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D1SC0URS P RE L I M IN AIR E, 

Oh ton dtnnt quelqtu* inftruftiont fur U U&ure de tEcriture Stintt* 

D*ABORD , oil nc petit s'etttptcher de dlplorerla negligence de tantdt 
perfonnes qui ne lifent point TEcriture* On ne parlera pas ici de cet* 
te multitude innombrable de Chretiens , parmi lefquels la Bible eft 
un livre prefque entitlement inconnu ; leurs Condufteurs n'en per*. 
niettant la le&ure qu'& de certaines perfonnes ♦ & avec de grandes prlcau* 
tions ; comme s'il y avoit du danger a mettre la Parole de Dieu entre let 
mains de tout le mende. Mais fans entrer dans ces confidlrations , on fe 
contentera de dire ♦ que parmi ceuk-la meme a qui Ton recommande la lec- 
ture des LiVres Saints » le plus grand nombrene s'y applique point. II eft 
vrai que plufieurs ne font pas en etat de le faire , n'ayant pas appris a lire ; 
e'eft la un grand mal , & il eft honteux aux Chretiens , que le nombre de 
ceux qui ne favent pas lire ait. 6te* jufqu'ici fi grand parmi eux. On peut 
dire encore , que bien des gens ne lilent pas la Parole de Dieu » parce qu'e* 
tant pauvres, ils ne peovent fe procurer ce Divin Livre. Ce feroit a ceux 
a qui Dieu a donne du bien d'y pourVoir , en en confacrant quel que partie a 
un ufage auffi pieux* que le feroit celui de fournir des Bibles a ces gens* 
\L On pourroft ajouter, qu'un grand nombre de domeftiques, & d'autret 
perfonnes qui font en fervice, ne peuvent vaquer & cette lefture , qui leuf 
feroit pourtant fi neceflaire ; parce que leurs maitres ne leur en donnent 
pas le terns. Mais on ne fauroit aiTez condamner tant de Chretiens qui font 
en etat de lire la Parole de Dieu , & qui ne daignent pas le faire. 

Dieu » par tin eftet de fa profonde fagefie Sc de fa grande boute* . a foorni 
aux homines un moyen tres-parfait de sMnftruire; e'eft la Revelation. II a 
infpire' les Prophetes & les Apdtres $ & il a Voulu que leurs Ecrits fitflent 
confervas , afin que la Verite y fubfiftat toujours dans toute fa purete* , Sc 
quelle tie fflt pas alterle par Poubli , par Pinconftance ♦ paf la negligence , 
& par la malice des hommes, Ainfi PEcriture eft le don le plus orecieux 
que Dieu nous ait fait , avec celui de fon Fits \ e'eft un treTor ou il a mis 
tout ce qui peut nous enrichir & nous rendre heureux. Ne faur-il pas faire 
bien peu d'eftime de Dieu & de fes dons , pour ne pas fe prlvaloir de ce* 
lui-ci ? Et ne faut-il pas etre bien preTomptueux pour s'iniaginer qu'on peut 
fe paffer d'un fecours que Dieu lui me me a juge* fi nfcefiaire ? 

Les premiers Chretiens faifoient un ufage ordinaire de TEcriture Sainte 1 
& comme elle £toit lue r^guli^rement dans leurs alfemblies, ils la lifoient 
avec beaucoup d*affiduite' dans leurs families. Mais dans la fuite , a mefure 

ue Pigilorance & la fuperftition s'introduifoient » on abandonna PEcriture. 

)n n'en donna plus de eonnoiilance au peuple \ on conferva bien la coutu* 
me d'en lire quelque portion dans PEglife \ mais cette lecture fe faifant en 
une langue que fe peuple n'entendpit pas , elle etoit abfolument inutile* 
Enfin Pillage particulier de la Parole de Dieu cefla eutilrement ; enforteque 
cette divine lumiere fut comme eteinte pendant plufieurs fiecles* II 'y a en- 
viron deux cents ans qu'elle fut tir£e de deifous le boiifeau * oti elle avoit 
6te* cachee fi longtems. En divers lieux de la Chre'tiennete le peuple fut re'* 
tabli dans le droit de lire PEcriture ; mais la plupart de ceux qui pouroient 
jouir de ce droit ne s'en prevalent pas» 

C'eft de cette indifference que Pon a p 
que procede Pignorance dans laquelle le c 
gage's. Cell ce qui fait qu'ils n'ont que d< 
des veritls & des devoirs du Chriftianifme 
des ide*es tout4*fait faufles- C'eft la la foui 
vogue , & de tant de fentimens libertins & 
en plus; car des qu'on laiiTe la PEcriture, 
foi, pour fuivre fes propres taifonnemens , 
rer* C'eft pour avoir abandonne* PEcriture 
perfonnes qui fe croient inipirees , Sc pai 
pielte^ & de la perfection, tomber dans les 
& merae quelquefois les plus contraires & 
fin a cette meme caul'e , que Pon doit attrrt 
charnelle & toute mondaine des Chretiens. 
lit pas PEcriture Sainte , & qu'on n'en fait 
a iti donnle* 

* 4 B 
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IV '- D I s c O V R r * ^ 

j fL c ? vta * V 1 "* ? PP« rr <" t fopleer en quelque manie*re a cette negligence 
des Chr6tie«s, en ra,rfant lire Ja Parole de Dieu dans tes affembtees rt\U 
gieuier. Et fi Poh s'etonne de cef qtfe le peuple ne la lit pas, fl y a encore 
Plus de quoi s'£tonner , que, pendant fi long terns , on n'ait pas peufe* a rendre 
a la feaure des Livres Saints le rang quelle a tOujouts tenu dans le culte 

?ubhc , tant parmi les Juifs , que parmi les Chretiens. Mais quand mime 
Ecnture ferojt liie" reguli€renient. dans PEglife, cela We fulfiroit pas, l 
moms que les Chretiens ne la hiflent auffi dans leurs maifons. Les d6cla- 
gations fortnelles de la Parole de Dieu^ la pratique de PEglife, tant fous le 
Vieux que fous le Nouveau Teftamerit , & plnfieUTs raifons , que ce n'eft pas 
Ki le lieu de reporter, etebliflent *ette n6ceflite\ La lefture particutie>e & 
ineme des avantages que la lecture publfque n'a pas. En lifant en particu* 




=- „ -— . -- , - - — - — .- ..„- M .w... pUbliques i~ «»«»* 

les Sermons , lors qu'on ne pofTede pas PEcriture. Outre cela » )a lecture 
particuliere nourrit la ptete" 8c la devotion ; mais ceux qui negligent cette 
lefture, tombent infailliblement dans PindifFerence & dans le degout pour 
les chofes divines ; ce qui ne peut dtre fuivi que du relachement dans lei 
devoirs de la pie>6* & de Pabandoimement a fes paffions. 






Det fores &u fieUx teftatfient , g? de lew utilitk 



3hr pafler maintenant a la manure dont PEcriturfc doit etre lug> on fe» 
ra ici quelques reflexions : Preniie'rement , fur les livres de PEcriture Sain* 
te , & fur fes difrerentes parties } & en fecond lieu , fur les difpofitions qu*il 
faut apporter a cette lecture. 

I. Chacun fait, que PEcriture Contprend le Vieux 8c le Nouveau Tefta- 
ihent. Pourtie qui eft des livres du Vieux Teftament, qui ont €ti Merits avarit 
la venue* de Jeita-Chrift , com me e'eft la partie de la Bible qu'on lit le 
moins, 8c que tneme Une infinite" de perfonnes ne la lifent point du tout* 
il eft nfceflaire de montrer ici Pfltilite* de ces livres-la. On fe tromperoit 
fort de crofre qu'ilS n'aient 6te* donnas que pour les Juifs, 8c que leur utfc. 
lit6 alt cefte* par raport atix Chr€tiens v Saint Paul dit : X>ue ioutes les cho- 
fes qui tint ete tcrites autrefois , ont ete Scrites four nitre inJiruBion. ( a ) Par* 
lant de ce qui etoit arrive" au Peuple <Plfrae"f, il dit : Stye ces chofes font dei 
gxemfles four nous \ £7* qu'eUes ont ete tcrites four nous injtruirc , notis ^uifonu 
mes farvenus aux derniers terns. < b) JeTus-Chrift lui-meme exhorte fes difchi 
pies, a fonder ks Ecritures ; car\ dit-fl , c*tfi far elles que vous croyez avoir U 
trie eterneUe , £T ce font vlles qui rendent Umoignajge de moi. ( e ) Quand Ndtre * 
Seigneur parte ainfi, il recommande la lecture & la meditation des Ecrits 
de Moyfe & deS Prophdtes \ 8c cVft ce qu'il fait en plufieurs autres en* 
droits. C'eft de la connoiflance de xe qui eft raport6 dans ces Ecrits , que 
depend Pintelligence des principanx articled de la Religion Chf^tieone. Oni 
en a une prettve bieh forte 8c bien remarquable , dans les citations couti* 
nuelles que J^ius-Chrift & les Ap6tres font des hiftoires , des oracles , 8c 
des paflages du Vieux Teftament. II y a meme des livres entiers dans le 
Nouveau Teftament que Pon nefauroit entendre, fi Pon n'a pas lu le Vieux 
avec qUetque attention ; e'eft ce qu\>n peut dire fur tout de PEpirre aux H6- 
breux , qui n*eft autre choi'e ^u*une comparaiCon entre la Loi & PEvangile. 

Mais pour mieux reconnoitre Putilite' des livres du Vieux Teftament, it 
faut faire attention a ce que ces livres contiennent. II y en a de trois for- 
tes ; favoir , des livres hifioriques , des livres dog mat i que s £T ntoraux , & des 
livres frofhetique*. 

Les litres hifioriques font ies premiers en ordre. lis commedceht a U 
OeneTe , & ils tiniflent ail livre d'Efter. On les appelle iiifioriques , parce 
qu'a la re'ferVe de quelques endroits des livres de Moyfe , qui contiennent lei 
loix que Dieu avoit donoees aux Juifs , Pon n'y tronve que des hiftoires. On 
y voit oe qui eft arriv6 de plus confiderable dans le monde , par raport a 
la R61igion & au Peuple de Dieu ^ depuis la creation jui^n'au retour de la 
captivite* de Babylone. C'eft par ces livres qu'il faut cominencer. II eft & 
reraarquer for ce fujet , que Dieu a votilu d'abord inftrUire fon Eglife pat 
l'hiftoire. Cette mani6re d'inftruire eft la plus fimple , 8c la plus claire \ 
clle eft proportionn^e a la portee de tout le monde. Les hiftoires font toil- 
jours faciles a comprendre & a retenir % les enfans mimb les entendent fans 

<peine; 

(aJ^wTjrr. 4- ( b ) t. Cor. A. It. ( c) jttiTvTis. 
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PREIIMIHAUE. T 

peine; &c*eft awfii par la qu'on doit jetter lex fondemens de lew Inftrnftioit 

D'ajllcurs , c*eft fur. Phiftoire & fur des faits que toute la Religion eft fon- 
dle; c'eft de Phiitoire que Ton tire des preuves invincibles de la ve>ite* & 
de la diviuite* die PEcriture. Outre cela , les hiftoires du Vieux Tefta* 
ment renfermeot les doftrines & les devoirs de la Religion. Elles nous pro- 
pofent plufieurs beaux exemples, ou nous pouvons confiderer la Provident 
ce de Dieu , fa fagefle , fa bonce' , fa juftice , fon amour „envers les gens de 
bien , fa colere fur ceux qui PofFenfent. Le chapitre XI de PEpitre aux He*- 
breux eft remarquable fur ce fujet. Saint Paul voulant montrer quelle eft la 
nature de la foi , & quels en font les eftets , rafiemble dans cc chapitre let 
exemples de foi , d'obeWance , & de conftance , que Ton trouve dans la 
vie des Patriarchies & des Perfonnes Hluftres qui put v£cu avant Jefus*Chritt. 
Par ou Pon peut reconnoitre combien la lefttire & la meditation des hiftoi- 
res du Vieux Teftament eft utile aux Chretiens. 

Les livres du Vieux Teftament, qu'oq appelie dogmatiquei V moraux* 
font le livre de Job , les Pfaumes , & les Ecrits de Salomon. Ces livres ne 
font pas tout-a-fait fi olairs que les livres hiftoriques. Qn trouve , parexein- 
ple, dans le livre de Job & dans les Proverbes, quelques endroits doot J# 
fens n'eft pas aife a decouvrir ; ce qui vient le plus fouvent du defaut des 
verfions, & de la difiiculte qu'il y ad'exprimer, dans les langues de ndtre 
terns, des Sentences extr£mement concifes, & des manures deparler figu- 
re"es, &fort diffe rentes des ndtres. Mais ii ces livres ont quelque obfcu- 
rite' dans ces eijdroits la , cela n'empeche pas qu'on ue puiffe les lire aveo 
on grand fruit. 

En gluteal , on y trouve ces trois chofes \ U doftrine, la morale • & des 
fentimens de devotion &■ de piite. On y voit les principales do&rihes de la 
Reiigion, telles que font celles-ci ; qu'il y a un Dieu, Createur du mon- 
de; que c'eft lui qui gouvernetout par fa Providence , qui difpenfe les biens" 
& les maux , qui protege les gens de bien , qui punit les mgchans ; que 
ce Dieu tout jufte rendra a chacun felon fes oeuvres ; & d'aiitres doftrines 
femblables , qui font propofees dans ces livres , & parti culierement dans ce- 
iui de Job, & dans les Pfaumes, avec beaucoup de clarte* , & fomenue* 
par des exemples tres-inftru6tifs. 2, Oes livres contiennent d'admirables ma- 
ximes de morale , & 4et priceptes fort utiles fur les principaux devoirs do 
la Religion i fur la juftice, fur la charitl, fur la puret6 & la temperan- 
ce, fur lapatitnee, & fur les autres vertus. 3. On y trouve, & fur tout 
dans les Pfaumes, de beaux fentimeqs de fc>i6td; & d'excellens modeles de 
demotion. On y voit combien nous devons etre touches de la grandeur de 
Dieu ; avec quel refpeft il faut adorer cet Etre fupreme ; avec quelle at. 
tention & quel plaifir on doit mlditer les merveilleux ouvrages de la crea- 
tion & de la providence; avec quelle ardeur & quelle reconnoiflance nous 
devons clllbret- fes perfe&ions , & le remercier de fes bienfaits ; Peftime que 
nous devons faire des fainfes loix du Seigueur , $c les avantages incomparables 
que la pi^te* procure a ceux qui s'y adonnent. Nous y aprenons a nous courier 
""" * " "aumettre avec resignation 

repentance , quand nous, 
t tre>propre pour diriger 

fctes, depuis Efaiejufqu'a 
ils contiennent principale* 
fc pas qu'il n*y ait dans ces, 
is Jlremie , dans Daniel „ 
rfes inftru&ions morales; 
; des Proph^tes. Mais les 
U Ces Propheties font, de 
& l'Eglife Chretienne ; il 
en a entin , qui marquent,. 
les Empires du raonde, 
trouve d'abord de' Pbbfcu* 
lonfiderer premi^rement , 
1 :ertains 6*gards , avant Pe*- 

: pour le falut des tide les 
e.ux , & quMls les enten- 
che". La profopde fagefle 
oilient avec 1)ien plus d'e-' 

•-._.„ ,^ „ r s defl'eins, & les pridic- 

^ions des Propbetes, £ans que les homfnes le fuifent , & par des moyens 
av&quels per/onue n'ayroit penfe'. ^aUleuxs , £1 ces predictions euiknt ete 
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VI P I 5 C O U * S 

.tout & fait idai res , dans toutes leurs circonftances , les h*mmes auroientpt 
jnettre des obftacles a l'executton des defieius de Dieu , a moins qu'il n'eftt 
fait des miracles continuels , & change* Pordre dp monde. Ainfi, c'eft avec 
jine grande fageJTe qu'il a re"pandu quelque obfcurite' fur les Propheties. 

II faut favoir apres cela r que ce qui etoit autrefois obfcuc eft dewenn 
clair par Plvinement. La plupart des Oracles qui regardoient la venue tie 
JeTus-Chrift, fes fouffrances, fon regne, la rgjeftion des Juifs, & la voca* 
tion des Gentiis , font inaintenant faciles a entendre. Xes predictions qui fe 
jrapportoient aux Juifs, & qui marquoient la mine de Jerusalem & leur difc 
perfion , qui devoit arriver , pr£mi6rement par les Aifyrien« & les Babylo* 
piens , & enfuite par les Romains, peu apres la Venue de Notre Seigneur 4 
©es pr&lifttons-la u'ont aucun embarras , Pev^nement les ayant parfaitement 
&laircies. Pour ce qui eft de celles qui concernoient les autres peuples , & 
)es Empires du monde , telles que font les Prophecies d'Efat'e, depuis I4 
chapitre XIII , & les cel^bres pr^di&ions de Daniel , elles font plus difficu 
les a entendre 5 parce que la plupart de ceux qui les lifent ne favent pas 
l'hiftoire de ces peuples & de ces terns « la ; mais elles font tont-a-fait clau 
fes pour ceux a qui cette hiftoire eft connue. Outre 'cette obfcurite\ qui vienfc 
des chofes memes dopt les Proph^tes parlent , il y. en a une autre , qui nai{ 
du ftile de ces hommes divinement infpires. lis s'exprimoient d'une manie", 
re figured ; its employoient diverfes images , & des famous de parler fbr| 
^toignles de Pufage de notre terns, Mais avec quelque fecotirs , tel qu'eflt 
celui qu\m a tache de donner dans cet ouvrage > & de)s qu'on eft un pen 
accoutume au langage des Prophetes , on peut aifgment voir ce qu v ils veik 
lent dire. Apres tout, sHl y a des endroits dans leurs Ecrits que Ton no 
Gomprend pas bien , on peut fans prejudice du falut en ignore? le fens, ' 

Mais on a grand tort de negliger comme on fait, la lefture des Prophl* 
ties^ Si les Chretiens les lifoient & les meditoient , ils en verroieut fortir 
line lumigre qui les frapperoit ; ils y d&ouvrirojent des beautes qui leur font 
inconnues , & ils fe fentiroient tout autrement pen&rgs de la verity & de 
^excellence de la Religion, qu'ils ne le font, En effet, on ne fauroit rieU 
smaginer qui puiffe nous convaincre avec plus d'eyidence .& avec plus de for* 
ce , qu'il y a un Dieu qui conduit toutes chofes ,.& qui nous parle dans let 
Ecritures, que ces prophecies fi ancieunes, qui etoient dlja entre les mains, 
des Juifs, telles. que nous les avons , plufieurs (iecles.avaut la venue d* 
Jifotre Seigneur,* & qui out ete ft -exaaemeut accomplies, Q'eft powquol 
Saint Pierre recoiumande aux Chretiens la le&ure & la meditation des pro* 
phe*ties , comme un mayen tout-a-fait propre a ajfermir leur foi. Nous 
avons auj/t % dit-il, la parole des Proptotefy qui eft, Hh-fertnt > a UqueUe votu 
faites bien de votes attacher , commend une lajnpc qui eclairoit dans unliettobfi 
pir , en Attendant que le jour vint 4 iuire , &' que, fttoile du matin fe levatk 
4*nu vos cesurs. (a 5 ' •'• 

.....*' Dts livres du Jfquveau Teftament* 



(a) 2, Pier. I I9« <b) Mattb. Xllh \f. 1. Pier, h iq. II, 13. (c) Ephef. 
III. 4. 5. 6. (d) Mmb* XVU. %. (e) HebwUL 
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P^BUMINAIRB, VII 

\a ^ouvew Teftatnent comprend PEvangile avec Its Afte* des Apotres, 
& \es Epitres. De ces deux parties , PEvangile ell la pre*mie>e en ordre & 
en <\ig\vte. "Nous y trouvons, prlmilrement , les difcours de Ndtre Sauveur, 
tek qu'Ws font Cartis de fa bouche faerie; la doctrine tr£s-fainte & trds- 
paTfane qu v u a enfeigntle aux hommes , pour leur aprendre a connoitre Diet* 
& a le fervir en efprit & en verity $ les devoirs dont il recommande Too- 
fervat\on a fesdifciples ; les peines 8r les r£compenfes de la vie a venir ; & 
tout cela dans un degre* d'evidence & de foroe qu'on ne trouve nulle part 
tilleun, a. On y lit le rgcit de fes miracles, dans lefquels on voit £clater 
fe puiflance divine , & en m&me terns fa grande bout6 ; ces miracles n'ayant 
fte que des bienfaits. On doit faire tine grande attention aux miracles de 
Notre Seigneur , quand on lit PEvangile; puifque e'eft la vote que Dieu 
chotfit pour montrer aux hommes <nie JeTus etc it le Meflie. Nous voyons 
tnfin dans PEvangile la vie toute fainte de ce grand Sauveur , Ton zele , & 
Con obeWance a fa volonte* de fon Pe>e , fa grande charite envers les hom- 
mes, fa douceur, fon humilittf, fa fince>it6, fa purete , fa patience, fon 
renoncement au monde. Toutes ces vertus qui brill eat dans fa vie font re*u- 
H'es dans fa m:>rt , & cela au plus haut degre\ Enftn, PEvangile joint a 
Phiftoire dela.mort de JESUS- CHRIST, celle de fa reTurreftion & de foil 
afcenfion, qui font le fondement de notie foi & de ndtre efpe>ance. 

II paroit de la , que PEvangile eft la partie la plus coufiderable duNou- 
veau Teftament. Aum a-t-on toQjours regarde* dans PEglife la le&ure de PE- 
vangile comme tres-imporrante ; & tout de mime que les Juifs , quoi qu'ils 
luffent les Ecrits des Prophetes , & quMls les regufTent comme divius , 
avoient une veneration finguligre pour la Loi de Moyle, & lui donnoieut 
le premier rang ; les Chretiens ont auffi tuftjours eu pour PEvangile un 
refpeel particulier. De la vient Pancienne coutume de fe lever , & d'etre 
dehout quand on lit PEvangile dans PEglife; & celle de lire & d'expliquer 
1'Evangile tous les Dimanches de Pannge. 

On voit dans les A&es des Ap6tres , comment PEvangile fut prftche 1 
apres Pafcenfion de JeTus-Chrift , taut a Jlrufatem & dans les lieux voifms, 
qn'en plufieurs endroits du monde, La lecture de ce livre eft fort utile ; & 
$omme \\ ne contient que des hiftoires , il eft afl'ez clair. 

Les Epitres , qui font des Lettres que les Apdtres ont Sorites aux Egll- 
fes de leur terns , ou a certaines perfonncs , font auili une partie des livres 
facres du Nouveau Teftament. Saint Pierre nous apprend , que , du vivant 
des Apdtres, on mettoit d£ja les Epitres de Saint Paul dans le rang des di- 
vines Ecritures. ( f ) Ce feroit fe tromper groflie>ement , de croire que PE. 
vangile fufrtt, & que Pon peut fe patter des Epitres. On trouve dans les 
Bpitres Pexplication de plufieurs articles , qui y font €claircis plus particu* 
lierement que dans PEvangile ; enforte que PEvangile eft plus clair , a di- 
vers £gards , quand on y joint les Epitres, En eftet , JeTus-Chrift ne trou* 
voit pas tofijours k propos de s'expliquer nettement & prgciPement fur divers 
points; il enveloppoit ibuveitt fa penfe^e {bus des exprefiions figurees , ou 
fous des fimilitudes qui avoient quelque obfcurite\ & qui ne devoient 6tre clau- 
res qu'apres fon afcenuon, Cg) 11 y avoit m$me diverfes chofes que JeTus-Chrift 
ue difoit pas a fes Ap&tres pendant qu'il £toit fur la terre , & qui par con- 
fe'quent ne fe trouvent pas dany PEvangile. Voici comment il leur parloit ; 
fat plu/ieurs chofes k vous dirty main vests, ue pauvez. fat let porter mainte* 
naht ; mats quand rEJprit fera verm t il votu annoncer* les chofes a venir* (h) 
I*es Apdtres furent beauconp plus ^clair^s apres qu'ils eurent recu le Saint 
Efprit, qu'ils ne l^toient auparavantj ainfi nous trouvons dans leurs Ecrits 
de grandes lumi^res, & diverfes chofes tres-utiles , & m€me tout a fait ne** 
ceflkires pour notre inftniftion. 

Ce qu'il y a de principal a obferver, pour bien entendre les Epitres, 
e'eft Poccafion & les vu£s dans lefquelles les Apotres les ont Icrites. lis 

Straitent divers fujets , ftlon que les terns ou fls vivoient, & les befoins 
es Eglifes , le demandoient ; mais ce qiPils difent fur ces fujets-la fert k 
^claircir plufieurs points de la Religion. En ge*ne>al, jls s'y propofent de 
conferver dans les Eglifes Chr&ieunes , qui avoient ^te* fondles depuis peu, 
la puret€ de la doftrine , 8c la purete' des mojurs , & de munir les fiddles 
contre les erreurs que diverfes perfonnes ; forties d'entre les Juifs , ou d*en- 
tfeles Pqyens, s'efForcoient de repandre , & par lefquelles elles corrompoient 
la doctrine & la morale de PEvangile, Le grand but des Apotres dans tou- 
tes leurs Epitres eft, de porter les Chretiens a perf^v^rer dans la foi & dans 

* 4 une 
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une vie ftlnte ; elles finiflent toutes par des exhortations a la pratique des 
vertus & des devoirs de la Religion. II y en a m6me qui n'ont 6te* Rentes 
que dans cette vue ; telles font particulie*rement les Epitres qu'on appelle 
Catheliques , dans lefquclles. & la r^ferve de certains endroits, ou les Apd% 
tres touchent quelques articles de doftrine , on ne trouve que des prlceptcs 
de morale , & des exhortations a la fainted. 

Des dispofitkks avec lesquelies ilfaut lire VEcriture faiutc* 

PAR ce qui vient d'etre dit , on voit que la lefture des livres du Vieux & 
du Nouveau Teftament eft une fource abondante d'inftruftiou & dei- 
fication. Mais pour en tirer cette utilite* , il faut que Pefprit $ le coeur 
foient bien difpofgs quand on les lit Qn pourroit lire l'Ecriture, memo 
avec aftiduitl , 8c le faire cependant fans aucun fruit , fi on ne lifoit que pour 
lire, 8c par manigre d'acquit feulement. II en eft de la lefture comme de 
fa prie>e , & des autrcs aftes de Religion « qui ne fervent de rien , & qui 
tournent meme en p*che* , lors qu'on n'y aporte pas les difpofitions qui dou 
vent les accompagner; 

I. La premiere eft / 1 attention » c*eft.a«dire , que quand oo lit, ilfaut que 
1'efprit foit libre , tranquille , & vuide d'autres penfles. On doit fur tout pren« 
dre garde que le oceur ne foit pas poflT^de par les paflioos ; car e'eft pnnci* 

Salement du coeur # des paflions que precedent les dift raft ions & le manque 
'attention dans la lefture , au(fi bien que dans la prie're ; Pefprit revenant 
toujours aux chofes dont le coeur eft occupy. A caufe de cela , il eft boa 
de choifir pour la lefture un terns ou Ton ne foit pas occupf par d'autres 
chofes , & particulie>ement le matin, II importe auflt de fe recueillir avant. 
mie de commencer la lefture , 8c de s'exciter a Pattention , en penfant fe*rtcu. 
fement a ce qu'on va raire , & en confide>ant , que quand nous lifoas l'EJ- 
criture , Dieu nous parle , & que c*eft par le moyen de fa parole qu'U vcut 
nous conduire a la vie iternelle % & nous rendre heureux. 

Outre cela , pour lire avec attention , il faut lire a loifir, Certaines per* 
fonnes fe piquent de lire beaucoup , & de parcourir toute PEcriture en peu 
de terns;' mais la letture ne devient profitable que par Pattention qu'on y don* 
ne , par la meditation . & par les reflexions qu'on y tait. II en eft de 1* 
lecture , qui eft la nourriture de Tame , comme de la nourriture du corps % 
oui ne peut conferver la vie & les forces , a moitis qu'elle ne foit mache"e 
& digerle, Ainfi , it faut Iviter la precipitation , ne rien faire a la hate, 
& fe donner le loifir de bien confidlrer , & de bien pefer ce qu'on lit. Pour 
cet effet , les lectures ne doivent pas etre trop longues , & il vaut mieux ne 
pas taut lire a la fois ; cjuoi $ue pourtant il y ait quelque difference a faire 
| cet 6gard. Quand on lit des hiftoires , on peut lire davamage & aller plus 
vite ; une hiftoire eft plus lieje , elle ne tranfporte pas Pefprit d'un fujet & 
un autre ; la fuite de la narration attache , elle foutient I'auention ; & Ton 
retient aufli mieux ce qu'on a lu. Mais lors qu'on lit des chapitres de doc- 
trine , ou de morale , comme dans le livre de Job , dans les Proverbes , & 
darts les Epitres , on ne peut pas faire de fi longues lectures - % parce que prefque 
chaque verfet demande une confideration particuliere i ainft il faut lire moins, 
& plus lentement. 

a. On doit lire friquemment £T ajjldnmcnt. Ce n'eft que par une lefture fre> 
quente qu'on peut fe rendre PEcriture familiere , & en acqu^rir une connoiflan* 
ce fuffilante. En la lifant fouveot & regulierement , on a occafiou de la m^ 
diter toujours davantage ; mais ceux qui ne la lifent que rarement , ne fe 
rtrnpltront jamais Pefprit , & mains .encore le coeur » de ce qui eft cantenu 
dans les Livres facr^s. Outre cela, une lecture affiduS & exalte donne toft? 
jours plus de gout pour la Parole de Dieu i Itant certain , que plus on la 
medite , & plus on y trouve d'onftion & de beaute*s , plus elle Iclaire Pef. 
•prit, plus elle re*jout 8c fanftifie le coeur. Un Chretien doit done faire de 
cette divine Parole fon -erode ordinaire , U miditer jour £T nuit ,* & comme 
il prend tous les jours la nourriture du corps , il doit auffi donner chaque, 
jour a fcn ame la nourriture ce*lefte qui fait viyre ^ternellement. 

3, U taut lire avec difecrnement i"$c cela , tant pour bien entendre le fen* 
de P&tfffure , que pour en comprendre l'ufage. Autrement , on la lkoit fan$ 
fruit ,*^« on pourrou m€me fe tromper dangereufement. 

Pr^mie'remcnt, on a beioin de difcernement, pourbien juger comment, & ep 
quel fens , ce qu'on lit eft la Parole de Dieu. Tout de meme qu'il y a des 
aftions qui font r£cit6es dans l'Ecriture , non afin que nous les imitions , mais 
plut6t pour nous en donntr de l'horreur ; aufli Ton y trouve bien des cho- 
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ft* q*i n'ont pas M raifespar fcrit pour fervit de rigle a not fentirrtens & 

tnotre conduite. Les Auteurs facrls raportent quelquerois les difcours & les 

leutimens, des m£chans. On trouve dans Malachie ces paroles : £'«/? en vain 

Vfon pert Dieu , £?* 9** gagne*t-en a garder ce quHl a commande ? On Jit de rtt&me 

oans uw des Epitres de^ Saint Paul, cette "maxi me des profanes & des gens 

ten fuels: Mange on* &buvons, car nous mourron* demain. ,3$ais quand on lit ce* 

tifaous»la , & d'autres femblables , il fautfe fouvenir., que ce font des ini* 

pits qui parlent de la forte, Les perfonnes meme dontla pi^te* eft louee dans 

vfccriture , n'ont pas toujours parle* & agi d'une maniere conforme a la pU- 

t*» Ainft , quand on lit que David iura d'exterminet la maifon de Naba! 

il taut penfer qu'il plena en cela. Les difcours des Amis de Job , quoique 

tres-beaux & tres-inftruftifs , ne font pas a aprouver en tout; car il eft dit 

•ue Dieu fut irrit6 contr'eux , parce qu'ils n'avoient pas parle* comme il 

feat. 

Ce difcernement eft auffi nc*ceilaire , pour juger en qitef fens ce qu'oit 
lit doit etre pris ; fans quoi Ton s'abuferoit fouvent. Par exemple, lors que 
Moife dit , que Dieu endurcit It cceur de Pharaon * Pon pourroit croire que 
Pendurciftement des hommes vient de Dieu , & qu'il en ell la caufe ; ce qui 
feroit un fentiment diteftable & blafphematoire. Quand Saint Paul "flit , JQuw 
Jcfus-Chriji nous a affranchis de la Loi $ quUl a obeli P obligation qui itoit centre 
nous dans Us erdonnances de la Lot ; qu'on eft juftifii fans les ceuvres de la Let\ 
il faut favoir dans quel fens il le dit; autrement on tomberoit danS lafauf- 
fe & pernicieufe penf£e de croire , que les Chretiens font difperifes de gar* , 
dfr la Loi morale , & que les bonnes oeuvres ne font pas nlceffdires. On 
entend tous les jours les pe*cheurs 8c les liberttns s'autorifer & s'excufer par 
des paffages de PEcriture , pris dans un fens faux. Les hommes ignorans & . 
Jteu affermk terdent ce divin Livre a lew propre perdition , ( a ) com me Saint 
Pierre le difoit deja de fon terns : Les exemples en font infinis. Cela fait 
voir, combien il importe de lire PEcriture avec un fa£e & jufte difcernement. 

. L'dn des principaux moyens de ne fe pas tromper fur le fens de PE* 
crlture , e'eft d'avoir toujours devaHt les yeux le but des Auteurs facre*s ; d s exa- 
miner a quelle occafion & dans quelle vue ils parlent ; de faire attention a . 
la liaifon du difcours , a ce qui precede & a Ce qui fuit ; & de confronted , 
ce qu'on lit, aveC d'autres endroits qui peuvent fervir a Plclaircih On fe 
tromperoit fort, fi Pon prenoit tous les verfets de PEcriture fi6par<ment ♦ 
comme fi e'etoient atitant de Sentences de*tach6es , 8c qui euflint chacun^ 
leur fens a part , a peu pris comme les Sentences du livre des Proverbei; , 
II ne taut jamais perrtre de vuele deifein & le but du difcours , ft Pon veut 
dlcouvrir le veritable fens de la parole de Dieu. Celt A quoi Pon doit fur* 
tout prendre garde dans les livres Sc dans les chapitres dogmatiques , & en 
particulier dans les Epitres ; & e'eft aufli par cette conlideration que Pon a 
6t€ oblige d^tendre un peu les Argumens de ces chapitres-la. 

Si le difcernement dont on vient de parler eft n^ceflaire pour entendre . 
I*Ecriturc , il ne Peft pas moins pour en d^couvrir Pufage. II faut favoif . 
fur cela , que le grand but de PEcriture , & Pufage auquel elle eft deftinee v 
cVft de produire en nous la foi & Pamour de Dieu , 8c de nous couduire 
^ar ce moyen a la Vie ^ternelle k Ces chofes font ecrites , dit S* Jean , afin 
Que votu croyiez que jefm eft le Cbtijt , le Fits de Dieu , £f qu'en croyani vout 
avyez la Vie pat [on Norn. ( b ) Saint Paul dit encore , Quetoutet les ehofes qui 
ont etS etrritej autrefou , ont ete ecutes pour nitre injlruaion , afin que par U 
patience & par la confoiation'que les Ecritures donntnt » nous reunions fejper an* 
ce. (c) C*eft la Peffet naturel de toutes les parties de la R6v41ation. Let 
dodrines & let verites nous font proposes , afin que nous les recevions ave« 
foi qu'elles purifient nos coeurs , & qu'elles uous portent a aimer Dieu , 8t 
a le craindre. Les commandemens ne nous font donnes qu'afin que nods les 
obfervions. Les promejf'e* & les menaces ne tendent qu'a nous d^tourner du 
raal * &a nous portet au bien. C'eft ^ tela meme que fervent les exemples que 
PEcriture nous met.de vant les yeux. 

Ainii; dans toutes les lectures qu'on fait, d faut toujours y chercherce^, 
qu'il y a de propre ,' pr6mi6rement , a nous ^clairer &. a nous inftruire ; 8c & 
enfoite* a nous fanftrfier U a nous conduire a Dieu; enforte , que ce qu£* 
oons lifons nous excite toujours davantage a la pi*ti , & nous difpofe de p u* 
en nlus a bien vivre. De plus , il importe a chacun de remarquer dans 1 fc- 
Critore ce qui peut le concerner en particulier , & ce qui a du rapport * fes 
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befoins & k Pe*tat dans lequel il fe trouve. C 1 eft dans cette jufte aplicatloh 
qii'on fe fait a foi-meme de ce que la parole de Dieu contient , que confifte 
le legitime ufage de ce Livre. Saint jaques Penfeigne , lors qu*il dit: Qu'il 
tH eft de celui qui ecoute la Parole , comme <Cun homme qui regarde fon vsfagi 
dans un miroir ; que les auditeuts oublieux , apres s'etre regardes dans ce miroir , 
eublient aujjt-tot comment Us font f aits ; au lieu que let auditeurs fages & fidelei 
font ceux qui confidhent &F meditent atttntivement cette Parole , £T qui mettent 
tn pratique ce qu'el/e ordonne. ( d ) Par on cet Apotre montre , que Pobeif* 
fance & la pratique eft le but auquel il faut raporter PEcriture Sainte ; que 
nous ne devons la lire & Pgcoutet que dans la vue de devenir plus gens de 
bien ; & que celui qui n'en fait pas cet ufage fe trompe & s'abufe lui-meme. 
4. L'Ecriture doit etre lue avecfoumijfion 8c obcijfance de foi. En effet ♦ 
puifque c'eft Dieu qui nous y parle , tout ce que nous avons a faire c'eft, en 
premier lieu, de uous bien afTurer du fens de PEcriture, & de la bien enten- 
dre j ce qui n'eft jamais difficile dans les chofes n6cefTaires pour le falut \ 
& apres cela, de recevoir avec fou million tout ce quelle nous dit, 8c d'y 
conformer notre croyance & ndtre conduite. Ainli , quand nous lifons Us 
hiftoires qui y font rappurtees , nous devons les croire auffi fermement que il 
nous voyions les evgnemens dont elles nous font le recitj & nous le devons 
d'autant plus, qu'il n'ya point d'hiftoire qui au autantde preuves de favo- 
rite* qu'en a PHiftoire Sainte. 

" Lors que PEcriture nous propofe des deftrines , & qu'elle nous ordonne 
de les croire , ilfaut les recevoir avec une pleine perfuafion. Et quand 
rheme il y auroit dans ces do&rines-la quelque chofe dont nous ne pour- 
rjons pas bien comprendre les raifons ou la maniere , cela ne deVroit pas 
nous faire de la peine , ni 6branler notre foi. II faut confidOrer , qu'il y a 
des vgritis certaines, 6viderttes, & dont on nefauroit douter , & qui cepen- 
dant, lors qu'on veut les aprofondir , out des difllcultis que perfomie ne re- 
foudra jamais. Ainil , il eft de la fagefle , anfli bien que de la pie^e* , dans 
ces occafions-la , de fe deTaire de Pefprit de curiofite* , & de laifler la les 
vains raifonnemens , 8c les recherphestemdraireS , quine feroient que nous jet- 
ter dans le doute & dans Pincrldulitl. Dieu a parle" , il n'en faut pas davan- 
tage. 

Quand nous lifons les Commandtmens £? Us Loin que Dieu nous dortne dans fa 
Parole , pour fervir de regie a notre conduite , ndtre devoir eft de croire que 
1'obfervation deces Loix eft abfolument nlcefTaire, & de nous y conformer. C'eft 
ici fur- tout oule fens de PEcriture n'eft jamais obfcur f & ou il eft impoffible 
de fe tromper, a moins qu'on ne s'aveugle voiontairement. Ainfi il n'y a point 
d 'autre parti a prendre* que de fe foumettre humblenient & en fimplicite de 
coeur a tout ce qu'il plait a Dieu de nous commander ; nous fouvenant toujours , 

3u*il a une fouveraine autorite" fur nous & o^u'il ne nous prefer it rien qui ne ten- 
e a ndtre bonheur. Quand meme ce que Dieu nous commande nous paroitroit 
deTagr^able & facheux , 8c feroit opole a nos paifions & a nos inclinations les 
plus chores, il fuffit que Dieu ait parle\ & qu'il ait dit» Vans ferez ceci , pour 
qu'il faille le faire; Vous ne fetez pas cela , pour qu'il faille s'en abftenir. Ilfaut 
alors impofer filence aux pafiions, 8c ne point e*couter les fuggeftions de notre 
propre cceur ; car ce ne font que les pafiions qui nous font trouver des difficult^ 
dans ce que Dieu ordonne, & qui nous iuggerent de faufl'es raifons, pour nous 
difpenfer d'obeir. Etfi pour cela il faut reTifter a nos penchans* & .notis faire 
violence a nous memes, c'eft par la que nous ferons voir que la foi & 1'amour 
de Dieu font le principe de ndtre conduite. Ce n'eft meme qu'en refiftant a nos 
inclinations, & en furmontantnos repugnances, que notre obelflance peut etre 
^prouv^e , & que nous pouvons montrer que nous foumettons notre volonte" a 
celle du Seigneur. Mais il eft dangereux & tout a fait contraire a la foi , de 
raifonner quand Dieu commande , & de contefter , foit fur la nature , foit fur la 
nlceifite* de nos devoirs. C'eft pour bannir tous ces faux raifonnemens , tous ces 
Vains pr&extes, par lefquels on pretend lluder les declarations les plus expref- 
fes de la Parole de Dieu , que les Apotres ont accoQtum^ de dire , lors qu'il s'a- 
git des loix par lefquelles nous ferons jugls : Ne vous abufet. point : tie vous fedui- 
fez Point vous memes par de vains difcourti 

En tin , cette ioumiflion doit avoir lieu a l'lgard des promejfes £^ des menaces* 
Cela veut dire , que lors que PEcriture nous parle de la feiicitl de la Vie a venir , 
ou des peines qui font reTerv£es aux mlchans , nous ne devons pas plus douter 
de la certitude de ces promefles , & de ces menaces, que ft nous en voyions dija 
l'accomplillement , & que fi le grand jour des peines & des rtfeompenies e*toit 
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defc arrive*. C*eft U un des principaux effets de la foi : Elle tend ptefentet let 
mhofes qu\n efperc , €T elle donne unepleine conviSion de cellet qu'on ne veit point, (e) 
Voila en qnoi confifte cette obliflanoe de foi , qui doit accompagner la tenu- 
re de l'Ecriture Sainte. Sans cela , on te lit & on l*e*coute en vain. La Part* 
le ne fert de rien, lore quelle tfeft fat melee avec U foi dans ceux qui Pent en- 
dent. CO 

f. La derme*re difpofition qu'on doit aporter a cette lcfture, c'eft Uplift 
fcT la devotion. Cette difpofition eft la principale , & elle rcnferme toutes lea 
ftftres* Ilfaut que eelui qui lit l'Ecriture aime la verite* & la.vertu; qu'fl 
ait le cceur portl au bien , & unc intention fincere de connoitre la vblonte" de 
Dieu & de la faire. Cette droiture d'intention eft ce que Ndtre Seigneur apel* 
Je dans l'Evangile , un cceur honete £T bon , qui fait que Con retient la Parole 
<3* qu'on en raperte le ifruit avec perfeverance : ( g ) C'eft ce qui rend Pef- 
•torit attentif* & ce qui (Jonne ce fage difcernemem , qui eft fi nlceflaire pour 
bien connoitre ce que Dfeu veut que nous fachions , & que nous faflions , 
pour 6tre feu v 6s. Avec cette intention on entre tou jours dans le vrai fens 
de TEcriture » & on en d^couvre les beautls. JeTus-Chrift nous l'aprend par 
«es paroles fi remarqnables : SiquelqWun veut faire la volenti de Dieu, il con* 
seeitra; ma de&rine. ( h ) Dieu fe rlvlle a ceux qui le cherchent , & c'eft dans, 
leurs cceurs qu'il re*pand les plus vives lumilres de fon Efprit, & les con* 
tioiiTances les plus (alucaires. 

Apres cela» la le&ure de l'Ecriture Sainte demande uh cceur plein de devotion. 
Xa devotion eft neceflaire dans la priere , de l'aveu de tous ceux qui out quelqjtft 
Religion; elle ne l'eft pas nioios dans la le&ure. Quand Dieu nous parle dans fa 
parole, nous ne devons pas moins etre pln&rgs de ces fentimens tendres & affoc- 
tueux , de refpeft , de zele , de joie , & d'amour , que la devotion produit t 
que nous devons 1'etre , quand nous lui parlons dans nos prilres. La pritfrt 
toe doit m£me jamais, fetre fgparle de la lefture. On ne fauroit mieux fedif* 
Ppfer & erouter la voix de Dieu , qu*en 1'invoquant & en tenant fon cceur 
♦{eve a Jul. C'eft en priant & en implorant avec humility le ftcours du. Saint 
ETprit, que Von obtient cette grace qui fl6chit le cceur a 1'amourd e Dieu & al'ob- 
fervation de Ces loix. Ce n'eft auifi que par la, <jut la le&ure de l'Ecriture Sainte 

/nut nous devenir falutaire , & nous conduire au but pour lequel le Seigneur, 
'a fkit r€diget par e"crit. Dieu veuille que les reflexions qu'on vientde faire, 
& eel les qui font repandues dans le corps de cet ouvrage , produifentceteftet* 
for ceux q ui les liront! 

"7^; jfrfeJU a. <f) Hebr. m 2. (g) Imc. VII. 15. (h) Jean VlL if* 
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L AGENESE. 

PREMIER L1VRE 



ARGUMENT. 

Le Livrede la Gcnefe a iti ainfi nommi , farce que Moyfe y di* 
exit Vorigine de toutes cbofes. II commence par la Creation 
du Monde , £«? i/ x'etewd jufqu'd la mort de tjofefb i ce qui ^ 
comprend V efface dH environ 240a. am. 

CHAPITREI. j poufle/e» jet , {avoir de Pherbe por- 

JLe grimier chaj>itre contient Vhiftoire i tant femence , £7 des arbres fruitiers, 

de la Creation du Monde. j portant du fruit felon leur el'pece , qui 

DIEU cr6a au commencement les aient leur femence en eux-memes fur la 
Cieux & la_Terre. terre i & ainfi tut. 



2. Et la Terre Itoit fans forme 
& vuide , les tSnebres etoient 
fur la face de PSbime , & l'Efprit de 
Dieu fe mouvoit fur les eaux. 

3. Et Dieu dit : Que la lumiere foit ; 
& la !umi£re fut. 

4. £t Dieu vit que la lumilre etoit bon- 
ne ; & Dieu fepara la lumi£re d'avec les 
t&ie'bres. 

5. £t Dieu nomma la lumilre, Jour ; 
& les t£ne*bres , Nuit. Ainfi fut le foir, 
ainfi tut le matin i ce fut le premier 
jour. 

ait une 
'elle f*- 



12. La terre done produifit /on jet,/i* 
voir de l'herbe portant de la lemence fe- 
lon fon ei'pece, & des arores portant des 
fruits , qui avoient leur femence en eux- 
memes , felon leur efpece ; & Dieu vit 
que cela etoit bon. 

j 3. Ainfi fut le foir , ainfi fut le 
matin ; cefut letroifierae joUr. 

14. Puis Dieu dit; Qu'il y ait des lu- 
minaires dans r^tendue des cieux, pour 
figparer la nuit d'avec le jour; & qut fer- 
vent de fignes , & pour les faifons , & 
pour les jours. & pour lesannles; 

15. £t Qui foient pour luminaires 
dans rgtendue* des cieux , afin de luire 
fur la terre ; & ainfi tut. 

'c fepa- 16. Dieu done fit deux grands lumi- 
de F6- naires ; le plus grand pour dominer 
au def- fur le jour , & le moindre pour domi- 
ner fur la nuit ; il fit auffi les e*toiles. 
Cieux. 1?. Et Dieu les mit dans ret endue 
matin ; des cieux , pour luire for la terre ; 

18. Et pour dominer fur le jour & fur 
aux qui la nuit , « pour feparer la lumtere d'a- 
raifem- vec les te*nebres ; & Dieu vit que cela 
aroifle ; etoit bon. 

119. Ainfi fut le foir, ainfi fut le 
matin ; cefut le quatrie"me jour. 
20. Puis Dieu dit : Que les eaux pro* 
duifeut en toute abondance des animaux 
qui fe meuvent & qui aient vie ; 6c que 
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les oifeaux volent fur la terre , vers Pe- 
tendue des cieux. 

21. Dieu crea done les grands poiflbns, 
& tous les animaux vivans & qui fe 
meuvent , que les eaux produifirent eu 
toute abondance , felon leur efpdce , & 
tout oifeau ayant des ailes , ielon fon 
efpece ; & Dieu vit que cela etoit bon. 

22. fct Dieu les b^nit . , difant : Croif- 
fez & multipliez , & rempliftez les eaux 
dans les mers ; & que les oifeaux mul- 
tiplient iur la terre. 

23. Ainfi hit le foir, ainfi fut le 
matin ; ce fut le cinquieme jour. 

24.Puis Dieu dit : Que la terre pro* 
duile des animaux vivans felon leur 
efpdce ; les animaux domeftiques, les re- 
ptiles & les betes de la terre felon leur 
elpece ; & ainfi hit. 

25. Dieu done fit les betes de la terre 
felon leur eipece , les animaux domefti- 
ques, & les reptiles de la terre felon leur 
elpece ; & Dieu vit que cela etoit bon. 

26. Puis Dieu dit : Faifons PHom- 
me a n6tre imege , felon nfitre reikm- 
blance , & qu'il domine fur les poii- 
fons de la mer, iur les oifeaux des cieux, 
fur les animaux domeftiques , & lui 
toute la terre , '& fur tout reptile qui 
rampe fur la terre. 

27. Dieu ddnc cr£a PHomme a fon 
image ; il le cr£a a Pimage de Dieu : 
il les crea male & femelle. 

28. Et Dieu les b£nit , & leur dit : 
Croiflez & multipliez, remplifiez la 
terre, 8c Pafiiijettiflez , & dominez 
iur les poifTons de la mer , fur les oi- 
ieaux des cieux , & fur toute bete 
qui le meut fur la terre. 

29. Et Dieu dit : Void , je vous ai 
donn£ toute herbe portant lemence , 
£r qui eft iur toute la terre ; & tout ar- 
bre qui a tn foi du trait d'arbre portant 
femence ; ce qui vous (era pour noum- 
ture. 

30. Mais fai donne a toutes les bStes 
de la terre, & a tous les oiferux des 
cieux , & a tout ce qui fe meut iur la 
terre , qui a vie en ioi , toute herbe 
verte pour manger ; & ainfi fut. 

31. Et Dieu vit tout ce qu'il avoit 
fait, & voila il etoit tr^s-bon. Ainfi 
fut le loir , ainfi hit le matin ; ce fid le 
fixi£me jour. 

REFLEXIONS. 
T E premier chapitre de la Genefe 
*- nous enieigne la premiere v^rite" de 
la Religion ; c*eft qu'il y a un Dieu , qui 
a exit le ciel & la terre . & toutes les 
choies qui y font ; que e'eft lui qui a don- 
ne^ a toutes les creatures la nature & les 



quality qu'elles ont , & que e'eft par fa 
volonte* que le Monde fuliifte dans Por- 
dre adniirable que Pon y remarque* Mais 
nous aprenons iur tout dans ce chapitre, 
quejjieu a tait Phomme a ion image , 
qu'ilhii a donne - la domination iur les 
autres)creatures , & une ame ipirituelle 



& immortelle , capable de connoitre & 
d'airaer fon Createur. Ainfi ndtre de- 
voir eft de reconnoitre & d'adorer la 
puiflance , la grandeur , & la fagef- 
fe de Dieu , qui paroifient dans tous fe* 
ouvrages ; de c61£brer fa bonti envers 
nous , & de lui rendre continuellement 
les aftions de graces, Pamour, & Pobel'f- 
fance que nous lui devons fi juftement, 

Chapitre ij. 

Dieu, apres avoir cree le Monde en fix 
jours , con/acre le feptieme jour. II 
met Mam dans le Paradu terrejlre , £r* 
il lui defend de manger du fruit d'un 
arbre , qui ejt appcue f arbre de la con- 
noijjance du bien £T du mal. 11 cree 
la Femme , & il inftitu'e le Manage 
T Es Cieux done & la terre furent 
J -' achev^s & toute leur armee. 

2. Et Dieu eut acheve" au feptieme 
jour Pceuvre qu'il avoit faite ; & il fe 
repofa au feptieme jour de toute Pceu- 
vre qu'il avoit faite. 

, 3. Et Dieu benit le feptieme jour, & 
il le ikn&ifia ; parce qu'en ce jour-la il 
s'e*toit repofa de toute Pceuvre qu'il 
avoit cr££e pour etre faite. 

4. Telies/e»* les origines des Cieux 
&de la Ten e, lors qu'ils furent cr£es, 
qimnd PEternel Dieu fit la Terre & les 
Cieux ; 

5. Et toutes les plantes des champs 
avant qu'il y en eut en la terre , & 
toutes ies herbes des champs avant 
qu'eiles euffent poufle\ Car l'Eternel 
Dieu ne faifoit point pleuvoir iur la 
terre , & il n> avoit point tt'homme 
pour cultiver la terre. 

6. Et aucune vapeur ne montoit de la 
terre , qui arro&t toute la furiace de la 
terre. 

7. Or PEternel Dieu avoit form* 
PHomme de la poudre de la terre , & il 
avoit foufle dans fes narines une refpira- 
don de vie ; & Phcmme tut tait en ame 
vivante. 

8. L'Eternel Dieu avoit auffi plants un 
Jardin en H^den du >cdte* d'orient , & il 
y avoit mis Phomme qu'il avoit forme. 

9* Et PEternel Dieu avoit tait germer 
de la terre tout arbre desirable a la vug, 
& bon a manger, & r arbre de vie au mi- 
lieu du jardin, & Parbre de la connoillan- 
ce du bien & du mal. 

10. Et un fleuve fortoit d'H^den 
pour arrofer le jardin ; & de la il ft 
aivifoit en quatre fleuves. 

11. Le nom du premier eft Pic.on ; 
e'eft celui qui coule dans tout le pais 
de Havila ♦ ou Von trouve de Por. 

12. Et Por de ce pais -la eft bon ; 
e'eft la aufli que fe trouve le BdeU 
iion , & la pierre d'Onyx. 

13. Et le nom du lecond fleuve eft 
Guihon j e'eft celui qui coule dans 
tout le pais de Cus. 

14. Et le nom du tf oifieme fleuve eft 
Hiddekel i e'eft celui qui coule vers 

Porient 
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Vorient de PAfllrie. Et le quatrieme 
fievve eftPEuphrate. 

15. I/Eternel Dieu prit done Phom- 
me & le placa dans le jardin d'HSden, 
pour le cultiver & pour le garder. 

16. Puis PEternel Dieu commanda a 
THomme , difant : Tu mangeras libre- 
ment de tout arbre du jardin. 

17. Toutefois pour ce qui eft de Par- 
bre de la connoiffance du bien & du mal, 
tu n'en mangeras poigt; car au jour 
que tu en mangerar , tu mourras. 

18. Or PEternel Dieu avoit dit : II 
n*eft pas bon que PHomme foit feul ; je 
lm ferai une aide femblable a lui. 

19. Car PEternel Dieu avoit forme* 
de la terre toutes les bStes des champs, 
& tons les oifeaux des cieux ; puis il 
les avoit fait venir vers Adam, ann 
oiTil vit comment il les nommeroit , 
& que le nom qu'Adam donneroit a 
tout animal vivant tut fon nom. 

20. Et Adam donna les noms a tous 
les animaux domeftiques , & aux oi- 
feaux des cieux , & a toutes les bStes 
des champs; mais il ne le trouvoit 
point d'aide pour Adam , qui fut fem- 
blable a. lui. 

a 1. Et PEternel Dieu fit tomber un 
profond fommeil fur Adam , & il 
s'endormit ; & Dieu prit une de fes 
cotes , & il reflerra la chair a la place. 

22. Et PEternel Dieu forma une 
Femme de la cdte qu'il avoit prife d'A- 
dam, & la fit venir vers Adam. 

23. Alors Adam dit : A cette fois 
celle - ci eft Pos de mes os , & la chair 
de ma chair. On la nommera Horn- 
mefle , car elle a e*te* prife de Phomme. 

24. C'eft pourquoi Phomme laiflera 
fbn pere & (a mere , & il fe joindra a fa 
femme , & ils feront une me me chair. 

2*. Or Adam & fa femme Itoient 
tous deux nuds, & ils a.'eti avoient 
point de honte. 

REFLEXIONS. 
"KtOus devons remarquer trois chofes 
x ^ dans ce chapitre : La pr£mi£re , 

[ix 
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voit avoir part aux cTets de Pamotir de 
Dieu. III. Ce que Moyfe raporte de Pinf- 
titution duMariage nous engage a recon- 
noitre la grande fagefle & la bont6 de 
Dieu , qui paroifient dans cet ordre 
qu'il Itablit au commencement , pour 
U confervation & pour le bien du gen- 
re humain. Celanous oblige X refpec- 
ter le Mariajje , commeun £tutfacre\ 
& dont Dieu eft Pauteur ; & a nous elou 
ener de tout ce qui eft contraire a une fi 
fainte inftitution, & particulie>ement de 
Pimpureti & de toute force de fouillurc. 

CHAPITRE III. 
^Apres que Moyfe a raporte Phifloire de la 
Creation du monde , il recite dans ce 
chapitre , I. Comment <Adam £F Eve 
tomberent dans Upccbcj II. Comment 
Dieu les punit , en les ajfujettijfant 
aux miferesde cette vie £5* a lamort 9 £T 
en les chajfant du Paradu tcrreftre. 
QR le Serpent etoit le plus fin de 
KJ tous les animaux des champs •, 
que PEternel Dieu avoit faits ; & il dit 
a la Femme : Quoi ? Dieu auroit il dit , 
Vous ne mangerez point de tout arbre 
du jardin ? 

2. Et la Femme repondit au Serpent : 
Nous mangeons du fruit des arbres du 
jardin ; 

3. Mais quant au fruit de Parbrequi 
eft au milieu du jardin , Dieu a dit : 
Vous n'en mangerez point , & vous 
ne le toucherez point , de peur que 
vous ne mourriez. 

4. Alors le Serpent dit a la Femme : 
Vous ne mourrez nullement; 

5. Mais Dieu fait qu'au jour que vous 
en mangerez vos yeux feront ouverts , 
& vous ferez comme des Dieux , con- 
noiuant le bien & le mal. 

6. La Femme done voyant que le fruit 
de Parbre 6toit bon a manger , & qu'il 
£toit agr^able a la vug , & que cet arbre 
etoit dgfirable pour donner de la fcien- 
ce , en prit du fruit & en mangea , & 
en donna auffi a fon mari , qui etoit avec 
elle , & il en mangea. 

7. Et les yeux de tous deux furent ou- 
verts j & ils connurent qu'ils e*toierit 
nuds ; & ils coufurent enl'emble des 
feuilles de figuier , & ils s'en tirent des 
ceintures. 

8. Alors ils ou'irent au vent du jour la 
voix de PEternel Dieu , qui fe prome- 
noit par le jardin : Et Adam & ia Fem- 
me fe cacherent de devant la face de 
PEternel Dieu , parmi les arbres du jar- 
din. 

9. Mais PEternel Dieu apella Adam, & 
lui dit: Ou «-tu? 

10. Et il repondit : J'ai entendu ta 
Voix dans*le jardin , & j'ai craint, par- 
ce que f etois nud j & je me fuis cached 

11. Et Dieu dit : Qui t'a montre" que 
tu etoit nud ? N'as-tu pas mang£ de Par- 
bre, duquel je t'avcis difeudude man- 
ger? 

A a ^\£2. Et 
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12. Et Adam repondit : La femme que 
tu ni'as donnle pour etre avec moi m'a 
donne* du fruit de Tarbre,&i'r» ai mange\ 

13. Et PEternel Dieu dit a la femme : 
Pourquoi as - tu fait cela ? Et la femme 
rSpondit : Le Serpent m'a flduite , & 

. j'en ai mangl. 

14. Alors PEternel Dieu dit au fer- 
pent : Parce que tu as fait cela , tu 
fenu maudit entre tous les animaux, 
Sc entre toutes les betes des champs: 
Tu marcheras fur ton ventre, & tu man. 
jeras la poufliere tous le jours de ta vie. 

15. Et je mettrai de Pinimitie entre 
toi & la femme ; entre ta poftSrite* & 
la poftgrite" de la femme : Cette pofttrite 
t'lcrafera la tete , & tu la bleiteras au 
talon. 

16. Et il dit a la femme : J'augmen. 
terai beaucoup ton travail & ta grot- 
fefle ; & tu enfanteras en travail les 
enfans ; tes deTirs fe raporteront a ton 
Mari , « il dominera fur toi. 

17. Puis il dit a Adam : Parce que tu 
as ob6i a la parole de ta femme, & que 
tu as mange* de Parbre duquel je t'avois 
donnS ce commandement , difant: Tu 
n'en mangeras point; la Terre fera 
maudite a caufe de toi ; tu en mange- 
ras en travail tous les jours de ta vie. 

18. Et elle te produira des Spines. & 
des chardons; & tu mangeras Puer- 
to des champs. 

19. Tu mangeras le pain a la fu'eur 
de ton vifage , juiqu'a - ce que tu re- 

. tournes en la terre, d'ou tu as €t€ 
pris; car tu es poudre, & tu retour- 
neras en poudre. 

20. Et Adam apella fa femme, Eve ; 
parce qu'elle a ew la M6re de tous les 
vivans. 

ai. Et l'Eternel Dieu fit a Adam & a 
fa femme des robes de peaux , & les en 
revetit. . 

22. Et PEternel Dieu dit: Voici , 
Phomme eft devenu comme Pun de 
nous , iachant le bien & le mal. Mais 
maintenant il faut prendre garde qu'il 
n'avance fa main , oc ne ptenne auffi 
de Parbre de vie , & qu'il n'en mange, 
& ne vive a toujours. 

23. Et PEternel Dieu le fit fortir du 
jardin d'H^den , pOur labourer ia ter- 
re , de laquelle il avoit it€ pris. 

24. Ainu il chaffa Phomme ; & il lo- 

fea des Ch£rubins vers Porient du jar- 
in d'H^den , avec une lame d'eple 
de feu , qui fe tournoit c,a & la pour 
garder le chemin de PArbre de vie. 

REFLEXIONS. 
T E but de ce chapitre eft de nous 
J -» aprendre comment le pSche" & la 
mort font entr£s dans le monde ; & 
cette hiftoire du pScni d'Adam a 6t$ 
r^digee par *crit , afin qu'il parut , que 
Dieu n'eft pas Pauteur du peche" , mais 
que Phomme y eft tombe* volontaire- 
ment & par fafaute. Outre cela, on voit 



dans la chute de ndtre premier Pe*re , 
combien il eft dangereux de ne pas croi- 
re ce que Dieu a dit ; de preter l'oreille 
aux tentations, & defuivre les dlfirs 
de la chair ; & avec quel foin nous de- 
vons verller fur nous memes , & obfir 
a toutes les loix du Seigneur , meme 
dans les chofes qui paroiffent de la moin- 
dre importance. Ce qui arriva a Adam 
& a Eve aprds leur p£che\ & la punition 
que Dieu leur infligea , en les aim jet- 
tiflant aux miffes de cette vie & a la 
mort , & en les chaflknt du jardin 
d'Heden , fait voir que les menaces de 
Dieu ne font jamais vaines , & qu'il 
ne peut laiiTer la deTobemance de 
Phomme imj>unie. Mais Dieu fit pa- 
roitre en meme terns fa / miftricorde , 
en promettant, que lapojlerite de la fern* 
me ccraftroit ia tete du Serpent ; ce qui 
vouloit dire, que Dieu dllivreroit ies 
hommes du p^che* & de la mort J 
qui 6toient entrls au monde par la 
iSduftion du Diable. Nous devons b£- 
nirDieu, dece qu'il a accompli cette 

Sromefle en envoyant JeTus Chrift pour 
£truire les oeuvres du Demon , & pour 
nous procurer Pentrle dans le Paradis 
cSlefte , oil il nous prepare un bonheur 
qui ne finira jamais. 

CHAPITRE IV. 
Moyfe recite la naijfance de Cain ST 
(PsAbel ; le meurtre que Cain commit en 
tuant lAbel fon frire; & la punition de 
Cam. II fait enfuite le dcnombrc- 
ment des etifcendans de Cam ; £7* il ra~ 
porte la naijfance de Seth , qui fut un 
autre fits eP^Adam , £?* de qui les Pa- 
triarch es font defcendus. 
f)R Adam connut Eve fe femme , & 
^ elle concut, & entanta Cain; & 
elle dit : J'ai aquis un homme par 
PEternel. 

2. Elle enfanta encore Abel fon fre*re ;' 
& Abel fut berger, & Cain laboureur. 

3. Or il arriva au bout de quelque 
terns , 4ue Cain offrit a PEternel en 
oblation des fruits de la terre ; 

4. Et qu'Abel auffi offrit des pr£- 
miers-n^s de fon troupeau , & de leur 

fraifle. Et PEternel eut Sgard a Abe', 
: a fon oblation ; 

<i. Mais il n'eut point d'Sgard a 
Cam , ni a fon oblation ; & Cain fut 
irrite* , & fon vifage en fut abattu. 

6. Et PEternel dit a Cam: Pour- 
quoi £s-tu en colerc , 8c pourquoi ton 
Vifage eft-il abattu ? 

7. Si tu fais bien , ne fcrA-t-il pas 
re^u? Mais ft tu ne fais pas bien , U 
peine du p^ch^ eft a la porte. Or les 
d6firs fe raportent a toi ; & il fera 
fous ta puuTance. 

8. Et Cain parla a Abel Ton Uitt. Et 
comme ils Stoient aux champs , Cain 
s'eleva contre Abel fon frere, & le tua. 

9. Et PEternel dit a Cain: Ou efi 
Abel ton frere ? Et il lui ripqndit : Je 
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tftlaa.-. %\us-ie \e gaxdien de monfre're, 

10. Et Dieu dit t Qu'as-tu fait ? La 
voix du fang de ton frtfre crie de la 
terre iufqu*a moi. 

11. Maratenant done tu ferat mau- 
uit, mime par la terre , qui a ouvert 

ft. bouche pour recevoir de ta main 

\e&ng de ton firere. 

12. Quand tu laboureras la terre, el- 
le ne te rendra plus fon fruit : Tu feras 
auffi vagabond & rugitif fur la terre. 

13. EtCamditaPEternel : Ma peine 
*/ plus grande que je ne puis porter. 

14. Voici , tu m'as chafK aujour- 
d'hui de deflus cette terre, & ie ferai 
cache" de devant ta face ; & je ferai va-, 
gabond & fugitif fur la terre ; & il arri- 



mier eft celui d'Abel, lequel, comme 
leditSt. Paul, ojfrit par Ufoiunpliu 
excellent facrifice que Cain , £J" obtintlt 
temoignage d'etre jufie ; mais qui nonob- 
ftant fa piete fut expofe" a Penvie & a 
la cruaute" de fon. frgre , qui mSme le 
tua. C'eft ainfi que Dieu voulut faire 
voir des le commencement du nionde, * 
qu'fl n'aer^e de fervice que celui que les 
gens de bien lui rendent ; & que ceneji- 
dant il permet quelquefois qu'ils foient * 
©prime's par les medians ; ce qui fai- 
foit voir des lors, que ce n'ltoit pas 
dans cette vie qu'il faloit attendre la re*, 
compenfe de la piete'. L'autre exemple 
eft celui de Cain , dans la perfonne du- 
quel nous avons une image des impies, 
& de eeux qui hafffent leurs fre'res ; 



veraque quiconque me trauverametuSra. audi tjien que des maux qui arrivent par 
15* Et 1'Eternel lui dit j Partant Penvie & par la jaloufie. L'on voit de 
quiconque tuSra Cain , fera puni fept 
fois au double. Et PEternel mit une 



marque fur Cain , afin que quiconque 
le trouveroit ne le tuat point. 

16. Alors Cain fortit de devant la 
face de PEternel , & habita au pal's de 
Nod , vers Porient d'Heden. 

17. Puis Cam connut fa femme . 
qui conqut, & enfanta H^noc ; & il 



batit une VUle, qu*il apella H£noc , ches & le MefTie font defcertdus. 
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du nom de fon fils. 

18. Puis Hirad naquit a Henoc , & 
Hirad engendra AUhujagl , & JVWhu- 
jael engendra Methufqael , & Methu- 
f^agl engendra L6mec. 

19. Et L6mec prit deux femmes 
le nomdePune «fo**Hada, & le nom 
de Pautre Tfilla. 

20. Et Hada enfanta Jabal , qui fut 
pere de ceux qui demeurent dans les 
tentes , & des pafteurs. 

21. Et le nom de fon frere fut Ju- 
bal , qui fut p£re de tous ceux qui 
touchent le violon & les orgues. 

22. Et Tfilla aufli enfanta Tubal 
cam , qui forgeoit toute forte d'in- 
ftrumens d'airain & de fer ; & la 
fceur de Tubal-cai'n futNahama. 

23. Et Lemec dit a Hada & Tfilla 
fes femmes : Femmes de Limec , en- 
tendez ma voix , ^coutez ma parole : 
Je tuSrai un homme , fi je fuis bleflS ; 
meme un jeune homme , fi je fuis 
meurtri. 

24. Car/? Cain eft veng6 fept fois 
au double , Lemec le fera foixante* 
dix-fept fois. 

25. Et Adam connut encore fa fern* 
me , qui enfanta un fils , 8c Papella 
Seth ; Car Dieu m*a , dit-tlle^ don- 
ne* un autre fils au lieu d*Abel, que 
Cain a tuc\ 

26. Et un fils naquit auffi a Seth , & 
iJI'apelia Enos. Alors on commenca a 
apeller du nom de PEternel. 

CE chapitre nous propofe denx 
exemfie* rcmarquables : Le pr€- 



plus , dans les frayeurs dont Cain fut 
agit6 apres fon crime, qu'uue manvaife 
confeienoe eft ordinairement travai!le*e 
par des craintes & par des remords. 
La g6n£alogie des defcendans de Calin a 
ete* conlerve'e , pour marquer la diftinc- 
tion qu'il y eut dans la (bite , entre la 
poft^rite* impie de Cain , & celle de 
Seth , ftls d' Adam , duquel les Patriar- 



CHAPITREV. 

Moyfe fait dans ce chapitre le denom- 
brement des Patriarches , fi^ lew ge~ 
nealogie depUM *Adamjufqy?a Noe. 
r^Eft ici le de*nombrcment de la pof- 
^* terite* d' Adam , depuis le jour que 
Dieu crea PHomme , £T gi«*il le fit a 
fa reffemblance. 

2. II les crea done male & femelle » 
& il les be'nit, & il leur donna le nom 
d'Homme, au jour quMls furent erne's. 

3. Ainfi Adam ve*cut cent trente ans, 
& engendra un Filsk fa reffemblance," 
felon fon image , & il lui donna le 
nom de Seth. 

4. Et les jours d'Adam, aprls qu'il eut 
engendr6 Seth , furent huit cents ans ; 
8c il engendra des fils & des filles. 

5. Tout le terns done qu*Adam v6cut, 
fut neuf cents trente ans ; puis il mourut. 

6. Seth aufli v^cut cent cinq ans , & - 
engendra Enos* 

7. Et Seth v&ut , apr^s qu*il eut en- 
gendre' Enos , huit cents fept ans ; & il 
engendra des fils & des filles. 

8. Tout le terns done que Seth vew 
cut, fut neuf cents douze ans ; puis il 
mourut 

9. EtEnos ayant veou quatre - vingt- 
dixans, engendra Kenan. 

10. Et Enos, apr&s qu'il eut engendre* 
K^nan , v6cut huit cents quinze ans ; & 
il engendra des fils &, des filles. 

11. Tout le terns done qu'Enos v^cut, 
fut neuf cents cinq ans, puis il mourut. 

12. Et Kenan ayant v^cu foixante 8c 
dix ans , engendra Mahalal^el. 

. 13. Et Kenan , apres qu'il eut en- 
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gendre Mahalalfel , vecut huit cents 
quarante ans; & il engendra des fils 
& des filJes. 

. 14. Tout le terns done que Kenan 
vecut , rut neuf cents dix ans ; puis il 
iriourut. 

15. Mahalaieel auffi vecut foixante 
Cinq ans , & il engendra jered. 

16. Et Mahalaieel apres qu'il euten- 
gendre Je"red , vecut huit cents trente 
ans ; & il engendra des fils & des filles. 

.17- Tout le temsdonc que Mahala- 
le'el vecut , fut huit cents quatre vingt- 
quinze ans ; puis il mourut. 

18. Et Je*red ai'ant v^cu cent foixante 
deux ans , engendra Henoc. 

19. Et Je'red, apres avoir engendre" 
Henoc , vecut huit cents ans; & il 
engendra des fils & des filles. 

20. Tout le terns done que Jered 
vecut , Fut neuf cents foixante deux 
ans ; puis il mourut. 

21. Henoc auffi vecut foixante cinq 
ans , & engendra Methufceia. 

22. Et Henoc , apres qu'il eut en- 

fendre Methufceia , marcha avec 
)ieu trois cents ans ; & il engendra 
des fils & des filles, 

23. Tout le tems done qu'Henoc v£- 
cut , fut trois cents foixante cinq ans. 

24. Ainfi Henoc chemina avec Dieu, & 
ilne parut plus ; parceque Dieu leprh. 

. 2S. Et Methufceia ayant v^cu cent 
quatre - vingt-fept ans, engendra L^mec. 

, 26. Et Methufceia , apres qu'il eut 
engendre Lemec , vecut fept cents 

3uatre-vingts-deux ans ; & il engen- 
ra des fils & des filles. 
27. Teut.le terns done que Methu- 
fceia vecut, fut neuf cents foixante 
neuf ans ; puis il mourut. 
'28. Lemec auffi vecut cent quatre- 
vingt-deux ans, & il engendra un fils. 

29. Et il 1'appella N06 , en difant : 
Celui - ci nous foulagera de notre ceu- 
we , & du travail de nos mains, 
fur la terre que l'Eternel a maudite. 

30. Et Lemec, apr£s qu'il eut en< 
gendre Noe , vecut cinq cents quatre 
vingt quinze ans; & il engendra des 
fils & des filles. 

31. Tout le tems done que Lemec 
\£cut , fut fept cents foixante dix- 
fept ans; puis il mourut. 

32. Et Noe , age de cinq cents ans , 
«ngendra Sem , Cam , & Japhet. 

N REFLEXIONS, 
Ous devons faire deux reflexions 
principals fur ce chapitre : La 
premiere , fur la longue vie des Pa- 
triarches. Dieu voulut qu'ils vlcuf- 
ftnt fort long-terns , afin que le mon- 
de fe peuplat par ce raoyen plus 
promptement , & que fa connoiflance 
& la m^moire de la Creation y fuflent 
plus facilement & plus furement con- 
ferees. La feconde reflexion eft cel- 
It que St. Paul fiut dans PEpitre anx 



Hebreux , ou il dit: qu' Henoc fut en- 
leve ££ ne vit point la mart , puree ({%Cil 
avoit ete agreable a Dieu pendant fa vie, 
Dieu voulut ainfi r£compenfer la piet£ 
de ce Patriarche , & aprendre aux 
hommes de ce tems-la qu'il y avoit 
pour les gens de bien une autre vie 
apres celle - ci. C'eft dequoi nous avons 
des preuves encore plus claires dans 
PEvangile , & fur tout dans l'afcen- 
fion de JeTus-Chrift. Ainfi ceux qui 
imiteront Henoc dans fa piete , qui 
comme lui marcheront avec Dieu , & 
s'etudieront a lui etre agreables par 
une vie fainte & religieufe , feront 
requs apres leur mort dans le lieu ou 
ce faint Patriarche fut £leve* , & ou 
Notre Seigneur eft alie nous preparer 
place. 

CHAPIfRfi VI. 
Dieu voyant Z 1 extreme corruption des 
hommes , prend la resolution cfen- 
voyer le Deluge , £F il commande a 
Noe de batir une *Arche , pour s*y reti- 
rer avec fa familie , gf avec les betes. 
CXR il arriva que quand les hommes 
v - / eurent commence k fe multiplier 
fur la terre, & qu'ils eurent engen- 
dre des filles : 

2. Les fils de Dieu voyant que les 
filles des hommes etoient belles , en 
prirent pour leurs femmes , de toutes 
celles qu'ils choifirent. 

3. Et l'Eternel dit: Mon Efprit ne 
conteftera point a toujours avec les 
hommes. ; car auffi ne font iis que 
chair : Leurs jours done feront de fix 
vingts ans. 

4. En ce tems - la , il y avoit des 
Geans fur la terre, & cela apres que 
les fils de Dieu fe furent joints avec 
les filles des hommes , & qu'elles leur 
eurent donne des enfans : Ce font ces 
puifTans hommes qui de tout tems ont 
ete des gens de renom. 

5. Et l'Eternel voyant que la malice 
des hommes etoit tres-grande fur la 
terre, & que toute 1'imagination des 
penfees de leur coeur tCetoit que mal 
en tout tems : 

6. II fe repentit d'avoir fait l'hom- 
me fur la terre , & il en eut un grand 
deplaifir dans fon coeur. 

7. Et l'Eternel dit : J'exterminerai 
de defTus la terre les hommes que j'ai 
cre£s , depuis les hommes jufqu'au b£~ 
tail , jufqu'a tout ce qui fe meut , me- 
me jufqu'aux oifeaux des cieux ; car 
je me repens de les avoir faits. - 

8. Mais Noe" trouva grace devant 
l'Eternel. 

9. Ce font ici les generations de 
Noe" : Noe fut un homme jufte £T 
plein d'in^egrite en fon tems , mar- 
chant avec Dieu. 

10. Et Noe eut trois fils , Sem , 
Cam, & Japhet. 

II. Et 
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11. Et \a terre etoit corrotupue de- 
vant Dieu , & remplie <T extortion. 

12. Dieu done re gar da la terre , & 
wici elle etoit corrorapue ; car toute 
chair avoit corrorupu fa voie fur la terre. 

15. Et Dieu dit a Noe : La Ha de 

toute chair eft venue devant moi ; car 

V\s ont rempli la terre d'extorfion ; 

auuVje les detruirai avec la terre. 

i\. ¥ai toi une arche de bois de go- 

?her : Tu teras Tarche par loges , & tu 
enduiras de bitume par dedans 8c par 
dehors. 

U. Et tu la feras ainfi : La lon- 
gueur de 1' arche fera de trois cents 
coudees, fa largeur de cinquante cou- 
dees , & fa hauteur de trente coude'es. 

16. Tu donneras du jour aParche; 
tu teras fon comole d'uue coud£e de 
hauteur , tu mettras la porte de Pare 
a fon e6te\ & tu la feras avec un bas lu- 
ge , un fecond , 8c un troifiSme. 

17. Et voici , je ferai venir un De- 
luge d'eaux fur la terre , pour detrui- 
re toute chair qui a efprit de vie en foi 
fous les Cieux i & tout eg qui eft fur 
la terre expirera. 

1 8. Mais j^tablirai mon alliance 
avec toi ; & tu entrtras dans P Arche , 
toi , tes fils , ta ferame , 8c les fem- 
mes de tes fils avec toi, 

19. Et de tout ce qui a vie cPentre 
toute chair , % tu en feras entrcr dgux 
de chaque efpece dans Parche , pour les 
coniervcr en vie avec toi j {avoir le 
mlie & la temelle ; 

zo. Oes oifeaux, felon leur efpece; 
des betes , felon leur efpece ; & de 
tous les animaux $ui fe meuvent , fe- 
lon leur efpece ; ll y eq entrera , de 
tous , deux de chaque efpece avec toi , 
afin que tu les conferves en vie. 

21. Prens auffi avec toi de toute 
nourriture qu'on mange, & fais-en ta 
proviiicm , afin qu'elle ferve pour ta 
nourriture , & pour celle des animaux. 
. 22. Et Noe* fit toutes les chofes que 
Dieu lui avoit commandoes * il les fit 
ainCL 

REFLEXIONS. 



les qui 6toient de la poftiritl de Cain, 
fut ia caufe des impuret£s , des injufti- 
ces , & des autres crimes qui fe mul- 
tiplilrent fur la terre, meme parmi 
ceux qui defcendoient de Seth ; ce qui 4 
©btigea Dieu a envoyer le Deluge. Cela 
mentre que le commerce avec les me- 
dians & les impies eft tres-dangereux ; & 
qn'en particulier Pimpurete* & lafeniua- 
Ut6 ont 6U de tout teras la fource de 
bien des maux; &que ce plchg, de 
meme que la violence & Pinjuftice , at- 
tire fur les hommes la colore du ciel. II. 
La bontl & la patience de Dieu envers 
les habitans du premier monde paroii- 
ieuty en ce qiril leur donna cent & 



vingt ans pour fe repentir » & en ce 
qu'il les fit avertir , par le moyen do 
Noe , 8c par la conftrudion de Parcne . 
du Dilute qui alloit arriver. Cell ainfi 
que Dieu a ufe de tout terns d'un grand 
iuport envers les hommes , 8c qu'il leur 
donne toujours le tems 8c les avertiile* 
mens n£ceXaires, afin qu'ils pr£viennent 
fes Jugeraens. III. Dans l'ordre que Dieu 
donna \ Noe de batir Parche , on doit 
confidcrer le foin que Dieu a de ceu< 
qui le craignent , 8c le moyen admira- 
jiC dont il voulut fe lervir , par un etfet 
de fa fagetTe , pour confer ver lea 
hommes & les betes , afin de repeu* 
pier la terre apres le D&uge. Enfin 
i'on voit dans ce chapitre la foi & To* 
b^uTance de Noe , lequel etant divine- 
ment avert? du chofes qui tie fe voyotent 
point encore , craignit & bat it C arche t 
par laquclle il condxmna le monde , & fut 
fait heriticr de la juftice qiion ebtient 
par U foi. Cette reflexion que St. Paul 
fait au Ch. XL de l'Epitre aux HSbreux, 
nous engage K etre les imitateurs de la 
f oi de ce Patriarche ; a marcher dans 
Pintegrite* comrne lai , & a proHter de 
la patience de Dieu , qui nous invite a 
la repentance ; afin que nous puiilions 
^viter les Jugemens qui doivent tom- 
ber fur les mechans , & dtre faav^s 
ivec ceux qu'il recevra un jour dans 
Ton Royaurae c^lefte^ 

CHAPITRE VII. 
Ce chapitre contient V hi/hire du Deluge , 
duquel Noe fut garanti , ayatit etc con* 
ferve dans V arche avec fa f ami He, c3* 
avec les betes qu'il y avoit fait entrer. 
CT PEternel dit a Noe : Entre, toi 8c 
^ toute ta maifon dans Parcne ; car je 
t'ai vi> jufte devant moi en ce tems. 

2. Tu prendras de toutes les betes 
nettes fept de chaque efpece , le male 
& la fenielle; mais des b^tes qui ne 
font point nettes , une couple , le ma- 
le & lafemelle. 

3. Tuprendrai aufii des oifeaux des 
cieux fept de chaque efpece , le male 
8c la femelle , afin d'en conferver la 
race fur toute la terre. 

4. Car dans fept jours je ferai pleu- 
voir fur toute la terre, pendant qua- 
rante jours 8c quarante nuits ; 8c j ex- 
ternal nerai de defTus la terre toute 
chofe qui fubfifte £T que j'ai faite. 

5. Et Noe" fit toutes les chofes que 
PEternel lui ayoit commandoes. 

6. Et Noe etoit age" de fix cents ans , 
quand le Deluge des eaux vint fur la 
terre. 

?. No^ done entra , & fes fils , fa 
femrae , 8c les femmes de fes fils avec 
lui, dans Parche, a caufe des eaux 
du Deluge ; 

8. II y entra aufli des betes nettes , 
& des betes qui ne font point nettes , 
8c des oifeaux , & de tout ce qui fe 
meut fur la terre ; 
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9. Eiles eatrerent deux a deux vers Noe" 



Jans Parche , favoir le male & la fe- 
melle,commeDieu lui avoit commands. 

10. Et il arriva qu'au feptieme jour 
les eaux du Deluge furent fur la terre. 

ri. En Tan fix cents de la vie de 
No£ , au fecond mois , au dix feptieme 
jour du mois , en ce jour-la toutes les 
fontaines du grand abime furent rom- 
pues , & les bondes des cieux furent 
ouvertes. 

12. Et la plu'te tomba fur la terre pen. 
dant quarante jours & quarante nuits. 

13. En ce mime jour - la » No£, 
Sem , Cam & Japhet , fils de Noe" , 
entr^rent dans Parche, avec la femme 
de Noe" , & les trois femmes de fes fils 
uvec eux ; 

14. Eux , & toutes les betes felon 
leur efpece , & tous les animaux do- 
meftiques felon leur efpece , & tous 
les reptiles qui fe meuvent fur la ter- 
re fefon leur efpece , & tous les oi- 
feaux felon leur efpece , & tout petit 
oifeau ayant des ailes , de queique 
forte que ce foit. 

15. Il vint done de toute chair , qui a 
en i'oi efprit de vie , une couple a No€ 
dans Parche. 

• 16. Le male , dis - je , & la femelle 
de toute chair y vinrent , comme Dieu 
lui avoit commands' ; puis PEternel 
ferma Parche fur lui. 

17. Et le Deluge fe ref audit pen- 
dant quarante jours fur fa terre; & 
les eaux crurent , & £lev£rent Parche , 
& eUe fut 6*lev6e de deffiis la terre. 

18. Et les eaux fe renforee>ent , & 
s'accrurent fort fur la terre ; & Par- 
che flottoit au deflus des eaux. 

19. Et les eaux fe renforc&ent pro- 
digieufement fur la terre ; & toutes les 
plus hautes montagnes qui Itoient 
fbus tous les cieux furent couvertes. 

20. Les eaux s'&ev&ent de quinze 
coud£es plus haut ; ainfi les monta- 
gnes furent couvertes. 

21. Et toute chair qui fe mouvoit 
fur la terre expira, tant des oifeaux 
que du betail , des betes & de tous les 
reptiles qui fe trainent fur la terre , 
& tous les hommes. 

22. Toutes les chofes qui Itoient 
fur le fee , £? qui avoient refpiration 
de vie en leurs narines , moururent. 

23. Tout ce done qui fubfiftoit fur 
la terre rut extermine" , depuis les 
hommes jufqu'aux betes , jufqu'aux 
reptiles , & jufqu'aux oifeaux des 
cieux ; & ils furent exterminls de 
defliis la terre : Noe' demeura de refte , 
& ce qui etoit avec lui dans Parche. 

24. Et les eaux fe maintinrent fur 
la terre pendant cent cinquante jours. 

REFLEXIONS. 
T 'Hiftoire du Deluge eft tout a fait 
*-' memorable , & e'eft ici Pexem- 
ple le plus remarquable que Dieu ait 



donnl de fa juftice , depuis la Crea- 



tion du Monde. C'eft auffi un 6vene* 
ment tres-certain , & dont la memoi- 
re a e*ti conferv^e parmi tous les Peu-s 
pies & dans les Auteurs les plus anv 
ciens , auffi bien que dans les Livres 
facres. St. Pierre nous enfeigne quel 
eft Pufage. que nous devons faire de 
cette hiftoire , lprs qu'il dit : Si Dieu 
n y a point epargne le Monde ancien , s*il 
afauve Noe , lui kuitieme , ce heraut de 
la juftice , & s*ila amene le Deluge fur 
le monde des mechans ; le Seigneur fait 
delrvrer de la tentation ceux qui Phono- 
rent , £T* referver les impies pour etre pu- 
nts au jour du Jugement. L'on doit 
faire de fSrieufes reflexions fur ce 

frand exemple. Nous y voyons que 
)ieu eft jufte , que fes menaces s'£x£- 
cutent tonjours , & que le grand nom- 
bre des p£cheurs ne met point les 
hommes a couvert de fa vengeance* 
Nous devons de plus confiderer , que 
comme ceux qui n'etoient pas dans 
Parche peYirent, de meme ceux qui 
auront n£gfig6 d'entrer dans la voie 
du falut , & de nrotiter de la patience 
de Dieu , p^riront infailliblement. 
C'eft dequoi JeTus-Chrift nous avertit 
dans PEvangile , en difant : jQu'il en 
fera du jour de fa venue comme des jours 
de Noe, auxquels les habitans du pre- 
mitr monde vivoient dans la fecurzte , 
£T >te penferent point au Deluge , jufi 
qu'a - ce QuHl vint, & les fit tout per ir. 
C'eft ainfi que les pecheurs feront fur* 
pris , lorfque JeTus - Chrift viendra , 
pour juger le monde , & pour rendre! 
a tous les hommes felon leurs oeuvres, 

CHAPITRE VIII. 
Moyft recite dans ce chapitre s comment 
Noe fortit de Parche , apres que les 
eaux du Deluge fe furent retirees', £3* 
comment il ojfrit un facrifice a Dieu ; 
enfuite de quoi Dieu retablit Pordre de 
la nature. 
f\R Dieu fe fouvint de Noe" , & de 
'^ toutes les betes , & de tous les 
animaux qui etoient avec lui dans -Par- 
che. Et Dieu fit pafTer un vent fur la 
terre , & les eaux s'arrdterent. 

2. Car les fources de Pabime , & 
les bondes des cieux ayoient 6t€ fer- 
m£es ; & la pluie des cieux avoit €t€ 
retenue. ' 

3. Et les eaux fe retiroient de plus 
en plus de defTus la terre 5 & au bout 
des cent cinquante jours elles dimi- 
nu^rent. 

4. Et au dixfepti^me jour du fep- 
ti6me mois, Parche s'arreta fur les 
montagnes d' Ararat. 

5. Et les eaux alloient eq diminuant 
de plus en plus , jui'qu'au dixi^me 
mois : £T au premier jour du dixigme 
mois les fommets des montagnes fe 
montrerent. 
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6. Puis il arriva , qu'au bout de 
quarante jours Noel ouvrit la fenetre 
qu'il avoit fcrite a Tarche. 

7- Et il lacha un cor beau , qui for- 
th , allant & ^revenant , jufqu'a - ce 
que les eaux ftchaifent fur la terre. 

8. n lacha aufli d'avec fbi un pi- 
geon, pour voir fi les eaux etoient 

mminuees fur la terre. 
9. Mais le pigeon , ne trouvant pas 

fur quoi aifeoir la plante de fon pi6 , 

retourna a lui dans l'arche ; car les 

eaux etoient fur toute la terre. Et Noe 

avanqant fa main le reprit , 8c le retira 

a foi dans Parch e. 
io. Et quand il eut attendu encore 

fept autres jours , il lacha encore le 

pigeon hors de l'arche. 
il. Etfur le foir le pigeon revint a 

lui ; & voici il avoit dans fon bee une 

feuille d'olivier , qu'il avoit arrach£e ; 

& Noe" connut que les eaux s'ltoient 

retirees de deffus la terre. 

12. Et il attendit encore fept autres 
jours ; puis il lacha le pigeon , qui ne 
retourna phis a lui. 

13. Et il arriva que Tan fix cent& 
Bn de Vage de Noe, au premier jour du 
premier mois , les eaux fe f6ch£rents 
de deifus la terre ; & Noe" fttant la con-; 
verture de l'arche regarda , 8c voici 
la furface de la terre fe fSchoit. | 

14- Et au vingt - feptaeme jour du, 
ftcond mois , la terre tut feche. 

15. Alors Dieu parla a Noe\ difant : 

16. Sors de Parche , toi , ta femme, 
tes fils, & les femmes de tes His avec toi. 

17. Fai fortir avec toi toutes les be- 1 
tes quifont avec toi , de toute chair, tanti 
des oifeaux que des betes, & tous les ani- 
maux qui fe meuvent fiir la terre : Qu'ils 
peuple.nten abondance la terre, & qu'ils 
croiffent & multiplient fur la terre. 

18. N06 done fortit ; fes fils , fa fem- 
me , & les femmes de fes fils avec lui : 

1 9. Toutes les betes , tous les rep- 
tiles , tous les oifeaux , tout ce qui 
rampe fur la terre , felon leurs efpeces, 
fortirent de Parche. 

2.0. EtNoe* batit un autel a PEter- 
nel , & prit de toute bete nette, & de 
tout oifeau net , & il offrit des holocauf- 
tes fur Pautel. 

ai. Et PEternel flaira une odeur qui 
Papaifa , 8c dit en fon cceur : Je ne 
jnaudirai plus la terre , a Poccafion 
des hommes ; car Pimagination du 
cceur des hommes eft mauvaife des 
lew jeuneflTe ; & je ne d€truirai plus 
tout ce qui vit , comme j'ai fait. 

22. Mais tant que la terre durera , 
les femailles & les moiflbns , le froid 
&le chaud, V€t€ &Phiver, lejour& 
la nuit , ne cefferont point. 

REFLEXIONS. 
f^E fla'il y a principalement a remar- 
^ ouer ici. e'eft que Dieu, apres 
avoir donni des marques ternbles de 



fa fev6rit6 dans le Deluge , donna des 
cemoignages de fa borne*, non feule* 
ment envers Nog & fa famille , mais 
aufli envers tout le Genre humain, en 
r^tabliifant le monde dans Petat 8c 
dans Pordre oft nous le voyons encore 
aujourd'hui. Et puis que nous jouif- 
fons de ces effets.de la bonti de Dieu, 
nous devons Pen remercier , 8c etre in* 
citis a Paimer & a le craindre , par la 
confideration de fa mifgricorde, aufll 
bien que par celle de & juftice , qui 
paroiifent Pune & Pautre , d'une ma* 
niere fi fenfible , dans ce qui arriva lors 
du Deluge univerfel. 

C H A P IT RE IX. , 

On voit ici trois etyofes : I. Les Joix que 

Dieu donna apres le Deluge a Noe £jf 

au Genre humain, particulierement 4 

tegard de la nourriture , qui fut alors 

changee , £7* du meurtre. II. La pro- 

mejfe que Dieu fit de ne plus envoyer 

de Qeluge univerfel. III. te qui arri* 

va a Noe , lors qu" ay ant etc furpris pap 

le vin , Cam fon fils fe mo qua de lui, 

Moyfe raporte^ fur la fin de ce chaptrc 

la mort de Noe. 

VT Dieu benit Noe* , & fes fils , & 

*-* leur dit : Croiflez, & multipliez , & 

rempliflez la terre : 

2. Et que toutes les betes de la ter- 
re, tous les oifeaux des cieux , avec 
tout ce qui fe meut fur la terre , 8c 
tous les poifTons de la mer, vous 
craignent 8c vous redouteut; ils font 
remis entre vos mains. , 

3. Tout ce qui fe meut fir* qui a vie 
vous fera pour nourriture : Je vous ai 
donne toutes ces chofes comme Pher- 
be verte. 

$. Toutefois vous ne mangerez 
point de chair avec fon ame, qui eft 
ton lang. 

?. Eten effet je redemanderai vCtre 
fang , favoir le fang de vos ames ; je 
le redemanderai de la main de toutes 
les betes , & de la main de Phomme $ 
meme je redemanderai Pame de Phoni* 
me de la main de fon frere. 

6. Qui aura repandu le fang de 
Phomme dans Phomme, fon fang fe- 
ra repandu ; car Dieu a fait Phom- 
me a fon image. 

7. Vous done , croiflez , multi- 
pliez ; croiflez en toute abondance 
fur la terre , 8c multipliez fur elle. 

8. Dieu parla auili k Not & a feS 
fils , qui etoient avec lui , difant : 

9. Quant 4 moi , voici j'etablis mon 
alliance avec vous , & avec votre pofte- 
rite* apr^svous; 

10. Et avec tout' animal vivant ^ui eft 
avec vous, tant des oifeaux, que des 
animaux dome/liques , & de toutes les. 
betes de la terre qui font avec vous , de 
toutes celles qui iont forties de Parche 1 , 
jufqu'a toutes les betes de la terre. 
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10 Noe G E N E S E. 

n. J'^tablis done mon alliance avec 

vous » & nulle chair ne fera plus ex- 

termin^e par les eaux du deluge , & 

' il n'y aura plus de deluge pour d6- 

truire la terre, # . 

12. Dieu dit encore : Weft ici le 
fi^ne que je donne de Palliance qui eft 
eritre moi & vous , & entre toute 
creature vivante qui eft avec vous , 
toour durer a toujours : 

13. Je mettrai mon arc dans la 
Huge, & il fera pour figne de Pal- 
liance entre moi & la terre. 

14. Et quand il arrivera que j'aurai 
couvert de nu6es la terre , Tare paroi- 
tra dans la nu£e. . m 

15. Et je me iouviendrai de l'alliance 
que j'ai faite avec vous , & avec tout 
animal qui vit en toute chair. Et les 
eaux ne feront plus de deluge pour d£- 
truire toute chair. 

16. L'arc done fera dans la nuee , 
& je le regarderai , afin qu'il me fou- 
vienne de l'alliance perpetuelle qui 
eft entre Dieu & tout animal vivaqt, 
en quelque chair qui fait fur la terre. 

17. Dieu done dit a N06 : C'eft la le 
fiene de Falliance que j'ai etoblie , entre 
moi & toute chair qui eft fur la terre. 

18. Et les fils deNoe\ qui fortirent de 
Parche, furent Sem , Cam , & Japhet 

1 Et Cam tut le pelre de Canaan. 

19. Ce font la les trois his deNoe, 
defquels toute la terre fut peupl6e. , 

20. Et N06 , qui etoit laboureur , 
commenqa de planter lavigne. 

21. Etil butduvm, & il fut enyvre\ 
& fe d£couvrit au milieu de fa tente. 

22.EtCam, pSre de Canaan,, ayant 
tu la nudite de fon p6re , fortit & le 
x aporta a fes deux fibres. 

23. Mors Sem & Japhet pnrent 
wn manteau qu'ils mirent fur leurs 
ileux £paules; & marchanteii arn6- 
re, ils couvrirent la nudite de leur 
U6re ; & leurs vifages etoient tournes 
en arrive ; de forte qu'ils ne virent 
tooint lanudit6deleurp£re. . 

24. Et Noe* reveille defonvm, iatce 
que le plus petit de fes fils lui avoit tait. 

2^. C'eft pourquoi il dit : Maudit 
fait Canaan ; il fera ferviteur des fer- 
viteurs de fes fibres. 
' 26. II dit aufii; Bemfoit PEternel, 
Dieu de Sem ; & que Canaan leur fdt 
fait ferviteur! 

27. Que Dieu attire en douceur Ja- 

Shet, & qu'il loge daus les tabernacles 
e Sem ; « que Canaan leur foit fait 
ferviteur! 

2^. EtNo£v£cut, aprfcs le Deluge, 
trois cents cinquante ans. 

29. Tout le terns done que Noe ve- 
cut, tut neuf cents cinquante ans i 
mus il mourut. 

- REFLEXIONS. 

r^E chapitre nous preTente ces. in*' 
^ ftruthons : La prel*a&e , que nous 



Sem , Cam , Japhet, 



devons garder inviolablement les loix 
que Dieu donna a N06 apr6s le Deluge \ 
ufer fobrement des creatures dont Dieu 
nous a accorde Pufage , & nous Eloigner 
de la cruaute* & de Pinjuftice. La fe- 
conde , que l'alliance que Dieu traita 
avec Noe* , & avec tout le genre hu- 
main , en promettant de ne plus en- 
voyer de Deluge , & de conierver le 
monde dans fon 6tat, a toujours fub- 
fifte depuis ce terns - la; & qu'ainfi 
nous devons reconnoitre & cel£brer la 
grande bonte du Seigne ur envers nous , 
de laquellenous reflentons les effets. 
La troifie*me inftruftion eft, que fi le 
monde ne doit plus Stre d^truit par le 
Deluge , il le fera par le Feu au dernier 
jour , felon ce que / dit St. Pierre : Si 
Vancien monde eft peri etant couvert d y un 
Deluge d'eaux, les Cieux &T* la. Terre font 
referves pour le feu au jour du Jugement. 
IV. Sur ce qui eft dit a la fin de ce cha- 
pitre , que Noe" fut furpris par le vin, 
il faut confiderer que cela lui arriva 
innocemment j parce qu'il ne connoiffoit 
pas l'eftet que le vin peut produire; 
l'ufage en ayant £te inconnu jufqu'a- 
lors. Ainfi cet exemple , bien loin 
d'excufer rintemperance, montre qu'on 
doit l'eviter tr^s-foigneufement. Ce qui 
eft reat6 des fils de Noe* nous aprend , 
que Dieu Wnit lesenfans qui honorent 
leurs Peres *, mais qu'il maudit ceux qui 
raanquent de refpeft envers eux. 

CHAPITRE X. 
Ce chapitre contient le denombrement des 
dejeendans de Sem , de Cam , c^ de Ja- 
cket , les trois fib de Noe, par le moyen 
defquels U terre fut peuplee apres le 
Deluge. 

""E font ici les generations des en. 
^ fans de Noe , Sem , Cam , & Ja- 
phet, auxquels naquirent des entans 
apres le Deluge. 

2. Les enfans de Japhet font Go. 
mer , Magogs Madal, Javan , Tubal , 
Mefcech, &Tiras. 

3. Et les enfans de Gomer , Afkenas, 
Riphat, & Togarma. 

4. Et les enfans de Javan, Ehfqa, 
Tarfcis , Kittim , & Dodanim. 

%. Celt de ceux-la que font deftendu* 
lespeuples qui partagerent entfeux les 
Isles des nations, par leurs terres, 
chacun felon fa langue , felon leursf 
families , entre leurs nations. 

6. Et les Enfans de Cam font Cus , 
Mitlraim, Put, & Canaan. _ . 

7. Et les enfans de Cus , Seba, Havi- 
ia , Sabtah , Rahma, & Sebteca. Et les 
enfans de Rahma , Sceba , & Dedan. # 

8- Et Cus engendra Nimrod, qui 
commenqa d'etre puiflant fur la terrev 

9, II tut un puiflant chaffeur deyant 
l'Eternel. De la eft venu ce qu'on dit : 
Comme Nimrod le puiflant chafleur 
devantrEterneL 

10. Et 
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10. Et le commencement de ion 
regne fiit Babel , Erec , Accad , & 
Cain 6 an pals de Scinhar. 

ii. II fortit de ce pais la en AflTy- 
rie , & il bltit Ninive , & les rues de la 
ville , & Calah ; 

11. Et Keren , entre tfinive & Ca- 
lah , qui eft une grande ville. 

1 3. Et Mitfraim engendra Ludim , 
Hanamim , Lahabim , Naphtuhim , 

14. Pathrufim , Casluhim (defquels 
font fortis les Philiftins) & Cap h to rim. 

i>. Et Canaan engendra Sidon fon 
/Zraine, & Heth; 

16. Les Jebirfiens, les Amorrheens , 
les Guirgafciens. 

17. Les He>iens, les Harkiens, & 
les Siniens. 

18. Les Arvadiens, les Tfemariens, & 
les Hamathiens. Et enfuite les families 
des Canan6ens fe font difpertees. 

19. Etles limites des Cananlens fu- 
rent depuis Sidon , quand on vient 
vers Guerar , jufques en Gaza , en 
tirant vers Sodome 8c Gomorre , 
Adma , & Tfebo'im , jufqu'a Lefa. 

20. Ce font la les enfans de Cam , 
felon leurs families £T leurs langues, 
leurs terres & leurs nations. 

21. Et des enfans naquirent a Sem , 
pe>e de tous les enfans d*H£ber , & hi- 
re de Japhet , qui etoit le plus grand. 

22. Les enfans done de Sem font H6- 
lam , AflTur , Arpafqad , Lud &Aram. 

23. Et les enfans d'Aram, Hus , 
Hul, Guether & Mas. 

24. Et Arpafqad engendra Scelab, 
& Scelab engendra H6ber. 

25. Eta Heber naquirent deux fils; 
le nom de Tun fut Peleg ; car en fon 
terns la terre fut partagge ; & le nom 
de fon fr€re fut Joktan. 

16. Et Joktan engendra Almodad , 
Sceleph, Hatfarmaveth , &Jerah, 
27. Hadoram , Uzal, Dikla, 
23. Hobal , Abimael , Sceba , 

29. Ophir , Havila , & Johab. Tous 
ceux-la font les enfans de Joktan. 

30. Et leur demeure Itoit depuis 
Mefqa , quand on vient en Sephar , 
montagne d'orient. 

31. Ce font Ik les enfans de Sem, fe- 
lon leurs families £7* leurs langues, lews 
-terres £T leurs nations. 

32. Telles font done les families des 
.enfans de Nog, felon leur pofterite" 
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lialogie des Patriarches # defquels no- 
creScigneur ell defcendu. Ainu ce cha- 
uitre nous founiit de belles & de fortes 
»reuves de la verity de l'Hiftoire fainte , 
& de la divinitd de la Religion ; ce 
que Moyfe dit ici etant Dartaitement 
conforme a ce que les Hiftoires les plus 
anciennes & les plus certaines raportent* 
touchant les divers Pennies du monde 
& les pais qu'ils ont habitus. 

CHAPITRE XI. 
Moyfe raconte dans ce chapitre, gut let 
homines avant entrepris de batir la 
Ville £T ~U Tour de Babel , Dim 
confondit leur Ungate ; ce qui fut 
caufe qu'ils fe dijperfcrent par toute Is 
terre. Moyfe m.irque auffi quels fu~ 
rent les defcendans de Sem , fils dt 
Noe , jufqu'a ^Abraham. 
ALors toute la terre avoit un. memt 
** langage & une meme parole. 

2. Ma.'s il arriva, comme ils parti- 
rent d'orient, qu'ils trouvSrent une 
campagne au pais de Scinhar, ou ils 
habiterw-nt. 

3. Et ils fe dirent Tun a l'autre : 
Allons, faifons des briques, & les 
cuifons au feu. Et ils eurent des bri- 
ques au lieu de pierres, & le bitume 
leur fut au lieu de mortier. 

4. Et ils fe dirent : Venez ; batiftbns- 
nous une Ville & une Tour, de laquel- 
le le fommet foit jufqu'aux cieux , & 
aquerons - nous de la reputation , de 
peur que nous nefoyons difperfes fur 
toute la terre. 

5. Alors l'Eternei defcendit pour 
vojr la Ville & la Tour que bati£ 
foient les fils des hommes. 

6. Et l'Eternei dit : Voici, ils ne font 
qu'uo peuple , & tous ont une meme 
langue, & ils commencent a travail* 
ler ; & maintenant rien ne les empe- 
chera d'executer ce qu'ils ont projett^. 

7. Venez done , defcendons , & 
confondons la leur langage , afin qu'ils 
ne s'entendent point les uns les autres. 

8. Ainfi PEternel les difperfa de 14 
par toute la terre, & ils ceflSrent de 
batir la Ville. 

9. C'eft pourquoi fon nom futapell^ 
Babel ; car l'Eternel y confondit le lan- 
gage de toute la terre , & de la il les 
difperfa fur toute la terre. 

ic. C'efr ici la pofterite" de Sem. 
Sem, ag£ de cent ans, engendra Ar- 
paefqad, deux ans apres Le Deluge. 

11. EtSem , apres , qu'il eut engen- 
dre Arpacfqad , vecut cinq cents ans ; 
& il engendra des fils & des filles. 

12. Et Arpacfqad v£cut trente-cinq 
ans , & il engendra Scelah. 

13. Et Arpacfqad , aprds qui! eut 
engendra Scelah, v^cut quatre cents 
trois ans ; & il engendra des fils & des 
filles. 

14. Et Scelah ay ant vecu trente 
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11. Et Scelah, apres qu'il eut en- 
gendrl HSber , v6cut quatre cents trois 
ans ; & il engendra des fils & des filles. 

16. Et H6ber a'font v£cu trente-qua- 
tre ans , engendra Peleg. 

IT. Et He"ber, apres qu'il eut engen- 
drePeleg, v£cut quatre cents trente ans, 
& il engendra des fils & des filles. 

1 8. P&eg aufli v£cut trente ans , & 
il engendra R6hu. 

19. Et Peleg , apr£s qu'il eut engen- 
dre' R6hu, vecut deux ceots & neuf 
ans ; 8c il engendra des fils 8t 'des filles. 

20. R6hu aufli ayant v6cu trente- 
deux ans , engendra S£rug. 

21. Et R6hu , apres qu'il eut engen- 
6x6 Senig , vecut deux cents fept ans , 
& il engendra des fiis & des filles. 

22. Et Serug ayant v£cu trente ans , 
engendra Nacor. 

23. Et S£rug, aprSs qu'il eut en- 
gen^e* Nacor , v£cut deux cents ans ; 
& il engendra des fils & des filles. 

24. Et Nacor , ayant v£cu vingt- 
neuf ans , engendra Tare\ 

25. Et Nacor, apres qu'il eutengen- 
dr6 Tare' , v^cut cent dix-neuf ans ; 
&il engendra des fils & des filles. 

26. Tare aufli vlcut foixante & dix 
ans , & il engendra Abram, Nacor , & 
Haran. 

27. Et c'eft ici la poftente' de Tare* 
Tare* engendra Abram , Nacor , & 
Haran ; & Haran engendra Lot. 

28. Et Haran mourut en la pr^ fen- 
ce de Tar£ fon p£re , au pais de fa 
naiflance , A Ur des Caldlens. 

29. Et Abram & Nacor prirent des 
femmes : Le nom de la femme d'A- 
bram fut SaraJ; & le nom de la fem- 
me de Nacor fut Milca , fille de Ha- 
ran , p£re de Milca & de Jifca. 

30. Mais Sara'i' e'toit ftenle , & elle 
n'avoit point d'enfant. 

31. Et Tar£ prit fon fils Abram , & 
Lot fils de fon fils , lequel etoit fils de 
Haran, & Sara* fa beue-fille, femme 
d' Abram fon fils; & ils fortirent en- 
femble d'Ur des Caldeens , pour aller 
au pais de Canaan. Et ils vinrent juf- 
ques a Caran , & ils y demeurlrent. 

32. Et les jours de Tar^ furcnt 
deux cents cinq ans ; puis il mourut 
a Caran. 

REFLEXIONS. 
T E r*cit que Moyfe fait de la difper- 
•"-• fiou qui arriva lorfque les defcen- 
dans de Noe batifibient la Tour de 
Babel , nous inftruit preincrement , de 
la fuite de l'Hiftoire fainte , & de la 
manure dont les homines fe rlpan- 
dirent dans les divers pal's du monde. 
H. Dieu voulut difperfer ainfi ceux 
qui pr&endoient fe garantk du Delu- 
ge enNbatiflant cette Tour, pour pu- 
nir leur orgueil & leur tmpiet* ; il 
le fit aufli atin' que la Terre fut plus 
promptement habitue & peuplee. Pour 



ce qui efiV de la g€n6alogie des defcen- 
dans de Sem* il y faut remarquer ces* 
deux chofes :• L'une , que auoique la 
vie des hommes fut alors plus courte 
qu'elle ne l'avoit H6 avant le De'luge ♦ 
elle e'toit cependant beaucoup plus lon- 
gue qu'elle ne Peft maintenant. L'au- 
tre , que cette e^nealogie a e*te" con- 
ferv£e , pour faire voir qu' Abraham eft 
defcendu de Sem, fils de Noe\ 

CHAPITRE XI L 
Ceft ici que commence Vhiftoire du P/t~ 
triarche ^Abraham. Nous y voyons 
comment il qnitta fa patrie par /'or-. 
dre de Dieu , pour venir au pais de 
Canaan , que le Seigneur promit de- 
lui donner. II.- S£uc la faming Vobli- 
gea de s'en aller en Egypte , oh Sara 
fa femme lui fut enlevee , £X en fuite. 
vendue par le Roi Pharaon. 
CT l'Eternel avoit dit a Abram : 
J -' Sors de ton pais , & de ton paren- 
tage , & de la maifon de ton pe>e , £3* 
vien au pais que je te montrerai. 

2. Et je te ferai devenir une grande 
Nation ; je te benirai , & je rendrai ton 
nom grand , & tu feras benedittion. 

3. Je benirai ceux qui te b^niront, & 
je maudirai ceux qui te maudiront ; 8c 
toutes les families de la terre feront bea- 
nies en toi. 

4. Abram done fortit , comme l'Eter- 
nel lui avoit dit , & Lot alia avec lui, 
Et Abram etoit ag6 de foixante & quin- 
ze ans, quand il fortit de Caranr 

5. Abram prit aufli SaraY fa femme * 
& Lot fils de fon frere , & tout le bien 
qu'ils avoient aquis , & les perfonnes 
au'ils avoient eues a Caran ; & ils 
fortirent pour venir au pais de Ca- 
naan , & ils y entre>ent. 

6. Et Abram pafla au travers de ce 
pals jufques . au lieu de SicHem , ©* 
jufques en la plaine de More' , & il y 
avoit alors des Cananlens dans ce pais. 

7. Et l'Eternel apparut a Abram , & 
lui dit : Je donnerai ce pais a ta pof- 
te^rit^. Et Abram drefla la un autel a 
l'Eternel , qui lui 6toit apparu. 

8. Et il pafla de la vers la montagne 
qui eft a lWient de B^th-el , & il y 
tendit fes tentes , ayant Beth-el a Toc- 
cident, & Half a l'orient. II drefla en- 
core la un autel a l'Eternel , & il invo- 
quale nom de l'Eternel. v 

9. Puis Abram parti t de la. , marcharft 
toujour s , & s'avanqant vers le midi. 

10. Mais la famine Itant furvenue 
au pats , Abram defcendit en Egypte 
pour v demeurer que I que terns ; car la 
tamme ^toit grande au paXs. 

11. Et comme il etoit pres d'enfirer 
en Egypte , il dit a SaraV (a femme : 
Voici,je fai que tu es une belle femme. 

/ 12. Et il arrivera , que lors que les 

Egvptiens t'auront vue, ils diront : 

Ceft la femme de cet hemme-la , & iU 

me tueront; mais Us te lauTeront vivre. 

13. Dis 
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1%. Dis done , je te prie , que tu es 
ma foeur , afiri que je fois bien traits 
aicaufe de toi, & quails me fauvent 
la vie a ta confederation. 

14. II arriva done, fitdt qu' Abram fut 
venu en Egypte, que les Egyptiens virent 
que cette femme etoit fort belle. 

IS. Les principalis de la cour de 

Pharaon \a virent aufli , & la loulrent 

devant U Rot ; & elle fut enUv€epour 

etre mtnee dans la maifou de Pharaon ; 

16. Lequel fit du bien a Abram , a 

cauCe d'elle ; de forte qu'il en eut des 

brebis , des beeufs , des anes, des fervi- 

teurs , des Cervantes , des aneffes & des 

chameaux. 

17. Mais VEternel frapa de grandes 
plaies Pharaon & fa maifon, a caufe 
de Sarai femme d' Abram. 

18. Alors Pharaon appella Abram, 
& lui dit : Qyfeft - ce que tu m'as fait? 
Que ne m'as - tu averti qu'elle etoit ta 
femme ? 

1 9. Pourquoi as - tu dit , e'eft ma 
foeur ? Et je l'avois prife pour Stre ma 
femme ; mais mainteriant , void ta fem- 
me , pren-/* , & fen va. 

20. Et il donna charge a fes gens , 
d'aller reconduire Jibram , fa femme 
& tout ce qui lui apartenoit. 

REFLEXIONS. 
"ItfOus devons conuderer fur ce cha- 
•^ pitre , I. Que Dieu. apella Abra- 
ham & traita alliance avec lui , dans 
la vue de confervcr la vraie Religion 
j>armi fes defcendans , & de faire nai- 
tre un jour le Meflie de fa poft£rite\ 
II. Qu' Abraham obert a la vocation 
" de Dieu , & qu'il crut a fes promefles ; 
que cependant ces promefles ne s'acom- 
jplirent pas d'abord ; qu'il hit expofe a 
plufieurs traverfes ; qu'il habita au pais 
* " " ' " que la 
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gneur. On voit meme par les repro- 
ches que Pharaon fit a Abraham , que 
ce Prince favoit que ce crime £toit tree 
grand. II eft cependant a remarquer 
que le Roi d'Egypte fit beaucoup de bien 
a Abraham , & Que ce Patriarche em» 
porta de grandes nchefies de ce pals-la; 
e'eft ainii qu'il commenqoit a eprouver 
les eifets de la protection & de la be- 
nldi&ion de Dieu fur lui. 

CHAP I TRE XIII. 
^Abraham & Lot etant retournes d'E- 
gypte au pais de Canaan , fe feparU 
rent , ne pouyant demeurer dans un 
mime lieu , a caufe de leurs grands 
biens. Lot s'etablit a Sodome , £7* 
^Abraham demeura dans le pais de Ca- 
naan , duquel Dieu lui promit de 
nouveau la pojfefjion. . 
A Br am done etant forti de PEgypte , 
** monta vers le midi , lui , fa fem- 
me & tout ce qu'il ptjfedoit , & Lot 
etoit avec lui. 

2. Et Abram 6toit tres-riche en b6- 
tail , en argent , & en or. 

3. Et il s'en retourna par le meme 
chemin qu'il etoit venu, du midi jut 
qu'a Beth : el , jufqu'au lieu oik il 
avoit drejfe fes tentes au commence- 
ment , entre Beth-el & Hal" : 

4. Dans le meme lieu ou dtoit Pautel 
qu'il y avoit bati au commencement, 
& ou Abram avoit invoqu£ le nom dt 
l'Eternel. 

<;. Lot auffi, qui marcboit avec A- 
bram , avoit des br^bis , des bceuts, 
&des tentes. 

6. Etle pais ne les pouvoit porter , 

four pouvoir demeurer enfemble; car 
eur Dien etoit li grand , quMls ne 
pouvoient demeurer Pun avec Pautre. 

7. Ce qui excita une querelle entre 
les bergers du bewail d' Abram , & les 
bergers du b6tail de Lot. ^ En ce terns, 
la les Canangens & les Ph^reiiensde- 
meuroient au paVs. 

8. Et Abram dit a Lot : Je te prie, 
au'il n'y ait point de difpute entre moi 
Be toi, ni entre mes bergers & les 
tiens ; car nous fommes freres. 

9. Tout le pais n'efl • il pas a ta 
difpofition ? S^pare - toi , je te prie , 
d'avec moi: Si tu choifis la gauche , 
je nrendrai la droite ; & fi tu prens la 
droite , je m'en irai a la gauche. 

10. Alors Lot elevant les yeux , vit 
toute la plaine du Jourdain , qui(avant 
que l'Eternel de'truifit Sodome & Go* 
morre) 6toit arrofee par tout , jufqu'fc» 
ce qu'on vienne a Tfohar , comme 
un jardin de PEternel, & comme le 
palfs d'Egypte. 

11. Et Lot choiftt pour foi toute la 
plaine du Jourdain , & il alia du cdtl 
d-orient ; ainfi ils fe ftpare'rent Pun 
d'avec Pautre. 

12. Abram done demeura au pai» de 
Canaan ; & Lot demeura dans les VjI- 

les 
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les de la plaine , & il y dreffa fes ten- 
tesjufqu'5 Sodome. 

13. Or les habitans de Sodome 
etoient michans , & ils etoient de 
grands p6cheurs contre l'Eteinel. 

14. Etl'Eternel ditaAbram, (apr£s 
que Lot fe fut fiSpare d'avec lui :) Le- 
.ve maintenant tes veux , & regarde du 
lieu ou tu es , vers le feptentrion , le 
midi , l'orient , & 1'occident. 

15. Car je te donnerai , & a ta poftS- 
rite" pour jamais , tout le pais que tu 
vois. 

16. Et je ferai que ta poft£rit£ fera 
comme la pouffie're de la terre : Que 
fi quelqu'un peut compter la pouffie're 
de la terre , il comptera auffi ta poft£- 
rite. 

17. L£ve-toi done , £F promSne toi 
dans le pais , dans fa longueur & dans 
fa largeur ; car je te le donnerai. . 

18. Abram done ayant remu£ fes 
tentes , vint demeurer dans les plai- 
ne s de Mamre' , qui eft en Hebron , & 
il batit la un autel a l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
T ES grands biens que Dieu accorda 
■ L * a Abraham , doivent etre confide- 
r£s comme un effet de la b£n£di£tion 
qu'il lui avoit promife; ce qui nous 
fait voir que les promeffes de Dieu 
s'£x£cutent toujours , & qu'il accorde 
quelquefois a ceux qui le craignent 
les b£n£dittions de la vie prefente. Le 
debat qui arriva entre les gens de Lot 
& ceux d' Abraham, & la moderation 
qu' Abraham fit paroitre , en donnant a 
Lot fon neveu le choix d'aller ou il lui 

Slairoit , nous avertilTent , d'eviter les 
ivifions qui nauTent d'ordinaire a l'oc- 
cafion des biens du monde, & de nous 
t>re>enir les uns les autres pour avoir 
fa paix, en renonqant meme a ce qui 

£ourroit nous £tre plus avantageux. 
e choix que Lot fit du pais de Sodo- 
me, qui £toit tres fertile & tres a- 
gr^able , mais dont les habitans 6-, 
toient d6ja alors fort corrempus, &) 
menaces des jugemens de Dieu , nous 
montre , qu'il ne faut pas toujours! 
regarder aux avantages & aux com-! 
moditis de la vie ; qu'il eft p£rilleux 
d'habiter dans des lieux ou l'aife & l'a-i 
bondance regnent; & que Ton doiti 
fur tout fuir le commerce des m£-| 
chans. Enfin , nous voyons , dans la I 
reiteration des promeffes que Dieu fit 
& Abraham , la termed de l'amour 
que Dieu porte a les enfans , & la 
bonti avec iaquelle il foutient leur foi, 
dans les epreuves par ou il les fait 
pafler. 

CHAPITRE XIV. 
C'eft ici Phtftoire de la guerre qu'il y eut 
entre le Koi de Sodome & fes voijms , 
£T le Rci d^Elam £r fes aliiez , dans 
laquelle le Rot de Sodome fut vaincu, 
£? Lot pis avec tout fon hi en ; mass 



^Abraham defit le Rot d y Elam £T deli- 
vra Lot. Comme il rev emit de cette 
defaite , Melchifedec lui vint au de- 
vant , & lui prefenia du fain & du 
vin , £f lAbraliatn lui donna la di- 
me de tout le butin qu'il avoit fait. 
IL arriva au terns d'Amraphel Roi de 
L Scinhar , d'Arjoc Roi d'Ellafar , de 
Kedorlahomer Roi d'Helam , & de 
Tidhal Roi des Nations ; 

2. Qu'ils firentla guerre contre Be rah 
Roi de Sodome , contre Birfah Roi 
de Gomorre, contre Scinab Roi d'Adma, 
contre Scemeber Roi de Tfeboim , & 
contre le Roi de BSlah, $ui eft Tfohar. 

3. Tous ceux - ci fe joignirent dans 
la vatee de Siddim, qui eft la Mer faie'e. 

4. Ils avoient €t€ aflujettis douze 
ans a Kedor - lahomer ; mais au trei- 
zie'me ils s'etoient r^voltis. 

5. A la quatorzie'me annee done 
Kedor - lahomer vint , avec les Roi s 
qui s'etoient joints a lui ; & ils battirent 
les Rephains en Hafqteroth de Car- 
naim , les Zuzins en Ham , les Emins 
dans la plaine de Kirjathaim ; 

6. Et les Horiens dans leur monta- 
gne de Sehir , jufqu'aux campagnes de 
Paran , au deflus du defert. 

7. Puis ils retourn^rent & vinrenta 
Hen de Mifqpat , qui eft Kades , & 
ils battirent tout le pais des Hamal£- 
kites , & des AmorrhSens , qui ha- 
bitoieht dans Hatfatfon-tamar. 

8. Alors le Roi de Sodome , le Roi 
de Gomorre , le Roi d'Adma , le Roi 
de Tfeboim , & le Roi de B61ah , qui 
eft Tfohar , fortirent , & rang^rent 
leurs troupes dans la valine de Sid- 
dim, contre les autres Rois : 

9. Cejt-a-dire , contre Kedor - la- 
homer Roi de Helam, contre Tidhal 
Roi des Nations , contre Amraphel 
Roi de Scinhar , & contre Arjoc Roi 
d'Ellafar , quatre Rois contre cinq. 

10. Or il y avoit dans la vallee de 
Siddim beaucoup de puits de bitume. 
Etles Rois de Sodome & de Gomor- 
re s'enfuirent , & y tomb6rent ; & 
ceux de leurs gens qui £chap£rent s'en- 
fuirent fur la montagne. 

11. Les Rois prirent done toutes les 
richeiies de Sodome & de Gomorre , & 
tous leurs vivres , puis ils fe retirement. 

12. Ils prirent auffi Lot, fils du fre- 
re d' Abram , qui demeuroit dans Sodo- 
me, & tout fon bien, & ils s'en aile'rent. 

13. Un homme qui s'6toit lauv6 en 
vint avertir Abram , H6breu, qui de- 
meuroit dans les plaines de Mamre* A- 
morrh6en , fr£re d'Elcol , & frele de 
Haner , qui avoient fait alliance avec 
Abram. 

14. Quand done Abram eut apris qui 
fon fre're avoit £t£ rait prifonniei, il ar- 
ma trois cents & dix-nuit de its fervi- 
teurs , qui Etoient n^s dans fa maifon ; 
& il pouriuivit ces Rois juiqua Dan. 

5. Et 
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IS. Et ayant parage* fes troupes, il dec, qui benit Abraham, & a qui ce 
ft jettaftiT les Rois durant la nuit, lui i Patriarch e donna la dime de tout, r6- 
& fes ferviteurs , & les battit , & les preTentoit JeTus-Chrift ndtre Seigneur ? 

le Roi& leSacrificateurdePEgliie, qui 



pourfuivit jufqu'a Hobar, qui eft a la 
gauche de Dam as. 

16. Etil ramena toutes les richeflcs 
qu\n avoit prifes ; il ramena mime Lot 
ton fre>e , avec fes biens , les fern 
mes & le peuple. 

17. Et le Roi de Sodome s'en alia 
au devant de lui , comme il s'en re- 
tournoit apres la dlfaite de Ke dor-la- 
homer , & des Rois qui etoient avec 
lui , dans la vallee de la plaine , qui 
eft la valine roi'ale. 

18. Melchif&lec aufli, Roi de Salem, 
fit aporter du pain & du vin , ( & il 
itoit Sacrificateur duD/>M Fort, Sou- 
verain.) 

1 9. Et il blnit sAbram , en difant : 
B£ni foit Abram par le Dieu Fort , 
Souvcrain , PoflefTeur des cieux & de 
la terre. 

20. Et b£ni foit le Dieu Fort , Sou- 
verain, qui a mis tcs ennemis entre 
tes mains. Et ^Abram lui donna la 
dime de tout ce au^tl avoit pris. 

21. Et le Roi de Sodome dit a A- 
feram : Donne moi les perfonnes, & 
pren les richefTes pour toi. 

22. Et Abram dit au Roi de Sodo- 
me : J'ai leve" ma main a PEternel le 
Dieu Fort , Souverain , Pofl'efleur des 
cieux & de la terre, difant: 

23. Si je prens aucune chofe qui t*a- 
partienne , depuis le moindre til juf- 
ques ;\une courroie de foulier ; atin que 
tu ne diiespas* J'ai enrichi Abram. 

24. J'excepte feulenient ce que les 
jeunes sens ont mang£ , & la part des 
hommes qui font venus a,vec moi 
Haner , Licol & Mamre" 
dront leur part du but in. 

REFLEXIONS. 
TL faut confiderer la deTaite du Roi 
* de Sodome , comme un chatiment de 
Dieu lur les habitans de cette viile , 
qui Stoient tr£s corrompus , & comme 
le. Ce qui 
dans cette 
s qui de- 
it iouvent 
que Dieu 
I eft dan- 
commer- 
emporta , 
dontDieu 
e la pro- 
itre aufli , 
erre pour 
une jufte 
lit ici dt 
k Sacrifi- 
rouve que 
e dans ct 
f aire con- 
dans l'K- 
ftielchiic* 



devoit regner fur toutes cbofes , & 
6xercer un Sacerdoce infiniment plus 

Sarfait que celui des Sacrificateurs Juiis, 
: de Mclchiiedec lui-meme. 
CHAPITRE XV. 
Dieu reitere les promejjet qu*il avoit fait es 
a ^Abraham, de lui donner un Fill 
GT une Pojierite nombreufe , aui pojfe- 
deroit le pats de Canaan ; & il lui 
conprme cette promejfe par un Jigne. 
APres ces chotes , la parole de PE- 
" ternel fut adreilfce a Abram, dans 
une viiion , difant : Abram , nc crain 
point; je fun ton bouclier , &tatres- 
grande recompense. 

2. Et Abram repondit : Seigneur 
Eternel , que me donneras - tu ? Je pat 
fe ma vie fans avoir d'entans ; 8c 
DammeYec Elihezer eft Piutendant de 
ma maifon. 

J. Abram dit encore : Voici , tu 
ne m'as point donne* d'enfans , & des 
la le ferviteur qui eft n£ dans ma mai- 
fon fera mon heritier. 

4. Et voici , la parole de PEterael lui 
fut adrejjec , difant : Celui - ci ne fera 
point ton heritier ; mais celui qui forti- 
ra de tes entrailles fera ton h^ntier. 

5. Et apr^s Pavoir mene' dehors , il 
lui dit : Leve maintenant les yeux 
vers le del , & compte les e'toiles , 
fi tu les peux compter : C'eft ainfi , 
lui dit-il , que fera tu pofteritl. 

6. Et .Abram crut a rEternel , & 
PEternel lui imputa cela a juftice. 

7. II lui dit encore: Je/«/> PEter- 
, nel, qui t'ai fait fortir d'l/r des Cat- 

qui pren- d£ens , afin de te donner ce pais pour 
le poflSder. 

8. Et il dit : Seigneur Eternel , a quo! 
connoitrai - je que je le pofT£derai ? 

9. Et il lui repondit : Pren une ge*- 
nifle de trois ans , une chivre de 
trois ans , un beiier de trois ans , & 
une tourtereile , & un pigeon. 

10. II pnt done toutes ces chofes , 8c 
les partaaea par le milieu ; & il mit 
chaque moiti£ vis a vis i'une de Pautre ; 
mais il ne partagea point les oiieaux, 

11. Alors une vol£e d'oileaux ie jet- 
ta fur ces betes mortes ; mais Abram 
les chafla. 

12. Et comme le foleil fe couchoit, 
Abram fut lurpris d'un profond ibm- 
meil, & voici ii tut faifi o'une iraieur^ 
caufee par une grande obicuritd qui 
tomba fur lui. 

13. Et rLiernel dit A Abram; Sache 
certainemau , que ta pofterite* babi- 
tera comme etrang£re oans un payg 
qui ne lui apartienora point j & qu'efle 
y fervira aux habitans du itm* & au\U§ 
y fera atfiig^e pendant quarre cents ans. 

^ 14. Mais 
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14. Mais auffi je jugerai la nation a 1 a. *ft elle dit a Abram : Void main. 
hLquellc tesdefccndans feront aflujettis ; j tenant l'Eternel m'a rendug flexile 



& enfuite ils fortiront avec de grands 
biens. 

15. Et toi tu t'en iras vers tes pe*res 
■en paix , dans une bonne vieillefle , 
& tu feras enfeveli. 

16. Et en la quatrieme generation, 
ils retourneront ici ; car l'iniquite' des 
Amorrhlens n'eft pas encore venue a 
ion comble. 

17. Et lors que le foleil fut coucbe\ 
U y eut une obfcurite* t£n6breufe, & 
void un four foment & un brandon de 
feu, qui pafia entre ces chofes qui 
avoient it€ prrtag£es. 

18. En ce jour -la l'Eternel traita 
alliance avec Abraham , difant : J'ai 
doting ce pais a ta pofterit£, depuis 
le fleuve -c^'Egypte , jufqu'au grand 
ileuve, cUft-A'dire^ le fleuve d'Euphrate : 

19. LesK£niens, les K6niziens , les 
Kadmoniens , 

ao. Les Ittthiens , les Pher^ziens , 
les BiphaYns -, 

a 1. Les Amorrh£ens , les Cana- 
ji£ens , les Guirgafciens , & les Ge- 
hufiens. 

DEFLEXIONS. 

L'On voit trois chofes dans ce chapi- 
tre: I. Que Dieu r£ite>a les pro- 
meiTes qu'il avoit faites a Abraham & 
les connrma par un figne miraculeux. 
II. Qu' Abraham ai'ant cru a Dieu , 
cela lui fut impute a juftice. III. 
Que Dieu lui dlclara , que ces pro- 
mefles ne s'accompliroient pas durant 
la vie, & que meme fa poftirite* fe- 
roit aftligge pendant quelque terns. 
.Xes reflexions que nous devons faire 
fur cela font done : I. Que Dieu , par 
un effet de fa bonte* , a de tout terns 
trouve* a propos de fortifier lafoi de 
ceux qu'il aime , par des ligues ext€- 
xieurs ; ce qu'il fait encore par les Sa- 
cremens , defquels nous devons faire un 
tr£s - grand cas. II. Que tous ceux 
qui , k l'imitation d' Abraham , croient 
en Dieu & lui obeWent , feront jufti- 
fi£s, comme ce Saint Patriarche le 
fut. III. Que les enfans de Dieu ont 
ibuvent en ce monde les affli&ions en 
partage , & que ce ne fera qu'apres cette 
vie, qu'ils verront le parfait accomplif- 
fement des Promefles que Dieu leur a 
faites. 

CHAPITRE XVI, 

On voit dans ce chapitre I. La naijfance 

(Clfmael fils cT^igar ; II. La Fuitt 

tfSdgar , qui fbrtit de la maijon d'+A- 

brahamj £T la prediction qu'un *An- 

5« fit a. +Agar , qtSIJinael feroit Ur. 
Wince puijjant , £7* qu'il auroit unt 
pofterite nombreufe. 

OK Sarai femme d'Abram ne lui 
avoit point encore fait d'enfant . 
mais elle avoit une fervante £gyp- 
tienne, nominee Agafc 



vien , je te prie , vers ma fervante ; 
peut - etre aurai - je des enfans par elle. 
Et Abram oh€it a la parole de Sarai'. 

3. Alors Sarai' , femme d'Abram , 
prit Agar fa fervante Egyptienne , & 
la donna pour femme a\ Abram fon 
mari , aprds qu'il eut demeurl dix ans 
au pais de Cairaan. 

4. II vint done vers Agar , & elle 
concut. Et Agar voyant qu'elle avoit 
conqu , meprifa fa maitreffe. 

5. Alors Sarai' dit k Abram : L'ou* 
trage qu'on nie fait rejaillit fur toi. 
J'ai mis ma fervante dans ton fein ; 
mais depuis qu'elle a vfi qu'elle Itoit en- 
ceinte , elle me regarde avec mepris. 
Que l'Eternel foit Juge entre moi & toi. 

6. Alors Abram repondit a Sarai': 
Voici ta fervante eft entre tes mains ; 
traite-la comme il te plaira. Sarai 
done la maltraita ; & elle s'enfuit de 
devant elle. 

7. Mais l'Angede l'Eternel la trou- 
va aupres d'une fontaine d'eau au d€- 
fert, pres de la fontaine qui eft au 
cheminde Scjur. 

8. Et illui dit: Agar, fervante de 
Sarai' , d'ou viens-tu ? & ou vas-tu ? 
Et elle repondit : Je fuis de devant Sa- 
rai ma maitrefle. 

9. Et l'Angede l'Eternel lui dit : Re- 
tourne a ta maitrefle, & t'humilie fous 
elle. 

10. L'Ange de l'Eternel lui dit en- 
core : Je multiplierai tellement ta poC 
tdrit6 , qu'elle ne fe pourra compter, 
tant elle fera grande. 

11. L'Ange de l'Eternel lui dit auffi : 
Voici , tu as conqu , & tu enfanteras 
un fils , que tu apelleras Ifmael ; car 
l'Eternel a entendu ta voix dam ton 
affliaion. 

12. Et il fera femblable a un ane 
fauvage : // levera fa main contre tous , 
& tous leveront la main contre lui $ 
& il dreflera fes tentes aux yeux de tous 
fes fr^res. 

13. Alors elle apellate nom de l'E- 
ternel qui lui parloit : Tu is le Dieu 
Fort qui m'a vue\ Car elle dit : N'ai- 
jepas aufiivuici celui qui me voyoit? 

14. Cell pourquoi on ,apella ce 
puits , le puits du Vivant qui me voit. 
U eft entre Kad^s & B^red. 

15. Agar done enfanta un fils a A- 
bram, Et Abram apella fon fils, 
qu' Agar lui avoit enfante' , Umael. 

16. Or Abram etoit ag€ de quatre- 
vingt-fix ans , quaind Agar lui enfanta 
IimaSl. 

REFLEXIONS. 
T E mariage d' Abraham avec Agar 
** doit *tre regard^ comme une de ces 
chofes que Dieu toleroit alors , k caui'e 
de V^tat ou les hommes fe tencon- 
troient; mais quj^toient opoftes a la 
prliniet 
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Jrtonto* mftitution du mariage , & 
iui i caule de cela font abfohunent d6- 
fendues par les loix de TEvangile. Lcs 
dmlioiis %\ri arriverent a cette occa- 
fioa dans Va ramille d* Abraham , mon- 
trent^ue ces fortes de manages avoient 
tf otduiaire des fuites funeftes. Cepen- 
dant u taut remarqueT que Dieu prit 
foin de Ventant d'Agar , & qu'il promit 
de le benir , parce qu'il etoit fils d'A- 
braham. Ce rut autfi ce qui arriva; 
la pofterite d'Ifmael ayant €t€ tres- 
■puiuknte & tres - nombreufe , & ayant 
lubnfte long - terns dans les uncles fui- 
vans , comme nous l'aprenons de l'hit 
toire. 

CHAPITRE XVII. 
Dieu confirme de nouveau /' alliance qu 1 it 
A-vit tr Attic avec ^Abraham , £7 les 
frome£es qu'il lui avoit faites ; " £F 
pout Pen ajfurcT il lui change fon nam, 
ll lui denne la loi de la circoncijitn ; 
il lui prtnet la naijfance cTIfaac { £F 
^Abraham obeijfant a Vordre de Dieu 
fut circoncis avec toute fa maifon. 
1>VJ is Abram Itantaglde quatre-vingt 
x dix-neuf ans , PEternel lui aparut, 
& lui dit : Je fuis le Dieu Fort, Tout- 
puiflant : Marche devant ma face , & 
em integrity. 

a. Et je ferai alliance avec toi , & je 
te multiplier*! tres-abondamment. 

%. Alors Abram tomba fur fa face ; 
& Dieu lui parla, & lui dit: 

4. JQuant a moi , void , mon alliance 
3^ avec toi , & tu deviendras pere d'une 
multitude de nations. 

?. Et tu ne feras plus apelle Abram ? 
roais ton nom fera Abraham : Car je t'ai 
Itabli pour etre le p6re d'une multitude 
de nations. 

6. Etje te ferai croftre tres-abon- 
damment, & je te ferai devenir dcs na- 
tions ; meme des Rois fortiront de toi. 

7. J'etablirai done mon alliance entre 
moi & toi, & entre ta poftente* apres toi 
dans leurs ages , pour etre une alliance 
eternelle ; afin que je fois ton Dieu , & 
le Dieu de ta poftentl apres toi. 

8. Et je te donnerai , & a ta pofterite 1 
apres toi , le pais ou tu demeures comme 
etranger , tout le pais de Canaan , en 
©ofleffion perpetuelle ; & je leur ferai 
Dieu. 

9. Dieu dit encore a Abraham : Mais 
toi , tu garderas mon alliance , toi & ta 



pofte*rit€ apres toi dans leurs Ages. 

10. CV/ ici Palliance que j'ai rait 
avec vous , & avec ta pofterite- apres 
toi : Vous la garderez : Tout malt d'en- 
tre vous fera circoncis : 

11. Vous circoncirez la chair dtvd- 
tre prepuce, & cela fera pour un figne 
de 1'alJiance qui eft entre moi & vous. 

12. Tout enfant' male de huit jours 
fera circoncis parmi vous dans, yosgl- 
n^rarions , taut eelui qui eft ne eu la 
maifon , que P*£l**i ***** par> urgent 



de tout Stranger qui n?eft point de ta 
race. 

13. On ne manquera done point de cir- 
concire celui qui eft n 6 en ta maifon , 8c 
celui qui eft achetl de ton argent ; 8c 
mon alliance fera dans v6tre chair , 
pour etre une alliance perpetuelle.. 

14* Et le male incirconcis , duquel la 
chair du prepuce n'aura point €ti cir- 
concife , fera retranchl du milieu de fes 
peuples; parce qu'il aura viole* mon al- 
liance. 

1 5 . Dieu dit auffi a Abraham : JQuant 4 
Sara* ta femme , tu ne rapellerasplus 
SaraX , mais fon nom fna Sara. 

16. Et je la benirai ; 8c meme je te 
donnerai d*elle un fils. Je la b6nirai, & 
elle deviendra des natidns ; 8c des Rois 
de peuples fortiront o?elle: . 1 

17. Alors Abraham fe profterna-la 
face en terre , 8c il fourit , en diftnten 
fon coeur : Naitroit-il un fils a un horn- 
me ag6 de cent ans ? Et Sara, ag&ide 
quatre-vingt-dix ans , auroit-elle un en- 
rant? » 

18. Et Abraham dit a Dieu : Je te prie 
qu'Ifmaei vive devant toi. , 

iy. Et Dieu dit : Certainement Sara ta 
femme fenfantera un fils , & tu Tapelle- 
ras Ifaac , 8c j'ltablirai mon alliance 
avec lui , pour etre une alliance pe& 
pltuelle pour fa pofte'rite-apres lui. 

20. Je t'ai auffi exauce touchant Id 
ma£l : Voici , je l'ai be^ii , & je le ferai 
croitre & multiplier tres«abondammentr 
II fera p^re de douze Princes ; 8c je le fe* 
rai devenir une grande nation. < 

21. Mais j'etablirai mon alliance avea 
Ifttac , que Sara t'enfantera dans un an , 
en cette meme faifon. 

22. Et apres que Dieu eut, achev^ de 
parler , il remonta de devant Abraham. 

as. Et Abraham prit fon fils limaei > 
& tous ceux qui 6toient n^s en fa raau 
fon , &tous ceux qu'il avoit acbetes de 
fon argent, tous les males qui e^oient 
des gens de fa maifon ; & if circoncit 
la chair de leur prlpuce , en ce meme 
jour-ls, comme Dieu lui avoit dit. 

24. Abraham itoit k%£ de quatre- vingf 
dix-neuf ans , quand il fe circoncit. 

25. Et I£mael fon fils avoit treizd 
ans , lors qu'il fut circoncis. 

26* Abraham & Ifinael fon fils fu- 
rent circoncis en un meme jour. 

27. Et tontes les perfonnes de fa mai* 
fon ♦■ tant ceux qui etoient n^s en la 
maifon, que ceux qui avoient $x& ache* 
t€s des Strangers par argent , furent 
circoncis avec lui. ', 

REFLEXIONS. x 

LA principale mftruftion que nous de- 
vons titer dece chapitre, qui coauent 
Pinftitution de.la.circonciuoj| , eft ceU 
leque St. Paul nous donne au chapitre 
lV.de FEpitre auxKomams.Cet Apotre 
remarque , que- lors qu' Abraham tegut 
ll fi91e.de lajcirooactttoa^il avok oeja 
B it€ 
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€U juftifie' auparavant par la foi ; d'ou mes ; & voici 

il conclut, que ce n'eft ni la circoncifiou, I un fils. 

ni aucune cergmonie ext^rieure, qui 1_ "- 

rendent les hommesagr^ables & Dieu; 

8c qu'il nty a quhine Foi fincere & ac- 

xompagnle de f'ob&fiance qui produife 

cetetfet. Cependant cette nieme hiftoi- 

re montre , qu'il ne* faut pas mSprifer 

ou negliger les fignes exteneurs de Pal- 

liance divine, & en particulier les c6- 

^monies 8c les facremens , que Dieu 

a ftablis pour fortifier notre foi , & pour 

confirmer fes promeftes ; qu'au contrai- 

re nous devons les refpe&er , les obfer- 

ver r&ifcieufemcnt, & en faire un ufage 

qui ferve & nous aftermir dans la foi & 

dans l'amour de Dieu , & a nous exciter 

<ie plus eh plus a la piltl. 

CHAPITRE XVIII. 
Trait *Anges aparoiJTent a. ^Abraham 

qui lui promettent la naiffance eTIfnaC) 

£T qui ravertiffent que Dieu aUoit de- 

truire ^Sodome Jfr Gomorre. ^Abraham 

intercede Mif ret du Seigneur pour les ha* 

bit Ant de Sodome ; mats inutilement ; 

Dieu lui ay Ant fait comprtndre , que la 

corruption de ces gens-la etoit parvenue 

4 foncomble, & que leur ruine etoit ar- 

• ritee & inevitable. • 
DUis l'Eternel aparut k ^Abraham dans 

* lesplaines de Mamre\ conime il £toit 
aflis Ala pdrte defa tente pendant la cha- 
leur du- jour. 

i 2* Car levant fes yeux , il regarda ; & 
foioi trois hommes parurent pres de 
hti; &de& qu'il ks eut aperqus, il cou- 
rut au devant d'eiix , de la porte de fa 
tente , & it -fe profterna en terre : 
. 3. Et il dit : Mon Seigneur , je te 

prie , fi j'ai trouve" grace a tes yeux, ne 
•afle point , ' je te prie , la tente de ton 

ferviteur 

. 4. Qu'en prenne , je votis prie , un 
peu d'eau , 3c lavez vos pie's ; cepen- 
dant repoiez-vous fous un arbre. 

5. Et f aperterai un morceau de pain, 
afin de fortifier vdtre cceur ; enfuite 
vous pafferez outre ; car e'eft pour cela 
que vous etes venus vers vdtre ierviteur. 
Et ils dirent : Fai ce que tu as dit. 

6. Abraham done s'en alia en. hate 
dans la tente vers Sara, & lui dit : Hate- 
toi , p re n trois mefures de fleur de fa* 
line ti&tri-les, & fai des gateaux. „ 

7. Puis Abraham courut afontrou* 
peau , & il y prit un veau tendre & 
bon, & il le donna a un ferviteur, qui fe 
hata de l'apreter. 

8. Enfuite il prit du beure & dulait, 
& le veau qu'on avoit apret£ , & il le 
mit devant eux. II fe tcnoit aupres 
-d'eux fous l'arbre , & ils manglrent. 

9. Et ils lui dirent : Ou *// Sara ta 
femme? Et il ripondit: La voiladans 
la 



. Sara ta femme ad** 
Et Sara l'lcoutoit a la porte de 
la tente , laquelle 6toit derrilre lui. 

II. Or Abraham 8c Sara etoientviQUX 
£T avanc^s en age ; & Sara n'avoit plus 
ce que les fenmies ont accoutum^ d'a- 
voir. 

I a. Et Sara riten foi - meme, difant : 
Etant vieille, aurai-je cette fatisfaftion ? 
mon Seigneur etant fort age\ 

13. Et PEternel dit a Abraham : 
Pourquoi Sara a-t*elle ri , en difant : 
Seroit - il vrai que f aurois un enfant, 
etent vieille comme jefuis? 

14. Y a-t-il quelque chofe qui foit ca- 
che* a l'Eternel ? Je reviendrai vers toi 
en cette faifon , en ce meme terns ou 
nous fommes , & Sara aura un fils. 

15. Et Sarania<tfVi/wr ri ; difant : Je 
n'ai point ri ; car elle eUt peur. Mais il 
dit : Cela tCeft pas ainfi ; car tu as ri. 

16. Et ces hommes fe lev^rent deH, 
& regard^rent vers Sodome ; & Abra- 
ham marchoitavec eux, pour les con- 
duire. 

17- Et l'Eternel dit : Cacherai - je 4 
Abraham ce que je m'en vai faire ? 

18. Puis qu'Abraham doit certaine- 
ment etre une nation grande & puiflan- 
te , & que toutes les nations de la ter- 
re feront benies en lui ? 

19. Car je le eonnois , & je fai qu'il 
commandera a fes enfans , & a fa mai- 
fon apres lui , de garder la voie de 
l'Eternel , pour faire ce qui eft jufte & 
droit ; afin que l'Eternel fafle venir fur 
Abraham tout ce qu'il lui a dit. 

20. Et l'Eternel dit: Parce que le cri 
de Sodome & de Gomorre eft augmen- 
ts , & que leur p£ch£ eit tres-grieT ; 

21. Je defcendrai mai n tenant , & je 
verrai^ s'ils ont enticement tm toutes 
les chofes dont le cri eft venu juiqu'a moi ; 
& fi cela n'eft pas , je le faurai. 

22. Ces hommes done par tans de 1;\ 
alloient vers Sodome ; mais Abraham fe 
tint encore devant l'Eternel. 

23. Et Abraham s'aprocna 8c dit : 
Feras-tu p^rir meme le jufte avec le 
m^chant ? 

24. Peut-dtte y a-t-il cinquante juf- 
tes dans la ville ; les feras-tu p^rir aulii ? 
Ne pardonneras*tu point a la ville , a 
caufe de cinquante juftes, s'ils y etcient 2 

25. II ne fera pas dit de toi que tu 
fafTes mourir le jufte avec le mechant, & 
que le jufte foit traite comme le mechant. 
Neii , cela nefera pas dit de toi. Celui 
qui juge toute la terre, ne fera-wl point 
juftice ? 

26. Et l'Eternel dit: Sije trouve en 
Sodome cinquante juftes dans la vi.'lc , 
je pardonnerai a tout le lieu , pour Ta* 
mour d'eux. 

. 27. Et Abraham r^pondit , difant : 

-I.Vrkiri maintpnatif i'ai nric la Kar/l!fvflj» 



tente .... .. , 

10. Et an tPtntr'eux dit : Je ne- man-j Voici, maintenant j'ai pris ^.bardiefiie 
"queraipas-de re venir vers toi dansntAte parler'au Seigneur, bien que je »* 
an , en ce Juime. tonsvoA .noja^&m-Uiais^tte^ttdre & $ut cend*e< 

jl 2$. Peut- 
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28. Peut-fctre en manquera-t-il cinq 
des ciqquante juftes : Dltruiras - tu toute 
la ville poor cinq qui manqueroient ? Et 
il hii repondit : Je ne la de*truirai point , 
fi j'y trouve qitarante-cinq juftes. 

1^. Et Abraham continua de lui parler, 
en difant : Peut - etre ne s'en trouvera- 
t-il qut quarante ? Et il dit : Je ne de- 
truirai point la ville a caufe de ces qua- 
rante. 

30. Et Abraham dit : Je prie le Sei- 
gneur de ne s'irriter pas,/F je parte enco- 
re .• Peut-£tre s'en trouvera-t-il trente ? 
Et il dit : Je ne la dltruirai point, ii j'y 
en trouve trente. 

31. Et Abraham dit: Voici mainte- 
nant , j'ai oris la hardieffe de parler au 
Seigneur : Peut - 6tre s'en trouvera-t-il 
vingt ? Et il dit : Je ne la dltruirai point 
a caufe de ces vingt. 

32. Et Abraham dit : Je prie que le 
Seigneur ne fe t'ache point ; je parlerai 
encore une feule fois : Peut-etre s'y en 
trouvera-t-il dix ? Et il dit : Je ne la 
detruirai point a caufe de ces dix. . 

33. Et TEterncl s'en alia, qnand il 
eflt cefl2 de parler a Abraham. Et 
Abraham retourna en fon lieu. 

REFLEXIONS. 
f E chapitre nous preTente quatre R6- 
^ flexions principales. La prlmilre 
eft celle que St. Paul fait dans 1'Epitre 
aux Hebreux , fur ce qu' Abraham re- 
c,ut les trois Anges qui lui aparurent : 
IToubliez pas , dit-il , Phofpitalite ; car 
far clle quelqucs-uns ont loge des Jinges 
chez eux , fans le /avoir. La deuxilme 
reflexion eft, qu'il s'&oit £coul£plufieurs 
annles , fans que le fils que Dieu avoit 
promis a Abraham naquit ; mais que les 
Anges lui annonclrent qu'Ifaac naitroit 
cette ann£e-la. C'eft ainfi que les promef- 
fes de Dieu fe trouvent toujours vSrita- 
bles , quoi qu'il diffgre de les exlcuter. 
11 eft a remarquer, en troifi6me lieu, que 
Dieu 6tant fur le point de d£truire Sodo- 
me, voulut le faire connoitre a Abraham; 
afinquece Patriarche reconnut que cet- 
te mine procldoit de Dieu , & qu'il fut 
engage* par \k a craindre toujours le 
Seigneur , a fe confier en fes promeffes, 
famil- 
)mmu- 
ement. 
onfide- 
ii doit 
le dc- 
ler fur 
ans les 
be*nit 
s. La 
tercef- 
ux de 
fit de 
aVoit 
Apte- 



ticuhcr de dltourner la colere de Dieu 
de dtffus ceux qui en font menaces ; 
que Dieu a beaucoup d'lgard aux prie*. 
res & a la pietS des juftes , & qu il 
Spargne quelquefois les villes 8c les 
peuples pour r amour d'eux * mais que 
lors que le ntfmbre des Reus de bien eft 
fort aiminu£ , & que le crime & l'ira- 
piete* prevalent , les prie'res des juftes 
font inutiles , & que ricn ne garantit les 
plcheurs de la vengeance celefte. 

CHAPITRE XIX. 
Ce chafitre contient Phsftoire de la def- 
tru&ion de So dome & des litux vor- 
Jins, qui furent con fumes par le feu 
du ciel. Lot , ajant ete prefcrve do 
cette deftruEHoHt fe rettra a Tfohar avec 
fes deuxfilies, 

OK fur le foir les deux Anges vin- 
rent a Sodome. Et Lot, qui £toit 
aflic a la porte de Sodome, les ayant vus, 
fe leva pour aller au devant d'eux , 
& il fe profterna le vifage en terre. 

2.Et*7 /«*rdit: Voici, je vous prie, 
MeUieurs, retirez - vous muinteuant 
dans lamaifon de vdtre ferviteur , & y 
logez cette nuit ; lavez aulli vos pics ; 
& vous vous leverez de bon matin , & 
vous continuerez v6tre chemin. Non, 
dirent-ils ; mais nous paflerons cette 
nuit dans la rue. 

3. Mais il les preffa tant , qu'ils fe 
retirement chez lui. Et quand ils fu- 
rent entrls dans fa maifon, il leur fit un 
reftin, & fit cuire des pains fans le- 
vain, & ils manglrent. 

4. Mais avant qu'ils s'allafTent cou- 
cher , les hommes de la ville, les hom- 
ines, dis - je , de Sodome , environnl- 
rentla maifon, depuis les plus jeunes 
jufques aux vieillards , tout le peUple, 
depuis un bout jufqu'a ('autre. 

5. Et apellant Lot , ils lui dirent : 
On font ces hommes Qui font venus cet- 
te nuit chez toi? Fai-les fortir , afin 
que nous les connoiflions. 

6. Alors Lot fortit de fa maifon , 
pour leur parler a la porte , & ayant 
Fermi la porte apres foi. 

7. II leur dit : Je vous prie , mes 
freres , ne leur faites point de mil , 

8. Voici , j'ai deux filles, qui n'ont 
point encore connu d'homme ; je vous 
les amenerai, & vous les traiterez com- 
me il vous plaira , pourvu que vous ne 
fafiiez point de mal a ces homes ; parce 
qu'ils font /en us a l'ombre de mon toit. 

9. Et ils lui dirent : Retire-toi de la. 
Ils dirent encore : Cet homme feul eft 
venu pour habiter l iti comme Itranger^ 
& il nous jugera ? Maintenant nous te 
traiterons plus mal qu'eux. Et ils fai- 
foient violence a Lot , & s'aprochiren£ 
pour rompre la porte. 

10. Mais ces Hommes avancjant leurs 
mains , firent rentrcr Lot dans la mai- 



ler les; fon j & fermlrent la porte. 

a pat- ii. lis fraplrent eiiruite- dSNlbloulff- 
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fement les hommes qui 6toient a la 
porte de la maifon , depuis \tplm petit 
juftu'au plus grand ; de forte qu'iis fe 
laflerent ' a chercher la porte. 

12. Alors ces Hommes dirent k Lot : 
Qui m4u encore ici qui t'apartienne ; 
on un gendre , ou des fils , ou des lil- 
ies, ou quelque autre de tes proGhes 
dans la ville ? Fai-/« fortir de ce lieu. 

I3< Car nous allons d6truire ce lieu ; 
parce que le cri des peihes de fes habi- 
tant s'eft Sieve" devant TEternel , & il 
nous a envoyes pour le d&ruire. 

14. Lot done fortit & parla a fes 
gendres, qui devoient prendre fes fil- 
les j 8c leur dit : Levez-vous , fortez de 
ce lieu ; car TEternel va detruire la vil 
le. Mais il fembloit a fes gendres . 
qu'il fe mo quoit. 

IS- Etfi-t6t que l'aube du jour fut 
lev£e , les Anges preflerent Lot , di- 
(ant : Leve-toi; pren ta femme & tes 
deux filles , qui fe trouveut ici , de 
peur que tu ne pSrifles dans la puni- 
tion qucje vaifaire de la ville. 

16. Et comme il tardoit , ces Hom- 
mes le prirent par la main : lis pri- 
rent aufli par la main fa femme & fes 
deux filles , parce que TEternel Te- 
pargnoit : Et ils Tejnmenerent , 3c le 
mi rent hors de la ville. 

17. Or des qu'ils les eurent fait fottir 
de la ville, Pund'eux dit : Sauve ta vie, ne 
regarde point derriere toi , & ne t'arrSte 
en aucun en droit de la plaine ; Sauve-toi 
fur la montagne , de peur que tu ne 
periffes. 

18. Et Lot leur rependit : Non , Sei- 
gneur , je te prie ; 

19. Voici , ton ferviteur a mainte- 
nant trouve* grace devant toi , & tu as 
lignale' ta miflricorde cnyers moi , en 
me fauvant hi vie. Mais je ne me pour- 
rai fauver fur la montagne , que le mal 
ne m'atteigne, & que je ne meure. 



ao. Voici , je te prie, il y a ici pres 
une ville oil je puis nVenfuir, & elle eft 
petite ; je te prie , que je m'y fauve. 
N'eft-elle £as petite, & mon ame vivra ? 

21. .Et il lui dit : Voici , je t'ac- 
corde encore cette grace , de ne de- 
truire point la ville dont tu as parlS. 

22. Hate-toi , fauve-toi la ; car je ne 
pourrai rien faire , jufqu'a ce que tu y 
ibisei 

cette \ 

23. 
terre , 

24. 
cieux 
foufre 

25. 
toute 1 
villes 

26. 
derrid 
fel. 

37. 



matin , vint au lieu ou il s r etoit tehu 
devant TEternel. 

28. Et regardant vers Sodomfc 8t 
Gomorre , & vers toute la terre de cet- 
te plaine-la , il vit monter de la terre 
tine fum^e comme la fumee d'une four- 
naife. 

29. Lors done que DieU d&rilifoit les; 
villes de la plaine , il fe fouvint d' Abra- 
ham ; & il fit partit Lot , afiri ajCil nt 
fut point dans cette ruine , quand il &€+ 
truifit les villes oi\ Lot habitoit. 

30. Et Lot monta de Tfbhar , & ha* 
bita fur la montagne « avec fes deux 
filles ; car il craignoit de demeurer dans 
Tfohar; & il fe retira dans unecaverne 
avec fes deux filles. 

31. Et Taine'e dit a la phis jeUne * 
Notre pgre eft vieux , & il n*y a per- 
fonne fur la terre pour venir vers nous, 
felon la coutume de tous les pays. 

32. Vien ; donnons du vin a ndtre 
peVe i 8c couchons avec lui ; afin que 
nous confervions la race de ndtre pere. 

33. Elles donn^rent done du vin a 
boire a leur pcre cette nuit - la. Et 
Tainee vint , & coucha avec fon p6re ; 
mats il ne s'aperqut point * ni quand el«» 
ie fe coucha , ni quand elle fe leva. 

34. Et le leudemain , Tainle dit a 
la plus jeune : Voici , j'ai couche" la 
nuit paflee aveC mon pere ; donnons- 
lui encore cette nuit du Vin a boire ; 
puis va , 8c couche avec lui , & nous 
conferverons la race de ndtre p6re. 

35. En cette nuit-la done, dies don* 
nerent encore du vin a boire a leur p6re. 
Et la plus jeune fe leva & coucha avec 
lui ; mais il ne s'aperc,ut point, ai 
quand elle fe coucha , ni quand elle 
le leva. 

36. Ainfi les deux filles de Lot con- 
c,urent de leur p£re. 

37. L'aine'e enfanta un fils , & appella 
fon nom Moab. Ceft lui qui eft le p6- 
re des Moabites jufqu'a ce jour. 

38. Et la plus, jeune aufli enfanta 
un fils , & appella fon nom Ben-ham- 
min. Ceft lui qui eft le p6re des en- 
fans de Hammon jufques a ce jour. 

REFLEXIONS. 
MOus avons a remarquer fur la me** 
L ^ morable hiftoire de la deftruftion 
de Sodome & des autres villes voifi* 
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£ ceux qui fe livrent * d>$ paflions in- 
fames. C'eft ce que St, Pierre nous 
enfeigne, ^ors qu'if dit : Que fi Dieu a 
condanne a une enttere definition Us 
viUes de Sodome & de Oomorre , les r£. 
duifant en cendres , GT* les mettanten 
exemple pour ceux qui vivroient dans 
timpiete : il referve aujji tout Us injuf- 
tes^pour itre funis au jour du iugcmcnt ,' 
tfprincipalement ceux fur futvent lei 
defirs de la chair, & ies cupidites r'n- 
fames. Ill, L? mfctne Apdtre remarque 
fur cette hiftoire : JQue Dieu delivra U 
jufte Lot de Cembrafetncni de Sodome ? * que 
cetbomme debien, qui habitoit parmt ces 
abominable* affigeoit torn les jours J on 
ame jufte , a caufe de ce qu'il voyoit 
£T de ce Qu'il entendoit de leur mech antes 
d&ions ; &* que c*efi ainfiaue Dttufajt de- 
tivrer de la testation £f de T affliction ceux 
qui Vhonorent. IV. On voit dans cette hif : 
toire que les gendres de I^ot fijrent 
envelopes dans la deftruftion de Sodo, 
me , pour s'fttre moqu^s des avertif- 
femens que Lot leur avoit donnas , & 

3ue fa femme fut cbange> en une Statue 
e fel , parce qu'elle tourna fes yeux 
& fon cceur du cote* de cette ville d'on 
elle 6toit. fortie. Ces deux exemples 
nous apreqnent a proflter des avertifle 
mens que Dieu nous fait donner ; $ 
craindre fes menaces, & i le fuivre 
quand il nous apelle , fans regarder aux 
chofes du monde. C'eft a <juoin6tre Sei- 
gneur nous exhorte , lors qu'il dit nans 
rEvanjnle : Souvenez*vous de la femme dc 
Lot. Enfin , ce qui arriva A Lot lui- 
meme & k fes deux filles, apres qu'il 
rut 6chape*de la ruTne de Sodome, 
nous montre qiie nous devons etre 
toujours & par tout for nos gardes , 
6viter toutes les occafions de p^cher^ 
& nous, eloigner particuh* element de 
rintemp^rance , a caufe des fuitesfu- 
ueftes qu'elle a ordinairement. 

CHAP I,TJt E X.X. , 
^Abraham etant alie d^rneurer a (juerar v , 
^Abimelec , Rot de ce lieu -» la , lui enle* 
ve fa femme , £f la lui rend enfuitc 
par It commandement de Dieu. 
ABraham s'en alia de la au nays de 
^* midi , & demeura entre Kad^s & 
Scjur , Sc habita comme Stranger a 
Guirar. 

2. Et Abraham dit de Sara fa ftmme 
Cejr. ma. few ^ Abim^lep done Roi de 
Gu^rar entoya des gem four eniever 
Sara. 

3. Mais Dieu , pendant la nuit , apa- 
rut en fonge a Abim61ec , & lui dit : 
Void tu ^s mort, a caufe de la femme 
que tu as prife ; car elle a un mari. 

4. Or Abimilec n.e s'^toit point apro- 
ch€ d'elle. II rtptndit done : Seigneur , 
puniras-tu auQi de mort la natiop jufte? 

5. Ne m'a-t-il pas dit : Cejt ma iteur ? 
Et elle - meme auffi n'a-t- elle pas dit : 
Ceft mon fir^re " -* • " * 



t^nte" de mon ceeur 
pures 



& avec des mains 



6. Et Dieu lui dit en fonge : Je fid 
auffi que tu Tas fait dans I'lntlgrite' de 
ton coeur ; aufft n'aye pas permis que tu 
pechafles contre mot ; & c*eft .pour celt 
que je ne t*ai point pertnis de la toucher. 

7.' Maintepnnt done , ren la 'femme a 
cet homme ; car il eft PropMte , & il 
priera pour toi , & tu vivras. Mais fi 
tu ne la rens pas , fache que tu mour- 
ras certainement , & tout ce qui eft A toi. 

8. Et Abimelec fe leva de bon matin , 
St a pel la tous fes fervitenrs , & il leur 
fit entendre toutes ces chofes , & Us fu- 
rent faiiis de crainte. 

9. Puis Abim^leC apella Abraham 8c 
lui dit '. Q.ue nous as-tu fait ] Et en quoi 
t'ai-je offend , que tu aies fait venir fuf 
moi & mon Koyaqme un fi grand p6- 
chf ? Tu m'as fait deschofes qui ne fe 
doiventnas faire. 

10. Afoni^ dit auC^ y a Abraham : 
Qu'as-tu vu, qui tUit oblige de faire cela? 

1 1. Et Abraham repondit : Je Vaifait % 

S&rce que je difois en moi -meme : Sans 
out,e il n'j a point de crainte de Dieu en 
ce lieu - ci , & lis me tueront a caufe de 
ma femme. 

12. Mais aufli, a la v^rit^ , die eft 
ma foeur , fille de mon p6rt ; bien quel- 
le ne J'oit point fille de ma me>e ; & ellt 
m'a ^te" donn£e pour femme. 

13. Or il eft arrive" que quand Dieu 
m'a conduit qa & la , hors de fa maifon 
de mon p£re , je lui ai dit : CV/r ici la 
taveur que tu me feras ; Dans tous les 
Heux ou nous viendrons , dis de moi : 
CV/frmonfrere. 

14. Alors Abimelec prit des brSbis , 
des bceufs , des ferviteurs & des fervan- 
tes , & il les donna a Abraham , & lui 
rendit Sara fa femme, 

H. Et il Ui dit : Void mon pays eft 
a ta djfpofition ; habite on il te plaira. 

16. tt il dit a Sara : J'ai donn^ a ton 
frf re mille pieces d'argent ; voici il Veft 
un v,oile fur Jes yeux devant tous ceux 

?[Ui font avec toi , & devant tous les au- . 
res. Ceft ainfi qu'elle rut reprife. 

t7. Et Abraham pria Dieu ; & Dieu 
gu^rit Abimelec , fa femme. , &. fes fer- 
vantes, & elles enfante>ent. 

18. Car TEternel avoit entje>ement 
rendu ft^rile toute la maifon d' Abime- 
lec, a caufe de Sara femme d* Abraham. 

REFLEXIONS. 
r*E, qui arriva a Abraham lors qu'Abi- 
^ milec lui enleva fa femme , & la pu- 
nition que Qieu envoya a caufe de cela a 
ce Prince , nous fait voir , qu' Abraham 
gtoit expofe a bien des traverfes ; mais 
que Dieu Paccompagnoit par tout , & lc 
couvroit de fa protection. II paroit, 
fecond lieu, de cette hiftoire, 



en iecond lieu, de cette hiftoire, que 
le yrai Dieu etoit connu dans le pays ou 

. .. m Abraham 6toit alors , & que meme on 

J'ai rait ceci dans Tin- y avoit fuelque crainte de la Divinity ; 

B 3 Ceft 
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c'eft ce que reparation de Dieu a'Abime^ 
lee, & la r^porife de ce Roi, prouvent 
clairement. Jjl. J/ob6iflance a'AbimS- 
Iec, qu£remlit,§ara*, aufli-tdt {me.Dieu 
lui eut fait connojtre qu'elle £toit femrpe 
d' Abraham^ S? JUiorreur que ce Prince 
avoit de -Padult&e , moutre qu'jl . crai, 
gnoit d'oflenfe^Dieu i & ce Roi s'^leve- 
ra en jugement contre tant de Princes 
Chretiens , qui etant fi clairement aver- 
tjs de.la^olonte' de J)ieu , n'y ont aucun 
egard, & s'abandonnent au p^che^ 8c 
en particulier a. toutes fortes d'impure- 
tis & de clifiolutions. Enfin . la gue*ri- 
fon que Dieu accorda-aAbimelec, apres 
qu'il eut rendu Sara , & qu'Abraham 
eut pri6 Pieu pour lui , nous apprend , 




gens debien font d'une grande efficace 
devant lui. 

CH A P I TRE XXI, 
Ce chapitre raconte I. la naiffance d* ifaac. 

11. iSoccafon pour laqueue ifma'el fut 
chaff e de la^maifon cC ^Abraham avec 
xAf*at fa jnere , ty ta maniere dont 
Dieu conferva la vie a Ifma'el. Ill, V al- 
liance d*±Abraba?n avec U Roi sAbi- 

> melee. 

"CT PEternel vifita Sara , comme il Pa* 
J -' voit dit , & il lui fit ainii qu'il en 
avoit parle\ .. 

2. Sara done concut , & enfanta un 
fils a Abraham en fa vieillefle , dans la 
feifon que Dieu lui avoit dit. 

3. Et Abraham apella fon fils , (qui 
lui £toit ne* , 8c que Sara lui avoit enfan- 
te*, ) ICwc. 

4. Et Abraham circoncit fon fils Ifaac 
age* de huit jours , comme Dieu lui 
a^voit commands. 

5. Or Abraham etoit age* de cent ans , 
quand Ifaac fon fils lui naquit. 

6. Et Sara dit: Dieu m'a donne* un 
fujet de rire ; tous ceux qui Papren, 
dront. riront avec moi. 

7. Elle dit aufli : Qui eut dit a Abra* 
ham , que Sara aUaiteroit des enfans ? 
car je lui ai enfanti" un fils en fa vieil* 
leffe. 

8. Et Penfant crOt , & fut fevre\ Et 
Abraham fit un grand feftin au jour 
qu'Ifaac tut levse*, 

9. Et Sara vit que Je fils d'Agar Egyp* 
tienne , qu'elle avoit enfante* £ Abra- 
ham , fe moqnoit, 

10. Et elle dit a Abraham : Chafie 
cette fervante & (on fils ; car le fils de 
cette fervante n'he*ritera point avec mon 
fils , avec Ifaac. 

ii. Et cela d^plut fort a Abraham, 
a Poccafion de fon fils. 

12. Mais Dieu dit a Abraham : N'aie 
point de chagrin a Poccafion de cet en- 
rant ni de ta fervante. Dans toutes les 
chofes que te dira Sara , obei I fa paro. 



le ; car cteft en Ifaac que ta poftirite' fe- 
ra apelike de ton nonj. 

13. Et toutefois je ferai aufii devenir 
le ills de la fervante une nation , parce 
qu'il eft de ta race, 

14. Alors Abraham fe leva de boo ma- 
tin V & prit du pain & une bouteille 
d*eau , 8c il les donna a Agar , en les 
mettant fur fon epaule ; // lui donna aufc* 
fi fon enfant & la renvoya. Et elle fe 
mit en chemin , 8c fut errante au deTert 
de Beerrfcebah. 

15. Or quand Peau de la bouteille eut 
manque' , elle mit fon enfant fous un ar« 
brifleau. 

16. Et elle s'61oigna 4e lui a la diftan- 
ce d'un trait d'arc , & s'affit vis-a-vis ; 
car elle dif : Que je ne voie point mou- 
rir cet efltant. Et s'etant aflife vis - *V 
vis, ? elle ^leva fa voix , 8l pleura. 

17- Et Dieu entendjt la voix du jeune 
gai-Qon ; & PAnge,de Dieu apella des 
cieux Agar , & lui dit : Clu'as-tu , Agar ? 
Ne crain point , car Dieu a entendu la 
—iix du jeune garcpn , du lieu oil il eft. 

18. Live- tci , l$ve ce jeune garc,on x 



voix du jeune garcpn , du lieu ou il eft. 
18. Live- tci , l$ve ce jeune garc,on . 
8c prenJe par la main ; car je le ferai 



devenir une grande nation. 

19. Et Dieu ouvrit fes yeux ; 8c elle 
ayant vu un puits d'eau s'y en alia , & 
rernplit la bouteille d'eau , 8c donna a 
boire a ce jeune garqon. 

2Q. Et Dieu rut avec ce jeune garqon , 
qui devint grand , 8c habita an d6fert \ 
8c i^fut tireur d'arc. 

21. Et il demeura au d^fert de Paran, 
Et fa m4re lui prit une femme du pays 



PEgypte,^ 
22. Et il 



arriva, qu'en ,ce terns - lu , 
Abim^lec, accompagne.de Ficol , chef 
de fon armCe, parla a Abraham, di« 
fant : Dieu eft avec toi , dans toutes les 
chofes que tu fais. 

23. Maihtenant done, jure* moi par 
le nom de Dieu , que tu ne me mentiras. 

Soint , ni a mes entans , ni aux enfans 
e mes enfans , & que tu me traiteras , 
8c le pays auquel'tu as habite" comme 
Stranger , avec la meme bopte' avec 
laquelle je t'ai trait^ % 

2%. ft Abraham repqndit : Je te le ju* 
reraj. 

2?. Mais Abraham fit fes plaintes a 
Abimilec , a Poccafion d'un puits d'eau^ 
dpnt les ferviteurs d'Abinielec s^toient 
empar^s par violence, 

26. Et Abim&ec dit : Je n'ai point fa 
qui a fait cela : tu ne m'en a point auiu 
averti, 8c je n en ai point ou'iparler juf- 
ques a ce jour. 

27. Alors Abraham prit des brlbis 8c 
des boeufs , & les donna iAbim^lec , 8c 
ils firent alliance enfemble. 

28. Et Abrahani mk a part fept jeunes 
bre'bis de fa bergerie. 

29. Et Abimelec dit a Abraham : Que 
veulent dire ces fept brgbis que tu as 
mis apart? 

30. Et 
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%o. Et il rtporutit : C'eft que tu preit fur unc dcs niontagnes que je te dirai. 

dm c« icpt jeunes brlbis de ma main , J. Abraham done, s'etant leve* de ben 

afin qu'elles me fervent de temoignage matin , bata fon fine , <& prit deux de 

qot rai creufe ce puits. | fesferviteurs avecbri , 9c Ifaac fon file. 

3\. C'eft pourquoi on appella ce lieu- ft ayant fendu le~bdts pour Pholocaufte, 

ttBeer-fcehah \ car tons deux y jmirent. ll fe mit en chentin ♦. * s'en alia au lieu 

%z. Ils traiterent done alliance en * que Dieu lui avoit dit. 
Beer^fceban. Puis Abimglec fe levaj 4. Au troifteme jdUr»» Abraham le- 
avec Picol , chef de fon arme'e , & ils) vant fes yeux , vrtle lie* de loin, 
retoumtrent au pays des Philiftius, 5. Et il di$ a fesferviteurs : demeurez 

33. Et sAbratiam planta une chenaie ici avec Pane. Nous marcherons Pen- 
en Beer-fcebah , & il invoqua la le nom font & moi jufques, la , & nous adore- 



de rEternel , le Dieu Fort d'eternit*. 

34. Et Abraham hataita long -terns 
comme Stranger au pays des Philiftins. 

REFLEXIONS, 
T A premiere reflexion qu'il taut faire 
•*■* furce cbapitre, regarde la naiflance 
d'Ifaac , qui naquit a Abraham , quoir 
que ce Patriarche & Sara la femme fuf- 
tent dans un age fort avance*. Oh voit- 
dans cet evenement PaccomplifTement 
des promefles que Dieu avoit fakes a 
Abraham , de lui donner un fils , qui 
feroit fon hiritier , & qui auroit part a 
Palttance divine. On y remarque de 
plus la vertu de la tbi ; puifqiie , com- 
me St. Paul le dit dans PEpitre aux H£- 
breux , ce tut par la foi aux promefles 
de Dieu qu* Abraham & Sara eurent ce 
fils , qui leur avoit it€ promis. II. Sin- 
ce que Dieu voulut qu*Ifmael fortit de la 
raauon d' Abraham, # qu'il ne rut pas 
fon heritier , St. Paul remarque , que 
tous ceux qui defcendoient d* Abraham , 
n'etoient pas reputes fes en fans , & n'a- 
partenoient pas a Peleftion divine ; que 
Dieu fait part de fes graces a qui bon lui 
ferable , & dans la mefure qu'il le trou- 
▼ea-propos; & que la naiflance char* 
nelle , non plus que la fimple proreilion 
de la Religion , ne fervent de nen a ceux 
qui n'ont pas une veritable foL U eft 



quM 



rutexclus des avantages qui avoient e*te 

promis a, Ifeac. Dieu diftribue fes fa- 

veurs dans un degrt* different , & il ne 

laiiTe pas de faire du bien a ceux la mev 

me Qui font exclus de certains privileges 

particuliers. Enfin Palliance qu'Abra- 

faam traita avecAbim61ec montre : qu'i| 

eft permis aux perfonnes qui ccaignent 

Dieu , de contractor des alliances jpour 

leur inret£, & que ces alliances doivent 

etre gard£es invjolablement. 

CHAP I T ft E XXIL 

Ce chapitrc ettntjent Pbijteire du facrifice\ . ,. 
<C ^Abraham ,- & l* aenombrement des multiplierai tr^s abondamraent ta pofte- 
enfans de Nacorfonfrire* , rite , <comuic les Voiles des cieux , -& 

1 arriva apres ces chofes , que Dieu comme le fable qui eft fur le bord de la 
eprouva Abraham ♦ & lm «* : Abra-j mer ; & ta poftefite poiledera la porte 

bam ; & il rhondit : Me voici. de fes enuetnis. 

2 Ditului «nt encore ; Prenmaintenant) 18. Et touted les nations de 4a terre 
ton' fils ton unique , cetui que tu aw feron^ beuies en ta potterite ; parce que 
«« Ctlozr I&ac * & va,t'en au pays de 1 tu as obci a ma voix. 

ttoiW , j^i^Vo^xix U «| holocaufte^ 19. Ainfi>braham retourna vers^fw 



rons VEternel ; enfuite nous reviendrons 
a vous. 

6. Et Abraham prit le bois de l'holo- 
caufte , & )e mit fur Ifaac fon fils ; & 
prit le feu en la main, & un couteau & 
ils s'en alllrent tous deux enfemble. 

7. Alors Ifaac parte a Abraham fon 
pire , & dit 1 Mon p^re. Abraham re- 
■bondit : Me voici mon fils. Et il dit : 
Voici le feu & le bois r mait ou eft la 
bete pour Phoiocaufte ? 

8. Et Abraham repondit : Mon fils, 
Dieu fe pourvoira lui-meme pour Pho- 
iocaufte. Etils marchotent tous deux 
enfemble. 

9. Et ctant venus au lieu que Dieu lui 
avoit dit , Abraham batit la un autcl , 
&: rangea le bois , & il lia Ifaac fon fils, 
&-le mit fur le bois fn'it twit dreffe fur 
l'autel. 

10. Puis Abraham avanqant fa main , 
prit le. couteau pour ggorger fon fils. 

1 1.. Mais PAnge de PEternei lui cria 
des cieux . diXant : Abraham , Abra- 
ham.. Et il rfyondit ; Me voici. 

12; Et il hii dit : Ne mets pas tamain 
fur Penfant , & ne lui fai point de mal. 
Car maintenant pai connu que tu crains 
Dieu , puis que tu n'as point epargn^ 
ton fils , ton unique , pour moi. 

13. J2t Abraham levant les yeux re- 
garda; 8c v.QJci derriere lui un b^lier, 
qui e^;>retenu a un buiifon par les cor- 
nes. Alors Abraham alia prendre le be- 
lier , & Poftrit en holocaufte a la place 
de fon fils. 

14. Et Abraham apella ce lieu- la, 
PEternei y ppurvoira. C'eft pourquoi 
on dit aujoiud'hui ; II y fera pourvi^ 
fur la montagne de PEternei. 

15. Et PAnge de VEternel cria des 
Cieux a Abraham pour la feconde fois : 

16. Di&nt : pai jure" par moi-meme , 
dk PEtemel : Parce que tu as fait cela , 
8l que tu n'as point epargn^ ton fils , 
tan unique \ 

-7. Certamemeot ie te b^nirai , & je 



f 
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ferviteurs ; & ils fe> levgrent & s'en al„ 
le>ent' enfemble en B*erfc6bah i car 
Abraham habitoit en B6erib6bah. 

20, Or aprfc ces chofes la 1 quelqu'un 
v4nt raporter * Abraham , difant*: Voi- 
oi ,/Miica a. aufit- enfonte* des enfans a 
Nacor ton fre>e ; 

- a iv Savoir'Hats fon premier ne* t Buz 
fon fr£re , & K&nuel pere d'Aranr; 

sa.'Et KeTed , Hazo , Fildas, Jid- 
laph, &B€thuel; 

33. Et BethueJ a engendr6 Rebecca. 
Miloa enfanta ces huit k NacoKfrgre 
d'Abrabam. ' ■ 

• 24. Et'fa concubine ^ nommle Ren- 
ma ; enfanta anfii T6bah , Gaham , Ta» 
has , & Mahaca, 

X E PL EX I O HS. 

IL faut confidtrer ayec une grande at- 
tention cette belle hiftoire. Nous y 
voyons preincrement la verity de ce 
que St. 1 Paul & St. Jaques nous enfei- 
gnent , qu' Abraham fit paroitre fa foi 
par fes ceuvres , lers que Dieu P^prouva 
& lui commanda d'offrir Ton fils unique. 
Far la nous voyons bien clairement que 
la veritable foi porte ceux qu'elle anii 
me » a faire. tout ce que Dieu leur pr- 
donne ; qu'ainfi nous ne faurions plaire 
a Dieu , ni etre juftifi& , ii la foi ne 
prochiit en nous PqWiflance a fes com«» 
mandemens & la pratique des bonnes 
ceuvres. II. Cst admirable exemple de 
PobSfllance d* Abraham , qui exlcuta les 
ordres que Dieu hii avoit donnds , & qui 
©b&t dans une chofe aufli difficile que 
celle-ci , nous montre qu'il taut aimer 
Dieu par deifus tout j Stre pr£ts a lui 
facrifier ce que nous avons de pluscher, 
nous foumettre a fa volonte" , meme 
dans les epreuves les plus rudes & les 
plus facheufes y & nous confier toujours 
en fa Providence. III. II taut faire une 
attention particulate aux aflurances r€ir 
terees que Dieu donna de fa faveur a 
Abraham* euiiii faifant dire par fon 



C-H AP I T RE KXIJ.I. 

Sara it ant morte , ^Abraham achete des* 

Hetbiens un champ pour Nnterrer. 
r\R Sara v6cut cent vingt fept ans ; ce 
y ^ font la tes annees de la vie. 

x. Et elle mourut en KirjatlL- Arbah , : 
qui eft Hebron , au pays de Canaan. Et 
Abraham y vint pour en faire le deuil , 
& pour la pleurer. 

3. Et s'etant leve" de devantfon mort, 
il parla aux H&hiens , difant ; 

4* Jefuu €tran§er & habitant parmi 
vous ; donnez-moi une poffeiDon oufaie 
droit de ftpulcre parmi vous , afin que 
fenterr-e mon mort , & que je l x «U de > 
devantmes .)■«**. 

5. Et les H^thiens rlpondirent £ 
Abraham , & lui dirent : 

6. Monfeigneur^ 6coute nous : Tu 
es parmi nous un grand Prince : Enter* 
re ton mort dans celui de nos f^pulcres 
qui te plaira le plus, Nul de nous ne te 
rerufera fon fe*pulcre , afin que tu y en- 
terres ton mort. 

7. Alors Abraham fe leva, & fe prof. 
terna devant le peuple du pays , cV/-^, 
dire , devant les mthiens : 

8. Et il leur dit J S'il vous plait, que 
j'enterre mon mort , £T que je Vote de 
devant mesyeux, ^coutez moi , & inter^ 
c^dez pour moi envers Hephron , fils 
de Tfohar ; 

9. Afin qu*il me donne fa caverne de 
Macpela , qui eft a Textreniit^ de fon 
champ. Qii'il me la cede devant vous , • 
pour le prix qu'elle vaut ; & que |e la 
pafifcde , pour en faire un Kpulcre. * 

10. Or H6phron ^toit affis parmi les 
Hlthiens, Hephron done H^thien rem 
pondit a Abraham (en la prlfenoe des' 
fl^tfiiens qui l'^coutoient , favoir de, 
tons ceux qui entrojent par la porte d> 
fa ville), difant : • 

11. Non , Monfeigneur, 6coute-moi ;* 
Je te donne le champ , je te donne aufli 
la caverne qui y eft: Je te la donne en 
pr^fence des enfans de mon peuple ; 



Ange , apres que ce Patriarche eut fait m 

fon devoir dans cette occafion : Mainte*\ enterres t y ton mort. 

nant je ttnnouquc tu crains Dieu, farce] ia. Et Abraham fe profterna devant 

que fu ri& pa* epargne ton fils unique ; fat' \ le peuple du pay s : 

ce y que tu M fait ceta , certaineWtent je t*\ 1 3. Et il parla a JI6phron , devant' 

benirai. Quoi que nous nous devions. tout le peuple du pays, & dit: Mais 

tout entiers a Dieu , & que ce que nous s'tf te plait , je te prie , ^coute moi :< 

faifons pour lui ne mente aucune r6- Je donnerai rargent du champ ; reqois- 

compenfe , il ne laiife pas d'avoir pour le de moi & j *y enterrerai ihon mort. 

agrlable ce que nous tachons de faire 1 14- Et Hephron repondit a Abraham, 

Sourilui marquer que nous Paimons , & .difant : 
e le r^comnenfer abondamment Enr! 15. Monfeigneur , ^coute T moi 1 La 
fin, les temoignages qu'Apraham donna terre , vaut quatre cents ficles d'argent 
de 5fon amour envers Dieu , en lui of- entre moi & toi ; mais avfeft-ce que cela ? 
#***,* ti^ q ^ doiveht nous faire penfer k Enterre done ton mort. 

infini que Dieu nous a mar- 16. Et Abraham ayant entendu H^- 
--■*■• — - - pi^on^ iui paya Pargent donf il avoit 
parl6 , en preTence des H^thiens , fa- 
voir quatre cents ficles d^gent, qui 
avoient cours entre les marchands. 

17. Etle champ d'Hephron, qm ^toit 

a Macpela, au devant di Mamre^ tant le 

champ 



frant Ifka'c 

cet amour 

qUe^, en livrant £ la mort fon fils unL- 

que Jgfus-Chrift n6tre Seigneur , $c nous 

inciter ' a Paimer & a" lui en rendte 

pos phis ardentes anions de graces. 
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les urbres ejui etoient dans le champ, 
& dans tons fes con fins tout autour. 
1 8. Fnt aquis en proprie'te' a Abra- 
ham , en pr&fence des H6thiens , fa- 
vir de tons ceux qui entroient par la 
porte de la ville. 

19. Et apies cela Abraham enterra 
Sara fa femme dans la- caverne du 
champ de Macpela , au devant de Mam- 
re* , qui eft Hebron ,' au pays de Canaan. 

20. Le champ done & la caverne qui 
ye/, fut allure' par les Hejthiens a 
Abraham, afih qu'il le pofl&iat four y 
faire fon fe>ulcre, 

REFLEXIONS, 
(^E qui eft dit dans ce chapitre nous 
^ aprend ,. a prejnierement , gu'on ne 
doit pas negliger les devoirs de la iepul- 
ture , & qu'il tie faut pas s'affliger ex- 
ceffivement pour les morts. Mais la 
principal e reflexion que cette hiftoire 
nous preTente eft, qu 1 Abraham voulut 
que la femme fut entente dans le pays 
de Canaan , & qu'il y acheta un fgpul- 
cre. C'eft la une marque de fa foi , & 
de la ferme perfuafion ou il etoit, que 
Dieu donneroit ce pays a fa poft<frite\ 
Nous devons aprendre de la , a nous 
confier aux promefles de Dieu, & en 
particqlier a celles qu'il nous a mites de 
reflufriter nos corps , & qui ont €t6 

confirmees d'une manure fi exprefTe 

par la Sepulture & par la ReTurreftion 

de Jenis-Chrift, 

CHAPITRE XXIV* 

Cefi ici Vhifioire du mariage tPlfiuic 
avec Rebecca , Jflie de Betkuel , £y/><?- 
titerfiUe de Nacor , frere cCyAbraham. 
VT Abraham devint vieux & avance* 
** en age ; & PEternel avoit Hni 
Abraham en toutes chofes. 

2. Abraham done dit au plus ancien 
des ferviteurs de fa maifon , qui avoit 
le gouvernement de tout oe qui fui apar- 
tenoit : Mets , je te prie, ta main ious 
roacuifie \ 

3- Et je te ferai jurer par PEternel , 
leDieu des cieux , & le Dieu de la 
terre, que tu ne prendras point de 
femme pour moo fils , des filles des 
Canan£ens , parmi lefquels j'habite, 

4. AJais tu fen iras' en mon pays & 
vers mon. parentage , 8e tu y prendras 
line femme a mon fils Ifaac. 

• 5. Et ce fervit,eur lui repondit : Peut- 
ttre que la femme ne voudra point me 
fuivre en ce pays. Me faUdra - t - il 
ntceflkirement ramener ton fils au pays 
d'ou tu es forti ? 

' 6. Abraham lui dk i Garde-toi bien 
#y ramener mon fils, 

f. L^teruel , le Dieu des cieux , 
taj m'a pris de Ia maifon de mon pe*~ 
re , 8c du pays de mon parentage , & 
qei m'a. parte , & 'Jure* * difant : Je 
flonnerai a ta poftente ce pays , en- 
terra Iui-m$me fon Ange devaut toi , 



U pour mon fils, 

8. Que fi la femme ne veut pas te 
fuivre , tir feras quitte de ce ferment 
Tque je te fais faire. Quoi qu'il en foit, 
ne ramene point la mon fils. 

9. Alors le ferviteur mit la main 
fous la cuiffe d' Abraham fon maltre , 
& s' en SaS e £ pw ferment a faire ce 
qu'il avojt dit. 

io. Et le ferviteur ayant pris dix 
chameaux d'entre ceux de fon maitre, 
fe mit en chemin } car il avoit tout le 
bien de (bn maitre en fon pouvoir. II : 
partit done , & s'en alia en MeTopota. 
mle , ew la ville de Nacor. 

ii. Et il fit repofer les chameaux fur 
leurs genoux hors de la ville , pres 
dnin puits d'eau , fur le foir , au terns 
que celles qui a|]oient puifer de Ceau 
iortoient. 

12. Etil dit: OEternel, Dieu d'A- 
braham mon maitre , fei que j'ai^ une 
heureufe rencontre aujouroyhui, & ibis 
favorable A mon Seigneur Abraham. 

13. Void, jefuis pres de cette fon* 
taine, & les filles des habitans de la 
ville fortiront pour puifer de reau. 

14. Fai done, que la jeune tille i 
laquelle je dirai : Baiife , je te prie . 
ta cruche , afin que je boive ; & qui 
me repondra 2 Boi , & m$me je don- 
nerai a boire 4 tes chameaux , foit 
celle que tu as deftinee a ton ferviteur 
Ifaac ; & je connoitrai par la que tu 
as 6U favorable a mon Seigneur. 

15. Et avant qu'il eut acheve^ depar, 
ler , vbici Rebecca , fille de B^thuei , 
fils de Milca , femme de Nacor , fr£re 
d' Abraham, fortoit , ayant fa cruche fur 
fon £paule. 

16. Etla jeune fille Hois tres - belle 
a voir ; elle e*toit vierge , & nul horn- 
me ne' 1'avoit connufe. Elle defcendit 
done a la fontaine , & ayant rempli fa 
cruche, elle remontoit. 

17. Alors le ferviteur courut au de- 
vant d'elle , 8c lui dit : Donne - moi , 
je te prie , un peu de l'eau de ta cru<< 
che a boire, 

18. Et elle lui dit 5 Monfeigneur, 
boi. Et incontinent elle 6ta fa cruche 
de deffus fon efaule , & la prit en fa 
main , & elle lui donna a boire, 

19. Et apres qu'elle eut acheve' de 
lui donner a boire , elle dit ; J'en pui- 
ferai aufli pour tes chameaux , jufqu'a- 
oe qu'tfs aYent tous bfi. 

20. Et ayant vuide* promptement fa 
cruche dans Pabreuvoir , elle courut 
encore au puits, pour en puifer det 
P autre , & elle en puifa pour tous fes 
chameaux, 

21. Et cet homme s'etonnoit de ce 
qu'elle faifoit ; fans rien dire , vou^ 
lant lkvoir fi PEternel auroit fait prof* 
perer fon voyage , ou non. 

aa. Et qnand les chameaux eurent 
B S ach«k 
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achev£ de boire, cet homme 
bague d'or , qui pefoit un de 
& deux brafielets iww mettre 
mains de cette fiue , pefant 
d'or. x 

S3. Et il lui dit : De qu! es • 
Je te prie ^ aprens - le moi. 
dans la maifon de ton pexe de 
pour me lager, 

* 24. Et elle lui rhondit : Je 
de B&huel , ills de Milca , 
enfante" a Nacor. 

25. Et elle lui dit auffi; // ; 
nous beaucoup de paille 8c de 
& aufli de la place pour y loge 

26. Et cet homme s'incli 
profterna devant TEternel : 

27. Et il dit : Beni flit V. 
le Dieu d' Abraham mon mai 
a toujours et^ mifericor-dieuj 
table envers mon Seigneur. . 
j'6l;ois en chemin , PEterriel 
duit en la maifon des treres 
Seigneur. 

28. Et la jeune ftlle courul 
porta ces paroles dans la maii 
mcjre. 

29. Or Rebecca avoit un fr& 
m$ Laban , qui courut dehors 
homme pres de la Fontaine. 

30. Car aufli-tot qu'il eut < 
cue & les bracelets aux me 
ioeur, & qu'ii eut entendu les p 
Rebecca fa fceur, qujavoitdit: 
me m'a ainfi parle* , il le Vint 
& voici , il* e'toit pr£s des c 
vers la fontainei 

31. Et il lui dit; Entre , 
l l EterneI; pourquoi te tiens 
hors ? J'ai prepare* la maifor 
lieu pour tes chameaux. 

32. L'homme done entra 
maifon., & on desharnacha 
meaux , & on leur donna de 
o- j.. r- 'mnaaujji 

ntsde ce 
[ui etoient 
gfenta a 
manger; 
[ue fai a 

Je fuU 

combl6 
ar , & il 

— „ , — .. ._ adonn^ 

Mr. , des baeufs , de Targent , 
tics ferviteurs , des fervant< 
chameaux, & des anes. 

3$. Et Sara , femme de 1 
gueur , lui a enfanti dans fa 
un tils, auquel il a donne tout 

37. Et mon Seigneur m'a 1 
en difant : Tu ne prendras 
temme \ mon tils , des filles 
likens, dans le pays defquels j' 

Zl. Mais tu iras a la- ir. „.. -_ . 

mon pet<e , & vers ma parent ,. & tu 



ir mon ft Is. 
gneur: Peut- 
iivra pas. 
.• I/Eternel , 
marche' , en- 
, & fera profc 
preadras une 
a parents, % & 

>arent£ , &, C\ 

tu feras alors 

ferment que 

aujourd -hui a 
; O EterneU 
Abraham ; fi 
er le voyage >i 

Irai pres de la 
tic , (±u% la fil- 
r , & a qui je 
prie t a boire 
lie: 

dra , Boi, & 
es chameaux , 
1 a deifcinee. au 

chev^ de par. 
i Rebecca eft 
ir fon epaule, 

fontaine, & 
» lui ai dit : < 

boire, 

ia cru* 
lie m'a , 
bnnerai a boi- 

done bu , & . 
re aux cha* 

ie, endifant: 
repondu: je 

is d? Nacor t 

Alors ie lui 

front , & des 

is. incliue & 
I , & j'ai be- 

mon maure 
>nduit par le 

priflela filled 
pour fon iils. 

fi vous ^tes 
lire cettje gra- 
larez-le moi; 
d favoir ^ 8c 

ou a gauche. 
! re'p'ondirent , 
ocede'e.de, VE- 
ns dire ni bien 

[I entre tes 
^a, & qu'elle 
ton Seigneur , 
\€. 

le ferviteur 
s paroles , il 

, r ,. .^ T _nt rEternel. 

^3. Le ferviteur tira enfuite 4es ba-. 
gues 



a 6te fa 
& elle 



Digitized by LiOOQ IC 



MarUge et I fa 



G E N E S B. Mort dt Abraham. V? 



Riestfat^eut & d'or, & des habits , jdeflein. Ceci doit nous fervir d'infc 



&U& donna it Rebecca; II donna audi 
des pterens exquis a, Ton Frere & a fa 

mete. 

VV. Et Us man~6rent & bfirent , lui 

ec \es gens qui etvient a^ec lui , & ils 

jlofcexent cette nuit. Et quand ils fu- 

retit \eves de bon matin , le ferviteur 

Ait '. Renvoyez-moi a mon Seigneur. 

SS.Etle. tr^re & la mere luidirent: 
Que la fttle deirneure avec nous au 
mobs dix jours , 5? apres elle s*en ira, 

^6. Et il leur dit ; Ne me retardez 
point •, puis que TEternel a fait profpe- 
rer mon voyage. Renvoyez - moi ; que 
je nfen aille a mon Seigneur. 

57. Alors ils dirent : Apellops la 
fillc , & factions de fa propre bouche 
qu<l eftfonfentiment. 

58. lis appellerent done Rebecca , 
& lui dirent i Veux^tu aller avec cet 
homme? Etelle repondit : J'irai. 

59. Ainu ils laiulrent aller Rebecca 
leur fceur , & fa nourrice , avec le 
ferviteur d 1 Abraham , & fes gens. 

60. Et ils bgnirent Rebecca , & lui 
dirent: Tu es n6tre fceur ; fois fertile 
en mille & mille generations , & que ta 
pofterite poflSde la porte de fes ennemis. 

6i. Et Rebecca, & fes fervantes , fe 
leve>ent &montirentfur les chameaux, 
& fuivirent cet homme * la. Ce fervi- 
teur done prit Rebecca » & s'en alia. 

62. Or Ifaac revenoit, du puits du 
Vivant qui me voit ; car il demeuroit 
au pays du rnidi, 

63. Ex Tfaac £toit forti aux champs 
fur le foir pour prier ; & levant les 
yeux il regarda , & yoici des • cha- 
meaux qui venoient. 

64. Rebecca auftj levant les yeux vit 
Ifaac , & fe jetta en bas de deflus le 
chameau, 

6>. (Car elle avoit dit au ferviteur: 
Qui eft cet homme - la Qui vient U long 
du champ an devant de nous.? Et le 
ferviteur avoit rlpbhdu 1 C'efl mon 
" ' " 14 " voile, & 



ta a |faac 
aites. 

>ecca dans 
: il la prit 
ma. Ainfi 
fa me>e, 

qu il y ait 
b . eft d'y 
it& d'Abra* 
ue fori fils 
n6enne & 
le marier 
it auili la 
is les prieV 
r le fucces 
•s Joitanges 
il iui pr6- vi 
t 4aus fon, it 



trutUon & d'exemple , & nous apren- 
dre que toutes les entreprifes , & en 
particulier les manages , doivent fe 
faire felon Dieu & fuivant les regies 
de la religion & de la piete* , afin d*ob- 
tenir par ce moyen fa benedittion. 
CHAPITRE XXV. 
// eft parle dans ce chapitre I, du ma- 
nage ttiAbrabam avec Ketura fa fe- 
condefemme, II. De la mort <T^4bra- 
ham. III. Des defcendans etlfma'el 
& de fa mort. IV. De la naiffance 
<CEfau ^ de Jacob , Its fib tt Ifaac } 
£T enfin , de la maniere x dont Efan 
vendit fan droit (Painejfc a Jacob fan 
frere. 
(~)R Abraham prit une autre femme , 
<J nominee Ketura , 

2. Qui lui enfanta Zimram , Jok- 
fqan, Medun, JNladian, Jifqba, & Squah. 

3. Et Joklgan engendra Sceba & 
Dedan. Et les enfans de Dedan hirent 
Aflqurim, Letulcim. & Leummin, 

4t Et les enfans de Madian fwent 
Hepha , Hepher , Hanoc , Abidah , EU 
daha. Tous ceux-la font enfans de K^» 
tura. 

5. Et Abraham donna tout ce qui 
lui apartenoit it Ifaac. 

6. Mais il fit des prefens aux fils de 
fes concubines, &]es fepara, durant 
fa vie , de fon fils Ifaac , les envoy ant 
vers le levant , au pays d'orient. 

7. Et tout le terns que v£cut Abra* 
ham , fut de cent foixante & quinze 
ans. 

8. Abraham done, ayant perdu fes 
forces, mourut dans une heureufe vieil- 
lefTe, etant fort ag6 & raflafi^ detours* $c 
il fut reoueilli vers fes pennies. 

9. Et Ifaac & Ifmael fes fils Ten. 
terre'rent en la caverne de Macp^la t 
au champ d'He"phron , fils de Tlbhar 
Hethien , qui eft vis,a-vis de Mamr^ ; 

10. Qui eft le champ qu'Abraham 
avoit achete* des H^thiens, Ce fut done 
la que fut enterrc* Abraham , avec Sara, 
fa femme. 

11. Or apres la mort d' Abraham f 
Dieu bgnit Ifaac fon fils. Et Ifaac ha, 
bitoit pres du puits du Vivant qui me 
voit. 
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17. Etle tems de la vie d'lfmagl tut 
4c cent trente - fept ans. Apr6s quoi , 
ayant perdu fes forces, il mourut, & fut 
recueilli vers fes peuples. 

18. Et fes enfant nabiterent depuis 
Havila jufqu'a Scjur , qui eft vis •» a n vis 
de PEgypte , quand on vient vers Af- 
fur. Car le pays qui etoit £chu a. If 
mael 4toit a la vug ae tous fes fre>es. 

19. Voici quels furent aufll les en- 
fans d'Ifaac, fils d' Abraham : Abra- 
ham engendra Ifaac. 

20. Et Ifaac £toit age" de quarante 
ans quand il e"poufa Rebecca , fille de 
Blthue'l Syrien, de Paddan-Arani, foeur 
de kaban Syrien, 

21. Et Ifaac pria inftamment PEr 
ternel pour fa femme , parce quelle 
itoit ftenle. Et TEternel tut ftechi par 
fes prices; & Rebecca fa femme conqut. 

22. Mais les enfans s'entrepouftbient 
dans fon ventre \ & elle dit ; S'U eft 
ainfi , pourquoi fuis-je ? Et elle ajiacon- 
fulter TEternel. 

23. Et TEternel lui dit: Deux na-r 
tions font dans ton ventre , & deux 
peuples fortiront de tes entrailles , & 
feront divif^s. Vn 4e ces peuples fe- 
ra plus fort que l'autre ; & le plus 
grand fervira au moindre. 

24. Et lors que le terns qu*elle de- 
yoit accoucher fut arrive , voici il y 
avoit deux jumeaux en fon ventre, 

2^. Celui qui fortit le premier 6toit 
roux, & tout vein , comme un man- 
teau de poil ; & ils Tapelle'rent Efaii. 

26, Et apres , fgrtit fon fre>e , te- 
nant de (a main le talon d'Efaii: c'eft 
pourquoi il rut apelle* Jacob. Et Ifaac 
itoit age* de foixante ans , quand ils na- 
quirent, . ' , 

27. Depuis , , les enfans devinrent 

f rands, & Efau etoit un habile chaffeur, 
1 homme de campagne ; mais Jacob 
ttoit un homme Ample , fe tenant dans 
jes tentes. 

$8, Et Ifaac aimoit Efett ; car la ve, 
naifon etoit fa viande : Mais Rebecca ai, 
moit Jacob, 

• 29. Or comme Jacob cuifoit du po» 
tage , Efaii furvint des champs , Itant 
fort las. 

39. Et Efaii dit * Jacob : Donne, 
tnoi a manger , je te prie , de ce roux* 
la ; car je fuit fort las. C'eft pour ce* 
la qu'on Papella Edom. 
„ 31. Mais Jacob li|i dit: Ven-moi 
iwjourd'hui ton droit d'ainefle. 

32, Et Efaii repondit : Voici iem'en 
va mourir 5 dequoi me fervira I e droit 
d'ainefle ? 

33. Et Jacob dit: Jure- moi aujour- 
d'hui. Et il lui jura; ainfi il vendit 
fon droit d'ainefle a Jacpb. 

I J raaEi 

&lepotage de lentilles ; & il mangea. 



$4. Et Jacob donna 
'z le potage delentilh 
& bat , & fe leva , & s y tn alia, 
Jiatt mlprifa fon droit d'ainefle. 



fail du pain. 

°~ * f — ngea. 

Ainfi 



RF.FLEXIQN6\ 
cT. Paul remarque , fur la mort 
^ d' Abraham , qu*il mourut, auffi bien 
que l?s autres Patriarches, fans avoir 
vu raccompliffement des promeifes de 
Dieu, & ayant 3ti Stranger ^ voyageur 
fur la terre ; ce qui fait voir que Dieu 
leur reTervoit la Patrie celefte. La 
multiplication de la poltirite* d'Ifma&l 
prouve la v^rit^ des promefles qui 
avoient 6te* faites a Abraham. I*e choix 
que Dieu fit de Jacob & de fa pofte>itl, 
preTSrablement a EfaU fon fr^re ain6 & 
A fes defcendans , nous enfeigne , com- 
me St. Paul le remarque dans PEpitre 
aux Romains , que i)ieu eft libre dans 
la diftrib^tion de fes graces ; qu'il les 
r^pand fur ceux qu'il trouve a propos ; 
& que tous ceux qui deicendoient des 
Patriarches , n^toient pas pour tout ce r 
la reputes le peuple de Dieu. ^ n ^ n • 
le m6pris qu'Efaif fit de ion droit d'ai- 
nefle en le vendant a Jacob , par un 
principe de fenfualite* , & par une hu* 
meur profane , doit nous aprendre k 
eftimer par demis toutes choies la grace 
de Dieu, & a ne pas preTdrer les Mens 8t 
les plainrs de la terre aux biens fpiritu- 
els & celeftes. C'eft a quoi StPaui nous 
exhorte,lors qu'il dit: Xfyte nul ne foit for; 
nicateur , ou profane , comme Efaii, lequel 
pour une viande vendit fon droit eTaineJfe. 

C H A PI/T RE XXVI. 

Ifaac fe retire , n cattfe tie la famine, au, 

pays des Phi lift ins , oh Dieu lui rettere 

fes promejfes , £? lui fait rejfentir de* 

tffets de fa protection £7" de fa faveur f 

Il eft enfuite oblige de quitter ce pays-la'^ 

a caufe que les vhiliftins^ lui^ portoient 

envje , & U vient a Beerfcebah j \l y 

bdtit un autel au Seigneur , £7" il yfaip 

alliance avec ^bimelec Roi de Guerar. 

(\R il y eut une famine au pays , outre 

*-" la premiere famine , q^ui avpit e^t^ 

du terns d' Abraham. Et Iiaac s'en alia 

vers Abimelec , Roi des Philiftins , j| 

Gu6rar. 

2; Car rEternel lui ^toit aparu , & lui 
avoit dit : Ne defcen pojnt en Egypte ; 
demeure au pays que je te diraf . 

5. Fai queique fejour dans ce pays , 
& je feral avec toi , & je te b£nirai. car 
je te donnerai & a ta poftiritl tous ces 
pays^ci , 8c je ratifterai le ferment que 
j'ai fait a ton pere Abraham. 

4. Et ie multiplierai ta pofte'rit^ com- 
me les etoiles aes cieux , & je donnerai 
a tapoiberite" ces pays; & toutes les na- 
tions de la terre feront b€nies en ta pof- 
tent£; 

5. Parce qu* Abraham a ob& a ma 
voix , & a garde* ce que je lui ayois or- 
donnf . mes commandemens , mes fta- 
tuts , 4 mes loix. 

6. Ifaac done demeura a Guerar. 

7. Et quand les eens du lieu s'enqui- 
rent qui ^toit fa femme, il rePondit : 
C'eft ma foeur; Car il craignok de dire : 

C*eft 
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Ceft raafemme , de peur , difoiuil^ que 
pent - etre les habitans du lieu ne me 
tuent a caufe de Rebecca ; car elle etoit 
belle avoir. 

8. Or U artiva , aptes qu'il eut paflfc 
qttel^ues jours , p^u' Abimelec Roi des 
rhiliftins regardoit par la fen$tre,& 
void % il vit ICaac qui fe jouoit avec Re- 
becca. 

9. Mors Abimelec apella Ifaac , & lui 
dit : Certainement , voici , Ctfi ta fern- 
me ; & comment as - tu dit : C'eft ma 
four ? Et Ifaac lui refondit : Parce que 
j'ai dit en mot - meme : II eft a craindre 
que je ne meure ;\ caufe d'elle. 

io. Et Abimelec dit : Que nous as - tu 
lait? lis 1 en eftpeu falu , quequelqu'un 
du peuple n*ait couch£ avec ta femme , 
& que tu ne nous aies fait tomber dans 
un grand p6ch& 

1 1. Abimelec done fit une ordonnance 
a tout le peuple , diiant : Celui qui tou- 
cbera cet homme , ou fa femme , fera 
certainement puni de mort. 

12. Et Ifaac fema en cette terre-la , & 
il recueillit cette annee - la le centuple ; 
car TEternel le b6nit. 

13. Cet homme done devint grand , 
& foit bien alloit to Q jours en augmen- 
tant, jufqu'a*ce qu'il fut devenu fort 
riche. 

14. Et il eut des troupeaux de brebis 
& de boeufs , & un grand nombre de fer- 
viteurs -, ce qui fit que les Philiftins lui 
porterent envie. 

1%. Tellement qu'ils boucht'rent les 
puits que les ferviteurs de fon p6re 
avoient creufes , du terns de fon p6re 
Abraham , & ils les rcmplirerit de terre. 

16. Abimelec aufii dit a Ifaac : Reti- 
re-toi d'avec nous ; car tu es devenu 
beaucoup plus puiflant que nous. 

17. Ifaac done partit de la , & s'e'tablit 
dans la valine de <3u6rar , & habita la. 

18. Et Ifaac creuia encore les puits 
d'eau qu'on avoit creufls du terns d'A* 
braham fon p*re , & que les Philiftins 
avoient bouches , apres la mort d'Abra- 
ham ; & il leur donna les memes noms 
defquels fon p£re les avoit apelle*s. 

19. Les ferviteurs d'Ifaac done creufe"- 
Xent dans cette valine , & y trouv£rent 
un puits d'eau vive, 

20. Mais les bergers de Guerar eurent 
quelque d6m£l& avec les bergers d'Ifaac, 
diiant : L'eau eft a nous : e'eft pourquoi 
il apella le puits , Hefelj^ j parce ou'ils 
avoient conteftS avec lui an frjet r de ce 
ptits. 

21. Enfuite, ils creuf£rent un autre 
puits , pour lequel aufii ils fe querelleV 
rent ; &il l'apella , Sitnah. 

22. C'eft pourquoi u partit de la , & 
creufa un autre puits , pout lequel ils ne 
di/buterent point ; c'eft pourquoi il l'a- 
pelia , Kebobotli , diiant : licpuis que 
nontenant 1'Etemel nous -a mis au lar- 
ge nous fruaifierons <lafts ce pays. 



23. Et de la il monta a Be'erlcebah. 

24. Et PEternel lui aparut en la mi- 
me nuit, & lui dit : Jefuu leOieu d'A* 
braham ton p6re , ne crain point ; car 
je fuit avec toi , & je te b^nirai , & je 
multiplierai ta poftirite" , a caufe d*A- 
braham mon ferviteur. 

25. Alors il batitla un autel , & ayant 
invoque* le nom de PEternel , il y drefla 
fes tentes ; & les ferviteurs d'Ifaac y 
creuftrent un puits. 

26. Et Abimelec vint a lui de Guerar , 
& Ahuzat, fon ami, & Picol, chef de 
fon armle. 

27. Mais Ifaac leur dit : Pourquoi ve- 
nez-vous vers moi, puis que vous me 
hai'flez, & que vous m'avez chaffe" d'a- 
vec vous ? 

28. Etils repondircnt: Nous avons vu 
clairement que PEternel eft avec toi , & 
nous avons dit : Qu'il y ait maintenant 
un ferment avec imprecation entre nous, 
e'eft-a-dire , entre nous & toi ; & nous 
traiterons alliance avec toi : 

29. Si jamais tu nous fais aucun mal , 
comme nous ne t'avons point touch 6 , & 
comme nous ne t'avons fait que du Lien , 
t'ayant laiflel aller en paix , toi , qui es 
maintenant b^ni de PEternel. 

30. Et il leur fit un feftin , & ils man- 
gerent & burent. 

31. Et ils fe leve*rent de bon matin , 
& ils s'engag£rent Pun & Pautre par fer* 
ment. Puis Ifaac les renvoya , 8c ils 
s'en alllrent d'avec lui en paix. 

32. II arriva en ce meme jour , que 
les ferviteurs d'Ifaac vinrent lui parler 
de ce puits quMls avoient creuf£ , lui di- 
fant : Nous avons trouve* de Peau. 

33. Et il Papella Scibha. CV/?pouf 
cela que la ville a ete nomm^e Beerfci- 
bah juftu'a ce jour. 

34. OrEfail, ag^ de quarante ans» 
6poufa Judith , fille de B£eri H^thien , 
& Bafmath , fille d'E^lon , H6thien ; 

35. Qui cauf^rent une fort grand* 
amertume d'efprit a Ifaac & a Rebecca. 

REFLEXIONS. 
Ous voyons dans la vie d'Ifaac , de 
mfime que dans celle d' Abraham , 
im melange de profp6rite"s & d'adverii- 
t£s. Les grandes richefles d'Ifaac , & 
l'alliahce qu'il traita avec Abimelec , 
/ont des efi'ets de la b^nidiftion du Sei- 
gneur fur ce Patriarche. Mais les dan- 
§ersauxqu«lsilfut expofe" dans le pays 
es Philiftins, & les fr^quentes contefta- 
tions qu'on lui fulcita , iont des advetfi* 
t^s par oit Dleu l'eprouvoit , & vouloit 
Pobliger a fe retirer de ce pays-la. Tous 
les hommes , & les enfans de Dieu en' 
particulier , ont tantdt la profp^rit^ , &• 
tantdt l'adverfit^ en partage j mais en 
quelque lieu & en quelque £t»t que les 
gens de bitn fe trouvent,Dieu les acconir 
pagne tofwours de ia protection & de 
fa f aveur, & il les d^livre de totites ltfnr> 
affliftions. n ' \. • 
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CHAPITRE XXVII. 

Moyfe raconte comment Jacob obtint par 
furprife la benediction qu'Ifaat fan pere 
v cubit donner a Efau ; ce qu* Efaii 
ayant aprU , il en cut une vive aouleur, 
£7* refolut de titer Jacob fon f fere ; ce qui 
cbligea Rebecca (Cenvoyer Jacob en Me- 
fopotamie. 

ET il arriva quand Ifaac fut devenu 
vieux , & que fes yeux furent fi ter- 
nis qu'il ne pouvoit plus voir , qu'il apel- 
la Ton fils aine" , & lui dit : Mon His ; & 
il lui repondit : Me void. 

2. Etilluidit: Void maintenant , je 
fuis fort age\ & je ne fai point le jour de 
ma mort. 

3. Maintenant done ? je te prie , pren 
tes amies , ton carquois , & ton arc , & 
va-t'en aux champs , & pren moi de la 
venaifon. 

4. Et aprete m'en des viandes d'ap^tit, 
comme je let aime ; & aporte - les moi , 
afin que je mange , & que mon ame te 
bdniue , avant que je meure. 

5. Or Rebecca 6coutoit $ pendant qu 1 I- 
faac parloit a Efaii fon fils. Efaii done 
s'en alia aux champs pour prendre a la 



17. Enfuite elle donna a fon fils Jacob 
ccs viandes d'ap£tit, & le pain qu'elle 
avoit aprgti. 

18. II Vint done vers fon pe*re , & lui 
dit : Mon p£re : Et il repondit: Me voi- 
ci ; qui es-tu , mon fils Y 

19. Et Jacob dit a fon p£re : Je fuis 
Efaii , ton fils atn6 ; j'ai rait ce que tu 
m'avois commands. Leve - toi , je te 
prie , £T aflfcs - toi , & mange de ma 
chaffe , afin que ton ame me benifle. 

20. Et Ifaac dit a fon fils : QaV/ ce- 
ci ? Comment en as-tu pu trouver fi tdt , 
mon fils ? Et il dit : I/Eternel ton Dieu 
m'en a fait rencontrer. 

21. Et Ifaac dit a Jacob: Mon fils 
aproche-toi , je te prie , & je te taterai , 
afin quejefache fi tu is mon fils Efaii lui- 
meme , ou ii tu ne Pes pas. 

22. Jacob done s'aprocha de fon pe"re 
Ifaac , am' Vayant tate , dit : Cette voix 
eft la voix de Jacob ; mais ces mains font 
les mains d'Efaii. 

23. Et il le m^connut; car fes mains 
Itoient velues , comme les mains de fon 
fr£re Efaii ; & il le b^nit. 

24. II dit done : £x-tu mon fils Efaii 
jneme? II repondit: Jele/ww. 

25. II lai dit aufli ; Aporte -moi a 
manger de ta chaffe , afin que mon ame 
te benifle. Et il lui en aporta , & il en 
mangea : II lui aporta aufli du vin , & 
il but. 

26. Puis Ifaac fon pe*re lui dit : Apro- 
che-toi , je te prie , & vien me baifcr 
mon fils. 

27. Et il s'aprocha delui , & Je baifa. 
Et Ifaac ayant fenti Podeur de fes habits, 
le b£nit , en difant : Voici Podeur de 
mon fils eft comme Podeur d'un champ 
que PEternel a b€ni. 

28. Que Dieu te donne de la rofe*e des 
cieux , & de la graiffe de la terre , & 
une grande abondance de froment , & du 
meilleur vin ! 

29. Que les peuples te fervent, & que 
les nations fe profterneut devant toi ! 
Sois le maitre de tes fr£res , & que les 
fils de ta m6re fe profterneut devant toi ! 



chaffe quelque chpfe qu'il put aporter. 

6. Et Rebecca parla a Jacob fon fils , 
& lui dit : Voici , j'ai entendu ton p£re, 

2ui parloit a Efaii ton fre>e , & qui lui 
ifoit : 

7. Aporte-moi de la venaifon, & aprete 
in'en des viandes d'ap^tit , afin que j'en 
mange i & je te bgnirai devant PEter- 
nel , avant que de mourir. 

8. Maintenant done , mon fils , ob£Y 
a ma parole , & fai ce que je te vai com- 
mander. 
. 9. Va maintenant a la bercerie , & 

Sren la deux des meilleurs chevreaux , 
: j'en aprSterai des viandes d'ap6tit 
pour ton pere , comme il les aime. 

10. Et tu les porteras a ton p£re , afin 

J[u'il les mange , & qu'il te benifle avant 
a mort. 

1 1 . Et Jacob repondit a Rebecca fa m6- 
re : Voici , Efaii mon fr6re eft fort ve- 

lu , . & je n'ai point de poil. B 

. 12. Simon plre vient a me tater , il Quiconque te rhaudira , foit maudit; & 
me regardera comme un homme qui Pa quiconque te b£nira , foit b£ni ! 

voulu tromper , & j'attirerai lur moi fa 30. Et il arriva aufli - t6t qu'Ifaac eut 
Ynalldi&ion, & non point /ib6n6dicrion. acheve* de benir Jacob, Jacob £tant a 
13. Et fa m^re lui dit : Mon fils, que^ peine forti de devant fon pe"re Ifaac, 



cette mal£di&ion que tu crains foit fur 
moi ; obel feulement a ma parole , & 
va prendre ce queje fai dit. 

14. II s'en alia done , & il le prit, & 
Paporta a fa m6re ; & fa mere en apreta 
des viandes d'ap^tit , comme fon pire 
Us aimoit. 

15. Puis Rebecca prit les plus riches 
habits d'Efaii fon fils aine" , qu'elle gar- 
doit dans la maifon , & elle en revfitit 
Jacob fon cadet. 

1^. Et <lle couvrit de peaux de che- »« rilt , «. r « uia.u h M u* ^— -- * Vt 
vreaux les mains de fonfiCt , &fwicou, Im'aprdfent^,, ayant que tuvinues . Js.t 

Et 



que fon fr6re Efeii revint de la chaffe. r 

31. II aprdta auffi des viandes d'ape- 
tit ; & les ayant aport^es a fon pere , 11 
lui Uit : Que mon p^re fe 16ve , & man- 
ge de la cha/Te de ion fils , afin que ton 
ume me benifie. . . 

32. Et Ifaac fon p6re lui dit : Qui es- 
tu ? Et il dit : Je/«« tow fils ain^ , EiaU. 

33- Et Ifaac fentit une extraorcUnaire 
emotion ; & il dit : Qui eft , & obejt 
done celui qui a pris de la chaffe , & m en 
aaportS , & pai mang6 de toutce qui! 



qui etoit fans poil 



je Paib6ni, & aufli fera-t-il D ^ ni - 
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34. Et aufli -t6t qu'Efau eut cntendu 3c parce que lespromeiles qui avoient 
les paroles de fon pere , il jetta un cri ete faites a Abraham & ajfeacdeyoient 



fbrVgrand , & tres amer. £t il dit a 
fon pere : Donne -moi aufli ta benedic- 
tion , mon pere. 

35. Mais il dit : Ton frere m'eft Ve- 
nn furprendre , 8c il a emporte ta bene- 
diction. m# 

36. Et £/** dit : C'eft avec raifon 
eu'on Ta apelie Jacob ; car il m'a deja 
ftrplante deux fois : II m'a enlevl mon 
droit d'amdle ; & void , maiotenant il 
a emporte ma ben^dittion. Enfuite il 
dit : N'as tu point referv* de benedic- 
tion pour moi ? 

3?. Et Ifaac rloondita Efatt, 8c lui 
dit : Void , je l'ai etabli ton Seigneur , 
& je lui ai donne tous fes freres pour fer- 



s'accomplir en Jacob. Ceft ainfi que 
Dieu permet fouvent des chofet qu'il 
n'aprouve pas , & qu'il fc fert des pe- 
ctins que les hommes commettent, pour 
l'execution de fes deiTeins , bicn qu'il 
ne (bit pas l'auteur de ces pechls la. 
Pour ce qui eft de luffliaion qu'$fau fit 
paroitre , lors qu'il vit que Ton pere ne 
vouloit pas changer ni revoquer la bene- 
diction qu'il avoit donn^e a Jacob , elle 
ne peut etre regarded comme une repen- 
tance fahitaire , parce quelle ne proce- 
doit que de fon humeur cbarnelle , 8c 
de la jaloufie 3c du dcpit dont il etoit 
anime contre fon frere , lequel il vou- 
lut meme tuer j & a caufe de cela oette 



viteurs ; & je l'ai fourni de froment & 1 afitiftion fut inutile. Voici la reflexion 
du meiUeUr vin. Et que te ferai-je done J que St. Paul fait fur ce fujet : X*ue nul 
mon fils ? I ne foit imfu* , ou prof une comme Efau , 

38. EtEfafl dit a fon pere: N'as - tu qui voulant demander la benediclion fut 
qu'une benediftion , mon pere ? Beni- ; rejetti , ouoi qu'il Veut demandee avec 
moi aufli , mon pere. Et Elan elevant • Urmcs. Ceft la un exemple dont nous 
fa voix, pleura, devons profiler, & ou nous avonsune 

39. Et Ifaac fon pere repondit, 8c lui i image du deTefpoir dont les medians 
dit: Voici, ta demeure fera dans un'feront travailies , lorfqu'ils fe venont 
terroir gras , arrofe de la rofee des exclus du Royaume de Dieu. Enfin , 
cieux d'enhaut. la retraite de Jacob , qui s'en alia en 

46. Et tu vivras par ton epee , 8c tu MeTopotamie , pour fuir la colere d'E- 
fervirasa ton frere; mais le terns vien- l'aii fon frere, nous enfeigne a evitet 
dra, qu'ttant devenu maitre, tu brife- prudemment les dangers , & a elder 
tas fon joug , 8c le fecouerat de defius pour un terns a la malice & a l'injuitice 
ton cou. I de ceux qui cberchent a nous nuire. A11 

41. Et Efail hatffoit Jacob a caufe de refte , cette fuite de Jacob , qui fut une 
Ja benediftion que fon pere lui avoit ! rtfde epreuve pour lui & pour Ifaac fon 
donnee ; & il dit en fon coeur ; Les jours i pere , & qui itmbloit etre un obftacle 
du deuil demon pere aprocbent ; ftalors &ibn bonheur, fut un moyen dont la 
je tuerai Jacob mon frere. 

42. Et on raporta a Rebecca les dif- 
eours d'Efaii , ion fils aine ; 8c elle en- 
voya apeller Jacob fon fecond fils , & el- 
le lui dit :. Voici , Efaii ton frere fe 
oonfole dans Pefperance qu'il a de te tugr. 

43. Maintenant done , mon fils , obei 
a ma parole : Leve - toi , 8c fauve - toi a 
Caran , vers Laban mon frere i 

44. Et demeure avec lui quelque terns, 
ufqu'a-ce one la fureur de ton frere fe 



4$. Et que fa colere s'apaife envers 
toi , & qu'il ait oublie Us cnofes que tu 
lui as faites. J'envoierai eniuite pour te 
tire* de ML Pourquoi ferois-je privee 
de vous deux en un meme jour ? 

46. Et Rebecca dit a Ifaac : ta vie 
m'eft devenue ennuleufe , a caufe de ces 
Hethiennes. Si Jacob prend pour fem- 
ne quelqu'une de ces Hethiennes , com- 
me lont les fillet de ce pays , a quoi me 
fert la vie. 

AEFLEXIONS. 

IL faut remarquer fur cette hiftoire , 
que Jacob obtint la benediftion de Ion 



e par une tromperie ; Sc que cepttv^ 
ir Jt BSev permit ^ue cela arrivat ainfi , 
&qu?il voulut one cette benedi£ion eut 
lieu , puree mr£fau en 4toitMdigiie v 



pere 
dam 



Providence fe fervit pour le rendre plus 
heureux , plus riche , & plus puifiant 
qu'il ne l'auroit ete dans la maifon pa- 
ternelle , comme la fuite de cette hiftoi- 
re le montrera. Voila comment Dieu 
fait quelquefois tourner en bien ce qu'on 
regarde comme un grand malheur \ 8c 
c'eft ce qui doit etre pour les gens de 
bien un puiflant motif a fe repofer fur 
la providence de Dieu. 

CHAPITRE XXVIII. 

Jacob /'*» va en Mefopetamte , par Por- 

dre a* Ifaac fon fere , pour ?y marier 

dans la famille de Laban , frere defa 

mere. Dieu lui aParoit en chemiH 

pendant la nuit , dans la vifion d'u- 

ne echelle , qui sletendoit de la terre 

au del ; & tl lui promet de le benir ; 

dequoi Jacob temoigna fa reconnoif 

fance , en ad or ant Dieu dans ce lieu* 

la , & enfaifant le tau de lui donner 

la dime de tout ce qu'il poffederoit 

ISaac done ypelia Jacob , tc ie be nit, 8k 

1 lui fit ce commandunent : Ne pren 

point une fenime d'entre les filles de 

Canaan. 

2. Leve-toi ; va en Paddan-Aram . t 
la maifon de Bethuel , pere de ta mere, 
& de la preh toi une fern me des fiHes de 
Laban, fr6te-de4a^me*e. 

3. Et 

Digitized by LiOOQ IC 



J2 Echette de Jacob. 



G E N E S £* 



Jacob, Laban, RacbeU 



3. Et que l^Dseu Fort v Tout - Puif- , veria de L'huile fur Je.lbmmet */f crtfe 

/>/>rr*. ■ 

19. Etfl apella ce.lieu-la B&h-el, 
au lieu qu'auparavant cette ville s'apel- 



fant , te b^niffe ; qu'il te faffe croitre , 
& qu'il multiplie tarace, afin que tu 
deviennes une aftemblee de peuples ! 



4. Et qu'il te donne la b£n6diftiou 
d' Abraham , a toi & a ta pofteritg avec 
toi , afin que tu obtiennes en heritage le 

Says ou tu as €t€ Stranger , que Dieu a 
onne" a Abraham ! 

5. Ifaac done fit partir Jacob , qui 
s'en alia en Paddan-Aram , vers Laban, 
fils de Bethuel Syrien , frfre de Rebec- 
ca , mere de Jacob & d'ECatt. 

6. EtEfaii vit qu'Ifaac avoit b6ni Ja- 
cob , & qu'il l'avoit envoye* en Paddan- 
Aram , afin qu'il prit une femme de ce 
pays la pour lui ; & qu'il lui avoit fait 
ce commandement en le benifiant : Ne 
pren point de femme d'entre les filles de 
Canaan ; 

7. Et que Jacob avoit obtf a fon p6re 
& a fa mSre , & s'en Itoit all6 en Pad- 
dan-Aram. 

8. Efaii voyant done que les filles de 
Canaan deplaifoient a Ifaac fon p£re , 

9. S'en alia vers les Kmaelites , & 
prit pour femme Xoutre les autre* qu'il 
avoit) Mahalath, fille d'lfmael , fils 
d' Abraham , four de Nlbajoth. 

10. Jacob done partit de Beer*fclbah , 
& s'en alia a Caran. 

11. Et ilfe rencontra en un certain 
lieu , ou il paffa la nuit , jparce que le 
foleil £toit couchg. II prit done des 
pierres du lieu , & en fit fon chevet , & 
il s'endormit au meme lieu . 

is. Alors il fongea , & dans fon fonge 
il vit une 6chelle, qui etoit apui'ee fur 
la terre , & dont le naut touchoit juf- 
qu'aux deux, & les Anges de Dieu 
montoient & defcendoient par cette echel- 
l*. 

13. II vitauffi PEternel qui fe tenoit 
fur 1'echelle , & qui lui dit : Jejuis PE- 
ternel , le Pieu cf'Abrahamton p£re, & 
le Dieu d'Ifaac : Je te donnerai & a ta 
pofterite* la terre fur laquelle tu dors. 

14. Et ta poftente* fera corame la 

Kuifilre de la terre ; & tu t'etendras de 
ccident al'orient, & du feptentrion 
au midi ; & toutes les families de, la 
terre feront benies en toi & en ta poftl- 
rite\ 

1 5. Et void , je fiat avec toi , & je te 
garderai par tout ou tu iras ; & je te ra- 
menerai en ce pays ; car je ne t'aban- 
donnerai point , que je n'aie rait ce que 
je t'ai dit. 

16. Et quand Jacob fut reveille de fonl 
fommeil , il dit : Certainement PEter- 
nel eft en ce lieu-ci , &, je n'r» favois 
tien! 

17* Et il eut peur, & d|t : Que ce lieu 
eft venerable ! CV/ ici la maifon de 
Pieu , & Ceft ici la porte des cieux ! 

IS. Et Jacob fe leva de Jaon matin , & 

prit la pierre dontil avoit {aitfonche- „ 

vet, & la drefla ppur monument-, . & U finwm d&Gtsan. 



loit Luz. 

20. Et Jacob fit un vceu , en difant : 
Si Dieu eft avec moi , &. s'il me garde 
dans le voyage que je fais ; s'il me don- 
ne du pain a manger, & des habits pour 
mevtUr; 

2 1. Et fi je retourne en paix a la maifon 
de mon per*, certainement PEternel me 
fera Dieu ; 

2a. Et cette pierre, que j'ai dreflEe 
comme un monument, fera la maifon de 
Dieu ; & je te donnerai enticement la 
dime de tout ce que tu m'auras donne\ 

REFLEXIONS. 
I 'Ordre qu'Ifaac donna a Jacob fon fils, 
1 - r d'ajler eu MeTopotamie pour s'y ma- 
rier , & les prieres qu'il fit pour le fuc- 
ces de ce voyage , font des preuves de 
la piete" de ce faint Patriarche , & de la 
ferme cpnfiance qu'il avoit aux promef- 
fes de Dieu. On voit Pefiet.de ces prie- 
res d'Ifaac dans ce qui arriva a Jacob , 
auffi-tdt qu'il fut parti pour alter en Me^ 
fopotamie ; & fur tout dans la vifion de 
cette £chelle , qui lui aparut en fonge , 
pour Paifurer que Dieu feroit avec lui 
par tout ou il iroit Cet exemple fait 
voir que le Seigneur accompague fes en- 
fans en tous lieux , & qu'il emploie fes 
Anges pour leur furete & pour leur d£- 
fenfe. II faut faire attention , apr£s ce- 
la , a la piete" de Jacob , qui ne deman- 
da a Dieu que du pain pour manger & 
des habits pour fe couvrir ; & qui fit 
voeu de confacrer a Dieu le lieu ou il eut 
cette vifion, & la dime de tout fon bien. 
Imitons un fi bel exemple ; foyons con* 
tens pourvu que Dieu nous donne la 
noumture & le vehement ; & faifons- 
nous un devoir inviolable de lui t^moi- 
gner notre piete" & ndtre reconnoifiance, 
loit en lui confacrant quelque portion de 
nos biens , foit par tous les autres moy« 
ens qui peuvent fitre en ndtre pouvoir. 

CHAPITRE X.XIX. 
Jacob arrive chez Laban fon oncle , 0* it 

epoufe fes deux filles Lea & Rachel. 

JAcob done fe mit en cherain , & s'en 
alia au pays des orientaux. 

2. Et il regarda, & void il vit un puits 
dans un champ , & la meme trois trou* 
peaux de br^bis , qui fe repoioient pres 
du puits ; car on y abreuvoit les trou* 
peaux, & il y avoit une groffe pierre fut 
'ouverture du puits. 

3. Et lors que tous les. troupeaux 
dtoient aflemble*s , on rouloit la pierre 
de deflus Pouverture du puits ; & on y 
abreuvoit les troupeaux ; & enfuite on 
remettoit la pierre eu Con lieu , fur Pou* 
verture du puits. . a t 

4. Et Jacob leur dit: Me* f&nk, 
dtou «to.vousJ Et ils rifandinnt .• Notti 

5.Et 
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S. JEt il leur die : Ne connoiffet-vous iL^ala fille, f «*r» ier vante. 
point Laban fils de Nacor ? Et ils refon- \ 25. 'Mais an matin , voici Jacob re- 
dircnt : Nous le connoiflbns. cenmtt que cVftif L4* » & il dit a Laban : 

- 6. II leur dit : Se porte-t»il Men ? Us Weft*t fue tu m'as fait ? N'ai - it pas 
hii reftmdirent .* II fe porte bien ; 8c ftrvf ch« toi poor Rachel? Et pourquoi 
voici Rachel (a fille , qui vient avec le m'as tu trompl ? 
troupeau. 26. Laban ripettdH : On ne fait pas 

7. Et il dit : Voila, il t]t encore grand orofi dans ce lien , d**d0«nerla$lus j€u- 
jour , il" n*e/? pas terns de ramener les Jne ♦ atant Talnt'e. ■■ ""' 
troupeaux : Abreuvez les troupeaux ,' & if.- Aeheve la femsfo* de celle-ci , & 
&/ remenez paitre. -moustt donnerons aoJtt J 'a acre , pout le 

8. lU<rtp»ndirent : Nons ne pouvons fervice que tu feras encore chez moi (apt 
le faire y jufqnes a ce que toas les trou* autres anne>s. ' 

peaux foient aifemblls , 8c qu'on ait 6te* ► 28. Jacob done fit ainfl , & il acheva 
la pierre de deftus l*ouverture du puits , • la ftmiaine de Lea \ 8k Laban lui donna 
afin d'abreuver les trouptaux. i aulU a femme Rachel fa fille. 

9. Et eorame il yarfoit encore avec' 29. Et Laban donna Bilha ftTervante 
eux , Rachel arriva avec le troupeau de 4 Rachel fa fille , po*r fervante. ■ ' 

fon pere ; car elle etoit bcrg^re. I ,30. II vint done aulfi vers Rachel ,- 8c 

10. Et (i-tdt^ne Jacob cut vu Rachel, { il alma plus Rachel quo Lea ; & il feryit 
fille de Laban , fre"re de fa mere , & le chez Laban encore (ept autres annces. 
troupeau de Laban , trere de la mere , ( 51. Et l'Eternel voyant que Lea ite-it 
ils'aprocba, il roula la pierre de deflus Phaie , la rendit flconde; mais Rachel 
Touverture du puits, & il abrauva le|#>#r*iterile. 
troupeau de Laban fire>e de (a mere. " " * 

1 1 . Et Jacob bttfe Rachel , & llevant 

• favoix, il pleura. 

12. Et Jacob aprit a Rachel , qu'il 

• *toit frere de fon pert , & Qu'il etoit tils 
de Rebecca ; & elle oonrut le raporter a 
fon pe*re. 

13. Et ailffi-t&t que laban eut aprfc 
des nouvelles de Jacob ,• fils de fa fcedr , 
il courut au devant de lui , l'embrafla , 
& le baifa , & fe -fit venir dans famai- 



foni & /4**6recitaaLaban tout cejw 
lui ttoit arrive. 

14. Et Laban , lui dit ; Certahtement,' 
tu es mon os & ma chair ; & il demeura 
avec lui un mois. end er. 

1 s . Apris quo i Laban dit ft Jacob : Me 
ferviras-tu fans aucuae re'eompenfe, par- 

-' ce que tu et men fre're ? Di-moi quel/rr* 
ton falaire. 

16. Or Laban avoit deux filles, ddnt 
Fain6e s'apelloit Lin, $ H. plusieune 
Rachel. 

17. Mais L6a- avoit let yeux tendres ; 
8c Rachel avoit la taille beMe , & elle 
^toit belle a voir. 

1 8. Et Jacob aimolt Rachel , & il dit 

- Je te ferviras fept ans j pour Rachel , ta 

- plus jeune fille. ' 

19. Et Labah teftHdit r H vaut mieux 

- que je te la donne , que fi je la donnois 

• aun autre ; demeure avec moi. 

ao. Jacob done tervh fept ans pour 

Rachel , qui ne lui lemblerent que com- 

i me pen de jours, fcarce qu'il Taimoit. 

21. Et Jacob dit a- Laban : Donne-moi 

ma femme ; car mon terns eft accompli, 

: & je viendrai Vers elle. 

- 22, Laban dono alfembla tous les gens 

• dn lieu , & tit un feftin. 

2 3 • Mais quand le loir rut venu, il prit 
Lea fa fille , Sc Famena a Jacob , qui 
vint vers elle. 

24. Et Laban donna Zilpa fa fervante 



32. Et Lea concert 8c enfanta un fils v 
qa'ellc apella Ruben, Car blJe'di t : Par- 
ce qne rEternel a regard man aifli&on, 
maintenant mon man m'aimerav 

33. Elle conqut encore ,& enfaiita un 
fils, &'dit: Parct que rEternel 1 a' an- 
tanda que ?itw hai'e, il mVencore don- 
ne' ce fils; & elle Tapella Simeon. . \ 

34* fitelle concut encore-*, '& enfanta 
1 fils ; • Jt dit : Maintenant mon afrfari 
lera pins uni a moi; car je lui ai donti6 
trois fils: C»eft pourquoi bn Tapella , 
L^vi. t < - : 

• 3 S'.- Dt -plus , tile concut & acooucha 

d'un fils , & dit : A preTent je lonerai 

rEtarnti : Celt pourquoi elle Tapeila 

Juda, & elle ceflad'avotr desenraas. 

REFLEXIONS. 

LA fAncipale obfervation qu'il y ait* a 
. fairaiur ce chapiite > Celt que Dieu, 
Cehm fee- proine lies , accompagnai Jacob 
dans fon voyage ; qu'il i<* conduifit heu- 
reuCement dans la matibn de Laban f -ou 
il lei maria 1 8c qu'il lui do 1 in a par ce 
moyeuptaneurs tnians,- qui hi rent les 
chefs & les p6res du peuple d'lLraeLCe- 
pcndantU faut fe fouvtnir que les. mana- 
ges de Jacob , qui epoika pjufieurt rem- 
mes r etant contraires a la premiere inf- 
tirution da manage t Dieu ne les aprou- 
vxxit point , quoi -qu'il ies toierat 8c les 
permit , pour des raifons priies du na- 
tural das hommes de ce *eras4a , 8c des 
defiains de ia Providence. C'eft pour- 
quoi auffi ces defordres , qui fe commet* 
client alors dans les manages, ontet£ 
anolis par la loi de Jefus^Chrift , qui a 
r e'tabli eu leur entier les loix du mana- 
ge ft- de - la chattel* , . comme no as le 
voyons dans TEvangilc. 

C H AP I T RE XXX.. 
M/tyft taport* la not j) ante des en] 4ns que 
Jacob eut de fe^femmes. Enjutte J a* 
cak , of ret avoir demeure piujtewrs an* 
£ nitt 
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de chemin entre lui & Jacob. Et Jacob 
paiflbit le refte des troupeaux de Laban. 
37- Mais Jacob prit des verges vertes, 
de peuplier , de coudrier , & de cha- 
taignier , & il en 6ta les Icorces , en 
dlcouvrant le blanc qui etoit aux ver- 
ges. 

38. Et il mit les verges qu'il avoit pe- 
lves , au devant des troupeaux, dans les 
auges & les ahreuvoirs o(i les brlbis ve- 
noient boire ; & elles entroient en cha- 
leur , quand elles venoient boire. 

39. Les brlbis done, entroient en cha- 
leur , a la vug des verges , & elles fai- 
foient des brlbis marqueties , picot&s 
& tachetles. 

40. Et Jacob partagea les agneaux, & 
fit que les brlbis du troupeau de Laban 
avoient en vue les brebu marqueties , 
& tout ce qui 6toit roux ; & it mit. fes 
troupeaux a part , & ne les mit point 
auprds des troupeaux de Laban. 

41. Et il arrivoit , que toutes les 
fois que les brebis natives venoient en 
chaleur, Jacob mettoit les verges dans 
les abreuvoirs , devant les yeux dp trou- 
peau, afin qu'elles entraflent en chaleur, 
en regardant les verges. 

42. Mais quand les brebis Itoient tar- 
dives il ne les mettoit point. Et les tardi- 
ves apartenoient a Laban ; mais les nati- 
ves gtoient pour Jacob. 

43- Ainfi cet homme s'acrut fort en 
biens , & il eut de grands troupeaux , 
des fervantes & des ferviteurs , des cha- 
meaux & des anes. 

REFLEXIONS. 
CUr ce chapitre , de meme que fur le 
president , il faut remarquer , que ce 
grand nombre d'enfans qui naquirent a 
Jacob fervirent a rendre la poftiriti ex 
tremement nombreufe ; quoique cepen 
dant Dieu n'aprouvat pas tous les ma* 
riages qu'il avoit contra&ls , ainfi qu'il 
a de*ja €ti die. pn voit m£me, par la ja- 
loufie & les divifions qu'il y avoit entre 
les femmes de Jacob , auffi bien que par 
les moeurs dlreglees de la plupart de fes 
enfans, 
voient d 
remarqi 
intentioi 
retintqi 
cob enc< 
augmen! 
&festr< 
dont Ja< 
troupeai 
ILDieu,; 
cesque 
riffle 
eftditd 
pour ac< 
• qnelque 
desmoy 
en d'aut 
dumal, 



rexecution de fes deifeins ; mais eel a tage, 



n'autorife en aucune fa<;on a faire ce qui 
eft mauvais. Et les Chretiens fur tout, 
qui font beaucoup plus Iclaires que les 
hommes ne l'etoient du" terns des Patri- 
arches . ne doivent jamais le dlpartir de 
ce que les regies les plus toattes de la 
pietl , de lapuret* & de la jaftice pref- 
crivent. 

CHAPITRE XXXI. 
Jacob ayant dementi vingt ans chet Laban 
fin beau-pere , s'en retourne en Canaan, 
par le commandement de Dieu , avec fa 
familie £7* tout fon bien , fans le dire a 
Laban, Laban en ayant ete avert i le 
pourfuivit ; mats Dieu Vempecha def, li- 
re aucun mat a Jacob ,* telUment qu'il le 
laijfa oiler en paix , £T que meme tls 
traiterent alliance run avec r autre. 
\ Pres cela Jacob entendit les difcours 
** des enfans de Laban , qui difuieut : 
Jacob a pris tout ce qui apartenoit a notre 
pe>e ; & il a aquis toutes fes rkhefies 
de ce qui e"toit a notre p£re. 

2. Et Jacob remarqua que le vifage de 
Laban n'ltoit plus tel a fon egard qu'il 
£toit auparavant. 

3. Etl'Bterneldita Jacob: Retourne 
au * ' ?s , & vers ton paren- 
tal vec toi. 

nvoya apeller Rachel 
& - aux champs vers fes 

tn 

t : Je connois que le 
vi re n'eft plus tel a mon 

£% autrefois ; cependant 

le ire a e*te* avec mai : 

z que j'ai fervi»vdtre 
p^ s forces. 

t . x^»« , v^v^rc s'eft moque* de mo! t 
& a change mon falaire dix fois ; ndan- 
moins Dieu ne lui a point permis de me 
faire aucun mal. 

8. Quand il difoit ainfi : Les picotles 
feront ton falaire ; alors toutes les brg- 
bis ont fait des agneaux picotls. Et 
quand il difoit : Les marqueties feront 
ton falaire , alors toutes les brebis fai- 
foient des agneaux marquees. 

».. Dieu a done 6te* le Wtail a vdtre pe*- 

, & me Pa donnl. 

[O. Car il arriva au terns que les bre"- 
entroient en chaleur , que je levai 

:s yeux, & vis en fonge , que les boucs 

i couvroient les chevres etoient mar- 

et6s,j>icot£s &tachetls. 

[i. Et l'Ange de Dieu me dit en fon- 

: Jacob. Et je repondu : Me voici. 

12. Et il dit : Leve maintenant tes 
JX , & regarde , Tous les boucs, qui 
Livrent les chevres , font marquees f 
:otes , & tachetes. Car j'ai yu ce que 
fait Laban* 

13. Je Juu le Dieu Fort de Beth-el , 
tu oignis la pierre que tu dreiias pour 
)nument , quand tu me ris la un vceu. 
aintenant done, leve - toi ; fors de ce 
ys t & retourne au j^ays de ton paren- 



C a 



14. Alors 
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14. Mors Rachel & L6a re^oudircat 
& lui dircnt : Avons nous encore quel- 
que portion & quel que heritage dans la 
maifon de ndtre pere ? 

H. Ne nous a-t-il pas traitSes comme 
des e^range'res , puis qu'il nous a ven- 
dues , & que meme il a entierement 
mange" notre argent? 

16. Cartoutet les richeftes que Dieu 
a 6t£es a ndtre pe*re , nous apartenoient 
& A nos enfans. Maintenant done fai 
tout ce que Dieu fa dit. 

17. Ainli Jacob fe leva , &fitmonter 
fes enfans & fes femmes fur des cha- 
meaux. 

18. Et il emmena tout fon be*tail & le 
bien qu'il avoit acquis , & tout ce qu'il 

Soffedoit , 8c qu'il avoit acquis en Pad- 
an-Aram, pour venir vers Ilaac fon 
p£re au pays de Canaan. 

1 9. Or comme Laban etoit alle* tondre 
fes brebis , Rachel de>oba les marmou- 
fets qui etoicnt X fon p6re. 

20. Et Jacob fe deroba de Laban le 
Syrien ; car il ne lui dit point qu'il vou- 
loit s'enfuir. 

'21. II s'enfuit done , avec tout ce qui 
hii apartenoit , & il partit , & paflale 
fleuvc , & s'av&nqa vers la montagne de 
Calaad. 

> 22. Et au troifitme jo ta 

a laban que Jacob s'en i 

'■ 23. Alors il prit fes 1 i . 

& le pourfuivit durant 8c 

1'atteignit a la montagne 

2 4 .JMais Dieu aparut !y- 

rien, Vn fonge la nuit , 1 en 

garde de ne rien dire a J; 
ni en mal. 

2^. Laban done atteignit Jacob. Et 
Jacob avoit plante Ces tentes fur la mon- 
tagne. Et Laban tendit aufli les Jienncs 
avec fes fibres fur la montagne de Oa- 
laad. 

26. Et Laban dit A Jacob : Qu'as - tu 
fait ? Tu t'es derobe de moi ; tu as em- 
men^ mes filles comme des prifonnieres 
de guerre. 

• 27. Pourquoi t'es - tu enfui en cachet- 
te , & t'es-tu ddrobe de moi , fans m'en 
donner avis ; car je t'eufle conduit avec 
joie & chanfons , au fon des tambours , 
&delaharpe? 

28. Tu ne m'as pas feulement • laifle 
baifer mes fils 8c mes filles : Tu en as 
ufe* folement. 

29. J'avois en main le pouvoir de vous 
faire du mal ; mais le Dieu de vdtre |>6- 
re m'a parl£ la miit pailee , & m'a dit : 
Pren garde de ne rien dire a Jacob , ni 
en bien ni en mal. 

30. Or maintenant je vo'u que tu t'es 
retire fi promptement , parce que tu 
fouhaitois avec paUion dc rcvoir la mai- 
fon de ton pere : Mais pourquoi m'as-tu 
cterobe' mes Dieux ? 

3 r. Et Jacob repondant dit A Laban : 
jimejiw retire* fcuice ^iie je craignois ; 



carje difois en moi-meme, qu'il falloit 
prendre garde que tu ne me raviUes tes- 
filles. 

32. Mai* que celui que tu trouveras' 
avoir tes Dieux , ne vive point. Recon- 
noi devant nos freres s*il y a quelque 
chofe qui t'apartienne chez moi, 8c pren- 
le. Car Jacob ignoroit que Rachel les- 
eiit derobes. 

33. Alors Laban vint dans la tente de 
Jacob, & dans celle de Lea , & dans lav 
tente des deux fervantes, & il ne les trou- 
va point. Or etant forti de la tente do. 
L6a , il entra dans la teute de Rachel. 

34. Mais Rachel prit les idoles , & les 
Hvant mis dans le batd'un chameau, elle 
s'affit deflus. Et Laban fouilla toute la 
tente , 8c ne tes trouva point. 

35. Et elle dit a fon p6re : Que moii 
Seigneur ne fe fache point , de ce que je 
ne me puis lever devant lui ; car j'ai ce 
que les femmes ont accofltume" d'avoir. 
Et il fouilla j mais il ne trouva point les 
marmoufets. 

36. Et Jacob fe mk en colere, 8c que- 
rella Laban , 8c prenant la parole , il 
lui dit : Quel eft mon crime f Quel eft 
mon p£che" , pour me pourfuivre ainft 
avec tant de chaleur ? 

37. Tu as fouilla tout mon menace r ' 
Qu'as-tu trouve de tous les meubles de 
ta maifon? Fai- le voir ici devant mes ' 
fibres , & devant les tiens , & qu'ils 
foient juges entre nous deux. '* 

38. J'ai ete aveetoi ces vingt anspafl 
f6s ; Tes br^bis & tes chevres n'ont : 
point avortf ; Je n'ai point mang^ Us 
moutons de tes troupeaux. 

39. Que s'il y en a eu qui aient 6t€ d6-' 
chir6es par les betes fanvages, je ne te les 
ai point raportSes ; j'en ai moi - m§me 
port^ le dommage ; £T tu me les rede-' 
mandois ; meme ce qui avoit ete derobe, ' 
foit de jour, foit de nuit. 

40. Le hale me confamoit le jour, 8d 
la gel^e pendant la nuit ; 8c le fommeil 
fuyoit de mes yeux. 

41. Je t'aifervi ces vingt ans pafTeV 
dans ta maifon ; quatorze ans pour teS 
deux filles , & fix pour tes troopeaux t ' 
& tu m'as change dix fois mon ialaire. 

42. Si le Dieu de mon p£re , le Dieu : 
d' Abraham , & la frayeur dTfaac n'cat "' 
ere* * , ewllt*s* 
ma wDieu' 
a ri trail de"' 
m« pafl^e." 

4 & dit :'• 

Ce! is font 

me it mes ' 

tro f elfc a 

mo Ames 

till enfan- 1 

tes : 

44- Maintenant done, Vien; traitons 
enlemble uue alliance qui ferve de t^- ' 
moignage entre toi 8c moi. 

45. Et Jacob pTit une pierre . & la 
dreiia 
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drefia pour monument. 

46. Et il dit a Tes freres : AmafTez des 
pierres : Et ayant aporte des pierres, ils 
en firent un monceau , 8c mangdrent fur 
ce monceau de pierres. 

47. Et Laban 1'apclla J6gar Sahadu- 
tha : 8c Jacob l'apella Gained, 

48. Apres ceia Laban dit : Ce monceau 
fir i aujourd'hui timoin entre moi & toi : 
C*eft pourquoi il fut nomme" Galhed. 

49. // fut audi apelle Mitfpa ; parce 
que Laban dit : Que l'Eternel veille ftir 
moi & fur toi , quand nous nous ieroqs 
retires Tun de Pautrc. 

50. Si tu maltraites mes fillcs, &fi tu 
prens une autre femme que mes fille$, 
il n'y aura perfonne qui en foil te- 
moin entre nous. Regarde; Dicufera 
temoin entre moi & toi. • 

5 1. Et Laban dit encore a Jacob : Re- 
garde ce monceau 4e pierres , 8c voi le 
monument que j*ai drefll entre moi 8c 
toi. 

52. Ce monceau 8c ee monument fe- 
ront twtnoins , que je ne paflTerai point 
ce monceau de pierres pour aller a toi \ 
& qu'aufii tu ne paflferas point ce mon- 
ceau & ce monument pour me venir/*/>* 
du maJ. 

53. Que leDieu d 1 Abraham &le Dieu 
deNacor, leDieu de Itur p^re juge en- 
tre nous ! Et Jacob jura par la frayeur 



d'Ifaac fon pere. 

; S4. E( Jacob offrit un facrifleefur la 
montagne ; & il invita fes freres pour 
manger du pain. lis mangdrent done 
du pain , 8c paiTlrent la nuit fur la mon- 
tagne. 

SS. Et Laban fe levant de bon matin , 
baifa fes fils 8c fe s ft lies , & les benit, & 
s'en alia. Ainfi Laban s'en retourna chez 
lui. 

REFLEXIONS, 
f^Ette hiftoire nous preTente les re*fle- 
^ xions furvanres : I<a premiere , que 
Dieu, felon fes promefles, accorda a Ja- 
cob, de grandes richeffes, pendant qu'il 
detneura chez Laban fon beau-.pere. La^ 
feconde , que Dieu ordonna a Jacob de 
retourner au pays deCanaan, qu'il devoit 
pofleder, l'ayant auparavant prepare* Ini 
& fa famille a quitt 
©ar Tinjuftice & la 
Laban en avqit ufe* ; 
fieme , qu 
Jacob , aV 
nuire ; m« 
" de foire au 
cilierent, 
ble. C'eft; 
aime; qu*i 
ve des dan 
apaife' en 1 
lenncmis'. 1 
Rachel, en 
avec elleli 
qu'il y avo: 
bah lui fit 



e, 
le 
i- 
le 

XL 

iii lui ayant detendu 
Jacob, ilsferecon- 
rent alliance enfem- 
•ieu b£nit ccux qu'il 
uit, qu'il les preTer- 
smenacent, & qu'il 
trie cceur deleurs 



ore remarquer que 
i chez fon pere, prit 



montre , que quoigue le vrai Dieu rut 
connu dans la famille de Laban , l'idola- 
trie eommenqoit a s'y Stulrfir ; & qu'ain- 
f» il e"toit neceftuire que Jacob 8c fa fo. 
mille fe redraflTent de ce pays-la, & qu'il 
rcvint dans le lieu ou Iftnc fon pSre dt- 
meuroit , pour y fervir Dieu avec pure- 
ly 

CHAPITRE XXXII. 

Jacob , aprenant qu'Efaiu fon f fire venoit 

a lui avec qua.tr t cents horames , implore 

It fee ours de Dieu % & envoi c des pre- 

f:is a Efau pour tapaifer. Un ^Angt 

iutte avec Jacob , le oetiit , lui donne le 

no/n <f I frael, £7 fajfure que Dieu le 

protep,eroit. 

Q r Jacob conjinua fon chemin , & les 

■-* Anges de Dieu lui vinrent au devant. 

2. Etaulu-tdt que Jacob les eut vus , 
il dit : CVy? ic; le camp de Dieu ; 8c il 
apella ce lieu-la t Mahanajim. 

3. Et Jacob envoya des mcflagers de- 
vant Ini vers Elati fon fre>e , au pays de 
Senir, au territoire de Tldu-.n^e. . 

4. Et il leur donna ce commandement, 
difant : Vous parlerez aiufi k Efait mon 
Seigneur : Ainfi a dit ton ferviteur Ja- 
cob : J'ai habite comme Stranger chez 

aban , 8c j'y ai demcure jufqu'a pre- 
iejit. 

5. Etj'ai des boeufs , des anes, des 
brebis , des ferviteurs, & des fervantes ; 
& j'envoie des gens pour Tannoncer a 
mon Seigneur, afin de trouver grace de- 
vant lui. 

6. Et les mefTagers retourn^rent a Ja- 
cob, difant: Nous fommes venus vers 
ton frere Efaii ; & le voici qui vient au 
devant de toi , ayant quatre cents horn- 
mes avec foi. 

7. Alors Jacob eut une grande peur , 
& il fut fort en peine ? c'elk pourquoi 
ayant partage le peuple qui etoit avec 
lui , & les brebis , 8c les bceufs , & les 
chameaux en deux bandes , il dit : 

8. Si i^faii yient att.tquer une de ces 
bandes , & la frape, Tautre, qui demeu- 
rora de refte , t*chapera v 

9. Jacob ditaufli : Dieu de mon p6- 
re Abraham , Dieu de mon p6re Ifaac ! 
Eternel qui m*as dit, Retourne en 
ton pays , 8c au lieu de ta naifTance , 8c 
je te ferai du hi en : 

10. Je fuis trop petit au prix de toutes 
tes faveurs, 8c de la v^rite que tu as gar- 
d£e dans UspTomeJjes envers ton fervi- 
teur ; ear f ai paflH avec mon baton ce 
fleuve du Jourdain ; mais maintenant je 
retourne avec ces deux bandes. 

11. Je tc pric, delivre-moi de la main 
de mon frdre Efaii ; car je crains , qu'il 
ne vienne v & qu'il ne me frape , & qu'il 
ne mette a mort la me>e avec les entans. 



12. dependant tu as dit : Certaine- 

_, . _ ment je te ferai du bien , & je ferai de- 

ufets ou les idoles venir ta polUrite* comme le fable de la 

naifon; dequoi La- iner, qu'on ne fauroit compter , acau- 

s reproches, Cela fe de fon grand nombre. 

C 3 13. Et 
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13. Et il pafl'a la nuit en ce lieu - la, & 
il prit de ce qui lui vint a la main, pour 
en f aire un preTent a Efaii fon fr£re : 

14. Deux cents chevres , vingt boucs, 
deux cents br€bis , vingt moutons ; 

15. Trente femelles de chameaux qui 
allaittoient , avec leurs petis ; quarante 
jeunes vaches , dix jeunes taureaux, 
vingt anefl'es , & dix anons. 

16. Etil mit entreles mains de fes 
ferviteurs chaque troupeau a part, & 
leur dit- : PafTez devant moi , & faites 
qu'il y ait de la diftance entre un trou- 
peau & 1'autre. 

17. Et il donna cet ordre au premier, 
difant : Quand Efaii mon fr£re te v ren- 
contrera , & te demandera : A qui «-tu, 
& ou vas-tu, & a qui font ces chofes qui 
font devant toi ? 

18. Alors tu diras : Je fuii a ton fer- 
viteur Jacob : C'eft un prlfent qu'il en- 
Voie a Efaii mon Seigneur ; & il vient 
lui-meme apr^s nous. 

19. II fitle meme commandement au 
fecond , & le meme au troifie*me , & le 
meme a tous ceux qui alloient apres les 
troupeaux, difant: Vous tiendrez ces 
difcours a Efaii , quand vous le rencon- 
trerez ; 

20. Et vous direz : Voici meme ton 
ferviteur Jacob eft derrieYe nous. Car 
il difoit : Je Papaiferai par ce preTent qui 
ira devant moi , & apres cela je verrai 
fa face ; peut-etre qu'il me regarderaTa- 
vorablement. 

ai. Le preTent done march a devant 
lui ; mais il demeura cette nu it-la avec 
fa troupe. 

22. Et s'eTant leve* cette nuit-la, il prit 
fes deux femmes , & fes deux fervantes, 
& fes onze enfans , & il paffa la gue* de 
Jabbok. 

23. II les prit done , & leur fit patter 
le torrent. II fit auffi paffer tout ce qu'il 
avoit. 

24. Or Jacob 6tant demem-l feul , un 
Homme lutta avec lui , jufqu'a ce que 
l'aube du jour fut lev£e. x 

25 . Et quand cet Hommc-U vit qu'il ne 

Fouvoit le vaincre, il toucha l'endroit de 
emboiture de. fa hanche ; ainfi l'emboi-! 
ture de l'os de la hanche de Jacob fut de- 
mife, pendant que l'Homme luttoit avec 
lui. 

26. Et cet Homme 'lui dit : LaifTe-moi, 
car l'aube du jour eft leve>. Mais il dit : 
Je ne te laiflerai point, que tu ne m'aies 
b£ni. 

27. Et il lui dit : Quel eft ton nom ? 
Et il repondit : Jacob. 

28. Alors il dit : Ton nom ne fera plus 
Jacob , mais Ifrael ; car tu as €ti le plus 
fort. 

29. Et Jacob l'interrogea , difant: Je 
te prie , apren-moi ton nom. Et il re- 
pondit : Pourquoi demandes-to mon 
nom ? Et il le be'nit-la. 

30. Et Jacob nomma le lieu , Pdniel ; 
car , dit it , j'ai vu Dieu face a face, & 



mon ame a eTe* d£Iivr£e. 

31. Et le foleil fe leva auffi - tdt qu'il 
eut paffe* Peniel , & il eToit boiteux d'u- 
ne hanche. 

32. C'eft pourquoi jufqu'a ce jour les 
entans d'lfragl ne mangent point du 
mufcle retirant , qui eft a l'endroit de 
l'emboiture de la hanche ; parce que cet 
Homme-la toucha l'endroit de l'emooitu- 
re de la hanche de Jacob , a l'endroit du 
mufcle retirant. 

REFLEXIONS. 
T 'Exemple de Jacob, qui, dans la crain- 
*-• te ou il 6toit qu'Efaii ne le maltraitat, 
implora le fecours du Seigneur, & tacha 
d'apaifer fon fre*re par la foumiffion , 
nous aprend a recourir a Dieu dans les 
dangers , & a joindre la prudence a la 
prieTe , en faifant tous nos efforts pour 
adoucir ceux qui font irrit£s contre nous 
.& pour les porter a la reconciliation, 
II. II paroit que Jacob eToit fort riche 
enbeTail; puifquedans le .preTent qu'il 
fit a fon freTe , il y avoit un fi grand 
nombre de chameaux & d'animaux do- 
meftiques. III. Comme Jacob rendit 
graces a Dieu , avec beaucoup d'humi- 
lite & de reconnoiffance , de la protec- 
tion & de toutes les benldiftions qu'il lui 
avoit accord^es jufgues alors ; nous de- 
vons , a fon imitation , remercier Dieu 
& nous humilier devant lui , dans le 
fentiment de fes graces envers nous & de 
ndtre indignite\ IV. Pour ce qui eft de 
la lutte de Jacob avec l'Ange, il faut fa- 
voir que Dieu vouloit affurer par - la a 
Jacob,qu'il n'avoit rien a craindre de fon 
FreTe Efaii , & qu'il feroit plus fort qut 
tous ceux qui voudroient lui nuire.Ce fut 

5 our la meme raifon que l'Ange donna a 
acob le nom d' Ifrael , qui fignifie : C*. 
lui qui a prevalu luttant avec Dieu. Ce - 
pendant , il eft a remaf ouer que l'Ange 
rendit Jacob boiteux , ann qu'il eut en 
cela, pendant toute fa vie, une preuve de 
ce qui lui eToit arrive dans cette occa- 
fion , & qu'il reconnut que celui avec 
qui il avoit lutte* eToit un Ange de Dieu ; 
& que , s'il en avoit etiyainqueur , c'6- 
1 toit parce que Dieu l'avoit bien ainfi 
voulu. Enfin, il faut remarquer fur cette 
hiftoire , avec le Prophete Ofte , que ce 
fut en pleurant , en priant % & en de- 
mandant grace , que ce Patnarche fut le 
plus fort dans cette lutte ; par ou nous 
voyons quelle eft l'emcace de laprieTe , 
lors qu'elle eft faite avec foi , avec ar- 
deur, & avec perfeverance. 

C HAP IT RE XXXIII. 
Moyfe recite, premierement, ce qui fepajfa 
dans Pentrevue de Jacob & a*Efau x ; £5* 
en fecon$ lieu, Varrivee de Jacob a Si* 
chem , ou il bat it un autel au Seigneur. 
VT Jacob levant les yeux regarda. Et 
*-• voici , Efaii venoit , & quatre cenU 
hommes avec lui. Alors il divifa fes en- 
fans en troit bandes , fous L^a, fous Ra- 
chel, & fous les deux fervantes. 

2. Et 
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20. Et il arena la un autel , ou'il apel- 
la t Lc D*>* Fort , 1c Dieu <rifra£l. 

REFLEXIONS. 
(~)y volt dans ce chapitre comment Ja- 
^ 00b apaifa fon frere Efatt , par fon 
refpeft & par fa foumiflion ; 8c comment 
Dieu le garantit , 8c le conduifit heureu- 
Tement an pays de Canaan. Nous devons 
reconnoitre ici , que Dieu Ixauce 8c d€- 
livre ceux Qui fe confient en lui ; qu'il 
change en feur faveur le cceur de leurs 
ennemis , & que la douceur & l'humili* 
'te ont -beauconp de force pour adoucir 
lesperfonnes irritees. Le foin qu'eut 
Jacob de batir un autel dans le lieu ou il 
s^tabltt , eft un effet de fa piett. A fon 
imitation . nous devons nous aqniter 
avec foln des devoirs de la Religion , 8c 
timoigner par ce moyen a Dieu ndtre 
reconnoifianee pour tous les biens qu'il 
nous tait. 

CHAPITRE XXXIV. 
Siehem enleve Din*, file jte Jacob , £3T 
Pobtient en mortage , a condition que 
tous les habitant de la vitte de Siehem 
feroient circoncu ; ee qui ayant etefaiU 
deux des fits de Jacob prirent ce terns-la. 

dour tuer leshabttans de Siehem. 
RDina, qui £toit la fille que Lea a- 
voit entente* a Jacob , forth pour 
voir les filles du pays. 

2. Et Siehem , fils d'Hemor H6vien , 
Prince du pays , la vit , & la ravit , & 
couchaavec elle , & lui lit violence. 

I. Et fon cceur dement* fortement at- 
tacbiaDina, fille de Jacob, & il ai- 
ma la jeune fille, & il lui parla felon fon 
cceur. 

4. Siehem aufli parla A He*mor fon 
pe>e , & lui dit : Prencette fille 8c fats 
que je Vaie pour femme. 

5. Or Jacob aprit qu'il avoit viole* Di- 
na fa fille ; 8c fes fils etoient avec fon be*, 
tail aux champs. Ainfi Jacob fe tut , 
jufques - a - ce qu'ils fuflTent revenus. 

6. Alqrs Hlmor, pe>e de Siehem , 
vint pour parler a Jacob. 

7. Et auffi-tot que les enrans de Jacob 
eurent apris ce qui etoit arrive, ils revin- 
rent des champs, & rurent extrlmement 
Cache's 8c fort irritfc, a caufe de l'aftion 
infame que cec homme avoit commife 
contre Irrael, en couchant avec la fille 
de Jacob ; ce qui ne fe devoit point raire. 

8. Et Hlmor leur parla & lent dit : 
Siehem mon fils a beaucoup d*affe£rion 
pour votre fille; donnez-la lui , jevous 
prie, pour femme. 

9. Et alliez-vous avec nous ; -donnez- ' 
nous vos filles , 8c prenez nds filles pour 
vous. 

10. Et habitez avec nous ; 8c U pays 
fera a vdtre diipofition : Demeurez-j , 
& v trafiquez , & le pofledez. 

II. Siehem aufli dit au perc 8c aux 
fre>es de la fille : Que je trouve grace 
devant vous ; & je donnerai tout ce que 
vous me direz. • • ' 

C 4 12. Impo- 



2. Etil mit alatete les fervantes avec 
lears entans •, Lea & fes enrans apres , 

& Rachel & Jofeph au dernier rang. 
V Etil paffo devant eux » 8c fe prof- 

tetna en terre fept fois , jufqu'a-ce qu*il 

fefiitaproche de Confrere. 

\. Mais Efaii. courut au devant de lui, 
fcYtuibtaua , & Ce jettant fur fon cou , 
U\e bafta & ils pleurerent. 

S. Et levant fes yeux , il vit les fem- 
mes &\es enrans, & il dit : Qui/i»*ceux- 
la? Sont-ilsa toi? Et il repondit: Ce 
font les entans que Dieu par & grace a 
donnes a ton ferviteur. 

6. Et les fervantes s'aprocherent, elles 
& leurs enrans , & fe profterne>ent. 

7. Lea aufli s'aprocha , & fes enrans , 
& ils fe profternerent. Et enfuite Jo- 
feph & Rachel s'aprocherent , & ils fe 
profternerent aufli. 

8. Et il dit : Que veux-tu faire avec 
tout ce camp que j'ai rencontre* ? Et il 
repondit : Ceft pour trouver grace devant 
mon Seigneur. 

9. Et Efaii dit : pen ai abondamment, 
mon bite. Garde ce qui eft a toi. 

10. Et Jacob repondit : Non, je te prie ; 
H maintenant j'ai trouv6 grace devant 
toi, recoi ce prefent de ma main ; car j'ai 
vu ta race , comme fi j'eufTe vu la face 
de Dieu ; 8c tu as ^te* apaif^ envers moi. 

11. Recoi , je te prie , le prefent qui 
fa ete oftert ; car Dieu mV« a donne , 
par fa grace , & j'ai de tout. II le pref- 
la done tant , qu'il le prit. 

12. Et Efaii dit : Partons, 8c marchons, 
& je marcherai devant toi. 

13. Et Jacob dit : Mon Seigneur fait 
que ces en fans font tendres , 8c je fuis 
charge* de brebis & de vaches qui allai- 
tent ; que fi on les prefle d*un feul jour, 
tout le troupeau mourra. 

14. Je te prie que mon Seigneur mar- 
che devant ton ferviteur 5 & je nVen irai 
tout doucement , au pas du bltail qui 
eft devant moi , & de ces petits enfans , 
jufqu'a - ce aue j'arrive cnez mon Sei- 
gneur a S^hir. 

1 5 . Et Efatt dit : Je te prie que je tafle 
demeurer avec toi queloues-uns des gens 
qui font avec moi. Etil repondit : Pour-, 
quoi cela? Je teprie que je trouve grace 
avec mon Seigneur. 

16. Ainfi Efaii s'en retourna ee jour. 
la a S^hir , par le m£me chemin qu'il 
etoit venu. 

17. 1 th , & 
il y bat il y fit 
des cab fc pour- 
quoiil 

18. J Tame* d 
la ville inaan , 
venant campa 
devant 

19. ] nndes 
enfans < 1 , une 
portion 1 ayoit 
tfreiRfi pieces 
d'argent. 
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de vous , & puriEez-vous, & -changez de 
vfetetnens. - . 

V Rt\evons-nous & montons a Beth- 
el,^ je feted laiin autel aii JD*>f< Fort J 
qmm^ repondu au jour de madetref- 
ie , & qui a £te avec moi pendant mon 
\oya£e. 

\. Mors ils donnexent a Jacob tons les 
Dieuxcles Strangers , qxTils avoient , & 
les bagues qui etoient f endues a leurs 
oreiDes , & il les enterra fous un che- 
ne , qui f*o£t aupres de Sichem. 

5. Enfuite ils partirent , Et Dieu fra, 
pa de terreur les villes qui etoient autour 
d'eux, tellement qu'ils ne pourfuivirent 
point les enfans de Jacob. 

6. Ainfi Jacob , & tout le peuple qui 
Stoif avec lui , vint a Lyz , qui eft au 
pays de Canaan , & qui eft apelle B£th- 
cL 

7. Et il y batit un autel , & il apelU ce 
lieu-la , Le Dieu Fort de Beth-el ; car 
Dieu lui dtoitaparu la , Jors qu'il ftiioit 
de devant fon trere. 

8. Alors mourut D£borala nourrice 
de Rebecca ; & elle fut enfevelie au def- 
fous de Be'th-el , fous un chene , qui tut 
apelle 41Jon-bacuth. 

9. Et Dieu aparut encore a Jacob, lors 
qu'il venoit de faddan-Aram, & il le be*- 
nit: 

10. Et il lui dit : Ton nom eft Jacob ; 
niais tu ne (eras plus apelle Jacob ; car 
ton n<mfera Ifrael ; & il apella fon nom 
Ifrael. 

1 1 . Dieu lui dit auffi r Je fuss le Dieu 
Fort, Tout-Puiflant : Augmente 8c mul- 
riplie : Une nation, meme une multitu- 
*- J ' -,..-.. ■- ^- - Rois 

le j'ai 
jele 

i, du 

ntau 
10 mi- 
ne af, 

Dieu 

fcily 
•pays 
achel 
d tra- 
vail. 

17. Et comme elle avoit beautoup de 
peine a acoucher, la fagerfemme lui dit : 
Ke crain point ; car tu auras encore un 
fils. 

18. Et en expirant , car elle mourut, 
elle nomma l'enfant Beno-ni ; mais fon 
pere l'apella Benjamin. 

19. C'eft ainfi que mourut Rachel , & 
elle fut enfevelie au chemin d'Ephrat , 
qui eft Bttk-lehem. 

20 Et Jacob dreila un monument fur 
h fe>u!tur(r; & c'<?/He monument fle ia 



lepulture de Rachel , qui fubfifte encore 
aujourd'hui, 

21. Apres cela lfrae*l partit, 8c il dre£ 
fa festentesau deJAde Migdal-Heder,' „ 

22. Et il arriva, pendant qu'IiraSl de-; 
meuroit en ce pays-la , que Ruben vint , 
& coucha avec Bilha , concubine de fon 
pe>e \ & Ifrael en fut averti. Or Jacob' 
avoit douze fils. 

23. Les fils de Le*a, hoient Ruben pre-- 
mier-ne' de Jacob , Simeon , Levi , Jib. 
da , Iflacar , & Zabulon. 

24. Les fils de Rachel, Jofeph, & Ben. 
jamin. 

2^. Les fils de Bilha , fervante de Ra- 
chel , Dan , & Nephthali. 

26. Les fils de Zilpa, fervante de Lea, ' 
Gad & Afqer. Ce font 1A les enfans de' 
Jacob , qui lui naquirent en PaddartrA- 
ram. 

27. Et Jacob vint a Ifaac fon pere, en 
la paine de Manire en Kirjath - arbah , 
qui eft Hebron , oii Abraham & Ifaac 
avoient habite" comme Strangers. 

28. Et le terns que v^cut Ifaac , fut 
cent quatre vingts^ans. 

29- Ainfi Ifaac ayant perdu fes forces 
mourut, & fin recueilli avec fes peu-' 
pies , age" & raflhli^ de Jours ; 8c Efaii 
& Jacob fes fils Tenfevelirent. 

DEFLEXIONS. 
r*E qu'il faut remarquer dans ce chapi- 
^ tre, c'eft , I f Que les frequens chan- 
gemens d'habitation de Jacob , & les af- 
flictions dont Dieu le vifita , partioulid- 
remeiit par la mort de Rachel, montrent 
que les Patriarches n'avoient point d'e- 
tat fixe dans le pays de Canaan , ni de 
bonheur affure fur la terre , & que leur 
patrie etoit dans le cieK II. Nohs voyons 
ici , que par tout ou Jacob alloit Dieu 
lui aparoifToit , & lui re*iteroit fes pro- 
meiles & les aUiuances de fa prote&iOn 5 
ce qui doit nous faire reconnoitre , que 
Dieu eft par tout avec ceux qui le crai- 
gneht , 45r qu'il ne retire jamais fon a- 
mour de dellus eux. III. Nous avons 
nn bel exemple de pi^te" & de reeOnnoif- 
fa^nce , dans le loin que Jacob eut de ban- 
ntr Pidolatrie de fa famille , en faifant 
enterrer les idoles que fes gens portoient 
avec eux , & d'accpmplir le v-oeu qu'il 
avoit fait de fervir Dieu a B^th-el , ou' 
Dieu lui 6toit aparu lors qu'il alia en 
M^fopotamie. IV. Le crime infame que 5 
Ruben commit , 8c qui eft raporte' dans 
ce chapitre, fut un grand fujet d'afli&ion 
pour Jacob fon pere , qui lui en iitdes 
reproches avant que de mourir , & qui- 
l'en pimit en lui otant fon droit d'aineC 
ie. Enfin , Moyfe nous a apris qu'Ifaao 
parvint a un S^e extremement avance , 
8c qu'il eut la confolation, avant fa mortj 
derevoir Jacob ion rilscomble des b6- 
h6diciions du ciel. Ce fut 1A une preuve 
bien fenlible de Pamour de Dieu eitvers 
ll'aac , 8c une douce re'compenfe que 
Dieu accorda en Ce monde a fa piete. 

G5 , C H A P I» 
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CHAPITRE XXXVI. 
C e chapitre contient le denombrement des 

defcendans d'Efau , frere de Jacob. 
f^Efont ici les generations d'Efau , qui 
V^Edom. 

2. Efaii prit fes femmes des filles de 
Canaan ; favoir Hada , fille d'Elon He- 
thien , & Aholibama , fille de Hana , 
& petite fille de Tfibhon H6vien. 

3. Uprit auffi Bafinath, fille d'lfma- 
tl, fceurde^bajoth. 

4. Et Hada enfanta a Efaii Eliphaz ; 
& Bafinath enfanta R£hugl. 

5. Et Aholibama enfanta Jlhus , & 
Jahlam, & Korah. Ce font la les enfans 
d'Efau , qui lui naquirent au pays de 
Canaan. 

6. Et Efaii prit fes femmes & fes fils 
& fes filles , & toutes les perfonnes de 
fa maifon , & tous fes troupeaux , & fes 
betes, & tout le bien qu'il avoit aquis au 
pays de. Canaan , & if s'en alia en un au- 
tre pays , loin de Jacob fonfrlre. 

7. Car leurs Mens Itoient fi grands , 



qu'ils n'euffent pas pu demeurer enfem- 
ole ; & le pays ou ils habitoient comme 
Strangers ne leseutpas pu contenir , a 
caufe de leurs troupeaux. 

8. Ainfi Efett habita fur la montagne 
deSShir. Efatt eft Edom. 

9. Cefont ici les generations d'Efau, 
v€re des Idumlens , fur la montagne de 
Stfiir. 

io. Ce font ici les noms des enfans 
d'Efau ; Eliphaz , fils de Hada , femme 
d'Efau ; Refuel , fils de Bafinath, fem- 
me d'Efau. 

ii. Et les enfans d'Eliphaz furent 
Theman , Omar , Tfepho , Gatham & 
Klnaz. 

12. EtTimnah fut concubine d'Eli- 
phaz, fils d'Efaii, & enfanta Hamalek a 
Eliphaz. Ce font la les enfans de Hada, 
femme d'Efali. 

1 3. Et cefont ici les enfans de Rehuel : 
Kahath, Zlrah, Scamma & Miza. Ceux- 
ci furent enfans de Bafinath, femme d'E- 
faii. 

14- Et ceux-ci furent les enfans d'A- 
holibama , fille de Hana , petite fille de 
Tfibhon , & femme d'Efaii, qui enfan- 
ta a Efaii J6hus , Jahlam , & Korah. 

15. Ce font ici les Dues des enfans 
d'Efaii. Des enfans d'Eliphaz premier- 
ne* d'Efaii ; le Due Th£man , le Due 0- 
mar , le Due Tfepho , le Due Kinaz ; 

16. Le Due Korah, le DucGathan , 
le Due Hamalek. Ce font la les Dues 
d'Eliphaz au pays d'Edom , qui furent 
enfans de Hada. 

17. Et cefont ici Us Dors des enfans 
de fehuei , fils d'EfaU: le DucNahatb, 
leDucZlrah, le Due Scamma, & le 
Due Miza, Ce font la les Ducsy#r*i< de 
Rehuel au nays d'Edom, qui/*re»* en- 
£uis de Bafinath , femme d'Efau. 

18. Etce font ici les Dues des enfans 
<T Aholibama , femme d'Efaii : le Due 



jehus, le Due Jahlam, le Due Korah , 

2ui font des Dues fortu d' Aholibama 
lie de Hana , femme d'Efau. 

19. Cefont la les enfans d'Efau , qui 
eft Edom , & cefont la leurs Dues. 

20. Cefont ici les enfans de sehir Ho- 
rien, qui avoient habitl au pays : Lotan, 
Scjobal, Tfibhon, &Hana; 

21. Difcon, Etfer, &Difc,an, qui font 
les Dues des Horiens , enfans de S6hir 
aupays d'Edom. 

22. Et les enfans de Lotan, furent Ho- 
ri & Heman ; & Timnah etoit fceur de 
Lotan. 

23. Et cefont ici les enfans de Sqobal : 
Halvan v Manahath , Hlbal , Sepho, & 
Onam. 

24. Et ce font ici les enfans de Tfib- 
hon : Aja & Hana. Ce Hana eft celui 
qui trouva les mulets au deTert , quantt 
il paifToit les anes de Tfibhon fon pere. 

25. Etce font ici les enfans de Hana ; 
Difqon , & Aholibama , fille de Hana. 

26. Et cefont ici les enfans de Difcon ; 
Hemdan , Efcban , Jithran , & K<§ran. 

27. Et ce font ici les enfans d'Etfer : 
Bilhan , Zahavan , & Hakan. 

28. Et cefont ici les enfans de Difqan : 
Huts & Aran. 

29. Cefont ici les Dues des Horiens : 
Le Due Lotan , le Due Scjobal , le Due 
Tfibhon , le Due Hana ; 

30. Le Due Difcon , le Due Etfer, 1* 
Due Difcan. Ce font la les Dues des Ho- 
riens , comme ils Itoient itablu au pays 
deSehir. v * 

31. Et cefont ici les Rois qui ont re- 
gne* au pays d'Edom, avant Qxfaucun Roi 
regnat fur les enfans d'Ifrael : 

32. Beiah done , fils de Blhor , re- 

Sia en Edom, & le nom de fa Ville etoi$ 
inhaba, 

33. EtBeiah mourut; & Jobab , fils 
de Zlrah de Botfra , regna en fa place. 

34* Et Jobab mourut; & Hufqam, 
du pays des Thlmanites , regna en fa 
place. 

35. Et Hufqam mourut ; & Hadad, fils 
de Badad, regna en fa place ; & il dlfit 
Madian , au territoire de Moab ; & le 
nom de fa ville etoit Havith. 

36. Et Hadad mourut ; & Sanila de 
Mafreka regna en fa place. 

37. Et Samla mourut; & Sqatil de 
Rehoboth du fleuve regna en fa place. 

38. Et Sqattl mourut ; & Bahal - ha- 
nan , fils de Hacbor , regna en fa place. 

39. Et Babal-hanan , fils de Hacbor , 
mourut ; & Hadar regna en fa place ; & 
le nom de fa ville etoit Pahu ; Sc le nom 
defa femme M6h£tab£el , qui etoit Bile 
de Matred , £T petite fille de Mlzahab, 

40. Et ce font ici les noms des Dues 
d'Efaii, felon leurs families , felon leurs 
lieux , felon leurs noms : Le Due Tim- 
nah , le Due Halua , le Due Jeteth. 

41. Le. Due Aholibama, le DucEla, 
le Due Puion , 
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42. Lc Due Klnaz , le Due Tbiman , 
le Due Mibtfar , 

43. Le DucMagdieh 8c le Due Hiram. 
Ctfont la les Dues d'Edom , felon leurs 
demeures au pays de lettr poflefllon. 
CVtf Efatt Qui Jut le pe"re des Idumlens. 

REFLEXIONS. 

r, paroit de ce chapitre , qu'apres qu'E- 
fau fe rut fepar6 de Jacob Ton frdre, il 
aquit de grands Mens , & qu'il eat line 
portent* nombreufe & paiflknte , qui 
lubfifta longtems dans un 6tat floriUant ; 
cuoi qu*il n'eut pas part a l'alliance di- 
vine , comme Jacob. Ce fut ainfi gue 
les proraefles qui lui avoient i\6 faites 
par Ifaac fon pere s'acomplirent. Dieu 
qui difpenfe fes benedictions felon fon 
bon plaifir , ne les repand pas fur tous 
les hommes dans la meme mefure ; mais 
il n'y a perfonne qu*il en prive endure 
meat. 

CHAPITRE XXXVII. 
Cefi id que commence Vhijtoire de Jofeph, 
fun des fits de Jaceb. Norn voyons dan 
ce chapitre , que Jojeph cut ^es fonges 
qui marquoient P elevation ou ilparvien» 
droit un jour. II. JQue fes freres, pouf 
fes par lajaloufie & par la baine qtCtls 
avoient concue centre lui , voulurent le 
faire mourir ; quails le vendirent pour 
etr$ mene en Egypte, & quails firent crou 
lea Jacob leur pere, que Jofepb avoit ete\ 
decbire far des Betes. 
rjR Jacob demeura au pays ou fon pe*re 
** avoit habit* comme Stranger, e'eft- 
a-drei , au pays de Canaan. 

2. Et void ce qui arriva dans la famil 
le de Jacob. JoTeph , 6tant ag£ de dix 
fept ans , paiiloit les troupeaux avec fes 
freres , 8c etoit jeune gargon entre les 
enfans de Bilha , 8c entre les enfans de 
Zilpa, femmes de fon pe*re. Et Jofeph 
raporta a leur p6re leurs mlchans dif- 
cours. 

3. Or Ifrael aimoit Jofeph plus que 
tous fes tutrix fils, parce qu'il l'avoit eu 
en fa vieillefle ; & ft lui fit une robe bi 
faree. 

4. Et fes fibres voyant que leur pe*re 
raimoitplus qu'eux tous, le haXfibient, 
8c ne pouvoient lui parler fans aigreur. 

5. Et Jofeph eutunfonge, qu'ilrea. 
ta a fes fibres ; ce qui fit qu'ils lehairent 
encore beauceup plus. 

6. II leur dit done : Ecoutez , je vous 
prie , le fonge que j'ai eu. 

7. Voici, nous lilons des gerbes au 
milieu d'un champ , & alors it me fern- 
bla que ma gerbe fe leva & fe tint debout, 
&que vos gerbes Tenvironnlrent , &fe 
profternlrent devant ma gerbe. 

8. Alors fes fibres lui dirent: Regne- 
rois-tu done fur nous ? Et ils le hafrent 
encore plus pour fes fonges , & pour fes 
paroles. 

9. 11 eut encore un autre fonge , & il 
leur dit : Void., j'ai eu encore un fon- 
ge : II mejembleit que le foleil 8c la tu- 



ne 8c onze Itoiles fe profternoient devant 
moi. 

10. Et quand il le re*dta a fon pert. 8c 
a fes frlres. fon pe*re le reprit, & lui ait r 
Que veut aire ce fonge que tu as eu ? 
Faudra-t-il que nous venions , moi , ta 
mere , 8c tes freres nous profterner en 
terre devant toi ? 

11. Et fes freres eurent de l'envie con. 
tre lui ; mais fon pere retenoit fes di£ 
cours. 

12. Or fes fre>es s*en alllreat paltrc, 
les troupeaux de leur pere a Sichem. 

1 3. Et Ifratt dit a Jofeph : Tes frtrea 
' pauTent-ils pas les troupeaux a Sichem? 

Vien , que je t'envoie vers eux. Et il 
hri repondit : Me voici. 

14. Et il lui dit : Va maintenant ; vol 
fites fibres 8c les troupeaux fe portent 
bien , & raporte - moi ce qui fe pane. 
Ainfi il l'envoya de la vallee d'Hlbron , 
& il vint jufqu'a Sichem. 

15. Et un nomme le trouva errant par 
les champs ; 8c cet homme rinterrogea, 
& lui dit: Que cherches-tu ? 

16. Et il repondit : Je cberche mes fri- r 
res : Je te prie, enfeigne-moi ou ils paiit 
fent. 

17. Et Thomme dit : 11$ font partis 
d'ici *, 8c j'ai entendu qu'ils difoient : AU 
Ions a Dothain. Jofeph done alia apres 
fes fre'res , & il les trouva a Dothain. 

18. Et ils le virent de loin. Etavant 
qu'il s'aprochat d'eux , ils confpirerent 
contre lui , pour le mettre 4 mort. 

19. Et ils fe dirent Pun al'autre : Voi. 
d , ce maltre fongeur vient 

20. Maintenant done , venez, tuons- 
le , & le jettons dans une de ces fofles , 
& nous dirons qu'une mauvaife bete Ta 
devore* ; & nous verrons ce que devien- 
dront fes fonges. 

21. Ruben entendit cela, 8c le deii~ 
vra de leurs mains, difant : Ne lui toons 
point la vie. 

22. Ruben leur dit encore : Ne repan- 
dez point le fang ; jettez-le danscette 
foffe, qui eft aud^fert. & ne mettez 
point la main fur lui. Ildifoit cela, afin 
qu'il le de*livrat de leurs mains , pour le 
rendre a fon p^re. 

23. Aunt-tot done que Jofeph fut ve- 
nu a fes fre'res , ils le d^pouill^rent de 
fa robe , de cette robe b4gar6e qui etoii 
fur lui. 

24. Et ils le faifirent , 8c le jettirent 
dans la fofle. Or la fofle etoit vuide , 8c 
il n'jr avoit point d'eau. 

2<. EnfuiteUss'aifirent pour manger 
du pain. Et levant les yeux ils regards- 
rent , & voici une troupe d'Hmaelites 
qui paffoient, 8c qui venoient de Galaad • 
& leurs chameaux portoient des dro- 
gues , 8c du baume , & de la mirrhe, 8c 
ils alloient porter ces chofes en Egypte. 

26. Et Judadit a fes freres: De quoi 
nous fervira-t-il de tuer notre frlre, & de 
cacher fon fang ? 
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27, Venez, & vcndons-rle a ces Ifmae^ 
lites ', & ne mettons point ndtre main 
fur lui; caril eft n6trefrere# & ndtre 
chajr, Et fes fr£res lui ob£irent. 
. 28. Et comrae les marehapds Madia- 
mites paflbient , ils tir^rent & firent re, 
liionter Jofeph de la foiTe , # ils le ven- 
dirent aux Ifmae'lites vingt pieces d'ar* 
gent i & ces gens*la emmene>ent Jofeph 
en Egypte. 

"2'9- Et Ruben/retourna a lafoflfe, & 
Voicj Jofeph rCy etoit plus, Alors il d6* 
chira fes vetemens ; 

30. Et il retourna vers fesfreres, & 
il dit : J/enfant ne fe trouve point , & 
tiioi , moi , oil irai-je ? 

* 31. Et ils prirentla robe de Jofeph , 
& ayanttue* un bouc d'entreles chevres, 
ils tremp^rent la robe dans le fang du 
bouc, 

• 32. Enfnite ils envoy erent la robe bi- 
g aree a leur pere, & lui firent dire : JJous 
Jivons trouv£ ceci ; reconjiois mainte- 
jiant, ft cV/? la robe de ton fils , ou non. 

♦ 33- Et il la veconnut ,. & dit: CV/?la 
robe de nion fils ; une mauvaife bete Pa 
<l£vor£ ; certainement , Jofeph a $t£ d& 
t!hire\ 

34- Et Jacob d^chira fes vfitemens, & 
31 rhit un fac fur fes reins , & il pleura 
fon fils plufieurs jours. 

3 5. Et tous fes fils, & toutes fes filles 
virtrent pour le confoler ; mais il rejetta 
toute confolatipji , & il dit : Certaine^ 
jnent jedefcendrai vers mon fils dans le 
f^pulcre en pleurant, C'eft ainfi que fori 
J>ere le pleuroit. 

36, Et les JVJadianites ievendfrent en 
Egypte a Potiphar , Eunuque de ?ha- 
raon, Prev6t de PH6tel, 

REFLEXIONS. 

L'Hrftoire de Jofeph eft Tune des plus 
belles & des plus remarquaftles de 
rEcriture fainte , & ou Ton d^couvre le 
plus fenfiblement ,* que la Providence 
conduit tous les gvenemens avec une fa- 
$efle admirable , £>' que toutes tkoft-s con, 
courenf enjfembtc au bien de eeux qui aiment 
Dieu. I. Dieu vpuhit marquer longtefns 
£ PaVanee , par les fonges de Jofeph , 
la ^loire ou il feroit eJeve" ; afin que , 
ni lui , ni fes freres , ne puflent douter 
que cette elevation ne vint de Dieu. II. 
On voit dans la haine dont les fibres de 
jofeph e*toient animus contre lui , que 
la v«:rtn & P innocence font fouvent ex- 
poses a Penvie & a la ialoirfie i & que 
Its 'paflions font commettre de tris- 
grands crimes. Ill, La conduce des 
fHres de Jofeph , tant envers ltri qua- 
vers leur p<Jre , a qui ils cauftrent une fi 
rgrande ami&ion , fait voir qu'ils 6toient 
1e plupaf t extrememerit m^chans & 66- 
jiatui es : Ceil ce qu'on remarque aufli en 
pltiiieurs auties endroits de ce livre. IV. 
If eft a remarquer que Dieu fauva cepen- 
dant In vie a Jofeph , par le moyen de 
Ruben & de-Jute -, & que Dieu voulut 



qu'il fe trouvat alors de.t marchands aui 
emmendrerit Jofeph en Egypte, on jl -de- 
voit 6tre eleve i une grknde puifTauee. 
Nous devons recbnnpitre dans cette hifc 
toire , que les voies de la Providence 
font adroirables , & qu'elle fe fert de la 
malice mtme des hommgs , pour Pexe- 
cution de fes deffeins ; ee qui doit fervir 
de confolation a tous les gens de bien qui 
font expof<?s a la fouftrance par Pinjufti- 
ce des mgchans. 

CHAP IT RE XXXVIII. 
Moyfe raportc dans ce chfipitre le r/tariage 

de Juda , ^ Pincette qu'zl commit 4wec. 

Tamar [a beUc-fiue. 
IJi arriva qu'en ce temsrld Juda defcea-r 
1 dit d'avec fes Treves , & fe retiravers 
un homme Hadullamite , ijomm^ Kira, 

z, Et Juda y vit la fille d'uri Cananeen,, 
nommee Squah, & il la prit, & vint vers 
elle. 

3. Etelle conqfit & enfantii un fila, & l 
on le nomma , Her, 

4. Et elle cenqut encore , & enfanta 
un fils , & elle !e nomma , Onan. 

%. Elle enfanta encore un fils , & elle 
le nomma i Sgela. Et Juda etoit a Ke- 
zib , quand elle acoucha de celui-ci. 

6. Et Juda fit epoufer a Her, fon pr^- 
mier-ne, une fille nommee Tamar. 

7. Mais Her le premier -ng de Juda, 
etoit m^chant devant PEternel , & PE- 
ternel le fit mourir. 

8. Alors Juda dit a Onan ; Yien vers 
la femm? de ton fr^re, & pren-la pour 
femme, comme ^tant fon bean - frere, 
& fufcite des enfans a ton fr^re. 

9. Mais Onan fachant que les enfans 
ne ferpient pas A lui, fe fouilloit toutes 
les fois qu'il venoit vers la femme de fon 4 
frgre • anu qu'il ne donnat pas des en- 
fans. a fon frere. 

10. Et ce qu*jl faifoit deplftt a PEter- 
nel ; e'eft pourquoi il le fit mourir. 

1 1 . Et Juda dit h T^mar fa bellc-fille : 
Demeure veuve dans la maifon de ton 
pe*re , jnfqu'es ;\ ce que Sqela mon fils' 
ibit ' grand. Car Juda difoit : // faut 
prendre garde qu'il ne meure, audi bien 
que fesfreres. Ainii Tamar s'en alia f 
& demeura dans la raaifon de fon p^re. 

1%, Et acres plufieurs jours , la fille 
de JJcuah, femme de Juda , m curat. Ju- 
da depiiis s'ctant confole , monta vers 
les tondeurs de fes br^bis a Timnath ,' 
avecHira Hadullamite, fon intimeami. 

13. Et quelqu*un fit favpir a Tamar 
ce quife fajfoit , & lui dit : Voici , ton 
beau-pere monte a Timnath, pour ton- 

fes habits de veu- 

voile , & s'en en-. 

un carrefou'r , qui 

irp.nt a Timnath ; 

p ue Sqela etoit de- 

v i ne lui avoit point 

e e. '' 

avit, ils»|magi- 
. - - . . - - •» -n* 
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fur toi. Et on le nomma Pharez. 

30. Enfuite fon fre>e fortit , aiii avoit 
fur la main Ufil d'ecarlate , & on le 
nomma Zara. . . 

REFLEXIONS. 
QN continue a voir dans ce chapitre , 
v- ^ que Jacob avoit des cnfans dout la 
conduitc e*toit tres dlrexlle. Les epfans 
qui ont des pe*res vertueux n'tilritcnt 
pas tod jours de leur pi6te ; & il ptut i$ 
trouver des perfonnes vicieuies parmi 
ceiix qui ont 1'avautagc de connoitre 
Dieu & de vivrc dan*, (on alliance. Cet- 
te hiftoire montre audi , que la fenfua* 
lite" & i'impurctetntrainent Jes hommes 
dans de grands crimes ; 8c que Dicii de"- 
tefte toute forte de fo nil lure. On y re- 
marque de plus , que les medians & )es 
hipoerites condamnt-nt les autrcs avec 
beaucoup de {'<lve*rite\ pendant qu'ils font 
eux mem.es autant & plus coupablcs*. 
Juda vouloit qu'on brfil'it fa belle fille j 
8c lui-m6me s'ttoit lbuill6 d'uu crime in- 
terne* Au r*?fte , les deux eufans que 
Tamar mit au monde fout compris datie 
la Ge"nealogie dc Jefus - Chrift , comme 
ce!a fe voit au chapitre premier dc.TE- 
vangile felon S. Afatthieu. 

C H,A PITRE XXXIX. * 
Jofeph^ etant aufervicc de Votiphar » Die* 
le be nit , en forte que fon maitre lefit In* 
tendmt dc fa maifon. Mtu farce vjdl 
ne vuuiut pa* conftntir aux defirs i?/j'ti~ 
met delafemnn dc Votipbar , elle lac* 
cuf** & ?l fut mu en prifon , 014 Dti.11, 
CMtinua-a prendre fain da Lui. 



na que e'etoit tine proftitue'e; car elle 
avoit couvert fon vifage. 

16. Et il fe detourna vers elle au che- 
min on die etoit , & il dit : Permets , je 
te prie , que je vienne vers toi ; car il 
ne favoit pas que ce/*r ta belle-fille. Et 
elle repondit : Que me donneras-tu , afin 
que tu viennes vers moi ? 

17. Et il dit : Je t'envoierai un che- 
vreau du t^oupeau. Et elle repondit : Ce 
fern done a cette condition, que tu me don- 
nes des gages, jufques a ce que tu m-en- 
Voies ce chevreau. 

18. Et il dit : Quel gage eft-ce que je 
tedonnerai? Et elle repondit : -Ton ca- 
chet , ton mouchoir , x ton bitou, que 
tu as en ta main. Et il les lui donna , 
& il vint vers elle ; & elle concut de 
lui. 

19. Enfuite elle feleva & s'en alia, & 
ayant quitted ion voile elle reprit fes ha- 
bits de veuve. 

' 20. Et Juda envoya un chevreau du 
troupeau par THaduilamite fon intime 
ami, afin qu'll reprit le gage qu'il avoit 
damn X cette femme ; maisil ne la trou- 
Va point. 

21. Et il interrogea les horome-. du 
lieu ou elle avoit €16 , difant : Ou eft 
cette femme de mauvaife vie , qui etoit 
dans le earreiour fur le chemin ? Et ils 
tifendirent : II n'y a point eu ici de f'em- 
me <tebauche>. 

22. Et il retourna a Juda , & lui dit : 
Jenei'ai point trouvce, & mime les gens 
Oa Jfeti r/j'ont dit : II n'y a point eu ici 
de femme de mauvaife vie. 
* 23. Et Juda dit: Qju'etfe garde le go- 

Je , de peur que nous ne; tombious dans 
e mepris. Voici je lui ai envoys ce 
chevreau ; mais tu ne Pas. point Uou- 

,2a. Or il arriva qu'enviton trois mois ! demeuro it dans la maifon de Ton maitS 
afret , on fit tin raport a Juda , diCant : I Egyptien. 

Tamar ta belle - fille eit tumble dans la 3. Et fon maitre vit que TEternel etoit 
paillardife , & voici elle eft mime en- 'avec lui , & que TEternel faiibit proipe- 
ceinte. Et Juda dit : Faites la fortir, & jrer toutes chofes entre fes mains, 
qu'elle foit btulie. 4. Jofeph done trouva grace devant 

25. Et comme on la fairoii fottif. elle | fon maitre ; & il le fervoit ; 8c fon maU 
envoya dire A fon beau-pere : Je fuis en-! tre l'etablit fur fa maifon, & lui remit efi 

?nt I main tout Ce qui lui apartenoit. 
je 5. Etil arriva, depuis qu'il lui eut 



des Ifmaclites , qui l'y avoientamene. 

2. Et TEternel e*toit avec Jofeph ; U 

profpecoit dans tuutet fes affaires , &il 
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7. II arriva done apresces chores, que 
la femme de iqn maitre jefta it^..yeux 
fur Jofeph , 3c lui dit : Cvuche ave^C 
moi. v . 

g. Mais if le reftifa, 8c il dit a la fem- 

tne 
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me de fon xnaitre : Voici , mon maitre 
ne prend aucune connoiflance des chofes 
qui font dans famaifon , & il m'a remis 
en main tout ce qui lui apartient. 

9. II n'y en a point de plus grand dans 
cette maifon que moi , & il nem'a rien 
interdit que toi , parce que tu : »fafem- 
me : Comment ferois^je un ft grand mal, 
8c p6cherois-je contre Dieu ? 

io. Et bien qu'elle en pari at a Jofeph 
tous les jours , cependant il ne voulut 
point P^couter , ni coucher aupres d^l- 
Ie , ni etre avec elle. 

11. Mais il arriva , un jour qu*il 6toit 
Tenu a la maifon , pour faire ce qu'il 
avoit a faire, & qu'*7n> avoit aucun des 
domeftiques dans la maifon ; 

12. Qu'elle le prit par fa robe 8c lui 
dit : Couche avec moi ; mais il lui laifTa 
-fa robe entre les mains, & s'enfuit & 
fortit du logis. 

13. Alors , auffi-t6t qu'elle eut vu 
qu'il lui avoit laifle fa robe, 8c quUl s'en 
{toitfui dehors , 

1 4. Elle apella les gens de la maifon, & 
leur parla , difant: voyez, on nous a a- 
mene* un homme hlbreu, pour nous des- 
honorer ; il eft venu a moi pour coucher 
avec moi ; mais j'ai crie* a haute voix. 

15. Et auffi - tdt qu'il a entendu que 
j'ai 61eve* ma voix , & que j'ai crie" , il 
ma PaiflS fon habit , & fl s'eft enfirt , & 
eft forti du logis. 

16. Et elle garda Phabit de Jofeph , 
jufques a ce que fon maitre rut revenu a 
la maifon. 

17. Alors elle lui parla en ces termes, 
difant : Leferviteur h£breu, quetu nous 
as amen* , eft venu a moi , pour me 
•eshonorer. m 

18. Mais comme f ai €Uv6 ma voix , 
& que j'ai crie* , il m'a laiflS fon habit , 
& s*en eft firf dehors. 

19. Aufli-tdt que le maitre de Jofeph 
cut entendu les paroles de fa femme , 
qui lui dit , Ton ferviteur m'a fait ce 
que je t'ai dit , il entra dans une grande 
colere. 

20. Ainfile maitre de Jofeph le prit , 
& le mit dans une Itroitrprifon-, dans 
le lieu ou les prifoimiers du Roi Itoient 
renfermls. 11 tut done la en prifon. 

* 2 i.Mais PEternel tut avec Jofeph, & il 
itendhfa bonte fur lui, & il lui fit trou- 
la prifon. 
)n remit a 
rifonniers 
il ne fe rai- 

fon lie te- 
Leph avoit 
erne) etoit 
tifoit prof- 
it. 
S. 
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conftance de fon maitre, & qu'il y eprou- 
va cette blnldiftion de Dieu , qui ac- 
compagne par tout les perfonnes ver- 
tueules. Mais il y fut aufli expofe* a une 
tentation dangereufe , a laquelle cepen- 
dant il reTifta , par la crainte qu'il avoit 
de plcher contre Dieu. La piete* & la 
chaftete" que Jofeph fit parottre dans cet- 
te occafion, eft un exemple qui doit avoir 
beaucoup de force fur Pefprit des Chre- 
tiens , pour les dltourner du plchl, & 
fur tout de Pimpurete\ L'on voit dans 
ce qui arriva a Jofeph, lors qu'il fut ac- 
cufe par la femme de fon maitre, & mis 
en prifon , que les perfonnes impudi- 
ques fe portent facilement au menfon- 
ee , a la vengeance , & a toutes fortes 
de crimes; & que l'innocence eft quel- 
quefors calomnile 8c oprimle. Mais les 
douceurs que Jofeph trouva dans fa pri- 
fon nous montrent , que Dieu eft tou- 
jours avec les juftes , & que lors mime 

u'ils font perf£cut£s le plus injuftement, 

l ne les abandonne jamais. 

CHAPITRE XL. 
Jofephexplique les fon^es de deux officsers 



le feroit mowrir ; £T il pria le premier 
de le faire tirer de prifon, Ce que Jofeph 
avoit predit arriva ; matt cet officicr , 
qui fortit de la prifon , oublia Jofeph , 
enforte qu'il demeura encore deux ans 
emprifonne. 
A Pres ces cbofes.il arriva que Plchan- 
** fon du Roi d'Egypte & le panetier 
offenftrent le Roi d'Egypte leur Sei- 
gneur. 

2. EtPharaon fe mit en^ colere contre' 
ces deux euhuques ; e'eft-a-dire , contre 
fon grand echanfon, 8c contre fon maitre 
panetier. 

3. Et il les fit mettre en garde dans la 
maifon du prev6t de Phdtel, dans la pri- 
fon etroite , au lieu ou Jofeph etoit ren- 
ferme. 

4."Et le prevdt de Phdtel les mit entre 
les mains de Jofeph , qui les fervoit , 
8c ils rureift quelques jours en prifon. 

5. Ettous deux firent un fonge , cha- 
cun en une meme nuit , £7* chacun felon 
la fignificatfon de fon fonge ; tant Pe*« 
chanTon que le panetier du Roi d'Egyp- 
te, qui etoient renfermls dans la prifon. 

6. Alors Jofeph , venant les voir le 
matin, & les^regardant, remarqua qu'ils 
e*toieutforttriftes.- 

7. Et H intertogea ces eiinuqties de 
Pharaon, qui etoient avec lui dans la pri- 
fon de fon maitre , 8c leur dit : JroU 
vient Que vous avez aujourd'hui fi mau- 
vais vnage 7" 

8. Etils lui rePondirent: Nous avons 
eu des fonges , & il n'j a perfonne qui 
les explique. Et Jofeph leur dit : Les 
interpretations ne viennent-elles pas de 
Dieu ? Je vous prie , lUit&iAetmoi. 

9* Et 
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9.Etk stand exrianCbn r€citafon fon- 
f e A Jofeph , & lui dit : II me fembloit 
eafongeant , que je voyois un fep de* 
vantmoi. 

10. Et *u€ ce fep aruoit trois farmens. 
0t il fembloit qu'il vouloit fleurir, que 
ufteur fortoit, £T que fes grapes avoient 
des rainns murs. 

n. Et la coupe de Pharaon r/M* en 
ma main , & )e prenois les raifins , & 
je les preuois dans la coupe de Pha- 
raon , & je lui donnois la coupe en fa 



12. Et Jofeph- lui dit : Voici Pinter- 

5retanon de tonfonge : Les trois iarmens 
bnt trois jours. 

13. Dans trois jours , Pharaon eleve- 
ra ta tete , & te re^tablira en tonpremier 
etat, &tudonneras la coupe a Pharaon 
en fa main , felon ton premier emploi , 
lors que tu etois echanfon. 

14. Mais fouvien toi de moi , quand 
ce bonheur te fera arrive* , & ale , je te 
prie, la bonte de faire mention de moi 
i Pharaon, & fai moi fortir de cette mai- 
fon. 

15. Car certainement j'ai €U de^obe* 
dn pays des Hebreux , & meme je n'ai 
rien rait ici qui dut me faire mettre en 
cette fbfle. 

16. Alors le maitre panetier voyant 
que Jofeph avoit interpret^ cefonge-]* en 
bien , lui dit : J'ai aufli fongf , & il me 

fembloit qu'*7 j avoit trois corbeilles 

blanches fur ma tete : 

17. £t dans la plus haute corbeille , 
tiy avoit de toutes fortes de viandes, du 
metier de boulanger, pour Pharaon ; & 
lesoifeaux les mangeoient dans la cor- 
beille qui etoit fur ma t£te. 

18. £t Jofeph rlpondit, & dit : Voici 
Interpretation de ce fonge : Les trois 
corbeilles font trois jours. 

19. Dans trois jours Pharaon elevera 
ta tete de deffus toi , & te Cera pendre 
a un bois , ou les oifeaux mangeront ta 
chair de deffus toi. 

20. £t au troifieme jour , qui etoit le 
jour de la naiffance de Pharaon » U -Roi 
fit un feftin a tous fes ferviteurs . & il 
lit fortir de prifon le grand Ichan&g, & 
le maitre panetier, qui etoientJu napfrre 
de fes ferviteurs. 

21. Et il rltablit le grand Echanfon 
dans fon office d'eehanfon.,. *.UpreCe/t- 
ta la coupe a Pharaon. 

22. Mais il fit pendre U majtre pa- 
netier. , felon que Jofep* leur «v«xt in- 
terpret^ leurs fonge s. 

23. dependant le grand eubanfo* ne 
fe fouvint point de Jofeph, maisiU Pou- 
.Mia. 

REFLEXIONS. 
T A reflexion generate que cechapjtre 
J- ' nous fourn " " * " ges des 

deux officiersH nvoyes 

fie Dieu 9 afini s.la.fui- 

tea/air« t com? >! W e 



& a le tirer de fa prifon ; en quoi il faut 
admirer la Providence , qui preparoit 
ainfi les chofes pour la delivrance& 
pour rilevatjon de Jofeph. On voit dans 
la conduite de l'6chanfon f qui oublia Jo- 
feph , le proclde* ordinaire de ceux qui 
font dans la profplrite* ; ils oublient les 
mifeVSbles , m£me ceux a qui ils ont le 
plus d'obligation. Cependant i) faut con- 
fidlrer, que Dieu ne vouloit pas que Jo- 
feph fort it de prifon par le moyen de cet 
omcier J mats qu'il vouloit Iprouver 
encore fa vertu pendant deux ans, afin de 
le delivrer enfuite par une voie plus mer- 
veilleufe , & de l'elever a un degre de 
puiflance , a laquelle il ne feroit pas 
parvenu , s'il avoit it€ mis plutdt en li- 
berty. Ceci fait bien voir, que les votes 
de Dieu ne font pat not votes ; qu'il ne fe 
fert pas toujours , pour la delivrance de 
ceux qu'il aime , des moyens qu'ils. ju- 

feroient eux memes les plus convena- 
les i & que s'il differe de les tirer de la 
fouftrance , il ne le fait que pour les de- 
livrer d'une manure plus glorieufe. 

CHAPITRE XLI. 
Pharaon ay ant eu deux fonges , Jofeph Its 
exflioMtj en lui difant qu'il y auto it 
fept annees d'abondance , & enfuite fept 
annees de famine. Il lui confeille apres 
ceUjt de faire amajfer du ble pendant les 
annees <£ attendance , afin que fon put ek 
fournir au ptuple , lors que la faming 
viendroit. Pharaon el eve Jofeph au gou- 
'ofeph fe marit % 
avoir Manaffi 



vernement de PEgypte. Jofeph fe marie, 
£T illui tta.it deux fits, favi ' " ^* 
£?* Ephraim, 



1V1 Ais au bout de deux ans entiers, Pha- 
LW± raon fongea , & il lui fembloit qu'U 
^toit pr£s du fleuve. 

2. Et voici fept jeunes vaches, belles 
avoir, graues & en bon point, montoient 
hors du fleuve, & paiifoient dans des ma- 
rais. 

3. Et voici fept autres jeunes vaches 9 
laides a voir, & maigres, montoient hors 
du fleuve apres les autres, & fe tenoient 
auprgs des autres jeunes vaches fur le 
bord du fleuve. 

4. Et les jeunes vaches , laides a voir 
& maigres , manglrent les fept jeunes 
vaches , belles a voir & grafles. Alors 
Pharaon s'eveilla. 

5. Et il fe rendormit, 8c fongea pour 
laleconde fois. Et illui fembloit que 
fept 6pis , bien nourris & beaux , for* 
toient d'un mime tuyau. 

6. Enfuite il lui Iembloit que fept au- 
tres 6pis , minces & fUtris par le vent 
d'orient , germoient apres ceux-la. 

7* Et les Ipis minces engloutirent les 
lept ^pisbien nourris & pleins de grains, 
Et Pharaon s»eveilla. Et voila le fonge, 

8. Et fur le matin fan efprit rut efraye» 
& il envoya apeller tous les magiciens & • 
tous les iages d'Egypte, & leur re'cita fee 
ibnges j mats il n> avoit perfonne qui 
je^luiiijteirprAtat. v 

9. Alors 
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9. Alois le grand £ctianfon parla <1 
Pharaon » difant : Je me'iouviens au- 
jourd'hui de mes fautes ; 

to. Lors que Pharaon femit en Colore! 
contre fes ferviteurs , & nous fit mettre 
le grand panetier &moien prifon, dans, 
la mairon du prevot de l'h6tel ; 

ii. Alors noils " fimes lui & moiun 
fonge , en une meme nuit , chacim fdn- 
geant ce qui lui eft arrive^ felon Tift terpre"- 
.tation oki now fut donnee de nos fonges; 
. I a. Or il y avoiflk zvec nous un jeune 
homme Hebreu, ferviteur du pr£vdt de 
J'hotel, & nous lui' reritames nos fon- 
ges, & il nous les interpret, donhant a 
chacun Tinterpr^tation qui convenoit a 
Ton fonge. 

13. Et la chofe eft arrived comme il 
nous l'avoit interpret^ : Or it *Roi me 
r£tablit en myn premier 6tat , & fit peu* 
dre Pautre. 

, 14. Alors Pharaoh envoya apeller Jo- 
feph &. on le fit ibrtir en hate de la pri- 
Ton , on le rafa , & on lui fit changer de 
vetemens : Enfuite il vint vers Pharaon. 
. . 1 <v . Et Pharaon dit a Jofeph : J'ai fait 
>in fonge , & il n> a perfonne qui Tin- 
,terprete. Or j'ai apris que tu fais tres- 
bien interpreter les fonges. 

16. Et Jofeph repondit a Pharaon, 
'difant : Ce fera Dieu , & non pasmoi , 
*qiii r^pondra toncbant ce qui coneerne la 
^rofperite" de Pharaoh. 

17. Et Pharaon dit a Jofeph : Comme 
He fongeois , il me fembloit que. j'6tojs 
lur le bord du fleuve. 

IS. Etvoici , fept jeunes vaches graf- 
fes , & en bon point , & fort belles , 
fortoient du fleuve, & paiflbient dans les 
marais. 

; - 19. £t voici , fept autres jeunes va- 
ches montoient apres celles-la , chiti- 
"ves , fi laides, & fi maigres, que je n'en 
ai jamais vu de femblaules en iaideur 
<fans tout le pays d'Egypte. 

* 20. Mais les jeunes vaches maigres 
-& laides devor^rent les fept premieres 
jfeuties vaches grafle* * 

a 1. Qui entrerent dans rem ventre , 
fens qu'on connflt qu*elles y rufient en- 
: tr6 es ; car elles <Stoieht aufli laides a voir 
Tju'au commencement. Alors je me r£* 
Veiilai. 

""•as: Je vis aufli en fonsfeant , & il me 
lembtoit que fept e^is ibrtofcrit d'un 
inemc tuyau , pleins detrains & beaux. 

23. Puis voici fept epis , petits, min- 
•efcs , & fletris par le vent cf'orient, qui 
^erme'rent apres. 

24. Mais les 6pis minces engloutirent 
Us -fept beaux 6pis. Et j'ai dit ces fonges 
flux Magieiens ; mais aucun ne me les a 
expliqu^s. 

• 2^. Et Jofeph rtpondit a Pharaon: 
Ce qu'a fonge* Pharaon n'eft qu'une me- 
tne chofe : Dieu a dlciare* a Pharaon ce 
qu'il s'en va faire. . 

26. Les fept belles jeunes vaches font 



fept ans ; &ies fept beaux episfont ftpt 
ans; G'eft un meme fonge. 

27. Et les fept jeunes vaches maigres 
& laides , qui montoient apres celles^, 
font fept ans; & les fept e>isvuides £r 
ft^tris par ie vent d'orient feront fept ain? 
de famine. i 

28. C'eft-ce que j'ai dit a Pharaon, fd- 
voir' que Dieu a fait voir a Pharaori ce 
qu*il s*en va thire. * ' f 

29. Voici fept ans viehnent, auxqnels il 
y aura une grande abondance dans tout 
le pays d'E^vpte. r • * T 

30. Et ces ann6es-la feront fuivres de 
fept ansde famine. / Alors on oubltetb 
toute Pabon dance precedent* an pays d'JS- 
gypte, & la famine confumera \e pirys. 

31. Et onne reconnoitra plus U pre- 
miere abondance au pays , a caiiffe de-^ 
famine qui viendra apres ; ear elle -{era 
tres grande. 

32. Et quant a ce que le fonge a et6 
reitere a Pharaon pour la feconde fois', 
cY// que la choie eft arretie de Dieu , fc 
que Dieu Paccomplira bien-t6t. 

33- Or maintenant que Pharaon choi- 
filfe un homme entendu & fage , & qu'il 
l'etablifle fur le pays d'Egypte. 

34. Q.«e Pharaon "auffi fafiTe ceti ■ Qtt r fl 
etablifl'e des CommiiTaires fur le pays', 
& qu»il prenne la cinqui^me J>artie du 
rex'enu du pays d'Egypte, dUrant les fept 
ann^es d'abondance. : ' 

3 ^. Et qu'on amafle tons les vivres de 
ces bonnes anuses qui viendront ; & qtfe 
le bl* qu'on amaiiera demeun '{bus la 

Suiffarice? de Pharaon , pour nonrritih?e 
ans les villes, & qu'on le garde. 

36. Et ces vivres-la feront pour la 
provifion du nays, durant les fept annuls 
de famine <pu feront au pays tPEgypte, 
afin que le pays ne foit pas confuni€ pa^r 
la famine. 

37. Et la chofe plut k Pharaon, & a 
tous-fes fervitews.* 

38. Et Pharaon dit a fes lervitetirs : 
Pourrions nous trouver un homme fem- 
blabte a€eluf-ci,qui eut 1'efprit de Dieu? 

3^ Et Pharaon dit a Jofeph : Puts- 
que Dieu t'a fait connoitre toutes ces 
chofes , il n> * perfonne qui foit fi enteiU 
4u at ft faf e que toi. 

40. Tu feras fiir ma maifon , & tout 
mon peuplete bailer a la boUche: Je ie- 
rat leulement phis grand que toi quant 
autrone. 

41. Pharaon dit encore a Jofeph : 
Regardc , je t*ai Itabli fur tout le {mys 
d*Egypte. 

4*'. Alors Pharaon 6ta fon anneau de 
fa main , & le mit en celle de Jofeph, & 
il le fit revetir d'habits de fin lin , & 
lui mitun coiier d'or au cou, 

43/ Etil It (it nionter iur un cMar , 
qui Itoit le- lecond apres le fien; & on 
trioit devant lui : Qu'on s'agenouille. 
Et il l*6ttbUtfur toot le pays d'Egypte. 

44* fit Piiajaondit ajol'qph: Je>« 
Pha- 
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Pharaon * mats fans toi mil ne levera 
la majn ni le pie* dans tout le pays d'E 
gypte. 

45* Et Pharaon a pel la le nom de Jo- 
feph Tfaphenath*Pahaneah, & il lui don- 
na pour femme Afenath , fille. de Potj- 
pherah , Gouverneur.d'On. . Et Jofepb 
alia i/»"//f*r le pays d'Egypte. 

46. Or Joleph **<>** age\de trente ans, 
qmnd il fe pr&enta devant Pharaon, 
Roi d'Egynte. Etant lord de devant 
Pharaon , U pafla par toot, le pays d'E- 

-gypte. 

47- Et la terre raporta tres abondam 

ment durant les fept amines de fertHite\ 

. 4$. J$t Jofeph araafla tous les vivres 



du territoire d'alentour 

49. Jofeph' done amafla une grande 
quantity de bl6 , com me le fable de la 
mer ; tellement qu'on cefla de le mefu- 
rer , parce qu'il etoit fans nombre. 

50. Et avant que la prtmiere annee de. 
la famine vint , il n&quit deux enfans 
H Jofeph , qu' Afenath , . fille de Poti- 
pherah, Gouverneur d'On , luienfan- 
ta. 

. 51. Et Jofeph nomma le pr6mier-al , 
ManaiTe" : Car Pieu, dit-il , m'a. fait ou- 
tlier tous mes travaux , & toute la mai- 
ton de mon p£re. 

Si. Et il nomma le fecond, Ephrai'm : 
Car Dieu , dtUil , m'a fait truOifier au 
pays de mon affliction. 

S3- Alors finirent les fept anne'es de 
1'abondance qui avoit itf au pays d'E- 
Rvnte. 

ne 
jit 
le 
»ut 



en 
Au 

toute la terre. 

RE f L EX I N S. 
TL y a deux r^flexions^principales k fai- 
x re fur les fonges de Pharaon : L« On 
y voit la connoiuance -que Dieu a de Pa- 
▼enir , & en meme , terns le foin qu'il 
avoit du peuple d'Egypte , & fur tout 
de la familie de Jacob , a la fubfiftance 
de laquelle il vouloit pourvoir par le 
moyen de Jofeph. ' XL Ces fonges doi- 
vent atre confiderfs cbmme un raoyeji 



dent Dieu fefervit pour deliverer Jofeph, 
& pour le faire connoitre a Pharaon, par 
l'interprltatiou de fes fonges , & par les 
confeils pleins de fagefle qu'il lui donna. 
Nous avons vu enfuite, que Jofeph , 
apres avoir 6ti jufqu'ators dans la ioufc 
trance , fut ttevt au gouvernement de 
l!E$ypte. Ce fut ainfi qu'il parvint a la 
gJoire qui lui avoit ttt promife autre* 
fois ; que Dieu recompeoia la vertu & 
fon innocence, qui avoientet^li lone;- 
tems oprimles, & fttvok qu'il nel'avoit 
exercc par tant d' ad vermes , que pour 
rendre fa vertu plus pure , & pour le 
faire jouir enfuite cFune tres - grand* 
profolriti. Le manage de Jofeph & la 
naii&nce de fes deux fiis , fur en t r com- 
me il le reconnut liii-meme par les noma, 
qu'il leur donna , uue aouvelle benedic- 
tion que Dieu lui accorda » lui raifant 
trouver , dans un pays etranger , ie re- 
pos & la douceur qu'il * n'avoit pas ren- 
contre dans la maiion paternelle. 

CHAPITRE XLII. 
Les Jils de Jacob viennent achettr du Hitn> 
Egypte . £T fe prifentent devant Jofeph,, 
■ Jofeph les reconvert ; pan il neje don** 
ne pas a connoitre a eux. II let fait 
mettre en prifon , £f il retient Simeon*, 
afin de let okliger a lui amener Benja- 
min. Cependant il les remtoee ave'e dm 
kle , £^ il lent fait y rendre leur argent. 
Etant de reteur aupres de leur pere f tls lui 
rendent comtte du faces deleur voyage,' 
CT Jacob , fachant qu'il y avoit tiu M 
" Avendre en Egypte, dit a fes .fits :* 
Pourquoi vous regardez-vous les uns les 
autre? ? .• , 

2. II leur dit encore : Voici, j'ai apris 
qu'il y a du ble* 4 vendre en Egypte ; 
defcendez-y , pour en acheter ,. afin que 
nous vivions , & que nous ne mourions 
point. 

3. Alors dix frlres de Jofeph defcen- 
dirent pour acheter du ble" en Egypte. ' 

4. Mais Jacob n'envoya point Benja- 
min , fr^re de Jofeph , avec fes freres i 
car il difoit enfoi-meme : Ufaut prendre 
garde ?ue quelque accident mortel ne 
lui arrive. j 

5., Et les fils d'Ifrael arriv6rent en E* 
gypte , pour acheter du bl* ♦ avec ceux 
qui > alio ient ; car la .famine e*toit dans . 
le pays de Canaan. 

6. Or Jofeph commandoit dans le 
pays , & e'eft lui qui faifoit diftribuer 
le hie* a tous les peuples des pays» Les 
fr^res de Jofeph vinrent done * & fe 
proftern£rent devant lui > la face en ter- 
re. , 

7. Et Jofeph ayant vu fes fibres » les 
reconnut i mais il cont refit l'ltranger 
avec eux, & il leur par la -ru dement, en 
leur dilant : D'ou venez-vous ? Et ils 
rep»na\irent: Du pays > de Canasfr , pour 
acnetef 4es vivres. 

8. Jofeph done reconnut fesfreres; 
mais, eux nc le recpnnurent point. • 

D 9. Alort 
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9. Alors Jofeph fe fouvint des fonges . leur chemin. Et c'eft ce qui rut fait. 
qu'il ayoit faits , & leur dit : Vous etes 26. Ils chargSrent dong leur blf fur 



t 



leurs anes , & s'en alllrent. 

27. Et run tfeux ouvrit fbn fac pour 
donner a manger a ion ane dans l'hd- 
tellerie ; alors 11 vit font argent , qui 
etoit a Pentree de fon lac. 

28. Etil dit a fesfr$res : Mon argent- 
m*a fete* rendu ; & en effet, le void dans 
mon foe. Et ils furent comme hors 
d'eux-mfemes , 8c la frai'eur les faifit t 
fe difant Tun a Pautre; Qyfeft-cequt Dieu 
nous a fait ? 

29. Et ils vinrent au pays de Canaan 
vers Jacob leur pfere -, & ils lui racontfe* 
rent toutes les chofes qui leur Itoient 
arrivfees , difant : 

30. L'Homme qui cotnmande dans 
tout le pays-nous a parlfe fort mdement* 
& nous a pris pour des efpions. 

31. Mais nous lui avons rlpondu 3 
Nous fommes des gens de bien » nous nc 
fommes point des efpions. 

32. Nous r^W douze freres , enfans 
de ndtre p£re ; l'un n'eft plus , & le plus, 
jeune eft aujourd'hui avec ndtre pere au - 
pays de Canaan. 

3 3- Et cet homme, qui eft le Seigneur 
du pays , nous a dit : Je connoitrai & 
ceci que vous etes des gens de bien : Laif- 
fez^noi Tun de vos freres, & prenez du 
hie , afin de pourvoir A la faim de vos fa- 
milies, & vous en allez. 

34. Et amenez-moi vdtre jeune frfere* 
AYofs je connoitrai que vous iCetej. point 
des efpions , mais des gens de bien ; £T 1 
je vous rendrai vdtre frlre « 8c vous tra- 
fiquerez au pays. 

35. Et comme ils vuidoient leurs facs, 
voici , chacun treuvu le paquet de fon 
argent dans fon fac ; & ils virent les pa- 
quets de leur argent ,- eux & leur pe>e , 
& ils eurent peur* • 

36. Alors Jacob leur p£re leur dit : k 
Vous m'avez prive" d*enfans ; Jofeph 
n'eft plus , 8c Simeon n'eftWw, & vous 
voulez emmener Benjamin ! Toutes ces 
cbofes font /**>*/ contre moi. 

37. Et Ruben parla a fon pe>e , . & lui > 
dit : Fai mourir mes deux enfans , fi je 
ne te le ranuene) confie le moi , & je te 
ieramenerai. 

38. Etil tependit: Mon fils ne def. 
cendra point avec vous ; car fon frfere 
eftmort, & celui-ci eft reftfe feul. Si 

3ueique accident mortel lui arrivoit 
ans le chemin , vous feriez defcendre 
mes cheveux blancs avec douleur dan9 * 
le fepulcre. 

REFLEXIONS. 
pEtte lefture nous preTente trois rfefle- 
^ xions : I. Nous voyons dans Parri- 
vfee des freres de Jofeph en Egypte, & 
dans les hommages qu'Hs lui rendirent , 
PaccomplifTement des fonges ou'il avoit 
eus. On y vok auffl , que Dieu Pavoit 
envoys en Egypte pour faire fubfifter la l 



des efpions v vous fetes Venus pour fepier 
les lieux foibles du pays. 

10. Et ils lui repondirent : Won, Mon- 
feigneur ;« mais tes ferviteurs font venus 
pour acheter des vivres. 

11. Nous fommes tous enfansvd'un 
ieul homme ; nous fommes gens de bien ; 
tes ferviteurs ne font point des efpiofts. 

12. Et it leur dit : Cela n'eft pas ; mais 
vous fetes venus pour remarquer les lieux 
foibles du pays. 

* 13. Etils ripendirent .-Nous fommes 
douze freres, tes ferviteurs, enfaiisd'un 
mfeme homme ,' au pays de Canaan ; 
dontle plus, jeune -eft aujourd'hui avec 
ndtre pere , & Tautre n'eft plus. 

14. Et Jofeph leur dit : C'eft la ce que 
Je vous ai dit . Vous etes des efpions. 

• I5» Vous ferez eprouv^s par ce mdyen 
Vive Pharaon , • fi vous fortez d'ici , que 
vdtre jeune fre*re ne foit venu ici. 

16. Envoyez -en un d'entre vous qui 
amene vdtre frgre ; mais vous ferez 

rifonniers ; & j^prouverai par ce moyen 
vous avez* dit la veritl : , Autrement , 
vive Pharaon , que vous etes des ef- 
pions. 4 

17. Et ainfi il les fit mettre tous en- 
femble en* prifiSri , pour trois jours. 

18. Et autroifi^mejour , Jofeph leur 
dit : Faites.ceci, & vous vivrez ; jecrains 
Dieu; 

19- "Si vous etes gens' de bien, que Pun 
de vous , q.ui fetes freYes , demeure Mi 
dans la prifon , & allez vous - en , era- 
portez du \A€ , poiir pourvoir a la fami- 
ne de vos families. 

20. Et amenez-moi vdtre jeune fre>e, 
& vous ferez voir que vos paroles ont €t€ 
veritable* ;■& vous ne mourrez point. 
Et ils firent ainfi. 

21. Et ils fe difoient Pun a Pautre : 
Vraiment nous fommes coupables a P£- 
gard de ndtre fr^re'i car nous avons vu 
PangohTe on il ^toit , quand il nous de- 
mandoitgrace ; & nous ne Pavons point 
exauc^ ; c'eft pour cela que nous nous 
trouvons dans cette d^treiie. 

22. Et Ruben leur r^pondit , difant :. 
Ne vousvdifois-je pas bien ; Ne conimet- 
tOK point ce pdchi centre cet enfant : Et 
vous ne m'£coutates point ; c'eft pour- 
quoi , voici, fon fang vous eft redeman- 

23. Etils ne favoient pas que Jofeph 
foentendoit; parcequ'il Uuxparhit par 
un trucheraent. 

24. Et il fe dltourna d'auprfes, d'eux , 
pour pleurer ; enfuite 6tant rctourn^ 
vers eux , il leur parla de nouveau , & il 
prit Simeon d'entr'eux , & le fit lier de- 
vant leurs yeux. 

25. Er Jofeph commanda qu'on rem- 
>Kt leurs facs de bli , & qiron remit 
'ajgent dans le lac de chacun d'eux , & ... . «*.---« 

qu'on leur 4ontite de la prevHkm pour rfamifte dt Jacob , tt attirer eettefamille 
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en ce pays - la. II. La conduite dejo-voie Penfant avecntoi; & nous- nous 



feph envers fes (Wres marque , d*un c6- 
t€ , de PafFectton pour eux , puis qu'il 
leur fit donner autam de .t»Ie qu'ils vou- 
lurent , St qull leur fit rendre leur ar- 
gent ; mais on y voit en meme terns une 
grande prudence , en ce qu'il ne fe fit 
pas connoitre , & qull retint Simeon. 
II en ufa ainfi , non pax reflentiment 
contre fes treses , mais pour les obliger 
a revenir 9c a amener Benjamin , pour 
artirer par ce moyen Ton p£re en Egypte ; 
& parce qu'il fe d£tioit d'eux avec rai- 
fon ; craignant que s'il leur cut dit guMl 
eToit Jofeph , ils n'eufient cache* cela a 
leur pere. III. II taut faire bien de Pat- 
tention a ce que les frSres de Jofeph di- 
rent , lors quMls furent mis en prifon. 
Jufques alors ils n'avoieut pas fenti fi 
yivement la grandeur du crime qu'ils 
avoient commis contre lui » ijy avoit 
plus de vingt ans; mais la d£trefle ou ils 
fe virent alors les fit fouvenir de celle Oti 
ils avoient vu Jofeph, & de Pinhumani- 
te* avec laquelle ils Pavpient traits. La 
confcience du p6cheur peut Stre infenfi- 
hie pendant quelque terns ; mais tdt ou 
tard elle fe reveille , & lui caufe d^- 
tranges remors ; & c'eft furtout ce qui 
arrive aux m£chans dans Padverfiti. 
VB. A P IT RE XLIII. 
Jacob etant ccntraint par la famine de 
renvoyer fes fits en Egypte , confent que 
, Benjamin y aiUe avec eux, Etant arri- 
ves en Egypte , ils fe pAfentent devant 
Jofeph , qui les recut favorablemeni, £? 
les fit wan get avec lui. 

OR la famine ewit fort grande fur la 
terre. 

2. Et comme les enfans de Jacob eureht 
achevl de manger les vivres qu'ils a- 
voient amends d Egypte , leur pe>e leur 
dit : Retournez , pour nous acheter un 
peude vivres. 

3. Et Judalu! repondit , & lui dit: 
Cet homme-la nous a fort protefte\, di- 
firat : Vous ne verrez point mon vifage, 
que vdtre frlrenejftff avec vous. 

4. Si done tu envoies notre fr6re avec 
nous , nous defcendrohs en Egypte , & 
nous t'acheterons des vivres. 

$. Mais fi tu ne P envies pas, nous 
n> defceridrons point'; car cet homrae 
la nous a dit : Vons ne verrez point 
mon vifage , que vdtre frere ne foit avec 
vous. 

6. Et Xfiragl dit: Pourquoi m'ave2- 
vous fait ce tort , de declarer a cet hom- 
me Que vous aviez encore un frere ? 

7. Et ils repondirent : Cet homme la 
s'eft enquis avec foin de nous & de ndtre 
parentage , 8c nous a dit : Vdtre pere 
vit-il encore ? N'avez-vous point de freV 
re ? Et nous le lui avons declare , felon 
qu'il nous avoit demands Pouvions* 
nous favoir qu'il diroit , Faites defcen- 
dre vdtre freYe ? 

8. Et Judadit al&aSl fonpire: En. 



mettrons en chemin , & nous nous env- 
irons, 8c nous vivrous&ne monrronl 
point , ni nous , ni toi auffi , ni nos pe- 
tits enfans. 

9- Pen repdns ; redemande-le mol : 
Si je ne te le ramene, 8c fi je nete ley*-- 
preTente , je ferat toujours fujet a la pei- 
ne que til voudrat m'impofer. 

10. Que fi nous n'enmons rias tant dif. 
fere* ,' certainement nous rerionsde*ja de 1 
retour une feconde fois. 

ii. Alors Ifra€l leur pexe leur dit : Si 
la'chofe va ainfi , faites-le. Prenez des 
chofes les plus eftimles du pays 'oans 
vos vaffleanx , & portez a cet homme 
un preTent , quelque pen de bantue , & 
quelque peu de miel , des drogues , de 
la myrrhe, des dattes, & des amandes : 

1 2. Et prenez de Pargent au double en 
vos mains ; & reportez celui qui a 6t6 ' 
remis k Pentre'e de vos fires : Peut-*tre 
cela s'eft il fait par erreur. 

13. Prenez aufli v6tre fr6"re , & vou* 
mettez en chemin, £T retournez vers- 
cet homme. 

14. te Dieu Fort, Tout - Puiflant ,. 
vous fane trouver grace devant cet nom. 
me-la , afin qu'il vous relache vCtre an- • 
tre ir^re, & Benjamin ! Et s'tf faut uue je 
fois priv^ d'entans, que j'en fois prive". 

1$. Alors ils prirent le preTent, 8c 
ayant pris de Pargent au double en leur* 
mains , & Benjamin , ils fe mirent en 
chemin, & ils defcendirenten Egypte. 
Puis ils fe preTente>ent devant Joieph. 

16. Alors Jofeph vit Benjamin avec 
eux , & dit a fon maitre d'hdtel : AKne 
ces hommes dans la raaifon, & tug quel- 
que bete, & /'aprete j car ils maugeront 
a midi avec moi. 

17. EtPhomme fitcomme Jofeph lui 
avoit dit , & amena ces hommes dans la 
maifon de Jofeph. 

18. Et ces hommes-la eurent peur. de 
ce qu'on les conduifoit dans la maifon 
de Jofeph , 8c ils dirent : Nous fommes 
amends a caufe de Pargent qui tut remis 
en nos facs , dans notre premier voyage. 
Cet homme veut fe de'eharger & fe jetter 
fur nous , nous prendre pour efclaves , 
& fe fai/ir de nos anes. 
, £9. Eiifuite ils s'aprochirent du mat- 
tre d'hdtel de Jofeph , 8c lui parlerent 

Ton ; 



a la porte de la maif< 

ao. Difant : HClas , Monfeigneuf !t 
nous defcendlmes la pre'mie're fois pour 
acheter des vivres ; 

ai. Et lors que nous arrivames a Phfl. 
tellerie , & que nous eiimes ouvert nos j 
facs , voici , Pargent de chacun de nous 
etoit a Pentre'e de fonfac , ndtre meme 
argent, felon fonpoids ; «nousl'avons 
raporte* en nos mains. 

22. Et nous avons aporte* d'autre ar- 
gent en nos mains , pour acheter des vi- 
vres ; mais nous ne favons quiapu re- 
mettre ndtre argent dans nos facs. 

D 2 „ a|. Et 
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23. Etil dit : Tout vabienpour vous ; 
ne craignez point : Vdtre Dieu 8c le 
Dieu de v6tre p£re vous a donne un tre- 
for. dans vos facs : Vdtre argent m'a bien 
it€ remis. Etil leur amena Sim6on. 

24. Et cet homme les fitentrer dans 
lamaifon dejofeph, & illeur donna 
de l'eau, & ils lavement leurs pies; u 
donna aufii a manger a leurs anes. , 

25. Et ilt prei>arerent leurpreient, 
en attendant que Jofeph revint fur le mi- 
di; car ils avoient apris quails mange- 
roientla. . « 

2$. JUors Jofeph revint A la maifon, & 
ils \w preTent£rent dans la maifon le 
pr*f?nt qu*ils avoient en leurs mains, & 
fls fe prollernSrent devant luilufqu'en 
terre. • . „ , ... r 

27. Et il s'enquit d'eux comment us le 

fortoient , & il leur dit : Vfitre pere, ce 
on vieillard , dont vous w'avez parle , 
leporte-t-itluen? Vit-il encore? m 

28. Et ils repondirent: Ton ferviteur 
ndtre p£re fe porte bien ; il vit encore. 
IJt fe baiflant profondement , ils fe 
proftern^rent. 

29. Et Jofeph elevant fes yeux vit 
Benjamin fon fr£re , fils de fa mere, & 
dit : Eft-ce la votre jeune frere , done 
vous m'avez parte ? Et il lui dit : Mon 
fils, Dieu te fafle mifencorde. 

30. Et Jofeph fe retira incontinent ; 
car fes entrailfes itoient Smiles, a la vue 
de fon fr^re , & il cherchoit un lieu pour 
pleurer; & entrant dans fon cabinet il 
pleura. 

31. Et s'Stant lav6 le vifage , il fortit 
it fon cabinet , & fe faifant violence , il 
dit: Mettez le pain. 

32. Et on fervit Jofeph a part, & eux 
a" part, & les Egyptiens qui marfgeoient 
avec lui furent auj/tfervu a part; parte 
quelesJ&yptiens ne pouvoient manger 
avec les Hgbreux ; m car e'eft une abo- 
mination aux Egyptiens. ' 

33. Us s'affirentdonc en faprefence ; 
1'aine* felon fon droit d'ainefle , & le 
plus jeune felon fon age. Et ces hommes 
e'toient extremement furpri s. 

34. Etil leur fit porter des mets, quil 
ft oterde devant lui ; maisla portion de 
Benjamin etoit cinq fois plus grofle que 
toutes les autres ; & ilsburent* & firent 
bonne che're avec lui. 

REFLEXIONS. 
pE qui arriva a Jacob , lors qu'il rut 
V contraint de renvoyer fes fils en E- 

S/pte , hit une nouvelle Spreuve que 
ku lui envoy a. II fit paroStre dans cet- 
te occafion fa tendrefle pour fes enfans , 
& en meme terns fa conftance 8c fa foi : 
Il y donna fur tout un bcl exemple de 
pie*t£ & de resignation , en recomman- 
dant fes fils a laproteaion de Dieu , 8c 
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neinens. Ce que Jofeph dit a fes fibres, 
lors qft'ils furent arrives en Egypte , 8c 
la manilre don; il les traita , fait voir 

?u'il avoit une extreme tendrefle pour 
on p£re & pour ion fre*re Benjamin , « 
qu'il aimoit toujours fes fibres , nonobf- 
tant tout ce qu'lls avoient fait contre lur. 
Ce cara&ere de bont£ & de douceur eft 
la vraie marque des gens de bien : Nonj 
feulement ils aiment leurs proches avec 
la plus grande tendrefle ; mais ils ne 
confervent aucun reflentiment des inju- 
res qu'ils ont reques , & ils font to Q jours 
prfcts a faire du bien a ceux qui les ont 
le plus offeniSs. 

CHAPI^ RE XLIV. 
11 y a deux chofes n remarqutr dans cecha* 
pitre : I. Verdre que Jofeph donna a fon 
maiire d'hotel , au depart de fes f teres % 
de mettre fon gobetet dans lefacde Ben- 
jamin , afn cC avoir un pretexte de les 
faire^arreter. II. Le difcours que Juda 
tint a Jofeph pour le jtichir , & pour 
V engager a le retenir en Egypte , en la. 
place de Benjamin. 

ET Jofeph commanda a fon maitre d'h6- 
tel, difant: Empli de vivres les facs 
de ces gens , autant qu'ils en pourront 

f»orter , & remets l'argent de chacun k 
4 eAtr^e de fon fac. 

2. Etmets mon gobelef , le gobelet 
d'argent , a Tentree du fac du plus jeu- 
ne , avec l'argent de fon # ble\ Et il fit 
comme Jofeph lui avoit dit. 

3. Le matin , des qu'il fut jour , on 
renvoya ces hommes avec leurs anes. 

4. Lors gu'ils furent fortis de la ville, 
avant qu'ils fuffent beaucoup ^loign^s » 
Jofeph dit a fon maitre dTidtel : Va * 
pourfui ces hommes ; & quand tu les 
auras atteint , 4i-leur : Fourquoi avez- 
vous rendu mal pour bien ? 

5. Nvyr-ce pas le gobelet dans lequel 
mon Seigneur boit , & par lequel il de'- 
vine int'ailliblement ? Vous avez fait une' 
tres-m£chante aftion. 

6. Et le maitre <fhotel les atteignit , 8c 
leur dit les memes paroles. 

7. Et ils lui repondirent : Pourquoi 
Monfeigneur parle-t-il ainfi ? Dieu gar- 
de tes ferviteurs de commettre une telle 
chofe ! 

8. Void , nous, f avons raporte du 
pays de Canaan l'argent que nous avions 
trouvl a Tentrie de nos facs ; & com- 
ment dlroberions - nous de l'argent ou' 
de Tor de la maifon de ton maitre ? 

9. Que celui de tes ferviteurs , a qui 
Ton trouvera ce que tu cherches , meure $ 
8c nous ferons meme efclaves de Mon- 
feigneur. 

10. Et il leur dit : Qu'il foit mainte-* 
nant ainfi fait felon vos paroles : Que ce- 

„«*.* „„ — _ .. — «. , Iwi a qui Ton trouvera le gobetet foit mon 

aTfefoumettanta" etre priv6 de fes en- eiclave , & vous ferez trattes comme in- 
fans , fi Dieu le vouloit. C'eft ainfi que nocens. 

nousdevons ob^'r auxordres de la Fro- 11. Et incontinent chacun pQfa fon 
vidence, & nous rtfigner a tous les^v^- fac. 

12. Et 
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29. Que fi vous m'otez anlH eehu-ct • 



12. Etil lesftmilla, en commencant 
depuis leplus grand, & finiflant au plus 
jeune. Etle gobelet fut trow* dans le 
lac de Benjamin. 

13. Alors ils deehfrerent leurs habits, 
& Chacon rechargea fon ane , & ils re- 
tonrnerent a la Tilk. 

14. Et Juda, avec fes hire* , vint en 
la maifon de Jofeph , qui Itoit encore 
la, & ils fe jetttrent en terre devant lni. 

15. Et Jofeph dit : Quelle aftion avez- 
vous fait ? Ne favez-vous pas ou*un 
homme tel que je fuis divine mfailnble- 
ment? 

16. Et Juda lui dit : Que dirons-nous 
a Monfeigneur ? Comment parlerons- 
nous ? Et comment nous juftifierons 
nous ? Die* a trouve" lMniquite* de 
tes fervitenrs. Void , nous fomtnes 
tous les efclayes de Monfeigneur , tant 
nous , que celui a qui on a trouvl le go- 
belet. 

17. Mais il dit : Dieu me garde de 
faire cela. L'homme a qui Ton a trouve* 
le gobelet me fera efclave ; mais vous , 
remontez en paix vers vdtre pere. 

18. Alors Juda s*aprocha de lui , di- 
iant: Helas Monfeigneur! Je teprie 
que ton ferviteur dile un mot , & que 
Monfeigneur l'lconte , 8c que ta colere 
ne s'enflamme point contre ton. fervi- 
teur ; car tu es comme Pharaon. 

19. Monfeigneur interrogea fes fer- 
viteurs , difant : Avez-vous pe*re , ou 
fre"re? 

20. Alors nous rependsmes a Monfei- 
gneur : Nous avons nitre p£re qui eft 
ig€ f & un jeune fils, qui lui eft ne* en 
fa vieilleffe, £? qui eft le plus jeune, dont 
le frere eft mort ; 8c cehii - ci eft refte 
feul de fa mere , 8c fon pe>e l'aime. 

21. Or tu as dit a tes ferviteurs : Fai- 
tes-le defcendre vers moi ; je ferai bien 
aife de le voir. 

22. Et nous dimes a Monfeigneur : 
Cet enfant ne pourroit laifter fon pare ; 
car s*il le laiffe , fon pere mourra. 
. 23. Alors tu dis a tes ferviteurs : Si 

vdtre petit frlre ne defcend avec vous , 
vous ne verrez puis mon vifage. 

24. Or il eft arrive qu'etant de retour 
vers ton ferviteur mon plre , nous lui 
raportames les paroles de Monfeigneur. 

25. Enfuite ndtre pe>e nous dit: Re- 
tournez , & nous achetez un peu de vi- 
vres. 

16. Et nous lui dimes : Nous ne pou- 
vons y defcendre ; mais fi ndtre jeune 
fre>e eft avec nous , nous j defcendrons ; 
car nous ne pouvons pas voir cet hom- 
me , que ndtre jeune frere ne foit avec 
nous. 

,27. Et ton ferviteur mon pe>e nous 
wepondit : Vous fevez que ma ftmme m'a 
enfante* deux enfans. 

28. L'un s'en eft aHe* , & j'ai dit : Cer- 
tainement il a 6t6 d£chir6 , 8c je ne l'ai 
point vu jufques a prlCem. 



&quequelque accident mortel lui arri- 
ve , vous ferez defcendre mes cheveux 
blancs avec douleur dans le fepulcre. 

30. Matntenant done , quand je ferai 
venu vers ton ferviteur monplre , file 
jeune homme, dont l'arae eft lite ttroi- 
tement avec la fienne , n'eft point avec 
nous; 

3 1 . II arrivera qu'auffi - tdt qu'il aura 
vu que le jeune homme n> (era pas . il 
mourra. Audi tes ferviteurs feront def- 
cendre avec douleur les cheveux blancs 
de ton ferviteur ndtre pere dans le fepul- 
cre. 

32. De plus , ton ferviteur a r6pondu 
de ramener le jeune homme , pour ob tiger 
mon p6re a le Uijfer aUer ; & il a dit : Si 
je ne te le ramene, je ferai to&jours fujet 
a la peine que mon pere voudra mUmpp- 
fir. 

33* Ainfi maintenant je teprie, que 
ton ferviteur foit l'efclave de Monfei- 
gneur, au lieu du jeune homme, 8c qu'U 
remonte avec fes fibres. 

34. Car comment remonterai-je vers 
mon pe>e , fi le jeune homme vCejt avec 
moi ? Ha ! que je ne vole point l'anuc- 
tion de mon plre. 

REFLEXIONS. 
TL fautconfiderer ce qusjofeph fit a Vim 
4 gard de fes fre>es , en donnant ordre 
que Benjamin fut arrets, comme un 
nouveau moyen qu'il mit prudemment 
en ufage , avant que de fe faire connoitre 
aeux, ann de leseprouver encore ^une 
fois , de reconnoitre leurs vlritables fen- 
timens , 8c de leur faire encore mieux 
fentir le p^ch^ qu'ils avoient commis 
contre lui. Aprescela, le difcours ten- 
dre & touchant de Juda a Jofeph eft tres 
remarquable. On y voit Textreme cU- 
treue ou il ^toit avec fes freres , 8c un 
aveu ftneere que Dieu les puniifoit jufte* 
ment C'eft la i'efFet des atflictions : el- 
les font tres propres a r^veillcr la conf* 
cience , & a humilier les hommes ; 8c 
Dieu s'en fert , avec beaucoup de fagef- 
fe , pour les amener k la connoif&nce & 
au fentiment de leurs p^ches. 

CHAPI^KJE XjLV. 

Jofeph fe fait connoitre a fes freres y}$il 

leur erdonne d* otter querir leur' pere £^ 

deP amener en Egypte. Jacob ayantapru 

. que Jofeph vivoit encore , fe dijpofe a 

pattir pour j alter. 
A Lors jofeph ne put plus fe retenir de- 
"■ vanttous ceux qui ^toientla preTens, 
& il cria : Faites fortir tout le monde. 
£t nul ne demeura avec lui , quand il fe 
fit connoitre a fes freres. 

2. Etenpleurant il lleva favoix, 8c 
les E^gyptiens Tentendirent , & la mai- 
fon de Fharaon 1'ouit auffi. 

3. Et Joreph dit a fes fre*res : Je fuis 
Jofeph : Mon p6re vit - il encdre ? Mais 
fes freres ne iui pouvoient repondrc ; 
car Us etoient .troubles de fa pr 6 fence. 

D 3 4. Jo- 
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«• >$: iMeph dit encore a fes freres : Je 
voire prie , aprochez-vous de moi. Et 
ils s'aprocherent , &il leurdit: Jejuu 
Jofeph vdtre fre>e , \que vousavez ven- 
du pour etre mene en Egypte. 
' 5. Et maintenant ne vous affligez 
•point, & ifayez point de regret de ee que 
vous m'avez vendu four etre amene ici , 
puifque Dieu m'a envdyf devant vous 
pour la confervation de votre vie. 

6.. Car voici , ir y a deja deux ans que 
la famine eft fur la terre , & il y en aura 
encore cinq, pendant lefquels on ne 
-pourra ni labourer ni moiftbnner. 

7. Mais Dieum'a envoys devant vous, 
pour vous faire fubfifter fur la terre , & 
vous faire vivre par une grande deli- 
vrance. 

8. Maintenant done , ce n'eft pas vous 
- qui m'avez envoyg ici ; mais cVjfr Dieu , 

qui nfa etebli pour pe>e a Pharaon , & 
pour Seigneur fur toute fa maifon , & 
pour commander dans tout le pays d'E- 
gypte. 

9. Hatez-vous d'aller vers monplre, 
8c dites-lui : Ainfi a dit ton fils Jofeph : 
Dieu m J a £tablj Seigneur fur toute PE- 
gypte ; defcen done vers moi , & ne far 
rete point 

io. Et tu habiteras dans la terre de 
Gofcen , & tu feras pres de moi , toi , 
tes enfans , & les enfans de tes enfans , 
tes troupeaux , & tesboeufs, &toutce 
qui eft a toi. 

11. Et je t'entretiendrai la , car il y a 
encore cinq annles de famine ; de peur 
que tu ne penfles par la pauvretl , toi 
& ta maifon , & tout ce qui eft a toi. 

12. Et voici, vous voyez de vos yeux, 
& Benjamin mon frgre voit auffi de fes 
yeux , que e'eft moi qui vous parle de 
ma propre bouche. 

13- Ksportez done a mon pere quelle 
eft ma gloire en Egypte , & tout ce que 
vous avez vu ; & hatez-vous de faire 
dci'cendre ici mon pe*re. 

14. Alors il fe jettafur le cou de Ben- 
; jamin fon fre*re , & pleura. Benjamin 
* pleura aufli fur fon cou. 

IS* Etil baifatous les freres, 9c pleu- 
ra fur eux. Apres cela fes fibres' parll- 
rent aveclui. 

16. Auffi -t6t on entendit un grand 
bruft dans la maifon de Pharaon, , & on 
dit: Les freres de Jofeph font venus. 
Ce qui plut fort a Pharaon & A fes fer- 
viteurs. 

17. Alors Pharaon dit a Joieph: Di 
^ a tes freres : Faites ceci ; chargez vos 

betes, & allez, retournez au pays de 
Canaan; 

18. Et prenez v6tre pe>e & vos famil- 
ies , 8c revenez vers moi , 8c je vous 
donnerai du. meilleur du pays- d'Egyp- 
te ; ' & vous mangerez la graiffe de la 
terre. 

. 19. Or tu as la puiffance de comman- 
der. Faites ceci , prenez avec vous du 



gays d'Egypte des chariots pour vos pe- 
ats enfans , & pour vos femmes, & ame- 
nez vdtre pere , 8c venez. 

20. Ne regrettez point vqs meubles ; 
car le meilleur . de tout le pays d'Egypte 
fera a vous. 

21. Et les enfans d'lfrafcl flrent ce qui 
leur avoit ete" dit ; & Jofeph Ieur donna 
des chariots , felon Pordre qu'il avoit 
rec.u de Pharaon ; il leu* donna auffi de 
la proviiion pour le chemin. 

22. Et il leur donna & tous des robes 
de rechange ? 8c a Benjamin il donna 
trois cents pieces d'argeht, & cinq robes 
de rechange. 

23. II envoy a auffi a fon pere dix anes 
charge's des plus excellentes chofes qu'i/ 
y avoit en Egypte, & dixanefTes, qui 
portoient du ble\. du pain , & de la 
nourriture a fon pere pour le chemut. 

24. II renvoyadonc fes freres, qui par- 
tirent, &il leur dit: Ne vous querellez 
point en chemin. 

,25. Ainfi ils remonterent d'Egypte , 
8c vinrent a Jacob leur pe're au pays de 
Canaan. 

26. Et ils lui firent ce raport & lui di- 
rent : Jofeph vit encore - x 8c mime il 
commande fur tout le pays d'Egypte. 
Et 11 tomba prtfque en dltaiilgnce , bien 
qu'il ne les croyoit point 

27. Et ils lui dirent toutes les paroles 
que Jofeph leur avoit dites. Et il vit les 
chariots que Jofeph avoit envoye's pour 
le porter. Et Peiprit revint a Jacob leur 
pere. 

28. Alors Ifrael dit : C'eft affez ; Jo. 
feph mon fils vit encore : J'irai , & je 
le verrai avant que je meure. 

R EFL E X I O N S. 
T 'On voit dans ce qui fe paifa, lors que 
h J -' Jofeph fe fit connoitre a fes freres , 
Pexemple d'une extreme bontl & d'u- 
ne grande douceur. La conduite & les 
difcours de Jofeph marquent qu'il avoit 
tellement oublie" ce que fes freres avoient 
fait contre lui, que non feulement il 
leur pardonna , & ne leur en fit aucun 
reproche , mais qu'il les confola , & 
qu'il ne voulut pas qu'ils s'en affligeaf- - 
lent II. On decouvre ici la pie^e* de 
Jofeph , en ce qu'il reconnoit que tout le 
mal que fes freres lui avoient fait, avoit 
6U permis 8c dirig6 par la Providence , 
pour le bien de leurs- families. L'on 
V remarque encore le foin que Jo- 
feph eut de fon pe>e , en pourvoyant \ 
fon voyage , & A fon entretien dans PE- 
ypte. Ce font la de beaux exemples de 
louceur , de pardon , & de pietl , que 
chacun doit imiter. On voit enfin ici , 
que Jacob, apres avoir pleurl Jofeph 
comme mort, eut la confoiation d'apren- 
dre qu'il vivoit & qu'il gouvernoit PE- 
gypte. C'eft ainfi que Dieu fait fucclder 
lajoieaPafHiaion, & qu'il confole les 
fiens , apres les avoir fait pafler par di- 
verfes e^preuves. . 

C H A- 
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dans le fays de Gofcen t //. La famine 
continuant* le feutle d* Egyfte vend fon 
betail £f fet terras it Pbarnon. III. Ja- 
cob t fentant que fa fin tfrochoit , fast 
fromettre djafefh de Penfevelir aufays 
de Canaan. 
VT 1 Jofeph Vint Be fit entendre eel* a 
iU Pharaon difant : Mon pe>e 8c mes 
fibres, avec leurs troupeaux & leurs 
bceufs , & tout ce qui eft a eux , font ve- 
jius du pays de Canaan ; & voici, ils/i»* 
dans la contreVde Gofcen. 
. 2. £t il prit une partie de fes fr&es ; 
Wen prit cinq) 8c illes preTenta 4 Pha- 
raon. 

•3. Et Pharaoh dit aux fre'res de Jo- 
feph : Quelle efi vdtre occupation ? lis 
tefondirent a Pharaon : Tes ferviteurs 
./««* bergers , conlme Vent etc nos fires. 

4. Us dirent anffi k Pharaon : Nous 
fpmmes venus habiter comme Itran- 

Sers dans ce pays ; car il n'y a point 
e pature pour les troupeaux qui afar- 
tiennent a tes ferviteurs ; & meme il 
yaune grande famine au pays de Ca- 
naan, Maintenant done, nous t< prions 
que tes ferviteurs demeurent dans la con- 
tr£e de Gofcen. 

5. Et Pharaon parla a Jofeph, difant ; 
Ton p£re $c tes frlres font venus vers" 
toi : j 

6. Le nays d'Egypte eft a ta difpofi, 



<i tu connojs qu'il vait parmi eux des 
tens forts & robuftes , tu les e^abliras 
fur tous mes troupeaux. 

7. Alors Jofeph amena Jacob fonpl- 
re , & le preTenta a Pharaon. Et Jacob 
benit Pharaon. 

8. Et Pharaon dit a Jacob : Que} age 
as-tu ?...-»;•.. 

9. Jacob v'efondit aPharaon : Les jours 



qu'on trouva dans lepays d'Egypte^ & 
au pays de Canaan , pout le ble* qu'on 
achetoit; & il porta cet argent a Phdtel 
de PharaOn. 

1 5 . Et Pargent du pays' d'Egypte & du 
pays de Canaan manqua. Et tous les 
Egyptians vinrent a Jofeph , difant : 
I)otine-nous du pain ; &; pourquoi motn% 
rions-rtous devant tes yeux, parce que 
Pargent a manqug? 

16. Jofeph repondit : Donnez v6tre 
betail • & je vous en donnerai pour vdV 
tre betail , puis que Pargent a manque\ 

17. Alors ils amenlrent a Jofeph leur 
betail ; & Jofeph leur donna du pain , 
pout des chevaux , pour des troupeaux 
de brgbis, pour des troupeaux de bceufs, 
& pour des anes, Ainu il leur fournit 
du pain pour tons leurs troupeaux cet* 
te annleJa. 

18. Cette annle finie, ils revinrent 
Pannle foivantc", & lui dirent : -Nous ne 
cacheions point a Monfeigneur , que 
Pargent 8c les troupeaux de betes ont 
manque* : Tout eft entre les mains de Mon- 
feigneur i il n« refte rien a prendre k 
Monfeign«ur que nos corps , & nos ter- 
ras. 

19. Pourquoi mourribns-nous devant 
tes yeux ? Quant a nous & a nos terres , 
ac* *" -■-■■-■-■■*-- 
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pies, ni a rien faire , fur tout dans des 
tems de difette , qui foit contraire a la 
juftice & a requite 1 . Ill, Le defir qu'eut 
Jacob d'etre cnfevcli au pays de Canaan, 
eft une belle preuve de la foi qu'il avoit 
en Dieu , 8c de l'ailurance dans laquelle 
il mouroit, que Dieu donneroit ce pays* 
la a fa pofWrfe. C'eft ainfi que les fide- 
les vivent 8c menrent dans une efpe'ran- 
ce ferme , que Dieu ne manquera pas 
d'accomplir , mime apres kur raort , 
les promefles qu'il leur a faites. 

CHAPfTRp XLVIII. 
Jacob etant malade a U mort , Isenit £> 
fhratm £?* Manaffe , Us deuxfiU de t /#- 
fcph » tn prefer ant Ephratm , $ui etoit 
U cadet , a Manaffe , qui itott Pain*. 
II predit aujfff que Dieu retireroit Us en- 
fans d* Ifrael eTEgjpte , & qu'il Us fe- 
roit retourner aupays de Canaan. 
OR U arriva apres ces chofes , qu'on 
w vint dire a Jofeph : Voici , ton pe» 
re eft malade. Alors il prit fes deux tils 
avec foi , Manafft 8c EphraYm. 

2. On le fit favoir a Jacob , & on lui 
dit : Voici Jofeph ton nls qui vient vers 
toi. Alors Ifrael reprenant fes forces 
s'affit furleUt. 

3. £t Jacob dit a Jofeph : Le Dieu 
Fort, Tout-Puiflant , s'eft aparu a moi 
' Luz , au pays de Canaan , 8c m'a be* 

4. Et il m'a dit : Voici , je te ferai 
croitre & multiplier , je te ferai devenir 
une aflemblle cfe peuples , & je donne- 
rai cepays a ta.poft£rite* apres toi , ea 
pofleflion perp&uelle. 

5. Or maintenant les deux enfansqui 
te font nls au pays d'Egypte , avant que 
je vimTe ici vers toi , font a moi : E- 
phraim 8c Manafie' feront miens ♦ com- 
me Ruben & Simeon. 

6. Mais les enfons que tu auras apres 
eux feront a toi , £T ils porteront le 
nom de leurs fibres dans leur heritage. 

7. Or quand je revenois de Paddan,/* 
perdis Rachel , qui mourut au pays de 
Canaan en chemin , n'y ayant plus que 
quelque petit efpace de pays pour venir 
a Epbrat ; 8c je l'enterrai la fur le che- 
min d'Ephrat , qui eft Beth-Whem. 

8. Et Ifrael vie les nls de "Jofeph , * 
dit : Qui font ceux ci ? 

9- Et Jofeph ripendit \ fon plre ; Ce 
font mes iils , que Dieu m*a donnas ici, 
Alors il dit: Aroene-lcs moi, jete prie, 
voit des marques de la benldittion qui afin que je les bejiifle. 
accompagnoit Jacob, & comment Dieu I 10. Or les yeux d'Ifrael £toientfiap- 
fllchit les coeurs des Rois , en faveur dejpeiantis , a caufe de fa vieilleile , qu'il 
ceux qu'il aime. U. I/ordre avec le- ne pouvoit voir. Etil les fitaprocher 
^uel Jofeph diftribua du ble* aux Egyp- de lui , & il les baifa , 8c les embnnTa. 
tieas pendant la famine marque fa pru-; 11. Et Ifrael dit a Jofeph : *Je ne 
deaee ; 8c il fit auifi paroitre fa bonte' & croyois point voirjamau ton viiage ; 8c 
fon 6quit6 , en leur laiffant la recolte ' voici , Dieu m'a fait voir & toi & ta ta- 
de leurs terres , anres en avoir referv^jmille auifi. 

la cinquiemfe partie pour le Roi. Ce- 12. Et Jofeph les retira tVentrc les ge* 
pendant, cet exemple n'autorife point noux de fon fere , & il feprofternale 
«eux qui gouvernent a fouler les peu- # viiage en terre. 

D % 13. J* 



zi. II n'y evt flue les- terres des Sacn< 
ficateursque Jffyk n'aquit point; car 
Pharaon avoit rattun enbUftement pour 
les Sacrificateurs , 8c ils mangeoient la 
portion que Pharaen leur avoit donate. 
Ceft potirquoi ils ne vendirent point 
leurs terres. 

23. Et Jofeph dit au peuple : Je 
vows ai aquis aujourd'hul vous 8c vos 
terres a Pharaon. Voici je vom donne 
de la femence , aAn que vous femiez la 
terre. 

14.. Et quand 'le tems de la rlcolte 
viendra , vous en donnerez la cinquie 
me partie a Pharaon , 8c- les quatre au- 
tres feront a vous , pour femer les 
champs , 8c pour votre nourriture , & 
pour celle de ceux qui font dans vos 
maUbns , 8c de vos petits cnfans. 

as. Et lis dirent : Tu nous as Drove* la 
vie : Que nous trouvions feuUment grace 
envers toi , Monfeigneur , 8c nous Cit- 
rons efclaves de Pharaon. 

26. Et Jofeph fit une loi , qui dure 
jufques a ce jour , fur les terres d*Egyp- 
te , de Payer a Pharaon la cinqui^me 
partie : II n'y eut que les terres des Sa- 
crificateurs , qui ne furent point a Pha- 
raon. 

27. Ifraei done habita au pays d'E- 
gypte , en la contr^e de Gofcen , 8c ils 
en jouf rent , 8c s'acrurent , & ils multi- 
pliirent beaucoup. 

.28. Et Jacob v^cut au pays d'Egypte 
dix-fept ans. Et les annees de la vie de 
Jacob furent cent quarante fept ans. 

29. Or le tems de la mort d'llrael 
aprochant , il apella Jofeph fon fils , & 
if lui dit : Je te prie , fi j'ai trouvi gra- 
ce envers toi , mets prefentement ta 
main fous ma euiflTe , & jure-moi que tu 
me feras une faveur , & que tu me tien- 
dras parole. Je te prie , ne m'enterre 
point en Egypte. 

30. Mais que je dorme atfec mes pe*- 
res. Tu me tranfporteras- done d'Egyp- 
te , 8c tu m'enterreras dans leur fepul- 
cre. Et il ripendit : Je feral felon ta pa- 
role. 

31. Et il dit: Jure le moi ; Et il le 
lui jura. Et Ifrael fe profterna fur le 
chevetdulit 

REFLEXIONS. 
IL taut conllderer dans ce chapitre , I. 
* La maniere favorable dont Pharaon 
xequt Jacob 8c fa famille 4 en ouoi Ton 
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5 % Ephrdfm, M*nafi . G.B M B S E* Dent. Difc. de Jacob* 

i3« Jofeph done les prittous deux , 
EphraYm a fa droite, a la gauche d'l£ 
*agl , & ManaflS a fa gauche , a la droi- 
te d r lfrae"l ; & il les fit aprocher de lui. 

14- Et JfraSl avanca fa main droite, 8c 
la mit fur la t$te d'EphraYm , qui *toit 
le cadet ; &* il mit fa main gauche fur 
la tete de ManaiR. II pofa ainfi fes 
mains *de propos d61ibere\ bien que Ma- 
nafft futl'aine\ 

• Vit Et il benit Jofeph , difant: Que 
le Dieu , devant la face duquel mes pe"- 
res Abraham & Ifaac ont march 6 r le 
Dieu qui me nourrit depuis que je fuis 
-an monde jufqu'a ce jour ; 
" I6.> Que rAnge qui m'a dllivrl de 
tout ma) , beniue ces enfans ; & qu'ils 
portent montiom & le nom de mes y€~ 
res Abraham & Ifaac ^ & qtfiis multi- 
plient tres-abondamment fur la terre 1 

- 17. Alors Jofeph voyant quefonpe*re 
mettoit fa main -droite liir la t£te d'E- 
phraim, eneut du d£plaifir;;& foute- 
nant la main de fon p£re , il tacks de la 
lever de deffus la tete d'Ephraim , pmtf 
la wrtrre fur la tete deManaflS. 
; 18. Et Jofeph dit£ fon p6re : Ce n'*ft 
pas ainfi, mon p&e; car celui-ci*/ 
1'ainl ; niets ta main droite fur fa tSte. 

- 19. Mais fon pere refufa </e le f aire di- 
-fant : Je le fai bien , mon fils , je le fai 
bien. Celui-ci deviendra auffi un peupie, 
& memeil fera grand, mais toutefois 
Ton fre>e, qui eft le cadet , fera plus 
'grand que lui , 8c fa poftgriti fera une 
multitude de nations. 

20. Et en ce jour-la il les bepit, 8c dit 
Ifrael benira en tor, difant : Dieu te 
faife comme a Ephraim & ManafiS ! Ain 
£ il mit Ephraim devant ManaiK. 

2 1 . JBt IfraSl dit a Jofeph : Void , je 
m'en vat mourir ; mais Dieu fera avec 
vous , & voiis fera retourtter au pays de 
Vospires. 

22. Et je te donne , de plus qu'a tes 
freres , cette part de rmn bien , que j'ai 
fcagne'e , avec mon epe*e & mon arc, fur 
fes Amorrhiens. 

REFLEXIONS. 

LEsderniefs difcours que Jacob tinti 
Jofeph avant que de mourir font trds- 
I6difians. On y dlcoirvre une foi & une 
pilte* ardente ; une vive reconnoifiance 

Sour toutes les graces qu'il avoit revues 
e Dieu, auffi bien qu'une grande ten- 
drefle pour Jofeph. Le defir qu'eut Ja- 
cob de bemr les enfahs de Jofeph , 8c 
TexceDente pri£re par laquelie il les re- 
commanda a Dieu , montrent qu'il re- 
gardoit la ben^diftion c£lefte comme la 
iourcc de tout le bonheur de fes enfans ; 
ce qui eft un bel exemple pour les4nou- 
fans , & particulilrement pour les pl- 
t es de famille qui font pres de leur fin. 
La preference que Jacob donna, par une 
Inspiration divine , a Ephraim qui *toit 
le cadet, furManafle qui £toitl*aine\ 
fait voir que Dieu accorde fes faveurs a 



qui il lui plait , ■& qu'il le fait cependant 
tofijours avec fageiie , avec juftice, & 
avec bonte*. Au refte, cette beoediaion 
de Jacob cut fon accompliifement ; la 
Tribu d'Ephraim ayant €t€ puiifante 
dans la fuite « & ayant meme dona6 le 
nom aux Dix Tribus d'lfrae'l. 

CHAPITRE XLIX. 
Cefont ici let dcrnicrs difcours de Jacob v , 
dans lefquels il predit ce Qui arriveroit a, 
fes dotaefils & a leurpo/terite. II reite- 
re en fuite les ordres qu'tl avoit donnis a 
Jofeph , de l y enfeveiir:au pays de Ca- 
naan , & il menrt. 
PT Jacob apella fes fits, & dit : AfTem- 
^ blez-vous , & je vous declarerai ce 
qui vous doit arriver aux derniers jours, 

2. Affemblez * vous , 8c Icoutez : Fils 
de Jacob, ecoutez , dis-je , Ifrael votr* 
pere. ... 

3, RUBEN, tu es mon pre'mier-ne', ma 
force, & le. commencement de ma vi- 
gueur ; grand en dignit^* grand en force, 

4.. Tu t'es deborde comme Teau : Tu 
n^auras noint la preeminence , cartu es 
monte* iur la couche de ton pere , & tu 
as fouill£ mon lit en y mohtant. 

Si SIMEON & LEVI/i»rfr4res, in£ 
trumensde violence dans leursdetweures. 

6. Que mon ame a'entr* point dans 
leur confeil fecret ; que ma gloire ne 
foit point jointe a leur aflemblee. Car 
ilsont tu^ les gens en leur colere, & 
ils ont enleve des bceuft pour leur plai- 
fir, 

7. Que lew colere foit maudite » car 
elk aete violente ; 8c leur fureur , car 
elle a e^e* rude : Je les diviferai en Jacob, 
& les difperferai en Ifrael. 

8. JUDA , quant & toi, tes frer&s te 
loueronty ta main fera fur lecoude tes 
ennemis ; les fils de ton p€re fe profter- 
neront devant toi. 

9. Juda eft un jeune lion : Mon fils, 
tuts revenu de deohirer taproie ; il s'eit 
courb^ , & s'eft couche* comme un lion 

[ui eft en fa force , & comme un vienx 
ion ; Qui le reveillera ? 

10. Le fceptre ne fera point 6te* de Ju- 
da, nile Ugiflateiir d'entre fes pies v 
lufqu'aceque leScilovienne; & e'efti 
lui qu'aPartient raifembUe des peuples. 

11. II attache a la vigne fon anon , 8c 
le petit de fon anefle a un fort bon fep ; 
D lavera fon vfttement dans le vin , 8c 
fon manteau dans le feng des raifins. 

12. II a les yeux vermeils de vin, 8c 
les dents blanches de lait. 

13. ZABULON fe logera au port des 
oiers , & il fera auport des navires , & 
fes cdte* s'etendront vers SidOn. 

14. ISSACAK, eft un ane gros & fort, 
qui fe tient couche' entre les barres des 
Etables. 

15. II a vu que le repos etoit bon , & 
que le pays Itoit de'licieux*) il bauTera 
fon^paule pour porter , & il s*afliijettir 
ra a payer les tributs. 

16. Dan 
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16. DAN jugera fdn peuple, auffi bieni 'REFLEXIONS. 

que lesautres tribus d'Ifxael. s ]X y a quatre chofes a remarqner dans 

17 1 Danferaun fer pent fur lechemih, p les dernie>es paroles de Jacob. On 
& un cerafte dans le fentier , mordant ivoit , preincrement , dans les vocux 
les paturons du eta e vai , afin que celui quMI fait pour fes fils , & dans les bene** 
jui le monte tonibe a la renverfe. -^ i diftions qtfil leur donne , fa tendrefle 
"* * " '*'"' ■■ * ■ ** poureux; ce pendant on remarque, que 

comme un pere fage, il reproche a quel* 
ques-uns.d'entr'eux les mechantes ac- 
tions dont ils s'etoientrendus coupables* 
II. Ce Patriarchy fait parottre ici ft 
graudeptete" envers Dieu, & la ferme 
efpe>ance qu'il avoit en lui , memc aux 
aproches de la mort. III. II predit ce 
qui devoit arrive* dans la fuite aux dou- 
ze Tribus ; raais la plus considerable de 
ces pr&Uftions eft ceile qui regarde la 
Txibude Juda, & qui porte , jQue le 
Sceptre ne fttoit feint ote de Juda, jufqu'q 
ce que.leScilo vint. Celt la un oracle qui 
fe raporte au Aleflie , & qui deTigne le 
terns defa venue". Enfin, les ordres que 
Jacob donna encore uiie, fois a fes fits , 
de Tenterrer au pays de Canaan , mon- 
trent qu'il mouroit dans une ferme per~ 
fiiafioa que fa poftente" habiteroit dans 
cepays-ia&JepoJtederoit, & que les 
proniefles que Dieu lui avoit faites s'ao. 
comp.liroie.nt inrailliblement 

.;•■• C HAPITRE L. 

Mpyfe recite ict trots chofes : I. Commevt 

Jofeph alia cnjevelir fori pere aupays de 

Canaan, II. La priere que fes freres 

lui firent de lour par dormer ce qu'itt 

AVoient fait autrefois contre lui ; £T ce 

que Jofeph repondit a cette priSre.* II h 

La mort de fofepk. 

a Lors Jofeph lb jetta fur la fact defon 

** pe>e , & pleura fur lui , & le baifa. 

2. Et Jofeph commauda aux medecins 
qu'il avoit a fon fervice'd'etnbaumer fon 
pere ; & les, medecins embaume'rent If- 
rae"l. 

3. Et on employa quarante jours a 
l'embaumer ; car c'gtoit la coutume 
d'embaiimer les corps pendant quarante 
jours. Et les Egyptiens en firent ledeuil 
foixante &dix jours. . 

4. Or le terns du deuil etont paffe\ Jo* 
feph parla a ceux qui etoient de la mat- 
fon de Pharaon , difant : Je vouspric, 
fi j'ai trouv* grace envers vous , faites 
favoir ceci a Pharaon ; 

S* Que men pgre m'a fait jurer , & 
m'adit: Void,, jje m*en vai mourn; 
ui nVenfeveliras,dans lefepulcre que je 
me fuis aquis au t pays de Canaan. Main- 
tenant done , je te prie , que j'jr monte. 
& que j> enterrc **on pert ; & je revien- 
drai. 

6. Et Pharaon repondit: Monte, & 
enfeveli ton pere , comme il t*y a enga- 
ge par ferment 

7- Alors Jofeph monta pour enterrer 
fon p£re » & les Serviteurs de Pharaon , 
les Anciens de la maifon.de Pharaon, & 
tous les Anciens du pays d'Egypte mon- 
tirentaveclui. 

8. Et 



18. O Eternel ! J'ai attendu ton fa- 
int 

19. Quant £ OAD , des troupes vien- 
dront le ravager ; mais auffi il ravagera 
alafin. 

so. Le-pain qui hihidra d'A$CER fera 
excellent , & meme il fournira les dtli- 
ces royales. 

2i. NEPHTHAJJ eft une biche Jar 
chee, il fait de beaux difc^urs. , 

21. jOSfEPH eft im rameau: fertile, un 
raxneau fertile, presd'une fbnuine : Ses 
branches ont couyert la muraille. 

23. On'lui a donn^ be^Ucoup d'a.mertu- 
mes i tni atir^ pontre lui r & les archers 
.ontite fes ennemis, 

24. Mais fon arc eft 4emeur6 en fa for^ 
ce, & fes bras & fes mains oatiti ren- 
forces par la main dupuiflant de Jacob.; 
qui J s a auffi fait etre le ^afteur jEr.Ia pier- 
re dlfrael. \ "-" 

25. CeU eft K precede du THcu Fort de 
ton peTe , qui t'aidera, & du Tout-Puif-, 
fant, qui te cbmpiera des bin6diftions 
descieux en haut, f aes.b<Snldi&ions de 
l"abime en bas ,. des b^n^di^ions^»/*ft 
desmarnmelles &.de \a njatricie. 

26. Les b£nediftions de ton p^r.e ont 
furpafVe le.5 ben^^iitions de ceux .qui 
ni'ont eng^endr^. y quahd onremonterMt 
jafqu'au boiit des qollines ^ternelles : 
Biles feront fax la t$te de. Jofeph , & fur 
le fommet de te tete de celui j$ni. eft Na- 
zarien entre fes freres. 
• 27. BENJAMIN eft un loup q;ui d6- 
ch" * ' il d€vorera la proie, 

& :agera le butin. 

douze Tribus d'lfra- 
%\ leur dit leur p$re en 

les jnit chacun d'eux de 

la ui 6toit propre; • 

fi ce commandement, 

& _ _ w *e;n vai etre recueilli 

vers mon peuple ; enterrez - moiiavec 
mes p^res,. dans la *averne qui eftm 
champ d'Hephron H^thien : , ... it 

30. Dans la caverne qui eft au champ 
deMacp^la, qui eft vis-awis de .Mam- 
re , au pays de Canaan ; laquelk Abra- 
ham aquit d'HephronHethien, avecle 
champ , pour le pott^der comme le lieu 
de fon ftpulcre. ■ . ' - * ■■ 4 . , 

31. Ceftla qu;on a enterr6 Abraham 
a? ec Sara fa femme ;. Celt la qu*on a en- 
terre Ifaac & Rebecca fa femme ;x'eft 
la que j?ai enterr^X^a. # 

32. On a aquis desH^thiens le champ, 
& la caverne qui ye/?. 

33. Et quand Jacob eut acheve de 
donner fes ordres a fes fils , il retira fes 
pi& aulit, & expira; ainfiil fut re- 
cueilli vers fes peuples. 
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8. Ettoute lamaifon de Jofeph & fes te , lui & lamaifon de fon pe"re , & il 
frlres , & la maifon de fon pere y mon- v6cut cent & dix ans. 



**r«»* aujfi , laiflant feulement leurs pe 
tits enfans , & leurs troupeaux, & leurs 
boeufs , dans la terre de Gotten. 

9. II eut audi aveclui des chariots, & 
des gens de cheval , tcllement qu'il y 
eut un fort gros camp. 
- io. Et lors qu'ils rtirent vcnus a l'aire 
d'Atad , qui eft au dela du Jourdain, ils 
firent de tort grandes & extraordinaire 
lamentations \ 8c Jefepb pleura fon p£re 
pendant fept jours. 

11. Et les Cananlens, habitans du 

Says , voyant ce deuil dans l'aire d'Atad; 
irent: Voila un grand deuil parmiles 
Egyptiens. C'eft pourquoi l'aire fut nom- 
inee Abel-Mitfraun : Elle efi au dela du 
Jourdain. 

12. Les fils done de Jacob accompli- 
rent ainfi ce qu'il leur avoit command^. 

13. Car fes fils le tranfporterent au 
pays de Canaan , & Tenfevelirent dans 
la caverne du champ de Macplla, vis-a- 
vis de Manure* ; laquelle Abraham avoit 
aquife d'Hephron Hethien , avec le 
champ, pour le poiflder commeleUeu 
de fon fepulcre. 

14. Et anres que Jofeph eut enfeveli 
fonplrc, il retouraa en Egypte avec 
fes tmes, &tous ceux qui etoient mon- 
ths avec lui pour enterrer fon pire. 

H. Mais les fre"res de Jofeph voyant 

?ae leur pere £toit mort, dirent entr'eux : 
eut-gtre que Jofeph aura de la haine 
contre nous, & ne manquera point de 
nous rendre tout le mal que npus lui a- 
vons fait. 

16. C'eftpourquoi ils envoy 6rent dire 
a Jofeph : Ton pere, avant que demou- 
rir , nous a fait ce comraandement : 

17. Vous parlerez ainfi a Jofeph : Je 
te prie , pardonne maintenant a tes fib- 
res leur crime & leur p6ch£ ; car ils 
t'ont feit du mat Or maintenant je te 
fuplie, pardonne cette iniquite aux fer- 
viteurs du Dieu de tonp£re. Mais Jo- 
feph pleura quand on lui fit ce difcours. 

IB. Et fes fibres <tant venus vers lui, 
le jetterent a fes ptes , & lui dirent : 
Voici nous fomma tes ferviteurs. 

19. Et Jofeph leur dit : Ne craignez 
point » car fuuje en la place de Dieu ? 

2a Vous aviez deflhn de me faire du 
mal ; mau Dieu a penft en bien', pour 
me aire ce que vem veyez maintenant , 
Sl con£erver par mon moyen la vie aun 
grand nenple. 

• si. lie craignez done point mainte- 
nant : Je vous entretiendrai, vous & vos 
families. Et il les. confola , & leur par- 
la felon leur cosur. 

22. Jofeph done demeura dans l'Egyp- 



23. Et Jofeph vit les enfans d'EphraYm 
jutyu'a la troifilme g£n6ration. Makir 

1, fils de Manaift, eut des enfans 
qui furent eleven fur les genoux de Jo- 
feph. 

24. Jofeph dit enfuite a fes fre*res : Je 
m'en vai mourir , 8c Dieu ne manquera 
point de vous vifiter , 8c il vous fera re- 
monter de ce pays , au pays qu'il ? jure* 
de dinner a Abraham , i Iiaac, &£ Ja- 
cob. 

ZS. Et Jofeph fit jurer les enfans d'lfc 
rail , 8c leur dit : Certainement Dieu 
vous vifitera ; & alors vous tranfporte- 
rez mes os d'ici. 

26. Puis Jofeph mourut , age" de cent 
& dix ans ; 8c on l'embauma , & on le 
mit dans un cercueil en Egypte. 
REFLEXIONS. 
I E foin qu'eut Jofeph d*en£evelir Ja- 
** cob au pays de Canaan , eft une mar- 

J[ue de fon ob&ftance aux volontls de 
on pe>e , auffi bien Que de fa pi&e* , 8c 
de la perfuafion qu'il avoit que les en- 
fans d'lfragl retourneroient dans ce 
pays-la. II. La prie>e que fes fibres lui 
firent de leur pardonner , nous fait voir 
que les perfonnes coupables font tou- 
jours en crainte, meme long-tems apres 
leur pechg; &la maniere pleine de Son- 
te* 8c de pilte* dont Jofeph repondit a cet- 
te priere, nous met devant les yeuxun 
rare &touchant exemple depiltl, de 
clemence 8c de douceur , qui doit faire 
bien de I'impreffion fur nous. III. Ce 
que Moyfe raporte dans ce chapitre none 
aprend , que Dieu fit parvenir Jofeph 4 
une vieillefte heureufe & avanc^e , qull 
lui fit voir la profpent* de fa famille, 8c 
que pour quelques ann6es d'alfliOion 
qu'il avoit eufis en (a jeunefle , il lui ac- 
corda une longue 8c conftante profp^ri- 
t^. Voila comment le Seigneur , apres 
avoir exerce* fes enfans par diverfes 
6preuves , leur accorde de la tranquility 
8c du repos, & enfin la grace d'une mort 
heureufe ; en attendant qu'il r^compen- 
fe leur foi 8c leur pUti dans la vie £ ve- 
nir. Enfin , il taut rapeller id la infle- 
xion que St. Paul fait fur la mort de Jo- 
feph , lors qu'il dit , dans l'Epitre aux 
Hebreux , jQue ce fid p*r lafet , que Je- 
fefh mewrstU ordtnms que Jet »s fuffent 
traujpertes suptyj de Cahaati. Cela mar- 

Sue qu'il mourut dans la ferme pcrfim- 
on que les enfans d'Ifraei forttroient 
d'Egypte , 8c quits pofRderoient ce 
pays que Dieu avoit promis a leurs te- 
res. Ceft ainfi que les promefles de 
Dieu foutiennent les fideles , & dans 1* 
vie & dans la mort 
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ARGUMENT. 

Ce Lhre eft ape Hi Exode , ce qwjignifie , Sortie , pane qu'ilconu 
mence par Ibiftme de la Sortie du peupie etlfrrtl burs d'Egypte. 
On y ht cequi arriva a" ce peupie, depuis la mort de Jofeph , 
jufqiSd ce que le Tabernacle jut drejji dans le defert $ ce qui 
comprend fefpace d f environ 140. ans. 



CBLAPITRE I. 

** Mn d'Egypte entreprenddeMtruire let 
€nf**s trljrael , en let trait ant avec 
•tgucoup da durete ; en commandant dux 
$Hu$emntet de tuer Urn let enfant ma- 
le* du Hebreusc » det lew naijfance , & 
enordonnant fWon let noyat dant UjUw- 
ve. 

C^Jont ici les nems des enfans d'lf- 
rafcl, qui entrerent en Egypte 
avec Jacob. Us yentrerent Cha- 
con avec la famille. 

2. Ruben , Simeon , Levi , & Juda> 

3. Iflacar , Zabulon , & Benjamin , 

4. Dan, & Nephthali, Gad, & After. 
y Toutes les perfonnes qui Itoient 

nees de Jacob etoient foixante & dix , 
avec Jofeph qui 6toit enEgypte. 

6. Or Jofeph mourut, Sctousfesfrg- 
res , & toute cette geueratjon-tt. 

7. Et les enfans d'lfragl foifonerent & 
multiplierent extraordinairement, & ils 
s'acrurent & devinrent tres puuTans, tel- 
lement que le pays en rut rempli 

8. Depuis s'eleva un nouveau Roi 
for l'Egypte , qui n'avoit point connu 
Jofeph. 

9. Et il dit a fon peupie : Voici le peu- 
pie des enfans d'liraei eft plus grand & 
phis puiftant que nous. 

10. Venez done; agiifons prudem- 
ment ivec lui; de peur qu'il ne le mul- 
tiplie i que s*i\ arrivoit quelque guerre, 
One fe joigne auffi a nos ennemis ; qu'il 
ne combatte contre nous , & qu'il ne fe 
retire de ce pays. 

ii. Us etablirent done fur le peupie 
des commiiiaires d'impdts , pour l'ac- 
cabler • de charges ; & le peupie bat4t des 



villes fortes aPharaon, favir Pithom. 
&Rahamies. 

12. Mais .plus on l'affiigeoit, plusil 
crouToit & multiplioit i & let Egyptient 
voyoient avec chagrin les enfkns d'I£ 
ragl. 

13. Et les Egyptiens faifoient fervir 
les enfans d'liraei avec rigueur. 

14. TeUement qu'ils leur rendirent lar 
vie amere , par une dure fervitude , em 
let employ ant A faire du mortier , des bri- 
ques , & toute forte d'ouvrage qui fe 
fait aux champs : Toutle fervice qu'on 
droit d'eux Suit avec rigueur. 

1 S • Le Roi d'Egypte parla auffi aux Ik- 
ges-femme9 H6breufes, dont Tune s*a- 
pelloit Sciphra , & l'autre Puna. 

10*. Et il leur dit : Qnand vous rece- 
vrez les enfans des remmes des H6- 
breux , & que vous les verrez fur le fie"* 
ge ; fi cV/F un his , mettez-le a mort ; 
mais (i feft une fille K qu'elie vive. 

17* Mais les fages-remmes craignirenC 
Dieu , & ne firent pas ce que le Rpi d'E- 
gypte leur avoit dit j car elles latiRrent 
vivre les tils. 

1$. Alorsle Roi d'Egypte apellales 
iages-femmes, & leur dit: Pourquoi 
avez-vous fait cela , d'avoir laiAe" vivre 
les fils. 

19. Et les iages-femmes repondirent a 
Pharaon : Celt que les f emmet des Hi- 
breux ne font point comme celles d'E- 
gypte ; car elles font vigoureuies ; elles 
ont accouche" avant que la fage - femme 
viennevers elles. 

20. Et Dieu fit du bien aux fages-fem- 
mes ; & le peupie multiplia , & devint 
tres-puiflant. 

ftl.Et 
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mens ; & Dieu ie fouvint de l'alliance dltoural pour regarder ; & Dieu PapeU 



qu'il avoit faite avec Abrmham , Haac St 
Jacob. 

25. Ainfi Dieu regarda let enfans d'If. 
rafcl , 8c connnt leur etat. 

if E f L £ X I O N S. 
rXN voit dans ce chapitre x comment 
^ Moyfe , par one Providence de Dieu 
toutf garticuliere , rat confer** en vie 
apres ia naiflance , nourri par (a propre 
mere , & eleve* a la cour de Pharaon par 
la Princefle d'Egypte. On doit admirer 
dans cet evenement les merveilles de la 



Providence, qui earantit ainfi Moyfe de \ . . ... a ,„„ 

la mort ; St qui voulut que I'expolltion la caufe de leurs Ixafteurs, Sc j'ai connu 



la da milieu du buiflbn , difimt : Moyfe. 
Moyfe* Et il rependit : Me voici. 

5. Et Dieu dit : N*aproche point d'ici : 
DlchaiuTe les fouliers de te* pie's ; car la 
lieu oft tu 6s arret* eft una terre tainte. 

6. II dit auffi : Je fa* le Dieu de ton 
p*re , le Dieu d'Abranam , le Dieu d'i* 
laae , St le Dieu de Jacob. . Et Moyfe 
cacha Ion vifage , parce qu'il craignoit' 
de regarder vers Dieu. 

7. Et l'Bternel dit t Tat tres - bien vA 
raffli&on-de mon peuple qui eft en Egyp- 

- * • ■ - * • qo'flsc 



te ; Sc j'ai entcndu le cri < 



•gyp 

jeti 



i ont Jftu6 



de cet enfant fervit a fon tle>ation ; Sc 
que celui qui devoit un jour illlivrer le 
peuple d*Hra«l de la tirannie des Egyp- 
tiens » tut eleve* par la fille du Prince 
meme qui avoit entrepris de dltruire les 
Ifraelites. Ce que Moyfe fit en tuatit un 
Egyptien eft une aftibn extraordirfaire , 
qui ne doit point &tre tiree a cbnftquen- 
ce ; puifque Moyfe e*toit un homme en* 
toy* de Dieu , Sc apell* a retJrer les If- 
raelites d'Egypte. I*- ft p*ut auffi que 
Moyfe ne put garantir la viede oelni qui 
e*toit attaqu* ,ou meme la fienne propre, 
qu'en tuant l'Egyptien. St. Paul remar- 
qne fur cette hiftoire : Que Par la foi, 
Moyfe etartt dtja grand , refufa tPhre apet* 
le Ufils de la Jlle de Pharaon , £T qu'it 
ehnfit plAtat d'etre afflige avec le peuple de 
Dint, qke de jouitfour un feu de terns des 
delicts du piche. Enfih , la longue dur*e 
& le redoublement de k fervitude des 
Ifraelites nous montre, que Dieu laiffe 
euelquefois long* terns ceux qu'il aime 
dans la fouffrance avant que de les deli* 
vrer ; mais que ni la longueur , ni la ri« 
gueur des maux quils endurent ne doit 
Jamais leur faire perdte courage. 
CHAPITRE II I. 
Dieu aparoit a Moyfe dam un buiffoh qui 
kruloit fans fe conjumer , & lui dit jWil 
t avoit choijtpour retirer fin peuple d , E» 
gypte i £T comme^Moyfe nepeuveit crei* 
re que Dieu veulut fefervir de lui p9ur 
tela* Dieu Pajfuredefaprote&ien, £7* 
du Join fu*U aveit de te peuple : It lui 
erdenne (taller parler aux Ifraelites fif 
a Ptytraon , fcT il luipredit quelfereit le 

ducces deJacemmiJJUn. 
R Moyfe paiflbit le troupeau de J*- 
thro Ion beau-p^re , Sacrificateur de 
Madian ; 8c menaut le troupeau derrie'- 
re le deiert , il vint a ia montagne de 
Dieu iufqu*a Horeb. 

2. Et l'Ange de PEternel lui aparut 
dans une nammc de feu , du milieu d*un 
buHTon ; & il regard* , & void le buil- 
fon etoft tout en feu , mais il ne fe con* 
fumoit point 

- 3< Mors Moyfe dit: Je me dltourne- 
rai nxaintenant , & je verrai cette gran- 
de vifion , & pourquoi te buiifon ne fe 
confume point. 
4. Et l*Etepfte1 vft que- Moyfe sttoit 



leurs douleurs. 

8. Auffi fuis - je defcendu pour le d*li~ 
vrer de ta main des Egyptiens . & pour 
le faire remonter de ce pays la , en un>' 
pays bon Be fpacieux, en un pays ou cou- 
Tent le lait 8c le miel ; au lieu ou font 
les Cananeens , les He'thiens , les Amor- 
rbeens , les Phlrtziens, les Ut'viens, Sc 
les je*bufiens. 

• 9. Et maintenant , voici le cri des enw 
fans d'lfraei eft venu jufqucs a moi ; & 
j'ai vu auffi la maniere dont les Egyp* 
tiens les opriment. 

10. Maintenant done , vien , & je t'en-' 
voierai vers Pharaon, & tu retireras 
mon peuple , favoir les enfans d'llragl , 
hors d'Egypte. 

1 1. Alors Moyfe repondit : Qui fuit-je, 
moi , que j'aille vers Pharaon , & que je 
retire les enfans d'lfragl hors d'Egypte ? 

12. Et Dieu dit : Va, car je ferai avec 
toi ; Sc tu auras ce iigne que e'eft moi qui 
t'ai envoye* : Quand tu auras retire mon 
peuple hors d'Egypte , vous fervirez 
Dieu pres de cette montagne* 

13. Et Moyfe dit a Dieu : Voici , 
quand je ferai venu vers les enfans d'lf- 
raSl , & que je leur aurai dit : Le Dieu 
de vos plres m'a envoys vers vous : 
Alors s'ifs me diftnt : Quel eft fon nom ? 
Que leur dirai-je ? 

14. Alors Dieu dit a Moyfe: JESUIS 
CELUI QUI EST. II dit auffi : Tu di- 
nts ainfi aux enfans d'Ifrael » Celui qui 
EST m'a envoyl Vers vous. 

15' Dieu dit encore a Moyfe 1 Tu di- 
ms ainfi aux enfans d'Ifrael: L'ETER- 
NEL, le Dien de vos peres ,le Dieu (TA- 
braham , le Dieu d'Ifaac« : & le Dieu de 
Jacob m'a envoy* vers vous ; Sc c'ejl ici 
mon memorial dans tous les ages. 

16. Va, & aflemble les anciens d'lf- 
ra^l , & leur di : L'Eternel , le Dieu de 
vos peres m'eft aparu , le Dieu d' Abra- 
ham , d'Ifaac , St de Jacob , & m'a dit : 
Certainement je vous ai vifit* , Sc fai v* 
ce qu'on vous fait en Egypte. 

17. Et j'ai dit ; Je vous ferai remonter* 
de l'Egypte ou vous etes affligls , au 
pays des Cananeens , des Hethiens , des 
Amorrheens , des Pherefiens , des He- 
viens , & des jebufiens , dam eepays on. 
coulent le lait ^ le miel. 

Digitized by LiOOQ IC 



64 Moylk^4*Ton E X OP B- 

IS. Et ii$$b£iront a ta parole j. & tu *""** 



Meyfe. *A*rorh 



iras , toi.&jtes; Anciens d'liragl , vers le 
Roi d'Egytfte , & vous lui direz : L'E- 
ternel , Ye Dieu des Hlbreux eft veriu au 
devant de nous. Maintenant donq nous 
te prions que nous all ions le chemin de 
trois jours au deTert , & que nous facri- 
fiions a l'Eternel n6tre Dieu. 

19. Or je lai que le Roi d'Egypte ne 
vous permettra point de vous en aller , 
finon par main forte. 

20. Mais j'£tendrai ma main, & je 
fraperai l'Egypte par toutes les merveil* 
les que je ferai au milieu d'elle ; & apres 
oela il vous laifiera aller. 

21. Etje ferai que ce peuple trouve- 
ra grace envers les Egyptiens , & il arri- 
▼era que quand vous partirez , vous ne 
vous en irez point a vuide. 

22. Mais chaque femme doit demander 
a fa vojfine, & al'hdteife de fo maiion , 
des vaiiieaux d'argent & des vaiileaux 
d'ar . & des vetemens , que vous met- 
trez fur vos fils & fur vos filles ; ainfi 
vous depouillerez les Egyptiens. 

REFLEXIONS. 
T70ici les confutations qu'il faut faire 
v fur ce chapitre : La prlmie're regar- 
dela manifre dontDieu apellaMoyie, 
& lui fit connoitre qu'il f'avoit choifi 
pouretrele Liblrateur du peuple d'lf- 
raSl. La viiion que Moyfe eut de ce 
buiifon , qui bruloit fans fe confumer , 
etoit une merveille dont Dieu voalut fe 
fervir pour attirer fon attention , & pour 
le perfuader , que Dieu 6toit la pr^lent. 
On vok enfuite , que Dieu paria a 
Moyfe , & qu'il lui dit , que fe terns 
&pit venu auquel il vouloit d^livrer fon 
peuple de la tirannie de Pharaon , & 
accompli? les prqmeftes- qu'il avoit fai- 
tes autrefois a Abraham , a Ifaac & a Ja- 
cpb. Cela devoit fervir a confirmer 
Moyfe dans fa vocation , & a perfuader 
les Israelites eux-memes. que. Moyfe 
leur 6toit envoys de la part de Dieu , & 
que le terns de leur d£livrance ^toit venu. 
Far Id nous voyons que Dieu eft tofijours 
fiddle dans fon alliance & dans les pro- 
meiies ; & qu'il eft impoffibie qu'il aban- 
donne jamais fon Eglile. ni fes enfans. 
Une autre conflagration qu'il faut feire, 
regarde la reTdtance de Moyfe ,-qui ne 
pouvoit fe reToudre a aller vers Pharaon,' 
au' croire que Dieu dllivreroitfon peuple 
par fon moyen. - Qa doit regarder cette 
r^fiftance , non comme une d£fob£iflan- 
ce , niais comme un eflet de i'humilite' 



CHAP ITRE IV. 

Dieu confirme Moyfe dans fa vacation, par 
dtux jtghes miraculeux , & par des Pro- 
mefles reiteree* de fen fecourt. Enfuite 
Moyfe part pour s*en otter. en Egypte ; £T 
comme il etoit en chemin , un ^Angc V ob- 
lige a circoncire fon fils, ^Aaron lui 
vient au devani , £f its font connoitre 
au* enfans tCIfrael , que t Dieu veutoit 
les dilivrer. 




2. Et l'Etern$l lui djt : Q11 V/^ce que tu 
a* en ta main? II repondit, Une verge. 

3. n dit: Jette-la par terre : Et il la 
jetta parterre , & elle deviht un ferpent ; 
& Moyfe s'enfuioit de devant ce ferpent. 

4. Alors l'Eternel dit a Moyfe : Eten 
taraain, & faifi fa queue. Et il ftendit 
fa main, & la faifit, & elle redevint 
verge en ia main. 

5. Fai cela devant eux , afin qu'ils 
cfoient que l'Eternel , le Dieu de leurs 

f»^res^ le Dieu d' Abraham , le Dieu d'l- 
aac , & le Dieu de Jacob, t'eft aparu, 

6. L'Eternel lui dit encore : Mets main- 
tenant ta main dans ton fein. Et il mit 
fa main dans fon fein : Puis il la tira ; $$ 
void fa main etoit blanche de Hpre com* 
me la neige. 

7. Puis Dieu dit : Remets ta main dans 
ton fein. Et il remit fa main dans fon 
fein : Et I'ayant retiree hors de fon iein, 
voici , elle 3toit redevenue comme ion 
autre chair. 

8. Que s'ii arrive qu'ils ne te croient 
point » & n'obe'iifeht point a la voix du 

Sr^mier prodige , ilscroironta la voix 
u fecohd. 

9. Et s'il arrive qu'ils ne croient point 
a. ces deux prodiges , & qu'ils n'obli/Tent 

Sas a ta parole , tu prendras de l'eau du 
euve , & tu la.repandras fur la terre , 
& les ; caux que tu auras prifes du fieuve 
deviendront du fang fur la terre. 

10. Et Moyfe repondit a TEternel : H&. 
las,' Seigneur ! Mi dhier , ni d'avant- 
hier ie nefuti point un hommj qui ait la 
parole ailee , mdme depuis que tu as par- 
U A ton ferviteur i car j'ai la bouche 6c 
la langue pefante. 

11. Et l'Eternel lui dit: Qui a fait la, 
bouche de 1'homme ? Ou qui a fait lc 
muet , ou le iourd , 6u le voyant , on 
l'aveugle ? Weft-ce pas mdi ,. l'Eternel 1 

12. Va done maintenant , & je ferai 



die Movie., & de la crainte qu'il avoit de | avec ta bouche ^ $c je t'enfeignerai ce que 
ne pas reuflii; , & comme une de ces in- tu auras b dire. 



firnut^s qui peuvent te rencontrer dans 
ceux qui craignent Dieu. Cependant , ce 
^ue Dieu dit a Moyie , & les promefles 
qu'il lui fit de railiiter , fait voir , qu'il 
»ut oblir a Dieu aans tout ce qu'il nous 
. ordonne , & croire tout ce qu'il nous pro- 
met, quelque oimcuite^que nous voyions 
dans I'ex^cutionde ks ttfornjeiles. 



13. Et Moyfe repondit 1 H^las Seigneur ! 
Envoie , je te prie , celui que tu dois en- 
voyer. 

14. Et la colore de l'Eternel s'embrafa 
contre Moyfe, & il lui dit: Aaron le 
Levite n'eit-il pas ton fre're ? Je fai qu'il 
partera tr^s-bien. Et mSme.Ie voici qui 
lbrt au devant de toi f & quand il te ver- 

ra 
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ra il fe re* joulra dans fon 

if. To loi parleras none , & to met- 
tras ces paroles en (a boucbe ; & je ferai 
avec ta booche ft avec. la fienne , ft je 
vous enfeiguerai « que yous aurcx a 

16. Ec il pariera pour toi an people , 
& ainfi il fera ta booche, ft to fui feras 
11a place deDieo. 

17. Tu prendra* aoffi cctte verge eo ta 
main , avec laqoelle to feras ces pro- 
diges. 

18. Ainfi Movie s'en alia , ft retoorna 
Vers Je'thro Ton beau-pe>e , ft il ltd dit : 
Je te prie que je m'en aille , ft qoe Je re- 
toorne vers mes freres , quiywrt enEgyjp- 
te, pour voir sMls vi vent encore. EtJ6- 
thro lui dit : Va en paix. 

-19. Or PEternel dit a Moyfe ao fays de 
Madian: Va, £T retourne en E$ypte; 
car tous ceux qui cherchoient ta vie font 
morts. 

20. Ainfi Moyfe prit fa femme , ft fes 
fils , ft les mit fur un ane i ft retourna 
an pays «FEgypte. Et Moyfe prit auffi 
la verge de Dieo en fa main. 

21. L'Eternel avoit dit auffi a Moyfe: 
Puis que tu t'en vas , ft que tu retournes 
en Egypt© , pren garde a tous les mira- 
cles que j*ai mis en ta main : Tu Us fe- 
raf "devant Pharaon ; mais j'endardraij.Afc 
fon cotur , & il no Jaiffera point aller le 
peapte 

to. To diras done a Pharaon : Ainfi a 
ditPEternel j Ifrall eft mon fils , moo 
premier- m€. 

23. Et je t'ai dit : Laifie aller mon fils, 
afinqo'il me ferve ; & to as refute* de le 
laifler aller. Void , je m'en vai raire 
mourir ton fils , ton premier - n£. 

24. Or il arriva que comme Moyfe eteit 
fur le chemin dans uhc hdtellene , PE- 
ternel le rencontra & chercha de le faire 
mourir.' 

25. Et Se*phora prit un couteau tran 
chant , & en coupa le prlpuce de fon 
fils , ft le jetta a les pi6s , ft dit : Cer 
talnement tu mUs un epoux de fang. 

3j6. Alors PEternel le laifla. EtSepho- 
ra dit : Tu m y $s un Ipoux de fang , a cau- 
U de la circoncifion. 

27. Et PEternel dit a Aaron : Va t'en 
ao devant de Moyfe au deTert. II y alia 
done ft le rencontra en la montagne de 
Dieu, ftillebaifa. 

28. Et Moyfe raporta a Aaron toutes 
les paroles de PEternel ,' qui Pavoit en- 
voie , ft tous les prodiges qu'il lui avoit 
commande* de faire. 

29. Moyfe done poorfoivit fon che 
join avec Aaron; &i|saflemblerenttous 
les Andens des enfans d'Hrafel. 

30. Et Aaron dit toutes les paroles que 
PEternel avoit dites 4 Moyfe , ft fit les 
prodiges devant le peuple 



ft profternent en terre ils Padortrent. 

L REFLEXIONS. 
A prindpale ob(ervatJon qo'fl finit fai- 
re fur ce chapitre , regarde les divert 
retus que Moyfe fit d'aller parler ao Roi 
d'Egypte , ft ce que Dieu lui dtt pour 
Pengager a loi obei'r. Cela nons aprend , 
one qoand Dieu nous ajpelle, nous devonc 
iuivre notre Vocation fans rten craindre , 
ft fans ecooter ce qoe la chair fogglre 
poor noos eo dltoorner. Les promefle* 
qoe Dieu fit a Moyfe d'etre avec lui , les 
prodiges par lefquels il confirma ces pro- 
mefles , ft le pouvoir qy'il lui donna de 
faire des miracles , nous font voir que 
Dieu ne manque jamais de donner les for- 
ces ft les moyens nlcefikirec pour exlcu- 
ter fes ordres , & qu'il eft toujours avec 
fes ferviteurs lorfquMl les envoie. Ce qui 
arriva a Moyfe lors que Dieu Pobligea ft 
circoncire fon fils , tendoit a lui apren- 
dre que Dieu vouloit Que la circoncifion, 
qui {toit une marque de fon alliance avec 
fes enfans d'lfratt , fut obferve*e. De la 
nous devons recueillir , que les comman- 
demens de Dieu , meme ceux qui ne re- 

Sirdent que des chofes exterieures ft in- 
ffgrentes de leur nature , doivent etre 
gardes inviolablement 

CHAPITRE V. 



*er , c/ •• train** ywc if/ xnjans a ijratf. 
fujfent traith avec Pirn de Jeveriti. Ce 
qut Jit que te feufle ttlfrael murmur* 
centre Moyfe , & que Moyfe lui-memeCe 
flaignit * Dieu au mmtvuu fucces omHI 
avott eu. 
APres cela Moyfe ft Aaron vinrent ft 
" dirent a Pharaon : Ainfi a dit PEter- 
nel , le Dieu d'lfrael : Laifie aller mon 
peuple, afin qu'il me cllebre une fete 
folemnelle au deTert. 

2. Mais Pharaon dit : Qui eft PEter- 
nel , que j'oblifie a fa voix , pour laiflet 
aller Ilrafcl ? Je ne connois point PEter- 
nel , ft ie ne laiflerai point aller Ifrattl. 

3. Etiis dirent: LeDieu desHe'breux eft 
venu au devant de nous ; nous te prions 
que nous allions maintenant le chemin 
de trois jours au deTert , ft que nous fa- 
crifiions a PEternel ndtre Dieu, de peur 
qu'il ne fe jette fur nous , par la morta- 
lity ou par Pepee. 

4. Et le Roi d'Egypte leur dit : Moyfe 
ft Aaron , pourquoi d^tournez - vous le 
peuple de ton ouvrage ? Allez mainte- 
nant a votre travail. 

5. Pharaon dit auffi : Void , le peo- 
ple de ce pays eft maintenant en grand 
nombrc , & vous les taites chommer de 
leur travail : 

6. Pharaon commanda ce joor - la m(- 
me aux exadeurs qui ifeient fur le peu- 
ple , & k fes commitiaires , difant : 

f. Vous ne donnerez plus de pailtc ft 



31. Et le peuple crut : Et ils aprirent , . . 

que PEternel avoi't .vifite* les enfans d'lf- ce peuple pour faire des briques . cont- 
rail , ft qu'il avoit vu leur afftiaioni ft me -auparavant i m*u qu'ils aillent ft 

K qu'ils 
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qu'ils s'amaflent de la paille. 

8. Cependant vous leur impofere* la 
quantity de briques $u'ils faifoient au- 
paravant, fans en rien diminner; car 
lis font gens de loifir ; aufli crient-ils , 
difant : .Allons, ©* facrifions a notre 
l)ieu. 

9. Qu'on accable ces gens de travaux , 
& qu'Ds s'y occupent , & qu'ils ne s*a- 
rouient point a des paroles de nienfonge. 

10. Alors les exa&eurs du peuple , & 
fes commiflaires fortirent , & dirent au 
peuple : Ainfi a dit Pharaon : Je ne vous 
«onnerai plus de paille. 

11. Allez vous-memes & prenez dela 
paille ou vous en trouverez ; quoi qu'on 
ne diminue rien de vdtre travail. 

12. Alors le peuple fe r £ pan dit par 
tout le pays d'Eeypte , pour amafler du 
chaume au lieu de paille. 

13. Etles exa&eurs les preflbient , di- 
fant : Achevez vos ouvrages , chaque 
jour , comme quand la paille vousitoit 
fournie. 

14. M6me les commiflaires des enfans 
d'Ifrael , que les exa&eurs de Pharaon 
avoient etablis fur eux , furent battus ; 
£T on leur dit; Pourquoi n'avez-vous 
point acheve' vdtre tache de faire des bri- 
ques , hiier & aujourd'hui , comme au- 
paravant ? 

15. Alors les commiflaires des enfans 
d'Ifrael vinrent crier a Pharaon , difant : 
Pourquoi fais-tu ainfi a tes ferviteurs ? 

16. On ne donne point de paille a tes 
ferviteurs , & toutefoif on nous dit : Fai- 
tes des briques. Et voici , tes ferviteurs 
font battus , & on en impute la faute a 
ton peuple. 

17. Et il repondst : Vous Stes de loifir, 
vous ites de loifir ; c'eft pourquoi vous 
dites : Allons , facrifions a l'Eternel. 

18. Or maintenant , allez, travaillez; 
car on ne vous donnera point de paille , 
& yous rendrez toujour* la m6me quanti- 
ty de briques. 

1 9. Et fes commiflaires des enfans d'If- 
rael virent qu'ils Itoient dans un mau- 
vais etat ; puis qu'on difoit : Vous ne di- 
jninuerez rien ae vos briques de la tache 
de chaque jour. 

20. Et eh fortant d'aupres de Pharaon, 
lis rencbntre*rent Moyfe & Aaron, qui fe 
trouvlrent devant eux. 

21. £t Us leur dirent: Que l'Eternel 
vous regarde , & en juge ; vu que vous 
nous avez mis en mauvaife odeur de- 
vant. Pharaon; & devant fes ferviteurs; 
en. leur mettant Pcpe'e.a la main pour 
noustuer. 

22. Alors Moyfe retourna vers )*Eter- 
nd , & dit : Seigneur., pourquoi as • tu 
rait maltraiter ce peuple ? Pourquoi 
rii'as - tu envoye* T 

/ 23. Car de.puis que je fuis vehu vers 
Pharaon ,.pour parler eh ton nom , il a 
maltraite* : ce peuple', & tu n'as ptoint 
d£Iivr£ ton* peuple. ' " 



REFLEXIONS. 
T E courage avec lequel Moyfe , qui s'eV 
r^ toit d'abord fait de la peine d'aller 
parler aii Roi d'Egypte ,. exlcuta la com- 
million , eft une preuve de fon obeWan- 
ce & de fon zele , & un exemple qui 
aprend aux ferviteurs de Dieu a fuivre 
leur vocation , fans craindre les horn* 
mes. La rlponfe fie*re & impie de Pha- 
raon , fait voir que jamais il n'auroit 
laifR fortir les enfans d'Ifrael de fon 
pays , fi Dieu ne l'y eut contraint par les 
effets de fa puiflance. Ainfi 1 'endurcifie- 
ment de ce Prince fut l'occafion de tou- 
tes les merveilles que Dieu fit par le mo- 
yen de Moyfe , & attira fur l'Egypte tous 
les'fleaux dont elle fut accabUe. La ri- 
gueur dont Pharaon ufa contre le peuple 
d'Ifrael , itoit une nouvelle e"preuve que 
Dieu envoyoit a Moyfe & aux ifraelites , 
afin de voir s'ils croiroient toujours en 
fes promefles , quoique la pr6*mie*re com- 
miflion de Moyfe eut eu un fucces con- 
traire a celui qu'ils attendoient. Cela 
montre auffi que lorfque Paffliftion re- 
double , c'eft fouvent alors qu'elle eft 
prSte a finir. Enfin , l'on voit dans les 
murmures du peuple , contre Moyfe & 
Aaron , l'impatience & l'ingratitude or- 
dinaire des hommes. lis fe dlfient des 
promefles de Dieu , lorfqu'il tarde a les 
accomplir , & ils perdent courage , dans 
le terns qu'il fe prepared leur faire du 
bien , & qu'il leur donne les aflurances 
les plus fortes de fon amour. 

9 H A P I T R E VI. 

Dieu envoi e une feconde fois Moyfe vers les 

enfans eflfraet , pour les ajfurer qu'il les 

delivreroit i man its ne voulurent fto 

Pecouter. JOieu lui commande enfurte 

if oiler encore avec <Aaron fon frere parler 

a Pharaon. Vauteurfacre ajoute la ge- 

nealogie di Moyfe £T d'^Aaron. 

CT l'Eternel dit a Moyfe : Maintenant 

*-* tu verras ce que je rerai a Pharaon ; 

car il les laiffera aller , y etant contraint 

par une main forte ; mime contraint par 

une main forte il les chaflera de fon pays. 

parla encore a Moyfe , & lui 

d « l'Eternel. 

is aparu comme le Dieu Fort , 
ant , a Abraham , A Ifaac , & 
mais je n'ai point e*te" connu 
mon nom d'Eternel. 
ii aufli ^tabli mon alliance avec 
r leur donner le pays de Ca- 
efi le pays ou ils ont voyage , 
ont habite* comme e'trangers. 
j'ai en tend u les fanglots des 
frael , que les Egyptiens tien- 
ves ; & je me fuis louvenu de 
nee. 

pourquoi di aux enfans d'Ifl 
uu l'Eternel , je vous retircrai 
; les charges dei Efyptiens , je 
rrerai de leu* fervitude , & jc 
eterai a brasitendu , & par de 
jemens. 
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7. Et je vous prendrai pour mon peu- 
ple ; je vous ferai Dieu , 3k vous connof- 
trez que iefias l'Eternd vfttreDieu , qui 
vous retire de deffous les charges des 
Egyptiens, 



qui lui enfanta Phinees. Ce font la les 
Chefs des p*res des Levites , leioa leurs 
families. 

26. Or c\ 
fe , anxquel 



8. Et je vous ferai entrer au pays _, enfans d'ffrafcl du pays d'Egypte , felon 



pour leqoel j'ai lev* ma main , que je 
le donnerois £ Abraham , a Ifaac , 8c a 
Jacob i €c je vous le donnerai en h*rita- 



?ejt \k cet Aaron 8c feft ce Moy- 
efs PEternel dtt : Retirez tes 



ge: ie/*« PEternel. 
9. Moyf 



oyfe done parla aim! aux enfans 
d'Hrael ; mais ils n'*cout*rent point 
Moyfe i a cauie de PangoiiTe de leur ef- 
prit , & a caufe de la fervitude •* ils 
eUrent. 

io. Et PEternel parla a Moyfe, difont : 

ii. Va , & di a Pharaon Roi d*Eeyp- 
te , qu'il laifie fortir les enfans d'liraei 
de Ion pays. 

12. Alors Moyfe parla devant PEter- 
nel , & dit : Voici , les enfans d'Ifrael 
ne m'ont point *coute* ; & comment 
Pharaon m'ecoutera - 1 - il , moiqui/tf* 
incirconcis de levres ? 

13. Cependant rEternel parla a Moy- 
fe & Aaron ; & lew donna ordre (Toiler 
trouver les enfans d'Ifrael , & Pharaon 
Roy d'Egypte f pour retirer les enfans 
d'lirael du pays d'Egypte. 

14. Ccfont id les chefs des maifoqs de 
leurs peres. Les enfans de Ruben pr*- 
mier-n* d'Hrafcl , H*noc & Pallu . Hetf- 
ron & Carmi. Ce font la les families de 
Ruben. 

15. Et les enfans de Simeon , Jemuel , 
Jamin , Ohad , Jakin , Tfohar , & Scaul, 
fiU d'une Canan*enne. Ctfont la les fa- 
milies de Simeon. 

16. Et ce font id les horns des enfans 
de Levi , felon leurs generations , Guer- 
fc,om , Kehath & Mfrari. Et les ann6es 
de la vie de Levi furent cent trente-fept. 

17. Les enfans de Guerfqom, Libni 
3c Scimhi , felon leurs families. 

18. Eries enfans de Kehath , Ham- 
ram , Jithshar , H*bron & Huziel. Et 
les annees de la vie de Kehath furent 
cent trente- trois. • 

*9. Et les enfans de M*rari , Malhi 
AMufci. Ce font la les families de Levi, 
felon leurs generations. 

20. Or Hamram prk Jokbed-fa tante 
pour femme , qui lui enfanta Aaron & 
Moyfe. Et les anneesae la vie de Ham- 
Tarn furent cent trente - fept. * 
- 21. Et les enfans de Jitshar, Cor*, 
Kepheg « Zicri. 

22. Et leS enfans de Huziel , MiGjael , 
Eltfaphan, & Sithri. 

23. Et Aaron epoufa Elifclbah, fille 
ne Hamminadab-, fceur de Nahsflbn , 
qui lui enfanta. Nadab , Abiira , El*azar 
Jtlthamar. ; 

24. Et les enfans de Cor* , & Affir ,• El- DT l'tternel dit a Moyfe : 
tana & Abiafaph. Qtfont la les famil- C* ^ fahu Pour ten j r iL +1. 
les des Corites. •*• - - «" r - -- r 

25. Mais Eleazar , fils d' Aaron , prit 
po«r fa femme «ne 4«s*tlk< d&Puthiel, 



leurs bandes 

27. Ce font enx qui parHrent a Pha- 
raon Roi d'Egypte , pour retirer les en- 
tans d'Ifrael d'Egypte ; cV/ ce Moyfe & 
fefi cet Aaron. 

28. II arriva done qu'au jour que rE- 
ternel parla a Moyfe au pays d'Egypte ; 

29. Quand, dis-je , rEternel parla 4 
Moyfe, difant: Jefuu PEternel , Di a 
Pharaon Roi d'Egypte toutes les paroles 
que je t'ai dites : 

30. Alors Moyfe dit devant rEternel: 
Voici , je fuu incirconcis de ievfes , 
& comment Pharaon m^coutera-t-il ? 

REFLEXIONS. 
CN liiant ce chapitre on doit y remar- 
** quer principalement ces deux cho- 
fes : I. Que Dieu fit donner de nouvelles 
aflurances de fon feconrs aux enfans 
d'lfragl , quoi qu'ils eu/Tent murmur* 
contre Moyfe; par ou Pon pent voir 
combien Dieu eft bon , mSme envers 
ceux qui Poffenfent , & qui reconnoif- 
fent mal fes graces. II. Que les enfans 
d'lfragl refufe'rent d^couter Moyfe , par- 
ce ^ue les prlmilres demarches qu'il 
avoit faites vers Pharaon avoient rendu 
leur condition encore plus trifte , & que 
Moyfe lui -meme craignoit de mourner 
vers ce Roi , Itant rebut* par la difficul- 
ty de Pentreprife. Quand les hommes 
ne voient pas d'abord Peffet des promef- 
fes de Dieu , & qu'ils font dans la fouf- 
rrance , la grandeur de Paffiiaion & leur 
infirmit* les jettent dans Pimpatience, 
dans la defiance & dans la crainte. Mais 
ce lont des tentations qu'il faut furmon- 
ter , en fe repreTentant que Dieu n'aban- 
donne jamais les fiens , & que les deffeins 
de fa providence s'exlcutenttoujours in- 
failliblement. La gencalogie de Moyfe 
& d' Aaron eft ici raport*e , parce que 
c'*toient des perfonnes illuftres , 8c par- 
ce que dans la fuite les Sacrificateurs & 
les autres Miniftres de la Religion furent 
pris de leur famille. 

CHAPITRE VII. 
Moyfe £T ^Aaron vont encore vers le Roi 
d'Egypte , £T ce Prince ay ant refufe de 
laij/er fortir let enfans <? 1 fratl , Moyfe 
changed en fa pre fence fon baton en un 
ferpent j enfuite si changea les eaux en 
fang , ce qui fut la premiere des dix 
plates dent Dieu frapa VEgypte. Mais 
let Magiciens de Pbkraen ay ant tontre- 
fait ces deux miracles, ce Prince per ft ft a 
dews fa refolution. 
™ ., , .,.. % : Voki, je 

„. - . . ,ac * de Dieu 

vers Pharaon, 8c Aaron ton tr^re fera 
tdft Prophdte. 
'*1. Tu diias toutes les diofes ^ue je 
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t'aurai commandoes , & Aaron ton frere 
parlera & Pharaon, afin qu'il laiffe aller 
les enfans d'lfrael hors de fon pays. 

3, Mais j'endurcirai le cceur de Pha- 
raon , & je multiplierai mes prodiges & 
mes miracles an pays d'Egypte. 

4. £t Pharaon ne vous gcoutera point ; 
mais je mettrai ma main fur l'Egypte , 



Jk je retirerai mes armies , [avoir mon 
peuple , les enfans d'lfrael, du 
d'Egypte par de grands jugemens. 



5. Alors le* Egyptiens lauront que je 



6. Moyfe done $1 Aaron firent commt 
l'Eternel lew avoit command*; ils fi 
rent ainfi. 

7. Or Moyfe eteit agl de quatre*vingts 
ans, & Aaron de quatre-vingts trois 
quand ils parlerent a Pharaon. 

8. Et l'Eternel parla a Mdyfe & a A* 
ton , difant : 

9. Quand Pharaon vous parlera, & 
vous dira: Faites un miracle] alors tu 
diras a Aaron , pren ta verge & la jette 
devant Pharaon , V elle deviendra un 
dragon, 

10. Moyfe done & Aaron vinrent vers 
Pharaon , 8c firent comme l'Eternel 
avoit command^. Et Aaron jetta fa ver- 
ge devant Pharaon & devant fes fervi- 
teurs , & elle devint un dragon. 

11. Mais Pharaon fit venir auifi les fa- 

Ses & les enchanteurs ; & ces magiciens 
'Egypte firent la meme choi'e par leurs 
enchantemens. 

J 2. Ils ietflrent done chacun leurs 
verges , 8c elks devinrent des dragons ; 
mais la verge d' Aaron engloutit leurs 
verges. 

13. Et le cceur de Pharaon s'endurcit, 
& il ne les ecotita point, felon que l'E- 
ternel en avoit parle. 

14. Et PEternel dit A Moyfe: Le cceur 
. de Pharaon eft apefanti *, il a refufe de 

laifler allesle peuple. 

1 5 . Va ten des le matin vers Pharaon ; 
. voici , il fortira vers l'eau ; tu te preTen- 

teras done devant lui fur le rivage du 
. fleuve » & tu prendras en ta main la ver- 



ge qui a etfc changle «n ferpent peuvent prendre pretexte de s'endurcir ; 

16. Et tu lui diras : l'Eternel , le Dieu ^nais cependant , en les 



des Hlbreux m'avoit envoye vers toi , 
difant: Laifle aller mon peuple, afin 
qu'il me ferve au deTert i & voici , tu 
ne m'as point tcout£ jufquesici. 

17. Ainfi a dit PEternel : A ceci tu 
fauras que je fitis l'Eternel ; Void je 
m'en vai traper.de la verge qui eft en ma 
main les eaux du fleuve ; & elles feront 
changees en fang* M . n 

18. Et le poiftbn qui eft dans le fleuve 
mourra , 8c le fleuve deviendra puant » 
8c les Egyptiens fe trayailleront beat* 
eouf pour boire des eaux du fleuve . 

19. L'Eternel dit aufli A Moyie ; Di * 
AaroA t pren ta, verge , & tun (amain 



fur les eaux des Egyptiens , fur leurs 
rivieres, fur leurs ruifleaux , & fur leurs 
marais , & fur tous les amas de leurs 
eaux ; & elles deviendront du fang ; & il 
y aura du fang par tout le pays d'Egypte, 
dans les vaiiieaux de bois & de pierre. 

20. Moyfe done & Aaron firent com- 
me l'Eternel avoit commanded Et *Aa* 
ron ayant leve* la verge, en frapa le* 
eaux du fleuve i Pharaon & fes ferviteurs 
le voyant ; & toutes les eaux qni etoient 
au fleuve rurent changes en fang. 

ai. Le poifTon auih qui etoit dans le 
fleuve mourut ; 8c le fleuve en devint 
puant , tellement que les Egyptiens ne 

Souvoient boire des eaux du fleuve ; 8c 
y eut du fang par tout le pays d'Egypte* 

22. Les magiciens d'Egypte firent la 
meme chofe par leurs enchantemens. Et 
le cceur de Pharaon s'endurcit; telle- 
ment qu'il ne les 6couta point , felon 
que .PEternel en avoit parle". 

23. Et Pharaon lew ayant tourae* le 
dos vint en fa maifon , 8c n'apliqua point 
encore fon cceur a cela. 

24. Or tous les Egyptiens creuferent 
autour du fleuve pour trouver de l'eau k 
boire , parce qu'ils ne pouvoient pas 
boire de l'eau du fleuve. 

25 « Et il fe paiTa fept jours , depuis 
que PEternel eut frape" le fleuve. 
REFLEXIONS. 
IL taut remarquer fur ce chapitre , que 
1 Moyfe ayant commence" de faire des 
miracles , qui devoient convaincre Pha- 
faon de la puiflance de Dieu & Pobliger 
a obeir a fes ordres , ce Prince n'en Tut 
cependant pas touche* ; parce que Dieu 
permit que les magiciens d'Egypte imi- 
tailent ces miracles ; ce qu'ils firent en 
trompant Pharaonpar des miracles faux 
& aparens , qui reueinbloient en quelque 
ffoon a ceux de Moyfe, mais qui n^toient 
qu'adrefle 8c impofture. Ce tut aufii ce 
qui endurcit le Roi d'Egypte^ quoique 
pourtant il pOt d^Ja reconnoitre , dans 
les miracles de Moyfe , la difference 
qu'il y avoit entre ces miracles , & ce 
que les magiciens faifoient< C'eft ainii 
que pour Cprouver les hommes , Dieu 
permet qu'ils aient des occafions d'oft ils 



, ejwouvant de 

cette mani^re , il leur doime toujours 
des nioyens fumfans de diftinguer la v4- 
rite d'avec le raenfonge , & de connoi- 
tre leur devoir. 

CHAPITRE VIII. 
Moyfe frape VEgypte de la fecende flaie % 
fnifut eetU des grenouities ; de la trou 
fieme , quifut telle desfux , £T que lee 
magiciem ne furent centre/atre i cf d§ 
la quatrieme , quifut telle des infe&es. 

APres cela l'Eternel dit a Moyie : Va 
vers Pharaon , & lni di : Ainfi a dit 
l'Eternel : Laifle aller mon peuple , afin 
qu'il me ferve.. ^ 

a. Que fi tuwruijs de le laifler al^r , 
voici, 
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: le fleuve produira une infinite 



ays. 



void, je m'en vai fraper de grenouilles fur les hommes dc Air les betes: Toate 

. — . la p 01I fliere du pays deviiit des poiix dans 

tout le pays d'Egypte. 

18. Et les magiciens voulurent feire 
la meme chofe par leurs" enchantemeas , 
poor prodnire des poux ; mais ils ne pa- 
rent. Les poux donc/awif tant for les 
hommes , que fiir les betes. 

19. Alors les magiciens dirent a Phja- 



tnustes 

drgreuouilles , tm monteront & entre- 
ront dans ta raaifon , & dans la chara- 
bre ou tn couches , & fur ton lit , & 
dans la maifon de tea ferviteurs , & par- 
mi tout ton peuple , 8c dans tes fours , 
8c dans tes mais. 

4. Ainu les grenouilles monteront fur raon : C'eft ici le doigtde Dieu. Toute. 
toi , fur ton peuple . & fur tons tes fer-!fois le tceur de Pharaon s'endurcit , 8c 
viteurs. <il ne, les ecouta point » (Hon ^uc PEter- 

5. L'Eternel done dit a Moyfe ; Pi a* nel <» avoit parle. 

Aaron : Eten ta main avec ta verge fur i 20. Puis PEternel dit * Moyfe : Leve- 
ies fleuves, fiir les rivieres , & fur les* toi de bon matin , -8c t* pr^fent? devant 



marais , & fai monter les grenouilles 
fur le pays cfEgypte. 

6. Ainfi Aaron eteqdit fa main fur les 
eaux de PEgypte , 8c les grenouilles 
monterent, « couvrirent le pays d'E- 

gypte. 

7. Et les magiciens firent la mime 
chofe par leurs enchantemeas , & firent 
monter des grenouilles fur le pays d'& 
OTPte. 

8. Alors Pharaon apella Moyfe 8c Aa- 
ron , & dit : Flechifiez PEternel par tw 
prieres , afin qu*il retire les grenouilles 
de deflus moi & de deflus mon peuple ; 
& ie laiflerai aller le peuple, afin qu'ils 
facrifient a PEternel, 

?. Et Moyfe dit a Pharaon : Glorifie- 
toi fur moi : Pour quel terns lUchirai-je 
par mes prieres PEternel pour toi 8c pour 
tes fervitenrs , 8c pour ton peuple , afin 
ou'il extermtnt les grenouilles loin de 
toi , 8c de tes maifons ? II n'en demon- 
rera que dans le fieuve, 

10. Alors il rcpondit: Pour demain. 
Et Meyft dit : Ufrrafait felon ta parole; 
afin que tu laches qu'il n> 4 nut tel que 
PEternel notre Dieu, 

11. Les grenouilles done fe retirevoiu 
de toi , & de tes maifons , & de tes fer- 
vitenrs 8c de ton peuple ; il n'en de meu- 
rera que dans le ntuve. 

12. Alors Moyfe 8t Aaron fortirent 
d'avec Pharaon. Et Movie cria a PE4 
ternel , a Poccafioft des grenouilles *a'il 
avoit fait venir fur Pharaon. 

13. Et PEternel fit felon la parole dv 
Moyfe. Ainfi les grenouilles mournrent, 
teUement qifdfcs ne furent ptu* danS les 
maifons , iti dans les villages , ni a la 



14. 
eeaux 



t ils les amatfffrent par mon* 
aox , & la terre en devint puante. • 

15. Mais Pharaon' voyant qu'il avoit 
du relache , apefantit fon comr , 8c ne les 
ecouta point , felon que I'Eternel em 
avoit parll. 

16. Et PEternel dit a, Moyfe : Di a 
Aaron: Etenta verge, & frape la pouf- 
fiere de la terre , s elle deviendra des 
poux par tout le pays d'Egypte. 

17. Etils firent ainfi: Aaron 6tendjt 
ft main avec fa verge , & fr apa, la poufc .,„, 
fierede la terre, &eBe devint des pou», raon, 



Pharaon* Voici il fortira vers Peau ; 8c 
tu lui diras : Ainfi a dit PEternel , laifle 
aller mon peuple , afin qu'il me ferve. 

at. Car ft tn ne laifle pas ajler mon 
peaple , votci , Je m\n vai envoyer cen- 
tre toi , contre teS farvfteurs , contre 
ton peuple, & contre tet maifons , un 
melange d'infeOes ; & les maifons des 
Kgyptfens feront remplies de ce me'lan* 
ge , & la terre auffi fur laqnefle ils/er#»r. 

%z. Maisje diftinguerai ence jour. la 
la terre de Gofcen , oik fe tient mon Peu- 
ple , tenement qu'll n*y aura Mil melan- 
ge d'infe&es; afin que tu Caches queje 
fuu PEternel , It Dieu de touts la terre. 
, 21. Et je mettrai de la difKrence en- 
tre ton peuple 8c mon peuple, Demain 
oe prodige fe fera. 

24< Et PEternel le fit ainfi t Et un 
grand melange* dHnfeftes entra dans la 
maifon de Pharaon'; 8c dans chaque mai- 
fon d»fes ferviteurs, 8c dans tout le pays 
4'Egypte : La terre flit gatee de ce m€~ 
langa tTinfcth*, 

ts. Alors Pharaon apella Moyfe 8e 
Aaron* &dit: %Mez , facrifiez avdtre 
Dieu dans ce pays. ' 

a«. Mais Moyfe dit t II ne feroit pas 
i promos de faire ainfi ; car ce que nous 
iacrifierions a PEternel ndtre Dieu , fe-' 
roit une abomination pour ' les Egyp- 
tiens. Voici , fi hous iacrifions l'abo- 
minatlon des E^yptiert$ devant leurs 
yenj , ne nouslapideroient-ils pjjs ? 

27. Nous irons • le chemin- de trois 
iours au d^fert <> 8c nous facrifierons a 
PEternel n6tre Dieu . comme il nous 
dtrav 

>cff. Alors Pharaon dit: Javous laifle- 
rat aller pour facrifier aude*fert aPEter- 
qel v6tre Dieu , pourvu feujement que 
votte n%lliez pas plqs loin. Fl^cnmez 
t£ierne( pour moi par 1/0^ prieres, 

29, Et Moyfe dit< Voici , jc fors 4'a- 
vec toi , 8c je nechirai par pri^res PEter- 
nel * afin q^ue le melange d'inXeftes fe re- 
tire demain de Pharaon • de fes fervi- 
teurs, & de fon people. Mais que Pha- 
raon ne continue point a fe moquer , en 
ne laitfant point aller le peuple pour fa- 
crifier a PEternel. 



30, Alors Moyfe fortit d?avec Pha- 
on , * fle'ehit PEternel par prieres. 

E 3 3i. T Er 
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& ils 



pas fait retirer dansr It "mutton 
mourront. 

20. Celni des ferviteurs de Pharaon 
qui craignit la parole de rEternel . fiv 
promptement retirer dans lesmaifons 
fes ferviteurs & fes bfctes. 

21. Mais celni Qui n'apliqua point fbn 
cceur a la parole de 1'Eternel , laifla fes 
ferviteurs 8c fes betes a la campagne. 

22. Alors PEternel dit a Moyfe : Eten 
ta main vers les cieux , 8c il y aura* de la 

frele fur tout le pays d'ggypte , fur les 
ommes , & fur les Mtes , & fur toutes 
les herbes des champs an pays d'Egypte. 

23. Moyfe done Itendtt fa verg£ vers 
les cieux , & PJSternel fit tonner 8c gre- 
ler , 8c le feu fe promenoit fur la terre , 
& rEternel fit pleuvoir de la grele far le 
pays d'Egypte. 

24. Et il y eut de la grele , avec du feu 
mele" parmi la grele , qui e*toit fi proeU- 

fieufe , qu'il n'y en a point en de fem- 
lable dans tout le pays d'Egypte, de* 
puis qu'elle e*toit devenue' nation. 

2^. JEt la grele frapa dans tout le nays 
d'Egypte tout ce qu? etoit aux champs . 
depuls les hommes jufques aux betes. 
La grele frapa auffi toutes les herbes des 
champs , 8c brifa tousles arbres des 
champs. 

26. II n'y eut que la contree de Gjaf- 
cen , ou etoiint les enfans d'IGrael , t« il 
n'y eut point de grele. 

27- Alors Pharaon envoya apefler 
Moyfe & Aaron V & leur dit : pai p€eh€ 
cettefois : L'Eternd eft jufte , mais moi 
& mon [peu$e Jbmmej me'ehans. 

28. Fle'chrfTw par prieres rEternel i 
que ce foit afleft , £T que Dieu ne fiuTe 
plus tonner ni greler ; car je vous taine- 
rai aller , & on ne vous artetera phis. ' 

29. Alors Moyfe dit :' Auffi-tdt qde je 
ferai forti de Ta ville , j'&endrai toes 
mains vers rEternel ; £f les tonnerres 
cefleront , 8c il n*y aura plus de grele , 
afin que tu laches que 1 la - terre eft ft PE- 
ternel. 

30. Mais guant k toi & a tes fervi- 
teurs , je fai que vous ne eraindrez pas 
encore rEternel Dieu, -a 

31. Or lelin & Porge avoient €t€ fra- 
i>6s. Oar Porge •itoit en- ^pis , &le4ia 
etoit en tuyau. 

32. Mais le ble* & l^peantre ne furent 
point frape*s , paree qu'ils etoient Caches. 

33. Moyfe done $tant forti de la ville> 
d'avec Pharaon , ctendit fes mams a PE- 
ternel ; & les tonnerres ceflerent , 8c la 
grele , 8c la pluie ne tomba plus fur la 
terre. r 

34- Et Pharaon voyant que la pluie, 
la grele , & les tonnerres avoient cede* , 
continua encore a plchcfe ,'& il apefan- 
tit fon cceur , <hii & fts ferviteurs. 

35. Le cceur done de Pharaon s?endur- 
eit, & il ne laifla point aller les enfans 
d'lirael , ?elo* *que 1'Eternel en avoit 
parle* a- Moyfe. « 



jfwrvoh 
B,| v - r ment 1 
fit ftinoit a 1 



it B P I E X I OM-S. t ^ £ 
. veft dans ce chapkrevprtmlere- 
raent, qu'a mefitre que Ptiaraoa t*o*- 

oit a ne pas laiffer fortir fes Ifira«li- 

tes t les menaces de Moyfe deveneient 
plus fortes , 8c les plaies plus rudet ft* 
plus terribles ; 8c que Dtcu , qui fc«roit< 
pu detrtiire tout d r un coup ce Prince tc 
toute PEgypte t let punit peu ,k peu , 
pdur Faire voir fa pumnce , la boot! , 8c 
fa juftice , 8c pour rendrt Ton tfoirt Ce^* r 
bre par toute la terre. Dteu , qui eft Jufte 
8c bon , ufe d*un grand friport ; il Pttnit> 
les hommes par degre's , & il n*en Vient 
as d'ahord aux dermers chatimens. • 
-•on voit ici de nouteUes 8c de-plus for- 
tes preuves du prodigieux endurciffe- 
ment de Pharaon , * de fon extreme ira- 
piet6. Lorsquil fe fentoit preflfc par- 
ies fliaux de Dieu , il confeflbit oult^tttt 
coupable , 8c il promettoit de lamer aller 
le peuple , fi Moyfe faifoh cefler les 
plaies ; mais d*s qu*il 6toit'de'livr6, il 
refufoit de faire ce qu'H avoit' promis. 
Tel eft le car&aere des mechans ; Hs fern- 
blent s*amollir qudnd Dieu les chatie , 
Us promettent de s'amender i Niais ils 
retombent dans Pendurctflement t it vio- 
lent leurspromeflTes , des que le danger 
left paflK , 8c qu'ils^ont du relaehe. C r eft 
la une confMeration tr*s-importante » -8c/ 

dontchacun doit bien profiter. 

CHAPITREX. 

Mftfifrape PEeyptedeta huittitu PlMUt , 

tuifut ceUe des fitwterellks. ' \JpW *tU 

Dieu envoya J* neuvieme pU4i , -qui fat 

eeUe des tintbres. Phardon ek fut ttlU- 

' ImeM ttuche, pSil eonftntit fuf lee 'ifrte- 

lites forti ffent , fourvu $Ue f«w» oeUil r*fi 

t*te Mais Moyfe tfdyaHt fmvoulu me- 

ieVtet'^ette condition , fharmcrt iui do* 

femH de plus fe prtfentef devant lui. ' 

CTPEternel dit a^Motfe : Va vers-Pha- 

w raon j'Oar^ai apeianti fon'steur 8tU 

cceur de fes ferviteurs , afin qiie >e mette 

ail dedans de lui les prodiges que je m^en 

vai faire: * -- ? 

2. Et afin. que tu racontet , ton fils de 

le Ills de ton fils Pentendarft , ce qacj'an* 

rai fkiten E^y^e , & les {tffttffgtffr que 

j'aurai fait au milieu d'eux; Icvqusrat' 

rez que je Cms PEternel. * > 5- > ; 

3- Moyfe done & Aaron vintckt Vert 
Pharaon , 8c lui dirent : AinG a dit In- 
ternet le Dieu des Hlbreux : Jnftues 4 
quand refuferas - tu de t'humilier derant 
ma face ? Laiife aller mon peupfc , afin 
qu*il me ferve. " 

4. Car fi tu refufes de lalflev aller mot 
peuple, voici , jevai Sure venir domain 
-des tkuterelles en tes pays i ^-' 

<;. Qui couvtiront toute laforfkee>de 
la terre , tellement qu*on ne pourra voir 
la terre ; qui brouterout !• refiSe dc ce 
qui eft e«hap6 , que la gre> vom a laifc 
(e; qui brouteront tout Us arbres qui 
pounent dans les champs ; • » 

E'4 "• • .i «.'©t 
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,lM,Pa<jue y| 



ils reprennent leurs premiers fentimeiis, 
desqu'elle eft pailee; & cteft ainfi que 
les pecheurs obftinls courent a leur mi- 
ne , & s'arrermiuent de plus en plus dans 
le mal. Cela doit nous infpirer a tous 
une {alutaire trayeur de tomber dans un 
pareil endurciilement. 

C p A PI f RE XI. 
Dieu dit a Moyfe qu'tl atioit enueyer la 
(Uxxeme £T La derniere plait fur PEgyp- 
te ? quiferoit ceUe de s la mart des pre- 
miers-nesy & qu'apres ceia le peuple 
etlfrael Jortireit ay ec liberie ; & U or- 
den*eque les Ifraelites emfruntent des 
vaiffeaux ttor & d? argent des Egyptians, 
& ou'sls les- empertent. 

OR i'Eterncl avoit dit a Moyfe : Je fe- 
rai venir encore une plaie fur Pba- 
tabn ~ ' " 

vous 
atter 
vous cbaflera. 

2. Parle main ten ant , le peuple l'enr 
tendant, afin que chacun demande a ion 
voifin , 8c cbacune ft fa voifine, des vaif- 
feaux d'arjgent & des vaiifeaux d'or. 

3- Et l'Eternel ayoit fak trouver gra- 
ce au peuple devant les Egyptiens. • Et 
merae Moyfe etoit eftime* cemme un fort 



raon dans une tres - grande indigna- 
tion. 
9. L'Eternel done avoit dit. a Moyfe: 



raon etoit endurci , puifque ni la bonte* 
dettieu , ni fes yugemens ne pouvoient 
ledomter*, & que qi a 

Mo^Ce de ne pins s'ol le 

d€Uvroitde ces plaie 

tes fes promefies, auffl is 

avoient cefle , & qu'i] £ 

M'amenacer Moyfe i r. 

en ne pent aniollir ] n 

fontvenus a un certain degrg d'aveugle- 

meat & de malice. Si meme ils paroif- enfans d'Ifrael hors de fon pays, 
fent touches & humilils dans la de*treffe, ----- - 



que mes miracles foient multiplies dans 
fepaysd'Egypte. 
io. Et Moyfe & Aaron firent tous 



ces miracles - la devant Pharaon. Et 
l'Eternel endurcit le comr de Pharaon , 
tellement qu'il ue laifla point alter les 



REFLEXIONS. 
T A premilrc reflexion que nous devons 
■ J-1 faireici pour notre inftru&ion , eft, 
que les Ifraelites purent emportcr l£gi- 
timement les vaifleaux d'or & d'argent 
des Egyptiens , parce qu'ils le firent par 
l'ordre de Dieu , qui etont le maitre ab- 
folu de toutes chores, donne les biens du 
monde a qui il lui plait , & qui dans cet- 
te occafion voulut dedommager les Ifra- . 
elites des iniuftices que les Egyptiens . 
leur avoient taites. fl. II faut fe fouve- 
nir de ce qui a d£ja it€ dit; Cell que Pen- 
durciffement de Pharaon ne doit Itre at- 
tribue' qua fa malice deTefplrle. Ainfl, 
bien qu'il foit dita diyerfes fois dans cet- 
te hiitoire , que Dieu endurcit le cceur 
de Pharaon, cela ne fijgnifie pas que Dieu 
futl'auteurde Pobftinatiou de ce Prin-- 



grand homme au pays d'Egypte , tant 

£ar les ferviteurs de Pharaon 
s peuple. 
4,. Et J 



que par 

t Moyfe dit: Ainfi a dit PEter- 
«el: Environ le rainuit- je palferai au 
travers de PEgypte : . < 

. 5. Et tout premier-n4 rnourra au pays 
d'Egypte , depuis le pre"mier-n^ de Pha? 
raon , qui devoit etre aflisfur ion trone, 
jufques au pr^mier-n^ de la ferVante qui 
eft- au mouHn ; meme* tout pr^mier-n^ 
des betes, 

6. 
to»t . . „..,.. 

jamais 8c qu'il n r y en aura iamais de 
lemblable. 

7. Mais parmi tous les enfans d'Ifrael, 
un chien ne remugra point fa langue , 
depuis l'iiomme jufqu'aux betess^afin 
•pevousiachiez que Dieu aura misde 
U difference entre les Egyptiens 8c les 
JO&Utes. 

8. Et tons tes ferviteurs viendront 
vers moi» & fe profterneront devant 
moi, diiant : Sors , toi j» ^ tout le peu- 
ple qui efi fous toi ; & apres cela je for- 
tinu; Ainfi Moyfe fortit d'avec Pha- 



me des chofes dont ce Prince abnferoit , 
& d'pO il prendroit occanon de s'obftiner 
d'avantage. Dieu permet fagenicnt &- 
iuftenient que les pecheurs s'endurcif- 
fent, & qu'ils aient des occalions de s'af- 
termir dans le mal ; mais il n'eft en au-. 
eune tlujon la caufe de l'endurciflement 
& du peche ; leur perdition vient uni- 
quement d'eux-memes \ puis que Dieu, 
bien loin d'en etre la cauie, emploie des 
moyens tres-elficaces pour les empecher 
d'y tomber. 

r CH A,PI T R E XII. 1-28. 
La premiere partie de ce cbapitre cent tent 



. Etil y aura uny? grand cri dans 
t ie pays d'Egypteji qu ? il n'y en eut 



a. 



Vinftitwtien de la Payne. . 
PT PEternel avoit parle* a Moyfe & 
*-* Aaron au pays d'Egypte , difant : 

2. Ce mois vous fira le commence- 
ment 4es mois i il vous [era Ie premier 
des mois de Tannic. 

.3. Parlez a toute PaflembUe dTfra^l, 
difant: Qu'au dixiemc>oi*r de ce mois,. 
chacun d'eux prenne unagneau, ow un 
chevreau , felon les families des p^res ; 
un agneau oh un chevreau , chacun pour 
fa famille. 

4. Mais fi la famille eft moindre qu'il 
ne faut, .pour manger un agneau ouun 
chevreau , qu'il prenne fon voifin , qui 
eft pres de fa maifon , felon le npmbre 
des perfennes ; vous compcerez cpiiibien 
il en faudra pour manger un. agneau oh 
un chevreau , ayant 6gard a ce que cha- 
cun de vous peut manger. 
5. Orl'agneau, ou le chevreau , fera 
E S fans 
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fans defaut , male , & de Panned ; vous 
le prendrez d'entre les br6bis ou d'entre 
les chevres. 

6. Etvous le tiendrez en garde juf- 
qu'au quatorzilme jour de ce mois , & 
toute la congregation de raffemble*e 
d'Ifrael P£gorgera entre les deux ve- 
pres. 

7. Et ih prendront defon fang , & ils 
le mettront furies deux poteaux, & fur 
le linteau de la porte des maifons ou ils 
le mangeront. 

8. Et ils en mangeront la ehair r6tie 
an fen cette nuit-la; ils la mangeront 
avec des pains fans levain , £? avec des 
herbes am£res. 

9. N"*en mangez rien a demi cuit, 
ni qui ait €t£ bouilli dans l'eau , mais 
qu'il foit rdti au feu ; fa tete avec fes 
jambes& fes entrailles. 

10. Et n'en laiffez rien de refte juf- 
ques au matin ; mais s'il en refte quel- 
que chofe au matin vous le brulerez au 
feu. 

• ii*. Et vous le mangerez ainfi , avec 
vos reins ceints , vos fouliers en vos 
pies , & votre baton en vdtre main , & 
vous le mangerez a la hate : C'eft la Pa- 
que de rEternel. 

12. Car je pafferai cette nuit*la par le 
pays a'Egypte , & je fraperai tout pr6- 
mier-ne" au pays d'Egypte , depuis les 
hommes j'ufques aux betes ; & j'exerce- 
rai des jugemens fur tous les dieux de 
l*Egypte : Je/iw rEternel. 

13. Et le fang ferapour figne fur les 
maifons ou vovisferez; car je verrai le 
fang & je pafferai par deffus vous , & il 
iTy aura point de plaie parmi vous pour 
detruire , lors que je fraperai le pays 
d'Egypte. 

14. Et ce jour vous fera en memorial, 
& vous le c61£brerez comme une fete fo- 
hminelle a TEternel , dans vos &ges ; j gypte , & qu'il pre! 



La Paque 

unilme jour du mois au foir. 

19. II ne fe trouvera point de levant 
dans vos maifons , pendant fept Jours ; 
car fi quelqu*un mange du pain lev 6, cet- 
te perfonne-la fera retranche'e de PafTem- 
blee d'lfracl , tantcelui qui habite com- 
me Stranger , que celui qui eft ne* au 
pays. 

20. Vous ne mangerez point de pain 
leve* ; Dans tous les lieux oft vous de- 
meurerez vous mangerez des pains fans 
levain. 

21. Moyfe done apella tous les Anciens 
d'Ifrael , 8c leur dit : Choififfez, & pre- 
nez un petit d'entre les brebis ou d' en- 
tre les chevres , felon vos families , 8c 
Igorgez la Paque. 

22. Etvous prendrez un bouquet d'hif- 
fope , vous le tremperez dans le fang 
qui fera dans un baifin , & vous arrofe- 
rez du fang qui (era au baflin le linteau 
& les deux poteaux ; & mil de vous ne 
fortira de la porte de fa maifon , jufques 
au matin. 

23. Car rEternel paffera pour fraper 
I'Egypte , 8c il Verra le fang fur le fin- 
teau , 8c aux deux poteaux , & l'Eter- . 
nel paffera par deffus la porte , & ne 
permettra point que le deftru&eur entre 
dans vos maifons , pour fraper. 

24. Vous garderez ceci comme une 
ordonnance perpetuelle pour vous & 
pour vos en fens. 

■ 2S . Quand done vous ferez entires au 
pays que rEternel vous donnera , felon 
qu'tl $n a parte , votis obferverez cette 
c&emonie. 

26. Et quand vos enfans vous diront : 
Que vous flgnifie cette cir6monie ? 

27. Alors vous rlpondrez : Cejt le 
facrifice de la Paque a rEternel , qui* 

Saffa en Egypte par deffus les maifons 
es enfans d'ffrael , quand il frapa PE- 
qu'il prelerva nos maifons. 



vous le ce'tebrerez comme une fete fo- ( Alors le peuple s'inclina & fe profter* 



lemnelle, par une ordonna 
tucile. 

1*;. Vous mangerez pendar 
des pains fans levain ; mais 
des le premier jour le levain 
fons. Car fi quelqu'un ma 
leve* , depuis le premier jc 
feptitf me , cette perfonne-la 
cheed'ifragl. 

16. Au premier jour, il 
fainte convocation ; il y en 
une au feptieme jour : 11 m 
cune ceuvre en ce jour-U ; ft 
vous apretera ce que chaq 
doit manger. 

17. Vous obferverez doi 
fans levain ; car en ce meme 
rai retire vos troupes du pay: 
Vous obferverez ce jour-1 
ages , par ordonnance perp 

18. Au premier *»w, au q 
jour du mois , vous mauge 
des pains fans levain , jufqu 



Ifrael stert alU- 
'Eternel Pavoit 
a Aaron ; ils le 

ON>S. 

fur ce chapitre, 
ion de la Paque 
ent par Moyfe , 
ietenoitun rang 
la Religion des 
eu etant fur le 
?le de PEgypte , 
1 un agneab dans 
le mangeaflent , 
r< maifons avec 
afin quei'AnffT 
ras les premier*! 
les families <Wi 
iremonie* pur 
la Paque , Dieu 
idre aux enfans 
is des Bgyptiens 
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n'etoient que des idoles, qu'il etoit le 
feulvraij>ieu , & que e'etoitpar fa fa- 
veur 8c par {a puiiiance qu'ils alloient 
etre mis en liberty. Ce fut pour confer- 
ver le fouvenir de ce grand evenement, 

?ie Dieu leur commanda de celebrer la 
aque chaque annexe , en facrifiant un 
agneau* II leur ordonna auffi de man- 
ger da pain fans levain a la fete de Pa- 

?nes \ parce que la hate ayec laquelle ils 
brtirent d'Egypte les obligea de cuire 
leur pate avaafc qu'elle fut levee. Cette 
hiftoire eft remarquable en ette mem?-; 
mais eile Peffc auffi , parce que nous y 
avons une figure tres - exprefft de 14 
grande deiivrance que Dieu nous a ae- 
cordee par le tnoyen de ndtre Seigneur 
Jefas-Chrift , If vrai ^igneau de jbieu % 
qui ate te picket du monde , £T rihtxt v*~ 
ritable Pique* qui * ete facrifite pour nous. 

C HAP I T RE XII.29-51. 
Mtyfefjtit Vbifioire de la mart du pre- 
miers-nis det Egyptians , ^f tie U for tie 
dupenple ttlfr^el hprs <P Egypt* i £T il 
repete la lot de U Paque. . 
29v Et il arriva o^Ta miniiit PJSternel 
frapa tous les prenuers-n6s du pays d*E- 
gypte, depuis le prtmier-ne* de Pha- 
raon, qui devoit etre affis fur fontr,o- 
ne, jufques aux pr£miers-n£s des.cap- 
ufc qui eteient dans la prifon , avec tous 
les pr6miers*nes des betes. 

30. Et Pharaon fe ley a de nuit , lui & 
fesfemteurs , & tous les Ejjyptiens ; 
& ily eut un grand cri en Egypte ^ par- 
ce qu'il n*y avoit aucune ma*fon ou il 
n'y ent an mort. _,.'.-. . 

31. II apella done Meyfe.& Aaron de 
nuit, & dit : Leyez-vous ,, fortez du 
milieu de mon peuple , tarit vous que 

Vies enfans d'Ifrael , & vous en allez ; 
fervez PEternel , comme vous en avez 
parte. 

32. Prefiez auffi vos brlbis & vos 
bceufs, felon que vous en avez parle , 
& vous en allez , & me blnifiez auffi. 

33- Et les Egyptiens forqoient lepeu- 

Sle , & fe liatoient de les feire fortir 
upays; car .Us difoient : Nous-foui- 
mes : tens mprts, 

■ 34. Le peuple done pnt fa pate, »vant 
quelle fut levee , ayant leors maisliees 
avec leurs vetemens fur leurs epaules. 

3S» Or les enfans d'Ifrael avoient fait 
felon ce que Moyfe leur avoit dit * & 
avoient emprunte* des. Egyptiens des 
vauTeaux d'argent & d'or , & des vete- 
mens. . , t , ...,,.;* 

$6. Et J'Eternel avoit fait trouver 
grace au. peuple aupres des Egyptiens, 
qui ies leur avoient pretes j oe forte 
quHls depouiHe*rent l^s Egyptiens. 
. 37.; Ainfi les en£wis d'luael etant par- 
tis de Ranmeies, yinrent a ^uccoth, en- 
viron fix cents mille homines de pie , 
fans les petits *ofans* 

38. II s'en alia auffi ayec eux un grand 
anas de toutes fortes de gens, & de bre- 



bis &de bceufs , & de fort grand trou- 
peaux. 

39.' Et parce qulls avoient €ti chaues 
d'Egypte , & qu'ils n'avoient pas ph tar- 
derpuu long-tems , & qu'ils ne s^toient 
aprere aucune provifion, ils cutfirent 
par gateaux fans levain la pate qu'ils 
avoient emport^e d'Egypte ; car ils ne 
l'avoient point fait lever. 

40. Or la demenre que les enfans d*IC , 
rael firent en Egypte fut de quatre cents 
& trepte ans. 

41. II arriva done au bout de quatre 
cents & trente ans, il arriva. du^'e 9 
en cepropre jour-1^ que toutes les trou- 
pes de PEternel fortirent du pays d'E- 
gypte. 

, 42. C'eft la nuit qu'on doit obferver 
a Vhonneur de PEternel ; parce qvfalors 
il les retira du pays d'Egypte : Cette 
nuit-la doit etre ob&rvee a Phonneur de 
PEternel , par tous les enfans d'lfrael 
en leurs ages. 

43. L'Eternel dit auffi a Moyfe & a 
Aaron : Ceft ici Pordonnance de la Pa-- 
que : Nul Stranger n'en mangera. 

44- Mais tout efclave qu'on aura ache- 
i€ par argent fera circoncis , & alors il 
en mangera. 

45. L'e'tranger & le mercenaire n'en 
mangeront point. 

46. On la mangera dans une meme . 
maifbn t & vons n'emporcerez point de 
fa chair hors de la maifon , & vous n'en 
caflerez point les os. 

47. ToutePiflembleed'Ifrael Ja fera t 

48. Que fi quelque Stranger qui habite 
cliez toi vein fair e la Paque a PEternel ,. , 
que tout male qui lui apartient foit cir- , 
concis, & alors il s'aprochera p^our la , 
faire . &• il fera comme cehii qui efl ne 
dans le pays ; mais nul incirconcis n'en 
mangera..* 

49. H y aura une meme loi pour celui 
qui eft n6 aupays, &pour Pe'tranger ,qui 
habite parmi vpus. 

50. Tous les enfans d'lfragl firept 
comme PEternel avoit commande k 
Moyfe & a Aaron i ils firent ainfi. . 

5 1. "II arriva done en ce meme jour-la. 
que PEternel retira les enfans d'Krael, 
du pays d'Egypte ^ felon leurs bandes. 

REFLEXIONS.. 
MOus devons remarquer dans cette hif- 
L ^ toi re , que Dieu, domta a la fin la 
iierte de Pharaon ; qu'il le contraignit a 
laifier aller le peuple d'lQrael , & one ce 
peuple fortit d'Egypte avec une pleine 
liberty & avec de grandes richefles. . Ce 
memorable ^venement prouve que rien, 
ne peut reliller a la puifTance infinie de r 
Dieu : On y remarque fon amour envers ' 
ion peuple , & la verite* des proineues, 
qu'il Uu\uvoit faites , de Paffranchir de 
lefclavage oil il avoit Hi fi long-^ems,, 
en Egypte. Nous voyons enfuite , que . 
Dieu voulut que la me'moire d'une deli- 
vrance fi admirable fut confervee par le 
moyen 
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moyen de la Paque ; & qu'il donna une 
loi tres-exprefle , par laquelle tons les 
]&ae*lites gtoient obliges , fous peine de 
mort , de cel^brer ce facrement toutes 
les annles. Cela fait voir qu'on eft in- 
difpenfablement oblige* d'obferver tout 
ce que Dieu a inftitul ; cela montre fur 
tout , que nous ne devons jamais perdre 
le mlmoire des bienfaits de Dieu, 8c prin- 
cipalement de ce que JeTus-Chrift a fait 
pour nous fauver ; 8c jra'en particulier 
les Chretiens font obliges de cel£brer 
avec une finguliere devotion la Sainte 
Cene , que notre Seigneur a lui-meme 
£tablie , pour 6tre un memorial de fa 
mort. 

CH^PITRE XIII. 
Moyfe reitere la loi touch ant Cobfervatien 
de la Paque ; si prefcrit celle de la con- 
secration des premiers-ties. II marque 
tnfuite , que Dieu voulut que les enfans 
d'Ifrael prijfent le chemin du defert , 
apret qu'tlsfurentfortu d'Egypte; 
pT PEternel parla a Moyfe , difant : 
J -' 2. Sanftifie-moi tout premier - n£ , 
tout ce qui nait le premier par mi les en- 
fans d'Ifrael , tant des hommes que des 
betes ; car il eft a tnoi. 

3. Et Moyfe dit au peuple : Souvenez- 
vousde ce jour-la auquel vous etes fortis 
d'Egypte , de la maifon de fervitude ; 
car PEternel vous en a retire's a main 
forte ; 8c qu'on ne mange point de pain 
leve\ 

4. Vous fortez aujourd'hui , au mois 
que les 6pis meuriflent. 

5. Quand done PEternel t*aura intro- 
duit au pays des Cauan£ens , des He", 
thiens , des Amorhlens , des Hlviens , 
& des Jlbufiens , Qu'il a jure* a tes pe- 
res «e te donner , dans ce pays ou cou- 
letrt le lait 8c le miel ; alors tu feras ce 
fervice en ce mois : 

6. Pendant fept jours, tu mangeras 
des pains fans levatn , 8c au feptteme 
jour ily aura une f*te folemnelle a PE- 
ternel. 

7. On mangera pendant fept jours des 
pains fans levain ; & on ne verra point 
chez toi de pain leve* ; 8c meme on ne 
verra point de levain dans toutes tes con- 
tre*es^ 

8. En ce jour -la tu fetas entendre 
ces chofis a tes enfans , en difant : Cecife 
J ait acaufe de ce que PEternel me fit 
Jors qu'il me retira de PEgynte. 

* 9 ; Et ceci te fera pour figne fnr ta 
main , & pour memorial entre tes yeux ; 
afin que la loi de PEternel foit en ta bou- 
che; parce que PEternel t'aura retire 
ci'Egypte par main forte. 

10. Tu garderas done cette ordonnan- 
ce en fa faifon tous les ans. 

11. Audi quand PEternel t'aura intro^ 
duit au pays des Cananlens , felon qu'il 
te Pa jure* 8c a tes pero , 8c qu'il te Pau- 
ra donne* : 

12. Alors tu preTenteras k PEternel 



tout ce qui nait le premier , mime tous 
les pr4miers-n4s des betes ; ce que ta 
auras de males/er« a PEterneL. 

13. Mais tu racheteras avec un agneau 
ou un chevreau tous les pr6miers-nes des 
anefles ; 8c fi tu ne les rachetes pas , tu 
leur couperas le cou. Tu racheteras 
audi tout premier-ne* des hommes d" en- 
tre tes enfans. 

14. Et quand ton Ills t'interrogera un 
jour, en difant: Que veut dire ceci? 
Alors tu lui diras : L'Eternel nous a reti- 
res par main forte bors d'Egypte , de 
la maifon de fervitude, 8 ~ 

15. Car il arriva que quand Pharaon 
s'endurcit pour ne nous lauTer point al- 
ler , PEternel tua tous les pr£miers-nes 
dans le pays d'Egypte , depuis les pre%> 
miers-nls des hommes, jufques aux pr<- 
miers-n6s des betes : C'eft pourquoi je 
facrifie a PEternel tous les males qui 
naiflent les premiers , & je rachete tous 
les pr6miers~n£s de mes enfans. 

16. Ceci te fera done pour un figne 
fur ta main , & pour des fronteaux entre 
tes yeux, que PEternel nous a retires-d'E- 
gypte par main forte. 

17. Or quand Pharaon eut laifTe* aller 
le peuple, Dieu ne les conduifit point 

Sar le chemin du pays des Philittins , 
ien qu'il fut x le plus proche. Car Dieu 
difo.it : It eft a craindre que le peuple ne 
fe repente , quand U verra la guerre , 8c 
qu'il ne retourne en Efypte. 

18. Mais Dieu fit faire un circuit au 
peuple par le chemin du deTert » vers la 
mer rouge. Ainfi les enfans d'Hrael 
montetent en armes du pays d'Egypte. 

19. Et Moyfe avoit pris avec lui les 
os de Jofeph ; parce due Jofeph avoit ex- 
prefi&ment fait jurer les enfans d'Ifrael, 
en leut difant : Certainement Dieu vous 



vi fit era : Vous tranfporterez done avec 
vous mes os d'ici. 

20. Et ils partirent de Succoth , 8c 
camperent a Etham , qui eft au bout du 
deTerV 

21. Et PEternel tnarchoit devant eux, 
le jour dans une colonne demiee , pour 1 
jes conduire par le chemin 7 & la' trait 
dans^ine colonne de feu, pour les e*clai* 
rer , afin qu'ils marcbaflent jour 8t nuit. 

22. £*il ne retira point laj colonne de 
nue'e pendant le jour , ni la colonne de 
feu pendant la nuit , de devant le peu- 
ple. 

REFLEXIONS. 
T E but de Dieu , dans la loi qui pre&t 
** crivoit Pobfervation de la T&que , 
e*toit de perpe'tuer parmi les Ifirablites Je 
fouvenir de leur fortie d'Egypte ; & cet- 
te autre loi qui les obligeoit i comacrer 
a Dieu tous leurs pr6miers-ne*s 1 e^toit eta* 
blie .afin que leur poft6rit* ft fouvmt 
que Dieu avoit epargne* leurs ain^s, lori- 
qu'il avoit fait mcurir ceux des Egyp* 
tiens. De !* nous devons aprendre a 
n'oubHer jamais les graces de Dieu , « 

a 
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4 hri en temoigner notre reconnoiflance, 
to hri confacrantnos Derionnes & tout 
ce que nous avons de plus precieux. 
L'ordre expres que Dieu donna aux If- 
raelites , dHnftruire leurs enfant de la 
jnerveiBeufe delivrance que Dieuavoit 
accorded a leur nation , en la tirant d'E- 
mte , marque bien claurement , que le 
devoir des peres eft de former leurs en* 
fans a la connoiifance & A la crainte de 
Dieu; mais que furtout ils doivent les inf- 
truire avec un- foin particulier des mer- 
veilles de notre redemption. II eft remar- 
que* dans ce chapitre,que Dieu ne voulut 
pas que le peuple d*Ifra£l allat aupays 
de Canaan par le chemin le plus court ; 
mais qu'il lui fit prendre le chemin de la 
raer rouge & du deTert. Dieu en ufa 
ainfi , garce que ce peuple , qui n'ltoit 
point fait a la guerre , irauroit pu alors 
combattre les Cahanlens ; & afin que les 
UraSlhes allant du cot6 de la mer rouge, 
& de-li dans le deTert , il fit de nouvel- 
les merveillespour eux 9 en leur faifant 
pafier cette mer a pied fee, en y fttbmer- 
f cant Pbaraon , & en les faifant fubfif- 
ter d'une manie*remiraculeufe dans le d£- 
fert, Enfin Pon voit dans ce qui eft dit 
ici , de la manilre dont Dieu Condnifoit 
les Ifraelites , par Id moyen d'une co- 
loone de nuee & de feu , la grande puif- 
(anoe du Seigneur > le foin qu'il avoit 
de ce peuple , '& un exeniple de la pro- 
tection dont il couvre fes enfans. 

CHAPITRE XIV. 
Pharaon ay ant veulupeurjuivre Us Enfans 
d'Ifrael, tft noye avec teute fin armee 
dans la Mer rouge , que les Ifraelites 
avrientpaffe a Pied fee* 

ET PEternel parla & Moyfe, difant: 
a. Parle aux Enfans d'Ifrael, qu'ils 
fa detournent, & qu'ils catnpeat de- 
tant Fi*hahiroth » entre Migdol & la 
Mer , vis-a-vis de BahaUTfephon : Vous 
camperez vis*a-vis de ce lieu4a pres de 
la Mer. 

3. Alors Pharaon dira des Enfans 
d'Ifrael : Ils font embaraiTel dans 
pays \ le deTert les a enfermls. 

4. Et j'endurcirai le ceeur de Pharaon, 
& il vous pourfuivra % mais je ferai glo- 
rifie" en Pharaon , 8c dans toute fon ar- 
me> ; & les Egyptiens fauront que je 
/MvPEterhel. Et lis firent ainfi. 

5. Or on avoit raportlau Roi d'Egyp- 
te, que le peuple s'enfuyoit. Et le cceur 
de Pharaon & de fes.ferviteurs rut chan- 

;fc* k regard du peuple : Et ils dirent : 



% 



les Enfans d'IfraeX Or les Enfans d'IC. 
rafcl Itoient fortis a main leve>. 

9. Les Egyptiens done les pourfuivi- 
rent 5 8c tous les chevaux des chariots 
de Pharaon , fas gens de cheval & fon 
armee les atteignirent , conime ils 
etoient campus pres de la Mer, ver Pi- 
hahiroth, vis - a - vis de Bahal-Tfephon. 

10. Bt comnie Pharaon Itoit deja pro- 
che , les Enfans d'Ifrael leverent leurs 
yeux, 8c void les Egyptieni marchoient 
apres eux. Les enfans d'Ifrael done eo- 
rent une fort grande peur , & crierent 
a PEternel. 

il. Ils dirent auffi ft Moyfe : Eft - ct 
qu'il n'y avoit point de fepulcres en E- 
gypte , que tu nous aies emmenls pour 
mourir au DeTert ? Qj?efl-ce que tu nous 
as fait, de nous avoir fait fortird'E- 
gypte? 

12. NV/-ce pas ce que nous te difions 
en Egypte , difant : LaifTc nous , & que 
nous lervions les Egyptiens ? Car il vaut 
mieux que nous les fervions, que fi nous 
mourions au D^fert. 

13. Et Moyfe dit au peuple: Ne crai- 
gnez point ; arretez-vous , & voyez la 
d^livrance de PEternel , qu'il vous ac- 
cordera aujourd'hui ; car pour les Egyp- 
tiens que vous avez vus aujourd'hui, 
vous ne les verrez jamais plus. 

14. L'Eternel combattra pour vous , 
& vous demeurerez dans le filence. 

15. Or PEternel avoit dit a Moyfe : 
Oue cries-tu a moi ? Parle aux Enfans 
d'Ifrael , £T di Uur qu'ils marchent 

16. Ettof e^leveta verge, &^tenta 
main far la Mer. & la tends; & que 
les enfans d'Ifrael entrent au milieu de 
la Mer a fee. 

17. Et quant a moi, voici , je vai 
endurcir le caur des Egyptiens ; afin 
qu'ils y entrent apres eux , & je ferai 
glorifii dans Pharaon , & dans toute fon 
arm^e , dans fes chariots , & dans fes 
gens de cheval. 

ns 18. Et les Egyptiens fauront que Je 
le fuk PEternel , quandj'aurai 6t6giorift6 

dans Pharaon, dans les chariots, & dans 

fes gens de cheval. 

19. Et PAnge de Dieu , qui alloit de- 
vantle camp d'Kra^l , parti t & s'en al- 
ia derrie're eux i & la colomne de nuee 
partit de devant eux , & fe tint derritre 
eux: 

20. Et elle vint entre le camp des £• 
gyptiens 8c le camp dMfraei. Elle ^toit 
done aux uns une nu^e & une obfeuritf , 



uV/-ce que nous avons fait , que nous ! 8c $eur les autre* elle les Iclairoit la nuit ; 
tf««* ioSf& *iL«. Tft. a »i +»ii*tn»tt+ a»si & Us ne s'aproch^rent point les uns des 

autres de toute la nuit. 

ai. Or Moyfe avoit e^endufa main 
fiir la Mer ; & PEternel fit reculer la 
Mer toute la nuit , par un vent d'orient 
qui Itoit vehement i &il mit la Mer a 
fee , 8c les eaux le fendirent. 
aa. fit les Enfans d'Ifrael entrerent au 



ayons laii» aller Ilrafcl , tellement qu'il 
toe nous fervira plus ? 

6. Alors il fit atteler fon chariot , & 
il prit fon peuple avec lui. 

7. D prit done fix cents chariots , 8c 
tousles chariots d'Egypte , fur tovalef 
qutk&jwittet, Capitaines. 

* ** "Eternel endurcit le cceurde 



..a. fe rs 



Pharaon Roi d'Egypte, qui peuriuivit milieu de la Mer a fee j 8c les eaux leur 

fer- 
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fervoient de mur a droite & a gauche. 

23. Et les Egyptians qui lespourfui- 
voient entrerent apres eux au milieu de 
la Mer ; favoit tous les chevaux de Pha- 
raon , fes chariots , & fes gens de che- 
val. 

24. Maisil arriva, que furlaveille 
du matin, PEternel, e*tant dans la co r 
lomne defeu & dans la nude , regarda 
le camp des Egyptiens , & le mit en46- 
route. 

25. Et il 6ta les roues de fes. chariots, 
& fit qu'on les menoit bienpeTemment. 
Alors les Egyptiens dirent : Fui'ons-nous- 
en de devant les IfraSlites; car PEter- 
nel combat pour eux contre les Egyp-? 
tiens. , . . 

26. Et PEternel dit a Moyfe : Eten t» 
main fur la Mer, & les eaux retourne- 
rontfur les Egyptiens., fur leurs cha- 
riots , Sc fur leurs gens de cheval. . 

27. Moyfe done etendit fa main fur la 
Mer > & la Mer retourna avec impltuo? 
fite* , commc le matin, venoit : Et les E- 
gyptiens fuyant la rencontre>ent. Ainfi 
PEternel jetta les Egyptiens au milieu de 
laMet. . 

28. Carles eaux retourn£rent &cou- 
vrirentles chariots & les gens de cheval 
de tome Parm£e de Pharaon, qui itoient 
entrls apres les- Ifraelites dans la Mer; 
Sc il n'en refta pas un feul. 

29. Mais les Enfans dTfrael marchg- 
rent au milieu de la Mer. a fee; & les 
eaux leur fervoient de mur a droite & a 
gauche. 

30. L'Eternel done en ce jour-la d£li- 
vra Ifrael de la main des Egyptiens. Et 
Ifrael vit les Egyptiens morts fur le hord 
de la Mer. . 

31. Ainfi IfraSl vit Jagrande puiifance 
que PEternel avort d^pfayee contre les 
Egyptiens 5 & le peuple craignit PEter? 
jiel , Sc ils crurent a PEternel &.a Moyfe 
ion ferviteur. 

R E F LE X I N S. , 
^Ous voyons dans ce chapitre , en prd- 
x • mier lieu : Que Dieu_en anienant les 
Ifraelites au bord de la Mer rouge , & 
en permettant que Pharaon les y attei- 
gnlt avec fon arme'e , les expofa ft un 
grand danger , & qu'ils en fiirent meme 
extraordinairement effraye's. Mais Dieu 
en ufa de la forte pour manitefter 4a 
puiifance avec plus d'6clat , par la mira- 
xmleufe deli v ranee qu'il leur accorda, en 
les faifant paffer a pied au ti avers de la 
Mer rouge , & par la totale mine de 
Pharaon , qui y pe>it avec tout* fon ar- 
meV. II. L'on vait ici Paveuglement Sc 
PendurcuTement prodigieux du Roi 
d'Egypte , qui , apres toutes les plaies 
dont Dieu Pavoit trape" , non feulement 
Vouhit pourfiuvre les Ifraelites, mais 
ofe meme entrer dans la Mer rouge a*res 
• eux. Nous devons bien remarquer dans 
cette hiftoire , d'un c6t€ , dequoi les p£- 
eheurs obftinls lent capables -, & avec 



^uel aveuglerrierit Si quelle fureur fls 
eourent a leur ruine ; &de Pautre , la 
puiifance magnifiqiie que le Seigneur de> 
ploya pour la delivrance de fon peuple , 
& pour la fteftru&iori de.fes ennemis. 

Cfi'API TRE XV. 

Deux cbo fes font rdporties dans ce chapi- 

tre : I. Le Vanti'que que les Ifraelites 

chanterent , apres que Pharaon cut ete 

Submerge. II. Comment ils murmur erent 

confre Moyfe , farce qu'ils ne trowue- 

rertt point 4*eau dans le Dcfert , £T jpar- 

ce que tes eaux de Mara etoient amtres ; 

£T le miracle que frtoyfejit dans, cette oc- 

cafton. 

A).ors Moyfe & les enfans d'Ifrael 

** phante*rent ce Cantique a PEternel , 

& ils dirent : Je chanterai a PEternel , 

car il s'eft hautement 6\ev6: Ilajette' 

dans la mer le cheval & celui qui le 

montoit. . , 

2. L'Eternel eft ma force Sc ma lotian- 
ge > & il a €t€ nion Liberateur : Q'eft 
mpn Dieu Fort ; je lui drefleral un Ta- 
bernacle ; G'cft leDieu de mon p6re ; je 
Pexalterai. 

3.,L*Eternel e/?un grand Guerrier , 
fon Komr/? PEternel. 

.4. II a, jette* daus la mer les chariots 
de Pharaon Sc fon arm£e : L'^lite de fts 
capitaines a ^te" fubmerge*e dans la mer 
rouge. 

5. Les gouffres les ontcouverts; ils 
font £efcendus au fond des eaux , com- 
meunepierre. 

6. Ta droite , 6 Eternel , a £t€ d^cla- 
rie, magnifiqiie en force. Ta droite , 6 
Eternel , a hrife* Pennemi. 

7. Tuasruinl, par la grandeur de ta 
Majefte*, ceu£ qui s^levoient contre toj. 
Tu as envoye" ta colere » qui les a cort- 
fum6s comme du cbaume. 

; 8. Par le fouffle de ta colere les eaux 
pnt et,e" enimoncele'es.; les eaux couran- 
tes fe font arretees commc un monceau ; 
les .gouffres orit gell au milieu de la 
mer. 

9. L'ennemi difoit : Je pourfuivrai , 
j*atteindrai ; ie j>artagerai le butin i 
mon ame.en £era aflbuvie : Je tirerai 
mon ^p6e ; ma main les d^truira. 

10. Tu as foufl^ de ton vent ; la mer 
les a converts ; ils out e'te' enfo Ace's com- 
me. du plomb aii plus profond des eaux. 

il. ■Qui eflr femblable a toi parmi les 
Forts , 6 Eternel ! Qui ejt comme toi , 
magnifique en fainted } tedouuble, di- 
gne de loiiange , & qui tais des merveil- 
les? 

12. Tu as Itendu ta droite ; la terre 
les a engloutis. 

1%. Tu as conduit par ta mifericorde 
ce peuple que tu as rachete' ; tu Pas co«- 
duit par ta force a la demeure de ta Sain- 
tete'. 

14- Lespeuples Pont enteadu , && 
en ont tremble ; la douleur a faifi Its ha- 
bitans de la Paleftina. • 

IS. Alors 
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troubles , & le tremblement faifira les 
puifTans de Moab : Tous les habitans de 
Canaan fe fondront. 

16. Lafrayeur & Pepouvanie tombe- 
ront fur eux : Par la grandeur de ton 
bras , ils feront rendus ftupides comme 
une pierre , jufques a ce que ton peo- 
ple , d Eternel , foit pafle* ; jufques a 
ce que ce peuple que tu as aquis , foit 
pane. 

17. Tu les introduiras & tu les plan- 
teras fur la montagne de ton heritage , 
au lieu que tuns pr6 pare" pour ta denieu- 
re , 6 Eternel , dans le SanOuaire, Sei 
gnenr ^ que tes mains ont eTabli. 

18. L'Eternel regnera a jamais & I 
perpltuitl. 

19. Car le cheval de Pharaon eft en- 
tree , avcc fon chariot & fes gens de che- 
val , dans la mer ; & PEternel a fait re- 
tourner fur eux les eaux de la mer : Mais 
les en fans d'Ifrael ont marchl a fee au 
milieu dela mer. 

20. Et Marie la Prophlteflfe , four 
d' Aaron , prit un tambour en fa main ; 
& toutes les femmes fortirentjipres el- 
le , avec des tambours & des flutes. 

2 1 . Et Marie lew repondoit : Chantez 
a PEternel ,- car il s'eft hautement ele- 
ven il a jette" dans lamer le cheval 8c ce. 
ltd qui le montoit 

12. Puis Moyfe fit partlr les Israelites 
de la mer rouge i & ils tirexent vers le 
deTert de Squr ; & ayant march* trois 
jours par le deTert , ils ne trouvoient 
point d'eau. 

23. De Ul ils vinrent A Mara , mais ils 
ne pouvoient boire des eaux de Mara , 
parce qu'elles etoient ameres : C'eftpour 
cela que ce lieu fut apelle' Mara. 

24. Alors le peuple murmura contre 
Moyfe , difant : Que boirons-nous ? 

25- Et Moyfe csia & PEternel \ 8c PE- - 
ternel }ui enfeigna un certain bois, qu'il M 
fetta dans les eaux ; & les eaux devin- J . 
rent douces. Ce tut-lA qu'il lui propofa ' Ah 



qu'il venoit de deployer fi magnifique- 
ment pour leur delivrance : Ils y expri- 
ment la ferme perfuafion ou ils Etoient, 
que Dieu les mettroit en pofl'effion du 
pays de Canaan , & que les habitans de 
ce pays 1& . eTonnls & intimidgs , ne 
pourroient leur reTifter. C'eft ainfi , & 
avec encore plus de zele , que nous de- 
vons clllbrer les faveurs que Dieu nous 
accorde , & principalement la bonte* 8c 
la puiffance qu*il a fait paroitre dans 
Pouvrage de ndtre Redemption, par nd- 
tre Seigneur JeTus-Chrift. Nous avons 
vu enluite, qu'incontinent apres que 
Dieu eut accord* aux Ifraelites une fi 
grande delivrance , ils tomblrent dans 
le murmure & dans la defiance , parce 
qu'ils manqulrent d'eau , & qu'ils ne 
trouvlrent que des eaux ameres. Cepen- 
dant Dieu eut la bonte* de faire Un nou* 
veau miracle en leur faveur , en rendant 
ces eaux douces. Telle eft l'mgratitude 
& rincrlduKte* des hommes : Ils oublient 
bien-t6t les bienfaits de Dieu, & ils tom- 
bent facilement dans Pimpatience ; mais 
Dieu eft fi bon qu'il ufe de fuport envers 
eux , & qu'il ne laifle pas de leur faire 
reiftntir de nouveaux effets de fon 
amour , 8c de leur accorder des graces 
dont ils font indignes. 

CH A P IT RE XVI. 
Les Ifraeiites murmurent contre Moyfe t 
------ " - 1 - -" - ? - - * ptf dcouoi manger. 

rs Catltes £T de U 
' nourrifure dans It 
' \te aru. 

E des enfans d'IfraH 

, vint au deTert de 
Si lim & SinaY , au 

qi ond mois , apres 

qi ays d'Egypte. 

l£e des enfans d'lf- 
ra ce deTert contre 



- Ifrael leur dirent : 

_ __ . _ que ne fommes-nous morts par la 

des ordonnances & des itatuts , & ce rut main de PEternel au pays d'Egypte v 
1& auffi qu'il Plprouva. quand nous 6tibns affis pres des pot£es 

26. Et illuidit: Si tu icoutes atten- 3 ~ -*— — — — * -— ——*—-*— 
tivement la. voix de PEternel ton Dieu , 
& fi tu rais ce qui */ droit devant lui, fi 
tu prStes Poreifle a fes commandemens > 
fi: fi tu gardes toutes fes ordonnances, je 
ne ferai venir fur toi aucune des lan- 
gueurs que j'ai fait venir fur PJJgypte ; 
car je fuis PEternel qui te guent, 

27. Puis ils vinrent a Elim , ou ily 
avvoit douze fontaines d'eau , & foixante 
8c dix palmes ; & ils campe*rent U au* 
prds des eaux. 

REFLEXIONS. 
T E Cantique que Moyfe, Marie fit four, 
■M &c les Enfans d'Ifrael chantirent , 
apres que Pharaon & fon arme> eureht 
neTi dans la mer rouge , eft le Plus an- 
cien de tous les Cantiques. On y voit 
€clater leur joie & leur recoiuioiflance 



de chair , quand nous mangions ndtre 
foul de pain ! Car vous nous avez ame- 
nds dans ce deTert , pour faire mourir 
de faim toutc cette aflembl^e. 

4. Alors PEternel dit £ Moyfe : Voi- 
ci , je vai vous faire pleuvoir des cieux 
du pain , & le peuple fortira , & en re- 
cueillira pour chaque jour ce qu'il lui en 
taut , afin que je Pe>rouve , s'il mar- 
chera , ou non , dans ma loi. 

5. Maisle fixieme jour, qu'ils ap^re- 
tent ce qu'ils auront aport6 , & qu'il y 
en ait le double de ce qu'ils recueilli- 
ront chaque jour. 

6. Moyfe done 8c Aaron dirent a tous 
les enfans d'Ifrael : Ce foir vous faureZ 
que PEternel vous* n tires du pays d'E- 
gypte. 

7. Et au matin vous verrez la gloire-de 
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PEternel; car PEternel a entendu vos 
murmitres contre lui. Et en effet , qui 
fimmes-twus , que vous murmuriez, cen- 
tre nous? •■-■'. 

8. Et Moyfe dit enctre : Cefera quand 
PEternel -vous aura donne* ce foir de la 
chair a manger , & qu'au matin il vous 
aura raftafi&s de pain , parce qu'il a en- 



tendu vos murmures , par lefquefc vous 
avez murmur* contre lui. Car qui fum-, 
mes-no\x% ? Vos murmures ne* flnt pa£- 
contre nous , mais *///?»* contre PEteav 
nel. 

9. Et Moyfe dit a Aaron : Di a'toute 
rauembUe des enfans d'Ifrael: Apro- 
chez - vous de-la preTence de PEternel , 
car il a entendu vos murmures. 
' 10. Or ilarriva qu'auiuVtdt qu'Aarou 
eut parlS a toute PaflemblSe dei enfans 
d'Ifrael , ils regardlrent vers le deTert , 
'& void, la gloire de PEternel fe tuontra 
dans la nu6e, 

il. Et PEternel parla a Moyfe, di- 
fant: 

12. J'ai entendu les murmures des en- 
fans d'Ifrael : Parle - leur , & leur di : 
Entre les deux vepres vous mangerez de 
la chair , & au matin vous ferez rafla- 
fi£s de pain ; & vous faurez que je fuis 
l'Eternel vdtre Dieu. 

13. Le foir done , il monta des cailles, 
qui couvrirent le camp ; & au matin il 
y eut une couche de roKe a Pentour du 
camp. 

14. Et cette couche de rbfe*e £tant eva- 
nouYe , voici fur le defert une petite 
chofe ronde T menue comme de la blan- 
che gelSe fur la terire. 

15. Ce que les ' enfans d'Ifrael ayant 
vfi, ils fedirent Puna l*autre : Qu'eft 
ce cela ? ear ils ne favoient ce que tfetoit. 
Et Moyfe leur dit: CV/ ici le pain que 
l'Eternel vous a d«nne a manger. 

16. Veft ici ce que l'Eternel a com- 
mand £ : Que chacun en recueille autant 
qu'il lui en fautpour fon manger, un 
homer par tete , felon le nombre. de vos 
perfonnes ; chacun eh prendra pour 
ceux qui fint dans fa tente. 

17. Les enfans dlfraiilfirentdoncain- 
fi ; & les utis. en recueillirent plus , les 
autres moins. 

18. Et ils le mefuroient par homer , 
&celui qui en avoit recueilli beatfeoup 
n'en avoit pas plus qu'il ne lui en faloit ; 
& celui qui en avoit recueilli peu n'en 
avoit pas moins ; mais chacun en re t 
cueilloit felon ce qu'il en pouvoit man- 
ger. 

19. Et Moyfe leur avoit dit : Que per- 
fonne n'en laifle de refte jni^ues au ma- 
tin. 

ao. Mais il y en eut qui n'ob&rent 
point a Moyfe ; car quelques-uns en r£- 
ferv^rent jufques au matin ; & il s'y en- 
gendra des vers , & elle puoit ; & Moy- 
fe fe miten grande colere contr'cux. 

21. Atnfi chacun en recueiUoit tousles 



matins autant qult-lul en faloit ptfur 
manger; car lory que la chaleur du fo- 
leil e^oit venug , elle fe fondoit. 

2*; fit au fixftme jour * , ils recueilli- 
rent du pain au, double, deux homers 
pour- ch£cun:; 'Alob les principaux de 
Paftemblee vihrenr pour le raporter: a 
Mbyfe. •.*;.... r 

ajj.-Ef'il leur ripondit : C x eft ce que 
PEternel a dit: Demain eft le Repos, 
le Sabbat faint a l'Eternel: Faites cuire 
ce que vous avez a cuire , & faites bouil- 
lir ce que vous -avez a faire bouillir ; & 
ferrez tout ce qui fera de furplus , pour 
le garder jufques au matin. 

2^. lis le ferrgrent done jufques au 
matin , comme Moyfe Pavoit comman- 
ds ; & il ne puoit point, &iln'yeut 
point de vers. 

" *"-'■" Moyfe dit : Mangez - le au- 
jc ir c>7? aujourd'huile Repos 

d Aujourd'hui vous n'en 

ti int dans les champs. 

it fix jours vous le recueil- 
li. ,_ , -e feptie'me eft le Sabbat ; il 

n'y en aura point en cejour-ia. 

27. J2t au feptie'me jour quelques-uns 
du peuple fortirent pour en recueillir ; 
mais ils n>» trouve'rent point. 

28. Alors PEternel dit a Moyfe : Juf- 
ques a quand refuferez - vous de garder 
mes commandemens & mes loix ? 

29. Confiderez que PEternel a ^tabli 
farmi vous le Sabbat ; e'eft. pourquoi }\ 
vous donne au fixie*me jour du pain 
pour deux jours : Que chacun demeure 
en fon lieu ; que nul ne forte de fon lieu 
aufeptilmejour. 

30. Le peuple done ferepofa.au fep- 
tie'mejdur. 

31. Et laiiiaifon d'lfragl nomma' c$ 
Pain , Manne ; & elle £toit comme de 
la femence de coriandre ; elle etoit blan- 
che, & elle avoit le gout des bignets au 

tmiel. * . 

32. Et Moyfe dit J Voici ce que PE- 
ternel a cc/mmande : Qu'on en remplific 
un homer , ,poHr le garder dans vos ages, 
afin qu'on voie le pain que je vous ai 
fait manger au DeTert, apres que je vous 
ai retires du pays d'Egypte. 

33> Moyfe done dit a Aaron: Pren 
une cruche , 8c mets y un plein homer 
de Manne, ftlepofe devant PEternel , 
pour fctre gard^ dans vos ages. 

34. Et felon que le Seigneur avoit 
commande" A Moyfe , Aaron pofa la cru- 
che devant le temoignage , afin qu'elle 
fut gardSe. 



35. Etles Enfans dTfrael mange'rent; 
la Manne pendant quarante ans," jwf^HirT 



I'ils fufTent parvenus au pays qu*| ls 
ient habiter ; ils manglrent , ditnr% 



ce qu'i 

devoientl . „ . 

la Manne, jufqu'a-ce qu 'ils rufTent par* 
venus aux fronti^res du pays . de Ca* 
naan. ' , . 

36. Or un homer eft la dixieme parti e 
d'un ^pha. m , 
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It E 4 F L $ X IV N S. 
,T 'On voit dans fcfctte hilfoire une nou- 
*' velle preuvede Pingratitude des en- 
fens d'Ifrael, qui, apres tant d'expe>ien- 
ces qu'ils avoient faites de la puhTance 
deDieu & de fa protection , murmur^- 
tent encore contre Moyfe, & regrette>ent 
jnetne PEgypte *d'ou" ils e'roient fortis. 
Cependant Dieu, par un effet de fa bon- 
is , voulut bien faire cefler ces murmu- 
res, &pourvoir a leur fubliftance , par 
le raoyen de la manne qu'il leiir envoy a , 
& qui fiit leur nourriture pendant les 

J[uarante ans qu'jls paffe'rent dans le De*- 
ert. II. II eft iremarquer que la man- 
ne tomboit chaque matin , mais qu'il 
n'en tomboit point le jour du Sabbat ; 
& qu'elle fe corrompoit quand on-en a* 
maflbit pour plus d'un jour. C'Stoient 
1£ tout autant de merveilles, qui devoient 
convaincre les Ifraelites que t'etoit Dieu 
qui les nourriflbit ainfi miraculeufe- 
ment. Au refte, cette hiltoire doit nous 
rapeller ce que JeTus-Chritt dit dans PE- 
vangile; que les enfans d'Ifrael n'ontpas 
mange* le vrai pain du ciel ; que la man- 
ne qulls mange>ent dans le DeTert ne 
les empecha pas de rnourir ; au lieu que 
nous avons en lui le veritable pain qui 
eft defcendu du ciel , & qui fait vivre 
eternellement. Prions Dieu qu'il nous 
donne toujours cette nourriture celefte , 
pendant que nous fbmmes dans le deTert 
de ce monde ; & lors flu'il nous Pac- 
corde, faifons-en un meilleur ufage que 
J« 7/raeTites ne firent autrefois de la 
manne , & de toutes les autres graces 
qu'ils recurent de la bonte" divine , pen- 
dafltqu'ilsriirent dans le deTert. 

CH A P I TRE XVII. 
Cechapitre a deu>c parties : Moyfe raporte 
d*ns la premiere le miracle de Vtau que 
Dieu fit fortir du rocher'Spour apaifer 
les murmur cs dt* peuple. Et dans lafe~ 
c$nde , la -vi&oire que les enfans d*If- 
ra'el remporterent fur les ^Amalekites. 
TOute l'affemblee des enfans d'Ifrael 
' x parti t du deTert de Sin , felon leurs 
traites, fuivant le commandement de 
TEterneH &ils campcrent en Rephidim, 
ou il tCy avoit point d'eau a boire pour le 
peuple. 

2. Etle peuple giterella Moyfe , &ils 
lui dirent : Donnez-nous de Peau pour 
ooire. Et Moyfe leur dit : /Pourquoi me 

?uerellez-vous ? Poufquoi tentez»-vous 
Eternal 7 

1, 

r* 

i )i 



Auciens tPHrael ; & prcnaen ta main la 
verge dont tu frapas le fleuve , & mar- 
che. -• ' * 

6. Voici ,. je vai me tjenir JAdevant 
toi fur uh rocher envrforeb', & fu fra- 
peras le rocher, & il e« tbrtira des eaiix, 
& le peuple boira. Moyfe done fitaiuft 
a la vtie des Anciens d'lfraeX - -• 

7- Et il nonima le lim Mafia & M€- 
riba; a caufe du d^bat des enfans d'If- 
rael , & parte qtrtls avoient tent6 1*- 
ternel ♦ en difant , L'Eternel -eft-il au 
milieu de nous , ou n*y dl-il pas ? 

8. Alors Hamalek vint & livra'bataif- 
le a Ifragl a Rephidim. 

9. Et Moyfe dit a Joful : Choifi-nbus 
des hommes, & fote pout combattre 
contre Hamalek ; & je me tieudral iie- 
main au fommet du cdteau , & la verge 
de Dieu fer a en ma main 

io» Et Jofue^ fit comme Moyfe le lui 
avoit command^ , en combatant contre 
Hamalek. Mais Moyfe , Aaron , & 
Hur monte'rentau fommet du cdteau. ' 

1 1. Et il arrivoit , que lorfque Moy- 
fe elevoit fa main , Ifra8l alors etoit le 
Plus fort; mais quand il faiioit repofer 
fa main , alors Hamalek -etoit le- plus 
fort.. 

1 2. Et les mains de Moyfe €tant deve- 
nues pef antes , ils prirent une pierre, & 
la mirent fous lui , & il s'alfit deilus ; 
Aaron & Hur foutenoient audi lies mains, 
Tun deqa, & P autre dela; ainfi 4'es mains 
furelit fermes juiqu'au l'oleil couchant. 

13- Ainii Jofued^fit Hamalek & ion 
peuple au fil de l'lple. 

14. Alors l'Eternel dit a Moyfe : Ecri 
ceci pour m^moire dans un livre , 8c fai 
entendre.^ Jofu6 que j'erlacerai entiere- 
ment la m^moire d'Hamalek de deifous 
les cieux. 

15. Et Moyfe batit un autel , & le 
nomma ; L'Eternel mon ^tendart. 

1^. II ditauffi: Parce -que la main a 
ite levie fui,-le trdne de l'Eternel , l'E- 
ternel a guerre contre Hamalek d'age en 
ige. 

REFLEXIONS. 
-T E miracle <jue Moyfe fit , en tirant de 
J -' l f eau du rooher , pour apaifer la foif 
& l.es murmures des Ifraelites, nous en- 
gage ft confide'rer Pincr6dulit6 de ce 
peuple , qui doutoit toujours de la puif- 
fance de Dieu , & qui fe rebelloit fi fou- 
vent Contre Moyiej auffi bien que la 
grande patience au Seigneur > qui fit ce 
nouveau miracle pour eux. La viftoire 
des entans d'Ifrael iur les Amatekites 
futune jufte punition de Dieu fur ces en- 
nemis de ibn.peuple j mais on doit fur- 
tout remarquer , que Dieu accorda cette 
vi&oire aux prieres de Moyie , arin que 
les Ifraelites reconnuflent que Dieu leul 
en etoit l'auteur. Celt ici un exemple 
ou Ton peut voir que l'invocation du 
T- Inom de Dieu , & la peri^verance dans la 
;s >pti6re, eftl« moyen le plus erhcace pour 
• - ' . \ obte- 
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..ofofceinr ibn .fecours, & pour triompher vient que tu es feul allis , & que tout le 
de tous nos ennemis , temporels & fpi- peuple fe tient devaut toi , depuis le 
.;*»<>ie matin jufqu'au foir ? 

15. Et Moyfe repondit a fon beau-p£- 
re : Ceft que le penple vient A moi , 
pour s'enquerir de Dieu. 

16. Quand ils out quelque caufe , il's 
viennent k moi. Alors je juge entre 
l'un & Pautre , & je leur fais entendre 
les ordonnances de Dieu & fes loix. ' 

hit 



rituels, 
. C A A PIT RE XVIH. 

. Jithro , beaupire de Moyfe, lui amenefa 

. . femme £T fes deux fits ; fcf /"/ lui confeil- 

it d'etablir dtsjuges & des Chefs , pour 

le goulterttement du peuple d*Ifra'cli ce 

que Moyfe ft. 

IE thro Sacrificateur de Madian, beau- 
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& fa puiila^.ce aux yeux de tout le mon- 
de. II. Ce qui eft dit dans ce chapitre , 
de retabUffemeht desjuges &des,Ma- 
giftrats , & des qualites qu!ils doivent 
avoir , montre que ceux qui font dans 
les charges civiles doivent s'en acquiter 
avec aplication & avec inte"griti, & 6tre 
craignans Dieu , vertueux , juftes, & fur 
tout defintereflgs & eloigned du gain 
deshonnete. Nous devons auffi recon- 
noitre par la, qu'il eft abfolument n£cef- 
faire qu'il y ajt des Magiftrats qui faflent 
regnerl'ordre.dans la ibciete* ; que leur 
e'tabluTemeat vient de Dieu , & que cha- 
cun doit fe foitmettre a eux & a leur au- 
torite. 

CHAP.I^TBE XIX. 
Le peuple d'Ifrael it ant arrive audefert de 
Sinai , Moyfe leur dit que Dieu vouloit 
traiter alliance ayec eux , £f illeur or- 
donne defe faaftifier » & de fe preparer 
pour entendre ^la publication de la hi. 
TroU jours apres Dieu defcendfur,lepu>nt 
de Sinai , arvec des marques de fapuif- 
fance £f de fa enajttfe. 
A U premier jour Uu troifi^me mois , 
** apres que les enfan& d'Ifrael fur en t 
fortis du pays 4,'JEgypte » en ce mi- 
me jour-la ils vinrent au deTert de Sinai*. 
2. Etan* done partis de Rephidim , ils 
vinrent au deTert tie Sinai', & ils cam* 
petentau deTert : I(ragl, <&-/>, campa 
vis4*h de la montagne. 

3- Et Moyfe monta vers Dieu ; cat 
J'Eternel 1'avoit apelle" de la montagne , 
pour lui dire : Tu parleras ainfi a la 
maifon de Jacob , & tu le feras entendre 
aux enfens d'Ifrael : 

4. Vous avez vft ce que j'aifait aux 
Egyptiens , & que je vous ai portls com- 
ae fur des ailes d'ai|[le , & que je vous 
ai fait venir vers moi. 

5. Maintenant dene fi vous obe"ifTez 
a ma voix* & li vous gardez mon allian< 
ce , vous ferez auffi d'entre tous les peu 
pies mon plus pr^cieux- joyau , bien que 
toute la terre rxCapartienne. 

6. Et vous me ferez un Royaume de 
Sacrificateurs , & - line nation fainte. 

• Ce font la les difcours que tu tiendras 
aux enfans d'Ifrael. . . 

7. Et Moyfe Vint & apella les Anoiens 
du peuple , &pyopofa devant eux toutes 
les cfaofes que l'Eternel lui avoit com- 
mandoes. 

8. Alors tout le peuple d'uncomnam 
accord repondit & dit : Nous ferons tout 
ce que l'Eternel a dit. Et Moyfe rapor- 
taa l'Eternel toutes. les paroles du peu- 
ple. 

9. EtPEternel dit a Moyfe : Voici je 
viendrai a toi dans une Ipaifte nuee , 



jourd'hui & demain, & qu'ils laveht 
leurs vetemens ; 

H. Et qu'ils foient tousprets pour le 
troifi^me jour ; car an troifie'me jour 
l'Eternel defcendra fur la montagne de 
Sinai , a la vu'e de tout le peuple. 

12. Or tu prefcriras des bornes au 
peuple tout a l'entour , & tu diras : 
Donnez - vous garde de monter fur la 
montagne , & d'en toucher aucune ex- 
tremity. Quiconquc touchers la mon- 
tagne fera puni de mort : 

13. Aucune main ne la touchera ; foit 
bete , foit homme , certainement il fe- 
ra lapide" , ou perce* de flfiches ; il ne 
vivra point. Quand le cornet Ce renfor- 
cera , ils monteront vers la montagne. 

I4 V Et Moyfe defcendit de la monta- 
gne vers.le peuple , & il fanftifia le peu- 
ple , & ils laverent leurs vetemens. 

1,5. Et il dit au peuple: Soyez tous 
prets pour le troifie'me jour , & ne vous 
aprqehez tt aucune femme. 

16. Et le troifie'me jour au matin il y 
eut des tonneres , des e'clairs , & une 
groffe nu6e fur la montagne , avec un fon 
tres-fort de cornet, donttout le peuple 
qui etoit au camp fut effraie\ 

17. Alors Moyfe fit fortir du camp le 
peuple au devant de Dieu ; & ils s'arre- 
t6rent au pie* de la montagne. 

18. Orle mont de Sinai' etoit tout en 
fume'e , parce que l'Eternel y 6toit def- 
cendu dans le feu ; & fa fume'e montoit 
comme la fume'e d'une fournaife , & 
toute la montagne trembloit fort. 

19. Et comme le fon du cornet fe ren- 
forqoit de plus en plus , Moyfe parla, ^ 
Dieu lui repondit par une voix. 

20. L'Eternel done e'tant defcendu fur 
la montagne de Sinai', fur le fommet de 
la montagne , il apella Moyfe au fom- 
met de la montagne ; & Moyfe y monta. 

21. Et l'Eternel dit a Moyfe : Defcen, 
fomme le peuple , qu'ils ne rompent 
po{nt les bornes , afin de monter vers l'E- 
ternel , pour voir ; de peur qu'un grand 
nombre d'entr'eux ne perifle. 

. 22. Et meme que les Sacrificateurs 
qui s'aprqehent de l'Eternel fe fanOi- 
fient , de peur que l'Eternel ne fe jette 
fur eux. 

23. Et Moyfe dit a l'Eternel : Le peu- 
ple ne pourra pas monter fur la monta- 
gne de Sinai*, parce que tu nous as fom- 
mds difant : Mets des bornes en la mon- 
tagne, & la fan&ifie. 

24. Et l'Eternel lui dit : Va, defcen; 
& tu monteras , toi & Aaron avec toi ; 
mais que les Sacrificateurs & le peuple 
ne rompent point let. bornes, pour mon- 
ter vers l'Eternel , de peur qu'il ne fe 



afin que le- peuple entende quand je te, jette fur eux.. 

parlerai , & qu'il croie auffi tou jours eel 25* Moyfe done defcendit vers le peu- 

que tu lui dirsu ; car Moyfe avoit rapor* pie , & il le leur dit. 

te a l'Eternel les paroles du peuple. REFLEXIONS. 

10. L'Eternel dit auffi a Moyfe ; Va pE qu'il y a a obferver dans ce chapi- 
fen vers le peuple * & fan^ifie- les au-' v tre; , e'eft que la pre'mipre chofe cjue 
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Dieu fit apres avoir d^livre* fon peuple! cieux , la terre , la'me'r , & tout ce qui 
d'Egypte , fut de lui donner fa loi, Ce W/? en eux , & il s'eft repofe' le feptieme 
qui montre que la vue* de Dieu, en ehoi- jour ; c'eft pourquoi VEterriela b£ni le 
fiiTant ce peuple & en le fe'parant des au- ! jour du repos , & Pa fan&ifie\ 
tres nations, Stoit d'£tabhr la pure Re- 1 12. Honore ton Pere & ta Me*re , afin 
ligion parmi eux , & de les engager a le que tes jours foient prolonges fur la ter- 
craindre. C'eft-la le but qu'il s'eft tofij re, que 1'Eternel ton Dieu te donne. 



jours propofe* : II ne nous a rachet^s & 
choifis pour Stre fon peuple, qu'afin 
<jue nous le fervioris , en vivant dans la 
juftice & dans la pi6te\ Dieu voulut que 
les Ifraglites fe pr^paraffent & fe purl* 
fiafTentavant que d'entendre la publica- 
tion de la loi , afin de leur aprendre que 
cette loi n'etoit donnee aux hommes que 
• pour les fanftifier. La rhaniere dontelle 
Tut publi^e , & Papareil redoutable & 
- plein de majefti dans lequel Dieu defcen- 
ditfur le mont de Sinai , tendoit a con- 
vaincre les Israelites que c'6toit Dieu qui 
leurparloit, a leur infpirer de la crain- 
te , & a leur aprendre , & a tous les 
hommes , que ceux qui violeront fes 
commandemens n'e'chaperont pas a fa 
vengeance. 

CHAPITRE XX. 
Dieupublie les dix commandemens de la 
loi. II. Le peuple eft effrate a Vouie de 
la voix de Dieu. III. Dieu defend de 
f aire des idoles, £F ilprefcrit la manure 
de batir les out els. 
a Lors Dieu prononqa toutes ces paroles, 
n difant : 

2. Je fuis 1'Eternel ton Dieu , qui t'ai 
tire du pays d'Egypte , de la maifon de 
Servitude : 

3. Tu n'auras point d'autres Dieux 
devant ma face. 

4. Tu ne te feras point damage tail- 
He , ni aucune reffemblance des chofes 
qui font la haut dans lescieux, niici 
bas fur la terre , ni dans les eaux fous 
la terre : 

5. Tu nete profterneras point devant 
elles , & tu ne les l'erviras point ; car je 
/ww 1'Eternel ton Dieu, le Dieu Fort, 
jaloux , qui punis Piniquiti des p£res 
fur les enfans , en la troifigme & qua- 
trilme ge*n6ration de ceux qui mehaif- 
fent ; 

6. Etqui fais mifericorde en mille^e- 
nerations , a ceux qui m'aiment & qui 

■ gardent mes commandemens* 

7. Tu ne prendras point le nom de PE- 
ternel ton Dieu en vain ; car 1'Eternel 
ne tiendra point pour innocent celui qui 
aura pris fon nom en vain. 

8. Souvien-toi du jour du repos pour 
le fancrifier : 

9. Tu travailleras fix jours , & tu fe- 
ras toute ton ceuvre ; 

10. Maisle fepti£me jour eft le repos 
de 1'Eternel ton Dieu : s Tu ne feras au- 

* cune ceuvre en ce jour-la ; ni toi , ni ton 
fils , ni ta fille , nr ton ferviteur , hi ta 
fervante , ni ton bltail , ni ton Stranger, 
qui eft dans tes portes.- 

1 1. Car 1'Eternel a fait en fix jours les 



i$.- Tu ne tugras point. 

14. 4 Tu ne commettras point adults 

15. Tu ne d&oberas point. 

1 6. Tu ne diras point de faux tdmoi- 
gnage eontre ton prochain. 

17. Tu ne convolteras point la maifon 
de ton prochain : Tu ne convoiteras 
point ia femme de ton prochain , ni ion 
ferviteur , ni fa (ervante , ni fon bceuf , 
ni fon ane , ni aiicime chofe qui foit k 
ton prochain. 

18. Or tout le peuple erttendoit les 
tonnerres & le fon du cornet , & voyoit 
ie$ brandons & la montagne fumante. 
Le peuple done voyant- cela trembloit 
& fe tenoit loin. 

. 1 9. C'eft pourquoi ib dirent a Moyfe : 
Parle avec nous toi-mhnc , & nous Icou- 
terons ; mais que Dieu ne parle point 
avec nous , de peur que nous ne mour- 
rions. ' " 

20. Alors Moyfe dit au peuple : T^c - 
craignez point ; carDieu eft venu pour 
vous eprouver , & afin que fa crainte 
foit devant vous , & que vous ne pl- 
chiez point. 

21. Le peuple done fe tint loin ; mais 
Moyfe s'aprocha de Pobicuriti ou Dieu 
etoit. 

22. Et 1'Eternel dit a Moyfe : Tu di- 
ras ainfi aux enfans d'lirafcl : Vous avez 
vu que je vous aiparl€ des cieux : 

23. Vous ne vow ferez point avec moi 
de dieux d'argent , & vous ne vous fe- 
rez point de dieux d'or. 

24. Tu me feras un autel de terre, fur 
lequel tu facrifieras tes holocauftes , & 
tes oblations de profperite* , tes br£bis 
& tes taureaux : En tout lieu ou je met- 
trai la mlmoire de mon Nom , je vien- 
drai a toi , & je te bgnirai. 

25. Que fi tu me fais un autel de pier- 
res, tu ne les tailleras point ; fi tu levois 
le fer deftus , tu le fouillerois. 

26. Et tu ne monteras point a mon 
autel par des degrls ,- de peur que ta 
nuditc ne foit Uecouverte en y mont ant. 

REFLEXIONS. 
IL y a principalemcnt deux chofes dans 
1 ce chapitre qui font dienes de n6tre 
attention ; favoir , la publication de la 
loi de Dieu , & la frayeur que les Ifra- 
elites refTentirent lors qu'elle tut pubhee. 
Sur cette loi nous devons confiderer, pr^- 
mi^rement , quelle en eft Pautorit^ & la 
majefte* ; Dieu lui-meme Payant publi^e 
autrefois , avec des marques fi ^clatan- 
tes de fa puifiance. En fecund lieu, que 
cette loi nous regarde aufii bien que les 
Ifraelites , puis qu'elle ne contient rien 
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qui ne fbit parfaiteraent jufte ; 8c que 
notre Sauveur a dit lui-m£rae , qu'il n\- 
toit point venu pour abolir la lot ,' mait 
qu'il etoit venu au contraire pour nout en- 
gager plus fortement a Vaccomplir. III. 
IJ faut le fouvenir que cette loi ne de- 
fend pas feulement les crimes qui y 
font ipe*cifi£s ; mais quelle regie nos 
penfees & nos defirs , aufli bien que 
nos anions , & que Dieu nous jugera 
tous par cette loi , telle qu'elle eft ex- 
pliquee dans l'Evangile. Pour ce qui 
eft de rextreme frayeur qu'eurent les if- 
raelites , lorfque Dieu publia fa loi , ce- 
la doit-nous rapellemce que St. Paul dit 
fur ce fujet dans I'Epitre aux H^breux : 
Que nous ne fommes pas venut a la monta- 
gne de Sinai , & que nous n'avons pa* en- 
tendu cette T/oix terrible , qui fit cfue les 
Ifraelites prierent quelle ne leur fut plus 
adrejfee ; ruau que nous fommes venus a la. 
montagne de Sion ; que nous avons enten- 
du la voix de Jefus-Chrift ; quefi ceux qui 
meprifoient celui qui par hit fur la terre ne 
font point echappes, nous echapperons beau- 
coup mo ins, fi nous meprifons celui qui par- 
te des tieux » que notre Dieu eft aujjt un feu 
confumant ; £T qiCainfinous devons lefer- 
vir aruec reJpeH & avec crainte, en forte 
que nous lui foyions agreables. Les loix 
qu'on lit a la tin de ce chapitre, to u chant 
les idoles & les autels, tendoient a eloi- 
gner les en fans d'Ifrael de l'idolatrie, a 
empecher que la Religion ne fat altered, 
& a faire en forte que le fervice divin fut 
celtbre avec bienieance. 

CHAPITRE XXI. 1-17. 
Ce chapitre £7* les fuivans contiennent di- 
verfes Loix que Dieu donna a May fe fur 
le mont de Sinai , pour les prefcrire au 
peuple d'Ifrael ; £T ces loix font laplu- 
part palitiques. f Celies qui font contenues 
dans la premiere partie de ce chapitre , 
regardent le droit que les maitres avoient 
fur lews efclaves, la punition des meur- 
triers , celle des parricides , des larrons 
. sthommes , & de ceux qui maudijfent 

Pere ou Mere. 
f^E font ici les loix que tu leur propo- 
XiJ feras. 

1. Si tu achetes un efclave H£breu , 
il te fervira fix ans , & au feptieme il 
fortira pour etre libre , fans rien payer. 

3. SMI eft venu avec fon corps feule- 
ment, il fortira avec fon corps ; s'il avoit 
une fern me , fa femme aufli fortira avec 
lui. 

4. Si fon maitre lui a donne une fem- 
jne , qui lui ait enfante* des fils ou des 

. filles , fa femme & fes enfans ferout a 
fon maitre ; mais il fortira avec. fon 
corps. 1 

5. Quefi Pefclave dit: J'aime mon 
maitre , & mes entans J 
je ne fojrt r etre libre: , • 

6. AI01 le fera venif o"er 
• vant les..} :ra ap rqcher de la 

porte ," o & iou nifUtre.ini 



percera Toreille avec un poinc.on , & ii 
fe Tervira a toujours. 

7. Si qoclqu'un vend fa hlle pour etre 
efclave , ellc ne fortira point comme les 
efclaves fortent. 

8. Si elle dlplait a fon maitre, qui ne 
fe fera point fiance" avec elle ? il la fera 
racheter ; mais il n'aura point le poo- 
voir de la vendre a un peuple etranger , 
apres lui avoir iti perflde. 

9. Mais s'il l'a fiancee a fon Ills, il lui 
fera felon le droit des Hlles. 

1 a Que s'il en prend une autre pour 
lui , il ne retranchera rien de fa nour- 
riture , de fes habits , ni de Famine* qui 
lui eft dug. 

1 1. S'il ne lui fait pas ces trois chofes, 
elle fortira fans payer aucun argent. 

12. Si quelqu'us frape un homme, & 
qu'il en mcure , on le punira de mort. 

13. Que s'il ne lui a point drefl'6 d'em- 
buche , mais que Dieu l'ait fait rencon- 
trer fous fa main ♦ je t'e'tablirai un lieu 
bu il s'enfnira. 

14. Mais ft quelqu'un. s!eft €lev6 de 
propos d£\ibtr6 contre fon prochain , 
pour le tuer par fineffe , tu le tireras 
meme de mon autel , arm qu'il meure. 

15. Celui qui aura frape fon P6re ou 
fa Me>e fera puni de mort. 

16. Si quelqu'un d^robe un homme 
8c le vend, ou s'il eft trbuve entre fes' 
mains , on le punira de mort. 

17. Celui qui aura maudit fon P6re 
ou fa Mire fera puni de mort. 

REFLEXTONS. 
T Es Loix politiques que Dieu avoit don- 
l - t nles aux Ifraelites doivent etre ml- 
ditles , preincrement , par les Juges & 
les Magiftrats, afin qu'ils s'y conforment 
autant qu'il eft poffible,& dans toutesles 
chofes qui ne font pas particulieres au 
peuple d'lfrael , au pays de Canaan & 
aux terns d'alors. En fecond lieu, chacun 
doit faire attention a ccs Loix , puis 
qu'elles contiennent de tres excellent 
pr6ceptes de juftice , d'^quite, de chari- 
t€ & de plufieurs autres devoirs. Sur les 
Loix qui regardent les efclaves , il faut 
remarquer , que Pefclavage eft aboli 
parrni les Chretiens i & qu'ainfi ces Loix. 
ne nous regardent pas direcrement. Ce- 
pendant , on en peut recueillir , que Pin- 
tention de Dieu eft , que les ferviteurs 
foient fideles aleurs Maitres, & que les 
Maitres traitent leurs ferviteurs avetf 
hiimanrti. Nons aprenons de plus dans 
ce chapitre , que les meurtriers , les lar* 

r J,L s , &ceux qui maudiflent 

t '. commettent des crimes 

i \ le Magiftrat doit en faire 

I; , 8c par la nous pouvons 

ji u ne les laiflera point ini- 

te, ce font-la de ces grands 
e devroient pas feulement 
^ -armi les Chretiens , rton 

g ieurs autres. dont il-elt 

1 tLoix de Moyfe. 

1 F 3 C HTA- 



I 



Digitized by LiOOQ IC 



%C Loix polttt'ques.' 



E X O D- E. 



Z*Ex politique*. 



CHAPITREXXI. 18-36. V 33- Si quelqu'un ouvre nnefofle, ou 

JDieu prefect If s Loix qui devoient itrecbA fi quelqu'un creufe une fofle & he la cou- 

fervees a tegard de ceux qui frapoient\ vre point , & qu'il y tombe un boeuf ou 

eu qui blejfoient quelque perfonne que ce un, ane 



fitt\ &~merne leurs ejclaves , ou qui 
caufoient quelque aommage par le moyen 
' de leurs betes. 

18. Si quelques r uns onteu querelle , 
& que Tun ait frape* l'autre d'uue pierre, 
ou du poing , dont il ne foit point mort ; 
mais qu'il foit oblige de le mettre au 
lit; 

19. SMI fe leve . & marche dehors , 
s*apuyant fur fon baton , celui qui l'au- 
ra frape* , fera quitte de la peine ; tou- 
tefois il le d£dommagera^>w ce qu'il a 
chomm£ , & le fera guenr enticement. 

20. Si quelqu'un a frape* fon ferviteur 
ou fa fervante d'un baton , & qu'il foit 
mort fous fa main , on he manquera 
point d'en faire la punition. 

21. Mais s'il furvit un jour ou deux 7 
on n'eh fera pas la punition , car e'eft 
fon argent. . , 

22. Si desjtiommes fe battent , & fra- 
pent une femme enceinte , & qu'elle en 
acouche , & 'gile cependant l'accident ne 
foit point mdrtel : Que celui qui Pafra* 
pee foit condanine" a l'amende que le mari 
de la femme lui impofera ; & il la don- 
nera felon qu'en,ordanneront les Juges. 

23. Mais.fi l'accident eft mortel, tu 
donneras vie pour vie , 

24. Oeil pour ceil , dent pour dent,, 
main pour main, piepour pie\ 

25. Brulure pour brulure, plaiepour 
plaie , meurtrilTure pour meurtriflure. 

26. Si quelqu'un frape Pceil de fon fer- 
viteur , ou Tceil de fa fervante , & leur 
gate Toeil, il les laifiTera aller libres pour 
leur ceil, 

27. Que s'il fait tomber une dent a 
fon ferviteur , ou a fa fervante , il les 
laiflera aller libres pour leur dent. 

28. Si un boeuf heurte de fa corne un 
homme ou une femme , & que la perfon- 
ne en meure , le boeuf fera lapide" fans 
aucune rgmiflion. , & on ne mangera 

Jibint de fa chair , & le maitre du bceur 
era abfous. 

29. Mais fi le boeuf avoit auparavarit 
accoutume* de heurter de {a come, & que 

i eut €ti averti avec protef- 
Ml ne l'eyt point renfei'mS, 
tue un homme ou une fern- 
f fera lapide* ; $c mime on 
fon maitre. 

on lui impofe un prix pour 
il donnera la ranqon de fa 
•ut ce qui lui fera impofe\ 

. 3 1- Si le boeuf heurte de fa corne un til: 

pu une fill© , on le traitera felpn 

mime loi, 

, 32. Si le boeuf heurte de fa cqi 

enclave , foit homme ou femme 
3* qui eft le bauf donnera trente 

d'argent a. (pn maitre , # U bee' 

lapifo 



is 



34- Le maitre de la fofTelui en fera fa- 
tisfattion , £T rendra l'argent a leur mai- 
tre ; mais ce qui eft mort fera pour lui. 

3v Et file boeuf de quelqu'un bleife 
le bceuf de fon prochain, & qu'il en meu- 
re , ils vendront le bceuf vivant, &ils 
en partageront l'argent, & ilspartage- 
ront le mort. 

36. Mais s'il eft notoire que le boeuf 
avoit auparavant accoutume de heurter 
de fa corne , & qu* le maitre ne l'ai* 
point garde* , il reftituera boeuf pour 
boeuf; mais le boeuf mort fera pour 
lui, 

DEFLEXIONS. 
VfOus devons recueillir de cette le&ure, 
L ^ I. Que ceux .qui frapent & qui bleffent 
leur prochain nedoivent pas Itre impu- 
nis.IL Que ceux qui caufent quelque mal 
ou quelque dommage , foitvolontaire- 
ment, ou foit meme par imprudence, & 
fans aucune mauvaife intention, doivent 
en porter la peine, & qu'ils font furtout; 
oblige's de le sparer. III. Que bien 
que l'efclavage eut lieu parmi les Ifra^ 
elites , Dieu ne vouloit pas qu'ils trai- 
taifent leurs efclaves avec inhumanit6 & 
duret^, CPmme faifbient les autres peu- 
ples 5 d'ou il paroit que les Chretiens 
doivent encore plus en ufer avec douceur 
envers leurs domeftiques. " Enfin, il taut 
remarquer , que ces paroles , ail pour 
ceil j & dent pour dent.,' n'autorifent 
point la vengeance particulifire ; mais 

Ju'elles marquent la punition que les 
uges devoient faire fouffrir a ceux qui 
outrageoient & qui bleflbient leur pro- 
chain ; & qu'au refte-, bien loin de ren- 
dre le mal pour le mal , nous devons , 
comme J^fus-Chrift le remarque au cha^ 
pitre V f de St. Matthieu^ou cette loi 
eftraport^e, fouffrir patiemment les 
injures , ne nous point venger , & m&. 
me ne nous pas tofi jours pr^valoir de 
n&tre droit a la rig[ueur ; mais imiter la 
douceur & la patience dont notre Sau T 
ve\irnousa donne* 1'exemple. 

CHAPITRE XXII, 
|/ eft parle dansce chapitre de la punition 
deceux qui derobent , oU qu? caufent du 
dig** i & <* e I* rcftitution 4 laqueUe ils 
font tenus. On y lit enfuite des Loix 
touchant les chafes qui ont ete mifes en 
depot , ou pretees ; touchant Pi#tpurete 9 
Vtdolatrie , Vopprejjion , Vufure\ leref 
> $c£t dit aux Magtftrats , & les premi- 
ers' que les Ifra'e'lttes devoient offrir a 

in dfirobe Un ' boeuf* ou un 
& qu'i! le tue* , ' ou qu'il le 
eftituera cind boeufs ^our le 
e agrieaux pour l*agneau. 
trron efttrbuve* nerqant , & 
lort , celui ■ qui l'^ura frape' 
ne 
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ile fera point coupable de meurtre. 

3. Mais fi le foleil eft leve fur lui , il 
fera coupable de meurtre.) II fera done 
nneentiere reftitution; £7* s'il n'apas 
dequoi , il fera vendu pour fon larcin. 
*. Si ce quf eft derooe' eft trouve* vi- 
vant entre fes mains , foit bceuf , foit 
ane , foit menue bete, il rendra le dou- 
ble. 

5. Si quelqiTun fait chi dSgatdans un 
Champ , ou dans une vigne , en lichant 
fa bete, qui paiffe dans le champ d'au- 
tnii , il rendra du meilleur de fon 
champ , & dn meilleur de fa vigne. 

6. Si le feu fort , & qu'il trouve des 
epines , & que le ble qui eft en tas , ou 
celui qui eft fur la plante ou le champ 
foit confirm^ , celni qui aura allume" le 
feu , rendra entitlement ce qui en aura 
et6 brule\ 

7. Si quelqu'un donne a fon prochain 
de Pargent , ou des vaiffeaux a garder , 
& qu'on les derobe £T enleve de fa mai- 
fon , fi Ton dexouvre le larron , il ren- 
dra le double. 

8. Man fi le larron ne fe trouve point, 
on fera venir le maitre de la maifon de- 
vant les Juges , pour jurer s'il n'a point 
mis fa main fur ie bien de fon prochain. 

9. Quand il fera queftion de quelque 
chofe ou il y ait prevarication , touchant 
un bceuf, ou un ane , ou une menue be- 
te , ou un habit , meme touchant toute 
autre chofe perdue' , dont quelqu'un dira 
qu'elle lui apartient ; la caufe des deux 
parties viendra devant les Juges ; & ce- 
lui que les Juges auront condamn^ ren- 
dra Je double a fon prochain. 

ro. Si quelqu'un donne a garder a fon 
prochain Quelque ane , quelque bceuf , 
quelque meniie ou grofle bete, & qu'el- 
le meure , ou qu'elle fe foit caffe" quel- 
que membre , ou qu'on Pait emmenee 
fans que perfonne rait vu ; 

ii. Le ferment de PEternel interview 
dra entre les deux parties, pour /avoir s'il 
n'a point mis fa main fur le bien de fon 
prochain ; & le maitre de la bete fe con- 
tentera du ferment , & C autre ne la ren- 
dra point. 

12. Mais fi en effet elle lui a etc* dero- 
bee , il la rendra a fon maitre. 

13. Si en effet elle a ete* d£chire*e par 
les betes fauvages , il lui en aportera des 
preuves , £7* ne rendra point ce qui a 6te* 
d£chire\ 

o- 
fe 
m 
ie 



17. Mais-fi le pere de la fille refute 
abfolument de la lui donner , il ' tut 
comptera autant d'argeht qu'on en don- 
ne pour la dot des vierges. 

18. Tu ne lahTeras point vivre la fo& 
cie"re. 



19. Qiri aura eu la compagnie. d'une 
bete , (era puni de mort. 

20. Celui qui facrifie a d'autres dieux 
qu'aPEterneffeul, fera detruit a la fa- 
qon de Pinterdit. 

21. Tii ne fouleras point , ni n'opri- 
meras point Petranger v car vous avea 
€i€ etrangers au pays d'Egypte. 

22. Vous n'afligerez aucune veuve ni 
aucun orphelin. 

23. Si vous les afligez, & qu'ilscrient 
a moi , certainement j'entendrai leur 
cri. 

24. Alors ma colere s'allumera ; & je 
vous tuerai par Pepee ; & vos femmes 
feront veuves , & vos enfans orphelins. 

25. Si tu pretes de Pargent a mon 
peuple , au pauvre qui ejt avec toi , tu 
n'en uferas point avec lui a la facon des 
ufuriers ; vous ne lui impoferez point 
d'interet. 

26. Si tu prens en gage le vehement de 
ton prochain , tu le lui rendras avant 
que le foleil foit couch6 ; 

27. Car e'eft fa feule couverture, c'«/? 
fon vehement pour couvrir fa peau. Ou 
coucheroit-il ? S'il arrive done qu'il crie 
a moi , je Pentendrai autfi ; car je furs 
mifericordieux. * 

28. Tu ne mldiras point des Juge*, & 
tu ne maudiras point le Prince de ton 
peuple. 

29. Tu ne differeras point de m'otfrjr 
de.ton abondance, £7 de tes liqueurs a 
tu me donneras le premier - ne de.te* 
fils. 

30. Tu feras la meme chofe de ton 
bceuf, & de ta meniie bete ; il fera.fept 
jours avec fa mere, £T au huitteme jour 
tu me le donneras. 

3 1. Vous. me ferez faints , & vous ne 
mangerez point de la chair d£chir6e 
aux champs par les betes fauvages , nuut 
vous la jetterez aux chiens. t 

REFLEXIONS. 
f^E cbapitre contient diverfes inftruo- 
V tions : La prlmigre , qui y eft re'pe*- 
tie plufieurs fois, eft, que ceux q^ui 
out fait tort a autrui, en quelque manie- 
re que ce puifle Stre , foit par le larcin , 
foit par la tromperie , foit meme fim- 
plement par imprudence , font, obliges 
a faire reftitution ; & que Pan doit renr 
dre fidelement les chofes qui out €ti 
canfiees ou pretees. Nous voyons en- 

fiuteici, — f - ° ^-— ^- 

ploye.pc 
qu'on do 
p&he*ii 
mariagej 
•Dieu Voui 
tres, del 
1 ••> ^i-i.. " F 4 " .Its 
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}zi d4viuere!fes r & les autres perfonnes peuple en mangent,,: & que les betes de4 
qui exercoieut des arts i Hi cites. Dieu champs mangent ce qui reftera. Tu ei*. 



declare outre cela d'une manure tres- 
fbvte ,' que c'eft un grand crime que 
d'opprimer les orphelins , les veuves 
& les Strangers , & de fe faire payer des 
pauvres avec rigueur ; que ce font-la des 
p£ch6s qui crient devant Dieu & qui al- 
lumentfa colere. Nous apprenons en- 
core ici , qu'on doit tou jours parler des 
Magiftrats avec refpeft. Enfiri , Pobli- 
gation ou Stoient les Israelites d'offrir 
leurs prgmices a Dieu , montre que la 
pietd veut que nous demnions au Service 
Divin , & a des ceuvres de charitl, quel- 
que portion des biens que Dieu nous ac- 
corde. 

CHAPITRE XXIII. 

Lesloix que Dieu prefcrit ici concernent , 

/. La calomnie , la droiture , Pe quite 

£X rbwnanitc. II. Le devoir des Juges. 

III. Vobfervation du jour du Sabbat £T 

de Vannee de repos ; ^ £F les trougrandes 

fetes des Juifs , qui etoient la Paque, la 

Petitecote, & la fete des Tabernacles. 

Dieupromet enfuite d? envoy er fon yAnge 

fwtir iniroduire le peuple cCIfrael dans 

lepays de Canaan , £T d*en detruire les 

habitans peu a peu ; £F it defend a- ce 

peuple d^imitir, & meme de tolerer en 

aueune maniere Vidolatrie des Cana- 

heens. 

*TlJ ne femeras point de faux bruit , £7* 

„ tu ne te joindras point avec le mi- 

chant , pour Stre faux temoin. 

2. Tu ne fuivras point la multitude 
pour faire le mal ; & tors que tu pronon- 
iceras dans un proces , tu ne te d^tour- 
<neras point pour fuivre le plus grand 
iiomore jufqu'a petvertir le droit. 

3. Tu ne favoriferas point le pauvre 
en fon 'proces'. 

A 4. Si tu rencontres le bceuf de t<w en- 
iiemi 011 fon arte Sgare* , tu ne manqueras 
point de le lui ramener. 
' V Si tu vois Pane de celui qui te hait 
abatu fous fon fardeau , donne-toi garde 
de l'abandonner , tu ne le laifferas point 
la. 

6 V Tu ne pervertiras point dans fon 
■proems le droit de Pindieent ani eft au 



lui donheras du relache &ttfla laifieras 
repofer , afiri que les pauvres de ton 



feras de meme de ta vigne & de tes oli^ 
viers. x 

12. Six jours durant ta travailleras 5 
mais au fepti^me jour tu te repoferas ;. 
afin que ton boeuf & ton ane fe repofenk 
& que le fils de ta fervante & l'Stranger 
reprennent leurs forces. 

13. Vous prendrez garde a toutesles 
chofes que je vousai commandoes. Vous 
ne ferez point mention du nom des dieux 
Strangers , £7* mime on ne Pentendra 
point fortir de ta bouche. 

14. Tu me cSlebreras une Fete folem- 
nelle trois fois Panned. 

H. Tu garderas la Fete folemnelle 
des pains fans levain ; tu mangeras des 
pains fans levain pendant fept jours , 
comme je t'ai commanded, dans la faifon 
£T dans le mois v que les epics meuriflent i 
car en ce mou-la tu es forti d'Egypte, & 
nul ne fe preientera devant ma face a 
vuide ; 

t6. Et la Fete folemnelle de lamoif- 
fon , favoir des premiers fruits de ton 
travail, de ce que tu auras feme' au 
champ ; & la Fete folemnelle de la ti- 
colte , a la fin de Pannee , quand tu au- 
ras recueilli du champ les fruits de ton 
travail : 

17. Trois fois Panned tous les males 
qui font parmi vous fe preTenteront de- 
vant le Seigneur TEternel. 

18. Tu n'offriras point avec du pain 
levSlefang de lavittimequi m'eft im? 
molee ; & on ne gardera point la graifl^ 
du facrifice de ma fete folemnelle la nuit 
jufqu'au matin. 

19. Tu aporteras en la maifon de 1*E- 
teruel ton Dieu lespremices des premiers 
fruits de la terre. Tu ne feras point 
cnire le chevreau au lait de fa mere. 

20. Voici f envoie un Ange devant toi, 
afin qu'il te garde dans le chemin , & 
qu'il.t'introduife au lieu que je t'ai prS- 
parS. 

21. Pren garde a faprSfence* & e*cou- 
tefa voix , &ne Pirrite point; car il ne 
pardonnera point votre pSchS , parce 

q 

attentivement 
fs ;e que je te di- 

n tes ennemis, 

Si geront. 

rchera devant 
t( ays des Amor- 

rl zs PhSrSziens, 

d s, & des Jgbu- 

fi rai. 

s point devant 
lc ;rviras point , 

& eurs ceuvres ; 

n rement, & tu 

b: ftatues. 

let votre Dieu, 
& s eaux ; j'Ote- 

rj de toi ; 

as. n 
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. 26. II n'y aura point en ton pays de 
femetle qui avorte, ou qui foit ft^rile ; 
j'accomplirai le nombre de tes jours. 

27. J'envoyerai mafrayeur devant toi, 
& je mettrai en dlroute tout le peuple 
vers lequel tu arriveras , & je ferai que 
tous les ennemis tourneront le dos de- 
vant toi. 

28. Et j'envoyerai des frllons devant 
toi , qui cbafleront les Hlviens , les 
Cananlens , & les Hlthiens de devant 
toi. 

29. Je ne les chafferai point de devant 
toi dans une ann£e, de peur que le pays 



couter la voix de cet Ange , & de ne pas' 
rirriter , doivent nous iervir d'avertif- 
fcmcnt; afin quMl ne noiis arrive pas 
dMrriter par notre deTobeiflance le Sei- 
gneur qui eft pre font au milieu de nous, 
mais que nous le revlrions & que nous 
ob£i (lions a fa voix. On voit enfin ici 
la bonte* & la fagefle de Dieu, qui , vou- 
lant introduire le peuple d'Ifraifl dans le 

fiays de Canaan , envoya la terreur fur 
es Cananlens , & ne les dltruifit cepen- 
dant pas tout d'un coup , de peur que 
le pays 6tant itepeuple* , les b$tes fauva- 
pes ne s'y multipliafTent. C'e'toit-la une 



ne devieune un deTert , & que les b£- preuve bien fenfible du foin Que Dieu 
tes des champs ne fe multiplient contre a voit des Ifraelites , & un puilTant mo- 



toi. 

30. Mats je les chaflerai peu a peu de 
devant toi , jufqu'a-ce que tu croifles en 
nombre , & que tu te mettes en poflef- 
fion du pays. 

31. Et je mettrai tes limites depuis la 
mer rouge jufqu'a la mer des Philiftins, 
& depuis le deiert jufqu'au fleuve ; car 
je livrerai entre tes mains les habitans 
du pays , & je les chaflerai de devant 
toi. 

32. Tu ne traiteras point d'alliance 
avec eux , ni avec leurs dieux. 

33. Us nftabiteront point en ton pays, 
de peur qu'ils ne te fafTent p£cher con- 
tre moi ; car tu fervirois leurs dieux, & 
tcU te feroit un piege. 

R E F L EX I K S. 
pE chapitre nous donne les inftruftions 
v fuivantes : I. Qu'il faut fuir la calom- 
nie & les rapports. II. Que les Juges 
doivent rendre la juftice avec inte'grite' , 
fans avoir e*gard aux perfonnes , & fur- 
tout quails ne doivent prendre aucun 
? re* fent. III. Que Dieu vouloit que les 
fraelites ceilbraffent le jour du Sabbat, 
& outre cela qu'ils laiffatfent repofer la 
terre la feptilme annle. Son deffein 
Itoit de leur apprendre par-1 a a fe repo- 
fer fur la Providence , & a etre charita- 
bles envers les pauvres ; ce qui eft un 
devoir pour nous , aufli bien que pour 
les Ifraelites. IV. Cbmme les trois Fe- 
tes folemnelles des Ifraelites ftoient 
deftinles a conferver parmi eux le fou- 
venir des graces que Dieu avoit faites a 
leur nation ; il eft jufte que les Chre- 
tiens s'acquittent aufli des devoirs de la 
reconnomance , furtout en vue de ce 
que JeTus-Chrift a fait pour eux. La loi 
qui defend de bouillir un chevreau dans 
le lait re 

une c fe 

. des ns 

lefljue ie 

dans te 

des fn t- 

tede~f< ie 

les pr< i- 

fbitav ;e 

pour v I 1- 



tif pour ce peuple a fuir Pidolatrie , & 
a s'attacher inviolabJement au fervice 
de Dieu. 

CHAPITRE XXIV. 
Moyfe tr ait e alliance avec le peuple d'ffi 
ra'el , £7* V engage fdemncllement a ob~ 
fcrver les loix de Dieu. 11 monte enfui* 
te fur le mont de Si not , oh il fut qua- 
r ante jours £7* quarante nuits fans man' 
ger ni boire , coinme cela ejl dit au cha- 
pitre XX XIV. de ce livre. Pendant 
ee terns-la Dieu lui donne le moUele du 
Talicmacle qu'on devoit dreffer , & de 
toutes fes parties. 
r\Ieu dit aufli A Moyfe : Monte vers 
VJ PEternel, toi & Aaron, Nadab & A- 
bihu , & foixante & dix des Anciens 
d'Ifrae'li & vous-vous profternerez de 
loin. 

2. Et Moyfe s'aprochera feuldePE- 
ternel ; mais eux ne x s'en aprocheront 
point, & le peuple ne montera point 
avec lui. 

3. Alors Moyfe vint, & r^cita au 
peuple toutes les paroles de PEternel , 
& toutes fes loix. Et tout le peuple x6- 
pondit d'un commnn accord , & dit : 
Nous ferons toutes les chofes que PE- 
ternel a dites. 

4. Or Moyfe £crivit toutes les paroles 
de l'Eternel ; 8c s'ltant levi de bon ma- 
tin il batit un autel fous la montagne , 
& il dreffa douze pierres pour monu- 
ment pour les douze Tribus d'Ifrael. 

5. Et il envoya les jeunes gens des en- 
fans d'Ifrafcl qui ofFrirent des holocaut 
tes , & qui preTentltent des facrifices 
de profpe'rit^ a PEternel farvoir des 
veaux. 

6. Et Moyfe prit la moitie* du fang, & 
Ie mit dans des ballins ; & il rgpandit 
V autre moitie' fur l'autel. 

7. Enfuite il prit le livre de Palliance, 
& il le hit, le peuple l'lcoutant, qui dit : 
Nous ferons tout ce que PEternel a dit ; 
& nous ob&rbns. 

8. Moyfe done prit le fang , & le r6- 
panditfur le peuple , & il dit : Voici le 
fang de Palliance que PEternel a trai- 
tee avec vous , felon toutes ces paroles- 
ia. ' 

9. Et Moyfe , Aaron, Nadab>, Abihu , 

F 5 & 
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& les foixante & dix des Anciens (Tlfiragl 
monterent » 

10. Et ils virent le Dieu d'Ifrael , & 
fous fes pi£s ily avoit comme un ouvra- 
ge de quarreaux de faphir , qui reflem- 
Woit au ciel lors qu'il eft ferein. 

ii. Et il ne mit point fa main fur 
ceux qui avoient €t€ choifis d'entre les 
enfans d'Ifrael ; ainfi ils virent Dieu , & 
ils mangerent & burent. 

12. Et l'Eternel dit a Moyfe: Monte 
▼ers ir.oi fur la montagne , & demeure 
la ; & je te donnerai des Tables de pier- 
re , & la loi & les commandemens que 
j'ai Merits , pour les enfeigner. 

13. Mors Moyfe fe leva , &Jofu6qui 
le fervoit ; & Moyfe monta fur la mon- 
tagne de Dieu 

14. Et il dit aux Anciens d'Ifrael : De- 
meurez ici en nous attendant , jufqu'a-ce 
que nous retourni/ms vers vous ; & voi- 
ci, Aaron & Hur font avec vous ; qui- 
conque aura quelque affaire qu'il s'adref- 
fe A eux. 

15. Moyfe done monta fur la monta- 
gne , & une nule couvrit la montagne. 

16. Et la gloire de l'Eternel demeura 
fur la montagne de Sinai , & la nuee la 
couvrit pendant fix jours ; & au feptil- 
me jour il apella Moyfe du milieu de la 
nu€e. 

17. Et ce qu'on voyoit de la gloire de 
l'Eternel , au fommet de la montagne , 
etoit comme un feu confumant , aux yeux 
des enfans d'Ifrael. 

18. Et Moyfe entra dans la mile , & 
monta fur la montagne ; & il fut fur la 
montagne quarante jours & quarante 
nuits. 

REFLEXIONS. 
T Es promeffes que Moyfe fit faire aux 
■*-' enfans d'Ifrael de garder la Loi de 
Dieu, & la ce>6monie folemnelle par 
laquelle ces promefles & l'alliance 
entre Dieu & eux fur en t confirmees , 
nous obligent a confiderer , que puif- 
que Dieu nous a choifis pour 6tre 
Jon peuple , & qu'il nous a fait con- 

noitre & vc'- w '- '- J,zr 

penfablemen 
loix, coram 
folemnellem 
S. Paul nou« 
Hlbreux, 01 
avoir prononc 
rnandemens d 
times i & en 
font: Ceft 1 
Dieu a trait* 
Chrift a confix 
far Le fang 4 
far fon propr 
me a Diet* fa 
<onfciences dt 
U Dieu vivai 
oonnoitre, qi 
avec Dieu el) 
le qu'il avoi 



par le moyen de Moyfe , & que ceux qui 
la violeront doivent s'attendre a une pu- 
nition tres f£vere. Le fe"jour que Moyfe 
fit fur la montagne de Sinai durant qua- 
rante jours , fon ieune miraculeux pen- 
dant tout ce terns-la , & les marques que 
Dieu donna de fa prifence , par la nu6e 

ri couvrit cette montagne aux yeux des 
ciens & du peuple , prouvent que la 
vocation de Moyfe & fes loix venoient de 
Dieu. Nous avons dans ce jeune de Moy- 
fe une image de celui de JeTus-Ctarift nd- 
tre Seigneur , qui jeuna auffi quajrante 
jours dans le defer t , avant que de com- 
mencer les fonftions de fon miniftSre. 

chap;tre xxv. 

Dieu commands a Moyfe (Cexhorter lefeti- 
ple a contribuer pour La conftrutlion du 
Tabernacle^ il aonne le modele de V*Ar- 
che , £7* du propiciatoire Qui la couvroit '; 
de la Table fur laquelle ily devoit avoir 
continueUement det pains , qu'on apelloit, 
les pains de proportion , U du chande- 
lier. 
pT l'Eternel parla a Moyfe , difant: 
" 2. Parle aux enfans d'Ifrail , St 
qu'on prenne une offrande pour moi ; 
vous recevrez mon offrande de tout 
homme dont le cceur me 1'ofFrira vo- 
lontairemeot , 

3. Et e'eft ici Poffrande que vous re- 
cevrez d'eux , de Tor , de f'argent , de 
l'airain ; 

4. De l'hyacinthe , de l'^carlate , da 
cramoifi, du fin lin, despoils de chevres ; 

*. Des peaux de moutons teintes eh 
rouge , & des peaux de couleur d'hya- 
cinthe , & du bois de.Sittim \ 

6. De l'buile pour le luminaire , des 
odeurs aromatiques pour l'huile de l'onc- 
tion , & des drogues pour le parfum ; ' 

7. Des pierres d'onyx , & des pierres 
de remplages , pour l'ephod & pour le 
peftoral. 

8. Et ils me feront un fan&uaire , & 
j'habiterai au milieu d'eux ; 

9. Selon tout ce que je te vai montrer, 
felon le modele du pavilion , & felon le 
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15. Les barra feront dans les an 
sieaux de Parche , & on ne les en tirera 
point. 

16. Etrn mettras dans Parche le t£- 
moignage qne je te donnerai. 

17. Ta feras auffi le propitiatoirc d'or 
pur t dont la longueur /er* de deux cou- 
d£es & demie , & fa largeur d'une cou- 
rier & demie. 

18. Et tu feras deux Che'rubins d'or ; 
tn les feras d'ouvrage fait au marteau , 
aux deux bouts du propitiatoirc 

19. Fai done un Ch^rubin au bout de 
deqa , & Pautre Chlrubin au bout de de- 
la : Vous ferez les Chlrubins tires du 
propitiatoire , fur fes deux bouts ; 

20. Et les-Chlrubins Itendront les ai- 
les en haut , couvrant de leurs ailes le 
propitiatoire , & leurs faces feront vis-a- 
vis Tune de Pautre; & le regard des 
Ch€rubins fera vers le propitiatoire. 

21. Et tu poferas le propitiatoire en 
haut fur Parche, & tu mettras dans Par- 
che le t£moignage que je te donnerai. 

22. Et je me trouverai la avec toi , & 
je te dirai de deflus le propitiatoire , 
d'entre les deux Ch^rubins qui feront fur 
Parche du tlmoignage , toutes les cho- 
fes que je te comtnanderai pour les en- 
fens d'Ifragl. 

23. Tu feras auffi une table de bois 
de Sittim ; fa longueur fera de deux cou- 
pes , fa largeur d'une coudle , & fa 
hauteur d'une coudle & demie. 

24. Tu la couvriras d'or pur , & tu 
hi feras un couronnement d'or a Pen- 
tour. 

25. Tu lui feras auffi aPentour une 
cldture de quatre doigts , & a Pentour 
de fa cloture tu feras un couronnement 
d'or, 

26. Tu lui feras auffi quatre anneaux 
d'or , que tu mettras aux quatre coins , 
qui feront k fes quatre pie's. 

27. Les anneaux feront a Pendroit de 
la cldture , pour y mettre les barres , 
afin de porter la table avec elles. 

28. Tu feras les barres de bois de Sit- 
tim , & tu les couvriras d'or , afin qu'on 
porte la table avec elles, 

29. Tu feras auffi fes plats , fes taffes, 
fes gobelets ; 8c fes bafiins avec lefquels 
on fera' les afperfions ; tu les feras d'or 
pur. 

30. Et tu mettras fur cette table le 
pain qui fera expofe* continuellement de- 
vant moi. 

31. Tu feras auffi un chandelier d'or 
pur ; le chandelier fera feijonne au mar- 
teau ; fa tige & fes branches , fes plats , 
fes pommeaux, 8c fes fleurs fortiront 
de lui. 

32- II fortira fix branches de fes cd- 
t€s ; trois branches d'un cdte* du chande- 
lier r & trois autres de Pautre cot£ du 
chandelier. 

53. II V aura a une des branches trois 
plats en forme d'amande , u« pommeau 



& une fleur ; a Pautre branche ily aura 
trois plats en forme d'amande , un pom- 
meau & une fleur : // en fera ainu aux 
fix branches naiflantes du chandelier. 

34. Ily aura auffi au chandelier qua- 
tre plats en forme d'amande , fes pom- 
meaux & fes fleurs. 

35. Un pommeau fous deux branches 
tiries du chandelier , un autre pommeau 
fous deux autres branches tirees du chan- 
delier , & un autre f pommeau fous deux 
autres branches tirees du chandelier : II 
en fera ainu* des fix branches naiflantes 
du chandelier. 

36. Leurs pommeaux & leurs bran- 
ches fortiront de lui , £7 tout le chande- 
lier fera une feule pi£ce faite au marteau, 
£T de pur or. 

37. Fai auffi fes fept lampes. & on les 
all um era au deflus , afin qu'elles iclai- 
rent , vis-a-vis du chandelier. 

38. Et fes mouchettes , 8c fes petits 
plats , deflinls a recevoir ce qui torn* 
be des lampes , feront d'or pur. 

39. On le fera avec toutes fes parties 
d'un talent d'or pur. 

40. Regarde done , 8c fai felon le mo- 
dele qui ra 6t6 montre fur la montagne. 

REFLEXIONS. 
TL faut remarquer en g£ne>al , fur ce 
1 chapitre & fur les fuivans, que Dieu 
prefcrivit aux IfraSlites une forme de 
culte de laquelle il ne leur etoit pas per- 
mis de s'^carter ; & qu'il en regla tene- 
ment toutes les circonflances , qu'on ne 
pouvoit y faire aucune innovation. Cela 
6toit ne*ceffaire pour attacher ce peuple 
au fervice du vrai Dieu , & pour P61oi- 
gner d'un culte faux & idolatre , auquel 
il fe feroit laiAe" aller , s'il eut eu la li- 
berty de faire le fervice comme il Pau- 
roit trouve" a propos. II. La forme du 
culte que Dieu etablit avoit un ext^rieur 
qui frapoit , & ^toit accompapie> de 
pompe & de diverfes c^reuiomes. En 
cela Dieu s'accommodoit aux idges & 
aux fentimens des Enfans d'Ifragl , qui 
£toient un Peuple groffier , que fon pen- 
chant auroit entrain^ a fervir la Divinit6 
a la manure des autres Nations , & qui 
ne (e feroit pas foumis a un culte c£le- 
bre* avec (implicit^. Hit Dieu voulut 
qu'il y eut un Tabernacle ; c'e"toit unQ 
Tente oil le Service Divin fe c^Ubroit . 
0U le r - — ■- -'■- 
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C H AP I T R E XXVI. 

0» voit dans ce chapitre le patron des cow- 
tines , des tapijferies , & de la cotiver- 
ture du Tabernacle. 2. Des planches , 
des foub^ajfemens £T des banes qui fer- 
voient a. porter le Tabernacle. 3. Ou 
voile qui feparoit le Lieu faint ^oh etoient 
V^AuUl des parfums , la Table £T le 



i *c , qui emu. u, i cruize hi* ± ai/ci fiui-ic. 

r T\J feras auffi le Pavilion de dix pieces 
x de fin lin retors , d'hyacinte , d'6- 
carlate , & de cramoifi ; & tu les feras 
fem£es de Cherubins d'un ouvrage ex- 
guis. 

1 2. La longueur d^une pi£ce fera de 
yingt-huit coudSes , & la largeur de la 
mSme pi6ce de quatre coude'es ; toutes 
les pieces auront une mSme mefure. 

3. Cinq de ces pieces feront jointes Tu- 
ne a Pautre , & les cinq autres feront auf- 
fi jointes Tune a 1'autre. 

4. Fai auffi des lacets d'hyacinthe fur 
le bord d'une pi£ce , au bord du premier 
aflemblage ; & cu feras ainfi au bord de 
la derniSre piece dans Pautre aflemblage. 

5. Tu feras done cinquante lacets a 
chaque pi6ce , 8c tu feras cinquante la- 
cets au bout de la pie'ee qui eft dans le 
fecond affemblage : Les lacets feront k 
l'opofite Pun de 1'autre. 

6. Tu feras auffi cinquante crochets 
d'or , & tu attacheras les pieces l'une a 
Pautre avec les crochets ; ainfi il n'y au- 
ra qu'un feul Pavilion. 

7. Tu feras auffi des pieces de pot Is de 
• ch£vres , pour fervir de Tabernacle par 

deflus le Pavilion. Tu feras onze deces 
jrieces. 

8. La longueur d'une pi£ce fera de 
trente coud6es , & fa largeur de quatre 
coudies ; les onze pieces auront une 
meme mefure. 

9. Et tu joindras cinq de ces pieces a 
part , & les fix autres pieces a part ; mais 
tu redoubleras la fixieme pilce fur le de- 
vant du Tabernacle. 

10. Tu feras auffi cinquante lacets fur 
le bord de Pune des pieces , favoir a la 
derntere qui eft attached , & cinquante 
lacets fur le bord de Pautre ptece qui eft 
attached. 

- 1 1 . Tu feras auffi cinquante crochets 
d'airain , & tu feras entrer les crochets 
dans les lacets , & tu aflembleras ainfi 
le tabernacle , tellement qu'il n'y en au- 
ra qu'un. 

12. Mais le furplus ^ui flottera des 

5i6ces du tabernacle , favoir la moitie" 
'line pi£ce qui fera de refte , flottera 
fur le derrtere du pavilion. 
.--J3: Etunecoude'e d'un cdte" , & une 
toud£e de Pautre , de ce oui fera de fur- 
plus dans la longueur des- pieces du ta- 
bernacle , flottera aux c6t6s du pavilion, 
qa & la pour le couvrir. 
14. Tu feras encore pour ce taberna- 



cle une couverture de peaux de b£lier , 
teintes en rouge , & une couverture de 
peaux de couleur d'hyacinthe par deflus . 

15. Et tu feras pour le pavilion des 
ais de bois de Sittim , qu'on fera tenir 
debout. 

16. La longueur d'un ais fera de dix 
coude'es , & la largeur du meme ais d'u- 
ne coud€e & demi. 

17. II y aura deux tenons dans chaque 
aix , en faqon d'^chelon Pun apres Pau- 
tre ; £T tu feras de meme de tous les ais 
du pavilion. 

18. Tu feras done les ais du pavilion, 
favoir vingt ais au Cdte* qui regarde vers 
le midi. 

19. Et au deffous des vingt ais, tu fe- 
ras quarante foubaflemens d'argent; 
deux foubaifemens fous un ais , pour 
fes deux tenons , & deux foubaflemens 
fous Pautre ais , pour fes deux tenons. 

20. Et vingt ais a Pautre cot£ du pa- 
vilion , du cdte* du feptentrion. 

21. Etleurs quarante foubaflemens fe- 
ront d'argent ; deux foubaflemens fous 
un ais , & deux foubaflemens fous 1'au- 
tre ais. 

2a. Tu feras fix ais pour le fond du 
pavilion vers Poccident. 

23. Tu feras auffi deux ais pour les 
encoignures du pavilion , aux deux cd- 
t£s du fond. 

24. Et ils feront joints par le bas , & 
ils feront joints & unis par le haut avec 
un anneau ; il en fera ainfi de ces deux 
ais qui feront aux deux encoignures. 

25. II y aura done huit ais & feize 
foubaflemens d'argent ; deux foubafle- 
mens fous un ais , 8c deux foubaflemens 
fous Pautre ais. 

26. Enfuite tu feras cinq barres de 
bois de Sittim , pour les ais d'un des 
c6t6s du pavilion. 

27. Tu ferat auffi cinq barres , pour 
les ais de Pautre cdte* du pavilion ; & 
cinq autres barres pour les ais du cot6 
du pavilion , pour le fond , vers le co- 
te* de Poccident. 

28. Et la barre du milieu, qui/er^au 
milieu des ais , paifera depuis un bout 
jufqu'a Pautre. 

29. Tu couvriras auffi d'or les ais 4 & 
tu feras leurs anneaux d'or , pour met- 
tre les barres ; & tu couvriras d'or les 
barres. 

30. Tu drefleras done le tabernacle 
felon la forme qui t'en a it€ montrle fur 
la montagne. 

3 1. Et tu feras un voile d'hyacinthe , 
d'lcarlate , de cramoifi , & de fin lin 
retors ; on le fera d'ouvrage exquis, 
feme* de Cherubins. 

32. Et tu le mettras fur quatre colom- 
nes de bois de Sittim couvertes d'or, 
ayant leurs crochets d'or , & ils feront 
fur quatre foubaflemens d'argent. 

33. Et tu mettras le voile Iqus les cro- 
chets i & tu feras entrer. U~ dedans , fa- 
voir 
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veir au dedans du voile , l'arche du tt- 
moignage ; & ce voile flparera le lieu 
iaint d'avec le lieu trds-faint. 

34. Et tu poferas le propitiatoirc fur 
1'arche du t£moignage au lieu tres-faint 

35. Tu mettras aufli la table au de- 
hors de ce voile , & le chandelier vis-a- 



5. Et tu le mettras au deflbus de Ten* 
ceinte de l'autel en bas , & !e treillis s'£- 
tendra jufqu'au milieu de l'autel. 

6. Tu feras aulfi des barres pour l'ao- 
tel , des barres de bois de Sittim , & tn 
les couvriras d'airain. 

7. Et on fera patter fes barres dans les 



vis de la table , au cdte* du pavilion vers anneaux ; les barres feront aux deux co- 
le midi; & tu placeras la table du c6t6|tis de l'autel pour le porter. 
du fepteutrion. 8. Tu le feras d'ais, £T // fera creux ; 

36. Et a Pentrle du Tabernacle tu fe-'ils le feront comme il t'a e*t£ montrl fur 
ras une tapiflerie d'hyacinthe , d'lcarla- ' la montapie. 

te , de cramoifi , & de fin lin retors , ! 9. Tu feras audi le parvis du pavilion, 
d'ouvrage de broderie. _ jau cote* qui regarde vers le midi ; les 



37. Tu feras auffi pour cette tapiflerie 
cinq colonnes de bou de Sittim , one tu 
couvriras d'or , & leurs crochets feront 
d'or ; & tu fondras leurs cinq foabafl* 
mens d'airain. 

REFLEXIONS. 
XL a deja €t€ dit fur le chapitre pre«*- 
1 dent , pourquoi Dieu voulut fixer par 
des loix expreffes la forme du Taberna- 
cle & de toutes fes parties ; & pourquoi 
il le fit conitruire avec les divers orne. 
mens & la magnificence qu'on y remar. 
quoit. Ce qu'jl y a a obferver dans ce 
chapitre, c'eft, 1. Que comme le Ta- 
bernacle devoit etre fouvent tranfporte 
d'un lieu a un autre , fur tout pendant le 
ftjour des Ifraelites dans le deTert , il 
etoitfait d'une mini^re qu'on pouvoit le 
demonter & le raflembfer. II. Que le 
Service qui fe cel£broit dans le Taberna- 
cle , & qui rut continue* dans le Temple 
de Jlrufalem , ne devoit durer que juf- 
qu'a la venue 1 de J. Chrift. Ce tut ce qui 
parut lors que le voile qui fermoit Pen- 
tree du Lieu tres - faint fe dlchira , dans 
le terns de la mort de N. Seigneur ; ce 
qui marquoit , comme St. Paul le dit , 
que le chemin des Lieux faints n'etoit 
pas manifefti , pendant que l'ancien Ta- 
bernacle fubfiftoit; que le culte llgal 
alloit prendre fin , & que 1'entrte dans 
le Santhiaire cdefte feroit deTormais ou- 
verte aux hommes par J. Chrift. 

CHAPITRE XXVII. 
Ce chapitre centient les loix touchant P an- 
te L des bolocauftes , le parvtt , %f les 
lampes qui devoient etre aliumees pen- 
dant lajiuit dans le Tabernacle. 
*TU feras auffi un autel de bois de Sit- 
x tim , qui aura cinq coudles de Jong, 
& cinq coude'es de large ; l'autel lera 
quarrl ; & fa hauteur fera de trois cou- 
d£es. 

2. Tu lui feras des cornes a fes qua- 
tre coins ; fes cornes fortiront de lui , 
& tu le couvriras d'airain. 

3. Tu feras fes chauderons pour rece- 
voir fes cendres , & ies racloirs , & fes 
baffins , & fes fourchettes , & fes encen- 
foirs; tu feras tous fes utenules d'airain. 

4. Tu lui feras une grille d'airain , en 
forme de treillis , 8c tu feras au treillis 
quatre anneaux d'airain a fes qnatre 
coins. 



courtines du parvis feront de fin lin re- 
tors ; la longueur de l'un des cdtes fera, 
de cent coudles. 

10. II y aura vingt colomnes avec leurs 
vingt foubaflemens d'airain ; mau les cro- 
chets des colomnes & leurs filets feront 
d'argent. 

11. Ainfi au cdte* du feptentrion ily 
aura en longueur cent coudeet de courtf- 
nes, & fes vingt colomnes avec leurs 
vingt foubaflemens d'airain ; mais les 
crochets des colomnes avec leurs filets 
feront d'argent. 

12. La largeur du parvis , du cdt6 de 
1'occident , fera de cinquante coude'es dc 
courtines , qui auront dix colomnes, 
avec leurs dix foubaflemens. 

13. Et la largeur du parvis , du cdte* 
de devant , vers l'orient , aura cinquan- 
te coudles. 

14. A l'un des cdt*s il y aura quinze 
coude'es de courtines , avec leurs trois 
colomnes & leurs trois foubaflemens. . 

15. Eta l'autre cdti, quinze coudeet 
de courtines , avec leurs trois colomnes 
8c leurs trois foubaflemens. , 

16. ily aura aufli une tapiflerie pour 
la porte du parvis , de vingt coude'es , 
faite d'hyacinte , d'gcarlate , de cra- 
moifi , & de fin lin retors , ouvrage de 
broderie , a quatre colomnes & quatre 
foubaflemens. 

17. Toutes les colomnes du parvis fe- 
ront ceintes a l'entour d'un filet d'argent, 
& leurs crochets feront d'argent , mais 
leurs foubaflemens feront d'airain. 

18. La longueur du parvis fera de cent 
coude'es ; la largeur fera de cinquante de 
chaque cote' , & la hauteur de cinq cou- 
de'es ; 11 fera de fin lin retors , & les fou- 
baflemens des colomnes feront d'airain. 

19. Que tous les utenfiles du pavilion, 
pour tout fon fervice , & tous les pieux. 
avec les pieux du parvis foient d'airain. 

20. Tu commanderas auifi aux enfans 
dTfraSl , qu'ils t'aportent de l'huile d'o- 
live vierge , pour le luminaire , afin de 
feire luire les lampes continuellement, 

21. Aaron avec fes fils les arrangera , 
en la preTence de l'Etemel , dcpuis le 
foir jiuquau matin , dans le Tabernacle 
d'afilgnation^ hors le voile qui eft de- 
vant le temoignage : Ce fera une ordon- 
nance perp^tuellc , qui fera gardee par 

Digitized by LiOOQ IC 



94 Vet em ens facres. 



E X O D E. 



Vetemens facres* 



les enfans dTfrael dans leurs genera- 
tions. 

REFLEXIONS. 
T 'Autel des holocauftes etoit pofe de- 
J -' vant Pentree du Tabernacle , & c'£- 
toit fur cet autel qu'on offroit les holo- 
cauftes , c'eft - a - dire , les viftimes qui 
etoient confum^es par le feu. Le parvis, 

?ui e*toit au devant du Tabernacle , 
toit une grande cour , oil les Sacrifica- 
teurs & les L^vites officioient , & ou le 
peuple s'afTembloit pour le Service di- 
vin. La loi qui concerne les lampes , 
qui devoient brfiler pendant la nuit dans 
le Tabernacle , avoit €t€ etablie , parce 
que Dieu vouloit que ce faint lieu rut 
lclair£ durant les t£nebres , de peur 
qu'il n'y arrivat quelque inconvenient , 
& afin que fes Miniftres y aififtaflent & 
le loiiaffent continuellement. 

CHAPITRE XXVIII. 

Dieu choifit ^Aaron & fes fits pour exercer 

le Sacerdoce , £f /'/ prefer it la maniere 

dont sAaron feroit revetu lors au'il cele- 

ireroit le fervice. II regie aujji les vete- 

mens des autre* Sacrificateurs. 

pAi aufli aprocher de toi Aaron ton fre*- 

*• re , avec fes fils d'entre les enfans 

dTfrael , pour m'exercer la Sacriticatu- 

re , favoir Aaron , & Nadab , Abihu , 

Eleazar & Ithamar , fils d'Aaron. 

2. Et tu feras a Aaron ton frere des v£- 
temens facres , pour fa gloire & pour 
fon ornement. 

3. Et tu parleras a toutes les perfon- 
nes intelligentes , a tous ceux que j'ai 
rempli de l'efprit de fcience , afin qu'ils 
faffent des vfitemens a Aaron pour le 
confacrer , & qu' Aaron m'exerce la Sa- 
crificature. 

4. Et ce font ici les vStemens qu'ils fe- 
ront : Le peftoral , Pephod , le rochet , 
ia tunique brodee , la tiare , & la cein- 
ture. lis feront done les vfitemens fa- 
cres a Aaron ton frere , & a fes fils , 
pour m'exercer la Sacrificature. 

5. Et ils prendront de Tor , de Phya- 
cynthe , de Vicariate , du craimoiii , & 
du fin lin. 

6. Et ils feront Plphod d'or , d'hya- 
cinthe, d'lcarlate , de cramoifi , & de tin 
lin retors , d'ouvrage exquis. 

7. II aura deux epaulettes , qui fe 
joindront par les deux bouts , & il fera 
din ft joint. 

8. La ceinture brodee dont il fera 
ceint, £T qui fera par defTus, fera du 
mime ouvrage , & de la meme piece 
d'or , d'hyacinthe , d'ecarlate , & de fin 
lin retors. 

- 9. Et tu prendras deux pierres d'onyx, 
& tu graveras fur elles les nonis des en- 
fans dTfrael ; 

io. II y aura fix de leurs noms fur 
une pierre , & les fix autres noms feront 
fur Pautre pierre , felon Pordre de leur 
naifiance. 

il. Tu graveras fir Us deux pierres , 



d'ouvrage de lapidaire , de gravure de 
cachet , les noms des enfans dTfrael , & 
tu les enchafieras dans de Por. . . 

is. Et tu mettras les deux pierres, 
fur les epaulettes de Pephod, afin qu'el- 
les foient des pierres de memorial pour 
les enfans dTfrael. Car Aaron portera 
leurs noms fur les deux epaules , devant 
PEternel, pour fervirde memorial. . 

1 3 . Tu feras auffi des agrafes d'or ; . 

14. Et deux chainettes de fin or a* 
bouts , en faqon de cordon , & tu met- 
tras les chainettes ainfi faites a cordon 
dans les agrafes. ., 

15. Tu feras aufii le peftoral du jugc- 
ment d'ouvrage de broderie , comme 
Pouvrage de Pephod , d'or , d'hyacin- 
the , d'ecarlate , de cramoifi , & de fin, 
lin retors. 

16. II fera o^uarre , £T double ; fa lon- 
gueur fera d'une paume , & ia largeur 
d'une paume. 

17. Et tu feras fon remplage de pier* 
reries a quatre rangs de pierres. Au pre* 
mier rang on mettra une fardoine , une 
topafe , une emeraude. 

18. Au fecondrang , une efcarboucle* 
un faphir , & un jafpe. 

19. Au troifieme rang, un ligure , 
une agathe , & une amethyfte. 

20. Et au quatrieme ranf , un chryfo- 
lythe , un onyx , & un,benl , qui feront 
enchaflees dans de Por , felon leurs rem* 
plages. 

21. Et il y aura de ces pierres , felon 
les noms des enfans dTfrael , douse fe* 
Ion leurs noms ; on gravera fur chacune 
d' elles, de gravure de cachet , .un nom, 
£T elles feront pour les douze Tribus. j 

22. Tu feras done pour le peftoral des 
chainettes a bouts , en fac,on<ie cordon 4 
qui feront d'or pur. 

23. Et tu feras fur le peftoral deux an- 
neaux d'or ; & tu mettras les deux an* 
neaux aux deux extremitis du peftoral. 

24. Et tu mettras les deux chainettes 
d'or, faites a cordon , dans les deux an* 
neaux a Pextremite du peftoral. 

25 . Et tu mettras les deux autres bouts 
des deux chainettes, faites a cordon, aux 
deux agrafes , & tu les mettras fur les 
epaulettes de Pephod fur le devant. 

26. Tu feras auffi deux autres anneaux 
d'or , que tu mettras aux deux autres ex- 
tremites du peftoral , fur le bord qui fe- 
ra du cdte de Pephod en dedans. 

27. Et tu feras deux autres anneaux 
d'or , que tu mettras aux deux epaulet- 
tes de Pephod par le bas, repondans fur 
le devant a Pendroit ou il le joint , au 
defius de la ceinture brodee de Pephod. 

28. Et ils joindront le peftoral eievl 
par fes anneaux aux anneaux de Pephod, 
avec un cordon de pourpre , afin qu'ii 
demeure au defTus de la ceinture brodee 
de Pephod , & que le peftoral ne branle 
pas de defTus Pephod. 

29. Ainfi Aaron porters fur fon cceur 
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les noms des enfans d'lfrael au peroral 
du jugement , quand il entrera dans le 
Lieu faint , afin qu'il ferve continuelle- 
ment de memorial devant l'Eternel. 

30. Et ta mettras fur le peroral de ju- 
gement l'Urim & le Tummin , aui fe- 
ront fur le cceur d' Aaron , lors qu'il vien- 
dra devant TEternel. Et Aaron portera 
continuellement le Jugement des enfans 
d'Ifrael fur fon cceur devant l'Eternel. 

3 1. Tu feras aufli le rochet de l'ephod 
enticement de pourpre. 

32. Et l'ouverture ou paiTe la tfcte fe- 
ra au milieu , £r il y aura un ourlet a 
fon ouverture tout autour , d'ouvrage 
tiflu , comme Pouverture d'un corfelet , 
afin qu'il ne fe dlchire pas. 

33. Et tu feras a fes cords des grena- 
des de pourpre , d'hyacinthe , d'gcarla- 
te , & de cramoifi , tout autour , & des 
clochettes d'or entremelles tout autour. 

34. En forte qu'il y aura une clochette 
d'or & une grenade , une clochette d'or 
& une grenade, aux bards du rochet 
tout autour. 

35- Et Aaron en fera revetu quand il 
fera le fervice , & on en entendra le fon, 
lors qu'il entrera dans le Lieu faint de- 
vant l'Eternel, & quand il en fortira, afin 
qu'il ne meure pas. 

36. Et tu feras une lame d'or pur , fur 
laquelle tu graveras , de gravfire de ca- 
chet: LA SAINTETE' A L'ETERNEL. 
37- Tu la mettras avec un cordon 
d'hvacinte , fur la tiare , fur Je devant 
de la. tiare. 

38. Et elle ferafurie front d* Aaron ; 
& Aaron portera les plcheY que les en- 
fans d'Ifrael auront cbmmis dans leurs 
faintes oblations qu'ils auront offertes , 
£T dans tous les dons de leurs faintes of- 
frandes ; & la lame fera continuellement 
fur fon front , pour les rendre agrlables 
devant l'Eternel. 
.39. Tu feras auflinne chemife bro- 



REFLEXIONS. 
X Es Loix qui concernoient les vfttetnens 
*■* facrls avoient pour but d'infpirer au 
peuple d'Ifrael du refpeft pour le Servi- 
ce Divin , Sc de rendre v£nlrables les 
Miniftres de la Religion. Dieu voulott 
aulfl obliger oar la les Sacrificateurs eux 
memes a refpefter le carafter* dont ils 
Itoient revetus. Cell a quoi les enga- 
geoient fur tout ces paroles , qui itoient 
gravies fur une lame d'or , attached a la 
tiare du grand Pontile, LA SAINTETE* 
A L'ETERNEL. Dieu veut que la Re- 
ligion foit regarded avec re (pert , qu'oit 
ait en r£v6rence ceux qui en font les Mi- 
niftres ; & ils doivent fe rendre recom- 
mandables devant Dieu & devant les 
hommes , par la gravite* Sc par la fainte- 
te* de leurs mceurs , audi bien que par la 
fide^ite" de leurs fonftions. C'eft ce qui 
eft particulilrement impofe" aux Minif- 
tres de la nouvelle alliance , dont la 
charge eft encore plus fainte que celle 
des Sacrificateurs de l'ancienne loi. 
CHAPITRE XXIX. 
Dieu frefcrit la manure dont ^Aaron £T let 
autres Sacrificateurs devoient itre etablu 
dans leurs charges ; £T il Uur ajjiene un* 
portion dans les facrifices. II ordonne lp 
Sacrifice continuel , qui devoit etre of- 
fert torn les matins £T tons les fairs ; £T 
il fromet tfhabiter au milieu des Ifrac'- 
lites. 
ryEll ici ce que tu leur feras quand tu 
~ les confacreras pour m'exercer la Sa- 
crificature. Pren un veau du troupeau . 
Sc deux boilers fans deTaut ; 

2. Et des pains fans levain , & des ga- 
teaux fans levain pe"tris a l'huile , & des 
bignets fans levain , oints d'huile , tu 
les feras de fine farine de froment. 

3. Tu les mettras dans une corbeille 
Sc tu les preTenteras dans la corbeille ; 
tu prefcnUraA auffi le veau & les deux bi- 
tters. 

4. Alors tu feras approcher Aaron Sc 
fes fils a I'entrle du Tabernacle d'afll- 
gnation , & tu les laveras d'eau. 

5. Enfuite tu prendras les v€temens', 
& tu revfitiras Aaron , de la chemife , Sc 
du rochet de l'ephod , & de l'ephod , Sc 
du peftoral , Sc tu le ceindras par deflus 
avec la ceinture brode> de l'ephod. 

6. Et tu mettras fur fa tete la tiare, 
& la couronne de faintete* fur la tiare. 

7. Et tu prendras l'huile de 1'onftion, 
& tu la repandras fur fa tfcte ; tu l'oin- 
dras de cette forte. 

8. Puis tu feras aprocher fes fils Sc 
tu les riv£tiras des chemifes. 

9. Et tu ceindras de ceintures Aaron 
& fes fils , & tu leur attacheras des mi- 
tres ; & la Sacrificature fera entre leurs 
mains par ordonnance perpgtuelle. C'eft 
ainfi que tu conikcreras Aaron & fes fils. 

10. Et tu teras aprocher le veau de- 
vant le Tabernacle o?ailignation , & Aa- 
ron & fes fils mettront leurs mains 4ur 
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la t£te de ce veau. 

ii. Et tu Ogorgeras le veau devant 
l'Eternel a l'entrte du Tabernacle d'affi- 
gnation. 

12. Enfuite tu prendras du fang du 
veau , & tu le mettras avec ton doigt fur 
les cornes de l'autel , apres quoi tu re- 

fandras tout le refit du fang au pie" de 

t 13. Tu prendras aufli toute la graifle 
qui couvre les entrailles , la taie qui eft 
{my le foie , les deux rognons, & la graif- 
fe qui eft deflus , & tu let feras fumer 
fur l'autel. - , . . 

14. Maistu bruleras au feu la chair 
.du veau , fa peau , & fa fiente , hors du 
camp ; e'eft un facrifice pour le peche. 
. 15. Tu prendras aufli Tun des beliers. 
& Aaron & fes tils mettront leurs mains 
fur la tSte du b^lier. 

16. Enfuite tu Ogorgeras le belier , & 
prenant ion feng, tu le repandras fur 
J'autel tout autour. 

17. Apres tu couperas le b£lier par 
-morceaux , & ayant lave" fes entrailles 
& fes jambes , tu les mettras fur les par- 
ties que tu auras ainjt couples , & fur 
fa tete. / 

18. Et tu feras fumer tout le .oilier 
fur Tautel ; e'eft un holocaufte a l'Eter- 
nel , e'eft une agrlable odeur , e'eft une 
orfrande faite par feu a l'Eternel. 

19. Apres tu prendras l'autre bllier, 
& .Aaron & fes fils mettront leurs mains 
fur fa tSte. 

20. Et tu Igorgeras le bllier , & pre- 
nant de fon fang , tu le mettras fur le 
mol de l'oreille droite d'Aaron , fur le 
mol de l'oreille droite de fes fils , fur le 
pouce de leur main droite , & fur le gros 
doigt de leur pie" droit , & tu repandras 
le refte du kng fur l'autel tout autour. 

21. Et tu prendras du fang qui fera 
fur l'autel , & de 1'huile de l'on&ion , 
8c tu en feras afperfion fur AarOn , & 
fur fes vetemens ? fur fes fils , & fur les 

.vetemens de fes his avec lui. Ajnfi , & 
lui, & fes vStemens, & fes tils, & les ve- 
temens de fes fils feront confacrls avec 

lui. 

•_ 22, Tu prendras aufli la graifle du b£- 

"lier , fa queue , la graifle qui couvre les 
entrailles , la taie du foie, les deux ro- 

^nons . la graifle qui eft deflus , & l'£- 
paule droite ; car c x eft le belier des con- 

alterations. 

' 23. Tu prendrat aufli une micbe de 
pain , un gateau de pain a 1'huile, & un 

: toignet de la corbeille ou feront ces cho- 
fes fans levain , & qui fera, devant l'E- 

, ternel ; 

24. Et tu mettras toutes ces chofes fur 

}es paumes des mains d'Aaron , & fur 
es paumes des mains de les tils , & tu 
les tournoi'eras en offrande tournoiee 
. devant l'Eternel. 

. 2s. Et les recevant de leurs mains , tu 
les fera$ turner fur l'autel , fur ,l*belo. 



caufte , pour €tre en oonne odetir devant 
l'Eternel ; cV/? un facrifice fait par feu 
a l'Eternel. ' 

26. Tu prendras aufli la poitrine du ho- 
lier des conflcrations , qui eft pour Aai. 
ron, & tu la tournoi'eras en offrande 
tournoiee devant l'Eternel , & elle fera 
pour ta part. 

27. Tu fanftifieras done la poitrine de 
1'oftrande tournDi'le , & l'epaule de 1'of- 
f'rande llevle , tant ce qui aura €t€ totir- 
noYe" ,*que ce qui aura 6t€ Hev6 du be- 
lier des conflcrations , de ce qui eft pour 
Aaron , & de ce qui eft pour fes fils. 

28. Et que cela foit par ordonnance 
perpetuelle , pour Aaron & poiirfes filsj 
farvoit de ce qui /era offert par les enfans 
d'lfrael ; car e'eft une offrande llevee* 
quand il y aura urte offrande llevle , fa- ' 
voir de celles qui font faites par les enfans 
d'lfragl , de leurs facrifices de profplri- 
te" , leur offrande &lev€efera a PEternef. 

29. Et les faints vetemens qui fefont 
pour Aaron , feront pour fes enfans 
apres lni , afin qu'ils foient tints & con- 
facres dans ces vetemens. 

30. Celui de fes fils qui fera Sacrifi- 
cateur en fa place , & qui viendra au 
Tabernacle d'aflignation , pom* taire le 
fervice au Lieu' faint, en fera revetii 
pendant fept jours. 

31. Tu prendras le belier des con* 
fecrations , & tu feras bouillir fa chair 
dans le Lieu faint. 

32. Et Aaron & fes fils mangeront , i 
I'entre'e du Tabernacle d'aflignation , la 
chair du belier , & le pain qui fera dans 
la corbeille. 

33- lis' mangeront done ces chofes*,, 
par lefquelles la propitiation aura &t€ 
faite ,. poiir les confacrer £F pour le"s 
fanftitier ; mais Pe'tranger n'en niange- 
ra point, parce qu'elles/o^confacr^e^. 

34. Que s*il demeure de refte de^ la 
chair des confe'cratioiis , & du pain, 
jufqu'au lendemain , tu bruleras ce reite- 
la ai? feu. On n'en mangera point , pai- 
ce que e'eft mie chofe confacr^e. 

35. Tu feras done ainfi a Aaron &'a 
fes enfans , felon toutes les chofes que 
je t'ai commandoes ; tu les confecreias 
pendant fept jours. . ' 

36. Tu fac/ifieras pour le picM tous 
les jours un veau, j?our en f aire la propi- 
tiation , & tu offriras pour l'autel un fa- 
crifice pour le p£ch£ , en faifant propi- 
tiation pour lui , & tu l'oindras pour le 
confacrer. 

37. Pendant fept jours tu feras propi- 
tiation pour l'autel , & tu le confacre- 
ras ; & l'autel fera une chofe tres-iainte » 
tout ce qui touchera l'autel fera faint. 

38. Or e'eft ici ce que tu feras fur Tan* 
tel , e'ejt d?offrir chaque jour continuel- 
lement deux agneaux de l'anne'e. 

39. Tu iacrifieras l'un des agneaux 
au matin , & l'autre agneau entre les 
deux vepres i 

40. Avtc 

Digitized by LiOOQ IC 



Cm fee. des Sacrif. 



EXODE. 



Modele du Tabern. 97 . 



leur lerai uieu. 
iront yie je fust PEternel 
i l^s ai tires du pays d'E- 
abiter au milieu d'eux. Je 



40. Avec une dixieme de fine fanne , 
nltrie dans ,1a quatrieine partie (Tun hin 
d'huile vierge , & ttt y r^pandras la qua- 
trilme partie d'un hin de Vin , pour cha- 
que agneau. 

41. Et tu facrifieras. Pautre agneau en- 
tre les deux vepres, avecun gateau com- 
me au matin % & tu feras lameme afper- 
fion ; £T ce facrifice fera d*une agr£able 
odeur ; e 'eft un facrifice fait par feu a 
PEternel. . . ' 

42. Ce fera Pholocaufte que vom offn- 
rez continuellement dans vos ages , a 
Pentr^e du Tabernacle d'afiignation de- 
vant PEternel , ou je me trouverai ayec 
vous pour te parler. 

43. Je- me trouverai dene la pour les 
enfans d'lfragl , & ifrael fera fanftifie' 
par ma gloire. , „, t 

44. Je confacrerai done le Tabernacle 
a'aflignation & l'autel. Je confacrerai 
auffi Aaron & fes fils , aftn qu'ils m'exer- 
cent la Sacrificature. 

45. Et j'habiterai au milieu des enfaps 
d'Ifrael , & je leur ferai Dieu. 

46. Et ils fauront rt "° *• ^" *' 
leur Dieu , qui l^s 1 
gypte , pour habiter 
fuu PEternel ton Dieu; 

REFLEXIONS. 

LEs ceremonies & les folemnitls qui 
furent pratiQue>s par le commande- 
ment de Dieu , lors qu' Aaron & fes fils 
furent inftallls dans leurs charges , ten- 
doient a aprendre au peuple qu'ils&oient 
fes Miniftres de Dieu , & que fears fonc- 
tions itoient toutes faintes. Dieu a don- 
ne" des loix qui ne font pas moins expref- 
fes , & qui font encore plus importan- 
ces , fur ce qui doit etre obferve' dans 
PEgJtfe Chre'tienne , lors qu'il s'agit de 
la vocation des Pafteurs , & ces loix doi- 
vent 6tre fuivies inviolablement. II. La 
loi touchant le Sacrifice du matin & du 
foir , eft fondle fur ^obligation ou les 
hommes font 0> fervir Dieu continuelle- 
ment ; & en particulier de lui offrir 4 au 
commencement & a la fin de chaque 
jour , le facrifice de leurs prie*res & de 
leurs loilanges. HI. Si Dieu promettoit 
aux Ifraelites d'habiter au milieu d'eux, 
nous ne pouvons pas douter qu'il n'habi* 
te d'ufcie maniere encore plusintime& 
plus falutaire dans l'Eglife Chretienne. 
St. Paul le montre , lors*qu'il aplique aux 
Chretiens cette promefle , qui fe lit dans 
ce chapitre : fhabiterai au milieu d'eux 9 
& je ferai leur Dieu ; *8c lors qu'il les ex* 
horce , par cette conflagration , * ft fig** 
rer du monde £T de fes fouiUures % £T a 
Achiever leur fan&ificatnn dans la erainte 
du Seigneur. 

• C H AP ITRE V XXX. 
Dieu donne a "****(* '* **vdele de V autel des 
par/urns , I roue Pufage, II. 

It ordonne < ifraelites , depuu 

Page de vii uentnn defni ficle 

pour les u\ bernacU. III. II 



comnian^e defaire unt grande curve cCai- 
rain , ou les Sacrifitateurs devoient ft 
lover les mains £7 les pfis , avant que de 
eilibrer le fervice iivtn. I V. llprefcrit 
la compofitien de thuile faint e dont on 
devoit omdre tout ce qu % il y avoit dans, 
le Tabernacle , aujjt bicn que les Saxrifi- 
cateurs ; tf celle du par fun* J "acre. 

TU feras auffi un autel pour v faire le t 
* parfum, & tu le feras de bois de 

Sittini. 

2. Sa longueur fera d'une coude*e , fa 
largeur dune coude^e ; il fera quarre* ; 
mais fa hauteur fera de deux coudles , 
£7* fes comes fortiront de lui. 

3. Tu le couvriras d'or pur , tant le 
deUus que fes c6t6s tout a Pen tour & fes' . 
cprnes ; & tu lui feras un couronnement 
d'or tout autour. 

4. Tu lui feras auffi deux anneaux d'or 
au deflbus de fon couronnement , a fes 
deux cdtls , que tu mettras aux deux 
coins , pour y faire pafler les barres qui 
ferviront a le porter. 

5. Tu feras les barres de bois de Sit- 
tim , & tu les couvriras d'or. 

6. Et tu les mettras devant Te voile ..■ 
qui eft devant l'arche du temoignage , a. 
l'endroit du propitiatoire , qui couvre le 
temoignage , oft je me trouverai avec 
toi. 

7 * Et Aaron y fera un parfum d'aro-, 
mates chaque matin ; quand il accomo- 
dera les lampes , il y fera le parfum. 

8. Et quand Aaron allumera les lam-' 
pes entre les deux vepres , il y fera aufS 
le parfum , [avoir le parfum qu'on fera 
continuellement devant PEternel dans 
vos ages. 

9. Vous n'offrirez fur cet 4»f^/aucun. 
parfum Stranger , ni d'holocaufle , ai 
4'offrande , & vous n'y ferez aucune* 
afperfion. 

10. Mais Aaron fera une fois l'an la 

?ropitiation fur les comes decet<u«te/. r 
L fera done la propitiation une fois Pan 1 
fur cet autel dans vos ages , avec le fang 
del'oblation pour le ptchi , faite pour ! 
les propitiations. C'eft une chofe tres- 
fainte GT confacree a PEternel. * 

11. L'Eternel parla auffi a Moyfe , &< 
luidit: • 

12. Quand tu feras le compre des en-* 
fans d'lfraSl , felon leur nombre , cha- 
cun d'eux donnera quelque chofe a PEter- 
nel , pour racheter fa perfonne , quand 
tu en feras le d£nombrement ; & us ne 
feront /rapes d'aucuiie plaie , quand tu 
en feras le de*nombrement. 
' 13. Tous ceux qui pafieront par le d€- 
nombrement donneront un deim licle , 
felon le ficle du ianftuaire ; qui eft de 
Jvingt oboles; Te demi ficle done fera 
Pobiation a PEternel. 

14. Tous ceux qui paiferont par le 
denombrement , depuis vingt ans & au 
deflus, feront cette offrande 6lev^e a 
PEternel. 
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15. Le rictie n'augmentera rien , & le 
pauvre ne diminuera rien du demi ficle, 
quand ils feront cette offrande 6Uv6e a 
PEternel , afin de faire la propitiation 
pour vos perfonnes. 

16. Tu prendras done des enfans d'lf- 
rael l'argent des propitiations , & tu Pa- 
pliqueras a Pceuvre du Tabernacle d'af- 
fignation *, & il fera pour memorial des 
enfans d'Ifrael devant PEternel , afin de 
faireHa propitiation pour vos perfonnes. 

17. L'Eternel parla encore a Moyfe , 
difant: 

1 8. Fai auffi une cuve d'airain, avec 
fon foubaflement d'airain , pour /> la- 
yer , & tu la mettras entre le Taberna- 
cle d'affignation & l'autel ; & tu met* 
tras de Peau dedans. 

19. Et Aaron & fes fils en laveront 
leurs mains & leurs pie's. 

20. Quand ils entreront au Taberna- 
cle d*affignation , ils fe laveront d'eau , 
afin qu'ils ne raeurent pas y & quand ils 
aprocheront de l'autel , pour faire le 
fervice, afin de faire rumer Pofrrande 
faite par feu a PEternel. 

21. Ils laveront done leurs ptfs & 
leurs mains , afin qu'ils ne meurent pas : 
Ce leur fera une ordonnance perp&uelle, 



femblable , &TJu1 enmettra fur un Stran- 
ger, fera retranche' d'entre fes peuples. 

34- L'Eternel dit auffi a Moyfe : Pren 
des aromates , /avoir du fta&e , de Po- 
nyx , du galbanum , le tbut prepare* , & 
de Pencens pur ; le tout en poids 6gal. 

35. Et tu en feras un parfum aroma- 
tique , felon Part du parrumeur : Tu y 
mettvM du fel , afin qu'il foit pur & 
faint. 

36. Et quand tu Pauras pile" bien me- 
nu , tu en mettras au Tabernacle d'affi- 
gnation , devant le temoignage , ou jc 
me trouverai avec toi : Ce vous fera une 
chdfe trfcs-fainte. 

37. Et quant au parfum que tu feras , 
vous ne vous en ferez point de femblable 
compofition. Ce te fera une chofe con- 
facrle a PEternel. 

38. Quiconque en aura fait de fembla- 
ble pour en fentir Podeur , fera retren- 
ch^ d'entre fes peuples. 

REFLEXIONS. 
T 'Autel des parfums £toit pofe* dans le 
■*-* Lieu faint devant le voile : On y faifoit 
fumer le parfum le matin & le loir , 8c 
le Grand Sacrificateur y faifoit une ibis 
Pan , au jour des expiations , la propi- 
tiation pour le peupte , en mettant du 



taut pour Aaron, que pour fa pofiiritei fang des viftimes iur les cornes de cet. 
dans leurs ages. lautel. II. Le demi ficle que tous les 

22. L'Eternel parla aufli a Moyfe, 8c\ Ifraelites , riches & pauvres , payoient, 
lui dit : j e*toit un tribut & un hommage qu'ils ren- 

23. Fren des chofes aromatiques , lesj doient a Dieu ; & cela fervoit a les faire 
plus exquifes ; de la myrrhe franche|fouvenir qu'ils dependoient de lui. Cet 
pour cinq cents JtcUs ; du cinnamome: argent e*tdit deitine* a fournir aux depen- 
odorif&rant pour la moide* , favoir pour i fes nlceflaires pour Pentretien du Ta- 
deux cents cinquante ; & du rofeau aro-J bernacle. C'eft ainfi que les Chretiens 
matique pour deux cents cinquante : doivent faire hommage a Dieu de tout ce 

24. De la cafle pour cinq cents felts , 'qu'ils pofTedent. III. Dieu vouloit que 
felon le ficle du fanftuaire , & un hin I les Sacrificateurs fe lavafient avant que 
d'huile d'olive : - I de faire leurs fonftions , pour leur apren- 

25. Et tu en feras de Phuile pour dre , & a tout le peuple , qu'il faut etre 
Ponction fainte , un oignement compofe* , dans un 6tat de purete' , lors qu'on fe 
par art de parfumeur ; ce fera Phuile de preTente devant lui. IV. La deTenfe 
J'on&ion fainte. d'employer Phuile fainte & le parfum fa- 

26. Et tu en oindras le Tabernacle ere* , a d'autres ufages que ceux qui font 
d'affignation & Parche du temoignage* ici prefcrits, tendoit a infpirer un plus 

27. La table & tous fes utenfiles , le grand refpeft pour la r&ieion , 8c pour 
chandelier & fes utenfiles , & l'autel du les chofes coniacrles au culte divin. 
parfum; ' ~~ *«„--« —'I. 

28. Et Pautel des holocau mt tra* 
tous fes utenfiles , la cuve & pom- le 
baflement. lot qui 

29. Ainfi tu les confatreras , if. i//. 
ront une chofe tres - fainte ; to * de U 
les touchera fera faint. 

30. Tu oindras auffi Aaron & & lui 
& tu les confacreras pour m'e: 

facrificature. lament 

31. Tu parleras encore au ur, de 
d'Ifrael , difant : Ce me fera 1 

d'on&ion faerie dans vos ages. e Dieu, 

32. On n'en oindra point 1 icien- 
d'aucun homme , & vous n' ; 
point d'autre de mfime compofi n pent 
le eft fainte , elle vous fera lain n i 

33. Quiconque fera une con spour 

les 
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defcen ; car ton peuple, que tu as fait 
rompu 



mooter du pays d'Egypte , s'eft cor- 



8. lis fe font bien-t6t d6tourn6s de la 
voie que je leur avois command** de fui- 
vre ; lis ft font fait un veau de fonte , 
& ils fe font profternls devant lui , & 
lui facrifiant ils ont dit : Ctfont ici tes 
dieux 6 Ifrafcl , qui font fait monter du 
pays d'Egypte. • 

9. L'Eternel dit encore aMoyfe : J'ai 
regard^ ce peuple ; voici , Cefi un peu- 
ple d'un cou roide. 



unfi grand p£cli£? 

22. Et Aaron lui refondit i Que la co- 
lore de mon Seigneur ne s'allume point ; 
tu fais que ce peuple eft portlau mal. 

23. Et ils m'ont dit: Fai-nous des 
dieux qui marchent devant nous ; cat 
pour ce qui eft de ce Movte , qui nous a 
fait monter hors du pays d'Egypte , nous 
ne favons ce <mi lui eft arrived 

24. Alors je leur ai dit : Que celui qui 
a- de Tor le mette en pieces. Et ils me 
Pontdohn*; & jel'aijett6 aufeu, &ce 
veau en eft forti. 
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punition que lesXevites firent de l'idola- 
trie du peuple fut tres feVete , mais 
qu'elle £toit juftc ; puifque Dieu avoit 
exprefiement ordonnc" qu'on. fit mourir 
les idolatres. \Enfin la lefture de cette 
Viftoire doit rkous rapcller ce que S. Paul 
dit k cette occafion , I. Corinth. X: Que 
cuchtftsont etedes figures pour nous, afin 
que a»iu ne Convoitions ptoint Us chafes 
vmvaifes , contmeles Ifraelites Us convoi- 
tirenty £f que nous ne Us imitions ptu 
dans lew idolatrie , dansUurs egaremens, 
&" dans leurs dilfolutions. 

CHAP I TRE XXXIII. 
Qtatre chofes font ici rapottees , I.^Vhu- 
miliation du*. peuple <Clfr&el , of res qu'il 
cut commit V idolatrie du, veau it or. IL 
Comment le Tabernacle , qui itoit le lieu 
*u U peuple s'affembloit pour entendre la 
yolonti de Dieu ,* fut dreffe hors du 
camp y , '#* de quelle maniere Dieuy par- 
bit a Moyfe. III. Moyfe prie Dieu en- 
core unefots de pardonner aux Ifraelites^ 
& -d'etre toujour s avec eux. IV. II U 
Prie de luifaire voir fag hire. 
■pTrEternel ditaMoyte: Va, monte 
** d'Ici, toi & le Peuple que tu as fait 
monter du pays d'Egypte » au pays du- 
quelj'ai jure; a Abraham , Ifaac , & Ja- 
cob , difant : Je le dojinerai a ta poftl- 
:rite\ 

2. Et fenvoieral un Ange devant toi , 
& je chafl^rai tes Cananeerts , les Amor- 

. rhleris , les He^hiens , les Pher^fiens , 
' les He* viens , & les Jebufiens ; 

3. Pour vout condulre au nays on con- 
lent le lait & le miel. Car je ne monte- 
rai point au milieu de toi , parce que tu 
et un peuple de cou roide , de peur que 
ie ne te confunie en chemin. 

4- Et le peuple entendant ces paroles 
'facheufes en glmit; & nul d'entreux ne 



ne de la nue"e , qui s'arrdtoit a la porte 
du Tabernacle , fe lcvoit, & chacun fe 
profternoit a la' porte de fa tente. 

ii. Et TEternel parloit a Mbyfe face 
a face , comme un homme parle avec fon 
intime ami ; puis Moyfe retoiirnoit au 
camp \ mais ion ferviteur Jofue* fits de 
Nun , jeune homme , at 'quittoit point 
le Tabetnacle. ' 

12. Et Mbyfe dit a I'Eternel : Regar- 
de , tu m'as dit : Fai monter ce Peuple ; 
& . tu ne m'as point fait Connoitre celui 

3ue tu* dois envoyer avec moi. Cepen- 
ant tu as dit: Je te Connois par ton 
nom , & mfcme > tu as trouve grace de- 
vant mes yeux. 

13. Maintenant done , je te prie , fi j'ai 
trouve* £race devant tes yeux , regar- 
de aUfll que cette nation eft ton peuple. ' 

14. Et PEternel dit : Ma face ira, ; & 
je te donnerai du repos. / 

IS- Et Moyfe lui dit: Si ta face lie 
vient , ne nous fai point monter d'ici. 

16. Car a quoi connoitr* - 1 - on que 
nous avons trouve* grace devant tes yeux 
& moi *& ton peuple'? $e fera-ce pas 
quand tu marcheras avec nous? Car 
alors & moi & ton peuple nous felons en 
admiration , plus que tous . les pennies 
qui font fur la terre. 

17. Et I'Eternel ait a Moyfe : Je feral 
auffi ce que tu dis ; car tu as trouy 6 gra- 
ce devant mes yeux,i& je t*ai connu 
par ton nom. 

18. Moyfe dit auffi : Je te. prie , fai 
moi voir ta gloire. '* 

19. Et Dieu repondit : Je ferav paffer 
totite ma bonte devant ta face ;" je crie- 
rai leNom de I'Eternel devant toi ; * je 
ferai grace k qui je ferai grace , & j'-aurai 

^ de celui dont j'aurai com- 

Et 
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idolaires. V. .Cell une tWofe temar- 

quable, que lorfque les Ifraglites*alloient 

aux fetes folemnelles , Dieu empfcchoit 

leurs ennerais d'entrer dans leiirs pays. 

C'6toit-la une ' marque bien particulilre 

de la protection divine fur ce peuple , 

& une preuve que Dieu benit & protege 

ceux qui le fervent , & qu'il les garantit 

des dangers oujls pourroient 6tre expo- 

t. Enfin , ce qui eft 

joit la face rgfplendif- 

endit de la montagne, 

:s enfans d'lfragl qu'il 

art de Dieu. Ce chan- 

a'en la perfonne de 

ftage de celui que la 

r ec Dieu produit dans 

/ & de la gloire done 

. les biehheureux brilleront ; lors qu'ils; 
verront, Dieu , & qu'ils jou'i'ront de fa 
"preTence dans le del. 

C H A P IJ R E XXXV. 
'11 y a deux chofes a remarquer dans ce cha- 
pitre ; I. Une repetition de la hi du 
Sabbat. 11. Voffrande que tout le peu~ 
*/- *v *„„.. i e Tabernacle. 

nc affembla tout le peuple 
ns d'lfragl, & leur dit : 
les 'chofes que PJEternel a 
le faire : 

lillera pendant fix jours ; 

e'me jour fera faint, car 

it du repos confrere a.l'E- 

conque travaiuera en ce 

puni . de mort. ' ' 

allumerez point de feu dans 

aucune de vos demeures le jour durepos. 

4. Et Moyie parla a toute PafTemblSe 

des enfans d'Ifrael ,& leur dit : . C'eft ici 

ce que PEternel vous a command* , di- 

fant : * ' 

«. Prenez de ce qui eft chez vous une 

; pour PEternel: Qtii- 

bonne volonte* aportera, 

nde a PEternel , de Tor, 

de Pairaih , 

rithe, de P^carlate, du 
lin? des polls de chevres , 
demoutons teintes en 
peaux de couleur d'hya- 
S*deSittim. 

-pour le luminaire , des 
jques pour 1'huile de 
our le parrum des chofes 

:& d'onyx , & des pierres 
pour' l'ephod & pourle 

les hommes intelligens 

d'entre vous viendront , & feront tout 
ce que PEternel a command* : 

ii. $avoif le pavilion , fon taberna- 
cle , & fa couverture , fes anneaux, fes 
ais , fes barres , fes piliers , & fes fou- 
baitemens ; • 

12. L'arche & fes barres, le propi 
tiatoirc, &le voile pour tendre devant 
lurches 



13. La . table**. & fes barrel , & tous 
fes utenfiles', & le pain de propofi- 
tion ; 

14* Et le chandelier du luminaire , 
fes utenfiles , fes lampes , & 1'huile du 
luminaire 1 

15. Et 1'autel du parfum & fes bar- 
res ; 1'huile de Ponttion , le parfum 
des chofes aromatiques , & la tapifferie 

Sour tendre a Pentr£e , favoir a Pentrge 
u pavilion ; ' . 

16. L'autel de Pholocaufte , fa grille 
d'airain , fes barres & tous fes utenfi- 
les ; la cuve & fon Ibubaffement ; 

17. Les courtines du parvis, fes pi- 
liers , fes foubaflemens , & la tapifferie 
pour tendre alaporte du parvis ; 

18. Et les pieux du pavilion, & les 
pieux du parvis , & leur cordage ; ] 

19. Les vetemens du fervice, pour 
faire le fervice au Sanftuaire ; les faints 
vetemens d' Aaron Sacrificateur , & les 
v£temens de fes enfans pour exercer la 
facrificature. 

20. Alors toute PafTembJe*e des enfans 
d'Ifrael fortit de devant Moyfe. 

21. Ettous ceux dontle cceur fut e*mu 
de bonne volonte vinrent ; & tous ceux 
dont l'efprit fut porte* a faire quelaue li- 
b^ralit* aporterent Toftrande de PEter- 
nel pour Pceuvre du Tabernacle d'affi- 
gnation , & pour tout fon fervice , & 
pour les vetemens facrgs, 

22. Et les hommes vinrent avec les 
femmes ; tous ceux qui furent de bonne 
volonte* aportirent des boucles , des 
bagues , des anneaux , des braflelets , 
& toutes fortes de jpyaux d'or , & tous 
offrirent quelque otfrande d'or a PEter- 
nel. 

23. Tout homme auflt chez qui fe 
trouvoit de Phyacinthe , de Pe*carlate , 
du cramoifi, du fin lin, despoils de 
chevres , des beaux de moutons teintes 
en rouge , & de couleur d'hyacinthe , 
les aporta. 

24. Tout homme qui avoit dequoi fai- 
re une offrande d'arsent & d'airain, Pa- 
porta pour Poffrande de PEternel ; tout 
homme auffi chez qui il fe trouva du 
bois de Sittim , pour tout PouVrage du 
fervice , Paporta. 

2^. Toute femme auffi qui avoit de 
Pinduftrie fila de fa main , & aporta ce 
qu'elle avoit file* , de Phyacinte , de P6- 
carlate , du cramoifi , & du fin lin. 

26. Toutes les, femmes auffi dontle 
cceur fut iiorte* a travailler de leur in.- 
duftrie , filerent dupoil de chevre. 

27. Les principaux auffi de Vaflem- 
blee aporterent des pierres d'onyx , & 
des pierres de remplages pour P^phod 
& pour le peroral ; 

28. Et des aromates , & de Phuile , 
tant pour le luminaire que pour Phuile 
d'onction , pour le parfum des chofes 
aromatiques. 

29. Tout homme done & toute femme 

qui 
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qui furent debonne . volonteTpoiir apor- 
ter dequoi faire Touvrage que l'Eter- 
nel avoit command^ par Moyfe quon 
fit , & tous les enfans d'Ifrael aportl- 
rent des preTens a PEternel , avec une 
tranche volontl. 

30. Et Moyfe ditaux enfans d'Ifra&l : 
Voyez , l'Eternel a apelll nommement 
Betfallel filsd'Uri, fils deHur, dela 
Trtbu de Juda ; 

3 1. Et il l'a rempli de Pefprit de Dieu, 
en fageffe , en intelligence, en fcience, 
pour toute forte d'ouvrage. 

32. Meme pour in venter tout ce qui 
fe peut inventer en or , en argeut , en 
airain : 

3 3 • Dans la fculpture des pterres pour 
les mettre en eeuvre ; & dans la inenui- 
ferie , pour travailler en tout ouvrage 
exquis. • 

34. Et ir luf a aufli donn* Padrefe 
d'enfeigner , tant a lui qu'a Aholiab his 
d'AhiCamac , de la Tribu de Dan. 

35. Et il les a remnlis d'induftrie 
pour faire toute forte de travail d'ou- 
vrier , mime d'duvrier eh ouvrage ex- 
quis , & en broderie. en hyacintne, en 
ecarlate , en cramdin , & en fin lin, & 
d'ouvrage de tifleran ; teliement art ils 
font toute forte d'ouvrages , & qu'il s 
font kcureux en inventions. 

REFLEXIONS. 
. 1U0YSE inculque fouvent la loi du 
1U Sabbat , parce que l'obfervation de 
ce jonr , qui revenoit toutes les femai- 
nes, rapelloit les Ifraelites a uri feul 
Dieu , Crlateur de toutes chofes , He 
les tenoit eloigned du cul'te des idoles. 
II. On voit dans ce chapitre, que le peu- 
ple contribuaavec abondance & avec li- 
Wralit£ pour la fabrique du Taberna- 
cle ; que les uns donnoient de Tor , de 
1'argent, & des pierres pr£cieufes j que 
d'autres offrirent du fin lin , des poils 
de chevres , & toutes fortes de matl- 
riaux , & que chacun marqua dans cet- 
te oceafion fon zele & fa bonne volon- 
te\ C'eft la un exemple qui doit avoir 
one grande force , pour animer les 
Chretiens a s'employer de bon coeur 
dans tout ce qui peut contribiler a l'a- 
vancement de la Religion & a l'cdifica- 
tion publique. 

CHAPITRE XXXVI. 
Las contributions pour la fabrique du Ta- 
bernacle etant achevees , les ouvriers 
qui etoient commit pour cet ouvrage y 
travaillent conformiment a ce que Dieu 
svoit ordonne. Oh voit dans ce chapi- 



£T Betfallel , & Ahoimb , & tous les 
hommes habiles , auxqucls TEternel 
avoit donne* de l'indultrie , & de Intel- 
ligence pour (avoir faire tou't'l'ouvrage 
du fervice da San&uaire , firent tou- 
tes les chofes que PEternel avoit com. 

2. Car Moyfe avoit apelle* BetfaWeT , 



& Aholiab , & tous les hommes habiles* 
auxquels PEternel avoit donnl de rin- 
duftrie , £T tous ceux qui fe vinrent pr6- 
fenter volontairement pour faire cet ou- 
vrage ; 

3. Lefquels emportlrent de devant 
Moyfe toute l'ofrande que les enfans 
d'Ifraei avoient aportle pour faire l'ou- 
vrage du fervice du Santtuaire. Or on 
aportoit encore chaque matin quelque. 
oblation volontaire. 

4. C'eft pourquoi tous les hommes in- 
telligens, jui faifoient tout l'ouvragt 
du Sanduaire , quitt^rent chacun l'ou- 
vrage quails faifoient ; 

5. Et ils parle"rent a Moyfe, & dirent : 
Le peuple aporte beaucoup plus qu'il ne 
faut pour fe fervice & pour l'ouvrage 
que TEternel a command^ de faire. 

6. Alors par le commandement d« 
Moyfe on fit crier par le camp : Que ni 
homme , ni femme ne fafle plus d'ou- 
vrage pour Pofrande du Sanftuaire. Et 
ainfi on empechale peuple de plus rien 
offrir. 

7. Car ils avoient de tout ce qu'il fal- 
loit fuffifainment pour faire tout Tou- 
vrage , teliement qu'il y en avoit de re- 
fte. 

8. Tous les hommes done induftrieux, 
d'entre ceux qui faifoient Touvrage , fi- 
rent le pavilion ; J avoir dix pieces de fin 
lin retors , d'hyacinthe , d'ecarlate , & 
de cramoifi , & ils les firent feme's de 
Chirubins , d'un ouvrage exquis. 

9. La longueur d'une piece etoitdt 
vingt-huit coudees , & la largeur de la 
mieme pilcc de quatre coude'es t toutes 
les pieces avoient une meme mefure, 

10. Et ils joif nirent cinq pieces Tune 
a Tautre , 8c cinq autres pieces l'une k 
Tautre. 

11. Et ils firent des lacets d'hyacinthe 
fur le bord d'une pie'ee , favoir au bord 
de celle qui <toit attach^e , ils en firent 
ainfi au bord de la derniere pie'ee , dans 
le fecond affemblage. 

12. Ils firent cinquante lacets en une 
pilce , & cinquante lacets au bord de la 
pi Ice qui etoit dans l'autre affemblage , 
les lacets ^tant a l'opofite l'un de l'au- 
tre. 

1 3. Puis on fit cinquante crochets d'or, 
& on attacha les pieces l'une a l'autre 
avec les crochets ; ainfi il n'y eut qu'un 
pavilion. 

14. Puis on fit des pieces de poils de 
chevres , pour feryir de Tabernacle par 
deffus le pavilion. On fit done onze de 
ces pieces. 

15. La longueur d'une pie*ce etoit de 
trente coud6cs , & la largeur de la me- 
me pilce de quatre coude'es , & les on- 
ze pieces avoient une meme mefure. 

16. Et on afiembla cinq de ces pieces 
a. part, & les fix autres pieces apart. 

17. On fit aufli cinquante lacets furle 
bord de l'une des pieces, favoir a la der- 
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nitre qui etoit attached , & cinquante 
lacets Tur le bord de l'autre piece qui 
itoit attachee. 

18. On fit auffi cinquante crochets 
d'airain , pour attach er le Tabernacle , 
afin qu'il n*y en eut qu*un. 

19. Et on fit pour le Tabernacle une 
couverture de peaux de moutons teintes 
en rouge , & une couverture de peaux 
de couleur d'hyacinthe par deflus. 

20. Et on nt pour le pavilion des 
ais de bois de Sittim , qu'on fit tenir 
debout 

21. La longueur d'un ais ttoit dedix 
coudles , & la largeur du meme ais d'u- 
ne coudge & demie. 

22. II y avoit deux tenons a chaque 
ais en facon d'^chelons run anres l'au- 
tre ; on fit ainfi de tous les ais du pa- 
Villon. 

23. On fit done les ais pour le pavil- 
ion : [avoir vingt ais au cdte* qui regar- 
doit droit vers lc midi. • 

24. Et au deflbus des vingt ais on fit 

?uarante foubafTemens d'argent ; deux 
bubafTemens fous un ais , pour fes deux 
tenons , & deux foubafTemens fousl'au- 
tre ais , pour fes deux tenons. 

2 s. On fit auffi vingt ais a l'autre co- 
te" du pavilion , du c6t6 du fententrion. 

26. Et leurs quarante foubafTemens 
d'argent; deux foubafTemens fous un 
ais , & deux ToubafTemens fous l'autre 
ais. 

27. Et pour le fond du pavilion vers 
Toccident, on fit fix ais. 

28. Et on fit deux ais pourles encoi- 
gnures du pavilion aux deux cdtes du 

29. <Lui etoient egaux par le bas , & 
qui Etoient joints & urns par le haut 
avec un anneau ; £7* on fit ainfi des 
deux ait , qui etoient aux deux encoi- 
gnures. 

30. II y avoit done huit ais & feize 
foubafTemens d'argent ; favoir deux fou- 
bafTemens fous chaque ais. 

31. Et on fit cinq barres de boisde 
Sittim , pour les ais de Tun des c6te*s 
du pavilion ; 

32. Et cinq barres pour les ais de l'au- 
tre c6t£ du pavilion : On fit auffi cinq 
barres pour les ais du pavilion pour le 
fond , versle cdte* de l'ocrident. 

33. Et on fit que la barre du milieu 
paflToit par le milieu des ais , depuis un 
bout jufques a l'autre. 

34. Et on couvrit d'or les ais, & on 
fit leurs anneaux d'or , pour y feire paf- 
fer les barres , & ils couvrirent d'or les 
barres. . • 

35. On fit auffi le voile d'hyacinthe , 
d'e*carlate , de cramoifi ; & de fin Un 

Jetors , on le fit d'ouvrage debroderie, 
em* de Chlrubins. 

36. Et on lui fit quatre colomnes de 
bou de Sittim , qu*bn couvrit d'or , 
ayant leurs crochets d'or ; & on leur 



fondit quatre foubafTemens d'argent. 

37. On fit auffi a l'entree du Taber- 
nacle une tapifTerie d'hyacinthe , d'tcar- 
late , de cramoifi t & de fin lin retors , 
d'ouvrage de broderie. 

38. On fit auffi fes cinq colomnes avec 
leurs crochets ; & on couvrit d'or leu*s 
chapiteaux , & leurs filets ; mais leurs 
cinq foubafTemens etoient d'airain. 

CHAPITRE XXXVII. 
Defcription de ce qui etoit dans le Taber- 
nacle ; Varche de C alliance, la table 
des pains de proportion , le chandelier y 
& route I des parfunu. 
DUis Bethfaleel fit l'arche de bois de 
* Sittim : Sa longueur etoit de deux 
coudees & demie , fa largeur d'une 
coud6e & demie , & fa hauteur d'une 
coud^e & demie. 

2. Et il la couvrit par dedans & par 
dehors d'or pur , & if lui fit un couron- 
nement d'or a l'entour. 

3. Et il lui fondit quatre anneaux 
d'or, pour les mettre fur fes quatre coins ; 
favoir deux anneaux a Tun de fes c6te*s> 
& deux autre's a l'autre cdte'. 

4. II fit auffi des barres de bois de Sit- 
tim , & les couvrit d'or. 

5. Et il fit entrer les barres dans les 
anneaux aux cote's de l'arche , pour por- 
ter l'arche. 

6. II fit auffi le propitiatoire d'or pur. 
dont la longueur etoit de deux coudees 
& demie , & la largeur d'une coiutee & 
demie. 

7. Et il fit deux chetubins d'or ; il les 
fit d'ouvrage fait au marteau , tire's des 
deux bouts du propitiatoire. 

8. Un chlrubin duboutde deqa, & 
l'autre cherubin du bout de dela 't II fit, 
du~je , les chlrubins tire's du propitia- 
toire , favoir de fes deux bouts. 

9. Et les chlrubins etendoient leurs 
alles en haut , couvrant de leurs ailes 
le propitiatoire; & leurs faces etoient 
vis-a-vis l»Une de l'autre ; £T les cheru- 
bins regardoient vers le propitiatoire. 

10. II fit auffi la table de bois de Sit- 
tim ; fa longueur etoit de deux coudees, 
fa largeur d'une coud^e , & fa hauteur 
d'une coudee & demie. 

11. Et il la couvrit d'or pur. & il 
lui fit un couronnement d'or a 1'eni 
tour. 

12. n lui fit auffi tout autour une cl6* 
ture large d'une paume , & il fit au- 
tour de fa cldture un couronnement 
d'or. 

13* Et il lui fondit quatre anneaux 
d'or , & il mit les anneaux aux quatre 
coins , qui etoient a fes quatre pi£s. \ 

14. Les anneaux etoient a l'endroit de 
la cldture » pour y mettre les barres , 
pour porter fa table. 

If. Etttfit les banes ^boisde Sit- 
tim , & il les couvrit d'or pour porter 
la table. 

16. II fit auffi d'or pur des vaifleaux 
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pour pofer fur la table ; fes plats , fes 
tafles , fes baffins , & fes gobelets, avec 
lefquels on devoit faire lesafperfions. 

17. II fit auffi le chandelier d*or pur ; 
il le fit d'ouvrage fiujonne* au marteau ; 
fa tlge , fes branches , fes plats , fes 
pommeaux , 8c fes fleurs Etoient tiris de 

18. Et fix branches fortoient defes 
cotes, trois branches d»un cdte" do chan- 
delier , 8c trois autres de Pautre c6t£ du 
chandelier, 

19. II y avoit en une des branches 
trois plats en forme d'amande , un pom- 
mean & une fleur ; 8c en Pautre branche 
trois plats en forme d'amande , un pom- 
mean. 8c une fleur. lift de meme aux 
fix branches qui fortoient du chandelier. 

ao. Et il j avoit au chandelier quatre 

Slats en forme d'amande, fes pommeaux 
i fes fleurs. 

21. Et un pommeau fous deux bran- 
ches tines du chandelier , & un autre 
pommeau fous deux, autre* branches qui 
en etoient tines , & un autre pommeau 
{bus deux autres branches qui en etoient 
Urees ; /avoir des fix branches proclden- 
tes du chandelier. 

22. Leurs pommeaux & leurs branches 
tn ttoient Urees j £7 tout le chandelier 
ttoit une feule pi*ce , faite au marteau , 
fc* d'or pur. 

2). 11 fit 'auffi fes fept lam pes , fes 
moucnettes , & fes petits plats demne's 
I recevoir ce qui tombe des lampes. 

24. Et il le fit avec toute fa garniture 
d*nn talent d'or pur. 

25. II fit auffi Pautel du parfum de 
bois de Sittim ; fa longueur ttoit d'une. 
coudee , & fa largeur <Pune coudle : // 
Suit quarre* ; mais fa hauteur etoit 'de 
deux coudees , £7 des cornes fortoient 
de fes Quatre coin*. 

26. Et il couvrit d'or pur tant le def- 
fus de Pautel que fes deux c6tes tout a 
I'entoiir , & fes cornes ; & il lui fit auC 
fi tout a Pentour un couronnement 
d'or. 

37. II fit auffi au deflbus de fop cou* 
rojinement deux anncaux d'or a fes 
deux cdte> , qu'il mit aux deux coins , 
pour y feire pafler les barres qui devoient 
ftrvir ale porter. 

28. Et il fit les barrels de bois de Sit- 
tim , 8c il les couvrit d'or. 

29. II compofa auffi Phuile de Ponc- 
tion qui itoit une chofe fainte , & le 

fiarfum pur - comnoKs d'aromates fe- 
on Partde 

CHAP KXXVIII. 

Dtfcription t hors du Taber- 

nacle ; Vi cauftes , la cuve 

d'airain , avec le cempte 

de Cor , d de V attain , qui 

furent em$ jtruire le Taber- 

nacle. 

j fit auffi Pautel des holocauftes de 
bois de Sittim ; fa longueur etoit de 
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fa largeur de cinq eou. 

luarrl; 8c fa hauteur 

idees. 

es cornes a fes quatre 

fortoient; & illecou- 



ous les utenfiles de Pan* 
t ons , les racloirs , les 

b rchcttes , £T les encen- 

f fes utenfiles d'airain. 

r Pautel une grille d'ai- 
r dc treillis , au deflbus 

de Penceinte de Pautel , depiiis le bac 
jufques au milieu. 

5. Etil fondit quatre anneaux aux 
quatre coins de la grille d'airain , pour 
mettre les barres. 

6. Et il fit les barres de bois de Sit- 
tim , 8c les couvrit d'airain. 

7. Et il fit pafler les barres dans les 
anneaux , aux cdtes de Pautel , pour le 
porter avec elles , le faifant d'ais , 8c 
crcux* 

8. II fit auffi la cuve d'airain , 8c fon 
foubafiement d'airain , des miroirs des 
femmes qui s'ltoient afiemblles par 
troupes , & qui s'^toient renduUs a la 
porte du Tabernacle d'aifignation. 

9. II fit auffi un parvis , /avoir pour 
le c6tt" qui regarde vers le midi , U des 
courtines pour le parvis , de fin lin re- 
tors , de cent coudees ; 

10. Et leurs vingt piliers avec leurs 
vingt foubafiemens , d'airain ; mats les 
crochets des piliers 8c leurs filets etoient 
d'argent. 

11. Et poiirle cdtedu feptehtrion , 
fit auffi d? autres courtines de cent cou- 
dees, §r leurs vipet piliers 8c leurs vingt 
foubafiemens d'airain ; mais les cro- 
chets des piliers & leurs filets Itoient 
d'argent 

12. Etpourle cdte* de Poccident , il 
y avoit des courtines de cinquante cou- 
dees , leurs dix piliers , 8c leurs dix 
foubafiemens ; les crochets des piliers 
& leurs filets etoient d'argent, 

T3, Et pour le cdte de Porient , droit 
vers le levant , il y mit des courtines qui 
aveient cinquante coudlcs, 

14. // fit-out Pun des cotes quinze 
couoees de courtines , £7* leurs trois pi- 
liers avec leurs trois foubafiemens. 

15. Et pour Pautre e6ti , il fit auJK 
quinze coudees de courtines , (aim qu T il 
y en eut autant deqa que de la de la por- 
te du parvis , ) & leurs trois piliers avec 
leurs trois foubafiemens. 

16. Toutes les courtines du parvis, 

3ui etoient tout a Pentour , il les fit done 
e fin lin retors. 

17. II fitks foubafiemens des piliers 
d'airain, les crochets des piliers , &les 
filets, d'argent; & leurs chapiteaux fu- 
rent couverts d^argent , & tous les pi- 
liers du parvis furent ceints a Pentour 
d'un filet d'argent. 

18. Et la tapiflerie dela porte du par- 
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vis &oit d'hyacinthe ? d'lcarlate , & de qu'une repetition de ce qui a e*te* dit dans 
cramoifi , & de fin lin retors , d'ouvra- le$ pr£ceaens, on doit y faire les meV 



ge de broderie , de la longueur de vingt 
caudles , & de la hauteur (qui 6toit aTa 
.largeur) de cinq coude>s, rlpondant 
aux courtines du parvis. 

19. Et fes quatre piliers avec leurs 
foubaflemens Itoient d'airam , & leurs 
crochets Itoicnt d'argent ; la couvertu- 
re aufli de leurs chapiteaux & leurs fi- 
lets Itoient d'argent. 

20. Et tous les pieux du Tabernacle & 
du parvis a l'entour Itoient d'airain. 

21. Ceil ici le compte de ce qui fut 
employe* au pavilion, /avoir au pavilion 
du temoignage , comme le compte en 
fut fait , fuivant le commandement de 
JMoyfe, aquoiiurent employe's les L£- 
vites , fous la conduite d'lthamar , fils 
d'&aron Sacrificateur : 

22. Bet&teel fils d'Uri, fils deHur, de 
la tribu de Juda; fittoutes leschofes que 
TCternel avoit commandoes a Moyfe. 

23. Etavec luiAholiab fils d'Ahifa. 
mac , de la tribu de Dan , £T les ou- 
vriers , & ceux qui travailloient en ©u« 
vrage exquis, & les brodeurs en hyacin- 
the , gcarlate , cramoifi , & fin lin. 

24. Tout Tor qui fut employgpour 
l'ouvrage , favoir pour tout l'ouvrage. du 
San&uaire , qui 6toit de Tor d'offrande, 
fut de vingt -neuf talens , & de fept 
cens trente fides , felon le ficle du Sancn 
tuaire. 

25. Et l'argeht de ceux de l'aflembl£e 

J[ui furent d£nombr£s , fut de cent ta- 
ens, & mille fept cents foixante & quin- 
ze fie les , felon le ficle du Sanftuaire c 

26. Un demi fide par tfcte , la mojti£ 
d'un ficle , felon le ficle du SanOuaire : 
Tous ceux qui paflerent par le d£nom- 
brement , depuis I'&ge de vingt ans & 
au deflus , furent fix cents trois mille 
cinq cents cinquante. 

27. II y eut done cent talens d'argent 
pour fondre les foubaflemens du Sanc- 
tuaire , & les foubaiTemens du voUe ,- 
(avoir cent foubaflemens de Cent talens ; 
un talent pour chaQue foubaflemens 

28. Mais des mille fept cents foixante 
-It quinze fides , il fit les crochets pour 
les piliers, & il couvrit leurs chapiteaux, 
& if en fit des filets a l'entour. 

29. L'airain de ToiFrande fut de foi- 
xante & dix talens , & deux mille qua- 
*re cents fides ; 

30. Dont on fit les foubaflemen$ de 
la porte du Tabernacle d'aifignation , 
& .rautel d'airain , avec fa grille d'ai- 
rain , & tous les utenfilesde rautel; 

3 1. Et les foubaflemens de la porte du 
parvis , & tous les pieux du pavilion, & 
tous les pieux du parvis tout autour. 

REFLEXIONS. 
. Sur les chapitres XXXVI. XXXVII. 

er xxxvni. 

pE qui eft dit dans ces chapitres , n*e% 
^ tant , a quelques circonftances pr£s , 



mes reflexions. La fplcification de l'or* 
de T argent & de l'airain ou'on employa 
pour le Tahernacle, & la fomme de Var- 
gentprovenant du demi ficle que tous 
les Ifratlites payment par t$te, faitvoir 
qu'ils £toient iortis orEgypte avec <Jfe 
grandes richefles , & quails en confacrg- 
rent volontairement & avec joie une par- 
tie pour ritablifiement du fervice cti- 
vin. 

C HAP IT RE XXXIX. 
Ce.chapttre contient une defcription da 
"vefemerts facres. Le Tabernacle etant 
acheve y les ouvriers qui y. avoient tra* 
vailles le prefenterent a Moyfe. 
Ths firent aufli. d'hyacinthe , d'eoarlate 
x &.de cramoifi , les v&temens du fer- 
vice, pour faire le fervice au San£luaire # 
&ils firent les vetemens facres qui ctoient 
pour. Aaron, comme l'Eternel avoit 
command^ a Moyfe. 

2. On fit done l'lpbod d'or,., d'hyadn- 
the , d'ecarlate , de cramoifi , & de fin 
lin retors,. 

3. (Or on Itendit des lames d'or , & 
on les coupa par filets pour les brocher 
avec 1'hyacinthe , avec Pe^arlate , avec 
le cramoifi , & avec le fin lin , d'ouvra- 
ge de broderie.) 



4. On fit a l^phod des epaulettes qui 
sattachoient , teUement j»'il ^toit joint 
a fes deux bouts. 



%. Et laceinture bro^e, de laquelle tf 
- 6toit ceint , tir^e de la m£me piece & 
de mime duvrage , favoir d'or , d'hya* 
cinthe., dVlcarlate , de cramoifi , & de 
fin lin retors , comme l'Eternel avok 
command^ a iVIoyfev 

6. On agenqa aufli les pierres d'onyx 
enchafl^es dans des chatons d'or , 4 
ayant les noms des en fans dTfrael graves 
de gravure de cachet 

7. Eton les mit fur les epaulettes de 
IMphod , afin qu'elles fuflent des pierres 
de memorial pour les enfans duCrael , 
comme l'Eternel l'avoit commande A. 
Moyfe. ] 

8. On fit aufli le peroral d'ouvraetf de 
broderie , comme l'ouvrage de rephod*, 
favoir d'or , d'hyacinthe , d'lcarlate r . 
de cramoifi , & de fin lin retors. 

9. On fit le pe^ral quarr^ , & dou- 
ble : Sa longueur ctoit d'une paume , & 
fa largeur d'une paume , d'une part Be 
d'autre. 

10. Et on le remplit de quatre rangs 
de pierres : Au premier rang on mit une 
fardoine , une topaze ,' & une emerau- 
de; 

11. Au fecond rang, une efcarboucle, 
un faphir , & un jafpe ; 

12. Au troifieme rang, un figure, 
uneagathe, & un amlthyfte ; 

13. Etau quatridme rang , un chryfo- 
lithe, un onyx, & un be*ril , lefquekes 
furent enchaflees dans leurs chatons d'qr, 

dans 
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dans leurs remplageS. 

14. Ainfiril y avoit autant de ces pier- 
res - la qu'n y avoit de noms des enfans 
dTfrael , douze felon leurs noms ; on 
grava fur chacune d'elles , de gravure 
de cachet , nn nom, & tiles etoient pour 
les douze tribus. 

15. Et on fit fur le peroral les cjiai- 
nettes a bouts , en facon de cordon , U 
d'or pur. 

16. On fit aufli deux agrafes d'or , & 
deux anneaux d'or , & on mit les deux 
anneaux aux deux bouts du peroral. 

17. On mit auifi les deux chainettes 
d'orfaites a cordon , dans les deux an- 
neaux , a Pextremit* du pe&oral. 

18. Et on mit les- deux autre* bouts 
des deux chainettes faites a cordon, aux 
deux agrafes , fur les Epaulettes de 1'*- 
phod , fur le devant derlphod. 

19. On fit aufli deux autres anneaux 
d'or, & on les mit aux deux, autre* bouts 
du pe&oral fur fon bord , qui etoit da cd- 
te* de l'iphod en dedans. 

. 20. On fit aufli deux autres anneaux 
i*or , & on les mit aux deux gpaulilres 
de Pgphod par le bas , repondaht £ur le 
devant , a l'endroit ou il fe joignoit au 
deflus delft ceinture brodle de Pephod. 
21. Et ils li£rent le pe&oral par fes 
anneaux aux anneaux del'tohod, avec 
un cordon d'hyacinthe, ahn qu'il tint 
an deflus de la ceinture brodee de Pe- 
phod, & que le peroral nebranlat pas 
de deffiis P£phod , comme l'Eternel Pa- 
voir command^ * 'Moyfe. 

22; On fit aufli le rochet de Plphod 
d'ouvrage tiffu , £T entitlement d'hya- 
ciothe. 

2 5: Et Pouverture a f offer lathe etoit 
au milieu du rochet , comme l'ouvertu- 
re d*un corfelet ; & il y avoit un ourlet 
a Pouverture du rochet, tout X Pentour, 
afin pt'il ne fe dlchirat point. 

24. Et aux bords du rochet on fit des 
grenades d'hyacinthe , d'lcarlate , & de 
cramoifi , a til retors. 

25. On fit auifi des clochettes d'or 
pur , & on mit les clochettes entre les 
grenades aux bords du rochet tout a Pen- 
tour ,- parmi les grenades ; 

26. En forte guUlj avoit une clochette, 
& une grenade , une clochette , & une 
grenade, aux bords du rochet, tout a 
rentour , pour faire le fervice , comme 
l'Eternel Pavoit command** aMoyi'e. 

2*. On fit auifi a Aaron & a fes tils des 
chemiles de fin lin , d'ouvrage tifiu. 

~~ ** ' *" " ~ a ~ " '"" " " le* 
1 :a- 



LA SAINTETE' A L'ETERNEL. 
: 31. Et on mit fur elle un cordon d'hya-. 
einthe , pour Papliquer a la tiare par 
deflus, comme l'Eternel Pavoit com* 
mantle* a Moyfe. 

32. C'eft ainfi que rut acheve* tout 
Pouvrage du pavilion du Tabernacle 
d'aflignation ; & les enfans d'Hrae*! fi- 
rent toutes les chofes que l'Eternel avoit 
commandoes a Moyfe ; ils les firent 
ajnfi. 

33- Et ils aportlrent a Moyfe le Pa- 
vilion , le Tabernacle , & tous les uten- 
liles , fes crochets , fes ais , fes barres, 
fes piliers , & fes foubaflemens ; 

34. La couverture de peaux de mou- 
tons teintes en rouge , & la couverture 
de peaux de couleur d'hyacinthe , & le 
voile pour tendre devant le Lieu tret*, 
faint ; 

35. L'arche du tcmoignage v & fes 
barres , & le propitiatoire ; 

36.. La table , avec tous fes utenfiles , 
Sc le pain de propofition ; 

37. Et le chandelier pur, avec toutes 
fe&lampes arranges, & tous fes uten- 
files , & Phuile du luminaire ; 

38. Et l'autel d'or, Phuile de Ponc- 
tion , le oarrum de chofes aromatiques, 
& la tapiflerie de Pentrle du Taber- 
nacle;. 

39. EtPauteld'airain, avec fa grille 
d'airain-, fes barres, & tous fes utenfi- 
les, lacuve, & fon foubafTement ; 

40. Et les courtines du parvis , fes pi- 
liers , les foubaflemens , la tapiflerie. 
pour la porte du parvis , fon cordage , 
fes pieux , Sc tous les utenfiles du fervi- 
ce du pavilion , pour le Tabernacle d'a& 
Agnation ; 

41. Les vetemens du fervice pour fai- 
re le fervice au Sanftuaire , les faints, 
vetemens pour Aaron Sacrificateur , & 
les vetemens de fes fils pour exercer la 
Sacrificature. 

42. L^s enfans d'Ifrael firent done 
tout l'ouvrage comme l'Eternel Pavoit 
command* a Moyfe. 

43- Et Moyfe vit tout l'ouvrage, &- 
voici , on Pavoit fait tel. que l'Eternel 
Pavoit command* , on Pavoit fait ainfi ; 
& Moyfe les benii. 

REFLEXIONS. 

ONpeutvoirauchapitre XXVIII. de 
. ce livre * . les confederations qu'il y 
a a faire fur les vetemens iacrls. Ce 
qu'il ya de paxticuiier A remarquer dans 
celui - ci , c'eft que quand le Taberna- 
cle eut et* achev* , tout PouVrage rut 
pr*Ient6 a Moyfe, qui Payant trouvi 
conforme , a tous Igards , a ce que 
Dieu avoit ordenn* , Paprouva , St b6- 
nit ceux qui y avoient travail!* , & le 
peunle qui avoit rburni ce qui ftoit n*- 
ceilaire pour, amener cette entreprife k 
nt fa perfection. En tout cela on voit Po-, 
ne beiiiancf du penple a la volont* du Sci- 
rir. gneu» ,.& la. fid«1it*avec.laqiieUe Moy- 
fe 
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fe s'acquittade la commiifion dost Dieu 

Pavoit charge. 

CHAP IT RE XL. ^ 

Vouvrage que Dieu avoit command* que 
Pen fit pour le Tabernacle v &pour le. 
fervice divin it ant alcheve , D' 
donne que le Tabernacle foit drefft 

■ que chaque chofe y foit mife en fa 
Qe qui ayaht ete execute , Dieu m 
far des mar iques vijiblcs defa prtj 
au y il agreoit tout / ce qui avoir efr 

■ £T qu'il votdoit deformau habiter 6 
lieu la , tjp conduire tes enfant d 
far tout oh its iroient. Ceft ici 
nit le livre de CExode, 

ET PEternel parla a Moyfe difai 
2. Au premier Jour du premiei 
tu drefTeras le pavilion du Tab'e 
d'affignation. 

3. Et tu y mettras Parche du temoi 
gnage , au devant de laquelle tu mettras 
le voile. '' 

4. Tu aporteras auili la table, &tuy 
arrangeras ce qui y doit fttre arrangl ; 
tu aporteras .auffi le chandelier, & tu 
allumeras fes Iampes. 

5. Tu mettras auffi Pautel d'or, pour 
leparfum, au devant de Parche dute- 
moignage ; & tu mettras la tapifTerie a 
l'entrle du pavilion. 

6. Tu mettras auffi Pautel de Pholo- 
caufte vis-a-vis de Pentr^e du pavil- 
ion du Tabernacle d'affignation* 

7. Tu mettras aufli la cuve entre le 
Tabernacle d'affignation & Pautel , & 
tu y mettras de Peau. 

S. Tu mettras aufli le parvis tout a 
l'entour , & tu mettras la tapifTerie a la 
porte du parvis. 

9. Tu prendras aufli Fhuile de Ponc- 
tion , & tu en oindras le pavilion , & 
tout ce qui y eft , & tu le confacreras , 
& tous fes utenfiles , & il fera confacrl. 

io. Tu oindras audi l'autel de Pholo- 
caufte , & tousfes utenfiles , & tu con- 
facreras Pautel , & Pautel lent tres- 
faint. 

ii. Et tu oindras la cuve & fon fou« 
baflement , & tu la confacreras. 

12. Tuferas auffi aprocher Aaron & 
fes fils al'entrle du Tabernacle d'alfi* 
gnation ,' & tu les Iaveras d'eau. 

13. Et tu revetiras Aaron .des faints 
vetemtns, & tu Poindras, & le con- 
facreras , &il m'exercera la Sacrificatu- 



villon fat dreffc. 

18. Et Moyfe drefla le pavilion, & 
mit fes foubaffemens , & pofa fes ais , 
& mit fes barres , & drefla fes piliers. 

19. Et il Itendit le Tabernacle fur le 

•ttverture du Ta- 
pavillon par le 
Payoit comman- 

>ofa le temoigna- 
nit les barres a 
propitiatoire fur 

:he dans le pavll- 
tapiflerie, &le 
te du temoigna- 
oit. command^ & 



er fes fils , que 

5 

, corame tu au- 
s m'exerceront 
on&ion lervira 
toujours d'age 

felon toutes les 
avoit comman- 

ar du premier 
anriee , T le pa- 



— . *- —.. **- —le au Tabernacle 

d'affignation ," au cdte du pavilion vers 
le feptentrion , hors du voile. 

23- k 'Et il arrangea fur elle des range*es 
de pains devant PEternel , comme PE- 
ternel Pavoit commands a Moyfe. 

24. II mit auffi le chandelier au Ta- 
bernacle d'affignation , vis-a-vis de la 
table , au cdte" du pavilion , vers le mi- 
di. 

25. Et il alluma les Iampes devant PE- 
ternel , comme PEternel Pavoit com- 
manded Moyfe. 

26. II pofa aufli Pautel d'or au Taber- 
nacle d'affignation devant le voile ; 

27. Et il fit fumer fur Pautel le par- 
fum des chofes aromatiques , comme 
PEternel Pavoit command^ a Moyfe.' 

28. II mit auffi la tapifTerie de Pentrle 
pour le pavilion. 

29. Il mit aufli Pautel de Pholocaufte 
a Pentrle du pavilion du Tabernacle 
d'affignation , & il offrjt fur Vautel Pho- 
locaufte &le gateau, comme PEternel 
Pavoit command* a Moyfe. 

30. II pofa auffi la cuve entre le Ta- 
bernacle d'affignation & Pautel , & il y 
nut de Peau pour laver. 

3 1. Et Moyfe & Aaron avec fes fils en 
laverent leurs mains & leurs pie's. 

32. Etquand ils entroient au Taber- 
jiacle dlafugnation, & qu'ils aprochoient 
de Pautel , ils fe lavoient , felon que 
PEternel Pavoit command* a Moyfe. 

33. II drefla auffi le parvis tout au- 
tour du pavilion & de Pautel , & il mit 
la tapifTerie de la porte du parvis. Ain- 
fi Moyfe acheva Pouvrage. 

34. Etja.nu^e couvnt le Tabernacle 
'affignation , & la gloire de PEternel 

rempiit le pavilion. 

35. Tellement que Moyfe ne puten- 
trer au Tabernacle d'affignation , car la 
nu£e fe tenoit deffus , & la gloire de PE- 
ternel rempliflbit le pavilion. 

36. Or quand la nule fe levoit de det 
fus le Tabernacle , les enfans d'lfratfl 
partoient ; Cela arrivoit dans toutes leurs 
traittes. 

37v«Maisfi la nu^ene fe levoit point , 

Us 
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ils ne partoient point jufiqu'au jour qu'el- 
le fe levoit. ...... 

38. Car la mile de l'Eternel #*«* fur 

le pavilion le jour , & le ten j e*toit la 

suit , aux yeux de toute la maifon d*Ura- 

il . dans tontes leurs traittes. 

REFLEXIONS. 

P. eft utile de lire ce dernier chapitre 
de FExode , parce que nous y apre- 
nons ce que c'itoit que le Tabernacle* & 
ouelles en e* toient les parties , & la dif- 
pofition. Le Tabernacle 6toit une «f pi- 
ce de tente , qui pouvoit 6tre dlmontle 
& transported d*un lieu a un autre. Dans 
ce Tabernacle il y avoit le lieu tres-feint, 
ou 6toit Tar che de r alliance, a vec ies bar- 
res qui fervoient a la porter ; & cette 
arche renfermoit les tables de la loi. 
On confer voit aufli dans cet endroit une 
crtiche pleine de la manne dont les en- 
tans d'lirael avoient mange* dans le d£- 
fert ; & la verge d' Aaron qui avoit fleu- 
rie. Au devant du lieu tres - feint , qui 
ftoit term* par un voile , il y avoit Tau- 
tel des parrums ? . avec la table des pains 
de proposition , laquelle etoit du cdte* 
du feptentrion ♦ & le chandelier d'or , 
qui e'coit du c6t£ du midi. Hors de ce 
lieu-la , & vers l'entrle , etoit la eran- 
de cuve ou la mer d'airain , 1'autel des 
nolocauites , fur lequel on bruloit les 
viaimes , & le parvis ou le peuple af- 
fiftoit. Quand ce Tabernacle eut ainfi 
ete drefie & rang* , Aaron & les autres 
Sacrificateurs, apres avoir iti confacrls, 
commencement a y faire le fervice. Dieu 
donna des marques de la preTerice par 
Ja nuee qui defcenditfur le Tabernacle , 
afin de f aire voir aux IfraSlites qu'il re- 
cevroit le fervice qu'ils viendroient lui 



rendre dens ee lieu - la , & qu'il feroit 
preTent au milieu d'eux. Toutes les 
Ibis qu'ils devoient partir d'un lieu , la 
nuee fe levoit de deiliis le Tabernacle ; 
quand ils devoient s'arrtter , elle s'arre- 
toit Ce Tabernacle fubfitta environ 
cinq cents ans , ayant fouvent €t€ tranf- 
pOrte* d'un lieu a un autre , jufqu'a ce 
oue le Roi Salomon batit le temple de 
Jlrufalem. Ce que nous devons confi- 
d*rer furcela, c'ett I. Quele Taberna- 
cle , avec toutes les parties , avoit 6t€ 
fait par Pordre de Dieu , & fuivant le 
modele qu'il en avoit donnl a Moyfc. 
II. Que Dieu , par un effet de fe grande 
l'ageile, avoit regie* de la forte ce qui 
regardoit ion fervice, pour s'accomo- 
der a l'*tat du peuple dllra£l , qui etoit 
un peuple grouser j & entin » que toutes 
ces chofes ttoient des ombres & des figu- 
res de ce qui devoit arriver dans les terns 
del'Evangile, ou JeTus-Chrift devoit 
venir ttablir un fervice plus parfait. 
C'eft ce que St. Paul nous enfeigne dans 
i'Epltre aux Hlbreux , ou il ait : Que 
le Tabernacle avoit €ti conftruit aveo 
toutes fes parties , & qu'apres avoir 6t4 
ainfi difpofc , les Sacrificateurs y en- 
troient pour raire le fervice i mais que 
JeTus-Chrift , le Souverain Sacrificateur 
des biens a venir , 6toit venu par un 
Tabernacle plus grand & plus excellent, 
& nous avoit acquis une redemption 
eternelle en entrant dans les lieux 
feints. Ces reflexions nous engagent 4 
loiier Dieu des avantages qu'il nous a 
accorded , & a lui rendre le vrai fervi- 
ce que JeTus-Chrift ndtre Seigneur nous 
a prefcrit , & qui coniiile a adorer Dieu 
en efprit Sc en v£rite. 
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Umtnt let .jwiStivnt des Levitts & des Sacrificateurs dans 
U fervice divin. // contient frermirement , ies Loix toucbant 
Us facrijkes\ le? Motions , la tyre % &f les diverfes ceri. 

• • • monies 

Digitized by LiOOQ IC 



114 _ Gateaux. 



LEVI T I Ct U E. 



Gateaux, 



monies, que le peitple (Tifrrttl devbit obferver: On y voit en± 
firite pliifieurs autre* Loix qui fegardent le cube* riligieux $ &. 
la conduite gf les maurs des Tfra'eHtes. En lifant cer Loix % 
il faut fe fouvenh qu'eties etoient particuHires au peuple d'Jp 
rati > 8f qu'eBes avoient ete trSsjagement habties , t ant pom 
inflrmre les Ifra'iRtes des principaux devoirs de la religion, que 
pour les tenh eloignis de fidolatrie, Au rtjie , nous devout 
confiderer , que puijque nous avons en jBSUS.CHklST , ce 
qui itoit reprefente par Us, ceremonies ligales , nous fommn 
mdifpenfablement obliges de rerifdire volontahement a ' Dieu le 
culte fpirituel & rodfonnable qui nous ell prefcrit dans fE* 



vangile. 

' CHAPITRE L 
Ce chapitre regie ce qui concerne les Sacri- 
fices volontaires £T les Holocaufte 
c' etoient des^ Sacrifices oh les viftimes 
etoient brulees toutes ehtieres , £f ccs 
Sacrifices etoient de troit fortes ; favoir, 
de gros betail , cotnme de taureaux on 
de -veaux ; de menues betes , comme 
ePagneaux ou de chevres ; £7* (Poifeaux* 
comme de tourteretles £T de pigeons. 

L'Eternel apella Moyfe , & lui 
parla du Tabernacle d^afiigna- 
tion , diEarrt : 
2. Parle aux enfans dTfrafcl , 
Sc di leur : Quand quelqu'un d'entre 
vous fera une ofrande a PEternel , il 
fera fon ofrande de gros ou de menu De- 
tail. • 

3 » Si fon ofrande eft de gros betail 
pour l'holocaufte , il ofrira un male 
fans d£faut ; £T il Pofrira a Pentose du 
Tabernacle d'aifignation , de fon bon 
gre" , en la preTence de PEternel. 
4. Et il mettra fa main fur la tSte dc 



io. Que fiTon ofrande eft de menu be*- 
tail pour l'holocaufte , f avoir d'entre les 
brebis , ou d'entre les chevres, il ofri- 
ra un male fens dlfaut. 

1 1. Et on Pe^orgera a c6te" de Pautei 
vers le feptentrion , en la preTence de 
l'Eternel ; & les fils d' Aaron Sacriflca- 
teurs en r£pandront le fang fur l'autel 
tout autour. 

12. Et on mettra en pieces , & fa ti- 
te , & fa freflure , Sc le Sacrificateur les 
arrangera fur le bois qu'on mettradur le 
feu qui eft fur l'autel. , . 

13. Mais- il la vera d'eau les entrailles 
& les jambes ; enfuite le Sacrificateur 
ofrira toutes ces chofes , & les fera tu- 
rner fur Pautei j c*eft un holocaufte & 
un facrifice fait par feu, d'agreable odeur 
a PEternel. 

14. Que fi:fon ofrande eft d'oifeaux 

{»our Pholocaufte a PEternel , il fera 
on ofrande de tourterelles , ou de pi- 
geonneaux. 
15- Et le Sacrificateur Pofrira fur Pau- 



la vi&imc de Pholocaufte , & il fera a- tel , & lui entamera la t£te avec Pongle, 



gr6^ pour iui , afin de faire propitia- 
tion pour lui. 

5. Enfuite on Igorgera le veau en la 
preTence de PEternel 4 & les ills d' Aaron 
Sacrificateurs eh ofriront le fang , &*le 
r^pandront a Pentour fur Pautei qui 
eft a Pentr^e du Tabernacle *d' < af&gna- 
tion. 

6. Apres cela , on icorchera la v ic- 
time de Pholocaufte , & on la mettra en 
pieces. 

7. Alors les fils d' Aaron Sacrificateurs 
mettront le feu fur Pautei , & arran- 
geront le bois fur le feu. 

8. Etles fils d' Aaron Sacrificateurs ar- 
rangeront les pieces , la tfite , & la fref- 
lure fur It bois qu'on aura mis au feu fur 
Pautei. 

9. -Mais il lavera d'eau le ventre &' les 
Jambes , & le Sacrificateur tera fumer 
toutes ces chofes fur Pautei j e'eft un 
holocaufte £T un Sacrifice feit pan fen, 
dft bonnr odeur a PEternel. 



afin de la faire turner fur Pautei , & on 
en fera couler le fang au cdtl de Pau- 
tei. 

16. Et il dtera fon jabot, avec fa plu- 
me*, & les jettera pr& de l'autel vers 
Porient , ou ferdnt les cendres. 

17. U Itntamera done avec fes ailes , 
fans le partager ; Sc le Sacrificateur le 
fera fumer fur Pautei , fur le bois qui 
fera au feu ; tfeft un holocaufte & un Fa- 
crifice fait par feu de bonne odeur k 
PEternel. w 

REFLEXIONS. 
TL faut confiderer fur ce chapitre ', 

I qukmtre les ikcrifices qui etoient de 
ngceffite* & de devoir , il y en avoitde 
volontaires , que chacun ottroit de fwt v 
bon gre* , & fuivant fes moyens. Ce- - 

fendant il n'^toit pas en la liberte des 
fraelkes.de lei ofrir cpmme ils vou- 
droient. mais ils devoient le »»J C *5? 
ia *mame*rff^ue Dieu l^oit tigle. -il. 

II paroit de ce chapitre . que ces lacn- 
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fices volontaires Itoient tres agrlables 
a Dieu ; ce qui nous montre au'il re- 
volt avec bonte* tout ce qu'on fait pour 
lui d'un coeur fincere. III. II eft audi 
a remarquer que ceux qui n'avoient pas 
le moyen de facrifier du gros ft du 
menu betail , pouvoient offrir des pi- 
geons. Par ce moyen toutes fortes de 
perfonnes, & meme les pauvres, Itoient 
en etat de s'acquiter de ce devoir reTi- 
gieux. Dieu ne re<joit pas moins favo- 
rablement les offrandes des pauvres que 
celles des riches, lors qu'elles procedent 
d'ane bonne volont£. 

CHAPITRE II. 
Ce cbapitre ttaite des gateaux £?* des 

premices qui devoient etre prefentes a 

Dieu. 



QUand quelque perfonne ofrira une 
. ofrande de gateau a TEternel , fon memorial, qui # _._ T __ __. _. 

ofrande fera de fleur de farine; fur la- broyts , & de fon hufle, avec tout Ten 



12. Vous pouvfz les ofrir dansl'of- 
rande* des premises a- 1'Eternel ; mats 
its ne ferqnt point this fur fautel , 
corntne une oblatton djagreable odeur. 

1 3 . Tu faleras auiii de fel fioute ofran- 
de de gateau, & tu tie laifleras point 
manquer le fel de Talltance de ton Dieu 
de deflus ton gateau ; mau dans toutes 
tes oblations iu ofriras du fel. 

14. Et fitu ofres le .gateau des pre- 
miers fruits a TEternel , tu olriras pour 
Je gateau de tes premiers fruits des 
6 pics qui commcncenc a meurir , rdtis 
au feu , /avoir les grains de quelques 
epics egrenls. 

15. Et tu mettras de Thuile fur le ga- 
teau , tu mettras aufli de i'encens defc 
4u$ j car c'eft une ofrande de gateau. 

16. Et ie Sacrificateur fera turner fon 
memorial , qui fera pru de fes grains 



quelle il verfera dc I'huile , ft il y met-;cens j c'eft une ofrande faite, par feu a 



tra de I'encens defliis. 

1. Et il Taportera aux fils d'Aaron 
Sacrificateurs ; & le Sacrificateur pren- 
draune poignee de la fleur de farine, & 
de Thuile dont le gateau aura ete fait , 
avec tout I'encens qui etoit fur le ga- 
teau, & il fera fumer fon 'memorial 
fur l'autel ; c'eft une ofrande faite par 
feu en bonne odeur a TEternel. 

3. Mais ce qui rettera du gateau fera 
pour Aaron ft fes fils ; c'eft une choft 
tres-fainte , comme venant des ofrandes 
faitespar feu a TEternel. 

4. £t quand tu ofriras une ofrande de 
ce qui eft cuit au four , que ce foient 
des gateaux fans levain , de fine farine , 
pitxis avec de Thuile , & des bignets 
fans levain , omts ou arrofes d'huile. 

5. Et fi ton ofrande eft de gateau 
cuit fur la plaque ,* elle fera de fine 
farine , pltrie dans Thuile, fans le- 
vain. 

6. Et tu la mettras par morceaux, ft 
to verferas fur elle de Thuile ; car c'eft 
une ofrandede gateau. 

7. Et fi ton ofrande eft un gateau de 
tootle , elle fera faite de fine farine avec 
de I'huile 

8. Et ra 
fait de c >n 
le pr£fen a 4 -" 
portera ' 

9. Et 1 >n 
m6moria L : 
C'eft une n» 
ne odeui 

10. Et 
pour Aai ie 
cflofe tri £S 
faites pa 

U. &u a 

TEternel lu 

levain j c ' < 

dans auc a 

TEternel, on 11* 7 an. au levuin oudq 
mjel. 



TEternel. 

DEFLEXIONS. 
pE qa'il y a priiicipatement a obfer- 
■V. ver fur les loix qui concernent ies 
gateaux & les premices , c'eft qu'on 
en faifoit fumer une partie a Thon- 
neur de Dieu , ft que le rette apartenoit 
aux Sacrificateurs. Ainfi > Dieu vou- 
loit par la , d'un cdti , engager les Ifc 
rafelites a s'acquiter envers lui d'un de- 
voir religieux ft iblemnel ; ft a record 
noitre qu'ils tenoient de fa liberality 
tout ce que la terre produilbit; & de 
Tautre pourvoir a la fubflltance de ies 
Miniftres. La loi de JeTus-Chrift n'o- 
blige pas moins les Chretiens a temoi- 
ener a Dieu leur recohnoiliance pour 
ies bienfaits temporeJs y ft a fournir a 
leurs Condufteurs fpirituels ce dont lis 
onthefoinpour lew entretien. 

CHANTR E- III. 
Ce chapitre traite des Sacrifices de profit- 

rite , que ies IjraeliUs afredUtt pour 
• temoigHer a Dieu- tturtecm/Mjj fa*ce 1 &' 

pour obtenir fs faveu*^ 
C£ J 'ofrande de queiqu'un eft un facfi- 
** fice depr«lp«»itds f ' ft '«rii Torre <de 
gros betail* io« ma4e , foit temelle , 
»• Vofrira fans d^ftutr s devant TEter- 
nel. ' .i « • ■ . : 

Z. Etil mettra fa main fur latete de 
Ibn ofrande, & Oh TegOrgera a Ten. 
tr^e du Tabernacle- ' damnation Et 
Ies fils d'Aaron > S&critieateurs r^pan- 
dront le fang iur TaUtel aTentour. 

'3.- Puis on Ofrira , du- facritice de 
proipentes , une otrande faite par feu 
a lliternel , fav&ir\k graitle qui couvre 
les>entrailles, & toute la graifle q ui eft 
fur les entrailks; 

4. Et les deuit rognOnttp avec la graif- 
fe o^ii eft fur eux * jUiqueJfutks flancs, 
ft if dtera la r taie- ^tfi «4t lur-le tbra ft 
.fur les rognons. 

•' 5. Et les- fils- d'Aaron feront fumer 

tout cela fur l'autel, fur Tholocaufte 

H qu'on 
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qu'on mettra fur. le hois & fur le feu ; 
e'eft une ofrande faite par feu de bonne 
.odeur a 1'Eternel. 

6. Que fi fon ofrande eft de menu b& 
tail, pour lefaerifice de profp6rit^s a 
1'Eternel , foit qu'*/ ofre un male ou 
une femelle , il l'ofrira fans defaut. 

7. S'il ofre un agneau pour fon ofran- 
de , il l'ofrira devant 1'Eternel. 

8. Et il mettra fa main fur la t&te de 
fon ofrande , 8c on l'egorgera devant le 
Tabernacle d'affignation. Et les fils 
d' Aaron rgpandront fon fang fur l'an 
lei a 1'entour. 

9. Et il ofrira du facrifice de profp^- 
ritls une ofrande faite par feu a 1'Eter- 
nel , en dtant fa graiffe , & fa queue 
entire jufques contre Tichine, & la 
graiffe qui convre les entrailles , & 
toute la graiffe qui eft fur les entrailles ; 

io. Et les deux rognons avec la 
f raifle. qui eft fur eux , jufques fur les 
flancs , & il dtera la tale qui eft fur le 
foie & fur les rognons. 

1 1 . Et le Sacrificateur fera fumer tout 
cela fur l'autel. C'eft une viande 4'o- 
frande faite par feu a 1'Eternel. 

12. Que fi fon ofrande eft d'entre les 
chevres , il l'ofrira devant 1'Eternel. 

13. Et il mettra la main fur fa tete, 
& on l'egorgera devant le Tabernacle 
d'affignation ; & les enfans d' Aaron 
repandront fon fang fur l'autel a l?en- 
tour. 

14. Enfuiteil ofrira fon ofrande ; c y eft 
un facrifice fait par feu a 1'Eternel. 
// ofrira done la graiffe qui couvre les en- 
trailles , & toute la graifie qui eft fur 
les entrailles, ;. . 

15- Et les deux rognons , & la graiife 

2ui eft fur eux , jufques fur les ffancs , 
: il dtera la taiequi eft fur le foie & 
fur les rognons. 

16. Et le- Sacrificateur fera fumer 
Uutes ces. ejttofea-la fur l'autel: Ceft 
one viande d'afrande faite par feu «n 
bonne odeur : Toute graiffe apartient a 

1'Eternel. tJ 

17' Ceft une ordonnance perpetuelle 
dans vos ages > & dans toutes vos de* 
meures , f*«{you» ae mangerez point de 
graiffe ni de fang. 

R Suf&.EX 10 NS. 
f Omme le but jies.Sacjjnces de proiff- 
w ritds itfiiX de.rendre aDieu desae* 
tions de graces fiolemnelUs , pouj h 
bienfaits qu'an , avoit rectus 4e lui , . < 
d'obtenir la continuation de fa bonti 
nous devons apwendre de ce chapitr 



que lori 
grace pa 
une obli 
quer not 
ftantla 
ndtre pri 
procurer. 



>us accorde quelqi 
nous fommes dai 
>eniable de lui ma 
; & que fa favei 
pute ndue Uliaiti 
ioit ixit de nous 1 



CHAPITRE IV. 

Ce cbapitre prefcrit la man i ere dont on de» 
voit ofrir les Sacrifices pour les peches 
qui avoient etc commu par erreur , foit 

, par le Souverain Sacrificateur , foit 
par tout le peuple , foit par qttelqu'un 
des principaux , foit par les parttcu- 
liers, 

I 'Eternel parla encore a Moyfe, & lui 

*-» dit : 

2. Parle aux Enfans d'Ifrael ,. & di 
leur : Lors que quelque perfonne anra 
plche* . par erreur contre quelqu'un des 
commandemens de l'Eternei , en com- 
mettant des chofes qu'il ne faut point 
faire, & lors qu'il en aura fait quelqu'u- 
ne: 

3. Si le Sacrificateur qui a requ l'onc- 
tion a commis un p6ch6 , en faifant p£- 
cher le peuple , il ofrira, pourlep£che* 
qu'il aura fait , un veau , oris du trou- 
peau, fans dffaut, a rfcternel , en 
ofrande pour le p£ch6. 

4. Et il amenera le veau a rentrle du 
Tabernacle d'affignation devant 1'Eter- 
nel , &-il mettra fa main fur la tete du 
veau , & l'egorgera devant 1'Eternel. 

5. Etle Sacrificateur qui a requ Tone- 
tion prendra du fang du veau , & l'a- 
portera dans le Tabernacle d'affigna- 
tion: 

6. Et le Sacrificateur trempera fon 
doigt dans lefang , & fera afpeifion du 
fang fept fois devant 1'Eternel , devant 
le voile du Sanftuaire. 

7. Le Sacrificateur mettra auffi devant 
1'Eternel du fang fur les cornes de l'au- 
tel du parfum des chofes aromatiques, 
qui eft au Tabernacle d'affignation ; 
mais il rlpandra tout le refte du fan$ 
du veau au pi6 de l'autel de l'holocaul- 
te , qui eft a l'entr^e du Tabernacle 
d'affignation. 

8. Et il levera toute la graifie du veau 
de 1'ofrande pour le pe^he" , favoir la 
graiffe qui couyre les entrailles , & toute 
la grailie qui eft fur les entrailles ; 

9 r Etles deux rognons, aveclagrait 
fe yneft defi'us v jufques fur les -Hants , 
& il dtera la taie ' qui eft furle foie& 
fur Us, rognons; 

r xo. Comme on les 6te du tauteau do 
facrifice de profperite\ Et le Sacrifica- 
teur fera fumer toute* qts chofes-lafur 
l'autel 4e i'holocauftej 

eau duveau, 
f^: tfte , fes 
cfafientei 
au , il le are- 
1 lieu net, ou 
ic il le brulera 
fc+brMa* 

leTd'Ifrael a 
b la cbofeait 
e>, & q^ijs 
qandement d^ 
les chofes qu* 
ue 
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ne fe doivent point faire, 8c qu'ils fe 
foient rcndus coupables; 

i*. £t que le p£che" qu'ils ont fait foit 
connu , l'affemblee ofrira un veau pris 
du troupeau , en ofrande pour le p€ch£, 
& on Pamenera devant le Tabernacle 
d'affignation. 

15. Et les Anciens de PafTemble*e 
mettrontleurs mains fur la tfcte du veau 
devant PEternel ; & on egorgera le 
veau devant PEternel. 

16. Et le Sacrificateur qui a re^u 
Pontoon portera du fangdu veau dans 
le Tabernacle d'affignation. 

17. Enfuite le Sacrificateur trempera 
Ton doigt dans le fane , & en fera afper- 
fion devant PEtemel, devant le voile , 
par fept fois. 

18. Et il mettra du fang fur les conies 
de Pautel qui eft devant PEtemel, au 
Tabernacle d'affignation. Apres quoi 
il re*pandra tout le refie du fang au pie* 
de Pautel del'holocaufte, qui eft a Pen- 
tree du Tabernacle d'aifignation. 

19. Et il levera toute fa graiife , & 
la fera fumer furPautel. 

10. Et il fera de ce veau , comme il 
a fait du veau pour Pofrande pour fon 
pech£. Le Sacrificateur fera ainfi , & 
fera propitiation pour eux , & il leur 
(Sera pardonnl. 

21. Puis il tirefa hors du camp le 
veau , & le brulera , comme il a brul6 
le premier veau ; ear c*eft Pofrande pour 
le pecbe' de l'affemblee. 

22. Que fi quelqu'un des Principaux 
du peuple a ptche' , ayant viole* par er- 
reur quelqu'un de tous les commande- 
mens de PEtemel fon Dieu , en com- 
mettant des cbofes qu'on ne doit point 
Cure , & qu'il fe foit rendu coupable ; 

23. Et qu'on Pavertiffe du peme* qu'il 
a commis , il amenera pour fecrifice 
un jeune bouc male , fans d£faut ; 

24. Et il mettra fa main fur la tite 
do bouc , & il l'e'gorgera au lieu ou on 
egorge Pholocaufte devant PEtemel ; 
r«r reft une ofrande pour le plChe*. 

25 . Le Sacrificateur' prendra auffi avec 
fon doigt du fan$ de Pofrande pour le 



p£cbe* qu'il a commis; 

29. Et il mettra fa main fur Iat&te de 
Pofrande pour le p6che* , & on Egorgera 
Pofrande pour lepeche* au lieu de Pho- 
locaufte. 

30. Enfuite le Sacrificateur prendra 
du fang de la chevre avec fon doigt , & 
il le mettra fur les comes de Pautel de 
Pholocaufte ; & il repandra tout le reftt 
de fon fang au pie* de Pautel ; 

3i- Et il otera toute fa graiffe , com- 
me on 6te la graiffe de deffns le facrifice 
de profperitis i & le Sacrificateur U fe- 
ra turner fur Pautel , en bonne odeur a 
PEtemel , & jl fera propitiation pour 
lui , & il lui fera pardonnl. 

32. Que s'il amene un agneau pour 
Poblation de fon p^che* , ce fera une fe- 
melle fans deTaut qu'il amenera. 

33- Et il mettra fa main iur latite de 
Pofrande pour le peche* , & on P Egorge- 
ra pour le plche* , au lieu oii Pon ^gor- 
ge Pholocaufte. 

34- Puis le Sacrificateur prendra avec 
fon doigt du fang de Pofrande pour le 
plche* , & il le mettra fur les comes de 
Pautel de Pholocaufte , & il repandra 
tout le refte de fon fang au pig de Pau- 
tel. 

35. Et il dtera toute fa graiffe , com- 
me on dte la graiffe de Pagneau du facri- 
fice de profpentes , & le Sacrificateur 
les fera turner fur Pautel , fur les facri- 
fices de PEtemel raits par feu ; & il fe- 
ra propitiation pour lui , du plcoe* 
qu'il aura commis ; & il lui fera pardon- 
ne\ v 

REFLEXIONS. 
DOur tirer du profit de cette le&ure , il 
* faut y faire ces quatre conflagrations : 
La premiere , que puifque I>ieu avoit 
Itabli des Sacrifices pour Pexpiatioh 
des plches commis par erreur , ces p6- 
ch6s - la , quoi qu'ils foient moindres 
que ceux que Pon commet volontaire- 
ment & par malice , doivent 6tre i vites 
avec foin ; que pour cet effet nous de- 
vons nous bien inftruire de ndtre devoir, 
& prendre garde a ndtre conduite i 8c 
w que lorfqu'il nous eft arrive de p^cher 

pecbe* , & il le mettra fur les comes de i par erreur , & que nous venons a nous 

Pautel de Pholocaufte , & il repandrale 

rtjte de fon fang au pil de Pautel de 

Pholocaufte ; 

26. Et il fera fumer toute fa graiffe 
fur Pautel , comme la graiife du facri- 
fice de profperitls. Ainfi le Sacrifica- 
teur fera propitiation pour lui de fon 
p*che" • 8c il lui fera pardonnl. 

27. Que fi quelque perfonne du com 
nun peuple a pgche par erreur ,. en 
violant quelqu'un des commandemens 
de PEtemel , £T en commettant des 
chofes qu'on pe doit pas faire , & qu'il 
fe foit rendu coupable ; 

28. Et qu'on Pavertiffe du p<che* qu'il 
a commis , il amenera fon ofrande o'u- 
ae jeune chevre, faasdlfaut, pourle 



en appercevoir , il taut en avoir de la 
douleur , & rlparer ces plchis • U au- 
tant que nous le pouvous. La lecon- 
de reflexion eft, ,que les pe"che*s des Per- 
fonnes publiques , telles qu'e'toient les 
Sacnficateurs & les Principaux du peu- 
ple d'Ifrael , devoient dtre expies, tant 
parce qu'ils £toient plus griefs , que 
pafce qu'ils pouvoient attirer la colere 
de Dieu , non leulement fur ceux qui les 
avoient commis , mais auffi fur tout le 
Peuple. La troifieme confide'rution re- 
garde les ceremonies qui s'obfervoient 
dans ces Sacrifices. Ceux qui les of- 
froient mettoient leijrs mains fur la t&- 
te des vifrimes , pour marquer qu'elles 
gtoient «mmol6es en leur place; apres 
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18. II ameneradonc an Sacrificateur 
nn belter -Cms dlfeut, pis du troupeau, 
Teloti reftimadon que tu feras du delit ; 
& le Sacrificateur fera propitiation pour 
lui , de la faute qu'il anra commife par 
erreur, 8c dont il ne fe fera point aperqu. 
& ainfi » fai fera pardonnl. 

19. H y adu delit; certainement il 
s'eft mtdu coupable centre l'Eternel 

REFLEXIONS. 
r*E qui vient d'etre lu nous enfeigne , 
V/ en' premier lieu , que e'eft un crime 
digne des plus feve>es peines , de ne 
pas declarer la verite* , lors qu* on eft 
fomm6 par ferment de la dire ; qu'il 
faut accomplirles fermens qu'on a faits, 
autant qu'on le peut llgitimement ; & 
s'abftemr de faire aucun ferment teme- 
faire & incotrfidere\ II. Les Loix qui 
regardenC divers p£chcs qui Itoient com- 
mis par erreur & par inadvertance , & 
Pobligation qui e*toit impofee a ceux 
qui y ejoient tombls , de les confefler 
& d'en faire l'expiation , nous mon- 
trent , -que l'intention de Dieu eft que 
1'on evite , autant que cela fe peut . 
non feulement les pech£<; ou Ton pour 
roit tomber de propos d£liber6 , mais 
auffi ceux que Ton pourroit commettre 
iaconfiderlment & par ignorance ; ces 
pfches ne laiflknt pas de nous rendre 
coupables devant Dieu , parce que nous 
foramw ' obliges de faire attention a nd- 
tre devoir & a nfttre conduite. III. 
Sur ce que Dieu ordonne ici , que ceux 
qui auroient p6ch6 par erreur , confef- 
ieroieot lenrs peones ; quails offriroient 
des Sacrifices 5 & que s'lls ne pouvoient 
pas offirir des brebis , ils prlfenteroient 
des pigeons; ou* sMls Itoienfe tout-o- 
fait pauvres , un pen de farine ; nous 
devons confiderer , que toutes fortes 
de pectins doivent etre expies & rlpares 
nar la confeifion & par unevraie re- 
pentance; que nul n'eft exemt. de cette 
obligation , & que chacun doit Sparer 
de tout fon pouvoir le mal qu'il a fait. 
IV. II eft a remarquer enfin , que deux 

3ui avoient pris ou retenu par erreur 
es chofes> oon&crew a Dieu , ne de- 
voient pas feulement ofFrir un Sacrtfi- 
ce ; mais qu'ik etoient obliges de tieftw 
tuer ces chofes - la & d'y ajouter meme 
par deifliis une cmquieme. Cela »nous 
apprend , que Ton eft dans una obliga- 
tion indifpenfable de reftituer tout cc 
qu'on ne poflede pas legitimement » . & 
que fi ceux qui avoient retenu des chofes 1 

: ts- 

us 
)ir 
:n- 
:nt 
10- 



C H A PIT R E VI. 

Dieu ordonne , I. jQue ceux qui nieroient 
of avoir entre ies mains un depot qui 
leur auroit etc confie , ou des chofes 
qWun autre auroit perdues , & qu'ils 
auroient trouviesj enfajfent la rejl - 
tution , & qu*ils *f*c*t *» facrifi e 
pour expier leur piche, 2. Dieu ajou- 
te des loix touch ant les holocauftes, & 
le feu qui devoit etre continuellement 
attume Jur Vautel pour Us confumer ; 
touch ant les gateaux , dont une partie 
devoit etre oferte a Dieu , £T le refte 
devoit etre mange par Us Saerificateurs ; 
touch ant VofranAe. que les Saerificateurs 
devoient prcfenter lors qu'ils etoient con- 
freres fif etabiu dans lews charges ; & 
enfin , touch ant lexfacrifices pour le pe- 
che t & le drdit que Us Saerificateurs' 
avoient (Ccn man got. 

^'Eternel parla aufll a Moyfe, di. 
font: 

2. Quand quelque perfonne aurape*- 
che* & aura commis nu forfait contre 
TEternel , en mentant a Ion procbain 
pour un depdt, ou poor une chofe 
qn'on aura raift. entre fes mains , foit 
qu'il Tait ravie; foit -qu'il ait trompe* 
ton prochain;- 

3. Ou s'il a trouv^ une chofe qui 
etoit perdue , 8c qu'il mente a ce fujet, ' 
ou s'il jure fauftement , fur quelqu'uncr 
de ces chofes qu'il arrive a Thomme de 
faire , & de pec her en les faifant : 

4. S'il arrive done qu'il ait pechl , &. 
qu'il foit trouvd coupable , il rendra la 
chofe qu'il aura ravie , ou ce qu'il au- 
ra- ufurpe* par tromperie 4 ou le' dfpdt 
qui lui aura 6t€ conne* , ou la choCe per- 
due qu'il aura ttouvee ; 

S ■ Ou tout ce dont il aura jure* faiuTe- . 
ment: U reftiMem le principal, &H 
ajoutera une cinquie'me partie par def-' 
fus , a celui i qui rl apartenoit : II le 
donnera an jour qu'il aura etc* d6clar6 
coupable. 

6. II aportera auffi au Sacrificateur , 
pour 1 'Eternel , l'ofrande pour fon pi-*' 
che , f avoir tm Wlier fans d^faut, prvt- 
dutroupeau , felon- i'eftintation que tu 
feras du d^lit. . . . 

?. Et le Sacrificateur fera propitiation* 
pour lui devant rEtemel ; & il lui fera 
pardonne* ; quelque chofe qu'il ait raite 
de toutes celles qu^il nepouvoit faire 
iknsfe rendre .coupable. 

8. L'Etemel parla auffi a Moyfe, di- 
fant : 

9. Donne ce commandement a Aaron 
& a fes His , & dMeur ; Cefi ici la loi 
de 1'holocaufte sX'hblocaufte fera confu- 
mi par le feu qui eft fur l'autel toute la 
nuit jufqu'au matin ; parce que le feu de 
l'autel y doit etre tenu aHurn^. 
: 10. Le Sacrificateur done dtant v6tu 
defa robe de lin ♦ mettra fes calegona 
de lin fur fa chair ,. & il levera les cen* 
dres , apres que le feu -aura confum6 

H 3 Tho- 
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I'holocaufte fur Pautel; enfuite illes 
mettra pre* de Pautel. 

11. Alors il depouillera fes v&temens, 
& s'6tant v£tu d'autres habits , il tranf- 
portera les cendres hors du camp , dans 
tin lieu net. 

12. Et quant au feu qui eft fur Pautel. 
on Py tiendra allume ; on ne le laiifera 
point Iteindre ; & le Sacrificateur allu- 
mera du bois au feu tous les matins , & 
arrangera Pholocaufte deflus ; & y tera 
turner les graifles dts ofrandcs de prof- 
pentls. * 

1 3. On tiendra le feu continuellement 
allume* fur Pautel , & on ne le laiflera 
point Iteindre. 

14. EtrV/ icila loi dePofrande du 
gateau : Les fils iP Aaron Pofriront de- 
vant PEternel fur Pautel. 

15. Etonlevera unepoignge defleur 
de ferine du" gateau, & de fon huile, 
avec tout Pencens qui eft fur le gateau , 
& on le fera fumer comrne une oblation 
de bonne .odeur fur Pautel pour memo- 
rial a PEternel. . 

16. Et Aaron & fes fils mangeront ce 
qui en reftera. On le mangera fans le- 
vain au Lieu faint ; on le mangera au 
Parvis du Tabernacle d'affignation. 

17* On n'en aiira point avec du le- 
vain. Je leur ai donnl cela pour leur 
portion d'entre mes ofrandes qui font 
faites par le feu : Ceft une chofe tr£s- 
fainte , comme le iacrifice qu'on ofre 
pour le pe'che* & pour le delit. 

18. Tout male Centre les enfans 
d' Aaron en mangera ; c'eft une ordon- 
nance perpttuelle dans vos ages , tou- 
chant fes ofrandes qui font faites par feu 
a PEternel ; quiconque les touchera fe- 
ra fcnaifii. 

19. L'Eternel parte auffl a Moyfe,' 
difant : 

£0. Ceft ici Pofrande d'Aaron & de 
fes fils , quails orriront a PEternel , 
au jour qu'il fera oint: Leur ofrande 
ordinaire fera une dilrilme d'epha de fi- 
ne ferine de gateau 3 la moid* le ma- 
tin , Pautre moiti^ le fbtr. 

21. EUe fera aprete> fur une plaque 
avec de Phuile ; tu Paporteras amfi rit 
fotee , & tu ofrira fes pieces cuites 
du gateau en bonne odeur a PEternel. 

22. Et celui d'entre fes fils qui fera 
oint pour Sacrificateur en fa place, fe- 
ra cette ofrande par une ordonnance per- 
pltuelle ; on la fera fumer tome entiere 
J PEternel. 

23. Tout le gateau du Sacrificateur 
fera continue* fans en manger. 

24. L'Eternel parla auffi a Moyfe , 
difant: 

25. Parle a Aaron & a fes fils , & 
leur di : Ceft id la loi du Iacrifice pour 
le p€ch£ : La vi&ime du facrifice pour 
le plchl fera Igorgee devant PEternel T 
dans le mint* lieu ou la vi&ime de 
Pholocaufte feraimmolee; car c^cft 



cfaofe tres - fainte. 

26. Le Sacrificateur qui ofrira Pof- 
rande pour le pgche* la mangera ; elle 
fe mangera au Lieu faint., au Parvis 

_ du Tabernacle d'affignation. 

27. Quiconque touchera fa chair fera 
, faint; & s'il en rljaillit.quelque fane 
• fur le vetement , levetement fur lequel 

fera tomb6 le fang fera lave* dans le 
Lieu faint. 

28. Et levaiffeau de terre dans le- 
quel On Paura fait bouillir , fera caife ; 
mais fi on la fait bouillir dan* un vaif- 
feau d'airain , il (era Icure* & lav* dans 
Peau. 

29. Tout male d'entre les Sacrifica- 
teurs en mangera ; e'eft une chofe tres- 
fainte. 

30. On ne mangera point de vi&ime 

Sour le p6ch£ dont on portera le i'ang 
ans le Tabernacle d'affignation , pour 
faire propitiation au Sanduaire i mais 
elle fera brulle au feu. 

REFLEXIONS. 
pE qui niente le plus n6tre attention 
^dans ce chapitre, c'eft la loi qui regar- 
de ceux qui auroient entre les mains un 
depot, & qui le nieroieot ; ou qui retien- 
droient des chofes prifes par force ou 

Sat tromperie , ou des chofes perdues. 
es perfonnes-la etoient obligees, par la 
loi de Dieu, nonfeulementdereftituer 
ce qu'elles retenoient in juftement, mais 
de donner par deflus la cinqui&aie par- 
tie de la valeur de la chofe. Cette lot 
fait voir, que le depc\t eft une chofe ia- 
cr€e ; que c'eft un grand crime de nier 
la verit*; de vouloir reteasc ce qui a 
€ti confie* a ndtre bonne-fioi, &de con* 
ferver ce dont on s'eft empac£ par vio^ 
lenee ou par fraude ; ayd taut rendre 
les chofes trouvtes* i celui a qui elles 
apartiennent ; que le devoir de la reia- 
tution eft tout- a -fait incUfpenfable ; 
& qu*il n*y peut avoir de pardoa pour 
ceux qui refufent de reftituer. Po» r °* 
qui eft des autres loix qui conccrnent 
fes holocauftes , les iacrifices pour le 
pech<, & les gateaux, & au Dieu regie 
quelle 6toit la portion des Iacrifices qui 
apartenoitaux Sacrificateur s ; nousde- 
vonsy faire cette confid^ration particu- 
lie>e, apres S. Paul, outre ©elles qui ont 
€t€ touches ci deflus; e'eft que puis 
quev par la loi divine, les Sacnnxa- 
teursniangeoient des chofes laintes,ia 
volont6 de Dieu eft , que les Mimttfg 
de la Religion foient entretenus par 1 *• 

SUfe, CH APITRE VII. 

Ce ehapHrt traite de la manite *'£" 
let hcrifices tour des fauies tommtje** 
les facrtfices famous de mtous , £T 



graces. 



ceux qui fe faifoiemt v*4»mW*g"\ 
au enjuite fun veeu. Die* W**fL 
ceux'qui hoientfimUes * manger de 



la chair des facrifices. 



plmde manger Ugraijfe des kites g^«£ 
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He jour. 

3ii mange de la chair du 
ts profperitis au troiiilme 
qui Taura ofcrt ne fera 
& il ne lui fera point al- 
une abomination ; & la 
m aura mange* en portera 

:hair dt ce fitcrifice , qui 
melque chofe de fouille" , 
a point, mais die fera 
: Cependant quiconque 
igera de cette cnair-la. 
omme qui mangeradela 
ifice de profp^ritls , qui 
Eternel , & qui fera fouil- 
le, du-je % {era retrench! 
iples. 

perfbnne touche quelque 
116 , ou quelque reptile 
Ml mange de la chair du 
rofperit6s , qui auartieat 
cette pecibone - la fera 
mtrefes peoples, 
elparla auftl a Moyfe, dt- 

ix Enfant tftfraei> & dg 
niangerez aucune graiile 
i d'agfteau , ni de chevre. 
Ta fe fervir pour tout au* 
grarfle d'une bite morte; 
fle d'une bite 4echire>; 
>nman£erez point 
quelqu'un mange de la 
bete, qui dbteetre offer- 
•Eterrtel , one cette per* 
ura mange" loit retranchlb 
uples. 

5 mangerez point, dan$ 
demenres , de fang, fott 
t <T*utf*s bites. * 
erfohne qui aura mange* 
itranchee d'entre fes peu> 

el -parta aufit a Moyfe, 

axEnfiins d*Ifraei, &di 
i oftrira i rEternel le fa- 
profperites,-aportera a 
frande , prife du facrrfke 

sra dans fe* mains ce qui 
par feu a rEtetonel ; it 
ralfle a-/ec la poitrine , 
rine pour' la tournoyer 
nrnoye*e devantVEterneU 
lerificateur fera fumer la 
atel ; mais la poitrine fe- 
i&pou/ftsftls. 
unerezauffiau Sacrifiea- 
frande ton it , Te'naule 
Sacrifices de profp^ntis. 
Mitre les fils d' Aaron qui 
c la graiffe des Sacrifices 
, aura Fepaule droite 

pris des Enfans d'Ifra'el 
doit ette touwe> ♦ & Te- 
ll 4 paulf 
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18. II fit aufli aprocher le belie* de 
Pholocaufte ; ft Aaron & fes fils mirent 
lenrs mams iur la tete du bllier. 

19. Et Moyfe Payant tgorg6, repan- 
dit le fang fur l'autel tout autour. 

20. Puis il le mit en pieces , & en fit 
turner la tete , les pieces , & la frefiure. 

- si. Et U lava d'eau les entrailles & les 
iambes , & fit turner tout le better fur 
l'autel ; car cUtoit un holocaufte d'a- 
greable odeur ; Setoit une ofrande taite 
par le feu a PEternel , comme PEter- 
nel Pavoit commande* a Moyfe. 

ss. II fit anffi aprocher Pautre ho- 
lier , /avoir le belier des confutations ; 
& Aaron & fes fils mirent les mains 
fur la tete du belier. 

23. Et Moyfe I'ayant egorge* , ©rit 
de ion (ang , ft le mit fur le mof de 
Poreille droite <P Aaron , ft fur le poli- 
ce de fa main droite , & fur le gros or. 
teil de fon pie" droit 

24. II fit aufli aprocher les fils d' Aa- 
ron, ft mitdu meme fang furlemol 
deleur oreille droite , fur le ponce de 
leur main droite , & fur le gros orteil 
de leur pie* droit ; & il rlpandit le ref- 
te 4m fang furPautel tout aPentour. 

2*. Apres il prit la graifle , la queue, 
ft toute la graifle qui eft fur les en- 
trailles , ft la taie du foie , & les deux 
rognons avec leur graifle , & Pepaule 
droite. • 

a6. II prit aufli de la corbeflle des 

fains fans levain , qui (toient devant 
'Eternei, un gateau fans levain , & 
un gateau de pain feit a Pbuile , & un 
bignet , ft les mit fur les graiiTes , & 
fur 1'lpaule droite. . 

27. Enfuite il mit tout oela fur les 
paumes des mains d* Aaron , ft fur les 
paumes des mains de fes fils , ft il les 
tourna & les eleva en ofrande 61cv6e de- 
vant PEternel. 

28. Puis Moyfe les recta d'entre leurs 
mams , & les fit turner fur l'autel, fur 
Pholocaufte ; car c*font les confedera- 
tions d*agr^able odeur , e'eji le facrifice 
rait par le feu a PEternel. 

29. Moyfe prit aufli la poitrine du 
telier des confecrations , & il Peleva 
devant PEternel; ftoe tut la portion de 
Moyfe , comme PEternel lui avoit com 
mandl. 

30. Et Moyfe prit ne Phuile de Ponc- 
tion , ft du fang qui ctort fur l'autel , ft 
il en fit afperfion fur Aaron ft fur fes 
vetcmens , fur fes fils , & fur les v£- 
temens de les fils avec lui. Ainfi ii 
confacra Aaron £? fes vdtemehs, fes 
fils , ft les vetemens de fes fils avec 

31. Enfuite Moyfe dit a Aaron & a 
fes fils : Faites bouillir la dfeir a l*en- 
trte du Tabernacle * d'affignation , ft 
vous la mangerez la 4 avec le patn qui 
eft dans la oorbeille des confecratious , 
comme/? £«£^r meM'a 'cemmande\ 



I en difant : Aaron ft fes fils mangeront 
Ices chofes. 

32. Mais vous brulerez aufeu cequi 
fera demeurl de refte de la chair & du 
pain, 

33. Etvous ne fortirez defept jours 
de Pentr6e du Tabernacle d'aflignation, 
jufqu'au terns que les jours de vos con. 
derations foient accomplis 3 car on 
vous coniacrera pendant fept jours. 

34- L'Etemel a commando de taire 
tout ce qu'on a fait dans ce jour, pour 
taire propitiation pour vous. 

35. Vous demeurerez done a Pen- 
tree du Tabernacle d'aflignation fept 
jours , jour ft nuit , ft vous obferverez 
ce que PEtemel vous a ordonne* d'ob- 
ferver , afin que vous ne mouriez pas ; 
car il m'a £te" ainfi command*. 

36. Done Aaron ft fes fils firent tou- 
tes les chofes que PEternel avoit com* 
mandles a Moyfe. 

DEFLEXIONS. 
rXN voit ici que Moyfe exleuta exac 
w tement tout ce que Dieu lui avoit 
ordonnl pour P^tabliflement du Culte 
religieux. Ditu voulut que toutes ces 
ceremonies faeries tuflent pratiqules' 
dans cette occafion folemnelle , afin que 
tout le Peuple eut en reverence le Ser- 
vice qui feroit deTormais rendu a Dieu 
dans le Tabernacle , ft ceux qui le ce- 
llbreroient de fa part Les SacnficateurV 
eux mttnes devoient aufii reconnoitre 
parla,qu'6tant confacr^s a Dieu, ils 
devoient fe diftinguer par une grande 
fainted. » 

CH AP IT RE IX. 
sAart* ay ant ett confacre % «fr* des faeri- 
Jhes , tant fur fit mime que four It 
f tuple. Cequi etant fait, Dieu den* 
na des marques de fon approbation , en 
apparoijfant dans fa gioire , £? en 
envoy ant un feu qui confumale facrifi- 

ce, 

PT au hukieme jour , Moyfe apella 
*-• Aaron ft fes fils, ft les Anciens d'lf. 
ra«l, 

2. Et il djt a Aaron ; Pren un veau 
du troupeau pour l'ofrande pour le pi* 
Qh€ , ft un holier pour Pholocaufte , 
torn deux fansdeiaut, ftamene les de- 
vant PEternel. 

-3. Ettu parleras aux Enfans d*Ifragl , 
difant ; Prenez un jeune bouc pour Pof- 
rande peiur le p€ch6 , un veau ft un 
agheau , tow deux de Panned , qui 
foient fans deiaut , pour Pholocaufte ; 
4. Et un taureau ft un b^lier , oour 
le -iacrifice de lwofperites , t»our iacri- 
fier devant VEternel , &un gateau p^ 
tri *al'hitile; car aujourd'huH'Eternel 
vous aparoitra. 

; ^7 Ils prirem done le^chofes que Moy- 
fe 'avoit commandoes ^, &>lesamenerent 
devant -fc .Tajbtrnacle d'aflignation * ft 
toute PAflemblJW s^procna , ft fe tint 
devant PEternel. 

H S 6. Et 
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. 6* Et Moyfe dit: Faitesce quePE- 
temel vous commande , & la gloire de 
PEternel vous aparoitra. 

,7„Et Moyfe dit A. Aaron: Aproche- 
toi de Pautel , & fai ton ofrande pour 
Ic p6chi , .& ton holocaufte ; & fai pro- 

Sitiation pour toi , & pour le peuple , 
: preTente Pofrande pour lc peuple , 
& fai propitiation pour eux , comme 
PEternel Pa command*. 

8. Alors Aaron s'aprocha de Pautel, 
& egorgea le veau de ion ofrande 
pour le p£che\ 

9. Et fes fils d" Aaron lui preTenti- 
rent le fang , & il trempa Con doigt 
dans le fang , & le mit fur les cornes 
de Pautel ; enfuite il rlpandit le refle 
du fang au pie* de Pautel. 

io. Mais il fit fumer fur l'autel la 
graifle , &**ies rognons , & la taie du 
foie de Pofrande pour le p^che* , com- 
me PEternel l'avoit commande* a Moy- 
fe. 

II. Et il brula au feu la chair & la 
peau hors du camp. 

ia. II ggorgea auffi 1' holocaufte ; & 
les fils d»Aaron lui preTenterent le fang, 
lequei il rlpandit fur l'autel tout au- 
tour. 

13. Apres ils lui preTenterent /* vi&i- 
me de Pholocaufte , qu y il avoit cou- 
pee par pieces , <& la tete , & il fit fu- 
mer ces chafes -U fur 1'auteL 

14. Et il lava les entraiiles & les jaiti- 
bes , -qu41 fit turner (ur Pholocaufte fur 
l'autel. 

15. Etilofrit Pofrande du peuple, 
& il prit le bouc de l'ofrande pour le 
peche pour le peuple ; il Pegorgea, & 
Pofrit pour le p6che" , comme la pre- 
miere ofrande. 

16. II PofHt en holocaufte , & il en 
fit felon Pordonnauce. 

I7w Enfuite il ofrit Pablation du ga- 
teau , & il en remplit la paume de fa 
main, & il la fit fumer. fur. Pautel , 
outre Pholocaufte du matin. 

18. II Egorgea auffi le taureau & le 
belter pour lefacrifice de profoerites, 
qui et $it pour le peuple ; & les fils d'Aa- 
xon lui preTentlrent le fang , lcquel il 
repandit fur Pautel toutd Pentour. 

19. Et ils prefenterent let- graifies cm 
taureau & du be* tier , la queue* , & ce 

2ui couvre/« entraiUesi Seles rognons ^ 
c la taie du foie. 

20. Etils mirentles graiffes furies 
voitrines, &on fit turner les graiffes 
lur Pautel. 

21. Et Aaron fit tourner en ofrande 
llevee devant PEtemel les poitrines & 
Pepaule droits , comme PEternel /'avoit 
commande , ,a Moyfe. 

22. Aaron e'leva auffi fes mains vers 
le Peuple , & le benit 1 & il defcendit , 
apres avoir felt Pofra ide pour le peoht, 
Pholocaufte Ale fac tf fice de profperi- 



c E X 



23. Moyfe done & Aaron vinrentau 
Tabernacle d'affignation , & e*tant for- 
tis ils bgnirentle Peuple; & la gloire 
de PEternel aparut a tout le Peuple. 

24* Car le feu forth de devant PEter- 
nel , & confuma fur Pautel Pholocaufte 
& les graiffes. Ce que tout le Peuple 
ayant vu , ils s'e'crifrent de joie t & 
tomblrent fur leurs faces. 

REFLEXIONS. 
_ .u*il y a aconfiderer fur ce cha- 
pitre ♦ e'eft qu' Aaron entra dans les 
fonttions de fa charge , en ofrant tin 
Sacrifice , tant pour foi meme que pour 
tout le Peuple d'Ifrael. Les SacrUka- 
teurs 6tant pecheurs avoient befoin d'ex- 

Sier leurs propres plchls, avant que 
e faire la propitiation pour les pe'chls 
des autres. C'eft auffi la diferenoe que. 
S. Paul Temaroue entre les anciens Sa* 
crificateurs & JeTus - Chrift , lors qu'il 
dit , que notU avons un Souveraiu Sacri- 
ficAteur , qui eft faint , inntcent , ftpa- 
re des pecheurs , c? eleve par dejfus Us 
cieux , £?* qui n'a pas befoin v comme let 
Souverains Sacrijucateurs , d*offrir des 
facrifices , primierement pour leurs pi* 
chesy & apres cela pour les pocket, du pew* 
pte. Les temoignages que Dieu donna 
alors defapreTence, Levant toute Paf- 
femblee , en apparoiflant dans fa glot« 
re & en faifant defcendre le feu fur lea 
facrifices , devoient afluier pleinemeat 
les llxaglites , oue le miniftere des Sa- 
crificateurs, & la forme 4ufervice due 
Moyfe venoitd'ltablir, e*toient partai* 
tementcpnformes aPintention deDieu^ 
& que s'lls le fervOtent avec fidelity . 
ils jouiroient de fa prf fence, &4es efr 
fets oefa&veur. 

C H A P I T R E X. 

Nadah & *Ahhu , fits ePsAaron , ayant] 

mit du feu etr anger dans leurs encen~ 

fairs , pour faire fumer le parfum y 

mm lieu de prendre du feu de l'autel , 

Dieu les fait mourir fubitement par 

le f feu; ftoyfe defend a >Aaron lent 

pere* £T a leurs freres, de les pleurer 

& de fortir du Tabernacle. II leur di* 

fend auffi de boire du vinni d'autune 

liqueur qui put enyvrer , dans le terns 

qu*ilt jeteient en jon&ion dans les 

lieux faints. Ilrwpete a cette otcafion' 

la Loi qui regarde la portion out les 

Sacrificateurs auroient fur les oblations 

£T let facri/insi; £T il reprend sAaron 

er fes fib de ce quHb avoient neglige 

ofobfervtr cette derniere loi. 

XR les fils d* Aaron , Nadab & Abihu; 

' prirent chacun leur encenfoir,.&y 

mirent du feu . & du parfum deflus , 

& ils ofrirent devant PEternel un feu 

Stranger; ce qu'il ne leur avoit point 

commande*. 

2. Et le feu fbrtit de devant PEternel 
& il les devora, & ils moururent devant 
PEternel. 

3. Alors Moyfe dit a Aaron ; Veft ce 
dont 



o*j 
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dont PEternel avoit pari*, difant; Je ft a tes ftJs avec toi, par uneordon* 



ferai fan&fi* dans ceux Qui s'aprochent 
de moi , ft je ferai glorffi* en la pr*- 
fence de toot le peuple. Et Aaron fe 
tut. 

4. Et Moyfe apella MifeaM & Eltfo- 
phan, fils de Huziel, oncle d' Aaron , 
auxquels H dit : Aprochez-vous , em- 
portez vos fr*res de devant le San&uai- 
re hors du camp. 

%. Alors ils s*aproeherent , ft ils 
les emportirent aveo leurs chemifes 
hors du camp , comme Moyfe en avoit 
parte. 

6. Puis Moyfe dit a Aaron , ft a £- 
leazar ft Ithamar fes fils : Ne decou- 
vrez point vos tetes , ft ne d*chirez 
point vos vetemens , de peur que vous 
ne mouriez , & que PEterntl ne s'irrite 
contre toute Pailembl*e. Mais one vos 
freres , fount toute la maifon d'Hrael, 
pleurent Pembrafement que PEternel a 
fait. 

7. Et ne fortez pas de Pentree du Ta- 
bernacle d'afllgnation , de peur que vous 
ne mouriez ; car I'huile de Ponftioa de 
PEternel ejt fur vous. Et iU firent com- 
me Moyfe le leur avoit dit. 

8. Et PEternel parla a Moyfe , di- 
fant : 

9. Vous ne boirez point de vin ni 
ccrvoife , toi , ni tes fils avec toi . 
wand vous entrerez au Tabernacle 
a'aftignation , de peur que vous ne 
mouriez : Ceft une ordonnanoe perpe- 
tueJJe dans Vos ages. 

io. Et ceUzRn que vous puifBei dif- 
cerner entre ce $ui eft faint ,. ouprofa- 
ne; entre • ce qui eft fouUle* , ounet. 

ii. Et afin que vous enfeigniez aux 
enfans d'lfrafcl toutes les ordonnances 
tue PEternel leur a prononcees par 

is. Et Moyfe dit a Aaron , ft a 
Eleazar ft Ithamar fes fils , qui tuunt 
demeur*s de refte : Prenez Pofrande 
du gateau , qui 4Ji demeur* de refte des 
ofrandes de PEternel faites par le fen , 
ft mangez - la m pain fans levain au. 
ores de Pautol ; c y ejt une chofe tres- 
fainte. 

13. Vous la mangerez au Lieu faint; 
parce que c'r^.la portion qui .feft affi- 
gn*e ft a tes fils , des ofrandes faites 
par le feu a PEternel ; car ccla m'a *t* 
ainfi command*. 

14. Vous mangerez auifi la poitrine 

2ui eft tourn*e , ft l'*paule qu'on *leve, 
ans un lieu pur , toi, tes fils-, & tes 
lilies avec toi ; car ces chofes - la font 
*t* donn*es desfacrifices deprofperi. 
t*s des enfans d'Ifrael . pour ta portion 
ft pour celle de tes enfans. 

15. lis aporteront P*paule qu'on eie» 
ve, ft la poitrine qu'on tourne avec les 
ofrandes des graifles faites par feu, pour 
les faire tourner en ofrande *lev*e de- 
vaht PEternel; ft c*U t'a£artiendra , 



nance perp*tnelle , comme PEternel Pa 
commands. 

16. Or Moyfe cherchoit foigneufe* 
ment le bouc de Pofrande pour le p4» 
ch* ; raais voici il avoit et* brul* , ft 
Moyfe fe mit en colore contre Eleazar 
ft ltbamar les fils d' Aaron , qui etrient 
demeur*s de refte , difant: 

17. Pourquoi n'avez vou"* pas mang* 
dans le Lieu (hint Pofrande pour le p*- 
ch* ? Car c'#/f une chofe tres - fainte ; 



puis qu'elle vous a *t* donnee pour 6ter 
Piniquit* de PafTembl*e , afin de faire 
propitiation pour eux devant PEter- 
nel. 

18. Voici , fon fang n'a point *t* por- 
t* dans le Sa«&uaire ; ne manquez done 
piut a la manger dans le Lieu faint , 
comme je Pavois command*. 

19. Alors Aaron rif«ndit a Moyfe : 
Voici , ils ont aujourd'hui ofert leur 
ofrande pour le p*ch* , ft leur nolo* 
caufte devant PEternel , ft ces chofes 
me font arriv*es. Si j'euflTe mang* au- 
jourd'hui Pofrande pour le p*ch* , cela 
eut - il jplu a PEterneL 

20. Et Moyfe Payant entendu, aprou- 
va ce qtiil avoit fait. 

REFLEXIONS. 
d| X)Ieu fit mourir Nadab ft Abihu , fils 
>i|J* ,/ d* Aaron, pour lespunir de ce qu'ils 
avoient viol* le commandement de Dieu» 
en mettant dans leurs encenfoirs d'au- 
tre feu que celui qu'ils devoient pren- 
dre fur I'autel ; ft fur tout pour les fki* 
re fervir d'exemple , ft pour donner de 
la craintc aux autre* fiacrificateurs ft 4 
tout le peuple ; afin que dans la fim> 
perfonnene px*fum4t de Hen changer 
dans la forme du Service divin , telle 
qu'elle avoh iti reglee par le Seigneur 
lui-meme. D'ou nous devons apren- 
dre, quHln'eften aucune fac^>n permis 
aux homines de fervir Oieu autrement 
qu'il ne Pa command* , ft que Dieu ne 
laiffe point impunie la violation de fes 
loix. Le Seigneur deTendit a Aaron ft 
a fes fils , fous peine de raort , de don- 
ner dans cette occafion aucune marque 
de deuil, ft meme de fortir du Taber- 
nacle ; parce qu'ils n'auroient pu le fai- 
re , fans deshonorer la (aintet* de leur 
caraftere ft fans pcofaner les vetemens 
facr*s ; ft afin qu'ils temoignaffent par 
la qu'ils *toient plus fenfibfes a ce qui 
touchoit la gloire de Dieu , qu'a leur 
propre interet, & qu'ils acquiefcoient 
au jufte jugement de Dieu fur Nadab 
& Abihu. Dieu d*fendit alors aux Sa- 
crificateurs de boire du vin , dans le, 
terns qu'ils *toient en fbn&ion dans 4e 
Tabernacle. L'occafion a laquelle cette 
d*fenfe futfaite, donnelieu de croire 
que Nadab & Abihu *toient dans ledeT- 
ordre par le vin, lors qu'ils offrirent 
Un feu *tranger ; ft- quece fut pour era- 
pecher qu'il n'arrivat plus rien defem- 
H blable 
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blable a l'avenir , que Dieu donna cette 
loi. On peut coninderer fur cela , qu'il 
eft tout - a - fait indigne des Chretiens , 
8c fur tout des Miniftres de la Religion, 
de fe laifler aller aux exces du vin , & 
que leur vocation 6tant tres - fainte , & 
les apellant a fervir Dieu en tout terns, 
ils doivent vivre dans unte grande tempe- 
rance. 

CHAPITRE XI. 
Ce cbafitre contient , /. La loi touchant les 

dnimaux nets f £?* les animaux fouiUes. 
' II. La maniere dont ceux qui feroient 

fouiUes far V attouchement de i 

maux devoient fe purifier. 

ET l'Eternel parla a Moyfe & a Aaron , 
leurdifant: 

2. Parlez aux enfans d'lfraSl , & di 
tes-leur i Ce font ici les animaux dont 
vous mangerez, d'entre toutes les betes 
qui font fur la terre : 

3. Vous mangerez d'entre les bfctes a 
quatre pieds de toutes celles qui ont 
l'ongle divife* , & qui ont le pie* fourche\ 
V qui ruminent. 

» 4- Mais vous ne mangerez point de 
celles qui ruminent feuiement , ou qui 
ont l'ongle divifl feuiement \ comme le 
chameau , car il rumine bien , mais il 
n'a point l'ongle divift ;. fl vous eft 
fouilk J 



1%. Tout cotbeau felon fon efpec* ; 

16. Le chathuant, la hulotte, le'cou- 
cou/, & l'lpcrvier , fejon leur efpece ; . 

17* La chouette, leplongeon , le hi- 
bou, 

18.* Le eigne, le cormorant, le pe- 
lican, 

19. La oigogne , 8c le hevon , felon 
leur efpece , la huppe , & la chauve. 
fouris. 

20. Et tout reptile volant , qui mar- 
che fur quatre pies , vous fera en abo- 
mination. ; 

at. Mais voici ce que vous mangerez 
de toute bete qui vole„ qui marche a 
quatre pies , & qui a des jambes fur fes 
pi£s , pour fauter avec elles fur la terre. 

22. Cefont ici ceux dont vous mange- 
rez , favoir , l'arbe felon fon efpece-, le 
folham felon fon efpece , le hargol.fe* 
Ion fon efpece , & le habag felon fon 
efpece. 

23. Mais toute autre bete qui vole, 8c 
qui a quatre pi6s , vous/rr* en abomi- 
nation. 

24. Vous vous fouillerez done fi vous 
mangez de ces betes. Quiconque touche- 
ra leur chair morte fera fouille juftra'au 
Coir 

25. Quiconque aufli portera de leur 



i ihair morte lavera fes vetemens , & fe- 



1 fouille jufqu'au foir. 



mais il n'a point rongle divift ; il vous I 26. Toute *b£te quia l'ongle divife* , 
^fouitll. • J&quin'a point le pie* fourchl, 8c ne 

- 6. Et le lie>re ; car il rumine bien , rumine point, vous fera fouiltee : Qui. 
mais il n'a point l'ongle divife* ; il vous conque les touchera fera fouilll. 



4*ibuille\ 

• TV Erie pourceau, car il a bien l'on- 
gle divife* , 8c le pi< fonrche" , mais il ne 
rumine pas ; il vous eft fouille\ 

8. Vous ne mangerez point de leur 
Chair , meme vous ne toucherez point 
de leur chair morte ; ils vous /jizrfouil- 
les. J 

9. Vous mangerez de ceci d'entre tout 
ce qui eft' dans les eaux : Vous mange. 
rez de tout ce qui a des nageoires 8c des 
e^ailles dans les eaux , foit dans la mer, 
foit dans les fleuves. 

10. Mais vous ne mangerez pas de ce 

2 ui n'a point de nageoires ni d'e'caillcs , 
iit dans la mer, foit dans les ileuves ; 
taut de tout reptile des eaux , que de 
toute chofe vivante qui eft dans les eaux ; 
cela vovs (era en. abomination'. 

11. Elles vous feront done en abomi- 
nation ; vous ne mangerez point de leur 
chair , & vous tiendrez pour une chofe 
abominable leur chair morte. 

12. Tout ce done gwiw* dans les eaux 
& n'a point de nageoires & d'lcailles 
vous fera en abomination. 

13. Et d'entre les oi&aux Vous tien- 
drez ceux-ci pour abominables ; on n'en 
roangera point; ils font en abomination; 
f avoir l'aigle , l'orphraie , lefaucon , 

14. Le vautour, to lemiian, felon 
leur efpece. .-{■; >. ,•- . 



27.. Et tout ce qui marche fur des pat- 
tes, entre tous les animaux qui marchent 
i quatre pies, voqs fera fouille. Quicon- 
que touchera leur chair morte fera 
fouille* jufqu'au foir^ 

28. Etqui portera de leur chair morte 
lavera fes vetemens , & fera fouille ju£ 
qu'au foir ; elles vous/W ibirillees. 
•■ 29. Ceci aufli vous fe*» fi?uille entre 
•les reptiles , qui rampent fur Ja terre i 
favfir la belette ,• la fouris,, & la tor- 
tue , felon leur efpece ; 

30* Leh^riffbni,.le crocodile, le li- 
zard , la limace , & la taupe. 

31. Ces cholesvous/W fouill£es en- 
tre les reptiles. . Quiconque les touche- 
ra mortes fera fouilld juiqu'au foir. 

32. Aufli s'il en tombe quelque chofe, 
quand elles feront mortes , furquoi que 
ce foit , il fera fouille* , foit vaiiieau de 
bois , foit vehement , foit peau , ou 
fac ; quelque vahTeau que ce foit , dont 
on fe fert a faire quelque chofe , fera 
mis dans 1'eau , 8c iera t'Quill^ jufqu'au 
foir , 8c apr£s cela il fera net. 

33. Mais s'il en tombe quelque chofe 
dans quelque vatflTeau de terre que ce 
foit , tout ce quiyera dans ce vaiffeau fe- 
ra fouiU6 , & vous caflerez le vaiffeau. 

34. Et toute viande qu'on mange , fur 
laquelle il y aura eu de i'eau , fera fouil- 
We; tout breuvage qu'on boit dans 

quel- 
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quel que vaitteau que ce Toit , en fera 
fouille\ 

3S- Et s'U tombe quelque chofe de 
leur chair morte fur quoi que ce foit , 
cela fera fouille\ Le four & le foyer fe- 
ront abatus ; lis font fouillls, &,ils 
yous feront fouiU^s. 

36. Toutefois la fontaine , ou le puits, 
•u quelque autre amas d'eaux feront nets. 
Qui touchera done leur chair morte , fe- 
ra fouill£. 

37. Et s'il eft tombe" de leur chair 
morte fur quelque femence qui fe feme , 
elle fera nette. 

38. Mais fi on avoit mis de l'eau fur 
la femence, & que quelque chofe de 
leur chair morte tombe fur elle, elle 
vous fera fouillee. 

39. Et quand quelque bite , de celles 
qui vous font pour viande , fera morte 
ttelie - menu , celui qui en touchera la 
chair morte fera fouilll jufqu'au foir. 

40. Et celui qui aura mange* de fa chair 
morte lavera fes vetemens , & fera fouil- 
U jufqu'au foir : Celui aum qui portera 
la chair morte de cette bete- la } lavera 
fes vetemens, & fera fouilte jufqu'au 
foir. 

41. Tout reptile done , a.ui rampe fur 
laterre^ votu fera en abomination, £? on 
n'en mangera point. 

4a. Vous ne mangerez point, entre 
tous les reptiles qui fe trainent fur la 
terre , de tout ce qui march e fur la 
poitrine, ni/le tout ce qui marche fur 
les quatre j>z'*V , car ils font en abomina- 
tion. 

43. Ne rendez point vos perfonnes 
abominables par aucun reptile qui fe trai-. 
ne ; & ne vous fouillez point par eux ; 
car vous feriez fouill£s par eux. 



ner des loix plus particulteres fur ct 
fujet au peuple d'Ifraei : II le fit pour 
diftinguer ce, peuple des nations vdifi- 
nes, qui mettoient auffi de la difti ac- 
tion entre les animaux, foit pour ta 
Religion , foit pour les ufages de la 
vie ; mais il efciblit une diftinftion di£ 
ferente de celle que les idolatres obfer. 
Voient ; & cela afin de Faire fouveuir 
les Ifraglites , ainfi qu'il eft dit dans 
ce chapitre , qu'ils Stoient un peuple 
faint , confacre* a Dieu , & diftingu* 
des autres peuples. Outre cela , ces 
loix furent donn^es , pour empScher les 
Ifraelites de tomber dans une licence 
brutale a regard du manger ; pour les 
former a la temperance & alapurete; 
pour les tenir dans la de*pendance de 
Dieu, niCine dans les chofes qui regar- 
doient la nourriture, auffi bien que pour 
des raifons de (ante* a regard de quel- 
quesunsde ces animaux. Etpourren- 
dre cette loi plus inviolable , Dieu de- 
clare fouillls ceux qui auroient Cmple- 
ment touche* la chair de ces betes moii 
tes. Les raifons de ces loix ayant cef- 
fe* , elles ne nous regardent pas : L'E- 
vangile nous enfeigne qu'il n'y a au- 
cune creature , de toutes celles qui 
peuVent fervir a notre nourriture , dont 
nous ne puiffions manger ; pourvu que 
nOus en ufions avec fobri&e' & avec re'- 
connoiiTance en vers Dieu , & que nous 
obfervions les regies de la prudence , & 
celles de la temperance chr&ienne. 

CHAPITRE XII. 
Ceft ici une loi qui regarde les femmts 

accouche ej & leur purification, 
T 'ETERNEL parla auffi a Moyfe , di, 
J -' (ant: 

2. Parle aux Enfans d'lfragl , & leur 



44. Parce que je fuu 1'Eternel votre di : Silafemme apres avoir conc.u , en- 
Dieu. Vous vous fanftifierez done , & j fante un male , elle fera fouillee fept 
vous ferez faints ; car je fuu faint. Ain- ! jours ; elle fera fouillge comme au terns 
fi vous ne fouillerez point vosperfon- de fes mois, 



nes par aucun reptile , qui fe traine fur 
la terre. 
45. Car je fuu 1'Eternel, qui vous 



3. Et au huiti£me jour on circoncira 
la chair du prepuce de l'enrant. 
4- Et elle demeuf era pendant trente- 



ai fait monter du pays d'Egypte , afin trois jours pour fitre purifile de fon 

Jiue je vous fois Dieu ? & que vous foyez . fang ; elle ne touchera aucune chofe fa- 
aints ; car je fuu faint. . j cr£e , & elle ne viendra point au Sanc- 

46. Telle ejt la loi touchant les beytuaire , jufqu'a ce que les jours de fa 
tes, & les oifeaux , & tout animal qui purification foient accomplis. 

a vie , qui fe traine dans les eaux , &| 5. Que fi elle enfante une fille , elle 
toute chofe qui a vie, qui. re traine fur; fera fouillee deux femaines , comme au 
la terre: tems de fes mois, & elle demeurera 

47. Afin de difcerner entre la chofe foixante-fix jours pour etre purifiee de 



fouillle , & la chofe nette ; &. entre les 
animaux qu'on peut manger , & ceux 
dont on ne doit point manger. 

■RE F LEX 10 N S. 
It faut confiderer fur ce chapitre , que 
1 la diftin&ion entre les animaux purs, 
& les fbuilles , £toit fort ancienne , 
fr qu'elle Itoit d£ja connue avant le 
Deluge , & obferve'e dims les facrifices , 



fon (ang. 

6. Apres que le tems de fa purifica- 
tion fera accompli, foit pour fils ou pour 
fille , elle preTentera au Sacrificateur un 
agneau de fanned en holocaufte , & un 
pigeoneau , ou une tourterelle , en ofran* 
de pour le peche* , a Ventre du Taber* 
nacle d'aflignation, 

7. Et le Sacrificateur ofrira cela de- 



comme on le voit dans le livre de la vant PEternel, U t era propitiation pour. 
Genefe. Dieu trouva a propos de don- elle, 1 ^ elle iera n^oy^e du flwX de ion 
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feng. Telle eft la l<tf de celle qui enfan- 
te un male ou une fille. 

8. Que fi elle n'a pas le moyen de 
trouver un agneau , alors elle prendra 
deux tourterelles , ou deux pigeoneaux , 
l'un pour l'holocaufte , & l'autre en 
ofrande pour le p^che" ; & le Sacrifica- 
teur fera propitiation pour elle , & elle 
fera ainfi purifi£e. 

K E F L E X I N S. 

CEtte loi qui ne pefmettoit pas aux 
femmes qui releyoient de leurs cou- 
ches,de venir au Santtuaire avant un cer- 
tain nombre de jours, & qui les obligeoit 
aofrirle Sacrifice prefcrit , n'Stoit pas 
feulement fondle fur des raifons d'hon- 
n&ete" & de bienfCance ; mais elle avoit 
pour but de leur infpirer un grand reC- 
peft pour les Lieux faints , & de faire 
voir qu'il faut Stre dans un £tat de pu- 
tete* lors qu'on fe preTente devant Dieu. 
Far la aula les femmes avoient occafion 
de temoigner a Dieu leur reconnoifiance 
'& de lui rendre graces. La fainte Vierge 
Marie fe conforma A cette loi, apres 
qu'elle eut mis JeTusau monde i & lors 
qu'elle le prifenta au Temple, elle ofrit 
roblation qui eft ici ordonnSe , ainfi 
que nouslelifons dans l'Evangile. 
* CHAPITRE XIII. % 
// eft parte dans ce chapitre de la Lepte , 
de fes differentes efpeces , £? de la ma- 
nure dont les Sacrtficatcurs devoient ju- 
ger de cette maladie. 

LETERNEL parla auffi a Moyfe & a 
' Aaron dilant : 

2. Lors qu'il y aura dans la peau de la 
chair d'un homme one tumeur , ou de 
la gale , ou un bouton , 8c que cela pa. 
roitra dans la peau de fa chair , com- 
me une plaie de lepre , on Pamenera a 
Aaron Sacrificateur, ou a l'un de fes fils 
Sacrificateurs. 

3. Alors le Sacrificateur regardera la 
plaie dans la peau de la chair de cet hom- 
me ; & fi le poil de. la plaie eft devenu 
blanc , & fi la plaie , a la voir , eft plus 
enfoncle que la peau de fa chair , il de- 
clarer* que c*eft une plaie de lepre. Ain- 
fi le Sacrificateur le regardera , 8c le ju- 
gera foUille. 

4. Mais fi le bouton eft blanc dans la 
'peau de fa chair , & qu'a le voir il ne 

foit pas plus enfonce* que la peau , 8c fi 
ton poil n'eft pas devenu blanc , le Sa- 
crificateur fera renfermer pendant fept 
jours cerai qui a la plaie. 

5. Etle Sacrificateur la regardera au 
feptieme jour ; & s'il voit que la plaie 
fe foit arr«t£e , £T qu'elle n'ait point 
cru dans la peau , le Sacrificateur le re- 
ra renfermer pendant fept autres jours. 

6. Et le Sacrificateur la regardera en- 
Core au feptieme jour d'apres. Et s'il 
voit , que la plaie s'eft retiree , 8c qu'el- 
le ne s'eft pas plus repandue* fur la 
I eau , le Sacrificateur fe jugera pur ; 
c*eft de la gale: D lav era fes vetemens 
& il fera pur. 



7. Mais fi la gale a cru en quelque 
forte que ce foit fur la peau , apres qu'il 
Iti - " — -«-*»- -~ 



aura €t€ regard* par le Sacrificateur 
pour fitre juge" pur, & qu'il aura 6t€ 
regard^ pour la Tec 
enficateur ; 

8. " ~~ 



feconde Ibis par le Sa* 



8. Le Sacrificateur le regardera enco- 
i ; 8c s'il voit que la gale ait cru fur la 

peau , le Sacrificateur le jugera fouille* ; 
cV/?de la lepre. 

9. Quand il yaura une plaie de lepre 
en un homme , on l'amenera au Sacri- 
ficateur ; 

io. Qui le regardera; & s'il voit qu'il 
y ait une tumeur blanche dans la peau, 
& que le poil foit devenu blanc , & qu'il 
paroiffe de la chair vrve dans la tumeur ; 

ii. Ceft une lepre inv£tere*e dans la 
peau de fa chair ; & le Sacrificateur le 
jugera fouille* , & ne le fera point ren- 
fermer ; car il eft jugg fouille. 

is. Si la lepre boutonne fort dans la 
peau , & qu'elle couvre toute la peau de 
la plaie , depuis la tete de cet homme-ld 
jufqu'a fes ptes , autant qu'en pourra 
voir le Sacrificateur ; 

13. Le Sacrificateur le regardera, & 
s'il voit que la Upre ait couvert toute 
la chair de cet homme , alors il jugera 
pur celui qui a la plaie ; la plaie eft de- 
venue toute blanche ; il eft pur. 

14. Mais le jour auquel on aura vu de 
la chair vive , il fera tenu pour fouillg. 

H. Alors le Sacrificateur regardera la 
chair vive , & le jugera fouille ; la chair 
vive eft fouillle : Ceft de la lepre. 

16. Quefi la chair vive fe change , & 
devient blanche, alors il viendra vers 
le Sacrificateur; 

17. Et le Sacrificateur le regardera , 
8c s'il voit que la plaie foit de venue* 
blanche , le Sacrificateur jugera net ce- 
lui qui a la plaie ; il eft net. 

18. Si la chair a eu dans fa peau un 
ulcere qui foit gu£ri ; 

19. Et qu'aulieu ou ^toit Tulcere , il 
y ait une tumeur blanche, ou uue puftu- 
le blanche rouflatre , il fera regards" par 
le Sacrificateur. 

20. Le Sacrificateur done la regarde- 
ra , & s'il remarque qu'a la voir , elle 
foit plus enfoncge que la peau, 8c que 
fon poil foit devenu blanc , alors le Sa- 
crificateur le jugera fouille* ; e'eft une 
plaie de lepre , la lepre a beutonng dans 
l'ulcire. 

21. Quefi le Sacrificateur , la regar- 
dant , voit que le poil ne loit point de- 
venu blanc , 8c qu'elle ne foit pas plus 
enfoncle que la peau ; mais qu'elle fe 
foit retiree , le Sacrificateur le fera ren r 
termer pendant fept jours. • 

22. due fi elle s'eft Vendue en quel- 
que forte que ce foit fur la peau, le 
Sacrificateur le jugera fouille' ; e'eft une 
plaie. 

23. Mais fi le bouton s'arrete en fon 
Ueu , «e croiflant point , e'ejt un feu 

d'ulcere ; 
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tfulcere •, ainfi le Sacrificateur le jugera 
uet. 

2.4. Que fi la cbair a dans fa peau une 
inflammation de feu , & que la chair vi- 

Sde la partie enflammle foit un bouton 
anc rouftatre . ou blanc feulement ; 

25 » Le Sacrificateur le regardera; & 
s'il voit que le poil foit devenu blanc 
dans le bouton , & qu'a le voir il foit 
plus enfoncl que la peau , c y eft de la le- 
pre i elle a boutonne* dans rinfiamma- 
tion. Le Sacrificateur done le jugera 
(oui\U ; e'eft une plaie de lepre. 

26. Mais fi le Sacrificateur le regar- 
de, & voit qu'il n'y a point de poil 
blanc au bouton , & qu'il xCeft point plus 
bas que la peau , & qu'il s'eft retire ♦ le 
Sacrificateur le fera enfermer pendant 
fept jours. 




teur le jugera fouille* ; c y eft une plaie 
de lepre. 

28. Que fi le bouton s'arrete en fa pla 
ce fans croitre fur la peau , & s'il s'eft 
retire*, c*eft une tumeur d'inflammation ; 
& le Sacrificateur le jugera net ; c*eft 
un feu d'inflammation. 

29. Et fi l'homme ou la femme a une 
plaie en la tlte , ou Phomme en la barbe ; 

30. Le Sacrificateur regarderaJa plaie, 
& fi a la voir elle. eft plus enfoncee que 
la peau , ayant en foi du poil jaunatre 
dene" , le Sacrificateur le jugera louiUe* ; 
e'eft de la teigne , e'eft de la lepre de la 
tete ou de la barbe. 

31. Et fi Je Sacrificateur, regardant 
la plaie de la teigne , voit qu'A la voir 
elle n'eft pas plus enfoncee que la peau , 
& n T a aucun poil noir , le Sacrificateur 
fera enfermer pendant fept jours celui 
qui a laplaie de la teigne. 

32. Et au feptieme jour le Sacrifica- 
teur regardera la plaie ; & s'il voit que 
la teigne ne s'eft point etendue" , & quel- 
le n'a aucun poil jaunatre , & qu'a voir 
la teigne- elle ne foit pas plus enfoncee 
que la peau. 

J(3. Celui qui a la plait de la teigne fe 
era ; mais il ne rafera point Pendreit 
de la teigne » & le Sacrificateur fera ren- 
fermer fept autres jours celui qui a la tei- 
gne*. 
34. Puis le Sacrificateur regardera la 

Mma am ranfi^niA iniir • Xr e'il ntO* nua 



enfoncee que Is peau, le Sacrificateur le 
jugera net ; St Get hemmt + la la vera £es 
vetemens . & fera net. 

3?. Mais fi la teigne crotten quel que 
forte que ce foit dans la peau , apres fa 
purification ; . ; 

36. Le Sacrificateur la regardera, & 
s'il voit que la teigne ait cru, dans la 
peau , le Sacrificateur ne chercnera 
i*>int de pott jaiinlftre.; il</? fouiU^. . 



37. Mais s'il voit que la teigne fe foit 
arreted , & qu'il y foit venu du poil 
noir , la teigne eft guerie ; il r/net , & 
le Sacrificateur le jugera net. 

38. Et fi l'bomme ou la femme ont 
dans la peau de leur chair des boutons , 
des boutons blancs ; 

39. Le Sacrificateur let regardera , & 
s'il voit que dans la peau de leur chair 
ily ait des boutons qui fe foient retire's 
£T blancs , c y eft une tache blanche qui 
a boutonn6 dans la peau ; il eft done net. 

40. Et fi l'homme a la tete pele> , il 
eft chauve , £T nianmoins il eft net. 

41. Et fifa tete eft petee du cdte* de 
fon vifege , il eft chauve , £T neanmoins 
il eft net. 

42. Mais fi dans la partie pele> ou 
chauve , il y a une plaie blanche rouffa- 
tre, e'eft une lepre qui a tourjonue dans 
fa partie pel£e ou chauve. 

43. Etle Sacrificateur le regardera, 
8c s'il voit que la tumeur de la plaie foit 
blanche rouffatre , dans fa partie pglee 
ou chauve , femblable a la lepre de la 
peau de la chair ; 

44. L'homme eft lepreux , il eft fouil. 
16 ; le Sacrificateur ne man qu era pas de 
le juger feuiUe* ; fa plaie eft en fa tete. 

45. Or le lepreux , qui aura la plaie , 
aura fes vetemens dlchires , & la tete 
nue" , & il fe couvrira jufques fur la le- 
vre de defliis , & criera : Le fouilU , le 
fouille\ 

46. Pendant tout le terns qu'il aura 
cette plaie, il fera jug* fouilll ; il eft 
fouille* , il demeurera feul , & fa de- 
meure fera hors du camp. 

47. Et fi le vehement eft infe^e* de la 
plaie de la lepre , ioit vetement de lai- 
ne , foit vetement de lin ; 

48. Ou dans la chaine, ou dans la 
trame, de lin, ou de laine; ou auffi 
dans de la peau , ou dans quelque ouvra- 
ge de peleterie que ce foit ; 

49. Et fi cette tache eft fort verte , ou 
fort roufiatre dans le vetement , ou dans 
la peau , ou dans la chaine , ou dans la 
trame, ou dans quelque chofe que ce 
foit qui feitfaite de peau , ce fera uat 
tache de lepre , & elle fera montree au 
Sacrificateur. 

50. Et le Sacrificateur regardera la 
tache, & fera enfermer fept jours « qu i 
a latachei 

51. Et.au feptieine*jouril regardera 
la tache. Si la uche eft erne" dans le 
vetement , ou dans la chaine , ou dans 
la trame , ou dans la peau , ou dans 
quelque ouvrage que ce foit de pelete- 
rie ; la tache eft une lepre rongeante . 
ellee/fouillee. 8 

52. II bruleradonc le vetement, la 
chaine , ou la trame , de laine , ou de 
lin , & toutes les chofes qui font rai- 
tes de peau,. qui auront cette tache; 
car eUJt une lepre rongeante ; cela fe- 
ra brtfW «u feik ■• 

53- Mais 
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53* Mais- file Sacrificateur regarde , 
& voit que la tache n'eft point crfle 
dans le vetement , ou dans la chatne , 
ou dans la trame , ou dans quelque 
autre chofe qui (bit faite de peau ' t 

54. Le Sacriticateur commandera 

Jiu'on lave Pendroit ou eft la tache , & 
e fera enfermer pendant fept autres 
jours. 

55. Que fi le Sacrificateur , apres 
qu'on aura fait lav er la tache , la re- 
garde , & voit que la tache n> point 
change' fa couleur , & qu'elle n'eft 
point Crue" , c\ft une chofe fouillle ; 
tu la bruleras au feu ; c'eft une en- 
fon$ure en fon envers , ou en fon en- 
droit pele. 

56. Quefi le Sacrificateur regarde, & 
voit que la tache s'eft retiree apres 
qu'on Pa fait laver, il la de*chirera du v6- 
tement , ou de la peau, ou de la chaiae , 
ou de la trame. 

57. Que fielie paroit encore au ve- 
tement, ou dans la chaine , ou dans 
la trame , ou dans quelque autre cho- 
fe qui {bit faite de peau , c'eft une lepre 
qui a boutonnl : vous brulerez au feu 
la chofe ou eft la tache. 

58. Mais fi tu as lavl le vetement , 
ou la chaine , ou la trame , ou quelque 
autre chofe qui foit faite de peau , & 
que la tache s'en foit allle , il fera en< 
core lave* , & fera net. 

59. Telle eft la loi de la tache dela 
lepre du vetement de laine , ou de lin, 
ou de la chaine , ou de la trame , ou de 
quelque chofe que ce foit qui foit faite 
de peau , pour la juger nette , ou fouil 
16e. 

CHAPITRE XIV. 
Dieuprefcrit le qui devoitetre obferve 

four la purification des lipreux , aujfi 

bien que four celie des maifont qui 

etoient infe&ees dela lepre. 
T 'Eternelparla auffi a Moyfe difant ; 
** a. Ce/icilaloi du lipreux, pourle 
jour de fa purification : Il fera amene* 
au Sacrificateur : 

3* Etle Sacrificateur fortira hors du 
camp , & le regardera ; & s'il voit que 
la plaie de la lepre foit -gu&rie au It 
preux ; 

4* l* Sacrificateur commandera qu'on 
prenne, pour ceiui. qui doit etre net- 
toye* , deux pafiereaux vivants £7" nets , 
avec du bois de cftdre ,: & du cramoifi , 
& de rhyflTope ; 

5. Et le Sacrificateur commandera 
qu'on coupe la gorge a Pun des paife- 
reaux, fur un vaifleau de terre , iuv de 
Peau vive,. 

* 6. *Apres il prendra le pafiereau Vi- 
sitant, le boisde cidre, le cramoifi, & 
PJiyflbpe ; & il trempera toutes ces cho* 
fis t avec le pafiereau vivant, dans le fang 
de Y autre pafiereau , qui aura Ite* 6gor- 
ge* fur de Peau five ; . 

7* Et il en fera afperiton fept foitfur- 



celui qui doit £tre declare^ pur de la 
lepre, & il le d&larera pur ; &illaif. 
fera aller le pafiereau vivant par les 
champs. 

8. Et celui qui doit etre declare* pur, 
lavera fes vetemens , il rafera tout fon 
poil , il fe lavera d'eau , & il fera pur ; 
& enfuite il entrera au camp ; mais il 
demeurera hors de fa tente pendant 
fept jours. 

9. Etau feptieme jour , il rafera tout 
fon poil , celui de fa tete , de fa barbe , 
des fourcils de fes yeux , & enfin tout 
fon poil ; puis il lavera fes vetemens & 
fa chair ; ainfi il fera declare* pur. 

io. Etau huitilme jour, il prendra 
deuxagneaux fans detaut, une brebis 
de Panned fiuisdefaut, trois dixiemes' 
de fine farine a faire le gateau , petri en 
Phuile , & un log d'huile. 

11. Et le Sacrificateur qui fait la pu- 
rification , preTentera celui qui doit 
etre declare* pur , & ces chofes-la, dtf 
vant PEternel , a Pentrle du Taberria^ 
cle d'afiignation. 

12. Enfuite le Sacrificateur prendra 
l*un des agneaux , & Pofrira en ofran- 
de pour le delit , avec un log d'huile t 
& fera tourner ces chofes devant l'Eter- 
nel , en oblation e*lev£e. 

13. Puis il egorgera Pagneau au lieu 
ou Ton *gorge l'ofrande pour le peche*, 
& Pholocaufte , dans le Lieu faint ; car 
l'ofrande pourledelit apartientau Sa- 
crificateur > comme Poirande i>our le 
pSche* ; c'eft une chofe tres - fainte. * 

14. Et le Sacrificateur prendra du fang 
de Pofirande pour le delit , & le met- 
tra fur le mol de Poreille droite de celui 
qui doit etre declare* pur , & fur le poli- 
ce de fa main droite, & fur le gros doigt 
de fon pie* droit, 

15. Enfuite le Sacrificateur prendra 
de Phuile du log , & en verfera dans la 
paume de fa main gauche. 

16. Et le Sacriticateur trempera le 
doigt deja main droite dans Phuile qui 
eft dans fa main gauche , & fera after- 
fion de Phuile avec fon doigt fept loi s 
devant PEtemel. 

17. Et du *efte de Phuile qui fera 
dans fa main , le Sacrificateur en met* 
tra fur le mol de Voreille- droite- ttece-' 
lui qui doit etre d6clar6 .pur , & furlen 

Souce de ft-main droite ,- & iiir le gros 
oigtJle fon pie* droit , fur le^fengde- 
PotraJrae pour le dllit. ' ' " ■ • 

18. Mais le Sacrificateur mettra ftir* 
la-tete.de- celui qui doit Itre declaM 
pw,ce qiii fera reft< de Phuile fur fa ^ 
main i & ainfi le Sacrificateur fera -pro- 
pitiation pour lui devant PKtemcK c 

19' Enfuite le Sacrificateur'Ofrira Po*' 
frande pour le p6che* , & fera propitia-i 
tion pour celui qui doit etre ii&eye* de 
fa fouillure ; & enfuite il ^gorgera Pho-' 
looaufte. ..*..* 

20. Et le $acrifi<Mte«f oirlna-Phblo-i 
caufter 



Digitized by VjOOQ LC 



Purifitatiens. 



LEVITI Q.UE. 



. Purffications. 129 

caufte &le gateau fur Pautel, & fera, 35. Celui a qui la mauon apac nt', 
propitiation pour celui qui doit fctre^- viendra & le fera favoir au Sacrifica- 



clariS pur , & il fera pur. 

21. Mais s'il eft pauyre, & s'il n'a 

5 as le moyen de fournir ceU , il pren- 
ra un agueau en ofrande tournle pour 
le d61it, afin de faire propitiation pour 
foi v & une dixilme de fine farine p^trie 
a Phuile , pour le gateau , avec un log 
d'huile , 

22. Et deux tourterelles oudetix pi- 

Seoneaux , felon qu'il pourra fournir , 
ont Pun fera pour le peche* , & Pau- 
tre pour Pholocaufte. 

23. Et au huitteme jour de fa purifi- ^_ 
cation » il les aportera au Sacrificateur, j foient , a les voir , plus enfoncles que 



teur , difant : II me femble que j'a- 
perc,ois comrne une plaie en »m mai- 
fon, 

36. Alors le Sacrificateur commande- 
ra qu'on vuide la maifon , avant qu'il 
y entre pour regarder la plaie ; de peur 
que tout ce qui eft en la maiibn ne foit 
louilll ; apres cela le Sacrificateur en* 
trera pour voir la maifon. 

37' Et il regardera la plaie, & s'il 
voit que la plaie qui eft aux parois de 
la maifon , ait quelques fofTettes tiran- 
tes fur le verd , ou rouflatres , qui 



a l'entrle du Tabernacle d'afiignation , 
devant PEternel. 

24. Alors le Sacrificateur recevra Pa- 

Jmeau de Pofrande pour le d£lit , & un 
og d'huile , & les fera tourner devant 
PEternel , en ofrande tournee. 

25. Et il 6gorgera Pagneaii de Pofran- 
de pour le d£lit. Puis le Sacrificateur 

Srendra du fang de Pofrande pour le 
61it , & le mettra fur le mol de Po- 
reille droite de celui qui doit fctre de- 
clare* pur , & fur le pouce de fa main 
droite , & for le gros orteil de ion- pie* 
droit. 

26. Enfuite le Sacrificateur verfera 
de Vhuile dans la paume de fa main 
gauche ; 

27. Etil fera afperfion avecle doigt 
de fa main droite , de Phuile Qui eit 
dans fa main gauche , fept fbis devant 
PEternel. 

28. Et il mettra de cette huile qui 
eft dans fa main , fur le mol de Poreil- 
le droite de celui qui doit etre dlclare* 
pur , & fur le pouce de fa main droite , 
& fur le gros orteil de fon pie droit, 
fur le lieu qui avoit eti arrofe du fang de 
l'ofrande pour le delit. 

29. Enfuite il mettra le refte de Phui- 
le qui eft dans fa main , fur la tfcte de 
celui qui doit dtre declare* pur ; afin de 
faire propitiation pour lui devant PE- 
ternel. > 

30. Puis il facrifiera Pune des tourte- 
relles , ou Pun des pigeoneaux , de ce 
qu'il aura pft fournir. 

3 1. De ce done qu'il aura pu fournir , 
Pun fera pour le plche" , & Pautre pour 
Pholocaufte , avec le gateau. Ainfi le 
Sacrificateur fera propitiation devant 
PEternel , pour celui qui doit 6tre 46- 
clare" pur. 

32. Telle eft la lof de celui aui a une 
plaie de lipre , & qui n'a pas le moyen 
de fournir a fa purification. 

33. L'Eternel parte encore a Moyfe 
&a Aaron difiint ; 

34. Quaud vous ferez entres-au pays 
de Canaan , que je vous donne en pof- 



la paroi ; 

38. Le Sacrificateur fortira de la mai- 
fon £T ft tiendra a Pentrle, & fera 
ferraer la maifon pendant fept jours. 

39' Et aufeptieme jour le Sacrifica- 
teur retournera & la regardera , & s'il 
voit que la plaie fe foit gtendug aux pa- 
rois de la maifon , , 

40. Alors il commandera d'arracher 
les pierres infe&les de la plaie, &de 
les jetter hors de la Ville dans un lieu 
lbuillt. 

41. II fera aiifli racier Penduit de la 
maifon par dedans tout aPentour, & 
on jettera Penduit, qu'on aura raclf » 
hors de la ville , en un lieu fouille. 

42. Et on prendra d'autres pierres, 
& on les aportera au lieu des premie* 
res pierres , & on prendra d'autre tuor- 
tier pour crimr de nouveau la maifon. 

43. Mais A la plaie revient & repoufc 
fe dans la maifon, apres qu'on aura 
arrach^ les pierres , & apres qu'on Pau- 
ra racleV, & r'enduite ; 

44. Le Sacrificateur y entrera, & la 
regardera ; & s'il. voit que. la plaie 10 it 
crue dans la maifon , e'eft une lepre 
rongeante dans la maifon , elle eft fouil- 
16e. 

4S* On dlmolira done la maifon , 
fes pierres , fon bois , avec tout fon 
mortier, & on les tranfportera hors de 
la ville , dans un lieu fouill£. 

46. Et fi quelcun eft entre* dans la 
maiibn , pendant toutle terns que U Sa- 
criftcauur Pavoit fait £ermer , il fera 
fouilU juf^u'au foir. 

47. fit celui qui dormira dans cette 
maifon <- la, lavera fes vetemens. Ce- 
lui aufft qui mangera dans cette maifon 
la, laverafes vdtemins. 

48. Mais quand le Sacrificateur y fe* 
ta entre* , & qu'il aura vu que la plaie 
n'a point cru dans cette maifon -la, 
apres Pavoir fait cr£pir de nouveau ,' il 
jugera la maifon nette i Car fa plaie eft 
guerie* 

49* Alors il prendra , pour purifier la 
maifon , deux paflereaux , du bois de 



feffion , fi j'envoie une plaje de ldpre en cedre , du cramoifi , & de Phyffope ; 
quelque maifon du pays que vous soffit- 50. Etil ^gorgera Pun des paflereaux 
derez : K ur ur » vaifleau de terre,fur de l'eau vive^ 
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51. Et il prendra le bois decedre, 
1'hyflbpe * le cramoifi ; 8c le paflereau 
vivant, & trempera le tout dans le fang 
du paflereau qu'on aura ejjorge* , & dans 
l'eau vive ; puis il fera aiperfion dans la 
maifon fept fois. 

52. II purifiera done la maifon , avec 
le fang du paflereau , & avfcc l'eau vive, 
& avec le paflereau vivant , le bois de 
tedre , Thyfibpe & le cramoifi. 

53. Apres eelail laHTera aller ie paffe- 
reau vivant hors- de la ville par les 
champs , & il fera propitiation pour la 
maifon , & elle fera riette. 

54. Telle eft la loi dje toute plaie de 
liipre& deteigne; 

55. De lepre de vehement & de xnai 
fon , • 

5*. De tumeurde gale & de boutbri ; 

57. Pour'efifeignef en quel tems une 
chofe eft fouillee , & eiiquel terns elle 
eft nette. Telle e/f la loi de la lepre. 
J RE F L £ jC't N S. 

Sur les chapitres XIlI. £7 XIV. 
T A -lepre dont il eft parie* dans ces 
■ L * deux chapitres 6toit une maladie 
commune dans VEgyjtte , d'ou les en- 
fans dTfrafcl venoient, & dans les pays 
voifins ; & il y en avoit d'une elpece qui 
s'attachoit aux habits & aux maifons. 
Les loix que Dieu donna fur ce fujet 
6toient en partie fcolitiques; 8c dies 
{toieht ^tablie's pour empftcher que ce 
mal contagieux ne fe r^pandit parmi le 
peuple & neTinfeftat. Mais elles etoient 
auiu religieufes : C'etoit aux Sacrifica- 
teurs a~ juger de la lepre , & les 1£- 
preuxne pouvoient'e'tre r£put6s puts, 
que par it jugement des- Sacrifccateurs, 
&. apres avoir pr£feht6 les oblations 8c 
les facrtfices que la loi pfefcrivoit ; ce 
qde ndtre Seigneur obferva auffl, apres 

Jm'il eut gueri un lepreux. Ainfi ces 
oix avoieht pour but d*attacher les It> 
raelites a Dieu & a la religion , & d'em- 
pecher- qlTils ii'emTent fecdurs a des 
moyens lllicites pour fe delivrer de ce 
mal fachenx. Erifin , elles avoient un 
fens & uri ufage moral , de- meme que 
les autres - loix qui concettioient les 
fouillures 8c les purifications Wgales; 
c'^toit d'aprendre aux Ifraelites , que 
ceux qui font fouilleV ne peuvent plat 
re a' Djetf . C'eft aufli I'inftru&f on. que 
nous devons retirer de ce chapitre , en 
confiderant que fi' la lepre , qui' 6toit 
un naal involontaire , & qui ne icmillok 
fcoint 1'ame , feparoit & eloignoit du 
commerce des hommes ceux qui en 
gtoient atteints; les perfonnes.qui'vi 



T 'Eternelparla aufli aMoyfe, & a Am- 
*■* ron , difant : 

a. Parlez aux enfans d'Hrael , & eli- 
tes - leur : Tout homme qui perd , fe-. 
ra <J)uill6 a caule de fa perte. 

3; Et e'eft ici la perte qui le rendra 
fouille* : Quand il perdra , ou quand fa 
perte fera retenue , il fera fouilHi. 

4. Tout lit fur lequel aura couche* ce- 
lui qui perd, fera fouille' ; 8c toute chofe 
fur laquelle il fe fera affis , {era fouil- 
lee. 

5. Quiconque aufli touchera fon lit la- 
vera fes v£temens ; 8c fe lavera d'eau , 
& fera fouiile* jufqu'au foir. 

6. Etqui s'afleyera fur une chofe fur 
laquelle celui qui perd fe fera affis , la- 
vera fes vetemens , & fe lavera d'eau, 
& fera fouille* jufqu'au foir. 

7. Et celui qui touchera la chair de 
c'elul qui perd , lavera fes vetemens , 8c 
fe lavera d'eau, & fera fouille jufqu'au 
foir. 

8. St fi celni qui perd crache fur ce- 
lui qui eft net , celui qu* ***** *** l ave " 
ra ies vetemens ; & fe lavera d'eau , 8c 
fera fouilte jufqu'au foir. 

S>. Toute monture anffi que celui qui 
pt rd aura montle fera fauiil6e. 

10. Et quiconque touchera quel<jue 
chofe qui aura €t€ fous lui fera louiU6 
jufqu'au foir. Et quiconque portera 
ces chofes lavera fes vetemens , 8c fe 
lavera d'eau, 8c fera fouille jufqu'au 
{bir. 

1 1. Et quiconque aura ^t^ touche* par 
celui qui perd , fans qu'il ait lav^ fes 
mains dans l'eau , lavera fes vetemens, 
8c fe lavera d'eau , & fera KmiHe* juf- 
qu'au foir. . 

12. Et le vaifleau de terre , que celut 
qui perd aura touche* , fera cafi^ ; mais 
tout vaifleau de bois fera lave d'eau. 

13. Or quand celui qui perd fera pu- 
rine de fa perte, il coinptera fept jours 
pour fa purification, 8c lavera les vete- 
mens, & lavera ia Chair d'eau vive , & 
ainfi il fera "net. 

14. Etau huitieme jour, il prendra 
pour- lui deux tourterelles , ou deux 
pigeoneaux , & il viendra devant TE- 
ternel k l'entr^e du Tabernacle d'aitt- 
gnation, 8c il les donnera au Sacrinca- 

teur - ^ .a 

if. Alors le Sacrificateur les ^ ltl ^ 
ra , l'un en Ofrande pour le peche , « 
I'autre en hoioc^ufte : Ainfi le Sacrifica- 
teur fera propitiation pour lui devant 
i'Eternef ,- a caufe de^ fa perte. 
16. L'homme aufli duquel to P^ rte 



vent dans le peche* ne peuvent etre re-; fera fortie lavera d'eau toute fe chair , 

put6es membrw de I'Eglife, hi- avoir \8c fera fouille* jtiiiqu^au foir. r 

aucune communion avec Dieu, pen- 17. Et tout habit, ou toute V^^y™ 

dant qu'elles demeurent dans cet etat. laquelle il y aura de cette perte , lera 

^ „ . „ t «• ™ t, v« Iay ^ e d , eaUj & f fouiu^e jufquau 



CHAPITRE XV. 

Loix touch ant les fouillures des hommes foir, 
&T des fernntes , & la manure de les en U&. Meme la femme 
pirifirr. homme aura la compagnie 



dont nn tel 
fe lavera 
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d'eau avec fon mars , & fera fouillie 
jufqu'au foir. 

19. Et quand une . femme aura fes 
regies , elle fera f£par6e fept Jours. 
Et quiconque la touchera fera louille 
jufqu'au foir. . . • . 

20. Et toute chofe fur laquelle elle 
aura couch € , durant fa reparation, fera 
fouillee ; & toute chofe fur laquelle elle 
aura €t€ aflife fera fouille>. 

21. Quiconque auffi touchera le Ht de 
cette femme lavera fes vetemens , 8ctk 
lavera d'eau, & fera fouille' jufqu'au 
foir. 

22. Et quiconque touchera une chofe 
fur laquelle elle fe fera affife lavera 
fes vetemens , & fe lavera d'eau , & 
il fera fouille" jufqu'au foir. 

23. Mdrae fi quelqu'un touchele lit, 
ou quelque autre chofe fur laquelle elle 
aura £t£ affile , il fera fouille* jufqu'au 
foir. • ■ 

24. Et fi quelqu'un a habits avec el- 
le , pendant le terns de fes regies , H 
fera fouille fept jours ; & tout lit fur 
lequel il dormira fera fouilll. 

25. De meme quand une femme aura 
une perte de fang plufieurs jours , fans 
que ce foit le terns de fes mois , ou 
quand elle perdra plus long-terns que le 
terns de fes mois , elle fera fouille> , 
comroe au terns de fa reparation , tout 
le terns de fa perte. 

26. Tout lit fur lequel elle couchera, 
pendant tout le terns de fa perte , lui 
fera com me le lit de fa reparation. Et 
toute chofe fur laquelle elle s'aified fera 
fouilJle , comme pour la fouillure de fa 
ftparation. 

27. Et quiconque aura touche* ces 
chofes - la , lavera fes vgtemens , & fe 
lavera d'eau , & il fera {buttle* jufqu'au 
foir. 

28. Mais fi elle eft guirie de fa per- 
te , elle comptera fept jours , 8c apres 
eUe fera nette. 

29. Etau huitie'me jour, elle nren- 
dra deux tourterelles ou deux pigeo- 
neaux , & les aportera au Sacrificateur, 
a l'eritrle du Tabernacle d'aflienation ; 

30. Et le Sacrificateur en iacrificra 
l'un en ofrande pour le plchl > 8c I'au- 
tre en holocaufte 5 ainfi fe Sacrificateur 
fera propitiation pour elle devant 1'E- 
ternel , a caufe de fa perte & de fa fouil- 
lure. 

31. Ainfi vous fCparerez les Enfens 
d'lfn&l de leurs fouillures, 8c ils ne 
mourront point, a caufe de leurs fouil- 
lures, en fouillant mon pavilion qui 
eft au milieu <Tettx. • 

32. TeHe eft la loi de celui qui perd , 
& de celui duquel lbrt ce qui le fouille. 

33. TV&eft auffi la loi de celle qui eft 
malade de fes mois , & de toute perfon- 
ne qui perd , foit male , foit femelle , 
& de celui qui couche avec celle qui eft 
fouille'e. •"• 



REFtEXIOfitS. 
pE qu'il y a a obferver fur ces loix , 
V e'eft qu'il gtoit n^ceflaire que Dieu 
les prefenvit aux Ilraglites , afin de les 
former , non feulement a la puretl ex*. 
t6raure 8c corporelle , mais auffi a Pin- 
tlrieure ; laquelle confifte a fitre chafte 
81 continent, 8c a fu'ir toutce qui fouil- 
le le corps 8c Tame devant Dieu. 
CHAPITRE XVI. 
Ce chapitre contient tinftitution du, Sa- 
crifice qui fe faifott le Jour des ex- 
piations , £JT qui etoit le Sacrifice U 
plmfolemnel de toute PanMee. Cette 
fete fe celebroit le dixiime . jour du 
feptieme mois , qui eUit un jour de 
jtune gf de repot pour tout le peuphi 
Ce jour - la , le Souverain Sacrificateur 
ofroit un Sacrifice pour fes peches & 
pour ceux du p tuple ; il entroit dans te 
Lieu tres- faint & y faifott ajperfio* 
avec le fang des vithmes ; £7 apron 
qu'il en etoit forti , on amenoit un 
Bouc choifi par le fort , fur lequel le Sa- 
crificateur faifott la confejfion des pe- 
ches du peuple , £f fon enyoyoit enjui- 
te ce Bouc dans un lieu defert ; c*etoit 
ce qu'on apelloit le Bouc Hazazel. Le 
but de cette ceremonie etoit de mar- 
query que les peches des Ifraelttes etoient 
expies £T otes , comme fi ce Bouc les 
eut emportes avec lui. 
T 'Eternel parla encore a Moyfe apres 
J * - la mort des deux enfans d'Aaron , 
lors que s'6tant aproch^s de l'Eternel 
ils moururent. 

2. L'Eternel done dit a Moyfe : Par- 
le a Aaron ton frere , afin qu'il n'entre 
point en tout terns dans le Santtuaire , 
au dedans du voile devant le propitia- 
toire qui eft fur 1'arche , de peur qu'il 
ne meure ; car je me montrerai dans 
la nu£e fur le propitiatoire. 

3. Aaron entrera en cette manure 
dans le Sanftuaire , /avoir apres qu'il 
aura ofert un veau du troupeau pour le 
pe'chi , 8c un b£Ker pour rholocaufte. 

4. II te revetira de la chemiie faerie 
de lin , ayant mis les caJeqons de lin 
fur fa chair , & il fe ceindra de la cein- 
ture de lin, & il portera la tiare de 
lin , qui font les vttemens facr^s ; & 
apres avoir lav6 fa chair d'eau , il s'en 
revetira. 

•5. Et il prendra de PafTemble'e des 
enfans d'Ifrael deux jeunes boucs en 
ofrande pour le p£ch€ , & un bltier 1 
pour l'holocaufte. 

6. Et Aaron ofrira ltm veau pour le 
pe*ch6 , & fera propitiation , tant pour 
foi que pour fa inaiibn. » 

7. Et il prendra les deux boucs , 8c 
Its preTentera devant l'Eternel , a Pen- 
tr^e du Tabernacle d'aihgnation. '' 

8. Et Aaron jettera fur les deux boucs 
le fort ; un fort pour l'Eternel , & un 
fort pour Hazazel. 

9. Et Aaron offrira le bouc fur lequel 
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le fort fera tombl pour PEternel , 8c le homme expres. 



facrifiera en ofrande pour le p£che\ 

io. Mais le bouc far lequel le fort fe- 
ra tomb£ pour Hazazel (era preTente' vi- 
vant devaat PEternel pour faire propi- 
tiation fur lui , £T on Penvoyera au di- 
vert pour Hazazel. 

II. Aaron done offrira fon veau pour 
le p&he' , & fera propitiation pour foi 



22. Le bouc done portera fur foi ton* 
tes leurs iniquites dans une terre inha- 
bitee , & Vhommc lauTera aller le bouc 
par le deTert. 

23. Et Aaron reviendra au Tabernacle 
d'afiignation t & quittera les veteniens 
de lin , dont il s'&oit vera quand il etoit 
entre" dans le Sanauaire , 8c il les met- 



8c pour fa maifon , & il egorgera fon tra la. 

veau qui eft Pofrande pour le p6ch£. ' 24. II lavera aufli foa corps avec de 

12. Puis il prendra plein un encenfoir Peau au Lieu faint , 8c il fe reveura de 
de la braife du feu de deflus Pautel qui ifes- veteniens ; & Itant ford , il offrira 
eft devant PEternel , & plein fes paumes jfon holocaufte , & Pholocaufte du peu- 
de parfum de chofes aromatiques pul- pie. 

venft, & il Paportera au dedans du 2*. 11 fera aufli fumer fur Pautel la 
voile : grailTe de Pofrande pour le peche\ 

13. Et il mettra le parfum fur le feu | 26. Et celui qui aura conduit le bouc 
devant PEternel ; afin que la fiimee du jwmr Hazazel, lavera fes vetemens & 
parfum couvre le propitiatoire qui eft fur Ion corps avec de Peau , puis il rentre- 
r^ r^»__-__-__ _._« -1 _. — ..._— ra au cam p # 

27. Mais on tirera hors du camp le 
veau 8c le bouc qui auront it€ ouerts 
en ofrande pour le picbi, & defquels 
le fang aura €t€ Porte* au Sanftuaire 
pour y faire propitiation , & on brule- 
ra au feu leur peau , leur chair 8c leurs 
excrlmens. 

28. Et celui qui les aura bruits la- 
vera fes veteniens & fon corps avec 
de Peau; apres cela il rentrera au 
camp. 

29. Et ceci vous fera pour une or- 
donnance perpltuelle : Le dixieme j$ur 
du feptieme mois vous amigerez vos 
anies , & vous ne ferez aucune ceuvre , 
ni celui qui eft du pays , ni Pltranger 
qui fait ion fejour parmi vous. 

30. Car en ce jour - la le Sacrificateur 
fera propitiation pour vous , afin de 
vous purifier; ainji vous ferez purifies 
de tous vos pe'ehes , en la pretence de 
PEternel. 

31. Cevous/er« done un Sabbat de 
repos, 8c vous affligerez vos .ames ; 
e'eft une ordonnance perpetuelle. 

32. Et le Sacrificateur qu'on aura 
oint , 8c qu'on aura confrere* pour cxer. 
cer la Sacnficature a la place de fon p$- 
re , fera propitiation , s'eunt revetu des 
vetemens de lin , /avoir des veteniens 
facr£s. 

33- Etil fera expiation pour le faint 

Sanauaire , pour le Tabernacle d'afii- 

nation , pour PAutel , pour les Sacri- 

icateurs , & pour tout le peuple de Pai- 

femblee. 

34. Ceci done vous fera pour une or- 
donnance perpetuelle, pour taire pro- 
pitiation pour les Enfans dTfrael de 
tous leurs peches une to is Panose. Et 
on fit comme PEternel Pavoit comman- 
ds a Moyfe, 

REFLEXIONS. 
f)IEU avoit Itabli la grande Fete des 
expiations, qui fe celebroit une 



le Temoignage ; ainfi il ne" mourra 
point. 

14. II prendra aufli du fang du veau , 
8c il en fera afperfion avec fon doigt au 
devant du propitiatoire vers Porient ; 
nieme il fera afperfion de fon fang - la 
fept fois avec fon doigt devant le propi- 
tiatoire. 

. 15. II egorgera auflt le bouc du peu- 
ple, qui eft Pofrande pour le plchl, & il 
aportera fon fang au dedans du voile, & 
fera de fon fang comme il a fait du fang 
du veau , en faifant afperfion vers le 
propitiatoire , fur le devant du propl 
tiatoire, 

1 6. Et il fera' expiation pour le Sanc- 
tuaire , en le nettoyant des fouillures des 
Enfans d'Ifrael , 8c de leurs forfeits , & 
de tous leurs plchls. Et il fera la me- 
me chofe au Tabernacle d'aflignation , 
qui eft avec eux au milieu de leurs fouil- 
lures. 

17. Et perfonne ne fera au Taberna- 
cle d'aflignation , quand le Sacrificateur 

Jr entrera , pour faire propitiation dans 
e San&uaire , jufqu'a-ce qu'il en forte , 
lprs qu'il fera propitiation pour foi, & 
pour fa maifon, & pour toute Paflem- 
bl*e dTiraeX 

18. Et il fortira vers Pautel qui eft de- 
vant PEternel , 8c il fera Pexpiation 
pour lui ; 8c prenant du fang du veau , 
8c du fang du bouc , il le mettra fur les 
cornes de Pautel tout autour. 

19* Etil fera afperfion du fang avec 
fon doigt fept fois fur Pautel, & le net- 
toy era , & le purifiera des fouillures des 
Enfans Ifrael. 

20. Et quand il aura acheve* de faire 
expiation pour le Sanauaire , 8c pour 
le Tabernacle d'aflignation , & pour 
PAutel, alors il offrira le bouc vivant. 

21. Et Aaron, mettant fes deux mains 
fur la tete du bouc vivant, confeflera 
fur lui toutes les iniquites des Enfans 
dTfrael ,& tous leurs forfeits felon tous ^ . ... , ... _„ 

• leurs plchls, & les mettra fur la tete fois toutes les annles , afin qu'en cc 
du bouc , & Penvoyera au deTert parun ' jour la les Ifraelites s'humiliailent de- 
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vant lui par le jeune & par la confef- 
fion de leurs p*ch£s , & qu'ils en ob- 
tinffent le pardon. C'eft a quoi tendoit 
le facrifice folemnel qu'on offroit a 
Dicu , & 1'entrSe du Souverain Sacri 
ficateur dans le Lieu tres- faint L'u- 
fage que les Chretiens doivent faire de 
cette lecrure eft marque* par St. Paul 
dans Ton Epitre aux H^breux , parti- 
culie'rement au chapitre IX. & voici les 
reflexions qu'il y fait: I. Que comme 
les pe'che's des Ifraeiites etoient expi£s 
par le facrifice du jour des propitia- 
tions, & par PentreVdu Sacnficateur 
dans le Lieu tres - faint ; aufli JeTiis- 
Chrift a pleinement fait la propitiation 
de nos p£ches , & nous a ouvert Ten- 
tree a la gloire c&efte , par fon Sacri- 
fice & par fon Afcenfion au Ciel. II 
L'Apotre remarque ces differences en 
tre les ancicns Sacrifices , 8c celui de 
JeTus - Chrift : I. Clue les Sacrificateurs 
ofiroient des facrifices pour leurs pro- 
pres p6ches , parce qu'ils Itoient p£- 
cheurs ; au lieu que ^eTus - Chrift , 
fcant parfaitement faint & fgparl des 
pgeheurs, n'a pas eu befoin d'dfrir au- 
cun facrifice pour fes pe'che's. II. Que 
les Sacrificateurs n'entroient dans le 
Lieu faint qu'une fois Tan , ce qui 
raarquoit que l'entree au Ciel u'ltoit 
pas encore ouverte ; au lieu que Jgfus- 
Chrift nous a ouvert le chemin du Ciel 
par fon facrifice. III. Que ces anciens 
Sacrifices etoient rtfteres chaque annee, 
ce qui en prouvoit l'infuffifance ; mais 
que le Sacrifice de ndtre Seigneur n'a 
point du Stre reitere\ S. Paul remar- 
que de plus , que le Souverain Sacnfica- 
teur entroit dans le Sancruaire avec le 
fang des viftimes ; mais que JeTus eft 
entr6 dans le Ciel par fon propre fang. 
Enfin , cet Apdtre dit , que le fang des 
betes ne pouvoit pas par lui -memer*- 
concilier les hommes avec Dieu ni les 
fanftifier ; au lieu que le fangde JeTus- 
Chrift a la vertu d'expier nos p^ches , 
& de purifier nos confeiences. Toutes 
ces conflagrations doivent nous faire 
fentir les avantages dont nous jowlfc 
fons, & la neoemtS d'en . profiter par 
la foi & par la repentance ; fans quoi 
ce grand Sacrifice de N6tre Sauveur 
nous feroit inutile. II parpit , au refte, 
par cette lp* - mri ordonnOit aux Ifragh- 
tes de jeui > 

que c'eft » 

Dieu, des « 

Jeunes fole ?s 

terns deftin 
CHi 
Dieu(fefena Z* 

qu'a Pent *"' 

tra $»'i li *- 

ger du fa, w 

qui etoien 

9Ht *uoi&„ . - 

jauvages. 



T 'ETERNELparlaatrffi aMoyfe, di 
*** fant: 

2. Parle a Aaron & a fes fils , & a 
tons les enfans dTfracH , & leur dis : 
C'eft ici ce que 1'Eternel a.comraaadl , 
difant : 

3. Si quelqu'un de la maifon dTfrael 
ay ant emerge un taureau , ou un a- 
gneau , ou une chevre dans le camp, ou 
f'ayant immote hors du camp , 

4. Ne l'a point amene a rentrle du 
Tabernacle d'aflignatiOn , poor en fai- 
re l'ofraude a 1'Eternel , devant le pa- 
vilion de l'Eternei , ce fang fera impu- 
te a cct homme - la ; il a rlpandu ce 
fang ; aufli cet homme fera retranchl 
du milieu de fon peuple ; 

5. Afin que les enfans d'lfragl ame- 
uent leurs facrifices qu'ils ofrent a la 
campagne , qu'ils les amenent a 1'Eter- 
nel , a Tentr^e du Tabernacle d'affi- 
gnation, vers le Sacrificateur , & qu'ils 
les facrifient en facrifices de profp£rite*s 
a TEternel i 

6. Et quele Sacrificateur repande le 
fangfur l'autel de 1'Eternel , « a l'entre'e 
du Tabernacle d'aflignation , & faffe 
fumer la graifle en. bonne odenr a 1'E- 
ternel ; 

7. Et qu'ils n'ofrent plus leurs facri- 
fices aux demons, auxqiiels ilsfefont 
proftitu^s. Que ce leurloit une ordon- 
nance perp&uelle dans leurs a^es. 

8. Tu leur diras done •: Quiconque 
des enfans dlfrael , ou des Strangers 
qui font leur fejour parmi eux, aura 
ofert un holocaufte ou un. facrifice , 

9. Etquinel'aura point amene pour 
le facriner a PEternel, a l'entrle du 
Tabernacle d'affignation, cet homme- 
la fera retranche* d'entre fes peuples. 

10. Si quelqu'un de la famille dTC- 
rael , ou des Strangers qui font leur 
fejour parmi eux, mange de quelque 
fang que ce foit, je mettrai ma face 
contre cette perfonne qui aura man^ le 
fang , & je la retrancherai du milieu 
de ton peuple. ,. 

il. Car Tame de la chair eft dans 
le fang i aulfi vous ai- je ordonne qu'il 
foit mis fur l^autel, pour faire propi- 
tiation pour vos ames; cat Cleft le fang 
qui fera propitiation pour Tame. 

12. C'eft pourqucu j'ai dit aux en- 
fans dTfraef ; Que pecfonne d'entre 
vous ne mange du fang : Que Te'tran- 
ger m6me, qui fait fon fejour parmi 
vous , ne mange point de fang; 

13. Si quelqu'un des enfans d'Ifrael , 
ou des Strangers qui .font leur fgjour 
parmi eux , a pris a la.clwfle une bdte, 
ou utf oifeau qu'on^mange , il repandra 
leur fang , & il le couvrira da pouJTiere. 

14. CarTamede toufce Chair >,<y? dans 
fon fang ; il lui t tent lieu -d^mc : C'eft 

,. pourquoi j'ai dit aiix enfans 4'Ifrael : 

r/(V6us ne mange re z point . te fang d'au- 

! tcune chair \ car Tame ^tovW chai reft 

I 3 fon 
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15. Si quelqtfun, taut celui qui eft 
ne* an pays , que retranger , mange de 
la chair, de quelque bete morte d'elle- 
meme , ou dechir£e par les betes fauva- 
ges , il lavera fes v£temens , & fe lave- 
ra d'eau ; & il fera {buille* jufqu'au foir ; 
& aprds cela il fera net. 

16. Que s'il ne lave pas fesvetemens, 
& fon corps , il portera Ton iniquity. 

R E F L EX I N S. 
T A detienfe que Dieu faifoit aux It 
•^ raelites , d'ofrir des facrifices 'ail- 
leurs que dans le lieu qu'il avoit choi- 
fi , & qu'en preTence des Sacrificateurs, 
tendoit a conferver parmi les Ifraeiites 
la purete & l'uniformite du culte di- 
vin , & a empecher qu'ils n'introduifif- 
fent un faux culte , & qu'ils ne fe laif. 
fiuTent aller a Fidolatrie. Ces precau- 
tions que Dieu avoit prifes dans cette 
vue nous montrent , que la Religion 
doit fctre conferv^e dans fa purete , & 
qu'il ne faut jamais fe detourner de ce 
que Dieu nous a prefcrit dans fa Pa- 
role. La deienfe de manger du fang 
& des bites mortes fut faite pour eloi- 
gner les Ifraeiites du meurtre, dela 
cruaute* , & des moeurs barbaresdes' na- 
tions idolatres; auffi bien que de la 
coutume qu'elles avoient de manger du 
fang , dans le culte qu'elles rendoient 
aux fauiTes divinitls. II paroit outre 
cela de ce chapitre , que Dieu avoit 
inierdit Pufage du fang , parce que le 
fang etant r£pandu pour faire la pro- 

Sitiation des pgchls des hommes , on 
evoit le regarder comme une chofe 
qui etoit oferte a Dieu, & deftin^e a 
un ufager&igieux. Ainfi cette loi avoit 
ete* Itablie avee une graride fagefle. Ce 
que nous avons a confiderer la-deffiis , 
c'eft que la loi de JeTus - Chrift , extant 
la loi de la charite , eile nous detourne 
de rinhumanit* *rde l'efufion tiu fang , 
encore plus fortement que la loi de 
Moyfe n'en detournoit les Ifraeiites ; 
& qu'ainfi nous devons avoir en hor- 
reur ces- crimes & tout ce qui en apro- 
che. * 

CHAPITRE XVIII. 
Dieu defend. MUx Ifraeiites tfimiter les 
Egyptuns & les CanaHttns dans leurs 
crimes , £T « particulier dans leurs 
mortage* inceftueux , & dans leurs im- 
furetes. II declare que c*iuit a caufe 
de ces crimes que UsCandniens aUoient 
ttr* detruits ; & que fi les J frail itts les 

Limitount iU tefirritnt aujt. 
?Eternel nada aulfl a Moyfe , & lui 
dit : 
% 2. Parle ate Enfant dlfcael , & di 
leur : Je/»« Interne* votre Dieu : 

3. Vous ne ferez point ce qui fe fait 
dans le pays* 4'Egypte , ou vous avez 
habite* , ni . ce quFft: feit au pays de Ca- 
naan, dans toque! jfe vous fats entrer ; & 



4. Mais vous exlcuterez mes ordon- 
nances , & vous garderez mes ftatuts , 
afin de les fuivre : Je fuu TEternel vd- 
tre Dieu. 

%. Vous garderez done mes ftatuts- & 
mes ordonnances , & l'homme qui les 
accomplit vivra par elles : Je fuii TE- 
ternel. 

6. Nul ne s'aprochera de celle qui eft 
fa proche parente pour d^couvrir fa 
nudite* : Je fuu TEternel. 

7. Tu ne dgcouvriras point la nudite* 
de ton pere , ni la nudit^ de ta mire ; 
c y eft ta mire ; tu ne dlcouvriras point 
fa nuditl. 

8. Tu ne dlcouvriras point la nudite* 
de la femme de ton pgre ; e'eji la nudi- 
ty de tonplre. 

9. Tu ne dlcouvriras point la nuditd 
de ta foeur , fille de ton n6re , ou fille 
de ta mere , ne'e dans la maii'on , ou hors 
de la maifon ; tu* ne decouvriras point 
leur nuditl. 

10. Pour ce qui eft de la nudite* de la 
fille de-ton fils , ou de la fille de ta fil- 
le , tu ne decouvriras point leur nu- 
dite*; car elles /cwtta nudite. 

li. Tu ne decouvriras point la nudi- 
te* de la fille de la femme de ton pe*fe , 
n£e de ton pe*re ; e'eft ta foeur. 

12. Tu ne decouvriras point la nudite* 
de la foeur de ton pe*re ; die eft proche 
parente de ton plre. 

13; Tune decouvriras point la nudi- 
te de la fieur de ta mere ; car elle eft 
prochejjarente de ta mere. 

14. Tu ne decouvriras point la nudi- 
te du frere de ton pere , £T tu ne t'a- 
procheras point de fa femme ; elle eft ta 
tante. 

15. Tu ne decouvriras point la nudi- 
te" de ta belle - fille ; e'eft la femme de 
ton fils; tune decouvriras point fa nu- 
dite. 

16. Tu ne decouvriras point la nu- 
dite de la femme de tonfrere. 

17. Tu ne" decouvriras point la nu- 
dite d'une femme & de fa fille ; 8c tu 
ne prendras point la fille de fon fils , 
ni la fille de fa fille pour decouvrir 
leur nudite \ elles font tes proches pa- 
rentes; c*eft\m crime enorme. 

18. Tu ne prendras point aufll une 
femme avec £a fotur, pour Taffliger 
en decouvfant fa nudite fur elle , pen- 
dant fa vie. 

19. Tu n*ajprocheras point de ta fem- 
me pendant £a feparation de la fouillu- 
re, pour decouvrir fa nudite. 

20. Tu n'auras point .aufli la compa- 
gnie de la femme de tQn prochain , te 
fouillant avec elle. , 

ai. Tu ne donnecas point de tes en- 
fans pour les faire paiier- far le feu a 
Thonneur de Moloc t & tu ne profane- 
ras point le Norn de ton. Qieu i Je fuk 
l'Eternel. 

42. Tu 
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22. Tun'auras point auffi la compa- 
gnie d'ua male ; c'eft une abomina- 
tion. 

23. Tu ne t'aprocheras point auffi 
d 1 aucune bete pour te fouiller avec el- 
le ; & la femme ne fe proftituera point 
a une bete; c'cft une confufion. 

24. Ne vous fouillez done point par 
aucune de ces chofes ; car e'eft dans 
toutes ces chofes la que fe font fouill£es 
les nations que je vai chaffer de devant 
vous ; 

25. Dequoi la terre a €t6 fouillee , 
& je puuis fur elle fon iniquity , & la 
terre vomit feshabitans. 

26. Mais pour vous, vous garde rez 
mes ftatuts & mes ordonnances ; & 
vous ne ferez aucune de ces abomina- 
tions-la, ni celui qui eft 11^ au pays, 
ni P£tranger qui fait fon fiSjour parmi 
vous. 

27. Car les gens de ee pays - la , qui 
y ont 6t€ avantvous , ont fait toutes ces 
abominations , & la terre e n a iti fouil- 
tee. 

28. Prenez done garde que la terrene 
vous vomuTe , fi vous la fouillez , centi- 
me elle aura vomi les nations qui y ont 
ete avant vous. 

29. Car fi quetyu'un fait aucune de 
toutes ces abominations - la , ces per- 
formed qui les auront faites ferohtre- 
tranche'es du milieu de leurpeuple. 

30. Vous garderez done ce que fai 



Cela ne nous permet pas de. d outer que 
Dieu n'ait, en horreur Prriiputete* , & 

Jiue les crimes qui fe commettent par 
es habitans d'un pays ne le fouillent , 
& n'y attirent la matediftion de Dieu , 
lorfque ces crimes y deviennent com- 
muns, lors qu'ils demeurent jmpunis , 
& qu'on ne travaille pas a en arr^ter le 
cours. 

CHAPITRE XIX 1-18. 
Les loix que ce chapitre coniient regar- 
dent Pobfervation du Sabbat £T des Fe- 
tes ; Pldolatrie , £7 les Sacrifices. Dieu 
defend aux Ifraelites de glaner lews 
champs , £3* de grapiller leurs vignes ; 
de derober , dejurerfauffement, de re- 
tenir le falaire des ouvriers , de /aire 
du mat aux fourds £T ailx aveugles , 
de commettre des injustices dans les Ju- 
gemens, de medire duprochaink & de 
le hair. 
T 'ETERNEL parla auffi a Moyfe , di- 
J -' fant : 

2. Parle a toute Paflemble'e des En- 
fans d'lfraSl , & di-leur : Soyez faints ; 
car je fuu faint , moi qui fuu l'Eternel 
votre Dteu. 

3. Que chacun revere faMe>e &fon 
Pere ; & vous garderez mes Sabbats : 
Je fuu l'Eternel vdtre Dieu. 

4. Vous ne vous tournerez point vers 
les idoles , & vous ne vous ferez aucuns 
Dieux de fonte : Je fuu TEternel vd- 
tre Dieu. 

5. Si vous offrez un facrifice de prof- 
>ent"£s a TEternel , vous le facrinerez 
le votre boh gre\ 

6. On le mangera au jour du facri- 
ice , & le lendemain ; mais ce qui ref- 
ers jufqu'au tsoifilme jour fera brule* 
lu feu. 

7. due fi on" en mange au troifilme 
our, ce fera une abomination, £^il 
le fera jioint agr£e\ ' 

8. Quiconque auffi en mangera por- 
:era la peine de fon iniquiti ; car il 
iura' profane* la' chofe fainte de l'Eter- 
rel ; & cetfe perfonne - la feta retran- 
:he*e d'entre fes peuples. 

9. Et qUand vous feirez la moiflfon 
le vos terres , tu n'acheveras point de 
moifonner le bout de ton champ , 8c 
tu ne glaneras point ce qui reftera a 
cueillir de ta tnoifibn. 

10. Et tu ne grapillSras point ta vi- 
gne , tii ne recueilleras pointless grains, 
de ta vigne ; ' mais tu les laifleras aU. 
pauvre& al'Strahger: Je^rEternel 
votre Dieu. ' . , ~ 

11. Vous ne de>oberez point , &vous 
ne denierez point la chofe a ^m elle apar- 
tientj & aucun de vous ne mentiraa 
fon urochain. • ' ' \ 

12. Vous ne jurerez point par.' jjion" 
Nom en mentant; car tu jirofanerois 
le Ndm de ton Dieu: Je/»w r£ternel. 

1 3-. Tu n'oprimeras; ^oint ton ftrp- 

cbain , & tu ne le ^lleras point.. Le 
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33. Si quelque e^ranger habite en vo- 
ire pays , vous ne 1m ferez point de 
tort 

• 34* L' Stranger qui de me 11 re avec vous 
▼ous fera comme celui qui eft ne" parmi 
vous , & vous Taimerez comme vous- 
memes ; car vous avez 6te* etrangers au 
pays d*Egypte : Je fuu TEternel votre 

3S. Vous ne ferez point d'iniquite* 
dans les jugemens ; ni dans ce qui fert de 
regie , ni dans les poids , ni dans les 
nurtures. 

3*6. Vous v aurez les balances juftes , 
les j>ierres a pefer juftes, Tepha jufte, & 
le hin jnfte : Jefuu rEternel votre Dieu 
qui vdus ai retires du pays d'Egypte. 

37. Gardez done tous me touts & 
mes ordonnances , & faites - les : Je fuu 
TEternel. 

REFLEXIONS. 
1L taut favoir que laplupart de ces loix 
1 avoient €t£ donn£es , afin que les Is- 
raelites ne fuiviffent pas les coutumes 
fuperftitieufes & les moeurs des idol a- 
tres. Dieu deTendoit le melange des 
efpdces, pour eloigner les Ifraelites 
de tout commerce criminel , audi 
bien que de la fuperftition & de Tido- 
latrie. II nc vouloit pas qu'ils mangeaf- 
fent les fruits que les arbres portoient 
Us trois premieres armies ; parce que 
Von ne pouvoit manger des fruits d*un 
arbre , qu r on n'en eut pr$mi£rement of- 
fert les pr^mjees a Dieu ; 8c qu'avant 
la quatrigme annie , les fruits 6tant 
d'ordinaire de peu de valeur , on ne 
pouvoit les lui offrir ; Dieu ayant com- 
mand^ qu'on lui preTentat ce <jiril y au- 
roit de meilleur en chaque efpece. Get- 
te loi Itoit audi opofee aux coutumes 
des idolatres, & tendoit a apprendre aux 
Ifraelites , que tout ce que fa terre pro- 
duifoit venoit de la liberalite de Dieu. 
Les autres loix nous aprenent , que e'eft 
une extreme impilte de confulter les de- 
vins , que Ton ne doit pas s'aftUger ex- 
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garder Us Loix de Dieu , £T a fuir les 
coutumes £T les maurs des Cananeens. 
T 'Eternel parla a Moyfe , difant : 
*- 2. Tu diras aux Entans d'lfragl : 
Quiconquc des entans d'Ifrael , ou des 
etrangers qui demeurent eu Ifrael , don- 
nera de fes enfans a Moloc , fera pimi 
de mort ; le Peuple du pays Tailbmme- 
ra de pierres. 

3. Et je mettrai ma face contra un tel 
homme , & je le retrancherai du milieu 
de fon peuple , parce qu'il aura donne* • 
de fa race a Moloc , pour fouiller mon 
San&uaire , & profaner le Nom de ma 
faintete. 

4. Que fi le Peuple du pays ferme les 
yeux , de quelque manigre que ce (bit , 
pour ne point voir quand cet homme-la 
aura donne" de fes enfans a Moloc v £T 
pour ne le point faire mourir j 

5. Je mettrai ma face contre cet hom- 
me-la , & contre faramiUe , & je le re- 
trancherai du milieu de leur peuple , 
avec tous ceux qui fe proftituent a fon 
exemple , en fe proftituant a Moloc. 

6. Pour ce qui eft de la perfonne qui 
fe dltournera apres ceux qui ont Tefprit 
de Python, & apres les devins , fe prof- 
tituant apres eux , je mettrai ma race 
contre cette perfonne-la , & je !a retran- 
cherai du milieu de fon peuple. 

7. Santtifiez vous done, & foyez faints; 
car je fuis TEternel votre Dieu. 

8. Gardez aufli mes ordonnances , & 
ex6cutez-les : Je fuu TEternel qui vous 
fan&iHe. 

9. Quand quel qu'un 'aura maudit fon ■ 
Pe*re ou fa M£re , on le fera mourir : H. 
a maudit fon Pere ou fa Mere ; fon fang 
e/furlui- 

10. Et pour Thorame qui aura com* 
mis adultere avec la fern me d'un autre * 
puis qu'il a commis adultere avec la. 
femme de fon prochain , on fera mourir. 
Thomme & la femme adultere. 

11. L'homme qui aura couche* avec 
la femme de fon plre a dlcouvert la 
nudite* de fon pe*re : On les fera mou- 
rir tous deux ; leur fang eft iur eux. 

12. Et quand un homme aura couch^A 
avec fa belle - fille , on les fera mourir 
tous deux : lis ont fait un horrible melan- 
ge ; leurfang eft fur eux. 

13. Quand un homme aura eu la com- 
pagnie d'un male, ils ont tous deux fait 
une chofe abominable ; on les fera mou- 
rir ; leur fang eft fur eux. 

14. Et quand un homme aura pris une 
femme & fa m^re ,. cVjr un crime enor- 
me ; il fera brule* au feu avec elles , afia 
qu'un crime fi Inorme ne fe connnette 
point au milieu de vous. . . , r 

15. L*homme qui fe fera fouill^. avec 
unebgte fera .puni de mort ; vous 1( |ujK- 
rez auffi la bete. -*•...• a- 

16. Et quand quelle femme, fe fera 
proftitute a quelque b^te qiiejce foit , 
tu tufcras. cette femrtie, avec la b^fee i on 

IS les 
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les re ra mourir ; leur fang eftftir eux. 

17. Quand nn homme aura pris fa 
fceur , lille deTon pdre , ou fille de fa 
rndre , & aura vii fa miditt, & qu'elle 
aura vu la nudite* de fonfrere , c'eft une 
chofe infame ; auffi feront ils retranchls 
en la preTence des enfans de leur peuple ; 
il a dgcouvert la nudite* de fa fceur ; il 
portera la peine de fon crime. 

18. Quand un homme aura concha 
avec une femme qui a fes mois , & qu'il 
aura d£couvert la nudite* de cette femme , 
end^couvrant fon flux, & lors qu'elle 
aura auffi d&ouvert le flux de fang , ils 
feront tous deux retranch^s du milieu 
de leurpeuple. 

19. Tu ne d^couvriras point la nudite* 
de la foeur de ta me>e , ni de la fceur de 
ton pe>e ; car ft quelqu'un decouvre la 
honte de fa chair, ils porteront tous deux 
la peine de leur crime. 

20. Et quand un homme aura couch £ 
avec fo- tante , il a dgcouvert la nudite 
de fon oncle ; ils porteront la peine de 
leur p€che 4 & ils mourront fans enfans. 

a i. Et quand un homme aura pris la 
femme de fon fre>e , c*eft une ordure ; 
il a dlcouvert la honte de fon frlre ; ils 
rt*auront point d'enfans. 

22. Ainfi gardez tous mes ftatuts , & 
toutes mes ordonnances , & exlcutez- 
les ; & le pays auquel je vous fais entrer 
pour y habiter ne vous vomira point. 

23. Vous nefuivrez point auffi les or- 
donnances des nations que je vai chaffer 



connouTent pas le vrai Dieu fon$ capa- 
bles. II eft a remarquer enfuite, que la 
loi de Dieu condamne tres expreffignient 
la devi nation & la magie, comme des 
chofes non feulement vaines , mais tres 
criminelles; & qu'il y avoit peine de 
mort contre ceux qui confulteroient les 
devins, & contre les devins eux-.m&- 
mes. Comme il n'y a que Dieu qui conr 
noifle l'avenir & les chofes cachees , c'eft 
une tres grande impi&e de s' ad reflet 
aux devins & d'y ajouter foi. Dieu vou- 
loit aufli qu'on fit mourir ceux qui mau- 
diroient pe"re ou mere , de mfcme que 
les adulteres , & ceux qui fe fouille- 
roient par des impuretis. d&eftables , 
tant hommes Que femmes. Par la top 
peut juger comoien ces crimes font abo- 
minables , & avec Quelle f£v£rit£ Dieu 
puniradans l'autre vie des Chretiens qui 
,1'erbient capables de s'y abandonner. En- 
fin , les exhortations re"iter£es que Diea 
adrefle aux Ifraelites a ne pas imiter 
les Cananlens dans leurs dlbordemens , 
& a lui etre un peuple faint , doivent 
nous faire penfer , nous qui fom« 
mes Chretiens , que Dieu nous ayant f<6<* 
pares du monde , nous ne devons pas 
nous conformer au fi£cle preTent, ni 
aux moeurs des mondains ; mau que com" 
me celui qui now a apeUis eft faint , nous 
devons auffi 'etre faints dans toute notrt 
conduite ; puifqu'il eft ecrit : Soyez faints , 
car je fuu faint. C r eft ainfi que l'Apdtre 
St. Pierre applique aux Chretiens cette 



de devant vous ; car elles ont fait toutes ' exhortation qui eft contenue dans ce cha- 



ces chofes -la , & je les ai eu en abo- 
mination. 

.24. Et je vous ai dit : Vous poiTederez 
leur pays, & je vous le donnerai pour 
le pouteder ; tfeft un pays oik coulent le 
lait & le miel : Je fuu l'Eternel votre 
Dieu, qui vous ai Spares d'avec les au-\ 
tres peuples. 1 

25. CMlpourquoifi&parezlabeteneM 
te d'avec la fouillee , l'oifeau net d'avec ! 
l*fouill6, &nerendez point abomina- ' 
bles vos perfonnes , en mangeant des b£- 
tes & des oifeaux fouilles , ou aucune 
chofe qui rampe fur la terre ; f avoir ce 
que Je voiis ai ftgpare* & deTendu , com- 
me uue chofe impure. 

16. Vous me lerez done faints ; car 
je'fuk Iklnt , moi l'Eternel , & je vous 
aS?ipar6s d'avec les autre* peuples , afin 
qtie vous foyez-a moi. 

27. Quand uh homme ou une femme 
aura 'un efprit de Python , ou fera d£- 
vin i on les fera mourir ; on les aifom- 
jriera de plerres ; leur fang eft fur eux. 

REFLEXIONS. 
"\70ici les reflexions qu'il raut faire fur 
* ces loix : La dtfenfe de bruler les 
enfihiS "tc de'tes ofrir aTidole de Mo- 
loc, nous fait voir a quel exces d'inhu- 
manin l*s peuples idolatres s'abandon- 
neienf dans le • fervice . de leurs faux 



mtre. 

CHAPITRE XXI. 

Les Loix qui font contenus dans ce chaps* 
tre , regardent la purete des Sacrijica* 
teurs : Dieu prefcut ce qu'tls devoient 
obferver dans ledeuil^ '£7 dans leurs ma* 
r sages, llordonhc (pConfdjTc mourir la 
filles des Sacrificnteurs , // elles tomboient 
dans Vimpurete , fir* it defend de rece- 
voir au fervice du Tabernacle ceux qui 

arle aux 

& leur 

e parnu 

«t ,' qui 

fa MeV 

Is, pour 

e Qui le 
point eu 
e* 

irmifou 
i.maiL 
tete , ni 
fe feront 



di 
foi 

le 
re 
fa 

to 
de 

PC 

lei 
pc 

eu i & ne 
protaneront point le nom deleur Dieu * 
car ils oftrent les. facrifices de rEtetuel , 
taits par le feu, qui font la viajide de H «r 



Dleax',"& dequoiles iiommes qui ne Diem c'eft pourquoi ila lajronttres-Xaiots. 

i* < 7- Us 
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7. Us n'6pouferont point une femme 
debauchee ou d&honoree , & ils n'epou-, 
feront point une femme re*pudie> par fon 
mari ; car ils font confacrls a leur Dieu. 

8. Tu feras done, que chacun d'eux" 
foit faint , parce qu'ils ofrent la viande 
de ton Dieu ; ils te feront done faints , 
car je Cuti faint , moi l'Eternel, qui vous 
fan&ifie. 

9. Si la fille du Sacrificateur fe fouil- 
le , en commettant fornication , elle 
fouille fon pe>e ; qu'elle foit b'rulfe au 
feu. 

10. Etle Souverain Sacrificateur d'en- 
tre fes fre>es , fur la tete duquel rhuile 



car fcfuis l'Eternel qui les fanaifie. 
. 34. Movfe done parla ainfi a Aaron 
& a fes fils , & a tous les Enfans d'I£ 
ragl. 

R E F L E X I N S. 
rjleu ne vouloit pas que les Sacrifica- 
tJ teurs fe ibuillaflent pour les morts , 
e'eft - a - dire , qu'ils afliftaffeut aux fu- 
herailles des perfonnes mortes , ni qu'ils 
donnaflent des marques de deuil , h 
moius que ce ne fut pour la mort des 
perfonnes qui leur attouchoicnt de plus 
pres. La raifon de cette deTenfe eft, 
que cela les auroit rendus fouille's felon 
la loi , & incapables d'aflifter au Taber. 



de Pon&ion aura 6te rlpandue , & qui nacle , & de celebrer le Service. Cette 



fe fera confacre" pour fereve'tir des vete- 
mens facres , ne dgcouvrira point fa te- 
te & ne dgchirera point fes vetemens. 

1 1. II n'ira point vers aucune perfon- 
nemorte, il ne fe fouillera point pour 
fon Pe>e , ni pour fa Me*re. 

12. Et il ne fortira point du Sanftuai- 
re , & il ne fouillera point le Sanmiaire 
de fon Dieu , parce que la courpnne £? 
Thuile de l'onttion de fon Dieu eft fur 
lui : Je fuu l'Eternel, 

13. II 1 



loi , de meme que les autres que ce cha- 
pitre contient, avoit done iti donnle 
dans deux vues. principals : I. Pour 
eloigner, d'autaut plus le peuple & les 
Sacrificateurs eux-niemes de l'idolatrie ♦ 
& des continues des idolatres , & pour 
em pecli er que Ton ne vit dans la perfon- 
ne , ou dans la famille des Sacrifica- 
teur s , les niemes d^reglemens qu'on re- 
marquoit parmi les Pretres des faufles 
religions. II. Afin que la fainted des 
Sacrificateurs rendit fa Religion plus v£- 
nlrable , & que les Ifraelites apriilent 

_, . m ....... nifpar-la a etre faints eux - memes. La 

one rlmidile, ni une fehime deshono-i loi qui excluoit du fervice du Tabernacle 
ree , m une j>roftitu6e ; niais il prendra; ceux qui avoient quelque deTaut en leur, 
•pour femme une vierge d'entre.fes peu-j corps, tendoitaufli aPhonneurde laRe- 
ples. ... j ligipn » & elle dtoit d'ailleurs fondde fur 

is. H ne fouillera point fa race entre ice que ces perlbnnes - la n'&oient pas 
fes peuples ; car je fm TEternel qui le ! ptopres pour les fonttions que les Sacri- 
fauoifie. j ficateurs faifoient alors; ces ionciions de* 

16. L'Eternel parla aiiffi a . Moyfe , t m and ant un corps robufte & bien difpo* 
difant : [ fe\ La reflexion que Ton doit faire lur 

17. Parle a Aaron, &dilui: Si quel- 'cela par raport a TEglife Chrltienne, 
qu'undetapofterit£ dans fes Ages a quel -«-«-—--»-- "-•* - «-- **- -^-— -•- 



prendra pour femme une vier- 
14. II n'^poufera point une veuve , ni 



e'eft que les Patterns & les Miniftres de 
La Religion doivent fe dilHnguer par une 
vie Ciiiue & exemplaire , & furtout par 
une grande purete* ; & qu'en parti culier 
leurs families doivent etre bien regimes ; 
en un mot , au'il n'y doit rien avoir en 
euk qui expofe la Religion au m^pris. 

C H A P I T R E XXII. 
Les Loix que Dieu prefcrit id regardent < 
/.. La purete qut etott requife daus Us 
Sacrifiateursy afin qu'ils pujjent mange* 
, des chofes faintcs. IL Les perfonnes de 
la familie des Sacrificateurs a: qui il$ioit 
permit ou defemu de manger de ces chop 
fes la. Ill, Moyfe j marque queiies b*+ 
Us on devoit offrir a Dieu , leutf qualh 
tes , leur age r & d* autre* cvrcon fian- 
ces. . . ; 1 
L'Eternel .parla encore a Moyfe , . di. 
fant : 

2. Di a Aaron , & a fes fils , qmand 
ils devront s'abftenir des choies fcuntes 
des Enfans d'Ifra&U afin qu'ils ne profiu 
nent point le Nora de maXaintate , . dans 
les chofes qu'eux-wwm^j me confacreot I 
Je/»«PEt«meL. 
. 3. Di leur: Si quelque homme , - 4e 

pas mes Sanftuaires ; toute vqtre ptifttriU dans vos ftgts^ itant 

fouilU 



que d^faut corporel ,\il ne s'aproch.era 
point pour ofrir la viande de fon Dieu. 

18. ^Car aucun homme qui aura un d^- 
faut nV» aprochera point 5 favoir un 
homme aveugle , ou boiteux 4 bu ra- 
mus, ou qui aura quelque fuperfluit€ 
dans fes membres ; 

19. Ou un homme qui aura quelque 
fracture aux pie's , ou aux mains ; . 

20. Ou qui fera boffu , ou grele , ou 
qui aura quelque fuirufipn dans l'oeil , 
ou qui aura de la rogne ou de la gale , 
ou qui fera rompu. 

21. Nul homme done de lapoft^rit6 
d'Aaron Sacrificateur , qui aura quelque 
deTaut , ne s'aprochera pour ofrir les 
ofrandes faites par le f eu a 1'Eternel : 
II y a un d6faut en lui; il ne s'aproche- 
ra done point pour ofrir la viande de ion 
Dieu. ' 

a'2. II pourra bien manger de la vian- 
de de fon Dieu , favoir des chofes' tres- 
faintes , & des chofes confacrges ; 

23. Mais il ne s'avancera point vers 
le voile , il ne s'aprochera point de l'au- 
tel, parce QuUly a un difauten lui > afin 
de ne foufller '— ™ «^-^— •— - 
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fouille* s'aproche des chofes faintes que 
les enfans d'IfraSI auront con faeries al'E- 



les 

ter-nel, que cette perfonne-la foit retren- 
ched de ma preTence : Jefuis J'Eternel. 
4. Tout homme de la poiteritl d' Aa- 
ron , qui fera lgpreux , ou d6coulant , fans dlfaut ? d'entre les taureaux , d*en> 
ne mangera point des chofes faintes juf- tie les brebis , ou d'entre les che>res. 



Strangers qui font en f frael , ofre fon 
ofrande , quelque ofrande que ce foit , 
ou de voeu , ou voloutaire , qu'on ofre 
en holocaufte a l'Eternel ; 
19. llofrira de fon bon gre" un male 



qu'a - ce qu'il foit purifil. lien fera de 
meme, de celui qui aura touche* quelque 
homme que ce foit , qui fera devenu 
fouille pour avoir touch* un mort , ou 
celui qui perdra , 

5. Etde celui qui aura touch 6 quelque 
reptile, qui le rende fouilll, quelle 
que foit cette fouillure. 

6. La perform e qui aura touch 6 ces 
chofes fera fouillle jufqu'au foir , & ne 
mangera point des chofes fainter, fi elle 
ifa pas lave* fon corps avec de l'eau. 

7. Enfuite elle fera pure apre* le fo- 
leil couche ; & elle pourra manger des 
Chofes faintes ; car Jejt fa nourriture. 

8. II ne mangera point de chair d'au- 
cune bete morte d'elle - meme , ou de- 
ejilrle par les betes fauvages , pour fe 
fouilier par elle : Je fuu l'Eternel. 

9. Qu'ils gardent done ce que j'ai or- 
donne de garder , & qu'ils ne commet- 
tent point de p6che' a cet 6gard , de peur 
qu'ils ne meurent, pour avoir fouille' le 
San&uaire : Je fuu l'Eternel qui les fanc- 
tifie. 

ro. Nul Stranger auffi ne mangera des 
chofes faintes ; celui qui demeure chez 
le Sacrificateur , & le mercenaire , ne 
mangeront point des chofes faintes. 

II. Mais la perfonne que le Sacrifica- 
teur aura achete' de fon argent en man- 
gera : II en fera de meme de celui qui 
fera ne dans la maifon ; ceux la mange- 
ront de fa viande. 

• i a. Qjitefi la fille du Sacrificateur eft 
itiariee a un Stranger , elle ne mangera 
$oint des chofes faintes preTentees en 
ofrande elevee. 

' 13. Mais fi la fille du Sacrificateur 
<tant veuve , ou repudi^e , & fans en- 
fans , retourne en fa maifon de fon pi- 
re , comme elle y demeutoit en fa jeunef- 
ft-, elle mangera de la nourriture de 
Ion plre » mais nul Stranger n'en man- 
gera. 

v 14. Que fi quelqu'un par ignorance 
mange d'une chofe fainte, il ajoutera 
uri cfiiquieme par defius , & il le donne- 
raau Sacrificateur avec la chofe fainte. 

15. Et ils ne profaneront point les 
chofes confacrles , que les enfans d'li- 
raelauront ofertes aTEternel. 

16. Mais on leur fera porter la peine 
dutdfiit* parce qu'ils auront mange de 
tears chofes faintes ; car je fuu l'Eter- 
nei qui les ai confacrls. 

17. L'£ternel parla auffi a Moyfe , di- 
faat: : 

18. Parle a Aaron & a fes fils , & a 
ttusle&finfims iTIfrael , & di-leur : Si 
queiqu'u* de la maifon clffael ♦ ou des 



20. Vous n'ofrirez aucune chofe qui 
ait quelque delaut; car elle ne feroifr 
point agr£6e pour vous. 

21. Quefi un homme ofre un facrifi- 
ce de profperitls a l'Eternel , en s'aquit- 
tant de quelque voeu , ou enfaifant quel- 
que ofrande voloutaire , foit de tau- 
reaux , ou de brlbis , ce qui fera fans 
dgfaut fera agree' ; qu'il n'y ait aucun 
dlfaut. 

22. Vous n'ofrirez point a TEternel 
ce qui fera aveugle , ou rompu , on inu- 
tile* , ou qui aura un porreau , ou de la 
rogne , ou de la gale ; & vous n'en don- 
nerez point pour le facrifice qui fe fait 
a l'Eternel par le feu fur l'autel. 

23. Tu pourras bien faire une ofrande 
volontaire d'un taureau , ou d'une bre- 
bis , qui a quelque fiiperfluiti ou deTaut 
dans fes membres ; mais ils ne feront 
point agrees pour un voeu. % 

24. Vous n'ofrirez point a l'Eternel , 
& vous ne facrifierez point en votre pais, 
une bete qui ait quelque membre froifle* , 
oucaife*, ouarrachl, outailll. 

2^. Vous ne recevrez point nonplus 
de la main d'un Stranger aucune de tou- 
tes ces chofes-la , pour les ofrir en vian- 
de a votre Dieu ; car les vices qu'elles 
ont feroient un dlfaut en el les ; elles ne 
leroient pas agrees pour vous. 

26. L'Eternel parla auffi a Moyfe , di- 
fant: 

27. Quand un veau , ou un agneau , 
ou une chevre feront n€s , & qu'ils au- 
ront 6te* fept jours fous leur mere , de- 
puis le huitilme jour & les autrfs fui- 
vans apres , ils feront agrlables pour 
Tofrande du facrifice qui fe fait par le 
feu a l'Eternel. 

28. Vous n'6gorgerez point auffi en 
un meme jour la vache , ou la brdbis , 
ou la chlvre , avec fon petit. 

29. Quand vous ofrirez un facrifice 
d'a&on de graces a l'Eternel , vous le 
facrifierez felon votre volonte^ 

30. U, fera mange* le jour meme , CT 
vous n'en reTerverez Hen jufqu'au matin : 
Je fuu l'Eterne!. 

3 1 . Gardez-donc mes commandemens, 
& faites - les : Je fuu 1'EtemeL 

32. £t ne profanez point le nom de 
ma fainted , & je ferai fanftifi* parmi 
les enfans d'Ifrael : Je fuu l'Eternel' qui 
vous fanftifie ; 

33. Qui vous ai retire's du pais d'Egyp- 
te^ pour vous «tre Dieu : Je fuUVYKtx^ 

REFLEXTO ATA 
, voit par ce chapitre, que- Dieu 
e'xigeoit une grande purete* 1 des 1 Sa** 
crK 
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crificateurs , puis que ceux qui avoient 
contraft* quel que fbuillure legale , non 
feuiement ne uouvoient pas faire lcurs 
fonftions , mais qu'il ne lew e*toit pas 
meme permis de manger des chofes fa- 
eries, qui ttoient afngne'es pourleur 
fubfiftance , comme la chair des fecrifi- 
ces , & les oblations du peuple. Par la , 
Dieu vouloit leur aprendre, & a tous les 
Ifraelites , a avoir en reverence tout ce 
qui apartenoit a fon fervice. C'e'toit 
pour les memes raiibns , qu'il ecoit &i- 
fendu 4 ceux qui n'ltoient pas de la mai- 
fon des Sacrificateurs , de manger de ce 
qui Itoit deftine pour nourrir les Minif- 
tres du Seigneur & leurs families. En- 
fin , Dieu vouloit que les Ifraelites lui 
ofrrifTent ce qu'ils avoient de meilleur ; 
& les bStes qui avoient des deTauts 6- 
toient rejette'es , parce que ceux qui les 

SreTentoient le faifoieut par un principe 
'avarice , & manquoieut de refpeft pour 
la Divinite*. Tout ce qu'on fait pour 
Dieu doit etre fait volontairement , avec 
plaifir , & de la manure la plus parfaite 
qu'il eft poffible. 

C HA P I T RE XXIII. 
Dieu frefcrit fobfervation du Sabbat , de 
la fete de Paques, de la fete de P oblation 
des premiers fruits , £F de celle de la 
Pentecite. II ordonne enfuite qu'on ce- 
lebre la fete des Trompettes, celle des 
Propitiations , £T celle des Tabernacles. 

L'Eternel parla auffi a Moyfe , difant : 
2. Parle aux Enfens d'lfratf , & di- 
Jeer : Ce font ici les Ffttes folemnelles 
de l'Eternel, que vous publierez , &les 
faintes convocations ; ce font ici mes 
Ffctcs folemnelles. 

3. On travaillera fix jours , mais au 
fepti£me jour , quieflle Sabbat du re- 
pos , H y aura une fainte convocation ; 
vous ne ferez aucune ceuvre ; carc'ejl le 
Sabbat £ l'Eternel dans toutes vos de- 
meures. 

4^ Ce font ici les Fetes folemnelles de 
PEternel , les Iaintes convocations , que 
tous publierez en leur faifon : 
• 5. Au premier mois , le quatorzieme 
jour du mois , entre les deux Vepres , 
fira la Paque a l'Eternel. 

6. Et le qirinzieme jour de ce meme 
mois-la fera la F0te folemnelle des pains 
fans levain a PEternel : Vous mangerez 
des pains fans levain fept jours : 

7. Le premier jour vous aurez une 
fainte convocation: Vous ne ferez an* 
eune ceuvre fervile i 

8. Mais vous ofrirez a l'fiternel pen- 
dant fept jours des ofrandes feites par le 
leu ; £f au feptilme jour il y aura une 
fainte convocation : Vous ne ferez au- 
cune ceuvre fervile. 

9. L'Eternel parla auffi a Moyfe , di- 
fent : 

10. Parle aux Enfens d'Ifrael , & di- 
leur: Quand vous ferez entrgs aupays 
gue je vous donne , & que vous en aureft 



fait la moifibn , alors vous aporterez au 
Sacrificateur unepoignee des premiers 
fruits de vdtre moifibn. 

11. Et il tournera cette poigne*e-la 
devant l'Eternel , afin qu'elle fort agHee 
pour vous. Le Sacrificateur la tournera 
le lendemain du Sabbat. 

12. Vous facrifierez audi , au jour que 
vous ferez tourner cette poignle, un 
agneau fans dlfeut & de 1'annle , en hd- 
locaufte a l'Eternel. 

13. Et fon gateau fera de deux dixie- 
mes de fine ferine p*trie a l'huile , pour 
ofrande faite par le feu a l'Eternef en 
bonne odeur; & fon afperfion de vin fe- 
ra la quatrieme partie d'un hin. 

14. Etyous ne mangerez nipain , ni 
grain rdti , ni grain en 6pi , jufqu'a ce 
meme jour-la , jufqu'arce que vous ayez 
aporte* I'ofrande a v6tre Dieu : Cefl une 
ordonnance perpltuelle en vos ages , 
dans toutes vos demeures. 

15. Vous compterez auffi des le len- 
demain du Sabbat , favoir des le jour 
que vous aurez aporte* la poignle qu'on 
doit faire tourner , fept femaines en til* 
— s. 

16. Vous compterez cinquante jours 
jufqu'au lendemain de la feptilme fe- 
maine; alors vous ofrirez un gateau 
nouveau a l'Eternel. 

17. Vous aporterez de vos demeures 
deux pains , pour en faire une ofrande 
tournle , qui feront de deux dixigmefe 
de fine ferine , cuits avec du levain ; ce 
font les premices a l'Eternel. 

18. Vous ofrirez auffi avec ce pain-la 
fept agneaux fens de* taut & de l'annle , 
& un veau pris du troupeau , & deux bi- 
liers , qui feront un haulocaufte a l'E- 
ternel , avec leurs gateaux , & leurs a£- 
perfions, des facrifices feits par le feu en 
bonne odeur a l'Eternel. 

19. Vous facrifierez auffi un jeune 
bouc en ofrande pour le pechl , & deux 
agneaux de l'annee pour le facrifice de 
profpe*rit^s. 

20. Alors le Sacrificateur les fera tour- 
ner avec le pain des prlmices , & avec 
les deux/ agneaux , en ofrande tournle 
devant l'Eternel : Da feront confecrls a 
l'Eternel pour le Sacrificateur. 

ai. Vous publierez done en ce meme 
jour-la une fainte convocation : Vous n> 
ferez aucune ceuvre fervile. C'eft une 
ordonnance perp€tuelle dans toutes vos 
demeures d'age en age, 

22. Et quand vous moifonnerez vOtre 
terre , tu n'acheveras point de moiion- 
ner le bout de ton champ , & tu ne gla- 
neras point les epis qui refteront de ta 
moifibn; tu les laifieras pour le pau- 
vre , & pour l'ltranger : Je fun l'Eter- 
nel v6tre Dieu. 

23. L'Eternel parla encore a Moyfe , 
difant: 

24. Parle aux enfens d'Ifrail, &<li- 
leux : Au fepttime- mois , au premier 

j«nr 
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jour du mois , ce fera un jour de repos 
pour vous , un memorial par le foil des 
trompettes , & urie fainte convocation. 

25. Vous ne ferez aucune ceuvre fer- 
vile i mais vous ofrirez des ofrandes fai- 
tes par le feu a l'Eternel. 

26. L'Eternel parla aufli a Moyfe , 
difant : 

27. Dans ce me me mois, qui eft le 
leptilme , le dixi^me jour fera le jour 
des propitiations : Vous aurez une fain- 
te convocation , & vous jeunerez , Sc 
vous ofrirez a PEternel des facrrfices 
faits par le feu. 

28* En ce jour - la , vous ne ferez au- 
cune ceuvre ; car c y eft le jour des propi- 
tiations , afin de faire propitiation pour 
vous , devant l'Eternel vdtre Dieu. 

29. Car toute perfonne r qui n'aufa 
pas jeune* ea ce meme jour~la , fera re- 
tranch.ee d'entre fes peuples. 

30. Et je ferai p6rir du milieu de {on 
peiiple toute perfonne qui aura-:fait 
quel que ceuvre eh ce joutf- la. 

3 1 . Vous ne ferez done aucune ceuvre : 
C y eft une ordonnance perpetuelle en vos 
ages dans toutes vos demeures. 

. 32. Ce vous ferauii repos de Sabbat, 
& vous jeunerez. Au neuvieme jour du 
mois , au foir , depuis un foir jufqu'a 
Pautre foir , vous celgbrerez vdtre jour 
de repos. 

. 33. L'Eternel parla audi a Moyfe , di- 
fant : 

34. Parle aux enfans d'Ifrael , & di- 
leur : Au quinzieme jour de ce fepti£me 
mois , la Fete folemnelle des Taberna- 
cles/* celebrera pendant fept jours kThon- 
neur de l'Eternel . 

3f. Au premier jdur j il j aura une 
fainte convocation: Vous ne ferez au- 
cune ceuvre fervile. 

36. Pendant fept jours vous ofrirez a 
l'Eternel des ofrandes faites par le feu ; 
£T au huitieme jour vous aurez une fain- 
te convocation , & vous ofrirez a PEter- 
nel des ofrandes faites par le feu-, c't/i 
une AfTembtee folemnelle ; vous ne fe- 
rez aucune ceuvre fervile. 

37. Ce font Ik les Fetes folemnelles de 
PEternel , que vous publierezjwr etre 
des convocations faintes , -pour orrir a 
l'Eternel des ofrandes faites par le feu ; 
favoir un holocaufte, lin gateau , uri fa- 
crilice , & une afperfioh ; cbaenne de ces 
choies k fon jour ; ' 

38. Outre les Sabbats de PEternel , 8c 
outre vos dons , & outre toiis vos voeux , 
& outre toutes les ofrandes volontaires 
que vous preTenterez a l'Eternel. 

39. Et meme au qiiinzilme jour du 
feptiemc mois , quand vous aurez re- 
cueilli le raport de la terre , vous cel^- 
brerez la F6te folemnelle* de PEternel 
pendant fept jours. Le premier jour 'fe- 
ra un jour de repos ; le huitieme aufli 
fe*n un jour de repos. < ■ - 

jf .40. Et au premier jour vous prendrez 



du fruird*un bel arbre, des branches 
de palme; & des raraeaux d'arbres bran- 
ches, & des faules de riviere , & vous 
vous re jouYtez^ehdant fept jours devant 
PEternel. 

4-t. Et vous ce*16brerez a l'Eternel cet- ' 
te fete folemnelle , pendant fept jours 
dans Pannee: Ceft une ordonnance per- 
pe'tuelle qui fera obfeYvee d'age en age : 
Vous la ce'le'brerez le feptie'memois. 

42. Vous demeurerez fept jours dans 
des tentes; tous ceux qui feront nez 
d'entre les Ifraelites demeureront dans ' 
des tentes t 

4'3- Afih que vdtre pofterite* fache que 
j'ai fait demeurer les Enfans d'Ifrael 
dans des tentes , lors que je les retirai 
du pays d'Egypte : Je fuu PEternel vd- 
tre Dieu.- 

44. C'eft ainfi que Moyfe de'clara aux 
Enfans d'Ifrael les Fetes folemnelles de 
PEternel. 

REFLEXIONS. 
|L a d£ja €t6 dit plufieurs fois , que 
x Dieu avoit ordonne' Pobfervation du 
Sabbat parmi les Ifraelites , en me*moi- 
re de la creation du monde. Le but de 
la Pique 6toit de conferver le fouvenir 
de la d^livrance d'Egypte 5 & Poblation 
des premiers fruits , qui fe faifoit en ce 
tems - la , etoit un horn mage folemnel 
que les'Ifraelites rendoient a Dieu pour 
les fruits que le pais de Canaan produi- 
foit. • La Pentecdta 6toit une fete d'ac- 
tronsde graces y que les Ifraelites cel£- 
broient apres la moiflbn, pour temoi- 
gner a Dieu leur reconnoiflanCe ; & elle 
devoit auifi les faire fouvenir de la pu- 
blication de la Loi , qui fe fit cinquante 
jours apres la fortie d'Egypte. Les trois 
autres tetes, favoir la fete des Trompet- 
tes , celte des Propitiations, & celle des 
Tabernacles, etoient c£lebr6es:dans un 
meme mois. Celle des Trompettes e- 
che*oit le premrer jout dii mois , & on 
la nommoit ainfi , parce qu'on annon- 
qpit c.e jour-la 9 qui e^toit le premier de 
Pannee civile , par le foh 4es trompet- 
tes. Qelle des Propitiations ft c^le'broit 
le dixieme jour de ce mois . la. Les 
Ifraelites jefinoient alois^ & Pon offroit 
a Dieu un^Sacrifice folemnel, com me ce- 
la a €tt dit au chapitre XVI de ce livrft 
La fSte des Tabernacles? tommenqoit le 
quinzieme jour du meme mois , & eU 
le duroit huit jours; l^es Ifraelites de- 
meuroient alOrs fou* des tentes faites 
avec des branches d'arbres , en m£moi- 
re de ce que leurs P6res avoient habite' 
fous des tentes dans le Defert , apres 
qu'ifc furent fortis d'Egypte. Nous ne 
c£16brons plus ces fetes conime les If- 
raelites , ni pour les memes raifons 
qu'eux ; mais PEglife Chretienne obfer- 
ve le jour du Dimanche , qui rut celui 
de la R&urre&ion de Ndtre Seigneur , 
& le premier de la creation du Monde. 
£lle cel^bte outre cela les fetes-de NoQ> 

de 
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dc Paques & de Pentecdte, en ralmoi- 
re des grands Ivenemens qui font arri- 
ves dans ces tems - la. Les Chretiens 
petrvent encore confacrer certains jours , 
•on au jeune & a Phumiliation, ou a re- 
mercier Dieu de fes bienrairs. Mais Pef- 
prit de toutes ces loix eft en glnlrai, que 
noos ae perdionr jamais le fouvenir des 
graces du Seigneur , & princinalement 
de celles qui font les plus fignatees , 
telle qu'eft furtout celle de ndtre Re- 
demption. 

CHAP IT RE XXI V. 
Oh vait dans Ce chafitre , /. La lot qui 
r (garde Phuile qu'on devoit faire tru- 
Ur dans U Sanftuaire. II. Celle des 
fains de prcpo/ition. III. Vhifipire d*un 
klaffhemateur qui fut lapide. IV, La 
ptnition qui deyfit etre infligee aux 
meurtriers , & a ceux qui tuent les be- 
tes stautrui , eu qui maltraitent lew 
frochain. 

L^Eternel parla a Moyfe , difant : 
» 2. Ordonne aux enfans d'Ifrael qu'ils 
t'aportent de Phuile vierge pour le fumi. 
naire , pour faire bruler les lampes con« 
tmuellenient. 

. 3. Aaron les arrangera devant PEter- 
nel continuellement , depuis le foir juf- 
qu'au matin , hors du voile du Temoi n 
gnage, dans le Tabernacle d'affigna- 
tion ; tfeft une ordonnance perpltuelle , 
qui {era, obferuet d'age en age. 

4. H arrangera continuellement les 
lampes fur le chandelier pur , devant 
PEternel.. 

5. Tu prendras auffi de la fine ferine , 
& to en fera« cuire douze gateaux ; cha- 
que gateau fera de deux dixi£mes. . 

6. Et tu les expoferas deyant PEter 
nel par deux rangles , fur la table pu- 
re, fix a chaque range*. 

7. Et tu meftras de Pencens pur fur 
chaque ranges , qui fera un memorial 
fur le pain , & une ofrande faite par le 
feua.Pfcternel. 

8. On les arrangera continuellement 
«haque jour 4e Sabbat devant PEternel , 
de la part des Enfans dMfrael ; c*eft une 
alliance perpe'tuelle. 

9. Et ils apartiendront a Aaron , & a 
les tils , qui les mangeront dans le Lieu 
laint ; car ils lui ferent une chofe tres- 
fainte (Pentre les ofrandes de PEternel 
faites par le feu ; c*.eft une ordonnance 
pecpltuelle. 

10. Or H arriva que le fils d'une femme 
I&afclite, qui $toit auffi ills d'un honmie 
Egyptien , fortit parmi les Enraus d'If- 
rael ; & ce fils de la femme Ifraelite , 
& un homme Ifraelite fe querelllrent 
dans le camp. - • 

11. Et le fils de la femme Ifraelite 
blafphema le Norn de PEternel, & le 
mandit ; & ils Pamen^rent a Moyfe : 
( Or fa mire , s'apelloit Scelomith , til- 
le de Dibri , de la Tribu de Dan. ) 

12.. Et ils le mirent en prifon , juf- 



qu'a - ce qu'on leur eut declare* ctqWiis 
en devoient faire , felon la parole de PH. 
ternel. 

13. Et PEternel parla a Moyfe, di- 
fant: 

14* Tire hors du camp celui qui a 
maudit ; & que tous ceux qui Pont en- 
tendu mettent les mains fur fa tete-* Sc 
que toute P Ailembl£e le lapide. 

15. Et parleaux Enfans d'lfrael , & 
di-leur : Qufconque aura maudit fon Dieu 
portera la peine de Ion p£ch£. 

16. Et celui qui aura blafpherae* le 
Nom de PEternel fera puni de mort ; 
toute PAffemblle ne manquera pas de le 
lapider ; on fera mourir & P6tranger, & 
celui qui eft n£ au pays , qui aura blaf- 
phem^ le Nom de PEternel. 

17. On punira aufli de mort celui qui 
aura frape" amort quelque perfonne que 
ce foit. 

18. Celui qui aura frape* une bete a 
mort la rendra ; vie pour vie. 

19. Et quand quelque homme aura 
fait un outrage a fon prochain , on lui 
fera comme il a fait. 

20. Fra&ure pour fra&ure , ceil pour . 
ceil , dent pour dent ; on lui fera le m«- 
me mal qu'il aura rait a un autre hom- 
me. 

21. Celui done qui frapera une bete A 
mort, en rendra une autre ; mais on fera 
mourir celui qui aura frapg un hom- 
me A mort. 

22. Vous rendrez la memejuftice a 
Pltranger , comme a celui qui eft n6 au 
pays i car je/w« PEternel votreDieu. 

23. Moyfe ayant ainfi parle* aux En- 
fans d'lfrael , ils tirlrent hors d u camp 
celui qui avoit maudit, & PafTomrfti- 
rent de pierres. Ainfi les enfans d'lf- 
rael firent comme PEternelPavoit com- 
mande a Moyfe. 

REFLEXIONS. 
I A loi qui concerne Phuile des lampes 
*"*■ qui devoient etre allum^es dans le 
Santtuaire avoit iti 6tablie afin que ce 
lieu fut toujours eclaire\ Les pains de 
propofirion , que Pon mettoit fur la ta- 
ble dans le San£luaire , gtoient une re- 
connoiffance folemnelle , par laquelle 
les Ifraelitestemoignoient que e'e'toit de 
Dieu qu'ils tenoient les biens que la ter- 
re de Canaan produifbit. Ces pains i- 
toient au nombre de douze , a caufe des 
douze Tribus dlfragl ; & lorfqu'on les 
otoit ils fervoient pour la nourriture des 
Sacrificateurs. Cette loi aprend aux 
Chretiens a etre reconnoiflans des bienS 
que Dieu leur accorde. L'hiftoire du 
blafphematcur qui fut lapid^ , & Poc- 
dre que Dieu donna de faire mourir ceux 
qui tomberoient dans ce crime, eft tres- 
Femarquable , &- doit infpirer une ex- 
treme horreur pour le blafphdme * 
pour Pimpi£te. Enfin , la loi par la- 
quelle Dieu avoit ordonne' qu'on fit mou- 
rir les meurtriers ,' & qu'on puntt ceux 
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.qui maltraiteroient -quelqu r un , ou qui 
lui cauferoient quel que doiqmage, mon- 
tre que ceux qui commettent ces p& 
chis - la doivent etre punis par le Ma 
giftrat ; que la violence , Tin juftice , la 
. colere, & la yengeance font defendues, 
& que chacun doit s'en abftenir ; non 
fei|lement par la crainte de la punition 
que les Juges peuvent infliger , mais par 
le refpeft que Ton doit aux loix divines, 
& parce que ces p£chls font entice- 
ment contraires a la juftice & a la cha- 
rity. 

CHAPITRE XXV, 

Dieu ordonne , L De laiffer repofer' la 

tepre , de fept ans en fept ans ; II. De 

celebrer fe Jubile tout les cinquante am ; 

£f il regie a cette occafion la manic re 

ePacheter les terres , les maifons , £9* 

les efclaves. 

I 'Eternel parla auffi a Moyfe fur la 

** montagne de Sinai , difant : 

2. Parle aux Enfans d'lfragl , & di- 
leur : Quand vous ferez entres au pays 
que je vous donne , la terre fe repofera ; 
ce fera un Sabbat a PEternel. 

3. Pendant fix ans tu femeras ton 
champ , & durant fix ans tu tailleras ta 
vigne , & tu recueilleras fon raport. 

4. Mais en la feptieme anne'e , il y 
•aura un Sabbat de repos pour la ter- 
xe ; cefera un Sabbat a PEternel : Tu 
ne. femeras point ton champ , & tu ne 
tailleras point ta vigne. 

5. Tu ne moi/Tonneras point ce qui 
. viendra de foi - meme , de ce qui fera 

tombl en moifibnnant , & tu ne ven- 



la vigne , qui ne fera point taiftee. 

12. Car c'eft Vannee du Jubifc ; eUe 
vous fera faerie; vous mangerez ce que 
les champs raporteront cette . annle-la. 

13* En cette anne'e du Jubil6 vous 
retournerez chacun en fa poifeffion. . 

14* Or fitu fais quelque veateaton 
prochain , ou fi tu achetes quelque cho- 
fe de ton prochain , que mil de vous 
ne foule fon frlre. 

i*. Mais, tu acheteras de ton pro- 
chain , k proportion des annles qui ft 
font (coulees depuis'le Jubile' ; on te fe- 
ra de meme la vente felon le nonibre 
des amines de raport.. 

1 6i Scion qu'il y aura plus d'annies, 
tu augmenteras le prix de ce que. tu 
achetes , & felon qu'il y aura moins 
d'annees , tu le diminueras ; car on te 
vend le nonibre des ricolxes. 

17. Que mil de vous done ne foule 
fon prochain ; mais craignez votre 
Dieu; car je fuis PEternel votre Diet. 

19. Obfervez mes ftatuts , gardez 
mes ordonnances , & obfervez -les , .& 
vous habiterez furement dans le pays. 

19. Et la terre vous donnera fes fruits, 
(tout vous mangerez , & vous ferez raf- 
fafiez, & vousy habiterez furementj 

20. Que fi vous dites : Que mange- 
rons - nous la feptilme annle ,. fi nous 
ne femons point , & fi nous ne recueft- 
lons pas ndtre recolte ? 

21. J'ordonnerai a ma benldiftion it 
fe repandre fur vous en la fixieine an- 
ne'e , & la terre raportera pour trots 



dangeras point les raifins de ta vigne) 22. Etvous femerez la huitieme ah- 
qui he fera point taillle : ce fera Pan-. n£e , & 



ne'e du repos de la terre. 



_, vous mangerez du raport du 

pafle" , jufqu'a la neuvieme an nee ; juf- 

" * venu, vous 



6. Mais ce qui proviendra de la ter-' qu'a - ce que fon raport (bit 
te, Pannle du Sabbat, vous ferviraj mangerez celui du paiK. 
de nourriture, a toi, a ton ferviteur, 23. La terre ne fera point vendue ab- 
a ta fervante, a ton mercenaire, & a folument; car la terre eft a moi ; & 
P&ranger , lefquels habitent avec toi ; vous etes Strangers & habitans chez 

7. Et a tes betes , & ' 



aux animauxmoi. 



Qui fint en ton pays ; tout fon raport 
(era pour manger. 

8. Tu compteras auffi fept femaines 
. d'annies , faveir fept fois fept ans , & 
les jours de ces fept femaines iCannees 
-te reviendront a quarante - neuf ans. 

9. Et tu feras fonner la trompette 
.d'un fonlclatant, le dixilme jour du 

feptieme mois; aujour, du-je, des 
propitiations , vous ferez fonner la 
trompette par tout votre pays. 
m 10. Et vous fan&ifierez Pan cinquan- 
ti^me , <& vous publierez la liberty par 
le pays k tous fes habitans : Ce fera 
.pour vous Panned du Jubilg, & vous 
retournerez chacun en ia poiTefiion, & 
chacun en fa famille. 
. 11. Cette annee cinquantilme vous fe- 
ra Cannee du Jubile ; vous ne femerez 
point , & ne moifibnnerez point ce que 
la terre raportera d'elle - meme ; & 
vous ne vendanger«z point les fruits de 



24. Vous permettrez auffi , dans tou- 
te la terre de votre pofleffion , le droit 
derachat pour la terre. 

2^. Si ton frere eft devenupauvre ♦ « 
vend quelque chofe de ce qu'il poflfcde • 
celui qui a le droit de rachat ,, favir ces 
lui qui lui fera proche parent , viendra 
& rachetera la chofe qui aura eti vendue 
par fon frere. 

26. Que fi cet homme n'a perfonn* 
qui ait le droit de rachat ; mais qu'iiait 
pu trouver lui meme ce qu'il faut pout 
le rachat de ce qu'il a vendu ; , 

27. II comptera les annees depmi 1J 
vente faite , & reftituera le furplus • 
Phomme auquel il Pavoit faite , & a"" 1 
il rentreradansfapoflefnon. ■ 

28. Mais s'il n'a point trouve ce 
qu'il faut pour le lui rendre , la cho- 
ie qu'il aura vendue* fera eritrt les 
mains de celui qui Paura achetee, jui- 
qu'a Panned du JubUl \ alors Vdthe* 

' teur 
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tew en fortirt au JubiU i, & lc vendeur 
retournera dans fa poflemon. 

29. £t fi quelqu'un a vendu une mai- 
fon a habiter, dans; quelque ville fer- 
meedc murailles , qtftl ait le droit de la 
racheter , jufqu'a la fin de Pannee de fa 
vente; que le terme du droit de fon rachat 
foit d'une annee. 

30. Mais fi elle n'eft point rachetle 
dans Panned acomplie , la maifon qui eft 
dans la ville ferrate de murailles de- 
meurera abfolument a celui qui l'a a- 
chetee & a fes defcendans , & il n'en 
fortira point au Jubile\ 

31. Toutefois les maifons des villages, 
qui ne font point entourls de murailles ; 
feront rlputles comme un fond de ter- 
re ; le vendeur pourra les acheter , & 
fecheteur fortira au Jubill. 

32. Et pour ce qui eft des villes des 
Uvites , les Invites auront un droit de 
rachat perpe'tuel des maifons des villes 
deleurpofleffion. 

33- Et celui qui aura achete* quelque 
iMxfon des Invites , fortira au Jubiie' , 
de la maifon vendue" qui eft dans la vil- 
le de fa pofieifion ; car les maifons des 
▼illes des L6vites/iwf leur polTelfion par- 
mi les En fans d'lfraSl. 

34> Mais le champ des fauxbourgs de 
lews villes ne fera point vendu; car 
$4 kur poffeffion perpe'tuelle. 

35. Quand ton frlre fera devenu pau- 
we, &quMl te tendra fes mains trem- 
blaates , tu le foutiendras ; meme V6- 
franger & Phabitant , afin qu'il vive avec 
toi. 

,3«. Tu ne preudras point de profit de 
lui, nid'interdt ; mais tu craindras ton 
Dieu, & ton fr6re vivra avec toi. 

37. Tune lui donneras point ton ar- 
dent a interet, & tu ne lui donneras point 
de tes vivres pour en tirer du profit. 

38. Je fuU PEternel v6tr« Dieu , qui 
vous ai tirSs dii pays d'Egypte , pour 
vous donner le pays de Canaan , afin 
d'etre vdtre Dieu. 

39. Et quand ton fre"re fera devenu 
pauvre aupres de toi,& mi'il fe fera ven- 
du a toi , tu ne te ferviras point de lui 
comme on fe fert des efciaves ; 

40. M ms il fera chez toi comme feroit 
lemercenaire £T P^tranger , £T il tefer* 
vira juflm'a Panned du Jubiie'. 

41. Alors il fortira d'avec toi , avec 
fes enfans , & il s'en retournera dans fa 
famille , & il rentrera dans la poflef- 
uon de fes jpe'res. 

42. Car lls/Wmesferviteurs, parce 
que je les ai tir£s du pays d'Egypte \ c'eft 
pourquoi ils ne feront point vendus com- 
me on vend les efciaves. 

. 43. Tu ne lui feras point un maltre 

ngoureux ; mais tu craindras ton Dieu. 

44- Et pour ce qui eft de tow efclave 

« de ta fervante qui feront a toi , ache- 



4?. Vous fourrez aufii en acheter d'en- 
tre les enfans des Strangers qui demeu- 
rent avec vous , m6me de leurs families 
qui feront parmi vous , qui leur feront 
nles dans vdtre pays , & vous les pofle- 
derez. 

46. Et vous les laiuerez comme un 
heritage a vos enfans apres vous , afin 
qu'ils en hlritent la porteifion , & vous 
vous fervirez d'eux pour toujours ; mais 
pour ce qui eft de vos frlres les enfans 
d'U*ra*l , nul ne dominera rigoureufe- 
ment fur fon frere. 

47. Et lors que Pltranger ou Phabi- 
tant qui eft avec toi fe fera enrichi , & 

Sue ton frere qui eft avec lui fera devenu 
pauvre , qu il (e fera vendu a Petran- 
ger , ou k un habitant qui eft avec toi , 
ou a une branche de la famille de Pe% 
tranger : 

48. Apres s'fitre vendu , il y aura droit 
de rachat pour lui ; & un de fes parens 
pourra le racheter : 

. y* Ou fononcle, ou le filsde fon 
oncie , ou quelque autre proche parent 
de fon fang d'entre ceux de (a famille le 
rachetera; ou s'il peut lui -meme en 
trouver le moyen , lui - meme fe rache- 
tera. 

SO. Et il comptera avec celui qui Pau- 
ra achete' , depuis Pannle qu'il s'eil ven- 
du a lui , jufqu'a\ Panne'e du Jubiie ; de 
forte que Pargent du prix pour lequel il 
s'eft vendu fe comptera k raifon du nom- 
bre des anuses i le tems qu'il aura i'er- 
vi lui fera allotted , comme les journ^es 
d'un mercenaire. 

Si. S'il j a encore pi ufieurs ann6es , 
il rendra le prix de fon achat , a raifon 
de ces annfa - la , felon le prix poUr le- 
quel il a kxi achete' . 

S». Ets'ilreftepeud'ann^es, jufqu'i 
Pan du Jubiie , il comptera avec lui , 8c 
it rendra le prix de fon achat , a raifon 
des annexes qu'il a fervi. 
. SJ; U aura £te* avec lui comme un 
mercenaire qui fe loue d'annee en anne'e. 
il ne dominera point fur lui rigoureu- 
fement en ta presence. 

54. Que s'il n'eft pas rachete* par quel- 
qu'un de ces moyens , il fortira Panned 
du Jubili , lui & fes fils avec lui. 

55. Car les Enfans d'fOrael me font 
ferviteurs 5 ce font mes lerviteurs , que 
j'ai tire's du pays d'Egypte t Je fuis l'E- 
ternel vdtre Dieu. 

REFLEXIONS. 



[ A reflexion qu'il taut faire fur Panne'e 
*-* Sabbatique , eft , que comme les if. 
raelites fe renofoient le feptiime jour de 
chaque femaine , en m^moire de ce que 
Dieu avoit ere" 6 le Monde en fix jours , 
& s'etoit repofe le feptilme jour ; il leur 
6toit ordonne' pour la m^me raifon , de 
laiifer repofer la terre tous les fept ans. 
Par- la les Ilraelites reconnoiitbient que 



teles des nations qui font autour de I la fertility de ce pays venoit de Dieu ; de 
vous. ^ Vous acheterea d'elles P efclave I quoi ih avoientune preuve miraculeufe. 
*lafervante. K eA 
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en ce que la terre raportoit pour trois 
ans, la fixieme annle. Pour ce qui eft de 
l'andu Jubill, quirevenoit auboutde 
quarante-neuf arts , il faut fa voir qu'en 
cette anode-la les fonds qui avoient £te 
vendus retournoient a leurs anciens pof- 
fefleuts; tellement qu'on ne pouvoit ven- 
dre ni aligner aucun fond pour tou jours, 
a l'exception des maifons qui Itoieht 
dans les villes , & qui n'apartenoient 
pas aux Invites. Les efclaves h^breux 
3toient auffi alors renvoy6s libres. j£t 



point de pierre figure dans votre pays , 
pour vous proffcerner devant elle ; car je 
fuu PEternel votre Dieu. 

2. Vous garderez mes Sabbats , & 
vous revererez mou Sanctuaire : Je fat 
TJEternel. 

3. Si vous marchez dans mes ordon- 
nances , & fi vous garde z mes comrnam 
deniens , & fi vous les taites ; 

4. Je vous donnerai les pluies quMl 
vous faut en leur terns ; la terre donnejra 
ion raport, & lesarbres des champs don- 



afin que cette loi put etre obfervee , Dieu jneront leur Iruit 
avoit prefer it , que lorfqu'on acheteroit S. La iaifon de.battre les grains dure* 
des fonds , ou des efclaves , on en paie- jra parmi vous jufqu'a la vendange; & 
roit plus ou mo ins , felon que Tan du ;la vendange durera jufqu'aux femailles ; 
Jubil6 feroit plus ou moins eloigne. Le • vous mangerez votre pain , & vous 
but de cette loi etoit , com me cela eft j ierez railkiiiez » & vous habiterez iure- 
dit dans ce chapitre , d'aprendre aux If- mentdans votre pays. 

raelites , & a leur pottente* , que le pays ' **" : J — "* * 

de Canaan apartenoit A Dieu , qui Pavoit 
donn£ a leurs p£res ; elle tendoit a con 



ferver la diftin&ion des Tribus & des he- 
ritages ; elle pourvoyoit au foulagement 
des n£ceffiteux } & elle emp&hoit que 
les riches , en acquerant des terres & 
des efclaves pour toujours , ne privaf- 
fent les petits de leurs biens & de leur li- 
berte. Nous devons reconnoitre en tout 
cela la grandetagefte de Dieu , & la ma- 
nie're admirable dont ce peuple €toit 
'gcuyerne*. Au refte , les loix que ce 
chapitre eontient nous avertiflent , que 
tons les biens que nous pofledons vien- 
nent de Djeu ; que e'eft un grand pech£ 
que d'o primer les petits , & de preter 
aux perfonnes ne*cettiteufes a des condi- 
tions injuftes pu dures; qu'il fauttraiter 
Us pauvres dries Strangers avec equite' 
& humanite* ; & Itre charitables & def- 
intereffts dans toute n6tre conduite. II 

I>aroit encore de ce chapitre , que dans 
es ventes , Ton doit avoir egard a la 
valeur des cjiofes , & obferver une jufte 
proportion. Enfin, il faut confid£rer , 
que fi Dieu ne vouloit pas que les Ifrae- 
fit.es aUujettiflent ceux de leur .nation, a 1 
Pefdavage , parce qu'ils etoienttous £ga- 
lement ferviteurs & aifranchis du Sei- 

fneur, les maitres Chretiens doivent 
eaucoup plus etre doux & ^ qui tables 
envers leurs, ferviteurs , qui font les ra- 
chetes.de Jefus-Chrift, auffi bien qu'eux ; 
fe fouvenant , que le Seigneur de leurs fer- 
wtcurs & d'eux \memes eft dans le- del , 
£?" que devant lui il »> a point d' accept xo» 
de perfonnes. 

CHAPITRE XXVI. 
Moyfe recommande aux Ifraelttes de fuir 
? Idolatries & (Tob ferver ie Sabbat. 11 
leur propofe les benidiftions que Dieu 
leur accorderoit , s'ils obeijftient a fes 
eommandemens ; £T il leur denonce les 
maledi&ions qui tomberoient fur eux , 

\sUls les violoient. 
fOusne vous ferez point d'irioles, & 



6. Et je donnerai la paix au pays , & 
vous dormirez fans qu'aucun vous e*pou- 
vante ; je ferai qu'il n'y aura plus dc 
mauvaifes betes dans le pays , & Tepee 
ne pafiera point par vdtre pays. 

7. Mais vous pourfuivrez vos enne- 
mis , & ils tomberont par Te'pe'e devant 
vous. 

8. Cinq d'entre vous en pourfuivront 
cent , & cent en pourfuivront dix mil- 
le ; & vos ennemis tomberont par V£- 
pe*e devant vous. 

9. Et je me tournerai vers vous , & 
je vous ferai croitre & multiplier , & 
j ? etablirai mou alliance avec vous. 

10. Vous mangerez auffi de vieilles 
proyifions, & vous tirerez les vieilles 
pour loger les nouvelles. 

1 1 . Meme je mettrai mon Pavilion au 
milieu de vous , & mon ame ne vous au<> 
ra point en averfion. 

12. Mais je inarcberai au milieu de 
vous , & je ferai vdtre Dieu , & vous 
ferez mon peuple. 

13. Je/«« PEternel v6treDieu, qui 
vousai tire's dupays d'Egypte , ahn que 
yous ne fuffiez pas ieurs efclaves ; & j'ai 
rompu les bois de vdtre joug , & je vous 
ai fait marcher la tete lev^e. 

14. Mais fi vous ne nVecoutez pas , 
& que .vous ne fafliez pas tous ces com- 
mandemens - la » 

IS- Et fi vous rejettez mes ordonnan- 
ces , & que vdtre ame ait mes jugemeni 
en averfion , pour ne pas faire tous mes 
commandemens, & pour enfraindre mon 
alliance; 

16. Voici auffi ce que je vous ferai : 
Je ferai venir fur vous la frayeur , la 
langueur , & 1'ardeur , qui confumcront 
vos yeux , & qui tourmenteront vos 
ames > vous femerez en vain vdtre fo* 
mence ; car vos ennemis la mangeront. 

17. Et je mettrai ma face contre vous ; 
vous ferez battus devant vos ennemis , 
& ceux qui vous haiifent domineront fur 
vous i & vous fuirez , fans qu'aucun vous 



vous ne dreflerez ppint damage tail- pouxiuive. 
le*e, ni de ftatue , & vousne raettrez - 18. Que fi. encore apres ces chofes 
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vqus ne nVe*coutez pas , pen ajouterai .1 ; fe fcra point repose en vos fabbats , 
iv_.„ a. „.a._. ~....« .. — ^uft^— a |uanJ vous y habitiez. 

36. Et pour ce qui eft de ceux qui de- 
ueureront de reft? d'entre vous , je ren- 
drai leur coeur lac'ie , quand ils feront 
an pays de leurs ennemis , de ibrte que 



fept fois autant pout vous charier , a 
caufe de vos piches : 

19- Et je briferai l'.orgueil de v6tre 
force , & je ferai que vdtre ciel fera Ue 
fer , & vdtre terre d'airain. 

20. Vdtre force fe confumera en vain ; 
car v5tre terre ne donnera pins Ton ra- 
port , & les arbres de la terre ne donne- 
ront plus lsur fruit. 

2£. Que fi vous marchez contre moi , 



le bruit d'une feuille £mu<i Its pouriui. 
vra , ils tuiront 01111112 s'ils ruyoient 
de de\Mnt l'trpee , & ils tomberont fans 
que perfonne les pouriuive. 
37. EtilssVntreheurtero.it Tun l'au- 



& qu'il ne vous plaife pas de m'£couter , itre, comme fujans de devant Wple, faus 



j*ajouterai fur vous fept fois autant de 
plaies , felon vos p6ch£s. 

22. J'etivoieraf contre vous les betes 
des champs , qui vous priveront de vos 
enfans , & de*truiront vos bfttes , & qui 
vous reduiront a un petit noinbre , 6c 
vos chemins feront deTerts. 

23. Que fi vous ne vous corrigez nas 
apres ces chofes , pour vous convertir a 
moi , mais que vous marchiez contre 
moi; 

24. Je marcherai audi contre vous , 
& je vous fraperai encore fept fois aw 
taut , felon vos pechis : • ' 

2?. Etje ferai Venir fur vous l'lple* 
qui fera la vengeance de mon alliance ,' 
qui .tura eti violet } & quand vous vons 
reurerez dans vos villes , j'envoierai 
la mortality parmi vous , & vqus fcrez 
livres entre les mains de Pennemi. 

26. Quand je vous attrai rompu le ba- 
ton du paifi , dix femmeS cuiront votre 
pain dans un four , & Vous rendront vo^ 
tre pain au poids ; Vous en mangerez J 
& vous n'en ferez point rafl'afie's. 

27. Que fi pour cela Vous ne m'£cou- 
tez point , mais que vous marchiez con* 
tre moi; ,j 

28. Je marcherai contre vous en ma 
fureur , & je vous chatierai auffi fept/atf 
mtant , felon vos p£ch£s : ' 

29. Vous mangerez la chair de Vos filfe 
& la chair de vos lilies. 

30. Je d^truiraifos hauts lieux,je 
ruinerai vos tabernacles , je mettrai vos 
cadavres fut les 1 catfavres" de voS dieurf 
infames , 6c mon ame vous aura en 
averfion. .../... 

31. Je r£duirai aufii vos <villes en de"« 
fert , je defolerai vos fanftuaires , & 
vos facrifices ne me feront plus en bonne 
odeur ; 

* - *=•* ie defolerai ce pays , tenement 
memisqui s'y eubliront s'en 
t: ■ •■ 

je vous difperferai parmi les 
je d£gainerai i'epge apres 



H 
es 

34. Alwr: 
fabbats , tc 
16e ; & lor 
▼os ennemi 
plaira dans 

35. Tom 
dtfetee , el 



que perfonne lesu»ourfuive > & vous ne 
pourrez point fubfifter devant vos enne- 
mis. 

38. Vous penrez parmi les nations, 
& la terre de vos ennemis vous confu- 
mera. 

39. Et ceux qui demeureront de refte 
d'entre Vous , ic fondront dans les pays 
de vos ennemis , a cauie de leurs iniqui- 
tes ; 6c ils fe fondront auifi 4 cauie des 
iniquit6s de leurs p6res 6c des leurs. 

40. Alors ils confefTeront leur iniqui- 
ty & riniquit6 de leurs p^res , felon les 
prevarications qu'ils auront commiies 
contre moi , & felon qu'ils auront mari 
ch6 contre moi. 

41. Et moi aufll f aurai marchd con- 
tr'eux , & je les aurai anient aux pays 
de leurs ennemis ; 6c alors leur coeur in- 
circonci s'humiiiera , & ils prendront a 
gr6 la peine de leur iniquite. 

42. Et je me louviendrai de mon allian- 
ce a-vec Jacob , & de mon alliance avec 
Ifaac , 6c aulli de mon alliance avec Abra- 
ham^ je me fouviendrai de cette terre. 

43.' Et cette terre lera aba'ndonnee par 
eux , 6c elle fe plaira dans les fabbats , 
quand elle aura et£defol6e a caufe d'eux; 
& ils prendront a gr6 la peine de leur ini- 
quite, parce qu'ils auront rejette mes 
jugehiens * & qu'ils auront eu en aver- 
lion mes ftatuts. 

44. Mais cependant , lors qu'ils fe- 
ront dans le pays de leurs ennemis , je 
me fouviendrai d'eux , je ne les rejette- 
rai point , & je ne les aurai point en 
averiion jui'qu'a les confumer entie're- 
ment , & a rompre Taliiaiice que fai 
faite aveceux ; car je/w# i'Eternel leur 
DieuV 

4^. Et je me fouviendrai en leur fa- 
veur de ralliance que j'ai taite avec leurs 
anedtres , lefquels j'ai tir£s du pays d^B- 
gypte ; a lavue des nations , pour *tre 
leur Dieu : Je futt I'Eternel. 

46. Ce foht-l\ les ftatuts, les otdon- 
nances ,'• 6c les loix , que l'Eternei don- 
ra en rieTolation , na & qtSiietablit entre lui & Us enfans 
d'Ifrael , iur lamonugne de Sinai ft par 
fe" plaira dans fes Moyie. '• 

m'elle iera deYo- t REFLEX IONS* , 

lerez' au pays de J A premiere obfervation qu'il iaut rai- 
ie'tegoiera, &fe " re, eft, qu^ quoi que les benedic- 
tions temporeUes que Dieu promettoit 
fcu'elle demeurera aux entansltlfrael , s'ils gardoient fa 
** , de*ce qu*elle J loi 4 ne cegardent pas les Chretiens , il 
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paroit toujours d'ici que le bonheur des de foixante ans & au deflus , fi c'eft un 
hommes depend de Tobfervation des male, ton eftimation [era. de quinze fi- 



commandemens de Dieu ; que fa faveur 
fe re'pand fur eeux qui le craignent ; & 
que la ptete* a les promefles de la vie 
preTente , comme elle a eel les de la vie 
a venir. L'on doit enfuite faire une gran- 
de attention aux malSdittions qui font 
contenues dans ce chapitre* On y voit 
clairement tout ce qui at riva dans la fui- 
te au peitple d'lfrael a caufe de fes p£* 
«h€s ; comment Dieu le chatia en diver- 
ges occafions , par la /amine » par la 
mortality * par la guerre , 8c par d'au* 
tres fUaux , & comment il les livra en* 
fin a leurs ennemis , & les chafla du pays 
de Canaan \ ce qui arriva fur tout lors 

Su'ils furent tranfportis en Aflyrie & a 
abilone ♦ & enfuite ditruits par les Ro. 
mains, Dieu promet cependant de rto 
blir les Ifraelites , apres les avoir afftU 
g£s. Ce rltabliftement arriva en partie , 
fors qu'ils retournlrent de la captivite* ; 
mais il fe fera plus parfaitement aux 
derniers jours « lorfque cette nation fe 
convertira. Ce font ici de belles & de 
fortes preuves de la divinite* de l'Ecritu- 
re ; Phiftoire du peuple Juif coufirmant 
exaftement la vSrite" de toutes ces pre- 
dictions , qui ont iti raites il y a plus 
de trois mille ans. Ceci doit fervir d'in- 
ftruftion aux Chretiens \ & leur faire 
craindre les malediftions que PEvangile 
dlnonce aux, p^cheurs implnitens * & 
qui font infiniment plus redoutables que 
celles qui font contenues dans ce chapi* 

**€ HiPITRE XXVII. 

Ce cbapitre traite du Rdchat des Perjo.nnes, 
£7* de{ autre* cbofes qui avoient ete con fa- 
eries a Dieu par un votu j £7 le jSeigneur 



y ordonne de payer exaiiement & de 



bonne foi les. Dixmes , tant des fruits 
de la terre que des betes. 

L'Eternel parla audi a Moyfe * difant : 
a. Parle aux enfans d'Ifrael ? 8c di* 
leur : Quand quelqu'un aura fait quel- 
que vceu important , les perfonnes/lrowf 
a I'Eternel , felon Peftimation que tu en 
feras._ 

Ion que tu feras d'un 
r t e de vingt ans jufqu'a 
ans ♦ fera du prix de 
['argent, felon le fide 

me femme , alors ton 
trente ficles. 
i quelqu'un de Page de 
ige de vingt ans , alors 
> Feras du male fera de 
ur ce qui eft de la fern- 
a de dix ficles. 
uelqu'un de P&ge d'uh 
de cinq ans , Peftima- 
'un male fera de cinq 
ton eftimation d'une 
des d'argent 



cles ; & pour ce qui eft de la femme , 
V eftimation fera de dix ficles. 

8. Et s'il eft plus pauvre que nemente 
ton eftimation , il preTentera la perfon- 
ne devant le Sacrificateur , qui en fera 
Peftimation ; 8c le Sacrificateur en fera 
Peftimation felon ce que pourra fournir 
celui qui a fait le voeu. 

9. Et fi cVft d'uiie bete dont on fafle 
ofrande a I'Eternel » tout ce qui aura £t6 
donnl a I'Eternel de cette forte fera fa* 
cre\ 

io, II ne la changera point , 8c n'en" 
mettra point une autre en fa place , fa* 
voir une bonne pour une mauvaife , ou 
une mauvaife pour une bonne. Que s'il 
met en quel que forte que cefoit une bete 
pour une autre bete i jtant celle • la , que 
l'autre qui aura 6t€ mife en fa place , fe- 
ra faerie. 

ii. Et fi c*^d*une bftte fouillde> dont 
on ne fait point ot'rande a I'Eternel , il 
pre*fentera la b£te devant le Sacrifica- 
teur, 

12. Qui en fera l'eftimation felon qu'el* 
le fera bonne ou mauvaife ; il en fera 
comme toi , 6 Sacrificateur , en auras 
fait l'eftimation. 

.13- Mais s'il la veut racheter abfolu- 
ment , il aj outer a un cinquiemc par def- 
fus ton eftimation* 

14. Et quand ^Uelqu'un. aura confa- 
cre" fa mailbni>o*r etre i^Qtik a TEternel, 
le Sacrificateur l'eftiniera felon quelle 
fera bonne ou mauvaife ; & on £e tieij- 
dra a 1'eftimation que le Sacrificateur en 
aurafaite. 

IS? Mais il Celui qtiil'a confacree veut 

racheter famaiion , ilajo&tera, par def- 

fus, le cinqui^me de l'argent de ton 

"* ** " Sacrificateur ; & elle lui" 



eftimation , 
demeurera* 

16. Etfi un hortuhe Confacre a l'Eter r 
nel quelque Partie du champ de fa poffef- 
fion , ton eftimation fera felon ce qu'on 
y feme; le c homer de femence d'orge 
fera eftim^ cinquante ficles d'argent. 

17. Que s'il a confacr^ fon champ de^ 
Panned du Jubiie , on fe tiendra a ton 
eftimation. ♦ 

18. Mais s'il confecre fon champ apres 
le Jubiie* t le Sacrificateur lui mettra en 
compte Pargent , felon le nombre des 
anne*es qui reftent jufqu'a l'annle du J[u* 
bill , & cela fera rabatu de ton eftinufe 
tion. 

19- Et fi celui qui a confacre* fon 
champ le veut racheter abfolumen£ 4 
il ajoutera, par defius, le cinquidm$ 
de l'argent de %qd. eftimation , & il ltii 
demeurera. ' \ 

2Q. Mais, s'il he rachete point 5f 
champ , 8c que le champ fe yende a uu 
autre horn me , il ne fe rachetera plus. , 

„., „..„. ai. Et ce champ'-la , ayant pafTe* le Ju- 

|uelqu f un qui foit agf 'biU , ferafacria PEternel , comme un 

champ 
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champ interdit : La pofleflion en fera au.du grain dc la terre , one du fruit des ar- 
— ■ - ' u -^s , ' appartient a PEternel ; c\ft une 

>fe confacre> a TEternel. 

1 . Mais fi quelqu'un veut abfolument 
heter quelque chofe de fa dime , il y 
utera le cinquieme par defTus. 

2. Mais toute dime de taureaux , de 
bis & de chevres , f avoir tout ce qui 
le fous la verge , qui eft le dixieme , 
1 confacre' a l'Eternel. 

3. On ne choifira point le bon ou le 
uvais , & on n'en mettra point d'au. 
en fa place 1 Que fi on le fait, en quel- 

manilre que ce foit , la bete chan* 
& l'autre qui aura it€ mife en fa pla- 
fera confacree , ty ne fera point ra- 

4. Ce font Ik les commandemens que 
sernel prefcrivit a Moy fe , fur la mon- 
le de SinaV pour les Enfans d'lfraell, 

deflexions:. 

I chapitre nous aprend . que les Vceux 
doivent £tre religieufement accom- 
, & que , quand une chofe a e*te con- 
■ie a Dieu & a des ufages faints , on 
peut la deftiner a d'autres ufages , 
; facril&ge. L'exa&itude avec laquefc 
lieu vouloit que les Israelites payaf- 
: les dimes , tant des fruits de la ter, ' 

que des bttes , & la deTenfe qu*il 
)it de choifir ce qu'on avoit de moin-r 
pour payer les dimes , montre que 
; aufll un facrilege , d'ufer de fraude 
i tromperie dans ce aue l'on doit don T 
pour le Service (Jivin, ou pour d'au* 
ufages pieux i mais qu'il faut don- 
avec plaifir ce que Ton a de meilleur 
e plus prlcieux. 

* X # W & K X # X X * X * % * X * * * K 
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ie ce Horn , 4 caufe des Dewn* 
dans les premiers cbapitres. tfcont* 
la feconde attnee apris la fortie d'E- 
niime ntois de la quarantiime annee i 
fefpaee de trente • neuf am* Ce Is* 
's loiXy que Dieu donna owe IfraiU- 
i cbofes memorable* % qui artvertnt 

le defert, 

J ' K3 CHA. 
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CHAPITRE I. 

On voit dans le premier chatitre de ce li- 
vre le Denombrement que Moyfe & ^4a- 
ronfirent, apres la fortie d y Egypt e , de 
tout lepeupled'I/raely £T qui fut des- 
cents mille hcmmes, 

'ETERNEL parla a Moyfe, au de- 
fert de Sinai' , dans le Taberna- 
cle d'affignation, au premier jour 
du fecoiid mois , la feconde an- 
nie apres qiTils furent fords du pays 
d'Egyjpte, difant: 

2. Faites le compte de toute PAflem- 
bUe des enfans d'IfraSI , felon leurs fa- 
milles , felon les maifons de leurs peres. 
en les comptant nom par nom , [avoir 
tous les males , chacun par tete ; 

3. Depuis- P&ge de vingt a»s , & au 
deflus ; tous ceux d'Ifrael qui peuvent 
aller a la guerre ; Vous les comptere?. 
par leurs bandes , toi & Aaron. 

4. Et.il y aura avec vous un homme 
de chaque tribu, favoir le chef de la 
maifon de ies peres. 

<i. Ce font ici les noms de ces hom- 
ines qui vous affifteroot : Pour la tribu 
de Ruben , Elitiiir fils de Scedeur, 

6. Pour cclle de Simeon , Sceiumiel fils 
de TfurifqaddaY. 

7.- Pour telle de Juda , Nahaflbn fils de 
Hamminadab. 

8. Pour celie d> Iflacar , Nathanael fils 
deTfuhar, 

9- Pour ceUe.de Zabulon , Eliab fils de 
Helon. 

io. Pour les enfans de Jofeph : Pour 
la tribu ^Ephrai'm , Elifqamath fils de 
Hammiud : Pour celie de Manafle* , Ga-. 
maliel fils 4e Pedatfur. 

1 1. Pour la tribu de Benjamin , Abi* 
dan fils de Guidhoni, 

12. Pour celie de Dan., Ahih^zer, fils 
de Hammifc.addai*. 

13. Poured <? Afcer , Faghiel fils de 
Hocran, 

14. Pour cdW#Gad, Eliafaph fils 
de D£buel. 

15. Pour«^</<Nephthali,Ahirahfih 
de H6nan, N 

16. C'etoient-la ceux: qu'on apelloit 
l>our tenir PAflembiee , les principaux 



leurs families , & les maifons de leurs 

f^res , dont on fit le denombrement par 
eur nom , £T par tete , c y eft - 4 - dire , 
tous les males de Page de vingt ans, & 
au deflus , tous ceux qui pouvoient al- 
ter a la guerre ; 

2i. Ceux, dis-je , de la tribu de Ru- 
ben , qui furent compter , furent qua- 
rante-fix mille cinq cents. 

22. Des defcendaus de Simeon , felon 
leurs generations , leurs families , & les 
maifons de leurs peres , ceux qui furent 
comptes par leur nom & par tete , fa- 
voir tous les males de Page de vingt ans, 
& au deflus , tous ceux qui pouvoient 
aller a la guerre : 

23. Ceux , dis-je de la Tribu de Si. 
m£on , qui furent compos , furent cin- 
quanteneuf mille trois cents, 

24. Des defcendans de Gad , felon leurs 
generations , leurs families , & les mai* 
ions de leurs peres , ceux dont on fit le 
denombrement par leur nom , depuis 
Page de vingt ans , & au deflus , tout 
ceux qui pouvoient aller a la guerre ; 

25. Ceux , du-je , de la Tribu de Gad, 
qui furent comptes , furent quarante-cinq 
mille fix-cents cinquante. 

26. Des defcendans de Juda, felon 
leurs generations , leurs families, & les 
maifons de leurs p^res, ceux dont on fit 
le denombrement par leur nom , depuis 
Page de vingt ans , & au deflus , tous 
ceux qui pouvoient aller a la guerre ; 

27. Ceux, dis-je, de la Tribu de Ju- 
da , qui furent comptes , furent foixan- 
te & quatorze mille fix cents. 

28. Des defcendans d'Iflacar , felon 
leurs generations , leurs families , 8c les 
maifons de leurs peres , ceux dont on fit 
le denombrement par leur nom , depuis 
Page de vingt ans , & au deffus , tous 
ceux qui pouvoient aller a la guerre, 

29. Ceux, du-je , de la Tribu d'lfla- 
car , qui furent comptes , furent cin- 
quante - quatre mille quatre cents, 

30. Des defcendans de Zabulon , felon 
leurs generations , leurs families , & les 
maifons de leurs peres , ceux dont on nt 
le denombrement par leur nom , depuis 
Page de vingt ans , & au deflus , tous 
ceux qui pouvoient aller a la guerre : 

si. Ceux . du-je , de la Tribu de Za- 
bulon , qui furent comptes , furent cin- 
quante-fept mille quatre cents, 

32. Quant aux defcendans de Jofeph , 
des defcendans d'Ephra'un,/* Ion leurs ge- 
nerations , leurs families , ijc les maifons 
de leurs peres , ceux dont on fit le de- 
nombrement par leur nom, depuis Pa- 
ge de vingt ans , & au deflus , tous 
ceux qui pouvoient aller a la guerre : 

33. Ceux, du-je , de la Tribu <PE- 
phraim , qui furent comptes , furent 
quarante mille cinq center 



des tnbus de leurs peres , qui etoient les 
Cheft des milliers d'Ifrael, 

X7. Alors Moyfe & Aaron prirentces 
hommes , qui avoieut Hi nommis par 
leurs ncms ; 

18. Et ils convoquerent toute PAfiem- 
bUe , le premier jour du f econd mois , 
& on les enregiffcra chacun felon leurs fa- 
milies , felon la maifon de leurs peres , 
les comptant nom par nom , depuis Pa- 
ge de viogtgns , & au deflus , chacun 
par tgte ; 

19. Selon queTEternel avoitcomman- 
de a Moyfe : 8c jl les compta au defert 
de Sinat. w 

20. Les defcendans done de Ruben pre . , „... T .._, _„_ 

mier-ne d^lrael , felon leurs generations, maifons de leur*. p< res , «ceu*<l6nt on fit 



34, Des delcendans de MamuTe , felon, 
leurs generations , leiTrs families , & les 
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le denombrement par leur nom , dcpuis de tous fes utenfiles, & de tout ce qui 
Page de vingt ans , & au deiius , tous lui apartient. lis porteront le Pavilion, 
ceux qui pouvoient aller k la guerre : )& tous fes utenfiles ; & ils ferviront , & 

3S. CeUX , dtf-je, de la Tribu tie Ma- ramnprnnt aiifnnr Hii P^villnii 

naffe* , qui furent comptes , furent tren- 
te - deux mille deux cents. 



36. Des defcendans de Benjamin , fe- 
Un leurs generations , leurs families , & 
les maifons de leurs p£res , ceux dont on 
Bt le denombrement p*r leur nom , de- 
puis Page de vingt ans , & au deflus , 
tous ceux qui pouvoient aller a la guer- 
re : 

37. Ceux, dU-je , de la Tribu de Ben- 
jamin , qui furent comptes , furent tren- 
te - cinq mille quatre cents. 

38. Des defcendans de Dan , felon 
leurs generations , leurs families , & les 
maifons de leurs peres , ceux dont on fit 
le denombrement par leur nom , depuis 
1'age de vingt ans , & au deffus , tour 
ceux qui pouvoient aller a la guerre : 

39. Ceux , dts-je de la Tribu de Dan , 
qui furent comptes , furent foixante-deux 
mille fept cens. 

40. Des defcendans d\After , felon 
leurs generations , leurs families , & les 
maifons de leurs peres , ceux dont on fit 
le denombrement par leur nom , depuis 
Page de vingt ans , & au deffus , tous 
ceux qui pouvoient aller a la guerre : 

41. Ceux , dit-je , de la Tribu d' Af- 
ter , qui furent comptes , furent quaran- 
te&un mille cinq cents. 

4~ Des defcendans de Nephthali , fe- 
lon leurs generations , leurs families , 
& les maifons de leurs peres , ceux dont 
on fit le denombrement par leur nom , 
depuis rage de vingt ans , & au deflus , 
tous ceux qui pouvoient aller a la guerre. 
43- Ceux, dis-je* de la Tribu de 
Nephthali , qui furent comptes , furent 
cinquante -trois mille quatre cents. 

44. Cefont la ceux dont Moyfe & Aa- 
ron firent le denombrement , les douze 
principaux d*entre les enfans dTfrael y 
etant ; un pour chaque maifon de leurs 
peres. 

45. Ainfi tous ceux des enfans d'If- 
rael , dont on fit U denombrement, fe- 
lon les maifons de leurs peres , depuis 
Vage de vingt ans , & au deffus , tous 
ceux d'entre les Israelites qui pouvoient 
aller -a la guerre : 

46. Tous ceux , dit-je , dont on fit le 
denombrement, furent fix cents trois 
mille cino^ cents cinquante. 

47. Mais les Invites ue furent point 
comptes avec eux , felon la Tribu de 
leurs peres. 

48. Car PEternel avoit parie a Moy- 
fe, & lui avoit dit : 

49. Tu ne feras aucun denombrement 
de la Tribu de Levi , & tu n'en feras 
point le compte avec les autres enfans 
d'Ifrael. 

50. Mais tu donneras aux Levftes la 
charge du Pavilion du Temoignage J & 



camperont autour du Pavilion. 

51. Etquand le Pavilion partira, les 
Levites le d eT.ifTe rubier on t ; & quand le 
Pavilion cainpera , ils le drelferont; 
que ti quelque autre en aproche , .on le 
fera uiourir. 

52. Or les enfans d'Ifrael camperont 
chacun en fon quartier , & chacun fous 
ion enieigne , felon leurs bandes. 

53. Mais les Levites camperont au* 
tour du Pavilion du Temoignage , afin 
"u'il n'y ait point d'indignation fur Paf- 

iiublee des enfans d'Ifrael , & ils pren- 
dront en leur charge le Pavilion du Te- 
moignage. 

54. £t les enfans dTfragl firent toutes 
les chofes o^ue 1'Eternel avoit comman- 
does a Moyle ; ils le firent ainfi. 

REFLEXIONS. 
T A principale reflexion qu'il y a a faire 
1-1 fur les Denombremens des Enfans 
d'Ifrael , eft celle que Moyfe leur propo- 
foit peu avant fa mort. Eile regarde la 
multiplication prodigieule des defcen- 
dans de Jacob. Ils n'etoient que foi- 
xante & dix perfonnes , lors qu'ils alie- 
rent en Egypte ; & lors qu'ils *n forti- 
rent , environ deux cent & dix ans apr£s, 
ils fe trouverent au nombre de fix cents 
mille , fans compter ceux qui etoient au 
deflbus de Page de vingt ans , ni les fem- 
mes , ni ceux qui ne pouvoient pas aller 
a la guerre , non plus que les Levites. 
Ce tut ainfi que Dieu accomnlit les pro- 
meifes qu'il avoit faites a Abraham , de 
lui donner une pofterite aufli nombreufe 
que les etoiles du ciel , & que le fable 
qui eft fur le bord de la mer. Cela reli- 
ve auifi & continue la merveille de la 
maniere dont un fi grand peuple fubfifta 
dans le Defert pendant quarante ans ; ce 

2ui aurait ete aofolument impoifible , fi 
lieu n'y eut pourvu miraculeufement , 
en envoyant la Manne qui leur fervit de 
nourriture pendant tout ce terns la. Les * * 
Levites ne furent pas compris dans ce 
Denombrement , parce qu'ils n'etoient 
pas obliges de marcher en guerre , & 
qu'ils devoientetreatach£s a la garde & 
au fervice du Tabernacle. 

CHAPITRE H. 
On voit dans ce chapitre la difpofition du 

Camp des Israelites , &* fardrt de leurs 

marches* 
T 'Eternel parla encore k Moyfe & a Aa- 

1 ron , difant : 

2. Les enfans dTfrael camperont cha- 
cun fous fa baniere, avec les enfeignes 
des maifons de leurs peres » tout autour 
du Tabernacle d'aifignation , & vis-a-vis 
delui. 1 i 

3. Ceux qui feront de la baniere de la 
compagnie de Juda camperont droit vers 
le levant 4. dijhngues par leurs troupes. 

£t JJateffoa fits, de Hamminadab fera' 
K 4 le 
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le Chef^des defcendans de Juda: des defcendans de Benjamin : 

4. Et fa troupe , & ceux qui font de 1 23. Et fa troupe , & ceux qui font de 
fon denombrement , font foixante qua-ifon denombrement y*»f trente-cmq mil- 



torze mille fix cents. 

5. Et la Tribu d'lflacar campera au- 
pres de Juda,& Natbanagl fils de Tfuhar 
fera le Chef des defcendans d'lfTacar : 

6. Et fa troupe , & ceux qui font de 
fon denombrement , font cinquante qua- 
tre mille quatre cents. 

7. Puis la Tribu de Zabulon ; & Eliab 
fils de Yi€\onfera le Chef des defcendans 
de Zabulon : 

8. Et fa troupe , 6c ceux qui font de 
fon denombrement , font cinquante-fept 
mille quatre cents. 

9. Tous ceux , dont on a fait le de- 
nombrement , de la compagnie.de Juda, 
font cent quatre -vingt-iix mille quatre 
cents , difiingues par leurs troupes : lis 
partiront les premiers. 

10. La baniere de la campagnie de Ru- 
ben , par fes troupes , fera vers le mi- 
di , & Elitfur fils de Sc,edeur ferale chef 
des defcendans de Ruben t 

11. Et fa troupe , & ceux qui font de 
fon denombrement , font quarante -fix 
mille cinq cents. 

12. Et la Tribu de Simeon campera 
aupres de Ruben , & Scelumiel fils de 
Thurifqaddai fera le chef des defcendans 
de Simeon : 

13. Etfa troupe , 9c ceux qui font de 
fon denombrement font cinquante neuf 
mille trois cents. 

1 4. Puis la Tribu de Gad ; & Eliafaph 
fils de Rehuel fera le chef des defcen- 
dans de Gad. 

15. Et fa troupe , & ceux qui font de 
fon denombrement , font quarante - cinq 
mille iix cents cinquante. 

16. Tous ceux dont on a fait le deV 
nombrement de la compagnie de Ruben, 
font cent cinquante & un mille quatre 
cents cinquante , difiingues par leurs 
troupes : lis partiront les feconds. 

17. Enfuite le Tabernacle d'affigna* 
tion partira , avec la compagnie des L6> 
vites , au milieu des compagnies , qui 
partiront com me elles feront campees , 
chacune en fa place , felon lews bani£- 
res. 

18. La baniere de la compagnie d'E» 
phraim , par fes troupes , fera vers Poc- 
cident ; & Elifqamat fils de Hammiud 
fera le chef des defcendans d'Ephraim : 

19. Et fa troupe , & ceux qui font de 
fon denombrement , font quarante mille 
cinq cents. 

20. Et la tribu de Manaffe/fr* aupres 
d'Ephraim , & Gamaliel fils de Pedat* 
fur fera le chef des defcendans de Ma- 
naffe: 4 

21. Etfa troupe, & ceux qui fontde 
fon denombrement,' font trente deux 
mille deux cents. 

22. Puis la Tribu de Benjamin ; & 



le quatre cents. 

24. Tous ceux dont on a fait le de- 
nombrement de la compagnie d'Ephra- 
im , font cent huit mille & cent, difiin- 
gues par leurs troupes : lis partiront le* 
troiuemes. 

25. Ceux qui feront de la baniere de la 
compagnie de Dan , difiingues par fes 
troupes , feront vers le feptentrion ; & 
Ahihezer fils de Hanimifcjaddai fera le 
chef des defcendans de Dan : 

26. Et fa troupe, & ceux qui font de 
fon denombrement font foixante - deux 
mille fept cents. 

27. Et la Tribu d'Afcer campera au- 
pres de Dan ; & Paghiel fils de Hocran 
fera le chef des defcendans d'Afcer. 

28. Et fa troupe , & ceux qui font de 
fon denombrement , font quarante - un 
mille cinq cents. 

29. Puis la Tribu de Nephthali; & 
Ahirah fils de Henan fera le chef des en- 
fans de Nephthali. 

30. Et fa troupe, & ceux qui fontde 
fon denombrement , font cinquante-trois 
mille quatre cents. 

31. Tous ceux dont on fit le denom- 
brement de la compagnie de Dan , font 
cent cinquante fept mille fix cents : lis 
partiront les dernjers des banieres. 

32. Ce font la ceux des Enfans dTfrael 
dont on fit le denombrement , par les 
maifons de leurs peres. Tous ceux qui 
furent comptes des compagnies felon 
leurs troupes , furent fix cents trois mil- 
le cinq cents cinquante. 

33- Mais les L^ vites ne furent point 
comptes avec les autres enfans d'Ifrael , 
comme PEternel /'avoit commande" a 
Moyfe. 

34- Et les enfans dTfraSl firent toutes 
les chofes que PEternel avoit comman- 
dees A Moyfe ; ils cam parent ainfi , cha- 
cun felon leurs banieres , & ils parti- 
rent ainfi , chacun felon leurs families 
£T felon la maifon de leurs peres. 

REFLEXIONS. 
f*E qu'il y a a obferver fur ce chapitre , 
^ c'eft le bel ordre dans lequel les Tri- 
bus d'Ifrael etoient difpofees , lors 
qu'elles campoient , & lors qu'elles 
marchoient , chacune ayant fon pofte & 
fon rang affigne. Cet ordre etoit necef- 
faire pour pr^vcnir la confufion , qui » 
fans cela , auroit ete inevitable dans une 
fi grande multitude. II. Dieu ordonna 

?[ue les douze Tribus campaflent & fuf- 
ent rangers , a une certaine diftance, au- 
tour du Tabernacle. Par ce moyen ce 
lieu facre etoit au milieu du camp , & 
en furete. Les Israelites pouvoient auf- 
fi reconnoitre par la, que Pavantage de- 
voir Dieu & fon fervice au milieu d'eux • 
faifoit tout leur bonheur. Ainfi ce que 



Abidam , fils de Guidhoni /if* iecheflDieuprefcrivit a cetegard etoit tres di-- 

gne 
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gne de fa fageffe , & tendoitlgalement, 
& a maintenir l'ordre parmi ce^euple , 
& a l'attacher a Dieu & a la Religion. 

CHAPITRE III. 
Moyfe raporte dans ce chapitre £7* dans le 
fuivant, la ginealogie des Sacrifcateurs i 
le choix que Dieu fit des Levitts qui leur 
furent aj oints ; fir* r office £2* les diverfes 
fond ions des Levitts, par raport au Ta- 
bernacle , v lots qu'ilfauoit le tfanfporter 
tCun lieu a un autre. 
(^Efont ici les generations d 1 Aaron & 
^ de Moyfe au terns que 1'Eternel par- 
la a Moyfe fur la montagne de Sina* : 

2. Et ce font ici les noms des enfans 
d' Aaron : Nadab , qui etoit l'ain6 , Abi- 
mi , El€azar & Ithamar. 

3 . Ce font la les noms des enfans d' Aa. 
ron , Sacrificateurs , qui furent oints , 
£f qui furent confacres pour exercer le 
Sacerdoce. 

4. Or Nadab. & Abihu moururent en 
la preTence de l'Eternel , Jors. qu'ils of- 
frirent un feu Itranger devant l'Eternel 
au deTert de Sinai , & ils n'eurent point 
d'enfans , mais Ellazar & Ithamar exer- 
cedent la Sacrificature en la prefence 
d' Aaron leur p£re. 

5. Alors rEternel parla a Moyfe, 
difant; 

6. Fai aprocher la Tribu de Llvi , & 
hi qu'elle fe tienne devant Aaron Sa- 
crificateur , afin qu'ils le fervent. 

7- Et qu'ils aient la charge de ce 
qu'il leur ordonnera de garder , & de 
ce que toute l'aflemblle leur ordonne- 
ra de garder , devant le Tabernacle 
d'aflignation , en faifant le fervice du 
Pavilion. 

8. Et qu'ils gardent tous les utenfiles 
du Tabernacle d'afiignation , 8t ce qui 
leur fera donne* en charge par les en* 
fans d'lfragl , pour faire le fervice du 
Pavilion. 

9. Ainfitu donneras lesLe'vites a Aa- 
ron & a fes fils: Ils lui font donnls 
d'entre les enfans dTfraSl. 

io. Tu donneras done la furintendan 



{>arles maifons de leurs p6res , & par 
eurs families, en comptant tous les 
males depuis 1'age d'un mois , & au 
deflus. 

16. Moyfe done les compta, felon le 
commandement de rEternel, ainfi qu'il 
lui avoit 6te* ordonne\ 

17. Ce font ici les fils de Llvi felon 
leurs noms ; favotr Guerdon , Klhath, 
& Mlrari. 

18. Ce font ici les noms des fils de 
Guerdon, par leurs families , Libni, 8c 
Scimhi. 

19. Et les fils de Klhath , par leurs 
families, etoient Hamram , Jitshar, 
Hebron & Huziel. 

oo. Et les filsde Me>ari, par leurs fa- 
milies , etoient Mahi & Mufcli. Ce font 
la les families de Llvi felon les maifons 
de leurs plres. 

21. De Guerfcone/r fortiel* famille 
des Libnites , & la famille des Scimhi- 
tes. Ce font la les families des Guerf- 
qonites ; . 

22. Defquelles ceux dont on fit le d6- 
nombrement, apres le compte qui fut 
fait de tous les males , depuis 1'age 
d'un mois & au deflus ♦ furent au nom- 
bre de fept mille cinq cents. 

23. Les families des Guerfc,onites 
camperont derrilre le Pavilion vers 1'oc- 
cident. 

24. Et Eliafaph , fils de La81, Cera 
le chef de la maifon des Guerfqomtes. 

25. Etles defcendans de Guerfqon au- 
ront en charge , au Tabernacle d'affi- 
gnation , le Pavilion , le Tabernacle , fa 
couverture , la tapiiferie de l'entrle du 
Tabernacle d'alfignation ^ 

26. Et les courtines dPparvis , & la 
tapiiferie de Pentr^e du parvis , qui fer- 
vent pour le pavilion , & pour l'au- 
tel , tout autour , avec les cordes du 
pavilion pour tout fon fervice. 

27. Et de K€hath eft fortie la famille 
des Hamramites , la famille des Jitsha- 
rites , la famille des H6bronites , & la 
famille des Huzillites ; Ce furent la les 



ce k Aaron & a fes fils , & ils exerce- ; families des Kehathites ; 



ront leur facerdoce. Que fi quelque 
Stranger en aproche , on le fera mou- 
rir. 

11. Et l'Eternel parla a Moyfe, di- 
iant: 

12. Void , j'ai oris les Invites d'en- 
tre les enfans dTirael , pour tons les 
premiers • nes qui naiffent parmi les 
enfans d'lfrael ; e'eft pourquoi les Le- 
vitesferont amoi. 

13. Car tout premier - ne* m'apar- 
tient , depuis que je frapai tout pr£- 
mier-ne' du pays d'Egypte : Je me iuis 
confacre' tout premier - n€ en Ifrael , 
depuis les hommes jufqu'aux betes : Ils 
feront a moi : jefuu l'Eternel. 

14. L'Eternel parla auifi a Moyfe au 
d^fert de Sinai , difant : 

15. Compte les defcendans de L6vi , 



28. Dont tous les males , depuis 1'age 
d'Un mois, & au deifus , furent au nom- 
bre de huit mille fix cents , ayant la 
charge du Sanftuaire. 

29. Les families des defcendans de 
Kehath camperont du cot6 du pavilion 
vers Je midi. 

30. Et Elitfaphan , fils de Guziel , 
ferals chef de la maifon des plres des 
families des Kehathites. - 

31. Et ils auront en charge l'arche , 
la table , le chandelier , les autels , 8c 
les utenfiles du San&uaire, avec lefquels 
on fait le fervice , avec la tapiiferie , & 
tout ce qui y fert. 

32. Et le chef des chefs des Levites 
fera E16azar , fils d» Aaron Sacrificateur, 
qui aura la furintendance fur ceux qui 
auront la, charge du Sanftuaire. _ 

KS 33. Et 
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33. Et de bltoari eft firtie lafamille 
des Mahlites , & la famille des Mufci- 
tes : Ce furent la les families de M6ra- 
ri i 

34. Defquelles ceux dont on fitledl- 
nombrement , apres le compte qui fut 
fait de tous les males, depuis Pa£e 
d'un mois & au deifus , furent fix mil- 
le deux cents. 

35. Et Tfuriel fils d'Abihail fera le 
chef de la maifon des plres des famil- 
ies des Me>arites : lis camperont du 
cote* du pavilion vers l'aquilon. 

36. Et on donnera aux defcendansde 
Me*rarila charge des ais du pavilion, de 
fes barres , de fes colomnes , de fes 
foubafiemens , & de tous fes utenfiles , 
avec tout ce qui y fert ; 

37. Et des colomnes du parvis tout 
autour, avec leurs foubafferaens, leurs 
pieux , & leurs cordes 

38. Etceux qui camperont devant le 
Tabernacle , vers Porient du Taberna- 
cle d'affignation , fe ront Moyfe , & Aa- 
ron , & fes fils , qui auront la garde du 
San&uaire , pour la garde des enfans 
d'Ifrael. Que fi quel que Stranger en 
aproche , on le fera mourir. 

39. Tous ceux des Invites dont on fit 
ledlnombrement, que Moyfe & Aaron 
compterent par leurs families , fuivant 
le commandement de PEternel , tous 
les males de Page d'un mois & au def- 
fus , furent vingt- deux mille. 

40. Et PEternel dit a Moyfe : Fai le 
denomtrementde tous les pr£raiers-n£s 
males des enfans d'Ifrael, depuis Pa- 
ge d'un mois , & au deifus , & live le 
compte de leurs noms. 

41. Ettu pndras pour moi (Je fuis 
PEternel) les C^vites , au lieu de tous 
les premiers-n£s qui font entre les en- 
fans d'Ifrael ; tu prendras auifi les betes 
des Llvites , au lieu de tous les pre'- 
miers-ne's des bites des enfans d'Ifrael. 

42. Moyfe done fit le dlnombrement, 
comme PEternel lui avoit command^. 
Tous les premiers-He's qui etoient entre 
les enfans d'Ifrael , 

43. Et tous les pre'miers-ne's des ma- 
les , le compte des noms 6tant fait, de- 
puis Page d'un mois & au deifus, felon 
qu'on en fit le de'nombrement , furent 
vingt-deux mille deux cents foixante & 
treize. 

44. Et PEternel parla a Moyfe , di- 
fant : 

45. Pren les Invites aulieu de tous 
les premiers - n£s d'entre les enfans 
d'Ifrael , & les bites des Llvites , au 
lieu de leurs bites ; & lesXevites feront 
a moi : Je fuis PEternel: 

46. Et pour ce qui eft de ceux qu'il 
faudra racheter , des premiers - nes des 
entans d'Ifrael , [avoir deux cents foi- 
xante & treize , qui font a> plus que les 
Invites; 

47. Tu prendras cinq fides par tftte , 



tu les prendras felon le ficle du San&uai- 
re ; le ficle eft de vingt oboles. 

43. Et tu donneras a Aaron & a fes 
fils Pargent de ceux qui auront i\i ra- 
chetls , & qui paftbient le nombre des 
Invites. 

49. Moyfe done prit Pargent du ra- 
chat de ceux qui e'toient de plus , ou- 
tre ceux qui avoient €t€ rachetes par 
Pe*change des Lcvites. 

^o. Et il recut , des premiers - n€s des 
enfans d'Ifrael , Pargent , / avoir mille 
trois cents foixante - cinq ficles , felon 
le ficle du Sanctuaire. 

Si. Et Moyfe donna Pargent des ra- 
chete's a Aaron , & a fes fils , felon que 
PEternel le lui avoit commands. 
CHAPITRE IV. 

L'Eternel parla encore a Moyfe , & k 
Aaron , difant : 

2. Faites le compte des fils de Klhath, 
d'entre les defcendans de,L£vi, par leurs 
families , £T par les maifons de leurs p6- 
res : 

3. Depuis Page de trente ans & au 
lefliis , jufc 



deifus , jufqu'a Page de cinquante ans, 
tous ceux qui entrent en rang , pour 
s'employer au Tabernacle d'affignation. 

4. C'eft ici le fervice des fils de Ke^- 
hath au Tabernacle d'affignation , d y a- < 
voir foin du Lieu trls-faint. 

5. Quandle camp partira, Aaron & 
fes fils viendront , & ils detendront le 
voile de tapifTerie , & ils en couvriront 
Parche du temoignage. 

6. Enfuite ils mettront au deifus une 
couverture de peaux de couleur d'hya- 
cinthe , ils e'tendront par deflus un drap 
de couleur d'byacinthe, & ils y mettront 
les barres. 

7. Et ils e'tendront un drap de couleur 
d'byacinthe fur la table des pains de pro- 
pofition , & ils mettront fur elle les 
plats, les taffes , les baifins, & les go- 
belets d'afperfion ; & le pain continuel 
fera fur elle. 

8. Et ils e'tendront au deflus un drap 
teint en cramoifi, & ils le couvriront 
d'une couverture de peaux de couleur 
d'hyacinthe ; & ils y mettront fes bar- 
res. 

9. Et ils prendront un drap de couleur 
d'hyacinthe, & ils en couvriront le 
chandelier du him in aire , avec fes lam- 
pes , fes mouchettes , fes petits plats , 
& tous les vaifieaux d'huile , defquels 
on fe fert pour le chandelier. 

10. Etils le mettront, avec tous fes 
vaifieaux, dans une couverture de peaux 
de couleur d'hyacinthe , & le mettront 
fur des le'viers. 

11. Et ilsetendront fur Pautel d'or 
un drap de couleur d'hyacinte , & ils le 
couvriront d'une couverture de peaux 
de couleur d'hyacinte , 8c ils y mettront 
fes harres. 

12. Ils prendront auffi tous les uten- 
files du fervice , dont on fe fert au 

SanC- 
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Sanftuaire , & ils les mettront dans un 
drap de couleur d'hyacinthe , & ils les 
couvriront d'une douverture de peaux 
de couleur d'hyacinthe , & les mettront 
fur des leviers. 

13. Et ils dteront les cendres del'au- 
tel , & ils etendront deflus un drap d'£- 
carlate. 

14. Et deflus ils mettront les utenfi- 
les defquels on fe fert pour Pautel ; les 
encenfoirs , les crochets , l?s racloirs , 
les baflins , & tous les vaiffeaux de Pau- 
tel ; & ils Etendront defilis une couver- 
ture de peaux de couleur d'hyacinthe , 
& ils v mettront fes barres. 

15/Lors qu* Aaron & fes fils auront 
acheve" de couvrir le Sanftuaire , & 
tous fes vaifleaux , quand le camp oar- 
tira , les defcendans de Kehath vien- 
dront pour le porter ; mais ils ne tou- 
cheront point les chofes faintes, de peur 
qif ils ne meurent, Ceft la ce que por- 
teront les defcendans de Kehath au Ta- 
bernacle d'aflignation, 

16. Or Eldazar fils d* Aaron Sacrifi. 
cateur aura lacommiffion de Phuile du 
luminaire , du parfum de drogues , du 
gateau continuel, & de Phuile d'on&ion ; 
la commilUon , dis-je , de tout le Pavil- 
ion, & de toutes les chofes qui font dans 
le Sau&uaire , & de fes utenfiles. 

17. L'Eternel parla encore ft Moyfe 
& a Aaron , difant : 

18. Ne donnez point occafion que la 
race des families de Kehath foit retran- 
chee d'entxe les Invites. 

19. Mais faites leur ceci, afin qu'ils 
vivent , & ne meurent point : Lors 
qu'ils aprocheront des chofes trds-fain- 
tes , Aaron & fes fils viendront , qui 
preferiront a chacun fon fervice & ce 
qu'il doit porter : 

20. Et ils n'entreront point pour re- 
garder , quand on envelopera les chofes 
fcintes, de peur qu'ils ne meurent. 

ai, I/Eternel parla aufii a Moyfe, 
&illuidit: m , ' j n 

22. Fai auflt le compte des defcen- 
dans de Guerfcon , par les maifons de 
leurs p^res £T par leurs families ; 

23. Dennis 1 age de trente ans & au 
defTus , jufqu'a Page de cinquante ans, 
comptant toils ceux qui entrent pour te- 
nir leur rang , afin de s'employer a fer- 
vir au Tabernacle d'aflignation. 

24. Ceft ici le fervice des families 
des Guerfqonites , en quoiils doivent 
fervir , 8c ce qu'ils doivent porter : 

25. Ils porteront done les pieces du 
Pavilion, & le Tabernacle d'aflignation , 
fk couverturc, la couverture de cou- 
leur d'hyacinthe qui eft par defTus , & 
la tapifTerie de Tentree du Tabernacle 
d'aflignation. # 

26. Les courtines du parvis , & la ta 
piflkie de 1'entre* de la porte du par- 
vis, qui fervent pour le Pavilion & pour 
i'auteiiouC autour, leurs cordages, & 



tous les utenfiles de leur fervice , 8c 
tout ce qui eft fait pour eux ; e'eft en 
quoi ils ferviront. 

27. Tout le fervice des defcendans de 
Guerfcon en tout ce qu'ils doivent por- 
ter , & en £out ce a quoi ils doivent fer- 
vir , fera regie par les ordres d' Aaron & 
de fes fils , & vous les chargerez de 
garder tout ce qu'ils doivent porter. 

28. CV/Hale fervice des families des 
defcendans des Guerfqonites au Taber- 
nacle d'aflignation ; & leur charge fera 
fous la conduite d'lthamar fils d' Aaron 
Sacrificateur. 

29. Tu compteras an/files defcendans 
de Merari & par leurs families £T par 
les maifons de leurs peres. 

30. Tu les compteras depuis Page de- 
trente ans & au deflus , jufqu'a Page de 
cinquante ans ; tous ceux qui entrent en 
rang pour s'employer au fervice du Ta- 
bernacle d'aflignation. 

31. Or cV/? ici la charge de ce qu'ils 
auront a porter, pour tout le fervice 
qu'ils auront a wire au Tabernacle 
d'aflignation : lis porteront les ais du 
pavilion, & fes barres, & fes colomnes* 
avec fes foubaflemens ; 

32. Et les colomnes du parvis tout 
amour , & leurs foubaflemens , leurs 
cloux , leurs cordages , tous leurs uten- 
files , & tout ce dont on fe fert en ces 
chofes - la , fk vous leur compterez 
tous les utenfiles qu'ils auront charge 
de porter , ptece par pi£ce. 

33. Veft la le fervice des families des 
defcendans de M£rari , pour tout ce a 

Suoi ils doivent fervir au Tabernacle 
'aflignation, fous la conduite d'ltha- 
mar fils d'Aaron Sacrificateur. 
54. Moyfe done , & Aaron , & les 

finncipaux de Paflembl^e , compte'rent 
es defcendans des K£hathites, par leurs 
■amUles 8c par les maifons de leurs p£- 
res: 

3 s.. Depuis Page de trente ans & au 
deflus, jufqu'a Page de cinquante ans, 
tous ceux jiui entroient en rang pour 
fervir au Tabernacle d'aflignation^ 

36. Et ceux dont on fit le d£nom- 
brement par leurs families gtoient deux 
mille fept cents cinquante. 

37- Ce/Wla ceux des families des 
Kghathites dont on fit le denombre- 
ment , tous fervant au Tabernacle d'af- 
lignation , que Moyfe & Aaron comp- 
tlrent, felon le commandement que PE- 
ternel en avoit donne par Moyfe. 

38. Pour ce qui eft de ceux des def- 
cendans de Guerfcon , dont on fit le d6- 
nombrement , par leurs families & par 
les maifons de leurs peres, 

39. Depuis Page de trente ans & au 
deflus, jufqu'a Page de cinquante ans, 
tous ceux qui entroient en rang pour 
fervir au Tabernacle d'aflignation ; 

40. Ceux qui turent comptes, par 
leurs families, &"pat les maifons de 

leurs 
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leurs pgres, 6toient deux mflle fix cents 
trente. 

41. Ce font la ceuxdes families des 
defcendans de Guerfcjon , dont on fit le 
d€nombrement , tous fervant au Taber- 
nacle d'aflignation , que Moyfe & Aa- 
ron compte'rent , felon le command* 
ment de PEternel. 

42. Et pour ce qui eft des families 
des defcendans de Mlrari , dont on fit 
le de'nombrement, par leurs families 
£T par les maifons de leurs peres ; 

43- Depuis Page de trente ans, & 
au deffus , jufqu'a l^ge de cinquante 
ans , tous ceux qui entroient en fervi. 
ce , pour fervir au "Tabernacle d'afli- 
gnation ; 

44* Ceux qui furent comptls par 
leurs families, etoienttrois mflle deux 
cents. 

45. Cefont \k ceux des families des 
defcendans de M6rari , dont on fit le d£- 
nombrement, que Moyfe & Aaron comp- 
tlrent, felon le commandement que 
PEternel en avoit donne par Moyfe, 

46. yAinfi tous ceux dont on fit le de'- 
nombrement , que Moyfe & Aaron & 
les Principaux d'Ifrael comptSrent d'en- 
tte les Levites , par leurs families , & 
par les maifons de leurs plres v 

47. Depuis Page de trente ans , & 
flu defiiis , jufqu'a Paee de cinquan 

li^enf * 



felon Tintentionde Dieu a conferver la 
mlmoire de la diftin&ion que Dieu avoit 
mife entre fon Peuple & les Egyptiens, 
lors qu'il fit mourir tous les premiers* 
n£s d'Egypte , & qu'il epargna ceux des 
Ifraelites. Par la les Enfans d'Ifrael 
devoient auffi reconnoitre qu'ils aparte- 
noient a Dieu , & qu'ils Itoient dans une 
obligation indifpenfable de fe confacrer 
a fon fervice. 

CHAPITRE V. 
Dans ce chapitre Dieu common de , /. 
JQu\n mette hors du camp lespetfonnes 
fiuillees ; //. Que ceux Qui ontfait tori 
a quelqu'un faffent refiitution ; III. 
Que let femntes foupconees d y adult ere 
foient eprouvees par le moyen des eaux 
dejaloufie, 

L'Eternel parla encore a Moyfe , di- 
fant: 
a. Ordonne aux enfans d'Ifrael de 
mettre hors du camp tout lepreux » 
tout homme qui decoule , tout homrac 
fouille* pour un mort. 

3. Vous les mettrez dehors , rant 
Phomme que la femme, vous les met- 
trez hors ail camp , afin qu'ils ne fouil- 
Jent pas le camp de ceux au milieu def- 
quels J'habite. 

4. Et les enfans d'Ifrael firent ainfi , 
& les mirent hors du camp » les enfans 
d'lfragl firent ainfi que PEternel Pa- 
voitdita Moyfe. 

5. Et PEternel parla a Moyfe , di. 
fant : 

6. Parle aux enfans d'Ifrael : Qnand 
quelque homme ou quelque femme au- 
ra commis quelqu'un des plche's que 
les hommes peuvent commettre contre 



teans , tous ceux qui ^entroient _., 
fervice pour s'employer a ce qu'il fa- 
loit faire dans le fervice , & a ce qu'il 
taloit porter du Tabernacle d'affigna* 
tion ; 

48. Tous ceux qui furent compte's 
Itoient huit mille cinq cents quatre* 
vingt. 

49. On en fit le d€nombrement, felon 
le commandement que PEternel en avoit 
donne par Moyfe , chacun felon ce qu'il 

devoit faire au fervice , & ce qu'il avoit 

a porter; & la charge de chacun fut il aura £ti trouve coupable, & il ya-- 
telle que PEternel Pavoit. command^ a joutera par deffus un cinquieme , & il 



PEternel , £f que cette perfonne en fera. 
trouvSe coupable ; 

7. Alors ils confefferont le plchl 
qu'ils auront commis, & le coupable 
reftituera la fomme totale de ce en quot 



Moyfe. 

REFLEXIONS. 
Sur les chapitres III. & IV. 
TMEU avoit e*tabli parmi les levites 
*-' un ordre convenable * ainfi qu'il 
Pavoit fait parmi les autres Tribus. 
Chacune des trois principals families 
de la Tribu de L£vi avoit fes fonftions ; 
& il n'apartenoit qu'a eux de les faire. 
Dieu le voulut ainfi pour conferver la 
purete* & Puniforraiti dans le Quite 
rlligieux , & pour emplcher qu'il ne 
s'y fit aucun changement , & qu'il 
n'y arrivat aucune confufion. Les 
Levites furent choifis pour tenir la 
place des premiers - ne\s de tout le peu- 
ple , lefquels apartenoient a Dieu ; & 
comme le nombre de ces premiers-rids fe 
trouva plus grand que celui des Levi- 
tes , il fallut qu'on rachetat ceux qu'il 
y eut de plus , en payant pour chacun 
d'cux cinq ficles. Ceta devoit fervir , 



le donnera k celui contre lequel il au- 
ra commis le peche*. 

8. # Que fi cet homme - la n'a perfonne 
qui ait le droit de retirer ce en quoi le 
v6ch6 aura &6 commis, cette chofe-14 
fera reftitu^e a PEternel , & elle apar- 
tiendra au Sacrificateur , outre le ho- 
lier des propitiations , avec lequel on 
fera propitiation pour lui. 

9. Et touteofrandegleve*e, detoutes 
les chofes que les enfans d'Ifrael confa- 
creront , & qu'ils prefenteront au Sacri- 
ficateur, lui apartiendra. 

10. Les chofes done qui auront 6t€ 
confacre'es par quelqu'un apartien- 
dront au Sacrificateur ; ce que chacun 
lui aura donne* lui apartiendra. 

11. L'Eternel parla auifi a Moyfe,' 
difant : 

12. Parle aux enfans d'Ifrael , & di- 
leur : Lors que la femme de quelqu'un 
fefera d6bauch£e, fitqu'elle aura com- 
mis 
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eaux de mal^diaion entreront en elle , 
& dies deviendront des eaux ameres. 

25. Le Sacrificateur done prendra de 
la main de la femme le gateau de ja- 
loufie , 8c il le fera tourner devant T& 
ternel ,& il l'ofrira fur 1'auteL 

26. Le Sacrificateur prendra auflt une 

Soignee du gateau pour un memorial t 
: il le fera Turner fur 1'autel ; enfuite 
il fera boire les eaux a la femme. 

27. Et aprds qu'il lui aura fait boire 
les eaux , s'il eft vrai qu'elle fe foit 
fouiltf e 8c qu'elle ait commis une perfi- 
die contre fon mari , les eaux qui por- 
tent la malldi&ion entreront en elle t 
& elies deviendront des eaux ameres ; & 
fon ventre enflera , 8c fa cuifle pourrira. 
Ainfi cette femme - la fera foumife a la 
malldi&ion du ferment , au milieu de 
fon peuple. 

28. Que fi la femme ne s'eft point 
fouiltee , mais qu'elle foit pure , elle 
ne recevra aucun mal , 8c elle aura des 
enfans. 

29. Telle eft la loi des jaloufies , lors 

Sue la femme , qui eft en la puiflance 
e fon mari y s'eft dlbauchle & s'eft 
fouilUe. 

30. Ou lors que Pefprit de jaloufie 
aura fain le man , & qu'ltant jaloux de 
fa femme , il l'aura iait venir devant 

18. Puis le Sacrificateur fera tenir TEternel , 8c que le Sacrificateur lui 
debout la femme en la presence de aura fait tout ce qui eft ordonni par cette 
1'Etemel ^ & il d£couvrira la tete dei loi. 

cette femme , . & il mettra fur les pau-| 31. Et le mari fera exempt de fame ; 
mes des mains de cette femme le gateau: mais cette femme- la portera fon ink 
de memorial, $»»i eft le gateau de ja- quite\ 

loiifie. Et le Sacrificateur aura dans| REFLEXIONS. 

fa main les eaux ameres, qui portent • TL y a ici trois chofes a remarqiier : I, 
- la malldiftion. _ . _ | _ Que Dieu avoit ordonni qu'on mit 



mis une perfijlie contre fon mari ; 

13. Et que quelqu'un aura eu fa com- 
pagnie , en fhrte que fon mari n'en ait 
rien fu , mais qu'elle fe foit cachle , 
& qu'elle fe foit fouillee , & au'il n'y 
ait point de temoin contr'elle , & qu'el- 
le n'ait point iti furprife : 

14. Et que l'efprit de jaloufie faififle 
fon mari , en forte qu'il foit jaloux de 
fa femme , parce qu'elle s'eft fouillee ; 
ou que lkfprit de jaloufie le faififle 
tellement , qu'il foit jaloux de fa fem- 
me , encore qu'elle ne fe foit point 
fouillee: 

15. Cethomme-la fera venir fa fem- 
me devant le Sacrificateur , 8c aportera 
fon offrande avec elle , favoir la dixil- 
me partie d*un epha de farine d'orge ; 
mats il ne rlpandra point d'huile deiius, 
8c il n'y mettra point d'encens ; car 
feft un gateau de jaloufie, un gateau 
de memorial , pour decouvrir l'ini* 
quit£. 

16. Et le Sacrificateur la fera apro- 
cher, & la fera tenir debout en la pr6- 
fence del'Eternel. 

17. Enfuite le Sacrificateur nrendra 
de Peau facre>, dans un vaifleau de 



terre , & de la poudre qui fera fur le 

fave* -4U Pavilion , 8c il It 
'eau. 



fa mettra dans 




d€ bauchle & fouillee, tu nerecevras 
antuh mal de ces eaux ameres , qui por- 
tent la malediction. 

. 20. Que fi , Itant fous la puiflance 
de ton mari, tu t'&s dlbauchle,' & fi 
tu t'es fouillee, 8c que quelqu'autre 
que ton mari ait couche avec toi : 

21. Alors le Sacrificateur fera jurer 
la femme par un ferment d'impr&a- 
tion, & il lui dira: Que PEternel te li- 
vre , au milieu de ton peuple , a la ma- 
Hdi&ion a laquelle tu t'es aifujettie, & 
qu'il faife - pourrir ta cuifle , 8c enfler 
ton ventre. 

.22. Et que ces eaux-l& , quj portent la 
malldiftion , entrent dans tes entrail- 
les, pour te faire enfler le ventre, 8c 
faire pourrir ta cuifle. Alors la femme 
repondra, Amen, Amen. 

23. Enfuite le Sacrificateur e*crira 
dans un livre ces imprecations la ; & 
il les eftacera avec les eaux ameres. 

24. Et il fera boire a la femme les 
eaux araetes de ma4£di&iQn i & les 



Jui fommes Chretiens , que l'Eglife de 
eTus-Chrift doit etre pure; que les 
pScheurs fcandaleux n'y doivent pas 
etre foufferts , & qu'on doit s'gloigner 
de leur commerce. II. Ce chapitre nous 
enfei^ne , que ceux qui ont fait tort k 
autrui ,, en quel que manilre que ce foit* 
font obliges d'en faire une exalte £ 
entilre reftitu^ion ; & que s'il n'y aper- 
fonne a qui la reftitution puuTe etrefai- 
te, ce que Ton devroit reftituer doit 
fitre donne 8c confacre" k Dieu. La r$- 
pe*tition fre'quente de cette loi de la ret 
titution prouve que ce devoir eft indif- 
penfable. III. La loi des Eaux de Jalou- 
fie doit nous faire reconnoitre l'horreur 
du crime de l'aaultere ; & nous devons 
penfer fur cela , que fi Dieu ne manifet 
te & ne punit pas les crimes de l'impu- 
ret6, de fa manie're, dont il le failoit 
parmi les Ifraelites , pour des raiions 
particulidres, priies de l'^tat de ce Peu- 
ple , ces crimes ne lui font pas cache's, 
& qu'tf les manifeftera & en fera ime f^- 

v^re 
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v6re vengeance au jour du Jugement 
dernier , 8c dans la vie a venir. 
CHAPITRE VI. 
Ce chapitre contient deux chofes : I. La 
• loi qui regarde les Nazareem. On apel- 
loit ainfi certaines perfonnes qui fe con-> 
facroient a Dieu d'une faqon particu- 
liere , £T par des vaux folemnels ; 
foit pour un Urns , /hit four toute leur 
vie. Dieu marque ici a quoi ces voeux 
les obligeoient £7" ce quails devoient ob- 
server. II. Moyfe raporte fur la fin de 
ce chapitre la Benediction que les Sacri- 
' ficateurs devoient donner auPeuple. 

1'ETERNEL parla auili a Mdyfe , di- 
» fant : 

2. Parle aux enfans dTfrael , & di- 
leur : Lors ciu'un homme ou une fcm- 
«ie aura fait expreflfcment le voeu de 
Nazarien , pour fe faire Nazarien a l'E- 
terrnil ; 

3. II s'abftiendra de vin & de cervoi- 
fe , & il ne boira point de vinaigre, qui 
foit fait de vin, ou de cervcife, ni d'aucu- 
ne liqueur de raiiins ? & il ne mangera 
point de grappes fraiches ni feches. 

4. Pendant tout le tems de fon Naza- 
r6at, il ne rr.angera rien de tout ce que 
la vigne raporte , depuis les pepins juf- 
qu'a Plcorce* 

5. Pendant tous le tems (hi voeu de 
IbnNazareat, le rafoirnepafifera point 
fur ia tete , jufqu'a ce qftie' Us jours 
pour lef quels il s'eft fait Nazarien' a 
f Eternel ibient accomplis i n fera con- 
facre' , & il laiflera croitre les cheveux 
de ia tete. 

6. Pendant tout le terns' pour lequel 
il s'eft fait Nazarien a l'Eternel , il ne 
s'aprocheia point d'un mort. 

7. II ne fe fouillera point pdur fon 
j>e>e , ni pour la m6re , ni pour fon 
fre>e, ni pour fa fteur , quand ils fe- 
ront morts ; car le Nazarlat de fon Dieu 
ift fur fa tete. 

8. Pendant tout le tettis defon Naza- 
r£at , il fera coniacre* a l'Eternel. 

9* due fiquelqu'un vienta mourir 
aupres de lui fubitement , la 'tdte de 
fon Nazar£at fera fouillle f & 11 rafera 
fa tete au jour de fa purification , il la 
rafera au fepti^me jour. 

io. Et au huitteme jour , il apporte- 
ra deux tourterelles , ou deux pigeon- 
neaux au Sacrificateur , a l*entr6e du 
Tabernacle d'affignation; 

11. Alors ie Sacrificateur en facrifiera 
Tun pour le p£ch£ , & 1'autre en holo- 
caufte , & ii iera propitiation pour lui, 
du dlfaut ou il fera tombe a l'occafion 
du mort. II conlacrera done ainii fa te- 
te en ce jour -la. 

12. Et il confacrera A 1' Eternel les 
lours de Ion Nazar&it, of rant un a- 
gneau de Pannee pour le d61it , & les 
jours pr£c6rtens ne feront point comp- 
os , parce que fon Nazar6at a 6t6 
fouiiW. 



13. Or cV/ ici la loi du Nazarien: 
Lors que les jours de ion Nazareat fe- 
ront accomplis , on le fera venir a la 
porte du Tabernacle d'affignation. 

14. Et il fera fon ofrande a PEter- 
nel , d'un agneau de Panned , fans d£- 
faut , en holocaufte , & d'une brebis de 
Pannee , fans deTaut , pour le peche , 
& d'un belier fans deTaut , pour le ia- 
crifice de profp£ritis ; 

15. Et d'une corbeille de pains fans 
levain , de gateaux de fine farine , pe- 
trie a Phuile , & de bignets lans levain, 
oints d'huile , avec leur gateau , & leurs 
afperiions. 

16. Le Sacrificateur les ofrira devant 
l'Eternel , & il fera le facrifice pour le 
pech^ , & il ofrira fon holocauite. 

17. Et il ofrira le b61ier en facrifice 
de profpSritis a l'Eternel , avec la cor- 
beille des pains fans levain. Le Sacri- 
ficateur ofttra aufii fon gateau , & fon 
afperfion. 

1 8. fit le Nazarien rafera la tete de 
foil Nazargat a Pentr^e du Tabernacle 
d'affignation , & il prendra les cheveux 
de la tete de fon Nazareat , & ii les met- 
tra fur le feu qui eft ibus le Sacrifice de 
profp£riti9« 

19- Alors le Sacrificateur prendra 
Pepaule bouillie du belier , & un ga-» 
teauJfans levain de la corbeille , & un bi- 
*;net fans levain , & il les mettra fur les 
paumesdes mains du Nazarien, apres 
qu'il fe feta feit rafer fon Nazareat. 
• so. Et le^Sacrificateur fera tourner ces 
choies en ofrande toumle devant l'E- 
ternel : Ce/ une chofe fainte qui apar* 
tient art Sacrificateur « avec la poicrine 
tourn^e, &Pepaule ^lev^e. Enluitele 
Nazarien pourra boire du vin. 

21^ Telle eft la loi du Nazarien , qui 
aura vx>'\\€ a l'Eternel fon ofrande ptfur 
fon Nazar6at, outre ce qu'il pourra en- 
core ofrir ^ II l'ex^cutera ainfi felon le 
voeu quMl- aurft fait, fuivant la loi de ion 
Nazareat. 

22. L'Eternel parla auffi a Moyfe* di- 
fant: 

23. Parl^aAaron &afes fils, & di 
leur : Vous b6nirez ainii les enfans d'liy 
ra^l , en leur difant : 

24. L'Eternel te WnftTe , & te gar- 
de: 

25. L*Eternel faffe luire fa fece fur 
toi , & te fafie grace. 

26. L'Eterneftourne fa face vers toi 4 
. & te donne la paix. 
' 27. lis invoqueront done monNom 

fur les enfans dTfraiU , & je les b^Jrii 
rai. %. ' '" 

REFLEXldNS. 
T E voeu du Nazareat , & une partie 
^ des c6r ^monies que les Nazareens 
obfervoient , ont iti d'unufage fort aa- 
cien , meme parmi les autres nations* 
Dieu ordonne que ceux qui teroient ce 
voeu , le fiflent en fon honneur , & il 
preicnt 
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preterit cc qu'ils devoient pratiquer , . 9. Or il n'en donna point aux del'cen- 
ibit pour Taccomplir , foit pour en etre .dans de Klhath ; parce que le lerviee 



aflranchis. Cettc loi ne s'obterve plus 
aujourd'hui. Cependanc les Chretiens 
doivent fe fouvenir a cette occafion , 
qu'ils font spare's du monde & confa- 
cres a Dieu , d'une manicre encore plus 
exprefie & plus fainte , & par des voeux 
bien plus folemnels & plus irrlvocables, 
que les Nazarlens ne Tltoient autrefois ; 



du San&uaire it»it de leur charge : ils 
le portoientfur les *paules. 

10. Et les principaux ofrirent pout 
la dedicace de T Autel , au jour qu'il fat 
ojnt , les principaux , du -je , aportl- 
rent leur ofrande devant T Autel. 

11. Et TEternel dit a Moyfe , qu'un 
. des principaux aporte fon ofranae un 

que ces vceux les engagent particulil- jour , & un autre 1'autre jour , pour 
rement a vivre dans la temperance &.la dedicace de TAutel. 
dans une grande fobriete , & afedif-j 12. Au premier jour done , Nahaf- 
tinguer des autres hommes , par des fon Mis de Hamminadab ofrit fon obla- 
mceurs pures & par une conduite exem-,tion pour la Tribu de Juda. 



plaire. Pour ce qui eft de la Benedic- 
tion que les Sacrificateurs prononqoieut 
en faveur du Peuple d'li'rael , elle eft a 
Pufage de l'Eglife Chr^tienne. C'eft un 
excellent module de prieie , qui nous 



apprend que la faveur & la b^nediftion 

de Dieu eft la fource de tout notre bon- 

heur ; que nous devons implorer fans 

cefle cette b£n£di&ion , tant pour nous 

que pour les autres ; & que les Minif- 

tres du Seigneur en particulier doivent 

prier continueliement pour les Trou- 

peaux lur lelquels ils font 6tablis. 

CHAIMTRE VI i. 

C* chapitre contient la Jpecification des 

ofr andes que les Chefs des Tribtu <Tlf- 

rmelPreJenterent lors que le Tabernacle 

futdreffct &7* que P on fit la Dedicace de 

t^utci. 

TL arriva au. jour que Moyfe eut ache- 

* ve de drefler le Pavilion , & qu'il 

Teut oint, & contact avec tous fes uten- 

files, de meme que TAutel avec tous fes 

utenfiles ; apres, du-je, qu'il les eut oints 

& coniacres ; 

2. Les Principaux d'lfrael , & les 
Chefs des families de leurs p£res , qui 
font les Principaux des Tribus , & qui 
avoient aflift6 a faire les denombremens, 
arent leur ofrande. 

3. Et ils amen€rent leur ofrande de- 
vant TEternel , fayoir fix chariots cou- 
verts , & douze taureaux ; chaque cha- 
riot pour deux des Principaux ; & cha- 
que taureau pour chacun d'eux , & ils 
lesoftrirent devant le Pavilion. 

4. Alors TEternel parla a Moyfe , di< 
iant : 

5. Pren ces chafes d'eux, & elles fe- 
ront employees au fervice du Taberna- 
cle d'aflignation ', & tu les donneras 
aux Levites , a chacun felon fon em- 
ploi. 

6. Moyfe done prit les chariots , & 
les taureaux , & il les donna aux In- 
vites. 

7. II donna aux defcendans de Guerf- 
con deux chariots , & quatre taureaux , 
felon leur emploi. 

8. Mais il donna aux defcendans de 
MSrari quatre chariots , & huit tau- 
reaux , felon leuremplqi, fous la con- 
duite d'lthamar fils d' Aaron Sacrifica* 
teur. 



13. Et fon ofrande fut un plat d'ar- 
gent du poids de cent trente //</«, un 
baffin d'argent de foixante & dix ficles, 
felon le ficle du Sanftuaire , tous deux 
pleins de fine farine pettie a Thuile, 
pour le gateau ; 

14. UnetaiTed'or dedix/W«, plei- 
ne de parfum ; 

15. Un veau pris du troupeau , un be*, 
iier , un agneau de Tannle f pour Tholo- 
caufte ; 

16. Un jeune bouc pour Tofrande 
pour le p£che* : 

17. Et pour le facrifice de profplritls, 
deux taureaux, cinq beliers, cinq loucs, 
& cinqagneaux de Tann6e. Telle fut 
Tofrande de Nahaflbn his de Hammi- 
nadab. 

i^-^Le fecond jour , Nathanael fils 
de Tluiiar , Chef de la Tribu d'lifa- 
char , ofrit. 

19. Et il ofrit pour fon ofrande un 
plat d'argent du poids de cent trente 
fides , un baffin d'argent de foixante & 
dix ficles , felon le licle du Sanftuaire ; 
tous deux pleins de fine farine , p&rie 
a Thuile , pour ie gateau ; 

ao. Une taffe d'or de dix ficles , plei- 
ne de parfum ; 

21. Un veau pris du troupeau, un 
beiier , un agneau de Tannee , pour 
Tholocaufte ; 

22. Un jeune bouc , pour Tofrande 
pour le pechl ; 

23. Et pour le (acrifice de profp£ri* 
Us , deux taureaux , cinq b^liers, cinq 
boucs, & cinq agneaux de Tannic Tel- 
le fut Tofrande de Nathanae! fils de 
Tfuhar. 

24. Le troifieme jour , Eliab fils de 
H61on, Chef des defcendans de Zabulon 
ofrit. 

2^. Son ofrande fut un plat d'argent 
du poids de cent trente /*c/*/ , un baffin 
d'argent de foixante & dix ficles * felon 
le ficle du Sanftuaire , tous deux pleins 
de fine farine , peme a Thuile , pour 
le gateau ; 

26, Unetafle d'or dedixyfc/«, pleine 
de parfum } 

27. Un veau pris du troupeau , un ho- 
lier , un agneau de Tannee , pour Tho- 
locaufte -, 
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28. Un jeune bouc , pour l'ofrande 
pour le plche* ; 

29. Et pour le facrifice de profpe- 
ritls , deux taureaux, cinq Wliers, cinq 
bouos , & cinq agneaux de Tannic 
Telle fut l'ofrande d'Eliab fils de Hi- 
Jon. 

30. Le quatrieme jour , Elitfur fils 
de Sc6deur , Chef des defcendans de 
Ruben , ofrit. 

31. Son ofrande /W un plat d'argent 
dn poids de cent trente pelts , un baffin 
d'argent de foixante & dix ficles , fe- 
lon le ficle du Sanftuaire , tous deux 
plains de fine farine , petrie a Phuile, 
pour le gateau ; 

32. Une tafle d'or de dixpcUs, pleine 
de parfum ; 

33. Un veau pris du troupeau, un ho- 
lier , un agneau de Tanned , pour Pho- 
locaufte ; 

34. Un jeune bouc pour l'ofrande pour 
lepeche" ; 

35. Et pour le facrifice de profplritls 
deux taureaux, cinq blliers, cinq boucs, 
cinq agneaux de Panned. Telle futVo- 
frande d'Elitfur fils de Scldeur. 

36. Le cinquie'me jour , Scllumiel 
fils de Tfurifqaddai , Chef des defcen- 
dans de Simeon , efrit. 

37. Son ofrande fut un plat d'argent , 
du poids de cent trente pcles , un bal- 
fin d'argent de foixante & dix ficles, fe- 
lon le ficle du Sanftuaire, tous deux 
pleins de fine farine, petrie a Phuile , 
pour le gateau ; 

38. Une tafle d'or de dix pcles, pleine 
de parrum ; 

. 39. Un veau pris du troupeau , un bi- 
tter , un agneau de Panned , pour Pho- 
locaufte ; 

40. Un jeune bouc , pour l'ofrande 
pour le plche* ; 

41. Et pour le facrifice de profplri- 
tls , deux taureaux , cinq blliers , cinq 
boucs , & cinq agneaux de Pantile. TeU 
Ufut Pofrande, de Scliumiel- fils de 
TfurifcaddaX. 

42. Le fixilme jour, Eliafaph fils 
de Dlhuel , Chef des defcendans de 
@ad , ofrit. 

- 43. Son ofrande /»r un plat d'argent, 
du poids de cent trente pcles , un baffin 
d'argent de foixante & dix ficles , felon 
le ficle du Sanftuaire , tous. deux pleine 
de fine farine , pltrie a 1'huile , pour le 
gateau ; 

44. Une tafle d'or de dix pelts , plei- 
ne ae parfum ; 

45. Un veau pris du troupeau, un ho- 
lier , un agneau de Pannle , pour Pho- 
locaufte ; 

46. Un jeune bouc , pour l'ofrande 
pour le plcbl ; 

47. Et pour le facrifice de profplri- 
tls , deux taureaux , cicq.b61iers, cinq 
boucs , cinq agneaux de Pannle. Tel- 



le fut l'ofrande d'Eliafaph fils de Dl- 
huel. 

48: Le feptieme jour , Elifijamath fils 
de Hammiud , Chef des defcendans d'E- 
phraV'm, ofrit. 

49. Son ofrande fut un plat d'argent, 
du poids de cent trente pcles, un bafiin 
d'argent de foixante & dix ficles , felon 
le ficle du Sanftuaire ; tous deux pleins 
de fine farine , pltrie a 1'huile , pour 
le gateau; 

50. Une tafle d'or de dix ficles, pleine 
de parfum ; 

51. Un veau pris du troupeau , un ho- 
lier, un agneau de Panned a pour 1'holo- 
caufte; 

52. Un jeune bouc pour l'ofrande pour 
le plchl; 

5 3. Et pour le facrifice de profplritls, 
deux taureaux , cinq blliers, cinq boucs, 
& cinq agneaux de Panned. Telle fut 
l'ofrande d'Elii<;amath fils de Hammiud. 

54- Le huitilme jour Gamaliel fils 
de Pltatfur, Chef des defcendans de 
Manafll, ofrit. 

55- Son ofrande/Wun plat d'argent, 
du poids de cente trente pcles , un bafiin 
d'argent de foixante & dix ficles, felon 
le ficle du Sanftuaire , tous deux pleins 
de fine farine pi trie a Phuile , pour le 
gateau ; 

56. Une tafle d'orde dix pcles, pleine 
de parfum ; 

57. Un veau pris du troupeau , un be- 
lier, un agneau de Pannle , pour Pholo- 
caufte ; 

58. Un jeune bouc, pour l'ofrande 
pour le plchl* 

59* Etpourle facrifice de profplri- 
tes, deux taureaux , cinq blliers , cinq 
boucs , & cinq agneaux de Pannle. Tel- 
le fut l'ofrande de Gamaliel fils de P& 
datfur. 

* 60. Le neuvilme jour , Abidan fils de 
Guidhoni , Chef des defcendans de Ben- 
jamin, of tit. 

61. Son ofrande fut un plat d'argent^ 
du poids decent trente pcles , un batfm 
d'argent de foixante & dix ficles , felon 
le ficle du Sanftuaire , tous deux pleins 
de fine farine pltrie a' Phuile , pour le 
gateau; 

62. Une tafle d'or de dixpeles , plei* 
ne de parfum ; 

63- Un veau pris du troupeau, un ho- 
lier , un agneau de Panned, pour Pholo- 
taufte ; 

64* Un jeune bouc, pour l'ofrande 
pour le plchl ; 

65. Et pour le facrifice de profplri- 
tls , deux taureaux , cinq blliers, cinq 
boucs, & cinq agneaux de Pannle. Tel- 
le fut l'ofrande d' Abidan fils de Guid- 
honi. 

66. Le dixjlme jour, Ahihlzer fils 
deHammiCpddalf, Chef des defcendans 
de Dan , ofrit. 

1*7- Son 
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67. Soil ofrande fut un plat d'argent montoit a deux mille quatre cents ficles , 
" m * " ..-«*»- f e i on i e ficle du fanftuaire. 

86. Douze taffes cTor , pleines de par- 



du poids de cent tttnte ficles , Tin baffin 
d'argent de foixante & dix ficles , felon 



» le ficle du S'an&uaire , tons deux pleins 
de fine farine p^trie a l'huile , pour le 
gateau ; 

68. Une taffe d'or de dix /ties , plei 
ne de parfum ; 

69. Un veau pris du troupeau , un bl- 
lier , un agneau de Pannle , pour l'ho- 
locaufte ; 

70. Un jeune bouc, pour l'ofrande 
pour le p^che" ; 

71. Etpour le facrifice de profpfri- 



fum, chacune dedixyfrto, felon le fi- 
cle du fan&uaire. Tout Tor done des 
taffes montoit a 'fix - vingt pelts. 

87. Tous les taureaux pour Pholo- 
caufte etoient douze. veaux, avec douze 
beliers , & douze agneaux de rannle , 
avec leurs gateaux , A douze jeunes 
boucs , pour l'ofrande pour le plche* ; 

88. Et tous les taureaux du facrifice 
de profperitls etoient vingt - guatre 



t6s , deux taureaux , cinq blliers, cinq 
boucs , & cinq agneaux de Panned. Tel- 
le fut l'ofrande d'Ahihezer fils de Ham- 
mi fq add ai. 

72. L'onzi€me jour , Paghiel fils de 
Hocran , Chef des defcendans d'Afcer, 
efrit. 

73. Son ofrande fut un plat d'argent , 
du poids de cent trente ficlts , un baffin 
d'argent de foixante & dix ficles, felon 
le ficle du fanftuaire , tous deux pleins 
de fine farine pltrie a l'huile , pour le 
gateau ; 

74. Une taffe d'or de dix ficles , plei- 
ne de parfiim ; 

75. Un veau pris du troupeau, un ho- 
lier , un agneau de l'annte , pour l'ho- 
locaufte ; 

76. Un jeune bouc , pour l'ofrande 
pour le p£che* ; 

77. Et pour le faorifice de profpe>i- 
t6s , deux taureaux , einq b&iers, cinq 
boucs, & cinq agneaux de l'ann£e. 
Telle fut l'ofrande de Paghiel filsde 
Hocran. 

78. Le douzilme jour , Ahirah fils de 
Hlnan , Chef des defcendans de Neph- 
thali, •frit. 

79. Son ofrande fut Un plat d'argent , 
du poids de cent trente fides , un baffin 
d'argent de foixante & dix ficles , felon 
le ficle du fanftuaire , tous deux pleins 
define farine pe'trie a l'huile, pour le 
gateau ; 

80. Une taffe d?or de dx* ficles, plei- 
ne de parfum i 

81. Un veau prisdu troupeau, un be"r 
lier, un agneau de l'annle , pourl'ho- 
locaufte ; 

82. Un jeune bouc , pour l'ofrande 
pour le peeh£ ; 

• 83. Et pour le facrifice de profpe'ri;- 
te*s, deux -taureaux , cinq betters, 'cinq 
boucs ; Sc cinq agneaux de 1'ann^e. 
Telle fu de Ahfrah fils de 

H*nan. 
84. Te dscace del'Autel , 

fiui rut, i* >rincipaux d'liraSl, 

ors qu'i Douze plats d'ar- 

gent , d '* . d'argent , douze 

taffes d*< 
8*. Ch 



veaux , avec foixante beiiers , foixante 
boucs , £T foixante agneaux de l'annte. 
Telle fut done la deaicace de l'Autel , 
apres qu'ilfut oint. 
8?i Des lors, quand Moyfe} enrroit 



IG 



lernacle d'auignation , pour par- . 
re Died , il entendoit une voix 
parloit de deffus le propitiatoire, 
it fur l'arche du tdmoignage, {*- 
nitre les deux Chlrubins, & Dieu 
loit. 

lEfL'EXIONS. 
oit dans ce chapitre, qu'outre 
ofrandes quelePeupIe d'Ifrafcl 
aites avec beaucoup de promti- 
de liblralite' , pour la conftruc- 
1 Tabernacle , les Chefs des Tri- 
nallrent leur zele , en oftrant une 
grande quantity de Vaiffeaux d'or 9c 
d'argent, de meme que les Vi&imes 
pour les Sacrifices , lors que le Taber- 
nacle fut acheve* , Sc qu'on fit la dldica- 
ce del'Autel. Le Cuke Evangelique ne 
demande pas des oblations > de cette na- 
ture , ni des depeufes fi confidlrables ; 
mais les Chretiens doivent confacrer 
leurs biens , avec un grand zele , a fai- 
re fleurir la Religion Sc la piete* , & a 
foulager ceux qui font dans le befoia , 
ou dans la fouftrance. ■ . .- 

CHAPITRE VIII. 
Ce chapitre contient , I. La Ui touchattt 
la maniere tPaUumer les lampes du Ta- 
bernacle. II. Les ceremonies qui f went 
obfervees pour la<enfecration des Levi- 
tes , que Dieu avoit cboifis a la plait 
des premiers - nes du peuple (Clfraei , & 
qui devotent fervir dans U Tabernacle 
jous les Sacrijtcateurs. III. Vtcuprcf- 
crtt Vage auauel les Levites entreroient 
dans leurs fonttions £T en fortiroientJ 
T 'Eternel parla aufli a Moyfe> diiaiit : 
*-» 2. Parle a Aaron, & di-lui : Quand 
tu allumeras les lampes, les fept lam- 
pes e'claireront vis a vis du chandelier. 
3. Et Aaron le fit ainfi , 9c\\ alhrma 
fes lampes pour eclairer vis a vis du 
chandelier , comme PEternel Tavoit. 



trente fit.„ 



command^ a Moyfe. 

4. Or le chandelier etoit fait ainfi : II 

6tok d'or batu au marteau, d^ouvi&ge 

fait au marteau , m6me fa tige , CT^les 

argent suit de cent fours: On fit ainfi le chandelier lelon 

jg baffin defoixtro-Ue module que l'Jblternel avoit tait vok> a 



te & dix. '.Tout Pargtnt 4es vaifleau* Moyfe. 
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5. Puis PEternel parla A Moyfe, di- 
(ant: 

6. Pren les Invites d'entre les enfans 
dTfragl * & purine Jes. . . 

7. Tu leur feras ajnfi.pour les purifier: 
Tu feras afperfion de Peau de purifica- 
tion lur eux , & ils tjeront pafier le ra- 
foir fur toute leur chair , & ils laveront 
leurs vetemens , & ils fe purifieront 

8. Puis ils prendront un veau , pris 
du troupeau , avec fon gateau de fine 
farihe p£trie a Phuile ; & tu prendras 
un fecond veau pris du troupeau, pour 
Pofrande pour le p£che. • , 

9. A-Iofs tu feras aprocher les Levites 
devant le. Tabernacle d'affignation , & 
tu convoqueras toute I'Ailembtee des en- 
fans dTfraePr 

- io. Tu feras , dis-je , aprocher les t£- 
Vites devant PEternel, & les enfans dTf- 
rael met trout leurs mains fur les X6vi- 
tes. 

. .xi. Et Aaron, prefentera les LeVites 
en ofrande devant PEternel , de la part 
des enfans- dMfrael , & ils feront em- 
ployes au fervice de. PEternel. 
, 12. Les Xevites auili mettront leurs 
mains iurlatetedes veauxi puis men 
facrifieras Pun en ofrande pour le p6- 
9h£ , & Pautre en holocauite a PEter- 
nel , pour faire propitiation pour les 
invites.. 

. 13. Apr&s cela , tu feras tenir les L£- 
.vites devant Aaron & devant fes fils , & 
tu les preTenteras en ofrande a PEter- 

. 14. Ainfi tu fepareras les Levitts 4'en- 
,tre les enfans d'Ifrael, & les Levites fe- 
ront 4 moi. 

. 15. Apres cela , les Invites viendrpnt 
pour.fervir au Tabernacle d'afiignation, 

Jiuand tu les auras purifies , & que tu 
es auras prefent6s en ofrande. 

16. jGar Us ntc font donnas d'entre les 
enfans d'Ifrael ; je les ai pris pour moi 
a la place de tous ceux qui naifient les 
premiers ; favoir a la place de tous lesi 
. premiers -r n€s d'entre les enfans d'li- 

«*!• . , * • 

• 17, ipar tQUt premier - ne d'entre les 
enfanS d!Ifrael eft a moi , tant des honi- 
mes que des betes ; je me les fuis con 
facr6s.au jour que je frapai tous les 
prlmiersrnlsau pays d'Egypte. 

1 8. Or j'ai pris les Llvites a la place de 
. tous les premiers - a*s d'entre. les eta- 
-fens d'Ifrael, .. \ 

I9.,^t j'aj donn£ les Levites a Aaron 

* & a fesi& , d'entre les enfans d'Ifrae\ 
pour fajre le Service des enfans d'Ifrael, 

,.au Tajbernacle d'afiignation » # pour, 
faire expiation pour les enfans d'Ifrael ,. 
afinque les eni|ns,dTirael ne fpientfra* 

5£s 4'aupuneplafe, »'il$ s'aprqcboient 
u "— n —'— 



avoit commands a Moyfe touchant les 
Invites ; les enfans d'Jfrael le firent 
ainfi. 

2i. Les. Levities <Jone fe purifie>ent, 
8c laverent leurs vetemens ; & Aaron 
lespreTenta en ofrande devant PEter- 
.nel , & il fit propitiation pour eux afln 
de res purifier. 

22. Cela 6tant fait, les Le*vites vin- 
rent pour faire leur Service au Taberna- 
cle d'afiignation , en la preTence d'ii^. 
rou & de les fils ; on leur^t comme PE- 
ternel Pavoit command^ a Moyfe tou- 
chant les L^vites. 

23. Puis PEternel parla a Moyfe, di- 
fant : 

24. Cejl ici ce qui ooncerne les Invi- 
tes : Le Levite depuis Page de vingt-cinq 
ans, $c au deiius, entreraau fervice pour 
Stre employ^ au Tabernacle d'afiigna- 
tion. 

2$, Mais depuis Page de cinquante 
ans , il fortira de fervice , & ne lervira 
plus. 

26. Neanmoins il fervira fes fr^res au 
Tabernacle d'afiignation , pour faire la 
garde ; mais il ne fera aucun fervice : 
Tu en uferas done ainfi a regard des 
Invites , pour ce qui regarde leurs char- 
ges. 

REFLEXIONS. 
r E but de ces loix etoit de regler tel- 
*-• lement tout.ee quji fe faifoit dans le 
Tabernacle , & qui avoit du raport au 
fervice divin , que tout s'y paflat dans 
Pordre, & conformlment aux intentions 
de Dieu. Dans la confe'eration des L6- 
vites , il y a principalement ces trois 
c6*remonies a remarquer : I. Qu'ils fu- 
rent coniacres par des ablutions & des 
purifications , afin qu'il parut que leur 
charge 6toit toute fainte. If. Qu'ils 
turent pr^fentis &. Dieu par les Chefs 
du Peuple d'lfr^fif } lelqucls mirent 
leurs mains fur la tete des Le*vites ; ce 
qui marquoit qu'ils te^oient la placs 
des , premiers -ni6s de tout; le peuple, 
lefquels Dieu conferva en vie lors qu'jl 
fit mourir les premiers - nls des Egyp- 
tiens. Et entin , que les Invites pr^- 
fenterent des vittimes qui furent facn- 
fi^es , apres qu'ils eurent mis leurs 
mains fur les fetes de ces viftimes ; par 
oil ils reconnoiifqient qu'ils e*toient auf- 
fi pe'eheurs , & qu'il falloit que leurs 
peche's fuflent , expi£s , afin qu'ils puf- 
, lent vaquer au Service divin. L'age au- 
* quel les Le'vites entroient dans leur mi- 
niftere & en fortoient, etoit 6x6 de 
vingt- cinq a cinquante ans , parce que 
les fbnftions qu'ils. faifoient deman- 
dpient de la force & de la vigueur. Ce 
que Pon peut inflrer de ce clpapitre par 



raport a PEglife phre'jtieBije * Ceft que 
» San&uaire., ., . la charge des Miniftres deJeTus-Chrlft 

20. Mdxi'e & Aaron, $ tout* J'Af? *&• de& Paiteurs.&jwti toute fpirituelle, 

*"' * " "*" ■' " * ** " " ' * •• • - - des 14- 

pure- 
ed 



, femble^des.ejtf/ttis/^IfraiiL 6rent4 Me* *beaucoup plu^iainte que celled 
gard des Le'vites tout ce que PJS^nvl^yitf fc* ,-elle demande. fipe^randc 
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femblle yous fonnerez, mais non pas 
d'un fon Iclatant. 

8. Or les fils cT Aaron Sacrificateurs 
fonheront des trompettes ; ce qui vous 
Cera une ordonriance perpltuelle d'age 
en age. 

9. Et quand vous marcherez en ba* 
taille dans vdtre pays , contre vdtre en- 
nemi qui vous viendra attaquer , vous 



eft a remarquer , en troiiilme lieu, que 

Dieu vouloit que les Ifraelites qui.n'a- 

voient pit faire la Paque , dans fe terns 

preTcrit , a caufe de quelque fouillure 

legale , la fiflent le mois fuivant, apres 

s'Stre purifies. Cela montre , r que tout 

ce que Dieu a inftitue" doit Stre exac- 

tement garde* ; que Pon ne peuten au- 

•une manure fe difpenfer des devoirs 

de la Religion, non pas meme des de-j fonnerez des trompettes avec un fon 

voirs ext^rieurs , lors que Dieu les a ex- e'clatant^ & vous ferez que PEternel 

vdtre Dieu fe fouviendra de vous , & 
vous ferez d£livr£s de vo$ ennemis. 

io; Et dans vos jours de joie, dans 
vos Fetes folemnelles , & au commen- 
cement de vos mois, vous fonnerez 
des trompettes fur vos holocauftes , & 
fur vos facritices de profplritls , & el- 
les vous ferviront de memorial devant 
vdtre Dieu : Je juts PEternel vfttre 
Dieu. 

11. Orilarriva, le vingtieme jour du 
fecond mois de la feconde annle , que la 
Nuee fe leva de delTus le Pavilion du 
Temoignage. 



I 



preffement prefcrits ; & que fi Pon n'eft 
pas en 6tat de s'en acquitter comnie il 
taut, on doit fe niettre inceffamment 
dans les difpofitions nlcellaires , en fe 
purifiant par la repentance. La demie*- 
re reflexion eft , que ft c'Stoit un glo- 
rieux a van tape pour les Ifraelites d'etre 
Conduits dans le deTert par la Nu£e , 
[tit leur 6toit un fimbole de" la preTence 
Je Dieu; nous avons un gage blen plus 
expres de fon amour & de fa pretence 
en JeTus - Chrift ndtre Seigneur ; & que 
nous fommes beaucoup plus heureux 
d'etre conduits par la lumilre de PE- 
vangile , qui nous marque la route que 
nous devons fuivre , pendant que nous 
fommes en ce monde , pour parvenir a 
la gloire celefte. 

CHAPITREX. 
Ce chapitre a troit parties : On y voit , 
/. Vordre que Dieu donna, de faire des 
Trompettes d % argent , qui devoient fer- 
vir a ajfembler le peuple , lors qu'on 
marcher oit en guerre , & dans les jours 
de fetes. II. Comment &7" dans quel 
ordrt le peuple d % Ifra'el partit du de- 
fert de Sinat , pour oiler a Paran t ay ant 
t^Arche de V ^Alliance devant eux. III. 
jQue Hob ah beaufrere de Moyfe , qui 
les avoit accompagnes jufques dans ce 
lieu - la , voulut les quitter , mats que 
Moyfe le pria de demeurer avec eux. 
Moyfe raporte anjji les paroles quietoient 
prononcees , lorjjque V*Arche partoit, £7* 
lors qu'elle farretoit dans les divers cam- 
pemens du peuple. 

DUis y%r> * ' —la a Moyfe , difaht: 

■■ 2 trompettes d'argerit, 

11 marteau ; & qU'el- 
rconvoquer raffem- 
partir le camp. 

3. C ... fonnera , toute Paf- 

femblee fe rendra vers toi , a Pentose 



Jiuifo 
es te 
bite 



^nation, 
onnera dtine feuh 
paux , qui font les 
llragl , s'afiemble- 

onnerez d'un 
;nies qui font c 
tiront. 

onnerez lafeco 
t , les compagi 
le midi partirp 
blatant lors qv 

convoqijere2 \ 



12. Etles enfans d'Ifrael partirent , 
felon Pordre de leurs traites , du deTert 
' : SinaY; & la Nuee fe pofa au d^fert 

i Parau. 

13* Us partirent done pour la prlmie*- 
re fois , par le commandement de PE- 
ternel , qu'ils recurent par Moyfe. 

14. Et la banilre des compagmes 
des defcendans de Juda partit la pr6- 
mi^re , felon leurs troupes ; & Nahaf- 
fon lils de Hamminadab conduifoit la 
bande de Juda. 

15. Et Nathanael fils de Tfuhar con- 
duifoit la bande de la Tribu des defcen- 
dans d'Iflacar. 

16. EtEliabfils de H^ I on conduifoit 
la bande de la Tribu des defcendans de 
Zabulon. 

17. Et le Pavilion fut deTaflembte? 
puis les defcendans de Guerfijon & les 
defcendans de M^rari , qui portoient 
le Pavilion , partirent. 

18. Puis la baniere des compagnies de 
Ruben partit , felon leurs troupes ; & 
Elitfur lils de Sc£deur conduifoit la 
bande de Ruben. 

19. Et Scllumiel fils de Tfurifcaddat 
conduifoit la bande de la Tribu des de£ 
cendans de Simeon; 

20. Et Eliafaph fils de Dehuel con- 
duifoit la bande de la Tribu des defcen- 
dans de Gad. 

21. AlorS les Ke*hathites, qui por- 
toient le San&uaire^ partirent ; cepen- 

iiacle , pendant 

[es compagnies 
n partit, felon 
:amath fils de 
la bande d'E- 

lEdatfur condui- 
ies defcendans 
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24. Et Abidaft fils de Guidhoni con- 
duifoit la bande de la Tribu des defcen- 
dans de Benjamin. 

a.%. Enfin fa banie>e des compagnies 
des defcenjaris de Dan , qui faifoit Tar- 
riere garde; felon leurs troupes ; & Ahi- 
h£zerfilsde Hammifcaddai conduifoit 
la bande de Dan. 

26. Et Paghiel fits de Hocran con- 
daifoit la bande de la Tribn des defcen- 
dans d'Afcer. 

27. Et Ahirah fils de mnan condui- 



conduite & fous fa protection, c'eft ce 
qui fait n6tre furetg & notre gloire ; 
qu'ainfi nous ne pouvons attendre no- 
tre bonheur que de lui feu! , en fuivant 
la route qu'if nous marque pa.r fa Paro- 
le , & en vivant comme etant contimiel- 
lemeut fous fes yeux. Moyfe pria Ho- 
bab fon beau-frere , fils de R6htiel , 
nomme* autrement je"thro , & qui Pa- 
voit accompagnl pendant quelque terns, 
dene les pas quitter; lui promettant de 
lui faire du bien , lors quails feroient 
arrives au pays de Canaan. La compa- 



foit la bande de la Tribn des defcendans Jgnie des perfonnes fages & pieufes eft un 
de Nephthali. ; bien ^u'on ne fauroit recherchcr & con- 

28. Tels etoient les dlcampeniens des . ferver avec trop de (bin ; ainli nous de- 
enfans d'lfraSl , felon leurs troupes , • vons tacher de demeur«r unis avec ces 
quand ils partoient. | perfonnes -1A,.& etre difpofes &*leur 

29. Or Moyfe dit a Hobab , fils de | raire part avec" plaifir de tous les avan- 
R€huel Madianite fon beaup6re : Nous tages que Dieu nous aceorde 
allons au lieu dont PEternel a dit , je ~ " * ' 



vous le donnerai : Vien avec nous , & 
nous te ferons du bien ; car PEternel a 
promis de faire du bien a Ifrael. 

30. Et Hobab lui re>ondit: Je n'y 
inri point , mais je Wen irai -en mon 
pays , & vers mon parentage. 

31. Et Moyfe lui dit i Je te prie , ne. 
nous laifle point; carta nous ferviras 
de guide , parce que tu fais quels font 
les lieux ou nous camperons dans le D6- 
fert. ■ m 

%z. Et il arrivera , fi tu viens avec 
nous , & que le bien que l'Eternel nons 
doit faire arrive , que nous tc ferons auf- 
fi du bien. 

33. Ainfi ils partirent de la monta- 
gne de PEternel, & ils marcherent pen- 
dant trois jours ; & PArche de 1' Allian- 
ce de PEternel alia devant eux Pefpace 
de trois jours * pour chercher un lieu 
ou ils fe repofaffent. 

34. Et la Nuee de PEternel itoit fur 
eux pendant le jour , quand ils par- 
toient du lieu oit ils avoient campe\ 

35. Et quand PArche partort, Moyfe 
difoit : Leve - toi , 6 Eternel , & tes en- 
nemis feront difperfe's , & ceux qui te 
haiQent s'enfuiront de devant toi. 

3$. Et quand on la pofoit , il difoit : 
Retourne , 6 Eternel, aux dix mille 
milliers d'Ifragl. 

REFLEXIONS. 
T Es loix qui regardoient les convoca- 
*** tions du J a^l Etoient don- 

ees afin dc er Pordre dans 

leurs aflembl ledrs marches , 

& dans leur: fur tout,, afin} 



CHAPITRE XL 

Mtyfe raconte Phifioire de deux murmu- 
res des Enfans <P Ifrael. I. Its fe pi as- 
gnirent de la fatigue du Voydge ; de quoi 
Dieu les punit , en confumant queU 
ques- urn cPcntfeux parte feu, 2. lis 
demanderent de la chair ; &* Moyfe en 
etant ajflige, pria Dieu de te dechdrger 
de la conduite de ce Peuple ; tnqis Dieu 
lui dit , de s'ajoindrc Joixante & dix 
, perfonnes, auxqucltcs itferoitpart de fon 
EfpriU Dieu envoy a apres cela des c'aiU 
les au Peuple ; maif pour les punir dc 
leiirs tnurmures & de leur convoitifc , 
il en fit perir un grand nombre. 
A Pres ces chofes U arriva que 1 le Peuple 
** fe plaignit du travail , & PEternel 
Pentendit ; & PEternel Payant entendu, . 
fa colere s'embrafa , & le feu de PEter- 
nel s'alluma parmi eux , & en confUma 
quelques-uns a Pextre"mjti du camp. 

2. Alors le Peuple cria a Moyfe ; & 
Moyfe pria PEternel , & le feu s'arrc- 
ta. 

3. Et on nomma ce lieu-la Tabhe'rah ; 
parce que le feu de PEternel s'e"toit allu- 
me* parmi eux. 

4. Etle Peuple ramaffe* qui etoit par- 
mi eux , convoita avec beaucoup de 

Saffion dc la chair ; & meniQ les Enfans 
'Ifraei fe mirent a pleurcr , difant: 
Qui nous tera manger de la chaif ? 

5. II nous fouvient des poiflbns 
que nous mangions en Egypte ,' fans 
qu'il nous en coutat rien ; des concom- 
bres , des melons , des poireaux , des 
oignons , & des aulx. 

6. Et maintenant nos ames fbnt afie- 



qu'ils reconr ils dependoient chees ; nos yeux ne volenti que de U 

abfolument k que c'6toit lui |*Maitne. 

2ui les condi] les prot^geolt. I 7. Or la Manne €toit cbmnie le grain 

*eft pour ce _ *che de PAUian- de coriandre, & fa couleur e*toit comme 

ce etoit toujours portee devant eux, & celle des perles. 

c'eft ce que marquoient les paroles que | 8. Le peuple fe difperfoit & la ramaf- 
Mcyfe prononcoit lorfque 1'ArChe par-foit; puis il la mouloit aus meules , 
toit, & lorfqu'elle s'arrttoit. Nousde-jouil la piloit dans unmortier, & il 
vons aufli reconnoitre r que d'avoir Dieu! la faifoit cuire dans un chauderon , & 
prefent parmi nons , & de vivre (bus ia en faifoit des gateaux , dont le gotit 

L 3 e'tof 
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J 66 Murmur et. , N O MBRES. , Murmur es? 

|toitfemblable a cehii d*une liqueur, 22. Leur tiiera - 1*- on des br£bis on 

«. -qu'il y en ait 
eur afiemblera- 
de la mer , tant 
r enx ? 

dit a Moyfe : La 
e reflerre*e? Tu 
c?que jet'ai dit 

a^la i & raporta 
d^l'Eteniel;* 
5e dix hommes 
u Peuple , & il 
Tabernacle, 
lefcendit dans la» 
e , & ayant mis 
toit fur lui , il 
& dix hommes. 
oe l'Efprit repo- 
ife*rent; maisils 

meure* deux au- 
loit , Eldad, & 
lefquels TEfprit, 
de ceux dont les 
:s i mais ils n'e-* 
Tabernacle & ils- 

sourut, pour let 
iiant : Eldad & 

camp. 

Nun, Tun desi 
epondit, difant : . 
, empeche-les. • 
mdit : Es - tu ja— 
\ Dieu que tout* 
it ptophete , & 
ijprit fur eux ! 
:iraaucamp, lui 

t lever un vent , 
le dela lamer,, 
viron lechemin 
la, fur le camp ; 
t hauteur de deux- 

fe levant pen- 
toute la nuit, 8c 
aflh des cailles ; 
ifle* le moins en 
: ils les Itendi- 
x, tout autour 

shair £toit etrco- 
ivant qu'elle fut 
Bternef s'embra-* 

il frapa le peu- 
plaie. 

lieu-la Kibroth- 
la le peuple qui 

taava le peuple 
c ils s'arret&ent 

ions. 

'ufage que nous 
:e hiltoire, lors. 
r «nt Hi deifigu- 

TU 
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34. Nous y avons vu audi des Geans, 
des defcendans de Hanak, de la ra- 
ce des Geans ; & nous ne paroiffions 
aupres d'eux que comme des fauterel- 

REFLEXIONS. 

DIEU voulut que Moyfe envoyat des 
efpions au ipays de Canaan, pour 
encourager les enfans d'Ifrael a aller 
habiter ce pays qui itoit fi fertile ; c'£- 
toit la an efFet de la borne* de Dieu 
envers eux. Mais le peuple , intimide* 
par les difcours de dix de ces efpions , 
perdit courage , fans avoir egard a ce 
que Jofue* & Caleb difoient pour les en- 
gager a aller dans le pays de Canaan , 
ni aux promeffes que Dieu leur avoit 
faites de leur donner ce pays - la.. Voi- 
la quelle , eft fouvent l'ingratitude & 
l'incrldulite' des hommes ; dans le terns 
que Diets veut les com bier de fes graces, 
iisne veulent pas en profiter. Onvoit 
fur tout dans fa conduite des Ifraelites, 
& de ces efpions qui intimiderent le 
peuple , les fentimens de cetfx qui , t au 
lieu de furmonter les difficulty qui le 
trouvent dans le chemin du ciel , & de 
saniraer a leur devoir, en ob&'ffantaux 
commandeniens de Dieu , & en fe con- 
fiant en. fes promeffes , per dent coura- 
ge , & veulent meme d£criurager les 
autres , s'imaginant que ces dinicultes 
font innrfmoBtables , & que les devoirs 
de la piete font au defTus de nos forces. 
Mais Jofue' & Caleb font Timage des 

" ' "■ * '"' it 

e- 
a 
le 
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Dieu que nous fuflions morts au . 
d'Egypte , 011 en ce deTert ! Pluta ] 
que nous fuflions morts ! 

3. Et pourquoi I'Eternel nous con- 
duit -il vers ce pays-la , afin d> torn-* 
ber par l'e*p£e ? Nos femmes & nos pe- 
tits enfans feront en proie. Ne nous 
vaudroit - il pas mieux retourner en £- 
gypte? 

4. Et ils fe dirent Tun a l'autre : E- 
tabliftbns - nous un chef, & retournons 
en Egypte. 

5. Alors Moyfe & Aaron tombe*rent 
fur leurs Vifages devant toute l'aftem- 
bl£e des enfans d'Ifrael. 

6. Et Jofu£ fils de Nun , & Caleb fils 
de Jephunne* , qui. etoient de ceux qui 
avoient £pie* le pays , de'chire'rent leurs 
vetemens ; 

7. Et ils parterent a toute l'aflemble'e 
des enfans d'Ifrael , difant : Le pays 
par lequel nous avons paiTe pour 1'epier 
eft un fort bon pays. 

8 Si nous fommes agreables a l'Eter. 
nel il uous fera entrer en ce pays-la , & 
il nous le donnnera ; c'eft un pays ou 
coulent le lait & le miel. 

9. Mais ne foyez point rebelles contre 
I'Eternel , & ne craignez point le peu- 
ple de ce pays-la ; car ils feront notre 
pain ; leur protection s'eil retiree de def- 
fus eux , & I'Eternel eft avec nous ; ne 
les craignez done point 

10. Alors toute l'Aflemblee parla de 
les lapider ; mais la gloire de I'Eternel 



aparut a tons les enfans d'Ifrael , au 
Tabernacle d'aflignation. 

11, Et I'Eternel dit k Moyfe : Jufqu'a 
quand ce peuple m'irritera - 1 - il , en me 
traitant avec mlpris , & jufqu'a quand 
ne croir&ft-il point en moi , apres 
tous les figues que j'ai faits au milieu 
d'eux? 

12. Je le| frapperai de mortality, & 
h; je le detrunrai ; mais je te ferai devenir 
»/'| uu peuple plus grand & plus fort qu'il 

r-J 13*. Et Moyfe dit a I'Eternel : Mais 
les Egypticns 1'entendront ; car tu as 
faitmonter ce peuple par ta force du mi- 
lieu d'eux. .r 

14. Et ils diront avec les habitans de 
ce pays , qui auront entejidu.que tu 6tois, 
6 Eternel , au milieu de ce peuple , & 
que tu aparoiffois , -6 Eternel , vifible- 
ment , que ta nue> s'arrfctoit fur eux , 
& que tu marchois devant eux , le jour 
dans la colomne de nude , & pendant 
la nuit dans la colomne de feu : 

1 5 . Quand tu aura fait raourir ce peu- - 
pie, comme un feul homme , les Na- 
tions , du-je.r qui auront entendu parler 
de ton nom , • diront : 

16. Parce que I'Eternel ne pouvoit 
pas faire entrer ce peuple au pays qu'il 
avoit jure' de leur, donner, il les a tu£s 
dans le deTert. 

17. Or maintanant je te prie , que la 

h * n ****' 
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34- Selon le nombre des jours pen- 
dant lefquels vows avez 6pi6 le pays ; fa* 
voir quarante jours , chaque jour pour 
chaqueann6e ; vous porterez la peine de 
vos iniquitls pendant quarante ans , .& 
vous connoitrez que j'ai interrompu le 
cours de mes blngdifhons fur vous. 

3*v Jefuis PEternel qui l'ai dit, fi je 
ne fais ceci a toute cette mlohante aflem- 
btee, a tous ceux qui fe font affembtes 
contre moi ; ils feront 'confum£s en 
.ce deTert, & ils y mourront. 
. 36- Et en effet les hommes que Moyfe 
avoit envoy^s pour Spier le pays y & qui 
£tant de retoiir avoient fait murmurer* 
contre lui toute Paffembtee , en dicrtant 
fort ce pays : 

37. Ces hommes-la qui avoient fi fort 
decrie* lepays, moururent eTant frap- 
pez devant PEternel. 

38. II rCy eut que Jofue* fits de-Stan % 
& Caleb file- de Jephunne* , qui furvSeu- 
rent , d'entre ceux qui etoientalles epier 
le pays. 

39. Or Moyfe dit ces chofes-la a tons 
les enfans d'Ifrael , & il y cut un grand 
deuil parmi lcpeuple. 

40. Puis s'ttant lev&.de bon matin, 
ils monterent fur le haut de la rriontagne, 
difant : Nobs voici , & nous monterons 
au lieu dont PEternel a parte'; car nous 
avons p£ch&. 

41. Mais Moyfe leur dit: Pourquoi 
„ transgreflez vous le commanderaent de 

likens habitent en la valine : Retournez j PEternel ? Cela ne reuifira point, 
demain en arrive , & allez vous en au ! 42. N y y montez point ; de peur que 
defert par le chemin de la mer rouge, vous ne foyez battus devant vos'ennc- 

26. L'Eternel parla auffi a Moyfe * & mis ; car PEternel tCeft point au milieu 
Aaron > difant : * ' de voui. .■•■••■.: 

27. Jufqu'a qumdfupporterai -je cette I ■ 43- Les Hamatekites & les Canan&ns 
aflembtee m&hante , qui murroure con- font la devant vous , & vous tombere^ 
tre moi ? J'ai entendu les murmures des par Tepee \ p'arce que vousivOus fctes de- 
enfans d'Ifrael , par lefquels ils murmu- • tourmts dV fuivre PEternel , PEternel- 
rent contre moi. aniline fe^a point avec vous. 

28. Di - leur : Je fuis vivant , dit PE- 44- Toutefoisals s'obftinlrent de mon- 
ternel , fi je ne vous fais ce. que j'ai en- ter fur le haut de la montagne. Mais 
tendu que vous avez dit : l'Arche del'alliance de PEternel, , « 

29. Vos cadavres tomberorif dans ce Moyfe , ne fortirent pas du milieu du 
** ' camp. • • 

4*. Alors les Hamatekites & les Ca- 
nan$ens.qm 4ia*itoient fiur cette monta- 
gne -4a defcendirent , 8c les tailterent 
en pieces jufqu'en Horma. 

REFLEXIONS.. 
ILfautconfiderer ici le #6ch6 aesj*~ 
1 raglites , qui fe foulev.ttenfc contre 
Moyfe., comme ils avoient ctejafeittant 

ei 
di 



grandeur de la puiffance du Seigneur 
foit reconnue* , comme tu en as parte , 
en difant : 

18. L'Eternel eft lent a la colere , & 
abondant en mife"ricorde ; il pardonne 
Piniquite* & le forfait , & il ne tient nul- 
lement le coupable pour innocent ; il 
punit Piuiquite 1 des p&res fur les enfans, 
jufqu'a la troifteme & a la quatrieme ge- 
neration. 

19. Pardonne, je teprie, Piniquite* 
de ce peuple , felon la grandeur de ta 
mitericorde , & comme tu as pardonne* 
a ce peuple depuis PEgypte jufqu'ici. 

20. Et PEternel dit : Je leur ai pardon- 
ne* felon ta parole. 

21. Mais certainement je fuis vivant , 
& la gloire de PEternel remplira toute 
la terre : 

22. Que quant a tous ces hommes qui 
ont vii ma gloire , & les fignes que yai 
faits en Egypte & au deiert, & qui 
m'ont d^ja tent^ dix fois , & qui n'ont 
point obei a ma voix ; 

23. Jamais ils ne verront le pays que 
j'avois jure* aleurs p£res ae leur donner : 
Tons ceux qui m'ont irrite* ne le verront 
point. 

24. Mais parce que mon ferviteur Ca- 
leb , a ete conduit d'un autre efprit , & 
m'a fuivi conftamment , je le ferai auffi 
entrer au pays ou il a €ti , & fa poitirite* 
le pofledera en heritage. 

25- Or les Hamalekites & les Cana- 



d^fert ; & pour ce qui eft de tous. ceux 
d'entre vous , dont on a fait le dlnom- 
brement , felon tout le compte que vous 
en avez rait , depuis Page de vingt ans 
& au deflus ,. qui avez murmur^ con- 
tre moi; 

30. Si jamais vous entrez au pays pour 
lequel j'avois leve* ma main , farunt que 
je vous y ferois habiter ; except* Caleb 
fils de Jephunn6 , & Jofu6 fils de Nun. 

3 1. Mais j'y ferai entrer vos petits en- 
fans^ defquels vous avez dit, ^*'«Yxfe- 
roient en proie ; & ils. {auront.ee que 
c*eftque dupays que vous avez m^pnte: 

32. Mais pour vous , vos cadavres 
tomberont dans ce dtiert. 

33* Et vos enfans iront paiffant dans 
ce deTert quarante ans; & ils porteront 
la feine de vos proftitutions , jufqu'a cc 
Que vos corps morts Oaitat conium^s 
nans le deTert ; 



»*_- ./v. 
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qu'on lc voit, Jofue 14. v. I. & 24. v.33. 4. Tous ceux qui ofriront preTente- 

on pourroit douter fi les Sacrificateurs ' rout pour leur oblation a l'Eternel un 

& les Llvites, qui n'avoient pas Ite* gateau de fleurde ferine, d'unedixi6> 

comptes dans le dlnombrement 'lu peu- j me > p^trie avec la quatrilme panic 

pie, furent compris dans cette punition id'un hin d'huile; 

La principale reflexion que cette hiftoire j {. Et la Quatrilrae d'un hin de via 

nous fournit , eft , que com me l'incrl- pour l'afperfion ; c'eft ce que tu feras fur 

dulite' des Ifraglites fut caufe qu'ils n'en- 1 f'holocauiie , ou fur quelque autre facri- 

tre*rent pas au pays de Canaan , & qu'ils nee pour chaque agneau. 

moururent dans le defert ; nous devons 6. Que fi Cell pour un be*Iier , tu fe* 

craindre que l'incrldulite* ne nous prive • ras un gateau de deux dixilmes de fleur 

de Pentrte au Ciel. S. Paul nous pro- de farine , petrie avec la troifie'me par- 

pofe cette reflexion en ces termes : ±Au- ! tie d'un hin d'huile ; 

jourd*bui fi vous entendez favoix, n'«i-j 7. Et la troifie'me partie d'un hin de 

durcijfez paint vos caurs ; comme firent vin pour l'afperfion , Que tu orriras en 

ceux qui pecherent £? dent les cerps tombe- 1 bOnnc odeur a l'Eternel. 

rent dans le defert > £T a qui il jura en fa\ .8< Que fi tu facrities un veau. en holo- 

eolere otfih wentreroient point dam fon re- caufte , ou en quelque autre facrifice , foit 



pos. Nous voyons qu'ils rip furent entrer , 
a caufe de lew incredultte. Craignons 
done que quelqWun d*entre nous , ay ant 
abandonne la promejfe tt entrer dans fon Re< 



pour s'acquiter de quelque vceu impor- 
tant, foit pour quelque facrifice de profpl* 
rit£s , que tu off res a l'Eternel ; } 
9. On otrira avec le veau un gateau 



pos , ne s'en trouve prive. Etudions-nous de trois dixilmes de fletir de farine , p£- 
a entrer dans ce ReposAa , de peur que quel- 1 trie avec la moitie* d'un hin d'huile. 
qu'un ne tombe dans une femblable rebel- i io. Et tu ofriras la moitie* d'un hin de 
lien, la punition divine qui tomba fur vin pour l'afperfion, en otrande faite 
ces dix elpions qui avoient dlcourage* le par feu de bonne odeur a l'Eternel . 
oeuple , & la promeffe que Dieu fit a Jo- 1 1. On en fera de meme pour chaque 
m6& a Caleb, de les faire entrer eux taureau , chaque b^lier , & chaque pe- 



feuls dans le pays de Canaan , montrent 
que ceux qui font les auteurs des fcanda- 
les, & qui entrainent les autres dans le 
plche , en porteront la peine ; mais que 
Dieu b6nit & favorife ceux qui hii font 
fideles. Enfin le mauvais fucces qu'eu- 
rent les enfans d'Ifrael, lors qu'ils vou- 
lurent combattre les Cananeens i fait voir 
que ce que Ton entreprend contre la vo- 
lont€ de Dieu ne reuffit jamais. 

CHAPITRE XV. 
Ce cbapitre a quatre parties : I. Dieu reg- 
ie ce qui regarde les Gateaux £T les *Af- 
perjions qui devoient itre offerts , avec 
tous les Sacrifices , tant par les Ifraeli- 
tes que par les Eft angers , £f il cemman- 
de tfojfrirtespremicesdelapjite. J I. IL 
prefcrit de quelle manure letpeches com- 
mit par erreur devoient etre expies. HI. 
II ordonne qu*on fajfe mourir ceux jjui 
pScheroient par fierte ,* ce qui fut meme 
- execute alors en la perfonne d'un homme 
out avoit amajfe du boa un jour de Sab- 
bat, IV. Dieu commande aux Ifraeli- 
tes de mettre des ban des ou des f ranges a 
leurs habits , afin qu'ils fe fouvinffent 
toujours de fa Loi, 



tit d'entre les brlbis & d'entre les che- 
vres; 

12. Selon le nombre que vous en (acri- 
fierez , vous ferez ainli pour chacun , 
/avoir felon leur nombre. 

13. Tous ceux qui font n£s au pays fe. 
ront ces chofes de cette maniere , lors 
qu'ils ofriront un facrifice fait par le feu. 
en bonne odeur a l'Eternel. 

14. Que fi quelque Stranger , ou quel- 
que rffefreparmi vous , qui , faifant fon 
fe'four avec vous , dans vos ages , fait 
un facrifice par le feu en bonne odeur a 
l'Eternel , il fera comme vous ferez. 

1 St O afTemW^e , ily aura une meme " 
ordonnance pour vous , & pour l'&ran- 
ger qui fait fon tejourparmi vous; ily 
aura une m£me ordonnance perpdtuelle 
d'age en age ; il en fera de l^tranger 
comme de vous en la preTence de l'Eter- 
nel. 

1 6. II y aura unt meme loi & une md* 
me regie pour vous , & pour l'ltranger 
qui fait fon fe'jour parmi vous. • 

17. L'Eternel parlaauflt a Moyfe , di-' 
fant : 

18. Parle aux enfans d'Jfraifl, & di- 



PUis PEternel parla a Moyfe , difant , ' leur : Quand vous ferez entrls au pays 
2. Parie aux enfans d'liragl , & di- ou jc vous fi?rai entrer , 

19. Et que vous mangerez du pain du 
pays , vous en offrirez une ofrrande e*le- 
v€e a l'Eternel. 

20. Vous offrirez en offrande e'levle 
un gateau pour les pr^micts de votre pa- \ 
te ; vous l'ofrrirez de la meme mani6r«* 
que 1'offrande 61ev^e de 1'aire* 

21. Vous donnerez done d'age en age 
a l'Eternel une offrande 61ev£e,des pre*. 



leur : Quand vous ferez entre's au pays 
ou vous devez demeurer , £T que je vous 
donne ; 

3. Et que vous voudrez faire un facri- 
fice par le feu a l'Eternel, un holocauf- 
te , ou un autre facrifice , foit pour s'ac- 
quiter de quelque vceu , ou volontaire- 
ment , ou dans vos fetes folemnelles , 

rur faire une otrande de bonne odeur 
l'Eternel , de taureaux , ou de menu mices de votre pate. 
Detail 



22. Et 

c 



17* Sdcrijtccs. MOMBR.ES. Ssblntvhli. 

~~~ " aria audi a Moyfe , di- 

mfans d'Ifrael , & di- 
iTent , d'age en age , 
jis de leurs vetemens » 
iir les bandes des pans 
m cordon de- couleur 

Tera fur la bande , & 
isvousfouviendrez de 
demens de 1'Eternel , 
fafltez, &.que vons 
les fenfees de vfitre 
mens de vos yeux, qui 
ians Tinfid6Kt6 : 
ms vous fouveniez de 
demens , & que vous 
te vous foyez faints a 

trnelvdtre Dieu, qui 
ys d'Egypte, pour etre 
r 1'Eternel v6tre Dieu, 
E JT/ O N S. 
ions a faire fur la pre^ 
cechapitre, qui trai- 
es afperiions , des fa- 
ndes que les Israelites 
u : L'une eftcelle que 
i'Epitre aux Hlbreux , 
ftroit alors des dons& 
coniiftoient en des vi- 
ages, & en desclrlmo- 
tn ne pouvoient fan&i- 
& qui ne devoient fub- 
venue' de JeTus-Chrift. 
ns reconnoitre , d'un 
Dieu , qui avoit pref- 
es, pour s'accoraoder 
es, & pour leur enfei- 
\e la piece" & de la re- 
's Dieu; &del'autre, 
te Evangelique , & la 
ifice de JeTus > Chrift. 
ft , que les Strangers 
; a offrir leurs facrifi- 
juoit qu'ils n'etoient 
?xclus de la grace de 
ns viendroit quails fe- 
l'alliance divine. La 
ce chapitre nous an- 
ue les p£ch£s commis 
:nt pas fi grands que 
met volontairemeut ♦ 
burtant comme de v£- 
lont on doit lui de- 
k le relever par la re- 
;e qui eft des peches 
, il paroit qu'ils ren- 
beaucoup plus coups* 
y avoit point de faeri- 
es -la, & qu'ilse^. 
rt; comme onenaun 
lomme qui fut lapidl, 
lu bois un jour de Sab- 
t voir , que les p6ch6s 
propos dllibere* , & 
preflcs deDieu, font 
k la reflexion que St. 
Paul 



r* 
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Paul fait fur ce fujet , lors quMl dit , que 
ft uom pichons volontaitement , afres avoir 
rcqu la connoiffance de la verite , il rCy a 
plus defacrijtce pour le pecbe ; & que ft 
ceux qui avoient violi la lot de Moyfe , 
mouroierft fans mifiricorde ; ceux qui au- 



ront meprife U Fits de Dieu fouffriront de. le fervice pour eux ? 



teaucoup plus terrible* peines. £a loi qui 
concerne les bandes que les Israelites 
portoient a leurs habits , ten do it a les 
mire fouvenir de ne s'lcarter jamais de 
ce que Dieu Ieur avoit preterit ; & elle 
nous avertit , d'avoir aufli toujour* la 
loi du Seigneur devant les yeux , pour 
j conformer toute notre conduite. 
CHAPITRE XVI. 
€ore y Dathan, £T \Abiram , excitentune 
[edition contre Moyfe & \Aaron , dans 
le dtffein de les depouiUer de lew autorr- 
te ," .£F de s*elever au Sacerdoce ; mats 
Dieu fit pirir cesfeditieux (tune manure 
efroyabu. Enfuite Dieu or donna q\C on 
prtt les encenfoits de ceux qui s* etoient 
rebeUes contre Moyfe , £T qui avoient ete 
con fumes par le feu , au nombre de deux 
sens cinquante , £F qu y on en fit des pla- 
ques pour couvrir Vautel des holocaujtes , 
afin que cela fervit de memorial de cet 
evenement. Le peuple etant retombe 
dans le murmur e , Dieu enfitperir qua* 
torze mille & feptcen* perjonnes. 
PvRCore , fils de Jitshar , fils de K£- 
KJ hath , fils de Le>i , fit une entrepri- 
fe , avec Dathan & Abiram , enfans d'E- 
liab, & On , fils de PSleth , enfant de 
Ruben : 

2. Et i>s s'llevlrent contre Moyfe , a- 
vec deux cents cinquante hommes des 
enfans d'Ifrael , qui etoient des princi- 
paux de Tafiemblle , & qu'on appelloit 
pour tenir le confeil , £T qui etoient des 
gens de reputation. 

3. Us s'aifemblerent done contre Moy- 
fe & contre Aaron , & ils leur dirent : 



cher de lui, pour ttre employes au fer- 
vice du Pavilion de TEternel , & pout 
affifter devant TafTembtee , afin de fair* 



10. Et quUl t'ait fait aprocher , & tous 
tes frlres , les enfans de Llvi , avec toi ; 
que voos recherchiez encore le Sacer- 
doce ? 

11. C'eft pourquoi , & toi , & tous 
ceux qui font aifemblls avec toi , vous 
vous etes afiembles contre TEternel. 
Car qui eft Aaron , que vous murmuriez 
contre lui ? 

12. Et Moyfe envoya apeller Dathan 
& Abiram , enfans d Eliab > qui upon* 
dirent : Nous n> monterons point. 

13. Eft-ce peu de chole que tu nous 
aies fait monter bors d*un pays ou cou- 
loient le lait & le miel , pour nous faire 
mourir dans ce deTert , que tu yeuilles 
meme dominer fur nous ? 

14* Et nous as-tu fait venir dans un 
pays ou coulent le lait & le miel , & 
nous as-tu donne* quelque heritage de 
champs ou de vignes ? Creveras - tu les 
yeux de ces gens ? Nous n'y monterons 
point. 

15. Alors Moyfe tut fort indigne* , & 
il dit a TEternel : Ne regarde point a leur 
ofrande : Je n'ai j>as oris d'eux un feul 
ane , & je n'ai point fait de mal a aucun 
d'eux. 

16. Puis Moyfe dit a Core* : Toi * 
tous ceux qui font aifembles avec toi , 
trouvez vous detnain devant TEter* 
nel ; toi , du-je , & ceux-ci : Qu'Aaron 
aufli /> trouve. 

17. Et prenez chacun vos encenfoirs, 
& mettez - y du parfum ; & que chacun 
pr^fente devant PEternel fon encenfoir , 

. . qui ferorit deux cents cinquante enccn- 

Qu'il vous fufiife que tous ceux de Taf- loirs ; & toi & Aaron ayez aufli chacun 
femblee font confacrds , & que TEternel vdtre encenfoir. 
.a. s«-„- j, «...! z ,« I8> j l8 p r i rent done chacun fon encen- 

foir , & ils y mirent du feu , & enfuite 
du parfum , 8c ils fe tinrent a l'entr^e 
du Tabernacle d^affignation 5 Moyfe & 
Aaron /> tinrent aufli. 

19. Et Cor* fit aflembler contr'eux 
toute Taflembl^e , a Tenure du Taber- 
nacle designation , & la gloire de l'E- 
ternel fe fit voir a toute railembl4e. 

20. Puis TEternel parla a Moyfe. & k 
Aaron , dilant : 

21. Separez vous du milieu de cette 
aQembl€e , & je les confumerai en un 
moment. 

22. Et ils fe profteralrent le vifagt 
contre terre , & dirent : Dieu Fort , 
Dieu des elprits de toute chair; un feul 
homme a peche ; & te mettras - tu dans 
une fi grande colere contre toute Taiiem- 
blee r > 

2J.;Et TEternel parla i Moyfe, d$- 
fant: 



eft au milieu d'eux : Pourquoi vous ele- 
vez vous par deffus Tafiemblle de TE- 
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, 24. Parle a Paflembtee , &di-lui:Re- 
♦irez-vous d'autour des tentes de Cor6 , 
Dathan , & Abiram. 

25. Moyfe done fe leva& s'en alia 
vers Dathan & Abiram ; & lee Anciens 
d'Ifrael le fuivirent. 

26. Et il parla a Paflembtee , difant : 
Retirez-vous , je vous prie , des tentes 
de ces m6chans hommes , & ne touch ez 
a rien qui leur apartienne , de peur que 
vous ne foyez confumes pour tous leurs 
piches. 

27. Us fe retire*rent done d'aupres des 
tentes de Corl, de Dathan, & (T Abi- 
ram. Et Dathan & Abiram fortirent:, 
& fe tinrent debout a Pentre'e de leurs 
tentes, avec leurs femmes , leurs enfans 
& leurs families. 

28. Et Moyfe dit: Vous connoitrez 
a ceci , que l'Eternel m'a envoys pour 
faire toutes ces chofes , & que je vCairien 
fait de moi-meme : 
. 29. Si ces gens la meurent comme 

• tous les hommes meurent , & s'ils font 
punis comme tous les hommes le font , 
rEternel ne m'a point envoye\ 
: 30. Mais fi l'Eternel cr£e une chofe 
toute nouvelle , & que la terre ouvre fa 
bouche , & les engloutifife avec tout ce 
qui leur appartient , & qu'ils depen- 
dent vivans dans le goufre ; alors vous 
faurez que ces hommes - la ont irrit6 l'E- 
ternel. 

. 31. Et des qu'il eut acheve' de pro- 
noncer toutes ces paroles , la terre qui 
itoit fous eux fe fendit ; 
, 32. Et la terre s'entrou v rant les en- 
gloutit , avec leurs families , & tous les 
hommes qui etoient a Cor6 , & tout leur 
jbien. 

. 33. lis defcendirent done, eux, & 
tous ceux qui leur apartenoient , vivans 
dans le goufre ; & la terre les couvrit 5 
& ainfi lis plrirent du milieu de Pafiem- 
Wee. 

34. Et tout Ifragl qui Itoit autour 
d'eux s'enfuit a leur cri ; car ils difoient : 
Prenons garde que la terre ne nous englou 
rifle. 

„ 35. Et le feu forti't de la part de PE- 
ternel , & confuma les deux cents cin- 



40. CV/? un memorial aux enfans d'lfr 
rael , afin que nul etranger , qui n'eft 
point de la race d'Aaron, ne s'apro- 
che pour faire le parfum en la presence 
de l'Eternel ; & qu'il ne foit comme 
Core, & comme ceux qui s'aifembUrent 
avec lui , ainfi que l'Eternel en avoit 
parte par Moyfe. 

41. Or des le lendemain toute Paflem- 
blee des enfans d'Ifrael murmura contre 
Moyfe , & contre Aaron , difant : Vous 
avez fait mourir le peuple de l'Eternel, 

42. Et il arriva , comme Pafiemble> 
fe formoit contre Moyfe & contre Aa- 
ron, qu'ils regardlrent vers le Taber- 
nacle d'aflignation , & voici la Nuee le 
couvrit,, & la gloire de l'Eternel aparut, 

43. Moyfe done & Aaron vinrent de- 
vant le Tabernacle d'aflignation. 

44. Et l'Eternel parla a Moyfe, di- 
fant: 

45. Otez - vous du milieu de cette af- 
fembtee , & je les confumerai en un mo- 
ment. Alors ils fe profterngrent le vifa- 
ge contre terte. 

46. Puis Moyfe dit a Aaron : Pren 
l'encenfoir , & mets - y du feu de defius 
l'autel ; mets - y auffi du parfum , & va 
promptement a l'affemble'e , & fai pro- 
pitiation pour eux; car une grande co- 
lere^eft partie de devant l'Eternel : La 
plaie a commence'. \ 

47. Et Aaron prit Vencenfoir , comme 
Moyfe lui avoit dit , & il courut au nii- 
ljeu de Paflembl6e ; & voici la plaie avoit 
d£ja commence' fur le peuple. Alors il 
mit du parfum* & il fit propitiation pour 
le peuple. 

48/ Et comme il fe tenoit entre les 
morts & les vivans , la plaie fut arreted. 

49. Et il y en eut quatorze mille fept 
cents qui moururent de cette plaie, 
outre ceux qui 6toient morts pour le fait 
de Core'. 

50. Et Aaron retourna vers Moyfe , a 
PentrSe du Tabernacle d'aflignation , a- 
pres que la plaie fut arretee. 

REFLEXIONS. 
f^'Eft une hiftoire remarquable , que J 
^ celle de la Edition que Core* , Da- 
than, & Abiram excitement contre Moy-> 
quante hommes qui ofroient le parfum.! fe & Aaron , & de la punition que Dieu 
. %6. Apres cela l'Eternel parla a Moy- fit de ces gens - la , & de ceux qui s'*V 
fe, difant: toient joints a eux; les uns ayant M'* 

37. Di aEleazar fils d'Aaron Sacrifi- engloutis dans la terre, & les autre* 
tateur , qu'il ramafie les encenfoirs du.dlvor&spar le feu du ciel. Cette terrible ' 
milieu de 1'embrafement , & qu'on en vengeance , qui tendoit a foutenir Pau- 

toriti de Moyfe & d'Aaron, fait voir-! 



jette le feu loin ; car ils font confacrls : 
38. SavosrUs encenfoirsde ceux qui 
ont p£ch6 fur leurs ames ; & qu'on en faC 
fe des olaques larges , four couvrir 1'au- 
fej.; puis qu'ils les ont oferts devant l'E- 
ternel , ils feront confreres , & ils fe- 
root pour figne aux enfans d'Ifrael. 
. 39. Ainfi EleazarSacrificateur prit les 



plaques pour couvrir Pautel. 



que chacun doit demeurer dans fa voca- 
tion, & fefoumettre a l'ordre que Dieii' 
a 6tabli ; que perfbnne ne doit s'attri- 
<buer l'honneur & les fon&ions du mini* 
ftdre facr^ , a moins d'y dtreapelle de 1 • 
Dieu ; & que ceux qui troublent la So- ; 

ciet6 civile, ou Tordre de PEglife/, en 

encenfoirs d'airain, qu» ceux qui furent s'61evant contre les perfonnes que Dietf 
bruits avoient jff^fent^s , &on en fit des % ^tablies en autorit^ , s'elevent contre 



Dieu lui - meme , & s'expofent a fk ven- 
. (- geance, 
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geance. On voit apres cela dans cette 
hiftoire , que Moyie tacha d'adoucir & 
d'apaifer les flditieux , & qu'il.dltourna 
par les pri&res la colore de Dieu qui 6- 
toit aliunde contre toute PaiVembleV, 
en quoi ce grand Proph&e donna des 
marques de ia douceur & de fa charity 
envers ceux qui s'ltoient fouleves con- 
tre lui. C'eft ainfi qu'au lieu de nous ai- 
grir, & de fouhaiter du mal a ceux qui 
nous en font , nous devons travailier 
a les ramener , & prier Dieu pour 
eux. Le peuple , au lien de profiter de 
ce qui venoit d'arriver a ces fediticux , 
murmura desje lendemain contre Moy- 
fe & Aaron , & toraba dans une nouvelle 
revolte , par ou il s'attira une punition 
plus terrible &plus generate que la pr£- 
cldente. C'eft - la Pexemple d'une ftu- 
piditg inconcevable dans ce peuple ; & 
ce qui lui arriva fait voir » que quand on 
ne profite pas des premiers chatimens de 
Dieu , il en envoie de plus grands ; & 

Jiu'il punk , non feuleraent ceux qui font 
. es auteurs des defordres & des icanda- 
fes , mais auffi ceux qui fe laifient en- 
trainer an mal , par les iblicitations. ou 
par les mauvais exemples des autre?. Au 
refte , il faut confiderer que ces Juge- 
mens II feveres Itoient n6ceflaires , pour 
contenir dans la crainte & dans le devoir 
un peuple tel que les Israelites. 

CH A P I T RE XVII. 
Dieu confirm* far un miracle le choix qu'il 

avoit fait txAaron & de fa famtlle , 
. four exereer le Sacerdeee i & le feufle 

jai/t de crainte reconnoit la faute qu'il 

avoit commife , en s*elevant centre %Aa~ 

ten. 
a Pres cela P Eternel parla a Moyfe , di- 
** fent: 

2. Parle aux enfans dlfrael , & pren 
une verge de chacun d'eux , felon la mai- 
ibn de leurs plres , /avoir douze verges 
de tous ceux qui font les principaux 
4'entr'eux , felon la maifon de leurs |>£- 
xes ; & tu 4criras le nom de chacun iur 
fa verge. 
. 3. Pe/plus , tu Icriras le nom d'Aa- 



ternel , dans le Tabernacle du Temoi- 
gnage. 

8. Et il arriva des le lendemain » que 
Moyfe 6tant entr£ au Tabernacle du Te- 
moignage , voici la verge d* Aaron avoit 
fleuri pour la maifon de L6vi , & elle 
avoit jette" des fleurs , prodiut des bou» 
tons , & meuri des amandes. 

9. Alors Moyfe tira dehors, de de- 
vant PEternel , toutesles verges, £T les 
porta a tous les enfans d'llrael , & Us 
ayant vues , ils reprirent chacun leurs 
verges. 

10. Apres cela l'Eternel dit a Moyfe : 
Reporte la verge d 'Aaron devant le Te- 
moignage , pour etre gard^e comme un 
iigne aux enfaus rebelles; & tu feras 
cefler leurs murmures contre moi , & 
ainfi ils ne mourront point. 

11. C'eft ce que fit Moyfe; il fit com- 
me PEternel le lui avoit command^. 

12. Et les enfans d'Ifrael parllrent k 
Moyfe , difant : Voici nous dlfaiilons , 
nous fommes perdus , nous fommes tous 
perdus. 

13. Quiconque s'aproche du Pavilion 
de PEternel mourra : Serons-nous tous 
enticement confumls ? 

REFLEXIONS. 
r\Ieu apres avoir foutenu le miniftere 
*^ d' Aaron , par la punition de ceux 
qui s'gtoient £lev£s contre lui. comme 
cela eft raporte* dans le chapitre pr<- 
cldent , voulut confirmer encore la vo- 
cation d' Aaron parunnouveau miracle » 
qui dut faire beaucoup d'impreflion fur 
le peuple d'Hrael. 11 voulut outre cela 
que la verge d' Aaron , qui avoit fleu- 
ri , fut conferve'e dans le Tabernacle , 
& dans le Lieu tres-faint , afin que la 
mlmoire de cet evenement fut perpe*- 
tue*e. Apprenonsd'ici , que Pon ne peur, 
fans p6ch£ , refifter a l'ordonnance di- 
vine ; qu'ilfaut fe foumettre a ceux que 
Dieu a etablis dans fon Eglife pour la 
conduire , & qu'ii n'eft permis a perfow- 
ne de s'oppoler a eux , & d'ufurper les 
ion&ions de leurs charges ; ni en g£n& 
ral de troubler Pordre que Dieu a voulu 
qui regnatdans la Society religieule* 
dans la civile* 

CHAPITRE KVIII. 

Dieu erdennt qtu les Levitts feroient joints 

aux Sacrificateurs , four le fervice du 

Tabernacle i j& il regie lew fubfiftance 

en cette maniere: Ceft qu'ils mfojjede- 

roient aucun fond ; mau que les Sacrifi. 

cateurs auroient , four eux £T four leurs 

families , ,le* ofrandes , les fremices , & 

les autres chofss qus K Stoient^ offertes dans 

le Tabernaclei £T que les Levttes auroieni 

les dixmes , a condition qu*ils denne* 

roient la dixynede oes dixmes aux Sacri- 

Jicrteurs. »» 

a Lors PEternel dit a Aaron : Toi , 8c 

**; tes fils , &la maifon de ton p6re avec 

toi , voos porterez Piniquitl du Sane- 

tuaire; & toi & tes fits avec toi , vo*t 

porte- 
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porterez l'iniquite" de vdtre Sacerdoce. 

2. Fai aufli aprocher de toi tes fre- 
res , [avoir la tribu de L6vi , qui tf la 
tribu de ton pe>e , afin qu'ils te foient 
joints & qu'ils te fervent ; mais pour 
toi , & tes fils avec toi , vous fcrvirez 
devant le Tabernacle du Temoignage. 

3. lis garderont tout ce.que tu leur or- 
donneras de garder , & ce qu'il faut gar- 
der de tout le Tabernacle : mais ils n'a- 
procheront point des vaiflfeaux du Sanc- 
tuaire , ni de l'autel; de peur qu'ils ne 
meurent & que vous ne mouriez avec eux. 

4. Ils te (eront done joints , Si ils gar- 
deront tout ce qu'il faut garder au Ta- 
bernacle d'aflignation ; pour tout le fer- 
vice du Tabernacle, St nul etranger n'a- 
prochera de vous. 

5. Mais vous prendrez garde a ce qu'il 
faut faire au Sanftuaire , '& a ce qu'il 
faut faire a l'autel, afin qu'il n'y ait plus 
dlndignation fur les enfans d'Ifrael. 

6. Car pour moi , voici j'ai pris vos 
frlres les Invites du milieu des enfans 
d'Ifrael ; ils vous font donnes en pur 
don pour l'Eternel , afin qu'ils foient 
jemployls au iervice du Tabernacle d'af- 
fignation. 

7. Mais pour toi , & tes fils avec toi , 
vous ferez la charge de v6tre Sacerdoce 
en tout ce qui cone erne l'autel , & ce 
qui eft au dedans du voile , & vous y fe- 
rez le Service. J'etablis vdtre Sacerdo- 
ce en office de pur don : C'eft pourquoi, 
ji quelque Stranger en aproche , on le 
fera mourir. 

8. L'Eternel dit encore a Aaron : Voi- 
ci , je fai donne en garde mes ofrandes 
llevles ; favoir , de toutes les chofes 
confacrles par les enfans d'Ifrael , je te 
les ai donne*es , & a tes enfans , par une 
prdonnance perp&uelle , a caufe de, 
1'onOion. 

• 9. Ceci t'apartiendra d'entre les cho- 
fes tout a fait faeries , qui ne font point 
bruises - 9 favoir toutes leurs ofrandes , 
fiat de tous leurs gateaux, foit de tons 
leurs Sacrifices pour le plcKe* , i'oit de 
tons leurs facrihees pour ledelit , qu'ils 
m'aporteronti ce font des chofes tout 
& fait facrges , pour toi & pour tes en- 
fans. « , . 

. 10. Tu les mangeras dans le Lieu faint : 
Tout male en mangera ; ce te fera une 
chofe facrge. 

. 11. Ceci auffi t'apartiendra , favoir 
les ofrandes 61ev6es. qu'ils doaneront de 
toutes les ofrandes tournles des enfans 
d'Ifrael ; je te les ai donnees , & a tes 
fils & a tes filles avec toi r par une or- 
donnance perp&uelle : Quiconquc fera 
net en ta maifon en mangera. 
.. 12. Jet'ai donne* *ujjt leurs prlmices 
qu'ils ofriront a l'Eternel , favoir tout 
te meilleur de 1'huile , & tout le meil- 
leurdu mo ftt & du.tr oment. . . 

. .13. tes premiers fruits de toutes les 
chofes. que leur terre frtduir* * & qu'ils 



aporteront a PEternel , t'apartiendront s 
quiconque fera- net dans ta maifon en 
mangera. 

14. Tout interdiken Ifr&gl t'ajttrtien* 
dra. ■• '■ 

15. Tout ce qui nalt le premier de 
toufce chair qu'ils ofriron* a l'Eternel ; 
tant des hommes.que des odtes , t'apar- 
tiendra ; mais on ne manquera p^s de 
rachcter le premier -ne* -de l'homme* 
on rachetera aufli le pr6raier-rie4e la be* 
te fouaiee. ; 

16. Et on rachetera le$ premiers -nes 
des hommes qui doivent etre rachetls , 
q* ---'-- ""— d'un mois , felon i'eftima» 
t rras , qui fern de cinq fictes 
<3 Ion le ficfe du Sancluaire , 
c gt oboles 3 

n ne rachetera point le pre^ 
1 ia vache , ni le premier-nt* 

c » ni le premier - ne* de la 

c ce font des chofes faeries. 

is leur fang fur l'autel , St 

t.. jer leur grahTe; e'e/unfa- 

crifice fait par le feu en bonne odeur 4 
l'Eternel. ' < 

18. Et leur chair t'apartiendra , com- 
me la- poitrine qu'on tourne & qu'on e* W- 
ve , & comme f'lpaule droite. 

19. Je t'ai donng toutes les -ofrandes 
£ levies des chofes faeries que les enfans 
d'Ifrael ofriront a l'Eternel , a toi , a 
tes fils , & a tes filles avec toi , par une 
ordonnance perpltuelle ; feft une allian- 
ce tres ferjne pour toujours devant l'E- 
ternel , pour toi & pour ta poftlrite 
avec toi. 

10. Puis l'Eternel dit a Aaron : Tu 
n'auras point d'hlritage en leur pays , 
tu n'auras point de portion parmi eux : 
Je fust ta portion & ton heritage au mi- 
lieu des enfans d'Ifrael. 

21. Et pour ce qui eft des enfans de 
L^vi , voici , je leur ai donn^ pour he- 
ritage toutes les dimes d'lfraJH, pour le 
Service auquel ils font employes , qui 
eft le Service do Tabernacle d'afflgna- 
tion. 

22. Et les enfans d'Ifrael n'aproehe- 
ront point du Tabernacle ifaffignation , 
de peiir jqu'fl* ne foient ooupables dc^- 
che" , & qu'ils ne meurent. ....... 

23. Mais lts<L6vites s'empldyeronfau 
Service du Tabernacle d'afltgnation , St 
ils porteront lee p^ches dupoufle^ cctt* 
ordonnance fera perpltuelle d'age <en 
age i & its ne pofl'6deront point o?Blrtta- 
ge parmi les enfans d'Ifrael. n 

24. Car j'ai donn^ pour heritage awx 
Livites les dimes des eafans •d'Ifrael- i 
qu'ils ofriront a l'Eternel en ofrande 6le*. 
ve'e ; c'eft pourquoi j'ai dit d^euxs qu'ils 
n'auront- point d'h^ritage parmi les eiW 
fans d'Ifraa . ..,......: 

25. Puis l'Eternel jparla A Moyfe » '«H- 
fant:. - • • r>»-> 

26. Tu parleras auffi aux' L6vi«ft» t A 
tu leur diras ; Q|ian4 vous au«* «qu 
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des enfans d*Hhri!l les dimes que je vous 
ai donne 4 prendre d v eux pour v6tre he- 
ritage , vous otrirez de ceS rfiast/Pofran- 
de e*leve*e de PEternel , favoir la dime 
de la dime. 

27. Et votre ofrande 61eve*e Vous fera 
alloiide , comme le froment qui eft pris 
de Paire , & comme Pabondance de la 
cuve. 

28. Ainfi vous otrirez auffi Tofraade 
' €levee de PEternel de toutes vos dimes , 

que vous aurez reqttes des enfans d'lf- 
rael * & vous en donnerez , de chacune , 
rofrande eUevee de PEternel a Aaron Sa- 
crificateur. 

29. Vous otrirez toute rofrande 61e- 
v€e de PEternel , de toutes les chofes 
qui Vous font donates , de tout ce qu'il 
ya de meilleur., pour confacrer la di- 
me prife de la dime meme*. 

30. Et tu leur diras : QUaiid Vous au- 
rez ofert en ofrande 61eve*e le meilleur 
de la dime , il fera alloue* aux Invites 
comme le revenu de Paire , & comme le 
revenu de la cuve. 

3i k Et vous la mangerez en tout lied , 
vous & vos families ; car t y eft votre fa* 
laire pour le Service que vous faites au 
Tabernacle d^affignation. 

32. Et vous ne ferez point coupables 
de peche , quand vous aurez ofert ce 
qtfu y aura de meilleur en ofrande «le- 
vee s & vous ne profanerez point le$ 
chofes facrees des enfans dTiragl , & 
Vous ne mourrez pointv 

REFLEXIONS. 

ON voit dans ce chapitre , de quelle 
tnanilre Dieu avoit regie* les fonc- 
tfons des Sacrificateurs & celles des L6- 
vites , & pourvu a leur fubfiftancd La 
Tribu de L£Vi n'avoit point de portion 
dans le pays de Canaan * comme les au- 
tres I'fibus ; mais elle avoit pour fon 
parage les dimes de tout le pays , & 
outre cela les Sacrificateurs avoient leur 
part dans les* lacrifices & dans les ofran- 
des , avec la dime des dimes. Par ce 
moyen les Miniftres de la Religion fub- 
fiitoient commodlment & honorable- 
ment, fens etre diftraits darts leurs fonc- 
tions. Cela prouve que PEglife Chrl- 
tienne doit entretenir ceux qui V exer- 
cent le Miniftdre facre" , comme S. Paul 
Penfeigne lors qu'il dit 3 CeuX qui s y occu- 
pent aux chofes faeries vivent de ce qui eft 
/acre; p* ceux qui fervent a Vaupet parti- 
cipent a Vautel; de meme auffi Dieu 4 or- 
donne que ceux qui fervent a PEvangile 
Vivent de PEvangile. 

CHAPITRE XIX. 

Ce chapitre cotitieht les ceremonies quife 

frattquoient dans le facrifce <Cune Va* 

the rouffe , que Von brulott , pout faire , 

' avec fes cendres , une eau dont onfaifpit 

afferjien fur ceux qui etoient fouiUes i 

^roadiiknti 



, 2. C*eft ici une ordonnance de la loi 
1 que PEternel a .command^ tfobferver . 
difaht : Parle aux enfans d'lfragl , Sf 
qu'ils t'ameneut une jeune vache roufle ; 
entire , qui rCait point de dgfaut , fir 
qui n'ait point ports' le joug. 

3- Et vous la donnerez a El^a,zar Sa- 
crificateur i qui la meuera hors du camp, 
& On Tegorgera en fa pr6fence. 

4. Eniiiite E16azar SacriHcateur pren- 
dra de fon fang avec fon doigt , & il fe- 
ra fept fois afpernon du fang vers le de* 
vant du Tabernacle d'afiignation. 

5. Et on brulera la jeune vache en fa 
pretence ; on brulera la peau , fa chair, 
& fon fang » avec TeS excr^mens. 

6. Et le SacrinCateUrprendra du bois 
de Cddre » de Thyflbpe & du cramoiii , 
& il les jettera dans le feu ou Ton brule* 
ra la jeune vache. 

7v Puis le Sacriflcateur lavera fes v& 
temens & fa chair avec de Peau, & apres 
cela il rentrera au camp ; & le Sacrifica- 
teur fera fouilU jufqu'au foir k 

8. Et celui qui Paura bruise lavera fes 
V^temens & fon corps auffi avec de Peau, 
& il fera fouill£ jufqu'au foir. 

9. Et un homme qui fera pur ramaf- 
fera les cendres de la jeune vache , & il 
les mettra hors du camp en un lieu net i 
& elles feront garde*es pour raflfemblee 
des enfans dTfrael , afin d*en faire PeaH 
d'afpcrfioii i c r eft une purification pour 
le pichev 

10. Et celui qui aura ramafle* les cen* 
dres de la jeune vache lavera fes vete* 
mens , & il fera fouilld jufqu'au foir ; & 
ce fera une ordonnance perp^tuelle au* 
enfans d'Ifrael » & a Pe^crangcr qui fait 
fon iejoitr parmi eux» 

1 1 . Celui qui touchera un corps mort > 
de quelque perfonne que ce foit, fera 
fouille" iept jours. 

12. H (e purifiera done avec cette eau* 
la le troifi^me jour ; & aufepti^me jour, 
il fera pur } que s'il ne fe purine pas ail 
troifie*me ni au fepti^me jour » il ne ie* 
ra point pur. 

13. Tout homme qui aura touch4 le 
corps mort de quelque perfonne qui fera 
morte. & qui ne fe fera point purine^ 
a fouilU le Pavilion de PEtemel i auf* 
ii une telle perfonne fera retranch^e d'If- 
tAll ; Car il fera ibtiilU , parce que Peau 
d'afpdriioii n'aura pas it6 r£pandue fur 
lui; fa fouillure demeure encore iur lui. 

14. Ceft ici la loi : Quand un homme 
fera mort en quelque tente , quiconque 
entrera dans la tente » & tout ce qui fera 
dans la tente fera fouilU fept jours. 

15. Ettout vaiileau d^couvert» fur 
lequel il n r y a point de couvercle attach^, 
fera fouijle'. 

16. Et quiconque touchera dans les 
champs un homme qui aura iti tue par 
Peple i ou quelque mort , ou quelque 
6s d'homme , ou un ftp ul ere » fera fouil- 
U ftpt jours. 

M 17. Et 
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17. Et on prendra, pour celui qui fera 
fouilU , de la poudrc de la jeune vache, 
bruise pour le plche* , & on la mettra 
dans un vaiffeau , & de l'eau vive par 
deflus. 

18. Et un homme qui fera pur pren 
dra de Phyfibpe , & Payant tremple dans 
Veau , il en fera afperfion fur la tente, 
fur tous les vaifleaux , fur toutes les 
perfonnes qui auront Ite* la, & fur 
celui qui aura touche* Pos , ou Phomme 
tue\ oulemort, ou le ifcpulcre. 

19. Cet homme done qui fera pur en 
fera aiperfion fur celui qui fera fcuiHe" , 
au troifilme jour , & au fepti^me , & il 
le purifiera le fepti6me ; puis il lavera 
fes vetemens , & il fe lavera d'eau ; & 
le foir il fera pur. 

20. Mais Phomme qui fera fouille , & 
gui ne fe purifiera point , cette perfonne 
fera retranchle du milieu de Paffembtee ; 

larce qu'il aura fouilU le Sanftuaire de 
.'Eternel ; Peau d'afperfion n'ayant pas 
it€ repandue fur lui , il eft fouille\ 

21. Et ceci leur fera une ordonnance 
perpltuelle ; & celui qui aura fait afper- 
fion de Peau, lavera fes vetemens ; & 

Jiuiconque aura touche" Peau d'afperfion 
era fouill* jufqu'au foir. 

22. Et tout ce que Phomme fouille 
touchera fera fouille" ; & la perfonne 
qui le touchera fera fouiltee jufqu'au 
{oir. 

REFLEXIONS. 

VOici la reflexion que S. Paul fait dans 
PEpitre aux H^breux , fur ce qui eft 
dit dans ce chapitre : JQuefi lefang des 
taureaux £T des boucs , £T la ccridre de 
U genitfe , dont on faifoit afper/ton , />«- 
rifioit ceux qui etoient fouiUes a regard 
de la puretide la chair; le Sane de Chrift 
purifiera beaucoup plus nos confeiendes des 
truvrcs mortes, pour fervir le Dim vivant, 
A quoi il faut ajouter , que fi Dieu aVoit 
prefcrit aux Ifraelites, fous peine de 
niort , de fe purifier par les c£r6monies 
qui font ici prefcrites , ceux qui n6g li- 

fent de nettoyer leurs ames des venta- 
les fouillures , qui font celles du p6- 

ch6 , peuvent encore moins avoir aucu- 

ne communion avec lui. 

CHAPITRE XX.. 

// faut f avoir , Que ce qui eft recite dans 
ce chapitre , £7 dans les fuivans , or- 
riva fur la Jin des 40 ans que lepeuple 
tflfrael.pajfa dans le defert. Moyfe rap- 

■ forte ici la mort de Marie fa four. 11. 
Le miracle de Ceau que Dieu fit foriir 
stun rocher , pour appaifer les murmu^ 
res du peuple , £F ce qui arriva alors a 
Moyfe £T a ^Aaron. % 111. Le refus que 
les Idumcens firent de donner pajjkge aux 
ijraelitef j £7* enfin la mort (CJiaron , 
i qui Eleazarfon fils fucceda. 

LEs enfans dlfraiil , & toute Paf- 
femblle , arrive>ent au deTert de 
Tfin , au premier mois ; & le peuple 
s'arrfcta a Kades , & Marie moutut - U , 



8c eile y fut enfevelie. 

2. Et n> ayant point d'eau pour le 
peuple, ils s'aifembllrent contre Moy- 
fe , & contre Aaron. 

3. Et le peuple contefta avec Moyfe , 
& ils liii dirent:_Plfit t Dieu que nous 
t'yflions morts , quand nos fibres mou- 
rurent devant PEternel. 

4. Et pourquoi avez vous fait venir 
Pafffembtee de PEternel dans- ce deTert, 
pour'y mourir avec nos betes. 

5. Et pourquoi nous avez vous fait 
monter hors d'Egypte , pour nous ame* 
ner en ce mlchant lieu, qui h*eft point un 
lieu pour femer , ni un lieu pour des fi- 
guiers x ni pour d^S vignes , ni pour des 
grenadiers, £7* ou mftme il n y y a point 
d'eau pour boire ? 

'6. Alors Moyfe & Aaron fe retire*rent 
de devant l'aflemblee a Pentrie du Ta- 
bernacle d'aflignation , & ils tombirent 
fur leur vifage, & la gloire de PEternel 
leur aparut. 

7. Puis PEternel parla k Moyfe , di- 
fant: 

8. Pren la verge , & fai convoquer Paf- 
fembUe , toi & Aaron ton fr6re f & par- 
lez au rocher en leur preTence , cc il 
donnera fes eaux ; ainfi tu leur feras 
fortir de Peau du rocher , & tu donneras 
a boire a PaffembUe & a leurs betes. 

9. Moyfe done prit la verge de devant 
PEternel , comme il lui avoit comman- 
ds 

10. Et Moyfe & Aaron firent convo- 

Jiuer Paflembl6e devant le rocher , & il 
eur dit : Vous rebelles , gcoutez main- 
tenant : Vous ferons nous fortir de 
Peau de ce rocher ? 

11. Puis Moyfe leva la main, & fra- 
pa de fa verge le rocher deux fois ; alors 
des eaux fortirent en abondance , & Paf- 
fembl^e but & leurs bStes auffi. 

12. Apr^s PEternel dit A j>loyfe & i 
Aaron : Parce que vous n'avez point 
cr(i en moi , pour me fanftifier devant 
les enfans dTfrael , aufii vous n'intro- 
duirez point cette aiismblee dans le pays 
que je leur ai donne\ 

13. Ce font la les eaux de contefta- 
tion , pour lefquelles les Enfans d'lf- 
rael d^batirent contre PEternel ; & il 
fe fauftifia en eux. 

14. Puis Moyfe envoya des AmbafTa- 
deurs , de Kades , au Roi d'Edoin , pour 
lui dire : Ainfi a dit ton frere Ifrael : 
Tu fais tout le travail que nous avons 
eu; 

15. Comment nos peres defcendirent 
en Egypte , ou nous avons dem^ur6 
long - tems , & comment les Egyptiens 
nous ont maltraitls nous Sc nos p6res. 

16. Et nous avons crie* a PEternel, 
qui ayant ehtendu nos cris a envoys fon 
Ange , & nous a tir6s de PEgypte. Or 
v.oici , nous fommes k Kades , ville qui 
eft au bout de tes frontleres ; 

17. Je te prie que nous poflions par 
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ton pays ; nous ne paflerons point par 
les Champs , ni par les vignes , & nous 
ne boirons de Peau d'aucun puits ; nous 
marcherons par le chemin royal ; nous 
ne nons d&ournerons ni a droite , ni a 
gauche , jufqu'a ce que nous ayons paf- 
fe ees f rondures. 

18. Mais le Rot d'Edom lui dit : Ne 
pafle point par mon pays , de peur que 
je ne forte en armes contre toi. 

19. Les Enfans d'lfraiil lui repondu 
rent : Nous monterons par le grand che- 
min , & fi nous buvons de tes eaux , 
moi & raes bdtes , je te les payerai : Per- 
mcts-moi feulement d'y prendre mon 
paflage. 

20. Mais te Rot d'Edom lui dit : Tu 
n'y pafleras point. Et fur cela il fortit 
avec une grande multicujle , & a main 
arm£e , pour aller a fa rencontre. 

21. Ainfi Edom ne voulut point per- 
mettre a Ifrael de pafTer par €es frontii- 
res ; c'eft pourquoi lirael fe detourna de 
fon fact*. 

22. Et les Enfans d'Ifrael, & toute 
Paffeniblee , etant partis de Kades , vin- 
rent en la montagne de Hor. 

23. Alors PEternel parla a Moyfe & 
a Aaron en la montagne de Hor , pres 
des frontiers du pays d'Edom , difant : 

24. Aaron fera recueilli vers fes peu- 
ples \ car il n'entrera point au pays que 
j'ai donne" aux Enfans d'Ifrael ; parce 
que vous avez €t€ rebelies a mon com- 
mandement aux eaux de conteftation, 

2?. Pren done Aaron 9c EUazar fon 
Sis , & fai les monter fur la montagne 
de Hor. 

26. Puis fai dgpouiller Aaron de fes 
veteraens ; & fais en revetir E16azar fon 
fils; & Aaron fera recueilli vers fes Pe- 
res , & il mourra la. 

27. Moyfe done fit comme PEternel 
lui avoit command^ ; & ils monte>ent 
fur la montagne de Hor , a la vug de 
toute P-<dfembl£e. 

28. Et Moyfe fit depouiller Aaron de 
fes vetemens , & en fit revetir Eleazar 
fon fils ; puis Aaron mourut la fur 
le haut de la montagne ; & Moyfe & 
Eleazar defcendirent de la montagne. 

29- Et toute Paffemblee , /avoir tou ' 
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& de leur faire du bien. Nous avons vu 
enfuite , que Moyfe & Aaron rurent ex- 
clus du pays de Canaan , pour n'avoir 
pas feit paroitre aflez de foi dans cette 
rencontre, quoi qu'ils eufient dtfa fait 
un miracle femblaW aRephidim. Dieu 

f Un ^i, e d ^ aut d - e foi • m *»e dan? 
les fideles , & quoi qu'il leur parddnne 
leurs mfirmite>, il ne les exlmtelpas 

te ty, 82. des ? eiBes temporelles 5 ce 
qu il fait pour leur propre falut , & pour 
les faire fervir d'exemple aux autresT Le 
retus que les Idume'ens occidentaux fi- 
rent , de laifler pafler le peuple d'lfragl 
par leur pays , quoi qu'ifs defcendiffent 
des Patriarches , par Efatt fre>e de Ja- 
cob , marque que les Idume>ns regar- 
doient des fors les IfraHites avec jalou- 
fie. Dans la fuite, les Idum^ens fu- 
rent preftue toujours ennemis du peu- 
pie de Dieu. Cependant les Ifraefites 
ne leur firent pas la guerre dans cette 
occafion , parce qu'ils les regardoient 
comme leurs fibres , & parce que Dieu 
av< $ ? . aa * aux ^dum^ens le pays qu'ils 
pofl£doient. 

CHAPITRE XXL 
Onvott tct le commencement des gucrres 
des Ifraelites contre les Cananeens. La 
premtere fut ceUe Mils firent au Rod 
de Harad , lequel ils vainquirent. En- 
% tte ? ™ojfe rapporte les murmures du 
Peuple ct Ifrael , £T lapunition que Diet* 
enjit^ par le moyen desferpens brklans. 
^tpres cela le peuple , ayant PaJTi par 
dtverstieux, vainquit Sibon Rot 4es \A- 

Qmorrheens , £7 Hog Rot de Bafcan. 
Uandle K01 de Harad, Canane*en , 
„? ul «. hablto i lt vers le midi , aprit 
qu Ifrad venoit par le chemin d.es ef- 
pions , il combatit contre Ifragl , & il 
en emmena des prifonniers. 
..*• A1( > r . s Ifrael fit un vcbu aPEternel . 
difant : Si tu livres ce peuple entre mes 
mains , je mettrai fes villes a Pinterdit. 

.?,* E l t E ^ ernel «xauc.a la voix d7f- 
radl , & fl hvra entre fes mains les Cana- 
neens , quM d^truifit a la facjon de Pin- 
terdit , avec leurs villes } & il hommi 
le lieu Horma. 

4_._ Puis ils partirent de la mentagne 



*>it mort le pleur^rent pendant trente faire le tour du pays d'Edom? I le»^u? 



jours. 

REFLEXIONS. 
1L10YSE nous aprend dans ce chapi- 
*** tre, que les lfraelites , apres tant 
de graces qu'ils a voient reques de Dieu , 
& tant de chatimens que Dieu leur avoit 
lnflig^s , murmur^rent encore au de- 
fert de Tfin , & que cependant le Sei- 
gneur , par un effet de fa borit£ , leur 
donna de Peau d*une manure miracu- 
leufe. C'eft ainfi que les hommes s'en- 
durcifTent, & qu'iis ne profitent ni des 

pees de Dieu, ni de fes chatimens; ec dit: Nous avons p&he' 5 a 
« gwDien , par un effet de fa miffo. a.vons park contre PEterneJ \ & 
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pie perdit courage par ie chemin. 

5. Le peuple done parla contre Dieu . 
& contre Moyfe, &dit: Pourquoi nou* 
as - tu tait monter hors de PEgypte, t>our 
mourir dans ce d^fert; car */*> * point 
de pain , ni d'eau , & ndtre ame eft en- 
nuyee de ce pain fi leger. 

o. Et PEternel envoya fur le peuple 
des ferpens brttlans , qui mordoient tel- 
lement le peuple , qu'il en mpurut un 
grand nombre de ceux d'Jfrael. 

7. Alors le peuple Vint vers Moyfe , 

* dit : Nous avons^peche" 5 car nous 

& contre 

tou 
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toi : Prie PEternel , &qu'il 6te de def-, 25. Et Ifrael prit toutes les villes qui, 
ius nous les ferpens. Et Moyfe pria 6toient la , & hubita dans tontes les vil- 
pour le peuple. . les des Amoirheens , a Hefqbon , & dans 



toutes les villes de ion reflbrt. 

26. Or Hefqbon etoit la ville de Si- 
hon , Roi des Araorrhlens , qui avoit 
le premier fait la guerre au Roi de 



8. Et PEternel dit a Moyfe : Fai.toi 
un ferpent brulant * & mets - le fur une 
perche; & il arrivera que quiconque 

feramordu, & le regardera lera gueri. , . ___ „„ _._. __ 

. 9. Moyfe done fit un ferpent d*airain,; Moab , & avoit pns fur lui tout foil 
& il le roit fur une perche; & quand pays jufqu'A Anion.' 
quelque ferpent avoit mordu un horn- 27. Cell pourouoi on dit en proves 
me ,. il regardoit le ferpent d'airain , & I be ; Venez X Helqbon ; que la ville de 
il *toit gu&ri., | Sihon foit batie , & retablie. 

10. Depuis, les Enfans d'Ifrael par-| 28. Carle feu eftfortide Hefqbon, & 
tirent & calnp^rent a Oboth. laflamme de la ville de Sihon; elle a 

il. Et6tant partis d'Oboth , ilscam-'confunie Har des Moabites , & les Sei- 
plrent a Hij^-habarim , au deTert quigneurs de Banioth a Anion. 
■eft vis * a « vis de Moab , vers fe foleilj 29. Malheur a toi, Moab, peuple 
levant. de,K6mos ; tu d perdu ; il a livre cap- 

12, Puis e*tant partis dela, ils cam-!tifsfeshls , qui fe i'auvoient , & fes fil- 



pe>ent vers le torrent de Z£red. 

13. Ete'tant partis dela, ils cartipe- 
rent au deqa d' Arnon , qui eft au defert , 
& qui fort des confins de l'Amorrheen ; 
( car Arnon eft la frontilre de Moab , 
entre les Mbabites & les Amorrh^ens, 

1 4. Cell pourquoi il eit dit au livre 
des batailles de PEternel , Vaheb en Su- 
phah , Sc les torrenS en Arnon. 

M. Etle cours des torrens qui tend 
vers le lieu ou Har ell iitu£e , & qui fe 
rend aux frontilres de Moab. ) 

16. Et de la ils vinrent a B6er. QUft 
le puits dont. PEternel dit a Moyfe : 
Aflemble le peuple , & je leur donnerai 
de Peau, 

17. Alors Ifrael chanta ce Cantique : 
Que le puits monte : Chantez lui , en 
vous repondant les uns aux autres. 

18. Veft le puits que les Seigneurs 
ontcreufc, que les Principaux du peu- 
ple avec le Legislateur out creufe avec 
leurs batons. Et du deTert ils vinrent a 
Mattana, 

19. Et de Mattana a Nahaliel ; & de 
Nahaliel a Bamotb > 

20. Et de Bamoth a la valine qui eft 
au territoire de Moab , au fommet de 
Pifga , & qui regarde vers Jefcimon. 

21. Puis Ifrael envoya des Ambaffa- 
deurs a Sihon , Roi des Amorrhlens , 
pour lui dire : 

22. Permets que je pafle par ton pays ; 
nous ne nous dltournerons point dans 
les champs , ni dans les vignes , & nous 
ne boirons point des eaux de tee puits ; 
mais nous marcnerons par le chemin 
royal , jufqu'a ce que nous ayons pafle* 
tes frontieTes. 

23. Mais Sihon ne permit point qu'If- 
rael pailat fes frontieTes , & ayant aflem- 
ble tout fon peuple , il fortit contre 
Ifrael au deTert , & il vint jufqu'en Ja- 
hats , & combatit contre Ifrael. 

24. Mais Ifrael le lit paffer an fil de 
rep^e , & con quit fon pays * depuis Ar« 
non jufqu'a Jabbok, £r jufqu'aux en- 
fans de Mammon ; car la frontiere Uer 
enfans de Hammon etoit force. 



les , a Sihon Roi des Aniorrhe'ens. 

30. Nous les avons d£taits a coups de 
fleshes : Hefqbon eft p$rie , jufqu'a Di- 
bon ; nous les avons delblls jui'qu'a No- 
phah , qui s'dtend jufqu'a M^deba. 
,31* Ifrael done habita dans les terreS 
des Amorrh6ens. 

32. Aprdscela, Moyfe ayant envoy6 
des gens pour epier Jalizer , ils prirent 
les villes de fon reitort , & ils en depof- 
f^d^rent les Aniorrheens qui y 6toient. 

33. Puis ils tourncrenc,, & monti- 
rent par le chemin de Baiqan ; & Hog 
Roi de Bafqan iort;t en bataille pour les 
rencontrer a Edr^hi , lui & tout lbn peu- 
ple. 

34* Alors PEternel dit a Moyfe : Ne 
le crain point ; car je Pai livre entre tes 
mains , & tout fon peuple , 8c fon pays ♦ 
& tu lui feras comme tu as fait a Sihon 
Roi des Amorrh£ens , qui habitoit a 
Hefqbon. 

35. lis le battirent,donc, lui & fes 
entans , & tout fon peuple ♦ tellement 
qu'il ne lui en refta pas un feul , & *» 
pofl^derent fon pays. 

REFLZXLONS. 
IL y a deux chofes a remarquer dans ci 
1 chapitre : I. On voit dans les viftoi- 
res que les Ilraelites reniporterent lur 
le Roi de Harad , fur Sihon Roi des A? 
morrheens , & fur Hog Roi de Balqan , 
que les proniefles que Dieu avoit faiteS 
aux Enfans d'Ifrae'l , de leur donner K 
pays de Canaan , tonimencerent A s ac- 
complir du vivant de Moyfe. II. L » lim 
toire des ferpens brulans nous fait voir , 
d'un cdti , que les Ilraelites , r 610 /^ 
bant toujours dans le murmure , ato- 
roient par ce moyen fur eux de nouveir 
les punitions ; & que par toutes ces 
plaies Dieu faifoit p£iir peu-.a-P"» 
toute la g^n^raticn qui <koit lortie d Ji- 
gypte , &. qui ne devoit pas entrer dans 
le pays de Canaan. D'un autre cote , 
la manure, merveilleufe dont Dieu gu£ 
rit les Enfans d'Ifraei de la morfure des 
Serpens , par le moyen du Serpen* 
d'airain , devoit convaincre ce pe«P J ^ 
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que c'etoit Dieu qui adroit envoys cesifelou que l'Eternel m'aura parle. Et 
Serpens brulans , & que c'etoit lui auf- Its Seigneurs des Moabitesdemeurlrent 



H qui les delivroit de cetfe plaie. Au 
relte , cette hiftoire doit nous rappel- 
ler a Pefprit ces paroles de notre Sei- 
gneur : Comme Moyfe e/eva le Serpent 
dans le defert,, it faut que le Fits de 
thomme foit eleve , afin que quicouque 



avec Balaam. 

9. Et Dieu vint a Balaam , & lui dit : 
Qui font ces hommes que tin atchei toi ? 

io. Et Balaam repondit a Dieu: Ba- 
lak ftls de Tftppor Roi de Moab a en- 
' voye* vers moi , pour me dire : 



croit en lui ne perijfe point , man vCil\ H- Voici un peuple qui eft forti d'E- 

' " ~ " couvert le deOus de U 

c maintenant., mandi- 
e je le pourrai combat* 
hafievai, 

t a Balaam : Tu n'kas 
S: tu ne maudiras point 
efi bem. 

s'ctant leve" le mat\n , 
•s qui avoient ete en- 
: Ketournez en vdtre 
lei a refuG£ 4e me laiC 
s. 

Hgneurs des Moabites 
evinrent. a Balak , & 
a refufe de venir avec 

lui envoy* encore des 
grand nombre ; & plus 
s premiers ; . . 
venus a Balaam, lui 
lit Balak Ills de Tftp- 
que rieii ne t'emptche 
i. 

lenient je te ferai beau. 
& je ferai tout ce que 
prie done , yien, mau- 

tipondit aux ferviteurs 
Balak me donneroit 
rt'or & d'argent , je ne 
sgrefler le commande- 
moii Dieu , pour faire 
petite ni grande, 
je vousprie ,demeu- 
i encore cette nuit , & 
'Eternel continuera de 

nt a Balaam la nuit , 
i tie ces hommes font 
leve ntoi , & va - to en 
tioi qu'il en .foit , tu 
iirai. 

m fe leva le matin , & 
, & s'en alia avee les 
b. :.- 

ere de Dieu s'alluma , . 
lloit \ & un Auge de- 
lans le chemtn l\ pour 
n. Or il $toit mont£ 
'* il avoij deux de les 

« ' :r;- : 

itJ'AngedeHBtesnel, 

le chemih ,-' Sq qitta- 

m fatuain ; & eWe £e 

Lin v <&.&'en alloit dang 

tarn rVapa^neflTe pour 

chemin. 

1 e de l*J2tw:nel . s'arre- 

£ r de vignesiv qui- a» 

• v.- ' • Ai 3 ■> vo:t 
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Voit une cloifon deca , & une autre de- 
la. 

2*. Et Panefle ayant vu PAnge de PE- 
temel fe ferra contre la muraille , & el- 
le ferroit contre la' muraille le pit de 
Balaam , Qui continua a la battre. 

26. Et PAnge pafla plus avant , & 
s'arreta dans un lieu e'troit , ou il n> a- 
vo** pas moyen de fe detourner, ni a 
droite ni a gauche. 

27. Et Panefle voyant PAnge de PE- 
ternel, fe coucha fous Balaam. Alors Ba- 
laam s'emporta fi fort de colere , qu'il 
frapa Panefle d'un baton. 

28. Alors PEternel fit parler Panefle , 
qui dit a Balaam : Que t'ai - je fait, que 
tu m'as dlja battue" trois fois ? 

29. Et Balaam repondit a Panefle : 
C'eft parce que tu m'as foule\ Que n'ai- 
je une €p€e en ma main , je te tuSrois 
maintenant. 

30. Et Panefle dit a Balaam : Ne fuis- 
je pas ton anefTe , que tu as toujour* mon- 
te* depuis quei* fuu a toi jufqu'a ce jour ? 
Ai-je accofitume* de te faire ainfi? Et 
il repondit : Non. 

31. Alors PEternel ouvrit les yeux de 
Balaam , & il vit PAnge de PEternel 
qui fe tenoit dans le chemin , & qui a- 
voit fon.6p€e nu§ en fa main ; & il s'in- 
clina & fe profterna fur Ton vifage. 

32. Et PAnge de PEternel lui dit . 
Pourquoi as-tu frape* ton anefle d^ja 
trois fois? Voici je fuis fortipour m'o- 
pofer a toi ; car tu titns un mauvais 
chemin devant moi. 

33. Mais Panefle m'a vu , & s'eft de*- 
tournee de devant moi , dlja trois fois ; 
autrement (i elle ne fe fut dltournle de 
devant moi , je t'aurois meme dljatug , 
& je Paurois laifle> en vie. 

34* Alors Balaam dit a PAnge de PE- 
ternel : J'ai pe"che" ? car je ne favois point 
que tu te tmfles dans le chemin contre 
moi ; & maintenant s'il ne te plait pas 
que faille la , je m'en retournerai. 

35. Et PAnge de PEternel dit a Ba- 
laam : Va avec ces hommes ; mais tu 
ne dirasque ce que je t'aurai dit. Ba- 
laam done s'en alia avec les Seigneurs 
qui avoient ete envoy 6s par Balak.. 

36. Quand Balak aprit que Balaam 
venoit , il fortit pour aller au devant de 
lui , vers la ville de Moab , qui eft fur 
la frontilre d'ATnon , au bout de la fron- 
tiere. 

37. Alors Balak dit a Balaam : N'ai- 
je pas envoys vers toi , pour tfapeller? 
Pourquoi n'es-tu pas venu vers moi ? 
Eft • ce que je ne puis pas te false ajcz 
cVhonneifr. 

38 . Et Balaam ripondit a Balak : Voir 
ci , jefuis venu vers toi; mak pourrois* 
je maintenant prononcer quelque chofe ? 
Jediraice que Dieu me mettra dans la 
Douche. 

39. Et Balaam s'en alia avec Balak, & 
ils vinrent i la ville de Hutfoth. 



40. Et Balak facrifia des bceufs & 
des br^bis , & il en envoya a Balaam 
& aux Seigneurs qui etoient venus avec 
lui. 

41. Et quand le matin fut venu , il 
prit Balaam , & le fit monter aux fcauts 
lieux de Banal , & de la il vit Pextrenii- 
t€ de Varmee. 

REFLEXIONS. 
PEtte hiftoire preTente plufieurs rlfle*- 
V/ xions. La pr£mi£re , que Balaam 
connoiffoit le vrai Dieu , & que Dieu 
fe rev^loit a lui , quoi qu'il denieurat 
parmi <\es idolatres , & qu'il fut lui-me- 
me un homme avare & corrompu. Dieu, 
qui met quelquefois fes dons dans des im- 
pies, pour exporter fes deffeins , vouloit 
fe fervir de Balaam pour conferver fa 
connoiffance dans le pays ou il habitoit. 

II. II faut faire attention a Phypocri- 
fie & al'avarice de Balaam : Dieu lui 
ayant deTendu d 'aller avec les Deputes 
du Roi de Moab , & 1ui meme ayant 
protefte* qu'il ue fauroit tranfgrefler le 
commandement de Dieu , il ne devoit 
pas le coniulter davantage ; mais extant 
tente* par les promeffes qu'on lui fai- 
foit, il s'adreffa a Dieu une feconde 
fois. C'eft ainfi que les hommes refill 
tent a la volont^ de Dieu , & cherchent 
a fatisfaire leurs paffions ; & qu'fcn par* 
ticulier les avares font capables de tout 
faire , pour contenter leur avarice. 

III. II eft k remarquer que Dieu voyant 
que Balaam fouhaitoit d'aller vers le 
Roi de Mpab , le laifla faire , quoi qu'il 
n'aprouvat point le fwjet de ce voya- 
ge, Quand Dieu a fufhfamment inftruit 
Fes. hommes de ia. volont;^ , s'ils r^fif- 
tent apr^s cela,.'& s^ls veulent s'a- 
veugler , il ne les empeche pas d'exe*^ 
cuter ce qu'ils enjt r^folu ; mais cepen- 
dant ils ne peiivent faire qiie ce qu'il 
leur perm et. IV. Le'prodige que Dieu 
fit en envoyant un'^ng 6 * ^ en formaut 
dans la bouche de Panefle de Balaam 
des fons fem%6les a une voix humai- 
ne • tendoit £ P&ouner , & a lui faire 
fentir fon p^ch6 3c fa rebellion , com» 
me St. Pierre le remarque au chap. II. 
de fa feconde Epitre , ou il cite cette 
hiftoire. Enfin, Pon voit ici que Ba- 
laam effraye' voulut retourner iur fes 
pas ; mais que pieu lui dit de continuer 
fon voyage. Dieu en ufa ainfi , tant 
parce que ce Prophete n'ob&'flbit que 
par force , que. parce qu'il vouloit fe 
fervir de lui pour bemr (041 peuple. Dieu 
ne veut point d'ob^iifance force'e : Quand 
les p^cheurs fe font , engages dans des 
entreprifes contraires i fa volont6 , il 
ne les en retire pas malgr6 eux ; mais 
il les fait pourtant fervir , contre leur 
intention , 4 l'exeoition de fes deu 
fetes. ' . 

CHAPJtRE XXIII. 
Balaam t apt* avoir offertdn facrifite^ 
far deux f** % binit fe peu$U tCJfrael* 
chaqu* 
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ehaquefou , aulieude le maudire , com- 
rxe le Roi de Balak lefoubaitoit. Dequoi 
ce Prince eiant fache \ il conduijit Ba- 
laam dans un autre endroit , pour ef- 
foyer de lui faire prononcer des malt' 
di&ions centre les ffraelites. 
PT Balaam dit a Balak : Fat - moi ici 
J -* drefler fept autels , & prepare - moi 
ici fept veaux & fept beliers. 

2. £t Balak fit ce que Balaam avoit 
dit ; & Balak bfrit avec Balaam un veau 
& un belier fur chaque autel. 

3. Puis Balaam dit a Balak: Tien- 
toi aupres de ton holocaufte , & je m'en 
irai ; peut-etre que PEternel fe pr6- 
fe nt era a moi , & je te raporterai tout 
ee qu'il m'aura fait voir. Ainfi il le reti- 
ra a Pexart* 

4. Et Dieu fe preTenta a Balaam , & 
Balaam lui dit : J'ai drefle fept autels , 
& j'ai {acrifie un veau 8c un belier fur 
chaque autel. 

5. Et PEternel mit la parole dans la 
bouche de Balaam , & dit : Retourne a 
Balak, & parle - lui ainfi. 

6. n s^en retourna done vers lui ; & 
voici , il fe tenoit aupres de fon holo- 
caufte , tant lui que tous les Seigneurs 
de Moab. 

7. Alors Balaam commenqa fes dif- 
cours fententieux , & dit : Balak Roi 
de Moab ni'a fait venir d* Aram, des 
montagnes (TOrient , difant r Vien 
maudire Jacob,. vien, dis-je, dltefter 
Ifrael. 

8. Comment te maudirai - je ? Le Dieu 
Fort ne Pa point maudit : Et comment 
/; d6tefterai-je? L v JEternel ne Pa point 
dlteft*. 

9. Car je le regarderai du haut des rd- 
chers , & je fecontemplerai .du haut des 
cdteaux. Voici un people qui habitera 
feparlment , & il ne fera point mis au 
nombre des Nations. . . 

10. Qui comptera la poudre de Ja- 
cob , & le nombre de la quatrilme par- 
tie .d'lfragl ? Que je meure de la mort 
deshommes droits, & que ma fin foit 
femblable a la leur ! 

11. Alors Balak dit a Balaam : <Jue 
frTas-tu fait?, Je t'avois oris pour mau- 
dire mes ennemis ; & voici tu les as ex- 
prefftment hems'. 

1 a. Etilrepoiidit, & dit : Nedoisje 
pas prendre garde de dire ce que l'JStett 
nel aura mis en ma boubhe ? • ■ i 

13. Alors BaTak lui dit : Vien , je te 
prie , ^avec ttioi ennnjiutre lieu d'jau tu 
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comme j'az dejafait. 

16. L'Eternel done fe preTenta a Ba- 
laam , & mit la parole en (a bouche , 8c 
dit : Retourne a Balak , & parle ainfi. 

17. Et il vint a Balak , & voici, il 
fe tenoit aupres de fon holocaufte, 8c 
les Seigneurs de Moab atfec lui. Et 
Balak lui dit , Qyi'eft - ce que PEternel a 
prononce* ? 

18. Alors il commenqa (es difcourt 
fententieux , & dit : Leve - toi , Balak . 
& £coute ; his de Tfippor , prete - moi 
Poreille. 

19. Le Dieu Fort tCeft point homme 
pour mentir , ni fife de Phomme pour 
le repentir : II a dit , & ne le fera - 1 - il 
poixt? II a parle\ 8c ne ratifiera-t-il 
point fa parole i 

* 20. Voici , j'ai rec^u la parole pour b£« 
nir ; r»uis qu'il a him , je ne le revoquei 
rai point. 

21. 11 n'a point aperqu dMniquit^ en 
Jacob , 8c il n'a point vo de perverfit6 
en Ifrael : L'Eternel fon Dieu eft avec 
lui , & on y entend un chant royal de 
triomphe. 

22. Le Dieu Fort, qui Hi a tires 
d'Egypte , lui eft com me les forces du 
chevreuil. 

23. Car»7 »>*, point d'enchantement 
cbntre Jacob, & les dlvins -ne peuveni 
rien contre Ifragl. On dira en fan tern* 
de Jacob & d'lflragl .-Qu^-e* que le 
D*>uFortafeit? ' - 

24. Voici, ce peuple fe libera com* 
me un vieux lion , 8c il s'glevera com- 
meuniion qui eft dans 1 fa force ; il ne, 
fe couchera point qu'il n'ait mange* la 
proic, & bu le fang des bleflTes a mort. 

2$. Alors Balak dit a Balaam : Ne 
lemaudi point, mais ne le beui point 
auffi. 

26. Et Balaam repondit a Balak : Ne 
t'ai - je pas dit : Je fend tout de que PE- 
ternel dira. ' • 

4 7< Balak dit encore k Balaam : Vied 
maintenant, je te conduirai en iui au- 
tre lieii ; peut-dtre que- Dieu ' trou vera 
hoii que tu me le maudiiTe o^e - la. 

28. Balak done oohdttult Balaam fur 
teftfmmet de P6hot, qui regarde vis 
a vis de Jefcimon. • 

- f 49. Et Balaam lui ^dH : Drefle-moi 
ici fept autels , $c aprete moi' ici fept 
Veaux \8t fept belters. 
•* 30. Balak done fit comme Balaam lui 
avoit dit ; puis il ofrk^in veau & un b<- 
Her fur Chaque sfttei. •»'...' c . 
' REFLEX* O N S. 

ILiaut remarquerlui eeiehapitre . que 
quoi ^ue le Roi Balak at tout les ef, 
e forts' pour faire manitee ks entans d'lf- 
T- rafel par Balaam ; & quoiqoe Balaam 
a lui-meme, tent£*ffeM¥s promefles de 
ce Prince , fouh^aft&t'rf* left maudire en 
* effet, Dieu ne le liif permit 'pass % qu' au 
i contrair^, il Pobligeaa ks benir. Cet 



exemple montre , 



eUieil etttou jours 
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4uel 

M 4 



Digitized by LiOOQ IC 



J 84 Bal«am* BaUk* 



N O M B R H S. 



Mam* 8*lak. 



le maitre des m^chans ;. qu'il ne* lepritu avois envois versmoi 

permet pas de faire a fes enfansle malf \}< Si Batak pe clonnoit fa maifon 



Jiu'ils louhaiteroient ; & que meme il 
e fert d*eux pour leur faire du bien. 
les beu£di£Hons que Balaam prononga 
a re^er^es fois x & ce qu'il ait a l'a- 
vantage .du peuple d'Ifrael , devoient 
aprendre aux Moabites , que ce peuple 
ttoit protege* de Dieu ^ & cela nous a- 
prend , qu'il n*,y a Hen qui puifle nui 
Te a ceujfc que Djeuajme* & quMl favo- 
rife, 

C 

Mai a an >*. 

Genu a 

r <fc £> ^ 

*tt «:« *'/ 

. *rra> «- 

V loi i- 

we les l- 

chantemeas<i uiais il tourna fan vifege 
vers.leddfexV . 

2. Et ^levant fes yeux , il vit Ilrael 
«wi ^fcpit camp* fefcu, &s Tribus ; Sc 
f^fprifc, dejfc'ett fut fur lui, 

3, Et il commenca a haute voix fes 
difcours fententieux-, Sc dit: Balaam 
$ls 4e B*hor dit i & rhpmme quia. Toeil 
ouvert*.dit i ,...., • 

-4i Celpi .qui en tend les paroles du 
Dleu Fort , qui voit la vifion du Tout- 
Puiflaut, /^pi^ojwbe % Sc qui a les yeux 
ouverts 4 fax :■> r ; , . 
'. :*• One tes-tentes; #>njt belles, Jacob. , 
£T tes puvillonfi ;.6 XiVael ! 
.$, IJs.s^tenwept^mme des torr-ens* 



pleine d'argent & d'or, je ne pourrois 
pas t,ranfgreffer le commandement de 
rEternel , pour faire du bien ou du mal 
de moi - mfcme \ roais je dirai ce que V£. 
ternel dira ? 

14, JVtaintenant done volci , Je m'en 
vai vers mon peuple : Vien » je te don- 
nerai un CQUfeil , if je te dirai ce que 

ce peuple fera a ton peuple au dewier 
terns, 

15;, Alors il commence a haute vol*, 
fes difcours fententieux , St dit .: Balaam 
His de Bghor dit , & Thomme qui a Toeil 
ou vert dit ; 

16. Celul qui entend les paroles du 
Dieu Fort, qui a la fcience du Trds 
haut , qui voit la vifion flu Tout ■, Puik 
("ant * qui tombe , & qui a les, yeux ou-. 
verts , dit ; 

17. Jele vois, mais nop pas mainte* 
nant i je le reparde, mats nqn pas de. 
pres : line ^ toil 5 eft proc£d'4e de Jacob t 
5f un fceptre s'eft ^lev* dUVraCt ; il tranC 
percera les Chefs de Moab » & il d^truii 
ra tous les enfans de S&tty* 

1 8. Edom fera poflede' , Se*hir fera 
pofl^de* par fes eunemis , 9c Jfrael agii 
ra vaillammeut, 

I9< Et celui qui dominera viendra de 
Jacob , & il fera p^rir ce qui fera reft4 
dans, la ville. 

20, II vit aufli Hamalek ; & comment 
ca a haute voix fes, difcwirs f^ntentjeux, 
& clit : Hamalek tfi u'n cojumencemen^ 
dj^ nations , mais a la titt 11 p^rira, 

2i. II vitaulfile K6nlen, Sc il com^ 



CQiiime des jardi^s aupres d'uji fleuve , menc.a a haute yoix< (es difcoyrs fenten^ 



^omniQ les -ar&res d'alpe* que TEternel 
a plantes , comnie des cedres aupres ,de 
Veau, ; ti . , ,\ ,,, 
, 7, I/eau coulera.de fes feaux , fa pof- 
te'rite' fera comnie de grandes eaux , fpn 
Ko.i fera ttevt par, dell'us Agag f 8c ion 
Rpyaume fifra e«a4te. . 

8, te Dje* Fort , qui Pa tire; de. J T & 
gypte , lw ijt camme les forces du che r 
yjseuil ; II confumera les nations qui fin* 
fes enuenus. il bnfera. leurs os, ,,&,!« 
percera de fes fteches. 

li^eom, 
U com- 
it Quir 
Lconque 

^re c^iiir 
mains; 
lyok ia- 

_ j m _ _-_„, us, $c 

voici ,Teul«s«s c*pf«irfment bfuis dija 
par trojs- fois 



tieux , & dit : Ta demeure if dans un, 
(ieu rude , & tu as. mjs ton m<l dans un 
r«cher- •."..;. 

22 f Toutefois Ka't'n ' fera ravag^ 1 
jufqu,^ - ce qu'Aflur te men,e* en capti* 

y?t^. ... v 

tl %% l\ pontinua encore a dire a haut;e 
voix fes difcours fententieux , Sc dit : 
Malheur a celui qui vivra , quand le Biet\ 
F«rt fera ce» chofes,, • 

24. %t des vaiiTeaux viend^nt du quar* 
tier, de Kiuim't A ils affligeront Ami* 
& Heber , & ils feroht aufl] dftruits. 
• r ^5.» Euis Balaam fe leva $c s r en alia 



fi 



4^.' IRITIS %D(«iaf^ii f.y «»« i^fr » cii (Uid , 

u^ reiourner en. fon pays, S«Wak auC- 



fuivi* fnn rhrmin 



11. .Qf nrpiiUPnaat fuUt-en dans tpn 
iffi . J'av«i<s xfctTfW* je te ferois beau- 
>up d'honeursj.jnais voipi, rEternel 
ipecb4rt'e*Be. honors. , . 
Jit^BaJa^i thot{dit k BalaK ; N'a- 
je pas auffi dit a tes Deputes que' 



]Lfc 

'-uulti 
pr^di 
pcupl 
bites. 
t«r-p< 
qu^te 
twW» 
tout f 
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entreprifes tournent a leur propre rui- 
ne , & aubonheur de ceux que Dieu ai- 
me. C'eft deouoi on a un exemple re- 
marquable en Balaam ; puis qu'au lieu 
de maudire les enfans d'Ifrael , comme 
le Roi des Moabites le fouhaitoit, il 
b£nit ce peuple , & pr£dit la mine des 
Moabites eux - memes. An refte , les 
predictions de Balaam par raport aux 
peuples qui font ici nommds , Ognifient, 
qu'un grand Roi venu des IfraSlites 



qui moururent de cette plaie. 

10. Et PEternel parlaa Moyfe, di. 
rant : 

11. Phinles, fits d'Eleazar, fils d'Aa- 
ron , le Sacrificateur , a dltourne' ma 
colere de deffus les enfans d'Ifrael, par* 
ce qu'il a iti aming de mon zele an mi- 
lieu d*eux ; & je n'ai point confume* 
les enfans d'Ifrael dans mon indigna- 
tion. 

12. C'eft pourquoi declare-/*/, Que je 



favojr David , d&ruiroit les Moabites ! lui donne mon alliance de paix 



'& les Idume'ens ; que les HamaUkites fe- 
roient audi d&ruits ; que les K6niens fe- 
roient emmenls en captivite par les Af- 
fyriens ; qu'enfuite les Aflyriens feroient 
fubjugu^s par ceux de Kittim , c'eft-a- 
dire , par les Macldoniens ; & qu'en- 
fin ceux - ci feroient audi fubjugu£s ; ce 
qui arrsva par les Romains, Toutes ces 
predictions font remarquables . parce 
que Pon y voit ce qui devoit arriver plu- 
fieurs iilples apres a tous ces peupfes , 
$c qui leur arnva en elfet. 

CHAPITRE XXV. 
Les Ft lies dts Moabites ay ant entrains , 
par le confeil de Balaam, Us enfans 
ttlfra'e'l dans l*impuretj £T dans Vido- 
latrie , Dieu les punit de ce ptchk , en 
en faifant mourir un grand nombre \ & 
Phinees ayan$. marque Jon zele dans 
cette Qccafton , Dieu lui promit le St* 
ctrdoce a fapofierite, 
ALors rfraei demeuroit n Sittim , & le 
** peuple commenca a commettre for- 
nication ayec les filles de Moab, 

2. Car ertes convie"rent le peuple aux 
iacrificeg de leurs djeux ; & le peuple v 
man^ea, $c fe profterna devant leurs 
dieux. 

3. Etlfrae'l s'accoupla a Bahal-P^ 
hor , c'eft pourquoi la colore de PEter* 
nel s'alluma contre Ifrael. 

4. Et PEternel dit a AJoyfe; P*en 
tous les chefs du Peuple , & fai - les 
Dendre devant PEternel au folejl, Aj'ar- 



13. Et Palliance du Sacerdoce l ._, _ 
tuel fera tant pour lui que pour fa p"ofc 
terite apres lui ; parce qu'il a e*te* zele* 
pour fon Dieu , & qu'il a fait propitia- 
tion pour les enfans d'Ifrael. 

14. Et Phomme Ifraelite tue\ qui fut 
tue* avec la Madianite , fapelloit Zimri, 
lils de Salu , chef d'une maifon de pi- 
re des Sime'onites. 

15. Et le nom de la femme Madiani- 
te qui fut tule etoit Cozbi , fille de 
Tfur , qui etoit chef du peuple , & de 
maifon de pire en Madian. 

16. L'Eternel parla auffl a Moyfe, di. 
Cant: 

17. Traitez en ennemis lesMadiani* 
tes , & tuez-les. 

18. Car lis vous ont trails en ennemis 
les premiers par leurs rules, par lefquel- 
les lis vous out furpris dans Pafraire de 
Plhor , & dans Paffaire de Cozbi , fille 
d'un des Principaux d'entre les Madiani. 
tes , leur fceur , qui a £te* tu£e au jour de 
la plaie arrivec dans Paffaire de P£hor. 

REFLEXIONS. 
r*E qui vient d'etre lu nous engage A 
^ conficlerer , que les enfans d'Ifrael, 
&qui les Moabites n'avoient pu faire 
aucun nifil , & que Balaam n'avoit Pft 
maudire , furent entrainis dans Pido* 
latrie par les filles Moabites , & par la 
fenfualite' ♦ 8c cxpofes par ce moyen a 
la colere de Dieu, Cela nous apprend, 
que nous devons encore plus craindre 



deur de la colere de PEternel fe dltour- nos palfions , que la malice de nos en 
nera d'Ifrael. J nemis ; & qu'il eft tres dangereux de 

5, Moyre done dit aux Juges d'Ifrael : fe laiffer Kduire par la volume" , & par 
Que chacun de vous fafle mourir les les delirs de la chair, C'eft Papplica- 
honimes qui font a fa charge , qui fe tion que St. Paul fait aux Chretiens de 
(bnt accouoUs a Bahal-P^hor, • cette hiftoire, lors qu'il dit 4ans la 

6. Et voici , un homme des enfons I. Epitre aux Corinthiens : Ces chofes 
d'Ifrae) vipt, &amenai fes fr^resune font ecrites pour noun , afin c\ue Hon* nt 
Madianite , devant Moyfe & toute Paf-' commettfons point a^impurete , comm* 
femt>l^e des ejifans d'lfrall , comfije ils quelques-uns tteux firent i en forte qu'il 

.pleuroient k la porte 4u Tabernacle; en tomb a dans m jour vinp ; trots mtfe. 



d'afiignation, 
7, Ce que Phinees , 



fils d'EJ^aiar, 



fils 4* Aaron le Sacrificateur. ayaut v 
il fe leva du milieu de l'aflembje*e ' 
prit une. javeline en fa majui r 

%- Et u entra apr^s Phomme. Israeli- 
te dans la tente, & 11 les (raiilVerqa 
tous deux,, par le ventre, ITCoitimelf- 
. raelitT^ia femme ; & K. f f J "- 
retee de defTps les enfens d'J 
9. Or fl^y en cut vingf - 



ale fut 



a f - 



Le zele que Moyfe & Fhin^es temoi- 
gn^rent dans cette occafion , en faifant 
mourir par le commandement de Dieu 
ceux qui s'^toient fouilles parPimpu-. 
ret^ & par pidolatrie ,. & la r^compenfe 
que Dieu donna a Pinnies , font voir , 
qu'il faut s'oppofer avec zjile , & par 
tous les moyens juftes & permis , & 
ceux quj ofenfent le Seigneur ouverie- 



ray* ' , [ment* que c'eft fur tout U le devoir 

uadfi mtt^Ues Magiftrats & des Miniftres de 1* 
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Religion ; & que Dieu recompense la fi- 
461ite de ceux qui marquent ainfi du ze- 
le pour fa gloire. 

CHAPITRE XXVI. 
Ce cbapitre contient le Denombrement 
qui fut fait , peu avant la mort de 
Moyfe , du peuple tClfrael , par Tribm 
& par Families. Le nombre de torn 
ceux qui furent comptes , dePuis Page 
de vingt am & au dejfus* fut de fix- 
cents un mille fept cents £7' trente hom- 
ines ; £f celui des Levitts de vingt-trou 
miUe. 
OR H arriva, apres cette plaie-la 
^ que TEternel parla a Moyfe & a E- 
llazar fils d' Aaron le Sacrificateur , di- 
fant: 

2. Faites le compte de toute PafTem- 
biee des enfans d'lfrael , depuis Page 
de vingt ans Sc au deftus , felon les 
ma i Ions de leurs p6res , f avoir de 
tons ceux d'lfrael qui peuvent aller a la 
guerre. 

3. Moyfe done & Ellazar le Sacrifica- 
teur leur parlerent aux campagnes de 
Moab , aupres du Jourdain de Jenco , 
& dirent : 

• 4- QSonfaffe le denombrement* depuis 
Page de vingt ans & au deffus , comme 
PEternel Pa cotnmande a Moyfe & aux 
enfans d'lfrael , quand ils furent fortis 
hors du pays d'Egypte. 

5. Ruben premier - ne d'Ifragl. Les 
defcendans de Ruben furent Henoc , £T 
de lui fort la famille des H^no kites ; de 
Pallu , la famille des Palluites. 

6. De Hetfron , la famille des Hetfro- 
nites y de Carmi , la famille des Carmi- 
tes. 

7. Ce font la les families des Rublni- 
tes \ & ceux dont on fit le denombre- 
ment etoient quarante trois mille fept 
cents trente. 

$. Et les defcendans de Pallu, Eliab. 

9. Et les defcendans d'Eliab , Ne- 
muel , Dathan & Abiram. Ceft ce Da- 
than & cet Abiram, qui etoient de ceux 
qu'on apelloit poux tenir, PaiTembiee , 
qui fe fouleverent contre Moyfe & con- 
tre Aaron , dans la Edition de Core" , 
quand iis fe fouleverent contre PEter-j 
nel, 

, io. Et que la terre ouvrit fa bouche, I 
&les engloutit; mais Coi6 fut envele- 

fe dans la mort de ceux qui etoient af- 
embies avec lui , quand le feu confu- 
ma les deux cents cinquaute hommes, & 
Us furent pour figne. 
. 1 1. A^ais les enfans de Core ne mouru- 
rent point. 

12. Lesdefcendans.de Si mi on, felon 
leurs families i De Nemuel , la famil- 
le des Nemuglites; de Jamin, la fa- 
mille des Jaminites; de Jakin, la fa- 
mille. des Jakinites. , , 

13. De Zerah, la famille des Zar- 
hites^de Sc.aul, la famille, jfcs S<;au- 
¥*«•, . ,\ • , . 



14* Ce font Ikies families des Simlo- 
nites , qui furent vingt-deux mille, deux 
cents. 

i%. Les defcendans de Gad, felon 
leurs families: DeTfepbon, la famil- 
le des TKphonites ; de Haggi , la fa- 
mille des Haggites ; de Scuni , la fa- 
mille des Squnites ; 

16. D'Ozni, la famille desOznites; 
de Heri , la famille des Herites i 

17. DVArod, la famille des Arodites; 
d'Ar^el , la famille des Areelites. 

18. Ce font Ik les families des defcen- 
dans de Gad , felon leur denombre- 
ment, qui fut de quarante mille cinq 
cents. 

19. Les enfans de Juda : Her , & 0- 
nan : Mais Her & Onan moururent au 
pays de Canaan. 

20. Ainfi les defcendans de Juda, 
diftingues par leur families , furent, de 
Sella, la famille des Scelanites; de 
Pharez , la famille des Pharlites ; de 
Zara , la famille des Zarites. 

21. Et les enfans de Pharez furent, 
de Hetfron , la famille des Hetfroni- 
tes ; & de Hamul , la famille des Ha* 
mulites. 

22. Ce font la les families de Juda , 
felon leur denombrement , qui fut de 
foixante & feize mille cinq cents. 

23. Les defcendans d'lflacar , felon 
leurs families : De Tolah , la famille 
des Tolahites; dePuva, la famille des 
Puvites ; 

24. De Jafcub , la famille des Jafqu- 
bites ; de Scimron , la famille des 
Scimronites. 

25. Qefont la les families d'Iflacar *, 
felon leur denombrement , qui fut de 
foixante quatre mille trois cents. 

26. Les defcendans de Zabulon, felon 
leurs families : De Sered , la famille 
des Serldites ; d'Elon , la famille des 
Elohites ; de Jahllel , la famille des 
Jahle>lites. 

27. .Cefont la les families des Zabulo- 
nites , felon leur denombrement , qui 
fut de foixante mille cinq cents. 

28. Les defcendans de Jofeph , felpn 
leurs families , furent Mahaife & E- 
phrafrn. 

* - - - i e Manaffe : De 
i Makirites; & 
d*i de Galaad , 
la es. 

; fcendans de Ga- 

laa mille des Ihezi* 

rit He de Heiekitea. 

3 ille des Afrie- 

lit< amille des Sce- 

K6 '" * 

I famille des Sc€- 

mi , la famille des 

H^ 

\ His de Hepher 

n'e ["eutque'desfil- 

Les lesde Tf«oph- 

• " -cad 
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cad font Mahla , Noha , Hogla , Mil-i& trente. 

ca, & Tirtfa. 52. Et PEternel parla a Moyfe, di- 

34- Ce font la les families de Manaf-1 fant : 
{€, & dans le de*nombrement , ilyen. 53. Le pays fera partagl a ceux-ci 
eut cinquante deux mille fept cents. 1 par heritage , felon le nombre des 

35. Ce font ici les defcendans d'E- noms ; 

phrai'm , felon leurs families : De Squ- : 54. A ceux qui font en plus grand 
the*lah , la famille des Scuthllahites ; de nombre , tu donneras plus d'hgritage ; 
B&er , la famille des Bakrites ; de Ta- j & a ceux qui font en plus petit nombre* 
han, la tamille des Tahanites. 'tu donneras moins d'hlritage ; Ondon- 

36. Et ce font ici les defcendans de nera a cbacun fon heritage felon le de"- 
- , . ~ *w, » _ «.. ._..,i . .i __*»* nombrement qui a ete fait. 



Squthllah : De Hlran, la famille des H6 
ranites. 

37- Cefont la les families des defcen 
dans d'EphraYm , felon leur dlnombre- 
ment, qui fat de trente- deux mille cinq 
cents. Ce font la les defcendans de Jo- 
feph , felon leurs families. 

38. Les defcendans de Benjamin, fe- 
lon leurs families : De B61ah , la famil- 
le des Balhites ; d'Afqbel, 4a famille des 
Afqbe'lites ; d'Ahiram , la famille des 
Ahiramites ; 

39. De Sqlphupham , la famille des 
Scjiphamites ; de Hupham, la famille 
des Huphamites. 

40. Et les enfans de Belah filrent Ard 
& Nahaman : D'Ard , la famiHe des Ar- 
dites , & de Nahaman , la famille des 
Nahamites. 

41. Cefont la les defcendans de Ben- 
jamin , felon leurs families ; & ceux 
dont on fit le dlnombrement/arenf qua- 
rante cinq mille fix cents. 

42. Ce font ici les defcendans de Dan, 
felon leurs Families : De Scuham , la fa- 
mille des Scuhamites* Ce font la les 
families de Dan , felon leurs families. 

43. Toutes les families des Scuhami- 
tes, felon leur d^nombrement , quifut 
de foixante quatre mille quatre cents. 

44. Les defcendans d T Afcer , felon 
lenrs families : De Jimna, la famille des 
JimnaYtes ; de Jifijui , la famille des 
Jifcuites ; de Blriah , la famille des B6- 
rihites. 

45. Des defcendans de Be>iah : de 
H6bra , la famille des Hlbrites ; de 
Malkiel , la fiimille des Malkie'lites. 

46. Et le nomde la filled* After , fut 
Serah. 

47. Cefont la les families des defcen- 
dans d'Afcer , felon leur de'nombre- 
ment, quifut de cinquante trois mil- 
le quatre cents. 

48. Les defcendans deNeptithah , fe- 
lon leurs families : De Jathftel f la fa. 
mille des Ja thelites ; de Guni , la fa- 
mille des Gunites ; 

49. De Jetfer, la famiHe des Jitfrites; 
4e Scillem , la fern i lie des Sriltemites. 

*o» Ce font la les families de Nephtha- 
K, ftlon leurs families ; & H 'y eut ions 
k denombrement qnarante cinq, mille 
Watre cents. 



55. Toutefois que le pays foit parta- 
ge* par fort , & quils prennent leur he- 
ritage felon les noms des Tribus de 
leurs plres. 

56. L'heritage de chacun fera felon 
que montrera le fort , ayant Igard au 
plus grand & au plus petit nombre. 

57. Et ce font ici ceux de L£vi , dont 
on fit le denombrement felon leurs fa- 
milies : De Guerfcon , la famille des 
Guerfqonites , de K£hath, la famille des 
Klhathites; de Me"rari, la famille des 
Me>arites. 

58. Cefont done ici les families de L6> 
vi : La famille des Libnites , la famille 
des H£bronites , la famille des Mahli- 
tes , la famille des Mufcites , la fa- 
mille des Corhites. OrKehath engen- 
dra Ham ram. 

59. Etle nom de la femme de Ham- 
ram , fut Jok^bed , fille de Le"vi , qui 
naquit a L£vi en Egypte ; & elle enfan- 
ta a Hamram , Aaron , Moyfe , & Ma- 
rie leurfceur. 

60. Et a Aaron naquirent Nadab, A- 
bihu , E16azar & Xthamar. 

6i. Et Nadab & Abihu moururent 
en offrant du feu Stranger devant l'Eter- 
nel. 

62. Et torn ceux qui furent compters 
desLevites furent vingt & trois mille, 
tous males depuis l'age d*un mois &au 
defius , dont on ne fit point le denom- 
brement avec les autre/ Enfans d'lirael ; 
car on ne leur donna point d'hlritage 
entre les Enfans d'Ifragl. 

63. C'eft la le nombre deceux qui fu- 
rent comptis par Moyfe & Eleazar le 
Sacrificateur , qui firent le de*nombre- 
ment des Enfans d'lfrae"! aux Campa- 

fnes de Moab , pres du Jourdam vers 
itico.. 

64. Entre lefquels il ne s'en trouva 
aucun de ceux qui avoient it& compters 
par Moyfe & Aaron Sacrificateur, quand 
lis firent le d^nombrement des Enfans 
dlfragl au d^fert de SinaL 

65. Car rEternei avoit dit d'eux,, 
que certainement lis mouroient au de^> 
lert ; & ainfi il n*en refta pas un , excep- 
ts Caleb fils de J^phunn6 , & Jofue* fils 
de Nun. 

_ .._. REFLEXIONS. 

51. Cefortt U ceux des ehfahs <rif-J p\IEU voulut que Moyfe fit avantfa 
rail dont on fit le d£ nombre ment, qui x*- 1 mort le D^nombrement du pcupl^ 
fwtnt fix cents St un mille fept cents' dlfrael , afin que dans le partaee qui 

T feroit 
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feroit fait du pays de Canaan , ou ce 
peuple £toit fur le point d'entrer , on 
affignat des terres a chaque Tribu , a 
proportion du nombre des perfonnes 

?ui la compofoient. II. Le nombre des 
fraelites le trouva a peu pres le mSme, 
qu'il avoit 6te* environ quarante ans au- 
paravant , lors qu'ils fortirent d'Egypte. 
Ainfi ce peuple ne multiplia point pen. 
dant les quarante ans qu'il pafla dans le 
deTert. Ce qui doit etre attrihu£a ce 
que Oieu fit p6rir durant ce terns la tous 
ceux qui Itoient fortis d'Egypte au def- 
fus de l'af e de vingt ans ; de forte que 
les plus vigoureux e"tant morts dans le 
tfefert, 8c n'ayant pas vieilli , le nom- 
bre des Ifraelites nepouvoitpas aug- 
mented C'eft ce que Moyfe reconnoit 
dans le Pfaume XC. 

C H A P I TRE XXVII. 

Un homme nommi Tfelophcad etant mort 

fans laiffer aucun fits , fes flies , crai- 

gnant qifon ne lew donnat point de 

fart dans les terres du pays de Canaan, 

lors qu'on en feroit le part age , Prierent 

■ Moyfe 2? Eleazar , qWelles pujjenf ftic- 

ceder au droit que leur fere auroit eu. 

Sur quoi Dieu or donna , quau dtfaut 

defils. les heritages des peres pafferoient 

aux files. II. Moyfe e tab lit Jofui pour 

tentr fa Place afresfa mort. 

r\K les fries de TOlophcad, fils de 

V Hepher , fils de Galaad , fils de Ma r 

fcir , fils de Manafie , des families de 

ManaflS, filsde Jofeph, s'aprochlrentt 

(& cefoift ici les noms de ces filles, Mah- 

la, Nona, Hogla, Milca, 8c Tirtfa.) 

2. Bt clles fe pr6fent£rent devant 

Moyfe , 8c devant Ellazar Sacrifica- 

teur , & devant les Principaux , & de* 

vaut fcoute l'aflembtee ., a l'en$re> du 

Tabernacle d'afiignation , £T elles du 

^nt: 

, 3^ Notre p£re eft mort dansle deTert \ 

toutefois. il .n'ltoit point dans la trouge 

qe ceux qui s'aflembwrent coptre TEter-. 

nel , favoir dans l'aflemblle de. • Core* : 

tnais.il eft mort dans fon plcjie' , & il 

n'a point eu de fils. 

4. fourquoi le nom de ndtrep^re fe- 
rpit-il retrapch^ du milieu de fa famil- 
ief.'P'tfSt qu'il n'a point eu de fils ? 
Donne nous une poflefiion .parmi les 
freres.den6tre.pire. 

5. Alors Moyie raporta leur caufede 
yant l'Eternel. 

. 6. Hit l'Eternel parla a Jtfoyfe ., di- 
fant i 

7- Les filles de Tftlophcad ont rai- 
fon. Tu ne manquetas pas de leur don- 
ner un heritage a pofl&iex parmi les 
frlres.de. leur.plre, 8t tu feras paffer 
l'he"ritage de'leur pire a elles. 

8. Tu parleras aufii aux Enfans d'lf- 
rael , ,V tu leur diras ; Lors que quel- 
quun raourra , fans avoir defils, vou 
terez patter Con heritage a ia fiHe. 
» 9. Que s'il n'a point, de title , vous 



donnerez fon heritage a fes fibres. 

io. Et s'il n'a point de fibres , vous 
donnerez fon heritage aux fibres de fon 
p£re. 

ii. Que fi fon pe"ren'a point defre*- 
res , vous donnerez fon heritage a fon 

Sarent , le plus proche de fa famille , 
- il le pofttdera ; 8c que ce foit aux En- 
fans d'lfragl une ordonnance de droit , 
felon que l'Eternel l'a command^ i 
Moyfe. 

is. L'Eternel dit auIB a Moyfe : Mon- 
te fur cette montagne de Habirim , & 
regarde le pays que j'ai donng aux En* 
Fans d'lfrael. 

13* Tu le regarderas done , & puis 
tu feras auffi recueilii vers tes peu- 
ples , comme Aaron ton frere a e't^ re- 
cueilii. 

14. Parce que vous avez e*ti rebelles 
a mon commandenient au d^fert de 
Tfin, dans la conteftation de I'afTem- 
bl6e , £T que vous ne m'avez pbipt fane- 
tifi^ au fujet dp ces eaux devant eux. Ce . 
font les eaux de 'la conteftation de Ka- 
d^s , au dgfert de Tfin. 

15. Et Moyfe parla a l'Eternel, di- 
fant : 

16. Que l'Eternel le Dieu des efpritt 
de toute chair Itabliffe quelque homme 
fur J'aflembUe. 

17. Qui forte & entre devant eux, & 
qui les fafle fortir & entrer ; 8c que 
raifemblle de l'Eternel ne foit pas com- 1 
me des brgbis qui n'ont point de ber- 

fe : Pren 
J< homme 

en ettrasta 

m 

mt Elfia- 
za it toute 

Vs en leur 

pi 

20. Et tu Ini feras Dart de ton an to ri- 
te" , afin Que toute raflemblee des enfans* 
d'lfrael recoiite. 

a i. Et il fe preTentera devant Ele*azar ( 
le Sacrificateur , . 8c il le confultera par 
le jiigemeut d'tJriin devant l'Eternel; 
8c lui 8c tous les entans d'lfrael ayec lni, 
avec toute raflemblee , iront & vien- 
dront au conin-andement 4'Etfazar. 

21. Moyie' done fit comme TEtemel 
le lui avoit command^ ; il "prit Joiu^ ,* 
8c le pre*fenta devant Eliazfir le $acrifi-> 
cateur . 8c devant toute raflemblee, . 

23. Puis il lui impoCi les mains , Q 
il Pinftruiiit. oomme PEternel Tavoit 
command^ par Moyfe. 

S £ F L EX T N S. , ' 
T A reflexion qu'il faut faire fur la loi 
*- que Dieu donna a l'bccafion des Mi- 
les deTf^lophcad , eft, que Dieu vou-' 
loit. conferyer la diitjnftioii des faniii*' 
les 8c des heritages parmi les Ifraelites % 
& fair« parvenjr.aux filles.ee qui Icjn? 
apartenoit legitimenfent, ' D*6u nous 

de- 
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devons apprendre , que dans les herita- 
ges & les fucceffions il ne faut jamais 
}>river perfonne de fon droit; & que 
a volont6 de Dieu eft qu'on lahTe par- 
venir a chacun ce qui lui appartient. 
On voit le zele & la pttti de Aloyfe , 
aufli - bien que Pamour qu'il portoit 
aux Ifraglites , dans la priere qu'il fit a 
Dieu , de donner a ce Peuple un Con- 
du&eur qui tint fa place apres fa mort. 
Et Pordre que Dieu donna a Moyfe d'£- 
tablir Jofne" , de le presenter devant le 
Sacrificateur , & devant toute Pairem- 
bl£e , & de lui impofer les mains , mar- 
que le foiu que Dieu avoit du peuple 
dTfrafcl. Cell ainfi qu'il faut prier Dieu 
de fufciter tou jours de bons Conduc- 
teurs , tant dans la Society civile , que 
dans PEglife , & de revetir de fes dons 
ceux qu'il apelle a ces importans em- 
plois. 

CHAPITRE XXVIII. 
Us cbapitres XXVIII. £T XXIX. irai- 
tent dts facrifices , des gateaux £7* des 
a/per lions, qui devoient etre ojferts par les 
Jjraelitcs ,^ dans Pholocaufte continue I 
que I' on pre fen frit a Dieu tout les jour *,• 
le matin £T le foir ; £F dans les facrifi* 
ces du jour du Sabbat ; dans f ceux du 
premier jour du mots , de laPaque y de 
la Pentecote , de la Fete des Trompet- 
tes . £7* de cellcs des Propitiations £7* des 
Tabernacles. 

L'ETERNEL parla encore a Moyfe , 
di&nt : 

2. Commande aux enfans d'lfragl, & 
di-leur : Vous aurez foin de m'ofrir en 
lenr terns mes- oblations , qui font ma 
viande , favoir mes facrifices faits par le 
feu , £7 qui me font en bonne odeur. 

3. Tu leur diras done: Veft ici le 
Sacrifice fait parle feu, que Vous ofri- 
rez a l'Eternel : Deux agneaux de Pan- 
nee fans dgfaut , tous les jours , en ho- 
locauite continuel. 

4. Tu facrifieras l'un des agneaux le 
matin, &l'autre agneau entire -les deux 
vepres ; 

5. Avec la dixilme parti e d'un epha 
de fine ferine pour Je gateau , pltrie 
avec la quatri£me partie d'un hin d'hui- 
le vierge. 

6. C'eft ; Pholocaufte continuel, quia 
€tt Itabli fur la montagne de Sinai, en 
bonne odeur ; e'eft i'ofrande faite par le 
feul l'Eternel. 

7. Et fon afperfion/rr4 dMne quatril- 
nie partie d*un hin , pour chaque 
agneau , 8c tu feras dans le Lieu faint 
l'aiperfion de cervoife a PEternel. 
. 8. Et tu facrifieras l'autre agneau , 
entre les deux vdpres ; tu feras la meme 
ofrande qu'ao matin , Ik ,1a m«me af- 
perfion , en facrifice fait par le feu en 
bonne odeur a l'Eternel. 

9. Mais au jour du Sabbat vous ofri- 
rez deux agneaux de Pannle , fans d£- 
iaut. & deux dixiemes de fine farine pd. 
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trie a l'huile , pour le gateau , avec fon 
afperfion. 

io. CV/? Pholocaufte du Sabbat, pour 
chaque Sabbat , outre Pholocaufte con- 
tinuel avec fon afperfion. 

11. Et au commencement de vos 
mois , vous ofrirez en holocaufte a 
l'Eternel deux veaux pris du troupeau , 
un Wlier , & fept agneaux de Panned , 
fans dlfaut ; 

12. Et trois dixiemes de fine farine 
p^trie a l'huile , pour le gateau , pour 
chaque veau ; & deux dixilmes de fine 
farine p£trie a Phuile ; pour le gateau , 
pour le be'lier ; 

13- Etunedixtlme de fine farine p£- 
trie a«l'huile , pour le gateau , pour cha- 
que agneau. C'eft un holocaufte de 
bonne odeur , & un facrifice fait par le 
feu a PEternel. 

14. Et leurs afperfions feront de la 
moitie" d'un hin de vin , pour chaque 
veau , & la troifieme partie d'un hin 
pour le b£lier , & la quatrieme partie 
d'un hin pour chaque agneau. CV/f 
Pholocaufte du commencement de 
chaque mois , pour tous les mois de 
Pannle. 

15. Onfacrifiera aufii a PEternel un 
jeune bouc , en ofrande pour le p^che" • 
outre Pholocaufte continuel , & fon af- 
perfion. 

16. Et au quatorzilme jour du pre- 
mier mois , on celcbrera la Paque a l'E- 
ternel. 

17. Et au quinzieme jour du meme 
mois , fera la FSte folemnelle : Pen- 
dant fept jours on mangera des pains 
fans levain. 

18. Au premier jour il y aura une 
fainte convocation ; vousne ferezaucu- 
ne ceuvre fervfle ; 

19. Et vous ofrirez un facrifice fatt 
par le feu en holocaufte a l'Eternel, fit- 

l voir deux veaux prisdu troupeau, un 
! belier , & fept agneaux de Pannle , qui 
feront fans deTaut. 

. 20. Leur gateau fera de fine farine , 
pltrie a Phuile ; Vous en ofrirez trois 
dixilmes pour chaque veau, & deux 
dixiemes pour le bllier. 

31. Tu en ofriras aujt une dixiemtj 
pour chacun des fept agneaux i 

22. Et un bouc, en ofrande pour le 
pexhtf , afin de faire propitiation pout 
vous. 

23* Vous ofrirez ces chofes -la, outre 
Pholocaufte du matin, qui eft Pholocaufte 
continuel. 

24. Vous ofrirez ainfi , chacun de its 
fept jours , la viande du facrifice fait 

•ar le feu en bonne odeur a PEternel. 
>n ofrira cela , outre Pholocaufte con- 
tinuel & fon afperfion. 

25. Et au feptilme jour Vous aurez 
une fainte convocation ; yous ne fcrez 
aucune oeuvre fervile. 

2i. Etau jour des premiers fruits , 
quaftit 
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le ; mais vous cel*brerez la Ffite folem- 
nelle a l'Eternel pendant fept jours, 

13. Et vous ofrirez en holocaufte, qui 
[era une lacrifice fait par le feu , en bon- 
ne ocleur a l'Eternel , treize veaux pris 
du troupeau , deux beliefs , £T quator- 
ze agneaux de Panned , qui feront ians 
deraut ; 

14. Et leur gateau fera de fine farine 
p6trie a l'huile , deitrois dixtemes pour 
cnacun des treize veaux , de deux di- 
xiemes pour chacun des deux beliers s 

i%. Et d'une dixieme pour chacun des 
quatorze agiysaux ; 

16. Et un jeune bouc en ofrande pour 
le peche , outre i'holocaufte continuel , 
fon gateau , & ion afperfion. 

17. Et au fecond jour vous ofrirez 
douze veaux pris du troupeau , deux bg- 
liers , £T quatorze agheaux de Panned . 
Ians deTaut. 

18. Avecles gateaux & les afperfions 
pour les veaux , pour les beliers & pour 
les agneaux, felon leur nombre, £T com- 
me il le* taut faire : 

19. Et un jeune bouc en ofrande 
pour le pec-he* , outre I'holocaufte con- 
tinuel , & Ion gateau , avec leurs af- 
perfions. 

20. Et au troifie'me jour , vous ofrirez 
onze veaux , deux beliers , £T quator- 
ze agneaux de Panned , fans deTaut. 

21. Avec les gateaux & les afperfions 
pour les veaux, pour les beliers , *& 
pour les agneaux , felon leur nombre , 
£T comme il let taut faire ; 

22. Et un bouc en otrande pour le 
peehtf , outre Pholocaufte continuel , 
ion gateau, & fon afperfion. 

23. Et au quatrilme jour , vous of ri. 
rez dix veaux , deux beliers , £T qua. 
torze agneaux de Panned, fans d£- 
faut. 

24. Avec les gateaux & les afperfions 
pour les veaux , pour les beliers & pour 
les agneaux, felon leur nombre, & 
comme 11 let faut faire ; 

25. Et un jeune bouc en ofrande pour 
le piche* , outre I'holocaufte continuel , 
fon gateau, & fon afperfion. 

26. Et au cinquielne jour , vous ofrU 
rez neuf veaux , deux beliers , & qua- 
torze agneaux de l'annle , fans d£- 
faut. 

27. Avec les gateaux & les afperfions 
pour les veaux , pour les beliers & pour 
ies agneaux , ieion leur nombre, & 
comme il les faut taire. 

28. Et un bouc en offrande pour le 
p€ch£ , outre I'holocaufte continuel , 
Ion gateau, & fon afperfion. 

29. Et au fixilme jour vous ofrirez 
huit veaux , deux beliers , & quatorze 
agneaux de l'annle , fans deTaut : 

30. Avec les gateaux & les afperfions 
. __„ pour les veaux , poiir les beliers & pour 

tion , vous ne ferez aucune oeuvre fervi- Xe* agneaux,. feign leur- nombre, fir com. 
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quand vous ofrirez le gateau nouveau a 
l'Eternel , au bout de vos fept femaines, 
vous aurez une fainte convocation ; 
vous ne ferez aucune oeuvre fervi- 
le; 

27. Et vous ofrirez en holocaufte de 
bonne odeur a l'Eternel , deux veaux 
pris du troupeau , un belier £F fept 
agneaux de Pannle ; 

28. Et leur gateau fera de fine farine 
peTrie a l'huile , de trois dixigmes pour 
chaque veau , & de deux dixigmes pour 
le belier; . 

29. Eti d'une dixieme pour chacun 
des fept agneaux ; 

30. Et un jeune bouc ; afin de faire 
propitiation pouryous. 

31. Vous les ofrirez, outre Pholo- 
caufte continuel, & fon gateau ; its 
feront fans deTaut , avec leur afper- 

° n 'c HAPITRE XXIX. 

ET le premier jour dufeptieme mois 
vous aurez une fainte convocation ; 
vous ne ferez aucune oeuvre fervile; 
ce vous fera le jour du fon gclatant des 
trompettes. 

2. Et vous ofrirez en holocaufte , de 
bonne odeur a PEternel , un veau pris 
du troupeau, un belier , & fept agneaux 
de PanneV, fans dlfaut. 

3. Etleur gateau ferade fine farine 

filtrie a l'huile , de trois dixilmes pour 
e veau, de deux dixiemes pour le be- 
lier ; 

4. Et d'une dixilme pour chacun des 
fept agneaux ; 

5. Et un jeune bouc en ofrande pour 
le p£ch6, afin de faire propitiation pour 
vous ; 

6. Outre I'holocaufte du commence- 
ment du mois , & fon gateau , & I'ho- 
locaufte continuel & fon gateau, & leurs 
afperfions , que tu ofriras felon Por- 
donnance : Ceft un facrifice fait par le 
feu a l'Eternel en bonne odeur. 

7. Et au dixieme jour de ce feptilme 
mois , vous aurez une fainte convoca- 
tion , & vous jeunerez ; vous ne ferez 
aucune oeuvre. 

8. Et vous ofrirez en holocaufte de 
bonne odeur a l'Eternel un r veau pris 
du troupeau , un belier , & fept agneaux 
de l'annee , qui feront fans deTaut i 

9: Et leur gateau fera de fine farine 

JieTrie a l'huile, de trois dixilmes pour 
e veau, Sc de deux dixiemes pour le ho- 
lier ; 

10. Et d'une dixieme pour chacun des 
Tept agneaux j 

1 1. Un jeune bouc aujjt en ofrande 
j>our le p£ch£ , outre l'ofrande pour le 
pgchl , laquelle on fait le jour des pro- 
pitiations , & I'holocaufte continuel, & 
ion gateau , avec leurs afperfions. 

12. Et au qirinzieme jour dufeptieme 
mois , vous aurez une fainte convoca- 
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me il let faut rahre ; 

31. Et un bouc en offrande nourle 
peche , outre l'holocaufte continuel , 
ion gateau, & fon afperfion. 

32. Et au feptilme iour voue ofrirez 
fept veaux , deux betters , £? quator- 
ze agneaux fans riefaut. 

33- Avec les gateaux & les afperfions 
pour les veaux , pour les beliers & pour 
les agneaux , felon leur nombre , £F 
cornme il les faut faire ; 

34* Et un bouc en offrande pour le 
peche, outre l'holocaufte continuel , 
ion gateau , & fon afperfion. 

35. Et au huitieme jour vous aurez 
une afiembiee folemnelle , vous ne fe- 
rn aucune ceuvre fervile ; 

36. Et vous ofttirez en hplocaufte , 
qui fera un facrifice fait par le feu en 
bonne odeur a l'Eternel , un veau , un 
oilier , £T fept agneaux de l'annee , 
fens defaut. 

37. *Avec les gateaux & les afperfions 
pour le veau , pour le oilier & pour les 
agneaux , felon leur nombre , £T com- 
me il/« faut faire ; 

36. Et un bouc en offrande pour le 
peche , outre l'holocaufte continuel , 
« fou afperfion. 

39. Vous offrirez ces chofes-la a 
l'Eternel , dans vos Fetes folemnelles , 
outre vos vceux , & vos ofrandes volon- 
taires , felon vos holocauftes , vos ga- 
teaux , vos afperfions , & vos facritices 
de profpe>it£s. 

REFLEXIONS. 
Sur les Chapitres XXVIII. £T XXIX. 
I Es loix qui font contenues dans ces 
u deux chapitres n'etw.it , a quelques 
circonftances pres , qu'une repetition 
decelles qui fe lifent dans les chapitres 
XII & XXIX de l'Exode , & au cha- 
pitre XXIII du Levitique , on peut 
voir les Reflexions qu'on doit faire iur 
ces loix dans ces endroits - Ik. Elles 
avoient it€ donn£es quarante ans aupa- 
ravant ; mais Dieu voulut qu'elles tuf- 
fent rep6tees avant la mort de Moyfe , 
a cauie de leur importance. Ce qu'il y 
a de particulier a obferver fur le cha- 
J»itre XXVIII. e'eft mie les premiers 
jours de c ha que mois devoient etre 
• confecrls a des aftes de religion. S. 
Paul remarque que cette loi , de nieme 
que les autres Fetes de 1'ancien peuple , 
avoient it€ abolies fous l'Evangile. 
Mais fi les Chretiens ne font plus obli- 
ges de les obferver , ils doivent en rete* 
nir l'efprit & le but , qui eft de confa- 
crer a Dieu tous les terns de leur vie, & 
de conferver prlcieufement la memof re 
de fes bienfafts. 

j. CHAPITRE XXX. 
Cechapitre traite des Veeux qui feroient 
frit* , tantpar des hommes que par des 
femmes. Dieu y regie comment ces 
Veeux devoient itre accomplu , £F en 
quel m let Votux qui etoiettt f aits par 



des /Met , par des f emmet mariees, par 

des veuves , & par des femmes repu* 

diets , feroient valaUes , eu pourroient 

etre revenues. 

pT Moyfe dit aux Enfans d'lfrall tou- 

" tes les chofes que l'Eternel lui avoit 

commandoes. 

2. Moyfe parla aufli aux Chefs des 
tribus des Enfans d'Ifrael , & leur dit : 
Celt ici ct que l'Eternel a command* : 

3. Quaod un homme aura faitvoeu & 
l'Eternel , ou qu'il fe fera engage par 
ferment, s'obligeant expreftement fur 
fon ame , il ne violera point fa parole ; 
mais il fera tout ce qui fera forti de fa 
bouche. 

4. Mais quand une femme aura fait 
un vceu a l'Eternel , & qu'elle fe fera 
obligee expreflgment dans fa ,'jeunef* 
fe , etant encore dans la maifon de fon 
pere : 

5. Si fon pere , ayant entendu fon 
voeu, & la maniere dout elle fe fera obli* 
gee fur fon ame , ne lui en dit rien ; 
tous fes vceux feront valables , & toute 
obligation par laquelle elle fe fera obli- 
gee fur fon ame , fera valable. 

6. Mais fi fon pere la defavoue* le 
jour mime qu'il I'aura entendu , tous 
fes vceux & toutes les obligations , par 
lefquelles elle fe fera obligee fur fon 
ame , feront nulles, & l'Eternel lui par- 
donnera ; car fon pere Pa defavoiiee. 

7. Que fi , ayant un raari , elle s'eft 
engageepar quelque vceu , on par quel- 
que chofe qu'elle ait prononcee legere-' 
mentde fa bouche, par laquelle elle fe 
foit obligee fur fon ame : 

8. Si fon maril'a entendu , & quele 
jour meme qu'il I'aura entendu il ne lui 
en ait rien dit , fes vceux feront vala- 
bles , & les obligations par lefquelles 
elle fe fera obligee fur fon ame feront 
valables. 

9. Mais fi au jour que fon mari I'aura 
entendu , il Pa defavoiiee , il aura cafiTe* 
le voeu , par lequel elle s'etoit engagee, 
& ce qu'elle avoit legerement prononcl 
de fa Bouche, & par ou elle s'etoit obli- 

fee fur fon ame ; & l'Eternel lui par- 
o.nnera. 

10. Mais le voeu d'une Veuve, ou 
d'une repudiee y £T tout ce a quoi elle fe 
fera obligee fur fon ame , fera valable 
contre elle: 

11. Que fi etant encore dans la maifon 
de fon mari , elle a fait un vceu , ou fi 
elle s'eft obligee expreifement fur fon 
ame par ferment ; 

12. Et que fon mari l'ayant entendu , 
ne lui en ait dit mot , & ne l'ait point 
defavoiiee ;' tous fes vceux feront vala- 
bles , & tout ce a quoi elle fe fera obli- 
gee liir fon ame , fera valable. 

13. Mais fi fon mari les a expreife- 
ment caifes au jour qu'il les a entendus , 
tout ce qui fera forti de fa bouche , foit 
vceu , Obit obligation- faitt fur fon ame, 
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fera nul ; car fon mari les a cailSs ; & 
PEternel lui parrionnera. 

14. Son mari pourra meme ratifier 
ou caffer tout vceu & tout ferment 
par lequel elle fe fera obligee a jeu- 
ner. 

15. Que fi fon mari ne lui en a rien 
dit abfolument , ou qu'il ait differe d'un 
jour a Pautre , il aura ratifies tons fes 
vceux , & toutes fes obligations ; il les 
aura, du - je, ratifies , parce qu'il ne 
lui en aura rien dit au jour qu'il l'a en- 
tendu. 

16. Mais s'il les a expreflTgment caifes 
apres qu'il les aura entendus , il por- 
tera la peine du p£che de fa femme. 

17* T&Usfont ies ordonnances que 
l'Eternel com man da a Moyfe de publier 
entre 1'homme & fa femme , entre le 
pe>e & la fille qui eft encore dans la 
maifon de fon p£re , en fa jeunefle. 

REFLEXIONS. 
pE chapitre , ou il eft parte des vceux, 
w nous enfeigne , que Dieu vouloit 
que les Ifraelites fufient rlligieux a ob- 
ferver leurs vceux & leurs fermens; 
& qu'ainfi Ton eft oblige* devant Dieu 
d'accomplir trds - exaftement tous les 
voeux legitimes , & que rien ne nous en 
peut difpehfer. II. Que les vceux time- 
raires, & ceux que Ton n'eft pas en droit 
de faire , peuvent etre r£voqu£s en de 
certains cas ; pourvu que cela fe fafle 

far des perfonnes qui aient le droit & 
autoritlde les annuller. II paroit audi 

de ce chapitre , que Dieu veut que Pau- 

torite' des Pe>es & des Maris foit con- 

ferv^e en fon entier. 

CHAPITRE XXXI. 

Ce chapitre contient Phiftoire de la guer- 
re que les en fans d'lfrael firentaux 
Maaianites , & de la viHoire ipfils 
remporterent fur eux. Cctte vittoire fut 
tres-conjiderable , de meme que le butin 
qui fut fait fur let enneniu , duquel 
tn voit ici une fpecif cation. Ce butin 
fut portage y entre les foldats £T tout le 
peuple, apres qu* on en rut leve une por- 
tion pour U confacrer a Dieu. 

L'ETERNEL parla auffi a Moyfe, di- 

2. Venge les enfans d'lfrael des Ma- 
dianites, £T enruite tu feras recueilli 
vers tes peuples. 

3. Moyfe done parla au peuple » di* 
fcnt : Que quelques - uns d'entre vous 
s'lquipent/xwr aller a la guerre, & qu'ils 
aillent contre Madian, pour exlcuter 
la vengeance que PEternel veut prendre 
de Madian. 

• 4* Vous envoyerez a la guerre mille 
hommes de chaque tribu , de toutes les 
tribus dTfrael. 

5. lis donnlrent done dec milliers 
dTfrael mille hommes de chaque tribu , 
douze mille hommes Iquipls pour aller a 
la guerre. 

6- Et Moyfe jes envoya a la guerre , 



mille de chaque tribu , avec Phinles fits 
d'Ellazar le Sacrificateur , qui avoit les 
vaifleaux du Sanctuaire , & les trompet* 
tes de retentiilement en & main. 

7. lis hrent done la guerre a ceux de 
Madian , coninie PEternel Pavoit com* 
mande* a Moyfe , & ils en tulrent tous 
les males. 

8. Ils tu£rent auffi les Rois de Madian* 
outre les autres qui y furent tues ; favoir 
Evi , Rekem , Tfur , Hur , & Rebah, 
cinq Rois de Madian $ ils firent aum 

Eafler au fil de P£pee Balaam fils de B6- 
or. 

9. Et les enfans d'lfrafel emmen^ 
rent prifonnilres les femmes de Madian, 
avec leurs petits enfans ; & ils pilllrent 
tout leur gros & menu be'tail , & tout 
ce qui £toit en leur puiifance. 

10. Et ils brullrent toutes leurs vil- 
les , avec leurs demeures , & tous leurs 
chateaux. 

1 1. Et ils prirent toutes les depouilles, 
& tout le butin , tant des hommes que 
dubltail.. 

12. Puis ilsamenlrentlesprifonniers, 
les dlpouilles & le butin , a Moyfe , k 
Eleazar le Sacrificateur, & a Paflemblee 
des enfans d'Jfraet, au camp . aux cam* 
pagnes de Moab , qui font pres du Jour* 
dam vers Jerico. 

13. Alors Moyfe & E16azar le Sacri- 
ficateur , & tous les Principaux de Pa£ 
femblle , fortirent au devant d'eux hors 
du camp. 

1 4. Et Moyfe fe mit fort en colere 
contre les Capitaines de Parmle , les 
Chefs des milliers , & les Chefs des ccn- 
taines , qui retournoient de cet exploit 
de guerre. 

15. Et Moyfe leur dit : N'avez-vous 
pas laifle" vivre toutes les femmes ? 

16. Void ce font elles, qui , felon ce 
qu'avoit dit Balaam , ont donne* occafon 
aux enfans, d'lirael de plcher contre 
PEcer^nel dans Pairaire de P^hor , ce qui 
attira la plaie fur Paifemblee de PEter- 
nel. 

17. Tuez done maintenant les males 
d'entre les petits enfans , & tuez toute • 
feinme qui aura eu compagnie d*hom- 
me. 

18. Mais vous laiiTerez vivre toutes 
les jeunes lilies, qui n'ont point eu com- 
pagnie d'homme. 

19. Au refte , demeurez fept jours 
hors du camp. Quiconque d'entre vous* 
ou d'entre vos prifonniers aura tu6 quel- 
qu'un, & quiconque toucher a queiqu'un 
qui aura €te* tu6 , fe purifiera le troifie- 
me & le feptie'me jour. 

20. Vous purifierez auffi tous vos 
vetemens , & tout ce qui fera fait de 
peau , & tous les ouvrakes de poil dt 
chevre , & tous les meubles de oois. 

21. Et Eleazar le Sacrificateur dit 
aux hommes de guerre qui etoient aU 
\i% ait combat : Voici l'ordonnance de 
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la loi que l'Eternel a commande* a Mov- 
ie de vomfaire j avoir : 

23. Faites palter par lefcu Tor , Par- 
gent , l'airain , le fer-, retain -, le 
plomb , 

23. Et tout ce qui pent patter par le 

feu } & il fera purified fit on purifiera 

feulement avec Peau d'afperfion toutes 

les chofes qui lie pafient point par le 

- ftty 

2^ Vous laverez aura* vos vetemens 

• le feptidtne jour , & vous ferez purifies, 
& apres cela vous entrerez au camp. 

• 2S. Et l'Eternel parla a Moyfe, di- 
fent; 

26. £ ai un dlnombrement du butin 
qu'en *f<Ut , £f de ceux qu'on a amines, 
tent des perfonnes que des bdtes , toi 
& Eleazar le Sacrificateur , & les Chefs 
des plres de l'afiemblte. 

• 27. Et partage le butin entre les com- 
batans qui font alles a la guerre, & tou- 
tel'aflemt)lde. 

28; Tu lcveras attffi un tribut pour 
l'Eternel , des gens de guerre qui font 
aUfc a la bataille • [avoir de cinq cents 
Tun , tant des perfonnes, que des beeufs, 
des anes , & des bre^bis. 

29. On le prendra de leur raoiti^ , & 
tQ le donneros -A Eldazar le Sacrifica- 
teur, en ofrande 61ev£e a l'Eternel. 

.30. Etde Vautrg moide* , qui apar- 
bentaux enfans d'lfrael, tuenpren- 
dras a part de cinquante Tun , tant des 
perfonnes, que des beeufs; des anes, 
des brebis , & de tout le bdtail ; & tu 
« donneras aux Levites, qui ont la 
charge de garder le Pavilion de l'fiter- 
nel. 

3i. Et Moyfe 8c Eldazar le Sacrifica- 
teur firent comme l'Eternel l'avoit com- 
mand* a Moyfe. 

32. Et ce qui avoit dtd pilld , c*efi*a* 
dire, ce qui droit refte" du butin, que 
le peuple qui 6toit alle" a la guerre avoit 
fiat, Itoit de fix cents foixante & quin- 
ze mille brebis 5 

33' De foixante 8c douze mille 
bamfc; 

34. De foixante & un mille anes. 

35. Et quant aux femraes qui n'ai 
voient point connu d'homme , elles 
frjoicnt en tout trente- deux mille 
ames. 

36. Et lamoitie* dubvtirr, /avoir la 
part de ceux qui etoient aUds & la guer- 
re , montoit & trois cents trente iept 
mille cinq cents brebis * 

37. Dont le tribut pour l'Eternel ful 
de fix cents foixante & quinze. 

38. Eta trente fix mille beeufs.; dont 
<e tribut pour l'Eternel fut de foixante 
& douze : 

39. Et a trente mille cinq cents anes , 
dont le tribut pour l'Eternel fut de foi- 
Xante & un : 

40. Et a feize mille perfonnes * dont 
le tribut pour l'Eternel fut de trente 



deux perfonnes. 

41. Et Moyfe donna k Eleazar le 
Sacrificateur le tribut de l'ofrande e'le- 
ve'e de l'Eternel, comme l'Eternel le 
lui avoit commandd. 

41. Et de V autre moitie' ,' qui aparte- 
noit aux enfans d'lfrael , que. Moyfe 
avoit tirde des hommes , qui dtojent 
allds a la guerre ; 

43* (Or cette moitid qui fut pour l'af* 
femblde montoit a trois cents trente fept 
mille cinq cents brdbis i 

44- A trente fix mille boeurs. , 

45. A trente mille cinq cents anes, 

46. Et a feize mille perfonnes.; 

47. De cette moitie, dis-je , qui apar- 
tenoit aux enfans d'lfrael , Moyfe en 
mit a part de cinquante un f tant des 
perfonnes que des betes, &il les donna 
aux Ldvites qui avoient la charge <Je 
garder le Pavilion de l'Eternel , comme 
l'Eternel le lui avoit commanded 

. 48. Et les Capitatnes qui avoient char- 
ge des milliers de liar me e, tant les chefs 
des milliers , que les chefs des cental 
nes , s'aprochdrent de Moyfe j 

4V. Et ils lui.dirent: Tes ferviteurs 
ont fait le compte des gens de guerre 
qui font fous ndtre charge » & il ne s'en 
manque pas un feul. 

50. Ceil pourquoi nous ofrons l'of- 
randc de l'Eternel, chacun ce qu'il a 
trouvd , des ioyaux d'or , des jarretil- 
res, des bracelets, des anneaux, des 
pendans d'oreilles , 8c des coliers , aftn 
de.faire propitiation, pour nos perfonnes 
devant l'Eternel. 4 

51. Et Moyfe 8c Eleazar le Sacrifica- 
teur re<jurent d'eux 1'or, 8c tous les 
joyaux travaillds. 

52. Ettoutl'or de l'ofrande e'leve'e , 

2ui fut prdfentd a l'Eternel , de la part 
es chets des milliers & des cejitaines , 
montoit a feize mille fept cents cinquante 
ficles* 

. 5 3. .Or les gens de guerre avoieat pille* 
chacun pour Toi* 

54* Moyfe done & £leazarle Sacrifi- 
cateur prirent l'or des chefs de milliers. 
& des chefs de cental nes ? 8c l'aporte'rent 
au Tabernacle d'aiiignation , en me'mo - 
rial pour les enfans d'lfrael devant l'E- 
ternel. 

REFtBXlONS. 
1 L y a principalement trois chofes a re- 
x marquer fur cette biftaire 5 X. Que les 
Madianites , qui itoient eunemis des If- 
raelites, furent vaincus ; &qu'enpartj- 
culier Balaam fut tud dans cette guerre, 
auifi bien que les iemmes qui avoient fe* 
duit le peuple d'Xfrael. Ce fut la un juf- 
te jugement de Dieu fur les Madianites 
8c fur Balaarn ; & la mort de ce Prophet 
te , par le confeil de qui les filles Madia- 
nites avoient entrain € les ifraeiites dans 
Timpurete' 8c dans l'idolatrie , montre 
que Dieu punit ceux qui fpnt les auteurs 
des pdchds des autres. . II, Le riche bu- 
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tin que les Ifraelites avoient fait fur 
let Madianites rut parage , par or- 
dre de Dieu , entre ceux qui avoient 
Hi a la guerre, & ceux qui etoient 
demeures au camp; ce qui ttoit une 
loitresjufte. III. Comme Dieu ordon- 
na que les Officiers de l'arm£e lui 
•frment ce qu'ils avojent pris de plus 
prlcieux fur les Madianites, nous de- 
vons auffi donner a Oieu la gloire de 
tous nos boos fucces , & deftiner a fon 
fervice & a fon honneur les biens & 
tous les autres avantages qu'il nous 
accorde. II y a une particularity re- 
-"""«"» *»»«• **ette hiftoire ; c'eft que 
perdirent pas unfeul 
combat; ce qui mar- 
ice & une protection 
\ de Dieu. Au refte , 
atribua a rendre les 
t puifians, puis qu'ils 
ar la d'un ennemi re- 
B'enrichirent beaucoup 
>ar les depouilles ; ce 
uite a leur rendre plus 
du pays de Canaan 
WMAriiRE XXXIL 
Les Israelites de la Tribu de Ruben £T 
de cell* de Gad demandent a Moyfe 
le pays qui aveit kte consuls au dela 
du Jourdain ; ce que Moyfe leur accor- 
de, a condition qu'ils aider oient aux aw 
tresTribus a conquerir lepays de Canaan, 

OR les defcendans de Ruben & les 
deicendans de Gad , avoient beau- 
coup de betail , meme en fort grande 
quantity ; & ayant vu le pays de Jah- 
aer , & le pays de Galaad , its rcmar- 
querent que ce lieu-la etoit un lieu^ro- 
pre a tenir du bltail. 
• 2. £t les defcendans de Gad , & les 
defcendans de Ruben vinrent , & par- 
llrent a Moyfe, a Ellazar le Sacrifi- 



9. Car ils monte'rent jufqu'a la val- 
ine d'Efcol , & virent le pays ; & fls fi- 
rent perdre courage aux enfans d'lfrae*], 
afin qu'ils n'entrailent point dans le 
pays que l'Eternel leur avoit donnl. 

io. £t la colere de l'Eternel s'enfiam- 
ma en ce jour-la , & 11 jura , difant : 

it. Si les hommes qui font months 
hers d'Egypte, depuis rage de vingt 
ans . nt jamais le pays 

Jour a Abraham . a 

Gmu ir ils n'ont pout 

peril i ; 

12 fils de Jephunn* 

Keni de Nun; car ils 

ont ] l'Eternel. 

13. -le l'Eternel s'en- 

flamma contre Iirael; & il les a fait 
errer par le deTert quarante ans,. juf- 
qu'a-oe que toute la generation qui 
avoit fait ce qui deplaifoita l'Eternel 
ait £t€ confumie. 

14. Et voici, vous avez fuccgde* k 
vos p£res , comme une race d'hommes 

Secheurs , pour augmenter encore Tar- 
eur de la colere de l'Eternel contre 
IfraSL 

15. Que fi vous vous dltournez de 
lui , u continuera encore de laifler ce 
peuple dans le deTert , & vous le ferez 
entitlement p£rir. 

16. Mais ils s'approchlrent de Moyfe. 
& ils lui dirent : Nous batirons ia 
des pares pour nos troupeaux , & des 
villes pour nos petits emans; 

17. Et nous nous £quiperons j>«kt mar- 
cher prdmptement devant les enfans d'lf- 
rae! , jufqu'a ce que nous les ayons fait 
entrer dans leur lieu ; mais nos petits 
enfans demeureront dans les villes for- 
tes a caufe des habitans du pays. 

18. Nous ne retoumerons point dans 
nos maifons,que chacun des enfans d'lf- 



cateur , & aux Principaux de railem-jraSl n'ait pris pofieifion de fon heritage. 



blee, & leur dirent 

3. Hataroth , Dibon , Jahzer , Nim- 
rah , Hefqbon , Elhaleh , Scebam, Ne- 
bo & Blhon ; 

4* Ce pays-la , que l'Eternel a frapl 
devant rallemblle d'HraSl , eft un pays 
propre a tenir du bewail , & tes ferviteurs 
ont du bewail. 

5. Ils dirent done : Si nous avons 
trouve* grace devant toi , que ce pays 
(bit donne a tes ferviteurs en Ppflel* 
lion; & ne nous fais point patter U 
Jourdain. 

6. Mais Moyfe repondit aux enfans 
de Gad, & aux enfans de Ruben: 
Vos freres iront-ils a la guerre , tan* 
dis que vous demeurerez ici ? 

7. Pourquoi fajtes vous ptrdre cou- 
rage aux enfans d'Ifrael t .pour les em- 

J>echer de patter au pays que l'Eternel 
eur a donne* ? 

8. Celt ainfi que firent vos peres , 
quand je les envoyaide Kades-Bfinie\ 
pour voir le pays. 



19* Et nous ne pofiSderons rien en 
heritage avec eux au dela du Jourdain, 
ni plus outre ; parce que notre heritage 
nous fera <chu en deca du Jourdain vers 
l'orient, 

20. Et Moyfe leur dit: Si vous fai- 
tes ccoi , & que vous vous ^Quipiez pour 
alter au combat devant la face de l'E- 
ternel; 

21. Et que chacun de vous tautt 
equip* pafle le Jourdain devant l'E- 
ternel t jufqu'a-ce qu'U ait chafR les 
ennemis de devant foi ; 

22. E^ que le pays foit foumis de- 
vant l'Eternel , St qu'enfuite vous vous. 
en retourniez ; alors vous ferez inno- 
cens envers 1'Eternel , & enyers Ifratl ; 
Sc ce pays vous appartiendra pour le 
poflSder devant l'Eternel. 

23. Mais fi vous ne taites pas cela, 
voici , vous aurez peche' contre l'Eter- 
nel, & fachez que votre peclii vous 

trouvera. 

24- Batiflez done des villes pour vos 
petits 
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.petits enfans, & des pares pour vos 
troupeaux, & faites ce que vous avez dit, 

25. Alorsles defcendans de Gad, & 
les defcendans' de Ruben parlgrent a 
Moyfe , di&nt : Tes ferviteurs feront 
ce que Monfeifjneur commande : 

26. Nos petits enfans, nOs femntes, 
nos troupeaux , & toutes nos betes de- 
.meureront ici aux villes de Galaad; 

27. Et tes ferviteurs pafTeront cha- 
cun arm6 pmr la guerre devant PE- 
ternel, prfcts A combattre , commeMon- 
ieigneur Pa dit. 

28. Mors Moyfe donna cetordretou- 
chant eux a Elgazar le Sacrificateur , 
a JoCut , fils de Nun , & aux Chefs 
des plres des Tribus des enfans d'liragl; 

29. Et il leur dit : Si les defcendans 
de Gad 8c les defcendans de Ruben paf- 
fent avec vous le Jourdain , tous ar- 
m£s, prets A combattre devant PE- 
ternel , 8c que le pays vous foit aflu- 
jetti , vous leur donnerez le pays de 
Galaad en pofTeffion. 

30. Mais s'ils ne patient point en ar- 
mes avec vous, ils auront une poflef- 
fion parmi vous au pays de Canaan. 

31. Etles defcendans deGad, & les 
defcendans de Ruben rlpondirent , di- 
iant : Nous ferons ainfi que PEternel 
a parle* A tes ferviteurs : 

32. Nous pafTcrons en amies devant 
PEternel au pays de Canaan, afinque 
nous poflSdions peur notre heritage ce 

it ejt deed le Jourdain. 

33. Ainu Moyfe donna aux defcen 



RE F L E v XI N S. 
(L y a deux reflexions A faire furce 
1 chapitre : La pr6mi6re regarde le 
partage qui fiit fait , a deux Tribus & 
demi , du : 



ons p*ur 
qui ejt deed le Jourdain. 

33. Ainu Moyfe donnt 
dans de Gad , 8c aux defcendans de Ru- 
ben, & a la moiti* de la Tribti de 
MauailS fils de Jofeph , le Royaume 
de Sihon Roi des Araorrheens , 8c le Ro- 
yaume de Hog , Roi de Balkan , le pays 
avec fes villes , avec leurs confins , les 
villes du pays tout autour. 

34. Alors les defcendans de Gad re* 
batirent Dibon, Hatarot, Haroher, 

35. Hatrot-Scnphan , Jaazer, Jagbe 
ha, 

36. Beth-nimrah, & Beth-Haran, vil 
les fortes: lit firent auffi des pares 
pour les troupeaux. 

37. Et les defcendans de Ruben re- 
batirent Hefqbon, Elhale, Kirjatbajim. 

38. Nebo, 8c Bahal-mlhon, en en chan* 
geant les noms , 8c Scibma , 8c ils don- 
n£rent des noms aux villes ou'ils Te- 
batirent. 

39. Or les enfans de Makir fils de 
Mauafle' alle'rent en Galaad , 8c le pri- 
rent, 8c d^poffederent les Amorrhlens 
qui y etoient, 

40. Moyfe done donna Galaad A Ma- 
kir fils de ManailS , qui y habita. - 

41. Jafir auifi, fils de Manafie, s'en 
alia, &prit leurs Bourgs, & lesapel- 
la, Bourgs de Jafr. # 

42. EtNobah s'en alia, & pnt Ki- 
nath avec les villes de fon retort, & 
I'aptUa Nobaii , to fo» aom. 



1 pays qui e"toit au dela du 
Jourdain. Moyfe put voir par lAavant 
(a mort , que les proiaefies que Dieu 
avoit faites au peuple d'IfraeT, de le 
mettre en pofTefttoo de la terre de Ca- 
naan , s'accomplifToient , 8c que les au* 
tres Tribus poftederoient infaillible- 
ment tout ce qui £toit de Pautre c6te* 
du Jourdain. La deuxilme reflexion 
eft , que Dieu voulut * que ccs deux 
Tribus 8c demi s'aidaflent a conqulrir 
le pays de Canaan, poor les neuf autres 
! Tribus , qui les avoient aidles dans la 
conquete du pays qui leur e"toit echu 
en partage. D»ou Ton doit tirer cette 
inftru&ion , qu'il faut obferver en tou- 
tes choi'es nne exatfe juftice ; fe fecou- 
rir mutuellement i & qu'en glnlral, 
les Chretiens etant tous fr^res, ils doi- 
vent s'afli fter les. uns les autres de tout 
leur pouvoir. 

CHAPITRE XXXIIL 
On voit dans ct Chapitre , quelle* furent 
let traittet & let campement des en- 
fans d'lfrae'l , pendant let quarante ant 
S^ils demeurerent dant le difert. Dieu 
tr etdenne de ditruire let Cananeent 
£7" leurt idelet 9 £T de partager le pays 
de Canaan parfert, 
nEfent ici les traittes des enfans d'Ura- 
XJ £1 , qui fortirent du pays d'Egypte, 
felon leurs bandes, ions la conduite 
de. Moyfe & d* Aaron. 

2. Car Moyfe £crivit leurs campe- 
mens, par leurs traittes, fuivant le com- 
mandement de TEterneL Gefent done ici 
leurs traittes , felon leurs campemens. 

3. Les enfans d'lfraSl partirent de 
Rahm^fes , au quinzie'me jour du pre- 
mier mois , des le lendemain de la Pa- 
que , & fortirent a main levee , A la 
vue" de tous les Egypaens. 

4. Et les Egyptiens enfeveliflbient 
ceux d'entr'eux quel'Eternel avoit fra- 
p€s,fawir tous les pre' nuers-n^s; 1»E- 
ternel ayant memeexerce fes jugemens 
fur leurs dieux. 

5. Et les enfans d»Ifra«l etant partis 
de RahmeTes, campe*rent A Succoth. 

6. Et etant partis de Succoth, ils 
camplrent A Etham, qui eft- au bout 
du deTert. 

7. Et ^tant partis d'Etham , ils fe 
d^tourn^rent vers Pi-hahiroth , qui eft 
fis-A-vis de fiahaUtf^phon , 8c ils cam- 
parent devant Migdol. 

8. £t ^tant partis de devant Pi-hahi- 
roth , ils pai&rent au travers de la mer, 
vers le difert , & all^rent trois jours 
de cbemin par le difert d'Etham, 8c 
camp€rent A Mara. 

9. Et etant partis de Mara , ils vin- 
rent A Elim , ou */ y aveft douze fon« 
taines d'eaux, 8c foixante 8c dix palmes, 
8c ilsy camperent. N 2 10. 
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10. Et £tant partis d'Elim , ils cam- 
parent pres de la mer rouge. 

11. Et £tant partis dela mer rouge, 
ils camperent au deTert de Sin. 

12. Et 6tant partis du deTert de Sin, 
ilscamplrent a Dophka. 

13. Et etent partis de Dophka, ils 
camplrent aAlus. 

14. Et £tant partis d'Alus , ils cam- 
parent a Rephidim, ou il n'y avoit 
point d'eaua boire pour le peuple. 

15. Et 6tant partis de Rephidim, ils 
camperent au deTert de Sinaif. 

16. Et eunt partis du deTert de Si- 
nai , ils camplrent a Kibroth-taava. 

17. Et 6tant partis ae Kibroth-taaya, 
ils camperent a Hatferoth. 

18. Et £tant partis de Hatferoth, ils 
camplrent a Rithma. 

19. Et Stant partis de Rithma, ils 
camperent a Rimmon-p6rets. 

20. Et etent partis de Rimmon-p£- 
rets , ils camperent a Libna. 

2 1. Et *tant partis de Libna , ils cam- 
^rent a Rifla. 

22. Et &ant partis de Rifla , ik cam- 
parent vers Klbllath. 

23. Et ^tant partis de vers K€h€- 
lath , ils camperent en la montagne de 
Scepher. 

24. Et e^ant partis de la montagne 
de Scepher » "ils camperent a Harada. . 

25. Et Itant partis de Harada * ils 
camperent a Makheloth. 

26. Et $tant partis de Makhiloth 
ils campe>ertt A Tahath. 

27. Et eunt partis de Tahath, ils 
camplrent a Terah. 

28. Et 4tant partis de Te>ab, ils cam 
perenta Mithka. 

29. Et 6tant partis de Mithka , ils 
•amperent a Hattjmona. 

30. Et ettnt partis de Hafynona, 
ils camperent a Moieroth. 

31. Et Itant partis de Moieroth, ils 
camperent a Bln£-jahakan. 

32. Et Itanf partis de BeneVjahakan, 
ils camptfvent a Hor-guidgad. 

33. Et etant partis de Hor-guidgad, 
ils camperent vep-rjcthbath. 

34. Et 6tant partis de devant Joth- 
bath , ils camperent a Habrona. 

35. Et $tant partis de Habrona; ils 
camperent a Hetsjon<gu6ber. 

36. JSt itaut partis de Hetsjon*gueV 
ber , ils camperent au deTert de Tun, 
qui eft Kade>. 

37. Et etant partis de Kades , ils 
camperent en la montagne de Hor , qui 
eft au bout du pays d'Edom. 

38. Et Aaron le Sacrificateuj: monta 
fur la montagne de Hor , furvaat le 
commandement de PEternel , & mou- 
rut la , dans la quarantine aiuiee 



& trois ans , quand il mourut fur la 
montagne de Hor. 

40. Alors le Cananlen Roi de Ha- 
rad , qui habitoit vers le midi au pays 
de Canaan , aprit que les enfans d'Hragl 
venoient. 

41. Et £tant partis de la montagne 
de Hor, ils camplrent a Tfalmona. 

42. Et 6tant partis de Tfalmona, ils 
camperent a Punon. 

43* Et Itant partis de Punon, ils 
camperent a Oboth. 

44* Et £tant partis d'Oboth , ils cam- 
parent a Hije-habarim , fur les fronts- 
res de Moab. 

45. Et £tant partis de Hijim, ds 
camperent a Dibon-Gad. 

46. Et etont partis de Dibon-Gad , 
ils camperent a Halnwn , vers Dibla- 
tajim. 

47.. Et *tant partis de Halmonvers 
Diblatajim, ils camperent aux monta* 
gnes de Habarim contre N6bo. 

48. Et Itant partis des montagnes 
de Habarim , ils camperent aux monta- 

Jnes de Moab , pres dujourdain, vers 
enco. 

49. Et ils camperent pres du Jour- 
dain, depuis B6th - jefcimoth jui'qutt 
Abel-fcittim , aux campagnes de Moab. 

50. Et PEternel paria a Moyle aux 
campagnes de Moab , pres du Jourdain 
de Jlrico , difant : 

51. Parle aux enfans d'lfraBl , & di- 
leur: Puis que vous allez pafler le 
Jourdain^ottf tntrcr au pays de Canaan ; 

52. Chaflez de devant vous , tons les 
habitans du pays , & brifsz toutes leurs 
figures, rompez toutes leurs images 
de fonte, & detruifez tous leurs hauts 
lienx. 

53* Et rendez-vous maitres du pays, 
& habitez-v. Car je vous ai donnl le 
pays pour le poflSder. 

54* Et vous heriterez le pays par 
fort felon vos families : A ceux qui lont 
en plus- grand nombre , vous donnerez 
plus d'heritage ; & a ceux qui font en 

Slus petit nombre, vous donnerez moins 
'heritage ; chacun aura felon qu'il lui 
fera Ichu par Tort, & vous heriterez 
felon les Tribu* de vos peres. 

55. Mais il vous ne chaflez pas de 
devant vous les faabitans du pays, il 
arrivera que ceux que vous aurez laif- 
i'es de refte d'emreux feront comrae 
des opines a vos yeux , & comme des 
poihtes a vos cdtes , & ils vous ferre- 
ront de pres dans le pays dont vous 
ferez les habitans. 

56. Et il arriveroit que je vous ft- 
rois comme j'ai deflein de leur faire. 

REFLEXIONS. 
pe rut par la^ volont6 de Dieu que 



pres que les enfans d'llraei fureut for- ^ les enfans dTtracl firent tous 1* 

tis du pays d'Egypte , au premier jour divers campemcns qui iont rapport6s 

du cinquieme mois f Idansne chapitre, puis qne la Nu6e 

39. £t .Aaron itoit ag£ de cent tingt qui les fuivok leilr jnarquoit la route 

qu'ils 
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qu'ils devoient tenir , & les Tieux ou^is 
devoient s'arreter. II. Pendant Les qua. 
rante ans qu'ils paflerent dans le De- 
fcrt , lis change*rent fouvent de de- 
nreures , ayant fait quarante deux fta- 
tions ; parce qu^tant en fi grand nom- 
ine , ils n'auroient pu fubfifter Ion li- 
tems dans un meme endroit avec leurs 
troupeaux. III. L'Hiftoire fainte ne 
parle que de ce qui arriva au com- 
mencement & a la fin de ces quarante 
ans ; parce que les e*venemens les plus 
cpnfiderables de cette par tie de Phif- 
toire de ce peuple fe paflgrerit d'a- 
bord apres qu'il hit forti d'Egypte, & 
peu avant leur entree dans le pays de 
Canaan & la mort de Moyfe. 

CHAPITRE XXXIV. 
Moyfe marque , par le eommandement de 
DieHy les frontier es du pays de Ca- 
naan* fui reftoit a. conquerir de t au- 
tre cote du Jourdain. // % // ordonhe 
que ce pays foit partage a. heuf Tri- 
bu* £F demie , £7* il nomme les per- 
fonnes qui devoient /aire ce partage. 

L'ETERNEL parla enoore a Moyfe , 
. dilant: 

2. Ordonne ceci aux Enfans d'Ifrael, 
& di-leur: Comme vous allez entrer 
au pays de Canaan , c'cji ici le pays 

?Lui vous e*cherra en heritage, favoir 
e pays de Canaan felon fes bornes. 
3. V6tre frontiere du cdte" du midi 
fera depuis le deTert de Tiin , le leng 
d'Edom , & vdtre frontilre du cdte* du 
midi commencera au bout de la mer 
/alee vers Porient. 

x 4« Et cette frontiere tournera dueo- 
ti du midi vers la montle de Hakrabbim, 
& paflera jufqu'it Tiin ; & elle abouti- 
ra du cote* du midi a Kades-barnd, & 
fortira aufli en Hatfaraddar , & paflera 
jufqu'a Hatfmon. 

5. Et cette frontiere tournera depuis 
Hatfmpn jufqu'au torrent d'Egypte, & 
elle aboutira a la mer. 

6. Et pour la frontiere d'occident, 
vous aurez lagrande mer, Scfes limites; 
ce vous fera la frontiere occidental. 
' 7. Et ce fera ici vdtre frontiere du fep- 
tentrion: Depuis la grande mer vous 
marquerez pour vqs. limites la monta- 
gne de Hor. 

8. Et de la montagne de Hor. vous 
marquerez pour vos frontteres rentr^e 
de Hamath , & les iflfues de cette fron- 
tiere aboutiront a Tfedad. 

9. Et cette frontiere paflera jufqu'a 
Zipbron , & elle aboutira a Hatfar-he- 
Dan ; telle fera vdtre frontiere du fep- 
tentrion. 

io. Puis vous marquerez" pour vps 
frontieres vers V orient , depujs Hatfar- 
henan vers Scefcharii. - • . . 

1 1. Et cettp frontiere defcendra de i 
Scepham a Riblath , du cdt6 de Po. 
rient de Hajin ; #"**' frontiere defcen^ 
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de Kinnereth vers Porient. 

12. Et cette frontiere defcendra juf- 
qu'au Jourdain , 8c elle aboutira a la 
mer fal6e. Tel fera le pays que vous 
aurez, felon les confins tout autour. 

13. Et Moyfe fit ce commandement 
aux Enfans d'Ifrael , difaut : C % eft-\k le 
paVs que vous h^riterez par fort, que 
l'Etemel a commande" de donner a neuf ' 
Tribus, & a la moitie" d'une Tribu* 

14. Car la Tribu des . defcendans de 
Ruben , felon les families de leurs p£- 
res , & la Tribu des defcendans de Gad, - 
felon les families de leurs pe>es, ont 
pris leur heritage ; la moiti£de la Tri- 
bu de Manafle a pris aufli fon heritage. 

15. Deux Tribus & la moitie d'une 
Tribu ont pris leur heritage au deca 
du Jourdain de Jerico , droit vers le 
levant 

16. L'Eternel parla encore a Moyfe,. 
difant : 

17. Ce font ici les noms deshommes 
qui vous partageront le pays, favoir 
Kleazar le Sacrificateur , 8c Jofue* fils 
de Nun. 

18. Vous prendre* aufli un des Prin- 
cipaux de chaque Tribu , pour faire 
le partage du pays. 

19. Et ce font ici les noms de oes 
hommes: Pour la tribu de Juda, Ca- 
leb fils de Jephimne* : 

20. Pour la tribu des defcendans de 
Simeon , Samuel fils de Hammiud : 

21. Pour la tribu de Benjamin, Eli- 
dad fils de Kiflbn ; 

22. Pour la tribu des defcendans de 
Dan , eelui qui en eft le Chef, Buklti, 
fils de Jogli: 

23. Pour lcs defcendans de Jofeph ,' 
pour la tribu des defcendans de Ma. 
naue' , celui qui en eft le Chef, Han- 
niel fils d'Ephod: 

/♦/. n« ur i a tr jbu »des defcendans 
d' n, celui qui en eft le Chef, 

K Us de Sciphthan : 

lr la tribu des defcendans de 
Zi celui qui en eft le Chef, Elit- 

ih Is de Parnac : 

>ur la tribu des defcendaoi 
d' celui qui en eft le Chef. 

Pl„.„, .Js de Hazan: 

27- Pour la tribu . des defcendans 
d\£icer , celui qui en eft le Chef, Ahiud, 
tils de Scelomi: 

28. Et pour la tribu des defcendans , 
de Nephthali , eelui qui en eft le Chef, 
Pedahel, fils de Hammiud: 

29. GH font la ceux auxquels l'Eter- 
nel commanda de partager- Ph^ritage 
aiix Enfans d'Ifrael au pays de Canaan. 

._ RE-FLE XL O N S. 
pTSft une chofe remarquable, qu'a- 
V* vant que ie Peuple d*ITra€l eftt com- 
mence a conque*rir le pays de Canaan 
qui etoit de l'autre cdte' du Jourdain , 
Moyfe , par Pinlpiration de Dieu , 



dant s'etendrajufqu'aliacdte delamet maroua ivec pr^ciRon les bornes de 

, .■ .». •„ .•■•, i^ff 5 . ■ - ce 
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ce pays la. Cela montre bien fenfible- villes : Vous lcs donncrez avec leurs 

villes que vous don- 
Bon des enfans d'lf- 
nnerez plus, de la 
en auront plus , & 
moins , de la Portion 
ront moins: Chaoun 
les aux Levites, a 
itage qu'il poffldera. 
I parla a Moyie, 

lfans d'Ifrae! , & di- 
us aurez pafie* le 

au pays de Canaan l 
ous des villes qui 
lies de refuge , amr 

qui aura frape" a 
[bnne par megarde,- 

s vous feront pour 
arant du fang ; & le 
ra point , qu'il n'ait 
'Afiemblge en juge- 

s la done que vous 
y en aura fix de re- 

iblirez trois au deqi 
)us Itablirez les trois 
Canaan, qui feront 

js ferviront de refu- 
[fragl, & a Pettan- 
ni habite parmi eux, 
e aura frape a mort 
par megarde s'y re* 

wne en frape un au- 
nent de fer , & qu'il 
urtrier; & on puni- 
jurtrier. 

ape d'une pierre pfil 
: S A qu'il puifle mou- 
meme qu'il en meure, 
& on punira de mort 

;'il le frape dhminf- 
[»'<? ait en fa main, 
mrir de ce coup , & 
rare , il eft meurtrierj 
mort ce meurtrier. 
i eft garant dufang % 
meurtrier ; quand il 
ourra le faire mourir. 
baine il le poufle, 
\ue chofe fur lui de 
lu'il en meure ; 
nimitie" il le frape de 
>n meure \ on punira. 
i Pa frape" , car il eft 
ranf du Jang pourra 
luand il le rencon- 

;as fortuit , fans ini« 
Te, ou sUl jette fur 
, mais fans defiein \ 
it point fon ennemi, 
& 
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& ne cherchant point fon mal , it fait ft aux Magiftrats t que le meurtre com- 

mis vofontairement , eft no crime dont 
la vengeance doit etre faite. Dieu defend 
ici tormellement , ft meme a rtftere'es 
fois, de laifler vivre les meurtriers, 
ft de prendre aucune ranc,on pour le 
rachat de leur vie; il declare que Mm- 
punite* de ce crime attire fa malldic 
tion fur les pays ou il fe commit, ft 
qu'il n'y aura point d'expiation pour 
un pays ou le fang aura iti rlpandu 
impunement tela doit infpirer une 
extreme horreur pour le meurtre, ft 
pour tout ce qui y conduit; ft fait 
voir que les Princes ft les Magiftrats 
ne peuvent du tout point exemter de 
la punition les meurtriers volontaires. 
A regard des meurtres involontaires , 
pour lefquels Dieu avoit Itabji des Vil- 
les de refuge , les loix que Dieu don* 
ne a ce fujet montrent que ces fortes 
de meurtres ne doivent pas etre pu- 
nis ; qu'en general tout ce qui arrive 
involontairement , & fans qu'il y ait 
de ndtre faute , ne nous rend point 
coupables , ni devant Dieu , ni devant 
les bommes. 

CHAPITRE XXXVI. 
Ce ebafitre eentient une hi far laqueUe 
il eft erdenvU* que quand U y attreit 
des files quijereient heritieres dts ter» 
res de leur flam 
r ees de fe marier dans leur Tribu. 



tomber fur lui quelque pierre fans Pa. 
?oir vfl ; ft quMl puifle mourir de et 
<utp , & meme qu'il en raeure ; 

24. Alors l'Aflemblee jugera entre 
cclui qui a frapl , ft le garant dm fang, 
felon ces loix. 

2*. Et l'Aflemblee dllivrera le meur- 
trier de la main du garant du fang , 
& le fera retourner a la ville de re- 
fuge, ou il s'^toit enfuY, ft ou il de- 
meurera jufqu'a la mort du Souverain 
Sacrificateur , qu'on aura oint de la 
unite hoile. 

26. Mais fi le meurtrier fort en quel- 
que manilre que ce foit hors des bor- 
iws de la ville de refuge , ou il s'£- 
«»Jt retire*. 

27. Et que le garant dufane le trou- 
ve hors des bornes de la ville de re- 
nige , & que le garant du fang tue le 
nenrtrier, il ne fera point coupable 
de meurtre. 

28. Car il doit demeurer dans la vil- 
le de fon refuge, jufqu'a la mort du 
Souverain Sacrificateur ; mais apres la 
mort du Souverain Sacrificateur, le 
meurtrier retournera dans la terre de 
fi pofTeffion. 

29. Et ce feront iei vos ordonance* 
« droit dans vos ages en toutes vos 
demeures. 

.30. Celui qui a droit de faire mou- 
n * i ne punira de mort le meurtrier , 
que fur la depofition de tlufieurs te- 
noins ; mais la difefitien d'un feul te- 
ttoin ne fuffira fas jour /aire mourir 
qnelqu'un. 

3i. Vous ne prendrez point de ran- 
e,on pour la vie du meurtrier , qui eft 
aechant £r digne de mort; mais on 
"« punira de mort 

32. Et vous ne prendrez point de 
raacon pour le laifler retirer dans la 
** "lie de fon refuge . ni pour le laifler 
burner habiter <\ pays jufqu'a la 
Wort du Sacrificateur. 
.33. Et vous ne lbuillerez point le 
pys ou vous etes ; car le fang fouiUe 
" P a YS» ft il ne fe fera point d'ex- 
piation pour le pays , du fan; 



familUy eMes fereient •bli- 
gies de fe marier dans lew Tribu. 
ALors les Chefs des plres de la fa- 
* mille des defcendans de Galaad, 
fils de Makir,iils de Manafle*. d'en- 
tre les families des enfans de Jofeph, 
s*approch<rent , ft parlerent devant 
Moyfe , ft devant les Principaux qui 
e*tofent les Chefs des peres des enfans 
d'Ifiratt , 

%. Et ils dirent: L'Eternel a com- 
manded a Monfeigneur de donner aux 
enfans d<Ifra€l le pays en heritage par 
fort; ft Monfeigneur a requ le com* 
mandement de l'Eternel , de donner 
r heritage de Tfelophcad n6tre firlre 4 
fes filles. ^ 

3. Si elles font mariees a quelqu'un 
des enfans desautres tribus d'llraCl, 
leur heritage feradte* de Fhe'ritagede 



Pays ou vous allez demeurer, & airpark fort. 

jniheu duquel j'habiterai 5 car je fuis\ 4. Meme quand le terns du Jubile* 
*. fcternel qui habite au milieu des en-; viendra pour les enfans d'lfragl , on 
nn s d'lfra^l. . ajoQtera leur heritage a Th^riuge de 

T REFLEXIONS. |la Tribu dans laauelle elles £e feront 

[^ Etablifiement des villes que Dieu fit! mariees ; ainfi leur heritage fera retran- 
A amgner pour l'habitation des Levi- che" de I'h^ritage de nos peres. 

des! 5. Et Moyfe fit aux enfans d'lfragl 
loit le commandement qu'il avoit requ de 
oicja bouche de I'Eternel, ft leur dit: 
gli- Ce que la Tribu des defcendans de 
ou-j Jofeph dit, eft fort jufte. 
out 6. Ceft ici ce que I'Eternel a com- 
ge$ mande aux filies de Tfelophcad, di- 
N 4 fant ; 
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fant :• Elles fe marieront a qui elles, 
voudront; toutefois elles feront marines 
dans quelqu'uhe des families de la 
Tribu de leurs pdres. 

7. Ainu* riie*ritage ne fera point tranf- 
porte* parmi les enfans d'Ifrael de Tri- 
bu en Tribu ; oar chacun des enfans 
d'Ifrael demeurera dans PhSritage de 
la Tribu de fes pe>es, 

8. Et toute fllle qui fera he*ritie>e 
de qnelque poflefiion , d'entre les Tri- 
bus des enfans d'lfrafel , fera marine a 
quelqu'un de la famille de la Tribu 
de fon pdre , afin que chacun des en- 
fans d'Ifraei he*rite l'he'ritage de fes 
peres, 

9. JL'he'ritage dono ne fera point tranf- 
porte* (Tune Tribu a une autre ; mais 
chacun d'entre les Tribus des enfans 
d'Ifrael fe tiendra a fon heritage. 

io. Les filles de Tfe*lophcad firent 
comme l'Eternel avoit commands' a 
Moyfe, 

ii. Car Mania, Tirtfa , Hogla, Mil, 
ca , & Noha , filles de Tftlopbcad fe 
marierent aux enfans de leurs oncles; 

12. sAinft elles fu rent marines a ceux 
qui' etoient des families des defcen- 
dans de ManafifiS, fils de Jofeph; & 



de la famille de leur pe*r.e. 

13. Ce font la les commandemens & 
les ordonnances que l'Eternel donna 
par Moyfe aux enfans d'Ifrael, aux 
campagnes de Moab , pres du Jourdain 
vers Jgrico. 

R E F I E X I N S, 
T A loi contenue' dans ce chapitre fut 
*■* donn£e en explication de celle qui 
a it€ raport6e au chapitre XXVII. 
de ce livre , touchant les filles de Tf&. 
lophcad, que Dieu avoit admifes a 
avoir leur portion dans les terres de 
leur Tribu. On demanda a Moyfe , fi ; 
ces filles veuant a fe marier dans une 
autre Tribu , ces fonds paiTeroient dans 
cette Tribu la. Sur quoi Dieu ordon* 
na , que les filles qui feroient dans ce . 
cas fe marieraient dans leur propre 
Tribu. Mais cela ne regardoit que les 
filles qui Itoient hejritieVes des fonds 
de terres; car pour les autres, elle 
pouvoient fe marier hors de leur Tri-. 
bu ; de quoi Ton a des exemples dans 
l'Hifloire Sainte, Le but de cette. loi 
Hoit d'empfccher que les Tribus & les 
heritages tie fe confondiflent ; la difc 
tinftion des Families & des Tribus 
devant fubfifter jufqu'a la venue du . 



leur heritage demeura dans la TribuyMeffie. 

*** *f* *w »■» »■» *w . »■> **5 . S** , *■» Sf* «fl *H **| *H *W *n »f| »W 91k 

It 

D E U T E R N M E, 

CIWimBMB LIVKS 

Z> E M T S E. 

ARGUMENT. 

Le cinquiime Livre de Moyfe eft appeUe Deuteronorae. Ce mo$ 
Jigmfie Seconde Loi, gf ceLwre eft ainfi nonrniQ, farce que, 
c'eft une repetition des Lot* que Dieu avoit dounies quarante 
ant auparavant au peuple £l$ratl % apres qu*il fut forti cTE* 
gypte Dieuvoulut que Moyfe ripetht ces Low avant que de 
tnomir , parce que ceux qui les avoient ou'ies la premiere fois 
itoient tour marts dans le defert. On lit , outre cela , dans 
ce livre , plufieurs belles exhortations , que Moyfe adrejfa 
Ifra'eites avant fa nwrU 



CHAPITRE I, 

Mayfe rapturte I. La route que let en* 
fans tTffrael avoient prife apres leur 
jortie d'Egjpte. 11. V etablijfement des 
Juges £T 4es Magiftrats 4e ce Peupte. 



III. jLeur Report fie ttoreb , leur arrU 
yee a Kades-barne , & ce qui leur 
etoit arrive lors quHLs fe rtvolti*. 
rent centre Dieu , apres que les efpione 
eurent vifite le pays de Canaan ; ET U 
funition que Dieu fit de cette revolte. 

CE 
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Gl Cent ici les paroles que Moyfe 
dit a tout IfraeJ iu dega du 
Jourdain au deTert, dans unc 
campagne, vis-a-vis de la Mer 
rouge, & entre Paran & Tophel, & 
Labad, & Hatftroth, &Dizahab f 

2. // y a onze journles depuis Ho- 
reb , par le cheirun de la montagne de 
S^hir , jufqu'a Kades-barnl. 

3. Or en la quarantieme annle , au 
premier jour de l'onzieme mois , Mov- 
ie dit aux enfans d*Jfra£l tout ceque 
PEternel lui avoit command* de leur 
dire; 

4. Apres qu'il eut deTait Sihon Roi 
des Amorrhlens, qui habitoit a Hefo 
bon , & Hog Roi de Bafc.an , qui ha- 
Jritoit a Hafqtaroth £T Edrtfii. 

5. Moyfe done commenqa aexpliquer 
cette Loi, au de^a du Jourdain, au 
pays de Moab , difant : 

6. L'Eternel ndtre Dieu nous parla 
en Horeb , 8c nous dit : Vous avez 
aflez demeure* fur cette montagne ; 

7. Tournez , & partez , & allez vers 
la montagne des Amorrhlens , & dans 
tous les lieu x circonvoifins , a la cam- 
pagne , a la montagne , & dans la 
plaine , & vers le midi , 8c fur la cdte 
de la mcr , au pays des Cananlens , 
& au Liban , jufqu'au grand fleuve , 
qui eft le fleuve d'Euphrate. 

8. Regardez , j'ai mis devant vous 
le pays ; entrez 8c poiKdez le pays 
que PEternel a jure" de donner a vos 
peres , Abraham , Ifaac 8c Jacob , & 
a leur poftente" apres eux. 

9. Et je vous parlai en ce terns la , 
8c je vous dis : Je ne puis fufiire moi 
feul pour vous tous, 

10. L'Eternel v6tre Dieu vous a mul- 
tiplies , & voici vous etes aujourd'hui 
en grand nombre comme les Voiles 
du ciel. 

11. Que PEternel le Dieu de vos 
plres vous fafie croitre encore mille 
ibis autant , & qu'il vous benifle, com- 
me il vous Pa dit 

12. Comment porterois-ie moi feul 
vos peines, vos charges, &vosproces? 

13. Prenez de vos Tribus des gens 
fages, habiles, & connus, & je vous 
les donnerai pour Chefs. 

14. Et vous me rlpondites 8c me 
dites : II eft bon de faire ce que tu as dit. 

15. Alors je pris des Chefs de vos 
Tribus, des hommes fages & connus, 
8c je les gtablis Chefs fur Vous , Gou- 
verneurs fur milliers , & fur cen- 
taines , cinquantaines & dixaines , & 
Officiers dans vos Tribus. 

16'. I en 

ce terns eu- 

tez Its Ve- 

res, & >m< 

me & i eft 

aveq ta 

17, Vous n aurez pome aegara a, Pa. 



parence de la perfonne en jugement; 
vous tcouterez le petit comme le grand ; 
vous ne craindrez perfonne ; car le ju- 
gement eft de Dieu; & vous ferezve- 
nir devant moi la caufe qui fera trop 
difficile pour vous, 8c je Plcouterai. 

18. Et en ce terns la je vous ordon. 
nai toutes les chofes que vous auriez 
a faire, 

19. Puis nous partimes d'Horeb, 8k 
nous marchames par tout ce grand 8c 
aftreux deTert , que vous avez vu, par 
le chemin de la montagne des Amor* 
rhlens.ainfi que PEternel ndtre Dieu 
nous Pavoit commandd, 8c nous vin. 
mes jufau'a Kades-barne\ 

20. Alors je vous dis : Vous etes 
arrives jufqu'a la montagne des Amor, 
rhlens, que PEternel n6tre Dieu' nous 
donne. 

a i. Regarde, PEternel ton Dieu met 
devant toi le pays : monte £? pofiedo 
U , felon que PEternel le Dieu de tes 
p£res te Pa dit; ne crain point, 8c 
ne t'eTraie point. 

22. Et vous vintes tous vers moi , 
& vous me dites ; Euvoyons des hom. 
mes devant nous , qui Ipient le pays t 
& nous raportent des nouvelles du che- 
min par lcquel nous monterens , & des 
villes ou nous devrons aller, 

23. Et ce difcours me plut; ainfi 
je pris douze hommes d'entre vous , 
un nomine de chaqtte Tribu. 

24' Et ils fe mirent en chemin , 8c 
e"tant months fur la montagne, ils vin. 
rent jufqu'au torrent d'Efcol , & epil- 
rent le pays. 

25. Et ayant pris dans leurs mains 
du fruit du pays , ils nous Paporterent, 
& nous en donngrent des nouvelles . 
& ils dirent: Le pays Que PEternel 
ndtre Dieu nous donne eft bon, 

26. Mais vous ne voulutes point y ' 
monter , & vous futes rebelles au com- 
mandement de PEternel v6tre Dieu. 

27. Et vous murmurates dans vos 
tentes difant : Parce que PEternel nous 
haYftoit, il nous a fait fortir du pays 
d'E^ypte , afin de nous livrer entre les 
mains des Amorrhgens pour nous ex. 
terminer, 

28. Ou monterions-nous ? Nos fr^res 
nous ont fait fondre le coeur , en none 
difant : Le peuple eft phis grand que . 
nous & d'une taille bewcouP plus hau» 
te ; les villes font grandes & Fortifi^es 
de murs qui vont jufqu'au ciel, 8c mi- 
me nous avons vu la des defcendans 
des Hanakins. 

29. Mais je vous dis : N*ayez point 
de peur, & lint. 

30. L'Ete ui mar, 
che devant 11 com* 
battra pour ait pout, 
vous»deva] gypte; ' 

31. Et d; 1 as vu. 
que rgtern, 5 , com- 

N 5 me 
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me un homme porteroit fon fils, dans 
tout le chemin que vous avez fait, 
jufqu'a - ce que vous fuffiez arrives en 
ce lieu. 

32. Mais tout ce que je vous dis 
ne vous put porter a croire encore a 
l'Eternel vdtre Dieu, 

33. Qui marchoit devant vous par 
1 c chemin , pour vous chercher un lieu 

Sour camper , dans U colemne de feu 
e nuit , afin de vous montrer le che- 
min , war lequel vous deviez marcher ; 
& de jour dans la nuee. 

34* Alors l'Eternel entendit la voix 
de vos paroles , & fe mit en grande 
colere, « jura, difant : 
35. Si aucun des hommes de cette 



plufieurs jours , tout autant de jours 
que vous y aviez demeure. 

REFLEXIONS. 
f A repetition que Moyfe fit , par l'or- 
^ dre de Dieu; de ce qui etoit arri- 
ve aux IfraSlites, & des Loix qu'il 
leur avoit donnles , avoit pour but rinf- 
rruftion de ce peuple ; & cela nous 
montre qu'il veut qu'on ie fouvienne 
toujours de fes loix & de fes bienfaits.^ 
ri. II paroit de ce chapitre , que c'eft 
une chofe conforme a la volonte de 
Dieu , & ne'ceflaire pour maintenir l'or- 
dre dans la lociete, qu'il y ait des 
Magiftrats & des Juges ; mais qu'il 
taut aufli que ces charges foient con- 
fines a des gens integres , qui les exer- 



mechante generation voit ce bon pays j cent confciencieufement , & qui rendent 
que j'ai jure de donner a lenrs peres ; la juftice a chacun , fans avoir egard 
36. Excepte Caleb fils de jephunneila l'aparence des perfonnes. III. Moy- 



c*eft lui qui le verra , & je lui don- 
nerai & a fes enfans le pays fur le- 

;uel il a marche , parce qu'il a per- 
Svere a fuivre l'Eternel. 

37. L'Eternel s'eft meme mis en cot 
lere contre moi a caufe de vous, di- 
fant : Tu n'y entreras pas toi-meme 
non plus ; 

38. Mais Jo€u6 fils de Nun, qui te 
fert , y entrera : Encourage-le, car c'eft 
lui yd mettra les enfans d'Ifrael en 
pofleflion de ce pays. 

39. Et vos petits enfans, defquels 
vous avez dit , qu'ils feront en proie ; 
& vos enfans, qui aujourd'hui ne fa* 
vent ce que c'eft que le bien ou le mal , 
feront ceux qui y entreront, & je leur 
donnerai ce pays , & ils le poflgderont. 

40. Mais vous, retournezen arriere, 
& allez au deTert par. le chemin de 
la Mer ilouge. 

41. Alors vous repondites , & vous 
me dites: Nous avons peche contre 
l'Eternel ; nous monterons & 

combattrons, comrae l'Eternel .-,,— »— 

Dieu nous a command^. Et ayantjde Dfeu. 



fe recita aux enfans d'Ifrael l'hiftoire 
de la rebellion de leurs peres & de 
la punition que Dieu en fit , afin qu'ils 
profitafient de cet exemple, & qu'ils 
ne ftnTent pas rebelled comme leurs pe- 
res l'avoient ete. Ce recit devoit tai- 
re d'autant plus d'imprefiion fur eux» 
que les menaces que Dieu avoit faites 
dans cette occafion la etoient accom- 
pli es ; & que de tous ceux qui vi- 
vo i en t lors de cette revoke, & qui 
etoient fbrtis d'Egypte , il n'en etoit 
refte aucun en vie, a la referve de 
Jofue & de Caleb. St. Paul nous mon- 
tre l'uiage que nous devons faire de 
cette hilfoire, lorlqu'il dit dans l'Epi-- 
tre aux Uebreux , que comme ce nit 

f>our punir les murmures & les rebel- 
ions des Ifraglites, que Dieu protefta 
Su'ils n'entreroient point dans lepays 
e Canaan , nous devons craindre, que 
nous ne lbyons aufii exclus , par n6- 
tre incredulite & par notre deTobei'f- 
nous j faoce , de la Canaan ceiefte , & du re- 
ndtre ! pos_qui eft reTerve pour le peuple 



A*. MA ... 






pris chacun vos armes , vous entrepri- 
les de monter fur la montagne. 

42. Et l'Eternel me dit ; Di-leur : 
Ne montez point, & ne combattez 
point, car je ne fuss point au milieu 

*byez 

s ne 

re« 

de 

ion 

iroit 
ous, 
t>eil- 
juk 

•leu- 

rnel 

ne 

des 
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CHAPITRE II. 

Moyfe raporte , /. Le pajfage des enfant 
dflfrael fur let fronticres des Idumeens f 
des Meattites , & du H ammonites ; 
£T la defenfe que Dieu fit aux Ifrae. 
lites de traiter ces peupies en ennemis. 
En fecond lieu, la vi&eirc du peuple 
drifrael fur Sihon Roi des Simor- 
rheens. 
A Lors nous revinmes en arriere , 
** & nous allames au defert par le 
chemin de* la Mer Rouge, comme 
l'Eternel ni'avoit dit; & nous Surna- 
mes longtems pros de la montagne de 
Sehir. 

1. Et l'Eternel parla a Moyfe , di- 
fant: 

3. Vous avez aflez fait, le tour de 
cette montagne ; tournez vous vers le 
leptentrion. 

4. Et fai ce commandement au pen* 
pie , difant : Vous allez paOtr i la 

fron- 
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frontitre de vos fteres les enfans d'E- point dedlmtfl avec eux. car je ne te 



fail , qui demeurent a Sthit , & ils au. 
root peur dc vous ; mais foycz bien fur 
vos gardes. 

5. JTayez point de dimple* avec eux • 
car je ne vous donnerai pas un feul pi£ 
tie terre de leur pays ; parce que j'ai 
donn* a Efau en heritage la montagne de 
S-hir. 

6. Vous achetfcrez d'eux les vivres 
ptw de l'argent , & vous en mangerez; 



donnerai rien du jjays des defcendans de 
Hammon en heritage , parce que je 
l'aidonne* en heritage aux defcendans 
deXot 

20. Ce pays auffi a 6t€ rlputl le pays 
des RephaYns ; car les RephaYns y habi- 
toient auparavant; & les Hammonites 
les apelloient Zamznmmins ; 

21. Cetoit un peuple grand & nom- 
breux , & de haute taille , comme les 



vous acheterez auffi d'eux Peau pour Hanakins ; mais l'Eternel les dtouifit 
de l'argent, & vous en boirez. devant eux; & ainfi ils. les dlpoflgdlj 

7. Car l*Eternel ton Dieu t'a Wni | rent , & y habitlrent a leur place. 



dans toutes les ceuvres de tes mains , 
il a connu le chemin que tu as tenu par 
ce grand deTert ; £T rEternel ton Dieu 
a eti avec toi pendant ces quarante ans, 
£7 rien ne t'a manque*. 

ft. Nous nous d&ournames done 
de nos fr€res les defcendans d'Efatt , 
qui demeuroient a S£hir , depuis le che- 
min de la campagne , depuis J^lath , 
& depuis Hetsjongulber ; & de la nous 
nous d£tournames & nons paffames 
par le chemin du deTert de Moab. 

9. Alors TEternel me dit : Ne traitez 
point les Moabites en ennemis , & n'en- 
trez point en guerre avec eux ; car je 
ne te donnerai rien de leur pays en he- 
ritage ; parce que j'ai donne Har en he- 
ritage aux enfans de Lot. 

10. ( Les Emins y habitoient aupara- 
vant. tpU etoient un peuple gfand , &en 
grand nombre , & d'une haute taille , 
comme les Hanakins. 

11. Et en effet , ils oht 6ti riputis 
pour des G6ans , comme les Hanakins ; 
mais les Moabites les appelloient Emins. 

12. Les Horiens demeuroient audi au- 

Saravant a Slhir; mais les defcendans 
'Efau les en d*pofle*de>ent x & les d6- 
truiiirent de devaat eux ; & Us y habits- 
rent a leur place, comme Iftaei a fait 
au pays de ion heritage , que rEternel 
lui a donnl. ) 

13. Mate maintenant levez-vous & 
paflez le torrent de Z.red. Et nous paf- 
iames le torrent de Zlred. 

14. Or le tems que nous avons mar- 



22. Ceft ainfi qu'il avoit rait aux def- 
cendans cTEfatt , qui demeuroient a S6- 
hir , quand il dltruifit les Horiens de- 
vant eux ; & e'ejt ainfi qu'ils les dlpoflg- 
derent , & qu'tts y habrt&ent a leur pla- 
ce jufqu'a ce jour. 

23. Les Hauviens dememe, qui de- 
meuroient a Hatferim , jufqu'a Gaza , 
furent dltruits par les Caphthotins , qui 
e*tant fortis de Caphthor vinrent habiter 
en leur place. 

24. UEternel dit aujp: Levez vous , 
partez, & paflez le torrent d'Arnon : Re- 
garde , j'ai livre* entre tes mains Sihon 
Roi de Hefqbon Araorrhe'en , avec fon 

Says : Commence a en prendre pofTef- 
on , & entre en guerre avec lni. 

25. Aujourd'hui je commencerai a jet- 
terla frayeur & la peur de ton nam fur les 
peuples qui font fous les cieux ; car ayant 
out parler de toi, ils trembleront, & 
ils feront en angoifle a caufe de ta pr£- 
fence. 

26. Alors j'envoyai du deTert de K£- 
dlmoth des deputls a Sihon Roi de Hefij- 
bon , avec d>s paroles de paix , diiant : 

27. Permets que je pafle par ton pays, 
& j'irai par le grand chemin , fans me 
dltonrner ni a droite ni a gauche. 

28. Tu me feras diftribuer des vivres 
pour de l'argent , afin que je mange ; tu 
me donneras de l'eau pour de l'argent , 
afin que je boive ; permets feulement que 



j'y pafle. 
29. Comme me 1'ont permis les! en- 

__,. __ -. _____ , __„_- fans d'Efaii qui demeurent a Sdhir , & 

che^epuis Kadts-barnl , jufqu'au paflk- les Moabites, qui demeurent k Har ; 

fe du torrent de Zlred , fut de trente & ' jufqu'a ce que je pafle le Jourdain , 
uit ans , jufqu'i ce que toute cette &\pow entrer au pays que l'Eternel ndtre 
n-ration la ^Javoir les gens de guerre , Dieu nous donne. 
ifur -••••• 



eOt €ti confum.e du milieu du camp , 
comme TEternel le leur avoit jure*. 

is. Auffi la main de l'Eternel a iti 
fat eux pour les dltruire du milieu du 
camp , jufqu'ik-ce qu'il les eut confum_s. 

16. Et il eft arrivl que tous les hom- 
mes de guerre d'entre le peuple out iti 
confumes & font morts. 

17. Et TEternel me parla , difant : 

18. Tu vas pafler aujourd'hui les fron- 
ti^res de Moab , favoir Har ; 

19. Et tu aprocheras de la f rondure 
des enfans de Hammon ; tu ne les trai 
teras point en ennemis , & tu n'auras 



30. Mais Sihon Roi de Hefqbon ne 
voulut point nous laifler pafler par fon 
pays ; tar TEternel ton Dieu avoit endur- 
ci fon efpric, & roidi fon cceur, afin 
de le livrer entre tes mains , comme tu 
le wit aujourd'hui. 

31. Et TEternel me dit: Regarde, 
j'ai commend de te livrer Sihon avec 
(on pays; commence _. pofftder fon pays, 
pour le tenir en heritage. 

32. Sihon done fortit contre nous, 
lui & tout fon peuple , pour cotnbattre 
_t Jahats. 

33. Mais rEternet nOtre Dieu nous le 

li- 
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livra , 8c nous les battimes , lui , fes en* 
fans , & tout Ton peuple. 

34. Et en ce terns la, nous primes 
toutes fes villes ; & nous de'truifimes a la 
faqon de l'interdit toutes les villes ou 
Itoient les hommes, les femmes , & les 
enfans, ST nous »>laifiames rien derefte. 

3*. Nous pillames feu I e men t les betes 
pour nous , 8c nous eumes le butin des 
villes que nous svions prifes ; 

36. Depuis Haroher, qui eft fur le 
bord du torrent d'Arnon , & la ville qui 
•ft dans le torrent, jufqu'a Galaad, il 
n'y eut pas une ville qui pftt fe garantir 
de nous; l'Eternel notre Dieu nous les 
livra tcutes ; 

37. Excepte* le pays des enfans de 
Hammon , dont tu ne t'es point apro- 
che* , ni d'aucun endroit qui touche le 
torrent de Jabbok , ni des villes de la 
montagne , ni d'aucun lieu ou l'Eternel 
notre Dieu nous avoit deTendu dialler. 

REFLEXIONS. 
iL taut faire deux confid^rations fur cet- 
* te lecture : I. Que lorfaue le peuple 
d'lfraeU pafla fur les frontiers des Idu- 
m6ens , des Moabites , & des Hamrao- 
nites , 8c que ces peuples lui refuKrent 
le paflage , Dieu ddfendit aux Israelites 
de leur faire aucun mal , parce qu'ils a- 
voient une origine commune avec eux , 
les Idumeens deftendans d'Efaii frere 
de Jacob , & les Moabites 8c les Ham- 
monites tirans leur origine de Lot , ne- 
veu d' Abraham. Outre cela, Dieu ne 
voulut pas qu'on traitat ces peuples en 
ennemis , a caufe qu'il leur avoit don- 
ne le pays qu'ils nabitoient. Nous voy- 
ons par la aue Ton ne doit jamais fe ven- 
ger , ni faire des guerres injuftes , ni 
Gter aux autres ce qui leur appartient. 
La feconde conGtf Oration eft, que les 
enfans d'lfrael vainquirent le Roi des 
Amorrhe'ens , & prirent fon pays par le 
fecours de Dieu ; par ou ils purent re- 
connoitre la verite des promeffes • que 
Dieu leur avoit faites de leur donner le 
pays de Canaan , & s'afturer qu'il les 
mettroit bientdt en pofleffion de tout le 
refte de ce pays - la. 

CHAPITRE III. 
Ce chapitre contient trots chofes : /. Le re- 
cti de la viftoire du peuple d'lfrael fur 
Hog Roi de Raff an. IL Le portage qui 
futfait a, deux Tribus & K demi dupays 
qui avoit eticonquss au dela du Jourdain, 
III. Lapriere que Moyfefit a Dieu,pour 
entrer au pays de Canaan ; ce que Dieu 
lui refufa. 

ALors nous nous tournames , 8c nous 
montames par le chemin de Bafcan , 
& Hog Roi de Bafqan Cortit contre nous, 
avec tout fon peuple, pour combattre a 
Edrehi. 

2. Etl'Eternel me dit: Ne lecrains 
point , car je l'ai livre* entre tes mains , 
lui & tout fon peuple , & fon pays , & 
tu lui feras commt tu as fait a Sihon Roi 



des Amorrhe'ens, qui demeuroit a Hefq. 
bon. 

3. L'Eternel ndtre Dieu livra aufli en* 
tre nos mains Hog Roi de Bafc.au , 8c . 
tout fon peuple ; & nous le battimes , 
tellement que nous ne lui laiflfames au- 
cuneperfonne de refte. 

4. Dans ce meme terns . nous primes 
aufli toutes fes villes ; 8c il n> eut point 
de ville que nous ne lui priffions , favoir 
foixante villes , dans tout le pays d'Ar- , 
gob , du Royaume de Hog a Bafqan. 

5. Toutes ces villes la etoient fortifie*es 
de hautes murailles , de portes & de bar- ' 
res ; & outre cela , il y avoit des villes 
en fort grand nombre qui n'avoient 
point de murailles. 

6. Et nous les exterminames a la fa. 
con de Hnterdit , com me nous avions 
fait a Sihon Roi de Hefcbon , d^truiiant 
a la facon de Hnterdit , dans toutes les 
villes , les hommes , les remmes , 8c ' 
les petits enfans. 

7. Mais nous pillames pour nous tou- 
tes les betes , & nous eumes le butin des 
villes. 

8. Nous primes done en ce terns la le 
pays des deux Rois des Araorrhlens qui 
etoient au deqa du Jourdain , depuis le 
torrent d'Arnon, jufqu'a la montagne de 
Hermon. 

9. ( Or les Sidoniens apellent Hermon 
Scirjon i mais les Amorrhe*ens le nom- 
ment Scinir. ) 

10. Toutes les villes du plat pays, 
& tout Galaad , & tout Bafcan , jufqu'a 
Salca 8c Edrehi ; les villes du Royaume' 
de Hog en Bafcan. 

1 1. Car Hog Roi de Bafcan 6toit de- 
meurl feul de refte des RlphaYns. Voi- 
la , ne voit-onpzs fon lit , out eft un lit 
de fer , dans Rabba , ville des enfans de 
Hammon ? Sa longueur eft de neuf cou« 
d£es , 8c fa largeur de quatre coudees , 
de coud^e d'bomme. 

12. En ce terns -la done nous pofT<5- 
dames ce pays - la ; £T je donnai aux 
Rube'nites 8c aux Gadites ce qui eft de- 

Suis Haroher , qui eft fur le torrent 
'Arnon , 8c la moitie* de la montagne 
de Galaad , avec fes villes. % 

13. Et je donnai alamoiti^ delaTri- 
bu de Manaif(5 le refte de Galaad , 8c 
tout Bafcan, qui etoit le Royaume de 
Hog. Toute fa contrSe d'Argob , par 
tout le pays de Bafcan , e*toit apelike le 
pays des Repha'ins. 

14' Ja\'r fils de Manafft prit toute If 
contr^e d'Arfob , jufqu'a la frontiere 
des Guerfc^inens & des Mahacathiens ; 
8c Tapella de fon nom , favoir Bafcan , 
£7* les bourgs de Jal'r , 8c ils tent eu juf- 
qu'a ce jour. 

15. Je donnai auifi Galaad a Makir. 

16. Mais je donnai aux Rube'nites 8c 
aux Gadites , depuis Galaad , jufqu'au 
torrent d'Arnon , le milieu du torrent . 
8c fes conhns, meme jufqu'au torreni 

de 
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de Jabbok , qui e fi l» fronttere des en- 
fans de Hammon ; 

- 17. Et la campagne , & le Jotirdain , 
8c fes confrns depms Kinnereth , jufqu'a 
la mer de la campagne , faveir la mer 
fa!6e ; flu deflbus d'Afqdoth de Pifga, 
vers Porient. 

18: Or en ce terns -la jevous fis ce 
commandement , & je vous dis : L'E- 
ternel vdtre Dieu tous donne ce pays 
pour le poflfcder ; vous tous qui etes vail- 
fans , paflez tous en armes devant les 
enfans d'Jirael , qui font vos frlres. 

19' Que feulement vos femmes ? vos 
petits enfans 8c v6tre bewail ( car je fai 

3ue vous en avez beaucoup ) demeurent 
ans les villes , que je vous ai donnles ; 

20. Jufqu'a - ce que l'Eternel ait mis 
vos freres en repos comme vous , & 
qu'eux auffi pofledent le pays que l'E 
ternel vdtre Dieu leur va donner au de- 
ll du Jourdain ; & vous reviendrez Cha- 
con dans la pofteifion que je vous ai aon- 
nee. 

21. En ce terns - la auifi je donnai cet 
ordre a Jofue* , difant : Tes yeux ont 
vu tout Ce que l'Eternel vdtre Dieu a 
fait a ces deux Rois : L'Eternel en fera 
de meme a tous les Royaumes vers lei- 
quels tu vas pafler. 

22. Ne les craignez point; car l'Eter- 
nel vdtre Dieu eft celui qui combat pour 
vous. 

23. En ce meme terns auffi je deman- 
dai grace a l'Eternel , difant : ' 

24. Seigneur Eternel , tu as commen- 
ce de montrer a ton ferviteur t a grandeur 
8c ta main forte ; car qui eft le Dieu Fort 
dans le ciel , & fur la terre , qui puiffe 
faire les ceuvres que tufau , 8c dont la 
force puifle etre compared a ta force ! 

2i. Que je pafle , je te prie, & que 
je voie ce bon pays qui ejt au dela du 
Jourdain , £T cette bonne montagne , & 
le Liban. 

26. Mais l'Eternel 6toit fort indigne* 
contre moi a caufe de vous , & il ne m'e- 
xautja point; maisil me dit : Cell af- 
fez , ne me parie plus de cette affaire. 

27. Monte au haut de cette coline , 
8c 6Wve tes yeux vers l'occident , & vers 
le leptentrion , le midi , & l'orient, & 
regarde de tes yeux ; car tu ne paueras 
point ce Jourdain. 

28. Mais donne a Jofue* fa charge , & 
le rortifie , & l'encourage ; car t?eji lui 
qui patera devant ce peuple , & qui le 
mettra en pofleilion du pays que tu ver- 
ras. 

29# Ainfi nous demeurames en cette 
Valine , vis - a - vis de Bet - P6hor. 

R E F L E X 1 .0 N.& 
IL a deja Ite* remarque* fur les chap. 
1 XXI 8c XXII des Nombres f que 
Dieu commence a mettre les enians d'li- 
rael en poileffion de la terre da Canaan , 
par la conquece du pays du Moi de Bal- 
kan, & par le. partage qui tut ia$ de 



fon Royaume & de celui des AmorrW- 
ens . a deux Tribus 8c demi. Mais ce 
gu'il y a de principal a obferver dans ce 
cnapitre , ce font fes inftantes priexes , 
par lefquelles Moyfe demanda a Dieu 
de pouvoir entrer dans la terre de Ca- 
naan , & le refus que Dieu fit de lui 
accorder cette grace ; parce que Moyfe 
n'avoit pas rait paroitre afl'ez de foi , 
lorfqu'if fit fbrdr l'eau du rocher. Dieu 
n'exauce pas to ft jours les pritres par 
lefquelles on lui demande des graces 
temporelles ; 8c bien qu'il pardonne h 
ceux qu'il aime , comme il avoit par- 
donne* a Moyfe , il trouve quelquefoia 
a prop os de les punir en cette vie , de 
certains p&hls qu'ils out commis : 8c 
il en ufe ainfi , tant pour les humilier 
8c pour leur donner un fentiment plus 
vif de leurs fautes , que pour l'exemple 
& pour l'inftruftion des autres. 

CHPITRE IV. I-20. 

Moyfe exkorte les Ifr tu lite* d gardtr les 

Loix de Dieu } a ft fouvtnir des chAti- 

mens que Dieu avoit deployts fur eux % 

lots qu y ils te-mkerent dans ftdolatrie en 

fervant Bthal. Vehfr, qui etoit Hdoie 

des Moabites ; £f n bien cotijiaerer Pm* 

vantage qu'ils ayeient far dejj'us les aw 

tresf tuples , d'etre ctnduits par des lefts 

aujfijujtes £T aujjt faintes que celits que 

Dteu leur avoit donnits. II. 11 raj-por- 

te ce qui etoit arrive lore queDitupublia 

fa lot ; £r il defend , fur toutes chofts , 

defaire aueunt image dt la Divinite t 

£T <P adorer les creatures. 

h/[ Aintenant Ifrafel , Icoute ces ftatuta 

L1± 8c ces ordoimances que je t'enfeigne 

pour Us faire , afln que vous viviez , 8c 

que vous entriez au pays que TEiernel 

le Dieu de vos plres vous donne , & que 

vous le poiKdiez. 

2. Vous n'ajouterez rien a la parol* 
que je vous annonce , & vous n'en dimi- 
nuerez rien ; afin que vous obferviez les 
commandemens de PEternel vdtre Dieu, 
que je vous prefcris. 

3. Vos yeux ont vu ce que l'Eternel 
a fait a l'occafion de Banal . P6hor ; car 
l'Eternel ton Dieu a detruit du milieu 
de toi tout homme qui <toit all6 apres 
Banal -Pthor. > 

4- Mais pour vous, qui vous 6tes at* 
tache*s a l'Eternel vdtre Dieu , vous etes 
tous vivansaujourd'hui. 

5. Regardez , je Vous ai enfeigne' les 
ftatuts , & les ordonnances , comma 
l'Eternel mon Dieu me Pa commands •, 
afin que vous les fafliez au milieu du 
pays ou vous ailez entrer pour le pa€* 
ieaer. 

6. Vous les garderez done 8c vous les 
ferez ;. car ce iera Id vdtre fagefie & x^- 
tre intelligence devant tous les peuple s , 
qui, entendant ces ftatuts , diront: Cet- 
te grande nation tjt le ieul peuple iage 
h intelligent, 

7. Car quelle eft la nation fi graade f 
qui 
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qui ait fes dieux pr*s de foi , comme 
nous avons l'Eternel notre Dieu toutes 
les fois que nous l'invoquons ? 

8. Et quelle eft la nation fi grande , 
qui ait des ftatuts & des Loix juftes , 
comme eft toute la loi que je mets au« 
jourd'hui devant vous ? 

9. Pren garde feulement a toi , & gar- 
de avec foin ton ame ; de peur que tu 
n'oublies les chofes que tes yeux ont 
vugs » & de peur qu'elles ne fortent de 
ton coeur tous les jours de ta vie i mais 
que tu les enfeignes a tes enfans , Si aux 
enfans de tes enfans. 

10. tPoublie point ce qui arriva au jour 
ue tu te preTentas devant l'Eternel ton 
lieu en Horeb , aprds Que l'Eternel 

m'eut dit : Affemble - moi le peuple , 
afin que je leur faffe entendre mes paro* 
les , qu'ils aprendront , pour me Grain- 
dre tout le terns qu'ils vivront fur la ter 
re , & pour les enfeigner a leurs enfans* 

11. Eton jour que vous vous aprocha- 
tes , & que vous vous times fous la mou- 
tagne : ( Or la montagne e^oit toute en 
feu , £T la fiamme montoit jufqu'au mi- 
lieu du ciel , £T il y avoit des te*nebres , 
une nu£e , & une obfcuritl. ) 

12. Et que TEternel vous parla du mi 
lieu du feu : Vous entendites bien une 
voix qui parloit; mais vous ne vites au- 
cune reffemblance , £T vous n'entendites 
que la voix. 

13. Et il vous fit entendre fon allian- 
ce, qu'il vous commandad'obferver ; 
favoir les dix paroles , lefquelles il 6cri- 
vit fur deux tables de pierre. 

14* L'Eternel me coinmanda auffi en 
ce terns - la de vous enfeigner fit ftatuts 
Scfes ordonnances , afin que vous les 
faffiez au pays oik vous allez paiTer pour 
le pofi&der. 

15. Vous prendrez done bien garde 
fur vos ames , car vous ne vites aucune 
reffemblance , au jour que l'Eternel vo- 
tre Dieu vous parla en Horeb , du mi' 
lieu du feu. 

16. De peur que vous ne vous corrom- 
piez , & que vous ne vous fafiiez quelque 
image tailtee, ou quelque reffemblan- 
ce , qui vous repreTente quelque chole % 
on quelque figure de male ou de femelle ; 
■ 17. Ou la figure d'aucune bete qui 
Foit fur la terre , ou la figure d'aucun 
oifeau qui ait des ailes & qui vole par 
les cieux j 

18. Ou la figure d'aucun reptile qui 
rampe fur la terre , ou la figure d'aucun 
poiiibn qui fott dans les eaux au deilous 
de la terre. 

19. De peur auffi qu'elevant tes yeux 
vers les Cieux , & qu'ayant vu le Soleil, 
la Lune , & les Etoiles , toute Pantile 
des cieux , tu ne ibis pouift a te prof- 
terner devant eux , & que tu ne ferves 
ces chofes , que l'Eternel ton Dieu al 
donnles en partage a tous. lea peuplcsf 
$ui Jpnt fous tous les Cieux. , ' 



20. Car pour vaus , l'Eternel vous a 
pris , & vous a tir£s hors d'Egypte , de 
c? fourneau de fer: afin de lui ecre un 
peuple dont ilfit fon heritage , comme 
vous le voyez aujourd'hui. 

REFLEXIONS. 
{1/1 OYSE , apres avoir fait le re"cit des 
l ' 1 bienfaits & tt>s chatimeus de Dieu 
fur les Iiraclites , les exhorte a le crain- 
dre, Cela nous aprend , que foit que 
Dieu faffe du bien aux hommes , ioit 
qu'U les afHige , il ne le fait que pour 
les engager & le fervir. II. II taut bien 
confiderer ce que Moyfe rlpreTentoit a- 
vec tant de force aux enfans d'lirael , 
pour les porter a l'obliflance , & pour 
leur faire fentir le glorieux privilege 
qu'ils avoient par deUus les autres peu- 
pies , d'avoir Dieu pour prote&eur , 
& de connottre fes faintes. loix. II leur 
difoit dans cette vue : jQuelle eft la y Na» 
tion fi grande » qui Ait fes Dieux pres d» 
foi , comme nous avons VEternel notre 
Dieu , toutes les fois que nous Pinvoquons j 
cT qui ait desStatuts & des Loix juftes , 
comme toute la Loi qu'il nous a donnee t 
Ces paroles , apliqules aux Chretiens 9 
ont encore plus de force \ puis que Dieu 
les a diftinguls fi glorieuifement , non 
feulement des autres peuples du mon- 
de ; mais mftme des Ifraehtes ; & qu'ils 
ont Tavantage d^tre conduits par les 
faintes & divines loix de l'Evangile , qui 
leur ont tti donnees par le Fils de Dieu. 
Us font done auffi d'autant plus obli- 
ges de garder ces loix fi juftes & fi par- 
taites. III. II paroit de ce chapitre , 
qu'il eft dlfendu , non feulement d'ado- 
rer les faufies Divinit^s ; mais meme 
de rlprlfenter Dieu par aucune image. 
Ce qui nous engage & avoir en horreur 
toute idolatrie , de quelque nature qu'el- 
le puifle etre ; a blnir Dieu de ce qu'il 
nous a fait connottre la veritable ma- 
nure de 1'honorer ; & a le fervir fide- 
lement en efprit & en verite* comme il 
le demande. 

CHAPITRE IV. 21-29. % 
Moyfe continue a exhorter Us ffraetites* 
s' eloigner de V idolatrie apres /amort ; 
£iT il frotefte folemnellement , que s'ils 
abandonneient Dieu , ils feroient chaf- 
fes du Pays de Canaan & difperfes par 
toute la terre; leur promettant cepen- 
dant que Dieu ne les abandonneroit pat 
teuUa-fait, 11. 11 leur met devant let 
yeux t (Punt manure fort toucbante , la 

rv . ( lew avoit faite % de let 

peuple> de leur aonner fa 
1 epour eux tant de mer- 
letablit trou vilies do ran 
commandement de Dieu , 
i avoit etS conquu au de* 

iel a ixi indigne* centre 
11 'os murmures, & il a ju- 

xi erois poinUe Jourdain » 

£ erois point dans ce bon 

pays 
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lys que l'Eternel ton Dieu te donne en batailles , a main forte , & avco un bras 

etendu, & par des chofes grandes 8c 
terribles , comnie tout ce que PEternel 
vfitre Dieu a fait pour vous en Egypte , 
fous vos frpfus yeux. 

35. Tu en as iti fpeftateut, afin que 
tu connnfles que l'Eternel eft celui qui 
eft Dieu, £T qu'il n> *» * point d'autrt 
que lui. 

36. U t'a fait entendre fa voix des 
deux pour f inftruire , & il t'a niontrt 
fon grand feu fur la terre , & tu as en- 
tendu fes paroles du milieu du feu. 

37. Et parce qu'il a aim* tes p*res , il 
a choifi kur pofteYite* apres eux , & il 
t'a retire d'Egypte , par la presence , 
par fa grande puiffance i 

38. Pour chatter de devant toi ^es 
nations plus grandes & plus fortes que 
toi , pour fintroduire en leur pays , & 
te le donner en heritage , coinme tu U 
vois aujourd'hui. 

39. C'eft pourquoi fache aujourd'hui, 
& grave dans ton coeur , que l'Eternel 
eft celui qui eft Dieu la haut dans le ciel , 
& ici has fur la terre , £T quil »> en a 
point d'autre que lui. 

40. Garde done fes ftatuts & fes com- 
mandemens que je te prefcris aujourd'- 
hui , afin que tu fois heureux , toi , 8c 
tes enfans apres toi , 8c afin que tu pro- 
longes tee jours fur la Terre que le Sei- 
gneur ton Dieu te donne pour to u jours. 

41. AlorsMoyfe fepara trois viiles , 
au deqa du Jourdain , vers le foleil le- 
vant » 

42. Afin que le meurtrier qui auroit 
tue* fon prochain , par megarde & fans 



heritage. 

22. Et je vai mourir dans ce pays , 
fans que je pafTe le Jourdain , mais vous 
l'allez pailer , & vous pofltderez ce bon 
pays. 

23. Oardez vous d'oublier l'alliance 
de PEternel vdtre Dieu , qu'il a traitge 
avec vous, 8c de iaire quelque image 
taillle, ou quelque refiemblance d'au- 
cune chofe que PEternel vdtre Dieu vous 
aitdefendue. 

04. Car l'Eternel ton Dieu eft un feu 
confumant; c'eft le Dieu Fon, qui eft 
jaloux. 

25. Quand tu auras des enfans , & des 
enfans de tes enfans, 8cquetu auras de- 
meure* long-terns dans le pays j fi alors 
vous vous corrempez , & que vous faf- 
fiez quelque image taillee ou quelque ref- 
femblance , 8c fi vous faites ce qui d£- 
plait a l'Eternel votre Dieu , afin de l'ir- 
xiter 5 

26. J'apelle aujourd'hui a tlnioin les 
cieux & la terre contre vous , que cer- 
tainement vous perirez aufli - tdt de def- 
fus ce pays que vous allez pofftder , a- 
pres avoir paile" le Jourdain, £T vous 
n'y prolongerez point vos jours ; mais 
▼ous ferez entierement dltruits. 

27. Et PEternel vous difperfera entre 
les peuples , & vous demeurerez en pe- 
tit nombre parmi les nations , parmi let 
quelles l'Eternel vous fera emmener. 

28. Et vous iervirez la des dieux, 911* 
fitit des ceuvres de main d'homme , du 
bois & de la pierre , qui ne voient point , 
qui n'entendent point , qui ne mangent 
point , 8c qui ne fentent point. 

29. Et cefendant , fi de la tu cherches 
l'Eternel ton Dieu , tu le trouveras ; . 
parce que tu le chercheras de tout ton 
cceur 8c de toute ton ame. 

30. Et quand tu feras dans PafliOion , J 
& que toutes ces chofes te feront arri- : 
vdes , alors , dans les derniers terns , tu 
te retourneras a PEternel ton Dieu , 8c 
tu obtiras a la voix. 

31. Parce que l'Eternel ton Dieu eft 
le £>ieu Forth' mifiericerdieuK , il ne 
t'abandonnera point , & il ne te dltrui- 
ra point , & il n'oubliera point l'allian< 
ce de tes p6res , qu'il leur a jurec. 

32. Informe - toi des premiers terns 

2ui ont ete* avant toi , dermis le jour que 
ieu a crtl Phomme fur fa terre , & de- 
tails un bout des cieux jufqu'a Pautre 
bout , fi jamais rien de fi grand a €t€ 
fait , & il on a jamah rien ouX de fem- 
blable : 

33. Savir , qu'nn peuple ait en ten- 
du la voix de Dieu , parlant du milieu 
du feu , comme tu Pas entendu* , & 
qu'il foit demeur* en vie ; 

34. Ou que Dieu ait eflay* de venir 
prendre pour lui une nation du milieu 
d'une autre nation , par des epreuves , 
des prodigW * * *«* miracles , par des 
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16. Je fuis l'Eternel ton Dieu , qui t'ai 
tire" du pays d'Egypte , de la maifon de 
fervitude : 
fans d'lfragl , pour les d&ourner de l'i- - "*-- 



uolatrie, & pour les porter a obferver 
les loix du Seigneur \ & furtout a cet- 
te proteftation fi grave & ii folemnelle , 
par laquelle il prenoit le Ciel & la Ter- 
re a temoins contr'eux; leur denonqant, 

2ue s'ils abandonnoient le fervice de 
lieu , ils pe>iroient certainemeht , & 
feroient difperfls par tout le monde i 
en telle forte pourtant . que s'ils pro. 
' fitoient des chad mens de Dieu , il au- 
roit encore pitie" d'eux. On voit outre 
cela , avec combien de force , de majef- 
te* , & de douceur , ce faint Prophe- 
te rapelloit les IfraBlites a la conflagra- 
tion de l'avantage qu'ils avoient eu d'en- 
tendre la voix de Dieu , & de toutes les 
merveilles qu'il avoit faites en leur fa- 
veur. Ces exhortations de Moyfe , qui 
durent faire tant d'impreffion fur le 
peuple dTfrael , doivent nous toucher 
beaucoup davantage; nous que Dieu a 
choifis pour 6tre fon vrai peuple 5 a 

Jpii il a fait entendre fa voix , non du mi- 
leu du feu , comme il le fit autrefois 
fur le mont Oe Sinai ; ma is par JeTus- 
Chrift fon Fils ; & pour qui ii a fait des 
merveilles de puiflance & d'amour , qui 
- furpaifent de beaucoup toutes celles donr 
les Ifraglites avoient 6te" les temoins. 
Si apres cela nous venions a n^gliger 
ou a meprii'er ces pr£cieux avantages , 
& a nous dltourner de Dieu & de l'o- 
beWance que nous lui devons , nous 
n'£viterions pas fes plus rigoureux ju- 
gemens. Ce font la les reflexions que 
nous devons raire tres - fgrieufement ; 
& pour les rapeller , il faut lire & m6- 
' diter fouvent les excel lentes exhortations 
qui font contenues dans ce chapitre. 

CHAPITRE V, 
Moyfe repete les dix commandemens de la 
lot, qui avoient eti Publics il y avoit 
environ quarante am fur le mont de Si- 
nai. 11. II parte aufeufU Mflfra'elde 
la frayeur que lews Peres avoient fait 
faroitre lors de la publication de la loi. 
7V/IOYSE done apella tout IfraM, & 
1U leurdit: Ecoute, Ifrael, les fta- 
tuts , & les ordonnances que je pronon- 
ce aujourd'hui , & que vous entendez , 
afin que vous les apreniez , & que vous 
les gardiez pour les faire. 

2. L'Eternel ndtre Dieu traita allian- 
ce avec nous en Horeb. 

3. Dieu n'a point trait£ cette allian- 
ce avec nos peres ; mais- */ Pa traitie a- 
vec nous , qui fommes id .aujourd'hui 
tous vivans. 

4. L'Eternel vous parla face a face , 
fur la montagne, du milieu dufeu* 

5. Je me ttnois en ce tfcms - la entre 
'" l'Eternel & vous , pour vous raporter 

la parole de l'Eternel ; parce que vous 
aprehendilz ce teu , & vous ne monta- elites er 
tes point fur la moncagne ; £f le Seigneur l'obfcuri 
dit : 



7. Tu n'auras point d'autres Dietix 
devant ma face. 

8. Tu ne te feras point d'lmage tail- 
lee , ni aucune relfemblance des chofes 
qui font la haut aux cieux , ni ici bas 
iur la terre, ni dans les eaux qui font fons 
la terre : 

9. Tu ne te profterneras point devant 
elles , & tu ne les ferviras point i car 
je fuis l'Eternel ton Dieu f le Dieu Fort 
& jaloux , qui punis 1'iniquite* des p£- 
res fur les enfans , jufqu'a la troifie'me 
& quatrilme generation de ceux qui me 
haYHent; 

10. Et qui fais mife'ricorde en mille 
generations a ceux qui m'aiment & qui 
gardent mes commandemens. 

11. Tu ne prendras point le Norn de 
l'Eternel ton Dieu en vain ; car l'Eter- 
nel ne tiendra point pour innocent celui 
qui aura pris fon Nom en vain. 

1 2. Garde lejour duRepos pour le fanc- 
tifier , felon que l'Eternel ton Dieu te 
Fa commands' : 

13. Tu travailleras fix jours, & tu 
feras toute ton oeuvre ; 

14. Mais le feptie*me jour eft le Repos 
de l'Eternel ton Dieu i tu ne feras au- 
cune oeuvre en ce jour -la ; ni toi , ni 
ton fils , ni ta fille , ni ton ferviteur , ni 
ta fervante , ni ton bceuf , ni ton ane , 
ni aucune de tes betes , ni ton etranger 
qui eft dans tes portes , afin que ton fer- 
viteur & ta fervante fe repoient comme 
toi; 

IS* Et que tu te fouviennes que tu as 



Hi efclave~ au pays d'Egypte, & que 
l'Eternel ton Dieu t'en a tire a main for- 
te & a bras etendu ; e'eft pourquoi l'E- 
ternel ton Dieu t'a command^ de garder 
le Jour du Repos. 

16. Honore ton Pe*re & ta M^re , 
comme l'Eternel ton Dieu te Ta com- 
mands' , aim que tes jours foient pro • 
longes , & que tu fois heureux fur la ter« 
re que l'Eternel ton Dieu te donne. 

17. Tu ne tueras point 
18* Tu ne commettras point adultere. 

19. Tune d^roberas point. 

20. Tune diras point de faux temoi- 
gnage contre ton prochain. 

21. Tune convoiteras point la fern* 
me de t 
ras poin 
fon chan 
vante ♦ : 
cune ch 

22. L 
toute vi 
gne, du 
i'obicur: 
n'y ajoi 
deux Ta 

23. O 
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toute en feu , vous vous aprochates de 
moi , favoir tous les Chefs de vos Tri- 
bus & vos Anciens; 

24. Et vous dites : Voici , PEternel 
ton Dieu nous a fait voir fa gloire 8c fa 
grandeur , & nous avons entendu fa 
voix, du milieu du feu; aujourd'buj 
nous avons vu que Dieu a parle" avec 
Phomme, & que Yhomme en demeure* 
vivant. 

25. Et maintenant pourauoi mour- 
rions - nous ? Car ce grand feu la nous 
confumera: Si nous entendons encore 
la voix de PE tern el ndtre Dieu nous 
raourrons. 

26. Car <mi eft Phomme , quel qu'il 
foit , qui ait entendu , comme nous , la 
voix du Dieu vivant , parlant du milieu 
du feu , & qui foit demeure* en vie ? 

27. Toidonc aproche , & Icoute tout 
ce que Pfetemel ndtre Dieu dira ; puis 
tu nous rapporteras tout ceque PEter- 
nel ndtre Dieu t'aura tUt , & Pay ant en- 
tendu nous le ferons. 

28. Et PEtefhel entendit vos paroles 
pendant que vous me parliez. Et PE- 
tcrnel me dit : J'ai entendu les difcours 
que ce peuple t'a tenus : Us ont bien dit 
tout ce qu'ils ont dit. 

29. O s'ils avoient toujours ce mS- 
me cceur pour me craindrc , & pour 
garder tous mes commandemens , afin 
qu'ils fuflent heureux , eux & leurs en- 
fans a jamais ! 

30. Va', di-leur : Retournez dans 
vos tentes. 

•31. Mafs toi, demeure ici avec moi , 
& je te dirai tous les commandemens , 
les ftatuts , & les ordonnances que tu 
leur enfeigneras, afin qu'ils les faflent 
dans le pays que je leur donne pour le 
pofftder. 

32. Vous prendrez done garde de les 
faire , comnie PEternel vdtre Dieu vous 
Pa command^ ; vous ne vous en d^tour- 
nerez ni a droite , ni a gauche. 

33. Vous marcherez dans toutesles 
voies que PEternel vdtre Dieu vous a 
prefcrites , afin que vous viviez , & que 
vous foyiez- heureux, & que vous prb- 
longiez vos jours dans le pays que vous 
poue*derez. 

ME F LE X I ON S. .' 
T A repetition que Moyfe fit de la loi 
J- ' deDieu, en preTencede toutlejbeu- 
ple , montre, que Pintention de Dieu 
£toit, qu'elle tut conferve'e & invio- 
, lablement gardee dans'tous les ages. 
II y a quelque difference dans la mani6- 
re dout le . quatrieme .Commaudement 
eft enonci , dans le.cnapitre XX del'E- 
xode , & dans celui - ci ; ou Moyfe dit , 
que ie jour du Sabbat avoit auffi 6t£ 
etabli pour donner du relache & du re- 
pos aux efclaves , 8c pour faire fouvenir 
les Ifraelites qu'ils avoient eux memes 
et£ efclaves en Egypte. Moyfe ajoute 
cela , pour expliquer plus, particulate- 



ment les intentions de Dieu dans ce com- 
mandement, dont le but etoit de conler- 
ver la mejnoire de la delivrance d'Egyp- 
tc , audi bien que celle de la creation 
du monde. Cette loi que Moyfe r£p£u 
n'eft pas moins pour les Chretiens que 
pour les Ifraelites ; ainfi nous devons 
Pavoir en r6ve"rence , & en obferver 
fidelement les preceptes ; nous fouve- 
n^nt qu'elle regie , non feulement les. 
aftions , mais auftl les . penfe"es 8c les 
mouvemens du cceur. On v.oit en fecond 
lieu , que le peuple d'lfrae) fty extri- 
mement effraye* en entendant la publi- 
cation de la loi. St. Paul remarque fur 
ce lujet dans PEpitreaux HSbreux , que 
PEvangile denonce des maledictions 8c 
des peines plus terriblesqae la loi de 
Moyfe , & que ndtre Dieu eft auifi un 
feu confumant ; ce qui doit nous, infpi- 
rer une grande crainte , & nous porter 
a rendre a Dieu une obe'iffance fufele 8c, 
conftatue. III. Comme les Ifraelites , 
apres que Dieu eut public la loi <■ pro-, 
mirent de la garder , nous devons auf- 
fi , & m^rae beaucoup plus , . vquex k 
Dieu une ob&'flknce inviolable ; & ac- 
complir au refte les vceux 8c les prbmef- 
fes par lefquelles nous nous fommes en- 
gages a fon fervice , mieux que les If- 
raelites; n'accomplirent les leurs. Dieu 
ayant entendu les prome/Tes du peuple ,r 
diti JVJo.yfe : IU ont bien dit tout ce .qu'ils, 
ont dit. iils avoient Jon/ours te me-,, 
me cceur pour m* craindre , afin qttilsfuf-\ 
fent heureux a jamais ! Qts paroles m€« 4 
ritent toute ndtre attention. J}ieu temoi- 
gne bien clairement par la. , que rien 
ne lui eft plus agreable que P.ot^ifian- 
ce ; qu'il ne cherche qu'a combler les 
hommes de fes graces , & a les stndre 
heureux ; & qu'il ne tient qu'a eux de 
joui'r des effets de fon amour. It parolt 
auffi de la , qu'il ne fert de rien d'avoir 
form6 de bonnes reTolutions * fi on n'y 
perfty6re pas , &: fi on ne les execute 
pas. 

CH APITRfi VI. 

Moyfe recorwnande aux Israelites dfobfer* 

ver les commandemem de Dieu , de Vai* 

pur de tout leur cceur , de ne s y icarter 

jamais de fa parole, d'avoir toujours 

fa loi devant leurs y eux , £7* fur tout de 

t[enfeigner a leurs enfant, & de les in- 

ftruire des merveilles que Dieu avoit fai- 

tes en favour de leurs pares. . 

f^E font done ici les commandemens , 

. V les ftatuts & les ordonnances que PE- 

ternel vdtre Dieu m'a conimande de vous 

enfeigner , afin que vous les famez dans 

lepaysou vous allez pafTer pour lepof- 

ftder ; 

^. Afin que tu craignes PEternel ton 
pieu, en garc\ant , tous les jours de ta 
vie , toi, ton fils, 8c le fils.de ton 
fils , tous ces ftatuts 8c ces commande- 
mens que je prefcris., & que tes jours, 
foient prolonges. 

O 3. ,Tu 
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3. Tu les Icouteras done , 6 Ifrael , 
& tu prendras garde a /« faire , afin que 
tu fois heureux , 8c que vous multiplhez 
beaucoup au pays ou coulent le Iait & 
le miel , felon que 1'Eternel le Dieu de 
tes plresl'a dit. 

a. Ecoute , Ifrael : L'Eternel ndtre 
Dieu */? le feul EterneL 

5. Tu aimeras done 1'Eternel ton Dieu 
de tout ton coeur r de toute tori ame , 8c 
<le toutes tes forces. 

6. Et oes commandemens que je te 
prefcris aujonrd'hui feront dans ton 
ceeur. 

7. Tu les faculqueras a tes enfans , 8c 
tu en parleras quand tu te tiendras dans 
ta maifon , quand td te mettras en che- 
Jliin ., quand tu te couch eras , & quand 
to te lepras ; 

8. Et tu les lieras comme un figne fur 
tes mains f 8c elles feront comme des 
fronteanx entre tes yeux : 

9. • Tu les Icriras auifi fur les pdteaux 
deta maifon, & fur tes portes. 

io. Et il arrivera , cme quand l'Eter- 
nel ton Dieu t'aura fait entrer dans le 
fays qu'il a jar€ a tes p£res , Abraham , 
faac , & Jacob , de te dormer , £T dans 
Us grandes & bonnes Villi s que tu n'as 
point baties ; 

ii. Dans les maifons pleines de Urns 
biens j que tu n'a point remplies \ vers 
les puits creufis , que tu n'as point creu* 
f£s j dans Us vignes & les oliviers que 
tun'as point plants; tumamjeras, & 
tuferas raiTafie'. 

12. Mais pren garde a toi* que tu 
n'oublie l'Eternel , qui t'a tire du pays 
d'Egypte , de la maifon de fervitude. 

13. Tu craindras l'Eternel ton ]>ieu» 
8c tu le ferviras , & tu jureras par fon 
Nom. 

14' Vous n'irez point apres les autres 
dieux , d'entre les oieux des peuples qui 
feront autour de vous j 
• IS. Car le Dieu fort £T jaloux , qui 
oft l'Eternel ton Dieu , efi au milieu de 
toi ; De peur que la colere de 1'Eternel 
ton Dieu ne s'embrafe contre toi, & qu'il 
ne t'extermine de deflus la terre, 

16. Vousne tenterez point rEternel 
vdtre Dieu, comme vous letentates a 
Mafia. 

17. Vous garderez foigneufenient les 
cemmandemens de rEternel vdtre Dieu, 
fes loix , & fes.ftatuts qu'il vous a pret- 
erits. 

18. Tu feras done ce qui eft droit 8c 
bon aux yeiix de rEternel , afin que tu 
fois heureux ,' 8c que tu entres dans le 
bon pays duquel rEternel a ysxi a tes 
pern , « que tu le poffedes : 

• 19. En chafBint tous tes ennemis de- 
vant toi , comme rEternel en a pari*. 

20. Quand ton enfant t'interrogera a 
l'avenir,-difant: Que veulent dire jccs 
temoignages % ces ftatuts , & ces ordon- 
nances , que rEternel ndtre Dieu nous a 



prefcrites? 

21. Alors tu diras £ ton enfant 2 Nous 
avons iti efclaves de Pharaon en Egypt?, 
& PEternel nous a tire's d'Egypte a main 
forte i 

22. Et TEtemel a fait fous no* yeux 
des prodiees & des miracles, qui Itoient 
grands , « qui ont caufe" de grands maux 
en E^ypte , fur Pharaon , & fur toute 
fa maifon ' t 

23 r Et il nous a fait fortir deft, afin 
de nous faire entrer au pays duquel il 
avoit Jur6a nosplres, & pour nous le 
donner. 

' 24, Ainfi l'Eternel nous a command^ 
de feire tous ces ftatuts , en crajgnant 
l'Eternel ndtre Dieu, afin que nous 
foyons toiijours heureux , 8c que notre 
vie foit preTervee f comme anjourd'hui* 

21. Et ce fera la ndtre juftice , quand 
nous prendrons garde a fttrre tons ces 
commandemens devant l'Eternel notre 
Dieu* felon qu'il nous raordonnl, 

REFLEXIONS. 
I A lefture de eechapitre nous apprend* 
*■* que puis que le Dieu que nous ado- 
rons eft le feul vrai Dieu , ndtre grand 
8c principal foin doit etre de l'aimer de 
tout ndtre coeur , de lui ob^ir, & de nous 
tenir inviolablement attaches a fa paro- 
le. II. Ce chapitre nous enieigne , que 
le devoir des feres eft cf inftruire leurs 
enfans dans la loi & dans la crainte du 
Seigneur ; de leur raconter les hiftoires 
tui font contemns dans les livres facr^s, 
b de leur parler toujours des graces 
de Dieu,& de fes faints commandemens. 
C'^toit par la flue Dieu vouloit con* 
ferver fa connoiflknce & la Religion 
parmi les Ifraelites. Si ce peuple etoit 
oblige de s'aquiter de ce devoir, les 
Chretiens le font encore davantage ; 8c 
ne fauroient -nlgliger Education 
Pinftru&ion de leurs enfans, fans 
fe rendre coupables d'un ^rand p€ch€» 
8c d'une extreme ingratitude envers 
Dieu, Enfin , nous devons tous ap- 
prendre d'ici , a nous fouvenir conti- 
nuellement des graces de Dieu , 8c a a- 
voir 0ms cefle fes commandemens de- 
vant les yeux , pour le craindre 8c 
pour l'aimer. C'eft la , comme le dit 
Moyfe , ce qui fera ndtre jultice , nd- 
tre bonheur , 8c ndtre gloire , devant 
Dieu 8c devant les hommes, fi nous 
prenons garde A faire tout ce que le 
Seigneur ndtre Dieu nous a command^. 

CHAPITRE VII. 

Ce chapitre a deux forties: Dans la 
premiere Dieu cemmande au PeupU 
(CI frail de detruire entiirement Us Co- 
naneens £T les Idoles. Dans ta fecen- 
de , Moyfe premet a ce feufile , que 
sHls obttffoient a la lei du Seigneur* 
il les bemroity & )es mettroit en Pop. 
fejjion du fays de Canaan,, nonobjtant 
le nmnbre & 4a fine du Cananeens. 
Quand 
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QUand 1'Eternel ton. Dieu t'aurafait 
.entrer dans le pays ou tu vas en- 
trer pour le pofiBdex, qu'il aura ex- 
termini devant toi beaucoup de na- 
tions , les H6thiens,.les Guirgafciens, 
les Amorrh^ens, les Canangens, les 
Ph£re*ziens , les Hevieas , & les J6bu- 
fiens , qui font tipt nations plus grandes 
& plus puiflantes que toi; 

2. Et que 1'Eternel ton Dieu te les 
aura livrles , alors tu les frapperas & 
tu les dltruiras a la facon de l'in- 
terdit; tu ne traiteras point dallian- 
ce avec eux , & tu ne leur feras point 
de grace. 

3. Tu ne t'allieras point par mariage 
avec eux ; tu ne donneras point tes filles 
a leurs fils , & tu ne prendras point leurs 
filles pour tes fils. 

4. Car elles detourneroient tes fils de 
mon feruice , & Us ferviroient d'autres 
dieux ; & la colore de 1'Eternel s'allu- 
meroit contre vous , & t'extermineroit 
aufli-tdt 

5. Mais voy les traiterez ainfi : Vous 
demolirez leurs autels , vous briferez 
leurs ftatues , vous couperez leurs boca> 
ges , & vous brulerez au feu leurs ima- 
ges taill^es. r • 

6. Car tUMun peuple confacre* a l'E- 
ternel ton Dieu , rEternel ton Dieu t'a 
choifi, afin que tu lui (bis un peuple 
prlcieux , d'entre tous les peuples qui 
font fur l'ltendue* de la terre. 

7. Ce n'a point €ti parce que vous 
edez en plus grand nombre que tous les 
autre* peuples , que rEternel vous a ai- 
m£s , & qu'il vous a choifis ; car vous 
etiez en plus petit nombre que tous les 
tmttes peuples. 

8. Mais c*eft parce que rEternel vous 
aime , & qu'il garde le ferment qu'il a 
fait a vos pe>es , que 1'Eternel vous a 
tirls a main forte , & qu'il t'a rachete* 
de la maifon de fervitude , de la main de 
Pharaon, Roi d'Egypte. 

9. Reconnoi done que 1'Eternel ton 
Dieu eft celui qui eft Dieu , le Dieu Fort, 
le Fidtele , qui garde fan alliance & fa 
mifericorde jufqu'a mille generations a 
ceux qui raiment & qui obfervent fes 
commandemens ; 

10. Et qui rend la pareille en face a 
ceux qui le haiflent, pour les faire p£rir : 
B ne fa gardera pas longtems a celui qui 
le hait ; il lui rendra la pareille en face. 

11. Pren done garde aux comman- 
demens , aux ftatuts , & aux ordounan- 
ces que je te donne aujourd'hui , afin 
que tu les accompliffes. . 

12. Et il arrivera que fi of res avoir en 
tendu ces ordonnances , vous les gardez 
& les faites ♦ 1'Eternel ton Dieu te gar- 
dera l'alliance & la mifericorde qu'il a 
juree a tes peres ; 

1 3. II c'aimera, il te benira, il te 
multipliera , il benira le fruit de ton ven- 
tre 8c le fruit de ta terre , ton troment , 



ton mout , 8c ton huile , & les portSes 
de tes vaches 8c des troupeaux de ton 
menu be*tail , fur la terre qu'il a jure h 
tes pe>es de te donner. 

14- Tu feras b£ni par deflus tous les 
peuples ; £T il n'y aura ni male , ni fe- 
melle ftgrile parmi toi , ni parmi tes 
bStes. 

15. L'Eternel d&ournerade toi toutes 
les maladies ; & il ne fera venir fur toi 
aucune de ces laugueurs maiignes d'E- 
gypte , que tu as connues ; mais U les 
fera venir fur tous ceux qui te hai'f- 
fent. 

16. Tu dltruiras done tous les peuples 
que 1'Eternel ton Dieu te livre ; ton ceil 
ne les gpargnera point , & tu ne ferviras 
point leurs dieux , car ce te feroit un, 
pigge. 

17. Si tu dis en ton cceur : Ces Na- 
tions la font en plus grand nombre que 
moi i comment les pourrai-je depoffe- 
der ? 

18. Ne lescrains point: Souvien toi 
bien.de ce que 1'Eternel ton Dieu a fait 
a Pharaon & a tous les Egyptiens; 

19. De ces grandes 6nreuves que' tes 
yeux ont vugs ; des prodiges & des mira* 
cles , de la main forte , & du bras £ten- 
du, parlequel 1'Eternel ton Dieu t'a fait 
fortir hors de PEgypte: C'ett ainfi que 
1'Eternel ton Dieu traitera tous ces peu- 
ples que tu crains. 

20. Et meme 1'Eternel ton Dieu en- 
voyera contr'eux des frelons , jufqu'a ce 
qu'il ait detruit entierement devant toi 
ceux qui refteront , & ceux qui fe feront 
cache's. 

21. Tu ne t'eftraieras point acaufe 
d'eux ; car 1'Eternel ton Dieu , le Dieu 
Fort , qui eft grand & terrible , eft au 
milieu de toi. 

22. Cependant 1'Eternel ton Dieu arra- 
chera ces nations de devant toi peu a 
peu ; & tu n'en pourras pas venir a bout 
tout d'Un coup , de peur que les betes 
des champs ne fe multiplient contre toi. 

23. Mais TEternel ton Dieu te les li- 
vrera , & les eftraiera d'un grand effroi, 
jufqu'a ce qu'il les ait exterminges. 

24. Et if livrera leurs Rois entre tes 
ains, & tu feras penr leur nom de 
jffous les cieux ; & nul ne pourra fub- 

fifter devant toi , jufqu'a. - ce que tu les 
aies exterminls. 

25. Tu bruleras au feu les images tail- 
less de leurs dieux ; & tu ne convoite- 
ras point, ni ne prendras point pour 
toi l'argent ou l'or qui fera fur elles , de 
peur que ce ne te f&t un pi£ge ; car f'eft 
une abomination a l'Eternel ton Dieu. 

26. Ainfi tu n'introduiras point de 
Chofe abominable dans ta maifon , afin 
que tfl "be deviennes pas un interdit, 
cpmmecette chofe la i mats tu l'auras en 
horreur & en deflation ;, car feft un 
interdit. 

2 *t. 
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REFLEXIONS. 

POur bien entendre ce qui eft dit 
dans la prlniilre parti e de ce chapi- 
tre , ilfautfavoir , que Dieu commanda 
aux enfans d'lfrael de detruire les Ca- 
nanlens, parce qu'il vouloit punir & 
dter du monde ces peuples abominables, 
dont la corruption Itoit montSe & fon 
comble ; & empficher qu'ils n'ehtrainaf- 
fent les Hraelites dans l'impiete\ Ce fut 
pour la meme raifon qu'il defendit a Ton 
peuple de s'allier avec ces nations-la. 
D'ou il faut tirer cette inftruftion : Que 
Dieu d^truit enfin les peuples dont la 
mlchancete eft fans remede ; & que Ton 
doit craindre d'avoir commerce avec les 
medians, de peur d'etre engage dans 
leurs p£ch€s , & dans leur punition. 
Nous devons bien confiderer les exhorta- 
tions que Moyfe adreflbit aux IfraSlites 
£ etre un peuple faint & confacrg a 
Dieu; & les promefles par lefquelles 
il les afluroit que Dieu les beniroit, 
bouryu qu'ils lui fuflent fiddles , & qu'il 
les rendroit maitres des Canan£ens , & 
de leur pays. Dieu ne nous a choiiis 
: pour fon peuple , qu'afin de nous obli- 
ger a le craindre. Ce doit done etre 
la ndtre principal foin , & pour cet effet 
nous devons ton jours nous fouvenir,que, 
comme le dit Moyfe, le Dieu que nous 
adorons eft un Dieu fort £T fidele , qui 
garde fon alliance & fa mifericorde a ceux 
qui Paiment £T qui ob fervent fes comman- 
demens ; mats qui aujfi rend la pareilleen 
face a ceux qui le hatjfent , £? qu'il ne 
laiffe point leur rebellion impunie. 

CHAPITRE VIII. 
Moyfe reprefente aux Ifraelites la protec- 
tion dont Dieu les avoit converts , £7* les 
merveiUes qu'il avoit faites en leur fa~ 
-veur , pendant qWils avoient etc dans le 
defert ; aujjtbien que les chatimens qu y il 
avoit deploy es fur eux. Enfuite , illeur 
parle de la bonte & de la fertilite du 
fays de Canaan ; & il les exhort e a nepas 
abufer de Vabondance £T de la profperite 
dont. Us joutroient dans ce pays fa , de 
• ' peur d % attirer fur eux les effets de la 

colere de Dieu. 
pRenez garde a faire tous les comman- 
'* demens que je- vous donne aujous- 
d'hui , afin que vous viviez, & que vous 
multipliiez, &aue vous entriezau pays 
dont l'Eternel a jure* a vos p$res , & que 
vous le poflfcdiez. 

2. Et fonvien toi de tout le chemin par 
lequel l'Eternel ton Dieu t'a fait marcher 
ces quarante ans dans ce dcTert , afin de 
^'humilier £T de t'eprouver , pour con- 
noitre ce qui etoit en ton cceur , & fi tu 
garderois les 1 ' commandemens , ou non. 
' 3. It tVdonc humilil, & j£a laifle" 
avoir faint ', mais il t'a rcpu dimanne , 
qui etoit irae nwrritere hiconmrc , a toi 
& tes petes ; afin de te raire connoitte 
que l'homme ne vivra pas de pain fe\\le r 
meut , mais que l'homme vivra de tout 



ce qui fort de la bouche de Dieu. 

4* Ton vehement ne s'eft point ufe* fur 
toi, &ton piedn'a point et6 foule pen- 
dant quarante ans. 

5. Reconnoi done en ton cceur, que 
l'Eternel ton Dieu te chatie , comme un 
homme chatie fon enfant. 

6. Et garde les commandemens de 
l'Eternel ton Dieu , pour marcher dans 
fes voies , & pour le craindre : 

7. Car l'Eternel ton Dieu te va faire 
entrer dans un bon pays , un pays de 
torrens d'eaux, de Fontaines & d'abimes, 
qui fortent par les campagnes & par les 
montagnes : 

8. Un pays de ble* , d'orge , de vignes, 
de figuiers & de grenadiers ; un pays 
d'oliviers qui portent de l'huile » & w* 
pays de mfel : 

9. Un pays ou tu mangeras ton pain , 
fans craindre la difette , & ou rien ne te 
manquera; un pays dont les pierres font 
du fer , & des montagnes duquel tu tail- 
leras l'airain. 

io. Tu mangeras done , & tu fe« 
ras rafTafie' , & tu blniras l'Eternel ton 
Dieu , a caufe du bon pays qu'il t'aura 
donnl. 

ii. Pren garde a toi, depeur quetu 
n'oublies l'Eternel ton Dieu , en ne gar- 
dant point fes commandemens , fes or- 
donnances , & fes ftatuts , que je te com- 
mande aujourd'hui d'obferver ; 

12. Et de peur qu'apres que tu auras 
mange* , & que tu auras 6te raflafi^ , & 
que tu auras bati de belles maifons , afin 
d l y habiter; 

13. Et que ton gros & menu beteil 
fera accru , & que ton argent & ton or 
feront multiplies, & que tout ce que tu 
auras fera augments ; 

14. Alors ton cceur ne s^leve , & que 
tu n'oublies l'Eternel ton Dieu , qui t'a 
tire* hors du pays d'Egypte , de la mai- 
fon de fervitude : 

15. Qui t'a fait marcher par ce deTert 
grand & affreux , defert plein de ferpeus, 
meme deferpens bruians & de fcorpions , 
defert aride , £T ou il xCy a point d'eau , 
£T qui t'a fait fortir de l'eau du rocher le 
plus dur: 

16. Qui te donne a manger dans ce de- 
fert la manne que tes pdres n'avoient 
point connue* , ahn de t'humilier , & de 
t'eprouver, pour te faire enfin dubien. 

17. Et que tu ne difes en ton coeur : 
Ma puiflance , & la force de ma main 
m'ont acquis tons ces biens. 

18. Mais tu te fouviendras de l'Eternel 
ton Dieu ; car e'eft lui qui te donne de 
la force pour acqu^rir des biens, afin 
de ratifier fon alliance , qu'il a jur^e i 
tes plres , comme ilparoit par ce que t* 
vou aujourd'hui. ./ 

19. Que s'il arrive que tu ouhliesen 
aucune maniere rEterael ton Dieu i & 
que *tu allies apresiesuutresdieux, & 
que- tu les fer ves , , & jqaiffau.to^toiterncs 

de- 
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devant eux , je protefte contre vous que 
certainement vous p£rirez ; 

20. Vous p^rirez comme les nations 
que PEternel fait p6rir devant vous; 
parce que vous n'aurez point obii a la 
voix de PEternel votre Oieu. 

REFLEXIONS. 
"ITOici les inftruftions que ce chapitre 
v renferme. La premiere eft, que corn- 
roe Moyfe propoloit aux enfans d'Ifraei 
les bienfaits & les chatimens de Dieu , 
pour les inciter a le craindre , il eft tres 
utile de penfer toujours aux graces que 
Dieu nous a faites & aux chatimens dont 
il nous a vifit6s. II. Les avertiflemens 
que Moyfe donnoit aux Ifraelites, de 
prendre garde que Pabondance & les 
commoditis du pays de Canaan ne jes 
corrompift'ent, nous montrent que les 
homines abufent facilement de la prof- 
p^rite' ; qu'ils oublient Oieu & qu'ils 
tombent plus fouvent dans Porgueil, 
dans la de'lbbe'iifance & dans 1'in^ratitu- 
de , lors qu'ils font trop a leur aife ; & 
que c'eft par la qu'ils obligent le Sei- 
gneur a leur 6ter les biens & le re- 
pos dont ils font un fi mauvais ufage. 
Ces exhortations de Moyfe doivent &tre 
bien confidere'es , afin qu'en quelque 
£tat que nous nous rencontrions , ioit 
d'adverfite" , foit de profpSrite* , nous 
marquions toujours a Dieu ndtre foumii- 
Hon , n6tre amour , & ndtre reconnoif- 
fance. Ce fera ainfi que nous dltour- 
nerons fes chatimens , & que nous nous 
attirerons la contiquation de fa protec- 
tion & de £a faveur. 

CHAPITRE IX, 
Moyfe reprefente aux Ifraelites, (Pune mo- 
wer* extremement forte £T toucbante , 
que ft Dieu let avoit cboifis, & leur 
donnoit le fays de Canaan* ce rCetoit 



PEternel ton Dieu les aura chalfts de d<~ 
vant toi , c'eft a caufe de ma juftice que 
PEternel m'a fait entrer en ce pays pour • 
le pofRder ; car c'eft a caufe de Pimpte- 
te" de ces nations-la que PEternel va les 
chaffer de devant toi. 

5. Ce n'eft point pour ta juftice, m 
pour la droiture de ton coeur , que tu en- 
tres dans leur pays pour le poftSder; mais 
c'eft pour l'lmpiete* de ces nations-la , 
que PEternel ton Dieu va les chafTer de 
aevant toi ; & afin de ratifier la parole 
que PEternel a jure'e a tes p6res , Abra- 
ham , Ifaac , & Jacob. 

6. Sache done que ce n'eft goint pour 
ta juftice , que PEternel ton Dieu te don- 
ne ce bon pays pour le poflSder ; car tu 
es un peuple de cou roide. 

7. Souvien-toi £T n'oublie pas que tu 
as fort irrite* PEternel ton Dieu dans ce 
deTert , £T que depuis le jour que vous 
Stes fortis dn pays d'Egypte , jufqu'a-ce 

2ue vous fetes venus en ce lieu, vous aver 
te" rebelles contre PEternel. 

8. Vous avez meme irrite* PEternel a 
Horeb ; auffi PEternel fe mit en colejre 
contre vous, afin de vous d6truire. 

9. Quand je montai fur la montagne 
pour prendre les Tables de pierre , qui 
font les Tables de Palliance que PEternel 
avoit trait^e avec vous , je demeurai lur 
la montagne quarante jours & quarante 
nuits , fans boire ni manger. 

10. Alors PEternel me donna deux 
Tables de pierre , Writes du doigt de 
Dieu, & fur lefquelles toutes les paro- 
les que PEternel avoit prononcees, lors 
qu'il parloitavec vous , fur la montagne 
du milieu du feu , au jour de PaiTem- 
ble'e, e*toient Scrites. 

11. Etil arriva, qu'au boutde qua- 
rante jours & quarante nuits , PEternel 



epa„ _, .. ,. , ^ 

pas qtfils fujjent meilleurs que les autre s me donna les deux Tables de pierre , 
peuple* , man que e'etoit a caufe defal- 'qui font les Tables de Palliance. 
liance qu'il avoit faite avec leurs pires ? 12. Puis PEternel me dit : Leve-toi , 
£T a caufe de la mecbancete des Canane- | hate-toi de defcendre cPici ; car ton peu- 
ens. Dans cette vtte il remet devant leslyle que tuas fait fortir d'Egypte s'eft 
yeux des Ifraelites leurs divers murmu- corrompu; ils fe font bientdt detournds 
res , leurs rebellions , j& principalement de la voie que je leur avois commandee 
Vidolatrie que leurs per es avoient commit de fuivre ; ils fe font fait une image de 
fe en adorant le veau d*or. j fonte. 

ECoute, Ifracl: Tu vas pafler au-l 13. L'Eternel me parla auffi , difant ; 
jourd'hui le Jourdain , pour aller pai regards ce peuple , & voici , c'eft 



vers des nations x plus grandes & fortes , 
dont les murs sUlevcnt jufqu'au ciel, pour 
, Its poiT6der :. 

2. Vers un peuple grand & d'une hau- 
te taiUe , vers les deicendans des Hana- 
kins , que tu connois , & defquels tu as 
entendu dire, Qui eft-ce qui fubfiftera de- 

• vant tous les defcendans de Hanak ? 

3. Sache done aujourd'hui que PEter- 
nel ton Dieu , qui pafie devant toi , eft 
un feu confumant i c'eft lui qui les d6- 
truira, & qui les abaiifera devant toi; 
tu les chafTeras , & tu les feras perir in- 
continent , felon que PEternel t'a dit 

4. fle dis point en ton cceur , quand 



un*peuple de cou roide. 

14. LaifTe-moi r & je les dltruirai , & 
j'eftacerai leur nom de deflbus les cieux; 
mais je te ferai devenir une nation plus 
puiflante & plus grande que ceile-ci. 

15. Je retournai done & je defcendis 
de la montagne , ( or la montagne 6toit 
toute en feu ) ayant les deux Tables de 
Palliance dans mes deux mains. 

16. Puis je regardai, &voici, vous 
aviez p^che* contre PEternel vdtre Dieu, 
& vous vous e*tiez fait un veau de fonte ; 
vous vous e*tiez bient6t de'tourne's de la 
voie que PEternel vous avoit comman- 
ds de fuivre. 
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17. Mors je pris les deux Tables , & 
je les jettai de mes mains , & je les rom- 
pis , devant vos yeux. 

18. Puis je me profternai devant PE- 
ternel , 8cjedemeurai quarante jours & 
quarante nuits, comme auparavant, 
fans manger de pain, & fans boire 
d'eau , a caufe du p£che* que vous aviez 
commis , en faifant ce qui dlplait a PE- 
ternel , pour Pirriter. 

19. Car je craignois la terrible co- 
lere dont PEternel £tbit en flam me" con- 
tre vous pour vous dltruire ; & PEter- 
xiel m'exaucja encore cette fois. 

20. I/Eternel fut aufli fort irrite* con- 
tre Aaron , pour le faire p6rir ; mais je 
priai aufli alors pour Aaron. 

21. Puis je pris vdtre p£che que vous 
aviez fait, J avoir le veau , & je le bru- 
lai au feu , & je le moulus , jufqu'a-ce 
qu'il fut rdduit en poudre ; & j'en jettai 
la poudre au torrent qui defcendoit 
de la montagne. 

22. Vous avez fort irrit6 PEternel 
a Tabhlra, 8c a Mafla, & a Kibroth- 
taava. 

23. Et quand PEternel vous envoya 
de Kad£s-barn6, & qu'il vous dit: 
Montez , & pofl&dez le pays que je 
vous ai donn£ ; alors vous vous rebel- 
lates contre le' commandement de PE- 
ternel vdtre Dieu , & vous ne le crutes 
point, & vous n'ob&'tes point a fa 
voix. 

24. Vous avez Ite* rebelles a PEter- 
nel, depuis le jour que je vous ai 
connus. 

25. Je me profternai done devant 
PEternel quarante jours & quarante 
nuits, durantlefquels je me profternai, 

Sarce que PEternel avoit dit qvnl vous 
Itruiroit. 

26. Et je priai PEternel , & lui dfs : 
O Seigneur Eternel , ne dltruL point 
ton peuple, & Phdritage que tu as 
rachet6 par ta grandeur, £T que tuas 
tire* de PEgypte par ta main forte. 

27. Souvien-toi de tes ferviteurs A- 
braham , Ifaac , 8c Jacob ; ne regarde 
point a la durete* de ce peuple, ni a 
la mdchancete* , ni a fon plcheV 

28. De peur que les habitans du pays 
dont til nous a fait fortir ne difent: 
Parce que PEternel ne les pouvoit pas 



en diverfes occafions. L'inftruftion que 
cela nous donne , eft , que e'eft a la 
feule mifencorde de Dieu , & non a 
aucun merite qui foit en nous , que 
nous fommes redevables de tout nd- 
tre bonheur ; & que , comme Moyfe 
le difoit aux Ifraeutes, ce n'eft pas 
a caufe de nfttre juftice que Dieu nous 
a choifis pour etre fon peuple, & 
qu'il nous a fauv& ; mais que e'eft 
par fon bon plaifir 8c par fa Dure 
grace. C'eft ce que nous devons bien 
confide>er, & qui doit nous etre un 
grand motif a Phumilitl & a la re- 
connoiffance. II faut aufli que, com- 
me Moyfe faifoit fouvenir les IfraSli- 
tes du grand plche* que ieurs p6res 
avoient commis, en adorant le veau 
d'or , & de la punition que Dieu avoit 
faite de ce pdche' , nous rapellions fou- 
vent la memoire de nos fan tes, auffi 
bien que des chad mens que Dieu nous 
a envois; afin de produire en nous 
un fentiment plus vif de ndtre indigni- 
ty, & de nous empecher de retomber 
dans la deTobeWance. 

CHAPITRE X. v 
Moyfe recite , comment Dieu , apres que 
les Ifrae'lites eurent adore le veau d" or t 
donna les fecondes Tables de la Lot , 
£f renouvella fon alliance avec ce peu- 
ple. II raporte auffi la mart d^sAaron^ 
& la vocation d*Eleazar , £J* des Le- 
vites. II exhorte apres cela ce %euple 
a aimer Dieu, a le craindre , a n'«- 
tre plus rebeUe, ^ a faire ^du bien 
aux affliges , £F mime aux ettangers. 
CN ce terns la PEternel me dit : Tail-- 
*-* le-toi deux Tables de pierre com- 
me les prlmidres , & monte vers moi 
fur la montagne ; puis tu te feras une 
arche de bois. 

2. Et j^crirai fur ces Tables les pa- 
roles qui Itoient fur les prlmilres Ta- 
bles que tu as rompues , & tu les met- 
tras dans Parche. 

3. Ainu* je fis faire une arche de bois 
de Sittim, & je taillai deux Tables 
de pierre comme les prlmilres; 8c je 
montai fur la montagne , ayant les deux 
Tables en ma main. 

4. Alors il e*crivit (ur ces Tables, 
comme il avoit ecrit la premiere fois, 

,_. ,__ les dix paroles que PEternel vous avoit 

faire entrer au pays dont if leut avoit prononcles fur la montagne , du im- 
parl , & parce qu'il les halflbit , il lieu du feu , au jour de Paflemble'e , 



les a fait fortir & Egypt e , pour les 
faire mourir dans ce delert. 

29. Et cependant lis font' ton peuple 
& ton heritage , que tu as tire* de P£- 
gypte, par ta grande puiflance 8c par 
ton bras gtendu. 

REFLEXIONS. 

ON voit dans ce chapitre , comment 
Moyfe remettoit en memoire aux 
IfraSlites le choix gratuit que Dieu 
avoit fait d'eux , & les plchls par 
lefquels ils avoient provoque* la colere 



puis PEternel me les donna. 

5. Et je m'en retournai, & je def- 
cendis de la montagne, & je mis les 
Tables dans Parche que j'avois fait 
faire; & elles y font demeurges, com- 
me PEternel me Pavoit command^. 

6. Or les enfans d'lfragl partirent 
de Bleroth Bene-Jahakan , pour oiler a 
Mofera. Aaron mourut la, & y fut 
enfeveli , 8c EUazar fon fils fut Sa- 
crificateur en fa place. 

7. De la ils tirerent vers Gud-God, 

8c 
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8c de God-God ils aUirent vets Jot- 
bath , qui eft tin pays de torrens d'eaux. 

8. En ce tems-la l'Eternel fepara la 
Tribu de Levi, pour porter PArche 
de ralliance de l'Eternel, 8c pour fe 
tenir devant la face de PEternel , pour 
le fervir, 8c pour beuir en fon nom 
jufqu'a ce jour. 

9- C'eft pourquoi Levi a'a point de 
portion ni d'heritage entre fes fre>es; 
mats PEternel eft ion heritage , felon 
que l'Eternel ton Dieu hii en a parle\ 

io. Je me tins done fur la nwnta- 
gne, comaie pavois fait la prlmilre 
ibis , quarante jours & quarante nutts ; 
& PEternel nfexauca encore cettefois 
la ; ainfi PEternel ne voulut point te 
detruire. 

ii. Mais PEternel me dit; Leve 
toi , va pour marcher devant ce peu- 
jrie, afin qu'ils entrent au pays que 
j'ai jure" a leurs pe>es de leur don 
ner , 8c qu'ils le poflSdent. 

12. Mamtenaot done, 6 Ifra41* que 
demande PEternel too Dieu de toi , 
finon que tu craignes l'Eternel ton 
•DieU ; que tu marches dans toutes fes 
voies , que Hi Paunes 4 & que tu fer- 
^ves PEternel ton Dieu, de tout ton 
cceur 8c de toute ten ame; 

13. En obfervant les commandemens 
de PEternel & fes ftatuts „ que je te don* 
ne aujourd'Jiau* afin que tu (bis faeu- 
reux. 

I4i Void* les Cieux 8c les Cieux des 
Cieux apartieunent a PEternel ton Dieu j 
la Terre auflWw* apartient* 8c toatce 
qui y eft* 

15. Et toutefou PEternel n*a pris 
• en affeffcion que tes peres , & il n*a 
ajmi qu'eux i & il if a choili apr&s eux, 
-d?emre tons les peuples « que vous qui 
etes leurpofterite; comme vemieveyez 
aujoimphul 

liS. Cieconcifez done le prepuce de 
vdtre cceur* & ne roidiflez plus votre 
oouv, 

17. Car PEternel vdtre Dieu eft le 
Dieu*, des Dieux « 8c le Seigneur des 
Seigneurs, le Fort,, le Grand ♦ lepui£ 
iant, 8Z le Terrible ; qui ,«Pa point 
d'egard a panacence des pecfonnes 
& • qui ne peepd point de preens , 
»• ,,18- Qui fait droit a Porp&eUn 8c a 
la veuve; qui aime P.e'tranger^ pour 
rlui donaer dequei fe nonrir 8c 4^quoi 
fe vetk. T* 

IS, Vous aimerei done Petranger; 
rar.vous avez etc* Strangers au pays 
iPEgypte. 

20. Tu -craindras PEternel ton Dieu, 
tu le ferviras, 8c cut'atjtachcxas alui, 
M tu jureras par fon Nom. 
. iij. Ceft Un qui eft ta loiiange, & 
U eft ton Dieu 4 qui a fait en ta fa. 
.veur ees chofes grandes 8c terribles 
que tes yeux out vue&. 

%2. Tes peres font defcendus en Egy p, 



te .au nombre de foixante 8c dixames ; 
& maintenant PEternel ton Dieu t'a 
multiplfe* en nombre comme les <toi- 
les des cieux. 

REFLEXIONS. 
r\N voit dans la pr^midre pacrie de 
w ce chapitre , qu^apres que Dieu eut 
6ti anpaife* envers les Ifraelites^ par 
lour humiliation, & par les prieres de 
Moyfe ^ il leur rendit les Tables de la 
loi : qu'il renouvella fon Alliance , 8c 
qu'U etablit le Sacerdoce 8c fon Ser- 
vice parnu eux. Ceft ainft que Pin- 
terceflion des gees de bien , & la re- 
pentance des pecheurs , apauent la co- 
lere de Dieu , & Pengagent a rendre 
fon amour aux bommes , & a leur (ai- 
re du bien. La fecoode partie de ce 
chapitre renferrae cPexcellentes exhor- 
tations 4 8c particulierement celle-cu 
O I fra*l, tp£ejt*ce que le Seigneur, ten 
Dieu demande ae toi % finon que tu marches 
dam toutct fes votes, que tu taimes & 
que tu le ferves de tout ton cetur & de 
toute ton Jtme , en obfervant fes c$m- 
maudemens & fes ftatuts , afin que tu 
fon heureuxf Ces paroles nous mon- 
treirt , que le but que Dieu fe pro- 
pofe dans tout ce qu'il fait envers les 
homines , 8c ce qu'fl demande de nous 
par deffiis toutes chofes , c'eft que nous 
raimions de tout ndtre cceur 8c de 
toute autre >. force , que nous le crai- 
gnions, que nous marchions dans fes 
voies, & que nous aimions tons Jes 
faommes fans exception. C'eft aulfi la 
lebut& lafubftance de tou.te la Religion 
& de tous uos devoirs, comme notre 
Seigneur Kfiis-Chrift Pa dgclarl . fans 

CHAPITRE XI. 
Moyfe jctlftiime a exhorter les IfraelUes 

a ~ ~ ' vdrei & 

p ut fouve- 

n, e % &df 

a is le de- 

f rtilite du 

/) romctQMe 

/ $ei%n*ut , 

1 acant. au 

« ffenJrdef- 

* ande eta- 

x es geux; 

£ ntd leurs 

fit C* ia, bi~ 

n .._.... de Dieu; 

& il ordonne y que quoad ils ftroient 

jentrej au pay/ 4fi <Cauaa» 9 Nu dtuoif 

prononcer Us benedictions r de defiwla 

monUgne de Garifim , £7* les maledia- 

tiout de dejfus la montagne de ktibaL 

lime done PEternel ton Dieu, &gaJrw 

** de toujours ce qu'il veut que to. 

gardes; les ftatuts, fes loix, & fes 

commaudemens, '^ 

2. Et reconnoiffez aujourd'hui , que 

Ac ne font pas vos enfans qui ontcon- 

nu & qui ont vu le chatiment de^PE- 

O 4 ternel 
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ttrhel * vdtre Dieu , fa grandeur , fa 
.maitt Forte, & fon bras £tendu ; . 

! 3.' fit fes prodiges , & les ceuvres 
qu'il fit au milieu de PEgypte , cen- 
tre Pharaon Roi d'Egypte} & contre 
tout Con pays; 

-4; Et-ce qu'il fit a Tarm6e d'Egyfe- 
te, a fes chevaux & a fes< chariots, 
quand il fit que les eaux de la mer 
rouge les couvrirent & les inond&ent, 
locsqu'ils vous pourfuivoient , & que 
rBternel -les d6truifit jufqu'£ ce jour; 
- 4. Ef ce- qu'il vous a fait dans ce 
-deTert, jufqu'A-ce que vousfoyez ar- 
rives *n ce lieu ; . •-' "«'* • •- 
. <9.'Etce uu'il fit a Dathfen,.& Abi- 
-ram , enfans d'Eliab , fils de Ruben; 
Comment ja terre ouvrit.fa bouche , 
-& les ertgloutit, au milieu 4e -tout 
-Ifrael ,• avec leurs families & leues ten- 
ses , & tout ce qui leur appar'tenbit 
*» 7. : Mais ce font vos yeux qui ootvu 
toutes les grandes ceuvres que PEter- 
iiel a faites. v '• • " 

8. Vous garderez done tous les 'com- 
mandemens que je vous donne au- 
-jourd'hui y afin que vous foyez fortifies, 
■8c que vous entriez en. .pofleffion du 
•pays ou vous allez paiTer pout le pot 
&der; 

9- Et afin que vous prolongiez vis 
fours fur la terre que rEternci a jure* 
a vos peres de leur don tier ; & a leur 
p6ft&ite' ? favoir fur cette terre ou cou- 
•Wn ? t le lait & le miel. • 
* ' ib. Car le pays ou tu vas entrer pour 
lepofftder n'*y?pas comwieitepaysd'E- 
gypte, d'ou vous etes fortis, Outu fe- 
iftdis-ta femence, & o»^k rarrofois 
comme tu voulois , comme uri jardin a 
herbes; . h - 

* 'ii. Maisle pays oik vous' allez pafler 
pour le poffe'der , eft un paVs de monta- 
gnes &'de campagnes , & il eft abreuve* 
-aes eaux de la pluie du eiel. *• < 

«I2, Qtejt un pays dont <P£terael ton 
>Dicu afoin, fur lequel PEternel ton 
•Dieua continuellement les-yeux^ depuis 
Je ^commencement de Pantile jufqu'a Id 
x fin.u ..•-'.•:-• i • -\ 

: 'o 1 3* H arrivera donc \que^: fi vous 
-e&hTez a mes commanVfemeas' que je 
vousfaisanjeurd'hui, d'aaner TEternel 
vdtre Dieu , & de le fervit de tout vdtre 
ocfeur , & de toute vdtre aitit ; . 

'"I*. Alors je donnerai la pluie, telle 
qu41 faut a vdtre pays dans fefaifon , la 
phn> de la premiCre & de la dernie"re 
laHbn, & tu recueiUeras ton froment , 
tofcr.vm excellent , & ton huile* 
M<1?.\}& ferai auffi croftre dans ton 
cfcamp de l'herbe pour ton bewail , 8c tu 
mangeras & tu feras raffafil. 
. i i£ Prenez garde a vous.y de peur 
que vdtre cceur ne foit flduit , & que 
5»aus ne yJMis dltourniez , & que vous ne 
•feiviez dvutres dieux , & qne vous ne 
4ots- profterniez devant eux » 



17- Et que la colore de TEternel ne 
s'allume contre vous > & qu'il ne ferme 
les cieux ,; tellement qu'il n'y ait plus de 
pluie , & . que la terre ne donne plus fon 
fruit , & que vtous ne perifiiez auflj-tot 
de delms ce bon pays que TEternel vous 
donne. -.: •:.... *• f J I 

1 8. Mettez done mes paroles 'dans 
vdtre cceur'& dans vdtre efprit, & liez 
les comme unfigne fur vos mains, & 
qifelles foieht comme des fronteaux' en- 
tire vos yeuxv . ; \ . 

19. Et enfeiguez-les a vos enfans , £T 
parlez-en ; foit que tu te tiennes dans ta 
maifon ^. foit que tu marches dans le 
chemin; foit que tu te couches , ouque 
tutel^ves. ..• . :l : ~ < \ 

20. Tu les 6*criras anfii fur les pdteaux 
de ta maifon , r& fur tes portes ; 

21. Afin que vos jours 8c les jours de 
vos enfans foient multiplie's fur la terre 
que 1'EteSrnel) a jureH vos pdres de leur 
donner , £? ffils durent autant que les 
jours de& cieux fur la terre. . - » 

22. Car fi vous gardez foigneufemeht 
tous ces commandemens , que jevous 
ordonne de iaire , d'aimer TEternel Vd- 
tre Dieu , de marcher dans toutes fes 
voies & de vous attacher a lui ; 

23. Alors TEternel chaflera toutes^ces 
nations la de devant vous , & vous pofTe- 
derez le pays des nations qui font plus 
grandes 8c* plus puifiantes que vous. ,? 

24. Tout Iteu ou Vous aurez mis te 
pie* fera>. .vous. Vos frontteres fewnt 
depuis le desert & le Liban , £7* depuis 
le fleuve qui eft le fieuve 4'Eupbrate , 
jufqu'a la mer d'occident. » 'f. 

2^. l^uline pourra fubfifter devant 
vous ; PEternel vdtre Dieu re'pandra la 
frayeur!& la terreur ^u'on aura de 
vous fur tout ce pays ou vous marche- 
rez, felon: quMl vous en a parte*; r vi . k ' 

26. Regardez, je vous projtofb>i*». 
jourd'hui la b£n6diftion & la mattdic- 
tion : t ' t. i». , . -ijoj 

27. La be*n6diaipn , fi vous ob6ttfi% 
aux commandemens de rEternelvfttre 
Dieu, queje vous prefcris aujourdftinv : 

28. Lama^diftiort , fi vous rfob&ffez 
point actx commandemens de PEtemtl 
vdtre Dieu , &/vous vous d^tournea de 
la voiequd je vous.preTcris aujouvd'hui, . 
pour marcher apres d*autres dieux , que 4 
vous n'avez point connus. ' •"• v * - 

2 V Et quattd lEternel ton Dieu<i>aut*a 
fait ttitrer aupays ou tu vas pout 'ffepdf- 
fe"der , alors tu prononceras les benedic- 
tions fur la montagne de Garizim » & 
le&mal6diaions fur la m0ntagn6MlelW- 
bal; ; 

30. Qui font au dela du Jourdain > fiir 
le chemin qui tire vers le foleil"cou. 
chant , au pays des Cananiens ^ qhi de- 
meurent dans la campagne, visia-v4s 
de Guilgal , pres des plaines de Mor6. 

31. Car vous allez paffer le Joutdaid, 
pour entrer dans le pays que tEternel 

vdtre 
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votre Dieu vous donne pour le poff£der, 
& vous le poflederez , & vous y habi- 
terez. 

• 32. Vous prendrez dono garde afai- 
re tons les ftatuts & toutes les loix 
que je vous propofe aujourd'hui. 

REFLEXIONS. 
f*E chapitre , de . meme que les pre*- 
^ cldens , tend a porter les Ifraeli- 
tes a aimer Dieu & a lui obfir, par 
la confid£ration des d&ivrances qu'il 
leur avoit acoord^es, & des peines 
dont il avoit puni leurs rebellions dans 
le deTert; par Pefp6rance des blneV 
diftions qu'il rlpandroit fur eux dans 
le pays de Canaan , & par la crainte 
de la colore. Si -ces motifs devoient 
toucher les Ifraelites, la confid^ration 
de la grande delivrance que nous avons 
obtenue par JeTus-Chrift , Pefperance 
de la gloire cglefte, & la crainte des 
peines de la vie a venir, doivent nous 
animer encore plus a aimer Dieu , & 
a obferver fes commandemens. II. 
Ce que Moyfe djt dans ce chapitre , 
engage d'une faqon toute particultere 
les peres a iixftruire leurs enfans dans 
la loi de Dieu , & a s'en entretenir 
ordinairement avec eux* Les ordres 
r&'teres que. Dieu donne fur ce fujet, 
montrent que ce devoir eft de la der- 
niere importance. Enfin, il fautfaire 
une attention particulie>e a ces paro- 
les de Mpyfe : Jlegardez ♦ je mets devant 
Twtt la beneditiiQH , £7* 1+ maledi&ion ; 
la beneditfoen r fi voUs.obtjjfez auxcojn- 
mandemens du Seigaeur ^votre Dieu ; £T 
la maledi&ion , fi vou*>n > abeijfezpdA , £7* 
fi vous vous detonrneii sfeda vote queje vous 
prefer* wtjourdVmil (,'Evattgile nous pro- 
pol'e auflt des bene<li&)ons &des maledic- 
tions; mais des ben£di&jons beauceup 
plus excellentes^ :&4e$ mal4di£tions phis 
terribles que ceiies que Moyfe propo- 
foit aux UraelUes ; ce qui doit nous inci- 
ter encore plus foctement a Pamour & a 
I'ob&flance que Dieu ex4ge de nous. 

OHUiTBE XII. 
Moyfe commande aux tnfytis d^Ifrael 
tCabolir Pidolatrie dans It pays de Co* 
noon. II. Il f lew dit * que qudnd Us 
fereient tntris dans y ce pays4a , Dieu 
ckoifiroit ua lieu ou.pU paurtoient ie 
ftrvir avec- pirn Me regular it* ypfils 
riavoient pu le /aire dans le deferti 
& il leur defend tfefrki leurs facrifi- 
ces & leurs autres oblations aiUeurs que 
dans ce lieu la. U reiser e Ja difenfc 
de manger du fang , ••©*■ de pratiquer 
les fuperjlitiow; ■- les ♦ idolatries des 
Cananeens. 



2. Vous d€truirez enticement tous 
les lieux on ces nations , defquelles vous 
poflfcderez le pays , auront fervi leurs 
dieux , fur les hantes montagnes , & 
fur les c6teaux & fous toutarbre feuillu. 

3. Vous d&nolirez auffi leurs autels , 
vous briferez leurs ftatues , vous brule* 
rez leurs bocages, vous mettrez en pie- 
ces les images tailHes de leurs dieux , 8c 
vous effacerez de ce lieu-la la memoir* 
deleur nom. 

4. Vous ne ferez pas ainii a Plgard de 
PEternel v6tre Dieu. 

%. Mais vous le chercherez ou il 
habitera; & vous irez au lieu quePE- 
ternel vdtre Dieu aura choifi d'entre 
tout?s vos Tribus, pour y mettre fon 
Nom, 

6. Et vous aporterez la vos holocauf- 
tes, vos facrifices , vos dimes, & Iso- 
lation £Iev6e de vos mains , vos voenx, 
vos ofrandes volontaires , & les pre- 
miers-n6s de vdtre gros & de vdtre 
menu b^tail. 

7. Et vous mangerez la devant PE- 
ternel votre Dieu, & vous vous y re*- 
jouirez vous & vos families , de tou- 
tes , les chofes auxquelles vous aurez 
mis la main , & ou TEternel votre Dieu 
vous aura b£nis. 

8. Vous ne ferez. pas comme tout 
ce que nous faifons ici aujourd'hui , 
chacun felon qu'il lui femble bon. 

9» Car vous n'fites point encore par- 
venus aurepos, & a rhe>itage que TE- 
ternel ndtre Dieu vous donne. 

10. Vous paflerez done le Jourdain, 
& vous habiterez au nays que 1'Eter- 
nel v6tre Dieu vous fera poifeder en 
heritage; & il vous donnera du repos, 
envoui garantiffant de tous vos enne- 
mis ♦ qui font autour de vous , & vous 
y habiterez lurement. 

11. JEt il y aura un lieu que PEter- 
nel y6tre Dieu choifira , pour y faire 
habiter fon- Nom; vous aporterez Ik 
tout ce que je vous commande, vos 
holocauftes , vos facrifices » vos dimes, 
Poblation 6\e\€e de vos mains , Sc tout 
ce qu'il y aura de plus exquis de ce 
que vous auret voue" a TEternel. 

■• i%. Et vous vous r£joui'rez en la pr^- 
fence. de TEternel vdtre Dieu , vous , 
vos nls » vos filles , vos ferviteurs ? Sc 
vos Cervantes , avec le L^vite o^ui eft 
dans- vos ( portes , car il n'a point de 
portion ni d'heritage avec vtius. 

IS. Pren bien garde de ne point ofrir 
tes holocauftes dans tousles lieux que tu 
vexras. 

14. Mais tu ofriras tes holocauftes 



f "*E font ici- les ftatuts & les ordon^ dans le lieu que PEternel choifira en 
^nances auxquelles vous prendrez, }?une de, tes Tribus , & tu y feras tout 

garde pour ler taire , lors que vous — " *- 

ferez au pays que PEternel le Dieu 
de vos pe*re& vous a donne - pour le 
poflKder, pendant tout le terns que 
vous vivrez fur cctte terre. 



ce que je te commande. 
IS. ,Toutefois tu pourras tuer & man- 

fer de la chair felon tous tes defirs , 
ans quelque ville que tu demeures, 
la b^n^diftion que PEternel ton 
O 5 Dieu 



felon, 
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Dieu t'aura donnee ; celui qui fera 
net en mangera, comme on mange 
du daim & an cer£ 

16. Vow prendre* garde feulement 
de ne manger point de fang ; mau 
vous le repandrez fur la terre comme 
de Peau. 

17* Tu ne mangeras point dans au- 
cune ville de ta demeure les dimes de 
ton froment , ni de ton vin . ni de ton 
huile , ni les premiers n£s de ton gros 
& menu b&ail , ni ce que tu voueras , 
ni tes ofrandes volontaires , ni Pobla- 
tion e'lev^e de tes mains ; 

18. Mais tu les mangeras en la preTen- 
ce de PEternel ton Dieu , au lieu que 
PEternel ton Dieu aura choifi , toi , ton 
fils, ta fille, ton ferviteur, & ta fer- 
vante, &le Llvite qui eft dans tes por- 
tes , & tu te rejou'iras devant PEternel 
ton Dieu de toutes les chofes auxquel- 
les tu auras mis la main. 

19. Garde - toi pendant tout le terns 

?ue tu vivras fur la terre d'abandbritter 
e Levite. 

20. Quand PEternel ton Dieu aura €- 
tendu tes limites -, comme il t y en a par- 
le* , 8c que tu diras : Je mange rat de la 
chair ; parce que ton ame aura {buhait£ 
de manger de la chair ; tu en mange- 
ras felon tons tes defirs. 

21. Si le lieu que PEternel ton Dieu 
aura choifi pour y mettre fon Nom , eft 
loin de toi; alors tu tueras de ton gros 
8c menu bewail , que PEternel ton Dieu 
f aura donne* , comme je te Pai comman- 
ds , & tu en mangeras en quelque ville 
que tu demeures , felon tons tes de- 
firs. 



ternel ton Dieu aprouve , & qu'il trouve 
bd!r# droit* 

29. Quand PEternel ton Dieu aura ex- 
terming d.e devant toi les nations , au 
pays defquelles tu vas pour le pofftder , 
& que tu le poflHeras , & que tu feras 
habitant de leur pays: 

30. Pren garden toi , que tune don* 
nes dans le pie*ge en les fuivant , quand 
elles auront e*te" d^trukes de devant toi ; 
& que tu ne recherches leurs dieux , di» 
Cant: Comment eft -ce que ces nations 
fervoient leurs dieux , afin que j'en fefle 
de meme ? 

3 1. Tu ne feras point audi a PEternel 
ton Dieu ; car ces nations ont rait a leurs 
dieux tout ce qui eft en abomination i 
PEternel , & qu'il hait ; & meme ils 
ont brulg au feu leurs fils & leurs filles 
a Vhonneur de leurs dieux. 

3 a. Vous prendrez garde a faire tout 
ce que je vous commanded Tu n'y ajoft- 
teras rien de plus , & tu n'en retranche- 
ras rien. 

REFLEXIONS. 



aller 
Cananl- 
ens; de les obliger a fervir Dieu dans le 
lieu , & de la maniire qu'il Pavoit pref- 
crk; 8c deles engagers pourvoir a Pen- 
tretien des Levites, & a. lui marquer 
leur reconnoiflarice , par le moyen des 
facrlfices , des dimes , & des autres ob- 
lations. Pour ce qui nous regards nous 
peuvons faire id -ces confidlrations : 
I. due Dieu ne pent agre>r d'antre fer- 
vice que ceiui qiiUl a lui meme prefc 
cdt ; & qifil ne nous eft pas Dermis de 



22. Tu en mangeras comme Pon man- nous en ecarter. n. Qj^il taut avoir 
ce du daim & du cerf; cehii qui fera | en horreur toute. forte (Pidolatrie & de 
fouillS * 8c celui qui fera net en poUr- ! ftiperftition ; niais quMl faut aufli fe gaf- 
ront manger. I der de fuivre les mauvaifes coutumes 

2}. Garde- toi feulement de manger I & les mauvais ettempfosHHiis qu'il neie- 
du fane de ces bites ; car le fang eft lew roit pas mo ins dangereux ni moinscri- 
ame, & tu ne mangeras point Pame avec miuel dHmiterles homines corrompus 
la chair. J — , "~ — "~ XJ ~- J_ ~ — —^ J " r ~ 



24. Tu o^en mangeras done point, 
mais tu ie repandras tur la terre comme 
de Peau. 

25. Tu n'en mangeras point , afinque 
tu fois beureux , toi & tes enfans apr^s 
toi , quand tu auras fait ce que PEter- 
nel aprouve & quMl trouve droit. 

26. Mais tu prendras les choCes que 
tu auras confacrles qui feront par devers 
toi, & ce que tu auras voile" , & tu vien- 
dras au lieu que PEternel aura choifi. 

27. Ettu o&irastes holocauftefr , fa- 
voir la chair & le (ang ? Tur PauteTde 
PEternel ton Dieu 4 mais le fang de tes 
autres focrifices fera r^pandu vers Pato- 
tel de PEternel ton Dieu , & tu en- man- 
geras la chair. 

28. Garde & Icoute tontes ces chofes 
que je fee commande*afin que tu Ibis heu- 
reux , toi & tes enfans apres toi a ' ja- 
mais, lorsquetu auras rait ce que PB- 



j dans leur maniere de vivre, que de fc 
conformer aux fuperuataeux & aux ido- 
latres dans leur iamc cuke. ! 

CHAPITRE XIII. 
Moyfe command* qv?o* fafft mourir tes 
faux Prophtte* sf%i vaudroitnt detour- 
ner itfeupie d*f entice du W4U Dieu; 
& il ftabtit U> menu peine centre Jes 
patticuliers ,' £? meme centre lei viiles 
qui ifoudroitnt porter le peuple tTIfrael 
a Vidolattrie. 
C*IL s^leve au milieu de toi quelque 
Prophete 041 quelque Songeur , qui 
fafie devant toi quelque figne ou quelque 
miracle; 

2. Et que ce figne ou ce miracle , dont 
il t'aura parle* , arrive; {? quHlie dife : 
Allons apres d'autres dieux , que tu n'as 
point connus , 8c fervons les : 

3. Tu n'ecouteras point les paroles 
de ce Prophete , ni de ce Songeur ; car 
PEternel votre Dieu vous eprouve , 

pour 
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pour favoir fi vous aimez PEternel v6- 
tre Dieu , de tout vdtre coeur & de tou- 
tc vdtre amc. 

4.* Vous marcherez apres PEternel v6- 
tre Dieu , vous le craindrez , vous gar- 
derez fes commandemens, vous obii- 
rez a fa voix, vous le fervirez , & vous 
vous attacherez a lui. 

5. Mais on fera mourirce Prophete, 
ou ce Songeur ; car il a parle* de fe revol- 
ter contre PEternel votre Dieu , qui 
vous a tir6s hors du pays d'Egypte , & 
qui vous a rachetls de la maifon de fer- 
vitude , pour vous faire fortir de la voie 
que PEternel vdtre Dieu vous a prefcri- 
te , afin d'y marcher. Ainii tu extermi- 
neras le mechant du milieu de toi. 

6. Quand ton fr6re , fib de ta mire , 
ou ton ills , ou ta fille , ou ta femme 
bien - aimle , ou ton intime ami , que 
tu cherts comme ton ante , te voudra fe% 
duire , en te difant en fecret : AHons & 
fervons d'autres dieux, que tu n'as point 
connus , ni toi , ni tes plres , 

7. D'entre les dieux des petiples qui 
font amour de vous , foit pres ou loin de 
toi , depuis un bout du pays jufqu'a Pau- 
tre; 

8. N*aie point de complaifance pour 
lui, & ne reroute jpoint ; que ton ceil 
auffi ne Pepargne point , & ne fois point 
touche* de companion pour lui ; 8c ne 
le cache point ; 

9. Mats tu ne manqueras point de le 
faire mourir ; ta main fera la premiere 
fur lui pour le faire mourir ; & enfuite 
la main de tout le peuple. 

io. Et tu l'aflbmmcras de pierres, & 
il mourra ; parce qu'il a cherche" a Vi- 
loigner de PEternel ton Dieu , qui t'a 
tire* hors du pays d'Egypte , de la mai- 
fon de fervitude : * 

il. Afin que tout Ifragl Pentende , & 
craigne , & qu'on ne faffe plus une ft mi- 
ehante a&ion au milieu de toi. 

12. Quand tu entendras que dans Pu- 
ne de tes villes , que PEternel ton Dieu 
te donne pour y habiter , on dira : 

13. Queiques mlchans gar nemens font 
fortis du milieu de toi , qui ont voulu 
flduire les habitans de leur ville , di- 
fant : All on s , & fervons d'autres dieux 
que vous n'avez point connus : 

14. Alors tu en feras une exa.dc recher- 
che , & tu t'informeras , & t'enquerras 
foigneufement ; 8c frtti trouves que ce 
qu'on a dit foit veritable & certain , & 
qu'une telle abomination fe foit faite au 
milieu de toi ; 

15. Tu ne manqueras point de faire 

Safler les habitans de cette ville au til 
e Pepee ; & tu les de*truiras a la faqon 
de Pinterdit , avec tout te qui y fera , 
faifant p offer meme fes betes au fil de P£- 
pee. 



vant PEternel ton Dieu ; afin qu'elle foit 
a to u jours un monceau de mine , fans 
qu'elle fe rebatiffq plus. 

17. Etil ne demeurera rien de cet in- 
terdit en ta main ; afin que PEternel re- 
vienne de Pardeur de fa colere . & qu'il 
te faffe miftricorde , & qu'il ait pitfe* de 
toi * & qu'il te multiplie , comme il Pa 
jure* a tes plres : 

18. Parce que tu auras obtf a la voix 
de PEternel ton Dieu , pour garder fes 
commandemens , que je te prefcris au- 
jourd'hui , afin que tu fafles ce que PE- 
ternel ton Dieu aprouve & qu'il trouve 
droit. 

REFLEXIONS. 
yOici comment il faut entendre ce qui 
v eft dit dans ce chapitre : C'eft que 
fi Dieu , pour Iprouver les Ifraelites , ' 
permettoit qu'il s'llevat des impofteurs 
qui fiffent de faux miracles , ou des ac- 
tions extraprdinaires , qu'on auroit pu 
regarder comme des miracles : les Is- 
raelites , fans s'arreter a ces fignes & k 
ces miracles , devoient regarder comme 
des S6du£teurs tous ceux qui voudroient 
les porter a fervir d'autres Dieux ; & 
que c'etoit par la qu'on pouvoit recon- 
noitre les raux Prophetes. II. II faut 
confidlrer, que la )oi qui ordonnoit de 
faire mourir les particuliers & Jes habi- 
tans des villes qui voudroient folliciter 
le peuple a Pidolatrie , ne doit pas etre 
obierve'e aujourd'hui ; parce qu'elle i- 
toit fondle fur Peut & la conftitutioo 

Earticulilre du peuple d'Ifrae*l , duquel 
lieu 6toit le R01 & le fouverain Magif- 
trat;tellement qu'on ne pouvoit introdui- 
re Pidolatrie fans fe rebeller contre hii,& 
fans renverfer la forme de gouverhe- 
ment qu'il avoit Itablie. Ainii ce qui 



eft dit dans ce chapitre , ne prouve pas 
que Pon doive aujourd'hui punir de 
mort les idolatres , ou ceux qui font 
dans Perreur , lors que cette erreur n'in- 
tereffe point la tranquility publique , & 
Pordre qui doit regner dans la fociltl. 
Cependant, il paroit d'ici , que Pidola- 
trie eft un crime qu'on ne fauroit afiez 
eViter ; que Pon doit s'Oppofer » par 
tous les moyens poflibles & juftes , a 
ceux aui entrainent les autres dans Per- 
reur & dans le p^ch^ ; & qu'il ne faut 
toierer le mal en qui que ce foit , non 
pas meme dans fes plus proches. Au 
refte , fi Pon ne doit pas employer la 
contrainte & les fupphces » contre les 
idolatres , non plus que contre les er- 
rans ; PEglife doit fe fervir de Pinftruc- 
tion , de la difcipline , & des autres 
moyens que JeTus~Chnft lui a mis en 
main , pour emptcher que les faufTes 
doOrines ne fe r^pandent; pour preve- 
nirles fcandales* pour ramener ceux 
j qui en font les auteurs , & pour les re- 
16. Tu aflembleras au milieu de la trancher de la communion de Jefus- 

I>lace tout fon butin , &tu brQleras en-IChrift, s'ils font incorrigibles. 

tiercmait cette ville « tout fon butin de- » 

CHA- 
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CHAPITRE XIV. 

Dieucemmande aux Ifraelites d'etre mo- 
derns dans leur deuil. II. II repete la 
lot touchant les animaux nets £7" lesfouil- 
les. HI. 11 ordonne , qu'outre les di- 
mes que les Ifraelites payeroient aux Le- 
vites , its aportajfent lesfecondes dunes 
ati Tabernacle ; permettant neanmoins , 
a ceux qui etoient eloignes y de les con- 
vertir en argent. Most a la troijieme 
annce, les Ifraelites laijfoient parve- 
nir , dans les lieux de leurs demeu- 
resy ces dimes aux Levites £T aux ne- 
cejjiteux. 

\J Uus Stes les enfans de PEternel vo- 
v tre Dieu. Ne vous faites aucune in- 

cifion , & ne vom rafez point entre les 

yeux pour aucun mort. 

2. Car tu «un peuple faint a PEternel 
ton Dieu , & PEternel t'a choifi d'entre 
tous lespeuples qui font fur la terre , 
afin que tu lui fois un peuple prScieux. 

3. Tu ne mangeras point d'aucune 
chofe abominable. 

4. Ce font ici les bStes que voifs man- 

ferez , f avoir le bceuf , ce qui nait des 
r£bis & des chevres ; 
. 5. Le cerf , ledaim , lebufle , le cha- 
mois , le chevreuil , le bceuf fauvage , 
& le giraffe. 

. 6. Et vous mangerez d'entre les b£- 
tes * de toutes celles qui ont Pongle di- 
vife* ? & qui ont le pie fourche' , & qui 
ruminent. 

7. Mais, vous ne mangerez point de 
celles qui ruminent feu/ement , ou qui 
ont l'ongle divife & le pie* fourche feu- 
lement ; com me le chameau , le lievre , 
& le lapin ; car ils ruminent bien ; mais 
ils n'ont point l'ongle divife ; ceux - la 
vous feront fouilies. 

8. Le pourceau vous eft aujji difendu ; 
car il a bien Pongle divife" ; mais il ne 
mmine point; il vous fera fouilie. Vous 
ne mangerez point de leur chair ; vous 
ne toucherez pas mem? leur chair morte. 

9. Voici ce que vous mangere2 de 
tout ce qui eft dans les eaux ; vous man- 

ferez de tout ce qui a des nageoires & 
es dailies. 

10. Mais vous ne mangerez point de 
ce qui n?a point de nageoires ni d'&ail- 
les i cela vous fera fouilie. 

ii. Vous mangerez tout oifeau net. 

12. Etce font ici ceux defquels vous 
ne mangerez point; Paigle, Porfraie, 
le faucon ; 

13. Le vautour , le milan & Pautour , 
felon leur efpece ; • 

14* Et tout corbeau , felon fon efpe- 
ce; ! 

15. Lechathuant, lahulotte, lecou- 
cou , & Pepervier , felon fon efpece. 

16. La chouette , le hibou , le eigne , 

17. Le cormoran, le pellican , le plon- 
geon; 

18 . La cigogne , & le heron , felon 
leur efpece ; la huppe,& la chauvefouris. 



19. Et tout infefte qui vole vous fera 
fouilie ; on n'en mangera point. 

op. idau vous mangerez de tout ce 
qui vole & qui eft net. 

si. Vous ne mangerez d'aucune chair 
debete morte d'elle m£me^ mais tu la 
donneras a. Petranger qui eft dans tes 
portes , 8c il la mangera , ou tu la ven- 
dras a Petranger. Car tu is un peuple 
faint a PEternel ton Dieu. Tu ne bouil- 
liras point le chevreau au lait de fa mire. 

22. Tu ne manqueras point de donner 
la dime de tout le raport de ce que tu au- 
ras feme* , qui fortira de ton champ , 
chaque ann6e. 

23. Et tu mangeras devant PEternel 
ton Dieu , au lieu qiTil aura choifi pour 
yfaire habiter fon Nom , les dimes de 
ton froment , de ton vin , de ton huile , 
& les premiers-n^s de ton gros & menu 
be'tail , afin que tu apprennes a craindre 
toujours PEternel ton Dieu. 

24. Mais fi le chemin eft fi long , que 
tu ne puifles porter toutes ces chofes , par- 
ce que le lieu que PEternel ton Dieu au- 
ra choifi , pour y mettre fon Nom , fe« 
ra trop loin de toi , quand PEternel ton 
Dieu t'aura be*ni ; 

25. Alors tu les convertiras en argent, 
& tu ferreras Pargent, £7"' Vayantpru en 
ta main , tu iras au lieu que PEternel 
ton Dieu aura choifi ; 

26. Et tu emploieras Pargent dans 
tout ce que tu fouhaiteras , foit £ros & 
menu befail , foit vin ou cervoile , & 
en toute autre chofe que tu deTireras ; 
& tu le mangeras en la preTence de PE- 
ternel ton Dieu , & tu te rSjoui'ras toi 
& ta famille. 

27. Tu n'abandonneras point le Le- 
vite qui eft dans tes portes ; parce qu'il 
n'a point de portion ni <Ph6ritage avec 
toi. 

28. Au bout de trois ans , tu tireriLs 
toutes tes dimes de ton raport de cette 
annSe - la , & tu les mettras dans tes 
portes. 

29. Alors le Le*vite , qui n*a point de 
portion ni d'hentage avec toi , & Pe : 
tranger, Porphelin , & la veuve, Q^ni 
font dans tes portes , viendront , & lis 
mangeront, & ils feront raiTafi6s ; afin 
que PEternel ton Dieu te benifle dans 
Pouvrage de ta main auquel tu t'afclique- 
ras. 

REFLEXIONS. 
Ms devons feire ici ces trois reflexi- 
ons : I. Que fi Dieu ne vouloit pas,que 
les Ifraelites pleuraflent les morts a la 
manie*re des idolatres , les Chretiens doi- 
Vent encore plusgarderde moderation 
dans leur deuil , & ne pas s'attiiger pour 
les morts , comme ceux qui n'ont point 
d'efplrance. IL Pour ce qui eft de la 
loi qui concern e les animaux nets & les 
iuimaux fouiltes, lesraifons de cette 
ioi ont it& marquees dans les Reflexions 
fur le chapitre XI du Levitique. Ces 

loix 
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Joix touchant la diftin&ion des anitnaux 
6tant aujourd'hui abolies , & l'Evangile 
nous enfeignant qu'il n'y a aucune crea- 
ture qui foit fouilHe , nous pouvons u- 
fer de toutes les creatures de Dieu , tou- 
tefois avec fobriete* & a&ions de graces , 
& d'une manie>e qui ne fcandalife per- 
fonne ; & en o bier v ant exa&ement les 
loix de la temperance & de la prudence 
chretienne. III. Les ordres r6i*teres 
que Dieu donnoit aux Ifraelites,de payer 
les dimes aux Levites , & l'obligation 
ou ils etoient de donner mime les iecon- 
des dimes , montrent que la volonte* de 
Dieu eft , que Ton entretienne les Mi- 
niftres de la Religion auffi bien que les 
neceffiteux , *& que chacun y contribue 
liberalement & felon Ton pouvoir. 
CHAPITRE XV. 
Dieu defend aux IfraeliUs d'exiger les 
dettes de lews compatriotes dans C annee 
de relache , tpii revenoit s torn les fept 
arts. II. Ilrecommande a cette^occafion 
d'ajfijter les necejjiteux ; £7" il regie com- 
ment on devoit en ufer dans cette annee- 
la envers les ferviteurs £f les efclaves. 
III. II repete la lot touchant les premiers- 
nes des betes. 
TXE fept en fept ans tu cel£breras Van- 
XJ nee de relache. 

2. Et c*elt ici la manie>e de la celebrer : 
Que tout creancier relache ce qu'il aura 
prete a ion prochain , £T qu'il ne l'exige 
point de fon prochain ni de fon fre>e , 
quandon aura proclami I' annee de rela- 
che a l'hoimeur de l'Eternel. 

3. Tu pourras exiger de l'6tranger ; 
mais fi tu as a faire avec ton fre're , tu 
lui donneras du relache ; 

4. Afin qu'il n'y ait parmi toi aucun 
pauvre ; car l'Eternel ton Dieu te b€nira 
certainement dans le pays qu'il te don- 
nera en heritage pour le poiieder. 

5. Pourvit leufement que tu ob&fies 
a la voix de l'Eternel ton Dieu , & que 
tu prennes garde a faire ces commande"- 
mens que je te prefcris aujourd'hui. 

6. Parce que l'Eternel ton Dieu t'au- 
ra beni , corame il Ven a parte , tu pre- 
teras fur gage a plufieuis nations , & tu 
n'emprunteras point fur gage ; tu domi- 
neras fur plufieurs , & elles ne domine- 
ront point iur toi. 

7. Quand un de tes frgres fera pauvre 
parmi toi , dans quelque lieu de ta de- 
meure , dans le pays que TEternel ton 
Dieu te donne , tu n'endurciras point 
ton cceur , & tu ne reiferreras point ta 
main a ton frere qui fera dans la pau* 
vrete\ . 

8. Mais tu ne manqueras pas de lui 
ouvrit ta maul , & de iui preter fur . ga- 
ge , autant qu'il en aura befoin , pour 
rindittaoe ou il ie trouvera. . 

9. xten gar.de £ toi , qu'il n'y ait cet- 
te pej*f6e impie dans ton cceur * &>que 
tu ne diles : La i'epneme amice , qui eft 
l'ann&i de relache , aproche.i & que ton 
ail etantfans pitie* envers ton frere , qui 



eft pauvre , pour ne lui rien donner , il 
ue crie contre toi a l'Eternel , & qu'il 
n'y ait en toi du plchl. 

10. Tu ne manqueras point a lui don- 
ner , & ton cceur ne lui donnera point 
a regret ; car l'Eternel ton Dieu te b£ni- 
ra dans toute ton ceuvrc , & dans tou- 
tes les chofes auxquelles tu mettras la 
main. 

1 1. Car il y aura tou jours des pauvre* 
dans le pays. C'eft pourquoi je te fais 
ce commandement , & je te dis : Ne 
manque point d'ouvrir ta main a ton fre- 
re aftiige" & pauvre dans ton pays. 

12. Quand quelqu'un d'entre tes fib- 
res , foit homme , foit femme , te fera 
vendu , il te fervira iix ans ; mais a la 
fepti&ne annee tu le renvoieras libre d'a- 
vec toi. 

13- Et quand tu le renvoieras libre 
d'avec toi , tu ne le renvoieras point 
vuide. 

14. Mais tu ne manqueras point de le 
charger de quelque chofe de ton trou- 
peau , de ton aire , & de ta cuve ; tu 
lui donneras des biens dont l'Eternel 
ton Dieu t'aura beni. 

15. Souvien toi que tu as 6t6 efclave 
au pays d'Egypte , & que l'Eternel ton 
Dieu t'en a rachete* ; c'eft pour cela qufe 
je te commandececi aujourd'hui. 

16. Mais s'il arrive qu'il te dife : Que 
je ne forte point d'avec toi , parce qu'il 
t'aime & ta maifon , & qu'il fe trouve 
bien avec toi ; 

17. Alors tu prendras un poincjon , 
& tu lui perceras l'oreille contre la por- 
te , & il fera ton ferviteur a tou jours. 
Tu en feras auffi de meme a ta fervante. 

18. Qu'il netefoit point facheux de 
le renvoyer libre d'avec toi ; car il t'a 
fervi iix ans le double du falaire du mer- 
cenaire ; Et l'Eternel ton Dieu te beni- 
ra en tout ce que tu feras. 

19. Tu confacretas a l'Eternel ton 
Dieu tout premier -n^ male qui naitra . 
de ton gros ou menu b£tail. Tu ne la- 
bourers point avec le premier - n6 de ta 
vache ; & tu ne tondras point le pre- 
mier - ne* de tes br^bis : 

ao. Tu le mangeras , toi & ta famil- 
le , chaque annee en la preTence de PE- 
ternel ton Dieu , au lieu que l'Eternel 
aura choiii. 

21. Mais s'il a quelque d^faut, otfil 
foit boiteux ou aveugle , ou qu'il ait 
quelque autre mauvais d^faut , tu ne le 

jiacriheras point a l'Eternel ton Dieu \ 

22. Mais tu le mangeras au lien de ta 
jdemeure: Celuiqui pitfouille, & celui 
\ qui eft net en manger ont , comme on man* 
ge du daim & du cerf, . 

23- Tu prendras garde feulement de 
ne manger point ion fang , matt tu le r6- 
pandras fur. lajter/e. cpmroe de I'eau. 

,A E.E>Lfi k.l.O N S. 
I E deiTein.dU Seigneur v dans la loi qui 
*•* €ajoignoi\ l Jinx..Jfraelites dene rien 
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exieer deleurs fibres, Panned de relache, 
& de renvoyer litres leurs ferviteurs , a 
moins qu'ils ne vouluifent demeurer au 
fervice de leurs Maitres , £toit de faire 
fouvenir les Ifraglites qu'ils avoient 6te 
efolaves en Egypte & qu'ils anparte- 
noienc tous Igalement a Dieu ; & d'em- 
pecher que les riches n'opprimaflent les 
pauvres & ne les afUijettiflent a Pefcla- 
vage. Si les Ifraglites Itoient tenus a 
I'obfervation de cette loi , les Chretiens 
font encore plus obliges de traiter leurs 
ferviteurs avec Iquite* & humanity ; & 
de n'fctre pas trop rigoureux a exiger ce ; 
qui leur eft du par des perfonnes neceifi* 
teufes. Outre cela , le Seigneur recom- 
mande particulilrement dans ce chapi- 
tre ; d'avoir un grand foin des pauvres , 
& de ne les jamais abandonner ; & il y 
defend d'une manure tres-expreife d'& 
couter les penfles de defiance , ou d'in< 
terfit, qui pourroient nous dltourner 
des devoirs qui fontici prefcrits. II d£- 
•clare que c'elt un pechg criant d'oppri- 
mer les petits , ou de les laifiTer fans af- 
fiftance ; niais que la b£n£di&ion fe rt- 

Eand for ceux qui ont pitte des migra- 
tes. Ce font la de puiftans motifs a 
exercerla charity liblralement & avec 

Slaifir. II Itoit deTendu aux IGraSiites 
e fe fervir des premiers - nes males de 
leur bltail ; parce qu'ils devoient 6tre 
confacrls a Dieu. 

CHAPITRE XVI. 
// eft f arte dans ce chavitre K /- Des Fetes 
. de la Paque , de ta Pentecote £T des Ta- 
bernacles : 11. De Cetabliffement £T du 
devoir des Juget £T des Magiftrats : 
III. Dieu, four cmpecher Pidolatrie, 
defend de fatre desjtatues , & de plan- 
ter des arbres aupres des out els , dans 
les lieux ou il feroit adore , cornme Us 



idolatres en plantoient dans les lieux ou 
ilsfervoient lesidoles. 

Plen garde au mois que les epics meu- 
riffent , & fei la Paque a l'Eternel 
ton Dieu ; car c'eft dans le mois que les 
Ipics meurifFent, que PEternel ton Dieu 
t'a rait fortir de mm hors d'Egypte. 

2. Et tacrine la Paque a l'Eternel ton 
•Dieu , du gros & du menu bltail , au 
lieu que PEternel aura choifi. pour y. fai- 
re habiter fon Nom. 

3. Tu ne mangeras point de pain le- 
ve* avec la Paque : Tu mangeras en la ce- 
lebrant pendant fept jours des pains fans 
levain , des pains d'affli&ion , parce que 
tu es forti en hate du pays d'Egvpte ; a- 
An que tu te fouviennes , tous les jours 
de ta vie , du jour que tu es forti du pays 
d'Egypte. 

4. II ne fe verra point de levain chez 
toi dans toutes tes frontilres , pendant 
lept jours ; & on ne gardera ritn de la 
cuair du facrince que tu auras faitle foir 
du premier jour , jufqu'au matin. 

i. Tu ne pourras pas facrifier la Pa 
que dans tern Its lieux ile ta demeure, 



que PEternel ton Dieu te donne ; 

6. Mais feulement au lieu que PEter 
nel ton Dieu aura choifi pour y faire ha- 
biter fon Nom ; c'eft la que tu facrifie- 
ras la Paque , le foir auiutdt que le fo- 
leil fera couchl, dans le mime terns 
que tu fords d'Egypte. 

7. Et Pay ant fait cuire , tu la mange- 
ras , au lieu que PEternel ton Dieu aura 
choifi. Etle matin tu Ven retourneras , 
& tu t'en iras dans tes tentes. 

8. Pendant fix jours tu mangeras des 
pains fans levain , & au feptilme jour , 
qui eft Paffemblle folemnelle a PEternel 
ton Dieu , tu ne feras aucune oeuvre. 

9. Tu te compteras fept femaines ; tu 
commenceras a compter ces fept femai- 
nes depuis que tu auras commence* a 
mettre la faucille dans la moifTon. 

io. Puis tu feras la Fdte folemnelle 
des feinaines kthonneur de PEternel ton 
Dieu ; en preTentant Pofrande volontai- 
re de ta main , que tu donneras felon 
que PEternel ton Dieu f aura beni. 

11. Ettu te rejoulras en la presence 
de PEternel ton Dieu , toi , ton fils , ta 
fille , ton ferviteur , ta fervante , & le 
Llvite , qui eft dans tes portes , l'ltran- 
ger , Porphelin, & la veuve , qui font 
parmi toi , au lieu que PEternel ton 
Dieu aura choifi pour y faire habiter fon 
Nom. 

12. Et tu te fouviendras que tu as fer- 
vi en Egypte , & tu prendras garde a 
obferver ces ftatuts. 

13. Tu feras la Fete folemnelle des 
Tabernacles pendant fept jours , apres 
que tu auras recueilli Us revenue de ton 
aire & de ta cuve. 

14. Ettu te rljoufras pendant la Fe- 
te folemnelle, toi, ton fils. ta fille , 
ton ferviteur & ta fervante , le Invite . 
Pltranger , Porphelin , & la veuve , qui 
font dans tes portas. 

15. Pendant fept jours tucellbreras 
la Fete folemnelle A Vhonnmr de PEter- 
nel ton Dieu , au lieu que PEternel au- 
ra choifi ; quand PEternel ton Dieu t'au- 
ra Wni dans toute ta rlcolte , & dans 
tout Pouvrage de tes mains 5 & tu feras 
olors dans la joie. 

16. Trois fois Pann^etout male d'en- 
tre vous fe pr^fentera devant PEternel 
ton Dieu , au lieu qu'il aura choifi , ft- 
voir a la Fete folemnelle des pains fans 
levain , & a la Fete folemnelle des Se- 
maines , & a la Fete folemnelle des Ta- 
bernacles ; & nul ne fe preTentera devant 
la face de PEternel a vuide. 

17. May chacifn donnera i proportion 
de ce qu'il aura , felon la benediction 
que PEternel ton Dieu t'aura donne«. 

18. Tu t'ltabliras des Juges-& des 
Pr^vots dans toutes les villes que PEter- 
nernel ton Dieu te donne , leloa tes Tri- 
bus j afin qu'ils jugent le peuple par un 
jugementjufte. 

19. Tu ne pervertiras point le- droit. 

Digitized by LiOOQ IC 



Ordonnances. 



DEUTERONOME. 



Ordormanceu A3? 



■8c tu n'auras point Igard a Paparence des 
perfonnes , 8c tu ne prendras aucun pr£- 
fent; car le preTent aveugle les yeux 
des Cages, & il corrompt les paroles 
des juftes. 

20. Tu fuivras fort exaftement la Suf- 
fice , afin que tu, vives , & que tu pof- 
ftdes le pays que PEternel ton Dieu te 
donne. 

ai. Tune planteras point de bocage , 
de quelque arore que ce foit , aupres de 
Pautei de PEternel ton Dieu , que tu te 
feras fait. 

22, Tu ne te drefieras point non plus 
de flattie" , car PEternel ton Dieu hait 
ces chofes. 

REFLEXIONS. 
T ES raifons pour lef quelle t les Fetes 
** des IfraSlitesavoientltlordonnles, 
ont iti marquees ci - devant plus d*une 
fois. Ce qu'il raut conliderer fur cela , 
c'eft que u* Dieu vouloit que les Ifraeli- 
tes euflent leurs Fetes , pour fe fouve- 
nir des bienfaits qu'il avoit accorded a 
leur nation , les Chretiens , a qui Dieu 
a fait des graces infiniment phis confide- 
rabies , doivent cillbrer ces graces avec 
beaucoup plus de zele & d'ardeur , non 
ieulement dans les terns qui font defti- 
n6s a cela; mais en tout terns & par 
toute leur conduite ; la vie du Chretien 
devant etre toute confacrle a la gloire 
de Dieu & a fon fervacc. II. Ce chapi- 
tre prouve que r&ablifiementdes Magif- 
trats & des Juges a Dieu pour auteur ; 
& que le devoir de ceux qui exercent 
ces emplois , eft de rendre une exafte 
juftice , de ne prendre aucun preTent , 
8c de n'avoir point d'e"gard a Papnaren- 
ce des perfonnes. III. La deTenTe que 
Dieu faifoit aux Ifraelites de planter des 
bocages , 8c de faire des ftatues a la ma- 
ni£re des idolatres , montre que ce n'eft 
pas aflez d'eviter Pidolatrie ; mais qu'il 
taut outre cela s'dloigner de tout ce qui 
en approche , 8c de tout ce. qui pourroit 
etre , pour nous ou pour les autres , une 
occafion de p£ch£ ou de fcandale. 

CHAPITRE XVII. 
Dieu commande qtton faffe mourir let If 
ratUtes qui adereroienf les idolts. II. 
jQue quand ilfaudra juger de quelque cat 
douteux , oh confulte Us Sacrijicateurs 
ou le Juge , £T qu y on s'en tienne a lew 
decifion. Enfin , il frefcrit la manure 
tfetablir les Rou t £T leur devoir , tant 
'A Vigard des chofes civile* , qu* a regard 
de la Religion. 
*TU ne facrifieras point a PEternel ton 
* Dieu ni taureau , ni menuS b€te , 
qui ait en foi quelque vice ou quekque de*- 
feut , car c'eft une abomination a PEter- 
nel ton Dieu. 

2. Quand il fe trouvera au milieu de 
toi , dans quelqu'une des villes que PE- 
ternel ton Dieu te donne , un homme 
ou unefemme , qui faffe ce qui eft mau- 
vais aux.yeux de PEternel ton Dieu , en 



tranferefiant fon alliance. 

3. Et qui aille 8c ferve d'autres dieux, 
& qui fe profterne devant eux , foit de- 
vant le foleil , ou devant la lune , ou 
devant toute Parmle du Ciel , ce que je 
n'ai pas commande* ; 

4. Et que cela t'aura it€ raporte* , & 
que tu Pauras apris ; alors tu t'informe- 
ras exa&ement, & ft tu trouves que ce 
qu'on a dit foit veritable & certain , 8c 
qu'une telle abomination ait €ti Taite en 

5. Alors tu feras fortir vers tes por- 
tes un tel homme , ou une telle femme, 
qui aura fait cette mSchante aftion , foit 
Phomme , foit la femme , 8c tu les af- 
fo mm eras de pierres , & ils mourront. 

6. On fera mourir celui qui doit mou- 
rir j fur la parole de deux ou trois t£- 
moins 5 mats on ne le fera pas mourir fur 
la parole d'un feul temoin. 

7. La main des temoins fera la pr6> 
mi£re fur lui pour le faire mourir ; en- 
fuite la main de tout le jpeuple le lafide- 
ra ; ainfi tu dteras ce merchant du milieu 
de toi. 

8. Quand une affaire te parottra trop 
difficile , pour juger entre le fang 8c ltv 
fang , entre la caufe & la caufe , entre 
la plaie & la plaie , qui font des affaires 
de proces dans tes portes ; alors tu te le- 
veras & tu monteras au lieu que PEteb 
nel ton Dieu aura choifi ; 

9. Et tu viendras aux Sacrificateurs 
qui font de la race de Llvi , & au Juge 
qui fera en ce tems-la , 8c tu les conful- 
teras , 8c ils te diclareront ce que porte 
le droit 

10. Et tu feras exattement ce qu'ils 
t'auront d6clar^ , dulieu que PEternel 
aura choifi , & tu prendras garde a fai- 
re tout ce qu*ils t'auront enfeigneV 

11. Tu Feras de point en point ce que 
dit la loi qu'ils t'auront enfeignle , 8c 
felon le droit qu'ils t'auront declare - , 8c 
tu ne te.d&ourneras point de ce qu'ils 
t'auront dit , ni a droite » ni a gauche. 

12. Mais Phomme qui par fierti n'au- 
ra point voulu obe'Vr au Sacrificateur , 
qui affifte la pour fervir PEternel ton 
Dieu , ou au Juge , cet homme-la mour- 
ra , « tu dteras ce merchant d'lfraSl ; 



13. Afin que tout le peuple Pentende 
« craigne , & qu'il ne s^leve pas avec 
orgueil a Pavemr. 



14* Quand tu feras entre* au pays que 
PEternel ton Dieu te donne , 8c que tu 
le poffederas , & que tu y demeureras ; 
fi tu dis: J'^tablirai un Roifur moi, 
comme toutes les nations qui font autour 
de moi : 

15. Tu ne manqueras pas de t'e'tablir 
pourRoi celui que PEternel ton Dieu 
aura choifi ; tu t'6tabliras pour Roi un 
homme qui foit d'entre tes treses \ 8c tu 
ne pourras point 6tablir fur toi un hom- 
me Stranger , qui ne foit pas ton frlre. 

16; Oependant , il ne fera point d'a* 
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mas de chevaux , & il ne ramenera point core au jourd'hui fe foumettre aux Ju- 

i 1 o„ — «.- ««„- fc,— „« o«,o* ses & au Magiftrats , & qu'il eft ordon- 

n€ aux Chretiens d'obefr felon: Dieu a 
leurs Condu&eurs fpirituels & tempo- 
rels. Enfin il paroit de ce chapitre , 
que les Rois & les Magiftrats Chretiens 
nedoivent pas croire. qu'il leur foit. per- 
mis de s'llever au deifus de leurs fib- 
res , & de pr,o.fiter de leurautorite* pour 
s'enrichir ,, pour, vivre dans les devi- 
ces , ou pour oprimer les peuples ; mais 
que leur devoir eft de fe tenir dans la 
moderation & dans l'humilite\ de gou* 
verner leurs fujets avec juftice ; & fur 
tout de bien lire la loi de Dieu , & de 
Pavoir continuellement devant les yeux , 
afin de s'y conformer. 

CJH API T RE XVIII. 
Dieit regie U droit que les Sacrificateurs & 



le peuple en Egypte , pour Faire un amas 
de chevaux *, . car l'Etemel vous a dit : 
Jamais vous ne retournerez par ce che- 
min-la. # 

17. II ne prendra point aufii plufieurs 
ferames , de peur que fon coeur ne fe 
d&ourne ; il ne s'amaffera point non 

Slus beaucoup d'argent, ni beaucoup 
'or. t • 

18. Et auflitdt qu'il fera affis.fur le 
trdne de fon regne , il 6crira pour lui un 
double de cette loi , dans un livre , qWil 
prendra.des Sacrificateurs qui font de la 
race de Le>L 

19. Et ce livre demeurera par deyers 
lui , & il lira dans ce livre tous les jours* 
de fa vie ; aiin qu'il aprenne a craindre 
1'Eternel fon Dieu , £T a prendre; garde 
a toutes les paroles de cette loi * & a ces 
ftatuts pour les faire. 

20. De peur que fon coeur ne s'^leve. 
. par deftiis fes freres & qu'il ne fe d&pur- 

ne de ce coramandement , ou a droite, 
ou a gauche ; & afin qu'il prolonge fes< 
jours, dans fon regne., lui & fes fils au 
milieu d'Ifragl. ; , 

REFLEXIONS.. 
CVE cbapitre nous pr£iente ces trois con- 
^ Adorations : La .premiere , que la 
loi qui ordonnoit de faire mourir les 
idolatres ne regarde pas les Chretiens , 
& que l'on ne doi.t.pas en conclure qu'il 
faille employer les ,fuplices & la rigueur 
coiitre ceux qui font dansj'erreur ; mais 
que cependant nous devons refifter a 
ceux qui pourroient nous d^tourner du 
vrai fervice de Dieu , & de l'oheWaiice 
que nous lui devons ; que ces gens-la 
doivent etre regarded comme des feduc- 
teurs , & retranchgs. de la communion 
del'Eglife, par 1'exercice de la.difci 
jline ; comme St. Paul le montre dans, 
qs Epitres , & en particulier. danfc la 
J. Epitre aux Qprinthiens , chap. V. ou 
il aplique a ce fujet ces paroles de Moy- 
fe : Otez U rnechant^du milieu devons. 
La feconde conflagration regarde la loi 
qui obligeoit les Israelites a fe foumet- 
tre au jugement du Sacrificateur, & qui 
refuie- 



fe 



aJTujettifioit a . la mort ceux qui reful .. 
roient de lui obelir., II taut (avoir que 
cette loi ne concernpit. t pas. les articles 
de la Foi & les dogmes de la Religion ; 
puif que Dieu lui-meme avoit tellement 
re§16 dans,f%- parole tout ce que l'on de- 
yoit croire & obferver^i pet £gard , 
.qu'il n'etoit permis a qui. que ce tut de 
s'e'carter en aucune maniere de cette 
regie. Mais cette loi regardoit les cau- 
fes civiles , dans lefquelles il fulioit ie 
foumettre au ^acrihcateur , ou au Ju- 
ge ,• qui ayoit Tautorit^ de terminer les 
proces ,, auxquels il n'y auroit jamais 
eu de fin , fi les particuliers eullent pu 
fe rebeller impunement x contre ceux 
que D?eu lui-raeme avoit ^tablis pour 
les 4Ccider, Celt ainfi qu'on doit en- 



Us Levites qui feroient U fervice au- 
roient fur Us facrifices fir" fur les autre* 
oblations. II, It defend les fuferftitions 
■ dts Cananeens, £T particulierement de 
con falter Us devins. III. II promet d*in- 
ftruire s fon .peuple. , en lui envoy ant des 
• Prophetes, £F JurtoutfTenvoyerun grand 
Prophete , auqueltous devroient fe fou- 
mettre. Enfin » il donne, Us marques 
auxqueUcs onpeut difcernpr Us vrais & 
Us faux Prophetess 
T ES Sacrificateurs qui font de la race 
- 1 - 4 deLeVi, meme toute la Tribu de 
Le\vi , n'auront point de part ni d'hgri- 
tage avec le refit d'lfra^l ; mais ils man- 
geront des Sacrifices de 1'Eternel , faits 
par lefeu , , & de fon heritage. 

2. Ils n'auront done point d'hlritage 
parmi leurs. fibres ; l'Etemel eft leur 
heritage , comme il leur en a parl6. 

3. Or e'eji ki ce que les Sacrificateurs 
auront droit de prendre du peuple , fa- 
voir de peux. qui ofrirojit quelque iacri- 
fice , foit taureau , foit menu betail ; ou 
donnera au Sacrificateur l'e*paule , les 
machoires, &le ventre. 

4. Tu leur donneras les premices de 
ton froment , de ton vin , & de ton hui- 
le , & les prlmices de la toifon de tes 
brlbis. 

5. Car 1'Eternel ton Dieu l'a choifi 
d'entre toutes les Tribus , afin qu'il af- 
fifte pour faire le fervice au nbm de PE- 
ternel , lui & fes fils ; a toujours. » 

6. Or quand le Levite viendra de quel- 
que lieu de ta demeure , de quelque 
endroit que ce foit d'lfraei , qu il fade 
fon i^jour . &. qu'il viendra felon tout 
le deiir de ion ame , au lieu que 1'Eter- 
nel aura choiii; 

7. II fera le fervice au nom de 1'Eter- 
nel fon Dieu , comme tous fes freres 
Us Levites, qui. aihftent en la preTence 
de 1'Eternel. 

8. lis mangeront line Igale portion 
avec les autres; outre ce que chacun 
rt'eux pourroit avoir vendu du bien de 
fes peres. 

, 9. Quand tu feras entre* au pays que 
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VEternel ton Dieu te tfonne »' tu n'a-entretenus par l'Eglife. .II. tfous voy- 
•prendras point a imiter lcs abomina- rtnc »** flM * *'*»** nn * •»"»*^ ««•«♦»> m* 
tions de ces nations*-] £. 
10. 11 ne fe trouvera perfonne Parmi 



toi qui fafle patter par le feu fon tils on 
•fa fille ♦ ni de de>in qui fe mfcle de di- 
viner , ni de pronoftiqueur de terns t 
ni aucun qui 'fafle des predictions ♦ ni 
qui fafle des priftiges j 

ii. Ni d'enchanteur qui nfe d'enchan- 
temens, ni d'homme qui confulte l'ef- 
prit de Python , ni de difeur de bonne 
avanture , ni aucun qui interroge les 
morts. 

12. Car quiconque fait ces chdfes • la 
eft en abomination a 1'Eternel $ & c'eft 
ft caufe de ces abominations t que l'E- 
ternei ton Dieu chafle ces nations-la de 
devant toi. 

13. Tu vivras dans rintegritd avec 
1'Eternel ton Dteu. 

14. Car ces nations-la , dont tu vas 
pofleder le pays-, ecoutent les pronofti- 
qneurs » & les devins ; mais pour toi , 
rEternel ton Dieu ne fa point permis 
de faire ainfi. 

15. L'Eternel tonBieu te fufcitera un 
Prophete comme moi d'entre tes fre** 
res , . vous l'^couterez : 

16. Suivant tout ce que tu demandas 
a 1'Eternel ton Dieu a Horeb. an jour dt 
J'afTembl^e , dans leauel tu dis : Que je 
n'entende plus la voix de rEternel mon 
Dieu ; & que je ne voie plus ce grand 
feu, de peur quejene meure. 

17. Alors 1'Eternel me dit : lis ont 
bien dit ce qu'ils ont dit* 

18. Je leur fufbiterai un Prophete 
comme toi d'entre- tours freres « 8c je 
mettrai me* paroles en fa bouche ; 8c II 
kur dira tout ce one jt lui aural com- 
manded 

19. £t ii arriveraque quiconque n'*« 
coutera pas les paroks qu'il aura dites 
en mon nom, je lui en demandcrai 
compte. 

2a Mais fi pulque Prophete a aflti 
d'orgueil pour dire quelqueehoie en mon 
nom , que je ne lui aurai point com- 
mande' de dire * ou s*il parte au nom 
des autres dieux, ce Prophtte4a roourra. 

21. Que fi tu dis. en ton caur: Com* 
Vent connoStron*uous la parole que 
1'Eternel n'aura point dite ? 

22. Quand ce Prophete-la auraparle* 
an nom de 1'Eternel, 8c que la choie 
fa'// aurapridtte ae fera point , ni n'ar- 
rivcra point , ce fera la une parole que 
1'Eternel nc lui a point dite ; mass- le 
Prophete rauradke par orgueil; ainfi 
aele crains point. 

&EFJLEXIONS. 
CAint Paul nous apprend que la loi qui 
regie 1*. droit que les aacrinca teu rs 
auroient fur les otrandes du peuple, 
marque, oueriatentioii- de Dieo a tou- 
jour* tot que ceux qui fervent l'Egliie 
dans le St. Ainwftert rufltnt nourris. 8c 



ons ki que e'eft une imptete* criante de 
eoitfolter les dlvins , 8c d'ufer d'enchan- 
temens 8c de ceremonies fuperftitieu- 
fes ; Sc que ces crimes ne doivent en au- 
cune fecon etre foufterts parmi ceux qui 
connoifient le vrai Dieu. III. Nous a- 
vons dans ce chapitre une Prophetie re- 
marquable s qui eft appliquee a JeTus- 
Chrift dans le N. Teftament ; e'eft cclle 
par laquelle Dieu avoit promis d'envoyer 
un grand Prophete , qui feroit connot- 
tre aux hommes la volonte* de Dieu, 
& qui devroit 6tre feul ecoate" dans l'E- 

Stile. IV. L'ordre que Dieu donnoit 
e ne pas Icouter les faux Prophetes , 
montre , qu'il ne faut pas croire que 
tous ceux qui fe difent envoyls de Dieu 
le foient en effet ; mais que Dieu. veut 
qu'on examine les Dofteurs 8c les Doc* 
trines , par les marques 4u'il a lui me- 
me donn^es dans fa parole. C'eft aunt 
a quoi J6(us-Chrift 8c les Apdtres ex- 
hortent particuli^rement les Chretiens. 

CHAPITRE XIX. 
Ce chafitrt c$ntient des L*ix 9 I. Tout 
chanties villa dt refuge* £T la manii* 
re di pr*cfder , lor? qu'il fe feroit com* 
mis quflque meurtre , foit involentaire * 
foit wUntaire. II. Touckantlcs hornet 
des fojfejpens , £7" Ufunitien des faux 
temetns. 

QUand TBternel ton Dieu aura ex* 
.termini les nations , defquelles P£* 
ternel ton Dieu te donne le pays, & 
que tu poflederas leur pays , & que 
tu demeureras dans leurs villes , 8c 
dans leurs maifons ; 

2. Alors tu ffpareras trois villes au 
milieu du pays que rEternel ton Dieu 
te- donne pour le poflfeder, 

3* Tu drefleras le chemin, 8c tu 
partageras en trois parties les contties 
de ton pays , que rEternel ton Dieu 
te donnera en heritage ♦ 8c ce leta afin 
que tout meurtrier s'y retire. 
- 4. -Or void comment on pi'oc^dera 
envers le meurtrier, qui ie iera reti- 
re U pour fauver fa vie : Celui qui 
aura frape fon prochain par mlgarde, 
8c fans i'avoir ha? auparavant ; 

5* Comme fi quelqu'un itant alii 
avec Ion prochain dans une torct. 
pour couper du bois , 8c qu'avan- 
qant fa main avec fa coignee pour 
couper. du bois, il arrive que' ie fer 
echape hors du manche, 8c rencontre 
tellement fon prochain qu'il en meu~ 
re; cet homme la s'enfuira dans une 
de ces villes , afin qu'il y vive. 
" 6. De- peur que le garant du fang ne 
pouriuive le meurtrier , pendant Out 
ion ccour eft lebauiii , & qu'il ne rat- 
teigae , fi le cbemin etoit trop long, 
8c ne. le frape a mort, bien qa'il nd 
fut point digne de mort , parce qu'il 
ne natfloit point fon prochain aupara* 
vane- 

P . 7. C'fft 
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7* C'eft pourquoi je te commande , 
|ir jttedu : Sej>are-toi tjrois villes* 
. 8. Que fi PEternel ton Dieu etend 
tes frOnti£res, corame il Pa jur£ a tes 
plres, & s'il te donne tout le pays, 
qu'il a . promis de donner a tes peres : 

9. CPotirvu.que tu. premies garde a 
iaire toufr* ees commandemens que je 
te prefcns aujourd'lrai , afin que tu ai- 
mes PEternel tori Dieu, & que tu mar- 
ches tou jours dans fesvoies;) alors 
tu ajouteras encore trois villes , outre 
xes trois-11: . 

io. Afin que le fang de celui qui 
eft innocent; ne,,. foit pas repandu au 
milieu de ton pays, que PEternel ; ton 
Dieu te- donne en heritage % & que 
tu ne foisv pas coupable de meurtre. 

II.. Mais lors qu'on homrae qui ha'ira 
fon prochain.. lut aura drefle' des em- 
buches, &qu?il fe feraeleve' contre lui, 
& Paura frappe* a mort , & qu'il s'en 
-fera fitf dans Pune de ces villes : 
.12. Alors les Anciens de fa ville 
Penvoieront tirer de la, & le livre- 
ront entre les mains du garant du 
Cang , afin qu'il meure. 

13. Ton deil ne Pipargnera point ; 
mais tu oteras d'Ifrael le fang de Pin- 
nocent, &,tuferas heureux. 

14. Tu jifi.tranfporteras point Jes 
bornes de ton prochain , que les prl- 
decefieurs auront plantees , dans Ptoerir 
tage que tu pofl'ederas au pays que 
PEternel ton Dieu te donne pour le 
pofieder. 

15. Unfeul temoin nefera point va* 
lable contre un homme , dans quelque 
crime & peche que. ce foit, ou quel- 
que pecbe . qu'on ait commis ; mais fur 
la parole de deux ou de trois,. te? 
moin* la.chofe fera valable. 

16. Quand un faux temoin s'lllveni 
contre quelqu'un , pour dgpofer contre 
lui, 8c $<wr Paccjtfcr de revolte contre 
Duu 3 

17. Alors ces deux hommes-la , 
qui auront. contention entr'eux , com* 

EoitroiU devant PEternel , en la pre* 
te des-. Sacrificateurs & des Juges qui 
>nt en ce terns la. 

18. Et les Juges s'informeront exac- 
tement : 8c s'il fe trouve que ce ti 
moin foit un raux temoin, qu'il ait 
depofe fauilement contre fon frere;* - 

19. Tului reras comme.il jtvoit def- 
fein de faire a fon frere ; & . ainii tu 
dteras le mechaat du milieu de toi. •' • 
• 20. Et les autres qui entendront cela 

craindront, & a Pavenir ils jae feroet 

Shis.de femblable m£chancet£>u. milieu 
e toi. .,*..- 

.21. Ton ceil ne Pepargnara point : 
Vie pour vie , ceil pour ceil , dentpour 
aent* Main pour main , pie pour pte\ • 
kJLEL E X IX) H S,. 
de 



4e refuge , pour ceux qui aurojent tuel 
quelqu'un innocemment „ & fans auc'un 
mauvais deilein , il nevouloit pas qu'on 
laiflat unpunis , fous quelqu? pretexte 
que ce fut , les meurtners volontaires, 
Ainii, les Magiftrats &les Juges font 
obliges de faire une recherche & une 
punition exalte de ces fortes de crimes, 
s'ils ne veulent pas attirer fur eux Sc 
fur leurs peuples la vengeance celefte. 
II. Ce chapitre nousenfeigne , que c'eft 
une injuftice criante de transporter les 
bornes des pofleifions. J,a troifilme 
reflexion regarde les temoins. Dieu 
veut qu'on ait, rpcours aux temoins , 
lors qu'on ne peut pas connoitre.au- 
trement la v^rite* j & il ordonne qu'on 
fafle foufrir aux faux te.moinsja meV 
me peine que celle a laquelle ils au- 
rojent expofe celui contre qui ils au- 
roient rendu un raux temoignage. Cet- 
te loi montre , que les. Juges font au- 
torifls oar la loi divine , a fe fervir 
de temoins & du ferment, pour d6* 
couvir la verity ; que ceux qui font 
appelI6s en tlmoignage font obliges 
de la declarer ; que les faux temoins 
qui foot connus meritent une punitibm 
exemplaire; & que files hommes ne 
les puniflent pas , Dieu fera la ven- 
geance de leur perfidie & de leur im- 
piet^. 

CHAPITRE XX. 
t> chapitre contiftit let loix militairti: 

On y vo.it Pexhortation que U Sacrifi. 

cateur ^adrejfoit au jxuple, lots qu'on 

alloit a la guerre, £r comment lex 
• Ifraejites devoient traiter les viUet 

qu y iU aUaqueteienU 

QUand tu jiras i la guerre contre tes 
. -ennemis ,.& que tit verras des ches. 
vaux & des chariots , & un peuple plus 
grand. que toi, ne Us crains point, car 
PEternel ton Dieu , qui t'a rait monter 
hprt du pays d'Egfy#te , eft avec toi. 

2. Et quand il faudra s'aprocher pout 
combattre, le .Sacrificateur s^avancera, 
& parlera au peuple,. . > 

3. Et il leur dirt : .Ecoute Ifrafil t 
Vous vous aprochez aujourd'hui pour 
combattre vos ennemis : . Que votre coeur 
ne devienne point, lache; ne craignez 
point, ne fovez point etonnes , & n'» 
yez aucune frayeur d'eux. * 

4. Car PEternel votre Dieu ^efi celui 
qui marche, avec vous , ■ pour combat* 
tie pour vous .contre . vos ennemis, 
C pour vous, preTerver. 

5. Alors le* Officiers. parleront ■ aii 
peuple , diiant : Qya *ft.ct qui a bati 
une maifoh neuve , & ne Pa point d& 
die*e ? Qu'il s'en aille &. qu'il retourne 
dans fa maifon r jde peur qu'il ne meure" 
dans la bataille, & qu'un autre ne la 
dedie* . .» 

6. Et qui r/kce qui a plant6 



VIQus apcenons de ce^chapitre v I. vigne , & qui ri'en a point encore cueil« 
*™ Que fi Dieu avoit etabli des villts li.lt fruit I, Qu'il s*ea aitte &.qu*ilre«* 

^ "* tOUr- 
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s'aprocheront ; car l'Eternel ton Dieu point a la voix de fon p6re , ni &> la 
les a choifis pour faire fon fervice , voix de fa mire , & qui , quoi qu'ils 



& pour b£nir au nom de l'Eternel ; 
& afin que toute caufe & toute plaie 
foit jugee par leur parole. 

6. Et tous les Anciens de cette vil- 
le la, .qui feront les plus pres de, 



raient chatil , nc les veuille point 
Icouter : 

19. Alors le pe>e & iam6re le pren- 
dront , & le meneront aux Anciens de 
fa ville , & a la porte de fon lieu : 
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CHAPITRE XXII. 

Les Uix continues dans ce chapitre regar- 
dant Us chofts pet dues ', la mode/tie 
dans les habits ; Phumantte , menu en- 
vers lesbefet ; Us bXtimens ; U melan- 
ge des effect* , Us vetemens i & la pn- 
nitten des perfennes mariies & non mo- 
nies qui temberoient dans Pimpureti. 
CI tu vols lc bceuf ou la brlbis de 
u ton fWre e*gar£s , tu ne te cacheras 
point d'enx ; tu ne manqueras point de 
les ramencr a ton frere. 

2. Que fi ton fr£re ne demeure Pas 
pres de toi , ou que tu ne le connouTes 
pas, tu les retireras meme dans ta 
maifon , & ils feroat avec toi iufqu'a 
ce que ton- fr£re les cherche , & alors 
tu fes lui rendras. 

3. Tu en feras de mime a regard 
de Ton ane, & tu en uferas de me- 
me a 1'lgard de fon vehement, Sc de 
toute autre chofe que ton fre*re aura 
perdue, & que ta auras trouvee , qui 
aura €U 6*garee; tu ne t*en pourras 
pas cacher. 

4. Si tu vois Pane de ton frlre , ou 
fon bceuf, tombes dans le chemin, tu 
ne te cacoeras point d'eux, mau tu 
let releveras avec lui, 

^- Une femme ne portera point un 
habit d'homme, & un homme ne fe 
revltira point d'un habit de femme; 
car quiconque fait de tefles chafes eft 
en abomination • a l'Eternel ton Dieu. 

6. Quand tu rencontreras dans un 
chemin , fur quelque arbre, ou fur la 
terre , un nid d'oueau , on si y ait des 
petits ou des ceufs, &la me're ttfu- 
vant les petits ou les ceufs, tu ne 
prendras point la mere avec les petits $ 

7' Mais, itu laifleras aller la mere, 
& tu prendras les petits pour toi , 
afin que tu • foiS heureux , Sc que tu 
prolongcs tes jours. 

8. Quand tu batiras une maifon neu» 
ve , tu feras ues iWfenfes tout autour 
de ton toit $ de peer que tu ne rendes 
ta maifon- refponfableda fang , 11 quel 
qu'un tomboit-de la. 
' 9. Tu ne planter** :point ta vigne de 
diverfes fortes de plant; de peur que 
le tout , favoir le plant que tu auras 
plants Sc le raport de ta vigne , ne 
ibit fouill*. t . * 

i.o. Tu ne labonreras point avec un 
ane & im: bceuf accotrpl&s. 

II. Tu ne fhabilleras point d*un 
drap tiffu 4e diwrfes chofes, comme 
de laine 8c de lin joints enfemble. 
- 12. Tu te ttrasdes bandes aux qua- 
tret pans: de At rebe dont tu te cdu. 
vres. 

: 13. Lots *queo onelqu'un aura pris 
une femme v, & qo'apres ttre venu 
vers elje ill la haYrajf -■ 

14. Et qu'il iui :imputera quelqne 
chore , x±vd doirae otcafion de parler 
d»dl« ; eh- 4a^4igamat>», & en difant 



Pai pris cette femme , Sc quand je me 
uis aprochi d'elle , je n*ai point trou- 
ve* en elle fa virginity. 

15. Alors le pe>e Sc la meredeia 
jeune rille prendront& produiront les 
marques de fa virginite* devant tes An- 
ciens de la ville, a la porte* 

16. Et le pe>e de la jeune fille dirt 
aux Anciens : J'ai donne* ma fille a cet 
homme pour femme , & il l'a prife en 
averiion : 

17. Et void, il lui a impofe* une chofe 
[ui donne occafion de parler , difant : 

„e n*ai point trouvt* que ta fille fut 
vierge. Cependant void les marques 
de la virginitt de ma fille } Sc ils e*ten- 
dront le drap devant les Anciens de 
la ville. 

18. Alors les Anciens de cette ville 
Ja prendront le marl , Sc le chatieront. 

19. Et parce qu*il aura diffame'une 
vierge d'llrael , ils le condamneront 
a cent pieces d'argent, qu'ils donne- 
ront au p^re de la jeune fille ; & elle 
lui fera pour femme , & il ne la pour. » 
ra pas renvoyer , tant qu*il vivra. 

20. Mais fi ce qu*il a dit eft veri- 
table, que la jeune fille ne fe fait 
point trouvee vierge ; 

21. Alors ils feront fbrtir la jeune 
fille a la porte de la maifon de fon 
plre, Sc les gens de la ville raflbmme-' 
rent de pierfes, Sc ellemourra; car 
elle a commis une infemie en- Ifrael . » 
commettant impm-etc* dans la maifon - 
de fon plre; Sc ainfitu oteras le mal 
do milieu de toi. 

22. Quand on trouvera un homme 
couch* avec une femme marine, ils 
mourront, mime tous deux , >4»*rhom- 
me qui a couchd avec la femme; que 
la femme , Sc tu 6teras le mal d*Ifra8l. 

23. Qnand une jeune fille .vierge fe- 
ra fiancee a un homme* 8u que auel- ' 
qu*un Tayant trouvee dans la ville, 
aura couohe* avec eile ; 

24. Vans les terez fortir-to«s deux 
a la porte de la ville , Sc vaus* les la* 
piderez « & ils mourront ; : favoir la 
jeune fille, parce -qo'ellc rtfa point 
crif dans la ville , 8c l%omme i parce 
qu'il a violila femme de fon proohain ; 
&> tu oteras le mal. du milieu de toi. 

25. Que fi quelqu'un trouve aux 
champs une jeune 'fille : fianc^e, Sc que 
lui- faifant violence , il conche avec 
elle,' alors rhomme qui aura couch6 
aVe<J 1 ^n^ T mourra lui feul. 

26. Mais tu ne feras rien a la jeune 
fille : La jeune fille n*a point commis 
de pevhC digne de mort. Oar il en eft 
deeffcas, comme fi quelqu'un s'elevoit 
contre fon prochain , vifelui otoit la vie. 

27. Parce q^ue Payant trouvee aux 
champs, la jeune fille fiancee, aura pb 
crier, fans que pearfonne i'ait d£lirr^e. 

28. Si quelqu*un ^trOUve une jeune 
fille vierge qui ne foit point fiancle, 

P 3 Sc 
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on juftifiera celui qui a le droit , & on 
condamnera celui qui a tort 

2. Si le mlchant a mlnte* d'dtre 
batruy. le Juge le fera jetter par ter- 
re , & i>attre en fa preTence , felon 
l'exigence de fon crime * par un- certain 
nombre dectups. 

3. II le fera done battre de quarante 
Hup , ' &.non plus ; de peur que s*il con- 
tiiiooit a- le battre •, outre ees coups la , 
le chatiment ne tut exceffif , & que ton 
frfremc fut traite" tnf indignement de- 
vanttes yeux. 

- 4,* Tu n'enimufeleras point ton bceuf , 
fera guil foule le grain. - 

5. tors que des freres demeureront 
enfemble, & que Pup d'entre «ux vien- 
dra 4 mourar. fans enfans » alors la fern* 
me du mort ne fe mariera point dehors 
a un Itranzer ; mais fon beaufrere vien- 
dra vers elle * & la prendra pour fem- 
me , & I'epoufera comme *tant fon 
beamfre>e. 

6. Etle premier-ntf qn'elle. enfantera, 
wcc£dera an fr^re jnort , & portera fon 
nom , afin que fon nom ne fo*t pas effa- 
ce d'HraSl. 

7. Que sMl ne plait pas a cet homsaeJa 
de prendre fa belle foeur t alors fa belle 
four montera a la porte vers les Anciens, 
& dira*. Mon beau-frere refute de rtle* 
ver le nom de fon frere en Ifrael , & 
ae veut point m'epoufer.pas droit de 
beau-rrrlrcv 

8. £t les Anciens de fa ville rapelle- 
ront, 8c luiparleront; & s r il detneure 
ferine » *V qu'il difie ; II ne me plait pas 
dePepQitfier.-;. 

. 9. Alors fa bellerfoeur s'apr ochera de 
lui devant les Anciens , & lui dterafon 
foulier du pie* » & lui crachera au vifage, 
frprenant la parole elle lui dim: . C'eft 
ainfi qu'on fera a Thomme qui no fou- 
tiendra pas la famille de fon ire' re. . 
, Jo. Et fon nom fera apell4 en Ifrael , 
la maifon du d£chaufle\ 

II* Quand des hommes auront une 
quetelk enfemble Tun contre I'autre < ii 
Ja fenme de Pun s'aproeher pour deli* 
vrer-ftm maari de la-main de_ cejni qui le 
bats & qn'avanqant fa main elle Tern* 
poigne paries parties honteufe&i 

i%, Alors tuJui couperas la main ; & 
ton «il n* V^Fgnera ©oint, 
■ 13. Tu n'anras point dans ton fac 
deux fortes dV pierces $m *e/cr , une 
grande ,-& une petite. 
_ W. II n'y aura point aufli dans ta mai- 
fon deux fortes d f epha , un grand & un 

if. Mais tu auras des pierres n pejtr 
dmires & juftes ; tu auras.au0i un epha 
entier & jufte ; aitn que tes. jours foient 
ptolonges fur la terre que rjSterneltou 
Dieute donUe. 

16. Car quiconque fait cela, quiconque 
fait eetteiniquite\ eft en abomination, 4 
rEternel twUttea. i r 



17. Souvien-toi de ce que te tit Hania 
lek en chemin , quand vous fortiez d'E 

**** I 

18. Comment ii te vmt rencontrer 
dans le chemin , & te chargea en queuS, 
attaqudnt tous les foibles qui te fuivoient, 
lors que tu 6tois toi-mdme las & travaiU 
le* , & comment il n'eut point de crainte 
de Dieu, 

19. Quand done TEternel ton Dieu 
t'aura donn6 du repos de tous tes ennt« 
mis qui t'environnent , au pays que l'E- 
ternel ton Dieu te donne en heritage* 
pour le poflgder, alors tu effaceras la* 
memoire d'Hamalek de deflbus les 
cieux i ne Toublie point. 

XPFLPXIONS. 

pE chapitre nous apprend , I. Que les. 
^ Juges doivent prononcer un Juge- 
ment jufte, &vunh les coupables , tou. 
tefois avec mode'rarion & humanity. IL 
La loi qui defend d'emmuieler le bceuf 
qui foule le bled , avoir €%$ donn^e pour 
apprendre aux Israelites a etre humaina 
& e'quitables, Elle montre de plus, 
aue Ton doit pourvoir a la fubfiftance' 
de ceux qui travaiilent pour futility des 
autres; comme St. Paul le remarque 
dans la I. Cpitre aux Corinthiens , chap. 
IX. ou il alle*|ue cette loi , oour prouver' 
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qurique terribles que fuflent les mall- 
dictions qui furent prononcles de defFus 
-la montagne de Hebal , celles que l'E- 
vangile denonce le font encore advan- 
tage i & fi les Ifraelites s'ltoietit fou- 
mis h la vengeance de Dieu , £n rlpon- 
dant lAmtn , a chacune de ces maledic- 
tions j • nous nous y fommes audi tous 
ibftmis , par le voeu que nous avons fait 
a Dieu , en qualite de Chretiens ; & 

Ju'ainfi nous ii'lchapperons pas a fon 
ugement , fi nous violons ce vceu par 
ndtre defob&ffance. 
CHAPITRE XXVIII. v. 1-44,. 
Mojfe ayant acheve de propofer £7* de re- 
, ..peter les Loix du Seigneur , pro'met aux 

enfant eTIfrael Vabondance , U paix , 
- & toutes fortes de be ned idiom , s'ils 

cbeijfoient aux con/mandemens de Dieu ; 
_>Uf menacant au contrasre de la difette v 

de UmortaliUy de la guerre* & des 



mains ; tu pr&teras a beaucoup de na- 
tions , & tu u'emprunteras point. 

13. L'Eternel te mettra a latere des 
peuples & non point a leur queue* , & tu 
leras to u jours au defTus , & non point 
au deifous ; quand tu ob^Kras aux com- 
mandemens de l'Eternel ton Dieu , que 
je te donne aujourd'hui , afln que tu 
prennes garde a les faire ; 

14. Et que*tu ne te dltourneras, ni 
a droite ni a gauche , d'aucune des pa- 
roles que je te commande aujourd'hui t » 

f>our aller apres d'autres dieux , &pour, 
es fervir. 

15. Mais fi tu n'ob&s pas a la voix de 
PEternel ton Dieu , pour prendre garde 
a faire tous fes commandemens & fes- 
ftatuts , que je te prefcris aujourd'hui , 
it arrivera que toutes ces malgdiftiotts 
viendront fur toi, & repoferont fur to! r 

16. Tiu for at maudit dans la villc, tu 

let* 

lau- 

de 

rou-*. 

ee: 
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28. L'Eternel te frapera de frentffie , 
d'avcuglement , & d'ltonnement de 
cceur. 

29. Tu iras t&tonnant enplein midi , 
comme un aveugle tatonne dans lesten&- 
bres , tn n'auras point d'heureux fucces 
dans tes entreprifes ; & tu (eras tou jours 
opprim6 & pilll, & il n> aura perfon- 
ne qui te garantiue. 

30. Tu fianceras une femme, mais 
un autre dormira aveo elle ; tu b&tiras 
des maifons , mais tu n'y demeureras 
point ; tu planteras des vignes , mais 
ta n'en cueilleras point le fruit pour toi. 

31. Ton boeuf fera tue* devant tes 
yeux , mais tu n'en mangeras point } 
ton ane fera ravi de devant toi , & ne te 
fera point rendu ; tes brlbis feront li- 
vrces & tesennemis, &tu n'auras. per- 
fonne pour let en retirer. 

32. Tes fils & tes filles feront livrles 
i un autre peuple , & tes yeux le ver- 
ront , & fe conlumeront tout le jour en 
regardant vers eux ; & ta main n'aiira 
aucune force. 

33. Etun peuple que tu n'auras point 
connu mangera le fruit de ta terre , & 
tout ton travail , & tu feras expofe tons 
tes jours £ foufrir des torts & des concuf- 
fions. 

34. Et tu feras bors de toi meitie pour 
les cliofe* que tu verras de tes yeux. 

35. L'Eternel te frapera d'un ulcere 
tres-malin fur les genoux , & fur les 
cuiifes , dont tu ne pourras pas etre gue- 
ri ; il. fen frapera depuis fa plante de 
ton pie* jufqu'au fommet de ta tlte. 

36. L'Eternel te fera marcher , & 
ton Hoi que tu auras 6tabU fur toi , vers 
une nation que tu n'auras point connue* , 
ni toi , ni tes peres , & tu ferviras \k 
d'autres dieux , du bois & de la pitrre. 

37. Et tu feras la unfujet d'etenne- 
ment , de railleries & de fable , parmi 
tons, les peuple's vers lefquels l'Eternel 
t'anra emmene*. 

1Q TTn ipttffrac kpannnnn i1» roman 
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IL faut remarquer en g6n6ral fur ce cha. 
1 pitre , I. Que ces blnedidions & ces 
maledictions temporelles convenoient a 
l'6tat du peuple. dTfraSl. II. Que les 
malldi&ions ne font pas de fimpies me- 
naces , mais que ce font des predictions 
fotmelles 8c ues expreffes des malbeurs 
que ce peuple Iprouva en divers terns , 
lors qu'il tomba dans la dcTobeifiance 8c 
dans ridolatrieiDieu les ayant vifit£s,par 
la ftlrilite' , par la flcherefle,par la tamii 



ne, par la mortality par la guerre, 8c par 
d'autres fleaux , ainfi que l'niitoire fain- 
te nous l'apprend. III. Quoi que ces 
blnldi&ions 8c ces maledictions regar- 
dafient le peuple d'Ifrael en particular* 
nous devons y faite de flrieufes refle- 
xions , 8c confiderer , que Dieu bgnit 
ceux qui le craignent , mais qu'il punit 
ceux qui l'offenfent & qui abufent de 
fes bienfaits : Qu'ltant le maitre de tou- 
tes les creatures , il les fait lervir au biea 
de fes entans ; mais qu'il accabie les me- 
chans de fes fllaux : Que la guerre * U 
famine , la fteVilite' de la terre , la mor- 
tality , les maladies , & toutes les au- 
tres calamites , procedent de Dieu ; 8c 
qu'il les emploie ordinairement pouc 
punir 1'iniQuite* 8c Tingratitude des bom* 
mes. Enfin nous devons nous fouve- 
nir, que ies benlditlions 8c les maid- 
dictions temporelles ne font pas celles 
qui doivent le plus nous toucher ; mais 

2u'ttant Chretiens , nous devons fervir 
lieu & lui obe"i'r , par l'efplrance des 

rlcompenfes & par la crainte des peines 

de la vie a venir. 

CHAPITRE XXVIII. ^^69. 

Ceji ici la fuite des maledictions que 
Moyfe denonceit aux enfant d'Ifrael , 
les menaqant que Silt ahandonneixnt 
Dieu its feroient le peuple le plus malr 
heureux qp'tly eut foiu le del; que Dieu 
le* livrtrait a lews tnnemu , £T quails 
feroient thaffet de leurpays & differ fit 

-tut* ***** Im <«<i<i^. 
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fi long-tems 4 l'avance , ce qui deyoit 
arriver a ce peuple apr£s tent de iilcles. 
Elles- prpuvent de la manure la plus 
claire & la plus forte la divinite" des E- 
crits de Moyfe ; mais elles doivent auf- 
fi nous donner une grande crainte d'of- 
feniej le Seigneur , de peur d'encourir 
les peines & Tes maledictions qui nous 
font deuojicles dans l'Evangile , 8c qui 
t font ni moins certaines » ni moins re< 



doutables , que cellesde.laloi 

CHAHTRE XXia. 
Moyfe reprefente encore aux Israelites , 
(tune tnaniere fort touchante , les gra- 
ces que Ditu leur avoit faites. II. II 
renouveUe Vallianc* entre Dieu & eux. 
Ill, Ilpretefte expreffemgnt que sHls la 
violoient , Dieu deploicreit fur eux & 
fur leur paysfes Jugemens let plutrigou- 
reux , £7 les feroit ftrvir tCexemfle a 
torn let peuples du monde. Ce chapitre , 
de mime que les precedent , merite une 
grand*. attention. 
CE fevtici les paroles de r alliance que 
w l'Eternel commanda a Moyfe de trai- 
ler avec Jes enfans d'lfragl t au pays de 
Moab , putre l'alliance qu'il avoit trai- 
tee avec eux a Horeb. 

2. Moyfe done apella tout Ifra£l , & 
leur dit : Vous avez vu tout ce que l'E- 
ternel a fait en votre preTence au pays 
d'Egypte , a Pharaon , . & i tons £es fer- 
riteurs* &A tout fon. pavs: 

- 3« Xes .grandee experiences que tes 
yeux ont vues ces prodiges,& ©es grands 
miracles. 

4* Et l'Eternel ne vous a point donne* 
nn cceur pour connoitre , ni des yeux 

Sour voir , ni des preilles pour enten- 
te > jufqu'a ce jour. 

- 5. Et je vous ai conduit qnarante ans 
par le deTert , fans que vos vttemens fe 
loient ul'es fur vous , & fans que ton fou- 
lier fe ibit uft fur ton pie\ 

6. Vous n'avez point mange* de. pain , 
ni bu de vin, ni de ceivoife , afin que 
vous connoiffiez que je fuu l'Eternel vd- 
tre Dieu. 

7. Enfin vous. fetes parvenus . en ce 
lieu \ 8c Sihon Roi de Heicbon , & Hog 
Roi.de Balkan font fortis au devant de 
nous pour nous combattre , & nous les 
avonsbattus* 

& Et nous avons pris leur pays , & 
nous I'avons donne* en heritage, aux Ru- 
beiutes , aux Gadites , & a la moral de 
laTribu de ManaflS. 

9. Vous garderez done Jes paroles de 
cttte alliance. , & vous: les. ferez , . afin 
Ve vous profplriec dans tout ce que 
vous entreprendrez. • • .-. - 

io. Vous comparoiifez tous aujour- 
J'bui devant l'Eternel vdtre Dieu , les 
Chefs, de vos Trib us, vosAnciens,. vos 
Officieis , & tout homme d'Jfrael ; 

• tt. Vos petits enfans , vos femmes , 

* ton Itrangtr qui eft au milieu 0e ton 
camp *. 'depute ton coupeurxlebois v juf 



Iqu'a ton puifeur d'eau : 
12. Ann que tu entres dans l'alliance 
de TEternel ton Dieu , 8c dans l'imprl- 
cation du ferment qu'il te fait iaire , dan) 
cttte alliance que TEternel ton Dieu trai- 
te aujourd*hui avec toi. 

13. Afin qu'il t'ltablifie aujourd'hui 
pour ttre fon peuple , 8c qu'il ibit ton 
Dieu , felon qu'il te la dit , Si felon 
uu'il l'a jure a tes peres Abraham, Ifaac, 
& Jacob. 

14. Et ce n'eft pas feulement avec 
vous que je traite cette alliance , 8c que 
fy ajoute cette imprecation du ferment 
que vous fakes ; 

15. Mais e'eit tant avec celiri qui eft 
ici avec nous aujourd'hui devant l'Eter- 
nel ndtre Dieu , qu avec celui qui nV/f 
point ici avec .nous an jourd'hui. 

id. Car vous favez de quelle manure 
nous avons demeurl au pays d'Egypte , 
8c comment nous avons paflS parmi les 
nations parmi lefquelles vous avez paffe* ; 

17* Et vous avez vu leurs abomina- 
tions , $c |eurs dieux infames , de bois 
8c de jpierre , d argent & d'or , qui font 
parmi eux. 

I & Prenez garde qu'il n'y ait parmi vout 
aucun homme , pi femme , ni famille , 
ni Tribu qui dltourne aujourd'hui fon 
cceur de l'Eternel n6tre Dieu , pour allet 
fervir les dieux de ces nations ; & qu'il 
n'y ait entre vous qutlque racine qurpro* 
duife du fiel 8c de f'amertume ; 

19. Et qu'il n'arrive que quelqu'ua 
entendant les paroles de cette imprlca* 
tion du ferment que vous faites , ne ft 
flate en fon coeur , difant : J'aurai la 
paix , encore que je marche felon que 
je l'ai arrets en mpn coeur i enfbrte qu'il 
ajoute Tyvreife a la foif. 

20. L'Eternel ne voudra point lui par* 
donner i mais aloes la colere de 1'Eter-* 
nel &,fa jaloufie s'allumeront contre cet 
homme-la, 8c toute la malldi&ion du 
ferment que vous faites , qui eft ecrite 
dans ce livre , demeurera fur lui , 8o 
l'Eternel effacera fon nom dedefl'ous les 
cieux» 

21. Et l'Eternel le feparera de toutes 
les Tribus d'liraU peur fon malheur ♦ 
felon toutes les imprecations du ferment 
de r Alliance qui eft ecrite dans ce livrt 
de la loi. : 

22. Et aim la generation a venir di. 
ra , favoir vos enfans qui viendront a- 
pres vous f 8c l'6tranger qui viendra 
d'up nays iloign^,- quand ils verront les 
plaies.de ce pays f & les maladies , dont 
l'Eternel l'afiligera \ 

23. Et que toute* la terre de ce pays ne 
fera que foufre , que fel , 8c qu^embrafe* 
ment > qu'elle ne lera point femee , & 
qu'elle ne.feraxien germer , 8c que nul- 
le herbe n'en iortira telle que rut la fub- 
verfioH de Sodome k de Gomorre , d' Ad- 
ma, & dtTl^boim, que l'Eternel d€- 
truifit enla colore 8c fon indignation. ■ 
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24. Et meme toutes les nations di- 
ront: Pourquoi l'Eternel a-t-il ainfi 
traits ce pays ? Quelle eft la caufe de Tar- 
deur de cette grande coiere ? 

25. Et on r€pondra: C'eft parce qu'ils 
ont abandonne* r Alliance de l'Eternel le 
Dieu de leurs p6res . qu'il avoit trait^e 
avec eux , quand il les fit fortir du pays 
d'Egypte. 

26. Car ils s'en font alles & ils ont 
fervi d'autres dieux , & le fontprofter- 
h€s devant eux ; fuoi que ce fujfent des 
dieux qu'ils n'avoient point connus , & 
dont aucun ne leur avoit rien donn£. 

27. C'eft pourquoi la colore de l'Eter- 
nel s'eft embrace contre ce pays , pour 
faire venir fur lui toutes les maledic- 
tions Rentes dans ce livre. 

28. Et FEternel les a arrache** de leur 
terre en fa terrible colore . 8c en fa 
grande indignation , & il les a cnaf- 
ies dans un autre pays , comme it Rarest 
aujourd'hui. 

29. Les chofes cachles apartiennent a 
rEternel ndtre Dieu ; mais les chofes 
re>61ees font pour nous &pour nos en- 
fant a jamais ; afin que nous obfervions 
toutes les paroles de cette loi. 

REFLEXIONS. 
C\8 voit ici , de quelle manilre Moyfe 
^ renouvella , avant fa mort , l'allian- 
ce entre Dieu , & les enfans d'Ifrael & 
leur pofUrite' ; comment il les exhorta 
a oblerver fid element cette alliance ; 
dlnonqant une totale ruYne , & la mall* 
diftion de Dieu , tant aux particuliers , 
qu'a tout le peuple , s'il leur arrivoit 
d'enfreindre le vceu & le ferment qu'ils 
faifoient tous alors. Ces graves exhor- 
tations doivent faire d'autant olus d'im- 
preifion fur nous , que nous favons que 
les IfraSlites gtant tombls dans la re- 
bellion , Dieu accomplit fur eux toutes 
ces menaces que Moyfe avoit faites , 
leur nation ayant £te chafi£e du pays 
de Canaan , & ce pays ayant 6te* entilre- 
ment deTole\ Ceci nous oblige a confi- 
dexer , que Dieu nous a fait beaucoup 
plus de graces qu'aux Israelites; que 
i'alriance quHl a traitle avec nous en J6- 
fus-Chrift eft bien plus fainte & plus 
avantageufe ; que nous nous lommes 
tous folemnellement engages a garder 
cette alliance ; & qu'ainu s'il nous ar- 
rive d'etre intideles A ndtre devoir , 8c de 
violet nos prometies, rien-ne nous met- 
tra a couvert des peines que Dieu nous 
denonce d'une maniere ii exprefle , & 
auxquelles nous nous fommes nous-me- 
mes aifujettis. . 

C H A PI T RE XXX. 
Ce chapitre a trou parties : I. Moyfe pro- 
met aux Ifraelites que sUls s]humilioient 

- Lars que Dieu Les aurott chatiis , Dieu 

- leur p*rdonnerott. IL* Jl di% qu'il leur 
etoit tres-factle de garder laid de Dieu , 

: puss quelle leur arueit ete revelee d'une 
maniere fort claire , &T qu'ils a-eeicnt 



torn les fecours neceffairespour Cobfervdk 
' Enfin , il les fomme encore une foit d'di- 
mer Dieu GT de le craind+e ; leur pro* 
teftant exprejfement , que s*il leur arri- 
voit de Pab'andonner , ils perireient juf 
tement £7" malheureufement. 

QUand toutes ces chofes - la que je 
t'ai rlpreTenties feront venue* fur 
toi , foit la blnldi&ion , foit la mal£- 
di&ion , & lers que tu les auras rapel- 
ldes dans ton cceur , parmi toutes les 
nations vers lefquelles l'Eternel ton 
Dieu t'aura chaflg ; - . - 

2. Et que tu te feras converti jufqu'a 
l'Eternel ton Dieu , & que tu auras 6- 
coute' fa voix , toi 8c tes enfans , detout 
ton cceur & de toute ton ame , felon tout 
ce que je te commande aujourd'hui ; 

3. L'Eternel ton Dieu ramenera aujfi 
tes captifs , & aura companion de toi ; 
& il te raffemblera de nouveau , d'entre 
tous les peuples ou il t'avoit difperft. 

4' Quand tes dilperfis feroient au 
bout des cieux, 1'Eternel ton Dieu te 
raffemblera de la , 8c te retirera de la. 

5. Et l'Eternel ton Dieu te ramenera 
au pays que tes plres auront pofftde' , 
& tu le poiflderas ; il te fera du bien , 
& te fera croitre plus qu'il n'a rait tes 
p^res. 

6. Et TEternel ton Dieu circoncira 
ton cceur , 8c le cceur de ta poftexitt , a- 
fin que tu aimes l'Eternel ton Dieu de 
tout ton cceur, & de toute ton ame, 8c 
que tu vives. 

7. Et l'Eternel ton Dieu mettra fur tes 
ennemis , & fur ceux qui te haiflent , 
& qui t'auront nerflcute' , toutes les 
imprecations du ierment que vous avez 
fait. 

8. Axnii tu te convevtiras , & tu 6b€lm 
ras a la voix de l'Eternel, 8c tu feras tous 
fes.commandemens, que je te prefcris 
aujourd'hui. 

9. Et TEternel ton Dieu te fera abon- 
der en biens dans toutes les ceuvres de 
ta main , dans le fruit de ton ventre , le 
fruit de tes bfctes , & le fruit de ta ter- 
re ; tar l'Eternel ton Dieu prendra plai- 
fir de nouveau k te faire du bien , com- 
me il a prij plaiiir a fane du bien a tes 
P^res ; 

10. Quand tu obe*fras a la voixde.l'E* 
ternel ton Dieu , en gardant fes com- 
mandemens , & les ordannances e*crites 
dans ce livre de la loi ; quand tu te con* 
vertiras a l'Eternel ton Dieu de tout Con 
cceur 8c de toute ton ame. 

11. Cat ce commaiidement que. je te 
prefecisaujoucd'hui n'eft point trop ile> 
\6 au deiius de toi ; 8c if n'eft pas q\q> 
gne* de toi* - 

12. II ji'eft pas dans les cieux, pour 
dohnertseu de Airs: Qui eikce qui.mon- 
tera pour nous aux cieux , & nous IV 
portera , pour nous le taire entendre , 
atin que nous le raifions ? 

13. 11 n^eft point auffiau ^cla 4e la 
mer 
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mer » pour </»»»«* /ie» <fc dire : Qui eft-l bien remarquer cette proteftation fi gra- 
ce qui paffcra au dela de la mer pour ve & fi folemnelle , que Moyfe faifoit 
nous , & nous Paportera * afin de nous! en ces termes : Si vkre cceur fe ditour* 
le faire entendre, & que nous le faf-j»*, & que voua tfobliffez pas aux com* 
lions? ' \mandemerts de Dieu i fe vous declare cer- 

14. Car cette parole eft fort proche Atyainement quevous perirez. Je prens au* 
toi;elleeft dans taboudhe & dans ton \jourtthul a temoins ies cieux £7 U tent 
coeur , afin que tu PaccomplifleS. \contre vom y que fat mu devant voui Im 

15. Regarde \ j'ai mis aujourd'hui de- \vie £7* (a mort , la benediftion & la ma* 
Vanttoi tant la vie & \t bien, que la UedUtiofi. Choi fi dene Li vie , afin que tu 
mort & le mal. \vives , e» aimunt le Seigneur ton Dieu , 

16. Car je te comttlahae aujourd'hui £T *>» demur ant attach* a lui ; car c y eft 
d'aimer PEternel ton Dieu . de marcher lui qui eft ta vie £f la longueur de tes jours. 



u aiUlCl 1 .CLC111C1 iuii L/ICU« m uwivuvi 

dans fes voies , & de garder fes Com- 
niandemens , fes ftatuts , & fes ordon- 

Sances ? afin que tu vives » & que tu mul- 
plies , & que PEternel ton Dieu te b£- 
nifle au pays oit tu vas pout le poflcder. 

17. Mais fi ton cceur v fe de*tourne , & 
d,ue tu n'ob&fles pas 4 ces commande- 
mtnt , & que tu t'abandondes a te fcrof- 
terner devant d'autres dletix * & a les 
fervir 1 

18. Je vous declare aujoutd'htii que 
certainernent vous perirez , & que Vous 
ne prolongerez point vOS jours fur la 
terre, poiir la.quelle vobs paflez le Jour- 
dain , afin cPy entrer & de la pofleder. 

1$, Je prens aujourd'hui a teVnoinS les 
cieux & la tei're contrc vous , que j'ai 
mis devant toi & la vie" & la mort , la 
benldi&ion & la malediction t Choifi 
done la vie afin que tu vives , toi St ta 
poftente' ; 

20. En aimarit PEternel toil Dieu , en 
ob&fiant k fa voix * & en demeurant at- 
tache* a lui ) car e'eft lui qui eft ta vie , 
& la longueur de tes jours , afin que tu 
demeures fiir la terre que PEternel avoit 
jure* de dormer a tes peres * Abraham , 
Ifaac, & Jacob. 

RBFLEXJONS. 
PE chapitre* rerfferme les inftrtiftiojis 
^ fuiv antes : I. Les pfomefles que 
Dieu fait atix IfraeliteS , de les r^tablir 
lors qu'ils fe convertiroient a lui ♦ nous 
montrent, que Dieu eftplein de bonte* ; 
qu'il aiflige lei hommes pour les humi- 
lier & les amener a la repentance ; & 
qu'il eft toujoUrs pr£t a recevoir eii fera- 
ce les pdcheurS qui profitent de ies cha- 
tlmens & qui fe convergent. Au ref- 
te, ces promefTes s'^x^cut^rent lors 
que Dieu ramena les Juifs de la captivi- 
te de Babylone ; mais elles aurotlt leur 
<ntUr accomplifiement, lors que cette 
nation , qui iubfifte encore aujourd'hui , 
fe convertira.II.il paroit de ce chapitre , 
}ue les loix & les cominandemens de 
Dieu font faciles A cohnoitre & a prati- 



On ne peut rien Voir de plus fort & de 
p4us toucliant que ces paroles de Moy- 
le. Et voila comment Dieu , pour en- 
eager les hommes a Palmer & a U crain* 
are * les avertit , & leur met devant 
les yeitK le bien & le mal. Apres cela 
il ne tient qu'a eux de jou'ir des effetd 
de fon amour & d'etre heureux ; & 
s'ils pe>ifient , ils feront eux^memes 
les auteurs de leur perdition St de leur 
ruitie. 

CHAPITRE XXX L 
Moyfe promet aux Israelites la pojfeffton 
dujpays de Canaan , £T il confirme Jo* 
fue dans fa vocation* It ordonne qu y on 
faffe la letiure de la hi to us lesfept ant 
en prefence de tout te peupte. Dieu a* 
vert it Mejfe.qu'aprei fa mort les enfatii 
d*Ifraet tomberoient dans la rebellion , 
£7 qtfalors il executeroit fes menaces. Et 
H a lui ordonne d y ecrire uH C antique qui 
fut uh monument de cette Prediction $ de 
le mettre avec te volume de la lot , a c*» 
te de Varcht de C alliance , & de te pro- ' 
honcer publiquement %? devant toutes tes ' 
Tribus d' {frail i quifurent affemblees 

Epour ce fujet. 
T Moyie s'en alia , & tint ces di(fcours 
» a tout Ifrael : 

2» Et leur dit : Jefuu aujourd^hui agd 
de (ix-vin^t ans ; je ne pourrai plus al- 
ler ni yemr ; & PEternel m'a ait : Tit 
ne pafferas point ce Jourdain. 

3. Mais PEternel ton Dieu marcher* 
deVant toi ; e'ejt lui qui exUrminera ces> 
nations. la de devant toi , & tu pof- 
lcder as leur pays : Jofu^ eft celui qui 
doit pafier devant toi , comme PEternel 
ma parle\ 

4. Et PEternel leur fera comme il a 
fait a Sihon & a Hog Rois des kmot* 
rhe'ens, &, a leurs pays, lefquelsil a de- 
truits. 

5 . Et PEternel vous les livref a, St vous 
leur ferez enticement felon le com- 
mandement que je vous ai donn^. 

6. Fortifiez-vous done & enconragez 
vous; ne craignez point, & ne foye* 



4uer; & qu'ainfi nous n'aurons aucune ( , , a ., 

exenfe fi ncms lei Violons. C'eft ce que 1 point eiirayls a caufe d'eux \ car e'eft 
iharquent ees * paroles de Moyfe , que PEternel ton Dieu qui marche avec toi ; 
St Paul applique a PEvangile , au chap, il ne te laiifera point , ni ne t'abandon* 
X. de PEpitre aux Romains : Ce comman- nera point. 

dement n y eji j>s* trop baut pour toi , ni tropl 7* Et Moyfe appella Jofue' , & lui dit 
ilaigni de tot j mau il eft pres de toi , dam] deVant tout Ifrael ; Fortifio-toi , & pren 
U louche & dam ton caur. Til* II taut courage ; car tii entreras avec ce. peuple 
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au pays que l'Eternel a jure* a leurs p6res 
de leur donner , & c'eft toi qui les en 
jttettras en pofleffion. # 

8. Car PEternel , qui eft celui qui 
marche devant toi , fera lui-m£me avec 
toi ; il ne te laiflera point , ni ne faban- 
donnera point; ne crain done point, & 
ne fois point effraye\ 

9. Or Moyfe 6crivit cette loi , & la 
donna aux Saerificateurs , defcendans de 
X6vi , qui portoient l'arche de Palliance 
de rEternel , & a tous les Anciens d'lf- 

10. Et Moyfe leur commanda , difant : 
De fept en fept ans, dans le terns de Pan 
de relache , k la fete des tabernacles ; 

11. Quaud tout Ifrael fera venu pour 
comparoitre devant la face de l'Eternel 
ton Dieu , au lieu qu'il aura choifi, alors 
tu liras cette loi devant tout Ifrael , & 
ils Pentendront : 

12. Ay ant afTembl6 le peuple ,' hom- 
ines & femmes , & leurs petits enfans , 



20. Car. je l'introduirai dans la terre 
ou coulent le lait & le miel , de laquelle 
j'ai jur6 a fes p£res ; & il mangcra & 
ferarafTaGe\& engraifK ; puis fe detour- 
nera vers d'autres dieux , & il les fer vi- 
sa; il m'irritera par mepris, & en- 
freindra mon alliance* 

a I. Et il arrivera, quand ils auront 
fouffert plufieurs maux & plujieurs an* 
goifjes , que ce cantique d£pofera contre 
eux comme temoin ; parce qu'il ne fera 
point oubiie" dans la bouche de leur po(- 
t£rite. Carje connois leurs fentimens, 
8f ce qu'ils font deja aujourd'hui , avant 
que je les introduife au pays duquel j'ai 
jure\ 

22. Ainil Moyfe e*crivit ce cantique en 
ce iour-la, & Penfeigna aux enfans 
d'liraeL 

23. Et rEternel commanda a Jofu6 
fils de Nun, difant: Fortifie-toi , & 
pren courage ; car c'eft toi qui introdui- 
ras les enfans d'Ifrael au pays duquel 



& ton Stranger qui fera dans tes portes , • je leur ai jure" ; & je ferai avec toi. 
afin qu'ils entendent, & qu'ils apren- 24. Etil arriva que quand Moyfe eut 
nent a craindre l'Eternel votre Dieu, acheve" d'Scrire les paroles de cette loi 
& qu 1 ils prennent garde a faire toutes les ' dans un livre , fans qu'il en manquat 
• • ---.-- rien; 

2?. II fit ce commandement aux Le'- 
vites qui portoient l'arche de Palliance 
de PEternel , £T leur dit : 

26. Prenez ce livre de la loi , & met- 
tez-le a cdte* de Parche de Palliance de 
PEternel vdtre Dieu , & il fera la pour 
temoin contre toi. 

27. Car je connois ta rebellion & ton 
cou roide. Voici , pendant que je fuis 
encore aujourd'hui vivant avec vous , 
vous avez £te* rebelles contre PEternel : 
Combien plus done le ferez-vous apres 
mamort? 

28. Faites afTembler vers moi tous les 
Anciens de vos Tribus , & vos Ofhciers, 
& je dirai, ces paroles , & ils les enten- 
dront, & j'appellerai a temoins contr'eux 
les cieux & la terre. 

29. Car je (hi qu'apres ma mort vous 
ne manquerez pas de vous corrompre , 
& vous vous detournerez de la voie que 
je vousai prefcrite ; & enfin il vous ar- 
rivera du mal , parce que vous aurez 
rait ce qui deplait a PEternel , en Pirri- 
tant par les ceuvres de vos mains. 

30. Airffi Moyfe prononqa les paroles 
de ce cantique fans qu'il s'en manquat 
rien , toute PaiTemblee d'Ifrael P£cou- 
tant. ' 

REFLEXIONS. 
jVIOyfe rtftera avant fa mort les pro- 
lfA niefles qu'il avoit faites au peuple 



paroles de cette loi ; 

13. Et que leurs enfans qui n'en au- 
rOnt pas eu connoiflance entendent , & 
aprennent a cfaindre l'Eternel vdtre 
Dieu , tous les jours que vous ferez vi- 
vans fur la terre , pour laquelle vous 
pafTez le Jourdain afin de la poflteder. 

14. Alors PEternel dit a Moyfe : Voi- 
ci , le jour de ta mort aproche : Apelle 
Jofue* , & preTentez-vous au Tabernacle 
iPalfignation , afin que je Pinltruife de 
fa charge. Moyfe done & Jofue" all£- 
rent , & fe presentment au Tabernacle 
d'affignation. 

15. Et PEternel aparut au Taberna- 
cle , dans la colonne de nu£e ; & la co- 
lonne de nu6e s'arreta a Pentr6e du Ta- 
bernacle. 

16. Et PEternel dit a Moyfe : Voici , 
tu vas dormir avec tes pe*res ; & ce peu- 
ple felevera, & fe proftituera, enal- 
lant apres les dieux des Strangers , qui 
font parmi eux au pays ou il va , & il 
m'abandonnera , & il enfreindra mon 
Alliance que j'ai trait^e avec lui. 

17. Et en ce jour-la ma colore s'allu- 
mera contre lui , & je les abandonnerai ; 
je cacherai ma face d'eux , & il fera ex- 
pofe* en proie; & ils foufriront plu- 
neursmaux & plufieurs angoifles; & il 
dira en ce jour-la : N'eft«ce pas parce 
que mon Dieu n'eft plus au milieu de 
moi , que je foufre ces maux ? 

18. Mais en ce jour-la je cacherai en- 
tilrement ma face , a caufe de tout le 
mal qu'il aura fait ; parce qu'il fe fera 
dltourne* vers d'autres dieux. 

- 19. Alaintenant done 6crivez ce can- 
tique, & Penfeignez aux enfans d'Ifrael ; 
mets-le dans leur bouch , afin que ce 



d'Ifrael , les aflurant encore , qu'ils en- 
treroient dans le pays de Canaan, 8c 
que Joiue" les y introduiroit. II en ufa 
ainfi pour encourager ce peuple, & pour 
Pinciter a craindre Dieu. II. L ordre 
que Dieu donna a Moyfe d'ecrire fa loi, , 

. . , A & de commander aux Saerificateurs de 

cantique me fcrve de timoin contre les ja garder & de la lire en presence de 
enfans d'Ifrael, • ' tons 



Digitized by LiOOQ IC 



CantiQU*. 



DEUTERONOME. 



Cantiqu*. 14$ 



tous les Israelites, des hemmes, des 
femmes ,' des enfans , 8c meme des 
Strangers , afin que ce peuple apprit a 
Craindre Dieu > prouve clairement qu'il 
a €te n^ceflaire que la parole de Dieu 
fut redigee par ecrit; que fon inten- 
tion eft qu'efle foit lue au peuple , & 
que le devoir des Miniftres de la Religion 
eft d'en donner la connoifiance aux per- 
fonnes de tout age ♦ de tout fexe } & de 
tdute condition , afin que le vrai Servi- 
ce de Dieu foit conferva fans aucun 
changement III* Les predictions par 
lefquelles Moyfe declara, avant fa 
mort » que le peuple d'llrael abandon- 
neroit Dieu , & la proteftation folcni- 
nelle qu'il fit contre ce peuple , dans le 
cantique qu'il prononca & qu'il laifia par 
ecrit , marque d'une manure bien clairc, 

J me Dieu connoit Pavenir , & que Moy- 
e etoit divinement infpire ; fur tout ft 
l'on confidere que tout ce que ce Pro- 
pbdte avoit prldit aux Israelites leur eft 
arrive. On voit par la que ceux que 
Dieu a Iclairls de fa connoifiance , & a 
qui il a fait le plus de graces » corrom- 
pent fouvent le vrai culte de Dieu , & 
fe rebellent contre lui ; mais qu'il ne 
laifle jamais impunies la defobevflan- 
ce & Pingratitude de teux qui abufent 
ainfi de (a parole & de fes bienfaits. 
CHAPITRE XXXI L I-I8. 
Ceft ici la premiere partie du cantique 
de Moyfe » ok il decrit en termes fi* 
gures , /. Les grace* du Seigneur en* 
vers les enfans dUfra'el. II. Les pi- 
shes par lefquels its afuoient provoque 
ty provoquerosent dans la fuite la co- 
lere de Dieu. 
pleux pretez Poreille » 8c je parlerai \ 
*-* & que la terre ecoute les paroles 
de ma bouche. 

2. Ma do&rine diftilera comme la 
pluye ; ma parole degoutera comme la 
rofee , comme la pluye menue fur l'her- 
be * & comme la groffe pluye fur Pherbe 
avanc£e. 

3. Car pinvoquerai le nom de PEter- 
nel : ceiebrez la grandeur de n6trc Dieu. 

4. L'ceuvre du rocher eft parfaite ; 
car toutes fes Voies font la juftice nie- 
me. Le Dieu fort eft v6rite , & fans 
iniquity ; ii eft jufte & droit. 

5. lis fe font corrompus devant lui , 
kurs fouillures ne font pas de fes en- 
fans ; c*eft une race perverfe & revechd 

6. Eft-ce ainfi que tu recompenfu* 
PEternel , peuple yifenf£ & qui n'« pas 
iage ? N'eft-il pa$ ton pere ♦ qui fa ac- 
quis? II t'a fait & il t'a forme. • 

7. Souvien-toi du terns d'autrefois ; 
confidere les annles de chaoue genera- 
tion ; interroge ton pere , & il te Pap- 
prendra ; & tes anciens , 8c ils ce le di- 
ront. 

- 8* Quand le Sowerain partageoit les 
nations , quand il feparoit les enfans 



alors il etablit les bomes des peuples 9 
felon le nombre des enfans d'Ifrael. 

9. Car la portion de PEternel . c'r/f 
fon peuple , £7 Jacob eft le lot de fon 
heritage. 

10. II Pa trouve" dans un pays defert , 
& dans un lieu hideux ♦ oi\ Von n y enten» 
doit que hurlement de desolation \ ilPa 
conduit par tout, il Pa inftruit, & il 
Pa garde comme la prunelle de fon ceil. 

11. ^omme Paigfe, pour exciter fes 
netits a veler , etend fes ailes , voltige 
fur eux ♦ les rec,oit £7* les porte fur fes 
ailes ; 

12. L'Eternel feul Pa conduit ♦ & il 
n'y a point eu avec lui de Dieu etranger* 

1 3-11 Pa fait paffer a cheval par defius 
les lieux eieves de la terre , il lui a rait 
manger les fruits des champs , & lui a 
fait fiiccer le miel de la roche , & Phuile 
des plus durs rochers. 

14. II lui a fait manger le beure del 
vaches ; 8c le lait des brebis , avec la 
graifle des agneaux & des mo u tons ne$ 
a Balkan , & des boucs i avec la fleur 
du froment* & tu as bu le vin, qui 
etoitle fang de la grappe. 

15. Mais le Droiturier s'eft engraiflS ♦ 
& il a regimbe : Tu t'es fait gras, gros 
£T epais : II a abandonne le Dieu qui 
Pa fait , & il a meprife le rocher de fon 
falut. 

16. lis ont emu fa jaloufie par des 
dicux etrangers \ ils Pont irrite par des 
abominations. 

17. lis ont facrifie aux idoles , qui 
ne font point dieux ; aux dieux qu'ils 
n'avoient point connus , a des dieux 
nouveaux » qui etoient Venus de*> 
puis peu j 8c que. vos peres n'ont point 
craint. 

18. Tu as oublie le rocher qui t'a en 1 , 
gendre , & tu as mis en oubh le Dieu 
fort qui t'a'forme. 

REFLEXIONS. 
r^E cantique que Moyfe prononqa 8c 
v - / ecrivit par Pinfpiration du St. E& 
prit i pour etre une proteftation folem- 
nelle aux Ifraelites dans les fiecles a Ve- 
nir » £r qui fera jui^u'a la fin du mond« 
une preuve autentique de la divinity 
des iivres faCi-e^ , doit auffi nous fervir 
d'avertifiement. Pour cet effet , il nous 
faut confiderer , que fi Dieu avoit mar- 
que un grand amour envers les IfraSli- 
tes , en les feparant des autres nations 
pour etre fon peuple , & en leur accor* 
dant des faveurs & des deiivrances figna- 
lees i il a fait beaucoup plus que tout 
cela poUr nous , en nous choifiifant pour 
nous taire entrer dans fon Eglife , & en 
repandant fur nous par jefus-Chrift fes 
benedicrions les plus pr£cieuits« Ce 
qui eft dit ici de ringratitude & des re- 
bellions des Ifraelites nous avertit de n't- 
tre pas ingrats aux bomes du Seigneur 
envers nous ; de raporter a fa gloire 
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els dont nous jouYfibns , & de n'abufer 
jamais de fes bienfaits , pour Poffenfer , 
comme les Ifraelites le firent ; de peur 
de l'emouvoir a jaloutte, & d'attirer 
fur notis les effets de fa jufte vengeance. 
CHAPITRE XXXII. 19-52. 
Ceft ici la fuite du c antique de Moyfe. 
t ; 11 predit) que Dieu feroit tomber fes 
* jugepiens fur les Ifraelites , a cau- 
fe de leur fdolatrie £f de lews autre* 
peches ; qu'il les differ feroit far tout 
le monde j que les payens feroient apel- 
les en leur place i mats que cependant 
il ne detruiroit pas entierement ct peo- 
ple , £F qu y un jour il le rapekeroit de 
fa differ /ion. Moyfe ay ant acheve ce 
cant i que , adrejfe fes derniires exhor- 
tations aupeuplei & Dieu lui ordon- 
ne de monter fur la montagne de Nebo> 
oh il devoit mourir. 
19- L'Eternel l'a vu , & il en a e"te* ir- 
rite' i & a rejette* dans fon indignation 
fes fils & fes filles, 

20. Et il a dit : Je cacherai ma fa- 
ce d'eux* je vetrai quelle fera leur 
fin , car ils font une race perverfe , 
des enfans en qui l'on ne peut fe fier. 

21. Ils ont excite" ma jaloufie, par 
ce qui n'eft point le Dieu fort , & ils 
ont irate* ma colere par leUrs vanit^s ; 
& moi j'exciterai auffi leur jaloufie 
par un peuple qui n'eft point people; 
& je les irriterai par une nation def- 
titule d'intelligence. 

22. Car le feu s'eft embrafe' dans 
ma colere < il a brull jufqu'au fonds 
de6 plus bas lieux , il a d^vore la ter- 
re & fon fruit , & il a embrafe" les 
fondemens des montagnes. 

23. J'envoierai fur eux touts forte de 
maux , & je tirerai toutes mes fleches 
fur eux. 

24. La famine les confumera* & 
Us feront d£vor£s par des charbons 
ardens & par une deftruftion amlre ; 
& j'envoierai contr'eux les - dents des 
fcetes , avec le venln des ferpens qui 
te trainent fur. la. pouffi^re; 

25. L'£pe*e au dehors , & la frayeirr 
an dedans , dans les chambres , detole* 
ront le pays ; le jeune homme , & la 
vierge f l'enfant .qui tette , avec l'hom- 
me qui eft blanc de vieillefle. 

26. J'aurois dit: Je les difperferai 
dans torn les coins de la terre . & j'a« 
bolirai leur memoir* d'entre les horn- 
mes : 

■ 27. Si je ne craignois l'indignation 
de l'ennemi, & qu'il n'arrivlt que 
peutetre leurs adver&ires fe mlcon* 
nuflent , £T que peutetre ils ne dif- 
fent : Ndtre main a $tf £lev£e , & 
PEternel n'a point fait tout ceci. 

28. Car c'eft une nation qui ie perd 
par fes eonfeils, & il n'y a en eux 
aucune intelligence. 

10 O c'ilc Aiillo 



confidere' ce qui leur arriveroit a la fin ! 

30. Comment un en pourfuivroit-il 
milie , & deux en mettroieht-ils en 
fuite dix mille* fi ce n'£toit quo 
leur rocher les a vendus , & que l'E* 
ternel les a livr£s? 

31. Car leur rocher n'eft pas com- 
me n6tre rocher ; & nos ennemis en 
feront les juges. 

32. Et il les a livres , parce que 
leur vigne eft du plant de Sodome « 
& du terroir de Qomorre 5 leurs grap- 

Ses font des grappes de tiel, ils ont 
es raifins amers. 

33. Leur vip eft un venin de dragon, 
& im poii.cn mot tel d'aipic. 

34> Cela n'eft-il pas l*err€ chez moi # 
£T fcdU dans mes ue'fors? 

35. La vengeance m'apartient* & la 
retribution , £T je la ferai au terns 
que leur pi£ gliifera ; car le jour de 
leur calamity eft prds , & les chofeS 
qui leur doivent arriver fe hatent 

36. Car l'Eternel fera juftice a fon 
peuple , & il fe repentira de ce qu'il a 
fait a fes ferviteurs; quaud il verra 
que leur force s'en fera allege ♦ & qu'il 
n'y aura rien de refte , ni fetrl , ni 
abandonne. 

v 37. Et il dira : Ou font leur dieux, 
oh eft le rocher vers lequel ils ie re* 
tiroient , 

38. Lors qli'ils mangeoient la graiiTe 
de leurs facrifices , & qu'ils bedvoient 
le vin de leurs afperiions? Qu'ils fe 
levent, qu*ils vous aident, & qu'ils 
vous fervent de retrace, 

39* Regarded maintenant que c'eft 
moi , que c'eft moi-m6me J qu'il n'y 
a point d'autre Dieu que moi. Je fais 
mourir , & je fais vivre ; je bleffe & je 
gueris , & il n'y a perfonne qui puif* . 
fe & delivrer de ma main. 

40. Car je leve ma main vers les 
cieux t & je dis : Je fun vivant Iter- 
nellement : 

41. Si j'aiguife la lame de mon e'pe'e, 
& que ma main faififle le jugement, 
je rendrai la vengeance a mes adver- 
faires * & je le rendrai a ceux qui 
me haiffent 

42. J'enyvrerai mes ildches de fang , 
& mon e^p^e ddvorera la chair : J'm- 
yyrerai mes fitches du fang de ceux qui 
feront tues., & des captifs , en com* 
mewcant ma vengeance fur l'ennemi. 

43* Nations, rejouifl'ez-vous , & fon 
peuple ; car il vengera le fang de lei 
ferviteurs, il fera tourner la vengeance 
fur fes ennemis , & il fera l'expiation 
de fa terre & de fon peuple, 

44, Moyfe vint done , & prononca 
toutes les paroles de ce eantique , le 
peuple l'ecoutant , lui & Jolue fils de 

45. Et quand Moyfe eut acheve' de 



29. O, s'ils euflent €ti fages! S'ils prononcer toutes ces paroles-la a tout 
euflent entendu ceci, £T ^'ils euflent. HraeX 
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46. II leur dit t Apliquez votre ceeur 
a toutes ces paroles , que Je vous fom- 
me aujourd'hui de reconimander a vos 
en fans , afin qu'ils prennent garde a fai- 
r? toutes les paroles de cette loi. 

47. Car ce n*eft pas une parole qui 
vous foit propose en vain ; mais Ceft 
vdtre vie , & cefera par cette Parole que 
vous,_prolongerez vos jours (ur la terre 

Sour Ta quelle vous allez pafier le Jour- 
ain , afin de la pofTeder. 

48. En ce mime jourvla l'Eternel 
paria a Moyfe , difant : 

49. Monte fur cette montagne de Ha- 
barim , fur la montagne de K^bo , oui 
eft au pays de Moab , vis a vis de Je*. 
rico ; puis regarde le pays de Canaan , 
que je donne aux enfans d'Ifrael pour 
Je pofRder. 

50. Et tu mourras fur la montagne 
fur laauelle tu montes , Sc tu feras 
recueilli vers tes peuples , comme Aa- 
ron ton fre>e eft mort fur la montagne 
de Hor,& a €t£ recueilli vers fes peuples. 

5 1 . Farce <jue vous avez p£ch£ contre 
moi , au milieu des enfans tl*Ifra£l, aux 
eaux de la conteftation de Hades , au 
defert de Tfin ; paroe que vous ne m'a. 
vez point fanftih£ au milieu des enfans 
d'Ifrael. 

52. Ceft pourquoi tu verras vis a vis 
de toi le pays,mais cu n'y entreras point, 
favoir au pays que je donne aux enfans 

R E F L EJC IONS. 

IL y a ici diverfes chofes a remarquer. 
Moyfe y declare pr£mi£rement v que 
Dieu, pour punir les Ifraelites de leurs 
pexh£s , les livreroit a leurs ennemis , 
& les difperferoit dans les divers pays 
du monde, & qu'il appelleroit les 
payens a fon alliance, L'niftoire de ce 
people & Pe*tat ou il fe trouvt encore au* 



ce tfeft pm mm f turtle qui nous foit ro-' 
pofee en Vdini mafj qu'clle eft notre 
vie , & que c'eft fsr elle qtu now pro- 
longerons not jours , %f qut now ferons 
parfaitement heureux. 

CHAPITRE XXXIII. 
Ce chapitre contient ta kinodi&jon que 

Moyje ionna aux Tt'^us flfrael 

avant fa rwrt. 
QR c'eft ici la benldiOion dpnt Moyfe 
^ hpmme de Dieu , benit les enfans 
d'Ifrael a^vant fa mort, 

2. II dit done : L'Eternel eft venu de 
SinaV , & s'eft leve fur eux 4e S£hir ; il 
a refplendi de la montagne de Paran , 
& il eft forti d*entre lesdix miliers des. 
Saints , ay ant a fa droipe le feu de & loi 
pour eux. 

3. II aime les peuples , tous fes Saints 
font en ta main j & ils fe font tenus A tes 
pies pour recevoir tes paroles. 

4. Moyfe nous a donne* la loi , qui eft 
l'h&itage de raffemtjlle de Jacob. ' 

%, Et il a iti Rpi entre les hommes 
droits . quand les Chefs du pen pie fe 
font affembtes , avec les Tribus d'Ifrael. 

6, Que RUBEN vive, & qu'il ne meu- 
re point, & que fes homines foient 
nombreux. 

7. Etpour JUDA, voici ce que Moyfe 
dit; OEternel, Icout&layoixde Juda, • 
&le ramene vers fon peuple; que fes 
mains foient puiflantes v & que tu lui 
fois en aide contre fes ennemis. 

8.11 dit aulfi touchant LE VliTesTum- 
mims & tes Urims font a Thomme que 
ti| f6"s confacre* , que tu e*prouvas a Alaf- 
fa , & que tu fis coijtefter aux eaux de 
Me>iba. 

9. Ceft lui qui dit de fon plre & de (a 
m^re , Je ne Tai point vu i & qui n'a 
point reconnu fes fr^res , m me me con- 
nu fes enfans t car ils ont gard^ tes pa- 



jourd^hui, montre la ve"rk6 de tout ce roles, & ils garderont ton alliance, 
^tie Moyfe avoit pr6dit; & nous feit 10. Ils enieigneront tes ordon nances a 
voif que les menaces de Dieu font tod- '.Jacob , & ta loi a Ifrael ; ils mettront 
jours fuivies de leur effet, quand les horn- le parfum qn'ils fcr ont jfumer a tes nuri- 
mes provoquent fa colere ; & que ceux ! nes , & tout facrifice , qui fe confume 
qu'il a le plus aimls font ceux quMl pu- ' entierement par le feu fur ton autel, 
mt avec le pros de feve'rite*. II. Moyfe j 11. OEternel, be*ni fon armie , & 




roit voir un jour fa puiflance aux yeux fent , aufii-t6t qu'ils s'el^veront. 

de toute la terre, en le rctebliffant. I 12. II dit toucnaut BENJAAIIN : Ce- 

Cela arriva lots que Dieu rapella les ! lni que l'Eternel aime habitera fdrement 

Juifs de , la captivite* de Babylone t & | avec lui : il le couvrira tout le jour , & 

cela arrivera plus parfaitement lors ; il fe tiendra entre fes brns. 

quMls rentreront dans Palliance divine, f 13. Et il dit touchatit JOSEPH : Sou 

Enfin,les exhortations qui fontraport^es* pays eft beai par PEternel, de ce qu'il y 

fur la fin de ce chapitre,doi vent ncus en- j a de plus exquis atfx cienx , de la rofjje , 



gager a ^conter avec m\e grande atten- 
tion & avec crainte les loix du Seigneur , 
a les avoir tou jours prtfeutee , a les en- 
feigner a nos enfans , & A les obferver 



^ de Tablme qui eft en bas 5 

14. Et de ce qu'il y a de plus delicieux 
entre les chofes que le fpleil produit , 
& de ce qu'il y a de plus excellent entre 



inviolablement ; nous fouvenant que les chofes que la lane produtt; 
Duu neles a donne*es que pour notre 15. Et des fruits qui croijfent fur ]e 
bonbeurj & que, comme le dit Moyle, haut des montagnes anciennes, & de 

(13 ce 
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ce qu'il y a de plus exquis fur les cd- 
teaux kernels; 

16. Et de ce qu'il y a de plus exquis 
fur la terre , & de ion abondance ; & 
que la bienvefllance de celui qui appa- 
rut dans le buifibn vienne fur la tete de 
Jofeph , &,fur le iommet de la tete de 
celui qui a ete Nazarien entre fes freres. 

17. Sa beaute eft comme celle d'un pre- 
mier - ne de fes taureaux , & fes cornes 
comme les cornes d'un chevreuil; il 
heurtera avec elles tous les peuples juf- 
qu'aux bouts du pays. Ce font les dix 
ihflliers d'Ephraim > & ce font les mil- 
Iiers de Manafle. 

18. II dit auffi touchant ZABULON 
Bejoui-toi , Zabulon , dans ta fortie 
& toi ISSACAR dans tes tentes, 

19. lis appelleront les peuples fur la 
montagne ; ils ofriront la des facrifices 
de juftice ; car ils fqeceront Pabondance 
<?e la mer , & les chofes cachees dans 
le fable. 

20. II dit auffi touchant GAD : Bern 
fait celui qui fait eiargir Gad ; il habite 
comme un vieux lion , & il dlchire 
bras & tete. 

21. II a re garde le commencement du 
fays pour lui , parce que c*6toit la qu'e- 
toit refervee la portion du Legislateur ; 
Sc il eft venu avec les principaux du peu- 
ple ; £7* il a fait la juftice de PEternel, 
& a execute fes jugemens avec Ifrael. 

312. Et il dit touchant DAN: Dan eft 
comme un jeune lion} il fautera de 
Bafqan. 

23. II dit auffi touchant NEPHTHA- 
XI : Nephthali eft raffafie de la bienveil- 
lance de Dieu , & rempli de la benedic- 
tion de PEternel : Poffe*de Poccident & 
le midi. 

24. II dit auffi touchant ASCER : Af- 
cerfera b£ni en enfans ; il fera agr£able 
a fes freres , £T meme il lavera fes pies 
dans Phuile. 

H, Ta chawTure fera de fer & d'ai- 
rain , & ta force durera autant que tes 
jours. 

26. Droiturier, il n'y en a point 
qui foit femblable au Dieu fort, qui %>ient 
a ton aide , porti fur les cieux & fur les 
nue*s daps fa majefte. 

27. Ceft une retraite que le Dieu Qui 
eft de tout tems , & que d'etre fous les 
Bras kernels ; car il a chaffe de devant 
toi tes emiemis , & il a dit , Exter- 
mine. 

28. Ifrael done habitera feul ffirement ; 
Pceil de Jacob fera toume vers un pays de 
froment & de vin ; fes cieux meme difti- 
leront la roffe. 

29. O que tu £s heureux , Ifrael! Qui 
eft le peuple femblable a toi , qui ait ete 
garde par PEternel , le bouclier de ton 
fecours , & P£p£e par laqjiclle tu as €t& 
exalte ? Tes ennemis feront domptes , 
& tu fouleras de tes pies leurs nauts 
lieux. 



REFLEXIONS. 
1 L faut remarquer en general , fur les 

I benedictions que Moyfe donna au peu- 
ple d'IfraEl avant que de mourir , qu'il 
parla a chacune des Tribus , d'une ma- 
niere qui non feulement avOit du rap- 
port a ce qui etoit arrive a quelques- 
unes d'entr' elles parlepaffe; mais qui 
marquoit ce qui leur arriveroit dans la 
fuite ; Petat on elles feroient , & Pen* 
droit du pays de Canaan qu'elles habite* 
roient ; ce qui fait voir que ce grand 
Prophdte parloit par infpiration divine. • 

II n'y a point de benediftion particuliere 
pour la Tribu de Simeon , parce qu'elle 
tut dans la fuite meiee & reiinie avec 
celle de Juda. Voyez Jofue XIX. 1. 9. 
1. Crpn. IV. verf. 2.4. & fuivans. On 
decotivre en fecond lieu , dans ces bene* 
diftions, le -zejedont Moyfe etoit ani* 
me^our la gloire de Dieu, auffi bien 
que le tendre amour & la grande.affec* 
tion qu'il avoit pour ce peuple , duquel 
il avoit pris tant de foin pendant fa vie, 
Ceux que Dieu a etablis fur les autres , 
& particulierement ceux a qui il a donn£ 
la conduite de PEglife , doivent , a Pi- 
mi tation de Moyfe, travailler continu, 
ellement pendant qu'ils font en ce mon- 
de, pour le falut de leurs freres, &y 
contribuer par Pardeur de leurs prie"res , 
auffi bien que par tous les moyens poifi* 
bles. III. II faut confiderer ici, que 
quelque excellentes que ftuTent ces bene*' 
diftions de Moyfe , & quelque ardentes 
que fuffent fes prieres, elles furent 
dans la fuite rendues inutiles , par la 
defobeifTance des Ifraglites , & qu'ils fe 
virent prjves de tous les avantages que 
Moyfe leur avoit fouhaitis avant fa 
mort. D'ou nous devons apprendre, que 
quoique les gens de bien , & les fideles 
Servitcurs de Dieu prient pour les horn* 
mes f que mfime Dieu foit pret a les be* 
nir, ils peuvent etre prives de PefFet 
de ces prieres & de cette benedi&ion , 
s'ils y mettent obftacle par leurs peches, 
Enfin les dernieres paroles que Moyfe 
prononqa, lors que parlant au peuple 
pour la derniere fois , il lui dit : que 
tu es heureux , v O Ifrael ! Qui eft le feu* 
fie femblable a toi ? doivent exciter en 
nous un vif fentiment du bonheur que. 
nous avons d'etre le peuple de Dieu , <Tu«t 
ne rnaniere encore plus glorieufe & plus 
avantagcufe que les Ifraelites ne Pe* 
toienti elles doivent nous infpirerune 
ardente reconnoiflance envers Dieu , 8c 
nous porter a Paimer , a le craindre , 
& a le glorifier , par une obeuTance 
conftaute k fes commandemens . & par 
un attachement inviolable a fon fcrvice, 

C H A P I T RE, XXXIV. 
Ce chafitre contient le ric%t de la. mort de 

Moyfe, 
A Lors Moyfe monta des campagnes de 
** Moab fur la montagne de Nebo , au 
fominet de ia colUne qui eft yis, a vis de. 

jen- 
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Jerico ; & PEternel lui fit voir tout le 
pays, depuis Galaad jufqu'a Dan ; 

2. Avec tout le pays de Nephtfiali , & 
le pays d'Ephralm & de Manaife, & 
tout le pays de Juda, jufqu'a la mer 
occidentale ; • 

3. Et le midi; \& la campagne de la 
plaine de Je>ico j la ville des palmes , 
jufqu'a Tfohar. 

4. Et PEternel lui dit: C'eft ici le 
iays dont j'ai jure" a Abraham, a 
faac, & a Jacob , difant , Je le 

donnerai a ta pofte*rite* : Je te Pai fait 
voir de tes yeux; mais tu n'y entreras 
point. 

{.-Ainfi Moyfe ferviteur de PEternel 
mourut la , au pays de Moab , felon 
ce que PEternel avoit dit. 

6. Et il Penfevelit dans la valine , 
au pays de Moab , vis a vis de Beth- 
P6hor; & perfonne n'a connu fon fe"- 
pulcre jufqu'a aujourd'hui. 

7. Or Moyfe i'ttit agS de fix-vingts ans 

Suand il mourut; fa viie n'e"toit point 
imimi£e , & fa vigueur n'^toit point 
paflSe. 

8. Et les enfans d'Ifrael pleure*rent 
Moyfe trente jours , aux campagnes de 
Moab , & ainfi les jours des pleurs 
du deuil de Moyfe furent accompli s. 

9. Et Jofue* nls de Nun fut rempli 
de Pefprit de fagefle ; car Moyfe lui 
avoit lmpofe* les mains; & les en- 
fans d'Ifrael lui ob&rent , & ils firent 
ce que PEternel avoit command^ a 
Moyfe. 

10. Et il ne s'eft jamais leve* de 
Prophete en Ifrael comme Moyfe, 
qui ait connu 1'Eternel face a face : 

11. Dans tous les prodiges & dans 
ton* les miracles que 1'Eternel Pen- 
voya faire au pays d'Egypte, devant 
Pharaon , & tous fes ferviteurs , & 
tout fon pays. 

1 a. Et dans tout ce qu'il Jit avec 
unt main forte, & dans toutes cesoeu- 
vres grandes & terribles, que Moyfe 



lit a la vue de tout Ifrael. 

REFLEXIONS. 
TL y a ceci de particulier a remar- 
1 quer dans la mort de Moyfe, qu'U 
mourut, etant encore dans" toute (a 
vigueur. Cette heureufe vieillefle doit 
etre regarded comme une benSdiftion 
que Dieu accorda a ce faint homme. 
Mais ce qu'il y eut de plus remar- 
quable , c'eft que Dieu le retira du 
monde fubiteruent; qu'il Penfevelit, 
& que le lieu ou fon corps fut mis 
ne put £tre connu. Dieu voulut que 
la mort de ce grand Prophete , qui 
avoit eu une communication fifamilie're 
avec lui pendant fa vie , eut quelque 
chofe d'extraordinaire & dc dirfe>ent 
de la mort des autres hommes, aufli- 
bien que le depart d'Enoch & d'Elie 1 
afin que les enfans d'Ifrael reconnuf- 
fent par la que Moyfe £toit all£ a 
Dieu au fortir de ce monde , & qu'ils 
le regardaffent comme fon ndele Ser- 
viteur. Ceil a ntous d'honorer la m6- 
moire de ce faint homme, qui a 6te* 
le libgrateur & le l^gislateur du peu- 
ple de Dieu ,' & le plus grand des Pro- 
phetes; & d'avoir en reverence la loi 
qu'il a reqire du Seigneur , & qu'il 
nous a laiflee par 6crit. Nous devons 
outre cela fuivre Pexemple de fes ver- 
tus ; & particulterement de fa foi , 
de fa d£oonairct6 , du zele & de la 
fideUite* avec laquelle PEcriture nous 
apprend qu'il a fervi Dieu. Entin , 
fi nous croyons a la Doftrine de Moy- 
fe nous devons croire encelui dont il 
a pr^dit la venue , & <jui a £t& infi. 
niment au deflus de lui , par la di- 
vinity de fa perfonne, par la fublimite* 
de fa doftrme , par la gloire de fes 
miracles , & par la faintete de fa vie ; 
favoir , en Jefus-Chrift le Fils de Dieu 
& ndtre Seigneur, auquel appartient 
la lottange & la gloire aux fiecles des 
fiecles : Amen. C'eft ici que finiffent 
les livres de Moyfe. 
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On voit dans ce Livre , comment les Enfans tflfraiel conquirent 
le fays de Canaan , fous la conduit* de Jofue, Ce Uvre ten* 
fermetbijioirt # environ dix-feptans. 
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CHAPITRE I. , n, Spuvenez vops du commandement 

Dieu canfirme Jofue darts fa vocation, que vows a fait Moyfe ferviteur dePE* 



//. Jofue s commande au peuple ife fe 
preparer a pajjer le Jouraain, HI. II 
urdonne aux Tubus de Ruben , de (J ad , 
£r* de ManaJJe , qui poffedoient deja 
le fays qui avoit e'te conquu du vi- 
vam de s Moyfe , d? aider aux autres 
frtbtu a conquirir le Pays de Canaan. 
Le f Peuple promei a jofue une entifre 
cfreijf'ance. 

A PRE'S la mort de Moyfe , fervi- 
l\ teur de l'Eternel , l'Eternel par- 
yf ' %. la a Jofue fils de Nun , qui avoit 
fervi Moyfe t £T lui dit : 
2. Moyfe mon ferviteur eft mort ; 
jnaiptenant dope leve tpi , pafle ce Jour- 
dain , toi & tout ce peuple , p our entrcr 
au pays que je donne aux Enfans d'lf- 
racl. 

$ t Je vous ai donne* tpus les lieux ou 
vqu* aurez ppfe" la pi ante de v6tre pie , 
felon que je Pai dit a" Mpyfe. 

4. Vps froptigres feront depuis ce d£- 
feft 8c ce Litan , jufqu'au grand fleuve , 
le fleuve d*Euphrate ; tout le pays des 
H^thiens jufqu'a lagrande mer , vers le 
foleil cpuchant f 

5. Nul ne ppurra fubfifter devant toi , 
pepdant tops les jours de ta vie ; je fe«. 
raj ayec toi comme j'ai et£ avec Moyfe : 
je ne te laiflerai point , & je ue t'aban- 
dpnnerai point. 

6. Fcrtifie toi & pren courage •, car 
e'eft toi qui mettras ce peuple en poflef- 
(ipp du pays que j v ai jure* k leurs pgres 
de leur donner, 

7. For tin* e - toi feulement Qc encoura- 
ge-toi de plus en plus , afin que tu pren- 



ternel difant : L'Eternel votre Dieu vous 
a mis en repps , & vous a clon^e ce 
pays. 

14. Vos femmes , vos petits enfans , 
& vps betes demeurerpnt au pays' que 
Moyfe vous a donne" au deq.V du Jour* 
dain ; mais vous pafierez en amies de* 
vant vos fibres , tous tant que vous etes 
de torts & de vaillans hommes , & vous, 
les aiderez ; 

H, Jufqu'a ceqtje l'Eternel ait mis en 
repos vos treses comme vous , & gu'eu^ 
auffi poffedent le pays que l'Eternel vd, 
tre Dieu leur donne ; puis vous retour- 
nerez au pays de vofre pofieffion , 8c 
vous le poflederez ; favoir celui que 
Moyfe ferviteur de l'Eternel vous a 
donne* ap deqa du Jourdain , vers le for 
leil levant. 

16. Et ils repondirent a Jpfue*, di T 
fann ^ous ferops tout ce que tu nous as 
commande* f & npus irpps par {out ouj 
tu nous envoieras. 

17. Nous t'obe'irons comme nous a-j 
vons obei a JVloyfe ; que lei^lement PE, 
terpel ton Dieu foitavec toi , comme il 
a £t6 avec Moyfe. 

18. Tom hpmme qui fera rebelle ^ 
ton commandement, , & n'oo^ira point 
a tes paroles ^c a tout ce que tu com., 
manderas , fera mis a mort j rortifie 
tot feulement , Si pren cpurage. 

REFLEXIONS. 
pE chapitrenous aprem| , I. due Dieu 
V choifit Jofpe apres la moft de Moy- 
fe , pour conduire les enfans d*Ifi ael t 
& pour les introdpire daus le pays de. 



nes garde* a taire" felon toute" la T,oi que Canaan ; & qu'il le revetit p^e" Pauto- 
Moyfe mon ferviteur t'a comm^nd^ (tobr\r\t€ , de la force , fy de la fagene n£ceCt 
feryer, Ne t'en d^touirne ni a droite ni faires pour un fi grand deileip. Nous 
£ gauche , afin que tu profp£res dans 1 ppuvpns' reconnpitre par la , que Diet* 
tout ce que tii entreprendras. Iprend toujours foin de fon Peuple 8c 

%'. Que ce livre de la Loi ne s'^loigpe|de fon Eglife , $c que lors qu'il retire 
point de ta bouche ; mais m£dite-le jour , fes fideles Serviteurs , il en (pfcite 
& nuit , afin que tu prennes garde de fai-1 d'autres pour prendre leyr place , & les 
re tout ce qui y eft ^crit ; car e'eft alors ' revet des dons de fon Efprit. II. La 
que tu rendtas tes entreprifes heureufes : promefle que Dieu fit a Jofu^ de ne le 
4 qu£ tu profge'reiast j px)int abaudonner , regardc tous les vrajj 

" •***"-■ comme St. Paul Penfeigne dans 
; aux H^brcux , ou il dit , que 
► devoiis nous repofer fur la Provi* 
nel ton pieu eft avec toi , par tour oil tu : dence , & etre contens de n6tre ^tat , 



10. Acres eela Jpfu^ fir.ee comman- 
dement aux OflJclers du peuple , if il 
leur dit t 

11. PafTez par le camp, & donn^z 
cet erdre au peu'ple , difant : Pr^parez- 
▼ous de la provifiop ; car dans trpis 
jours vops paflerez ce Jourdain , poiir 
venir pofleder le pays que l'Eternel v6- 
tre Dieu yous donne , afin que vous le 
poflediez. 

12. Joiye* par la auift aux ^ub^nites , 



Jiarce que Dieu lui-meme a dit : Je ne tf 
aifferai pqint ni ne fahandopnerai point, 
Mais la uprifiance en, Dieu dpit fctre tou, 
jours accompagn^e de Pob&fTance & de 
Pobfervation de fes l9is » conjj^e Qela 
eft dit expreffement daps ce chapitfe. 
UI. L'ob^iiTance que les Tribus de Ru T 
ben , ' de Gad , & de Manaflfc rendireut 
a Jofue , en aidant a leurs freres a con- 
querir le pays de Canaan , dpit nou^f 
apprendre & nous foumettfe a nos Coh- 
dutteurs , & a leur obii'r \ & nous affis- 



& aux Gadites , & a la moiti^ de la ter les uns les, autoes dans toutes les 
Trifcu dc Manaft'e* , & il leur dit ; ehofes juftes , 8c principalement dans, 

celles 
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celles qui. fe rapportenl a la gloire dc 
Dieu , 8c k ndtre falpt mutuel. 

r/ C H,A PITR E II. 

Jofye envoie a Jericj def efpions , q*i lo- 

firent chez wit ftmme nonsnoie xahab , 

qui Us cacba , £T Us inforn?a de pet at 

4u pays dc Canaan, lit pronsirent a 

cette fcmme dt lui fauver la vie ; £f 

Btant 4e retour vers Jo/Ue , ils lui rap* 

porterent ce qu'ih avitnt appnt dans 

leur voyage. 

QR Jpfue fils de Nun avoit envoye* dc 

7\ S£ ,ttu 9 dei » x hommes, afin qn'ils 

epiaflent fecrettement U pays. & il lent 

avoit dit ; AUez , examinez le pays , & 

Jerico, Jls partirent done, & vinrent 

dans la maifon d'une hoteliere nomm$e 

Rahab , &ifls couch^rent l* f 

. 2. Alors on dit au Rbj de Jenco : Voi- 

ei des hommes qui font venus ici cette 

nmt \ , d ? la P ar * des ?n f ans d'Jfra«£l , 

afin d'epier le nays, 

*, 3 - P* J e ?°l de Jenco envoya vers 
Rahab , £T lui fit dire : Fai fortir les 
hommes qui font venus chez toi , & qui 
font dans ta maifon ; car ils font venus 
pour £pier tout le pays, 

4. Or la femme avoit pris ces deux 
horrrmes \, & les ayoit caches. Et elle 
flit : il eft vrai que des hommes font ve-r 
mis chez moi ; mais je nefavois u>^ j]s 
ftoient. 

5. Et coinir|e on rermoit la porte , fur 
le foir , ces hommes, la font fortis; je 
ne fai on ils font aUe's ; JIatez vous de 
les luiyre; car vous les atteindrez. 

£. Or elle les avoit fait monter fur le 
toit , & les avoit caches dans des chene- 
yottes de lin , qu'elle avoit arrangers 

'7- Et quelques hommes les nourfuj- 
yirept par le chemin du Joyrdaui , juf- 
qu'aux paiTages; & on ferma la pprte , 
apr#s que ceux qiu* les pourfuivoient fu- 
rent fortis. 

8. Or avant qu'ils fe couchaffent , elle 
nionta vers eux fur le toit i 
„_?. Et elle Jeur dit': Je eonnpis. que 
J Eternel yous a donne* ce pays . & que, 
la terreur de v6tre now nous a fa\f\ , & 
gue tops les habitans du pays out perdu 
fourage a caufe de vous, + | 

JO. Caf noqs ayonsappris queTEterr 
nel tar it les eaux 4e la mer rouge de de- 
vant yous , quand vous fortiez du pays 
d'Egynte; & ce que you* avez fait aux 
deux Rois des Amorrh^ens qui eteien$ai\ 
dela du Jourdain, [avoit a §ihon & a 
9°g» 9 ue vousayez d^trults. a l4facon 
dePinterdit. 

i|. Nous Tavpqs en.tendu , Sg. notre 
(xeur s'e|l fonclu ; & (iepuis aucun hom- 
me n'a eu du courage, a caufe de la fray* 
eur que nous avonsfc vqus ; car l'Eternel 
votre Dieu eft le Dieu fa qeux en haut , 
& de la terre en bas, 

12. Main tenant done , je vous prje , 
jurez^moi nar V^t«r^» m ?W$VK 



J O S V E\ Efptons. Rfichab. 2& 

j*ai eu pour vous de 11iumanit6 , vous 
en aurez aufft pour la maifon de mon 
p6re , 1 8c que vous m*en donnecez un ^ 
gne aflfur^: 

13- Clue vous fauverez la vie a mon 
pe>e & a ma m^re , a mes fre^res Sc a 
mes fours , & a tous ceux <jui leur apar* 
tiennenty St que vous garantirez nos perr 
fonnes de la mort. 

14, Et cesaommes lui r^pondirent; 
Nous expoferons nos pe* fonnes pour you$ 
ala mort, pourvu que vous ne dlcla? 
riez point ce que nous avons dit i & 
quand l'Eternel nous aura donnl le pays 
nous te traiterons avec humanity 6c pons 
te ferons fideles. 

i^. Elle les fit done defcendre aveo 
une corde par la fenetre ; car fa maifon 
C-toit contre la muraille de la vfUe , 8i 
elle habitoit pres de la muraille, 

16. Et elle leur dit : AUez Ala mon* 
ta^ne , de peur que ceux qui vous pour* 
(invent ne vous rencontrent ; & cachez 
vous la trois jours , juf^u^a-ce que ceux 
qui vous pouriuiyent foient de retpur j 
& apres cela vous irez vdtre chemin, 

17. Or ces hommes lui ayoient dit i 
Void comment nous ferons quittes de ce 
ferment que tu nous as fait frire ; 

I8r tors que nous entrerons dans le 
pays , tu attacheras ce cordon de ftl d'e* 
carlate a la fenetre , par laquelle ti» 
nous auras fait defcendre ; & tu retire^ 
ras chez toi , dans cette maifon , ton 
ne're , ta mire , tes fr^res , & toute la 
ramille de ton p^re : 

19. Et fi quelqu'un d'entr'eux fort de 
la porte de ta maifon * fon Cang fera fur 
fa tete , & nous en ferons innocens ; 
mais pour tous ceux qui fcroqt avec toi 
dans ta maifon , leur fang fera fur nd* 
tre tete , fi on met la main fur quel, 
qu'un d'eux. 

ao. <iue fi tu declares ce que nous fa, 
vons dit , nous ferons quittes du ferment 
que tu nous as Fait faire. 

21. Et elie repondit : Que la chofe foit 
comme vous l'avez dit, Alors elle les 
laifla aller , & ils s'en all^reut; & elle 
attacha le cordon de (il d'ecarlate a la. 
fenetre, 

Z%. lis s'ep allerent done & vinrent a la 
raontagne ,.& deineur^rent la trois jours, 
jul'^u'a. ce que ceux qui les pourfuivoient 
tuflent de tfetpur, Et ceux qui les pour- 
fuivbient .les cherche"rent par tout le 
chemin , & ils ue les trouverent point. 

23. Ainfi ces deux hpn^mes s'en re, 
tourn^rent, & defcendirent de la n\oni 
jtagne , & ils paiferent , & vinrent a Jo, 
fud fils de Nun , & lui re"cit^reut toutes; 
les choFes qui leur itQtent arriy^es. 

24« Et ils dirent ^ Jofue : Certaine, 
ment l'Eternel a livre tout le pays ^ntre 
nos mains ; & me me tous les nabitaus 
du pays out perdu courage a caufe de 
nows, 
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1L faut faire fur ce chapitre ccs deux re- 
flexions principles : J. Que quoi que 
Jofue" fut perfuade" que Dieu donneroit 
la terre de. Canaan aux enfans d'Ifrael , 
il envoya cependant des efpions a J6ri- 
co , pour reconnoitre P6tat du pays ; 
afin que fur le rapport qu'ils en feroient, 
le peuple fut encourage a la conquete 
de ce pays-la , & flue Ton put prendre 
les meiures nlceflaires pour s'en rendre 
maitres. Par ou nous pouvons voir 
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peuple. Ainu* ils fe charg^rent de PAr- 
che de l'alliance , & marcnerent devant 
le peuple. 

7. Or 1'Eternelavoitdit a Jofue* : Au- 
jourd'hui je cpmmencerai a fe*lever , a 
la vue de tout Ifrael 5 afin qu'ils connoif- 
fent , que comme j'ai 4ti avec Moyfe , 
je ferai aujfiwec toi. , 

8. Tu feras done ce commandement 
aux Sacrificateurs qui portent PArche 
de l'alliance , £7* tu Uur diras : Aufil- 
t6t Que vous arriverez au bord de Peau 



que la confiance eii Dieu ne doit pasdu Jourdain-, V9US vous arreterer pr£s 
nous empfceher d'employer les moyens J - ■■-._.._.•.- 
que la prudence preterit: La feconde r& 
flexion regarde la conduite de Rahab. On'' 
doit remarquer fur cela,que dans la per- 
fiiafion oft cette femme etoit que Dieu 
avoit reTolu de donner le pays de Ca- 
naan aux enfans d'Ifrael , elle pat fai- 
re innocemment ce qu'elle lit ; fans 
quoi fa conduite erivers fon Roi & fa 
Patrie auroit it€ blamable , & elle ne 
devroit pas etre imitSe. Mais yoici 
en quoi elle doit nous iervir d'exem- 
ple ; e'eft que nous devons , comme 
elle, montrer la fincgrite* de ndtre foi 
par nos oeuvres ; felon que St. Jaques 
nous Penfeigne , lors quHl dit : Ra- 
hab fut juftifiee par les auvres , quand 
elle recueillit les efpions , £T qu'elle les 
renvoya par un autre ehemin ,' car com- 
me le corps fans Cefprit eft mort , ainfi 



la foi qui eft fans les auvres eft morie. 

iHAPITRE Hi. . 
Jofue commande aux enfans d'Ifrael de 

fe preparer pour le paffage du Jourdain. 
Tout le peuple paffe ce fieuve a pie fee , 

les edux tn ayant etc arretees miracu* 

leufement. 
f\R Jofue' fe leva de bon matin ; & ils 
^ partirent de Scittim , & ils arriv£- 
rcnt jufqu'au Jourdain , lui & tous les 
enfans d'lfragl , & loglrent la cette niiit 
avant qu'ils paflaflent. 

2. Et au bout de trois jours les Offi- 
ciers pafigrent par le camp ; 

3. Et ils fire lit ce commandement au 
peuple , & dirent ; Auifitdt que vous 
verrpz PArche de l'alliance deJ'Eternel 
vdtre Dieu , & les Sacrificateurs de la ra- 
ce de Llvi qui la porteront , vous par- 
tirez de v6tre quartier , & vous marche- 
rez apres elle. 

4. Toutefois il y aurade ladiftance 
entre vous & elle f d'environ deux mil- 
le coudles: N'en aprocbez point, map 
fuivez-Uy afin que vous connpiffiez le 
ehemin par lequel vous devez marcher ; 
car vous n'avez point ci-devant paftftpar. 
ce ehemin. 

5. Jofui dit auffi au peuple : Sanfti- 
fiez vous ; car PEternel fera demain au 
milieu de vous deschofes merveilleu- 
fes. 

6. Jofulparla enfuite aux Sacrifica- 
teurs , & leur die : Prenez fur vous PAr» 
che de l'alliance » & paftez devant le 



du Jourdain. 

9. Etjofue' dit aux enfans d'Ifrael: 
Aprochez vous d'tci , & Icoutez les pa- 
roles de 1'Eternel v6tre Dieu. 

10. Puis Jofug dit : Vous reconnoitrez 
aceci que le Dieu fort, vivant, eft au 
milieu de vous , & que certainement il 
chaflera de devant vous les Canangens , 
les Hethiens , les H^viens , les Phgr£- ; 
fiens, les Guirgafciens , les Amorrhl* 
ens , & les Jlbufiens. 

11. Voici , PArche de l'alliance da 
Dominateur de toute la terre pafTe de- 
vant vous au travers du Jourdam. 

12. Maintenant prenez douze hom^r 
mes des Tribus d'Ifrael , un homme de 
cbaque Tribu. 

if. Car il arrivera qu'auflitAt que let 
Sacrificateurs qui portent PArche de PE- 
ternel , le Dominateur de toute la ter- 
re , auront mis les plantes -de leurs pi£s 
dans les eaux du Jourdain , les eaux du 
Jourdain feront couples , & les eaux 
qui defcendent d'enhaut s'arreteront en 
un monceau. 

14. Et il arriva que le peuple e*tant 
parti de fes tentes , pour patter le Jour- 
dain . les Sacrificateurs Qui portoient 
PArche de l'alliance marchoient devant 
le peuple. 

15. Auffitot que ceux qui portoiene 
PArche furent arrives jufqu'au Jour- 
dain , & que les pils des Sacrifica- 
teurs qui portoient PArche furent mouil- 
16s au bord de Peau f ( or le Jourdain re- 
gorge par defUis tous fes bords tout le 
terns de la moiflbn ; ) 

16. Les eaux qui defcendoient d'en- 
haut s'arrfctgrent , & s'$lev6rent en uil 
monceau fort loin , depuis la ville d'A- 
dam » qui eft a c6t^ de Tfartan ; Sc cel- 
les d'embas qui defcendoient vers la mer 
de la campagne qui eft la mer falge, man- 
qu6rent & furent retranchles ; & le peu- 
ple paffa vis a vis de J^rico. 

17 . Mais les Sacrificateurs qui por- 
toient PArche de l'alliance de 1'Eternel , 
s'arrfct^rent fur le lee au milieu du Jour- 
dain , pendant que tout Ifrael paifa a 
fee , jufqu'a-ce que tout le peuple eut 
achev^ de pafter le Jourdain. 

REFLEXIONS. 
"IL faut faire ces cinq reflexions fur PhHL 
x to ire dU pail'age du Jourdain : I. Que 
ce miracle fervit a confirmer la vocation 
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de Jofue , & a affermir fon autorite par- 
mi le peuple d'Ifrael ; Dieu ayant fait 

voir par la qu'il feroit avec lui , com- 

me il avoit eti avec Moyfe. II. Que 

Dieu voulut donner a ce peuple de nou- 

velles marques de fa preTence au mi- 
lieu d'eux & de fa protection , & les 

perfuader pleinement qu'il leur donne- 

roit le pays de Canaan. III. Le rap- 
port qu'il y avoit entre ce miracle , & 

celui qui Itoit arrive quarante ans au- 

paravant au pafiage de la Mer rouge , 

devoit rappeller a Pefprit des Israelites 

cette grande merveille que Dieu avoit 

faite pour leurs peres ; & en perfuader 

d'autant plus ceux qui n'en avoient pas 

iti les temoins. IV, Cet evenement, 

qui fut connu & qui dut etre remarque* 

par les habitans du pays , fervit aufli a 

rfpandre la terreur parmi eux , & a fa. 

ciliter la conquete de ce pays-la. II faut 

remarquer enfin,qu'aufiit6t que les pieds 

des Sacrificateurs qui portoient PAr- 

che de 1'alliance eurent touche les eaux 

du Jourdain , elles s'arret^rent. Par la 

pieu vouloit apprendre aux Ifraelites , 

que ce feroit uniquement par fon aflif- 

tance , qu'ils fe rendroient maitres du 

pays de Canaan ; 8c que c'etoit fa pre- 
tence au milieu d'eux qui faifoit toute 

leur force 8c toute leur gloire, 

CHAPITRE IV. 

Dieu ordonne au peuple d'Ifrael de drejfer 
deux monument dupajjage du Jourdatn ; 
Pun dams le Jourdain meme , £T V autre 
vert G nilgai ; £T a? en injiruire leurpof 
terite. Le peuple ayant pajfe le Jour- 
dain , les eaux de ce jleuve reprennent 
leurs court. 

QUand tout le peuple eut acheve" de 
. pafler le Jourdain , l'Eternel parla a 
Jofue, eriui dit: 

2 . Prenez douze hommes du peuple , 
[avoir un homme de chaque Tribu ; 

3. Et faitesJeur ce commahdement , 
& dites leur : Prenez d'ici , du milieu 
du Jourdain , du lieu ou les Sacrifica- 
teurs s'arrStent , douze pierres, que 
vous emporterez avec vous , & que vous 
poferez au lieu ou vou$ logerez cette! qui portoient PArche de 1'alliance de PE- 



du Jourdain furent entrecoupSes. Ainfi 
ces pierres-la ferviront de memorial aux 
enfans d'Ifrael a jamais. 

8. Les enfans d'Ifrael firent done ce 
que Jofue avoit command^ ; & prirent 
douze pierres du milieu du Jourdain , 
comme l'Eternel Pavoit command^ a 
Jofue , felon le nombre des Tribus des 
enfans d'Ifrael , & les emportirent avec 
eux au lieu ou ils devoient loger , & les 
poftrent la. 

9. Jofue" drefla aulfi douze pierres au 
milieu du Jourdain , au lieu ou les pils 
des Sacrificateurs qui portoient l'Arche 
de 1'alliance ietoient arretes £? elles y 
font demeurees jufqu'a ce jour. 

io, Les Sacrificateurs done qui por- 
toient PArche fe tinrent debout au mi- 
lieu du Jourdain, jufqu'a -ce que tout 
ce que l'Eternel avoit command^ a Jo. 
fue de dire au peuple fut accompli , fe* 
Ion tout ce que Moyfe avoit command^ 
a Jofu6 ; & le peuple fe hata de pafler. 

ii. Et quand tout le peuple eut ache. 
ve" de pafler , alors l'Arche de l'Eternel 
pafla, & les Sacrificateurs fe mirent de. 
vant le peuple, 

12. Et les defcendans de Ruben . & 
les defcendans de Gad , & la moitie* de 
la Tribu de Manafle* paflerent en armes 
devant les enfans d'Ifrael , comme Moy. 
fele leur avoit dit: 

1 3. Us paflerent vers les campagnes de 
jerico , environ quarante niille horn, 
mes , en equipage de guerre , devant 
l'Eternel, pour cbmbattre. 

14. En ce jour-la l'Eternel eieva Jo. 
fue , devant tout Ifrael , & ils le crai. 
gnirent , comme ils avoient craint Moy. 
fe , tous les jours de fa vie. 

15. Or l'Eternel avoit parie a Jofu£ y 
difant : 

16. Commande aux Sacrificateurs, qui 
portent l'Arche du temoignage f qu'ils 
montent hors du Jourdain. 

17. Et Jofue* fit ce commandement 
aux Sacrificateurs , £T il leur dit: Mon. 
tez hors du Jourdain, 

18. Et auffitdt que les Sacrificateurs , 



nuit, 



ternel , furent months du milieu du 



4. Alors Jofu^ apellales douze horn. Jourdain . & que les Sacrificateurs eu. 
mes qu'il avoit ordonngs cTentre les en. | rent lev£ les pkintes de leurs pies pour let 
fens o?Ifraei , favoir uo homme de' cha. mettre fur le fee , les eaux du Jourdain ' 
que Tribu ; j retournerent en leur place , & couierent 

5. Etil leur dit: Paflez devant PAr. conrme auparavant par deflus tous fes ri. 
che de l'Eternel vdtre Dieu , au milieu vages, 



du Jourdain , & que chacun de vous le. 
ve une pierre fur ion epaule , felon le 
nombre des Tribus des enfans d'Ifrael ; 

6, Afin que cela foit un figne parmi 

Sous, Et quand vos enfans interrogeront 
Pavenir leurs peres , difant : Que veu» 
lent dire ces pierres ? 

7. Alors vous leur repondrez , que les 
eaux du Jourdain s'ecouierent devant 
PArche de 1'alliance de l'Eternel , quand 
die pafla le Jour44u , 4i que les eaux 



19. Le peuple done monta hors du 
Jourdain , le dixieme jour du premier 
mois , & ils camperent a Guilgal , au 
c6te oriental de Jerico. 

ao. Jofue aufil drefla a Guilgal les 
douze pierres qu'ils avoient prifes 
du Jourdain. 

21, Et il parla aux enfans d'Ifrael, & 
leur dit : Quand vos enfans interroge- 
ront a Pavenir leurs peres , & leur dU 
rout : Que veulent dire ces pierres ? 

, 22, Vous 
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25 9 Pajfage du Jourdain. J Q S V B ? . 

aa. Vous 1'apprendrez a vos enfans , 
en hjur difant ; Ifrael a paff£ cc Jour- 
dain a fee. 

23. Car l'Eternel votre Dieu fit fecher 
Jes eaux du Jourdain de devant yous , 
jufqu'a-ce que vous fufliez pafles; com.- 
me l'Eternel v6tre Dieu avpit &»t k la 
JVier rouge , dont il f£cha Us eaux de 
devant nous , jufqu'&-ce que nous fuk 
iions pafl&s, 

24, Afiu que tous Iqs peuples de la 
terre connoiitent Que la main de l'Eter- 
nel eft forte ; €7 afifl que yo.us craigniez 
toujpnrs l'Eternel votre Djeu, 

HEFLEXXO fit.S. 

DIEU commanda aux enfans d'Ifrael 
de drefler deux monumens dy pafik- 
ge du Jourdain , qui ferviflpnt dans la 
Ijiite des terns a conferver le fpuvenir 
de ce merveilleux gvenement & a en 
prouver la v£rite\ Nous devons aufii 
conferver 8c perp£tuer la m^moire de 
toutes les graces de Dieu , de fes bien- 
Jaits ies phis Agnates , & principalement 
des merveilles que Dieu afaites par Je- 
fus »■ Chrift ndtre Seigneur , pour notre 
redemption, Nous voyons ici , que 
TintentiQU de Dieu atoujours 6te" qu'on 
inftruilit foigneufement les enfans , des 
niftoires &. des veVites de la religion ', 
afin de les former par ce moyen de bon- 
ne heure k 1'amour # k la crainte du 
Seigneur. 

CHAPITREV, 
& y 4 qiid.tr e chafes a remarquer dans ce 



PdJJagt du Jourdain. 



eh apt re : I. La frayeur des Cananeens 
a FdPprocbe des IfragUtef. //. Lacir- 
cone if ion du Jcuplp, Ill, La celebra- 
tion de la Paqm. {V. La vijton 4'un 
jAnge qui apparut a Jofue, 
fXsl il arriva qu'auffitot que ,tous les 
^ Rois des Amorrh£ens qui etoient au 
dec. a du Jourdain vers l'occident, &jlous 
les Rois des Cananeens qui etoient au- 
pres de la mer, apprirent que l'Eternel 
avoit fechi les eaux dn Jourdain de de- 
vant les enfan* d'Jfrael , jufqu'a-ce qu'ils 
fuffent paffes , leur cceur fe fondit , & 
il n'y eut plus de courage en eux , a cau- 
ie des enfans d'Ifrael, / 

2. En ce temsrla l'Eternel dit a Jo- 
fue* : Fai-toi des cputeaux tranchans , & 
cjreoncis de nouveau pour une feconde 
fpis les enfans d'Ifrael. 

3. Et Jofu^ fe fit des couteaux tran- 
cjians ; & fit circoncire les enfans d'If- 
rael au cdteau des prepuces. 

4. Or voici la caufe pour laquellejofue" 
Its circoncit : Tout le peuple qui £toit 
forti d'JEgypta , tous les males , favoir 
les gens de guerre qui Etoient morts au 
d£fert en chemin , apres fetre fprtis d'E- 
gypte; 

5. Et meme tout le peuple qui 6toit 
forti avoit ete* circoncis ; mai$ ils n'a- 
voient circoimis aucun du peuple qui na- 
qqit au de'fert en chemin » apres dtre 
ibrris d'EgyptP. 



6. Car les enfans d'Ifrael avpieni mar- 
ch^ par le defert quarante ans , juiqu'i- 
ce que tout le peuple des gens de guerre , 
qui itoient fortis d'Egypte , & qui n'&- 
voient point obe'jf a la voix de l'Eternel 
eut £t£ confum^ : l'Eternel ayant jur£ 
qu'il ne leur laiflTeroit point voir Je pays, 
que l'Eternel avoit promis avec ferment 
a leurs p^res de nous donncr, favojr ce 
pays oil coulent le lait& le miel. 

7. Et il avoit fuibitd en leur place 
leurs enfans , que Jofue oirconcit , pan- 
ce qu'ils etoient incirconcis»car on ne les 
avoit pas circoncis pendant le . voyage. 

8. Et quand on eut achev6 de circon- 
cire tout le peuple , ils demeurerent 
.dans le mem e lieu au camp, jufqu'a-ce 
qu'ils fuflent giieris. 

9. Et J'Etemel dit k Jodie" ? Aujoud- 
d'hui j'ai roul^ de defTus vous l'oprobre 
de l'Ejfypte, Et on nomma ce lieu Guii- 
gal julqu'a aujourd'hui. 

10. Ainfi les enfans d'Ifrael campe** 
rent a Guilgal , &. ils celebrprent la Pa- 
que le quatorzieme jour du mois , iur Is 
loir , aux campagnes de Je'rico. 

11. Et ils mangerent du ble' du pays , 
des le lendemain de la Paque , favoir 
des pains fans levain , fir du gfMn roti t 
en ce raeme jour. 

12. Et la manne cefla dis le lende- 
main , apres qu'ils eurent mange du bl6 
du pays ; & les enfans d'lfragl n'eurent 
plus de manne « majs ils mangerent du 
cru de la terre de Canaan cette^ann^e-la. 

13. Or il arriva, comme Jofu^ etoit 
pres de J&rico , qu'il leva les yeux & re- 
garda ; & yoici un hpmme fe tenoit de- 
bout vis a vis de lui , qui avpit fon epe'e 
nue a la main ; & Joins' alia vers lui , 
& lui dit : Es-tu des notres , ou de nos 
ennemls ? 

14. Etil dit: Non , mats je fm le 
Cher de l'arme'e de l'Eternel, (pifuis ve- 
nu pr^fentement, Et Jolni i'e jettafur 
fon vifage en terre , 8c fe profterna * & 
lui dit; Qu'eft-ce que man Seigneur 
dit a ion ferviteur ? 

15. Etle Chef de l'armie de TEternel 
dit a Jofu6 : Ote tes fouliers de tes pi6s ; ; 
car le lieu fur lequel tu te tiens eft faint, 
Et Jofue le fit ainfi. 

REFLEXIONS, 

T A frayeur dont les Cananeens furent 

■ L ' faifis , lors qu'ils apprirent que les 

enfans d'Ifrael avoient paiK le Jourdain, 

doit etre conflderee com me un moyen 

dont Dieu fe fervit pour iptimider ces 

peuples;& en cela nous voyons comment 

Dieu prepare les chofes pour Pex^quT. 

tion de fes defleins, & tourne le cceur 

des hommes du cdt4 qu'il lui plait. II. 

Dieu prdonna que les Ifraehtes , qui 

n'avoient pas 6t6 circoncis dans le d^ 

fert , le fuflent k leur entrde au pays d e 

Canaan; par ouil vouloit leurappren. 

dre , qu'ils avoient l'honneur d'etre fon 

peuple ; qu'ils Etoient glorieufement dif-r 

tingu6s 
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tinguls des Egyptiens ; & qu'il leur don- les fept C0rs de belter devant PEternel 



noit ce pays-lA a caufe de ion alliance , 
de laquelle la circoncifion Itoitun fi- 

§ne ; & a Condition qu'ils gardef oient 
delefnent cette alliance. Ce fat pour 
la mcme raifon qu'ils c61£bre>ent la Pa- 
que : D'ou nous apprenons , que Dicu 
veut que fes ordonnances , m£me celfes 
qui ne regardent que des devoirs ext£- 
rieurs , foient obferv£es exaftement. 
III. Ce qui eft dit ici , que la manne 



Paflirent , & fonnerent de leurt cors , & 
Arche de Palliance de PEternel les fui- 
voit. 

*. Et ceux qui Itoient armis alloient 
devant les Sacrificateurs , qui fonnoient 
de leur* cors ; niais Parrtere garde fuivoit 
1 Arche: En mar chant on fonnoit des cors. 

10. Or Jofu6 avoit fait ce commands 
ment au peuple , dii'ant : Vous ne jet- 
terez point de cris de joie , & vous ne 



eefia , des que les Ifraelites curent man- terez point entendre votre voix , 8c il ne 



ge" du bled du pays de Canaan , montroit 
que la manne qu'ils avoient mangle juf- 

?[u'alors e*toit une nourriture miraculeu- 
e & envoyle du ciel , 8c que deTormais 
ce pays leut fourniroit les chofes nccef- 
faires a la vie. Enfin, Pajpparition de 
cet Ange qui fefit voir a Jolue* , lui £toit 
un nouveau temoignage de la protection 



fortira pas un l'eul mot de v6tre bouche, 
jufqu'au jour que je vous dirai, pouffeZ 
des cris de joie ; alors vous le ferez. 

1 1. Ainfi il fit faire le tour de la ville 
k 1' Arche de J' £ tercel en tournaitt tout 
autour une foil, & ils revinrent au 
camp , 8c ils y loglrent. 

il. Et Joiue" fe leva de bon matin , 8c 



du Seigneur - 9 8c devoit Paflfurer , que ! les Sacrificateurs portlrent l'Arche de 
comme Dieu avoit conduit les enfans PEterneh 

d'lfraSl par fen Ange dans le deTert , il j 1 3. Et les fept Sacrificateurs , qui por- 

lesintroduiroitauftt infailliblement dans toient les fept cors de beMier devant PAf- 

le pays que Dieu leur avoit pro mis. ! che de l'Eternel * marchoient , & en al- 

CHAPITRE VI. I lant ils fonnoient des cors j 8c ceux qui 

Ce chapitre contient Vbifioire de la f rife de | ewient arm£s alloient devant eux ) pui» 

Jerico , oh il y a cet trou chofes a remar- I Parriere-garde fuivoit P Arche de PEter- 

quer : J. Comment £T par quel moyen\ nel : En marchant on fonnoit des cors. 

L>teu livra cette ville aux enfans tt lf-\ I4» Ainfi ils firent une fois le tour de 

raeL 11. Vordre que Jofue y donna etcn\ la ville le fecond jour , & ils mourn 6- 

dftruire tous les habitant , a la referve\ rent au camp ; ils firent encore ainfi pen- 

de Raijab , & den* en Prendre aucun bu-i dant fix jonrs. 

tin* III. La malediction quHl pronon-\ 15. Mais quand le feptteme joiir fut 
ca fur celui qui rebatiroit cette ville. venu , ils fe leverent de bon matin , 

OR Jerico £toit cloie & fermie avec i a Paube du jour , & ils firent le tour de 
foin , k caufe des enfans d*Ifrael ; il | la ville de la meme maniere fept fois ; 
n^ avoit perfonne qui en fortit , ni qui ce jour-la feulement ils firent le tour de 
y entrat* la ville fept fois. 

2. Et PEtemel dit & Jofue" J Regarde ; ! 16. Et a la fepti^me fois , comme le* 
j'ai livr^ entre tes mains Jerico , & fon j Sacrificateurs fonnoient des cors , Jofu6 
Roi , £T fes hommes forts & vaillans. j dit au peuple , pouflez des cris de joie , 

3. Vous tous done , les hommes del car PEtemel vous a livre* la ville. 
guerre, faites le tour de la ville, eni il. La ville fera mife a Pinterdit & 
tournant une fois autour d'elle ; tu feras ' devouee a PEtemel , elle & toutes let 
ainfi pendant fix jours, | chofes qui y font ; Rahab feulement 

4. Et fept Sacrificateurs porteronf fept , Photeliere vivra, elle & tous ceux quiyi- 
eors de belier devant PArche ; mais au ' rent avec elle dans fa mailbn ; parce 



fepti^me jour vous ferez le tour de la 
ville fept fois , & les Sacrificateurs fon- 
neront des cors. 

5. Et quand ils fonneront avec force 
avec le cor de bllier , auffitot que vous 
entendrez le fon du cor , tout le peuple 
iettera un grand cri de joie f & la murail- 
le de la ville tombera fous foi ; & le 
peuple montera chacun vis £ vis de lui. 

6. Jofue^ done fils de Nun apella les 
Sacrificateurs , & leur dit : Portez PAr- 
che de Palliance , & que fept Sacrifica- 
teurs prennent fept cors de bllier devant 
PArche de PEternel. ^ 

7v II dit aufli au peuple ; Pafiez & fai- 
tes le tour de la ville, 8c que torn ceux 
qui feront arm is patient devant PAr- 
che de PEternel. 

8. Et quand Jofue" eut pari 6 au peu- 
ple , les fept Sacrificateurs qui portoient 



qu'elle a cache" avec foin les meflagers 
que nous avions envoyls. 

1 8. Mais § au refte , donnez-vous bien 
de garde de Pinterdit, de peur que vous 
ne vous mettiez en interdit , en prenant 
de Pinterdit , & que vous ne mettiez le 
camp d'Ifrael en interdit , & que vous 
ne le troublieZ. 

19. Car tout Pargent & Por , 8c les 
vaiffeaux d'airain & de fer feront confa- 
cre*s a PEternel ; ils entreront au trifor 
de PEternel. 

20. Le peuple done poufTa des cris de 
joie , 8c on ionna des cors. Or quand le 
peuple eut oul le Ion des cors, 8c 
jettC un grand cri de joie , la muraille 
tomba fous elle ; ainfi le peuple monta 
dans la ville , chacun vis a via de foi , 
8c ils la prirent * 

21. Etils mkent entitlement a la fa- 

T <?on 
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c,on de Tinterdit £7* pajjereht au fil de fait dire a St. Paul , au chapitre XI 
P£pe> *^tout ce £ui etoit dans la ville , de PEpitre aux H6breux , . que ce fu\ 



depuis Phomme jufqu'a la femme , de- 
puis Penfant jufqu'au vieillard, mSme 
jufqu'au boeuf, au menu betail , & a Pa- 
ne. 

22. Mais Jofue* dit aux deux hommes 
qui avoieht Spi6 ie pays : Entrez dans la 
maifon de cette hoteliere , & faites-la 
Ibrtir de la, & tout ce qui liii apartient* 
comme vous le lui avez jure. 

23. Les jeunes hommes. done qui avoieqt 
£pi£ le pays entrerent , & firent fortir 
Rahab, ion p£re , fa m£re , fes fibres, & 
tout ce qui 6toit a elle ; ils furent fortir 
auffi totites les families qui lui aparte- 
noient , & ils les mirent tout hors du 
camp d'Ifrael. 

24. Puis ils brul^rent la ville , & tout 
ce qui y etoit ; ils mirent feulement Par- 
gent & Tor , & les vaiffeaux d'airain & 
de fer , au treTor de la Maifon de l'Eter- 
nel. 

25. Ainfi Jofue* fauva Ja vie a Ra- 
hab Photeliere , & a la maifon de 
fbn p£re , & a toiis ceux qui lui ap* 
partenoient ; & elle a habite au mi- 
lieu d'Ifrael jufqu'a aujoutd'hui ; par- 
ce qu'elle avoit cache\ les.meflagers 

Sue Jofue' avoit envoy£s pour 6pier 
Jirico. 

26. Et en Ce tems-la Jofue* jura , 
difant : Maudit fera Phomme , devant 
TEternel , qui fe mettra a rebatir cet- 
te ville de Jexico : II la fohdera fur 
Ion pr£mier-n£ , & il .mettra fes por- 
tes fur le plus jeune de fes enfans. 

27. Et l'Eternel tut avec Jofue* ; & 
fa reputation £toit grande par tout le 
pays. 

REFLEXIONS, 
pE qiu doit Stre remarque* .dans Phif- 
^ toire de la prife de Je"rico, qui 
fut la premiere ville que les Hraeli- 
tes prirent dans le pays' de Canaan; 
e'eft qu'ils ne la prirent point par leurs 

Sropres forces, mais que les murailles 
e cette ville fUrent renverfges par Ja 
Suiitance & par la preTence de Dieu, 
e laquelle PArche , que Pon porta au- 
tour de la ville, £to'it une marque. 
Par ce premier aVantage que les en- 
fans d'lirael remporterent , Dieu vou* 
loit leur faire voir, que c'Stoit lui 
qui les mettoit en poifeffion de ce 
pays •, & qu'ainfi ils devoient lui don- 
ner toute. la gloire de leurs bons fuc- 



par la foi que K les h muraiUes de Jerico 
tomberent , apres qu]on en cut fait le 
tour pendant fept jours. Dieu deTendit 
aux enfans d'Ifrael de prendre quoi 
que ce foit du butin de Jerico , & il 
voulut qu'ils lui confacrafTent ce pre- 
mier butin qu'ils firent , afin de te- 
moigner par 14 que e'etoit a lui feul 
qu'ils Itoient redevables de cet avan- 
tage , . & de tous les autres qu'ils rem- 
porteroient dans la fuite. Dieu com- 
manda , qu'on detruifit les habitans de 
Jerico & les autres Canane*ens ; ce fut 
a caufe de leur .extreme me*chance- 
te*;mais Rahab fut £nargn6e, comme 
on le lui avoit promis. La conduite 
des enfans d'Ifrael envers cette fem- 
me nous apprend * qu'il faut tenir reii- 
gieufement les promefles qu'on a fai- 
tes , & que Dieu ne laifTe pas fans r£- 
compenfe la foi de ceux qui croient en. 
lui. Enfin , il faut favoir , que la ma* 
16di£tion que - Jofue* prononqa , contre 
celui qui rebatiroit Jerico , fut accom- 
plie au bout de fix cents ans , du terns 
d'Achab , Roi d'Ifrael , comme cela 
eft rapport6 dans le I. Livre des Rois, 
au Chapitre XVI. 

CHAPITRE VIL 
Les Ifra'elites font s battm devant la viU 
le de Hat , a caufe qu'un horn- 
me , nomme Hacan , avoit pris du 
butin de Jerico , con)re la defenfe de 
Dieu* Hacan eft decouvert par le 
fort, £T lapide. 
]vi Ais les enfans d'Ifrael commirent un 
lfJ ' grand pdche* dans Pinterdit ; car Ha- 
can fils de Carmi , ills de Zabdi , fils de 
Zara , de la Tribu de Juda , prit tie 
Pinterdit , & la colere de l'Eternel s'al- 
luma contre les enfans d'Ifrael. 

2* Et jofu£ envoya de Jerico des 
hommes vers Hai' , qui etoit prSs de 
Beth-aven , du cote* de Porient de Beth- 
el , & leur parla , difant : Montez & 
Ipiez le pays. Ces hommes done mon- 
terent & 6pi6rent Hai* 

3. Et 6tant de retour vers Jofue* ils 
lui dirent : Que tout le peuple n'y monte 
point; mais g»'environ deux mille ou 
trois mille hommes y montent , & ils 
battront Hai". Ne fatigue point tout le 
peuple en Penvoyant la ; car ils font peu 
de gens. 

4. Ainfi environ trois mille hommes 
c£s & le fervir fid^lement. II le lit ; du peuple niontlrent la ; mais ils fuirent 
auffi, afin que les Canane*ens recon-j devant ceux de Hai. 

nuffent, que fi les Iiraelites venoient 5. Et ceux de Hai en tulrent environ 
contre eux, ils le failoient par Pordre trente fix hommes ; car ils les pourfui- 
& par l'afliftance du Dieu qu'ils ado- virent depuis le devant de la porte jut 



roient. L'on doit , aur^s cela , renjar- 
quer dans cette hiftoire la foi de Jo- 
^ fue & des Sacrilicateurs , qui firent 
ce que Dieu leur avoit commande* , & 
qui ne doutlrent point que Dieu ne 
leur livrat la ville de Jerico; ce qui 



qu'a Scebarim , & les battirent dans une 
ciefcente ; & ainfi le cceur du peuple fe 
fondit , & il devint comme de Peau. 

6. Alors Jolue* dechira fes vfitemens , 
& it? jetta le vilage contre terre devant 
PArche de l'Eternel, jufqu'au foir , lui 

& 
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8c les Anciens d'Ifrael , & ils jettfrent 
de la poudre fur leur tete. 

7. Et Jofu£ dit : H61as ! Seigneur 
JS tern el , pourquoi as tu fait paiier ce 
peuple au de(ja du Jourdain , pour nous 
livrer entre les mains de PAmbrrh£en , 
& pour nous faire perir ? que je 
voudrois bien que nous fuflions demeu- 
res au del& du Jourdain ! 

8. Helas ! Seigneur , que dirai-je ? 
Puis qti'Ifrael a tournl le dos devant fes 
ennemis ! 

9. Les Canan^ens &tons les habitans 
du pays Pentendront , & nous envelop 
peront , 8c retrancheront notre nom de 
deffm la terre ; & que feras-tu a ton 
grand Nom ? 

io. Alors PEternel dit a Jofue" : Le ve- 
to) : Pourquoi te jettes-tu ainfi le vifage 
contre terre i 

II. Ifrael a p£ch£, & m&me ils ont 
transgrefTe mon Alliance que je leur 
avois commande'e <Cobferver , & mSme 
ils ont pris de Pinterdit , & meme ils en 
ont dgrobe* , & meme ils ont menti , & 
meme ils Pont mis dans leurs hardes. 

la. C'eft pourquoi les enfans d'liragl 
ne pourront pas fubfifter devant leurs en- 
nemis; ils tourneront le dos devant leurs 
ennemis , car ils font devenus interdit. 
Je ne ferai plus avec vous ,*fi vous h'ex- 
terminez d'entre vous Pinterdit. 

13. Leve-toi ; fanftifie le peuple » & 
dis-lui : San&ifiez-vous pour demain \ 
car ainii a dit PEternel le Dieu d'If- 
rael : II j a&t Pinterdit parmi toi , 6 
Ifrael : Tu ne pourras pas fubfifter de- 
vant tes ennemis , jufqu'a ce que vous 
ayez 6te Pinterdit du milieu de vous. * 

14. Vous vows approcherez done le 
matin par vos Tribus; & laTribu que 
PEternel aura faifie s'aprochera felon les 
families ; & la famine que PEtornel aura 
faifie s'aprochera felon les maifons ; & 
la maifon que PEternel aura faille s'a- 
prochera felonies tfctes. 

15. Alors celui qui aura €tt faifi ay ant 
de Pinterdit fera brule" au feu, lui & 
tout ce qui eft a lui ; parce qu'il a tranf- 
grefle Palliance de PEternel , & qu'il a 
commis une a&ion deteftable en Ifrael. 

16. Jofue" done fe leva de bon matin , 
& il fit aprocher Ilrael par fes Tribus , 
& la Tri&u de Juda fut iaifie. 

17. Puis il fit aprocher les families de 
Juda, & il iaifitla famille de ceux qui 
etoient defcendus de Zara. Puis il fit 
aprocher la famille de ceux qui Etoient 
defcendus de Zara par tetes , & Zabdi 
futfaiii. 

18. Et quand il eut fait aprocher fa 
maifon par tetes, Hacan fils de Carmi , 
fils de Zabdi , fils de Zara , de la Tnbu 
de Juda , tut faifi, 

J 9. Alors Jofue" dit a Hacan: Mon 
Sls 9 donne maintenant gloire a PEter- 
nel le Dieu d'lirael, & conJeile-lui ta 
faute ; & declare-moi maintenant ce que 
tu as fait ; ne me le cache point. 



20. Et Hacan repondit a Joiue\& dit: II 
eft vraique j'ai pe^he" contre PEternel le 
Dieud'Ifrae'I,& j'ai fait telle & telle chofe. 

a I. J'ai vu parmi le butin une belle 
robe de Scinhar , & deux cents fit les 
d'argent , & un lingot d'or , du poids 
de cinquante ficles ; & je les ai convokes 
& pris; & voila ces chofes/i«* cachies 
en terre au milieu de ma tente , & Par- 
gent eft fous la robe. 

22. Alors Jofue" envoya des meflagers 
qui coururent a cette tente 5 & voici la 
robe 6toit cach^e dans la tente de Hacan, 
8c Pargent etoit deflbus. 

23. lis les tirgrent done du milieu de 
la tente , & les aport£rent a Jofue* & a 
tous les enfans d'lirael , & les deploys- 
rent devant PEternel. 

24. Alors Jofue , & tout Ifrael avec 
lui , ayant pris Hacan fils de Zara , 
& Pargent , & la robe , & le lingot 
d'or , & fes fils , & fes filles ? & fes 
boeufs , & fes anes , & fes brlbis , & fa 
tente , & tout ce qui etoit a lui , les 
firent venir en la valine de Hacor. 

25. Et Jofue' dit : Pourquoi nous as-tu 
trouble's ; L'Eternel te troublera aujour- 
d'hui. Et tous les Iiraelites Pafibmm^. 
rent de pierres , & les brulerentau'feu, 
apres les avoir aflbmme's de pierres. 

26. Et ils dreflerent fur lui im grand 
monceau de pierres , qui dure juf- 
qu'a ce jour. Et PEternel revint de 
Pardeur de fa colore. C'eft pourquoi on 
a nomine* jufqu'aujourd'hui ce lieu-lft , 
La vallee de Hacor. 

REFLEXIONS. 
pEtte hiftoire nous preTente plufieurs 
w belles reflexions. I. Nous voyons 
dans la conduite de Hacan , qui prit de 
Pinterdit, contre la deTenfe exprefle 
que Dieu en avoit faite , que Pamour & 
le deTir des biens de la terre conduit 
aux plus grands crimes, & que rien 
n'eft facrea ceux qui font fortementpof- 
ftdls par cette paffion. II. Le mauvais 
fucegs que les enfans d'Ifrael eurent de- 
vant la ville de Hai , a caufe du iacri le- 
ge de Hacan , fait voir , que le pexh6 
d'un feul homme peut attirer la malS- 
diftion divine fur le public ; & que Pin- 
juftice & Pinterdit eloignent d'un peu- 
ple la protection de Dieu. III. La ma- 
ni^re admirable doht Hacan fut de^cou- 
vert par le fort, devoit rempiir de crain- 
le tout le peuple d'lirael, & elle prouve 
bien clairement , que quoi que ies pg- 
cheurs fe flattent que les crimes qu'ils 
commettent en iecret demeureront tou- 
jours caches , ils ne lauroient echapper 
A la connoifiance ni a la vengeance de 
Dieu , & qu'il en fera tot ou tard la pu- 
nition. l\ t La fin tragique de Hacan 
montre , que Pon ne poflede pas long*, 
terns ies biens mal acquis ; & que la ma* 
lldi&ion pourfuit les injuftes , les ia- 
criieges , auffi bien que ceux. qui font 
ies auteurs des fcandales & des malheurs 

pu- 
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publics. Enfin, il faut confid^rer, que 
cet exemple de fevSrite" £toit nexeiTaire, 
pour apprendre aux Ifraelites, que sMl§ 
ne reffce&oient pas les loix de Dieu , 
ils ne profp^reroient point } & pourleur 
donrter de la crainte dans ce tems4a * 
ou entrant en guerre avec les Canane*- 
ens , ils alloient? etre expofifs a de gran- 
des tentations par les yi&oires qu*iis 
remporteroient. 

CHAPITRE VIIL 
Lei ifraelites pennent ^ la vilie de Hat. 
lAfres cela Jofue batit un autel fur 
U montagne f de Hebat , £T fait fro* 
homer lei benedictions £7* les maledic- 
tion devant tout le pettple* comme 
Moyfe Pavoit commands avant fa rfiort. 

PUis l'Eternel dit a Jofue* : Ne cram 
point & ne t'effraie point ; pren avec 
toi tous les gens de guerre , & te leve, 
monte contre Hal ; regarde , J*ai livre" 
entre tes maihs le Roi de Hai , fon peu- 
ple * fa ville , Be fon pays. 

2. Et tu teras a Hai , & a fon Roi , 
co mmc tu as fait A Jlrico , & a fon Roi ; 
Vous en pillerez feulement pour vous le 
butin i & fes b6tes«' Drefle des embirf* 
cades a la ville par derrilre. 

3. Jofue" done fe leva , avec tout le 
peuple propre a la guerre , pour mon< 



ville i 9t campererit du cdte" du fepteu- 
trion de Hat' ; & la Valine etoit entre lui 
& Hai. 

12. II prit aufli environ cinq rhille 
hommes , qu'il mit en embufcade entre 
Bettuel & Hai , a Poccident de Hai. 

1 3. Etle peuple mit tout le camp qui 
\ etoit du cote du leptentrion contre la vi?» 
le ; & il mit anjji ceux qui tenoient le 
dernier rang du c6t£ d'occident contre 
la ville ; 3c cette nuit4a Jofue" s'avan* 
qa dans la vallee. 

14. Or il arriva qu'aufli-t6t que le 
Roi de Hai Peut vu , les hommes de la 
ville fe haterent , & fe leverent de bon 
matin , & le Roi & tout fon peuple fi- 
rent une fortie , au terns marque" , con- 
tre IfraSl pour le combattre. Or il ne. 
favoit point qu'il y eut des gens en em- 
bufcade contre lui derrilre la ville* 

15. Mors Jofue 1 & tout Ifrael feignant 
d'etre battus, s'enfuirent par le che* 
min du deTert. 

16< C'eft pourquoi tout le petrple qui 

etoit dans la ville de Hai rut alTemble" a 

grands cris pour les poirrfuivre ; & ils 

' pourfuivirent Jofue" * & ainji ils furent 

tir^s hors de la ville. 

17* Et il ne refta pas un homme a 
Hai" ni a Bethel , qui ne fortit apres If- 



ter contre Hai ; & Jotue" choifit trentejrael; & ils laifftrent la Ville ouverte, 

nrille hommes forts & vaillans, & il les » & pourfuivirent Uriel. 

envoyade miit; ' \ 18. Alors PEternel dit a Jofue 4 1 Eten 

4. Et il leur fit ce commandemetit , P6tendart qui eft en ta main vers Hai; 
& leur dit: Voyez, vousqui fefez en (car je la livrerai entre tes mains. Et 
embulcade derne>e la ville, ne vousi Jofue" Stendit Pdtendart qui etoit en fa 
eloignez pas beaucoup de la Ville ; mais j main vers la ville , 

foyez tous prets. . I9a Etccuxqui etoient eri embufcade 

5. Ec pour moi, & tout le peuple qui fe leverent incontinent du lieu ou ils 
«/7avec moi* nous nous aprocherons de'^toient , & commence"rent a courir, 
la'" " ...--• - ....... . ■ ~ . 



la ville ; & quand ils fortiront contre 
nous, comme ilt f.rent Iapremiere/*«j 
nous tiiirons devant eux. 

6. Ainfi ils fortiront aprds nous;^ 
nous fuironti jufqu'a ce que nous les 
ayons attire's hors de la ville; car ils di* 
ront i lis fluent devant nous comme la 
premiere fou: Et nous fu irons devant 
eux. 

7. Alors vous vous leveresft de 
Tembuleade , & vous vous faifirez de la 
vilie i car PEternel VOtre Dieu lalivrera 
entre vos mains. 

8. Et quand vous IHiurez prife » votis 
y mettrez le feu 1 vous ferez felon la pa- 
role de PEternel. Regardez, je vous 
Pai commands. 

9. Joful done les envoya < & ils all£- 
rent ie mettre en embufcade ,• & fe tin- 
rent entre Blthel & Hai * mais Jofue" 
demeura cette nuit-la parmi le peuple. 

10. Puis Jofu6 i« leva de bon matin , 
& il title dlnombrement du peuple 5 & 
il monta , lui & les anciens d'lfrael de- 
vant le peuple vers Hai'. 

1 1 4 1 out le peuple aufll f propre a 
la guerre , qui Itoit avec lui, monta , 
& aprocha; & ils vinrent vis ft vfs de 4a 



auffi-tdt qu'il eut ^tendu fa main, & 
vinrent dans la ville, & la prirent, & 
fe hate"rent d'y mettre le feu. 

20. Et les -gens de Hal fe tournant 
derriire eux * r£gard6rent \ & voici , 
la fume"e de la ville montoit jufaCau 
ciel \ & il n'y eut en eux aucune force 
pour fu'ir ca ou la. Et le peuple qui 
tuioit vers le d^fert fe tourna contre ceux 
qui lei pourfuivoient; 

21. Jofu6 done & tout IfraSl Voyant 
que Ceux qui 6toient en embufcade 
avoient pris fa ville , & que la fum6e de 
la ville montoit , retournerent , & fra- 
p^rent les gens de Hai'. 

22. Les autres aufll fortirent de la 
ville* contr'eux : Ainii ils furent enve* 
lopes des Ifraelites , les uns itant dec^ « 
& les autres dela ; & ils furent tene- 
ment battus qu'on n'en laifla aucun qui 
denreurat en vie , ou qui e*chapat< 

23. lis prirent auffi vif le Roi de Hai , 
& ils le preTentlrent A Jofue. 

24. Et quand les Ifraelites eurent 
achevS de tuer tous les habitans de Hai 
alacampagne & au deTert, oil ils les 
avoient pourfnivis, & que tous furent en- 
ticement partes au ffl de Pepee , tous 
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les Ifraelites retournerent a Hal , & la 
firent aujt yaffer an iil de P£pe*e. 

25. Et tons ceux qui tomberent en ce 
jour-la , taut des homines que des fern- 
mes , furent au nombre de douze mille , 
tous gens de Hal. 

26. Et Jofue* ne baifla point fa main 
qu'il avoit llevlc en haut avec Plten- 
dart , jufqu'a ce qu'on eut enticement 
de*fait , a la faqon de Pinterdit , tons les 
habitans de Half. 

27. Les HraSlites pilllrent feulement 
pour eux les betes , & frirent le butin 
decetteVille-la, felon ceque l'Eternel 
avoit command*" a Jeful. 

28. Jofu^ done brula Half; & il la re*- 
duifit en monceau de ruYne perpltuelle , 
qui fubfifie encore aujourd'hui. 

29. Puis il fit pendre le Roi de Hal a 
une potence , jufqu'au foir ; & commc 
le foleil fe couchoit , Jofue* fit comman- 
dement , qu'on otat de la potence fon 
corps mort , & ils le jetterent a Pentree 
de la porte de la ville , & ils elevlrent 
fur lui un grand amas de pierres , qui y 
eft dementi jufqu'a aujourd'hui. 

3a Alors Joiue* batit un autel a PE- 
ternel le Dieu d'Ifrael , fur la montagne 
deHebal: 

3f. Commc Moyfe ferviteur de PEter- 
nel.Pavoit commande* aux enfans d'lf- 
raill , ainfi qu'il eft e*crit au livre de la 
loi de Moyfe. U fit cet autel de pierres 
entires, fur lefquelles perfonne n'a- 
voit leve" le fer , & ils ofrirent deffus 
des holocauftes a l'Eternel , & ils prf 
fentlrent des facrifices de profpente. 

32. II exrivit auffi la fur des pierres 
une copie de la loi de Moyfe , que Meyfe 
avoit mife'par £crit devant les enfans 
d'Ifragl. 
• 33. Et tout Ifrael, & fes Anciens 8c 
fes Officiers , 8c fes Juges Itoient au de- 
qa & au /dela de Parche , vis a vis des 
Sacrificateufs de la race de L£vi , qui 
portoient Parche de Palliance del'Eter- 
nel,tant les Strangers que les naturels; la, 
moitie e*toit contre la montagne de Gue- 
rizim , & Pautre moitie* contre la mon- 
tagne de Hebal , comme Moyfe fervi- 
teur de l'Eternel Pavoit commandl, 
pour benir le peuple d'Ifragl la premil- 
it fois. 

34, Et apres cela il lut toutes les pa- 
roles de la loi , tant les benldiftions que 
les malldi&ions , felon tout ce qui eft 
ecrit au livre de la loi. ♦ 

35. U n'y.eut rien de tout ce que 
Moyfe avpit commande* , que Jofue* ne 
lut devant tbute PaflembUe d'Hrafel, 
meme des femmes » & des petits en- 
fens, & des ctrangers qui vivoient nar- 
mi eux. 

REFLEXIONS. 

P< Y a trois. reflexions a faire fur ce cha- 
pitre: Lapremilre, qu'auffi-t6t que 
les enfans d'lfragl eurent Ote* Pinterdit 
on milieu d'eux, en puniftant Hacan, 



Dieu livraHal entre leurs mains. C'eft 
la un exemple qui fait voir , que des 
que les hommes reconnoiflent leurs pe"- 
ch€s , 8c les reparent comme il faut , 
Dieu leur rend fa faveur & fa protection. 
II. II faut remarquer que Dieu qui avoit 
livre" Jenco aux enfans d'Ifragl par un 
miracle , & fans qu'ils y contribuaflent, 
voulut qu'ils combattiilent pour prendre 
la ville de HaY ; ce qui montre qu'ils de- 
voient s'aflurer en la protection de Dieu, 
fans pourtant nlgliger de travailler 8c 
de combattre de leur cdte\ C'eft ainfi 

Sue nous devons nous confier en Dieu , 
: nous fervir en meme terns des moyens 
qu'il a lui-meme etablis. Enfin, Jofue*, 
apres ces vi&oires , fit icrire la loi de 
Dieu , 8c fit prononcer les be*ne'di£Hons 
& les malediftions comme Moyfe Pa- 
voit prefcrit. II en ufa de la forte , 
Sour obtfr a ce que Dieu avoit comman- 
6, 8c pour engager par la le peuple d'Ifc 
ratl a obferver les loix du Seigneur , 8c 
a lui tlmoigner leur reconnoiflknee . 
dans le terns que les promefles qu'il 
leur avoit takes s'accompliflbient. 
C H A P I T R E IX. 
Les Gabaonite* craignant d'etre traxtis 
far le fe$tfle et Ifrael comme les habi- 
tant de Jerice £T de Hm Cavoient ete, 
fe fervent d y un moyen frtudulcux* pour 
etre requt dans V alliance de ce peuple. 
Leur f tremferie ayant ete deceuverU , 
Jofue £T les pxincip&ux ne voulurent 
fas }«'•» lee fit mourir , farce que cet- 
te alliance avoit ete confirmee par fer- 
ment i matt ils les ajfujettirent a une feu 
vitude. 

DE's que tous les Rois qui euient au 
dec,a dn Jourdain , fur la montagne, 
8c dans la plaine , 8c fur tout le rivage 
de la grande mer , jtifques contre le Li- 
ban, faveir les Hlthiens, les Amor- 
rhe^ens, les Canane*ens , les Phlrlfiens , 
les H^viens, 8c les Jebufiens, eurent 
apris ces cbefes i 

a. Ils s'affembUrent tous d'un accord, 
pour faire la guerre a Jofue* i& a Ifrael. 

3. Mais les habitans de Gabaon ayant 
entendu ce que Jofue* avoit fait a Je*rico 
&aHaI; 

4. Avoient ufe* de finefle ; car ils s v 6- 
toientmis enchemin, 8c ieignant d'e- 
tre des Ambaftadeurs , ils avoient pris 
de vieux facs pour leurs anes , & de 
vieux outres a vin , qui avoient e*tl rom- 
pus 8c recoufus ; 

5. Et ilt avoient a leurs pie*s de vieux 
fouliers racommod^s, 8c de vieux ha- 
bits fur eux ; 8c tout le pain de leur pro- 
vifion e*toit iec & moifi. 
. 6. Et etant venus a JoCui au camp a 
Guilgal, ils lui dirent, & aux princi- 
paux d'lirael : Nous lbmmes venus d'un 
pays iloigne* ; maintenant done traitez 
alliance avec nous. 

7. Alors les principaux d'lfragl rr- 
fondtremt k ces Heviens : Peut-etre que 
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d'ailleurs un jufte fujet de fc. d^fier 
d'eux, Jofu6 leur impofa jufteraent & pni- 
demmentune fervitude. Dieu veut qu'on 
foitrlligeux a obftrver les fermens r & 
aaccomplir ce qu'on a promis; inais il 
veut aufli qu'on fe pre*cautipnne contre 
ceux qui ufent de menibnge Sc de trom- 
perie ; & s'ils nc font pas punis en ce 
monde . ils le feront dans la vie a venir. 

CHAPITREX. 
Ce cbapitre eontient Phifteire de la ^dS- 
faite des cinq Rois • qui avoient decl& 
re la guerre aux Gabaonites f farce J01 
q%Cils aveient traite alliance avec le au 
feuple <PIfrael. II contient aujjt pin- d\ 
fieurs autre* i/idoires %ut Jo/ue rem* Li 
porta dans le fays de Canaan, 

APres qu'Adoui-tfedek Roi de Jenifa- 
lem eut apris que Joful avoit pris 
Hal . & qu'il Pavoit entierement d6»ite 
a la feqon de Pinterdit , ( car il avoit fait 
a Ha* & a fon Roi , comme il avoit fait 
a Jenco & a fon Roi ) & que les habi- 
tans de Gabaon avoient fait la paix avec 
les Ifraelites , & qulls 6toient parmi 
eux; 

v 1. Mors ils craignirent fort, parcc 
Gabaon he-it une grande ville , comme 
une ville Royate, & quelle etoit plus 
grande que Ha¥ , & que tous fes hommes 
etoient vaillans. 

3. C'eft pourquoi Adoni-tfedek Roi, dp 
Jlrufalem envoya vers Horatn Roi, de 
Hebron , & vers Fireani Roi de Jar- 
muth , & vers Japhiah Roi de Lakis'; & 
vers De'bir Roide Heglon, jwtr /wdire! 

4. Montez vers 1 moi , & donnez-moi 
du fecours , afin que nolrs frapions Ga- 
baon; car elltfafaitia paix avec Jofue , 
& avec les erifahs d*Ifra¥l. 

<i. Ainfi done cinq Rois des Amorrhg- 
ens,le Roi deJdrutalennleRoi derUbron* 
leRoi de Jarmuth, le Roi de Lakis, & le 
Roi de Hlglon, sWembI6rent,& ils mon- 
terent , eux &. toutes leurs armies , & 
camperent contre Gabaon , & lui firent 
la guerre. 

6. Et ceux de Gabaon envoylrent dire 
a Jofue* * ati camtf de Guilgal : Que ta 
main ne foit point lache a fecpurir tes 
ferviteurs ; mdnte' promptement vers 
n6us , & garantJ-nous , & donne-nbtfs 
du fecours ; car teUs les Rois des Amor. 
rhe*ens , qui habijteht aux mohtagries , 
fe font aliembies cohtre npus. 

7. Jofu6 done monta de Guilgal*, lui 
& tout le peuple qui &oit propre a la 
guerre avec- lui , Sc tous les hommes 
forts & vaillans. 

8. Et PEternel dit a Jofue* : Ne les 
train point ; car jeles ai livrls entre tes" 
mains , & il n n y en aura aucun d'eux 
qui fubfifte devanttoi. 

9. Jofue' done vint promtement a eux ; 
& il monta toute la nuit de Guilgal. 

10. Et PEternel les mit en de" route a 
la preTence d'llraiil , qui etftit une gran* 



pourfuivit par le chemin de la monta. 
gne de Beth-horon , & qui les battit jut 
qu'a Haraka & juiqu'a Makklda. 

il. Et comme ils s'eofuyoient de de- 
vant HraSl , & qu'ils Etoient a la defcen- 
te de Bethoron , PEternel jetta des cieux 
de. grofles pierres , jufqu'a Hazaka, & 
ils enmoururent. II yen eut plus. de 
ceux qui mounirent de la grele des pier- 

tu 



an 
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14. Et il n'y a point eu de jemt fem- 
blable a celuUa , devant ni apres 5 * PE- 
ternel exauqant la voix d'un homme; 
car PEternel combattoitpout leslfr&ti- 
lites.- 

15. Et Joful&tout IfraSl avec lui, 
s'en retourna au camp-, a Guilgal. 

16. Au refte ces cinq Rois-la s'en 
Etoient fuls, & s^toient cache's dan$ 
une caverne a Makklda. 
' 17. Et quetqu'un le raporta a Jofu6 f 
difant: On a trouvl les cinq Rois, 'ca- 
ches dans une caverne a Makkeda. 

i«. Et Jofu6 dit ^ Roulez de gran- 
des pierres a Pentrde de la caverne ,- Sc 
mettez pres d'elle quelques hommes 
pour les garder. « 

19. Mais quanta vous, ne vpus ar- 
rfttez uoint ; pourfuivez vos ennemis, 
& dltaites-les jufqu'au dernier , & ne 
les iaiflez point entrer dans leurs villes ; 
car PEternel vfltre Cieu les a livreY en- 
tre vos mains. 

20. Et quand Jofu4 avec les enfans 
d'Ifrael eut acheve* d'en mire une tres* 
grande d^faite , jufqu'a les dtedire en* 
tie'rement , Sc que ceux d'entre eux qui 
Etoient e*chape*s, fe foreht retire's dans 
les villes term^es de murailles ; 

21. Tout le peuple retourna en paix 
au camp vers Jofu$ a Makkeda , £T per- 
fonne ne remua falangue contre aucun 
des enfans d'Ifrael. 

22. Alors Jofue' dit t Oiivrez Pentre'e de 
la caverne, & faites fortir ces cinq Kois* 
la , £f ammenez4(s moi de la caverne. 

23. Etrk le firent ainfi." lis firent 
done fortir de la caverne ces cinq Rois- 
la, le Roi de Je'rufalem, le Roi He 
H6&r6n , le Roi de Jarmuth , le Roi 
de Lakis , & le Rot de Hlglon , pour 
les lui amener. 

24. Et aprds qu'ils eurerit fait fortir 
ces cinq Rois-la hors de la caverne » 



de deTaite pres de Gabaon , Sc qui les €T quHls la eurint amehis a Jofue' , Jo* 
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Dieu dtoit avec lui. On voit ici la ve*rit$ 
des promeffes que Dieu avoit faites aux 
enfans d'lfrael par le moyen de Moyfe, 
qui les avoit aifurls que leurs ennemis 
ne fubfifteroient point devant eux ♦ & 
que Dieu leur donneroit le pays & les 
villes des Canan^ens pour les poffe*der. 
Ces grands gvlnemens marquent ♦ que 
Dieu eft fidele dans fes promeffes , qu'il 
eft toutpuifiknt pour les accomplir , & 
que fa benldi&ion accompagne par tout 
ceux qui fe confient en lui & qui font 
ce qu'il leur ordonne. 

CHAPITRE XL 
Jofue difait flujieurs Rou des Cananeens ; 



de meme qu'unePartie des Hanakins, 
T")E's que Jabin Roi de Hatfor eut ai 
*^ ces cbofes , il envoya a Jobab Roi de 



Madon , & au Roi de Scjmron , & au 
Roi d'Acfqaph ; 

2. Et aux Rois qui hob itoient vers le 
feptentrion , aux montagnes , & dans 
la campagne , vers le midide Kinnaroth, 
& dans la plaine , & a Naphoth-Dor 
vers Poccident; N 

3. *Au Cananlen , a Portent & a Poc- 
eident, £T a PAniorrh^en, &n PH*thien, 
£T au Ph6r£fien , ■ ty an Jgbufien dans 
les montagnes , £7* a PH^vien fous Her- 
mon au pays de Mitfpa. 

4- Us fortirent done £?" toutes leurs 
armies avec eux , qui itoient un grand 
peuple, comme \e fable qui eft fur le 
bord de la mer , a caufe de leur multitu- 
de ; ily avoit auffi des chevaux £7" des 
chariots en fort grand n ombre. 

5. Tous ces Rois-la s'gtant trouve*s au 
Keu affigne* , vinrent £T camplrent en- 
femble pres des eaux de M6rom , pour 
combattre contre Ifragl. 

6. Alors PEternel dit* Jofue* : Neles 
erain point ; car demain , environ cette 
heure,je x vousles livrerai tous,& ils feront 
blefles a mort devant Ifrael ; tu coupe- 
ras les jarrets a leurs chevaux , £T tu 
bruleras au feu leurs chariots. 

7. Jofue* done Z? tous les gens de guer- 
re avec lui vinrent promptement contre 
eux pres des eaux de Mlrom , & fe jet- 
terent fur eux. 

8. Et TEternel les livra entre les mains 
d'lfrael , #* ils les battirent , £T les 
pourfuivirent jufqu'a la grande Sidon , 
\f jufqu'aux eaux de Mafrephoth , £T 
jufqu'a la campagne de Mitfpa vers Po- 
rieat, £7" ils les battirent tellement qu'ils 
n'en laifftrent echaper aucun. 

9. EtJofu£leur tit comme PEternel 
lui avoit dit ; ii coup a les jarrets de leurs 
chevaux , £7* il brula leurs chariots. 

io.* Et comme Jofue s'en retournoit 
en ce meme terns, il prit Hatfor , & 
frapa fon Roi avec Pepee ; car Hatfor 
avoit ete* auparavant la capitale de tous 
cesRoyaumes-la. 

ii. lis firentpafler auffi toutes les per- 
fonnes qui y itoient au fil de Yivte , les 
4e*trui&nt a la fac,on de Pinterdit ; il n'y 



refta aucune perfonne vivante, & on 
brula Hatfor. 

12. Jofue prit auffi toutes les villes 
de ces Rois-la , & tous leurs Rois , 8c 
8c les fit patter au fil de Plple , £T il les 
dltruifit a la fiujon de Pinterdit , com- 
me Moyfe ferviteur de PEternel Pavoit 
command*. 

13. Mais Ifragl nebrOla aucune des 
villes qui itoient demeur^es en leur Itat, 
except e* Hatfor feule , que Jofue* brula. 

14. Et les enfans d ? Ifragl pillerent 
pour eux tout le butin de ces villes-la , 
& les betes ; ils firent feu! e men t paiTer 
au fil de I'dpee tous les hommes , |uf- 
qu'a-ce qu'ils les euflTent extermin^s ; 
ils n*y laiii^rent de refte aucune perfon- 
ne vivante. 

15. Comme PEternel Pavoit commaiv, , 
d€ a Moyfe fon ferviteur, Moyfe le 
commanda auffi a Jofui , & Jofu^ fit 
ainfi ; de forte qu'il n'omit Hen de tout 
ce que PEternel avoit command^ a 
Moyfe. 

16. Jofu* done prit toutce pays-U, 
la montagne , & tout le pays du midi , 
avec tout le pays de Gofqen ; la plaine , 
8c la campagne , la montagne d'ilrael , 
& fa plaine. 

17. Depuis la montagne deHalack. 

2ui monte vers S6hir , meme jufqu*& 
tahal-Gad , en la campagne du Liban , 
fous la montagne de Hermon ; il prit 
auffi tous leurs Rois , & les battit , & il 
les fit mourir. 

•IS. Jofu^ fit la guerre plufieurs ann^es 
contre tous ces Rois-la. 

19. II n'y eut aucune vitle qui fit la 
paix avec les enfans d'lfrae*! , excepte* les 
H^viens qui habitoient a Gabaon ; Us 
les prirent toutes par guerre. 

20. Car cela venoit de PEternel, ju'ils 
endurciiToient leur cceur pour fortir en 
bataille contre Ilrael , afan qu'il les de*- 
truifit a la faqon de Pinterdit , fans qu'il 
leur fit aucune grace 5 mais qu'il les ex- 
terminat , comme PEternel Pavoit com* 
maud* a Moyfe. 

21. Ence fems-la auffi Jofue* vint, 8c 
extermina les Hanakins des montagnes 
de Hlbron , de Debir , de Hanab , & de 
toutes les montagnes de Juda , 8c de 
toutes les montagnes d'lfragl ; Jofue* les 
de*truifit a la faqon de Pinterdit avec leurs 
villes. 

22. II ne refta aucun des Hanakins au 
pays des enfans d'lfratfl ; il en demeura 
de refte feulement a Gaza . a Gath , 8c 
a Afcdod. 

23. Jofu^ done prit tout lepays, fe. 
Ion tout ce que PEternel avoit dit a Moj* 
fe, & le donna en heritage a Ifrael , le- 
Ion leurs portions, par leurs Tribus; 
& le pays fut en repos fans avoir la 
guerre. 

REFLEXIONS. 
MOus avons a remarquer dans ce cha- 
** pitre , I. Les eflits admirables de 

R 3 u 
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lapurfldnceaeDieii,, &Teritier accom* 8* JQui confiftoit tn montagnes, & en 

J>liuement des promefles par lefquel- 'plaines , & en campagnes, & en cou 
es il * # '■ ' * * *' ' ' *' " * "'" 



s'ltoit engage de donner le pays 
de Canaan aux enfans ^d'Ifrael. II. 
II faut fe fouvenir , que fi les Ifraglites 
exterminlrent les Cananlens , ils le fi- 
rent parce quePieu Tayoit ainfi ordon- 
n£ y pour punir & pour ddtniire ces peu- 



Sles abominables , qui gtoient coupa- 
les de toutes fortes de crimes ,- & qui 
auroient pu corrompre le peuple d'If- 
rael. Cette confid^ratiOn fait voir , que 
la deftru&ion. des Canan^ens fut juffe ; 
mais elle montre en meme terns , que ce 
que les Ifraelztes firent par un expres 
corrimandement de Dfeu , envers les ha- 
bfrans du pays de Canaan, h'autorife 
,cn aucune faqon la perflcution , non 
-« s que la cruaute* & l'inhumanite* dans 
ITguerre. 

CHAP.ITRE XIL 

On voit ici le, denombrement des Rois des 

Can Aniens , qui avoitnt etc vaincus, 

tf dont Upays avoii ete pris par Moyfe, 

& par Jofue. 

f\E font ici les Rois du pays que les en- 

^ fans d'lfraSl battirent, & aont ils 

Sofledlrent le pays , au dela du Jour- 
ain , vers le foleil levant ; depuis le 
torrent d'Arnon jufqu'a la moritagne de 
Hermon , & toutela campagne vers Po 
rient: 
2. Savoir Sihon Roi des Amorrhlens , 

2ui habitoita Hefqbon , qui domino it 
epuis Haroher , qui eft fur le bord du 
torrent d'Arnon , & dePuit le milieu du 
torrent , & la moitie* ae Galaad , meme 
jyf^u'au torrent de Jabbok , qui fait les 
limites des enfans de Hammon ; 

a'ala 
&juC- 
eftl* 
tinde 
I, au 

eBaf- 

is, & 
■hi'; 
;nede 
afqan, 

Mahacathiens , 8c de la moitie* de Ga- 
laad , fronttere de Sihon Roi de Hefq- 
bon. 

6. Moyfe ferviteur del'Eternel, 8c 
les enfans d'Ifrael les battirent; & 
Moyfe fervi.teur de PEternel en don- 
na la pofleffion aux Rublnites , aux 
Gadites , 8c a la moitie de la Tribu 
de Manaflfe. 

• 7. Et ce font ici les Rois du pays 
que Jofjie* & les enfans d'Ifrael bat- 
tirent au dec^a du Jourdaih , vers l'oc« 
cident , depuis BahaUGad . en la cam- 

Sagne du Liban , jufqu'a la montagne 
e Halah, qui monte vers S6hir, 8c 



rans d'eaux, & en pays de deTert; & 
au midi les He*thiens, les Amorrhl- 
ens , les Canan£ens , les Fhe'rlziens ,.• 
les Heviens , & les Jgbufiens ; 

9. Le Roi de Jenco: Le Roi deHa'i, 
qui etoit a c6te* de Beth-el : . . 

io. Le Roi de Jerufalem: Le Roi 
de Hebron : 

11. Le Roi de Jarmuth: Le Roi de 
Lakis . 

12. Le Roi de Heglon : Le Roi de 
Gulzer : 

13. Le Roi de D6bir : Le Roi de Gu£- 
der : 

14- Le Roi de Horma : Le Roi de 
Harad : 

15. Le Roi de Libna: Le Roi de 
Hadullarit 

16. Lei Roi de Makk^da: Le Roi 
de Beth-el: 

17. Le Roi de Tappuah: Le Roi de 
H^pher : 

18. Le Roi d*Aphek : Le Roi de 
Sqaron : 

19. Le Roi de Madon: Le Roi de 
Hatfor : - 

20. Le Roi de Scimron-Me'ron x Le 
Roi d'Acfcaph : 

21. Le Roi de Tahanac : Le Roi de 
M6guiddo : 

22. le Roi de Kedes, le Roi de 
Jokneham de Carmel : 

23. Le Roi de Dor , nres de Na- 

Saath-Dor : Le Roi de Gojim , prds 
e Guilgal : 

24. Le Roi de Tirtfa : En tout tren- 
te & un Rois. 

REFLEXIONS. 



enfans d'Ifrael en pofleflion dela plus 

grande partie du jpays de Canaan, 

ouquel Jofu^ acheva la conquete , qui 

avoit 6t6 commenc^e par Moyfe. II 

paroit de ce qui eft raporte* dans ce 

livre de Jofue, que chaque quartier 

8c chaque ville un peu confid6rable 

de ce pays-la avolt fon Roi , puifqu'il 

y en eut trente-un qui furent vaincus. 

Mais les enfans d'Ifrael s'en rendirent 

maitres par l'afliftance divine; Dieu 

ayant b^m leurs armes , 8c meme fait 

divers miracles en leur faveur. 

CHAPITRE XIII. 

C« chapitre a deux parties: On y vtit 9 

I, Ce qui reftost a conquer ir dans lepays 

de Canaan. II. Le partage qui fut fait 

a la Tribu de Manajfe , du pays qui 

avoit ete conquis de P autre cite dto 

Jour dot n par Moyfe. 

QUand Jofue* fut devenu vieux & a* 
.vancl en age, l'Eternel lui diti 

, , . Tu es devenu vieux & avance* en age ; 

quejofu^ donna aux Tribus d > ifrael4& il eft encore demeure* de refte un 
en po fleflion feldn leurs portions ; fort grand pays k pofl^der. . 

a. C'eft 
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2. Ceft ici le pays qui demeure de 
refte , favoir toutes le$ contrles des Phi- 
liftins , & tout Guefquri : 

3/ Depuis Scihor , qui eft au devant 
de PEgypte,' jufqu'aux frontieres de 
Hlkron , vers ie Teptentrion ; eeia eft 
repute* des Cuan€ens , Javoir les cinq 
Gouvernemens des Philiftins , out font 
celui de Gaza, celui d'Afqdoa, celui 
d'Afqkelon , celui deGath, & celui de 
H6kron , & les Hauviens : 

4. Du ,vote du midi, tout le pays 
des Canan£ens &Me*hara, qui */faux 
Sidoniens , jufqucs vers Apnek , juf- 
qu'aux frontilres des Amorrhlcns. 

5. Le pays aufli qui apartient aux 
Guibliens , & tout le Liban , vers le 
foleil levant, depuis Banal-Gad, fous 
la montagne de Hermon , jufqu'a Pen- 
tose de Hamath: 

6. Tous les habitans de la monta- 
gne depuis le Liban jufqu'aux eaux 
de Mafrephoth; tous les Sidoniens. 
Ceft moi qui les chatiTerai de devant 
les enfans d'lfrael ; fai feulement qu'on 
en jette Us lots, abn qu'elle foit a If- 
rael en heritage , comme je te Tai 
commanded 

7. Maintenant done partage ce pays 
£r donne-le en heritage aux neufs Tri- 
bus , & a la moitie* 4e la .Tribu de 
Manafle.i 

8. Car les Rubdnites & les Gadites 
ont pris avee V autre moitie de la Tri' 
bu deManaffe leur heritage, que Moyfc 
leur a donne* au dela du Jourdain vers 
l'orient , felon que Moyfe ferviteur de 
rEternel leur a donne* : . 

9. Depuis Haroher, qui eft fur le 
bord du torrent d'Arnon, & la ville 
qui eft au milieu du torrent, & tout 
le plat pays de Mldlba* . jufqu'a Di- 
bon. 

ia Et toutes les villes de §ihon Roi 
-des Amorrhlens, qui regnoit a Hefc,- 
bon , jufqu'aux confins des enfans de 
tfammon; 

11. Et Galaad. & les confins des 
Guefquriens & des Mahacathiens, & 
jtoute la montagne de Hermon , 8c tout 
Bafqan jufqu'a Salca : 

12. Tout le Royaume de Hog en 
jBafqan, qui regnoit a Haf$taroth, .& 
a Edrlhi , £T qui £toit demeure* de 
rcfte du refte des Rephai'ns ; Moyfe 
defit torn ces Jtois, & les dlpofteda. 

13. (Or les enfans d'lfrael ne d€- 

{>ofTederent point les Guefquriens & 
es Mahacathiens; mais les Guefqu- 
riens & les Mahacathiens ont hapite* 
parmi Ifrael jufqu'a ce jour. ) 

14. Mais Moyfe ne donna point 
d'hlritage a la Tribu de Levi : Les 
facrifices de l'Etentel le Dieu d'lfrael 
faits par le feu font fon heritage, 
comme il lui en avoit parle* : 

15. Moyfe done donna un heritage 
a la Tribu de enfans de Ruben felon 



leurs families. 

16. Et leurs confins furent depuis 
Haroher, qui eft fur le bord du tor. 
rent d'Arnon , & la ville qui eft au 
milieu du torrent, & tout le plat 
pays qui eft aupres de Medeba : 

17* nefqbon 8c toutes fes villes , qui 
etoient au plat pays ; Dibon , 8c Ba* 
moth-Bahal . 8c Beth-Bahal-mtbon ; 

18. Et Jahada, 8c Kldemoth, & 
Mlphahath , 

19. Et Kirjathajim, 8c Sibma, & 
Tftretfqaliar , dans la montagne de la 
valine, 

2a Et Beth-Plhor , & Afcdoth de 
Pifga, 8c Beth-iefcimoth , 

21. Et toutes les villes du plat pays, 
& tout le Royaume de Sihon Roi des 
Amorrheens , qui regnoit a Hefc^bon » 
que Moyfe de*ht; avec les principaux 
de Madian , favoir Evi , Rekem , Tfur, 
Hur, 8c Rlbah, Princes qui relevoient 
de Sihon , £7 qui habitoient au pays.* 

22. Les enfans d'lfrael firent mou* 
rir auffi oar l'eple Balaam fils de Ba- 
ilor , de*vin , avec les autres qui y ru- 
rent tu6s. 

23. Et les confins des defcendans de 
Ruben furent le Jourdain , 8c fes lu 
mites. Tel fut l'hentage des defcen- 
dans de Ruben , felon leurs families , 
favoir ces villes-la & leurs villages. 

24. Moyfe donna auffi un heritage 
a la Tribu de Gad , pour les defcen- 
dans de Gad , felon leurs families. 

2S« Et leur pays fut Jahzer, & 
toutes les villes de Galaad, & la 
moitie' du pays des Hammonites ; juf- 
qu'a Haroher, qui eft vis-a-vis de 

26. Et depuis Heftjbon, jufqu'a Ra- 
math-mitfpe' , & Bltonim ; & depuis Ma- 
hanajim jufqu'aux frontie'res deD^bir; 

27. Et dans la valine, Beth-haram, 
& Bethnimra, & Succoth', & Tfa- 
phon , le refte du Royaume de Sihon 
Roi de Hefcbon , le Jourdain , & fes 
limites, jufqu'au bout de la mer de 
Kinnereth au dela du Jourdain , vers 
l'orient. 

28. Tel fut l'hentage des defcen* 
dans de Gad , felon leurs families , 
favoir ces villes la 8c leurs villages. 

29. Moyfe aufli donna a la moitte 
de la Tribu de ManaflX un heritage 
qui eft demeure* a la moiti6 de la 
Tribu des defcendans de ManailS, fe- 
lon leurs families. 

30. Leur pays fut depuis Mahanajira, 
to-* f, ~ r — & tout le Royaume de Hog 
R< n, & tous les bourgs de 
Ja en Baiijan , au nombre 
df lilies ; 

noiti^ de Galaad , & Hafq- 
ta irehi , villes du Royaume 

d< ialqan , furent aux delcen- 

di«» «w .*.*Jtir iUs pie ManailS , ft~ 
voir a la moiti^ des .defcendans de Ma- 
R 4 kir, 



Digitized by LiOOQ IC 



a64 Tart Age dela tint. JOSU B'. 



Tart age de la terre. 



D 1 ; 



kir , felon leurs families. 

32. Ce font la les pays que Moyfe , 
etant dans les campagnes de Moab, 
avoit partag^s £T donnis en heritage , 
de ce qui -itoit au dela du Jourdain de 
Jlrico, vers Porient. 

33. Mais Moyfe ne donna point d'he- 
ritage a la Tribu de LSvi ; car PEter- 
nel le Dieu d'Jfraiil eft leur heritage , 
conune il leur en a parle*. 

REFLEXIONS. 
leu fit connoitre a Jofue* , qui Itoit 
alors fort vieux, ayant atteint Pa- 
ge de cent ans, quMl reftoit des Ca- 
nane*ens , qui n'avoient pas £te* de*truits, 
8c qui fe maintiendroient encore pen- 
dant quelque tenis dans leurs demeu- 
res. Ainfi , Dieu ne trouva pas a pro- 
pos de mettre d'abord les enfans d'lf- 
rael dans une pleine pofTeffion detout 
le pays de Canaan. II en ufa de la 
forte, parce que les Ifiraelites n'au- 
toient pu Poccuper tout entier , & que, 
comme cela eft dit ailleurs , une par- 
tie de ce pays auroit €ti depeuple* , 
8c que les betes fauyages s'y feroient 
multipliers. II le fit auifi , pour te» 
nir le peuple d'lfraSl en crainte, & 
pour le charier par le mo yen de ces 
nations, lors qu'il viendroit a aban- 
donner fon fervice ;. ce fut en effet ce 

3ui arriva en diverfes occafions. Mais 
ans la fuite , les reftes des Cananl- 
ens , & en particulier les Philiftins , 
lui opprimerent longtems le peuple 
le Dieu , furent aflujettis , particulil- 
rement fous le regne de David. 
CHAPITRE XIV. 
Dans le terns que le portage du pays de 
Canaan , fe faifoit, Caleb demand* , 
qu'enjitite des premejfes que Dseu lui 
avoit faites , on lui donnat la ville £7* 
le territoire de Hebron , ce qui lui fut 
accordi. 
f»E font ici les terres que les enfans 
*-* d'lfrael eurent pour heritage au 
pays de Canaan, qu'Eleazar le Sacri- 
ficateur, & Jofue* fils de Nun, & les 
Chefs des plres des Tribus des en- 
fans d'lfrae"! leur partaglrent V leur 
donnirent en heritage. 
. 2. Leur heritage leur fut donne par 
le fort, comme PEternel Pavoitcom 
inande* par Moyfe ; favoir a neuf Tri 
bus & a la moitie* d'une Tribu. 

3. Car Moyfe avoit donne* un heri 
tage a deux Tribus, & a la moitie* 
d'une Tribu, au dela du Jourdain; 
snais il n'avoit point donne* d'hlritage 
parmi eux aux Levites. 

4. Parce que les enfans de Jofeph 
faifoient deux Tribus , Manaffe* 8c E- 
phraim ; c'eft pourquoi on ne donna 
point de part aux Llvites dans le pays ; 
excepte* fes villes qu'on leur donna pour 
y habiter avec leurs fauxbourgs pour 
leurs troupeaux, 8l jiour le refie de 
leur bienr 



5. Les enfant d'Ifrael hrenc comme 
rEternel Pavoit command** A Moyfe, 
felon le fort de leur heritage & ils 
partag^rent le pays. 

6. Or les defcendans de Juda vin- 



I 



rent a Jofu^ a Guilgal; & Caleb fils 
de Jephunne* Klnizien , lui dit : Tu 
fais ce que rEternel dit a Moyfe hom- 
me de Dieu , de moi , & de toi , £ 
Kades-barnl. 

7. finis age* de quarante ans , quand 
Moyfe ferviteur de PEternePm'envoya 
de Kades-barne* pour e*pier le pays; 
8c je lui raportai la cnofe comme je 
la croyois en mon coeur. 

8. Et mes freres , qui Itoient mon- 
ths avec moi, faifoient fondre le cou- 
rage du peuple ; mais je continual 
toujours de fuivre PEternel mon, Dieu. 

9. Et Moyfe jura en ce jour-la , di- 
fant: Si la terre fur Jaquelle ton pie* 
a marche* n'eft a toi en heritage , & 
a tes enfans pour jamais ; parce que 
tu as perf£ve>e* de fuivre PEternel mon 
Dieu. 

10. Or maintenant , voici , rEternel 
m'a conferva la vie ; comme il en avoit 
parle\ // y a deja quarante-cinq ans, 
que PEternel prononca cette parole i 
Moyfe , lors qu'Iiraei marchoit par le 
defert; 8c maintenant voici , je fuis 
age* aujourd'hui de quatre-vingt & cinq 
ans. 

11. Et je fujs encore aujourd'hui 
aujffi fort que finis le jour que Moyfe 
m'envoya ; & j'ai toujours la meine 
force que j'avois alors pour le combat, 
& pour aller & venir. 

12. Maintenant done donne-moi cet- 
te montagne , dont PEternel parla en 
ce jour-la. Car tu entendis ce jour-la 
que les Hanakins font la , & qu'il y a 
de grandes villes fortes. Peut-gtreque 
PEternel fera avec moi, & je les d£- 
poflHerai , comme PEternel r»aparle*. 

13. Et Jofue* benit Caleb , & donna 
Hebron en heritage a Caleb fils de Je^> 
phunnl. 

14. C'eft pourquoi Hdbron fut a Ca- 
leb fils de Jephunne* K^nizien , en he- 
ritage jufqu'a cejour; parce qu'il avoit 
perfeve>e* de fuivre PEternel le Dieu 
d'lfraeX 

15. Or le nom de Hebron etoit au- 
paravant Kirjath-Arbah : *Arbah avoit 
ixi un fort grand homme entre les 
Hanakins. Et le pays fut'tranquille 
fans avoir de guerre.' 

REFLEXIONS. 
*MOus avons dans cette hiftoire un 
^^ exemple tres-remarqnable de la b£- 
n^diftion de Dieu fur Caleb , qui avoit 
autrefois iti envoye* avec Joiui pour 
ipier le pays de Canaan, du vivant 
de Moyfe , peu aores la fortie d'E- 
gypte , & qui avoit encourage* les If- 
raelites a la conquete de ce pays-la, 
pendant que les autres efpions les en 
d^cou- 
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dlcouragebient. Dieu promit alors a P*bir , depuis la vallee d'Hacor , vers 



Joful & a Caleb , pour r£compenfe de 
leur piete* , qu'ii n'y auroit qu'eux deux, 
de tout le peuple qui 6toit forti d'E- 
gvpte au deiius de rage de vingt ans , 
qui entraflent au pays de Canaan. lis 
turent en effet les feuls qui V entrl- 
rent; tout le refte du peuple £tant 
mort dans le deTert, dans l'efpace de 
quarante ans. Caleb narvint a une vieil- 
lefle heureufe 6c fort avancie , extant 
encore dans toute fk vigueur. Dieu lui 
fit donner le pays de Hebron; & il 
voulut meme que cette ricompenfe paf- 
lat a fa pofteritd , & que ce fut la dans 
les filcles a venir un monument de la 
fbi & du zele de ce faint ho mine. 
Voila comment Dieu be' nit ceux qui 
lui font fiddles; & comment la pitte 
a les promeifes de la vie preTente & 
de celle qui eft a venir. 

CHAPITRE XV. 

Ce chapitre £f les /UivansjuJ^u'au XIX. 

conttennent le part Age qui fut fait t 

aux ncuf Tribus & dcmic, du pays 

' qui avoit ete conquis par Jofue , apres 

la mort de Moyfe. On y voit les li. 

mites de cbaque Tribu , £7* le nom de 

fes villes. Le chap it re XV. marque le 

portage de la Trim de Juda , dans la- 

quelle Caleb & Hothneel fori gendre eu- 

rent leur portion. II paroit, par le grand 

nombre de villes 0" de villages qui echu- 

rent a cette Tribu , qu'eilc etoit extre- 

memcnt puijfante, 

f^'Eft ici le portage echu par le fort a 

x ^ la Tribu des defcendans de Juda 

felon leurs families aux confids d'E 

dom ; le deTert de Tfin vers le midi . 

fut le dernier bout de leurs pays vers 

le midi. 

2. Ainfi leur frontilre du cote du 
midi fut le dernier bout de la mer fa- 
He , depuis le bras qui regarde vers 
le midi ; 

3. Et elle devoit fortir vers le mi- 
di de la montie de Hakrabbim , & paf- 
fer a Tfin; & montant du midi de 
Kades-banie" patter a Hetfron; puis, 
montant vers Addar , fe tourner vers 
Karkah : 

4. Puis , paiTant vers Hatfmon , elle 
fortoit au torrent d'Egypte; de forte 
que les ifTue\s de cette frontiere de- 
voient fe rendre a la mer. Ce fera la 
(dit Jofue) vdtre frontie're du cote du 
midi. 

5. Et la frontie're vers P orient fera 
la mer (alee, julqu'au bout du Jour- 
dain; & la frontiere du cote* du iep- 
tentrion fera depuis le bras de la mer 
qui eft au bout du Jourdain. 

6. £t cette frontiere montera juf- 

?Wa Bethhogla, & paflera du cote du 
eptentrion de Beth-haraba; & cette 
frontiere montera jufqu'a la pierre de 
Bohan lils de Ruben. 

7. Puis cette frontitre montera vers 



le feptentnon , regardant Guilgal , qui 
eft vis-a-vis dc la mont£e d'Adtimmim, 
qui eft au midi du torrent ; puis cette 
trontilre paflera vers les eaux de Hen- 
fcemes, & fes Wile's fe rendront a 
Henroguel. 

8. Eniuite cette front^re montera Par 
la valine du fils de Hinnom , jufquW 
c6te* de Jebufi , vers le midi , qui eft 
Jlrufalem ; puis cette frontiere monte- 
ra julqu'au fommet de la montagne 
qui eft vis-a-vis de la vallee de Hin- 
nom vers Poccident , £T qui */? au 
bout de la vallle des Rephains , vers 
le feptentrion. 

9. Et cette frontie're s'allignera de- 
puis le fommet de la montagne jui- 
qu'a la fontaine des eaux de Nephtoah, 
6c fortira vers les villes de la mon- 
tagne d'Hlphron ; puis cette frontie're 
s'allignera a Bahala, qui eft Kirjath- 
jlhanm. . 

10. Et cette frontiere tournera de- 
puis Bahala vers l'occident jufqu'a la 
montagne de S6hir; puis elle paflera 
jufqu'au cdt^ de la montagne de J6- 
harim, vers le (eptentrion, qui eft. 
KeTalon ; puis defcendant a Beth-fce'- 
mes , elle paflera a Ttmna. 

il. Et cette frontilre fortira juf- 
qu'au cote' d'Hcl;ron , vers le fepten- 
trion ; & cette frontie>e s'allignera vers 
Scikkeron ; puis ayant pafle la mon- 
tagne de Bahala, elle lbrtira a Jab- 
ne^el; tenement Que les iflues de cette 
ftronti^re fe rencfront a la mer. 

12. Or la frontiere du cite de Poc- 
cident fera ce qui eft vers la grande 
mer , & fes limites. Ce furent la les 
frontie'res .des defcendans de Juda de 
tous les c6t£s , felon leurs families. 

13. Au reile on avoit donne' a Ca- 
leb , tils de Jdphunn6 , une portion 
au milieu des en fa us de Juda, felon 
le commandement de PEternel fait a 
Jofue', favoir Kirjath-Arbah ; ^Arbah 
etoit pere de Hanak. Or Kirjath-iAr- 
bah. e'eft Hebron. 

14. Et Caleb depofflda de la les 
trois fils de Hanak , favoir Scefca'i , 
Ahiman , & Talmai' , enfans de Ha- 
nak. 

15. Et de la il monta vers les ha- 
bitans de De'bir , dont- le nom €toit 
auparavant Kirjath-fe'pher. 

16. Et Caleb dit: Je donnerai ma 
fille Hacfa pour femme a celui qui 
frapera Kirjath-fepher • & la prendra. 

17. Hothniel done fils- de K^naz f 
fr^re de Caleb , la prit ; & il lui donna 
fa fille Hacfe pour temme. 

18. fit il arrrva, comme elle venoit 
vers' lui, qu'elle Pincita a demander 
a fon pere un champ > puis elle fe 
jetta de deifus Pane , & Caleb lui dit : 
Qu'as-tu ? 

19. Et elle repondit\ Donne-moi un 
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preTentj puis que tu m'as donnl unc Hebron, &Tfihor; neuf villes&leurs 



terre feche, donne-moi auffi des four 
ces d'eaux. Et il lui donna les four-, 
ces de deffus & les fouroes de deffous. 

20. CV/r ici Ph^ritage de la Tribu 
des defcendans de Juda felon leurs fa- 
milies. 

21. Les villes du bout de la Tribu 
des defcendans de Juda , pres la con- 
tr£e d'Edom. tirant vers le midi, fu- 
rent Kabtftej , H^der , Jagur , 

22. Kina , Dimona, Hadhada, 

23. Kedes, Hathfbr, Jithnan, 

24. Ziph , T&em , Be^ialoth. , 

z%. Hatfor , Hadatta, Kerijoth, Het- 
fron, qui eft Hatfor, 

26. Amam, Seaman, Molada, 

27. Hatfer-gadda , Hefijmori, Beffa- 
p£l£t, 

a 28. Hatfar-fcuhal , Beer r fcebah, Biz- 
jotheja, . 

29. Bahala , Hijim * Hetfem , 

30. Eltolad, KeTil, Horm'ah , 

31. Tfigklag, Mad manna, Sanfanna, 

32. I^baoth , Scilhim , Hajin, & 
Rimmon, qui font en tout vingt-neuf 
villes & leurs villages. 

33- Dans la plaine, Efcjtaol, Tfor- 
ha, Afcana, . 

34- Zanoah, Hen-gannim, Tappuah, 
Henam , 

3*. Jarmuth, Hadullam, Soco, Ha. 
zeka, 

36. Sqaharajim, Hadithajim , Gu£- 
d£ra , & Gu£d6rotJiajim ; quatorze vil- 
les, & leurs villages. 

37. Tfenan, HSdafqa , Migdal-Gad , 
. 38- Dilhan, Mitfpe\ Jokth^el, 

39. Lakis, Botskath, Hlglon, 

40. Cabbon , Lahmas , Kithlis , 

41. GuSde'roth , Beth-Dahon , Nana- 
ma, & Makk6dah; feize villes, & 
leurs villages. 

42. Labna, Hither, Hafcan, 

43. Jiphtah , Afna & Netltb, 
44- Ke'hila, Aczib., Marefqa ; neuf 

villes, & leurs villages. 

45. Hlkron, & les villes de fOn ref- 
fort, & fes villages. 

46. Depuis Hekron , tirant meme 
vers la mer, toutes celles qui font 
joignant le reflbrt d'Afc,od, & leurs 
villages. 

47 • Afqdod , les villes de fon reflbrt, 
& fes villages. Gaza , les villes de 
fon refTort, & fes villages, jufqu'au 
torrent d'Egypte, & la grande mer, 
& fes limites. 

48. Et dans la montagne, Scamir, 
Jattir , Soco , . 

■ 49. Danna* Kirjath-fanna, qui eft 
D6bir., 
SO-.Hanab, Efctemd, Hanim, 
5 1. Gofqen , Holon , & Guilo , onze 
villes # leurs villages , 
<2. Arab , Duma , Hefqehan , 
53. Janum, Beth-tappuah , Apheka, 
54- Humta, Kirjath-Arbah , qui ejt 



villages. 

S5. Mahon , Carmel , Ziph , Juta , 
%6. JitzrShel , Jokd^ham , Zanoah , 
57. Kajin, Guibha, & Timna; dix 

villes, & leurs villages. 
*8. Halhul , Beth-tfur, Gue*dor, 
%9i Maharath , Beth-hanoth , & El- 

tekon; fix villes. & leurs villages. 
60. Kirjath-bahal , qui eft Ifirjath- 

jeharim, &Rabba; deux villes & leurs 

villages. 



n , 

q 

2 \ 

qu'a ce jour. 

CHAP IT RE XVI. 

La portion de t la Tribu, d'Ephraim , & 

de la moitie de la Tribu de Manajfk 
pT ce qui exhut par fort aux defcen- 
*-* dans de Jofeph etoit depuis le Jour- 
dain de Je>ico , aux eaux de Je*rico Vers 
Porient , qui eft le deTert ; montant de 
Je^rico par la montagne jufqu'a Beth-el. 

2. Et cette froniiere devoit fortir de 
Bethel vers Luz ; uiiis pafTer fur les 
confins de l'Arkien jufqu'a Hataroth: 

3. Et elle devoit delcendre , tirant 
vers Toccident' aux confins du Japhl^- 
tien , jufqu'aux confins de Seth-horon 
la bafie, & jufqu'a Gu^zer , de forte 
que fes iflues devoient fe rendre a la 
mer. 

4. Ainfi les defcendans de Jofeph, 
[avoir Mariafle" & EphraYm prirentleur 
heritage. 

5. Or la fronti^re des defcendans d T E- 
phrai'm , felon leurs families , fut ainfi 
marquee, que la frontie're de leur heri- 
tage vers Porient fut Hatroth - addar , 
juiqu'a B^th-horon la haute. 

6. Et cette fronri^re devoit fortir vers 
la mer a Micmethah ; du cote du fep- 
tentrion ; & cette frontie>e devoit fe 
tourner vers Vbrient jufqu'a Tahanath- 
Scilo , & pafTant du cote d'orient fe 
rendre a Janoah : 

7. Puis defcendre de vers Jarioah a 
Hataroth , &' vers Naharath ; & fe ren- 
contrer ^J^rico, & fortir au Jourdain. 

8. Et cette fronti^re devoit aller de 
Tapuah, tirant vers la mer, jufqu'au 
torrent de Kana; de forte que fes if- 
fues fe devoient rendre a la mer. Ce 
fut la Ph^ritage de la Tribu des def- 
cendans d'Ephrai'm , felpn leurs famil- 
ies ; 

9. Avec les villes qui furent fepar^es 
pour les defcendans d*Ephra!fm , par- 
mi Phlritage des defcendans de Mana£ 
fe" ; toutes ces villes , dit-jc , avec leurs 
villages. 

10. Or 
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10. Or ils ne d6po{Rd€reat point les te* du feptentrion 6toit k ManaflS, #il 



Cananlens qui . habitoient a trulzer; 
c'eft pourquoi les Can aniens ont habi- 
ts parmi ceux d'Ephralm jufqu'a ce 
jour ; mais ils ont Itexendus tributaires. 

CHAP IT RE XVII. 

Suite de la portion de la Tribu de Ma* 

naffe , au deqa du Jourdatn. CcuxtfE* 

ffrraim & de Manajfe etanttrop a N* 

troit jdans U pays qui lew etoit echu , 

Jofue Uw f dit de sUtendre dans le Pays 

des Pherefiens £7" des Rtvhains , £T il 

Us ajfure quails s y en reniroient maitres. 

QNJetta auffi le fort pour la Tribu de 

*£ Manafle j car il fut le pre'mier-ne' de 

Jofeph. Quant a Makir, premier -ne\ 

de Manafl'6 £7* p£re de Galaad , parce 

gu'il fut un homme de guerre , il eat 

Galaad de Bafqan. 

2. £t en fit de menu pour le refte des 
defcendans de Manaffe felon leurs fa- 
milies ; favoir les enfans d'Abihlzer , 
les enfans de H61ek , les enfans d'Ai- 
riel A les enfans de Sclkem , les enfans 
de Hepher , & les enfans de Sclmi- 
dah. Ce font les enfans males de Ma- 
nafle" fils de Jofeph , felon leurs fa- 
milies. 

3. Or Tftfophpad , fils de Hepher , 
fils de Galaad, fils de Makir, fils de 
ManafTe' , n'eut point de fils •, mais il 
n'eut que des filles ; dont voici les noms : 
Mahja , Noha , Hogla , Milca , & Tirtfa. 

4. Ces filles vinrent fe presenter de- 
vant Eteafar le Sacrificateur , & de.varit 
Jofue" fils de Nun, & devant les Prin- 
cipaux , difant : L'Eternel a comman- 
ds a Moyfe qu'on nous donnat un he- 
ritage parmi nos fibres. C'eft pour- 
quoi on leur donna un heritage par- 
mi les frlres de leur pe*re , felon le 
commandement de l'Eternel. 

5. Et dix portions Ichurent a Ma- 
nafle* , outre le pays de Galaad & de 
Bafqan, qui etoientaxi dela du Jourdain. 

6. Car les filles d^ Manaffe eurent un 
heritage parmi fes defcendans ; & le 
pays de Galaad fut pour le refte des 
defcendans de Manaifl. • 

7. Or la frontiSre de ManaflS fut du 
cote d'Afcer venant a Micm&hah , qui 
*toit au devant de Sichem : puis cette 
frontilre devoit aller a main droite vers 
les habitans de Hen-Tappuah. 

8. Or le pays de Tappuah apartenoit 
a Manafl'6; mais Tappuah , qui etoit 
pres dei confins de Manaflg , apartenoit 
aux defcendans d'Ephralm. 

9. De la , la frontilre devoit defcen 
dre au torrent de Kana , tirant vers le 
midi du torrent. Ces villes-la etoient 
a Ephrai'm parmi les villes de Manaf- 
fe\ Au refte , la frontiere de Manage* 
etoit du cdti de feptentrion du torrent , 
& fes iffuSs fe devoient rendre a la 
mer. 

10. Ce qui £toit du cdte* du midi t 
toit a Ephraim , & ce qui 6toit du co- 



avoit la mer pour fes limites ? 8c 
c6t6 du feptentrion les frontieres fe ren- 
controient vers la Tribu d'Afijer, & vers 
celle d'Iflacar du c6t£ d'orient. 

11. Car Manafle* eut aux quar- 
tiers d'Iflacar & d'Afcer , Beth-fc*an 
& les villes de fon reflbrt, &Jibllham 
& les villes de fon reflbrt , & les ha- 
bitans de Dor & les villes de fon reflbrt, 
8c les habitans de Hen-dor &ies villes 
de fon reflbrt , & les habitans de Ta- 
hanac & les Villes de fon reflbrt , & 
les habitans de Mlguiddo & les villes 
de fon reflbrt, qui font trois contre*es. 

12. Au refte les defcendans de Ma- 
naffe* ne purent chaffer les habitans de 
ces villes-la & les Canan^ens oferent 
demeurer dans le mdme pays. 

13. Mais apres que les enfans d'IP 
rael fe furent fortih6s , ils rendirent 
les Cananeens tributaires ; toutefois ils 
neles d^poffederent point enticement. 

14. Or les defcendans de Jofeph par- 
JSrent a Joful, difant : Pourquoi ne 
nVas-tu donnS en heritage qu'un lot & 
une portion, Stant comme je fuis un 
grand peuple, & PEternel m'ayant fi 
tort b£ni jufqu'a pr^fent. 

it. Et Joful leur dit : Si tu es un fi 
grand peuple , monte a la foret , & cou- 
pe-la , pour te faire place dans le pays 
des Phgrgfiens & des Renhal'ns , fi la 
montagne d'Ephralm eft trop Itroite 
pour toi. 

16. Alors les defcendans de Jofeph rr- 
pondirent : Cette montagne ne fera point 
pour nous , car tous les Canan6ens qui 
habitent au pays de la vallee ont des cha- 
riots de fer , de mime que ceux qui habi- 
tent a Bethfcean , 8c aux villes de foa 
reflbrt , & ceux qui habitent dans la val- 
ine de Jizr^hel. 

17- Jofu^ done parlaala maifon de 
Jofeph , favoir a fphraim & a Mana& 
te , & leur dit : Tu es un grand peuple , 
& tu as de grandes forces ; tu n'aur&s 
pas une portion toute feule : 

18. Car tu auras la montagne, O* 
comme e'eft une foret , tu la couperas, 
8c fes iflues t'apartiendront ; car tu en 
depofftderas les Canan^ens , quoi qu'ils 
aient des chariots de fer , & quelques 
puiflans qu'ils foient. 

C H APITRE V XVIII. 

Le Tabernacle eft dreffe a Silo , ou il fut 

pendant environ trois cents trente am , 

. jufqu'au terns du Prophete Samuel. Jo* 

jue ordonne gu' on faffeun plan du pays 

de Canaan, qui reftoit a partaker 

ehtre les fept Tribut qui n'avoient potn$ 

encore eu leur portion. Ce qui ayant 

ete fait , on poceda a ce portage a Si» 

lo % en la prefence s de Dieu. On voit 

ici ce qui echut a la Tribu de Bcnja- 

. mm. 

ET toute l'aflemblle des enfans d'lf- 

u rael s'affembla a Silo , & ils y pla- 

clrent 
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Cerent le Tabernacle d'aifignatibn, apres 
que le pays leur eut H6 aifttjetti. 

2. Or il £toit refte" entre les enfans 
d'JfraSl fept Tribus auxquelles on n'a- 
voit point diftribu61enr heritage. 

3. Jofue* doncditaux enfans dTfraeV. 
Jufqua quand n^gligerez vous de venir 
poffeder le pays que l'Eternel le Dieu de 
Vos peres vous a donne* ? 

4. Prenez d'entre vous trois hommes 
de chaque Tribu , que j'envoierai , & 
ils fe niettront en chemin & ils traverfe- 
ront le pays , & ils en traceront un plan 
felon leur heritage , & reviendront vers 
moi. 

5. lis le partageront en fept portions : 
Juda demeurera dans fes limites du co- 
te* du midi ; & la niaifon de Jofeph de- 
meurera dans fes limites du cote du fep- 
tentrion. 

6. Vous done tracez un plan du pays , 
& le parta^ez en fept parts , & aportez- 
le moi ici ; & je jetterai pour vous ici 
le fort devant TEternel nOtre Dieu. 

7. Car il n'jl a point de portion pour 
les Invites panni vous , parce que le Sa- 
cerdoce de TEternel eft leur heritage. 
Quant a Gad & Ruben , & la moitie" de 
la Tribu de ManaiK , ils ont pris leur 
heritage au dela du Jourdain vers Po- 
rtent , que Moyfe Serviteur de TEtcrnel 
leur a donn6. 

8. Ces hommes-la done fe lev^rent, & 
s^en alle*rent; & Jofu6 commanda a ceux 
qui s'en alloient , de tracer un plan du 
pays,difant : Allez & traverfez le pays,& 
tracez-en un plan ; enfuite reveuez a 
moi , & je jetterai ici pour vous le fort 
devant PEternel a Silo. 

9. Et ces hommes-U s'en allgrent , & 
traveriSrent le nays , & en trac£rent un 
plan dans un livre felon lesvilles, £7' 
lis le diviferent en fept parties , & ils re- 
vinrent a J0IY16 au camp a Silo. 

10. Et Jofue jetta le fort pour eux a 
Silo devant TEterriel i & Jofue* parta- 
gea la le pays aux enfans d'lfrael , fe- 
lon leurs portions. 

n. Alorson tira le fdrtde la Tribu 
des defcendans de Benjamin felon leurs 
families , & les confins du pays qu'ils eu- 
rent par fort Itoient entre fes defcen- 
dans de Juda , & les defcendans de Jo- 
feph. 

12. Et leur fronti^re du cdte" du fep«- 
tcntrion ft.it depuis le Jourdain ; & cette 
frontiere devoit monter a cdte" de Je>i- 
co , vers le feptentrion ; puis monter 
en la montagne tirant vers Toccident ; 
de forte que fes i flues fe devoient rendre 
au deTert de Bethaven. 

13- Puis cette Frontiere devoit paflfer 
de la vers Luz , a cdte* de Luz , ( qui eft 
Bet-hel ) tirant vers le midi ; & cette 
frontiere devoit defcendre a Hatroth-ad- 
dar , pres de la montagne qui eft du cd- 
te* du midi de la balfe Beth-noron. 

14. Et cette frontiere devoit s'dllfgner 



|& tourner au coin occidental qui fegatm 
\de vers le midi , depuis la montagne qui 
eft vis a vis de Beth-horon , vers le mi- 
di ; de forte que fes ifluiis devoient fe 
rendre a Kirjath-bahal ( qui eft Kirjath- 
jeharim ) ville des defcendans de Juda. 
Ceft la le c6te* occidental. 

15. Mais le c6t£ meridional eft depuis 
le bout de Kirjath-je'harim ; & cette 
frontiere devoit fortir versJ'occident ; 
puis elle devoit fortir a la fontaine des 
eaux de Nephtoah. 

16. Et cette frontiere devoit defcen- 
dre au bout de la montagne qui eft vis k 
vis de la valine du fils de Hinnom , £f 
qui eft dans la valine des Rgphains , vers 
le feptentrion ; & defcendre par la val- 
ine de Hinnom , jufqu'au cdt£ des J€- 
bufieus vers le midi ; puis defcendre a 
Henroguel ; 

17. Et elle devoit s'alligner du cdt£ 
du feptentrion , & fortir a Hen-fcemes , 
& de la vers Gue'lrloth , qui eft vis a vis 
de la monte> d*Adummim , & defcendre 
a la picrre de Bohan ills de Ruben ; 

18. Puis paffer a cote de cc qui eft vis 
a vis de Haraba , vers le feptentrion , & 
defcendre a Haraba; 

19. Puis cette frontie*fe devoit pafler 
a cdte* de Beth-hogla , vers le {epten- 
trion ; de forte que les ifliies de cette 
frontiere devoient fe rendre au bras de 
la mer fal^e , qui eft vers le fepten- 
trion , au bout du jourdain regardant 
vers le midi. Cefut la la frontiere du 
midi. 

20. Et le Jourdain le devoit borner du 
cdte* de l'orient. Ce jfut la l'he'ritage 
des defcendans de Benjamin « felon fes 
frontie'res tout autour, felon leurs fa- 
milies. - 

21. .Or les villes de la Tribu des def- 
cendans de Benjamin , felon leurs fa- 
milies , devoient etre , Jerico , Beth* 
hogla , Hlmlkketfis , 

22. Beth-haraba , Tfemarajim , Beth- 
el , 

23. Hawin, Para, Hophra, 

24. Keph*rhammona* ♦ Hophni , & 
Gue*bah ; douze vilies , & leurs villages : 

25. Gabapn , Rama, B€eroth, 

26. Mitfpe" , K^phira , Motfa , 

27. Rekem, Jirp6el, Tarcala, 

28. Tftlah , Eleph, Jflwufi , ( qui */ 
Je>ufalem ) Guibhath , & Kirjath ; qua- 
torze villes , & leurs villages. Tel Jut 
Thentage des defcendans de Benjamin 
felon leurs families. 

CHAPITRE XIX. 

La portion de la Tribu de Simeon , I -9. 
de telle de Zabulon , IO-I6. de cclle 
d'lflacar, 17-23- de celle defter , 24- 
3X. de ceile de Nefhtali , 3*-39. £f de 
cclic de Dan , 40-48. Le fartage etant 
fait^ on donna, parj'ordre de Dieuuri 
heritage a Jofue , oh il baiit la viUe de 
Timnatbt/era , dam laquelk il ttablit 

1 fa demeure. 

On 
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)N tira lc fecond fort pour Simeon , 
' pour la Trii)u des defcendans de Si- 
inlon , felon leurs families ; & lcur he- 
ritage fut parmi l'hlritage des defcen- 
dans de Juda. 

2. Et ils eurent dans leurs heritages 
B*erf-c6bah , Sclbah , Molada , 
2. Hatfar-fquhal , Bala, Hltfem, 
'4. Eltolat, Blthul, Horma. 

5. Tfiklag , Beth-marcahoth , Hat- 
farfufa , 

6. Beth-lebaoth , & Sqaruhen ; trei- 
ze villes , & leurs villages : 

7. Hajin , Rimmon , Hethcr , & Haf- 
q an ; quatre villes & leurs villages. 

8. "Et tous les villages qui ctoicnt au- 
tour de ces villes- la , juiqu'a Balatb- 
jbe'er, qui eft Rama la mlridionale. Tel 
fut Phta'tage de la Tribu des defcen- 
dans de Simeon , felon leurs families. 

9. L'hlritage des defcendans de Si- 
mlon fut pris du lot des defcendans de 
Juda i car la part des defcendans de Ju- 
da 6toit trop -grande pour eux ; e'eft 
pourauoi les defcendans de Simeon eu- 
rent leur heritage parmi le leur. 

. 10. On lira le troifieme fort pdur les { 
defcendans~de Zab'ulon , felon leurs fa- 
milies ; & la frontilre de leur heritage 
f\it jufqu'a Sarid. 

11. Puis leur frontilre 0evoit monter 
vers 1^ quartier de vers la, mer , mCme ; 
jujhtfa Marhala ; puis fe rencontrer a ; 
Pabbefijeth , & de la au torrent qui eft, 
vis a vis de Jokn£h,am. 

12. Or, cette f routine devoit retourner 
de Sarid vers l'orient , vers le foleil le- 
vant , aux confins de Kislothtabor ; puis 
fbrtir vers Dabrath , , & monter a Ja- 



23. Tel/W Phlritage de la Tribus des 
defcendans d'Iflacar , felon leurs famil- 
ies ; ces villes-la , & leurs villages. 

24. On tira lc cinquieme fort pour la 
Tribu des defcendans d'Afqer , felon 
leurs families. 

25. Et leur frontieVe fut Ileklath, 
Hali , B6ten , Acfqaph , 

26. Alamm^lec , Ham bad , & Mifc 
qgal ; & elle fe devoit rencontrer a Car- 
mej , au quartier vers la mer , & a Sqj- 
hor vers Blnath. 

27. Puis ellc devoit retourner vers le 
foleil levant a Beth-dagon, & fe ren- 
contrer a Zabulon , & a la va\\6e de 
Jiphtahel vers le leptentrion , & a Betn- 
hemek & Nehiel ; puis fortir a main 
gauche vers Cabul. 

28. Et H£bron,& Rehob, & Hammon, 
& Kan a , jufqu'i la grandc Sidon. 

29. Puis la fronti£re devoit retourner 
a Rama , jufqu'a Tyr , ville forte ; de 
la cette* frontier devoit retourner a Ho- 
fa ; & fes iffiiSs fe devoieut rendre au 
quartier qui eft vers la mer , depuis la 
portion qui tiroit vers Aczib ; 

30. Avec Hummah , & Aphck , & 
RlhOb : It y aruoit en Uut vingt-deux vil- 
les , & leurs villages. 

3 1. Tel fut Pheritage de la Tribu des 
defcendans d'Afqer , felon leurs famil- 
ies ; ces villes-la & leurs villages. 

32. On tira le iixilme fort pour les 
defcendans de Nephthali , felon leurs * 
families. 

33. Et leur frontier fut depuis Hd- 
leph , £T depuis Allon a Tlahannanim . 
& Adami-n6bek , & Jabn&l , jufqu'i 
Lakkum , & fes iliiiels devoient fe rendre 

an FnnrHain 
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bons fondemens. Surtout ii paroit d'i-i- *3. On donna done aux ^defcendans 
ci <iue quand il s'agit du meurtre & d' Aaron lc Sacrificateur la ville du re- 
de Teffufion du fang, les Jugesfont ob-lfuge du meurtrier , favoir Hebron , avec 
. *" '*—-"" fes feuxbourgs; &Libua, avec fesfaux- 

bourgs ; 



bons fondemens. Surtout H paroit d'1-1- 
Sue quand il s'agit du meurtre & 
jffufion du fang, les Jugesfont ob- 
liges de prendre les informations* les 
plus exaftes, & d'apporter toutes les 



precautions pofliblesY afin V>« le cri " 

me ne derneure pas impuni. 

CHAP1TRE ; XXI. 

Les Levitts ayant demand* a Eleazar , a 
Jofui , O* aux fbefs du f tuple , que , 
eonformiment a ce que Moyfe avoit or- 
donni 4 on lew donnat des villes four 
y hob iter , on leur afftfcna quarante 
huit villes , avec lews dependances. 

OR les Chefs des p6res des Invites 
vinrent a Eieazar le Sacrificateur, 
& a Jofu6 fill de Nun , & aux Chefs 
des peres des Tribus des enfans d'Ifrael. 
2: Et ils leur parierent & Silo au pays 
de Canaan, & leur dirent: L'Eternel a 
commande* par Moyfe qu'on nous don- 
nit des villes pour y habiter , & leurs 
fauxbourgs pour nos betes. 

3. C'eft pourquoi les enfans d*Ifra£l 
donnSrent de leur heritage aux Invi- 
tes, felon le cdmmandement de l'Eter- 
nel , ces villes-ci , avec leurs fauxbourgs. 

4. Car on tira le fort pour les famil- 
ies des Kehathites; & il echut par fort 
aux defcendans ; d' Aaron le Sacrifica- 
teur * qui etoient les Invites, treize vil- 
les, de la Tribu des Simeonites, & de 
la Tribit de Benjamin. / 

5. Et il echut par fort au refte des 
defcendans de Kehath dix villes des fa- 
milies de la Tribu d'fcphral'm, de la 
Tribu de Dan , & de' la moitie de la 
-Tribu de Manaffe. 

6i Et les defcendans de Guerfcon eu» t 
rent pax fort treize villes , des families 
de la Tribu d'lffacar, de la Tribu d'Af- 
cer , de la Tribu de Nephthali, & de 
la ihoitie de la Tribu de Manaiie en 
Bafqan. \ 

7. Et les defcendans de Me*ari , fe> 
Ion leurs families, 'eurent douze villes, 
de la Tribu de Ruben , de la Tribu de 
Gad , & de la Tribu de Zabulon. 

8. Les enfans d'lfrael donn£re nt done 
par fort aux Invites ces villes-la, avec 
leurs fauxbourgs , felon que rEterriel 
Tavoit commande par Moyfe. 
■ ?. lis dorinerent done de la Tribu 

des defcendans de Juda, & de la Tri- 
bu des defcendans de Simeon , cVs vil- 
les, qu'on nommera par leur nb'm. 

10. EHes ryrent done pour les def- 
cendans d' Aaron, qui etoient des famil- 
ies des Kehathites,. fl«* etpfent ties def- 
cendans de Levi (car le premier fort 
fut pour eux. ) 

I.X. Et on leur donna Kirjath-Arbah. 
Or sAfbdh ethit pere de Hanok , aui eft 
Hebron, 'dans la montagne. de' Juda, 
« fes fauxbourgs tout amour, 

12. Mais ijuant au territoire jde la 
VUle , & a fes villages , on Us donna a 
-CaleVfils de Jepfcunne pour'fa'boflef- 
4i6til 



14. Et Jattir,. avec fes fauxbourgs, 
& Efqtemoab , avec fes fauxbourgs ; ' 

15. Et Holon, avec fes fauxbourgs; 
& Debir , avec fes fauxbourgs ; 

16. Et Hajin , avec fes fauxbourgs; 
& Jutta, avec fes fauxbourgs; &Betti- 
fcemes, avec fes fauxbourgs ; neuf vil- 
les de, ces deux Tribus-la. 

17. Et de la Tribu de Benjamin, Gm- 
baon, avec fes fauxbourgs; &Guebah, 
avec fes fauxbourgs.. 

18. Hanathoth, avec fes fauxbourgs; 
& Halmon , avec fes fauxbourgs ; qua- 
tre villes. 

19. Toutes les villes des defcendans 
d'Aaron Sacrificateur fwent treize vil- 
les , avec leurs fauxbourgs. 

20. Et pour ce qui eft des families 
des defcendans de Kehath , Levites , 
qui etoient le refte des defcendans de 
Kehath , elles eurent auffi par le fort 
des villes de la Tribu d'EphraYm. 

21. Et on leur donna la ville de re- 
fuge du meurtrier, Sichem , avec fes 
fauxbourgs , dans la montagne d'Ephra- 
i"m ; & Guezer , avec fes fauxbourgs ;'- 

22. Et Kibtfajim, avec fes fauxbourgs; 
& Beth-oron , avec fes fauxbourgs ; qua* 
tre viUes. ° 

23. Et cfe la Tribu de Dan, Elteki, 
avec fes fauxbourgs ; Guibbethon , avec 
fes fauxbourgs ; 

24. A jalon , avec fes fauxbourgs ; Gath- 
rimmon , avec fes fauxbourgs ; quatr« 
villes. ' 

2 <i. Et de la moitie de la'Tribu de Ma- 
-naffe , Tahanac , avec fes fauxbourgs ; 
Gathrirmnon , avec fes fauxbourgs 4 
deux villes. 

%6. \Ainft dix viMes en tout , avec 
leurs fauxbourgs , furent pour les fa- 
milies des defcendans de Kehath qui 
etoient de refte. 

2,7. On donna auffi de la moitie de la 
Tribu de Manaffe* aux defcendans de 
Guerfqon , qui etoient des families des 
Xevites, la ville de refuge du meur- 
trier, /avoir Gdlaa en Bafqan, avec 
fes fauxbourgs; & Behefqtera, avec fes 
fauxbourgs ; deux villes. 

28, Et de Ja Tribu d'HTacar , Kit 
j « ' j,trpr r»« ^"xbourgs ; Dobrath, 
av ;s; 

fee fes fauxbourgs ; 
Hi fes fauxbourgs i qua- 

trt , MW , 

30. Et de la Tribu d'Afcer , MUceal , 
avec fes fauxbourgs ; Habdoii , avec ies 
fauxbourgs; 

• 31. Kelkath , avec fes fauxbourgs ; 
& Rehob, avec fes fauxbourgs; quatre 
villes. 

32. Et de la Tribu de Nephthali, la 
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ville de refuge du meurtrier fut Kedes 
eft GaliHe , avec fes fauxbourgs ; Ham- \ 
moth-Dor , avec fes fauxbourgs ; & i 
Kartan , avec fes fauxbourgs ; trois vil- 
les. 

3*. Toutes ks ville$ done des Guerf- 
qonites , felon leurs families furent trei- 
ze villes & leurs fauxbourgs. 

34. On donna aufli , de la Tribu de 
Zabulon , aux families des defcendans 
de JVHrari, qui Itoient des L£vites qui 
reftoient , Jokneham , avec fes faux- 
bourgs; Karta, avec fes fauxbourgs; 
. 3S« Dimna, avec fes fauxbourgs; & 
Nahalal, avec fes fauxbourgs; quatre 
vines. 

36. Et de la Tribu de Ruben , Bet- 
fer , avec fes fauxbourgs ; & Jahafa , 
avec fes fauxbourgs. 

37. K^dmoth, avec fes fauxbourgs; 
& Mlphahat , avec fes fauxbourgs; 
quatre villes. 

38. Et de la Tribu de Gad , la vil- 
le de refuge du meurtrier futRamoth 
en Galaad, avec fes fauxbourgs ; & Ma- 

-hanajim , avec fes fauxbourgs , 

• - 39. Heftjbon , avec fes fauxbourgs ; 
& Jahzer avec fes fauxbourgs; qui fai- 
foient en tout quatre villes. 

40. TOutes ces villes-la furent don- 
"n6es aux defcendans de Me'rari, felon 

leurs families , qui £toient le refte des 
; Invites; & le fartage qki leur echutpar 
*fort fut de douze villes. 

41. Toutes les villes dec Invites , 
*mn etoient parmi la pofleflion des en- 
fans d'Ifrael , furent quarante huit, & 
leurs fauxbourgs. 

• 42. Chacune de ces villes avoit ^ fes 
-fauxbourgs autour d'elle , £? il en etoit 

, ainfi de toutes ces villes-la. 
- 43. L'Eternel done donna a IfraeT 
•tout le pays , qu'il avoit jure* de don- 
ner a leurs pe*res ; & ils le poflKd6 
rent, & y habitgrent 

44. Et rEternel leur donna du repos 
de tous cdt6s , felon tout ce qu'il avoit 
jure* a leurs pe>es ; & il n'y eut au- 
cun de tous leurs ennemis qui fubfis- 
tat devant eux ; matt l'Eternel livra 
tous leurs ennemis entre leurs mains. 

4*. II ne tomba pas un feul mot de 
toutes les bonnes paroles que l'Eter- 
nel avoit dites a la maifon dTfraSl ; 
matt tout ce quHl avoit dit arriva. 
REFLEXIONS. 

LES Chefs du peuple dTfrael , en af- 
fignant quarante tuiit villes pour 
l'habitation des Llvites , ex£cut£rent 
ce que Oieu avoit commande* par Moy- 
•fe. Les Le>ites n'ayant pas leur por- 
tion dans le pays de Canaan , comme 
les autres Tnbus , il 6toit jufte qu'ils 
eufTent des villes ou ils puflent habi- 
ter. Outre cela Dieu voulut qu'ils fuf- 
fent rlpandus par tout le pays , afin 

Jiu'ils puflent inftruire le peuple , & 
e eontenir dans l'ordre & dans l'oblif- 



fancc a fes loix. Le foin que Dieu 
prenoit alors de fes Miniftres , prouve 
que l'Eglife Chretienne doit aufli avoir 
foin de fes Condu&eurs , en forte qu'ils 
ne manquent pas des chofes nlceifai- 
res A la vie. 

CHAPITRE XXII; 
Let Ifraelites des Tribu* de Ruben , de 
Gad , g? de la demi-Tribu de Manaf- 
fe s*en retournanf dans leur fays , afres 
s^etre aides a conquerir le fays de Cam 
naan , batirent un autel froche du Jour- 
detin. Les autres Tribm, fay ant affrif ' 
s^ajfemblerent four leur f aire la guerre , 
croyant qu'ils votdoient etablir un au- 
tre culte que celui que Dieu avoit fref 
crit. Mais ayant ete informes que leurs 
freres n*avoient point ce dej}ein~la, 
cette guerre fut incontinent affaifee. 
ALors Jofve* apella les Rublnites, & 
" les Gadites , & la demi Tribu de 
Manafle*. 

2. Et il leur dit : Vous avez garde* 
tout ce que Moyfe ferviteur de l'Eter- 
nel vous avoit commande* , & vous 
m'avez ob&' en tout ce que je vous ai 
aufli commande. 

3. Vous n'avez pas abandon n 6 vos 
fibres ♦ quoi qu'il y ait long-tenis que 
vous foyez avec eux jufqu'a-ce jour ; mais 
vous avez obfervl le commandement 
de rEternel vdtre Dieu. 

4. Main tenant done rEternel vdtre 
Dieu a donne* du repos a vos freres , 
felon qu'il leur en avoit parle* : Ke- 
tournez a pr^fent , & allez-vous en 
dans vos demeures , dans le pays que 
vous devez pofl^der, que Moyfe fervi- 
teur de PEternel vous a donne* au de- 
la du Jourdain. 

5. Prenez feul em en t garde avec foin 
de faire le commandement de la loi, 
que Moyfe ferviteur de l'Eternel vous 
a prefcrit , qui eft que vous aimiez 
TEternel vdtre Dieu , & que vous mar- 
chiez dans toutes fes voies , que 
vous vous attachiez a lui , & que vous 
le ferviez de tout vdtre coeur & de toiN 
te vdtre ame. 

6. Puis Jofue* les be*nit , & les ren- 
voya', & ils alUrent en leurs demeu- 
res. 

7. Or Moyfe avoit donn^ a la moi- 
ti6 de; la Tribu de ManafTe* un herita- 
ge en Bafqan , & Jofue* donna a Tau- 
tre moitie un heritage avec leurs frq- 
res au deqa du Jourdain vers l'occi- 
dent. Au refte , Jofu^ les renvoyant 
en leurs demeures , & les benifTant , 

8. Leur parla & leur dit : Vous re- 
tournerez avec de grandes richefles 
dans vos demeures., & avec une fort 
grande quantite* de Detail , avec de Tor ♦ 
de Pargent , de Tairain , du fer , des 
habits , en fort grande abondan.ee : Par- 
tagez le butin de vos ennemis aveo 
vos fr6res. 

9. Ainfi done les defcendans de Ru- 
ben* 
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bei. , & les iltU'endans ~*p Oad; & fa nous-, en vous batiflant un autel , 
demi Tribu- de Mabafl'6 ,s*en rctour- outre Tautel de rEternel tifttre Dien. 
frerent, &. batftn-ent de Sqilo [ Qui eftr ' 20. Hacan fils de Zara ne commit! 
an pays de Canaan , pburs'en alier artjil pas un forfait en frtnant- de iMnter- 
pavs de Galaad v dah$ l la terre gu'ilsrdit; & !a colere de PEttruel ne s'alln- 
pouedoient , ' de la^iiellc on les avoithma-t-elle pas contre toute raiTenible>? 
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vous fafliez alliance avec eux , Quei de Canton. It rttieubeUe PiAUiantk 
vous 1/nuc m£lie* avec ra«. & flu ? «/W r»fre 0**1* £7" eux i £T <7 /« engage 

par dtf Jrotefiatiens graves & filtnu 

netles , tfpar desprom*Jfes reiterees , 4 

ne jamais abandenner le fervice de 

t>ieu. H fait drejftr »* menwnent de 

ce renouveltement f^iltiancc i apres 

quei it mcurt , aujff bien. que le Sou- 

verain, Sactificateur Eleazar fits d?Jla* 

r*n. 

TOSUE'aflemblaaufli toutes lesTribus 

J d'lfrafcl A StChem (■ & il apella let* 

Anciens djfrael , fes Chefs , fes Jures; 

8c fes Officiers, qur fe preTentereat 

dsvant Dieu. ■> 

a. Et Jol'ue dit* a tout le peuple '} 

Ainfi a dit l'Eternel le Dieu crlfraei ; 

Vos pe>es ont habits autrefois au de- 



vous yoas mfcliei avec eux, 8c quails entte Dieu £7 eux; £T it les engage) 
fe'meient avec Vous; \ par des Protefiatiens graves & folem* 

13. Sachet certainement que l'Eter- " ***~ J - - "* ' '- ' 

nel vdtre Dieu ne continuera plus a 
d£pofle*der ces nations devant vous ; 
mais .elles vous feront en pieces 8c en 
laqs, elles feront un fl6au a vos cd- 
t€s,&. conimede^ opines a vosyeux, 
jufqu'a«ce que vous penfllez d> def- 
fiis cette bonne terre que l'Eternel vo- 
ire Dieu vous a donriee. 
' 14. Or vojci , je m'en vai aujour- 
d'hui par le chemin detoute la. terre; 
reconndftTez done , de tout vdtre coeuf 
8c de toute vdtre ame, qu'il n?eft pas 
tombe* un feul mot de toutes les bon- 
nes paroles que l'Eternel vdtre Dieu 



a dites de vous ; tout ce qu'fl dvoit fa du • fleuve . favoir '-Tare* , pere cFAr 

f remit vous eft arrive, -il n*ea eft pasrbraham 8c perc de Nacorj tit ils oat 
ombe* un feul mot. ' " Ifervi d'autres dieux. ' r 

15. Et il arrjlvera que comme tOU-{ tJ %. Mais j'ai ntis vdtre pe*re Abrai 
tes les bonnes paroles que TEtef hel ,< ham de dela' le fleuve , 8c je l'ai faifc 
^dtre Dieu vous avoit dites vous font'aller par tout 1e* : pays de Canaan, & 
arriveesi de mSme l'Eternel fera ve»|j'ai multiple *ia pofle*rit£„ 8c' je lui 
nir fur vous toutes les mauvaifes. pa-jai /donne* Ifaac-* ' " 



Hkid Jacob & 
; aKfaii le monfc 
PjJpPdii mais 5al 
treicenairent en J^ 

Moyfe 8c Aaron i 
e ; Parptufiekrs prd* 
milieu d'elle j puis 

tir vos pe'r'es bon 
intes aux quarters 
;; & lesEgyptieh'i 
ires avec des cha- 
e cheval, jufqu'a 

»t a rEterael , 8c 
entre vous & les 
It revenir fureuj^ 
ivrit; 8c vosyeux 
contre les Egypi 
demeurates lon$- 

»us ameaai au pays 
tihabitofent au de- 
combattirent con- 
ilivrai entire vos 
ites pofleffion de 
exterminai de de- 

d| Tfippor, Rof 
e nt la guerre a 
peller Balaam fils 
1 maudire. 
oulus point icon* 
bdnit , & je vous 
de Bala*. 

> Jourdain , 8c 
T^ricoi & les 
& les Amor- 
11s , les Canan^ens 9 
Guirgafijiens , les 
mens combauirent 
contre 



;es le 
le M 



Digitized 



«7<g Rem9m«Hf*. J-O-S/V.E*. Mart de Jofui. 

cpntre vous, & je les Iivrai entre vos, 25- JoTue* done traita alliance eiTce 
mains. 

" 12. Et fenvoyaS devant \ 
frelons^ qui les chaufcrent c 
*ous , com me les deux. Roi: 
jjmorrh€ens ; & ce ne flit 
ton 6p£e ,,ni par ton arc. 
13. Et je vows ai donne* 

Jliie vous n*aviez .point labc 
es villes que "vous h'aviez 
ties , & vous y habitez i & \ 
gez des vignes & des oliviers 
ifayez point planted. 
l£4~ Maintenant dbnc craij 
terrie'l, & fervez-le en inti 
en ve>it6 ; & quitted, les d 
Vps peres ont fervi au dela c 
& en fcgypte. & fervez l'Eti 
1 5. -Que s U ne vous plai 
ftrvir rEternel t , choififlez au 
qui vous voulez fervir, -ou 1 
que vos plres , qui ifoient ai 
peuve, ont fervi , ou (es dieux c 
rnlens , au pays defquels vous 
mais pour jnoi & ' ma mai 
fervirons ITEternel. ".'.. . 

16. Alors le peuple re$>ondi( 
Dieu nous garde d r abandonn< 
t»el pour fervir d'autres dieux 

17. Car TEternel n5tre Die 
Itii qui nous a fait nionter , & 
nos p^res , ,du pays d'Egypti 
mailon de fervitude, & quia 
varit nos yeux cgs grands pro 
tjm- nous a gardes dans tout 
min par lequel nous avons 
& parmi tous les peuples a 
fief quels nous avons pane'. 

.18; Et l'Eternel a chaffs d 
nous tous les peuples * & le 
Yli&ns qui nabitoient en ce pa] 
{ervirons done auili 1'Eternel, 
Kdtre Dieu. 

' 19. Et Jofu4 d*t au peupl 
lie jfourrez fervir J'Eternel, 
!e Dieu faint, e'eft. le, Dieu ] 
eft jaloux ; il ne par4onnera j 
we re" volte n*i Vos p6ches» 

20. Quand vous aurez aband 
teritel ', & que vous* aurez 
dieux des Grangers, il fe 
contre vous, il vous fera du 
vous confumcra , apres vous 
mi bien. 

21. Alors le peuple dit d 
Hon ; mais nous fervirons PE 

' 22. Et Jofui dit au peupl 
eUt temoins contre vous-mer 

vous avez choifi vous-memes > 

pour le fervi r. Et ils r*/>< 
rlous en fowmes temoins. 

23. Maintenant done, di 
dtez les dieux des Strangers 
p.anui vous , & tonrneZ voc 
vers l'Eternel le DieU dlfrac 

24. Alors le peuple repondit 
Nous fervirons rEternel n6« 
& nous .obtfrons a fa voix. 
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Que p'eft un Dieu faint & jaloux, qui 
He laiffe pas la revolte & la deTobeif- 
fance impunies ; & qu'ainli nous de- 
vons bien penfer a <;uoi nous nous en- 

fageons , lors que nous promettons 
e lui etre fideles. Les r£ponfes & 
les promeftes r#'tere*e$ que les Ifrag- 
lites fir en t , en declarant par pluileurs 
fois qu'ils n'abandouneroient jamais le 
Seigneur , & que Dieu feroit t6moin 
comre eux s'ils manquoient a la fidelity 
qu'ils lui promettoient , doivent nous 
iaire fouvenir que nous nous fommes 
auffi engages par des promeflTes i'olem- 
nelles & r£i'ter6es, & fous peine d'fct 
tre re jetted & abandonnls de Dieu , k 
le fervir fid£lement. La derniere re- 
flexion qu'il faut faire fur ce liyre eft, 



que Jofue* mourut ayant atteint un 
grand age , $c quit eut la joie d'avoit 
introduit les enfans d'Ifrael dans le 
pays de Canaan, & de les laifftr dans Pin*. 
tention de s'attacher inviolablement i 
Dieu & a fon ferVice. Les I{rae"lite* 
fcrvirent Dieu en effet pendant la vie 
de Joiue\ d'EWazar,*: de ceux qui 
avoient vu les ceuvres merveilleufes 
que Dieu avoir faftes en faveur de ce 
peuple j mais apres la mort de Jofu£ 
lis fe*corrompirent, Cela montre que 
la vie des gens de bien 8? des vrais 
Serviteurs de Dieu ell cPune extreme 
importance j & que Ton fait toujour* 
une grande perte f lors que Dieu (e^ 
retire du. monde. 
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ARGUMENT. 

Li IAvre des Joges comprend Fbifloire de ce qui efl arfivi du 
Peuple d'ljrcal pendant environ |oo* ana dtpuis la mort 
de Jofue , jufqu'au terns d'HeH , qui fut le dernier Juge. 
Les Juges itoient des petfonnes que Dieu fufdtoit extraordi. 
nairement pour dilivrer les Ifratlites de leurs ennemis % $£ 
pour les gouverner. 



CHAPITRE I, 
l*s Tribus fe Juda £f de Simeon con- 
tinuent la, guerre contre les Cananceus* 
qui n? avoient pa* ete fubjuguef far 
Jofu&i eh telle forte pour t ant qu\ih tie 
lef 4 detruifirent fan entieremeht. La 
mime chofe arrive dans le fays des au- 
tre* Tribui, 

APr^s la mort 4e Jofue* les en- 
fans d'lfragl confuiterent PE- 
ternel , &. dirent : Qui eft-ce 
de- nous qui montera le pr6- 
. wier contre les Cananeens pour com- 
. "battre contre eux ? 

2. Et PEternel refondit ,- Juda y mon- 
tera ; voici i'ai livr^ le pays entre les 
piains. .; . 

c 3, El; Juda dit k Simeon fon fr^re; 
Monte avec moi en mon partage, & 
- lions com^atprohs contre les Canane*- 
ens ^ & i'irai auffi avec toi en ton par- 
tage. Alnfi Simeon s'en alia avec lui, 



4. Juda don.c monta, & TEteruel 
livra les Cananeens , & les Ph^ziens 
entre leurs mains, & ils en battirent 
a B^zek djx mille hommes, 

^[. Car ayant trouv6 Adoni-b^zek, k 
B^zek, ils combattirent contre Iwi, 
& battirent les Cananeens & les Ph^ 
r^ziens. 

6, Et Adoni-bezek s'enfuYt, mais ils 
le pourfuivirent i & Tayant faifi , lis 
lui coup^rent les pouces des ntains, & 
des pi^s. 

7 % Alors Adoni-b^zek dit : pai eu* 
foixante & dfo Kois, dont les pouces 
des mains & des pi£s avoient £t£ cou- 
pes , qui recueilloient (bus ma table 
ce qui en tomboit : Dieu m'a f endu 
ce que j'ai fait aux autrcs. Et ayant 
£t£ anient a Jirufalem, i\ y mourut. 

8, 0r les deicendans de Juda avoient 

combatu contre J^rufalem, & Pavdient 

prife, & avoient faitpaiTer fet hAbi- 

S 3 tan* 
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fins au fil de Pepee , & mis la viHe 
en feu. 

9. Enfuite les defcendans de Juda 
etoient defcendus pour combattre con- 
tre les Cananeens qui habitoient dans les 
& an mial » & dans la 



24. Et les efpions virent nn homme 
qui fortoit de la ville, auquel ils di- 
rent : Nous t^e prions que tu nous 
montres par oh Von pent entrer dans 
la ville, & t " 



nous te ferons grace. 
v -S. II leur montra done Pendrcitpar 
oh Von pouvoit entrer dans la ville * 
& ils la firent pafler au fil de PeV 
pee ; mais ils laifierent aller cet hom- 
me-la, & toute fa famille. 

26. Puis cet homme s'en etant alle" 
au pays des Hethiens , y batit une vil- 
le , & Papella Luz , qui eft le nom 
otfelie Porte jufqu'a ce jour. 

27. Et Manafle* ne depoflfeda point 
Us habitan s de Beth-fcgan , ni des vil? 
les de fon reflbrt ; ni les habit cms de 
Tahanac* ni des villes de fon reflbrt; 
ni les habitans de Dor , ni des villes 
de fon reflbrt ; ni les habitans de Ji- 
bllham, tai des villes de fon reflbrt; 
ni les habitans de M6guiddo , ni dei 
villes de fon reflbrt ; ainfi les Cana- 
neens oferent encore habiter dans ce. 
pays-la. 

28. II eft vrai que quand Ifrae"l tut 
devenu plus fort , il rendit les Cana n 
ne ns tnbutaires ; -mais il ne les chafc 
fa pas entie*remen$, 

29. Et EphraYm ne dlpoiFeda point 
les Canane*ens qui hajritoienj a Gut- 
ter: mais les Caifah&ris habitlrerit 
avec lui a GuSzer. 

30. Zabulon ne dlpofTeda point les 
habitans de Kitron , ni les habitans de 
Naha(ol; mais les Cananeens habit fi- 
rent avec lui , & ils lui furenk tribu- 
taires. 

31. Afger ne depofifcda point les ha-i 
bitans de Hacco , ni les liabitans de 
Sidon , ni d'Alab, ni'd'Aczib; nid'Hel- 
ba , ni 4 % Aphik , ni de R4hob r 

32'. Mais ceux d'Af^er habit^rent 
parmi les Cananeens habitans du pays ; 
car ils ne les de>oflede>ent point, 

33. Nephthali ne de*poueda point 
les habitans de Beth-fcemes, m les 



montagnes 
plaine. . 

10. Juda done s'en £tok alle* contre 
les Canane*ens qui . habitoient A He- 
bron ( or le nom de -Hebron etoit au- 
paravant Kirjath-Afbah ) & il avoit 
battu Sqefqai, Ahiman, & Talmai. 

11. Et dela il dtoit alle* contre / les 
habitans de Dlbir, dont le nom etoit 
auparavant Kirjath-fepher. 

12. Et Caleb avoit dit : Qui battra 
Kirjath-Wpher , & la prendra? Je lui 
donnerai ma fille Hacfa pour femme 

13. ftothniel done , fils de Kenaz 
frlre puin£ de Caleb , la prit ; & Ca- 
leb lui donna, fa fille Hacfa pour 
femme. 

14. Et comme elle venoit vers lui , 
elle Tincita a demander a fon pere un 
champ; puis elle fe jetta fort impeV 
tueufement de deflus Pane oh elle it»it% 
& Caleb lui dit , Qu'as-tu ? 

15. Et elle lui repondit :. DOnne-nioi 
un preTent; puifque tu nTas donne\ 
une terre f*e*che , donne-moi des four- 
ces d'eaux. Et Caleb lui donna les 
fources de deflus, & les fources de 
deflbus. 

\6. Or les enfans du Kenien, beau- 
pere de Moyfe, etoient months de la 
ville des Paimes , avec les defcendans 
de Juda, au deTert de Juda, qui ejt 
au midi de Harad; car ils avoient 
; marche* , £ ils £toient demeurls avec 

* le peuple. 

• v 17. Puis Juda s?en alia avec Simeon 
fon frgre; & ils battirent les Canan$- 
ens qui habitoient a TfSphat , *& i^s 

v la d^truifirent a la facon de Wnter- 

dit; & on apella la ville, Horma. 

. 18. Juda prit aufli Gaza avec fes 
» confins , Afck^lon avec fes confins, . _.. , 

& Hekron avec fts confins. , \ j Jiabitans de Beth-hanath ; mais-il ha- 

19. Et PEternel fut avec Juda 4 «tbita parmi les Cananeens habitans du 

ils depofledgrent les habitans de la pays; & les habitans de Beth-fcemes, 

montagne; mais Ms ne d^poffeddrent gfc de Bethfhanath leur furent tribu- 



parce 



point les habitans de la valine , ^ 
. qu'ils avoient des chariots defer. 

20. Et on donna, felon que Moyfe 
. Pavoit dit , Hebron a Caleb ; qui en 

' d6poffeda les trois fils de Hanak. 

21. Quant aux defcendans de Ben- 
jamin , ils ne depo(Ted6rent point le 



{aires. 

34. Et les Amorrheens tinrent les 
defcendans de Dan fort refferr^s dans 
la montagne , de forte qu'ils ne fouf- 
froient point qu'ils defcendiflent dans 
la vallee. 

35. Et ces Amorrh^ens of^rent en- 
core habiter a Har-h^res , a Ajalon , & 

,.....,„. .. K k Sqahalbim; mais la maifon de Jo- 

enfans de Benjamin a J^rufalem juf- feph Itant devenue plus forte, ils fu- 
qu*a ce iour. rent rendus tributaires. 

2,2, Ceux auffi de la maifon de Jo- 36. Or la contr^e des Amorrh^ens 
feph mont€rent contre Bethel ; 8c \%. etoit depuis la mont^e de Hakrabbim, 
ternel fut avec eux; , , , depuis la roche , & au deflus. 

23. Et ceux de la maifon de Jofeph REFLEXIONS. 

firent e*pier Bethel , dont le horn etoit T A pr^mi^re chofe au*on vbit dans 
auparavant, Luz. *^ ce livre ..c'eft.que Dieu n'abandoh- 



J6bufien qui habitoit a J^rufalem ; e'eft 
pourquoi le J^bufien a habit6 avec les 



na 
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monites fir les Hamatekkes , & il alia 
& battft Ifragl, $ ils poflfede^ent la vil- 
1« des Palmes. 

J4. IjJt les enfans d'lfrattl furetit a£ 
fervis a- Hlglon Roi de Moat) , dix huit 
ans. 

is. Puis les enfans d'lfragl crie>ent 
a PEternel, & TEternel leur fufcita 
un Libgrateur, favoir Ehud fils de 
Quera JJenjamite , dont la majn droite 
Itoit ferree. Et les enfans d'Ifrael en, 
vpyeVent par fon moyen un present a 
Hlglop Roi de Moab. 
. 16. Or Ehud s'gfQJt fait une ipie 
a deux trenchaqs , <Je ?a longueur d'u* 
ne coud£e , qu'il avoit ceint fous fes 
habits, fur fa cuifle droite. 

*7r Et il ofrit le preTent a flexion 
Hpi de JVJoab ; & Ji£g}on£toip unhpm~ 
jne fort gra$. 

1 8. Or quand il eut achev£ d'ofrir 
k present , il renvoya le peuple guj 
avoit aporte le pr^fent. 

19. Pujs £tant retournl depuis les 
uar?if res qui itoient , vers Guilgal , 
il dit : O Roi , j'ai a te dire un mot 
en fecret ; & il lui repondit : Tai-toi. 
Et tons ceux qui Itoient' aupr£$ de lui, 
fortirent d'avec lui, 

- ?o. Mors Ehud vint a lui; (or il 
6toit affis feul dans la fale dfye* ) & 
il dit: j'ai un mot Jl te #re de la 
part de Dieu. Aloys Heglin f 
ju pfthei 

a i. Et Ehud avau^ant fa main gau- 
che , prit l'lple de defljis fa cuifle 
droite , & la liii enf&nca // ayant dans 
le ventre , 

5ta. Que la poi$u6e en|r» apres la 
Jame , ^ la graifte terra tenement la 
lame , qu'il pe pou.ybjt tire? r£pe> du 
ventre i les excremeqs en fortirent, 

23. Apr£s cela. Ehud fortit .par le 
veftibule , fermant apres.foi les por- 
tes de la chambre-, qu'jl iefma h la 
ete •• % . ■-■■-.. . 

. %&, -Ainfi il for|it i & les ferviteurs 
de Heglon vinrent, & regardant , & 

voila f * '" J " '" -4 " ' 

f&m&i 
dome ' 
chamb 
.25. J 
*urent 

P0Mdl| 

« 
te^8e>.f 

s'amttf 
•&fefi 

• : at. -J 

•frjQerr 

-defcent 
*1 roatcnpit nevam* en**. 



les Jtyoabites ,. eutre vos mains. Ainfi 
ils defcendirent apres lui , & fe faifif- 
fant des parages <iu Jourdain contre 
les Moabi(e« , Us ne JaiiRrent pafler 
perfonne. 

^9. Et en ce tems4a ils tu^rent des 
Moabites environ dix mille hommes , 
tous en bon £#*, & tous vaillans, & 
il n'en e*chapa aucun. 

3q. En qe jour-la done Moab fut hu- 
mili6 fous la main d'Ifrael ; Si le pays 
eut du repos quatre vingts ans. 

31. Et apr^s Ehud, S c,am gar fils de 
Hanath fut en fa place, Ce fut lui qui 



frapa fix cents Philiftins , avec un £- 

guillon x " " " ~ 

Ifra^l. 



illon ^ boQufs , & qui d^livra aufll 



pE chapitre nous oblige a confiderer, 

^ I. Q.ue Pien laifla les Cananlens 

parmi les enfans d'Ifrael, pour gprou* 

ver ce peuple & pour le chatier, par 

le mpyen de ces nations idolatres. C'eft 

la une , image de l^tat ou nous fonu 

mes en ce monde i JJieu nous difpen* 

fe to()jours des maux , 5p nous expofe 

a des tentatjpns , afin de nous obliger 

a.ltre jpr i|o« gardes, & d'eprouver 

n6ue na^HU. , II. Nous voyons ici , 

que le peuple 4'Ifrael s'e'tant m$16 & 

alli^ par des manages avec le& Cana-. 

n^e ns j contre la difenfe expreffe de 

Dieu & ayant adore jeurs idoles , le 

Sgigneur Ten. pijnit , par le moyen de 

ces peuplcs mfimes, & des Rois voir 

fins , afin. 4e le ramener & fon devoir. 

Nous deypns confiderer fur cela , quo 

le commerce avec les mgchans eft un 

engagement 4ans le crime i & ^ue Dieu, 

par un effet de fa juftice , & 4e l'a- 

m9ur.$u'il a pour les hommes , les 

cji^e pour les retirer de leurs ^are- 

mens , & leur ,fa& (rouver la punition 

de leur& p^ch^S , dans leurs pecli^s me- 

mes. HI. ~Lort que les Iiraelites re- 

eonnpilloiei^ Ieurs fautes , & qu'ils crw 

oient au Seigneur , il leur envoyoit de? 

ybeqaienrSt Cela montre, combien il 

apliges, 

de Dieu 

fes cha- 

iaxqu^ , 

uiflbiem 

qe , noy^ 

profpe- 

que l'ad- 

Enfin , 

ire 4 fai- 

tua He*- 

te> a£tion 

I'eut pas 

.infi el)e 

nffqMen- 

de cet 

Faire rlen 

1^9 lembiabie 1 ni envers ae.s^^rlpces 



* *SP*&* il J eur 'KtjSWw* 1 *! 11 * i 9** linjuftes & oppreUeurs, n| envgrs qui 
•rEternel a livre" vos enhemis , /avoir qi»e ce nuifle 6tre. 

S S CHA« 
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CH APITRE IV,- 

Ce cbafitre cpntient Vbifioire 4e Dehor* , 

qui jugea les Israelites apres la mart 

deSifamgar, & mi les delivra , atvec 
■i Barac de la Tyrannic 4t Jabin Ret 

de Hatfor^ 
-A pres Qu'Ehud fat inert , Us en- 
r* fans d'lfrael ft mirent de nou- 
veau a fairc ce qui eft mauvais deyant 
rEternel. 

2. C'eft pourquoi rEternel les livraf en- 
tre les mains- de Jabin Roi de Canaan , 
-qui regnoit a Hatfor \ 8c qui aVoit pour 
Chef de fon armee Sifera , qui habitoit 
a Harofceth des Gentils. 

3. Alors les enfans dTfraBl crierent 
a rEternel; car /*£*« avoit neuf cents 
chariots de fer, & il avQitj.oprime' a- 
vec beaucciup de violence Jes, enfans 
d'lfrael vingt ans.- 

4* En ce tems-la Pe*bqra , Frpphe- 
tefle , femme de Lappidoth , jugeoit 
Ifrael. • • 

<vEt cette Dlbora fl? tenoit fous un 
palmier entre Rama ft Beth-el , 'dans 
la monta'gne d'JSptirai'm ; ft les enfans 
d'lfrael montoient vers elle pour fctre 
juges, 

& 
& 

n'a-t-il pas donne* ce commandement : 
Va , fai venir en la montagne de Ta T 
bor dix mille hommes des enfans, de 
Nephthali & des enfans de Zabulon, 
ft preu-les avec toi : 

7. J'attirerai audi a toi, an torrent 
deKiiqon, Sifera Chef tie Parmte de Ja- 
bin , avec fes chariots & la multitude 
de fes gens , & je le livrerai entre 
tes mains. 

8. Et Barac lui $t: Si tu vi ens avec 
moi, fy irai ; mais fitu neVienspas 
avec moi , Je n'y irai pas, 

9. Et elle repondit : Je ne manque* 
rai point d'aller avec toi \ mats tu n*au- 
ras point d'honneur dans ton entrepri- 
fe; car l'Eternel liyrera Sifera entre 
les mains d'une femme. Inborn done 
fe levant s'en alia ayec Barac 4 K$- 
des, - - 

lo* Et Barac ayant aflemMe' Zabu- 
lon ft Nephthali £ Kldes , fit monter 
apres lui dix mille hommes; ftD£bo- 
ra mojita aveo lui 

11. Or Jie*ber , Kenien , des enfans 
de Hobab ,- parent de Moyfe, s'ftant 

•fepare' des Keniens , avoit tendu fes 
tentes jufau'au chene de TfehwwJun* 
qui eft Hides. 

12. Alors on rauorta a Sifera que 
Barac fils d'Abinonam etoit mpnte a 
la mdntagne de Tabor, 

13. Et Sifera afiembla tous fes cha- 
riots , neuf cents chariots de fer , ft 
tout le peuple qui £toit avec -lui, de- 
ntils Harefceth des Gentils jufqu'au tor- 
tent de Kifigon. 



J*U G E S. Jahel. Sifera. 

14. Et De*bora dit a Barac : LeVe- 
toi; car e'tft ici le jour que rEternel 
a livre* Sifera en *a main. L'Etemel 
n'eft-il pas (brti deyant toi ? Barac done 
defcendit de la montagne de Tabor , 
8c il avoit dix mille hommes apres lui. 

15. Et TEteruel rn.it en de*route Si- 
fera , & tous fes chariots , & tout le 
camp . £r il let Jit f after au fil de Te*- 
p^e , deyant Barac ; de forte que Sife- 
ra defcendit du chariot, & s'enfuit a 
pie. 

: 16. Et Barafr pourfuivit les chariots 
8c le camp jufqu'i Harofceth des Gen- 
tils; 8c tout le camp de §ifera fut paf- 
f6 a,u fil de Pepee ; il n'en demeura 
pas xm.fml. 

17. Et Sifera s'enfuit a pi^ilaten- 
te de Jahel femme de Heber Klnien ; 
car il y avoit paix entre Jabin Roi de 
Hatfor , 8c entre la maifon de Heber 
Klnien. 

18. Et Jahel etent fortje au devant 
de Sifera, , lui dit : Monfeigneur t re- 
tire-toi , retire-toi chez moi ; ne crain 

{»oint. II fe retira done chez elle dans 
a tente, & elle le cacha fous une cou- 
verture. - 

19. Puis il lui dit: Je^eprie, don- 
ne-moi un peu d'eau a boire , car j'ai 
foif; & elle ouvrant un baril de lait 
lui donna a boke, & le couvrit. 

20. XI lui dit encore : Demeure a l'en^. 
tr^e de la tente \ 8c au cas que quet- 
qu'un vienne, & t'interroge ,'»diiknt: Y 
-a^Ul ici quelqy'un ? Aldrs tu ripon- 
dras.Npn. 

2i.« Et Jahel femme de Hlber pn^ 
un clou de la tente ; 8c prenant un mar- 
teau en fa 'main, elle vint a lui dou- 
cement, & lui tranfperqa la tempe , 
de ce clou qui s'enfonga en terre , ffn~ 
dani fr'il dprm'oit profonde'ment Itant 
for^ ias , ft ainil il mourut. 

22. Et' Barac pourfuivoit Sifera, ft 
Jahel fortit an devant de lui , ft lui dit *. 
Vien , & je te montrerai Thomme que 
tu cherches ; ft Barac entra chez elle, 
ft voici, Sifeta e*toit ^endumort, & 
le clou etoit dans fa tempe. 

%}.' En ce jourrla done pieu tmrnilia 
Jabin Roi de Canaan , devant \es en- 
fans d'lfra^l. 

24. Et la pUiflknce des enfans d'If- 
ra^alloitfe reaforc.ant de plus en plus 
contre Jabin Rot de Canaan , juf^u'a- 
ce qu v ils remrent extermin6, 

> re F-LE'K I Q NAV • 

Ft y a trois confide'rations principa- 
les ft 4$te ftir ce enftpi^re : La pr6- 
' ' i^l offenlS- 
Dieu 
Jabin 



miere , que let tfnfa^s d'l&a^l oS 
rent Dieu de npuveau , ft que 
pour les ptmit les auitjettit k J 
Roi de Hatfot, qui les opprima pen- 
dant virigt ates." V«ila comme let hom- 
mes oublierit danfr la profo^titi les 
maux qu'ils out fduffcrts , ft s'enatbi- 
rent de nouveauv'& de plus grands, 
• ■-.//■/..., ■' -'km 
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en retournant a leurs plebls, La fe- 9. Mon coeur ie tourne vers les Gou- 
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livr€s entre les mains des Madianites. craignoit la maifon de fonpire , & ler 
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) un foldat Madianites 9 
ce folkat avoit eu. ^p ret 
qua let Madianites £T 
remetit. 

. done , qui tft Gldlon, 
de bon matin , & tout 
oil avec lui,ils capiplrent 
itaine de ftarod ; & ils 
p de Madian du cdte" du 
srs le cdteau de Moreh 

tel dit a G&eon : Le 
vec toi eft en trop grand 
livrer 4 Madian en leurs 
r qu'Ifrael ne fe glorifie 
ifant : Ma pqifiknee m*a 

it done fai publier, & que 
nde t & qiron ;!ife : ' Que 
mide & qui a peur s'en 
te des le matin , du c6- 
gne de Galaad ; & Vingt 
fu peuple s'en retournl- 
refta dix mille* 
el dit a G6de*on : II y a 
i peuple; fai-les defcen- 
: & je te les choifirai 
nt je te dirai , Celui-ci 
ita avec toi; & eclui 
rai , Celui-ci n'ira point 
a point. 

detcendre le peuple vers 
rnel dit k Ged^on : Qui* 
a l'eau de fa langue, 
n lappe , tu le mettras 
mettras auffi a part tous 
rberont fur leurs genout 

rabre de ceux qui lap* 
ins leur main , U for* 
ache , fut de trois cents 
tout le refte du peu- 
fur fes genoux pour 

erne! dit a G€d6cn: Je 
par ces trdis dents, horn* 

lappe" Nau % & je li 
entretesmatnii 8t oue 
'en aille. ch&CUn chei ioi. 
euple pfit en fa iuaii\ de 
avec leurs' trompettcs* 
voya tous les hommes 

en fa tente , &. fl re* 
its hommes. Qrlecanip 
t au deifous, dans la val- 

ra cette huit-la que TE- 
Leve-toi , deicen au 
u livre* entre tes mains, 
ains d'y defcendre , de£> 
mp » toi & Purah ton 



II y defcendit done , 
Tervitcur ♦ juf^u'au pr£. 

... r _ .„_ „„,..„ „ W---X y — mt « r atdt o,ui. (toit au camp. 

\4%cett* vifteire , put 'it resit git'i/to- 12. Or hs Madianites, les Hamate- 



tendras ce qu*ils diront • 
ont fortifiees , & tu del* 

?. II y defcendit done » 
ervitcur ♦ juf^u'au pr£. 
:arde o,ui. (toit au camp. 
Eadiatutes , les Hamale- 
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jath-jlharim , qui eft en'Juda; & on 
a apelle' .ce heu-la Mahanidan , jufqu'a- 
ce, jottr . , &. il «ft derriere Kis)ath-j€- 
harim. > ..... 

I3r. Puis de la ils paffgrent A la mon- 
tagne d'Ephraim ? & arriv6rent jufqu'$ 
la- maifon de Mica. •' 

I4v Alofs ies cinq homines qui etoient 
all$s pour ipier le pays neXa'ts, pre- 
nant fe parole , dirent a leurs freres : 
Saveu-vous que dans • ces maifons il y 
a un gphod & des idoles , une image 
taill£e„& line de foiite ?• "Voyez done 
rnaintenant ce que vwis- aurez a faire. 
;t#. Ators ils fe detourngrent vert ce 
tow-la , &. vinrent dans la maifon du 
jeune homme Levite, dans la maifon 
de Mica,.& le falulrent. 
' i&v Or les fix cents hommes des def- 
cendans d£. Dan , qui Itoient fons les 
armes^; Varretlreut a l'entrle de la 
l*rte» ; >:• »*•••• J ' 

. :i?r Mais les cinq hommes qui etoient 
alles pour gpier le pays , Itant months, 
entrlrent dans Ja maifon , & 'prirent 
rimage taille*e, l'ephod, les idoles, & 
l'image definite, pendant que le Sa- 
crifioateur gtoit a Fentreede laporte, 
avecles -fijc cents hommes arrii&. 

*8. Etant done entre* daiurte: rimfcfon 
de Mica , ils prirent Pimage taillee , 
riphod„ies idoles, & l'image d£ fon- 
te. Et le Sacrificateur leur ttit J* Que 
faites«vous? -'• 

19. Et ils lui dirent : Tat -tori , & 
mots ta: main fur ta bouche, & vien 



26, lies defeendans de Dan continde> 
rent -done leu b chemin , &• Mica ayant 
vu qu'ils Etoient plus forts • que Aid ; 
courna vifage v *& s'en reviht en fa mai* 
ion.-.- * • ••- '• • 

17. Ainfi' ayant pris les chdfes que 
Mica avoit feites* , & le S&rificateui' 
quML aveit , ils arrivgrent a LaYs , vers 
un peupje qui'etoit trail quilleS & qui. 
fe croyoit eirfuraf ; & ils' lefr firehlf 
paffer au fil de i'6p6e ; & ayant nSfs? 
le feu a la yiHe , ils la brule*rent. f 

28. Et il n'y eut perfonne qui la- d& 
livrat; car elle 6toit loin de Sidon ;. 
fes htibitans n'avoient aucun commerce, 
|avec perfonne', & elle eto'it /ituee'^tt 
la vail£e qui apartenoif au fafrsde BethJ 
! r^hop i puis ils bad rent In une ville , 
& ils y habite"rent~ 1 

29* Et fls ^nomm^rent cette ville-ttf 

i Dan , felon le nom de Dan leur"p€re ^ 

qui etoit i\€ A' Ifraeij au lieu qu'aupa? 

ravant le nom decette ville ^tOit Lais/ 

30; Et 4cs 4eftendans de Dan fe drei- 
fe'rent l'image taill^e , & Jonathan fite- 
de Guerfqon ? -fils de ManafR' , tni 5r 
fes enfans furent Sacrificateurs ppur la A 
Trijbu de ' Dan jiifqu'au jour que fbn 
pays fut pris. ' ' "*•' 

31. Ils le dreflRErent done l*im9grtairi 
16e due Mica avoit raite , tout le terns 
que la maifoh de Dieu fut A^SflO. ' r * 
RE F ZEX I O N S. ! 1 
DOur Tintelligence de ce chapitre , 3 ^? 
1 pour profiler de cette letture , JL 
faut y faire ces trois reflexions : I. Qvtq 
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rent des homines ,1»ers toute la Tribu roient tous I'epee, 



de Benjamin , pour tui dire i Quelle 
mich&nt? a&ion a»t*ori commit patmi 
vous ? 

. 13. Maintenant done ltvrez*nous ces 
mecbans game mens qui font a Gmoha ; 
a&t que nous les fefiions mourir , Sc 
que nous 6tions Je mal du milieu d'lt 
rael* Mais les * Benjamites ne jvonlu- 
jrent point foouter la voix de lew* ireV 
res les en fans d'lfrael. 

14. Et les Benjamites fbrtant de ieurs 
Villes s'aflemblerent a Guibha , pour 
fortir en bataiUe contre les enfans d'lf- 
rtel> 
,15. En ce jour-li on fit le dlnombre* 
mentdefc enfans de Benjamin qui etotent 
~ dans ces viltes^la* EtitJ'e trv&A vingt 
fix mille hommes tirant I'epee » fans les 
iiabitans de Guibha ♦ done on ntaufli 
le denombremettt i £T •» y trmv* fept 
cents homines d'&ite. 

16. De tout ce peuple-la, ily&eit 
fept cents hommes. d'elite % qui.ne fe 
fervoient point de la main droite; tous ti* 
roient d«s- pierres avec uoe tronde a uo 
cbeveu > & ils n*y manquoient point* 

17. On htaufiile denqmbremeiit des 
hommes d'ifrael * tens compter ceuxde 
fienjami* * *c U s'en trouva quatre cents 
mille hommes tirant l'epee , tous gens 
de guerre. 

18. Us parorentdonc, &6tant mon- 
ths a lamaifoji du Dieu Fort, Us con* 
fultlrent Dieu. Les enfans d'HraeTdi* 
rent done 1. Qui eft-ce d'entre nous qui 
montera le premier pour faire ia guer- 
re aux Benjamites ? £t 1'Etcrnel rej 
dit: Juda montjet* le premier^ 
. io k Pais* les enfans d'lfraiil le Uve- 
rent de *•» matin > & ils camp*rent 
pres de. Guibha* 

20. Et ceux d'lfrael fortirent en ba- 
taille contre Benjamin > & fe rauge>ent 
contre eux en bataille pres de Guibha* 

21. Mors les Benjamites fortirentde 
Guibha \ & ce jour-la ils mirent par 
terre vingt»deux mille homines <fa /'<*f» 
pw* de ceux d'lfrael, 

22. Toutetojs le peuple de ceux d'lf- 
rael rep tit courage , & je rangea.d* 
apuveau en bataille, au lieu ou ll •'£* 
tpit ,rang£ le premier jour. 

, ,2 3 . far^e jque les enfans d'lirafcUtoient 
montes , & avoient pleure devant l'fcter* 

Iiel jufquJau loir , & avoient conlutke 
'Eternel en difant : M'apxocherai-je, en* 



a*. Alors tous les en£}n$ d'lfrael , Sc 
toutle peuple monterenjt, Sc vinrent^ 
la niaifon du Dieu Fort* Sc y pleure- 
rent , & fe tinrent 13 devant l'Eternel » 
3l jeunerent ce jour-U jufqu'aU foir , & 
ils offrirent des holocauftes & des fa- 
criaees de profpenti devant l'Eternel. 

27. Eniuite les entans d'lfrael coniul- 
terent 1'Etemel $ ( /'Arche de 1'alliance 
de Dieu €toit alors en ce lieu la; 
. 28. Et Phinles , fils d'El£az<tr , fils 
d' Aaron , fe tenoit devant l'Eternel ; ) 
lis cfnfulterent done t Eternel , difant : 
Sortirui-je encore une autre to is en ba- 
taille contre les defcendans de Benja- 
min , qui eft mon fre>e, ou m'en d^- 
porterai-je ? Et 1'Etemel rtpondtt ; Mon- 
tez , car demain je ies livrerai entre 
vos mams. 

29. Et Ifrael mit des embufcades au* 
tour de Guibha. 

3Q. .Et les enfans d'lfirafll monterent 
le tro*fi6me jour conweJes. Benjami- 
tes , & fe rang<5rent contre Guibha com- 
me les autres fois. 

31. Alors les Benjamites ftaat fords 
pour rencontrer Je peuple* mum at U- 
*is hors de la vilte t & commencereut 
a en fraper quelques-uns uw peuple ; 
c7 H. y eut environ tre«j(e hommes d'l£ 
rael qui furent bleiTes Amort, comm* 
les autres fois , par les chemins , don* 
I'un, monte a la majibn du Dieu Fort , 
& 1'autre a Guibha , dans la campagne. 

32. Et les Benjamites dirent : 11$ 
tomtent devant nous comme la pre- 
miere fois. Mais les enfans d'lfrael 
diioicnt : Fuyoos r & les a« irons hors 
de la viile , dans les chemins* 

3 *. Tous ceux d'ifrael done fe levant 
<lu iieu ou ils Roient, fe rang^rent k 
Bahal-tamar ; «Sc Jes gens de i'embuf* 
cade auiii fortireiit de leur pofte, jfa- 
voir. de la prairie de Guibha. 

34. Et dix-mille hommes d'&ite de 
tout IfraSl vinrent contre Guibha , Sc 
la melle fut rude> Sc ceux 4e Btnj*> 
min n'apperqurent point le mal qui 
aUoittomber fur eux. 

IS. Et l'Eternel hattit Jlenjamln dft. 
vant les Ifraelites ; & les enfans d'Ifi. 
rael , en ce joui>la mirent par terre 
vingttcinq milie & cent hommes de 
Benjamin, tous tirant i'ep£e. t 

3iel jufq^au, loir , & avoient coniWt« 36. Les Benjamites. virent alors qu'ils 
-Eternel en difant : M'aprocherai-je en* 6toient battus. Or ceux d'iiraei aroient 
.eore pour combattre contre les deiVen- j recuU devant ceux de Benjamin -> car 
dans de Benjamin , qui- eft mon frere ? ils s'aUuroieut fur les embutcades qu'ils 
Et 1'Etemel avoit repondu^ : JViontez avoient miles pres de Guibha. 
contre lui. 37. Kt ceux qui ewient en embufi 

24. Lelendemain done les enfans a If- cade fe jettercnt incontinent fur Guib- 
rael s'aproc^ie'rent des enfans de Ben- Ua;ainfi ceux qui ^toient en emluf- 
jamin r , , , •. , jcade march^rent t Sc firent pafler tou- 

2 s.JLes. Benjamites fortirent auflidejte la ville au til de Tepee. 
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de fumle de la ville. 

39. Ceux d'Ifrael avoient done tout- 
n£ le dos dans la bataille , & les Ben- 
jamites avoient commence' de fraper 
& de bleflfer & mort environ trente 
hommes de ceux d'Ifrael ; car ils di- 
foient: Quoi qu'il en foit* certaine- 
meht ils tombent devant nous comme 
a la pr£mi£re bataille. 

40. Mais quand on vit comme line 
colomne de tiimee qui s'ttevoit, & 
qui commenc.oit a monter de 4a ville , 
ceux de Benjamin regatd£rent derrtt- 
re eux, & void la fiamme qui conju* 
moit toute la ville montoit vers le ciel. 

41. Alors ceux d'lfraeltournSrent vil- 
lage, & ceux de Benjamin furent eper- 
dus ; car ils virent que le mal les avoit 
atteints. 

42. Et ils tourne'rent le dos devant 
ceux d'Ifrael vers le chemin du d6- 
fert; mais l'armle <T Ifiae'l les ferra de 
pr£s. £t pour ce qui eft de ceux des 
villes , ils les mirent par terrt dans 
leurs propres lieux. 

43. lis environnerent done ceux de 
Benjamin, les pourfui virent , & les 
ioulerent aux pieds, depuis Menuha 
jufqu'a l'Opofite de Guibha vers le fo- 
leil levant. 

44- Et it y eut do la Tribu de Ben- 
jamin dixhuit mille hommes rue's , qui 
Itoient tous vaillans hommes. 

45. Alors ceux de Benjamin tournant 
It dos fuirent vers le deTert au rocher 
de Rimmon, & ceux tPIfraet en gra- 
nilllrent par les chemins cinq mille 



hommes; & les pourfuivant de pres 
Jufqu'a Guidhom , ils en fraperent deux 
mille hommes. 

46. Tous ceux done qui tombeVent 
morts ce jour-la , de Benjamin , rurent 
vingt-cinq mille hommes , tirant torn 
1'epee, & tous vaillans hommes. 

47. Et il y eut fix cents hommes de 
ceux qui avoient tourne* le dos , qui 
echauetent vers le deTert au rocher 
de Rimmon , qui demeurlrent au ro- 
cher de Rimmon quatre mois. 

48* Et ceux d'lfragl retourne'rent vers 
les Benjamites, & les firent pafler au 
•fil de l'epee , tant les hommes de cba* 
oue ville que les bfites 5 tout ce ' qui 
le trouva. ' lis brule'rent auffi toutes 
les villes qui s'y trouve>ent. 

REFLEXIONS. 
I A reTolution que les Tribus d'Ifrael 
J - prirent de faire la guerre a celle de 
Benjamin , pare* qu'elle refufa de punir 
ceux de Guibha de Partien infame qu'ils 
avoient commife , prouve , que bien 
qu'il v eut beaucoup de licence par mi 
les enfans d'Ifrael, il y avoit pour* 
tant encore du zele & de l'amour pour 
la juftice. II. II eft a remarquer, 1 que 
ks Itraelites n? d*clar6rent la guerre 
a ceux de Benjamin , qu'apres'les avoit 
prtmilrement- requis de v punir h» coir- 



pables. Cette* conduite fage 6c mode* 
re*e doit apprendre aux Chretiens: 
qu*ilne taut pas ttretrop prompt a rom- 
pre la paix, & qu'avant que d'em- 
ployer la rigueur, on doit recourir a 
la remontrance & aux voies de dou- 
ceur. III. II faut confideier ici , que 
2uoi que Dieu approuvat cette guerre* 
1 que & Volont* fut de chatier les 
Benjamites; cependant, parce que les 
autres Tribus n*etoient pas innocentes* 
il permit qu'elles fmTent battues deux 
fois, afin de leur faire fentir leurs 
probe's; & qu*ii ne leur accorda la 
viftoire, qu'apres qu'elles eurent don- 
ne' des marques de- leur repentance 
par leur humiliation & par leur jeune. 
Ceux dont Dieu veut benir les defr 
feins, & dont il veut fe fervir pour 
chatier les autres , font fouvent coupa- 
bles eux-raemes , & unt -auffi beloin 
d'etre chattes ; & Dieu nedeploie fa for- 
ce & n'accemplit les promeftes , qu'en 
faveur de ceux qui s'humilient fincl- 
rement devant lul. Enfin , ce qui ar- 
riva aux Benjamites, pour avoir re- 
fufa de punir les habitans de Guibha, 
du crime atroce qui avoit $t€ commis 
dans 4eur ville , fait voir , que les pe- . 
ches de quelques particuiiers peuvent 
devenir les pectus de tout le peuple » 
& attirent meme quelques fois fur le 
public de grands malheurs, lors que 
les coupables demeurent impunis , & 
qu'ils- font foutenus ou tolerls par 
ceux qui devroient rlprimer le crime 
& en raire 1c vengeance. 

CHAPITREXXt 
On voit dont ce chafitre , /. La douieuf 
que les Ifraelites eurent dt la defaite 
lies Benjamites i £T en fecond lieu, ce 
qu'ils front four retablir cette Triku 
qui avoit ete pre/hue eteinte. 
PT ceux <TIlra«l jurlrent a Mitfpa , 
** difant : Nul de nous ne donnera la fil- 
le pour femme aux Benjamites. 

2. Puis le peuple vint a la maifon 
du Dieu fort, & ils demeurlrent la 
jufqu'au foir en la preTence de Dieu ; 
8c ^levant leurs voix ils Hpandirent 
des larmes en abondance. 

3. Et ils dirent : Eternel , Dieu tflt 
rael , pourquoi ceci eft-il arrive en H& 
raei , qu*une Tribu d'Ifrael ait ett au- 
jourd'hui retranchee? •'' 

4. Et le lendemain le peuple fe le- 
va de bon matin , &*il batit-lA on au- 
teli & ils offrirentdes holocauftes # 9c 
des facrifices de profp^ritis. 

5; Alors les enrans d'Hra^l dirent : 
Qui ejt celut d'e ntre toutes les Tribus 
d'Ifrael qui h'eft point monte* a l'af- 
femblee vers PEternfel ? Car on avoit 
fait un grand ierment contre ceiui 
qui ne monteroit potni vets' l'Eternel 
a Mitfpa, en diiadtt Mn telfera puni 
d^ mort. • 1 - 

• ^.«iCar - let • etifths "d'Ifrael fe »epeh- 

toient 
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toierit de»ce qui etoit arrive a Benja- B*th*l a Sichem, & au.midi o> L$. 
min leur fre>e, & difoient: Aujour- bona, 



d'hui one Tribu a Ite retrench** d'lf* 
rath 

7. Que ferons-nous a c«ux qui font 
demeurls de refte, pour leur donner 
da femmes i puis que nou . avons ju- 
re* oar I'Eternel que nous He leur don- 
nenons point de not -filles pour fern* 
ines? 

8. lis direntdonc: Y-a-t»il quelqu'un 
Centre les Tribus d'lfragl qui ne foit 
point montt vers l'Eternel a Mitfpa ? 
Et void, nul de Jabes de Galaad n'e- 
toit venu an camp , a raflembUe. 

9. Car quand on fit le denombre- 
jnent du petiole » mil nc s'y trouva des 
habitans de jabes de Galaad. 

to* C'eft ppurquoi l'aifemblee y en- 
yoya douze mille hommes des plus vail* 
wis , & leur donna ce commandement : 
Allez & faites pafler les habitans de Ja- 
kes de Galaad au fil de 1'epee, taut 
les femmes que petits enfans. 

ii» Voici done ce que vous reret. 
"Vous exterminerez a la facon de Tin- 
terdit tout male , & toute femme qui 
aura eu la compagnie d'un homme. 

12. Et ils trouvlrent entre les habi- 
tans de Jabes de Galaad quatre cents 
filles vierges, qui n'avoient point eu 
la compagnie d'aucua homme ; & ils 
les amen£rent au camp A Silo , qui eft 
ftu pays de Canaan. 

13. Alors toute l'aiTemblee envoy a 
pour parler aux Benjamites , qui iuunt 
au rocher de Rimmon , & pour leur 
•nnoncer la paix* 

14- En ce tems*la les Benjamites re- 
tonrnerent , & on leur donna pour fern* 
toes eel les qui avoient iti confer vies 
en vie d'entre les femmes de Jabes de 
Galaad; mais il ne s'en trouva pas 
<tfez pour eux, 



if. Et le peuple le repentit de ce 
oui avoit ix€ fait a Benjamin) car 
rEternel avoit fait line breche aux Tri 
bus d'lfraei* 

I6» £t les Ancient de l'aiTemblee di 
rent : Que ferons-nous a ceux qui font 
de refte , pour leur donner des fern* 
tnes? car les femmes ont 6ti exter* 
mine'es d'entre les Benjamites* 
« 1*. Puis ils direct i Ceux qui font 
reehaptfs poffederont ce qui aparte- 
fioit a Benjamin , afin qu'une Tribu ne 
wit pas retrenched 

18. Cependant nous ne leur pourrofts 
point donner des femmes d'entre noi 
filles; car les enfans dTfraSl ont jure', 
mlant t Maudit eji celui qui donnera 
ttne femme a ceux de Benjamin. 

19. Et ils dirent i Voici Ja folemniti 
ordinaire de I'Eternel /* ctthbn a Silo, 
Wjft vers taquilon de B*th*el, & au 



20. Et ils donntrent ce commande- 
ment aux Benjamites: Allez, & met- 
tez des embufcades dans les vignes. 

21. Et quand vous verrez que les fil- 
les de Silo for ti font pour danfer aveo 
des flute*, alors vous fortirez des vi- 
gneV. & vous enleverez pour vous Cha- 
con fa femme d'entre les filles de Si- 
lo, & vous vous en irez au pays de 
Benjamin. 

22. Et quand leurs pe>es ou leurs 
frgres viendront pour fe plaindre de* 
vant nous , nous leur dirons : Ayez pi- 
tie* d'eux pour l'amour de nous ; par- 
ce que nous n'avons point pris de fem- 
me pour chacun d'eu* dans cette guer- 
re; 8c maintenant vous etes coupa- 
bks , parce que vous ne leur en avez 
point Sonne*. 

aj . Les Benjamites firent done ainfi, 
& enlevement des femmes felon leur 
nombre, d'entre celtes qui danfuient, 
qui Is ravirent; puis t % en allant, ils 
retournerent a leur heritage, & ayant 
rebati des villes , ils y habiterent. 

24. Les enfans d' (frail retournirent 
auffi chacun a fa Tribu , a fa famille, 
& a fon heritage. 

25. En cesjoUrs»la il n'y avoit point 
de Roi en Ifraiil ; mais chacun faifoit 
ce qui lui fembloit bon. 

REFLEXIOOS, 
T 'Affliction que les Ifraeiites temoi- 
*-* gn^rent de la deTaite de ceux de 
la Tribu de Benjamin , qui ttoicnt 
leurs freres , & qu'ils avoient vaincus , 
nous aprend que nous devons ne jamais 
nous rljou'ir des avantages que nous 
remportOflSi lors qu'il en arrive du 
mal aux autres* quand meme ils fe 
Ceroient attire* ce mal par leur faute. 
On oeut encore confiderer fur cette 
hiftoire , qu'il ne faut jamais '^'aban- 
donnet au reflentiment, quel que jufte 
qu'il paroifie* ni chatier les coupa- 
bles avec trop de rigueur ; de peur de 
faire des chofes dont on fe repenti- 
roit dans la fuite. Ce fut ce qui arri- 
va aux Ifraeiites { qui, au lieu d'ui'er 
avec moderation de leur viftoire fur 
les Benjamites , en firent un li grand 
carnage 1 & qui apres cela , voyant 
qu'une des Tribus d'Ifrael e^toit preu 

J[ue detruite, en eurent une vive dou- 
eur,. & un grand repentir. Enfin, 
comme les Ifraeiites travailllrent i 
retablir la Tribu de Benjamin, l'hu- 
tuaniti St la charitl veulent que nous, 
contribuions de tout ndtre pouvoir a 
la confolation & au foulagement del 
malbeureux ; fur tout quand ce font 
nos freres, & que la gloire de Dieit 
& le bien de la Religion demandent 



levant da cbesnin qui monte die - que nous nous inteieflions pour eux. 
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ARGUMENT. 

Ce Hvre contient fbiftoire de Ruth , qui itoit une femme MoabU 
te , laqueOe itant veuve* vint au pays cTlfraM t & ipoufa en 
fecondes noces Boo* , parent de fan primier mart Cette hif* 
toire a iti ridigee par ecrit , pane qu'elle fert a i tab lit 
la giniahgie du Roi David , qui fut arriertspetit fils de Boo* ? 
& par ce moyen cede de NStre Seigneur Jefus-Cbriji. On ne 
fait pas avec certitude en quel terns arrrva ce qui eji rapporti 
dans ce btvre* 



CHAPITRE I. 

Vn homme nommt EUmelec quitte lepays 
d?lfra'el a caufe de la famine, %fs*en 
va au pays de Moab , avec Nahomi fa 
femme £7 fes deux fils.. II y meurt ; 
fis deux fils y epoufeni deux femmes 
Moabites , £? meurtnt auffi au bout 
de quelqut terns. *Apres lew mart 

■ Nahomi leur mere ayant appris que 
la famine avoit cejje> retourna auPays 
it I frail ^ avee unt de fes beUes-fiUes ; 
nommee Ruth, qui ne voulut pas la 
quitter. 

DAns le terns que les Juges gou- 
vernoient /* ?**&* stlfrael^ 
il y eut uue famine au pays ; 
& «m homme de Betb-16hem 
de Juda s'en alia , lui & fa femme, 
Zc fes deux fils , au pays de Moab , 
afin d'y habiten 

" 2. Le nom de cet homme-la host 
Elimllec, & le nom de fa femme Na- 
homi , 8c les noms de fes deux fils 
Mahlon 8c Kfljon } ils etoient Ephra* 
tiens , de Beth-lihem de Juda •, & ils 
vinrent au pays de Moab* & ils y 
demeure>ent. 

3. Or Elim&ec mari de Nahomi 
mourut,& elledemeura avec fes deux (ils; 



Moab \ car elle aptit au pays de Moab * 
que l'Eternel avoit vifite' fon peuple* 
en leur don nan t du pain. 

7. Elle fortit. done du lieu ou elle 
avoit demeure' , & fes deux belles-fiU 
les avec elle > ,8c elles femirent en cue* 
min pour reteuruerau pays de Juda* 

8. Et Nahomi dit a fes deux belles*, 
filles : Allez » retournez chacune en la 
maifon de fa ralre. L'Eternel vous 
faffe miflricotde comme vous avez 
i'ait a ceux qui font morts , & a moi* 

9. L'Eternel vous fiuTe trouver du 
repos 4 chaoune dans la maifon de foa 
mari , & elle les baifa. Mais elles 
61ev£rent leur voix* & pleurgrent. 

10. Et. elles lui dirent: Mais plntk 
nous retournerons avec toi vers toil 
peuple. 

11. Et Nahomi repondit: Retournez 
vous-en, mes filles ; pourquoj vien* 
driez-vous avec moi ? Ai-je encore des 
fils dans mon fein , afin que vous les 
ayez pour maris? 

12. Retournez*vous en, mes filles, 
allez-vous-en ; car je fuis trop age> 
pour etre remariie; Et quand je du 
rois que j'en aurois quelque efplraut 
ce , m^rne que des cette nuit je ferois 



4. Qui 6pouf6rent des femmes Mea* avec un man, & mfeme que j'aurois 
bites, dont Tune s'apelloit Horpa , *;eiitont6 des fils; 
Pautre Rucli; & ils demeur^rent Yk en<- J 13. Les attendrieZ-votis jufqu^a^cc 
viron dix aus. ;qu'ils devmflent grands? Difie'rerieofr 

S'. Ces deux /// aufli moururentt fa vous pour eux d'etre remariees? Non, 
voir Mahlon & Kujon. Ainfi ' cette mes filles ; car je fuis en plus grand* 
femme-la demeura Je ule , apT^s la- 4 <mort amertume qiievous, parce que la maiR 
de fes deux fils , & de 'fon mari. - de I'Eternei .s'eft a|ielantie fur moi. 

6. Et eile fe leva avec les bclles-fil-l 14. Alors elles eieverent leur voix 
les^ pour s'en retourner du pays de|& pleurlrent encore. Et Hprpa prit 

4 y congi 
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congg de fa belle-m£re j raais Rutii de- 
meura avec clle. * 

!<>. Alors Hahomi dit; Void ta bel- 
le foeur s'en eft retournle vers fon 
peuple , & vers fes dieux J Retounie- 
t*n apr&s ta belle.fceur. 

V6. Mais Ruth ripondit t Ne me prie 
point de te laifler , pour in'6loigner 
de toi ; car j'irai ou tu iras ,<& je de* 
meurerai ou tu demeureras : Ton peu- 
ple fera mon peuple ; & ton Dieu fera 
mon Dieu. 

17. Je mourrai ou tu mourras, & 
j'y ferai enfevelie: Que PEternel jne 
traite avec la dernilre rigueur , fi ja- 
mais rien te ft pare de moi que la 
mort. 

18. Nahomi voyant done qu'elle ftoit 
itTolue dialler avec elle , cefia de lui 
en parler. 

19. Et elles marohe'rent toutes deux 
jufqu'a-ce qu'elles arrivlrcnt a Bethle- 
hem. Et comme elles furent entries dans 
Bethlehem , toute la viljc fut £muc a 
caufe d'elle , & les fenmes dirent , 
H'eft-ce pas icj NahomT? 

20. Et elle leur riponditr Ne ht'a- 
pellez point Nahomi; apejlez-moi Ma- 
ra? car le Tout-puiffant m*a remplie 
d'atnertume. 

21. Je m'en allai combine de biensj 
& TEternel me ramene vuide. Puur* 



T E mari de Nahomi avoit uh parent 
J-i qui *toit un homme jpuiflant & ri 
che , de la famille d'Eiimelec , qu 



2. Et Ruth la Moabite dit ^ Naho- 
mi : Je te prie que i'aille anx champs, 
& je glaqerai quel^ne* -epics, .apres ce- 
lui devant leaucl j'aurai trouve" grace. 
Et elle lui rependtt: Va, ma fille; 

3i EUe s'en alia done , & entradans 
un champ , & glana apres les moifion» 
news. Et ii arriva qu'elle fe trouva 
dans un champ qui apartcnoit A Booz, 
qui etoit de la familje d^Elimelec. 

4, En meme tems Booz vint de 
Bethlehem , qui dif aux mouTonneurs ; 
Que tEternel foit avec vousi & ill 
lui rcpondirent : Que I^Eternel te blnifte. 
„ S, Puis Booz dit a fpn ftrviteur, 
qni itoit commis fur les moiijbnnenrs : 
X flut tfi cette jeune fille ? 

6. Et ie ferviteur qui etoit commis 
fair les mqiftbuneurs repondit & dit: 
Cleft une jeune femme fyoabite , qui 
eft revenue avec Nabotui du pays de 
>ioab, . . ;> ., • 

7, Et fife oous a 41$ : Je vous prie 
ftue je glane & que jlamaire qvelques 
poiguecs apres les moifibnneurs, Etant 
done venue* elle eft demeure"e id depuis 
le matin iulqu'a preTenL C'eft la le. 
neu.de terns qu'elle a demeure* dans 
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pain, & tfe'mpe : ton morceau dans le 
vinaigre 5 '& elle s'affit & c6t6 des moif- 
fonneurs \' r 8t fl lui donna du grain fori , 
& elle en mangea., & fut raflaftee* 
& ferra le refte. 

H, Puis elle fe leva pout glaner. 
Et Bobz comruanda a.fes garqons , di- 
fant : Quelle glane mSme entre les 
javelles , & ne hii faites point de lionte. 

16. Et memevous lui laiflerez,comme| 
par m^garde , quelques poign^es \ vous | 
let lui laiflerez , & elle les recueillera, ■ 
& vous ne Pen reprendrez point, 

17. Elle glana done au champ juC 
qu'au foir, & elle battit ce« quelle 
avoit recueilli , & il y eut environ un 
4pha d'orge, 

18. Et .elle Temporta , & vint a. la 
ville. Et fa belle-me>e vit ce qu'elle 
avoit glane\ Elle tira auffi ce quelle 
avoit ferre* de refte , apres qu'efte eut 
#6 raffafie*e , & elle le lui donna. 

19. Mors fa belle-mere lui dit: Ou 
as»tu glane aujoufd'hui , & ou as-tu 
travailie" ? Bew foit celui qui t'a re- 



que s'il e*poufa Ruth dans la fuite» 
il le fit par un effet de 1'eftime qu'il 
avoit concue pour elle. Et puis que 
ce fut la bonne reputation de Ruth qui 
lui attira ces marques de la bienveil- 
lance de Booz, on doit regarder le 
bien qui arriva k Ruth , comme une 
recompenfe de " fa fage conduite, & 
comme une de ces ben£diftions * que 
Dieu accorde a ceux qui le cherchent, 
& particulierement a ceux qui s'ao* 
qui tent de leur devoir envers leurs 
plres & leurs mires, Nahomi fit audi 
paroitre fa piet£, en b&iiflant le Sei* 
gnetu* du bien qifil lui faiioit, & en 
reconnoiffant qu'il avoit la meme bon^ 
te* pour elle $ pour fa belle fillfc , 
^u'il avoit eue pour fon mari & pour 
les fils qui 6toient morts, i-C'eft ainfl 
que nous devons remercier Dieu dt 
toutes les graces qu'il nous accorde » 
& les rece,voir comme des marques 
de fon amour. 

CHAP If RE HI, 
Jtutb % far Vavit de Nahomi fa be}U 
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Natfanre de Samuel. I. SAMUE L. Naif once de Samuel. ? I J 

elle le prefenta a Heli Grand Sacnfi* ne fuu pdint yvre , Monfeigneur ; je 
cateur , tT /* con facta a Dieu pour fuu une femme afflig6e en ion efprit; 
toutefavie. je n'ai bu ni vin ni cervoife , mais 



II y avoit n'n homme de Ramatha 
jirn Tfophim , de la montagne 
d'fj^hraim, qui s'apelloit Elkana, 
fils de Je>oham , nls d'Elihu , His 
de Tdhu , ills de Tfuph ; Ephratien ; 
2. Qui avoit deux femmes, dont Tunc 
s'apenoit Aime , & Pautre Plninna ; 
& Pe'ninna avoit des enfans , mais 
Anne n'en avoit point. 
. 3, Or cet homme - la montoit tous 
les ans de {a ville , pour adorer PR. 



j'ai rlpandu raon ame devant l'Eter- 
nel. 

16. Ne prens pas' ta fervante pour- 
une femme qui ne vaille rien ; car c'cft 
de Pexces de ma douleur & de mon 
affiittf on que j'ai parte jufqu a preTent. 

17. Alors Jttli repondit f & dit : Va. 
t-en en paix; & que Je Dieu d'lfragl 
te veuille afccorder la demande quetu 
lui as faite. 

18. Etelle dit: Que ta fervante trou- 
ve grace devant tes yeux. Et cette. 



ternel des -armies , & pour lui offrir „ ... . _ 

des: facriftces a Silo, ou etoient les I femme continua fon chemirt, 8c man- 
denx fils d'Hdi , Hophni & Phine'es , gea, & fon vifegenefut plus telqu'au- 
Sacrlficateurs de PEternel. \paravant. 



4/Et le jour qu'Elkana facrifioit 
il donnoit a Pe'ninna fa femme , & a 
tons les tils & filles qu'il avoit d'elle 
lenrs portidns. 

5. Mais il donnoit a Anne une por- 
tion fort honorable ; car il (rimoit An- 
ne ; mais PEternel Pavoit rendufc ft$- 
Tile, • • s ■ • 

6, Et Ptninna qui avoit de la Jalou. 
fie contre elle la pi quo it , meme fort 



19. Apr^scelails fe leve>ent de bon 
matin , 8c fe profternlrent devant PE- 
ternel ; 8c ils s'en retourn^rent ,' 8c vin. 
rent a leur maifon a Rama. Alors. 
Elkana connut Anne fa femme ; 8c PE- 
ternel fe fouvint d'elle. 

20. Quelque terns apres, Anneayant 
conc,u enfanta un fil« , 8c Je nomma 
Samuel, parce, dit-elle , que je Pat 
demand^ a 'PEterncL- 



aigrement; car elle faifoit grartd bruit, 21. Et Elkana Ion marimonta, aveo: 
tn lui reprocbant que PEternel Pavoit toute fa maiibn , pour offrir a PEternet 

' 7.. Et- Elkana faifoit ainfi tous les ans. 
Mais quand Anne montoit a la mai- 



fon 4c PEternel , Pe'ninna Poffenfoit 
toujour* de la meme mauilre \ 8c Anne 
trteuroit, & ne mangeoit point. 

• 8. Et Elkana fort man 'lui' difoit : 
Anne , pourqnoi pleures-tu? & poiir- 
quai rie manges-tu point, 8c pourqdoi 
ton coeur ett-il trifle ? Ne te vaux-je 
pas mieux que, dix" fffls ? 

9. 'Aprftf done qu'elle eut mange' 8c 
Im a Silo, elle le leva, & H^H le 
Sacrificateur e'toit affis fur unfi^geau- 
pres d'un des poteaux du Tabernacle 
4e PEternel. 

• 1$, Elle done, ayant le cceur t>lein 
d'amertume, pria PEternel en re'pan* 
dant beaiicoup de larmes. : ' 

T t r*p11a fif«n voelIj ft dit i Eter, 
i daises regarder 
ante , & : fi tu te 
tu n'oublies point 
:u dohnes wi" en* 
ante , je le don- 
ur tous les jours 
rafoir ne paffera 

contJmic% : de : feire 
IterneJ'^Heli prit 

I c|aflts' fotf» coeur i 
remuifr fes levres, 
nt ft'voije, am 
it yvre. • 

Juib^u 1 ^ 4tiand 



le facrifice folemnel , & pour Sacquitttr: 
de fon vo»u. 
12, Mais Anne n'y monta pas; car- 



elle dit a fon mari I Je »> irai point 
jufqu'a-ce que Penfitrtt ioit ftvre' ; alors 
je fe menerai, aftn <pfi\ foit pre^en^ 
te devant PEternel , 8c qu'il demeure^ 
toujours la.- ' ' 

23. Et Elkana fon mari lui dit r 
Fai ce ^ui te femblera bonj demeure 
jufqu'a ce que tu Paies fevre\ Que> 
PEternel feiilement accomplifle fa pa. 
role! Ainfi c*tt* femme demeura,>Jfe 
allaita fon fils, jufqu^a^e quelle Peut 
fevr^. • -1 

34t Et ft tbt qu'dle Peut fevre*, elle 
le fit monter avec-elle, &* ay ant .frit 
trois veaux -, 8c un e'pha da farine , 8c 
un baril de vin , elle le mena dans la 
maifon de PEternel* Silo, & Penfitnt 
\etoit fort jeunev ' ■'' 

is. Puis ils ^gorg^rent un veau, & 
ils amenfrent Peitfant a H^li. 

26. Etf elle dit ;H<las! Monfeigneur; 
il eft vrai , fccrmme il Peft que ton ame 
vit, "-*•'-•- "ne je fuu cette 

fern ; en ta preTence 

pou 

• 2; woir cet eniant; 

8c rdi la demande 

que 

28 'aiprtt^ a PEter- 
nel : rnel pour tous leflf 
jour 1 fe profterna U 
dew > ' : 
, /. N S. 



ra digger con virt J (^\N remarque dans ce chapitrev I. 
poiiflif & dit; Je ^qjiiljy *ut qfielque ckofc d' 
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ordinaire dans la naiffance de Samuel, 
puis qu'Anne fa mgre £toit ftenle , & 
qu'elle obtint ce Fils par fes prices, 
h par levceu qu'elle fit a Dieu: Ce. 
la marquoit cme Samuel feroit un hom- 
me extraordinairement fufcite* par le 
Seigneu*, II. On voit ici la piete* de 
cotte femme, Elle en donna des mar- 
ques, dans les'prieres qu'elle adrefia 
a Dieu a Silo ; dans la manilre hum- 
ble & refpe&ueufe dont elle rgpondit 
a .H61i , qui l'accufbit d'dtre charged 
de vin ; dans le voeu qu'elle fit de coli- 
iacrer a Dieu Penfant qu'il lui d<m- 
neroit; & dans le fora qu'elle eut 
ti'accomplir ce voeu • en menant le 
Jeune Samuel & Silo. C'eft 1& un bel 
exemple de piete* , de moderation , & 
de .douceur ; mais fur tout , la con- 
dudte d'Anne doit apprendre aux pgres, 
& plus .particulie'remettt aux mgres , 
& coniacrer leurs enfans au Seigneur , 
# k les Clever dans fa crainte. III, 
la naiflance de Samuel , qui fpt le 
fruit des pri&es & des larmes d'An. 
ne fa m6re, nous montre que Dieu 
ecoute favorablement les prie>es de 
ccux qui ont recours a lui dans leurs 



aifti&ions, & qui j'invoquent dans de 
bonnes vu'es, Enfin le jugement que le 
Sacrificateur Heli fit de la mere de Samu- 



el, croyant qu'elle 6toit yvre, nous aver- 
-tit d*6viter les jugemens- te*meraires & 
prgcipitls , & de ne pas condamner le 
prochain Cur des apparences ; puis qu'il 
pourroit nous arriver de regarder, com- 
me criminelles , des actions qui feroient 
non feulement innocentes , mais me. 
me tres?agreables a Dieu. 

C H A P I T R E II. 

Ce (bapitre a deux parties : La premijf' 

re xpntient la continue d'^inne , mere 

4e. Samuel , far lequel etie rendit gra- 

MCti a Dieu de la na\ffanc$de fonfils. 

La, feconde comfrend le recit de la 

• vie dcregUe des fils du Sacrificateur 
><##*$•* jr veit aujfi la nteleffe de 

(eur fere » %ui ne lee refrit & ne fes 

• cbatia pM cmme N *{ devest} £3* les 
menaces eTm Propbeje , que' denenea let 
jugemens de Dim a Heft & a fa fa* 

^miile. -•- 

A tors Anne pria, & dit : Mon coeur 
** s^eft rejoui en l'Eternel, ma corne 
a $ti 6\£vie par JEterael % ma bouche 
s'eft ouverte fur me*, ennemis , parce 
e^ue ie me fuis rejoui'e de ton falut, 
%. Nul n'eft Cunt wmme TEtemel ; 
car il n'jr en a point d'autre que toi , 
A il n*y 4 point d'autre rocher que 
ndtre Dif u. 

- 3- Ne nrononce? plus cast de paro. 
ks nautaines , que des paroles fibres 
ne fortent pins de. vdtre . bouche ; car 
l'Eternel eji le Diet*, Fort, qui Cut 
toutes chofesi c'eft. i lui a peferles 
cntrepriCes. 
4.1/arc des pui%« a itt tyXi, 



& ceux qui ne faifoient que tre*bucher 
ont e*te* ceinjs de force. 

5. Ceux qui avoient accoutum^ d'e- 
tre raflafi^s fe font louis pour aveig 
du pain ; & les ' affam^s ont ceflK " de 
Vetre ;. car celle qui £toit fierite en 1| 
enfantl fept , & celle qui avoit beau> 
coup de fils eft tombee dans, la Ian- 
gueur, 

6. I/Eternel eft celui qui fait mou- 
rir, & oni fait vivre; qui fait defcen- 
dre au Upulcre, & qui ^faitremon* 
ter, 

7. L'Eternel apauvrit & enrichtt j 
H abaiife & il e'leve *.. 

8. II eieve le pauvre de la poudre, 
8c .il tire Pindigent du fumier , afin^' 
de les faire feoir avec les Principaux 
di+ feuple , & il leur donne en herita- 
ge un trone de gloire i car les cplom, 
nes de la terre> apartiennent a f 1'Eter* . 
nel , & il a mis la terjre habitable fur 
elles. 

9. II gardera les pi^s de fes bien* 
aimes . fc on fera taire les m^chans 
dans les tlnebres ; car l'homme ne 
pr^vaudra point par fapropre force* 

io. Ceux qui conteftent contre l'E- 
ternel ferOnt fromes i il tonnera des 
cieux fur chacun d'eux ; l'Eternel ju» 
gera les exti :£mit£s. de la terre , jl 
donnera la force a celui qu'il a fait 
Roi, & il $levera la cornr de ion 
Oint. 

ii. Apres celaEtona s'en alia a Bama 
dans fa maifon ; & le jeune garqon va* 
quoit au fervice de l'Eternel , . cnJa 
pre'fence d'H61i le Sacrificateur. 

U. Or les fils d'H^li etoient des,fc£« 
lerats , £?* ils ne connoiftbient point l'E# 
ternel. 

13. Car la coutume de ces Sacrifi- 
cateurs4a envers le peuple itoit , qtce 
quand quelqu'un faifoit quel que facri* 
hce, le garcon du Sacrificateur venoit, 
lors qu'on faifoit bouillir la cbair„ 
ayant en fa main une fourchette a trou 
dents ; 

14. Dont il piquoit dans la chaudie% 
re, ou dans le chauderon, ou dans la 
marmite* ou dans le pot; ^ le Sa- 
crincateur prenoit pour lui. tout cc 
que la fourchette enlevoit, • lis en 
rgifoient ainfi i tous ceux a'lfra^l qui 
venoient 14 k Silo, 

15. AMme' avant qu'on fit fumer la 
graiue . le garqon du Sacrificateur ve^ 
noit, & difoit a l'homme qui facri- 
fioit: Donnf moi de la chair a rotir 
pour le Sacrificateur j car il ne prendra 
point de toi de chiir bouillie , mais 
leulement de la chair crui5, 

16. Que fi l'homme lui repondoif : 
Qu'pn talfe turner pr^fentement la gcailr 
fe ; apres cela prens en autant que tu 
en voudrasi alors il lui difoit; Tu 
en donneras maintenant ; que.fi tun'en 
donnes, yen prendrai par Force* 

ir. Et 
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17. Et ainfi le pechl de oes jeunes 
hommes £toit tres^grand devant l'E- 
ternel ; car les hommes miprifoient 
l'oblation de I'Eternel. 

18. Or Samuel fervoit en lapreTence 
de I'Eternel , etant jeune gargon , ceint 
d'un dphod de lin. - 

19. Sa m€re lui faifoit un petit ro. 
quet, qu'elle lui aportoit tous lesans, 
quand elle montoit avec fon man , 
pour offrir le facrifice folemnel, 

20. Et Hdli bemt Elkana & fa fem- 
me , & die ; Que I'Eternel te fafle avoir 
des enfans de cette femme , pour le 
pret qui a ixi fait a I'Eternel. Etils 
s'en retourne>ent chez eux. 

21. Et I'Eternel vifita Anne , Qui 
conqut & enfcmta trois ills ft deux fil 
les, , Et le jeUne garqon Samuel de- 
vint grand en la preTence de I'Eternel 

22. Or H61i 6toit fort vieux ; ft il aprit 
tout de que faifoient fes fils a tout If* 
ra'el , ft comment ils couchoient ayec les 
femmes qui s'aflembloient par troupes 
& la porte du Tabernacle d'afiignation, 

23- Bt il leur dit; Pourquoi faites 
vous de telles anions ? car faprensvos 
m€chantes a&ioiis ; ces chofes me font 
raportces par tout le peuple. 

34.. Ne faites fas ainfi , mes fils; 
car tous n'etes pas dans une bonne 
reputation ; vous faites tranfgreffer le 
peuple de I'Eternel. 

2* r Si un homme a plcnt* centre 
«n autre homme, le Juge en jugera , 
mais fi o»uelqu'un p&he contre PEter- 
nel, qui priera pour lui? Mais ils 
tfobeirent point a la voix de leurne'- 
re ; e'eft pourquoi I'Eternel les voulut 
&tre mourir. 

. 26, dependant le jeune Samuel aU 
loit crofflant, ft il etoit agr^able a 
I'Eternel & aux hommes. 

27- Qr un homme de Dieu vint a He*li, 
ft lui dit : Ainfi a dit I'Eternel : Ne 
me fuis-je pas clairement manifefte* a 
la maifon de ton p^re , quand ils Itoient 
^n Egypte , dans la maiton de Pharaon? 
! 28. Je l'ai auifl choifi d'entre tou, 
tes» )es Tribes dlfragl. pour *tre mon 
Sacpifjcateur , afin d'offrir fur monau- 
tel , &. de faire fumer les par funis , 
& de porter l'ephod devant moi; 
ft faj 4onn4 h la maifon de ton pe>e 
fbutes les oblations des enfans d'lf- 
fael faites par le feu. 

,29. Pourquoi avez,vous foule" aux 
pi£s mon iacrifice ft mon oblation, 
que j'ai commande" de faire oh Tiber, 
naclei ft pourquoi astu honorg tes fils 
•5IU.S q#e moi j pour vous engraiuer du 
ttriUeu* de toutes les oifrande* d»IG 
ta6T mon peuple? 

• 3o: C'eft pourquoi PEternel le Dieu 
d'lfraSl dit: J'avois dit que ta maifon 
ft la maifon de ton pe*re marcheroient 
devant moi a jamais! mais maiiuenaiit 
PEUrneldit: Une fera pas djf $ue Je 



fafTe cela ; car j'honorerai ceux qui 
m'honnorent , mais ceux qui me mlpri- 
fent feront dans le dernier mlpris. 

31. Void les jours viennent que je 
couperai ton bras , ft le bras de la mai* 
fon de ton p$re , enfor(e qu'il n'y au» 
ra point de vieillard dans ta maifon, - 

32. Et tu verras un ennemi dans le 
.Tabernacle , pendant que Dieu envoye* 
ra toute forte de biens a Ifrael ; ft il 
n'y aura jamais aucun vieillard en ta 
maifon, 

33. Et celui de Us defcendans , que 
je n'aurai point retranchg de mon au- 
tel , ne fervira qu'a confumer tes yeux , 
ft il tourmentera ton arae ; & tous les 
enfans de ta maifon mourront dans la 
fleur de leur |ge. 

34. Et ee qui arrivera a tes deux fils, 
a Hophni & Phin^es , t'en fera un fi. 

;ne ; c*efi qu'il* mourront tous deux 

ans un m^me jour, 
3^, Et je m'etabHrai un Saorificateur 
fidele ; il fera felon mon cceur ft fe- 
lon mon ame ; je lui batirai une mai* 
fon liable , & il marchera toOjours de- 
varit mon Oint. 

36. Et quiconque fera demeure* de rei- 
te de ta maifon viendra fe profterner 
devant lui , pour avoir une pie*ce d'ar- 
gent fir quelque piece de pain , ft. U 
lui dira : Fai-moi entrer , je te prie , 
dans quetqu'une des charges du Saeer* 
doce , pour manger un morceau de' 
pain. 

REFLEXIQttS, 

LE Cantique qu'Anne prononga, ft les 
louanges publiques & folemnelles 
qu'elle rendit a Dieu a Silo ,• font une 
nouvelle preuve de fa piete , ft cela 
nous inirruit a temoigner n^tre recoil 
noiifance a Dieu , ft a le b6nir , lors 
qu'il nous accorde quelque grace par^ 

ticuliere. T "— Jit J 1 Can^ 

tique nous vldsrin 

ce goUvern Dieu 

confond le: 1 fo»U 

des foibles ; crai- 



gneut; qu'i 
ce leurs pi 
ne tr4s-pro 
nir les gen 
ves , ft 1 r 
lacon5anc( 
mes ft des 



exau-. 

foute< 
6preu« 
Tft a 
es cri« 
jlidoit 



nous faire reconnoitre , que la mauvaii 
fe vie ft le relachement des Miniftres 
de la Religion eft le plus grand de tous 
les icandaTes'i que e'eft ce qui corrompt 
le plus les peuples , & ce qui attire 
aufli fur eux les jugemens de pieu. II 
faut apres cela faire bien de Patten,- 
tjon i la conduit? d'Hfli , qui, au lieu 
de punir fes fils comme ils le m^ritoient, 
ne les reprit que mollement, & a ce 
que Dieu lui fit dftnoncer par un Pro« 
phete , qui lui d^clara , qu- ^ caufe 4 e 
Qela; Dieu feroit vitit tes enfans &f* 
pofttrite- 
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pofteritg. C'eft la un exemple bien re- 
marquable , qui apprend aux pe*es ,8c 
aux mgres que la molleiTe en vers les 
en fans eft un grand pgchc* ; . que Dieu 
punit ces pgres mous & indulgens , par 
leurs enfans meraes ; & que c'eft ce qui 
fait le plus fouvent pe>ir les families. 
Mais cette moHefle eft furtout con dam- 
nable dans les perfonnes publioues , & 
principalement dans les Condutteurs de 
PEglife & dans les Magiftrats, lors*qu'ils 
ne rcpriment pas les deTordres & le 
v-ke , & quails ne s'y oppofent pas avec 
la fermete n&efTaire , & autant quHls 
le peuvpnt. fces reproches que Dieu fit 
faire a Heli par un Prophete , & les 
malheurs -qui tombe'rent peu apres fur 
fes enfans , & fur tout le people • font 
voir qu'il arrive de tres-grands maux 
de cette indulgence, & qu'elle expo- 
se % non feulement les particuliers , mais 
aulfi le public , a la vengeance cllgfte. 

CHAE1T RE III, x 
J>ieuafl>aroitj>our la.frimiife fok a Sa- 
muel, qui ctoit encore jeune:, & il fa- 
-:1jertit de la mine <^e la mat fan (P Be- 
lt. Samuel recite a Heli ce que Dieu 
-lui avoit fait connoitre ; <&. Heli Ca- 
lf ant entendu , ft foumet avec refigna- 
■ tion a la volenti du Seigneur. 
(~)R le jeune Samuel fervoit l'Eternel 
V *n la pr6fence d'Heli ; & la paro- 
le de TEternel £toit rare en ces jours- 
la., & les sifions n^toient pas commu- 
nes. 

2. Et il atriva un jour , qu'Hlli , dont 
les $eux eommenc.oient.afe ternir , de 
forte qu'il ne pouvoit voir, e*tant cou- 
ch^ en fon lieu. 

\ 3. Avant que les lampes de Dieu fuf- 
ient - iterates , Samuel, exant auffr cou- 
ch^ au Tabernacle de l'Eternel , ou etoit 
Tarche.de Dieu; ... 

4, L'Eternel apella Samuel; 8c il r6- 
pondif.Me .voici. 

- 5. Et il courut vers H£li, & At* dit: 
Mt voici ; car tu m'as apelll. Mais 
HeU> dit : Je ne t'ai point a£ell£; re- 
tourne.t-rn , £J* couche-toi ; & il s'en re- 
tourna & fe. coucha. 

- 6. Et l'Eternel apella encore Samu- 
el ; & Samuel fe leva w # s'en alia vers 
H6H , .& *|ii dit : Me voici , car tv m'as 
apelleV Et Heli dit ; jyipn Ms , je ne 
tfar point' apelll; retonrne>*-** £T cou< 
che-toi, . ,. 

■ 7. Or Samuel ne cownoiflbit uointen- 
cote U voix de l'Eternel , 8c la parole 
de l'Eternel ne lui avoit point encore 
it€ revetee. 

' S. Et l'Eternel apella encore (Samuel 
pour la troifilme tois ; <& Samuel fe 
leva , 8c s'en alia vers.H6h , 8c dit : 
Me voici , car tu m'as apelll. Et H61i 



Eternel , parje , car ton ferviteur Icou. 
te. Samuel done s'en alia , 8c fe oou. 
cha en fon lieu. 

10. Et l'Eternel vint , & fe tint la ; . 
& il apella , comme il avoit fait let 
autres fois , Samuel , Samuel ; 8c Sa«. 
muel 4it ; Parle , car ton ferviteur €*> 
coute. * 

11. Aloes l'Eternel dit a Samuel: 
Voici, jevai faire une chofe en Ifira» 
el , que nul ne pourra entendre fans 
que fes deux oreil les lui cornent. 

is. En ce jour-la je mettrai en effet 
contre H^i tout ce que j'ai dit contre 
Ta maiion i je commencerai & j'acue* 
verai. 

13. Car je-l'ai averti que j'allois pu- 



a point r6primes< 

. i4.,C'eft.pourquojl j'ai jur& a la matri 
fon d'Hlli , fi jamais Tiniquiti de' 1% 
maifon 4'H^U eft expire par ^uelqui fa* 
crifice, ou par quelque oblation. 

15. Et Samuef demeura couch d Juf- 
qu'au matin ;■ puis, il ouvrit les porte?, 
do la maifon de TEternel. Or Samu. 
el craignoit de declarer cette vifion 4, 
HeU 

16. Mais H^K apella Samuel , 8c \ul 
dit j Samuel mon fils , 8c il repondit * 
Me voici. 

17. Bt.SteM ait : duelle eft U paro- 
le qui t'a £& adreiT^cV Je te prie, nf- 
me la caclie. pojnt. Q.ue Dieu te traU 
te avec la . dernie>e rigueur , li tu me 
caches .uu'feul mot de tout ce qui t.% 
6t6 4\t. 

18. Samuel done lui declara toutes 
ces paroles, &il ne lui cacha rien. Et 
Heli repetfdtf ; , Veft V Eternel t qu'U 
faffe ce qui lui femblera bon* t 

1 9" .Et, Samuel devenoit grand * & 
TEternei 6toit avec lui i & aucune d^ 
toutes ces paroles ne tomba £.,terrcu 

20. Et tout Jfrael , depuis Dan juu 
qu'a B^er-lc^bah , connut que Samuel, 
etoit etabli pour Proph^teuerEternei. 

21, Et l'Eternel contmua a apparoH 
tre a Silo >, car l'Eternel fe manife^oifc 
a Samuel a Silo par fa parole. 

RZFLEJCIONS.^ i 
"yOioi les eufcigneraens que nous a* 
v vons.dans>ce c hap i tre ; Lepremiej) 
eft, que comme Dieu fe manifefta,^ 
Samuel l^rs qurUl itoit encore jeune, 
Dieu prend pfaifir a fe faire conuoi- 
tre axeux flui le craignenti mais qu'it 
aime furtout a fe cpmmuniqucf h ceux 
qui fe cpnlacrent a lui des. \pu jeu-r 
ne age , & a .r^pandre fe$i fans fur, 
eux. II. Nous devons , i l'exempl^ 
de Samuel , Pouter la voix de Dieu , 



reconnut que l'Eternel apeUoitce jeu-lde quelque manure iju'il nouslafaflq 

ne ganjon. entendre , & dire toujours comme lui 

9. Alors H61i dit a Samuel: Va, CT'avec humility 8c mtc docilitc.: BarU * 

couchctoii & fi on fapeUe , tudjras; Seigneur t car.tonfrrvitew ^V/y^-.JU.i 
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La conduite de Samuel , qui craienit : Hophni At Phinies , y £toient avec V Ar<» 
d'abord de dire A Heli ce que Dieu che de l'aliiance de Dieu. 
hri avoit revel* , mais qui itant fbm- 5. Et com me PArche de l'Eternel en- 
m6 de le faire , lui dlclara tout , fans troit au camp , tout Ifrael jetta de fi 
iui rieti cacher , eft un bel exemple de grands cris de joie , que la terre en 



modeftie , & en mime terns de rerme- 
te* & de courage. On fe fait de la pei- 
ne de dire aux hommes des chofes fa- 
cheufes; mais la honte ni la crainte 
toe doivent jamais nous empecher de 
leur dire la v€t\t€ , lors que nous y 
fommes apellls. IV. Ce que Dieudit 
A Samuel, de la rufoe de la maifon 
d'Hlli , fait voir que ceux qui ne r€- 
priment pas le vice & l'lmpietl , fans 
avoir £gard a qui Que ce foit , fe char- 
gent d'un tres-grand p*ch6 , & que fotf- 
vent la colere de Dieu eft tellement 
aliunde par la* que rien ne peut en 
arreter tes effets. v. La reponfe qu'Hl- 
h fit a Samuel , en difant : Ceft PEter* 
fiel ; qu'il f*jT e . ce V^H trowuera ben , 
marque qu*Heli , quoi que coupable , 
avoit cependant des fentimens de piete* , 
& qu'il reconnut que Dieu le chatioit 
juftement. C'eft aiuft qu'il feut fe fou- 
mettre en tomes chofes a la volonte' 
de Dieu , avec une parfaite resignation , 
& adorer avec humilite la juftice de 
fes jugemens , furtout quand on ne s'eft 
pas acquitl de ion devoir. 

CHAPITRE IV. 
Les Israelites font la guerre aux Philif- 
tins » ils font battus par deux fott , & 



r^tentiilbit. 

6. Et les Philiftins entendant le bruit 
de ces cris de joie, dirent : Que veut 
dire ce bruit €? ces grands cris de joie 
au camp des Hebreux ? Et ils furent 
que l'Arcbe de l'Eternel etoit venue au 
camp. 

7. Et les Philiftins eurent peur 4 par- 
ce ou'on difoit , Dieu eft venu au camp ; 
& ils dirent : Malheur a nous ; il n'ea 
£toit pas ainfi ces jours paifls : 

8. Malheur a nous ! Qui nous dlli* 
vrera de 1A main de ces Dieux pui£ 
fans ? Ce font ces Dieux-la qui ont rra- 
pe" les Egyptians au deTert , outre tou- 
tes les autres plaies. 

9. Philiftins, renforcez-vous , & agif 
fez en hommes, de peur, quevousne 
foyez efclaves des Hlbreux , comme 
ils ont 4t6 les v6tres: Soyez done hom- 
mes & combattez. 

10. Les Philiftins done combattirent , 
& IfraeM fut battu , & chacun s'enfuit 
en fa tente; & il y eut une ft grande 
deTaite , que trente mille hommes de 
pie" d'lfrael y demeure'rent. 

11. Et PArche de Dieu fut prife ; & 
les deux fils d'Heli , Hophni & Phi. 

_„. , - ^ „ * . ^ n*es , moururent, 

la fetonde foii let Philiftins en firent\ 12. Or un homme de Ben jamin , echo- 

un grand carnage , £? ils prirent VsAr- pi de la bataille , courttt & arriva a 



Silo, ce meme jour-la ♦ ayant fes . vete- 
mens dechirls, & de la cendre fur £* 
tete. 

13. Et comme ilarrivoit, void, H6> 
li etoit affis fur un filge a c6t* du che- 
min , e*tant dans l'attente i car fon cceur 
trembloit ; a caufe de l'Arche de Dieu. 
Cet homme-la done entra dans la ville 
pour potter cet nouvelles, 8c toute la vil- 
le fe mit a crier. 

14. Et Heli entendant le bruit de ce 
cri , dit: Que veut dire ce grand tu- 
multe? Et cet homme-da fe Jiatant vint 
a Heli , & lui ricita tout ce eui etoit 



che de V alliance , que let Ifraelites 
veiemt fa.it venir au camt. Les deux 
fils d'Heti , Hophni £T Phintes , qui 
etoient Sacrificateurs , perirent dans cet- 
te guerre. Heli aprenant ces nouvelles 
tomba a la renverje & fe turn i £T la 
femme de Phinees mount* auffi dans le 
meme Urns, 

CE que Samuel avoit dit a tout If- 
• raU arriva; car Ifrael f^rtit en ba- 
taille pour rencontrer les ..Philiftins , 
& campa pres d'Ebenhizer ; & les Phi» 
liftins camp^rent a Aphek. 

%. Et les Philiftins fe rangeVent en 
bataille , pour rencontrer Ifrael ; & la 
bataille s'ltant donnte, Israel fut bat- 
tu devant les Philiftins , qui en tu^rent 
environ quatre mille hommes dans le 
combat par la campagne. 

3. Et le peuple etant revenu au camp 
les Anciens a' Ifrael dirent : Pourquoi 
TEternel nous a-t-il battus aujourd'hui 
-devant les Philiftins ? Faiions venir de 
Silo PArche de Palliance de l'Eternel , 
& qu'il vienne au milieu' de nous , & 
nous dllivre des mains de uos enne- 
mis. — • — « — , - w „~_ .. , - — _ 

4. Le peuple done envoya a Silo,i&Urande de'taite du peuple; & tes deux 
on.aporta 1' Archer de l'alliancede l'E-lhls aufli , Hophni & Phinees > font 
ternei des armies, qui habite entte leslmorts , & l'Arche de Dieu a 6te* prife. 
Cherubins •, & les deux his d*H6Ji,i 18. Et fi-tftt ^u'il eut fait mention 

. , . 4 .... s - .'. ■-* .de 



it. Or Heli etoit age* de quatre-vingts 
& dix-huit ans ; 8c fes yeux etoient 
tout ternis , de forte qu'il ne.pouvoit 
voir. 

16. Cet homme-la done dit a H^li : 
C'eft moi qui viens de la bataille , car 
je fuis aujourd'hui Ichape* de la batail- 
le. Et heli dit : Qu'y eft-il arrive* , mon 
fils? 

17. Et ctlui qui portoit les nouve}* 
les r£pondit& dit: Ifrael a tui devant 
les Philiftins , & meme il y a eu une 
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de PArche de Dieu., HiU tomba a la 
renverfe de deflus ion fiege a cdte" de 
la porte , 8c il fe.rompit la nuque du 
cou ♦ & mourut ; car c'itoit un hom- 
me vieux & pefant: II avoitjuge* If- 
taSl.quarante ans. 

19. Et fa belle-fille, femme deFhi* 
nies, qui 6toit groffe , £T fur le point 
d'accoucher , ayant apris la nouvelle 

J iue PArche de Dieu etoitprife, &que 
on beau-pe>e & fon mari Itoient morts i 
fe courba & enfanta ; car les douleurs 
lui iurvinrent. 

. - ao. Et comme elle mouroit , celles 
qui e*toient pres, d'elle lui dirent : Ne 
crain point, .car tu as enfante un fils. 
Et elle ue repondit hen, &n , yfitau- 
cune attention. ■••-*'- t 3 
■ a I. Mais eile nomma Penfant I-cabod, 
difant: La gloire de PEterael eft tranf- 
pQFtee d'Ifrael*, parce que l'Arche de 
rEternei 6toit prife ; & a caufe de fon 
beau-pe're , & de fon mari. 

02. Elle dit ,donc ; La gloire de Dieu 
eft tranlportee d'Ifrael , car PArche de 
Dieu eft prife. 

KEF LEX JONS, 

IL y a ici deux chofcs principals a re- 
marquer : On Toit dans la defajte 
des Ifraglites par les Philiftins ,. dans 
la mortdes fils d'Heli , & danscelle 
d'H61i lui-meme , des marques de la 
colere de Dieu fur le peuple d'Ifrael , 
& fur la famille d'Hcli ; & Paccom- 
•pliftement des menaces qui avoient 6te 
faites a ce Sacriiicateur de la part de 
-Dieu. Les menaces du Seigneur ne man- 
quent jamais de s'ex^cuter , & fes iu* 
gemens tombent tdt ou tard fur les 
peuples coupables, fur les families ou 
le vice regne, & en particulier fur les 
Miniftres de la Religion qui ne s'aqiiit- 
tent pas de leur devoir , & ; qui desho- 
norent leur caraftere par une conduite 
^i ( reglee. II. L'on doit faire une at- 
tention particulidre a ce qui arriva aux 
Ifraelites. Ayant £t£ battus la prlmil- 
re fois , ils crurent que slls faifoient 
venir PArche de Palliance dans leur 
camp, ils feroient vainqueurs. L'arri- 
vee de l'Arche les remplit de confiance 
& de joie, & les Philiftins en furent 
m&me d'abord effray6s. Mais cela n*em- 
pecha pas que les Ifra£lites ne fwTent 
dlfaits , & meme Dieu permit que ces 
peuples idolatres priilent cette Arche , 

3ui e*toit la marque la plus exprefic 
e fa preTence au milieu de ion peu- 
ple. La confiance que Ten a en Dieu 
eft toujours faufie & tlmeraire , lors 



idole, cette idole fut renverfee £7* bri- 
fee ; & les Philiftins furent tellement 
tourmentes par une maladte que Dieu 
leur f \nvoya , & par les fourts qui de- 
felerent leur pays , qu'apres avoir fast 
tranfporter VlArche en. stivers lieux , ils 
furent contraints de la renvoyer dans 

tie Pays tTIfrael. 
ES Philiftins done prirent P Arche de 
' Dieu, &Pemmen6rent d'Ebenh&er 
a Afcdod. 

2. Les Philiftins , du-je , prirent P Ar- 
che de Dieu , & Pemmen6rent dans la 
maifon de Dagon, & la placement ai> 
pres de Dagon. 

3, Le lendemain les Afcdodiens s'e*- 
tant lev^s de bon matin , voici , ils trow 
verent que Dagon e*toit tombe* le vifa- 
ge contre.terre , devant l'Arche de TE* 
terntl | . mais ils prirent Dagon , & le 
remirent a fa place. 

, 4. Ils fe lev^rtnt encore le lendemain 
de bon matin « & voici * ils trouverent 
que Dagon itoit tombl le vi£age con- 
tre terre , devant PArche de PEtemel j 
fa tdte & les deux paumes de fes mains 
ayant iti couples 6toient fur le feuil , 
& le tronc feul de Dagon etoit demen* 
ti aunres d'elle. 

5* C'eft pour cette raifon que les Sa« 
crificateurs de Dagon , & totts ceux qui 
entrent en fa maifon ♦ ne marchent 
point fur le feuil de Dagon a Afqdod , 
jufqu'a^e jour. 

6. Enfuite la main de PEternel s'a* 
pefantit fur les Afqdodiens, & deTola 
tout leur pays , & les frapa au dedans 
du fondement , tant a Afqdod que dans 
fes coniins. 

7. Ceux done d , Afqdod , voyant ce 

2ui leur ltoit arrive* , dirent : L'Arche 
u Dieu d'lfrael ne demeurera point 
avec nous ; car fa main eft pefante fur 
nous, & fur Dagon notre Dieu. 

8. Et ayant envoye\ aflembler tous 
les Gouverneurs des Philiftins vers eux , 
ils dirent : Que ferons-nous de PArche 
du Dieu d'lfrael ? Et ils rependirent t 
Qu'on tranfporte PArche du Dieu d'lf- 
rael a Gatb. Ainfi on tranfporta PAr- 
che du Dieu d'lfrael. 

9* Mais apres qu'on Pent tranfportee 
a Gath , la main de PE tern el tut fur 
la ville avec un fort grand effroi ; & 
il frapa les gens de la ville , depuis le 
plus petit julqu'au plus grand , & k mat 
de leur fondement 6toit interne. 

10. lis envoye'rent done PArche de 
Diena Hgkron. Or comme PArche de 
Dieu entroit a H^kron, ceux de H6- 



qu'on eft engage dans la rebellion; & kron s'^cri^rent , diiant: Ils onttranf- 
ni P Alliance de Dieu , ni les maTques ' porte' PAxche 



8c les fceauxde cette Alliance ne garan 
tiilent point de la vengeance celefte ceux 
uud la provoquent par leuis niche's. 
. - CH A*P I T RE < . 
-.Let Phihftsns ayant nm^AAtch^ dcVal. 
Uance ddns le temple de Dagon. leur 



du Dieu d'lfrael vers 
nous , pour nous faire mourir , & no* 
tre peuple. 

11. C'eft pourquoi .ils envoy erent, A 

aiTembUrent tous lei Gouverneurs des 

Pniliftms , 8c dirent : Laiflez ailer PAc- 

che du Dieu d'lirael , 8c qu'eile s'en 

rttoni- 
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retourne en fon lieu ; afin quelle ne 
nous fafle point mourir , nous 8t ndtre 
peuple ; ear il y avoit une frayeur mor* 
telle par tout* la ville, & la main de 
Dieu y e*toit fort apefantie. 

12. Et les hommesqui ne mouroient 
point Itoient frape*s au dedans dilfon- 
dement, de fort* que lecride la ville 
montoit jufqu'au ciel. 

REFLEXIONS. 
IL faut confidlrer iei , que l'Arche d* 
1 Pallianoe hit prife par les Philiftins, 
8c quelle fut meme mene*e dans le 
Temple de Dagon. Dieu permit cet 
evenement fi (urprenant , pour faire 
voir combien il *toit irrite" contre les 
Ifraelites , & en meme terns pour fai- 
re fentir fa puiffance aux Philiftins dans 
leur propre pays. En effet , Pidote Da- 
gon tomba & fut brifte devanb PAr- 
che ; les Pbiliftins ftirent afflfeeffd'une 
maladie facheufe ; 8c les fouris firent 
outre cela up grand de^at dans tout 
leur pays. Et comme ils farent tranfpor- 
ter PArche dans une autre ville , pour 
voir fi les memes maux y arriveroient , 
Dieu continua a appeiantir fa main fur 
eux. Tout cela arriva pour emp&cher 
que ces peuples idolatres infultaflent 
au Dieu des Ifraelites, de ce qu'ils a- 
Voient pris fon Arche & vaincu fon 
peuple , & pour leur montrer que leurs 
Divinitls Itoient des idoles mortes & 
fans puiffance , 8c que le Dieu d'lfratt 
e*toit le feul vrai Dieu Tout-puiiTant, 
C'eft ainfi que Dieu a foin defagloi- 
re ; 8c que s'il permet quelques fois 
que fes ennemis aient le deifus , & 

Jiu'il arrive des chofes contraires aux 
nterets de cette gloire , il fait enfin e- 
clater fa puiffance, a la confufion de 
ceux qui Poutragent , & a Phonneur 
de fon Nom. 

CHAPITRE VI. 
Les Pbiliftins > pour ft delivrer des plates 
dont ils etoient /rapes , renvoient V+Ar- 
the de P alliance au pays tPl/rael , av ec 
une offrande qui etoit^ un monument de 
ceoui leur eteit arrive. V^Archt ayant 
iti conduite k Beth femes , Dieu jit 
mourir phsfieurs perfonnes de cette viU 
le-la. , pour avosr touche P*Arche , 67* 
pour arvair regarde dedans, De Beth* 
femes P*Arche fut enveyie a Kirjatb> 
jeharim. 
T 'Arche de PEternel ayant iti pen- 
** dantfept mois dans le pays des Phili- 
ftins-, 

2. Les Philiftins appellerent les Sa- 
crificateurs & les Devins, 6c leur di> 
rent : Que ferons-nous de PArche de 
PEternel ? D6clarez*nous comment nous 
la renvk>ierons en ion Heu. 

3* Et ils reponairent : Si vow renvoyez 
PArche du Dieu d'Jfrael , ne la ren* 
voyez pomtavuide; mais'ne m&nquez 
pas a lui payer roblation pour le de- 
lit i alors vous ferez gueriSf feu- vous 



(aurez pourquoi fa main ue fe fera point 
retiree de deflus vous. 

4. Et ils dirent : Quelle oblation lui 
paierons nous pour le dtMt ? Et ils 
repondirent: Stlon le nombre des Gou* 
vernemens des Philiftins » vous donnerex 
cinq figures de fondemens d'or , & cinq . 
fouris d'or 5 car une meme plaje a iti 
ftir vous tous , 8c fur vos Gouverne* 
mens. 

5. Vous ferez done des figures de vol 
fondemens , & des figures des fouris 
qui gatent le pays , & vous donnerez 
gloire au Dieu d'lfrafcl ; peut-etre le- 
vera»t-il fa main de deifus vous, & 
de deifus vos dieux, 8c de deflus vd- 
tre pays. 

6. Et pourquoi apefantiricz-vous vfl- 
tre cceur , comme PEgypte & Pharaon 
ont apefanti le leur ? Apres qu'il ent 
fait de merveilleux exploits parmi eux , 
ne les laiflerent-ils pas aller'» 8c nc 
s'en allercnt-ils pas? 

7* Maintenant done prenez dequoi 
faire un chariot tout neur , 8c deux jeu- 
nes vaches qui allaitent leurs veaux* 
fur lefquelles on n'ait point encore mis 
de joug , 8c attelez les deux jeunes va- 
ches au chariot, & faites ramener leurs 
petits a la malfon. 

8 . Prenez enfuite l'Arche de PEter- 
nel , & mettez-la fur le chariot , 8c met* 
tez les ouvrages d'or , que vous lui au* 
rez payez pour Poblation du delit , dans 
un cotfret a nbti d'elle, & renvoyez- 
la*, & elle s'en ira. 

9. Et vous prendrez garde d ce qui 
rivera. Si P Arche monte vers Beth* 

fclmes , par le chemin Qui mine a fa 
contr^e , e'e/t PEternel fut nous a fait 
tout ce grand >mal : Si elte »> v* pas , 
nous laurons alors que fa main ne nous 
a point touches , ma* que ceci nous eft 
arrive a Paventnre. 

10. Et ces gens-la firent ainfi : Ih 
prirent done deux jeunes vaches qui al- 
laitoient, 8c les attelerent au chariot, 
8c enfermf rent leurs petits dans la mai. 
fon. 

11. Et ils mircnt l'Arche de PEter- 
nel fur le chariot , ft le coffret avec 
les fouris d'or, & les figures de leurs 
fondemens. y 

12. Alors les jeunes vaches prirent 
tout droit le chemin de Beth-ftemet, 
tenant toujours le meme chemin en 
marchant & en mugiflant ; 8c elles nt 
fe detourne>ent ni C droite , ni a gau- 
che ; & les Gouverneurs des Philiftins 
allerent apres elles jufqu'a la trontie- 
re de Beth-lc^mes. 

13. Or -eeUx de Beth-fc^mes moiflbn- 
noient los bl6s en la valine i & ils ele> 
vlrent leurs yeux , & virent l'Arche , 
& ils iurent fort rljouYs quand ils la 
virent 

14- Et le chariot vint au champ dt 
Jolue^ BeOkktmite ,. 8i s'arreta-*a. Or 
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il -y avoit la une grande pierre , & 
on fendit le bois du chariot, 8c on 
offrit les jeunes vaches en holocaufte 
a PEternel. 

15. Car les Llvites defcendirent 1' Ar- 
ch e de PEternel , 8c le coffret qui itoit 
aupres, dans lequel itoient les ouvra- 
ges d'or , 8c ils les mi rent fur cette 
grande pierre* En ce meme jour ceux 
de Beth-fc6mes offrirent des holocau- 
ftes , & preTenterent des facrifices a 
TEternel. 

16. Et les cinq Gouverneurs des Phi- 
lift ins ayant vu cela , * retournlrent le 
meme jour a He*kron. 

• 17. Et c'eft ici Le nomine des fonde- 
mens d'or que les Philiftins donnerent 
a PEternel en offrande pour le d£lit ; 
tin pour Afiqdod ; un pour Gaza ; un 
pour Afqkelon ; un pctar Gath ; un pour 
H6kron. 

18. Et il y euf its fouris d'or., fe- 
lon le nombre de toutes les villesdcs 
Philiftins , favair des cinq Gouverne- 
mens ; tant des yilles ferm£es de mu- 
rines, que des villes fans murs; & 
ils les ammenerent jufqu'a la grande pier- 
re fur laquelle on pofa PArche de PE- 
ternel ; & jufqu'a-ce jour cette pierre 
eft dans le champ . de Jofue* Beth-fc€< 
mite. 

. 19. Et PEternel frapa des gens de 
Bethfc.^mes , parce qu'ils avoient regar- 
ds dans PArche de PEternel , & il frapa 
aufii du penple , qui itoit au nombre 
de cinquante mille toixante & dix hom- 
ines; & le peuple fit un grand deuil , 
parce que PEternel Pavoit frape d'une 
•grande plaie. 

; jo. Alors ceux de Reth-fcemes di- 
rent: Qui pourroit fubfifter en. la pr6- 
fence de PEternel , ce Dieu faint ? Et 
vers qui montera-t-il en s'lloignant de 
nous? 

21. Et ils envoyerent des meffagers 
aux babitans de Rirjath-j6harim , di- 
,fant : Les Philiftins ont ramene* PAr- 
.che. de PEternel ; defcendez , & fai- 
tes la monter vers vous. 

R B F L E.X 1 N S. 

CE chapitre fait voir, que le triom- 
phe des Philiftins fut de courte du- 
> r6e ; puifque Dieu ne permit pas que 
3&>n Arche demeurac longtems parmi 
,eux , & qu'il les contraignit de la ren- 
jroyer , avec une offrande qui marquoit 
la crainte qu'ils avoient du Dieu d'lf- 
rael , & qui £toit une reconnoiftance 
/bltmnell * " puiffance , & un mo- 
nument < s dont Dieu les avoit 
frappe's. i . manure > Dieu con- 
ion dit let ns , & leur fit bien 
mieux fe uifTance , apres qu'ils 
eu rent pi le, qu'il ne Peut fait 
&]i\s. ne 1 pas prife , & fi les 
Israelites pas iti vaincus. Lors 
mem* qui mbte nepas foutenir 
ies mterei loire , c.'efe alprs qu'ij 



la manifefte avec le plus d'eclat ; & 
t6t ou tard il oblige fes ennemis a ren- 
dre hommage a • fa puiffance. II. Nous 
devons . apprendre de ce que les Sacri- 
ficateurs des Philiftins difoient a ces 
peiiples ido4atres , a nous humilitrfous 
la main de Dieu lors qu'il nous affli- 
ge , & a.ne pas difierer & Papaifer j 
de peur que ft nous nous endurciflbns 
I a fes chatimens , nous n'en foyons ac- 
j cables. III. II eft a remarquer que les 
(Philiftins reTolurent de mettre PArche 
fur un chariot neuf attele par des 
vaches qui allaitoient ; & de les laifler 
aller fans les - feire con duke d'un c6t6 
ni d'un autre. Leur delfein 6toit d'e- 
prouver encore par la , fi les fl£aux 
qui les accabloient venoient de Dieu ; 
jugeant que fi ces vaches alloient du 
cdte* du pays d'Ifra<il , ce feroit une 
marque que c'e'toit le Dieu des IfraeV 
lites qui les avoit frappe's. Dieuvou* 
hit bien , pour confondre ces peuples 
fuperftitieux , s'accommoder a leurs pen* 
fdes, en intervenant par fa Providen- 
ce d'une manure qui ripondit a ce que 
leurs Sacrificateurs leur avoient confeil- 
U 9 8c en manifeftant fa puiffance de 
la m&me manidre qu'ils croyoient qu'il 
devoit la manifefter. IV. Ce qui arri* 
va aux Bethffmites pour avoir touche* 
PArche & avoir re$arde* dedans , ten* 
doit a donner du reipect & de la craih- 
te aux Ifraglites , & -k leur faire conv 
preftdre que ft le Seigneur revenoit ha- 
biter parmi eux^ ils devoient craindre 
de provoquer fa colere; de peur .que 
fa preTence ne leur fut funeite com- 
me elle Pavoit ^t^ aux Philiftins. C'eft 
un grand, avantage d'avoir Dieu pre- 
£ent au milieu de nous , dans les fignes 
de fpn alliance 8c de fa grace ; maj$ 
cela nous engage a reverer ce Dieu 
faint & jnfte 4 de peur que fi nous Pof- 
.fenfons, uous ne nous expofions a fa 
vengeance. 

C H A P.I T RE yil. 
Samuel exhorte les Israelites a fe convertir 
££ a iter 4h milieu^ d'eux les id les ;, ce 
quails prent x en celebrant un Jeune >/t>- 
lemnel ; apres ami ils remporterent fur 
les PJiiliJlins une vitteire jtgnaUe , par 
tinterccjjion de ce Prophcte. 
pEux done de Kirjath-jlharim vinrent 
^ & firent monter PArche de PEter- 
nel , & la mirent dans la maifbn ti'Ah 
binadab au coteau ; & ils coufacrerent 
EUazar ion fils pour garder PArche 
de PEternel. 

2. Or il fc pafTa beaucoup de jours 
depuis le jour que PArche de PEter- 
nel fut pofiSe a Kirjath-je'harim i £7*. if 
y avoit d^ja Pefpace de vingt ans , Iocs 
que tQHte la marfon d'llragl ioQpira 
apres PEternel. 

. 3- Et Samuel parla a toute la mai- 
fon d'lirael difant : Si vous vous re- 
tournez de. tout votre cotur a PEtcr- 
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jugcoit"l& Iiraei ; & ily batit'uri an-'" i. Et cctte parole d(Ep!uti Samuel , 
teH l-Eternel. & edby GoOgte" e 



paroles au peupie , « us raporta a 
F£ten»el<« - ' - T 



22; Et l'Etertiel dit a Samuel 
a leur vofjt , & £tabli leur un Roi. 
Samuel' dit "ft ceirx d'lfraSl : Ope <?ha. 
cun dc -vous s>en aille ft la vflle.' J 



Et 



oauc 

3. Or les aneffes de Kii p^re deSattl 

Ob^J s^toient *gar*es. Et Hit dit ^ Saul 

: w - ibn tils : Pren mainteuant avee toi un 

des ferviteurs , & lev* tor, & va cher- 

ther les ineflts, 

. . . - . ' :- 4. W 
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4. II pafla done par lamontagne'fffi- 
ptoraim , & il paflarpar le pays de S<* 
fifca $ mais ilsne les trouve'rent point ; 
mus ils paiftrent par le pays de Se> 
halim , & etle* tfy itoUnt point ; ils paf- 
ftrent encore par le pays de Jemini , 
& ils ne les trouvlrent point. - • 

5. Qjiand Us ftjrent venus au pays- 
de TTupb , Sam dft a fon fervitetfr qlii 
ettitivtc lui* Vien&retournons-noutfi 
en , de peur qde mon p<Sre n'ait ceflfr 
«f erre en feint des ftneftes , & qifil He 
foit en peine de nous. 

6. Et fe 1 ferviteur lui dit: Voici 1© 
te* prie » il y a en cette ville un horn- 
me de Dieu V qui eft fort venerable ? 
tout ce qiTil dit arrive infailliblemerit-: 
Allons y maintfcnant, t>etit-£tre t^ifii 
nous enfeignera le chemin que nous 
devon* fuivre* ' • ■ -i ■ 

7. Et Saiil dit a fon ferviteur : Mais 
fi nous y allons , que porterons nous 
a Phomme de Dieu ? car la provifion 
nous, a manque* , & nous n'avons fcn- 
cun preTent pour pdrter a Phomme de 
Dieu : QtTavons-nou& avec nous? 

8. Et le ferviteur repondit encore i 
Saiil , & dit : Void le quart d'un ficlo 
d'argent , que fai trouv€ fur moi j je 
le donnerai a rhomme de Dieu, Ail 
nous enfeignera - le <chemin qut *riu 
drwns Jitivre. . • 

9. ( Autrefois en Ifrafcl, ceux qui al 
loient confulter Dieu fe diioient Pun 
a l'autre ; Venez, allons jufqu'au Vo* 
yant ; car celui qif on spetie aujonrd?bui 
Prophete, s'apelloH autrefois le Vo» 
yant.) 

1Q. Et Saiil dit a fbn ferviteur f Ce- 
Jue tu dis- eft *r&-bfen ; vien, allons. 
Et irs S'en all^rette- a la ville ou itfii 
rhomme de Die^h — ^ 

11. Et comme ils montoiehe par 1» 
eoteati qui n ihene a la ville , ils trou» 
Verent. de jeunes lilies qui fortoierit 
(our puife* delVauv.&ilSleurdirvnti 
te Voyant n'eft*il pas iei ? ''• << 

la. Et elles Utarrepondirent* &di. 
*ent: il y efty le voflrt devant toi ; 
bate»toi mainteriant , car il eftV vec 
au aujotorfTmti <fens ' la VitleV parce 
$tie le peuple fait aujourtTbui un t ftp 
crifice au hautiieu'. ; 2. 

13. Dis" que* vous ftree entreY dans 
la ville, vous le trouVerez avant qull 
monte afeMilut Itetl pour manger; car le 
peuple ne mangera point jufqu'a-ce 

J lull foit venu 5' parce qu'il doit b*hir 
e facrifice ; £T aprfcs cela ceUx qui 
font convie's en mangeront. Monte 2 
done maintenanti car vous le trduve- 
rez aujourd'hui. 

14. Ils mont&ent done a la ville ; 
& comme ils y entroient, voici Sa- 
muel, qui fortoit pour monter au haut 
lieu, les rencoritra.' 

15. Or rEtemel un jour avant que 



Saiil vint , avoit r^le\ ft Samuel U 
tetnti.de Saul t dibuat: ■'■■>_ f 

' 16. Demain, a cette heure mfime, 
'e t'envoierai un homme du • pays do 
Benjamin , &rtu Toindras pour etre le 
Cotidufteur de raon peuple d'Ifrael r 
& i\ d^livrera mon peuple de la mam 
des ' Philiftins ; car j'ai regard^ monr 
people i & fon cri eft venu iufqu'a 
mot.* 

17. Et d£s que Samuel ;eut vu Saiil, 
PEtemel lui dit: Voici Phomme dont 
je fai parlf ( C*eft celui^ci qui domi- 
nera fur mon peuple. 
j 18: Et Saiil s^aprocha de Samuel £ 
ta porte , & dit: Je te prie , enfei^ 
gftemtoi oA eftlamaifon' da Voyant? 

19- Et Samuei -rt^ondit. a Saiil , 
& dit: Je Jitis le Voyant: Monte de* 
vant moi auhaut lieu, & vous mangerez 
aujourd'hui avec moi ; & je te laiffe-* 
rw'aller le matin, &rje te dlclarerat 
tout ce que tu as fur Je coeuc 
-■ftO; Gar quant aux dneiles que ttt 
asr perdues il y a aujourd'hui trois 
jours,- ne t'en mets point? en peine, 
parce qu'elles out : €te> tneuy^es; Ec 
vers qui tend tou^ le dflir'd'Ifrae'l X 
N'eft-«e point vers toi; & yers toute 
la>maiibn de>toa $ere? . . 

21. Et SaUl repondit 8c dk 1 Neywi 
je pas Benjamite , de la moindre Tri- 
bu (Tlfraiil , & ma famille ntt#- tUe*m 
la plus petite de toutes les families 
de hi Tribu de Benjamin ? Et pour- 
quoi m'aj;*tu tenu de tels difcours ? 

an. Samuel donc^prit SaiH. 8c fon 
ferviteur , & U les, fit entrer dans la 
fale, & les fit placer A au- - plus .Ifaut 
bout) au deuiis . dt torn les con vies 1 
qui Itoient environ tre*nte hommes; 

2(3 • Et Samuel dit at cuiftnier : Don* 
neUa portion que j* fai donne'e, £7 
quo je t'ai dit de riferverl 
' 04. Or le cuifinier avoit leve* une 
^paule , & ce qui 4toii> -au deffus , & 
it le mit devant Saiil; • Et'Samuel dit \ 
Voici ce qui a ^t^ refervt* i mets-le 
devant toi , & manges car il t'a ete 
garde- exprds pour cette heure , lorf- 
rtoe/je' refelus do convien le peuple* 
Et'Saiil mangea avec Sahiual cejour*la. 
•?i35. Or ils defcendirenc du, haut lieu 
dans la Ville , & Samuel parla avea 
Sattf fur la plate-ferme.' < 
- h«. Puis s^tant lev* le ; matin, a la 
pomte du jour » Samuel appella Saiil" 
fuMa plate-forme; & k» dici Levetoi 
& jete laiflerai alien Sattl done fe leva, 
8c- ils fortirent eux deux , lui & Sa. 
mueii 

27. 'Et comme ils defcendoient att 
5as He la ville, Samuel dit a Safll : 
Di au ferviteur qu'il paEe devant nous * 
& il palfa ; & pour toi a*rete*oi main* 
tenant , aim que. je te raflb entendre Ub 
erdres de Dieu. 
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. REEL E X I O NS. 
T A principale reflexion qu'il y ait a 
*■• feire ici , c'eft que Dieu ayant .per- 
mis aux enfans d'Hratl de s'6tablir un 
Roi , il ne remit pas a leur choix de 
prendre le Roi qu'ils voudroient , mais 
qu'il vouhit lut-meme • Leur en donner 
an. Pour cet effet, il intervint dans 
cet tenement d^une manilre toute par 
ticulilre ; Satil , qui cherchoit les anef- 
fes de fos. p£rc, s'ltant adreflS au 
Prophete Samuel; & Dieu ayant rait 
connoitre.enmSme terns a ce Prophe- 
te par une revelation , que Sattl devoit 
itre Itabli Roi. Ainii Dieu con du Hit 
Saill vers Samuel , tans que ni Pun 
ni 1' autre euflent rien (u auparavant de 
ce qui devoit arriver ; afin qu'il pa- 
rut que r&ablifTement de Saul 6toit 
1'ouvrage de Dieu ; & que les Ifraeli- 
tes reconnuflent , que quoi qu'ils eut 
fent p^che" en demandant un Roi, Dieu 
prenoit pourtant encore foin d'eux. 
Dieu difpofe toutes chofes pour PexeV 
cution de fes deifeins •, il les accom- 
plit par des . voies auxquelles les horn* 
mes ne penfent. pas ; fa Providence 
prlfide fur tout ; . en uarticulier , c'eft 
de la part dewieu que les Rois re- 
gnent, & Ton doit par conftquent leur 
Itre foumis. .„ > . . 

C H A P I T R E X. 
Samuel oint Sdul pour etre Roi; & afin 
de Vajfurer d'autant mieux que fa vo- 

- cation etoit divine, il lui predittroit 
chofes , qui divoient lui arriver. f En* 
fuite ce Prophete ayant affemble tout 

- le peuple * Mitfpa, it nomme £T il 
■ itablit Saul pour hre leur Roi. 

OR Samuel avoit . pris line phiole 
d'huile, qu'il rtpandit fur la tfte 
de Saul; puis ilk 'haifa , 8c lui dit: 
L'Eternel ne fa-t-il pas oint fur Son 
heritage, afin d y en etre le Condu&eur? 
a. Qiiand tu feras aujourd'hui parti 
d'avec moi, tu trouveras deux hom- 
ines pris du fepulcre de Rachel ,• fur 
la front i ere de Benjamin a Tfeltiah, 

Sri te diront: /Lesi&neiies que tu 6tois 
le* chercher • out -ere" trouveesj. & 
void , ton pere ne penfe plus ausaacfc 
fes, & it 'eft en .peine de vous, 
difant : Que fferairje pour retrouver mon 
Ills? . - : . 

3. Et lors qn'ltant parti de \i tu 
auras pafl* plus avant , 8c que tu- fe- 

'ras venu A jufou'ait > chene de Tabor, 
tn feras reneontr* par -trois hommes, 
qui moment- vers Dieu* a la maifon 
du Diew Fort j' & 'qui portent, Pun 
trois chevreaux , l'autre trois tourteaux 
de pain, -fit Tail tre un baril de v>n. 

4. Et ils te > demanderont , comment 
tu te partes ; 8c ils te donneront deux 
pains, que tn recevras de leur, main. 

-S. Apresjcelatu viendras au e6teau.de I 
Dieu, ob eft la ^arnifon des Philtltiqs ; 
& il arriveraque lors que tu feras entre* 



dans la ville , tu ' rencontreras une com- 
pagnie de Prophetes, qui defcendent; 
tiu haut lieu; ayant devant eux une* 
lyre, un tambour, une flute, & une 
harpe , & qui prophetiteront 

6. Alors PeTprit de l'Eternel te faifk 
ra , 8c tu propheltiferas avec eux , & 
tu feras change" en. un autre homme. , 

7» Et quand ces fignes la te feront 
arrives, fai tout ee qui fe preTentera 
a faire ; car Dieu eft avec toi. 

8. Puis tu defcendfas devant moi A 
Guilgal ; 8c voici , je defcendrai vers 
toi , pour offrir des holocauftes , £T 
des facrifices de profplritis ; tu m'aw 
tendras la,fept jours, juiqu'^-ce que 
je fois arrivi vers toi, & je te de*. 
clarerai ce que tu devras faire. 

9. Auffi-tdt done que Saul eut tour- 
ni le dos pour s'en aller d'avec Sa- 
muel, Dieu lui changea le cceur, £T 
lui en donna un autre , 8c tous ces H- 
gnes*la lui arriv^rent en ce jour-lA. 

10. Car a.uand Jls furent arrives au 
cdteau , voici une troupe de Prophetes 
vint au devant de lui; & Pefprit de 
Dieu le faifit , & il prophetifa au mi- 
lieu, d'eux. 

11. Et lors que tous ceux qui le con- 
noiflbient auparavant eurent vu qu'il 
etoit avec les Prophetes , £T qu'il pro- 
phetifoit, ceux du peuple le dirent 
Pun a l'autre : Qu'ehVil done arrive au 
fiU de Kis ? Sattl eft il auili entre les- 
Prophetes? 

12. Et quelqu'unrepondit, & dit: 
Et . qui eft leur pere '! C'eft pourquoi 
cela pafla en proverbe: Saill auffi eft. 
il entre les Propbites? 

13.: Or Saul ayant .ceffe' de prophetU 
fer , vint au haut. lieu, < 

14. Et un parent de Saill dit A Saill 
& a fon ferviteur : Oil etes-vous allis? 
Et il repondit : Noui fommes Mies cher- 
cher les aneifesi mais voyant quV^w 
ne fe trouvcient point, nous, ibmmet 
venus vers Samuel, 

•IS, Et fon parent lui dit: Declare- 
moi»ije te prie, ce, que vous a dit 
Samuel. 

witf. Et Saul dit a fon parent: II 
nous aaffur^ que les anefles ^toient trou* 
v^es ; mais il ne lui dexlara pas le dit. 
(soars que Samuel lui avoit tenu touch ant 
la Royaut*. 

17. Or Samuel aifembla le peuple de- 
vant PEternel a Mitfpa. 

.« r.. :. ^ it au3j: en f ans d'Ifrael: 

A Iternel le Dieu d'Ifrael : 

J' ?r I'fra.«l , hors d'Egypte , 

& d61ivr6s.de la main des, 

de la main de tous les 

vous oprimoient. 

iourd'hui vous avez re- 

11 > qui eft celui qui vous 

>us vos m.aux , 8c de vos 

al vous avez dif : Non, 

m us un Roi. Pr^fentez- 
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vous done maintenant devant VEterneU 
felon vos Tribus , & felon vos milliers. j 

20. Ainfi Samuel fit approcher tou- 
teslesTribus d'Ifragf, & laTribu de 
Benjamin fat fkifie. 

21. Apres il fit aproeher la Tribu 
de Benjamin, felon fes families, & 
la famiUe de Matri fat faifie : pais 
Sattl fils de Kis fat faifi: & ils le 
chercberent , mais il ne fe trouva point. 

22. £t ils eonfultirent encore CE- 
terncl , fi cet homme ne viendroit pas 
la? Et PEternet dit: Le voila cache 
par mi le bagage. 

23. Et ils cournrent , & le tirerent de 
la , & il fepreTenta au milieu du peu- 
pie, & il 6tpit plus hautque tout le peu- 
ple , depuis les Ipaules en haut. 

24. Et Samuel dit a tout le penple : 
Ne voyez vous pas qu'll n*y en a point 
dans tout le peuple qui foit fembla- 
ble a celui que CEternel a choifi ? Et 
le people jetta des cris de jote , & 
dit: Vive le Roi. 

2*i. Alors Samuel prononca au peu- 

Sle le droit du Royaume , & Plcrivit 
ans un livre , quHl mit devant l'Eter- 
nel. Puis Samuel renvoya le peuple 
chacun en fa maifon. 

26. Saul auffi s*en alia en fa maifon 
a Guibha , & les gens de guerre, dont 
Dicu avoit touche* le cceur, allc'rent 
avec lui. - 

27. Mais il y eut de medians gar- 
nemens qui dirent: Comment celui-ei 
nous dfchvreroit-il ? Et ils le ralpri- 
flrent, Sc ils ne lui aportlrent point 
de preTens ; mais il fit le fourd. 

REFLEXIONS. 

CE qu'il y a principalement a confi- 
derer fur * * 



On doit remarquer outre cela dans ce 
qui arriva a SaUl , que qnand Die* 
appelle quelqu'uu , il lui accorde les 
dons a^ceflaires pour remplir les de- 
voirs de fa vocation. Enfin , il pa- 
roit dUci que fi Sattl ne fat pas torn- 
b£ dans la deibbe'iflance , fon regne 
aaroit 6te* heureux , & que Dieu au* 
roit to ti jours continue* a le favorifer 
& a le b€nir. II en eft de merae de 
tons ceux que Dieu appelle , & qu*fl 
previent par fa grace ; il ne tient qu'A 
eux de conferver ces prlcieux avanta- 
-jpes ; Sc s'ils les perdent , ce n'eft que 
parce qu'ils ne perfeve>ent pas , Sc 
qu'ils font infideles a la vocation di- 
vine & a la grace de Dieu. 

C H A P I T R E XI. 
Ct ehafitre a deux farties : La frimie- 
re contient le rectt de la difaiu des 
H ammonites far Saul. Dams lafeconde , 
on vest U element* de Saul envers 
ceux qui n'aVcient fas voulu le recent 
xoitre pour Aoi. 

"iR Nahas Hammonite monta , Sc 

campa contre Jabes de Galaad. 

Et tous ceux de Jabts dirent a Nahas : 

Traite alliance avec nous , Sc nous te 

fervirons. 

Mais Nahas Hammonite leur re*- 
pondit : Je traiterai alliance avec vous 
a ■ cette condition , c\ft que je vous 
creve a tous 1'eil droit, & que je 
mette cet oprobre fur tout IfraSL 

3. Et les Anciens de Jabes lui di- 
rent : Donne nous fept jours de tteve, 
Sc * " "' ■' ' 

tons 



V 
fi! 



_.__ ce chapitre, e'eft que 

le Prophete Samuel , pour aflurer Sattl 

Sue Dieu 1'avoit choifi , lui donna trois 
ignes 5 iljui prgdit diverfes chofes re- 
marquables qui devoient lui arriver, 
& en particulier qu'il feroit infpirlde 
l'Efprit de Dieu. Outre cela, Dieu 
fit un nouveau miracle pour confirmer 
la vocation de Sattl , en faifant toni- 
ber le fort far lui ; apres quoi il fat 
*tabli Roi publiquement & en prefence 
de tout le peuple. TouteS ces mcr- 
vcilles arrivSrent, afiji que Sattl , qui 
avoit de la peine a croire que Dteu 
voulut le fair* regncr fur fon peuple , 
en fat pleinement perfuade' , & qu'il 
ne doatat point de Taffiftance du Sei- 
gneur. Cela devoit auffi faire voir a 
tout le peuple d'Ifraei , que c'e*toit 
Dieu qui lleyoit Sattl au deffus d'eux. 
Ainfi Ton voit dans cet tenement des 
marques fenfibles de la bonte* du Sei- 
gneur, taat eji vers ks Ifraeiites ♦ qu'etl- 
vers Sattl lui-mArae ; on y dlcouvre 
des preuves de la connoHBince Que Dieu 
a de toutps clnofts , & de la fouwerai^ 
pe puifl4nce.ayeclaqueUe.il 4i<pofe 
de tout ce.%ai arrive dans le raoada 



B 



nous envoierons des D^put^s dans 
is les quartiers d'H'rael , & s'il n'y 
a perfonne qui nous delivre, nous 
nous rendrons a toi. 

4. Les DeVute's vinreni done A Guib- 
hath-Sattl , & firent entendre ces pa- 
roles au peuple; Sc tout le peuple 
eleva fa voix & pleura. 

5- Et void Sattl revenoit des champs 
apres fes boeufs , & il dit : Qu'a done 
ce peuple pour pleurer ainfi ? Et on 
lui raconta ce qu'avoient dit ceux de 
Jabes. 

6. Or Pefprit de Dieu faifit Sattl , 
quand il entendit ces paroles , Sc U 
entra dans une grande colore. 

7. Et il prit une coupler de boeufs , 
Sc les coupa en morceaux , & il en 
envoya dans tous les quartiers d'lf- 
rael, jpar des meflagers expres, di. 
fant: On traitera de merae les boeufs 
de cenx*qui ne fortiront point , & qui 
ne fuivront point Sattl & Samuel. Et 
la frayeur de TEtcrnel faifit le peuple, 
& ils fortirent comme fi ce n'eat^tt 
qu'un feul homme. 

8. Et il en fit le denombrement A 
Beze*c; & il y avoit trois cents mille 
hemmes des enfims d'Ifrael, Sc trente 
mille des gens de Juda. 

9. Apres cela ils dirent aux Deputes 
qui ^loient venus*: Vous parlerez amil A 

X 3 ceux 
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ceux de Jabes de Galaad ; Vous .ferez 
.delivre> domain, qUand le folett fera 
en fa force. -. Les . D^putis done s'en 
revinrent, & taporterem cela a -ceux 
4e Jabes ¥ qui s'tn rejouirent. 

• io. Et ceux de Jabes dirent aux Ham* 
tnonites : Demain matin nous nous ren* 
drons a vous , & vous nous ferez .tout 
ce qui vous femblera bon. 

: n* Et des le lendemain Saul mil; 
le peuple en trois bandes , & ils en- 
trlrent dans le camp fur la veille du 
matin, & ils fcattfrent les Hammoni r 
tes jufques a la chaleur du jour, Sc 
ceux qui demeurerent de refte tureut 
Uliement difperfgs ca & la, qu'il n*en 
demeura pas <?'entreux deux enfemble.. 

12. Et le peuple dit a Samuel : Qui 
eft*ce qui dit : Saul regnera-t*il lur nous ? 
ponnez.ffaw • ces nommes4a , & nousj 
les ferons mourir. 

. 13* Alors Saul dit: Onneferamou- 
«r perfonne en ce: jour , parce qu'au- 
jourd'bui PEternel a dllivre' Ifrael. 

14. Et Samuel dit au peuple : Ve- 
jiez , & allons a Guilgal , & nous eon- 
firmerons la la Royautl. 

M, Et tout le peuple s'en alia a 
Guilgal ; & ils gtablirent M Saul pour 
.Roi devant PEternel , a Guilgal , & ils 
y offrirent des facritices de profperi- 
. .t4s devant VEternel ; & SaUl , & tous 
seux d'Ifrael (e rejouirent beaucoup 
en ce lieu, 

& E F L E X I N S. 
IX y a trois reflexions a faire fur ce 

* cbapitre : La pr£mi6re , que le Roi 
des {{ammonites ayant attaqul injufte- 
ment les Ifrafclites , & leur ayant me- 
me vou^u impofer des conditions tres- 
4ures & tout-a-fait honteufes, Qieu 

. punit la fierte & la cruaute* de ce Prin- 
ce, & fit voir la, que fa Providence 
abaiffe les orgueilleux & ceux qui op- 
priment Us autres. La fecoude refle- 
xion eft , que les commencemens du 
regne de Saul furent tres-heureux & tres 
glorieux pour lui.;. puis que Dieu ft 
fervit de lui pour d^truire les Ham- 
monites §c- is 

de jabes + q g. 

nitres extre* te 

JDieu aurodt 11- 

ce & fis iu fe 

■fuftent pas > 

•teftion. Ill em- 

inence de A is' 

qu'on fit n is 

qui avoient e% 

jconnoitre p il 

Hvoit alors is 

il ne les conferva pas- Cependant 
cet exemple doit apprendre a .tout 
•le monde, $c en particulier a «euk 
equi iost «lev^s en autorit^ ,' a s^Iok 
gner du reifentiment <& de la .ven^, 
geanca, &a pardonner tacilementleA-ot-j 
tenfes qwieqroat ^:taiteS4 •..;. 



CHAPITRK XII. 
Samuel etant vttjm. refigne fa charge de 
Jnge entre les win* An Roi £T du 
PtMjylci £T ilfait, despreteftatUns fo- 
lemneUes de Nntegrite. avec latfuelie il 
Pavoit exercie. . II reproche aux Ifrakn 
lites le pichi quUbatooient commit en 
•demandant un Roi; £T il fait un mi- 
racle qui let remplit tous de frayeur ; 
of res quoi il Us raffure Zf les exhort* 
a fervir Dieu £T a lui obeir conftam- 
went, 
ALors Samuel dit a tout Ifrael ; Vol- 
LX ci, je vous ai oh€X dans tout ce 
que vous m'avez dit, & j'ai 6tabli un 
Roi fur vous. 

2 t £t maintenant , void le Rot qui 
marche devant vous. Quant a moi je 
fuis vieux, & deja tout blanc; void 
auflt mes fils font avec vous. Pout 
moi j'ai marchi devant vous, des ma 
jeuoene jul'qu'a ce jour. 
. 3- Me voici, d^clarez le devant PR, 
ternel, & devant fon Oint: De qui 
ai je pris le boeuf? de qui ai.je pris 
Pane? a qui ai-je fait tort? qui ai-je 
foule ? & de la main de qui awe pria 
une rangon, afln que je fifle femblant 
de ne le point voir ? & je vous en 
ferai reftitution. 

4. Et ils refondirent: Tu ne nous 
as point oprimes , & tu ne nous as 
point foul^s , & tu n'as rien pris de 
perfonne. 

5. II leur dit encore: VEternel eft 
temoin contre vous t fon Oint aufii eft 
temojn aujourd'hui, que vous n l avez 
trouve aucune chofe entre mes mains, 
Et ils rifondirent t l( en eft temoin. 

6. Alors Samuel dit au peuple ; UE* 
ttrnel eft celui Wai ^tablit Moyfe & 
Aaron , 8c qui fit monter vos p^res 
du pays d'Egypte, 

7. Maintenant done preTentez vous 
id , & je plaiderai contre vous devant 
pEternel j car VEternel s*eft montre treti 
jufte envers vous , & envers vos pgres, 

v s que Jacob fut entr^ en 

Et os pe*»e$ cri€rent a PEternel 5 

& el envoya Movie & Aaron, 

n lit vos peres hors d y Egypt< , 

c ont fait habiter en ce lieu. 

ils oublie'rent PEternel leur 

Dwm , w il les livra entre les mains 

de Sifera , Chef de Pamtfe de Hatfor; 

& entre les mains des Phili(Hns, & 

entre les mains du Roi de Moab, qui 

leyr firent la guerre. 

10. Apres tela ils crie>ent a PEter* 
nei % 8c dir'ent: Nous avttns pe'che'i 
car nous avons abandonnl PBternet\ 
& nous avons fervi les Bahalins, A 
HafQtaroth ; Maintenant donQ deli* 
vre-nous des mains d« nos ejinemis, 
& nous te fervirons, »•« •>■> •• % 

i*. Et PEterwd , envoy* JerubbahaU 
•A' dBtfdan , A jephtW v & > Samuel , ft 
41 VOUS d^livra Af U *Uaift de tous 

vos 
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vos enneirtis tout autour de vous, & 2?. Que (i vous perfev&ez \ raire 
vous avez haT ,! "* 

12. Mais tn 
Hammonites ' 
m'avez dit ; 1 
ra fur nou* ; 
Dieu/irt vdtn 

13. Maimer 
vous avez ch< 
mande*; & Vo; 
fur vous. 

14- Si vous 
vous le fervez 
voix, & fi vo 
au commandei 
& vous, & v 
vous , vous! ai 
devant vous. 

15. Mais.fi 
voix de l'Etern 
au commande 
main de • TEt 
vous , comme 
peres. 

16. Or mail 
voyez cettt gi 
va va faire de 
„ 17. N'eft-ce 
fon des bleds; 
& il fera tonn 
vous fcchiez 6 
Wen le mal q 
preTence de 1'. 
voir demande* 

. 18. AJors Sa 
& l'Etemel fil 
ce jour-la. Ei 
fort l'Eternel i 

19. Et tout 1 
Prie pour tea 
Dieu, afinque 
car nous avow 
gos autres p6tl 
Koi pour noua 

20. Mors Sai 
craignez point 
5*al ; toutefois 
u'apres lateral 
ue tout vdtre. / 

U. Ne fcous 
•? ce feroit v< 
cnofes de near 
roient aucuu p 
■euvreroient p< 
«es chofes de 

*a. CarPEte 
foupeuple, a c 
parce que TEto 
fon peuple, 

*3- Et pour 
9>tt ie piche < 
3« ceffe de p 
je vous eofeigu 
mm, v 

-!•*•■ Craignea 
«iferv*z4e: en 
Cfleurj car- vous 
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point de leur montrer fidelement le 
chemm qu'ils doivent fuivre pour etre 
heureux: 1 



9 CHAPITRE XIII. 
Jonathan fils de Sau t l ayant battu la gar- 
nijon des Philiftins , Us decUrercnt la 
guerre ajtx Israelites. U.Saul ogre 
un facrifce a Guilgal, fans attendre 
Samuel ; dequoi il Jut tres-feverement 
repris par <■« Prophtte s qui lui dccla- 
ra que Jan regne ne fubfifteroit pas. 
CAttl avoit regn£ un an, quand ces 
~ chafes arriverent, & il rejgna deux 
ans fur Ifrael. 

2. Et Saul choifit- trois mille hom- 
ines d'Ifrael , dont if y en avoit deux 
mille avec lui a Micmas & fur la mon- 
tague de Bethel , & mille Stoient avec 
Jonathan a Guibha de Benjamin ; & il 
cnacun en 

garnifon des 
eau , & les 
il le fit pu- 
te par tout 
les Htfbreux 

:ndit dire : 

s Philiftins, 

n mauvaife 

Et le peu- 

>aul a Guil- 

gal. 

.5. Les Philiftins auffi s'alTembterent 

pour combattre contre Ifrael , ayant 

trente mille* chariots , & fix mille horn- 

mes de cheval ; £c 'ce peuple £toit com- 

me le fable qui eft fur le bard de la 

mer, tant il *toit en grand nombre. 

a 



(VHcm^s , 



*• << 



12. J'ai dit: Les -Philiftins defcen- 
dront maintenant icontre moi a Guil- 
*al , & je n'ai point. fupUe* , PEternel ; 
& mutant retenu quelque terns, enfin 
j'ai offert Pholocauftg. { 

13. Mors Samuel dit a* Saiil : Tu 
as agi follement ; tu n'as point garde" 
le commandement que PEternel ton 
Dieu t'avoit donn£. L'Eternel eut main- 
tenant affermi ton regne fur Ifrael a 
toujours. 

14. Mais maintenant ton regne ne 
fera point ftable : L'Eternel s'eft cher- 
che" un homme felon fon coeur ; & 
PEternel lui a command^ d'etre le 
Condu&eur de fon peuple v parce que. 
tu n'as point garde" ce que PEternel 
t'avoit command^. 

H. Puis Samuel fe leva, & monta 
de Guilgal a Guibha de Benjamin. Et 
Saiil fit le denombrement du peuple 
qui fe trouva avec lui , & qui fut d'en- 
viron fix cents horn mes. 

16. Or Saiil, & fon fils Jonathan t 
& le peuple qui fe trouva avec eux , 
fe tenoient a Gudbah de Benjamin , 
& les Philiftins Itoient camper & 
Micmas. 

17. Et il fortit trois bandes du camp 
des Philiftins pour oiler faire du deV 

§at; Pune des bandes prit le chemin 
e Hophra, vers le pays.de Squhal. 

18. L'autre bande prit le chemin de 
Bethhoron; & la troifilme prit le 
chemin de la fronti£re qui regarde la vaU 
lee de Tftbohim , vers le deTert 

19. Or dans tout le pays d'Ifrael il 
ne fe trouvoit aucun forgeron ; car les 
Philiftins avoient dit: , // faut empecher 
que les H^breux ne £uTent des 6pe*es 
ou des lances. 

20. C'eft pourquoi tons ceux d'If- 
rael defcendoient vers les Philiftins 
chacun pour Iguifer fon foe , fon cou- 
tre , fa coignle & fon hoyau. 

21. lis avoient des limes pour rac- 
commoder Uurs hoyaux , leurs coutres, 
leurs £6urches a trois dents , teurs coi- 
gn£es , & leurs aiguillons. 

22. Et quand le jour de la bataille 
fut venu, il ne fe trouva perfonne^u 
peuple qui etoit avec Saul & Jonathan ; 

ml qui eut ni £p£e ni halebarde ; toute- 
is tois on en trouva a Saiil , & a Jona- 
than fon fils. 

.23- Et le corps de garde des- Philif. 
tins fortit au pafiage de Micmas. 

REFLEXIONS. 
T 'On voit dans ce chapitre, I. que 
*-*' comme Dieu avoit promis que Saiil 
d^livreroit fon peuple dm Philiftins, 
il permit que la guerre. s'allu mat en« 
tre eux & les Ilra^lites. Dans les 
commencemens de cette guerre Saiil & 
4ks fujets furent fort auarmtsi mail 
Dieu leur accorda la viftoire '■ par le 
&Amo\tn de Jonathan. fils de Saiil. Mais> 
i ce. .que . nous devons fur-toutremar- . 

quer 
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qver ici, c'eft 1'aOion du Roi Saiil, fets, & 1' autre S6n£. 



Avi voulut Qffrir un ikcrince fans at- 
fendre le Prophete Samuel. Bien que 
cette aOion ne paroifle pas d'abord 
fort ciiminelle , « que Saul pretendit 



mcme Pexcufer 



jugement que 



Dieju, qui connoiflbit les difpofitions 
de Saiif, en fit, & la punition que 
Samuel denonqa a ce Prince, mon- 
trent qu'il avoit offert ce facrifice, 
non feulement par une precipitation 
indifcrete, raais outre cela par un 
principe de defiance & de rebellion 
au commandement de Dieu , Samuel 
lui ayant expreiftment deTendu de fa- 
crifier avant qu'il fut arrive ; outre 
que ce procldl de Salll *toit dune 
ungereufe confluence , & d'unmau- 
vais exemple pour le peuple. Dieu 
veut qu'on s'attache inviofablement a ce 

5[u'il ordonne, fans s'enlcarter jamais, 
ous quelque prltexte que ce foit ; il 
ne faut point ciiercher des exoufes, 
ni alllguer des. raifons, quand Dietr 
commande , & rien ne lui dlplait da- 
vantage que la deTobeWanee a fes or- 
dres. De plus , la rejedipn de Saiil 
nous fait voir que ceux a qui Dieu 
a accorde* des graces particulilres , 
&• qui ont bien commend., peuven 
perdre tous ces avantages, s'ils s'en 
rendent iudignes , & etre meme rejet- 
tes de Dieu, comme Saiil le fut; ce 

3ui doit retenir , meme ceux qui ont 
e la piete" 8c du zele , dans la crainte 
& dans une humility continuelle. 
CHAPITRE XIV. 
Jonathan tttaque une gamifan des Philif- 
tins ; il met tout* leur armee en de- 
. rente , » r £T remporte la vittoire fkr eux. 
Saiil , powrfuivant les Philiftins. ^ fait 
/aire ferment a tout' le p tuple de. ne 
rien manger, jufqu'au foit* Jonathan 
ignorant que . ee ferment. «1* tte fait x 
mange* du mi el dans une foret, a 
<auje dequoi fan Pere voulut le faire 
meurir, mats le peuple ne le permit pas. 

IL arriva tin jour , que Jonathan tils 
de Saiil dit a un jeune homrae qui 
portoit fes armes: Vien, & pafTons 
vers le corps de garde des Philiftins 
qui eft au deli de ce lieu-la ; & il 
ne le dit point a fon p£re. 

** Et Saiil fe tenoit, a Pextremiti 
du cdteau fous un grenadier , qui 
itoit a Migron i & le peuple qui 
ttoit avec lui d'environ fix cents horn- 
mes. ., . 

3. Et Ahija fils d'Ahitub . fre>e d'l- 
cabod, fils de Phinles. fils d'HSli . 
Sacrificateur de lEternel a Silo , por- 
t*it 1'ephod, 8c le peuple ne Cavoit 
point que Jonathan s*en fut aH£ 
"43 Or entre les paflages par lef- 
*oels Jonathan., eherchoit de paffer au 
corps de garde des Pbilifttns, il y 
*»*'fcun cooker, du cHi de deca> 8c nn 
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5* L'un de ces rockers etoit fitue* du 
cdte" d'Aquilon , vis-a-vis de Micmas ; 
& l'autreidu cbti de midi, vis-Avis 
de Gulbah. 

6. Et Jonathan dit au jeune homme 
qui portoit fes armes: Vien, pa/Tons 
au corps de garde de ces incirconcis; 
peut-etre que'l'Eternel fera quelque ex* 
ploit par nous i car on ne faurolt em- 
pecher TEterneJ de ddlivrer, foit avec 
beaucoup, foit avec peu de gens. 

7. Et celui qui portoit fes armes lui 
dit: Fai tout ce que tu as au cceur; 
vas-y ; j'irai avec toi ou tu voudras. 

8. Et Jonathan lui dit : Voici , nous 
allons pafler vers ces gens , & nous 
nous moutrerons a eux. 

9. S'ils nous difent: Attendez juf- 
qu'a-ce que nous foyons venus a vous ; 
alors nous demeurerons a n6tre place , 
& nous jie monterons point vers eux.. 

to. Mais s*ils nous difent: Montez 
vers nous; alors nous y monterons; 
car l'Eternel les aura livre*s entre nos 
mains : Q.ue cela nous foit pour un figne. 

ii. lis fe montre*rent done tous deux: 
au corps de garde dts Philiftins ; & 
:es Philiftins dirent: Voila les H6- 
breux qui fortent des antres ou ils s^- 
toient cache's. 

12. Et ceux du corps de • garde <li* 
rent a Jonathan & a celui qui portoit 
Its armes : Moptez vers nous , & nous 
vous moutrerons quelque chofe. Et 
Jonathan dit A celui qui portoit fes ar- 
mes : Monte apr£s moi ; car l'Eternel 
les a livres entre les mains d'Jfra^l, 

13. Et Jonathan monta , engrimpant 
de fes mains & de fes pils, avec ce- 
lui qui portoit fes armes: & ceux du 
corps de garde tomberent devant Jona- 
than , 8c celui qui, portoit fes armes 
les tuoit apres lui. 

14. Et cette premiere de*faite, que 
fit Jonathan & celui qui portoit fes ar- 
mes , fut d'environ vingt hommes«- 
qui furent tues dans Pefpafe d'environ 
la moiti^ d'un arpent de terre. 

15. Et il y eut un grand effroi au. 
camp , a la campagne , 8c parmi tout 
le peuple r t> le corps de garde auffi & 
ceux qui etoient alles faire du degat fu- 
rent effraye's , & le pays fut en trou- 
ble; ce fut comme une frayeur en* 
voyee de Dieu. 

16. Et les fentinellcs de Saiil, qui 
etoient a Guibha de Benjamin , regar- 
d£rent; & voici, la multitude ^toit 
en un fi grand d^ferdre qu'elle fe jEou- 
loit en s'en ailant. t , 

17. Alors Saiil dit au peuple qui etoit 
avec lui: Faites la revue maintenant, 
& voyez qui s'en eft all6d'entre nous/ 
Ils rirent done la revuS , & voici Jo- 
nathan n'j etoU point, ni celui. qu| 
portoit fes amies, 
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cher 1'Arche de Dieu : ( car TArche de 
Dieu e*toit alors, avec les enfans d'Ifrael.) 

"19* Mais il arriva que pendant que 
Saiil parloit au Sacrificateur, le tu- 
multe qui etoitzu camp des Philiftins 
alloit croiflant de plus en plus; &Sattl 
dit au Sacrificateur: Retire ta main. 

to. Et Saiil & tout le peuple qui 
itvit avec lui rut aftemble* a grand cri, 
& ils vinrent jufques au lieu du com, 
bat, & voici les Philiftins anient les 
4p^es tiroes les uns contre les autres, 
& ily avoit un fort grand efrroi. 
. si. Or les Philiftins avoient avec eux 
des Hlbreux , comme ils en avoient eu 
auparavant, qui Itoient months des 
environs avec eux dans leur camp; & 
as Hebreux fe joignirent auffi inconti- 
nent aux Ifraelites qui etoient avec Saiil 
& Jonathan. 

as. Tous les Ifraelites auffi qui Etoient 
caches dans la montagne d'EphraTm , 
ayant apris due les Philiflins fui'oient, 
Jefi pourfuivirent & les atteignirenr 
dans la bataille. 

53. En ce jour-la done rEternel d£- 
livra Ifraei, & ils combattirent juf- 
qu'a Beth-aven, 

54. Mais quoi que les Ifraelites fuf- 
fent fort haraftSs , Sattl fit faire au 
peuple ce ferment , difant : Matf dit,/«f 
Phomrae 4 l " mangera aucune nourri- 
ture jufqu'au foir , jufqu'k - ce que ie 
me^ fois venge* de mes ennemis, Et 
tout le peuple ne gouta aucune uourri- 
ture. 

ss. Et tout le peuple du pays vint 
dans une forfct, ou il y avoit du miel 
qui couloit fur un champ. 

55. Le peuple done entra dans lafo- 
ret , & vit du miel qui decouloit ; 8c 
il n'y en eut aucun qui oftt en porter 
a fa bouche; car le peuple refpettoit 
le ferment, 

"S7. Or Jonathan n'avoit point en. 
tehdu, lors que fon pe>e avoit fait ju- 
*er le peuple; & il e*tendit le bout 
de fon baton qu'il avoit a la main , & 
I'ayant ttemp6 dans un rayon de miel, 
il en porta avec la main a fa bouche, 
9t fes Yeux furent eelaircis. 

S8. Aiors quetau'un du peuple pre- 
nant la parole, hi dit: Ton p£re a 
fait expreffement jurer le peuple , di- 
fant: Maudit foit Phoriime qui man- 
gera aujourd'hui aucune nourriturc; 



les Philiftins ' depuis Miemas Juftu** 
Ajalon ♦ & le peuple fut^xtrememenf f^ 
tigue\ l * . : 

js. Puis il fe jetta fur le butin, & 



jien que le peuple fut fort fatigue\ 

S9. Et Jonathan dit; Mon pe>e a 
trouble* le peuple du, pays* Voyez , je 
vous prie, comme itfes yeux font £clair- 
cis , pour avoir un pfcu gofltf de ce 
jniel. 

'30. Si le peuple avoit aujourd*hui 
biejn man$e" de ia dlpeuille de fes en- 
ntmis qu'il a trouve>, oombien lad£- 
faite des Philiftins n'en auroit-elle pas 
4te* plus grande? 

;3V <#«* ■&$** done il* battifent 



ils prirent des bribjs , - des bceftfs , _ 
des veauX , & ils-/«, ego*g4re!nt *u*Ti 
terre; & |e peuple les mangeoit avec 
le fang. - • 

33- Et on Bt raport a SailJ, di&nt: 
Voici le peuple pe"che contre l'Eiernel^ 
mangeant la chair avec le feng. Etil 
dit : Vous avez tranfgrefl* L$ Loi ds 
Dieu: Roulez aujourd'hui Utte graitde 
pierre vera moi. 

34. Et Saiil ait ; Allez qa& 14 par, 
mi le peuple , & dites leur que chacurt 
amene vers ntoi fon taureau , & cha- 
cun fes brebis; ^t vous les £gorgerez 
ici , & vous les mangerez , & vous n« 
picherez point contre PEtern el , en 
mangeant /* chair avec le fang. Etr 
chacun du peuple ame«a-fofl taureau 
a la main cette nuitwla , & ils let ^gor^ 
g^rentpla, 

35. Alors Saiil b4ti't un autel a TE< 
ternelj £T ce fut le premier autel qu'il 
batit a l'Eternel. ' 

36. Puis Saiil dit : Defcendons St 
pourfuivons de nuit les Philiftins , * 
piilons,les-, jufqu*a - ce que le matin 
foit venu , & n'en laiflbns pas un de 
refte. Et ils dirent : Fai tout oe -qui 
te femble bon, ' Mais le Sacrificateur 
dit: Aprochons nous ici de Dieu. 

37* Ators Saiil confulta Dieu , dui 
fant :■ Pefcendrai-je aftti de pourfui* 
vre les -Philiftins Z les livrtras-tu en- 
tre les mains- d'Ifrael ? B* fl ne lui don* 
na point alors de r^porife, . • 

38. Et SaUlditi J&e toutes les com. 
pagnies du peuple s'aprochent- d'ici t 
& fachez S? voyez comment le pe'. 
ch6 eft aujourd'hui venu parmi nous, 

39. Car PEternel eft vivant , lui qui 
de*livre Iiraei f qu'encore que cela eut 
€ti fait par mon fils Jonathan , \\ 
en mourra. certainement. Et aucun 
de tout le peuple ne lui repondit rieni 

40. Puis il dit a tout IfraSl ; Met* 
tez vous d*un cdt^ , & nous ferons de 
1'autre cflti v moi & Jonathan mon fils. 
Le peuple repondit a Saiil : Fai tout 
ce qui te femble bon. .' 

41. Et Sattl dit a rEternel le !Di*u 
d'Ifrael'? Fai connoitre eelui qui eft- 
innocent. Et Jonathan 8c Sattl firent 
faiiis, & le peuple ^cliapa. 

4s. Et Sattl dit: Jettez le fort entra 
moi 8c Jonathan mon fib. Et Jonathan 
fut faifi. 

43* Alors Sattl dit a Jonathan c De. 
clare-moi ce que tu as fait. Et Jona- 
than le lui declara, & dit: II .eftvrat 
que |*ai gout^, avec le bout dt mon 
baton qwe ?*&& en maht t un peu^d<r 
miel; m%-vdicii N je-moatrai% -: r|i.-o 

a£ Etr Sattl dit: Qfae Dieu rmeipm. 
mitt* Udv^tmeat, fi tu< ne-meur* cet- 

tai- 
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taineinent Jonathan. 

45. Mais le people dit a Saill ! Jo- 
nathan qui a deiivre* Ifrael , d*une ma- 
niere fi merveilleufe , mourroit-il ? Ce- 
la ne fera point; PEternel eft vivant: 
fi un fad des cheveux de fa tetetom- 
be fur terre; car il a aujourd'hui 
•fait un grand exploit avec Dieu. Ainfi 
le penple deHivra Jonathan , & il ne 
mourut point. 

46. Puis Saill s'en retourna de la 
poutfuite des Philiftins 8c les Philif. 
tins s*en allgreftt en leur pays. 

47. Saul done regna fur Ifrael, & 
fit la guerre de tous c6t£s contre fes 
innemis, contre les Moabites, & les 
Hammonites , contre les Idumlens , 
contre les Rois de Tfoba t & contre 
les Philiftins ; par tout ou il fe tour- 
noit, il mettoit tout en trouble. 

48. II leva audi une armle, & bat- 
tit les Hamallkites , . & il de^ivra If- 
rael de la main de ceux qui le pil- 
loient. 

49. Or les fils de Saul fcoient Jo- 
nathan , Jifqui , 8c Malkifcuah ; & 
quant aux noms de fes deux filles , le 
nom de l'.ain£e it oit Me~rab , & lenoni 
de la cadette fait Mical. 

y SO. £t le nom de la femme de Saill 
itoit Ahinoham » fille d'Ahim&hats . & 
le nom du Chef de fon flnti6e etoit 
Abner, fils de Ner, oncle de Salil. 

51. Et Kis pe*re de Saul , & Ner pe*- 
re d'Abner etoient fils d'Abiel. 

52, Et pendant tout le terns de Saul 
il y eut une forte guerre contre les 
Philiftins; & auffitot que Safl! voyoit 
quel que bomme fort, & quelquehomme 
yaillant , il le prenoit aupres de lui. 

REFLEXIONS. 
TL faut remarquer ici, I, .Le courage 
x & la piete* de Jonathan, qui pritla 
feTolution d'attaquer les Philiftins; 
mais qui , avant que d'exlcuter fon 
entreprife , voulut s'aflTurer par le -wo- 
ven d'un figne, fi Dieu la beniroit. 
JI. L'heureux fucces que Dieu lui don- 
na fit voir que Pentreprffe de ce Prince 
& fa perfoune lui Itoient agrlables ; 
la deTaite de la garnifon des Philif- 
tins, & un tremblement de terre que 
pieu envoya , les jetta dans la frayeur 
& dans le deTordre » enforte qu'ils fe 
tue>en" '-- -ns les autres , 8c que 
les Ifi en firent un grand car- 

nage, tie Dieu fut irate* contre 

Salil f ■* — «— ^«nt lui accorder 

cette v it dans cette oc- 

cafionle p , parlemoyen 

de Jonath; un Prince crai- 

gnant Piei Dieu decor- 

de.quelqui ces a des per- 

Tonnes qu Hgnes , n6n a 

caufe (Pell ais a caufe de 

fa gloire, ur qu'il portf 

ft eeux qui le craignent. Pour ce qui 
eft dn ferment a.ue Satf! at- faire a ion 



armle , de ne rien manger tout ce 
jour-la , il faut y faire ces quatre re- 
flexions : La prlmilre , que ce ferment 
fut fait inconfiderlment , 8c qu'il man- 

?[ua d'avoir des fuites funeftes ; ce qui 
ait voir que Ton doit Iviter avec {bin 
les fermens timeraires & les voeux in* 
confiderls. II. II faut remarquer, que 
Dieu ne donna aucune rlponfe a Saul 

}ui le confultoit , & qu'il permit que 
onathan qui n'avoit pas fait ce fer- 
ment , 8c qui Itoit innocent , fut d£- 
Couvert par le fort Dieu le voulut 
ainfi , tant pour faire fentir a Saul le 
p£che" qu'il avoit commis par ce fer* 
ment tgmeraire qu'il avoit fait faire 
au peuple, que pourmontrer combien 
Pon doit refpe&er le ferment, &avec 
Quelle exa&itude il doit etre garde\ 
III, On voitque quoi que Saiil fOt re- 
belle aux commandemeps de Dieu , U 
fit cependant paroitre un grand zele, 
en defendant au peuple de manger 
du fang , & en ordonnant meme que 
Jonathan fon fils mourut. Celt la le 
caraftere des hypocrites; ils jugent f6- 
vehement les autres, & ils parouTent 
meme zetes pour la gloire de Dieu , 
dans de certaines occafions ; pendant 
qu'ils ne fe reconnoifient ni ne fe con* 
damnent point eux.memes , 8c que » 
dans les choles qui font les plus im- 
portantes, ils violent les commande. 
mens du Seigneur. Enfin, Dieu ga. 
rantit Jonathan ; & apres s'&tre fervi de 
lui pour d^truire les Philiftins, il ne 
permit pas qu'on le fit mourir. CeU 
montre qu*6n ne doit jamais condam- 
tier des innocens , ni commettre aucu- 
ne injuftice , fous pr^texte des fer- 
mens que Ton peut avoir fait , ni par 
quelque autre con(ide>ation que ce puiC 
le dtre ; mais qu'il faut plut6t proteger 
& d^fendre Pinnocence dans toutes lor* 
tes d'occafions. 

CHAPITRE XV f/ 

Saiil faifant la gutrre aux Hamatfkites , 

epargna +Agag leur Roi , £T (eur mtiU 

leur butin , contre Vordre exprts du Set* 

-. gntur i y a caufe de quoi Samuel , fans 

avoir igard aux cxeufes de Saul , lui 

■ declara que Dieu C avoit rejette. Co 

Prophete commanda enfuite $e fain 

mourir *Agag , £T s*en alia a Rama t 

fam plu* revoir Saul. 

(\R Samuel dit a Saiil : L'Eternel m'$ 

>- / envoys pour t'oindie afin d*6tre Roi 

fur mon peuple , favoir fur IfraSl i 

Maintenant done ^coute les paroles de 

PEternel. 

2. Ainfi a dit PEternel des armies > 
J'ai rapell^ en ma memoire ce qu'a 
rait Hamalck a Ifrael , comment il s'op* 
pofa a lui fur le chemin quand il mon>» 
toit d'Egypte. ■ ± 

3. Va maintenant , 8c frape Ham»r 
lek , & detruifcz a la faqon de r inters 
dit tout ce qu'il a , 8c ne P6pargnez 

point ; 
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point ; mais fai mourir tant les hom- 
ilies que les femmes , tant les grands 
que ceux qui tettent , tant les bceufs 
que les brlbis , c7 tant les chameaux 
que les anes. 

4. Saul done affemWa a cri publif 
le peuple , & il en fit le dlnombre- 
ment a TelaVm % & il fe trouva deux 
cent mille hommes de pie* , & dix mil- 
le hommes de Juda. 

5. Et Saul vint jufqu'A la ville de 
Hamalek , & il mit des embufcades 
ilans la valine. 

6. Et Sattl dit aux Keniens : Allez , 
retirez-vous , defcendez du milieu des j 
Hamal£kites , de peur que je ne vous 
envelope avec eux ; car vous ufatesj 
d'humanite" envers tous les Enfans d'lf-! 
rael , auand ils mont^rent hors d'E- 
gypte. Et les Klniens fe retirement du 
milieu des Ham al^ kites. 

7. Or Salil battit les Hamallkites, 
depuis Havila jufqu'a Sc.ur , qui eft vis 
A vis de l'Egypte. 

8. Et il pnt vif Agag Roi d'Hama- 
lek ; mais il fit paffer tout le peuple 
au fil de V€p6e , a la ra<;on de l'inter- 
dit. 

9. Cependant SaUl & le peuple 6par- 
gn6rent Agag & les meilleures brgbis , 
les meilleurt bceufs , les betes graiTes , 
les agneaux, & tout ce qu'il y avoit 
-de bon ; & ils ne voulurent point les 
detruire a la faqon de l'interdit; ils 
d6truifirent feulement A la faqon de 
l'interdit tout ce qui itoit m^prifable 
& de peu de valeur. 

10. Alors la parole de TEternel rut 
adreilSe A Samuel , difant : 

11. Je me repens d'avoir Itabli Sattl 
pour Roi ; car il s'eft dltournl de moi , 
& il n'a point execute* mes paroles. 
Et Samuel en fut fort fAche* , & cria 
A 1'Eternel toute cette nuit-lA. 

12. Puis Samuel fe leva de bon ma- 
tin , pour aller au devant de Sattl. Et 
on fit ce raport A Samuel , & dn lui 
dit: Saijl 6toitvenu A Carmel , & voi- 
ci il s'£toit fait la dreffer une place , 
mais il s'cit eft rltoume* , & paifant 
autre il eft defcendu A Guilgal. 

13. Ouand Samuel fut venu A Sattl, 
Sattl lui dit : Tu et beui de l'Etemel i 
j'ai exicute* la parole de I'Eterncl. 

14. Et Samuel dit : Quel eft d9ncce 
blelement de bre*bis qui retentit a mes 
©miles , & ce muglement de bceufs 
que j'entens? 

15. Et Sattl report dit : lis les ont ame- 
nds des Hamaltkites; car le peuple a 
<pargne Its meilleurs brebu , & les 
meilleurt taureaux , pour les (acrifier 
A l'Etemel, ton Dieu , & nous avons 
ditruit le refte A la ftujon de l'interdit. 

1$. Et Samuel dit A Sattl : LaiiTe- 
imoi te declarer ce que 1'Eternel m'a 
ditxettc Jiuit, Et il lui ripondit ; Parle. 

17. -Samuel done dit : N'eJl-iX pas vrai 



que lors que tu £tois petit A tes yeux , 
tu m ite fait le Chef des Tribus d'lf- 
raiU , & que l'Etemel t'a oint pour Roi 
fur IfraSl ? 

18. Orl'Eternel t'avoit enVoye^ en cet- 
te expedition, & t'avoit dit : Va , & 
d&rui A la facon de l'interdit ces pfc. 
cheurs, / avoir les Hamallkites , & fais 
leur la guerre jufqu'A-ce qu'ils foient 
eonfumls. 

19. Pourquoi n'as-tu pas obfi A la 
voix de 1'Eternel, & pourquoi t'ds tu 
jett6 fur le butin , & as-tu fait ce qui 
deplait A 1'Eternel ? 

20. Et Sattl ripondit A Samuel : J'ai 
pourtant ob€i A la voix de 1'Eternel » 
& je fuis alle" oar le chemin par le- 
quel l'Etemel m'a envoye* ; & j'ai ame* 
ne* Agag Roi des Hamalgkites ; mais 
j'ai detruit A lafa^on de l'interdit let 
Hamallkites. 

21. Mais le peuple a pris des br6- 
bis & des boeufs du butin , comme des 
prlmices de l'interdit , pour {acrifier A 
1'Eternel ton Dieu A Guilgal. 

zz. Alors Samuel dit : L'Etemel 
prend-il plaifir aux holocauftes & aux 
facrifices , comme A ce qu'on obeWe A 
fa voix ? Voici., Ob^lr vaut n|ieux que 
facrifice » fe rendre attentif a. la voix 
de Dim vaut mieux que la graiiTe des 
moutons. 

23. Car la rebellion eft autant que le 
p^ch^ de deviner ; & la reTiftance lui 
deplait autant que les idoles & les mar- 
moufets. Parce done que tuas re|ett6 
la parole de 1'Eternel, il t'a aufli re- 
jette* , afin que tu ne fois plus Roi. 

24. Sattl ripondit A Samuel : J'ai pe*. 
che* , car j'ai tranfgrefle* le commande- 
ment de 1'Eternel A tes paroles ; par<* 
ce que je craignois le peuple , & j'ai 
ob£V A fa voix. 

25. Mais maintenant , je te one , par- 
donne-moi mon plche* , & reviens avee 
moi , & je me profternerai devant 1'E- 
ternel. 

26. Et Samuel dit A Sattl : Je ne re- 
tournerai point avec toi ; car tu as re- 
jette la parole de l'Etemel , & 1'Eter- 
nel fa rejett^ , afin que tu ne fois 
plus Roi fur Ifragl. 

27 • Et comme Samuel fe tournoit 
pour s'en aller , Saul lui prit le pan de 
Ion manteau, qui fe d^chira. 

28. Alors Samuel lui dit: L'Etemel 
a aujourdtiui dlchire' le Royaume d'If. 
raiil de deiTus to! , & il Pa donn6 a 
ton prochain , qui eft meilleur que toi. 

29. Et en eftet . celui qui eft la for- 
ce d'ltraei ue raendra point ♦ & il ne 
fe repentira point; car il n'*/?pas un 
homme , pour fe repentir. 

30. Et Sattl ripondit .• J'ai p^ch^; 
mais honore-moi maintenant f je te prie, 
en la pretence des Anciens de mon 
peuple., &: en la prefence d'llracil, fc 
reviens avec moi, &Je me profterne- 
rai 
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rai devant l'Eterne] ton Dieu. 

31. Samuel done s'en retourna, 8c 
fuivit Saul ; & SaUl fe profterna devant 
rEternel. 

32. Puis Samuel dit : Amenez-moi 
Agag Roi d'Hamalek. Et Agag vint a 
llii, faifant le gracieux. Et Agag di- 
foit : Certainement Tamertume de la 
mort eft naffte. 

33. Mais Samuel lui dit : Comme 
ton tp£e a prive" les femmes de I ears 
enfahs , alnli ta m£re entre les fem- 
mes fer*priv£e d'un fils. Et Samuel 
fit mettre Agag en pilees devant TE- 
ternel a Guilgal. 

34- Puis il s'en alia a Rama; & Saul 
monta en fa maifon a Guibhat-SaUT. 

35- Et Samuel n'alla plus voir Saul 
jufqu'a fa mort ; mais Samuel pleuroit 
Saul, parce que TEterneLs.'etoit repenti 
4'avoir 6tabli Saiil pour Roi fur Ifrael. 

REFLEXIONS. 
IL v a d'importantes confutations a 
1 faire -fur Thiftoire qui eft raporte*e 
dans ce chapitre. La prlmi6re regar- 
de.leplchl de Saiil, qui, contre Tor- 
dre exiles de Dieu , Ipargna le Roi 
4es Ha.tnal£kites, & leur meilleur bu- 
tin & & la mantere dont Samuel reprit ce 
prince defadcTobliflauce. Celanous ap- 
prend qu'il ne nous eft jamais permis 
d'expliquer Jes commandemens de Dieu 
fuivant nos propres penfees , ni d'en 
omettre la moindre partie, par quel- 
que raifon que ce puifle fttre ; mais 
qu'il taut obe"ir en fimplicite' de coeur 
i tout ce que Dieu nous commande , 
fans chcrcher des pretextes pour nous 
en difpenfer. Saiil vouloit s'exeufer , 
en dilani qu'il avoit obtf en parti e 
' aux ordres de Dieu , & en alllguant 
l'intemion qu'il avoit d'honorer Dieu 
en facrifiant Jes betes que Ton avoit 
Ipargnles. Mais le Prophete rejetta 
toutes ces-excufes , & Centura torment 
Saul 4e _fa-<leTob£iflance. II n'ya au- 
cuae excufe qui puuTe nous juftifier 
Levant. Djeu 9 lors qu'il nous a fait con- 
noitre fa volonti d*une manure clai- 
re .Jr., ex prefix , & que nous la violons, 



finclre , 8c que ce n'e*toit que la crain- 
te d'ttre depouille* de fon Royaume , 
& de tomber dans le mlpris, qui le 
faifoit agir. A caufe de cela Samuel 
perfifta a lui declarer que Dieu Pavoit 
rejette* , 8c mtme il le quitta pour tou- 
jours & ne le revit plus. La douleur 
que les mlchans font paroitre , n'eft 
pas toujours une vraie repentance ; ce . 
n'eft fouvent qu'une douleur felon le 
monde;c'eft pourquoi Dieu, qui con* 
noit les coeurs, n'v a point d'egard, & il 
les abandonne , lors que leuMnalice eft 
parvenue* a fon comble. 

CHAPITRE XVI. 
Le Prophete Samuel oint David four etrt 
Roi du peuple d* Ifrael ; £T Saul etant 
trouble far unjnauyait efprit , Da- 
vid eft appelle aupres de lui pour It 
foulager, 
CT TEternel dit a Samuel : jufqu'a 
*■* quand t'aftigeras-tu pour Saiil , puis 
.que je l'ai rejette* , afin qu'il ne rdgne 
plus fur Ifrael ? Empli ta come d'hui- 
le , & vien , je t'envoierai vers IfaX 
BethMhlmite ; car je me fuis pourvu 
d'un de fes fils pour Roi. 

2. Et Samuel dit: Comment irai-je. 
la ? car Saiil J'ayant apris me tuera ; 
& rEternel repondit : Tu emmeneras 
avec toi une jeune vache du troupeau ; 
& tu diras : Je fuis venu pour Veri- 
fier a TEternel. 

3. Et tu inviteras Ifai au facrifice : 
Je te ferai (avoir la ce que tu auras 
a faire, & tu m'oindras celui que je 
te dirai. 

4. Samuel done fit comme rEternel 
lui avoit dit , & vint a $ethUhem , & 
les Anciens de la ville tout efFrayfs; 
vinrent au devant de lui , & dirent ; 
Ne vien*~tu que pour nitre bien ? 

5. Et il repondit: Je ne viens que pour. 
vdtre bien. Je fuis venu pour iachfier 
a TEternel : Purifie2 vous , & venez 
avec moi an facrifice. II fit auffi pu- 
rifier Ifa'i 8c fes fils , & il les invita 
au facrifice. 

6. Et comme ils entroient , ayant vu 
Eliab , il dit en lui m&me : Certaine- 



$e)a npus montre de plus , que c' eft, men t TOint de TEternel eft devant lu!. 
en vain qu'ron pretend honorer Dj«u : , 7. Et TEternel dit a Samuel : Ne 
quand on s ? 4carte de ce qu'il a "pref-'pren point garde a fon viiage , ni a 




qui 
dalatrii 
IU.» 
SaUl fi 
naces d 
lui tai 
te : , « 
Dieu 5 
ques d 
ua, ^a 



grand que iV-j v 8. Et Ifai apclla Abinadab , & le fit 
!r a fa voixjpafler devant Samuel, & Samuel dit : 
.-marquer que L'Eternel n'a point choifi ceiui-ci non 
res & des me- plus. 

s conjura de 9. Et Ifai fit pafler Sqamma , & ba- 
rn de fa fau- muel dit:. L'Eurnel n'a point choifi 
lui, mais que celui-ci non P^us. 
par lt% mar- 10. Ainfi I£ai fit pafler fes fept fils 
t Prince don- devant Samuel, ft Samuel dit a Ifai : 
ee.n'ewit pas L'Eternel n'a point choifi ceux-ci. 

II. Pais 
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11. Puis Samuel dit a IfaY: Sont-ce 
la t6us tes enfans? Et il repondit: II 
refte encore le plus jeune ; mais voi* 
ciil pait les bribis. Alors Samuel dit 
a Ifai : Envoie le chercher ; car. nous 
ne nous mettrons point a table , juf- 
qu'a-ce qu'il foit venu ici. 

12. II l'envoya done apeller. Or il 
itoit blond, de bonne mine , & beau 
de vifage. Et l'Eternel dit a Samuel : 
Live-toi & oins-le ; car e'eft celui la. 

13. Alors Samuel prit la corne d'hui- 
le , & l'oignit au milieu de fes frires , 
& depuis ce t ems-la Pefprit de l'Eter- 
nel faifit David. Puis Samuel feleva, 
& s*en alia a Rama. 

14 Et i'efprit de PEternel fe retira 
de Saul ; & un mauvais efprjt envoye 
par l'Eternel le troubloit. . 

15. Et les ferviteurs de Saiil lui di- 
rent: Void maintenant, un mauvais 
efprit invoyi de Dieu te trouble. 

16. Que le Roi ndtre Seigneur dife 
a 4es ferviteurs qui font devant toi , 
fit'ils cherchent un homme qui fache 
jouBr de la harpe ; & quand le m4u- 
vais efprit envoye de Dieu fera fur toi , 
il en jouSra v & tu en (eras foulagi. 

17. Saiil dotic dit a fes ferviteurs : 
Je Vous prie , trouvez-moi un homme 
qui fache bien jouer des inftrumens, 
8c amehez le moi. 

18. Et run de fes ferviteurs repon- 
dit & dit : Void , j'ai vu un fils d'l- 
fitf Bethlihimite ,, qui fait jouer des 
mftromens , & jjui eft Fort , vaillant , 
& guerrier , qui parle bien , bel hom- 
me , & PEternel eft avec lui. 

19. Alors Saiil envoya des meflagers 
* -"- 'ui dire: Envoie-moi Da- 

li eft avec les bribis. 
prit un ane charge de 
aril de vin , & un che- 
& il les envoya a Saiil , 
fils. 
d vint vers Saiil , & fe 
t lui 1 & Saul l'aima fort, 
Ecuyer. 

__. envoya dire a IfaY: Je 

te prie que David demeure a mon fer- 
vice ; car il a trouvi grace devant moi. 
23. Quand done le mauvais- efprit 
envoye de Dieu itoit- fur Saiil, David 
prenoit fa harpe , & il en jbuoit » 8c 
Saiil en itoit ioulagi & s'en trouvoit 
bien , parcc qiie le mauvais efprit fe 
retiroit de lui. 

REFLEXIONS. 
t Es deux ivinemens qui lout ici ra. 
J - J portis font remarquaMes. Le pre- 
mier eft le choix que Dieu 'fit de Da- 
vid pour etre Roi. Sur quoi nousde- 
Vo'ns Erire ces deux conftderations : L'u- 
ne , qu'afin qn'il parut que David itoit 
appejii a r£gner , tout de memc que 
Saul Pavoit eti , Dieu votilut qu'il fut 
ohit parle meme Prophetequi avoitl 

sr* '* ■ - " 



vid Cut le plus jeune des fils d'IfaY t , 

Dieu le fit oindre par Samuel , & qu'il 

le prit d'entre les bribis pour ritever' 

fur le trone , parce que e'etoit un hon>. 

me felon fon ccpur. L'inftruftion que 

cela nous donne , eft , que Dieu -rait 

choix de ceux qui ont un cceur bon' 

&' droit. & que, comme le Prophdte 

Samuel je dit v : Le Seigneur nU point' 

Regard a te A quoi J homme a egard; 

que Phomme regarde ace qui a de Cap pa*' 

rence^mau que Dieuaegara autaur. L'au- 

tre ivinement que ce chapitre rappor* 

te , eft, que Saul fut troubli par un 

mauvais efprit, e'eft-a-dire par utie 

miiahcolie noire ; & que David au con- 

traire fut,rempli de l*Efprit faint $ qu<r 

rafcme Dieu fe fervit de David pour 

foulager Saiil dans les acces de fonv 

mal. Par la la Providence priparoit 

les- chofes a rilivation de David fut- 

le trdne , en le rendant recommanda- 

ble a la cour de Saul. Au refte-, Pexi 

emple de Saiil , qui, apres avoir re- 

cu 1' Efprit de Dieu , fut livri a un 

mauvais efprit « nous montre ce <qui 

arrive a ceux qui fe rendent indigrtts 

de la grace divine : lis en font prives v 

leur itat devient meme plus ftinVfte, 

&^ cdmme Ndtre Seigneur J^fus-Chrilt 

le dit dans l'Eyangilet: Le mmvau eft 

prit rentretn eux t & *leur demiere eon*' 

dition'deviont tire, que la premieres 

C FLA PIT RE %VII. 

Let Vhilift ins font la guerre aux Ifrai* 

litei, &• un G4*nt, nemme Goiittthi 

defie le'feupU r d? I frail , £T Vofrtdj' 

combattre cdntrt celui qui fe prefentt* 

toit; cc* {keperfonhe rfofafiiirt.EM* 

fuiie Dav$d ,/aJfurantfur -le fecouts d< 

Dieu % fe prefente pour combattre rta* 

tre QoUathi il 4e tue , £T Its IfraeCi* 

Us remporteut une grandeViitoire l fki' 

les Phiftftitu; * .-• .* 

f)R les Philiftins affembKrent 4eur^ 

^ armies- pout combattre , & Hs fw? 

rent afiemblw J Sdco , qui" eft' de Jw-* 

da; ils oam^irent entre Sock 8c ,( HM 

z^ca , fur la frontiere de Damminil '"■ 

2. Satil n»«* ceux d'KraH $*ai»m- 1 
bllrent, &• eampirent e* 1ft Wtftee^iftr 1 
ch*ne , & ih fe rangereift ien' or*drfe' 
de bataille , pour rencontrer les Philrf* 
tins. - 1 . v , j-.: 

3. Or les Philiftins 4toitnt far ime 
montagne du cdti de dec.a» & les I?*, 
raelites- itoient iur une duttt^ rnvntat' 
gne du cote* de dela ; de tone que lit' 
vallee . itoit entre deux. 

4- Alors on vit fortif du camp des' 

Philiftins un homme qui it prilentoit; . , 

entre les deux armies' , & qui s'appel- 

loit Goliath : 11 etoit de Oath \ il avoit 

fix coudies, 8c une palme de hattt. - 

^.11 avoit un cafque d'airaln fur la 

tete , & il itoit arme d'une ciHrafle a 

,. ... icailles ; & fa cuirafle pefoit cinq mii- 

oint Saul. L'autre*, qTie^iett-queDa-1% ficles d'airam. - 

6. II 
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6. II "avoit auffi des cuifEutis d*ai« 
tain fur fes caiffes , & un bouclier d'ai- 
tain eutre les . epaules. 
' 7. La hampe de j &l halebarde fait 
cOmme Penfuble (Tun tifleran, & Ton fer 
pefoit fix cents ficles de fer ; Jfc celui 
qui portoit fon booclier marchoit de- 
tanf lui. 

8. n fe preTentoit donfc , & crioit 
aux. rangs'a'HraM , & lettr difoit': Poiir- 
quoi fortez-vous pour vous ranger en 
bataflle ? Ne fuu-\e pas Phi li (tin ; & 
Wis , n'etes-yous pas ferviteuts de 
SaQl ? Cnoififlez un homme d'eritre 
vons , & qu*il defcende fur fe bat- 
tre *vec noi. 

9. £■« s'il a Pavantage fur m*i en 
comtjaitant avec moi , & $11 me tut , 
npos Vous ferons aflujettis .; , . mais fi 
fai Pavantage fur lui , &d je le tue" , 
vcms rious ferez afTujettis\ & vous nous 
fervirez. 

10. Et le PhilHtfn dilbit : Pai des- 
honored aujourd'hui les batjrifies ran- 
ges d'Ifraei, en leu* difarit :' DWue2- 
moi un hOmme , & nous cbifiDattrOtis 
tnfemble. 

11. Mais Saul & tops les Iftaelites 
ayant entendu les parties du Pmjiftin, 
furent etonries , & eurent une tort gran- 
de pe*** 

12V 1- 

ihe E .t 

nomn n 

ftoit ^ is 

perfoj 1. 

• 13. ft 
Ifai i i- 
vi Sai is 
fils qi ?- 
pelloi e- 
cond i* 
ma. 

14 & 

les t 

- IS. »it 

4'aut *- 

bis d 

"16, a- 

tin & iji 

pendant quarante jours. 

17. Et Ifai dit a David fon fils : 
Pren maintenant i pour tes freres un 6 

Sha die froment rdti & ces dix pain's , 
c porte-les en. diligence, au camp a tes 
fWres. 

* IS. Tit porteras auffi cas dixfroma. 
ges de la it au Capitaine de leur mil* 
fier j & ' tu vifiteras* tei . freres^ofcr/i- 
voir sHU fe portent bien ; & tu men 
apbrteras quel qua nouvelles certaines. 

" 19. Or Saul , & eux , & tous ceux 
d'lUragl itoitnt dans la valle*e du che 
fife , pout combattre contre les Philii 
tins. 

20. David done fe leva de bon ma- 
tin , & laifla les br^bis en garde at 
^rger i puis ayant pris fa ehatge , il 



s'en alia , comme fon pere liaY lui a- 
voit command^ , & il arriva au lieu 
ou e"toit le camp ; & Parmie 6 to it for- 
tie pour fe ranger en bataille , & on 
jettoit de grands cris pour la bataille. 

21. Car les Ifraelites & les PhilU- 
tins avoient rang£ annle contre arme'e. 

32. Alors David fe dechargea de fon 
fardeau . le laiflant entre les mains de. 
celui qui gardoit le bagage & courut 
au lieu ou e^tolt U bataille rangle , & 
j itun artiv^ il demanda a les frlres 
s'ils fe portolent bien. 

23. Et comme il parloit, voici cet 
homme qui fe preTentoit entre les deux 
armees , qui s'apelloit Goliath le Phi T 
limn , £T qui ettit de Gath , de Panne* 
des Philiffuas, s'avanqa, & prononc.a 
les memes difcours quil avoit pronou^ 
c^s auparavant ; & David les entendiu 

24. Et tous ceux dlfraSl voyant cet 
homme-lA s'enfuioient de devant lui, 

Sf tTPn\Mt%\errt t\* iwnr 

il difoit: N»a^ 
v n homme la 

q nonti pour des* 

h rouve quelqu*un 

q omblera de ri- 

f ra fa fiUe t & 

il 11 de fon p4re 

d •* en Tfrael. 

1 aux gens qua 
leur dit:.Q.uel 

le qui aura tud 

a ote* Poprobre 

Sui tft ce Phi. 
eshonorer aim 
.. b wv- u u Dieu vivant % 



27. £t le peuple lui r6p6ta ces mf. 
mes paroles-la » & lui dit : C'eft la 1* 
bien qu'on fera a Puomme qui l^ura 
tu<. , 

28. Et quand Eliab fon fr^re ain^ eut 
entendu qu'il parloit a ces gerts4A * fa 
colore s'embrafa contre David , & il 
lui dit: Pour<juoi ds-tu defcendu? 3^ 
a qui as-tu laifl^ ce peu de brebisqu* 
nous avons a la campagne ? J[e cpn- 
nois ton orgueil > 8c la malice de |on 
cceUr , que tu 4s defcendu pour vofr 
le combat 

29. Et David repmdit: Qu'ai-je fait 
maintenant ? Y a.t-il dequoi ft fncbert 

30. Et s^taint detourae* de celui-la« 
il alia vers un autre , & lui dit . Its 
mftmes paroles; & le peuple lui rt* 
pondit de meme , comme la premif* 
re fois. • 

31. Et les paroles que David avoit 
dites , ayant ete entenduts , furent ra- 
port^es a Saiil; & il le tit venir. 

32. Et David dit a SaUl : Que per- 
fonne ne perde courage a caule de cet 
homme} ton ferviteur ira, & combat- 
tra contre ce Pbiliftin. 

33. Mais SaUl dit a David: Tu nt 
faurois aller contre ce Philiftin pour 
combattre contre lui » car tu n'a ou'xm 

jeune 
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jeune homme , & lui eft un homme i 47. Et toute cette aflemblle. (aura que 
de guerre des fa jeunefTe. PEternel ne ddlivre point $ar £pe^ , n} 

34- Et David repondit a Satil : Lor/'par halebarde; car ce combat appartrent 
... *— r~_..:^.._ —•«.-•* 1— u-*u:„ -i- a PEternel , qui vous iivrera entrees 



ton ferviteur paiftbit. les br6bis de 
Ion p6re, ii arriva qu'un Lion vint, 
& un Ours , & jl$ emportoient une 
brlbis du troupeau. . 

35. Mais je fortis apres eux , & je 
les frappai , & j'arrachai la brtbu de leur 
gueule i & comme ils fe levoient coji- 
tre moi , je les faiiis. par la machoi- 
re , & je ley frapai ,' & jfe les tuai. 

36. Ton ferviteur done a tu6 & un 
Lion & un Ours ; & ce Philiftin , cet 
incirconcis fera comme Puri d'eux ; car 
il a deshonore* les batajlles rangers du 
Dieu vivant 

37. David dit encore: L'Eternel qui 
m'a de7ivre" de la griffe du Lion , & 
de la patte de l'Ours , me d^livrera en- 
Core de la main de ce Philiftin. Alors 
Saul dit a David : Va , & que PEter- 
nei foit avec toi ! 

,JS. Et Saul fit ai-mer David de fes 
armes , & lui mit fon cafque d'airain 
fur la tete, & le fit armer d*une cui- 
rafle. 

39. Puis David ceignit V6p6e de Saul 
fur fes armes , & fe mit a marcher ; 
car 'jafnait il ne Pavoit eflaye\ Et Da- 
vid dit a Saul : Je ne faurois marcher 
avec ces armes ; car je n'y fuis pas ac- 
Coutume\ Et David les dta de deflus 
lui. 

40. Mais il prit fon baton a fa main , 
& fe choifit du torrent cinq cailloux 
Wen unis , & les mit dans £a panetjfr. 
re de berger qu'il avoit , & dans fa po- 
che" , & il avoit fa fronde en fa main , 
& il s'aprocha du Philiftin. 

41. Le Philiftin aufli vint & s'avan- 
ca & s'aprocha de David , & Phom- 
me qui portoit fon beadier tnarchoit de- 
▼ant lui. 

'42. Alors le Philiftin regarda , & vit 
David, & le mtyrifa ; car c'6toit un 
jeune homme blond , & beau de vifage. 

- 43. Et le Philiftin dit a David : Sta- 
le tin chien , que tu viennes contre moi 
avec des hatons ? Et le Philiftin mau- 
dit David par fes dieux* . . . , 

- 44- Le Philiftin dit encore a David : 
Vien vers moi , & je donnerai ta chair 
aux oifeaux du ciel , & aux bdtes des 
champs. 

45.. Et David repondit au Philiftin: 
Tu viens contre moi avec Peple , la h*. 
lebarde , & le bouclier ; mais moi je 
Wens contre toi au nom de PEternel 
des armies , du Dieu des batailles ran- 
gers d'lfrael , que tu as deshonore\ 
• 46. Aujourd'hui PEternel te lrvi 
ehtre mes mains ; je te fraperai , 
t'dterai la tete , & je donnerai aujour- 
d'hui Jes cadavres du' camp des Philif- 
tins aux oiieaux des cfeinr, & auxani- 
maux de la tcrre , & tmite la terre fau- 
ra qu'Iirati a im Dten 



KW9$ 
mams. •• ' * 

48. Et il' arriva, des que leEhJlifr 
tin" ft rut lev6 , & qu'il Tut venli ?& 
pro-chant pour rehcontrer J)ayid, 7 qnc 
DAfvtd fe ftata, & courut an lieu du 
combat "poiir rencontrer le PhilifUlt. \ 

49- Alors David ayant.mis la maty 
a fa pannetie>e , en prit une Pierre.- 
la jetta a,vec fa fronde , & en frapa le 
Philiittn au front , tellement que la pierr 
re s'enfonqa dans fon front » .& il torn*! 
ba le vifage contre terre. 

so. Ainfi David , avec une fronde &, 
une pierre rut plus fort que le Fhiliu 
tin , & il ftapa le Philiftin , & le fig 
mourir , & cependaut David n'avdit 
point d^p^e a la main. 

U- David, done courut, fe jetta fmf 
le Philiftitf , ptit fon e*pde , la tira d» 
fourreau ; te'tua% & lui en coupa la 
tdte," Et lies Philiftins ayarit vft que 
leu^'hbmme fort' £toit mort , s'enful. 

d'lfraSl & de Judafc 
rent de grands cris de 
irent les Philiftins'^ 
& jufqu'aux partes 
is Philiftins bleffe*$ ^ 



>ar le chemin de S< 
Gath , & jufqu'd 



A 



is d v Ifra6l ^tant reve- 
n ite des Philiftins piU 

rit la t*te du Philit 
t depuis a J^rufalem n 

i- — — les dans fa tente. , 

^. Or cotimie Salil vit David foi> 
ta ------ encontrer le Philiftin , il dit 

a hef de Parage : Abner , de 

qi ce jeune homme? Et Ab- 

n( t : Comme ton ame vit ,' A 

R( rn fai rien. ' ' ' " 

toi lui dit: Informe-toi de 
qi le homme eft fils. ' } 

,. t done que David fut reVe^r 

nu de tuer le Philiftin , Abner le prit 
& le mena devant Saiil , avec la tet« 
du Philiftin en fa main. ' 

58. Et Sa*ai lui dit :Ueune homme , 
de qui $s-fu ftls ? Davtt repondit : Jt 
fuis fils d'Ifai fiethllhemite » ton fer- 
1 viteur. 

t ^ REFLEXIONS. 
TL faut remarquer ici , L Que Dieu 
x permit que les Philiftins dlclaraOeni 
la guerre aux IfraSlites , Sc que Golfatfi 
lrvrera les lrfeiiaqat & leur infultat » afin d% 
je fournir par la une occalion a David' d^ 
fe faire connoi'tre & de dilivrer le peu- 
ple dlfrael. II. Qu'il ne fe trouva per- 
toune parmi ce peupTe qui oOt com- 
battre centre Goliath ; ce qui fervil ik 
relever le courage de David 8t Peciat 
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fut honore* apre*-f* viftoke ; celaetoit 
ainfi difpenfe par la Providence, afin 
de -difpofer les Ifraelites a fe (burned 
tre un jour a David. III. Pour ce qui eft 
de Saul , il conceit un4 grande jaloufie & 
iweme une forfie haine contre David , 
jufques la qu'il voulut le ttter. Et n'a- 
yant pu lui 6ter hi Vie , il tacha de 
le>fatre p£rir par les mains des Phi- 
liftins , en lui ptamettant de lui don: 
ner en manage &• fille aineV, & enP 
fuite fa feconde fille , a condition quSl 
fit la guerre a ces ennemis du pcuple 
de Dieu , & qu*il en tuat un certain 
nombre. Ce proce'de' de SattMtoit une 
preuve de fon extreme malice, & 
motttre qu'il 6toit artificieux, pcrfide 
& ' cruel ; mais on voit auffi par la , 
que parmi les heureux fticcls que 
Ddvid avoit ens, Dieu lui prlparoit 
des* traverfes qui devoient fervtr a P£- 
prouver. IV. U faut remarqtier , que 
mal ere tout ce que -Saill fit pour per* 
dre David , il fut contraint de lui don- 
ner Mical fa fille ; que Dieu accordoit 
chaque jour a David de nouveaux fuc~* 
ces ; & que les pieces que Saiil lui • 
ten-doit torurneYeni a la propre confu- 
iion de ce Roi-, & fie' fervirent qu'A re- 
lever la gloire de David ,' & a le ren- 
dre de phis en plus cber a tout le 
peuple. On voit par la , que rien ne/ 
pent nuire a ceux que Dieu ainiej il 
veille toujours pour leur furete* , en- 
forte que tout ce qu'on entreprend 
contre eux, il le fait tourtier a leuf 
bien & a leur phis grand avantage. 

CHAP IT £E^ XIX. ' 

Jonathan travaittt \a appatfer le Rot Saul 

f * , Qui ctojf ,srrJt€J fontre Da- 

% X il fait cnfortc que David fat 

Mais peu apres^ Saiil vou- 



par ce moyen la main des Philiftins foit 
fur lui. Saill done dit a David :Tufe- 
ras mon » gendre aujourd'hui , par Vunc 
oh V autre de mes deux piles. < 

ai. Et Saul commanda a fes fervi- 
teurs de parler a David en fecret, & 
de lui dire : Voiei le Roi a de la bon- 
ne volonte* pour toi, & tous fes fer- 
viteurs t'aiment: Sois done mainte*. 
nant gendre du Roi. 

13. Les fcrviteurs- done de Sanl ra- 

porterent toutes ces paroles a David. 

fc* Ti~~iA Ai+ . n-~ » ez . V ous que ce foit 

•e gendre du • Roi , 

on pauvre homme, 

urs de Sattl le lui 
i dirent : David a 



Tons parlerez ain- 

ne demande pour 
repuces de PhiM£ 
loi foit v^nge" de 
il avoit deflfeiri de 

entre les mains 

irs de Saiil tapois 
tfrent tous ces difedurs a David; & 
la chofe lui agrea',- pour fctre gendre 
du Roi. Et avant ^ue les jours ruf- 
fent accompli*, 

27. David fe leva , & s'en alia , hit 
& fes gens, & frapa deux cents bom- 
mess de Philiftins ; & David aporta leurs 
prlpuees , #te* Hvra bien comptesau 
Roi , afin ^u'il fut gendre du Roi. 
Et Sattl lui donria a femme Mical fa 
fille. 

- a 8. Alors Saill aperqut & connut que 
l'Eternel etoit avec David ; & Mical 
fille de Sattl Paimoit. 

29. Et Sattl contihua de craindre Da. 
¥id encore plus qu\mparavant , 8c fut 
toujours enneini de David. 

30. Or ,les Capitaines des Philiftins 
fe mirent r en campagne. Et des qu'ils 
furent fortis, David eut plus de bon- 
heiir que tous les fervitcurs de Saiil i 
& fon nom fut en- fort grande efthne. 

REFLEXIONS. 
*MOus' avorts en la perfonne de Jona- 
f than fils du Roi Sattl , & en celle 
de David ; un rare exemple d'une ten- 
ure & finc^re amiti€, & cet exemple 
eft: d'iutant |>lus admirable , que Jo- 
nathan pouvant efpe>er de regner aprts 
Sattl fon peYe, il ne laifTa pas dedon- 
tter fon cceur & fon cftime a David , 
fans avoir e£aK£A fon propre ftitdrfit. 
Mais Pamitie* fe forme facilcment r en- 
tre les. /performed vertueufes &> de'fin- 
^refl^es * _& ceux' qui ont de la reli- 
gion & dfi la' verta'cherchent toujour* 
a s'unir avec leurs femblables. II. L'on 
yoit ici que t :non feulement Jonathan, 
mais tout le peuple avoit une 1 haute 

eftime pour David; e'eft ce qui parut .^-. ^.-.^ , , * - 

fur tout par les acclamations dont il contre 'David, car il n'a point p£cW 

. ^ -•• l ,'j^ •> •■■!'> ■ . • . contre 



h re titer David; ce, qui oblige a. 

/ fa femme a le\faire .retirer. 

I lit vers le PrppheieJSamuel^ oh 

eimui t ourfidvi far les gent de Saul, 
~£T par Saiil lux rn^mty fiteu le pre- 
fer? a miraculeufement. ' v _. , , 

VT Sattl parla a Jonathan fon fils , 
*-* & a tous (es fervtteurs , de faire 
mourk Davids mais Jonathan fils de 
Sattl 6toit fore aireftiohnS & David. 

2. C'eft pourquoi Jonathan le fit fa- 
voit a David, &lui did: Saill mon pi. 
re- eherche A -te fiiire mourir. Mainte- 
nant done tien toi ;fu£ tes gardes , je 
te prie , jufqu'au matin, Scr demetire 
en qnelque lieif feore^t y>>& jcache-toi. 

* S« Et je me tiendrai atipres de mon 
p6re , & je fortirai daiis ie champ ou 
Sal ieras. ' Car je parkrai de toi a mon 
p^re>; & Ji je dec6uvre.<quelque chofe 
je te le ferai favoir. v. 

• 4< Jonathan, donc-jparla .favorable- 
ment de David a Saul fqn p^re, & 
\m dit: Que le-IJoine p^che point 
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contre toi, & meme ce qu'iJ a fait 
t'eft fort avantageux. 

5. Car il a expofe* fa vie, & il a 
frape" le Philiftin , & I'Eteruel a ac- 
corde* une grande delivrance a tout 
Ifragl ; Tn Pas vO & tu t'en eft rt- 
jotrf. Pourquoi done p6cherois-tu con- 
tre le fang innocent, en faifant mou- 
rir David fans caufe? 

6. Et Saul preta Poreille a la voix 
de Jnoathan , & jura , difant : L'Eter- 
nel eft vivant, u on le fait mourir. 

7. Alors Jonathan appella David , 
& lui rlcita toutes ces chofes. Et Jo- 
nathan amena, David a Saiil , & il tut 
a fon fervice comme auparavant. 

S. €t la guerre recommenqa , & Da- 
vid fortit , & combattit contre les Phi- 
liftins , & en fit un IT grand carnage , 
qu'ils s'enruirent de devant lui. 
■ 9* Mais le. mauvais efprit envote de 
PEternel fut fur Saul , comme il e*toit 
affis dans fa mailon , ayant fa hale- 
barde a la main, & David jouoit de 
fa main tTun inftruimnU 

io. Et Saiil cherchoit a fraper David 
avec la halebarde jufqu'a la paroi ; 
mais il Je dltourna de devant Saiil, 
qui frapa la paroi de la halebarde , 
& David s'enfuit, & £chapa cette nuit- 

ii. Mais Saiil envoya des gens vers 
la maifon de . David , pour le gar-, 
der & le faire mourir le matin. Ce 

3 ue Mical femme de David lui aprjt, 
ifant , Si tu ne te fauves , demain on 
te va faire mourir. 

ia. Et Mical fit defcendre David par 
une fenetre, & il s'en alia, & s'en- 
fui't, & Ichapa. 

13. Enfuite Mical prit un marmou- 
fct & le tnit au lit , & mit a fon che- 
vet de. gros poils de chevre , & le 
couvrit d'un habit. 

14. Et quand Sail! envoya des gens 
pota prendre David , elle dit : Il eft 
malade. 

15. Saul envoya encore des gens 
pour prendre David , difant : Aportez- 
le moi dans fon lit, afin que je le 
fafle mourir. : 

16. Ces gens .done vintent , & void, 
un marmoufet etoit au lit , & de gros 
poils de chevre ,a fqn chevet. 

17. Et Saiil dit a Mical: Pourquoi 
m'as tu ainfi trompe*, & as tu laifler 
aller. mpn ennemi, de forte qu'iJ eft 
eohapl I 8c Alical rhondit a SaUl: II 
m'a dit;. Laiftf-moi, aller; pourquoi 
|e tuerois^je?, , '. - 

X£. Ainp David s'enfuit , & Ichapa , 
'8c s*en vint vers Samuel a Rama , & 
lui aprit tout ce que Saiil lui av A oit : 
fait. Puis il s'en alia avec Samuel, 
& ils denieure>ent a Najoth. 

19. EJt oh le raporta a Saiil, en lui 
difant : . Voila David qui eft a Najoth 
en Rama 



,0. Alors SaUl envoya des gens pour 
prendre David , & ils virent une ai- 
femblee de Prophetes qui prophlti- 
foient ; & Samuel fe tenoit U , qui 
prlfidoit fur eux. Et PEfprit de Dieu 
vint fur les gens envoygs par SaUl, 
& ils prophetiftrent audi. 

21. Et quand on Peut raporte* a Saul, 
il envoya d'autres gens, qui prophlti* 
Rrent auffi. 

22. Et lui-meme auffi alia a Rama . 
& vint jufqu'a la grande foffe qui eft 
a Sc£cu , & s'informa difant .• Ou font 
Samuel & David ? Et on lui rependit : 
Les voila a Najoth en Rama. 

23. Et il s'en alia a Najoth en Ra- 
ma , & PEfprit de Dieu fut aufll fur 
lui-meme, & continuant fon chemin 
il prophetifa aujffi, jufqu*a-ce qu'il fut 
venu £ Najoth en Rama. 

24. II fe depouilla mfime de fes ve- 
temens , & prophetifa lui-meme , k en 
la prgfence de Samuel , & fe jetta par 
terre , ayant quitte* fes habits de def- 
fus, tout ce jour-la, & toute la nuit. 
C'eft pourquoi on dit : Saul ^/?-il done 
auffi entre les Prophetes ?j 

R E F L EX IONS. 

JONATHAN donna de belles preuves 
de Ton amitif envers David , & de 
fa vertu, en faifant tous fes efforts 

{tour apaifer fon p^re > & en lui par* 
ant comme il fit , avec refpeft & avec 
fermetl, pour le taire revenir de l'ir- 
ritation ou il €toit .contre David. Par 
la il fatisfit aux devoirs de Pamitie', 
& en meme terns k ce quit devoit 
A fon p6re, en lui infpiiEdiu des fen- 
timens plus e*quitables. ' C'eft ainfi qu'il 
faut embrafler la d^Ienfe des'innocens 
qui font injuftement perf^cutes ; adou- 
cjr par toutes fortes tle ( mpyens ceux 
qfli font dans ^'irritation , & n'dtre ja- 
mais parefleux a s'employer pour au- 
tru;. JL'on dlcouvfe ici le mauvais 
coeurde Safll, qui, ayant prpmis, mi- 
me avec ferment, de ne faire aucun 
mal a David , le prit de aouveau en 
averfion , apres qu'il euc vaiucu les 
Philiftins une feconde fois. & voulut 
encore lui ,6ter la vie. Les perfonnes 
qui, comme SaQJ , font par venues a 
un c ' "* * 

font 
la ha 
meill 
roiflt 
leur 
jours 
haine 

re la 
tit I 
par .J 
Et J 

jufqu'aRama , iiy fut faifi 46 f'eipritde 

Dieu, & il en re vint fan;; lui faire 

aucun mal. Dieu a divers mbyens en 

Y 2' main , 
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loi , fai-mbi mourir toimemt 
urquoi me menerois tu a ton 

[onathan lui dit :Dieu te garde 
alheur; car fi je puis connoi* 
quelque forte que la malic* 
p6re foit venue" a fon com- 
ir dtre ddcharg£e fur toi, ne, 
rois-je point favoir ? 
David rejtondit a Jonathan : 

fera favoir ce que ton p6re 
ipondu de facheux ? 

Jonathan d it a David: Vienj 
is aux champs. Et ils ford*. 

deux aux champs. 

ors Jonathan dit a David : 

Dieu d'llraSl, quand j'aurai 

ion pere demain environ cette 

oh aprds demain, & qu*il t 

bien pour David, fi alors je 

vers toi, & fi je ne te le 
>ir ; 

ne l'Eternel traite Jonathan a 
ere rigueur! Que fi mon pere 
raire quelque mal, je te le fe- 
ir auili , & je te laiflerai aller , 
i iras en paix , & l'Eternel fera 
comme il a £te* avec«ion pe"re. 
ais auili , fi je fuis encore vi- 
'auras-tu pas pour mo* cette 
\e l'Eternel demande % afin que 
ieure point? 

tforte que tu ne retires point 
£ de ma mat ton a jamais ; 
; mcme quand PEternel aura 
: tous les ennemis de David 
i la terre? 

Jonathan traita alliance avec 
a de David , & dit: '.Que VE\ 
r redemande de la - main <fe 

feront ennemis de David, 
nathan fit encore jur«r David 
our qu'il lui ' p or to it ; Car ' il 
autant que-fdn airie* ' • ' 

Jonathan lui : dit: C'eftde- 

nouvelle Lune, & on s*enl 
e toi ; car ta place fera vuide. 

ayant attendu jlifqu'au troi- 
t , tu defcendras en diligence; 
ndras dans im lieu ou tit. te 

au jour de cette affaire, 8i 
ureras aupres de la pier re 

je titer*! trois fteohes a cote" 
itnme fi-je tirois a -quelque 

void, j'envoierai un fettitenr, 
irai : Va, trouve les-fUctiesi-Sl 
garcon en vermes e^p^es ; Vou 
hesjont au dec,a de toi, prenyl es 
•n; alofx touiva biert pour tbi , 

aura ifien ' a cratndre : TBtei> 
ivant. , : 

is fi je dis au jeune garqdn ; 
; fieches font au dela de*toi i 
'en, cat l*£ternel te J renvoie„ 

pour ce'qui eif Ate la parole* 
-nous lbmmes donned, tdi # 
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moi , voici , PEternel eft temoin cntre iyi-, & lui dit : La fl&che n'«/?-clle pat 
moi & toi a jamais. ,au dcla de toi ? 

24. David done fe cacha aux champs ; j 38. Et Jonathan crioit apri'sle gar- 
Ac la nouvelle lune e"tant venue, lejcon : HStc toi , iie t'arrete point. 
Roi s'afiGt pour prendre fon repas. Et le garqon araafTa les fleches, 8c 



25. Et le Roi s'etant aflis en fon 
fiege, comme les autres fois, au lie*, 
ge qui etoit pret de la paroi , Jona. 
than fe leva, & Abner s'affit a cote* 
de Saiil, mais la place de David etoit 
vuide. 

26. Et Saiil n*en dit rien ce jour-la, 
car il difoit en foi-meme : II lui eft 
arrive* qnelque chofe ; il tCeft pas net ; 
certainement il rCeft pas net. 

27. Mais le Iendemain de la nou- 
velle lune , qui etoit le fecond du mots, 
la place de David rut encore vuide ; 
8c Saul dit a Jonathan fon fils : Pour- 
quoi le fils d'lfei n'eft-il point ve- 
nu manger ni hier ni aujourd'hui? 

28. Et Jonathan repondit a Saul: 
On nra inftamment prie* que David 
allat jufqu'a Beth-16hem. 

29. MSme il m'a dit : Je te prie , 
kiiTr-moi aller; car n6tre famille fait 
un facrifice dans la ville , & mon fr£- 
re m'a commands de m'y trouver; 
ceft pourqvoi maintenant fi je fuis 
dans tes bonnes graces f je te prie que 
j'y aille , afin de voir mes fr£res ; e'eft 
pour cela qu'il n'eft point venu a la 
table du Roi. 

30. Alors lacolere de Sattl s'embra- 
la cuntre Jonathan , & il lui dit : Fils 
mecbant & rlbellc, ne fai-je pasbien 
que tu as choifi le fils d'IfaY a ta 
honte, & a la honte de ta mere. 

31. Car tant que le fils d'lfai vivra 
fur la terre , tu ne feras jamais Itabli, 
ni toi , ni ton Royaume ; e'eft pour- 
quoi envoie-fe querir a cette heure, & 
amene-le moi , car il eft digne de 
mort. 

32. [it a Saiil fon 
pere, oi le feroit- 
on m 

33 • alebardecon- 

tre 1 Alors Jona- 

than avoit reTolu 

de fa 

34. ra de la ta- 

Jle t< ne prit point 

fon r • de la nou- 

velle [ig£ a caufe 

de Da re l'avoit des- 

nonoi 

3*. fit 11 arriva !e matin, que Jo- 
nathan fc ' " "* 

* Agnation 
& il ame 

* 3«. Eti 
Ve maint 
tirer. Et 
than tira 

. 37. Et 

. $tfau Keu. on etoit *ia necne que Jc*- 



vint a fon Seigneur. 

39. Et le gar«jon ne (avoit rien de 
cette affaire; il n'y avoit que David 
8c Jonathan qui la fnflent. 

40. Et Jonathan donna fon arc 8c 
fes fleches an garqon qu'il avoit, 8c 
lui dit: Va f porte-/« dans la viHe. 

41. Et le garqon s'en e"tant alle f 
David fe leva du cite' du midi, & fe 
jetta le vifage contre terre ? & fe prof- 
terna par trois fois , & lis fe baife- 
rent Tun Tautre , & pleunSrent tous 
denx , jufques la que David pleura 
extfaordinai rement: 

42. Et Jonathan dit a David: Va 
fen en paix; car nous avons jurltous 
deux au nom de l'Eternel , difant : l'E- 
terriel foit entre moi & toi, & entre 
ma pofte>iti & ta p oft £ rite a jamais. 

43- David done fe leva, & s'en alia; 
& Jonathan rentra dans la ville. 

REFLEXIONS. 
T A principale confidgration qu'il y 
*-* ait a faire fur ce chapitre , re- 
garde la grande amitie' qu'il y avoit 
entre Jonathan 8c David. Jonathan fit 
de nouveaux efforts pour faire reve- 
nir fon p^re de I'injufte haine qu'il 
avoit con(;ue contre David ; & quoi que 
ion p^re lui r^pr^fentat qu'il ne re- 
^neroit jamais , fi David demeuroit en 
vie, il n'eut aucun egard a fes inte- 
rets ; & il continua a parler en faveur 
de David ; & voyant eufiir que Saiil 
ne pouvoit ^tre appatfe , & qu'au con- 
traire; fa haine & fa colere alloient 
toujo.urs en croifTant , 11 a,vertit David 
du danger qui le menaqoit , & fe f6- 
para de lui , apres qu^ls fe furent faits 
de nouvelles proteftations de s*aimer 
tofi jours , & qu'ils enrent repandu Men 
des larmes. L'on voit dans cette hrftoire, 
quels font les devoirs & leseffets de la 
vraieamitil. Nous yaprenons, que' les 
vrais amis font un trefor dont oh ne fau- 
roit faire trop de cas : que meme apres 
leurmortleUr me" mo ire doit nous dtre 
ch£re , & que noos devons faire pafler 
ndtre afFeftion jufqu'a leUr pofterit^ : ce 
que David fit auffi envers Mephibofl 
eth fils de Jonathan. II paroit de Ten- 
tretien que Jonathan & David curent 
enfemble , que Jonathan 6toit perfuad^ 
que David regneroit un jour, & que 
cependant il n'en eut aucune jaloufie, 
parce qu'il favoit que e'etoit la volon- 
tt de Jjreu. 1 Ces ftntimens-de Jona- 
than matquent bien de la grandeur 
d'ame , & oeaucoup -de piet€. La vraie 
& f elide amitie"^ eft ceHe qui eft fon- 
dle fur la.vertu, & elle fait qu'au 
Ireu- d'etre jaloux^'d^s avantages de 



„«athan avoit '4xrte , Jonathan cria apres hos amis , noils treuvons ndtre fatis- 
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CHAPITRE XXII. 

David fe retire dan* U caverne de Ha* 

dulUm; de la il va vers le Roi de 

Moab , £7* enfuite au fays de Juda. 

Do'eg accufe le Sacrificateur sAhimelec 

Levant Saul , jT avoir donne des vivrej 

a David & a fes gens ; ^ ce qui fut 

caufe de la mort d?yAhimelcc y & dc 

quatrevingt £7* cinq Sacrificateurs , aujji 

lien que de la dejfruftion de la vitle 

de Nob . oh ^Ahimelec demeuroit. 

C\R David partit de la v & fe fauva 

^ dans la caverne de Hadullam;ce 

que fes .fibres & toute la maifon de 

Ton pe>e ayant apris , ils defcendirent 

la vers lui. 

2. Terns ceux auffi qui Itoient mal 
dans leurs affaires, qui avoient des 
cr£anciers qui les tourmentoient , & 
qui avoient le cceur plein d'amertume, 
s'afTembllrent vers lui, & il fut leur 
Chef; & il y eut avec lui environ 
quatre cents hommes. 

a. Et David s'en alia de la a Mit- 
fp6, de Moab. Et il dit au Roi de 
Moab : Je te prie que mon »e>e & 
ma mire foient avec vous, jufqu'iUce 
que je fache ce que Dieu fera de moi. 

4. Et il les amen a devant le Roi 
de Moab , & ils demeurlrent avec lui 
tout le terns que David rut dans cette 
forterefle. 

5. Or Gad le Prophete dit a David : 
Ne demeure point dans cette forte- 
refle ; mats va-t-cn , & entre au pays 
de Juda. David done s'en alia, & 
vint dans la foret de Heiets. 

6. Et Salil aprit qu'on avoit d£cou» 
vert David , avec les gens qui etoient 
avec lui. Or Saiil etoit aflis au cdteau , 
Tons un cheue a Rama, ayant fa ha. 
lebarde en fa main, & tous fes fervi- 
teurs fe tenoient devant lui. 

7. Et Saiil dit a fes ferviteurs qui 
fe tenoient devant lui : Ecoutez mam- 
tenant , Benjamites : Le fils d'lfalf vous 
donnera-t-il , a vous jous , des champs 
& desvignes ? Vous £tablira r t-il tous 
Gouverneurs fur des milliers , & fur 
des centaines ? 

8. Que vous ayez tous confpirc con- 
tre moi , & qu'il n> en ait aucun qui 
m'avertifTe de ce que mon fils a fait 
avec le filsd'Ifai', & qu'il n> aitjper- 
fonne A ~ -«"«• —■ r " : * •""****■ *»~ — .^ 

CtOty i i 

a foul< 
pour t 
me voi 

9. A 
Itabli 
dit & 
a Nob 

io. < 
lui, & 
& Tep 

II. . 
jne*lec 



& toute la famille de fon pe're , favoim 
les Sacrificateurs qui etoient a Nob | 
& ils vinrent tous vers le Roi ( 

7 2. Et Saiil dit: Ecoute maintenant. 
fils d'Ahitub. Et il repondit: Me vol. 
ci, Monfeigneur. 

13. Alors Saiil lui dit : Pourquoi 
avez-vous confpire* contre moi , toi & 
le fils d'Ifa'i, puis que tn lui as don* 
ni du pain , & une eple , & que ttt 
as coniulte' Dieu pour lui, afin qu'il 
s^levat contre moi, pour me drefler 
des embuches , comme il fait aujour- 
d'hui ? 

14. Et Ahimllec rlpondit au Roi, 
& ait: Et y a-t-il quelqu'un entrctous 
tes ferviteurs qui te foit auffi jfar/c 
que David , qui eft le gendre du Roi , 
& qui eft parti par ton commande- 
ment, & qui eft fi honor* dans U 
maifon ? 

15. C'eft aujourd'hui la prlmilre 
fois que j'ai confulti Dieu pour lui : 
Dieu me garde de eonffirer contre mon 
Roi. Que le Roi n'impute done aucune 
chofe a fon fcrviteur, ni a toute U 
maifon de fon plre » car ton ferviteur 
ne fait aucune chofe ni petite ni gran- 
de de tout ceci. 

16. Et le Roi lui dit: Certainement 
tu mourras, Ahimllec , avec toute la 
famille de ton pere. 

17. Alors le Roi dit aux archers qui 
fe tenoient devant lui: Tournez-vous , 
& faites mourir les Sacrificateurs de 
PEternel ; car ils font aulfi de la fac- 
tion de David, parce qu'ils ont bien 
fit qu'il s'enfui'ott, & qu'ils ne m'en 
ont point averti. Mais les ferviteurs 
du Roi ne voulurent point porter leurs 
mains, ni fe jetter fur les Sacrifica- 
teurs de TEterneL 

18. Alors le Roi dit a Doeg : Tour, 
ne-toi , & jette-toi fur les Sacrifica- 
teurs. Et Doeg Idumeen fe tourna , 
& fe jetta fur les Sacrificateurs, & 
tua en ce jour-la guatre-vingt & cinq 
homines qui uortoient l'ephod de lin. 

19. Et il fat pafler Nob, ville des 
Sacrificateurs, au fil de repe'e, les 
hommes & lesfemnies, les grands & 
ceux qui tettent; memc ilfit (after les 
boeufs , les anes , & le menu betad an 
fil de l'£p£e. 

20. Toutefois un des fils d'Ahime'- 
lec , fils d'Ahitub 9 & qui s'apelloit 
Abiathar , fe iauva , & s'enfuit aupres 
de David. , 

21. Et Abiathar raporta a David f 
que Saiil avoit fait tuer les Sacrifica- 
teurs de TEternel. 

22. Et David djta Abiathar: Jecon- 
nus bien en ce jour-iA , que Doeg Idu- 
me'en fe trouvantAk , il ne manqueroit 
point de le raporter i Saiil. Je fuis 
caufe de ce qui eft arrive 9 tputes lies 
jperibnnes de I4 famille de ton p^re. . 

"i^. Demeure avec moi V ne crain rien; 
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& un exemple- qui nous apprend. a 
nous interefler pour ceux a qui il ar- 
rive du mal , fur tout lors que ce mal- 
heur arrive a n6tre occafion. II taut 
joindre a la lecture de ce chapitre * 
celle du Pfaume LII. ou David d£tef- 
te cette aftion de Doeg ,. & ou il lui 
deuonce les jugemens de Dieu. 

C HA PITRE XXIII. 
David delivrela ville de Kebita, £T ay ant 
ete averts que les habitant de cette vil- 
le le livreroient # Qaul , il fe retire au 
defert de Ztph , oh iteut encore une 
entrevu'e avec Jonathan. Saul, averts 
que David y etoit , Py pourfuivit : £T 
Vy enferma , enfotte qu'il Pauroit pris t 
Jt Saul rCavoit ete oblige de s'en rc~ 
teurner promptement , parce que les 
Philifiins s*etoient jettes fur le pays 
d'Ifraet. 
( )R on avoit fait ce raport a David , 
^ & on lui avoit dit : Voila les Phi- 
iiftius qui font - la guerre a K6hila , 
& qui pillent.les aires. 

2. Et David confulta l'Eternel , di- 
fant : Irai-je , & fraperai-je ces Philif- 
tins ? Et l'Eternel repondit a David: 
Va , & tu fraperas les Philiflans , & 
tu d&ivreras Kehila. 

3. Et les gens de David lui dirent: 
Voici , etant ici dans le pays de Ju. 
da , nous avons penr ; que fera - ce 
done quand nous lerons allgs a K€hi- 
la contre les troupes des Philifiins? 

4. C'eft pourquoi David confulta en- 
core PEternel; & l'Eternel lui repon-. 
dit & dit : Leve-toi , defden a K6hila ; 
car je vai livrer les Philiftins entre 
tes mains. 

5. Mors David s'en alia avec fes 
gens a K£hila, & combattit lesPhilif. 
tins , & emmena leur bltail , & il en 
fit un grand carnage ; ainfi David d£» 
livra les habitans de Klhila. 

6. Or quand Abiathar tils' d'Ahime*- 
lec s'enfuYt vers David A Klhila , V4- 
phod lui tomba entre les. mains. 

7. Eton raporta a Saul, que David 
Itoit venu a K^hila ; ' & Saul dit : Dieu 
Pa livrl entre mes mains ; car il s'eft 
enferme* , entrant dans une ville qui a 
des portes & des bar res. 

8. Et Saul afi'embla acri public tout 
le peuple pour oiler a la guerre , £f 
pour defcendre a KeTiila , afin d'afli6- 
ger David & fes gens. 

9. Mais David ayant fu que SaUl 
lui machinoit ce mal, dit au Sacrifi- 
cateur Abiathar : Apporte ici P6phod. 

io. Et David dit : Eternel , Dieu 
d'Ifrael, ton ferviteur a entendu dire f 
que Saul cherche d'entrer dans K£hi- 
ia, pour detruire la ville a caufe de 
moi. 
ii. Les Seigneurs de Klhila me li- 
te , & qu'il recueillft avec bont£ Abi- vreronkils entre tes mains ? . Saul det 
athar fils d'Ahimelec. C'eft la une|cendrart*il, comme tori ferviteur Pa 
marque que' David avoit le cocur bon, ouv aitel Eternel! Dieu 4'Ifra£l, 
'.''•'■ .-'' * ' ' '•' ■ it 



car celui qui cherche ma vie , cherche 
la tienne j certainement tuferas gard£ 
avec moi. ■ *' 

R £ FLEXIONS. 
r\Ans eechapitre,de m$me que dans les 
■k* prgce*dens &'dans les iuivans, on 
voit David fugitif, & oblige d'aller 
fi'un lieu a un autre; mais on y re- 
marque atom" , que par tout ou il alloit 
Dieu le Oonduifoit & Paffiftoit. Mais 
ce qu'il f a'icfde foliis remarqUable, 
tfeft la m^chahte aai6n de Doeg, qui 
par fes -faux J rapports fut caufe que 
Saul fit %ier Ahimelec & quatre-vingt 
& cinq Sacrificateurs , & qu'il fit paffer 
les habitanS de la' ville de Nob' au fil 
de P£pe>. II faut faire fur cela les 
reflexions fuivantes •: La pr^mi^re, 
qu'il arrive de grands maux par la 
calomnie & par les faux rapports; 
qu'ainfi l*on ne fauroit avoir trop 
d'horreur ppur ce p6ch£-la , & que les 
Grands fur tout doivent craindre de 
preter l'oreille aux calomniateurs & 
aux flateurs. La fecoride, que Saul 
ajoutant foi aux raports de Dofeg , 
condamna Ahim^lec & les autres Sa- 
crificateurs a la mort; fans vouloir 
€couter leurs juftifidatiotas , & fans ref- 
pefter leur caraftere ; en quoi il fit 
paroitre fon irijuftice & fon impiety. 
La troifi^me, que comme les gardes 
de SauJ refui'^rent de faire mourir les 
Sacrificateurs, l'on ne doit pas ob^ir 
aux Princes, lors que leurs ordres 
font eVidemment contraires a la Jufti 
ce & a la Religion. La quatri^me re- 
flexion regarde la m^chancet^ & la 
cruaute" de Doeg-, qui apres avoir pr6- 
venu Saiil contre des innocens , & vo- 
* " " * " ' >fufoient 
iliniftres 
ifime la 
i^re des 
ils ne fe 
ar leurs 
darts la 
foutenir 
re les in- 
il eft a 
Dit rien 
spendant 

.„ __ w _, _ — x autres 

Sacrificateurs ' qui - gtoient avec lui. 
Dieu pour de fages raifons foufFre 
quelquefbii ^ue les innocens foient op- 
jirim^s ;' mais Ppn doit reconnoitre en 
particulier dans cet tenement Pac 
cQmp}ifTement des menaces que Dieu 
avoit fa^tes auparavanjt contre le Grand 
"Sacrificateur tl€\\ , it contre fa pofteri 
ti\ Ahim^lec ^tant dela famille d'JIe* 
11. Enfin il paroit'quc David fut vi 
cement touch £ de ce malheur , dont 
il itoit l'occafion & la caufe innpeen- 
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e te prie , enfei?ne-/e a ton ferviteur. 
It l'Eternel refondit : II defcendra. 

12. David dit encore r Les Seigneurs 
de Kdnila me livreront-ils moi & mes 
gens entre les mains de Sa*H ? Et l'E- 
ternel repondit: lis te livrcront 

13. Mors David fe leva, avec fix 
cents hommes qu'il avoit avec lui, 
& ils fortirent de Klhila, & s'en al- 
16rent ou ils purent ; & on raporta a 
Saiil que David s^toit fauv£ de K£- 
hila ; c'eft pourquoi il ceffa de mar- 
cher. 

14. Et David demeura au deTert dans 
des lieux forts ; & il demeura fur une 
montagne au deTert de Ziph. Et Saiil 
le cherchoit tous les jours ; mais Dieu 
ne le livra point entre fes mains; 

15. David done ay ant vu que SaOl 
itoit forti pour chercher fa vie , fe tint 
au deTert de Ziph , dans une fordt. 

16. Alors Jonathan fils de Saiil fe 
leva, & s'en alia en la for€t vers Da- 
vid, & il le fortifia en Dieu. 

17. Et lui dit : Ne crain point; car 
Saul mon pe>e ne te . trouvera point ? 
mais tu rdgncras fur Ilrael, & moi 
je ferai le (econd apres toi; & meme 
Saiil mon plre le {ait bien. 

18. Ils traite>ent done eux deux 
alliance devant l'Eternel. Et David 
demeura dans la foret; & Jonathan 
retourna en fa maifon. 

19. Or les .Ziphiens mont6rent vers 
Saul a Guibha , & lui dirent : David 
ne fe rient-il pas cach£ parmi nous, 
dans des lieux forts : dans la for£t , 
au coteau de Hakila , qui eft a main 
droite de Jefcimon ? 

20. Maintenant done Roi, fi tu 
fouhattes de defcendre , defcen, & ce 
/era a nous a le- livrer entre les mains 
du Roi. 

21. Et Saiil dit: Que l'Eternel vous 
btaifie , de ce que vous avez eu pitie* 
de moi ! 

22. Allez done, je vous prie, & 
prlparez toutes choi'es , & fachez , & 
reconnoHTez le lieu ou il fait fa re- 
traite , £? qui l'aura vu la ; car on 
m*a dtt qu'il eft fort rufe\ 

23. Reconnoiifez done & fachez en 
quel lieu il fe tient cache* ; puis re- 
venez vers moi quand vous en ferez 
aftur£s , & j'irai avec vous ; Que s'il 
eft au pays , je le chercherai foigneu- 
fement dans tous les mil Hers de Juda. 

24. lis fe lev^rent done & s'en al- 
lerent a Ziph devant Saiil ; mais Da- 
vid & fes gens etoient au defert de 
Mahon , dans la campagne , a main 
droite de Jefcimon. 

25. Ainfi Saiil & fes gens allerent 
u chercher; mais on le raporta a Da- 
vid , & il defcendit dans la roche , & 
j'arreta au deTert de Mahon. SaUl 
rayant apris*, il pourfmvit David au 
deTert de Mahon. 



iva 



26. Et Saiil alloit de de<;a du cdte* de 
la montagne, & David & fes gens 
alloient de dela de l'autre c6t£ de la 
montagne ; & David fe hatoit tant qu'il 
pouvoit de s'en aller de devant Saiil; 
mais Saul & fes gens environnerent 
David & fes gens, pour les prendre. 

27. Alors un meiiager vint a Saiil , 
qui lui dit : Hate-toi , & vien ; car 
les Philiftins fe font jettls fur le pays. 

28. C'eft pourquoi Saiil s'en retour- 
na de la pouriuite de David , & s'en 
alia pour rencontrer les Philiftins. C'eft 
pour cela qu'oo a apelle* ce lieu-la, 
Selah- ham-mahllkoth. 

REFLEXIONS. 
ici les reflexions qu'il faut faire 
fur les circonftances de cette hi- 
ftoire : I. Que Dieu fe fervit de 
j David pour dglivrer la ville de K£- 
|hila , qui Itoit attaqule par les 
Philiftins; ce qui montre que dans le 
teuis qu'il 6toit perfecute* & fugitif, 
I Dieu £toit par tout avec lui. II. Que 
! David ayant coniulti le Seigneur, dans 
la crainte ou il £toit que les gens de 
Klhila ne le livraflent a Saiil , Dieu 
lui fit connoitre qu'ils le livreroient. 
Cette particularity eft bien remarqua- 
ble; elle prouve tres-clairement que 
Dieu connoit ce que les hommes doi- 
vent faire : meme avant qu'ils en aient 
forme* le deflein. II faut remarquer 
en troifilme lieu, que David s'gtant 
retire a Ziph, & les habitans de ce 
! lieu en ayant averti Saiil , il y auroit 
\€t€ pris, fi Saiil n'avoit 6t6 oblige* de 
jfe retirer promptement pour d&endre 
Ifon pays contre les Philiftins. 11 pa- 
rolt de ce chapitre, que David n'ltoit 
en furete* nulle part , & que par tout 
il trouvoit des perfonnes qui le per- 
f£cutoient , ou qui le trahhToient. 
C'eft l*£tat ou fe rencontrent fouvent 
ceux que Dieu aime; mais la provi- 
dence leur fufcite des dglivrances im- 
previies ; & dans le terns qu'ils fe 
croient perdus fans reflburce, il les 
d61ivre par des voies auxquelles ils 
ne s'attendent pas, comme David en 
fit l'explrience dans cette occafion. 
Ceci fait voir, que Dieu preserve fes 
enfans, tantdt en les avertiffant des 
dangers qui les menacent , & tantdt 
en iufcitant a leurs ennemis des ob- 
ftacles qui les enjpechent d'executer 
leurs defleins injuftes Be cruels. Au 
refte, Dieu, avant que d'glever David 
a la Royauttf , voulut le faire palfer 
par diverfes &>reuves, pour le. rendre 
plus humble & plus attach^ a fon de- 
voir ; comme il le reconnoit dans fes 
Pfaumes, ou il dit qu'il lui avoit £te* 
bon d'etre ahlige\ & ou il lone fi 
fouvent le Seigneur, qui Tavoit fiheu- 
reufement d£livr£ de toutes fes afflic- 
tions. On peut voir dans le Pfaume 
MV Its ientimens que la d^livrance 
X 5 que 
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que Dieu accorda a David dans cette 
rencontre firent naitre dans fon coeur. 

vC HAPITRE XXIV. 
Saul pourfuivant f David au defert de 
Henguedi , £T etant entre dans une ca- 
va ne* David ne voulut pas lui iter 
la vie , quoi qu'il Vent pit faire ; ce 
que Saul ay ant fu , il reconnut Vinno- 
cence de David £T / /* benit ; & il le 
fit jurer quit ne detruiroit pas fa pof 
terite. 
APres cela David monta dela, & de- 
** meura dans les lieux forts deHen- 
gugdi. 

2. Et quand SaUl fut revenu , apres 
avoir pourfuivi les Philiftins, on lui 
fit ce raport , difant : Voila David qui 
eft au deTert de Henguedi. 

3. Alors Saul prit trois mille hom- 
mes choifis de tout Ifrael; & il s'en 
alia chercher David & fes. gens, juf- 
ques fur le haut des rochers. on. fe re- 
tirent les chamois. 

4. Et Salilvintaux pares des brlbis 
aupres du chemin , ou etoit une ca- 
verne , dans laquelle il entra pour fes 
befoins ; & David & fes gens fe te- 
noient au fond de la caverne. 

5. Et les gens de David lui dircnt : 
Voici le jour dont l'Eternel t'a dit: 
Je te livre ton ennemi entre tes mains, 
afin que tu lui fafTes felon qu'il te 
femblera bon. Et David fe leva & 
coupa tout doucement un pan du man- 
teau de Saul. 

6. Apres cela David fut touche* e* 
fon coeur de ce qu'il avoit coupe* l£ 
pan du manteau de Saul. 

7. Et il dit a fes gens : Que l'Eter- 
nel me garde de commettre une telle 
attion contre mon Seigneur, qui eft 
TOint de l'Eternel, £7* de mettre ma 
main fur lui ; car il eft TOint de PE- 
ternel. 

8. Ainfi David arreta fes gens par 
fes paroles , & il ne leur permit point 
de s'elever contre Sattl. Puis Saul fe 
leva de la caverne , & il continua fon 
chemjn. 

m 9. Apr*s cela David fe leva, & for- 
tit de la caverne , & cria apres Sattl , 
difant : Monfeigneur & mon Roi. Et 
Sattl regarda derriere lui , & David 
s'incliaa le vilage vers terre, & fe 
profteraa. 

10. Et David dit a Sattl : Pourquoi 
€cout£rois-tu les paroles de gens qui 
difent: Voila David qui cherche ton 
mal? 

11. Voici, tes yeux ont vu en ce 
jour, que PEternel t'avoit Xvixi au- 
jourd'hui entre mes mains, dans la 
caverne; & on m'a dit que fete tuaf- 
fe; mais je t'ai 6nargn6 . & j'ai dit: 
Je ne porterai point ma main fur mon 
Seigneur ; car il eft POint de PEternel. 

12. Regarde, mon plre, regard?, le 
pan de ton manteau j*j '. eft en ma 



main; car j'ai coupe* le pan de ton 
manteau , & je ne t'ai point tue\ Sa- 
che done & reconnoi que je ne penfe 
point a te faire du mal , ni aucune 
injuftice, & que je n'ai point peche* 
contre toi; & cependant tu Ipies ma 
vie pour me Pdter. 

13. L'Eternel fera Jnge entre moi 
& toi, & PEternel mevengerade toi; 
mais ma main ne fera point fur toi. 

14. Le mal vient des mlchans , com-, 
me dit le proverbe des anciens ; e'eft 
pourquoi ma main ne fera point fur 
toi. 

15. Apres quel bomme eft forti un 
Roi d'lfrael ? Qui pourfuis-tu ? Un 
chien mort ,. & une puce ? 

16. L'Eternel done fera Juge , & 
jugera entre moi & toi; & il regar- 
dera , & il plaidera ma caufe , & me 
garantira de ta main. 

17. Or fi-tdt que David eut acheve" 
de dire ces paroles a Sattl, Saul dit: 
Weft-ct pas la ta voix , mon fils Da- 
vid ? Et Sattl 61eva fa voix , & pleura* 

18. Et il dit a David: Tu es plus 
jufte que moi: Car tu m'as rendu le 
bien pour le mal que je t'ai fait 

19. Et tu m'as fait reconnoitre au- 
jourd'hui que tu m'as fait du bien ; 
car PEternel m'avoit livre' entre tes 
mains , & cependant tu ne m'as point 
tue. 

20. Et o^ui eft.ee qui ayant trouvd 
fon ennemi , le laifleroit aller fans lui 
faire du mal? Que PEternel done te 
rende du bien, pour ce que tu m'as 
fait aujourd'hui ! 

21. Et maintenant voici Je connois 
que certainement tu regneras , & que 
le Royaume d' Ifrael fera ferine entre 
tes mains. 

22. Celt pourquoi maintenant jure* 
moi par PEternel, que tu ne detruiras 
pas ma race apres moi, & que tu 
n'extermineras pas mon nom de la 
maifon de mon pgre. 

2 J. Et David le jura a Sattl. Alors 
Sattl s'en alia en fa maifon ; & David 
& fes gens moutirent dans un lieu 
fort. 

REPLEXIONS. 
pE qui eft recite* dans ce chapitre 
^ nous met devant les yeux un ad- 
mirable exemple de moderation & de 
douceur. David , pouvant 6ter la vie 
a Saul qui le perfecutoit fi < cruelle- 
ment & fi injuftement , ne le ht pas ; il 
ne voulut pas que fes gens fiflent aucun 
mal a ce Prince, & il lui parla mi- 
me avec toute forte d'humilite & de 
refpeft. Jamais un homme de bien 
ne le garantft par de mauvaifes voies ; 
il eft toil jours doux & . modere* , me- 
me envcrs oeux qui lui font le plus 
de tprt; & au lieu de fe venger, il 
rend autant qu'il le peut le bien pour 
le mal. C'eft une chofe remarquabie , 
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que Saiil , malgre' la haine qu'il por-. du leur , tout le terns qu'ils ont 6ti a 

toit a David , fut touche* de fon pro- Carmel. 

~'*' *--'*— " . . . . g ^ Demande le a tes gens, & ils tc 



c6de\ jufqu'a rlpandre des larmes; 
quMl fut meme contraint de le benir 
& d'avougr qu'il £toit plus jufte que 
lui ; & de declarer hautement > que 
Dieu rlcompenferoit fa vertu & qu'il 
le feroit regner. Une conduite douce, 



le diront. Que nous foyons done dans 
tes bonnes graces , puis que nous fam- 
ines venus en un Hon jour : Nous te 
Erions , donne a tes ferviteurs . & a 
»avid ton fils , ce qui te viendra en 
fage & moderle a beaucoup de force! main, 
pour appaifer ceux qui font pre*venus» 9. Les gens done de David vinrent , 



contre nous , & en s'humiliant on 
adoutit les coeurs les plus aigris. C'eft 
ce qui doit nous porter d'autant plus 
a la pratique de ces vertus , qui font 
d'ailleurs fi conformes a la vocation 
8c au devoir des Chretiens , & que J6 
fus-Chrift notre adorable Redempteur 
nous a fi expreffement recommandles, 
tant par fes pr6ceptes , que par Pexem- 
ple qu'il nous a donne\ II faut ce- 
pendant remarquer , que Sail) chanjjea 
Bientdt de fentiment , & perf£cuta Da- 
vid de nouveau. Les mechans font 
quelquefois touches , & confeflent leurs 
tautes; mais ils reprenmnt bientdt 
leurs premiers fentimens , & ils retour- 
nent a leur endurciftement 8c a leurs 
pgchls. 

CHAPITRE XXV. 
// eft set parte de la mort du Propbete 
Samuel , £X de U manure brut ale , 
dent Nabal recut les gens que David 
lui avoit envoyes ; ce qui fit que Da- 
vid jura (Pexterminsr la maifon de Na- 
tal. Mais lAbigatl , femme de Nabal 
Vappaifa i & Nabal etant mort, Da- 
vid epoufa ^ibigatl. 
EN ce terns- 1 a Samuel mourut , & tout 
Ifrael s'afTerabla , & le pleura , & 
on l'enfevelit dans fa maifon a Rama. 
Et David fe leva , & defcendit au d£- 
fert de Paran. 

2. Or it y aveit a Man on un homme 
qui avoit fes troupes a Carmel , & cet 
homme-la itoit fort riche » il avoit trois 
mille brlbis , & mille chevres ; & il 
<toit a Carmel quand on tondoit les 
torlbis. 

3. Et cet homme-la s'apclloit Nabal, 
Si fa femme s'apelloit Abigail ; Cctoit 
une femme de bon fens , & belle de 
vifege ; mais lui etoit un homme bru- 
tal, 8c avec qui il faifoit mauvais a- 
voir a faire i 8c il Itoit de la race 
de Caleb. 

4. Or .David aprit au deTtrt que 
Nabal tondoit fes bt£bi£ . j . . 

5. II envoia done dix de f /Jx gens , 



& dirent a Nabal de la part de Da- 
vid toutes ces paroles ; puis ils fe tu- 
rent. 

10. Et Nabal rlpondit aux ferviteurs 
de David : Qui eft David, 8c qui eft 
le fils d'IfaY ? Aujourd'hui le nombre 
des ferviteurs qui fe dlbandent d'avec 
leurs Maitres eft fort grand. 

11. Et prendrois-je mon pain , &mon 
eau , & la viande que j'ai apretle pour 
mes tondeurs , afin de la donner a des 
gens que je ne fai d'ou ils fint ? 

" " fi • ■ -• J - ~ ■* * 



12. Ainu les gens de David retour- 
nlrent par leur chemin. Ils revinrent 
done , 8c e"tant de retour , ils firent leur 
raport a David , felon toutes ces paro- 
les-la. 

13. Et David dit a fes gens : Que 
chacun de vous ceigne fon 6p<e ; 8c 
ils ceignirent chacun leur £p£e. David 
audi ceignit fon 6p6e , 8c il monta apres 
David environ quatre cents hommes; 
mais deux cents demeurlrent aupres 
du bagage. 

14. Or un des ferviteurs d' Abigail , 
femme de Nabal, le lui raporta, 8t 
lui dit : Voici , David a envoys du d£. 
fert des meflagers pour faluer notre 
Maitre ; & il les a traitls rudement. 

15. Et cependant ces gens-la ont ix€ 
bons euvers nous , 8c nous n'en avons 
requ aucun outrage , 8c rien de ce qui 
eft a nous ne s'eft perdu , tout le terns 
que nous avons iti avec eux , lors que 
nous Itions a la campagne. 

16. Ils. nous ont fervi de muraille , 
& la nuit & le jour , tout le terns 
que nous avons £te avec eux, paiflant 
les troupeaux. ... 

17. C'eft pourquoi niaintenant voi 8c 
pren garde a ce que tu auras a faire ; 
car le mal eft reuriu contre ndtre maU 
tre, & contre toute fa maifon , ,8c U 
eft fi m^chant qu'on n'o feroit lui parler.. 

18. Abigail dojv? fe hata , & p^rit 
deux cents pains, , deux barils de vin + 
cinq moujons tout apr£t6s , cinq me- 

.., . „ . „. . fures de grain rdti, cents paquets de 
aux quels il dit: Montea a Carmel ,&, raifins fees , & deux cents cabas de h- 
allez-vmis^en* vers Nabal , &v faluez-le gues leches , 8c elle les mit fur des aoes. 



dr,map|rt$ . 

6. Et dit«s lui : Ainfi puiflfes tu vi- 
vre & fttre en profp^rit^, toi 8c ta 
maifon , & tout ce qui t'apartient. 

7. Et niaintenant j'ai aprisrque tu as 
les tondeurs. Or tes JBerger* ont $t€ 
avec nous , 8c nous ne leur avons fait 

injure , 81 rien ne s»eft perdu 



19. Et elle dit a fes gens : 

Intrant Mini • irniri . 5«» nvPfl 1 



._ _. .„ Paflez 

devant moi ; voici . je nTen vai apres 
vous ; 8c elle n'en dit rien a Nabal fon 
mari. 

20. Et Itant mont^e fur un ane, 
conime elle defcendoit par le couvert 
de la montagne, voici David 8c fes gens 
defcendant la rencontr^rent , & elle fe 
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trouva devant eux. . 

a I. Or David avok <Kt : C'eft bien 
en vain que j'ai garde" tout ce que cet 
homme avoit dans le defert , de forte 
qu'il ne s'eft rien perdu de tout ce qui 
etoit a lui ; car il m'a rendu le mal 
pour le bien. 

22. Que Dieu fafle ainfi aux enne- 
mis de David , & qu'il y ajoute detlus 
grandes feints , fi demain matin je laiC 
Te rien de refte de tout ce qu'il a , juf- 
qu'a uh feul homme. 

23. Quand done Abigail eutvu Da- 
vid , elle fe hata de defcendre de def- 
fus fon ane , & elle tomba fur fon vi- 
fage devant David , & fe profterna en 
terre. 

24. Elle tomba done a fes pie's, & 
lui dit : Que Piniquite' foit fur moi , 
Monfeigneur : Je te prie que ta fervan- 
te parle devant tor , & gcoute les pa- 
roles de ta fervante. 

2s. Je te fuplie que Monfeigneur ne 
prenne pas garde a cet homme de n£- 
ant , a Nabal ; car il. eft tel que fon 
horn. II s'apelle Nabal , & il y a de 
la folie en lui. Et pour moi , ta fer- 
vante , je n>i point vu les gens que 
Monfeigneur a envoy^s. 

26. Maintenant done, Monfeigneur . 
TEtemel eft vivant , & ton arne vit , 
que l'Eternel t'a empeche"& qu*il a gar- 
de ta main d*en venir jufqu'A rlpandre 
le. fang. Or que tes ennemis , & que 
ceux qui cherchent de nuire a Monfei- 
gneur, foient comme NabaL 

27. Mais maintenant voici un pre*- 
fent que ta fervante aporte a Monfei- 
gneur, afin qu'on le donue aux gens 
qui fuivent Monfeigneur, 

28. Pardonne, je te prie, le crime 
de ta fervante; car PEternel ne man- 
qucra point a ftablir une maifon fer- 
me a Monfeigneur; parce que Monfei- 
gneur conduit les batailles de PEternel, 
& qu'il ne s'eft trouve' en toi aucunc 
mechancete pendant tous les jours de 
ta vie. 

29. Que ft les hommes fe levent pour 
te perfecuter . , & pour chercher ton 
ame, Pame de Monfeigneur fera li£e 
dans le faifceau de la vie par PEter- 
nel ton Dieu ; mais il jettera Pame de 
tes -ennemis au loin , comme une pier- 
re "\ui. eft /<*nctf<r dU-miHeii d'une fronde. 

"bo:* Et il arrhetfa *que PEternel fe- 
Ta' a Monfeigneur^ tout ce qu'il t'a pre- 
•Jffit de bien , & qu'JJ t'oi'doiwera pour 
itre le Conduaeur d'lfragl. 
- 1 31. Et ceci ne te fera point en acho- 
ipement , & le cceur de Monfeigneur 
n'a"ura poirft de remords d'avoir repan- 
dti du fang fans caufe & de s'etre ven- 
|6 foi-mfcme. Et quand PEternel aura 
fait du bien a Monfeigneur , ru te fou- 
•viendras de ta fervante. ' 

'32. Alors David dit a Abigail? Be'ni' 
/bit l'Eternel le Dieu <PIfrae1 f qui t'a 



fa 



aujourd'hui envoy^e au devant de moi. 

33. Et bem foit' ton confeil, Sc fois 
blnie toi meffle , toi qui m'as aujour- 
d'hui ewpecihe' d'en venir jufqu'au fang, 
& qui a preTerv& ma main. ' 

34. Certainement , PEternel le Dieu 
d'Ifrael , qui m'a empeche' de te faire 
du mal , eft vivant , que (i tu ne ruffes" 
venue au devant de moi , il ne rut rien' 
demeure* de refte a Nabal demain nra- 
tin , non pas me me jufqu'a un feul 
liomme. 

3^;. David done prit de fa main ce 
qu'elje lui avoit aporte' , Sc lui dit :>Ite» 
monte en paix dans ta maifon ; regar- 
ds , j'ai ecoute ta voix , & je t'ai ac- 
cordS ta demand e. 

36. Alors Abigail revint vers Nabal ;• 
& voici , il faifoit un feftin, dans fa 
maifon , comme un feftin de Roi ; Sc 
Nabal avoit le cceur joyeux , & il e'toit 
plein de vin ; e'eft pourquoi elle ne lui 
dit pas la moindre chofe de toute eet- 
te aifaire , jufqu'au matin. 

37. II arriva done le matin , anres 
que Nabal fut deTenyvr^ , que fa tem- 
me lui dit toutes ces chofes-la'; & fon 
cceur s'amortit en lui de forte qu'il de- 
vint comme un. pierce. , 

38. Et environ dix jours apret, PE- 
ternel frapa Nabal , Sc il mourut. 

39. Et quand David eut apris que 
Nabal 6toit mort , il dit : Beni foit 
l'Eternel , qui m'a fait droit de Pout ra- 
ge que favoti recu de la main de Na- 
bal , & qui a preTerv6 fon ferviteur de 
faire du mal , & a fait retomber la ma- 
lice de Nabal fur fa tete. Puis David en- 
voya des gens a Abigail, & lui fit parler , 
afin de la prendre pour fa femme. 

40. Les ferviteurs done de David vin- 
rent vers Abigail en Carmel , & lui 
parllrent, dilant: David nous a envoye's 
vers toi , afin de te prendre pour fa 
femme. 

41. Alors eTle fe leva , & fe profter- 
na le vifege contfe terre * & dit : Voi- 
ci ta fervante qui lervira A laver les pie's 
des ferviteurs de Monfeigueur. 

42. Puis Abigail fe leva promptement 
& monta fur un ane , & cinq fervante* 
ia fuivoient; & elle s'en alia apres les 
meflagers de David , Sc elle tut' la fem- 
me. 

43. Or David avoit audi epouf6 A- 
binoham de Jizr^hel ; de forte que t»u- 
tej deux etifemble furent fes femmes. 

44. ,Car Sirill avoit dorm* Mical fa 
MW, femme de David , & PaW fik de 
hakt^-M <tokdt Gallim. ' « - • «« 

-ju. hj?E F L E X I Q *N$. -**b 
T A pt^mie're cbofe quePbfrvoirdafes 
*- ce'^chapitre eft lH r «iolrf*de Saniuel, 
qui rut en Ion terns' un grand Prophe- 
te , & un excellent Magulrat ; Sc qui 
fe renditflluftre par la fainted de fa 
vie , par fes miracles , par fon grand 
zele , paf & droiture , par- fon attaolie- 
- ' j *'•'*•»** • * ment 
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"ment a la juftice * par rumour tendre 
dont il £toit anim6 pour le peuple d'lf- 
rael , fit par piufieurs aftions extraor- 
dinaires & miracilleufes. La m^moirc 
de ce faint homnie doit Stre en v€n€- 
ration dans PEglife ; fes vertus doivent 
nous fervir d'exemple , & les Minif- 
ies de I'Efclife, autfi-bien que lgs-Ma- 
giftrats » doivent le le propoftr pour 



fert , & ij Vaperqut que Sattl venoit au 
deTert , afin de le pourfuivre. 

4. Et il envoya des efpions , par lcf- 
quels il fnt tres certainement que Saul 
etoit venu. 

5. Alors David fe leva , & vint au 
lieu ou Saftl £toit campe" ; & David 
vit le lieu ou SaUI 6toit couchS , avec 
Abner fils de Ner , Chef de fon arme'e : 



modele. II y a ces deux reflexions a Or Sattl itoit couche* dans Penceinte du 



faire fur l'hiftoire de Nabal : La pre- 
miere " regarde le proc£de* de cct hom- 
me , qni , par, fon humeur ffcrouche & 
"ivare . manqiia de caufefia mine de 
toute fa maifon. Cela nous apprend 
qjie Pavarice & la brutalite" peuvent at- 
tire*; de grands maux , *&L:qu*aiili2 il 
faut eviter ces vices , & ft condiiire 
toujburs' av.ec honnetetg ,& avec dou- 
ceur. On tteut voir , outre ceja , dans 
Ia.tnort'di NabaT, que ;Payarice , la 
xolere & Pyvrbgnerie , ont ordinaire- 
ment des fujtes funeftes , & qu'elles 
can fen t meme quelquefois la mort de 
ceux qui ft lament aller a ces excSs. 
L'autre chofe a laquelle i) faut faire at- 
tention , .eft que David ofltenfe' du pro- 
'e6df de Nabal , & emporte* par la co- 
iere , jura de rexterminer lui & toute 
fa maiibn ; Ce qu'il aurojt fait s'il if en 
avdit €t€ dltourne* par la prudence "& 
par' la douceur d' Abigail. De la nous 
devons appreudre , qu'il eft dangereux 
tte fe laifier- aller aux mouvemens de la. & fera innocent ? 
colere & du refTentiment * que les cori- j 10. David' dit encore: L'Eternel. efi 
feils' (ages- & moderns ibnt tr&s- falii-j vivant ? qu'a mottiS que PEternel ne le 5 
takes' T que les fermens que Ton faftjftrape * ou que le jour de fa mort'v^t 

dans la colere, & qui engagent a des ll: -..—*.»-- -I-—..— .«—•-•-.• 

chofes rhalrvaifes he doivent point etre 
gardeV; que ce que Ton fait dans la 

Eaflion caufe toti jours 'dti repentit , J & 
liffe des remords' dans la confidence,* 
'& ehfin^ite' nous dcvons be"nir fiieu, 
lbrs"qu T il noiis empfcche de' Poftenfer , 
& d*e^ecUteT les mauvais- defTeins que 
riotur pbnrions avoir formes. 

C 1H A P I T R B XXVI, 

'Saul tourfuivant David dans te fatf det 

' -Ziphitns , David tntta dt nuit dam 



camp , & le peuple itoit campe* autour 
de lui. 

6. Et David prit la parole , & dit A 
Ahifn^lec Hlthien . & a Abifcai fils 
de Tfe'ruja , & fre>e de Joab : Qui 
defcendra avec moi vers Saul au camp ? 
Et Abifqal' repondit : J'j defceudrai avec 
toi. 

7. David done & Abif^aY vinrent de 
nuit vers le peuple ; & voici , Saul dor- 
moit etaht couche* dans Penceinte du 
camp , & fa halebarde itoit planted en 
terre^ a fon clievet ; & Abner & le peu- 
ple etoient couches autour de lui. 

8. Alors Abifc,ai dit a David : Aujour. 
d*hui Dieu a hvr^ ton ennem! entre 
tes mains ; maintenant done , que jc le 
frape , je te prie , de la halebarde , juf- 
qu*en terre d'un feul coup , & j? n'y re- 
tournerai pas une feconde tbis. 

9. Et David dit' i Abifqai : Ne le 
mets point a mort ; car qui , eft ce qui 
mettrafa.main.iurl'Oint dc rj&crncl i 



le camp de Saul , A ^T^t vtulutfM le 

titer , quof qu*il tut fn le fairer , ty 

qu'il yffti fiUiciti i mats it fe conien- 

" ta de'Jaire conrioitre 'a Saul'qa^l aii- 

roit, Ph lui iter la vie $ . ce qui .tttucha 

ttUment Saul , $i?it'fut tottraikt d>a- 

vbuirV qu*il avoit tort de pourfvivrt t>&~ 

*'vrf-' 9 b'-1ifil le benfc '.-• 

I ; Bsr Zfphiens vmrent encore yets Skul 

**'A-6mbha--,-* lui dirent: 4 David ne 

fe^tient-il pas cache* aucbteau de Ha- 

Wla7,uur : i?/ fis A" vis de Jefchnoir? 

' r a.- ? E J t r Sattf fe "'Mva,, 1 ';3c deftetrdrt au 

de^fert de'^Ziph ^aya&t aveifbi trOis 

mille hommes choifis d'lfragl pour* cjier- 

cher Dayid au d^fert d« Zi'ph. - 

' 3. Et' Sattl cartrpA au c^itau 4e Haki- 

la ; qui- eft vis A vis de Jefclmon. prcs 

dtr cnenriV. 1 Et Da\^r} T( fe c :tftrbit in de'. 



vienne ; ou qu 1 il ne demeure dans 'unj^ 
bataille v ^ ne lui ot era pas la vte,, 
11. Que,, PEternel me garde d^met; 
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Digitized by LiOOQ IC 



JDuvid. *Akiu 



I. SAMUEL. Fantome de Samuel. JJi 



meureroit-il dans la ville Royale avec 
toi. 

6. Akis done lui donna en ce jour-la 
TGklag; & e'eft pourquoi Tfiklag eft 
demeure* e aux Rois de Juda jufqu'a-ce 
jour. 

7. Le terns que David demeura au 
pays des Philiftins fut de quatre mois 
& quelques jours. 

8. Or David montoit avec fes gens , 
& ils faifoient des courfes fur les Guef- 
^uriens , Guirtiens, & Hamalfkites; 
car ces nations la habitoient au pays 
ou elles arveient habite autrefois, depuu 
Sc.ur jufqu'au pays d'Egypte. 

9. Et David deToloit ces pays-la; il 
ne laiflbit ni homme ni femme en vie ; 
Sc il prenoit les br^bis , les bceurs , les 
ftnes , les chameaux , & les vetemens , 
Sc il s'en retournoit , & venoit vers 
Akis. 

io. Et Akisdifoit: Ou avez-vous fait 
vos courfes aujourd'hui ? Et David r£< 
pondoit: Vers le midi de Juda , vers 
le midi des Je'rahm&liens , & vers le 
midi des Ke*niens. 

il. Mais David ne laiflbit ni horn- 
me ni femme en vie , pour les amener 
a Gatb; de peur, difoit-il , qu'ils ne 
raportent yuelque chofe centre nous , & 
qu'ils ne difent : Void ce que David a 
fait. Et il en ufa ainfi pendant tout 
le terns qu'il demeura au pays des Phi- 

liftins. 

• 12. EtAkis fe floit a David, difant. 

il tfeft rendu tres-odieux a ifraiil fon 

people; c»eft pourquoi il fera monfer 

viteur a iamais. 
RE F i 
•"ITOici ce ^fi ; « 

* chapitre: Pi i- 

dant que David e- 

noit foin de lui i- 

▼er une retraite I 

liftins, oufonn< ; 

5Ue mime durai : 

•il- remporta div >s 

^tuples vdifins, 
Apres • tela $ il 

*es peuples fur 

-des courfes, 6ta 

Dieu avoit coma 

•vid pduVoit leur 

timeihent; d'auti 

pe!16 a eela, Di 

ttreRoi. -Cepen 

-David n'ettMt pa 

puis qu'il difoit 

ifrfl faifoit ces < 

Juda ; ce-qui n 

xtet exempte-de . 

♦totuenfonge v >e 

*#omperie ; &eej 

dattraabtes dans 



ing*nuit6 , avec fincent* , & avec can- 
deur. 

CHAPITRE XXVIII. 

Saul ttant attaque par les Philiftins , & 

voyant que Dteu ne lui donnoit ouch. 

ne reponfe, s'adrejfe a une Divineref- 

J*, x £T la prie de faire paroitre le Pre- 

Phete Samuel. Un fantome qui reffem- 

> i .*. c % Pr9 P h **' JH'oit , qui tredit 

a Saul fa mart, celie de fes fits , £T 

i* defaite de fon armee. 

EN ces jours-la les Philiftins aflem- 

w blerent leurs armies , pour faire la 

guerre £T pour combattre Ifrael. Et 

Akis dit a David : Aifure-toi que vous- 

viendrez avec moi au camp , toi & tcs 

gens. 

2. Alors David repondit a Akis : Cer- 
tainement tu verras ce que ton fervi- 
teur fera. Et Akis dit a David : C'eft 
oour cela que je te coniierai tbujours 
la garde de ma perfonne. 

3. Or Samuel {toit mort , & tout 
Ifrael l'avoit pleurf , & on l'avoit e»» 
feveli & Rama , fa ville ; & Saul avoit 
6te* du pays ceux qui avoient l'efprit 
de Python & les Devins. 

4- Les Philiftins done aflemblls vin- 
rent & camplrent a Squnem; SaGlauf* 
fi aflembla tout Ifrael , 8c ils campl- 
rent a Guilboah. 

5. Et Saul voyant le camp des Phi. 
liftins eut peur, 8c fon coeur fut fort 
eTraye\ 

6. Et Saul confulta fEternel; & /'£. 
ternel ne lui repondit rien , ni par fon. 
ges , ni par Unm , ni par les Prophi- 
tes. 

7. Et Saul dit a fes ferviteurs : CheN 
chez-moiune femme qui ait l'efprit de 
Python' & j'irai vers elle , & je m*en- 
querrai pat fon moyen dt ce qui doit 
arriver. Ses ferviteurs lui dirent : Voi- 
la, il j a une fettrme a Hendor qui 
a un efprit de Tython. 

8. Alors Satllfe d^guifa , & prit 
d f autres hatiits, & s'en alia , lui & 
deux hommes avec lui ; 8c ils arriVe^ 
rent de huit chez cette femme-la, 8c 
Saiil lui dit : Je te prie , devine-moi 
par Tefprit de Python, & fai raonter 
vers moi celui que je te dirai. 

9. Mais la femme lui ripondit : Voi* 
ci , tu fai ce que SaiU a fait , com- 
ment il a extermine* du pays ceux 
qui ont l'efprit de Python & les De*- 
vins ; pourquoi done drefles-tu un pled- 



ge a ma ~~ me faire mourir? 

10. Ale lui jura par 1'Etetf* 

hel , 8c lu 'Eternel tjt v^vanU 

qu'il ne t de ceci aucun mal. 

ii. Et le dit: Qui veurt- 

tu que je monter ? Et il ri- 

pondit: Yi onter Samuel. 

12.. Etli voyant Samuel , s'l. 

.._ w , _. _ _.._. difant A Saiii : Pour. 

verict; 'doivent ttre tres - <loign6s dul quoi m'as-tu tromp^ ? car tu es Sattl. ; 
meufonge -,-&{e conduiretoAjoursavett i$. Rt U Roi lui ripondit: Ne.crain 
- - ; • *" . pomt'; 



core phis indign< VM „, 

vivant fous la Loi de la charite' 8t (ft \ll cria a haut 



\ 
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point; mais qu'as-tu vu? Et la tern- pu>s s'etant lev£svils s'en all^rent cefr. 
me. dit a Saul. J'ai vu comme un Dieu te nuit-la 
^ui montoit de la terre. 

14. II lui dit encore : Comment eft- 
il fait? Elle repondit: C'ett un vieillard 
qui monte, & il eft couvert d'un man- 
teau. fit Saul connut que c'ltpit Sa- 
muel ; & s'etant baifle le vi&ge con- 
tre terre, il fe profterna. 

H. Et Samuel dit a Saul: fonrquoi 
as-tu trouble mon repos; en me fai- 
fant monter ? Et Saiil repondit j Je 
fuis dans line fort grande extrgmiti; 
car les Philiftins me font la guerre , 
# Dieu s'eft retire' de moi , & il ne 
m'a plus voulu r^pondre , ni par les 
Proph^tes , ni par les fonges ; c'eft pour- 
quoi. je. t'ai appelle" , afin que tu me faf- 
les entendre ce que j'auraia faire. 

16., Et Samuel dit : Pourquoi done 
me confultes-tu , puis que VEterrul s'eft 
retire de. toi , & qu'il eft devenu ton 
ennemi. 

17. Or VEternei fait felon qu'il en 
avoit parle par moi ; PEternel a d£chi- 
x€ le Royaume , £T Pa arraehi d'entre 
tes mains ; & Pa donne* a ton domef- 
tique , f avoir a David. 



& 

P 
s. 

lu 

2S 

ces. lui manu^rent, parce qu'il . n'avoit 
rien mange* de tout ce jput-U , ni de 
toute la nuit. . ■ f . • , 

a 1. ' Alors cette femmeJa vfat a Saiil, 
fr voyatit qu*il avoit 6te fyrt trouble , 
elle lui dit : Voici , ta fervaute a obei 
a ta voix , & j'ai expofe' ma vie , & 
j'ai obei aux paroles que tu m'as di 

22. Maintenant, je te prie , que tu 
Icoutes auiii ce que. tafervante te di- 
ja : Soujfre que je niette 'devant.tbi line 
touched de pain , afin que ni manges , 
& que tttaies des rorces pourt'en r£- 
tourner par ton chemin. 

23. Et il le refuia, & dit : Je ne 
mangerai point. Mais fes fervlteurs& 
cette femme aufiT le preflSrent tant , 
qu'il fe rendit a leurs inftances , & s'e- 
tant levl de terre il s'aftit iur un lit. 

24. Or cette femmf-la avoit un vtau 

2u'elle engraiifoit en fa maifon i elle 
1 hata, done de le. tuer \ puis elle prit 
de la farine, & la p^trit, ' & en cui- 
Ct des pains fans Ievain. 

iS. Ce qu'elle mit deVant Sattl, & 
devant fes iervheurs ; & ils mangerem -> 



H E F L EX I H $,■ • - 
T 'Hiftoire qui eft rap ported dans ct 
■*-* chapitre eft tres-remarquabie, J Nou» 
y voyons,. en premier lieu , que Saul 
£tant atta^ug par les Philiftins, vi>u- 
lut s'adrefler a Dieu ; mais que Dieu 
ne lui donna aucune re'ponfe. Comme 
il n'etoit plus terns alors pour Saul 
de coniuker Dieu, le terns vient auffi 
qu'il eft trop tard pour les pecheurs 
de prevenir leur ruine. Ainfi Petat d€- * 
plorable Qii fe trouvoit alors ce nial- 
Beureux Prince , eft une image de 1'6- 
tat des pecheurs que Dieu a abandon- 
n^s a leur ejiarement ? & qu'il eft pr£s 
de punir. II. On voit ici , que Saul 
rgduit a cette extre'mite , ,au ljen <te 
s'humilier devant Dieu , tomba dans 
un nouveau crime ,, en sfadreffant -a 
une perfonne qui exenjoit un art dam- 
nable , qu'il avoit lui mduie- d£fenda 
fous peine de mort, conforme'«!fint i 
la loi de Dieu. Cette d-marche .de Saul 
prouve , qu'il n'avoit pas tonfuUe Dieu 
dans les mouvemens c'unti.iiutbre re- 
pentance. C'eft ia le caradfa^re des mi- 
chans qui comblent la meiure : de leurs 
crimes; ils vont toujour* en empirant; 
ils Joignent, l'hipocrilie a Pimpiet^ ,. & 
ils commettent de nouveaux & de plus 
grands p£ch6s, meme dans le terns que 
les plus .iey^s jugemens de'Dieu vont 
tonilre l«r eux A III. Pour ce qui eft 
de PiaVon me^rne de cette. fenune que 
SaUl confulta, il faut remarquer^. que 
Part qu'elle .exenjoit ^toit vain autant 
que^riiuinel, ; : qu'ejle n'ayoijt . point \ |a 
puiHance'de faire paroitre le Prophe- 
te Samuel qui Stoit mort \ ■ & que ce 
feroit la' a gerni£re folie de «roire>qu\ou 
puifle faire revenir les morts r & £»• 
vofr-par Jeur moyen ce qui doit ar*i» 
ver. dependant Diep permu qu'uutcorns 




& par ce n)oyen U.fttr^Mitii que.fit 
mort procedoit de Dieu. C'p/t ajnfi que 
l^ieu ^ p6ur dprouyer les' liomme^fii 
pour les chatier , donnt t-jpe^u ^ M^Mr 
reur ? afn que ceux qut' *,W. par. crm** 
la verite foient con<Umniir J&ftA • r O* 
voit en \a perfonne dTSaii A, & Jmk 
Peftroi, doni ilfutfaifi dn cette. r«v 
contre , c.ombien Pe'tat de ^i^x qui fo««t 
abandoanes de Dieu «ft funv(&^ ^t 
puis que e'eft le me*pris de \$ yoix de 
Dieu , & Pobftinatiou dans le mal » qui 
conduit a cet etat-la , nous deyons crain- 
dre de'nousy engager par Pimpiet£& 
par Pendurciflement , comme ceia acri- 
va au Roi SaUl. 

C H A- 
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plrirent avec lui; il faut confidlrer 
que les innocens font quelquefois en- 
velopes avec les coupables dans les Ju- 
gemens temporels ; ce que Dieu fait 
pour de juftes raifons , & fur tout pour 
rendre heureux les gens de bien, en 
les retirant du monde. III. II faut 
encore ftmarquer , que dans cette oc- 
cafion le peuple d'lftaei fut battu par 



les Philiftins, Dieu ayant voulut chi- 
tier ce peuple a mefure qu'il puniflbit 
Saul. Cell pour les m ernes raifons que 
Dieu fait tomber fes jugemens fur les 
peuples , auffi bien que fur les Princes ; 
& c'eft en quoi Ton a fujet d'adorer 
la juftice , & la fageife , auifi bien que 
la bonte du Seigneur. . . 
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gens de Jabes, de ce qu'ils avoient.loit en s'afoibliflTant. 

enfeveli les corps de Saill & de fes i. Et il naquit des fils a David 



fils. II. Apres la mort de Saiil , Dieu . 
felon fes promelfes , ^leva David fur 
le Trone; mais cependant il ne Py 
eleva que par degrls. David n'obtim 
pas d'abord le Royaume entier; & il 
ne regna fur toutes les Tribus d'lfrael 
qu'au bout de fept ans ; il eut meme 
£ foutenir une guerre de plufieurs an- 
ne>s contre Ifo»bofceth fils de Sattl . 
dans laquelle pourtant il remporta di- 
vers avanta^es. Dieu vouloit encore 
exercer DaVid par de nouvelles Ipreu 
vcs , avant que de le faire jou'i'r du 
repos & de la profplrite qu'il lui avoit 
promife; & il en ufa ainfi pour lui 
faire d'autant mieux fentir que c'e'toit 
de Dieu feul qu'il tenoit la.Royaute\ 
Ceil la une image de Pltat ou les en- 
fans de Dieu font en ce monde , & de 
la conduite que Dieu tient envers eux. 
II leur a fait d'excellentes promefles , 
& il ne manque jamais de les exp- 
orter; mais if les expofe pourtant a 
divers combats pour les Iprouver; & 
il accotnplit ennn pleinement ce qu'il 
leur a promis. Ce qu' Abner fit k l'£- 
eard de Hafael , afin de n'etre pas ob- 
lige" de lui 6ter la vie , montre qu'il 
faut eviter , autant qu'on le peut , de 
faire du mal, mime a ceux qui veu- 
lent nous en faire, & fur tout de re- 
pandre le fang* . C'eft ce qui eft enco- 
re a remarquer , fur. la conduite fage 
& moderge d'Abner 4 qui fit tout ce qiril 
put pour empecher les deux armies 
d'en venir aux mains & de fe pour- 
fuivre. Les Chretiens devroient etre 
encore plus prompts & plus empreflgs 
£ terminer les guerres , a empecher 
l'effufion du fang de ceux qui font 
Chretiens comme eux , a procurer en 
toutes ocCafions la reconciliation, & a 
retablir par tout la Concorde & la 
paix. 

CHAPITRE III. 
On wit iciy-1. Vn dinombrement det 
enfant qui naquirent '••* David a He. 



Hlbron ; fon pr£mier-n* fut Amnon , 
d'Ahinoham, qui 6toit de Jizrdhcl. 

3. Leifecond fut Kfleah , d' Abigail , 
qui avoit eti femme de Nabal, qm 
etoit de Carmel. Le troifieme fut AoC 
cjalom, fils de Mahaca, fille de Tal- 
mai Roi de Guefijur. 

4. Le quatrilme fut Adonija , fils de 
Hagghith. Le cinquilme fut Scephat* 
ia, fils d'AbitaL 

5. Et le fixieme/irf Jithre"ham, d $ He"- 
^la femme de David. Ceux-ci naqui- 
rent k David a Hebron. 

6. Mais il arriva pendant qu'il y eut 
guerre entre la mai fon de Sattl , & la 
maifon de David , qu'Abner foutenoit 
la maifon de Saiil. 

' 7. Or Saill avoit eu une concubine 
qui s'appelloit Ritfpa, fille d'Aja. Et 
Ifc-bofceth dit a Abner: Pourquoi es- 
cu venu vers la concubine de mon pere ? 

8. Et Abner fut fort irrit* des pa- 
roles d'Ifij-bofceth , & lui dit : Suit-fa 
une tete de chien , moi qui contre Ju- 
da ai ufl aujourd'hui de bonte* envers 
la maifon de Saill ton pere , & envers 
fes fibres & fes amis, & qui ne t'ai 
point fait tomber entre les mains de 
David , que tu me recherches aujour- 
d'hui pour le pgche' d'une femme ? 

9. due Dieu puniffe ftvlrement Ab- 
ner , fi ie ne fais a David tout ce que 
l'Eternel lui a jurl; 

io. En tranfportant le Royaume de 
la maifon de Sattl , & en Itabliiiant 
le trone de David fur Ifragl & furju- 
da, depuis Dan jufqu'a Blerfcgbah. 

11, Et Ifq-bofceth ne put pas rlpon- 
dre un feul mot k Abner, parce qu'il 
le craignoit. 

iz. Abner done envoya des Dgputls 
a David de fa part , pour lui dire : 
A qui appartient ce pays , fi ce u'eft a 
toi ? £7* pour ajouter r Traite avec 
moi , 8c voici ma main fera avec tot , 
pour reunir k toi tout Ifra^l. 

-13. Et David repondil : Je le veux 

:„ 1- . — : : i ^- .._ ne ^ 

e ver- 
le me 
nd tu 

pute's 
w'di- 



urvr y 
Lais. 

elle, 
elle, 

dit: 
en re- 

1 d'lf- 
au- 
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?lut6t par refundment contre Jiiq-bo- 
cetlj, & pour, fe mettre bien dans 
Pefprit de David , que par devoir & 

£ar omittance aux ordres du ciel. 
es hommes qui agiflcnt par de ra£chans 
motifs % oouvrent leur paffion , quand 
us ie peuvent, d'une apparence de re- 
ligion, & ils fe conferment aux or- 
dres de Dieu , lors que ltur intent le 
demande. Dieu connoit leur hypocrifie, 
& les motifs qui les font agir ; cepen- 
dan* il les laifle faire , & il execute 
par leur moyen les detieins de fa Pro- 
vidence. Ce fut ainii que Dieu fe fer- 
vit d'Abner , pour accomplir les pro- 
nteifes qu'il avoit faites a David , de 
le faire regner fur tout le peuple d'lf- 
ragl. Cependant Abner ne joui't pas 
longtems du fruit de ce qu'il avoit fait : 
Joab le tua en trahifon , pour venger 
la mort de Hafael fon frtre, qu' Abner 
avoit tue* ; & feus doute auffi par ja- 
loufie , & par depit de le voir dans 
les bonnes graces de David : ce qui 
fait voir que Pefprit de jaloufie, de 
vengeance, 8c de reflentiment porte 
les hommes a commettre de grands 
crimes. Enfin, les malldi&ions que 
David denonqa a Joab & a fes def- 
cendans nous montrent, que la poftl- 
rite" des hommes medians & fangui- 
naires eft menacee de la maltfdiaion 
** J 1 les hommes - ne font 

ce des crimes qui fe 
eu ne les laifle pas im- 
en fait mime fouvent 
cette vie ; comme cela 
qui fit une fin digne 
t cela eft dit au chap, 
des Rois. 
I T RE IV. 
t du Roi Jfq-^ofccth le 
. - - . ■ - -, M -Jtait fa tete a David, 
qui, ^u lieu de les recompenfer , com- 



trlrent.a la chaleur du jour dans la 
maifon d'Kq-bofceth , comme il pre- 
noit fon repos du midi. 

6. Ainfi Rlcab & Bahana fon frere 
enttlrent jufqu'au milieu de la mai- 
fon, comme pour y prendre du firo- 
ment, & ils le fraplrent a la cin- 
quteme c6t£ , & fe fauvlrent. 

7. Us entrlrent done dans la mai- 
fon, lors qu'Ifq-bofceth £toit couche* 
fur fon lit, dans la chambre ou il 
dormoit, & ils le fraplrent, & le fi- 
rent mourir; puis ils lui ftterent la 
tete , & la prirent , & marchlrent par 
le chemin de la campagne toute cette 
nuit-la. 

8. Et ils aportlrent la tftte d'lfc- 
bofceth a David a Hebron , & ils di- 
rent au Roi : Voici la tete d'lfy-bo- 
fceth fils de Saul ton ennemi , qui 
cherchoit ta vie; & PEternel a au* 
jourd'hui vengl le Roi mon Seigneur , 
de Saul & de fa race. 

9. Mais David rlpondit a Rlcab & 
a Bahana fon frlre , en fans de Rim- 
mon B&rothien, & leur dit: L'Eter- 
nel eft vivant , qui a dllivrl mon ame 
de toutes mes dltrefles, 

io. Que je faifis celui qui me vint 
annoncer & me dire : Voila Saul eft 
mort; & qui penfoit m'aprendre de 
bonnes nouvelfes; & que" je le fis 
mourir a Tfiklag ; c*etoit le falaire que 
je lui devois donner pour fes bonnes 
nouvelles. 

11. Combien plus dois-je faire mou- 
nt des mlchans , qui out tue* un hom- 
me de bien dans fa maifon, fur fon 
lit? Maintenant done ne redemanderai- 
je pas fon fang de vdtre main , & ne 
vous exterminerai-je pas de la terre? 

12. Et David commanda a fes gent 
de les tuer, & de leur couper les 
mains & les ptes ; & ils les pendirent 

llbroa. Puis lis prirent 
)fceth, & Penfevelirent 
Lbner A Hebron. 
I EX I N S. 
reflexions a faire fur cet- 
La premi&e, que quor 
it point Pauteur du cri. 
ix traitres qui affaffine*- 
i leur Roi .la Providen- 
s ex&utauent leur com- 

pour aflurer a David 
felfion du Royaume. II 
neme. jugement des p6- 

hommes commettent : 
»h ancune fiujon Pauteur, 
& commettent en porte- 

mais fa Providence con- 

toutes chofes, que le 
ert a accomplir lesdef* 

II. La conduite deDa* 
u'pn v fafife attention. 
\ fa vertu , fa droiture, 
irtl! avoit pour Pinfid^- 
ahifim V & pour Ja ctuau- 
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tii ftuis qu'au lieu d'approuver & de 
r^compenfer ceux qui avoient tue* le 
Roi Iiq-bofceth , comme ils s'y atten. 
doient, il les fit mourir, quoi que 
par cette mart tout le Royaume d'lf- 
rael lui fut foumis. Les Rots & les 
Princes, ne doivent jamais fe fervir 
de rnlchans moyens pour r^utfir dans 
leurs deifeins , quoique juftes; & leur 
intcret ne doit pas les empecher de 
punir les traitres & ceux qui commet- 
tent de . m^chantes actions. Et ceci 
nous apprend en general , que non 
feulement nous ne oevons faire aucun 
mal a ceux qui nous hattfent; mais 
que nous ne devons pas meme nous 
rljou'ir du mal qui pourroit leur ar- 
river fans que nous y euflions contri- 
bu£; ni favorifer en aucune faQonTin- 
juftice & le crime , quelque avantage 
qu'il nous en put revenir. 

CHAPITRE V. 
JfqJbofceth etant inert , David eft recon- 
nu Roi par toutes les Tribus flfrdel. 
II prend Jerufalem fur les Jebufens , 
il y bat it la Cite de David , & il 
lui / natt plufieurs enfans. Il reqoit des 
frefens du Roi de Tyr; £T // remporte 
deux vi&oires fur les Phili/lim. 
ALors toutes les Tribus dTfrael vin. 
** rent vers David a Hebron , &. lui 
dirent : Voici nous fommes tes os , & 
ta chair. 

2. Et meme ci-devant, quand Sat&l 
e*toit Roi fur nous , tu 6tois celui qui 
menois & qui ramenois Ifragl ; & 1\E- 
dit: 



ternel t'a dit: Tu gouverneras mon 
peuple d'Ifrael, & tu feras le Con- 
dufteur d'Ifrael. 

■ 3. Tous les Anciens done d'Ifrael 
vinrent vers le IJoi a Hebron ; & le 
Roi David fit alliance avec eux a He- 
toron , devant l'Eternel ;•& ils oigoirent 
David pour Roi fur Ifragl. 

< 4. David etoit afje de trente ans , 
quand il commenca a rigner, & il, 
regna quarante ans. 

5. II regna a Hebron fiir Juda fept 
ans & fix mois : Puis il regna trente- 
trois ans. dans Jerufalem fur tout If- 
rael & Juda. 

6. Or le Roi s'en alia avec fe» gens 
& Je*rufalem contre les JlbuGens , qui 
habkoient en ce pays la ; & ils dirent 
k David : Tu n'entreras point ici que 
tu n'aies 6te* les aveugles & les boi. 
teux ; voulant dire - ., David n'entrera 
point ici. 

7. Mais David prit la forterefle de 
Sion; c*eft la Cite de David. 

8. Et David dit en ce, jour-la : Qui- 
couque battra les Jlbufiens., & fe iera 
rendu maitre du canal, & de ces aveugles, 
& de ces boiteux , qui font les ennemis 
de David, fera rtcompenfr. % C'eft pourquo; 
on dit : L'aveugle «1e boiteux n'entrera 
point dans cette mailoru- 1 

9v BtJDavid -aaJbitaL.oans la fbrterei* 



fe., 8c il l'apellala Cit& de David ; & 
il y batit tout autour,* depuis Mtflo 
jufqu'au dedans. 

10. Et, David alloit tofijours en avan. 
cant & en croiflant 5 car l'Eternel le 
Dieu des arniees £toit avec lui. 

11. Et Hiram Roi de Tyr envoyi 
des Ambailadeurs a David, & du bois 
de cedre , & des charpentiers ,. & de* 
tailleurs de pierres a batir ; 5c ils ba- 
tirent .la maifon de David. 

ia. Alors David connut que l'Eter- 
nel l'avoit affermi Roi fur Ifragl, & 
u'il avoit ilevt fon Royaume , a caufe 
le. fon peuple d'Ifrael. 

13. Et David prit encore des concu* 
bines & des femmes de Jerufalem , 
apres qu'il fut venu d*H6bron , & il 
lui naquit encore des fils & des filles. 

14. Ce font ici les noms de ceux 
qui lui naqutrent a Jerufalem , Scam- 
muah, Sqobah, Nathan, Salomon , 

15. Jibhar, Elifquab, Nepheg, Ja* 
phiah , 

16. Eiifcjama, Eljadah, &Eliph6Iet; 
I7» Mais quand les Philiftms eurent 

apris o^u'on avoit oint David pour Roi 
fur Iirael, ils mouterent tous pour 
attwuer David. Et David I'ayant apris, 
defcendit vers la fortereffe. 

18. Et les Philiftins vinrent, & fe 
rlpandirent dans la vallee des Re- 
pha\ns. 

19. Alors David confulta TEternel , 
difant : Monterai-je contre les Philif- 
tins ? Les livreras-tu entre mes mains \ 
Et l'Eternel repondit A David ; Monte ,* 
car certainement je livrerai les PhiHf- 
tins entre tes mains. 

zo. Alors David vint a BahaUp^rat* 
fim,& il les battitla , & dit : L'Eternel a 
fait &ouler mes ennemis devant mo* > 
comme par un d£bordement d r eaux. 
C'eft pourquoi il nomma ce lieu-la: 
Bahal-p^ratiim. 

ai. Et ils laifferent m«me la levrt 
faux dieux , que David & fes genajent* 
port^rent 

22. Et les Philiftins rcmont&ent en- 
core une autre fois , & ils ft rlpandi- 
rent dans'la valine des Replia'ins. " 

23. Et David confulta l'Eternel , quf 



repondit ; . To ne monteras pas ; mais 
tu tournera^ derrilre eux , & iras con- 
tre eux vis»a*V4s des meuriers. 

24. Et quand tu entendras au haut des 
meuriers un bruit , comme de gens qui 
mar chent, 'alors marche ; car alors 
l'Eternel lortfra devant toi'i pour bat- 
tre le camp' des Philiftins. 

2s. David fit done ce qutf l'Eternel 
lui avoit «ommande; & il battit lea 
Philiftins f depuis Gu^bah jufqu'a Gue- 
*er. • • 

R ZFIE'X I NS. m 
nlEV * apres avoir exercS pendant 
M longteme Ddvid par plufieurs af- 
ftidions^ l^aMit anfto Ro» far«out«s 

les 
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les Tribus d'lfragl ; il lui fit rempor- 
ter de glorieux avantages , tant fur les 
Jlbufiens, que fur les Pbiliftins; & il 
le mit en grande configuration aupres 
des Rois voifins. Cette heureufe illufe 

Jiue David eut, apres tant de traver- 
es, nous fait voir que Dieu eft fidele 
dans fes promeflesi que quoi qifildif- 
few de les accomplir, n ne manque 
jamais de les extorter, & de dllivrer 
ceuxqui Paiment; &au'apres les avoir 
foit pafler par diverfes epreuves , il 
leur accorde enfin le repos & le bon- 
heur qu'il leur a promts. Apprenons 
de la a nous laifTer conduire a la Pro. 
vidence , en faifant cependant toujours 
ndtre devoir, puis qu'elle ne veille 
pas moins pour le falut de ceux qui 
craignent Dieu , qu'elle veilla autrefois 
pour David. 

CHAPITRE VI. 

David veut (aire tranfporter VsArche de 

V alliance ' a Jerufaltm ; mats Huza 

•tant mart pour r avoir touchee & prife 

entre let mains , David la fait met- 

tre jtans la maifon de Hobed-Edom ; 

. eToH trots mots apres il la fit tranfpor- 

ter a Jeruftlem , avec pompe £T avec 

de grandes marques de joie. 

p)A VID aflembla encore tous les gens 

LJ d'SHte qui etoient en Hrael, qui 

montlreht a trente mille hemmes. 

2. Et David fe leva & partit deBa- 
hale* de Juda , avec tout le peuplc qui 
Itoit avec lui, pour tranfporter PAr- 
cbe de Dieu, fur laquelle eft invoqul 
le nora de PEternel des armies, qui 
habite fur elle entre les Chenibins; 

3. Et ils mirent PArche de Dieu fur 
un chariot tout neuf ; & ils Pamrae- 
nlrent de la maifon d'Abinadab , qui 
etoit au cdteau ; & Huza 8c Ahio , en- 
fans IPAbinadab , conduifoient le cha- 
riot, 

4. Et ils Pemmenlrent de la maifon 
d'Abinadab , qui etoit au cdteau avec 
PArche de Dieu, 8c Ahjo alloit devant 
PArche. 

5. Et David & toute la maifon d'lfc 
raijl jouoient devant PEternel de rou- 
tes fortes d*inftrumens faits de- bois de 
iapin, & des harpes, des lyres, des 
tambours, des fiftres, & des cymbales. 

6. Et quand Us furent venus jufqu'a 
Paire de Nacon , Huza porta fa main, 
& PArche de Dieu, 8c, laretiut, parce 
que les bieufs awient igliffe\ 
« 7. Et la colere de m PEternel s'em- 
brafa costve Huza, & Dieu le fiapa 
la, a caiife de./»» indifcr&ion, & il 
mourut la pre* de PArche de Dieu. 

8. Et David fut aftlig6 de ce que 
PEternel avoit fait une breche en fai- 
fant mourir Huza ; &. on. a apeHS juf- 
qu^-ce jour ce lieu-la 4 Perez^Huza. 
;,9,, ,£t David eut una .gtande- fra- 
yeut de PEternel en ce jour - la ♦ & dit : 
Comment PArche. de PEternel entre* 



roit«elle chezrmoi. 

10. Et David ne voulut point reti. 
tirer PArche de PEternel chez lui , dans 
la Cite* de David ; mais il la fit de*- 
tourner dans la maifon d'Hobcd-Edom 
Guhtien, 

1 1. Et PArche de PEternel demeurs 
dans la maifon d'Hobed-Edom Guittien 
trois mois \ & PEternel b£nit Hobed- 
Edom, & toute fa maifon. 

12. Depuis, on vint dire a David: 
L'Eternel a b6ni la maifon d'Hobed- 
Edom , & tout ce qui etoit a lui , a 
caufe de PArche de Dieu. C'eft pour* 
quoi David s'en alia , & amena PAr- 
che de Dieu , de la maifon d'Hobed- 
Edom , en la Cite* de David , avec joie. 

13. Et quand ceuxqui portoient PAr- 
che de Dieu eurent marche* fix pas , on 
facrifia des taureaux & des blliers gras. 

14. Et David fautoit de toute fa for- 
ce devant PEternel , & il $toit ceint 
d*un ^phod de lin. 

15. Ainfi David & toute la maifon 
d'lfragl conduifoient PArche de PEter- 
nel , avec des cris de joie , & au fon- 
des trompettes. 

16. Mais comme PArche de PEter- 
nel entroit dans la ville de David , Mi* 
cal fille de Saul , regardant par la fe- 
netre , vit le Roi David fautant de tou- 
te fa force devant PEternel , & elle le 
mlprifa en fon coeur. 

17. Hs emmenlrent done PArche de 
PEternel, & la poierent en fon lieu ,* 
favtir dans un Tabernacle que David 
lui avoit tendu. Et David oftrit des 
holocauftes Sc des (acrifices de prof-. 
plriteY devant Internet 

18. Quaiid David eut achev* d'oflfrir 
des holocauftes 8c des (acrifices de prof, 
pdrit^s , il b^nit le peuple au nom de 
PEternel des armies. 

19. Et il partagea a tout le peuple , 
favoir a toute la multitude d'lfrael , 
tant aux hommes qu'aux femmes , a 
chacun un gateau de pain , & une pie- 
ce de chair , & une bouteille de vin \ & 
tout le peuple s'en retourna chacun en fa 
maifon. 

10. Puis David s'en retourna pour 
bgnir fa maifon ; 8c Mical fille de Saiil 
vint au devant de lui , & dit : Le Roi 
d'lfrael s'eft fait aujourd'hui beaucoup 
d'honneur . en fe dlcouvrant devant 
les yeux des fervantes de fes fervi- 
teurs , fans en avoir honte , comme fe* 
roit un fou. 

ar. Alors David dit a Mical : <j'a 
ete devant PEternel , qui m'achoifi plfl- 
tot que ton pgre &c que toute fa mai- 
fon , & qui m'a command^ d'etre le 
Condutteur de fon peuple d'lfrael ; c'eft 
pourquoi je me r^jouirai devant f£- 
terneL' < ' 

32. Et je me rendrai encore plus vil; 
que je n'ai paru , '8c je m'eftimerai en-* 
core moins; 8c cependant iQ m^n #e» 

rai 
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rai im honneur devant les fervantes parut qu'il faifoit en cela une chof* 



dont to as parle\ 

23. Et Mical fille de Saul n'eut point 
d'enfans jufqu'au jour de la mort. 
REFLEXIONS. 

IL faut fdire attention a ces quatre 
chofes qui font contenues dans ce 
chapitre : I. Que Tun des premiers 
foins de David , apres que Dieu lui eut 
donne" la paix, fut de faire tranfpor- 
ter PArche a Jenifalem ; ft qu'il don- 
na dans cette occafion des marques 
d'un zele & d'une joie extraordinai- 
yes,» en presence de tout Ton peuple. 
A Pexemple de David , nous devons 
tors avoir un tris-grand zele pour la 
gloire de Dieu 8c pour fon fervice ; 
mais e'eft principalement le devoir des 
Princes 8c des Magiftrats, que Dieu 
a honoris de fa connoifiance. II faut 
remarquer en fecond lieu , que Dieu 
fit mourir Huza , parce qu'au lieu de 
feire porter PArche par les Levites , 
comme Dieu Pavoit exprefKment or- 
donn6 , on Pavoit mife fur un Chariot ; 
ce qui fut caufe de Pinconvenient au- 
quel elle fut expose ; & parce que Hu- 
za la toucha & la prit entre fes mains ; 
ce que les Invites feuls avoient le droit 
de faire. Mais au refte , ce ne fut pas 
pjroprement pour punir Huza ; & a 
caufe de lui ieul, que Dieu le frap- 
pa de mort: puis qu'il n'avoit piche" 
que par imprudence , ft que ce qu'il 
en avoit fait n'itoit qu'a bonne inten- 
tion. Cela arriva principalement pour 
infpirer aux Ifraelites, & aDavidlui- 
meme , du refpeft pour PArcbe , qui 
devoit etre deTormais I Jgrufalem ; 8c 
pour leur apprendre a ne s'icarter en 
aucune faqon de ce que Dieu avoit pref- 
crit a Pegard de la manie>e de tranf- 
porter PArche ; & a obferver exafte- 
ntent tout ce qu'il avoit Itabti pour 
fon fervice. Ce fut PefFet que la mort 
de Huza produifit fur David ; il en 
fut pen6tre* de frayeur ; il crai^nit de 
la faire mener alors dans la ville de 
Jerul'alem ; & lors qu'au bout de trois 
tnois il Py fit conduire , il repara la fau- 
te qu'on avoit faite la primie're fois , 
ft il la fit porter par les Invites. C'eft 
ainfi que les perlbnnes fages ft r61igieu- 
fes profitent des malheurs qui arnvent 
aux autres , & des avertinemens que 
Dieu leur fait donner. III. La blneaic- 
tion que le fljour de PArche dans la 
maifon d'Hobed-Edom y apporta, fut 
difpenfee par la Providence , pour en- 

fager le Koi David a faite conduire 
'Arche a Jlruialem ; ce qu'il n'auroit 
ofe* faire iitdt apres la mort de Hu- 
za. II faut coniiderer fur cela , que 
la prefence de Dieu & fa faveur font 
la fource du vrai bonheur. La derail^ 
re reflexion regarde k jugement quej 



indlcente & indigne de lui , ft elle 
le mlprifa. Voila comment les mon- 
dains jugent'de la piete* , & des perfon- 
nes pieufes & zel6es. Ce qui eft tres- 
dijgne de louange , ft trSs-agreable a 
Dieu , leur paroit fouvent bafTeffe ft 
foiblefie. Mais le zele que David te*- 
moigna dans cette occafion , 8c la (age 
reponfe qu'il fit a Mical , doivent ap- 
prendre a tous les Chretiens, ft par- 
ticulierementaux perfonnes diftinguees, 
a n'avoir jamais honte de la Reli- 
gion & de la piet6. Les moqueries ft 
les faux jugemens des profanes ne doi- 
vent point nous arreter , lors qu'il s'a- 
git de rendre a Dieu ce qui lui eft du ; 
8c nous devons plutdt faire gloire de 
nous acquiter de ces juftes devoirs , de 
la manure la plus parfaite 8c la plus 
folemnelle. Au refte , les Pfaumes 
XCVI. CV. ft CVI. doivent etre rap- 
portes a ce qui fe pafla au tranfport 
de PArche, comme on le voit I. Cron. 
XVI. 

CHAPI TRE VII. 
David voulant faire batir un Temple a 
Jerufalem, le Prophete Nathan lui fi\ 
connoitre que DieU A ne trouvoit pas * 
prepos <p?il extent at ce deffem; mak 
qu'il lui donner ait unfils qui lefereit; 
dequoi David remercie le Seigneur avec 
beaucoup de zele ; le priant en meme 
terns d'accomplir cette promejfe , 62* de 



benir fa maijon £^ fa poflinte, 
APres que le Roi fut affis en fa 
** maifon , & que PEternel lui eut 
donne* juelque repos de tous fes enne- 
mis tout autour; 

a. II dit a Nathan le Prophete : Re- 
garde maintenant , j'habite dans une 
maifon faite de cedres , 8c PArche de 
Dieu habite au milieu d'une tente. 

3- Et Nathan dit au Roi : Va , fai 
tout ce qui eft en ton caeur ; car PE- 
ternel eft avec toi, 

4. Mais il arriva cette nuit-la . que 
la parole de PEternel fut adreffte a 
Nathan, ft qu'il lui dit: 

5. Va , ft 8i a David mop ferviteur ; 
Ainfi A dit PEternel : Me batirois - to 
une maifon afin que j> habite ? 

6. Puis que je n'ai habits dans an-' 
cune maifon. depuis le jour que j'ai 
fait monter les enfans d'Ifrael hors* 
d'Egypte, jufqu'a-ce jour , mais que j'ai- 
march^ c.a ft la dans un tabernacle *' 
ft dans un pavilion. • 

7. Dans tous les lieux ou j'ai pafle^ 
avec tous les enfans d'lfrael y en ai-je- 
dit un mot a quelcune des Tribus d'lt 
raKl , a laquelle j'aie commande* de 
gouverner mon peuple d'lfra^l ? Lui' 
ai - je dit : Pourquoi ne m'avez - vous . 
point bad une maifon de cedres? i* 

8. Maintenant done ttf diras ainfi 4 



Mical fit de David , lors que ce Prince David mon ferviteur : Ainfi a dit PE-' 
fautQit de joie devant I' Arche • il lui) ternei des armies : Je t'ai tiri d'ane^ 

cabane • 
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^ane , d'aprds les brlhis , afin que tu 
fufles le Condufteur de mon peuple d'lf- 
rael : 

9. Et j'ai £te* avec toi par tout ou 
tu as €t€ : Tai extermine' tous tes enne- 
mis de devant toi, & j'ai rendu ton nom 
grand , coxnme le nom des Grands qui 
font fur la terre. 



io. J'e*tablirai un lieu a mon peu- 
ple d*Ifra£l, Je le planterai, 8c il ha- 
bitera chez lui * il ne fera phis afrite* 



8c les enfans d'iniquite' ne les afflige- 
ront plus , comme ils ont ftiit aupara- 
vant. 

.11. Savoir depuis le jour que j'ai or- 
donne* des Juges fur mon peuple d'lf- 
raSl , & que je t'ai donne* du repos. de 
tous tes ennemis ; & que l'Eternel t'a 
fait entendre qu'il Itafelira ta famille. 

12. Quand tes jours feront accom- 
plis, & que tu te feras endormi avec 
tes peres , alors je ferai lever ta pof- 
tfrite* apr^s toi , un Fils qui fortira 
0e toi , & j'afermirai fon regne. 

IS* Ce fera lui qui batira une mai< 
ion a mon Nom , &, j'aftermirai le trd- 
ne de fon regne a, toujour*. 
.14, Je lui ferai p£re , & il me fera 
.fils. Que s'il pofftmet quelque iniqui- 
ty , je U chatierai .avec une verge d'hom- 
me , & par des plaies des fils des hom- 
ines* 

15, Mais ma mif&icorde nefereti- 
rera point de lui ,. comme je Tai re- 
tired de Saiil , que j'ai etc de devant toi. 

16. Ainfi ta maifon 8c ton rigne fe< 
root afiux*5s pour jamais devant tes yeux, 
-& ton trdne fera affermi a jamais. 

i}. Nathan parla done & David fe- 
lon toutes «es paroles , & felon toute 
cette vifion. 

•, 18. Alors le Roi David entra & fe 
tint devant l'Eternel , & dit : Qui fuu- 
je 9 Seigneur Eternel, 8c quelle ejt -ma 
jnalfon , que N tu m'aies fait vemr juf- 
qu'au point eujtjuu ? 
v 19- Encore ceia t'a-t-il paru peu de 
*hofe , Seigneur. Eternel i tu as . rae- 
me $sal€ de la maifon de ton ferviteur 
pour le terns a venir. £/-qe la la ma- 
mire d'agir des bommes , Seigneur 
Eternel? 

20. (Que te pourroit done encore di- 
re Davids Car A Seigneur Eternel, tu 
connois ton ferviteur, 

ai. "Tu as tait toutes ces grandes 
chofes pour l'ampur de ta parole , & 
felon ton occur , pour les faire con 
noitre a ton ferviteur. . 
fl 32. C'eft pourquoi tu t'£s montre* 
(rand , Dieu Eternel ; car il n> en a 
point de tel que toi , $ il n> a point 
de Dieu que toi r felon tout ce que 
Jious avons entendu de nos oreilles. 

23. Et qui ejt U peuple ^emblable a 
** peuple d'li'raiOt la feule nation de 
la terre , que Dieu eft y<enu lui-meme 
Je raehetet, V<m *n /aire fin peuple , 



four rendre fon nom celebre, 8c pour 
aire en fa faveur ces grandes cho- 
fes 8c ces chofes terribles dans ton 
pays , cbaffant de devant ton peu- 
ple, que tu t'es rachete* d'Egypte, les 
nations 8c leurs dieux? 

34. Car tu t'es affure' ton peuple 
d'lfragl , pour itrc ton peuple a ja- 
mais ; & toi f Eternel , tu as 6te* leur 
Dieu. 

25. Maintenant done, Dieu Eternel, 
confirms pour jamais la parole que ta 
as prononcie touch ant ton ferviteur, 
8c touchant fa maifon , 8c fai comme 
tu en as parte. 

36. .-Et que ton nom foit rcconim 
grand a jamais , & que Von dife: L^E- 
ternel des armies ejt le Dieu d'Ifrael; 
8c que la maifon de David ton fervi- 
teur demeure. liable devant toi. 

27. Car toi , Eternel des armies , Dieu 
d'lfra^l , tu as fait entendre cts cbofts 
a ton ferviteur , 8c tu as dit: Jet'6- 
tablirai une famille. C'eft pourquoi 
ton. ferviteur a ete* incite dans fon caur 
a te faire cette pri6re. 

28. Maintenant done , Seigneur Eter- 
nel , tu es Dieu , & tes paroles feront 
veritables : Or tu as promis a ton fet- 
viteur de lui faire ce bien. 

29. Veuille done maintenant benir la 
maifon de ton ferviteur , afin qu'elle 
foit Iternellenient devant toi ; car tu 
en as ainfi parl6 , Seigneur Eternel , 
& la maifon de ton ferviteur fera com- 
bine de ta hlnldiftion €ternellement. 

REFLEXIONS. 
T E pieux deflein que David ent de ba- 
** tir UK Temple , lors qu'il fe vit 
paifible pofleffeur de fon Royaume , 
nous apprend, que nous devons avoir 
plus de zele pour la gloire de Dieu. 
que pour nos avantages. particulars { 
^ que le pius digne ufage que nous 
puiipORS faire des biens & de {a proi* 

§€iM dont Dieu nous> fait jouffr , eft 
e t les employer pour r r6tablifl'ement 
de iqn fervice & pout , l'avancement 
de fa gloire. IL II taut remarquer i 
quo quoi que la reTolution de i^avid 
tut fainte & agrlable a: Dieu , ie Pro> 
phete Nathan lui dit, que .ce ne ieroit 
pas lui qui batiroit le. Temple i mais 
.que ce ieroit fon fils., dont le rdgne 
glorieux 8c paifible feroit plus propre 
pour Texlcution de cette entceprife. 
Dieu ne trouve pas tou jours a pro* 
pos que des defteins bons 8c louables 
en eux-mdmes s'exe'eutent dans le terns 
8c de la maniere que nous le voudrions ; 
cependant il ne laifie pas de les avoif 
pour agr tables , 8c de r&ompenfer la 
piece & les bonnes intentions de ceux 
qui les ont forme's. 111. Pour ce qui 
eft des promefies que Nathan fit 4 Da- 
vid , en lui difant , que Dieu lui donne- 
roit un fils dont le trdne feroit alter* 
mi a jamais*, elles regardoient pre- 
mie*re- 
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par Tes crimes , aomme la fuite de 
cette hiftoir* nous i'apprendra. Re- 
connoiftbns que. ce qui raitle bonheur 
ic la.furete* des hommes., c'eft Pamour 
& la prote&ion du Seigneur ; &que 
le moyea-, d'avoir part a cette protjeo- 
tion , c'eftjte iui etre fiddle. 11 faut auffi 
qu'fc: rimitation de David , qui confa- 
era a Dieu .le hutin qu'U avoit rait , 
nous lui raarquions ndtre reconnoiflan- 
ce four tons fes bienfiuts.en faifant fervir 



afin que le fils de ton maitre ait du 
pain a manger; raais pour ce qui eft 
de M€phibofc.eth , le fils de ton mai- 
tre , il mangera toujour* a ma table'. 
Ce Tfiba avoit quinze fils , & vingt 
ferviteurs. - 

ii. Et Tfiba dit uu Roi : Ton fer- 
viteur fera tout ce qne le Roi mon Sei- 
gneur a command** * fon ferviteur. Bt 
pour JVWphibofqeth , dit U Rot, il matt* 
gera X ma table comme un des fils du 
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vet* ewe, 
tie fleu- 
t Sqdbac 
1 le> con* 

ivid, & 
le Jour- 
Syriens 
David , 

t de de- 
scents 
>nte mil- 
bac Chef - 

ui itoient 
vu qu'ils 
d'HhUH, 
& ils ltur 
s craighi- 
ax Ham* 

Ri-". i . 
iui vient 
, que le 
ideurs ail 
des vugft 
t , icou- 
s 'Priori* 
Ambafla- 
ies traita 
pent con- 
rches que 
r entme- 
rvent mal 

que lies 
Tentimens 
4'ils leu* 
lent eux- 
la faufle 
) de feuf- 
iices r St 
)utent & 
, s'enga* 
rs. Poor 
David fit 
res-jnfte, 
I le droit 
Ambafla- 
envoyls » 
4; & que 
erent let 

> L'iflttt 
lie David 

Syrieits , 

fait voir 
tones* quC 
net hi ten - 
u'il«fififte 
aix '& H 
les hom*. 
tireat les 
or&ueU ft 



CH A- 
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voya Nathan vers Da- 
n eta dt venu vers Iui , 
>it deux hommes dans 
:he, & Tautre pauvre. 
oit du gros & du me- 

grand e abondance. 
uvre n-avoit rien du 
e brlbis , qu'il avoir 
ie , & qui e"toit crue" 
fes enfans . en man- 
rceaux , buvant dans 
mant en fon fein, & 
omme fa fille. 
ageur etant venu chez 
; , rhomme riche a 
k fon menu b£tail,pour 
flant qui £toit entre) 
pris la brgbis du pau- 1 
*a apretie a cet horn-' 
re* chez lui. 
re de David s'embnu 

homme-la ; & il dit 
rnel eft vivant , que 
cela a m€rit6 la mort. 
'il a fait cela , & qu'il 
16 cetU bribis , pour 
rendra quatre. 
i dit a David : Tu c* 
Linfi a dit TEternel . 
Je t 1 ai oint pour etre 
: je t'ai dlhvrgdela 

i donne* la maifondt 
: les femmes de tonf 
fein , & je t'ai don* 
:vael & de Juda; 8c 
ju , je t'eufie ajout6 
e. * 

he as-tu mgprife* 1* 
;1, en faifant ce qui 
is fait pe>ir avec Pe*- * 
ien , & tu as enlcve" 
n'eUe fut ta femme ; 
T^p4e des Hammo* 

101 maintenant, V€* 
imais de ta maifon i 
; meprife* » & que ttl 
ne d'Urie le Hetliien, 

femme. 

VEternel : Voici , je 
Mitre toi un mal de 
, & j'enleverai tea 
;s yeux, & je les 
e tes proches . & i| 

femmes ; a la vue* 

fait en fecret; mais 
: erai aux yeux de tout 
t du foleil. 
iit i Nathan :J'aip<- 
1, Et Nathan dit a Da. 
lli a fait palfer ton 
irras point, 
arce que par cettf 
e* occaiion aux enne- 
de bfafphlmer avec 
4t fife qui t'eft 116 
mour- 
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it: Amene-nioi 
e toi , & jamais 
i toucher, 
te prie que le 
ternel Ton Dieu, 
>int . aiigmenter 
du fang, pour 
i'on ne Pexter- 
ndit f L'Eternel 
des cheveux de 

: Je te prie que 
it an Roi mon 
/> Parle. 
it: iMais pour- 
;hofe toute fern- 
e le peuple de 
nant 4 ce difcours 
it meme comme 
1 ne fait point 
banni? 

nous mourrons, 
tables aux eaux 
terre, & qu'on 
Or Dieu ne lui 
is il a trouve* un 
*ejetter loin de 
ette\ 

fuis venue" pour 
i mon Seigneur, 
n'a e*pouvante>. 
e parierai main- 
ttre que le Rot 
i lui dira. 

debute fa fer< 
a de la main de 
:erminer de Phd« 
loi & mon fils \ 
demande audi, 
►le du Roi mon 
du reposi car It 
omme un Ange 
e bien & le mal , 
Dieu fbit aveo 

dit a oette fern- 
trie ne me cache 
e t/ai demander- 
prie que lc Roi 

N'eft - ce pas 
! tout ceci? Et 
: dit: Ton ame 
ir , ou*on ne fau- 
droite ni a. gau- 
dit le Roi mon 
n ferviteur Joab 
, & lui mime a 
i ta fervante ton. 

oab m'a fait don* 
iurs. Mais mon 
\me un Ange de 
& ce qui fe pafle 

t a Joab i Voici 

qui 'as conduit 

n done ,' & ftis 

reve- 
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rcvenir lc Jeune 

22. Alors Joab 
en terre, 8c fe j 
Roi. Et Joab dit 
ferviteur a connu 
devant toi, 6 Roi 
le Roi a fait ce < 
demandoit. 

23. Joab done i 
Guefqur , & il rat 
nifalem. 

^24. Et le Roi 
dans fcmaifon. 
point. Et Abigail 
maifon t ftilne 

25. Or il n'y i 
dans tout Hrae"! 
qu'on put fi fort 
ti\ depuis la pla 
fommet de la tt 
en lui de d^faut. 

26. Et quand i 
veux , ( & il arri 
les faifoit faire, 
lui chargeoient tri 
les cbeveux de fi 
ftSib pefoient d< 
poids du Roi. 

27. Et il naqu 
lorn , & une fifl< 
qui etoit une tres 

28. Et Abfqalo 
lem deux ans en 

29. C'eft ppur< 
Joab pour l'env 
Il ne voulut poii 
le manda encore 
mais il ne vouli 

30. Alors il ( 
Vous voyez la 1 
eft aupr£s du m 
ge ; aflez , mettt 
viteurs d' Abfqalo 
la. 

31. Alors Joal 
Absalom dans J 
Fourquoi tes fe 
feu a mon chan 

32. Et Abfqal 
Voici , je t'ai en 
& ie t'envoyerai 
diras de ma p 
venu de Guefqu 
que j'y ruffe en 
que je voie le R 
quite* en mow < 

33. Joab don< 
lui raporta ce 
£t le Roi apell 
Ters lui , & fe 
terre devant le 
Abfqalom. 

R B F I 

. pE qu'il V a 

^ derer dans 

bont* de Davrt 

' Abfqalom fon i 

en ce qu'il vY 



II. SAMUEL D*vid.*Al>fS4Um. V?% 



Digitized by VaOOQ IC 



33* fit 

Digitized by VjOOQ IC 



David. ^4bfgalom. Yl SAMUEL. David. Tpbd* 37f 



ou Dieu dtoit ado« 
ceux que Dieu af- 
ut les grands pe*- 
>'humilier fous fa 
e a fa volonte, & 
ie fes graces. La 
drefla a Dieu , afin 
ldre vain le confeil 
tre que les confeils 
icieufes & aecre"di- 
t a craindre ; mais 
, que David avoit 
I Dieu , dans Pexv 
Duvoit ; & que quoi 
ine de fes p6che"s , 
e en lui. IV. En- 
i Cufqai a Jirufa- 
i Faire femblantd'6- 
alom , & de tacher 
; rertdre inutiles les 
id. II faut confi- 
ae David put faire 
il fit a l'e'gard d'Ab- 
ment en quality de 
alement en qualite* 
attaqul par fon pro- 
fon deflein n^tant 
cune faqon a Abfca- 
I confervoit tonjours 
on; mais fe propo- 
de faire davantage 
ramener k fon de- 
6li on de David n'au- 
itrpmperie, le men- 
tion. Enfin, il pa- 
I. que David, dans 
avoit ton jours une 
en Dieu , & en foil 

' R E XVI. 

>avid itoit fugitif* 
lui par furprtfe & 
biens de Metohibof* 
Saul. David it ant 
>mme nommi Scimhi % 
grandt moderation* 
(bumijfion a la Pro* 
m entre dans^ Jiru~ 
It Cufqai a fon 

it un peu parte" le 
ntagncy void Tfiba 
ibofqeth vint au de- 
' deux anes bat$s j 
voit deux cents pains, 
raifins fees, & cent 
, & un baril de vin. 
a Tfiba : Que vetix- 
Et Tfiba retmdit : 
r la famille duRoU 
t deffus ; & le paia, 
; d'£t6 a martger font 
mis , & il y a du vm 
sue ceux^ur fe trou- 
ins le deiert en b»i- 

! dit: Mais ou< ift 
fare ? Et* TGI*.fr- 
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pmdit au Roi : Voila il eft demeure' A ilom : Vive le Roi , vive le Roi ! 
Jenifalem; car il a dit : Aujourd'hui 17. Et Abfcalom dit a Cufc/tf: fy 

la maifon d'lfragl me refhtuera le J ~~ ,A t*-**^^ — — ------ 

Royaurae de mon p£re* 

4. Alors le Roi dit a Tfiba: Voila, 
tous ce qui eft a M^phibofijeth , eft 



tot. Et Tfiba dit: Je me profterne 
devant toi , puis que je trouve grace 
devant toi , 5 Roi mon Seigneur! 
. 5» Et le Roi David vint jufqu'a Ba- 
hurim ; &. voici il en fortit un nom- 
ine de la famille de la maifon de Satil 
. nomme* Scimbi , fils de Gue>a , qui 
eunt forti maudiffbit David* 
m .6. Et il jettoit des pierres contre Da- 
"yid, & contre tous les ferviteurs du 
Roi David; & tout le* peuple, & tous 
les hommes vaillans etoient a. la droite 
& a la gauche du Roi. 

m 7. Or Scimhi parloit ainfi enle mau- 
diflant: Sors, tors, homme de fang, 
& mgchant homme. ' 

8. L'Eternel a fait retomber fur toi 
tout le fang de la maifon de Satil , 
en la place dpquel tu as regne* ; & l'E- 
ternel a mis le Royaume entre les 
mains -de ton fils Abfcalom; & voila 
** finffres le mal que tu as fait , pajree 
4ue tu es un homme de fang. 

.9- Alors Abifqai, fils de Tfenija, 
dit au Roi : D'ou vient que ce chien 
mort maudit le Roi mon Seigneur? 
Que je pafle , je te prie , & que je lui 
foe la t£te. 

JO. Mais le Rdi retondit: Qu'ai-je 
A faire avec vous, fils de Tferuja? 
Qu'jl me maudhTe ; car l'Eternel lui a 
dit ; Maudi David ; & qui lui dira : 
Pourquoi l'as-tu fait? 

11. David dit aufii a Abi£;aT, & a 
tous fes ferviteurs : Voici , mon pro- 

2>re fils, qui eft forti de mes entrail- 
es , cherche ma vie ; combien plus 
main tenant un fils de Jemini me trai- 
tera -t-il indignement i Laiflez - le , & 
qu'il me maudifie i car l'Eternel le lui 
a dit. 

12. Peut-6tre que l'Eternel regarde- 
ra mon aflueVion , & aue l'Eternel me 
rendra du bien, au lieu des maledic- 
tions que celui- time donne aujour- 
d'hui. 

13. David done & fes gens conti- 
nuoient leur chemin ; & Scimhi alloit 
.A cdte* de la montagne, vii a vis de 
lui ; & en allant , il maudiftbit , & il 
jettoit des pierres contre lui , & il ele- 
voit de la pouffiire. 

14. Ainfi le Roi David , & tout le 
pcuple qui £toit avec lui , eunt tati- 

.gu£s, vmrent, & fe rafraichirent la. 

15. Et Abfcalom & tout le peuple. 
favoir les hommes d'lfrail entrlrent 
dans Jlrufalem, & AhithOphel £toit 
•avec lui. 

16. Or il arriva que quand Cufca'j 
Arkite # l'intime ami de David, tut 
vcmi vert Abfcalom , il dit a AMqa- 



donc la Paffeftion que tu as pour ton 
intime ami ? Pourquoi n'es tu point al- 
ls' avec ton intime ami ? 

18. MaisCuHL&irefoitditk Abfijalom: 
Non 1 mais je ferai a celui qui a iti 
choifi par l'Eternel. par ce peuple & 
tous les hommes d'Ifrael , & je demeu- 
rerai avec lui. 

19. Et de plus , qui fervirai-ie? Ne 
fera-ce pas fon fils f Je ferai ton fervi 7 
teur , comme j'ai iti le ferviteur de ton 
pere. 

20. Alors Abfqalom dit a Ahithophel : 
Confultez enfemble, four voir ce que 
nous avons a faire. 

1. Et Ahithophel dit a Abfcalom: 
Va vers les concubines de ton p£re, 
qu'il a laiife'es pour garder la maiibn ; 
afin que quand tout Iixagl faura que 
tu te feras rendu odieux a ton pe>e , 
les mains de tous- ceux qui font avet 
toi foient fortifies. 

22. On dreffa done uri pavilion a Ab- 
fcalom fur la plate-forme de la maifon ; 
& Abfcalom vint vers les concubines 
de fon pe*re, a la vue de tout IfraBk 

23. Or le confeil qu' Ahithophel don* 
noit en ce tems-la , £toit autant eft i me" 
q^ue fi quelqu'un eut demande* le con- 
ieil de Dieu. C'eft ainfi qu'on confi- 
deroit tous les confeils qu' Ahithophel 
donnoit , tant a David tm'a Abfcalom. 

REFLEXIONS. 
Vf Ous devons rdflechir , I. Sur la per- 
^ fidie de Tfiba , qui , pour les biens 
de Mlphibofceth , vint l'accufer vers 
David de s'dtre rebels contre lui ; & 
fur la facility de David qui fe laiflk 
furprendre a cette acculation taufle Sc 
calomnieufe. On voit par la qu'il eft 
bien dangereux d'ajouter foi aux rap- 

forts, & de juger fur les apparences. 
1 ne faut jamais croire legeVement 
ceux qui accufent les autres ; & la pre- 
cipitation de David montre, que ceux* 
la meme qui ont de la vertu peuvent 
fe laiiter pr€venir & commettre de 
grandes injuftices , a moins qu'ils ne 
foient fur leurs gardes a cet 6gard. II. 
Dans ce qui fe pafla entre Scimhi & 
David , Ton remarque , d'un c6ti , le 
crime de Scimhi, qui maudiffoit fo|i 
Roi , & l'outrageoit avec tant d'indigni- 
t€ ; & de l'autre , la moderation de 
David , qui pouvant juftement pn- 
nir l'audace de ce malheureux • Sc 
Itant follicit^ a le faire , ne voulut 
pas qu'on lui fit aucun mal , mais 
ibufrrit patiemment tous ccs outrages* 
reconnoiflant que c'^toit pieu qui l'avoit 
r^duit dans l'^tat ou il fe trouvoit alors * 
& qui vouloit fe fervir de Scimhi poor 
l'humilier & pour l'Sprouver. ' C*eft ce 
que marquent ces paroles qdt David 
prononca dans cette occafldh : Laijfez 
It /aire « tajr le Seigneur lui a dip* ***** 
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Iigence , & faites-le favoir a David . 
ic dites lui : Ne demeure point cette 
nuit dans les campagnes du deTerti & 
iti&me ne manque point de gaffer plus 
avant , de peur que le Roi ne foit en- 
glouti , & tout le peuple qui eft avec lui. 

17. Or Jonathan & Ahimahats fe te- 
noient aupres de la fontaine de Roguel \ 
parce qu'ils n'ofoient pas fe mon- 
trer lors qu'ils venoient dans la ville ; 
& une fervante leur alia raporter U 
tout, afin qu'ils s'en alia/Tent, & le 
raportaflent au Roi David. 

18. Mais ungarqon les vit, & la ra 
porta a Abfqalom ; & ils marchlrent 
tous les deux en diligence, & iftvin. 
rent a Baburim , dans la maifon d'un 
homme qui avoit un puits en fa cour , 
dans lequel ils defcendirent. 

19. Et la femme de cet homme -la 
prit une couverture , & l'etendit fur 
Pouverture du puits , & repandit fur 
elle du grain pile, & la chofe ne rut 

^6int d£couverte. 

•20.- Car les ferviteurs d' Abfqalom 
vinrent vers cette femme-la jufques dans 
3a. maifon , & lui dirent : Ou font Ahi- 
mahats & Jonathan ? Et la femme leur 
repondit : Ils ont pafTe" le gue* de l'eau. 
Les ayant done chercbis , & ne les ayant 
Joint trouv^s , ils s'en. retourn^rent a 
Jerufalem. 

II. Etapr^s qu'ils s'en for en t altes, 
lAhimdhitts £f Jonathan remont6rent du 
puits & s'en allerent , & raportirent 
ceU au Roi David , «n lui diiant : Le- 
▼ez*vous, & paflez Peau en diligence ; 
car Ahithophel a donnd un tel confeil 
c'ontre vons. 

22. Alors David fe leva, & tout le 
peuple qui etoit avec lui", -& ils paffl- 
rent le Jourdain jufqu*att point du jour ; 
£T il n'y en eut pas un qui ne paffat 
le Jourdain. 

23. O 
voit poii 
batafon 

fa maifb I 

eut difpi 
il s'^trai 
feveli da 

24. Et 
4 & Abfqa 

tous ceu 
2?. Et 

Parme*e , 
-mafa eh 

Jithra , ' Ifraelite , qui £toit entr6 vers 

Abigail Bile de NahaS y & fce*r de 

Ti<6ruja mere de :joab. 

• 26. Et Ifrael avec Abfiqalom campa 

au pays de Galaad. .:.. 

27. Ot il arriva quIauTGJtdt" flue Da- 
vid, tut arrive* aMahariajtfn>$fybifils 
de Nahas, deRabba, qui avt>it> « to *uk 
Hammonites, & Malar xfils de JKimi-< 
miel, de Lodgbar i :& Bafrzilai Ga- 
laadite d* Roguelmi^r./uxitai.'"* ,c. ! 



28. ^dmenerent des Jits , des baffins, 
des vaiifeaux de terre , du froment , 
de l'orge , de la farine , du grain ro- 
ti , des feves , des lentilles, & d'atf. 
tres grains rotis; ' 

29. Dumiel, du beure, des brlbis, 
& des fromages de vaches ; ils les anie- 
nt rent a David , & au peuple qui etoit 
avec lui, afin qu'ils mangeaflent; car 
ils difoient : Ce peuple eft aflame" ,• & 
il eft las , & il a foit' dans ce deTert. 

RE FLEXIONS. 
f~)N voit d'abord ici une chofe trto- 
^ remarquable ; e'eft quAhitophel 
ayant confeille* a Abfqalom de pour- 
fuivre David , pendant qu'il e*toit fa> 
tiguS & fans fecours , & s'etant me- 
me offert de le tuer , Abfqalom don- 
na les mains a ce confeil deteftable , 
& confentit au meurtre de fon p&e. 
C'eft la une circonftance qui fait hor- 
reur, & qui prouve que ce fils dena- 
ture etoit capable de tout , & qu'il ache? 
voit de com bier la mefure de fes cri- 
mes. Mais c'eft la ce qui arrive or- 
dinairement i ceux qui fe font enga- 
ge's dans des entreprifes criminelles, 
& qui ont dtoufte* la voix de la con- 
ference. Ils veulent ' fe foutenir a quel- 
que prix que ce foit , ' & ils fe reTol- 
vent eirfin aux crimes les plus anreux. 
D'un autre cote*", on remarque ici les 
fokis de la Providence , qui , voulant 
fauver David , empScha, par le moyen 
de Cufqat , que le confeil d'Ahitho*. 
phel , qui n'auroit pas manque* de cau- 
fer la to tale ru'ine de David , ne fut 
fuivi. La Providence parut encore , en 
ce que Jonathan & Ahimahats , qui al- 
loient avertir le Roi de ce qui fe paf- 
foit a Je*rufalem , ayant Ite* pourfui- 
vis , ils ne furent pas d^couverts. Tout 
cela fait voir que Dieu prenoit David 
en fa protection , & qu'il vouloit en- 
fin donner des "fomes & a l'orgueil & 
a la michancete* d'Abfqalom. Cette 
hiftoire montre aufli , que Dieu tourne 
quand il lui plait le coeur des honv 
mes du c6te* qu'il veut ; qu'il .rend inu- 
tiles les confeils les plus prudens , & 
qu'il fait e'ebouer les entreprifes le* 
mieux codcertees. La fin d' Ahithophel 
qui fe pendit , voyant que fon avis 
n'avok pas pr^valu , & qu' Abfqalom ne 
fe foutieridroit pas , m^rite jyifii une 
finguliere attention. C'eft ufffexemple 
tout-a-fait remarquable de la vengean- 
ce divine for les traitres , & fur ceux 
qui torment des entreprifes injuftes & 
criminelles.* 

GHA P I TRE XVIH. 
David emroie fes troupes combattre Par- 
mie a?<Abfqalom , £T recommandt qu'on 
epargne JLbfcalom dans le cotnbat. U ar- 
mor, a?iAbftalom eft defaite ; £T com- 
ma il fe.'ttiiroit , il dettteura pendu 4 
nnthghe-^ouijoab le tua: ce que Da- 
-vsd ix&anti apprn^ U en fut. cxtrasrdi- 
uasrement ajfltge. Or 



lAhfpahm. 



I L SAMUEL. 



sAbfqalom, Jgl 



OR David fit Je dlnombrement du 
peuple qui itoit avec lui , & il eta- 
blit fur eux des Capitaines fur milliers 
& fur. centaines. 

•2. Et David envoya le peuple, fa- 
toir la tr©ifie"me partie de fes troupes , 
fous la conduite de Joab ; l'autre troi- 
fi^me partie fous la conduite d'Abifqal' 
fits de Tferuja, & frere de Joab, & 
1'autre troifi£me partie fous la condui- 
te -d'ltta? Guittien i puis le- Roi dit au 
peuple : Certainement je fortirai auifl 
avec vous. 

•: 3. Mais le peuple lui dit : Tu ne for* 
trras point ; car encore que nous vien- 
drions a fu'ir , on n'en fera aucun cas; 
& meme; quand la moitie' de nous y 
feroit tue> , on n'en feroit pas grand 
cas non flu*. ; quand m£me, , -dans Y6- 
tat. ou npu$ nous trouvojie, . nous fe- 
rions.dix nuUe hommes. Maihtenant 
done il vaut mieux que tu nous fecou- 
res de la . ville. 

.* , 4.. Et I.e. Roi ie,ur dit : Je fgrai ce que 
^ojis.wmdrez. Le Roi done, s'arreta 
X. Is flace de la ports., &, tpu* le peu- 

tiIa t'nrtit nar rtPntaitiM Mr war r^)|l. 

& 

ez- 

& 

\()i 

aes 

?*■ 

m 

tel 
& 

ne 
gt 



tit 



fes^jO^Mi^yTr^ de David', & 'Abfijalom 
Itpitj ntentf , "V u « niulet, &i*oninu- 
fet CU«t ; entre fous l£s troches en- 
trelaftees d'un grand chene , .'{a, te- 
(e fe.^reyva emharrajfh dans /</; bran> 
fkc/ flu cUtae > ou il demeura entre le 

gel .^£ la terre , le niulet qui Stoitibus 
i naifant "outre. 

le 
ai 



avons ' entendu que Te Roi t'a* fait ce 
commandement , & a Abifqai" , & a It- 
tai , difant ; Prenez garde chacun au 
jeune homme Abfqalom. 

13. Autrementil me faudroit dire un 
menfonge au peril de ma vie; car rien 
ne feroit cache" au Roi ; & toi meme 
tu eufles €t€ contre moi. 

14. Et Joab repondit : Je n'attendrai 
pas tant en ta prefence. Et ay ant pris 
trois dards en fa main , il en perqa le 
coeui d'Abfcalom, qui Itoit enoore yi- 
vant au milieu du chene. 

15. Puis, dix jeunes hommes, qui 
portoient les armes de Joab , en- 
vironnlrent Abfqalom , & le frape"rent ; 
& Pachev6rent. 

16. Alors Joab fit fonner la retraite; 
& le peuple retouma £f cejfa de pour* 
fuivre Ifrael , parce que Joab retint 
le peuple. 

17. Et ils prirent Absalom , & le 
jette'rent dans la foret , dans une gran- 
de fofle ; & ils mirent fur lui un fort 

?rand monceau de pierres i mais tout 
frael s'enfuTft chacup dans fa tente. . 

18. Or Abfqalom avoit pris pendant 
fa vie une ftatue* , &4Je P6toit fait dref- 
fer dans la vallee du Roi , car il difoit: 
JeVai point de fils pour laifTer la roe- 
moire de mon nom; & il nommacet- 
te ftatug-la de fon nom: & jufqu'a-c$ 
jour qnPappelle* la place d'Abfqaloim 

19. Et Alumahats fils de Tfadok dit f 
Je vous prie que je courre maintenant, 
& que je porte ces bonnes .nouvelles 
au Roi, que PEternel Pa garanti.de la 
main de Tes' ennemis. 

20. Et Joab lui repondit : Tu ne feras 
pas aujourd'hui pprteur de bonnes nou- 
velles i mais tu le ieras un autre jour ; 
car aujourd'hui tu ne porterois pas de 
bonnes nouvelles, parce que le hls'du 
Roi ed mor,t. .; 

21. Et Joajbdit a Cufci : Va £f 
raporte au Roi ce que tu as vu. Cui- 
ci n ' " puis il fe 
mi v 

ok dit en* 

fpit ,, je 
co es Cufci', 

Jo veux - tu 

co i'y a pojn^ 

de our toi? ( 

J enioiti 
je it; Oours. 

At le chemin 

de ..: 

e les deux . 
po allee fur 

le r « .— r w- .-.- — muraille ; 

& elevant fes yeux elle regarda. 8c 
voila un homme qui couroit tout feuj, 
25. Et la ientineile cna, »& le fit ia- 
voir au Roi. Kt le Roi dit : S'il ejt leul* 
il aporte de bdnnes nouvelles ; & cet 
homme marchoit tou jours , & s'apro- 



il. 

ut 

is choit. 



26. 
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26. Puis la fentinelle vit un autre .rebellion d' Abfqalom, pour charier Da* 
homme, quicouroit, 8c il cria au por- vid fon plre & pour l'humilier , le de*- 
tier , 8c dit^Voila un homme qui court livra ue ce grand danger , & iui ren- 
^,_ „_. _,._ T , ^ r ditla paix> ii f au t de plus confiderer ^ 

que ce ne rut pas ieulement fur Abfqa* 



tout feul. £t le Roi dit : II aporte auf- 
fi de bonnes nouvelles. 

27. Et la fentinelle dit : II me fem- 
ble a voir courir le premier . que c'eft 
ainfi que court Ahimahats fils de Tfa- 
dok. Et le Roi djt: C'eft un homme 
de bien ; il vient quand il eft queftion 
de bonnes nouvelles. < 

28. Alors Ahimahats cria , 8c d3t a« 
Roi : Tout va bien , & il fe profterna 
devant le Roi , le vifage contre terre, 
& dit : Bern foit 1'Eternel ton Dieu , 
qui a livre* entre nos mains les hon> 
mes qui s'ltoient foulevls contre le Roi 
mon Seigneur. 

29. Et le Roi dit : Le jeune homme 
Abfqalom fe porte-t-il bien ? Et Ahima- 
hats lui repondit : J'ai vu s^lever un 

frand tumulte , lors que Joab envoyoit 
e ferviteur dtf Roi, & moi ton fer- 
viteuf i au refte je ne fai ce que c'etoit. 

30. Et le Roi Audit: D*tourne-toi ; 
& tien toi la. II fe dltourna done , 
& s'arrtta. 

31. Alors Cufci parut, & dit: Que le 
Roi mon Seigneur art ces bonnes nou- 
velles, c'eft que l'Eternel aujourcThui 
t'a garanti de la main de tous ceux qui 
s'ltoient foulevls contre toi. 

32. Et le Roi dit a Cufci : Le jeune 
homme AblqaJom fe porte-t-il bien? 
Et Cufci lui repondit: Que 1es> ennemis 
du Roi mon Seigneur , 8c tous ceux qui 
ft lent 6Iev6s contre toi pour te faire 
du mal , devienent comme ce jeune 
homme. 

33. Alors le Roi fut fort ftnu , & 
monta a la chambre haute de la por. 
te , & fe mit a pleurer , & il difoit en 
marchant : Mon fils Abfqalom , mon 
fils , mon fils Abfqalom ! Plut a Dieu 
que je fufle mort moi-meme pour toi ! 
Abfqalom mon fils, mon fils! 

REFLEXIONS. 

ON voit dans ce chapitre rifiue* 8c 
la fin de la rebellion d 5 Abfqalom, 
& la punition que Dieu fit tomber fur 
ce fils impie & denature* , qui avoit vou* 
hi dter a fon p*re la vie & le Royaume. 
Von dlcouvre dans cet cv^nement des 
marques bien evidentes de la maledic- 
tion de Dieu fur Abtqilom; puisqu'il 
perdit la vie , nonobftant que fon P*- 
re eut recommande* tres-expreflement 
qu'on l'epargnat. Outre cela, il perit 
d'une manure tout-a-tait tragique, i* 
tant demeure* pendu a un arbre . & y 
ayant 6U rue* par Joab. C'eft ici un 
grand exemple de la matediftion divi- 
ne fur les impies; 8c particulilrement 
Tur les ambitieux, fur les enfans re- 
belles , & iur ceux qui fe rlvoltent 
contre leurs Princes legitimes. Mais 
Ton remarque auffi dans cette hiftoi- 
re » que Dieu , apret avoir permis la 



lorn que la vengeance clllfte tomba ; 
les Iiraclites Peprouvlrent auffi , 8c il 
en pe>it vingt mille ; Dieu ayant vou- 
tupunir ceux qui avoient fuivit ie par- 
ti d'Abfqalom , 8c qui s'ltoient foule* 
vts contre leur Roi. Enfin , la vivc 
douleur que David reflcntJt lors qu'il • 
apprit la mort d'Abfqalom , doit etrs 
attribute non ieulement a l'extreme 
tendrefle qu'il avoit pour lui , bien que 
ce fut un fils rebelle & denature* , maia 
auffi a fa piete\ II pleuroit encore 
plus fon crime & l'ttat dans lequel il 
6toit mort,- que fa mort mime. L*a> 
mour patemel eft bien fort i les crfr 
mes memes 8c ^ingratitude des enfant 
ne peuvent l'arracher du coeur ; maia 
les pe*res qui craignent Dieu font fur 
tout inconfolables , quand its ont des 
enfans eng;ag6s dans le crime* , 8c quand 
ils les voient mourir dans un etat dt 
plche* 8c de condamnation. 

CHAPITRE XIX. 

David it ant averti^que It douit auquei 

il s^abandonnoit a caufc de U mort 

d } ^4bffa(om detourageott Je* fujets , fk 

montre a eux ; £T it eft riubli d+ru 

fon Roydume pan ceux dejuda. U pat* 

donne a Sambi , qui lui avoit dit 

des injures, tors quH\fuyoit dt' devant 

%Abfqalom. It rend a Mephibofyth It 

bien one Tfiba avoit obtenu far furpri* 

fe. f II renvoie Barzitlai qui fatJtt of. 

Jifte pendant Id guerre £ ^Abfqalom , -£? 

il prend fon Jih a fon fervice. Cewt 

tCIfraelfe plaignent de ce qu'on ne-Jet 

avoit pat appeUes pour reconauin Da* 

vid a Jerujatem. - ■• 

DT on fit ce raport a Joab-: Voil4 

*** le Roi qui pleure & qui s'afflige i 

caufe d'Abfqalom. . j I 

2. Ainfi la viftoire fut ce* |dur-la 
chang^e en deuil pour tout W pcuplei 
parce que le peuple avoit entendu wiUii 
difoit : Le Roi a Hi affligf a caufe de 
fon fils. 

3. Et ce jour-la le peuple revint dans 
la ville a la d^robee , comme feroit 
un peuple qui feroit honteux d'avoit 
fui dans la bataille. , ' l 

4. Et le Roi couvrit (a face , 8c crioit 
a haute voix : Mon fils Abfqalom? Aft 
f<alom mon fils , mon fils S 

5. Et Joab entra vers le Roi dant la 
maifon , & lui dit : Tu as aujourd'hujl 
couvert de confufion tous tes ferviteunu 
qui ont aujoutd'hui garanti ta vie , i 
la vie de tes fils & de tes filles , 8c 1ft 
vie de tes femmes , 8c la vie de tes 
concubines. 

6. Tu aimes ceux qui tehalflent, * 
tu bals ceux qui t'aiment; car tu as aa> 
jourd'hni mentre* que tes Oapitaiwcs *\ 

tea 

Digitized by LiOOQ LC 



Pavtd. J»*b. 



fC SAMUEL. DmritU Mephikfteth. $%f 



tes ferviteurs ne tefont rien ; & je con- 
nois aujourd'hui que 11 Abfqalom vf- 
voit , & que nous euffions tous £te* tues 
aujourd'hui, cela te plairoit. 

- 7. Main tenant done leve-toi , fors & 
parte felon le coeur de tes ferviteurs ; 
car je te jure pfr l'Eteruel , que fi tu 
ne fors , il ne demeurera.pas cette nuit 

ur feul ho mm m - — ~ial 

fera pire que ir- 

riv£s depuis U it. 

8. Mors le J fa 

porte; & on h ru- 

Sle, en difant ffis 

la porte. E le- 

vant le Roi, ia- 

tfua dans fa tente. 
< 9. Et tout le peuple fe difputoh dans 
ftoutes les Tribus d'Ifrael , ear its di- 
foient: Le Roi nous a delivres de la 
main de nos ennemis , & il nous a ga- 
rantis de la main des Philiftins \ & 
maintenant il s'en eft fu¥ du pays a 
caufe d'Abfc,alom. 

- to. Or Absalom , que nous avion* 
dint pour Roi fur nous , eft mort dans 
la bataille ; & maintenant done pour- 

Suoi ne parlez-vous point de ramener 
i Roi ? 

ft. Et le Roi David envoya dire aux 
Sacrificateurs Tfadok Sf Abiathar : Par- 
Hz aux Anciens de Juda , & dites-leur : 
Pourqubi feriez-vous les derniers a ra- 
mener le Roi dans fa maifoh ? ( car les 
difcours que tout IfraSl avoit tenus, 
etoient parvenus jufqu'au Roi dans fa 
maifon. ) , 

12. Vous ites mes fibres , vous ites 
mes os & ma chair \ & pourquoi feriez- 
Vous les derniers a ramener le Roi. 

13. Dites meme a Hamafa: N'es-tu 
pas mon os & ma chair ? Que Dieu 
me traite avec la demise rigueur , fi 
tu n'es le Chefdel'armle devant mo| 
pour toujeturs, en la place de Joab. 

14. Ainn il figchit |e coeur de tous 
les hommes de Juda , comme fi ce n'eut 
H€ qu'un feul homme, & ih envoys 
rent dire au Roi : Revien avec tous tes 
ferviteurs. 

" 15. Le Roi done revint & arriya juf- 

Si'au Jourdain ; & Juda vint juloju'a 
nilgai pour aller au devant du Roi , 
pour lui faire repafler le Jourdain. 

16. Et Scimhi fils de Gu6ra, fils de 
Jemini qui etoit de Bahurim , defcen- 
«t en 'diligence avec les hommes de 
Juda au -devant du Roi David. 

17. Et il y avfit nulle hommes avec 
lui de Benjamin ; & Tfiba ferviteur 
de la maifon de Saul , & fes quinze 
tinuis ,- & fes vingt ferviteurs eteient 
ittffl avec lui , & ils paflfcrent le Jour- 
dain devant le Roi. 

18. Le bateau pafla auffi , afin de paf- 
*£* la tamille du Roi , & de faire ce qui 
lm plairoit. Alors Scimhi fils de Gu6- 
n le ietta a gtuoux devant le Roi , 



comme il paflbit le Jourdain; 

19. Et il dit au Roi : Que mon Sei- 
gneur ne m'impute point rmn iniqui. 
t€ , & ne fe fouvienne point de ce que 
ton ferviteur fit avec mlchanceti le 
jour que le Roi mon Seigneur for to it de 
Jlrufalem, & que le Roi ne /eprenne 
point a coeur. 

20. Car ton ferviteur connoit qu'il a 

Se*ch6; 8c voila, je fuis venu aujour^ 
'hui le premier de la famille dejo-* 
feph , pour defcendre au devant du Roi 
mon Seigneur. 

a 1. Mais AbifcaY fils de TfiSruja re^ 
pondit, & dit: Sous ombre de ceci ne 
fera-t-on point mourir Scimhi , puis 
qu'il a maudit l'Oint de l'Eternei ? 

22. Et David dit : Qu'ai-je a faire 
avec voUs , fils de Tfe*ruja ? car vous 
etes aujourd'hui mes ennemis. Feroib* 
on mourir aujourd'hui quelqu'uri en Ifi 
rafcl ? car ne connois-je pas bien , qu'au* 
jourd'hui je devum Roi fur Ifrael. 

23. Et le Roi dit a Scimhi : Tu ne 
mourras point ; & le Roi le lui jura. 

24. Apres cela M6phibof<;eth fils de 
Sattl defcendit au devant du Roi ; il 
n'avoit point \*v€ fes pi^s t ni fait fa 
barbe , ni lav^ fes habits , depuis que 
le Roi s'en etoit alle" jufqu'au jour 
qu'il revint en paix. 

25. II fe trouva dqnc au devant da 
Roi , comme le Rei entroit dans Jeur* 
falem. Et le Roi lui dit : Pourquoi 
n'eft tu point venu avec moi , Mlphi* 
boftjeth. 

26. Et il lui rhondit: mon Seigneur ; 
mon ferviteur m^a trompe* ; car ton fer r 
viteur avoit dit : Je terai feller mon 
ane , & je monterai deflus , & j'irai 
vers le Roi , parce que ton ferviteur 
eft boiteux. 

27. Et il a calomni6 ton ferviteui 
aupres du Roi mon Seigneur. Mais le 
Roi mon Seigneur eft comme un' Ange 
de Dieu. Fai done ce qu'il te fern* 
blera bon. 

28. Car bien que tous ceux de la mai- 
fon de mon pire ne foient que des gens 
dignes de mort envers le Roi moti Sei^ 
gneur , cependant tu as mis ton ferv;* 
teur entrt ceux qui mangeoient a ta 
table. Et quel droit ai-je' done , pour 1 
me plaindre encore an Roi? 

29. Et le Roi hit dit : Pourquoi me 
irlerois-tu encore de tes airaires? Jt 

Pai dit : Toi & Tfiba partagez les terres. 

30. Et M'(6phibofqeth re pondit au Roi \ 
Qu'il prenne mime tout, puis que le 
Roi mon Seigneur eft revenu en paix ei> 
fa maifon 

31. Or BarzillaY de Galaad ^toit def- 
cendu de Roguelim , & il avoit pa(K 
le Jourdain avec le Roi , pour l'accoitt 
pagner jufqu'au dela du Jourdain. 

32. Et Barzillal etoit fort vieux , ag! 
de quaere * vingt ans ; & il avoit hour- 
ri le Roi , tandis qu'il avoit demeure' 
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a Mahanajim; car c'etoit urt homme 
fort riche. 

• 33. Et le Roi avoit dit a Barzillai : 
Pafle plus avant avec moi, & je te 
aourrirai avec moi a Je>u£alem. 
• 34. Mais Barzillai avoit rlpondu an 
Boi : Combien d'ann^es ai 7 je v6«u , que 
je monte encore avec le Roi a Jgrufa. 
Jem! - 

e qua- 
ner ce 
t mau- 
favon- 
? Pour- 
s chan- 
iurquoi 
au Roi 

eu plus 
: Mais 
don tier 

nr s'en 
1a ville 
le mou 

_ - ,... . . _ici ton 

ieryiteur Kimham , mon Jilt , pafiera 
avec, le Roi mon Seigneur ; fai-lui ce 
qu'il te plaira. 

38. jEtle Roidit: Que Kimham paC 
le avec moi , & je hu ferai tout ce qui 



QE chapitre nous apprend , que Dieu 
w r&ablit David dans ion RoyaUme , 
apres que la conjuration d'Abiqalom 



eut €t€ di0ip£e. telle eft Piflue des : 
afflictions ,. lurs qu'on les re<joit com- 
me il taut: Dieu fait cefler fes chati- 
mens , quand il voit que les hommes. 
s'humilient , & qu'ils en prohtent. Ou- 
tre cela v il faut faire reflexion fur.ces 
quatre particularity qui font ici rap or- 
tees. La pr£mi6re , que Davjd , ' qui 
avoit fouffert U patiemment , lors qu'il 
£toit fugitif, les,. outrages de -Scimhi , 
Sui pardonna Ton crime , en retburnant. 
a Jgrufalem * bien qu'Abifoai voulut 
qu'on le fit mourir, & qu'il eut lieu 
de croire que ce fujet rebelle ne s'hiU 
milioit que par la crainte d'etre puni. 
Cette clgrnence de David apprend a tqut 
le monde, & fur tout aux Grands , a, 

ftardonner , autairt que cela eft poffible, 
es injures, mfime celles qui font les 
plus atroces , & & ne pas ecouter ceux 
qui Uur infpirent la vengeance. II. Da- 
vid fit un a&e de juftice , en rendant 
X M6phibofceth fes biens que Tfiba. 
avoit obtenus par une calpmnie. ,Ui| 
homme confcien.cieux reftitue , . & fait 
re ^ ...... , ... ^ ,..._... * ;hac"ui* 

ce autant 

qu a fait , 

qu ar im- 

pr f a de 

la us. pap 

de t cou, 

tr; as fun-' 

fif irtagei 

ie: & m; 

ba devoid 

re l bien. 

M rdoruia 

ce*t» i^ub wivTuiwuviiviuvuv 9 vu-atten? 
dant qu'il prit une connoifTance plus 
exacte de cc different; & que dans la 
fuite ,' ayant e^e" mieux inform^ ,. il fc 
tout rendre a M£phibofceth , ou qu'il 
le d£dommagea 4'une autre rnanterej, 
la droiture de -ce Prince nous oblige 
a le croire ainfi. II fe pern aufli que 
le Roi or donna fimplement que , Tfi^ 
ba , qui avoit la conduite des biens ,4* 
Mephibofceth , auroit pour fon falairq 
la moitie' du revenu. III. La recbnt 
noiflance que David temoigna a Bar- 
zillai', qui Pavoit aififte* penaa^ ffi,fu> 
te , nous montre , qu'il ne faut jamais 
etre ingrat envers ceux, qui nous pnt 
fait du bien; & le refus que fit Bar- 
zillai d'aller avec le Roi a Jlfuialem ; 
dans Page avance* ou il £toit-, iiou* 
apprend , que les perfonnes agees , & 
generalement tous ceux qui cherckent 
le repos & la tranquility , doivent s'^ 
loigner du grand monde & fuir Pema 
barras ; & qu'une vie priv^e eft acconay 

Sagnee de beaucoup plus de douceur 
: d'innocehce , que celle que Pon paf- 
fe dans Peclat & dans les pfaifirs. fin- 
fin , il faut remarquer , fur ce. que I}** 
vid ne fut d'abord rltabli que par f ext 
de Juda, 8c fur les plaintes que ceux 
d'lfra«l 
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pour ks pe*chls -de kurs p£res. . L*au. 
tre conflagration eft , que fi Dieu rjet- 
mit que-ces^fils 'deSattl fufTeni mfr a 
mort, ce ne tut qu'une peine tempo- 
relk. Ce qn? eft dit A' la fin de ce 
cbapitre , de ees Qlans qui avoient £te* 
tu£s dans les guerres que David avoit 
eugs contre'letf Philiftins, fait voir, 
que Dieu atcorda 3 ce Roi de grands 
avantages, &'que quoi qu'il eut afai- 
re a del? ertnemisf redoutables , il le 

{»rOte"gea tbfl jours, &" qu'il fe ftrvitde 
ui pour achcver de de"truire les enne- 
niiS de' ion peupk. 



CHAP 



E XXI 1; 



atlumoit des charbons de feu. <■ 

14. B'Eterncl tonna des cieux , & lei 
jSouverain fit retentir fa voix. '-j 

15. II tira des Heches v & il tcarta* 
fnes ennemit; il fit brilier Plclair, & it 
les mit en (tereute. - 

16. Alors on title fond de la mer^ 
& les fondemens 4e 4* terre- habitat 
bk fuffcnt decouyerts, par l'Eternel 
qui les menacoit , & par le foufle da 
vent de (a coferej. ..... 

'17. II Stendit fa main d'enhaut, &Z 
il m'enleva , tf* » me tira des groifesJ 
eaux. . .. .'•■ .... i 

18. II me dclivra ide mon ennemi 



A 1 



David itant diUvrede fes ennemis , Mpuiflarit r £T de ceux'qal-iae haiftbient,* 
fe voyant fai/ibte poflejfeur de fin JZ^jquoi qu'ite fufifent plus forts que moi. 
iaume'. hue Dieu par un Continue A 19* Us m'avoient prtvenu au jour 
dans lefiet it dkrit les grands ddhgers\dt ma calamity, mais l'Eternel rut* 
eit ii rStoft vtt j & ilycelebre la put f I mon apui. *.*? ••■•-*• t • 
'fantti'ia ' bonte , £T /« juftice 9 ~fut\ .20. II m'a misau large; il m'a de*- 
D/rtf *twf /*** paroitre en U 4*7*-,livr4 v .parce qu'ii a pris Con plaifir 
o/fiorf.' , \L . i en moi. ._. : . 

Pres tela David prononca & PEteM • an.L'Bternel^ro'a rendu felon ma 
ne) ks- paroles de ce pantiqaevaif^uftice , il m'a rendu felon la pureteV 

jour que rEternel Teut dllivre* ^ to defines mains. • 1 ... . 

main de-tous fes -ennemfc • Sc mime,' ; aa. Car j'ai fuivi tes voiefr de 1'Etcr* 

de la main de Sail!. < pel ;^|k je n'ai point commis d'innd^' 

2. II dit done : L'Eternel «^ntt>n to-, Irt^, con tre mon Dieu. ^ 

cher, ma forterefTe& mon IibeTateUr.l'^3^ Tai eu devantlea yewx tons fes» 

3. Dieu eft mon rocher, j< ev |tatuts, & je ne me fuis d^touru^ d'au^v 
rirerai veri lui; il eft mon be &•«■* «k fes* ordounances. 

la -force de mon faint; il eft 1 tel «!4w<J , ai v^cudans riotigrke" devant! 

retraite & riloh atile. Mon J "*»] lui » & i e me fuis S^^ d e Piniquiti.- 

tu me garantis de la violence. , ( 1^. L'Eternel m'a do»« irfetadu felon 

4. Je criera* a l'Eternel, qui eft dfcjma juftice , & felon ma puret^, qu'il-' 
gne de louange^ & ^e ferai d61ivr^ dt^ja connui£« . jI 

mes ennemis. ' J '• r f '44. Tui es bon avtc< celui qui eft' 

5. Car les angdifTes de la mort ^tnVj bon ituesparfeitemeht'iufteavecrhom- 
voient enviroim^ ? -& ks torrens #es}me qui vit dans rint^gr it^. • 
mechans • m'avoient effraV^. ) J7. Tu is pur avec celui qui eft pur, J 

6. Les liens du f^pulcre m'aveierttjmais tu « luttes iortemtnt contre 1c 
environne, Its filets de la mort tn*^ perversv ....... i. . 

volent furpris. - u > "•- a »a8. Car tu fiiuves k peuple afflige* t ■'• 

7. Quanil T^tois dans I'adverfittVJe * tuabbaifles ksyeuxdes fuperbes. 
criai * l'Eternel ; je criai a mon Diett , *9/ Tu #/• meme »a' lampe , 6 E- 
& if entendit ma voix de fon palais'. 4 te »»l. & l*Ettrnel ^clairera mes t£- ' 
& mes cris parvtnrent jufqu'a fes^eil^ mekteft. I . 

jes. .* : »8oi Avec tof jt me jetterai fur toute 

^. Albrs la terre fut 6branke & tremi ^ne troupe , £T ave« mon Dieu je fran- ' 
bla; les. fondemens des cieux croukt (Jhirai la jnurtdlle. • - j •- 
rent & rnrent e^>ranl^s , parce qu'H? : 31. La voie du Dieu Fort W? par-' 
farit -en 'colere. ' »ite, la parole de l'Eternel eft puri. 

9. Une ftunie montoit de fes. nari- ace par le reu; c*eft un boucliera tous •' 
nes , & un feu devorant fortoit^e & deux qui & setirent vers lui. 
bouche/& d« charbons en Itoieilt ml- ' 32. Car qui tft un Dieu Fort, finoa 



lum^s. 

10. H abaHra dbnc les cieux, & il 
defcendit, ayant une ipaiffe ©bfcurit* 
fous fes pifs. ' 

11. II etoit mont6 fur un ch^ru- 
bin, il voloit * 6toit port^ fut ks 
ailes 'du vent 

12. Et il mit autour de lui ks \i> 
nebres comme une tente , des amas 
(Teaux, les nutes qui font dans ks 
airs. 



l'Eternel? £t qui eft uh- Rocher,' finoa 

nCtre Dieu? 1 J 

• 33. Le Dieu Fort > pri eft ma force, 
eft la veritable force, * il a aplani j 
mon chemin parfaltement. 

-34. D a rendu mes pks femblables 
a ceux des biches, & il m'a faittenir 
debout fur mes lieux tievls. 

3S. C'eft lui qtii drefle tenement mes 
mains au combat, que mes bras onf 
rompu un arc d'afram. 



13. La fplendeur qui etoit devant luih %€.. Ttt m'as-aum ^oim* le boucHer 

de 
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de ton falut, & ta bont* m'a rait de- fon affiftance. La fee ^JiteKionT* 

garde ia magnifiqu*. description que 
David fait dans ce Cantique de la puiif. 
fence que Dieu avbit deploy^ en fa 
feveur ?& de la facility avec laquelie 
il avoit confondu tous fes ennemis. 
De U nous devons titer des motits 2 
la confiance, confiderant que Dieu etant 
toutfpuhTant, rien ne pent *mre frccux 
qu'il prend a fa proteftion.. III. Ce 



venir grand.' 

37. Tu as elargi le chemin fdus mes 
pas, & mes' pie's n'ont point gliftt. 

38. J'ai pourAiivi mes ennemis, & 
je les ai extermines; & je ne m'en 
fuis point retournl, jufqu'a-ce que je 
les euife eonfumes. 

39. Je les ai conftimes, & je les ai 
tranfperfts, Sc ils ne fe font point rci- 
l«v6s, mais ils font tombls ions mes 
pies. 

40. Car tu m'as revetu de force pour 
le combat; tu as fait plier fous moi 
ceux qui s'^levoient contre moi. 

4.1. Tu as fait auffi que mes enne- 
mis & ceux qui me halftbient ont tour* 
*6 le dos devant moi , & je les ai de- 
truits. -•■•"- ' 

42. Us regardoient ca ft la , mais il 
n'y avoit point de lfberateur; ilserioient 
a l'Eternel, mais il ne leur repondoit 
$oint. 

• 43. Et je les ai menuifes comme 
la pouffiere de la terre , je les ai ecra- 
fes , £T les ai foutes comme la boue 
des rues. 

44. Et tu" m'as delivre' des opposi- 
tions de mon peuple; tu m'as gai* 
de* pour *tre le Chef des Nations; 
4e peuple que je ne connoiffois point 
m'a e*te* ibunris, 

45. Les Strangers m'ont menti; 
-ayant entendu .parler de moi, ils fe 
font rendus oWiflans. 

46. Les Strangers fe font *couMs; 
& ils ont tremble* de peur dans leurs 
retraites caehe*es. . 

47. L'Eternel eft vivant , & mon ro^ 
•fcher eft beni ; Celt pourquoi , que Dieu 
%»i eft fe roeher de ma delivrance foit 
■exalt* ! 

48. Le Dieu Fort ejt celui qui me 
tfonne les moyens de me venger, & 
"qui m'aflfifjettit leS peuples. 

49. CV//«i auffi qui me retire d'en- 
tre tes-wHtiks de mes -ennemis : Tu me 
mets au deffus.de ceux qui s'llevent 
Contre moi ; tu'me'deTivres de Phoin T 
me violent. 
< to C'etf 
c&ebrerai 
^binterai ' 

Si. CVjf 
*meht fon 
A*- David j 
a jamais. 
'"■ R 

LEs confi 
F oe Can 
cipales : 
ipioi qu*H 
Dieu, avj 
ttCi la ^ei 
-peine ch< 



qu __ M 

que David dit dans oe cantique , que 
Dieu tut avoit rendu felon fa furete i 
quHi avoit marchi dans fes commander 
men* , & qu'il n'avfitptint commit d in- 
fidilite contre fon Dieu , merite une au 
tenti<wi particiliere/ Cela ne veut pas 
dire que David fe crut innocent devant 
Dieu ; mais cela fignin> ?» r 5f«»ww{ 
foutenu la juftice de la caufede David 
& fon innocence, contre.Saul & tqus 
fee ennemis, qui le perfeoutpjent w^ 
juflement : Cela marque auffi que fe 
Prince n'avoit pas abandonne le culte 
de Dieu , & qu'il n'dttritfamtus tombe 
dans Tidolatrie. An refte, il avoit 
Gommis de grands pecWs , mais Dieu 
avoit eu egard a fa re*pejiUuce. Les. 
hommes ne m^ritent rien devant Dieu ; 



meme ch< 

.f te tt s >? , 



vent; 0»eft ce qui eft exprime parces" 
paroles: Envers cefui qui :ejt jufie , tu> 
is jufie ; envtrs celui qui ft*?**** p* 
pur : mait tu rends au .meofrantjaton Ja 
malice. Dieu proteee les;«ensde wen ; 
il les exauce dans leurs afflittions ; au 
lieu qu*ii rejette" les priires' des me- 
ohafns, comme David le marque enr 
difant, vue' lors qu'ilsfent en detrejfe, 
il n> a point de iibtratfur vem eux* 
& que quand ils crient a VEtcrnel, il 
ne- Ms exauce point. Enfi"Y i«s actions 
de graces que David rend a Dieu avec 
tanf d<ardeur dans ce Cantique, doi- 
vent nous engager i -conferver la m€* 
moire des dangers ominous avons 6tft 
tfxpof^Sv & dVmr Dieu '«■ eu la bontt 
d» nWii' titer i aim de nous exciter par 
la a lui en t^moignennotre reconoif* 
r — a. x -fl,bro contmnellement 

TH XXIII. 

t r*p forties dans ce cha- 

detniires paroles do Da- 
noms des prindpanx ftT 
tins Omciers de ce Prince} 
%es de teur* attions me- 

lerni^res paroles de Di^ 
filsd*Ifai difi LHiomme 
, pour ttr*VOint du-Dieir 
qui teompofe vies agr6a-- 

e l'Eternelia parle' par 
lie- a ite*Xut-&Z' langue, 
i*Ifrael a dit, le Ro- 
•parW*de**moi^-^»/3r»^ ; 
U d 3 CcluV 
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Celui qui domine fur les hommes avec 
juftice , & qui r&gn? dans la crainte. 
de Dieii ,' ' ' 

4. Eft comme la lumilre du matin , 
lors que foleil feWve; d'un matin qui- 
eft fans nuaees ; comme la lnmiere^a 
fiUil, qui fait germer la terre apres- 
la pluie. 

5. II n'en itoit pas-ainfi de. ma mai- 
fon devant Dieu; mais il m'a £tabli 
line alliance Iternelle , & bien ordon- 
nee , & ferme en toutes chofes ; il eft 
/toute ma d&ivrance &• tout mon plai- 
fir; & ne fera-t-il pas fleurir m* mat- 
fint 

6; Mais les- medians feront tout en- 
femble comme des Ipines qu'on jette 



{►afferent au travers du camp des Phir 
iftins , & puiftrent de Peau du puits » 
tui itoit a la i>orte de Bethlehem, 
c l'ayant apdrtee, la preTenterent a 
David , o.ui n'en voulut point boire , 
mais qui la rlpandit en U frifenct dt 
PEternel. 

17. Car il dit : Dieui me garde , de 
faire une telle chofe ! Beirek-je le fang 
dei ces hommes qui ont fait ce voyage 
au.: peril, de lew. vie? Et il n'en vou- 
lut point boire. vbila ce que firent 
ces trois vaillans hommes* 

18. II y avoit auffi. Abifqai frtre de 
Joab fils de Tferuja, qui itoit un des 
principaux Capitaines. Celui-ci lan- 

t la halebarde cpntre trois cents 



Jem Die comme oes e pines qu'on jette;cant la naieoarae cpntre trots cents 
au loin, parce qu'on ne les prend pas /nwwwj, les bletfa a mart,. & il s'ac* 
avec la main. ■ • f quit un grand nom entre les trois. 

19. C*etoit le • plus • confidere* des 
trois, & il fut leur Chef* cependant 
,il n^gala point les trois.precidens. 



7. Mais celoi qui les vent manier , 
s'arme pour cela d'un fer , ou du bois 
d'une halebarde ; & on les faule cn- 
tilrement fur le lieu meme. ■ 

8. Ce font ici les noms des vaillans 
hommes que David avoit. Jofceb Baf- 
cebeth Tachkemonite etoit un des trois 
principaux Capitaines. Hadino leHetf. 
nite , qui eut le deiTns fur huit cents 
hommes , qu'il tua en une feule occa- 
Con ... 

9. Apret lui JteH Eleazar fils de 
Dodo, fils d'Ahohi; c" itoit Punde ces 
trois vaillans .hommes qui etoient avec 
David , tors u qu'on rendit confus les. 
Philiftins aflemblts pour combattre, 
It. que ceux dMfrafcl monte*rent centre 
itux. ■*•].• 

io. II fe leva, & ilbattk les PhiHC- 
tins, jufqu'a-ce que 'fa main, fe laf- 
fant de tuer , demeura attached a fon 
ipee. fin ce jour-la PEternel accorda 
une grande vi&oire; & le peuple re- 
tourna feulement apres Eleazar , pour 
prendre la depoui|ie. 

11. Apres lui «*»**Scamma fils d'A- 
gu£ Hararite* car les Philiftins s'& 
tant afiembtts dans un village, ou il 
y avoit un endroit d'un champ, plein 
de lentilles, & le peuple fbyant de* 
vant les Philiftins. . 
: I*. II fe 
droit-la du 
frapa les P 
zcmportcr 1 
. 13. II en 
tre les iren 
au terns d 
dans la Cs 
qu'une con 
cftmpee dan 

14. David 
aefie, & la 
en ce meiti 

£ui eft-ce 

puiu qpi eft a la porte de fteth-i 
l»em ? . • a . ' 

16. Alprs ces trois vaillans fremmsi 



20. B^naja aufii fils de Je'hojadah . 
fils d'un vaillant homme , de KabiaeT, 
avoit rait de grands exploits : II tut 
deux des plus puiflans hommes de 
Moab ; il defcendit auffi , & tua un 
Lion au milieu d'une fofle, dans un 

'jour de neige. 

21. II tua audi un homme Egyptien, 

3ui itoit un bel homme. Cet Egyp- 
en avoit en fa main une halebarde i 
mais B^naja defcendit contre lui avec 
un baton, & il arracha a cet Egyp* 
tien la halebarde de la main, & le 
tua de fa propre halebarde. 

.22.. Voila ce que fit B6naja fils de 
J^hojadah; & il fut illuftre entre lea 
trois hommes -vaillans. 

23. fy il fut plus honore* que lee 
trente; encore qu'il n'^galat point ces 
trois-1 a. C'eft pourquoi David l*e*ta- 
blit fur fes gens de commandement 

24. HafaKl fr^re de Joab itoit des 
trente. Elhanan , fils de Dodo:, de 
fiathl^hem ; 

25. Scamma Harodite; Elika Hare* 
dite ; 

. 26. Htflets Palate i«ira fils deHife. 
kes T^kohite ; # 

\iitt 'Hanathothue ; Mebun» 

hite • 

mon Ahohite; Maharai Ni^ 

:b fi^sde Bahana N^thopha- 
[ filsjde R^ai* de Guibria, 
i de Benjamin, 
sja Pirnatfaoute ; Hiddai des 

6a^ias> 

Halbon Harbathtte; Hat±. 
urhumite. 

chbah Scjihalbonke. Dss ea- 
rfcen, Jonathan^.:, mm • 
una; Hararia«i Aiiiam filsde 
Lrante. A 



il 34. EUpheiet ftls jPAhasbaY, fiU.de 
JMahakati 7 Jtntim :fi&; ^Ahitophel 
Mlu^lonite. ,, ,; ., t ; ,^ /f - , •- ' u 
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IV* 



pere } maii qu'efo ne fiit pas contre tori, 
peuplepeurle detruire. Ce langage nuuv 
que une profonde ftumilitl en David , 
un vif fentiment de fon pe'che', & un' 
grand amour pour fes fujets; & c'efiV 
ainfi que ceUx qui font bien touches 
de leurs fautes n'ont point de home 
deles confeflerpubliquement; fur tout, 
lors qu'en pechant lis ont caufe* du 
mal aux autres. Nous avons audi en 
cela un bel & rare exemple , de la ten- 
drefle que les Rois doivent avoir pour, 
leurs fujets. Enfin , le pardon que' 
Dieu accorda a David , enfuite de fa 
repentance & de fon facrlfice , montre 

?[ue Dieu fait cefler (a colere , 3c qu'il 
, ait grace aux p^cheurs , lors qu'ils. 
s'humilient fincerement, & qu'ils ont 
recours a fa bonte. 



cautionner co n tie la guerre $r ta~ fa. 
mm?*' &e& ainfi que Dieu emploie 
les mjbyens les plus propres pour amener 
les hqmmfcs'aVla repentance, & quMI 
Uur marque fbn amour dans le terns 
qil'il le$ chatje. Et voila aum com- 
ment; loirs que Dieu veut nous aftli- 
ger , \ nops; devons nous abandonrier 
enticement £ lui, & nous foumettre 
a tent ce gjf ft loi.plait de nous difpen- 
fer.' ni: David temoigna une am ere 
dpuleur de fqnp£c4il; & s'il s*e*toit ou- 
bfie 4 , erf fe laiffimt aller a des mouve- 
tyeos uTorgueij - ii s'numilia d'unetua. 
mgre bien tgdifiante, en fe pt oiler n ant 
& en -difyit devant ^tout fon peuple : 
Ceft nici qui at peche ; mats cts brebis 
qu'ont-eJUs fait? Je te prie, Seigneur, 
que ta main fiit centre la maifin de mpn 

$$&£$$&£$£ £ &££'£& 3K&&3K 

»»• wWk «Vw ^m ■ w9m w*m *W» rVli #W% WW* ••» mW% ••» #V* ¥W% mW% tWk rw% mWm *1% 

LE PREMIER LIVRE 
DES 

R O I S* 



ARGUMENT. 

Le premier livre des Rois contimt fbtftobre du reghe de Salomon* 
fils de David $ fcf ceOe des Rois de Juda , & de ceux d7/* 
rati, jttfqu'a la fin du regne de Jofapbaty Roi de Juda % 
S? d'Acbab f Roi des dix Tribus $ ce qui renferme FbiJioU 
Ye de cent & dix fept am. 
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rt belle tail-' 
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j rifica- 

;ent& 
] fiVi- 
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Mdok. 
ii Sa- 

e Roi 

es fait 

celui 

iuRoi 
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% ellc 
:e tint 

L'E- 
aiflic- 

tr l'E- 
>rtal- 
i apres 
enma> 
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a pro- 
re, & 
: dit : 
vive a 

pellez- 
& Na- 
deje*- 
devant 

tz aveo 
gneur, 
ton fur 
re vers^ 

ateur , 
t en ce 
is vous 
ous di- 

liri, & 
on tro- 
car j'ai 
ilfrad 

lojadah 
i! Que 
eigneur 

avec It 
j tntme 
Ton tro- 
. David* 
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naja fils de Jlhojadah 
thiens Sc les ?€\€thitns , Sc ils firent 
monter Salomon fur la mule p*u Roi 
David ,& ils le menlrent a Guihon. 

39. Et Tfadok le Sacrificateut prit 
une come pleine d'huile du Taberna- 
cle , Sc oignit Salomon , puis on fen- 
na de la trompette , & tout le peuple 
dit : Vive le Roi Salomon ! 

40. Et tout le monde mOnta apres 
lui, Sc le peuple jouoit des flutes, Sc 
donnolt toutes les marques d'une fort 
grande joie & la terre rewntiflbit des 
oris quails faifoient. 

41. Or Adonija, Sc tousles eonvie* 
qui heient avec lui , entendirent e e bruit , 
oomme ils achcvoicnt de manger ; Joab 
auifi ou¥t le fon de la trompette , Sc 
dit : Que veut dire ce bruit de la ville 
qui eft ainfi emue* ? 

42. Lors qu'il parloit encore, voici 
Jonathan fils d'Abiathar le Sacrifica- 
teur arriva. Et Adonija lui dit ; En- 
tre . car tu es un vaillant homme , Sc 
tu aporteras de bonnes nouvelles 
' 43. Mais Jonathan repondit , Sc dit 
a Adonija : Certainement le Roi David 
notre Seigneur a e*tabli Roi Salomon. 

44- Et le Roi a envoy* avec lui Tfa- 
dok le Sacrificateur, Nathan le Prophe- 
te , Btnaja fils de Jeliojadah , Sc les 
Kerlthiens & les Pelltniens, & ils Pont 
feit mooter fur la mule du Roi 

4^. Et Tfadok le Sacrificateur , Sc 
Nathan le Prophete Pont oint pour Roi 
k Guihon , d'ou ils font remontes avec 

Joie ; ce qui a 6mu toute la ville; c'eft 
a le bruit que vous avez entendu. 
. 4^. Salomon meme s'eft affis fur le 
tr^ne du Royaume. 

• 47 . r Et meme les Officiers du Roi 
font venus pour bemr le Roi David no- 
tre Seigneur , difant : Que Dieu rende 
le jiom de Salomon plus grand que 
ton nam, Sc qu'il cUeve (on trone plus 
que ton trdne. Et le Roi s'eft profter- 
*€ fur le lit. 

• 48. Qui plus eft , le Roi a dit ainfi : 
Beni fait PEternel le Dieu d'lirael , 
qui a rait aujourd'hui aflcoir fur mon 
trdne un homme que mes frefres yeux 
voiemv ... 
. 49; Alors tous les . co&vils qui eteient 
pec Adonija furent dansun grand trou- 
ble, &.ie lev&ent, St chacun alia fon 
chemin. 

' So. Et Adonija craignant Salomon , 
w leva Sc s'en alia, & Jaifit les cornes 
<fe PauteL 

,51. Et on le raportaa- Salomon, en 
driant: Voila Adonija. qui a peur du 
«oi Salomon ; Sc voila , il a taifi les 
cornes de Pautel^ Sc il a dit : Quele 
Roi Salomon me jure aujourd'hui , qu'il 
fiL * pas mou ** r *° n ftrviteur pat 

1-42, Et.. Salomon dit: >Si a VavenirW 



Sc les K£reV tombera pm unfeui de 

51 *■"-"" terre ; mais s'if fe trouve du mal eft 



fes cheveuxen 



i envoya vert 
de Pautel, 



: Conduit ca homme de bien„ 



lui , il mourra. 

53* Alors le Roi Salomon envo 
*Adenija, Sc on le ramena de l«un:i. 
& il vint fe profterner devant le Rot* 
Salomon. Et Salomon lui dit : Va-t-erf 
en ta maifon. ^ 

REFLEXIONS. 
T 'Entreprife d* Adonija , qui voulut ft 
*■* faire Roi , tut un ffujet d'affliftion 
pour David. Cependant la Providen- 
ce permit Que cela arrivat pendant que 
David vivoit encore , afin qu'il put dif- 
iiper le parti d* Adonija, & que Salo* 
mon fut ftabli Roi , fuivant les pro- 
mefles erne Dieu en avoit foites. Ainfi 
PorgueiI& Pambition d' Adonija, &la 
conspiration au*il forma, ne fervirent 
qu'a hater Pelevation de Salomon , & 
qu'a lui afliirer le Royaume. C'eft ici 
un de ces exemples qui prouvent que 
Dieu abaifie les orgueilleux , & qu*il 
les confond ordinairement par leur pro- 
pre orgueil. On voit aufli par la , que 
rien ne fauroit empecher PexScu- 
fion des defleins de la Providence; que 
tout ce que les hommes entreprennent 
pout les traverfer ne fert qu'a les avan- 
cer, Sc que les entreprifes criminelles 
tournent a la confufion de ceux qui en 
font les auteurs. La cllmence dont Sa- 
lomon ufa envers Adonija , en lui par- 
donnant ; doit etre attribute a la bon* 
te* de Salomon , Sc a Pamour que Da- 
vid cbnfervoit pour Adonija, nonob- 
ftant fon crime. Les Grands doivent 
aufli ufer de cllmence & pardon ner ce 
qu'on pent avoir fait contre eux , au- 
tant que cela eft poifible, Sc que la 
tranquility publique le pent permettre j 
Sc nous devons tous en general etre 
portis a fa douceur , Sc pardonner avec 
plaifir a ceux qui nous ont offenfts. 

CHAP, IT^ E II. 
Lt 1M David etant fres def* fin, ex* 

hirte Salomon a craindre Dieu; illui 

*r J J * ■ ■ * ' ' " 

d\ 

ce 

B, 

ce 

Si 

Si 

ri 

Si 

aft 

te la terre; fortifie-toi &foisun hom- 
me teuragtux, • f 

3- Et obferve ce que PEternel ton 

Diett veut que tu gardes . en marchant 

dan* feS'Vdies, & en gatdant fes fta- 

ttfts v ft* -oclmmandemens , fes ordpn- 

il ne nances, Sc fes temoignages , felon ce 

qui 
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99$ $*Ut*9n. I..R/OI $./ S sU mUfi^ 

1 le T5avld mon pere, &je 

j jeune garcon , qui ne Cut 

j fnt il faut fe Conduire. 

< fcrviteur eft au milieu du 
] u as choifi , qui eft ijnr 

, qui ne fe peut compter, 

■% caufe de fa multitude. 

( one A ton ferviteur un cceur 

( tour juger ton peuple , & 

er entre le bien & Je mal t 
roit juger ton peuple qui 

< nd nombre? 

difcours plurent a TEter- 
ue Salomon lui avoit fait 
te. 

ju lui dit : Farce que tu> 
i te demande, & que tu u'as 

une longue vie, ni des rW 

la mort de ttfs erinemis i 
as demande* de 1'intelligen* 
re ' la juftice : 

j'ai fait felon ta parole; 
: "un coeur fage, & intelli- 
te qu'il n'y en a point eu. 
ant toi , & il n'y en aura 
toi , qui te foit femblable.1 
ime je t'ai donne" ce que. 
; demande , favoir- les ri-" 

gloire ; de forte qu'entre. 
Ty en a point eu qui foit, 
as,* pendant tous les jours;. 

:u marches dans mes voies , 
mes ordonriances $c mes . 
ens , comme David ton pjt-, 
th€ ., je prolongerai auffi 

Saldmon fe reveflla , 8c 
ge. Puis il vint a Jenifa., x 
tint devant PArche de l'al> 
kernel, & il offritdes.ho-; 

des facrifices de pro'lpe>i- , 
un feftin a tous fes iervi-j 

deux femmes dlbauchles* 
ItfJRoi , & le pr^fentereajt; 

(ne 1 'de ces femmes-la dit'V: 
feigneur ! Nous demeurfoas l 
•Ik & moi dans ime mftme 
>ai accouch^e chez ell e dans* 

mime jour apreS mon ac- • 
\ cette femme fcaufli ac- v 
nousltions enfemble i il n>j 
Stranger avec'nbds dags 
>la ; nomy itioru feufes nous* 

fils do cette. femme eft mort ' 
iliiri parce qu'eUe s'ltoit* 
lui. " 

elle s'eft levee a minuit/" 
s mon fils que j'avois pres 
adant que ta fervante, dor*' 
le Ta couch* dans fon fein, t 
icht fon fils mort dans mon 

'tant ltvle le matin pour 

J " " ' aHauer* 
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~" -- ' '-' * Salomon, proy. 

irs part de ces 
lui demandeut, 
tccorde fouvent 
les , quoi qu'ils 
s. C'eft ce que 
jne par ces pa- 
men* /* regne 
T toutes Us au- 
nties Par dejjus. 
d£s fors , pa): 
>n rendit entre 
"e pre*fent£re«t 
dofce d'une fa* 
Ton peut voir 
' la vie de Sa- 
il de fi beau* 
it 6te* par&ite- 

E IV. 
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toojoars aime* DavidV 

2. Et Salomon envoya vers Hiram' 
poor lui dire : 

• 3. Tu fais que David mon p<re n'a 
pu batir une maifon au nom de 1*£- 
ternel fon Dieu, a caufe des guer'res 
que lui ont fait fet ennemu qui 1' envi- 
ron noient, jufqu'a ce que rEternei les 
ait mis fous (es pies. 

4. Et maintenant rEternei mon Dieu 
m*a donne* du repos de toutes parjs , 
& je n'ai point d'ennemi , ni de mau- 
Vaife rencontre. 

5. Voici done j'ai reTolu de batir une 
maifon au nom de rEternei mon Dieu, 
felon que rEternei en a parle* a Da- 
vid mon pere , difant: Ton fils, que 
je mettrai en ta place fur ton trone , 
(era celui qui batira une maifon a 
mon nom. 

6. C'eft pourquoi eommande mainte- 
nant qu'on coupe des cedres duLiban; 
que mes ferviteurs foient avec tes fer- 
viteurs ; & je te -dannerai , • pour tes 
ferviteurs, la reoompeme que tu me 
diras , car tu iais qu'il n> a perfonne 
entre nous qui facne cquper le bois 
comme les Sidoniens. 

7. Et quand Hiram eut entendu les 



15. Salomon avoir auffl ibikante 8c 
dix miile homines', qui portoient les- 
fardeaux, 8c quatre vingt mttle qui 
coupoient le bois fur la montagne , 
' 16. Sans les Chefs des Commis de 
Salomon, qui avoient la charge de 
l'ouvrage, au nombre de trois mille 
trois cents, & qui commandoient le peu- 
ple qui travailioit. 

17* Et on amena par le commande- 
ment du Roi de grandes pier res , & des 
pferres de prix, pour faire le fonde- 
ment du Temple; elles Itoient toutes 
taillfces. 

18. Et les mafibns de Salomon , 8c 
les mafibns d'Hiram , & les tailleurs 
de pierre, tailllrent & preparlrent le 
bois 8i les pierres pour batir le Tern- 

reflexions: 

{\N voit par ce chapitre , qu'aufli-t6t 
^ que Salomon fut fur . le trdne t il 
entreprit de batir le temple > felon le 
projet & 1'ordre que David lbn pe>e 
lui en avoit donnl avant'que de mou- : 
rir ; & que Dieu , pour faciliter*. PexS- , 
cution de ce pieux deffein , lui rendit' 
le Roi de Tyr favorable. Rien n'eft 
plus louable dans un Prince qui a 



paroles de Salomon , il en eut une f'avantage' de connottre Dieu ,- que de' ' 
fort grand e joie, & il dit : B6ni foit | prendre ainfi a coeur ce • qui • concerue 
aujourd'hui rEternei , qui a donne a la Religion; & Dieu de ion cote* btiAt 



David un iitsiage , four etre Roi fur ce 
grand peuple. 

8. Hiram done envoya vers Salomon, 
pour lui dire: J'ai entendu ce que tu 
m'as mandg. Quant au bois de cedre & 
au bois de fapin , je ferai tout ce que 
tu voudras. 

9. Mes ferviteurs les tranfporteront 
depuis le Liban jufqu'a la mer * puis 
je les ferai mettre fur la mer par ra- 
deaux jufqu'au lieu que tu m'auras. 
marque*, & je les ferai d&ivrer la ; tu les 
y prendras,& de ton cote* tu me (atisferas 
en fournifiant de vivres ma mailon. 

10. Hiram done donna du bois de 
cedre , & du bois de fapin a Salo- 
mon , autant qu'il en voulut. 

11. Et Salomon donnoit a Hiram 
vingt-mille cores- de froment, pour ia 
nourriture 1 de 'fib maiibn , & vingt, co- 
res d'liuiles tres-pure. Salomon en 
donnoit autant la Hiram chaque an- 
nee. 

ia. L 
gefle. a 
avoit p 
Hiram 

alliance enfembie»> 
.*8. L ^ ' ' 
lev£e d< 
Vie fut 
i.14. E 
hariciii 
tfioient) 

ttoit in 



auffi les defleins qui vont a ravanoe- 
ment de fa gloire , & les fait beureu- 
iement r^affir. ;;.... 

C H API/TRE VI. 
S*lom4n commtnee d batir le Temple I* 4 ft 
quatrieme de fon re&no\ '€5T oe> bati- 
ment fut atheve au bout-de'fept ans. 

IL arriva quatre cents quaire vingts 
ans apres que les eitfans d^lfraei tu- 
rent fortis du pays d'Egy^te , la qua* 
trieroe ann^e que Salomon re^noit fur 
Iiratl,-'uu mois de Ziv, >qui eft le fe- 
tond mois, que Salomon bant une 
maifon a rEternei. 

a.. Et • la mailon que le Roi Salomon 
batit a rEternei avoit foixante couaees 
tie long , vingt de large , & trente cou- 
aees de haut. 

3. Le portique qui etoit devant le 
Templrde la maiioft uvoit' vinetcou- 
dees de -long,' qui repondoit H la lar- 
geur de la maifon ; & il avort dixncOtfL 
dees 4e large fur le devant- de la 
maifon. j «• -.« *l J ^' -" 

4. II fit auffi des fenetpes-A la mai-a 
fon, larges en dedans, ^retroiiespat 
dehors... . - ' 

5. Et.il batk, joignant la'tnuraille 
tt&.la maifon, des e cages de chambres 
i-une.iin: 4'autre tottti autour , Afuyit* 
contre les murailtes 4e ta mailon; 
tout <autoitr du Temp ie « AklelX^racle; 
ainii il fat; des chaitibres tdut^auiour. 
1 ; 6."Laf'lacgem--de L^g0>d'e«nWs etoit 



nc de la fa- 
ne il lui en 
nt paix entre 
ils traitt^rent 

fit ' auffi une! 
rael, j& la 1&, 
nom mes.. 
ix milie au Li- 
c a, u>ut.v ils 
ibany & deux 

• j&c Adorurariij dfi -ciMo^bLajdees; - r la largVur de celui 
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PEternel furent pofls. 

38. Et Ponzi6me annle, au moisde 
Bui , qui eft le huitilme mois, la mai- 
fon fut acheve> avec toutes les apar- 
tenances & tous fes meubles ; il mit 
fept ans a la batir. 

CHAPITRE VII. 

Salomon batit U mat fin du Pare du Li- 

- ban y €7" celui de la Reine fin Epoufe ; 

& fait /aire divert ouvrages few le 

Temple £T pour le fervice divin, 

SALOMON batit auffi fa maifon , & 
il Pacheva toute en trcize ans. 
2* II batit auffi la maifon du Pare 
du Liban, de cent coudles de long, 
de cinquante coudees de large , & 
de trente coudees de haut , avec qua- 
tre rangles de colomncs de cedre, 8c 
il y avoit fur les colomnes des pou- 
tres de cedre. 

3. II y avoit auffi un couvert de bois 
de eddre par deflus les chambres , qui 
host fur quarante-cinq colomnes ; cha- 
nge rang en avoit quioze. 

4. Et il y avoit trois ranges de fc- 
n&tres, & une fenetre rgpondoit a 
l'autre en trois en droits, 

5. Et toutes les portes & tous Uspt- 
teaux etoient quarrel avec les fenttre* ; 
& une fenetre rlpondoit a l'autre vis- 
A-vis en trois en droits. 

6. H fit auffi un portique de colom- 
nes , de cinquante coudees de long, 
& de trente coud6es de large, & ce 
portique etoit au devant des colomnes 
de la maifin ', de forte que les colom- 
nes & les poutres etoient au devant 
4'elle. 

7. H fit auffi un portique pour le 
"trone ou il rendoit juftice , qu*on apel- 
ioit le portique du jugement, & on le 
•ouvrit de cedre , depuis un bout du 
fol jufqu'A l'autre. 

8. Et danr la maifon on il demeu- 
roit il y avoit un autre, parvis au de+ 
dans du portique qui etoit du mem* 
ouvrage. 'Et Salomon fit a la fi!14 
de Pharaon , qu'il avoit epoutfe , una 
maifon batie commt ce portique. 

o. Toutes ces chofes etoient de pier* 
res de prix, de la mime mefure qtye 
les pierces de taille, fctees avec une 

' fcie , en dedans & en dehors , & de* 
puis le fond jufqu*aux corniches , 81 

'par dehors jufqu'au grand parvis. 
ia Le fondement auffi etoit de pits* 
res d* prix*. de grandes pierres , des 

'roerres de dix condles , & des pierres 
de huit coudees: 
1 1 . Et par deffus il y avoit ^v 

jyes rares, de la meme m ae 

x \i% pierres de taille, & du c 

3 12. Et le grand parvis a ffi 

tout a Penfiour trois ranged _ p- 
res de taille, & utoe ranged de pou* 

? tres de cedre', comme le parvi$ de 



13. Or le Roi Salomon avoit fait 
venir de Tyr , Hiram ; 

14. Qui etoit fils d'une femme veu- 
ve de la Tribu de Nephthali , dont le 
pe>e etoit Tyrien , qui travailloh en 
cuivre. Cet homme etoit fort expert , 
intelligent , & favant , pour faire toute ■ 
forte d'ouvrages d'airam ; & il vint 
vers le Roi Salomon , & il fit tout fon 
ouvrage. 

15. II fondit deux colomnes d'airain; 
la hauteur de chaque colomne etoit de 
dix-huit coudees , & un reTeau de dou- 
ze coudees environnoit chaque co- 
lomne. 

I6\ D fit auffi deux chapiteaux d'ai- 
rain fondu, pour mettre fur le haut 
des colomnes ; la hauteur de Tun des 
chapiteaux host de cinq coudles , & la 
hauteur de l'autre chapiteau etoit audi 
de cina coudees. 

17* 'I J avoit des entrelaiTures en 
forme de rets de filets entortillls en 
racon de chaines , pour les chapiteaux 
qui etoient fur le fommet des colom- 
nes; fept pour Pun des chapiteaux, 
& fept pour l'autre. 

18. Et il fit les colomnes , avec deux 
rangs de pommes de grenades fur un 
rets 1 tout autour , pour couvrir Pun des 
chapiteaux qui etoit fur le fommet d'u- 
ne des colomnes; 8c il fit la m&me 
chofe pour l'autre chapiteau. 

19. Et les chapiteaux qui etoient au 
haut des colomnes etoient faits en fa- 

5 on de fleurs de lis , de quatre cou- 
pes, Pour mettre au portique. 

20. Or les chapiteaux etoient fur les 
deux colomnes , & meme au deffus , 
depuis l'endroit du ventre qui etoit au 
4ela du rets. II y avoit auffi deux 
cents pommes de grenades , difpofees par 
rangs tout au tour fur le fecond cha- 
piteaux. 

21. II drefla done les colomnes au 
portique- du Temple, &• il en pofa 
P*ne a main droite , 8c la nomma Ja- 
km 7 8c il drefla l'autre a main gauche i 
fcltf nomma Boaz. 

22. Et on mit fur le chapiteau des 
colomnes Pouvrage qui £toit tait en 
faqon de fleur de Ks. Ainfi Pouvrage 
des "colomnes fut acheve\ 

23. II fit auffi une mer de fonte , 
qui avoit dix coudles d'un bord a l'au- 
tre \ elle ttoit ronile tout autour » de 
oinq ' coodleS' de haut; > & un cordon 
de trente coudees Penvironnoit tout 
autour.- - :,. 

24V Or- au deffou^ de fon bord^<7 
y av4it des figures de relief tout: an- 
tourVqni' Penvironnoiefnt^ dix. A. cha- 
que coud^e, qui environnoiept la mer 
Sout autour.' II* y avoit deux ran^eec 
le ces fignres- de relief , qui ■■ avnient - 
6t* auffi jetties en «u?nte. 



Redans la maifon de PEtemel, &lef 25. Et'elie ' 6miv poKe fur douze 
jortique 4e«la mai&n. - • - *• bwufs, dont. trois tfigftrdoient le fep- 

C«a. ,„ p ten- 
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tentrion, trois regardoient Poccident . 
trois regardoient le midi , & trois re- 

fardoient P orient. La mer itoit fur 
t dos de ces haufs , dont tout le der-; 
rilre du corps itoit tourni en dedans. 

26. Son IpaifTeur itoit d'une paume, 
& fon bord itoit comme le bord d'u- 
ne coupe ouvrage* de fleur de lis n & 
elle contenoit deux mille baths, 

27. II fit aufli dix foubaflemens d?ai- 
rain , ayant cbacun quatre coudles de 
long , & quatre coupes de large , & 
trois coudees de haut. 

28. Or Pouvrage de chaque foubafle- 
ment itoit de cette mani^re , <?efk qu'ils 
avoient des chains qui Itoient entre 
les jointures. 

29. Et fur- ces chafiis, qui itoient 
entre les jointures, it y avott ties figu- 
res de lions, de boeufs, & de Ch6ru- 
bins. Et au deffus des jointures , */ 
y avoit un baflin fur le haut> &. au 
deflbus des figures de lions & de boeufs 
il y avoit des corniches faites en pen- 
chant. 

30. Et chaque foubaflement avoit 



auili quatre roues- d'airain , avec 
planches d'airain ; & il y avoit 



des 
aux 



quatre angles des Ipaulteres^ qui fe pour mettre fur les foubaflemens ; 



rendoient au deflbus du cuvier au dela 
de toutes les corniches. 

31. Or Pouverture du cuvier i de- 
puis le dedans du chapiieau en haut, 
itoit d'une coudle; mais Pouverture 
du chapiteau itoit ronde de la faqon 
du baffin. £T elle itoit d'une coudee & 
demie ; «r jnfimc fur les chafiis de 
cette ouverture sly avoit des gravures ; 
ces ouvertures aufli avoient des chains 
quarrls, & nonpasronds. 

32. Et les quatre roues itoient au 
deflbus des chaifia; & les aiflkux des 
roues tenoient au fanbafieoient. . Gha* 
que roue £toit haute d'une coudee &' 
demie. • • • '• .■• -: 

33. Et la foqon des roues cteifjtlfip 
la faqon des roues de -chariot. .* 

.aifiieux, .leurs- jantes,; leurs trap 
& leurs rayons itoient tous d* 



38. II fit aufli dix cuviers d'airain, 
dont chacun contenoit quarante baths , 
£T chaque cuvier itoit fa quatre coi* 
de>9 ; chaque cuvier itoit • fur chacun 
des dix foubaflemens. 

39. Et on mit cinq foubaflemens au 
cdte" droit du Temple , & cinq au co- 
te* gauche du Temple i & on mit |a 
mer au c6t« droit. du Temple, tirant 
vers Porient du cote* du< mini. 

40. AinC Hiram fit des cuviers , & des 
racloirs^ & des baifins, & il acheva 
de faire tout Ppuvrage qu'il faifoit au 
Roi Salomon four le Temple de PE- 
ternel ; 

41. Savoir des coloranes , & les deux 
baflins des chapiteaux, .qui itoient {ur 
le iommet des colomnis.; & deux re*4* 
feaux pour couvrir les deux baflfns 
qui itoient fur le fommet des colom- 
nes ♦ 

42. Et quatre cents pommes de gre- 
nade pour les deux reTeaux, de fort? 
qu'il y avoit deux rangees de pom- 
mes de grenades pour chaque reieau , 
pour couvrir les deux baifins des cha- 
piteaux • qui itoient fur les colomnes ; 

43. Dix foubaflemens , & dix cuviers 



44. Et une mer , & douze boeufs fous 
la mer. 

4S- Et des chauderons, & des ra- 
cloirs , & des baifins ; tons ces vaif- 
feaux, que Hiram fit au Roi Salo- 
mon pour le , Temple de PEternel , 
etoient d'airain poll. \ 

46. Le Roi les' fit fondre dans la 
plaine du Jourdain, dans une terre 
grafle , entre Succhot ,& TCurtah. 
. 47 1 Et Salomon ne nefa. pas un de ces 
vaifleaux , parce qu'ils £toIent en tf 6p 
grand nombre , & on ne rechercha 
point le poids du ciiivre. j 

,48. Salomon- ftt,aufii tous les uteri- 

iiles qui apartenoient au Temple de 

Pfeternel , favoir 1'Autel d'br , & l$s 

Tables d'or , fur lefquelles etoient le,s 

tains de propofition ; , 

49. Et cinq chandeliers dei fin or .a 



Win droite , & cinq a main gauche 
Levant l'Oracle , & 3 les fleiirs, & les 



34. H y avoit aufli quatre e^pai 
aux quatre angles de chaque On , 
menti qui. tto etoient tiriesi • n •. llampes» & le« mouqhettes d'or ; 

35. if y anoit aufli au.. fommet :-£& , • '— ** , — -■ — -~ '— r ?rpes, les 
. chaque fonbaflenxent une demi-coad^e $ encenfoif s 

- 4e hauteur , .qui . itoit ronde 4 .tout •. au-» A i des pbr- 
tour ; de» fdrte q^ie chaque ^foubafle- * is , fayeir 

1 ment aroit a. fon fommet <&$> tenons d 

: ^ feschaffis,i.qui en it<tdent^&ri&. «' D ! , ue le ROi 

36. Enfuiteon grava les planG^?S|de$ S ; de PEteJ- 
Vteium&:&. des chafiis ,de : cheque, fou* * it aporter 
-toadVtm£t& y :de j figure*, de .Ghnubjins, , c confacrd, 

- de lions , Sf. de palmes * ftl ft^ l^ .plftri l taux , qMl 
de chaquie>,i/(ww, , de i tha^e ti f^Sh t \r Vlaifon de 

?& dt chants Cficnjche tbutf^Wjwir,,, , t. 4'JEternel.. ■ ' ., 

r 37^11.'.'^ If* vrfiV. fQHbalffnens 4e ,..„, y, A E FM EX 1 a N S. ;. 

cette mfeme majolece, ^ayj>n| *ou$ ^<n< *• Sur les ChdPitres V7 X & VII. ' ' 

me rh e font^*,. JUie^mftme;i*n^re-^ &Jja yirutdt que 'Salomon le vit ^leve*.& 

-une rii4m4ukB^¥i5e* 4 r *.;ob ,i'. ai ** : affefaiu fiif (T lg |Jc6rie i>tf 4l . ^batit'ttn 

* ' • £ 2 * * * * 6m- 



Dtdicscj du T tmpU. L_A_9 l S ' D$d i€ ' du Tem ^ l$ ** 

Temple a J&ufalem, conform^ment' 5. Or le Roi Salomon , & toute PAf- 
aux ordres de David Ton pere, & a Cemblee d'Ifrael qui s'ltoit afTemble"e 



la volonti de Dieu lui-meme. II le 
fit conftruire avec bcaucoup de magni- 
ficence, employant a cela les richef. 
fes immenfes que Dieu lui avoit ac- 



tupres. de lui , etoient enfemblc devant 
l'Arche , 17 ils facri&oient du gros & 
du menu be*tail , en fi grand nombre 
qu'oii ue le pouvoit ni jionabrer, ni 



cordles ; & il n'dpargna rien de tout compter. 
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u Ss le feul qui 
us les hommes; 
raignent tout It 
ur la terre que 
Sres. 

anger qui ne fe- 
: ' d'lfraSl , mais 
tys lloigng pour 

*a parler de ton 

: de ta main for. 

tendu i ) Quand 

qu'il te priera 

ux, 4u domicile 
. & fais tout ce 
1 uric" de faire i 
pies de la terre 
our te craindre. 
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eomme ton pcuple d'lfraSl; Sc pour 
connoitrc que ton nom eft invoque* 
fur cette raaifbn que j'ai batie. 

44. Quand ton peuple fera forti en 
guerre contrc fon ennemi , par le che- 
min par lequel tu l'auras envoys ; s'ils 
prient l'Eternel en regardant vers cejt- 
te vilie que tu as cbpifte , Sc vers cet* 
te maifon que i'ai batie en ton nom. 

45. Alors exance des cieux leur prilre , 
& leur Amplication* Sc foutien kur 
droit. 

46. Quand ils auront ©echo* contre 
toi , ( car il n'y a point a'homme qui 
ne peche ) & qu'ltant en colore con- 
tr'eux, tu les auras Ijvrts entre Us 
mains de leurs ennemis , Sc que oeux 
qui les auront pris les auront mene* 
captifs en pays ennemi, foit loin, foit 
pres; 

47. Si dans le pays ou ils auront 
tU menes captifs, il reviennent aeux- 
memes , & fi , fe repentant r ils prient 
an pays de ceux qui les auront em- 
menls captifs, diunt : Nous avons 
peche" , nous avons fait l'lniquite* , & 
nous avons agi perfidement^ 

48. S'ils retournent a toi de tout 
leur csur & de toute leur ame, dans 
le pays de leurs ennemis, qui les au- 

■ ront emmenes captifs , & s'ils t'adrei- 
fent leurs prilres , en regardant . vers 
leur pays que tu as donne* a leurs 
p6res , vers cette ville que tu as choi- 
fie , Sc vers cette maifon que j'ai ba- 
tie a ton nom. 

49. Alors exauce de* cieux, 4m do-? 
micile arrete* de ta demeure , leur prie* 
re & leur implication , Sc maintjcnleur 
droit ; • , - 

50. Et pardonne a ton people qui 
aura peche conire toi , fardennMeur 
tous les. crimes qu'ils auront commis 
contre toi , Sc fai que ceux qui fes 
auront; emmeoes captifs aient J^tte 



56. Beni fiit l'Eternel , <mi a don* 
ne* du repos a ion . peuple 4'Ifraei , 
comme il en avoit park I II n'eft pat 
tombe* a tent unfeul mot de toutes 
les bonnes paroles qu'il avoit pronon* 
cces par Moyfe fon iervttenr. 

57. Que l'Eternel ndsre Dieu foit 
avec nous , comme il a tti avec nos 

56res; qu'il ne nous abandonne point* 
e qu'il ne nout delauTe point; 

58. Mais qu'il inclinfft notre cojur 
vers lui, afin que notuvmarchlonsdant 
toutes fes voies, Sc que nous gar* 
dions fes commandemens , fes ftatuts • 
Sc fes ordonnances qu'il a preTcrites 
a nos jpires. 

S9* Et que met paroles t par let 

Jiuelles j'ai prie" l'Eternel, toient pre* 
entes devant 1'Eternei notre Dieu jour 
Sc nuit; afin qu'il firatienne le droit 
de ion ferviteur, St le droit de (on 
d'Iira*l ? felon qu'il en aura 

Join chaque jour. 

6a Afin que tous les peoples de la 
texrc connouTent. que e'eft l'Eternel 
qui eft Dieu , C qu'il n'j» en a point 
d'autre. 

61. Et que votre cceur foit droit en* 
vers l'Eternel votre Dieu, pour mar- 
cher dans fes ftatuts . Sc awarder fes 
commandemens, conutae asnourd*huU 

6a. Et le Roi Id jtout Ilrael avec 
lui. ofroient des facrifices . devant l'E* 
terael. - ••»■••• 

63.. Et Salomon faciifia dans un fa* 
crifice de prdfiperiteY , qu'il fit a l'E- 
ternel, vingt £,deuxt mtUe tauraaux, 
& cent Sc vine* mill*, brtbis. Ainu 
le.ftoi St tonsTles en&us » d'Hrafcl de- 
dterent U maifon jde. l'Eternel. 

.64- En. ce jour4a ie Roi coniacrale 

milieu du parvia, qui rt«rt devant la 

commis majion de l'Eternel; eariil ofiat la let 



helocauftcs, Id. les gfrteaux, Sc let 

._, . ._ . graifles des {acrifiqts de profn^ritet; 

d'eux* Sc qu'ils en aient companion ,:< pttgee que l'autel d'airiin *qni *t«it de- 

51. (Car i)sf«nt ton peuple & ton- yant rEteinel heiti trop petit 
heritage , que tu as tir6 hors d'Egypte r 
du mUku d'un fourneau de fef . ) 

% 52. Que tea yeux foient ouv^rtr K ^.^ _,_ .__ .. . . % 

la priere oajbon, ferviteur, Sc* a. (1» fu- 65- En ce tems4a Salomon eetebre 

J'lication de ton peuple d'lfra^l , pqur, une Fete folemneiiev & tout Ifirael 
es exaucer dans tout ce qu'ils te At*, avec lui. |1 y avoit unea^ande aflem* 
mandenmt en criant a toi. t * A - """it qu'on en- 

53, ^ar tu . les » fepar torrent d'E- 



contenir . let- holooauftes.4 Sc les ga- 
teaux , Sc . let: graifles des. facrifices de 
prpfperttls. 



d'entre (taus les \ peuples I 
aiin qu'ils fuflTent tonnttki 
tu en as pane* par Moyfe X 
quand tu retiras nos pe>< 
gypte , 6 Seigneur Eternel 
54. pr fi t$t 'que Salon 
ve de fajre toute cette pri 
uiplication a l'Eternel , il 
devanjt l'autel aej. l'Etern 
netok plus a genoux, n 
<*corc les mains, etendues ve 
^ 55.,Et U -(ie-tint debout, 
toute L'aflcmbifge 4-Urael ; 
. dttant ; 



Dieu. 



Ce 4 



itttx 
fept 
r fours, 
rtt renvoya 
1 Roi* apret 
lours tentes, 
ant le cesur 
tootle biea 
LvDavid fon 

1 fit du Tem- 

>tl adreflk 4 

Dieu, 
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pieu^^ftBne belle preuve de Parden-t • Sahmon donnt de* ^uiUet au Rot de 
^ - ji .«.., . . . mpenfe deforgf des ma- 

ce Prince lui avoit four- 
des vilths GT des fortercf. 
divers f tuples trifmt aires i 
erhf lot's aux Ifraelites fes 
t la Reine Jon epoufe dans 
?il lui avoit if ait batir i 
orifices d Dieu, & ileu- 
t dans le pays (POpbir. . 
lalemon em acheve" de 
lifon de, TEternel , & la 
;, & tout ce que Salo- 
s plaifir & avoit fouhai- 

hri apparut pour la fe- 
imme ft lui avoit appa- 

lel lui dit: J'ai exauc6 
fupplication que tu as 
ioi^ J'ai Tanttifie* cette 
as bade, peur y met- 
pouf toOfoiirs*, & mes 
coeut Cerent tofijours-la. 
« fi tu- marches devant 
David ton p£re a mar- 
tegrite* U dans la droi- 
eur, en faifant tout ce 
nmande* . & ft tu gardes 
mes ordbnnances ; 
>rmirai le Trone de t<bn 
[IVael a jamais , com me 
David ton pete , difant : 
mera point de fucceffeur 

Trdfte d'lfraeT 
is vous dltournes de mei, 
ils , & q>e vous ne gar- 
commandemeris & mes 
vous ai propofes , mais 
n alliez ,, & que vous fer- 
liefux- , &''qtfe vous vous 
rant eux; : ' 

:herai Ifrae*l de deflus 
e leur ' ai denize , & jt 
de moi cette tfiaifon que 
a mon 'fcom,' & Ifrael 
e & la fable de tous les 

se qui eft de cette mai- 
te-haut eleveev qoicon- 
^ d'elle fc*a tftonn^ , & 
dirtf: Pourquoi TEter- 
1 trait* ce pays, & cettt 

ondra! PaVce" qti'ils ont 
ternel !euf DieU , qui 
s peres ttors du pays 
[u'ils fe font attaches a 

qyils ft ionfr profter- 
i , & qu'ilslcs* ont fer- 
r ceia que l'Eternel a 
ux tout ce mal. 
iva tftfau bounties vingt 
lefquels -Salomon bant 
his,- la mailoh de PE- 
atibn Koyale. 
>i de'Tfrflyaht fait ame- 

du bote de cedre, du 
• bois 
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boil ae taptn, & de Tor, autantquMjapr^s avoir ■cheve' fit maifon. 

en avoit voulu ; le Roi Salomon don-l 26. Le Roi Salomon Iquipa auffi 

na a Hiram vingt villes au pays de une flotc a Hetsjon-guiber , qui ttoit 



Galilee. 

T2. Et Hiram fortit de Tyr , pour 
voir les villes que Salomon lilt avoit 
doanees>, qui ne lut plftrent point. 

13. Et if dit: Queues villes m'as-tu 
donnles, mon frere? Et il les appel- 
la : Le pays de Cabul , £T eltes ent 
eenferve ce- Hem jufqu'a-ce jour. 

14. Hiram avoit auffi envoys au Roi 
fix^vingts talens d'or. 

15. Et la raifon pour laqoelle le 
Roi Salomon impofa un tribut , fut 
pour batir la maifon de PEternel, & 
fa maifon , & Millo , & la muraille de 
Je>ufolem , & Hatfor , & Mlguiddo , 
& Guezer. 

16. Car Pharaon Roi d'Egypte 6toit 
monti,* avoit pris Gulzer, & 1'a- 
voit bruise , & il avoit tue* les Cana- 
-neens qui. habitoient dans cctte ville \ 
pais il la donna pour dot a (k ftlle, 
fcmmede Salomon. 

17. Salomon done batit Guezer , & 
Bethhoron la baflTe; 

16. Et Bahalath , & Tadmor , au 
deTert du pays ; 

19. Et toutes les villes de munitions 
que Salomon eut , & les villes ou il 
tenoit fes chariots , & les villes ou il 
tenoit fes gens de cheval , & tdut ce 
Jtfil plut A Salomon de batir a Jeru- 
salem & au Liban , & dans (out le 
pays dc fa domination. • < 

20. Et pour ce qui eft des peoples 
qui 6toient reft^s des Amorrhlens , 
aes H^thiens , des Ph^fiens , dts H6- 
viehs, & des Jlbufiens, q«" n'esoient 
point des enfans d'Ifrael ; 

21. <S*v*tr. de leurs defcendans qui 
t*toient dementis- apres eux au pays , 
& que les enfans d'Ifrael n'avoient pu ^ 
dltruire a la fac,on de l'interdit , 8a- ? 
lomon les rend it tributaires, & les 
•wervit jufqu'a-ce jour. 

22. Mais Salomon ne foufirit point 
qu'aueuri des enfans d'Ifratt fut affer- 
▼i; mais ils Potent gens de guerre, 



pres d'Eloth , fur le rivage de la mer 



.23. II ^y en avoit auffl cinq cents 

x 



rouge , au pays d'Edom. 

27. Et Hiram envoya de fes fervi- 
teurs , fens de mer & qui entendoient 
la marine, pour etre avec les fervi* 
tcurs de Salomon dans cette flote. 

28. Et ils vinrent a Ophir; 6c ils 
prirent de la quatre cents & vingt 
talens d'or ; 6c ils les aporterent aa Roi 
Salomon. 

REFLEXIONS. 
T A feconde aparlpon dans laquelle 
*~* Dieu reTtera 4 Salomon les atturan- 
ces de fa faveur , mdyenant que lni 
3c fon peuple lui fuilent obtfil&ns, 
& le menace de fa colere s'il leur ar- 
nvoit de l'abandonner ,. fait voir que 
Dieu ne ngglige rien pour s'attacner 
les hommes 6c poiir les afFermir dans 
le bien. Jl eft tou jours pret a. les 
combler de fes graces lorfqu'ils le cra£ 
gnent; mais il les en prive lorfqu'ils 
roffenfent , & qu'ils lui deviennent in- 
fideles. C'eft auffi ce qui arriva aux 
IfraSlites, qui ayantirrit^ lc Seigneur 
par leurs peph{s , e*prouv^rent la ve- 
rity des menaces qui font contenues 
dans ce chapitre. II. Salomon votilut 
pourvoir a la furet'6 de fon Royaume. 
& au bopheur de fes fujets, ce qui 
eft un foifl* non fetflement Ugitirhe, 
mais nlceflaire dans, un bon Prince. 
£• - - «• - - - * z ^i e p 0ur 

fervice di- 
plus digne 
nor6s de fa 
fin dans ce 
les defleins 
!c qu'il 6ten- 
iflujettifTant 
1 augmenta 
Wis. Voila 
r ce Prince 1 , 
ache* a fon 
3ieu eft totQr- 
bons Rois~, 
& gen€ralemen« tous ceux qui le crai- 
gnent &qui le. ferment avec fid61it6. 

CH«A.lilJr;»E X. 
Ce cbaPitrt c&ttfbnt deux chifes : X. 
VAvrtvit :di U Reim de Seeks* f*i 
vint m JerufaUm, .fetor veir £T fewr 
entendre I* Rid Stdomen. 11. Unedefi 
* criftion des rschbfis de Salomon, de 
fen Trine , def* vMJfeUe , de fes 
. charieU, des petges qu'enlui payeit , 
.«» £7- de Pshomdanci ident fes fujets joutf 
t foient. 'i 1 j > 
: «| A Reine de Sclba ayant entendu la 
n- ^ reputation de Salomon , & du nom 
le de PEternel j le.vint ^prouver par des 
iti queftions ob{cure&r 
nsj 2. Et elle entra d&us Jfrufalem avec 
I ♦ us fort grand train , & *mec des cha- 
Cc 5 .* meaux 
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cent cinquante; & ainfi on en ti- borne* a nos defirs , & nous repa. 
roit, par le moyen de ces fermiers , i ter , au refte, fur la providence, qui 
pour tous les Rois des Hdthtens, & nous tburnira tou jours ce qui eft ne- 
ptfur les Rois de Syrie. lceflaire j>our cette vie, & qui revet 

REFLEXIONS, \les fleurs 4et champs plut magnQiquement 

TL y a ces deux coniiderations princi-l que Salomon ne tetoit dans toute fa gloi- 
• pales a faire firf le voyage de la re , comme JeTus-Chrift le dit dans PE- 



Reine de Sclba, qui vim a Jerufalem, 

Se'tant attiree par ce qti'elle avoit oui 
e la magnificence & de la fagefle du 
Roi Salomon : L'une , que ce voyage 
fervit, non feulement a augmenter la 
gloire • Sc la reputation de ce Prince , 
mais audi a mfptrer a la Reine de 
Sce"ba , & a ceux qui Paccompagnoient 
un grand refpeet pour le ' vrai Oieu , 
qui &oit adore a Jlrufalenl. II pa- 
roit, par ce que cette Princefle dit au 
Jtoi Salomon, Qu'elle s'en retourna 
dans fon pays penltre*e de ces fenti. 
Mens ; puis mrelle reconnut oue c*£- 
toit Dieu qui avoit donne* a Salomon 
toute cette fagefle & toute cette gloi. 
-re, & qui Pavoit £tabli Roi fur le 
peuple dUfra«l. L'autre reflexion eft 
ceile que ndtre Seigneur fait dans PE« 



*angile, ©u il dit, Que cette Reine, 
qui vint d'un pays eioigne* pour en- 
tendre la fagefle de Salomon , s^leve. 



«ra en jugrement contre nous., & nous 
condamnera , fi nous ne profitons pas 
des divines inftruftions de celui qui 
eft plus grand que Salomon, & dont 
la fagefle aufii-bien que la gloire fur- 
|affe infiniment celle de ce Prince des 
-fttbretix. Pour ce qui eft de la ma- 
gnificence de ce Roi , Sc de fes grandes 
richefles, dont on lit la defcription 
dans ce chapitre . il faut confiderer , 
I. Que Dieu , en fui accordant ces avan- 
ta^es ~ % accomplit les promefles quMl 
lui avoit faites, de lui- donner, avec 
Ja fagefle, des richefles & une gloire 
qui le mettroient au defliis des au. 
tres Rois. II. On doit faire attention 
au jugement que Salomon fait lui me- 
me de cette gloire, dans le livre de 
PEcclefiafte : fat ite , dit-il , Roi a 
Jerufalem ; je me Juts agrandi & eleve 
far defft ' woieht Movant 

moi 1 je t ehofes magni. 

fyues ; j I des maifons y 

je me fit >r, de P argent K 

& des , fai recherche" 

'Us delic \i rien refufe a 

mes yeuL. „ ._ ,- its ont demand** 

Mais ayant conjidfre tout ce travail 
auquel je m'ttois occupe , fas recon- 
nu que tout cela etoit vanife £7 tour- 
tntnt tCeforit. Ajoutous a cela , que la 
pofleffion de ces avantages n'eft pas 
feulement vaine , mais qu'elle eft aufit 
dangereufe. Les hommes fe corrom- 

5ent facilement au milieu de Pabon- 
ance & de la paix ; & c'eft ce qui 
arriva au Roi Salomon , comme on le 
voit dans le chapitre fuivant. Nous 



vangile. 

•CHAPITRE XL 
Le Roi Salomon ab an donne Dim dam 
fa vieifUffe i il fe Laiffe entrainer dans 
CidelatrU par fes femmes , £T il fait 
timber le peuple flfra'el dans le mime 
peehe, Dieu en otant initio lui de- 
clare qtfUjfreroft uuepartie de few Ro- 
yaume, * -fin-. fits » tf mime il fufcita. 
des lors contre lui Hadad , Rezon £7* 
Jeroboam* s Jn Prophete predit a ce der- 
nier atfilregnereit fur dix Tribuxd'lf- 
raeli ce qui fit que Jeroboam fe retire 
en Egxpte* cu. il demeur* jufqu^a U 
mort dt Salomon, ■ 

OR le Roi Salomon aima plufieurs 
^^ femmes Itrang&es , outre la fille 
de Phaxaon , f avoir des Moabites , des 
Hammonites , des Idumfcnnes , des 
Sidoniennes CT des Hlthieunes; ' 

%. D*entre les nations dont TEternel 
avoit dit aux enfans d'lfraSl , vous 
n'irez point vers elks , & elles ne vien* 
dront point vers vous ; car certaine- 
ment e\U& d^tourneroient vAtre cceur 
pour fuivre leurs dieux. Salomon s'at- 
tacha a elles avec paflion. 

3. II eut doncfept cents femmes Prin- 
efTes, Sc trois cents concubines; Sc 

fes femmes d^touwexent fon coeur. ., 

4, Car il arriva dans le terns de la 
viejlleiTe de Salomon , que fes femmes 
detodrn^rent fon cceur, pour futvte d f au- 
tres dieux ; & fon coeur ne fut point 
droit devant VEternel fon Dieu , com* 
me le . cceur de David fon p£re. . . 

5. Et Salomon iuivit HafQtoreth,, 
dieu dts Sidoniens , & Milcom v qity 
e*toit Pidole des. Hammonites. 

6, Ainii Salomon fit ce qui d^plai* 
fo- A ,IEIk — ^ °- il ne perKvera point 
a comme Daud fon 
»* ... " r 

1 batit nn Hey hai|t 
a des Moabites, fur 

la tf vis-arVis de J^ru- 

fa : l'idole des enfans 

dc 

kmt pour toutes fes 
s , qui faifoient des 



ti facrifioient i leurs 



fe 
er 
dieux. f 

9." Cell pourquoi TEterhel fut in, 
dign^ contjre Salomon , . parce qu'il 
avoit d^tourn^ fon cceur- de TEteJcnel 
le Dieu d'liraSl , . qui lui Stoit aparu 
deux fois; •' 

10. Et qili rh$me lui avoit donn^ 
un commandement expres la delTus, 



flevons done donner* a cet ^gard des favoir qu'il ne fuivit ^oint a s autres 
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dieux V.'roais il ne garda point c* que 
l'£ternel Jui avoit commandeV 

ii* Et i'Eternel dit a Salomon; 
Puis que tu as ainfi agi* ,Zf ^ue tu 
n'as pas garde* mon alliance & mes or- 
.donnances que je t'avois donates ; je 
d^ctyirerai certainement le JRoyaume , 
afi'n quMl ne foit plus a toi ; & je le 
dcnnerai a ton ferviteur. 

12. Toutefois pourl'amout de David 
*ori- p£*es je ne le ferai point pen- 
dant ta vie , mats je dlchirerai le Ro- 
yaume Centre les mains de ton fits. 

13. N&nmoins je tie d£chirerai pas 
-twit * le Royaume ; j'en' donnerai une 
Tribu a ton fils pour ltmiour de Da- 
vid mon ferviteur , pour ramour de 
Jerufalem que j'ai choifie. 

- 1 4' L v Eternel dono fufcita un ^nne- 
-mi h Salomon , favoir Hadad Idum&n, 
-qui etoit de la race Royale d'Edem, 

- jk. Qar dans le terns que "David fut 
en Edom , lors que Joab Chef de l'ar- 
mie monta pour enfevelir c*ux, qui a- 
voient ete* , tu£s , .comme il ' tuoit tous 
les males d'Edom , 

16.. ( Car Joab demeura, la fix mois 
^vec tout Ifrael , jufqu'&ce qu'il eut 
jextermine* tous les males d'Edom. > 

17. Ha^ad. s'enfuit , avec qiielques 
Jjlumeens des ferviteurs de fon p6re, 
pour 'fe retircr en Eg'ypte. Or Ha- 
dad e*toit fort ieune. 

18. Et buand ils furent partis de 
Madian', lis vinrent k Paran,; &. ils 
grirent avec eux des gens de Paran , 

Egypte vers Pha- 
qUi lui donna une 
na dequoi fe nour- 
l auffi une terte. 
fort dans les bon- 
lon ,• de forte qu'il 
r de fa femme, la 
iwui u« i<» x\.vtii« xucn penes. , . 

.20. Et' ^la' fceui bhpeVeV lui 

infanta Toii fils Gi f que Tach- 

fceues • fevra dans On de Pha- 

rao-i Ainfi Gu£m i de la mai- 

fon de Pharaon p .fils de, Pha- 

'ir.^Or' quand Hadad cut a£ris en 

;« " II 

ftoit m e- 

moi mo m 

22. I is 
dequoi , 
pour d ;n 
*on pays ? Et il lui dit : Je Wai.befoin 
de rien» mais ceoendant doune-moi 
'jinon conge\ 

23. JOiet* fofcita auffi un Autre en- 
nemi a* Salomon, Javoir Aezbn fils 
^Eljahah ,' qui s'en ttoir fiiK d*avec 
fon Seigneur Hadad-hezer |lol de Tfdba ; 

'24..Et qui aflembla des gens contre 
laT, -fc fut Chef de quelques bandes, 



lors.que David., les d£fit, & ils s*en 
allerest a Hamas , & y jial?it^rent> & 
y regnirent. t 

25;. Rezoh fiit, done ennemt d'IfragL 
tout le terns de Salomon , outre le mal 
que fit Hadad, & il donna du cha- 
grin a Ifrael, fc il rdgna fur laSyrie. 

2$. Jeroboam aufli fils de,N6bat # 
Ephratien , . de Tfereda , dont la mi- 
re s'apelloit Tftruba, fern me veuve, 
qui etoit ferviteur de Salomon ^fe/aH. 
leva encore contre le Jvoi. , ;\ 

27* Et void roccafion pour laquelle 
il fe fouleya contre le Roi : Lors q«e 
Salomon b^tilTmt Millo , GT qu.'il cora- 
bloit le creux de, la ville de David 
fon p^re^ . . , 

28. Jeroboam qui e*toit un homme 
fort Sc vaillant s y y trouva; Be Salomon 
voyant ce ieune homme qui travailloit, 
le commit fur tout le tribut. de la 
maifon de Jofeph. 

29. Or il arriva en m^me terns , que 
Jeroboam extant forti de Jerufalem , A- 
hija Scilonite , Prophete , le trouva 
dans le chemin , qui etoit vgtu d^int 
robe neuve , & ils etoient eux deim 
tous feuls dans les champs. 

30. Et Abija prit la robe neuve qui 
etoit fur lui , & la dechira en douz# 
pieces; 

31. Et il dit a Jeroboam-: Prenw* 
pour toi dix pieces : car ainfi a dit 
l'Eternef le Dieu d'Ifrael : Voici", je 
m*en vat de'ehirer le Royaume Centre 
les mains de Salomon , & je t'eu don- 
nerai dix tribus- 

32. Mais it en aura une tribu, pour 
Pamour de David' mon ferviteur , & 
pour ramour de Jerufalem , qui eft la 
ville que j'ai choifie d'entre tcutes lee 
tribus d'lfragl. [ 

33- Parce qu'ils m'ont abandonni t 
& qu'ils fe ,font profterne^ devant Hafc- 
toreth le dieu des Sidoniens, £7' devant 
K^mqs le dieu de Moab , & devant 
Milcom le dieu des enfahs de Ham 
mon , Sc qu'ils n'pnt point march 6 /lans 
mes voies,, pourfaire ce qui eft droit 
devant moi , 8c four garder mes ftai 
tuts & mes ordohnances , comme avoit 
fait David p£re de Salomon. 

34. Toutefois ,je n'dterai rien de ce" 
Royaume d>htre fes mains ;. & pen- 
dant tout le terns qu'il vivfaf je le maiq- 
tiendrai Prince s pour Pambur de Da- 
vid mon fervifeiir que j'ai choill , & 
qui a garde mes commandemens & mes 
itatuts. v 

35. Maisj'dterai le Royaume d'entre 
les mains de fon fils , & je t'en don- 
nerai dix tribus. 

36. Etj'en donnerai une tribu a fo^ 
fils , afin que David mon ferviteur ait 
toujours une lampe devant moi a Je- 
rufalem , qui 'eft la ville que j'ai choi- 
fie pour y mettre mon nom. 

37* Je teprendrai done, & turegne; 

ras 
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ras Tor tout ce que ton ame fouhaite- rces femmes qui le ftduifirent Sc qui 
ra, & tu feras Roi fur Ifragl. l'entraintreiit dans l'idolatrie. CNsft 

-38. Et il arrivera que fi tu m'oblYs 
dans tout ce que je te commanderai , 
& que tu marches dans mes voics, Sc 
que tu fafles tout ce qui eft droit de- 
vant moi , i en gardant mes ftacuts & 
mes commandement , comme a rait Da- 
vid moB ferviteur , je ferai avec toi , 
& j'ltablirai ta maifon , qui fera fta- 
bU » comme j'ai *tabii celle de David , 
& je te. donnerai Iirael. 

39. Ainfi j'aftigerai la jpoftente* de Da- 
via" a cauJJe de cela, mats non pour tou- 
jours. 

( 40. Et Salomon cbercha de faire mou- 
nt Jtroboam ; mais Jeroboam fe le- 
va > &s'eniuXt en Egypte.vers Scifijak 
Roi d'Egypte ; & il demeura en Egyp- 
te jufqu'a la mort de Salomon. 
. 4i* Pour ce qui eft du refte des ac- 
tions de Salomon , (avoir tovt ce qu'il 
a fait , & fa fafcefle , cela nV/*-il pas 
e*crit au livre des actions de Salomon ? 

42, Or le terns que Salomon s&gna 
dans JenifiUem , fur tout Ifrafil , fut 
de quarante ans. 

43- Ainfi Salomon ts'endormit avec 
fes pe>es , & il fut enfeveli dans la vil- 
le de David fon p£re, & Roboam fon 
us regtm en fa place. 

REFLEXIONS. 
T ES reflexions qu'il faut faire ici re- 
** gardent le plche* de Salomon , & 
la punition de ce plcbl. Sutlep^che* 
de Salomon nous devoas <eonfid£rer , 

Sue ce Prince , que Dieu avoit combl6 
e fes graces , qui avoit 6ti fi (age 
dans fa jeunefle v Sc qui avoit fait la 
d^dicace du Temple de.Jerufalemavec 
tant de devotion Sc de tele, abandon- 
na Dieu & devint idolatre dans fa vieil- 
kffe ; il batit det Temples aux idoles 

}iue fes femmes adoroient ; il y fervit 
.es faux Dieux , & il entraina fes fil- 
ms dans le mime plchl. Si le plus 
r wge de tous les hommes eft tombe* dans 
un fi grand torement , il n'y a per- 
Jpnnequi ne doive 4tre fur fes gardes. 
Ceux-la mime qui out recti des graces 
particulilres de Dieu doivent profiter 



ici un grand exemple , qui montrejque 
Pabondance & les plaifirs flduifent fa- 
cilement les hommes ; que le plus dau- 
gereux de tous les attraits eft celui de la 
volupte* ♦ & que les femmes qui n'ont pas- 
de la tertu Sc de la religion peuvent 
engager dans toutes fortes de dlfordres 
les bommes qui ont de Pattacliemtnt 
pour dies. On voit , en fecond lieu , 
que le Seigneur indigne" de ce que Sa- 
lomon Pavoit ainfi abandonnt , Sc de 
ce qu'il avoit fait tomber le peuplc 
dans l'idolatrie v lui fufcita pendant fa 
vie divers ennemis , & qu'il ota m#. 
me a fon fils une grand e parti e de fon ' 
Royaume , pour la donner a Jeroboam. 
La punition fuit de pres les p{che> 
que Ton com met contre Dieu ; mais il 
eft fur tout oftenfe* par Tin gratitude & 
par rinfidglite* de ceux qui , apres a- 
voir bien commence* , fe detottrnent de 
fon obttiTance.. II les prive de les gra- 
ces , il leur 6te. les avantages qu'il 
leur avoit accorded , & il les fait fctre 
des exemples de fa vengeance. Au ref- 
te , Salomon n'introduifit pas feu le- 
nient l'idolatrie , mais il la laifta fun*, 
filter pendant qu'il v*cut ; enforte qu'el-' 
le continua fous le regne de Roboam 
fon fils ; comme cela fe voit dans la 
fuite de ce livre. Ainfi Salomon ne 
rlpara pas le grand p6che* qu'il avoit 
commis. On peut auffi reconnoitre par 
cette biftoire , & par ce que le Pro- 
phete Ahija dit a Jeroboam, quec'eft 
Dieu qui €\6ve & qui abaifie les Rois v 
qui diifpofe des Royaumes , & qui les 
donne a qui il lui plait 

C H APITWE XIL 
On^ voit ici trois chofes : I. Comment & 
a quelle occajion dix tribtu Wlfr^ti fi 
rivohcrfnt de Vobciffanc* * Rtboam 
fiU 4e Salomon , &jrircmt firobohm 
four leur Roi. IL JQuo Roboam v<m- 
I ant faire la guerre aux dix tribm re* 
voltie* % Dim lui Jit difendre d' ex e Cu- 
ter ce ddjein. III. Jeroboam craignant 
quefes/ujets ne rentrajfent dans tobeifi 
fance *\ Roboam, lers Qu'iUirotint f+ 
5 erijier a Jerufaiem , etablit un faux cut- 
t te dans fm Royaume , en faijunt deux 
Veaux d't » qu'il placa a Dan £T i 
Bethel, £T qu'sljlt adorer fous te nam 
s duvrai Dieu. 

T- CT Roboam vint aSichem, parce que 
*- tout Ifta«l 6toit venu a Stchem pout 
e Ptoblir Roi. •■ • ? 

t- . a. Or il arriva <jue quand JeroboatA 
e fils de N6bat qui e'toit encore en E. 
i-1 gypte » ou il s'en ^toit fulf de JteVcttU 
le Roi Salomon ,.1'eut apris y il fetj« 
encore, en Egynteu • « » 

3. Mais >on l?envoya apeller. > Ainfi 
t< Jeroboam & toute 1'Aflemblee dlfradl 
K'vnxent, &parle>eQtaRobmstt^dilanU 
it *k 13a*u u^rt a\m» iur.jiousi«iu^i. 

fane 
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fast joug ; mais toi allege main tenant 
cette rude fervitude de ton p6re , & 
ce pefant joug qu'il nous a impofe, 
& nous te fervirons. 

5. Et illeur repondit: kMtz-Vou* r«, 
& dans troif jours , retournez - vers 
moi. Ainfi le peuple s*en alia. 

6. Et le Roi Roboam confulta les 
vieillards qui avoient ixt auvres de Sa- 
lomon ion plre , pendant fa vie , & 
il leur dit : Quelle reponfe me confeil- 
lez-vous de raire a ce peuple? 

7. Et ils lui rhondirent-, difant : Si 
aujourd'hui tu as de la complaisance 
pour ce peuple, que tu leur cedes, & 

Jiue tu leur repondes avec douceur , ils 
eront toujours tes ferviteurs. 

8. Mais il ne fuivit pas le confeil 

Sue les vieillards lui avoient donUe* . & 
i confulta les jeunes gens qui avoient 
{te* nourris avec lui , & qui gtoient 
aupres de lui. 

9* Et il leur dit : Que me confeillez< 
vous de rgpondre a ce peuple , qui 
m'a parle* , & qui m'a dit: Allege le 
joug que ton pe>e a mis fur nous ? 
■ io. Alors les jeunes gens qui avoient 
6te* nourris avec lui , lui parlerent « & 
lui divert: Tu parleras ainfi A ce peu- 
ple qui t'eft venu dire : Ton plre a 
mis fur nous un pefant joug, mais toi 
allege-le} tu leur parleras ainfi : Ce 
qui eft le plus petit en moi , eft plus 
gros que les reins de mon p£re. 

ii. Or mon pere a impoft fur vous 
un pefant joug, mais moi je rendrai 
votre joug encore plus pefant : Mon 



fes tentes. 

17. Mars pour ce qui eft des Enfans 
d'Ifrae*l, qui habitoient dans les villes 
de Juda, Roboam regna, fur eux. 

18. Alors le Roi Roboam envoya A-» 
doram, qui etoit commu fur les tributs; 
mais tout I (rail I'aiTomma de pierres-', 
& il mourut. Et le Roi Roboam fe- 
hata- de monter fur un chariot, pour- 
s*enfuXr a Jlrufalem. 

19. Ainfi Ifrael fe rebelli contre U 
Maifon de David jufqu'a-ce jour. 

ao. Et il arriva qu'auili-t6t que tout 
Ifrael eut apris que J6roboam Itoit de ' 
retour , ils l'envoylrent apeller dans 
raflembtee , & ils l'&ablirent Roi fiir 
tout Ifrael. Et aucune Tribu ne fui- 
vit la Maifon de David , que la feule 
Tribu. de Juda. 

21. Et Roboam vint a J6rufalem r 
& allembla toute la Maifon de Juda, 
& la Tribu de Benjamin , faveir cent 
quatre-vingt mille hommes choifis , &- 
taits a la guerre , pour combattre con* 
tre la Maifon d'lfrael , pour rlduire 
le Royaume fow Cebiiffance de Roboam 
his de Salomon. 

22. Mais la parole de Dieu fut adref- 
f£e a Scemahja bommc de Oieu difant : 

23. - Parle a Roboam fils de Salomon , 
Roi de Juda , & a toute la Maifon de 
Juda & de Benjamin , & au refte da 
peuple • & di leur : 

24. Ainfi a dit l'Eternel : Vous ne 
monterez point , & vous ne combattrex 

Soint contre vos freres , les Enfans 
'Il'raei : Retournez - vous - en , chacun* 



Digitized by LiOOQ LC 



/-ffVvMM* 



K R O I S. 



U Hemmed* Dieu* 41 f 



n'itoient point des enfans de Le>i. 

3ft. Jeroboam osdonna auffi une fitte 
folcmnelle au huitilme mois , If quin- 
zi£me jour du mois , a limitation df la 
fete folcmnelle Qu'on cettbroit enju- 
da, & il ofroic fur un auteL II en fit 
de m(me a Bethel , facrifiant aux veaux 
qu'il avoit faits , & il {tablit a Beth-el 
des Sacrificateurs des hauts lieux qu'il 
j avoit faiu. 

33. Et le quinzieme jour du huitit- 
me mois , favoir au mois qu'il avoit 
imaging dans fon ceeur , il ofrit fur 
1'autel qu'il avoit fait a Beth-el » & il 

Lclllbra une fele folcmnelle aux en- 
ns d'Ifrael , & il monta fnr 1'autel 
pour y faire des encenfemens. 
REFLEXIONS. 
r»E chapitre contient le reut d'un eve- 
*"• nement remarquable ; ce fut le par- 
tage du Royaume de Roboam fils de 
Salomon , en deux Royaumes ; dont 
Tun frit celui de Juda , qui demeunr 
fous l'ob6fflance de Roboam ; & l'au- 
tre rut celui des dix Tribus , qui fe 
revoltlrent , & dont Jeroboam fut Roi. 
Ce fut ainfi que Dieu punit la poftl- 
ritcl de Solomon , felon que le Prophe- 
te Ahija i'avoit declare* , apres que ce 
Prince fe fut dltourae' du culte de 
Dieu , pour fervir les idoles. Et com- 
me Roboaun perdit une partie de fon 
Royaume 9 pour avoir ruivi les oonfeils 
violens des jeunes gens , plutdt que les 
fages avis des vieillards ; on voit par la, 
que les Princes ne doivent jamais ufer de 



fions , & qui nous font donnls par des 

rfonnes qui manquent de prudence 
d'explrience, tels que font d'ordi* 
naire let jeunes gens. La deTenfe que 
Dieu fit a Roboam & a fee fujets, 
par le Prophete Scemahja, de faarela 
guerre a ceux des dix Tribus , men- 
tie que la volonte de Dieu etoit que 
le Royaume d'lfratl ftibfiftat . & de- 
meurat ftpare de celui de Juda. Ou- 
tre cela , 
alow las 
ce Prini 
par Pidol 
tofcat le 
£ nana 
Mcilemei 
tonnes * 
far la R, 
im&fei 
geprifc, 
nit conn 
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aux promefles que Dieu lui avoit fai* 
tes , de conferver le Royaume a fa fa- 
mine, s'il lui 6toit fidele, & craignant 
que fes fujets ne rabandonnaffent s'ils 
alloienc facrifier a Jerufalem , etablit 
par une faufle politique un culte ido- 
latre dans fes Etats ; par ou il caufa 
la ruine de fa famille , & enfin celle 
du Royaume des dix Tribus. C'eft ain- 
fi que les hommes , au lieu de fe con- 
fi erven Dieu , & de fe renofer fur lui , 
en faifant leur devoir , cherchent leur 
furete* dans de mauvais moyens qu'une 
fanffe prudence leur fuggere , &. atti- 
rent ordinairement par la fur eux let 
maifx qu'ils vouloient Iviter. II impor* 
te encore de remarquer fur cette biftoi- 



re , que quoique I'intention de J6ro» 
boam & de fes fujets ne fut pas d*a» 
dorer de faux Dieux , & qu'ils ne re* 



gardaflentjpas ces deux veaux d'or com- ' 
me des Divinites , mais qu'ils preten^ 
diflent feulement adorer le vrai Dieu , 
fous la figure de ces veaux , l'Ecritu* 
re dit quils commirent une veritable 
idolatrie. II s'enfuit deli, que, pour 
etre idolatre , . il n'eft pas nlcefiaire 
d'avoir intention de fervir de fiuuTes 
divinites ; mais qu'on fe rend coupa- 
ble de ce crime des qu'on fert Dieu 
fous quelque image que ce foit , & 
des qu^on s'ecarte de ce qu'il a pref- 
crit a cet fgard dans fa Loi d'une ma. 
nifre fi cxpreife. 

CHAPITRE XIII, 
Un Prephite vitnt de Juda a Beth* ell 
il frtdit fM pMUtei qu* JereboMm w« 
tint d*y iltver f*r»it detrutt f*r *» 
Roi de la f ami fie de David* nemme 
Jefias , £^ il cenfirme fa freditHen par 
deux miracles, II. Ce mime Prefbe* 
te / eft tue pat h* lion , pour aveir man* 
ge a Beth-el chez un autre Prephete 9 
centre la defekfe de Dieu. 
TIN Homme de Dieu Vint de Juda a B<- 
w thel avec la parole de l'£ternel»coni» 
me jfrobcteht le.tenok aupres de 1'au- 
tel , pour y faire des encenfemens. 
a. Et il cria contre 1'autel , felon la 
>U de PEternel, & il dit: Autei, 
el , ainfi a dit 1'Eternel : Void , un 
naltra a la maifon de David, qui 
tllesa Jofias ; il immolera fur tei 
Sacrificateurs des hauts lieux . qui 
t des encenfemens fur toi , « on 
lcra fur • toi les os des hommes. 
. Et il propofa ce jour-la meme un 
aclf , difant : Cefi ici le miracle 
>t l'Bternel a parlf : Void 1'autel 
Fendra maintenant, &la cendre qui 
leflus fera rtpandu*. 
. Or il arriva qu'auffi-tot que le Roi 
entendu la parole que l'Homme 4 de 
u avoit pronnnctc a haute voix con> 
1'ktotW le Bethel , Jeroboam 6tem 
fa main de' defius 1'autel-, difant: 
6ff*2-fe.- ' JB^ la main qu'il e^tendit 
ttfelt P^trrdevkitftchr, & H 
ne 
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ne la put retirer a foi. 

5. L'autel aufli fe fendit, & la cen- 
dre qui 6toit deftus fut rlpandue* , con- 
formlment au miracle que THomme 
de Dicu avoit preait , felon la parole 
de l'Eternel. 

6. £t le Roi nrit la parole , & dit 
a THomme de Dieu : Je te prie de fu- 
plier L'Eternel ton Dieu, & de prier 
pour moi, afin que ma main foit r6- 
tablie. Et rHomme de Dieu fuplia In- 
ternet , & la main du Roi tut retablie , 
& elle fut comme auparavant. , 

7. Alors le Roi dit a THomme de 
Dieu : Entre avec moi dans la maifon , 
& dines-j ; & je te ferai un prlfent 

8. Mais THomme de Dieu repondit 
au Roi : Quand tu me donnerois la moi- 
tie" de ta maifon , je n'entrerois pas 
chez toi , & je ne mangerois pas du 
pain, ni ne boirois de T'eau dans ce 
lieu. 

9. Car il m'a €ti ainfi commande* par 
l'Eternel , qui m'a dit t Tu n'jr man- 
geras point de pain , & tu n> boiras 
point d'eau , & tu ne retourneras point 
par le mcme chemin parjequel tu y 
feras alle\ 

io. II s'en alia done par un autre 
chemin , & ne retourna point par le 
chemin par lequelil 6toit<veauaB£th-el. 
. ii. Or il y avoit un certain vieux 
Prophete qui demeuroit a Beth-el , a 

?ui Ion fils vint raconter toutes les cho- 
es que rHomme de? Dieu avoit faites 
ce jour-la a B6th-el, & les paroles qu'il 
avoit dites au Roi; & Us enfant de ce 
Prophete les raportlrent a leur p6re. 



19; II s'en retourna done avec lui ». 
& il mangea du pain, &but de Tcau 
dans fa maifon. 

2Q. Et il arriva que comme ils Itoient 
affis a table , la parole de l'Eternel fut a- 
drefieeau Prophete qui l'avoit ramenl. 

a i. Etil cria a THomme de Dieu qui 
£toit venu de. Juda, difant : Ainfi a 
dit. l'Eternel , parce que tu.as.6tl re- 
belle au commandement de l'Eternel, 
& que tu n'as point garde* le. comman- 
dement que l'Eternel ton Dieu t'avoit 
fait ; 

22. Mais que tu t'en es retournl , & 
que tu as mange* du pain, & bu de 
l'eau dans le lieu dont l'Eternel t'avoit 
dit : N'jy mange point de' pain , & n> 
boi point d'eau ; ton corps n'entrera 
point dans le flpulcre de tes plres. 

23. Apres qu'il eut mange* du pain , 
& qu'il eut bu , le views Prof bete fit 
feller un ane , au Prophete qu'il avoit 
foment. . y 

24. Puis te Prophete s'en alia , & un 
lion le trouva dans le chemin , & le 
tua , & fon corps Itoit etendu par tent 
dans !e chemin; & l'ane fe tenoit au- 
pres du corps ; le lion fe tenoit auffi 
aupres du corps. 

25. Et voici quelques pafTans virent 
le corps Itendu par terre dans le che- 
min , & le lion qui fe tenoit aupres du 

i corps ;. & ils vinrent le dire dans la 
I ville ou ce Vieux Prophete demeuroit. 

26. Et le Prophdte qui avoit rame- 
ne* du chemin THomme de Dieu l'ayant 
apris , dit: Ceft THomme de Dieu qui 

[a ete rebelle au commandement de TE- 
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tomes les jnaifons , des hauts licux qui 
font dans les villes de Samarie, arri- 
vera infaflliblement. 

33. Neanmoins Jeroboam ne. fe d6- 
tourna point defamauvaife Voie, mais 
il revint a faire des Sacrificateurs des 
hauts heux , pris d'entre le peuple : 
Quiconque le vouloit , fe confacroit, 
& dtoit du nombre des Sacrificateurs 
des hauts lieux* 

34' Et cela augmenta tellement le pi- 
che* de la maifon de Jeroboam , quel- 
le fut effaced & exterminle de deflus 
la terre. 

XEPL&XIO N S. 
P'Eft u»e chofe remarquable , que des 
y que le faux culte de Jeroboam fut 
ttabJi ; & dans le terns que ce Prince 
offroit fur r autel de B£th-el, un Pro- 
phete y vint d* Juda, lequel pr^dit 
que cet autel feroit de*truit par un Hoi 
de la race de David, nommS Jofias. 
Cette pr^diftion fut confirmee fur le 
champ par deux miracles) l'autel fe 
fendit ; & le Roi ajant £tendu 
fa main pour faire faifir le Prophete, 
elle devint feche & immobile; & elle 
fut enfuite guerie a la prilre de ce 
Prophete-la. Ces miracles arrive>ent, 
pour faire voir aux Ifraelites des 4ix 
Tribus, que le culte que Jeroboam 
leur Roi venoitd'Stablir a B6th-el gtoit 
odieux au Seigneur; & que quoi que 
Dieu eut permis qu'ils fe revoltafient 
contre Roboam, petit fils de David, 
cependant la poilerite" de David fubfif- 
teroit toujours. Au refte , la predic- 
tion que le Propnite , venu de Juda , 
fit , eft tr£s-exprefle ; le Roi qui devoit 
d&ruire l'autel de BSth-el, y eft nom- 
ine* ; & cette prldiftion s'accomplit 
au bout d'environ trois cents cinquante 
ans, lors que le Roi Jofias d^molitcet 
autel, comme cela fe voit II. Rois 
XXIII. La defenfe que Dieu avoit fai- 
te a ce Prophete de manger a Beth- 
el , montroit que Dieu regardoit ce lieu- 
la comme fouilte , & caufe de Pido- 
latrie qui s'y exercoit. La mort de 
ce meme Prophete qui fut rue* parun 
lion, pour avoir mang$ a B6th - el 
chez un autre Prophete, tendoit au 
meme but. Et afin qu'il parut encore 
plus clairement , que c'etoit Dieu qui 
avoit envoys ce lion, Dieu ne per 
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au corps du Prophete apres Tavoir tue\ 
non plus qu'a Pane, fur lequel le Pro- 
phete etoit raonteY Cet e>e*nement 
iurorenant. dont tous xeux qui paflfc- 
idroit furent temoins, 
ilement pour punir ce 
1 , deTob6'i/Tance m mais; 
ilement , afin que ce 
'ceux qui avoient pV4- 
aux Ifraelites que ce 
„ . . w envoye* de, Dieu » 

* que tout ce qu'il ivoit $i;ertk s'ac- 



compliroit infaiir* - * ~ futaufS 
ce que le Prophe 1 recoil 
nut. Enfin , ce ce Pro- 
phete , qui fut ti , , pou l 
avoir deTobtt a 1 u f ^voit 

? .g% e F. mcnt 0I »r «We 

laiiTe feduire par j e Beth- 

el, montre, qu'il us nous* 

etre permis de^ r imaude- 

mens de Dieu; & que quand il nous a 
fait connoitre fa voionti, nous fommes 
inexcufables , fi nous nous en e'loignons 
fous quelque pritexte que ce foit ' & 
u nous nous laiffons fdduire par ceux 
qui voudroient nous dgtourner de ndtre 
devoir. *** 

. CHAPITRE XIV. 
Jeroboam Roi tTlf '" 
lade , envoie la 
demanderau Pi 
maladie etoit r 
4ui predit la m 
diftruStion de ft 
roboam ,• £T ceh 
ce avoit etabli j 
raelites. Reboot 
nent idolatres ; 
tier , fait veni\ 
qui prit les Tre 
jaltm £T empofi 
boom tneurt, ay 
£T \Abif*fonfii 

RN ce terns-la Abija, fil$ de Je*robo- 
" am , devint malade. 

2. Et Jeroboam dit a & femme : 
Leve-toi maintenaat & d*guife-toi ; qu^oa 
ne connoifle point que tu ej la rem- 
•"ede Jeroboam ; . & va-t-en a Scilo ; 
yoim Ahija le Prophete.? */?,• ce f& 
Im qui me dit que je ierojs Roi fur 
ce peuple* 

3. Et prens en ta main' dix pains . 
& des gateaux , & un vaiffeau pleiii 
de miel , & entre chez lui ; il te d^ 
clarera ce qui doit arrive? * ce jeune 

.4* La femme de Jeroboam fit done 
Q,n r ' ; C l r e e fe leya * & s ' efl a »a a 
d'ihi! a & h elle A ^ tra da ^ s '« maifon 
dAhija. Or Ahija ne pouvoit voir 
parce que fes yeux e^oient ^fcurcis \ 
a caufe de fa vieillefle. Z, * 

S. Et PEternel dit a Ahija: VoiU 
la temme de Jeroboam, qui vient pour 



* «i<juw n, uc wi coucnant ion fils 
parce qu'il eft malade: Tu lui dirai 
telles & telles ohofes. auandelle en- 
trera, elle fera femblant d'etre aueL 
qu'autre. * 

• 6. AuflUdt, dpnc,,qu'Ahoa eut en. 
tendu le bruit de Tes pia, comme el- 

U.tpit a ■' ■ dit: Entre, 

femme lie l oiurquoi fais-tu 

autre? Jey»w 
chofes dures. 
i :, Ainfi a dit 
Hi ••-• Parce que 



.fer^me de J 
.ienibjant d 1 
charge ket\ 
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je tfai IteveV'chs ' milieu du peupie , & 
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que* je t'ai etabli Wr Condufteur de 
mon peuple d'Ifraei; 

ff. Et Que j'ai desire* le Royaume 
de la maifon de DaVid , & que je te 
i'ai dohni, mais que tu n'as point *t6 
comme David mon ferviteur, qui a 
garde* mes commandemens , & qui a 
march 6 apr&s moi de tout fon coeitr, 
ne faifant que ce qui eft droit devant 
moi ; * 

' 9. Et que feifont ee que tu as fait , 
tu as fait plus de mal que tons cetix 
qui ont 6t€ avant toi ; que tu t'en es 
alle* , & que tu fes fait d'autres dieux, 
& des images de fonte, pour m'irri- 
ter , & que- tu m'as jett6 derri&e ton 
dos: 

io. Parce que tu a* fait ces shafts* 
voici * je m'en vai faire venir du mal 
fur la maifon de Jeroboam , 8c je re- 
trancherai ce. qui apartient a Jerobo- 
am , jufqu 1 ! Un feul homrae, tai^t ce 
qui eft ferreV, que ce qui eft abandon- 
ne* en Ifrael ; & je raclerai la maifon 
de Jeroboam , comme on racle le fu- 
mier, tant qu'il ri'en refte plus. 

ii. Celui qui apartment a Jeroboam, 
qui mourra dans la ville x fera niange" 
j^ar les chiens , & celui qui mourra aux 
champs, {era mange par les ojfeaux 
des cieux , car PEternel a parle\ - 

i a. Toi done l$ve-toi, & va-t'en 
dans ta maifon ; auffi-tdt que tes p&s 
tntreront cjans la ville , Penfant niburra. 

13. Et tout JfraSl men era deuil fur 
lui, & Penfevelira ;- car lui feul , de ce 
qui apartient a 'Jeroboam, entrera au 
lepulcre; parce que PEternel le Dieu 
•Pli'rael a.trouve* quelque chofe de bon 
«n hii feul de toute la maifon de Je- 
roboam. 

14. Et rEtemel s^taWira un Roi fur 
Ifrael, qui en ce jourja retrancbera 
la maifon de Jeroboam : Et quoi ? Me- 
me dans peu. 

15. Et PEternel frapera IfraSl , com- 
me quand le rofeau eft agite* dans Peau ; 
& il arracbera Ifrael de deffus cette 
bonne terre quMl a donnee a leurs pe- 
res i & il les difperfera au dela du 
Aeuve ; parce qu'ils ont fait leurs bo- 
cages, irritant PEternel. 

16. Ef PEternel abandonnera Ifrae"], 



a caufe des peehSs de Jeroboam , par 'la ville de David; & mtre s'apelloit 

lefquels il a ptchi , & par lefquelsMl * T «' fa «*-*- *<* -»- £ *-* «*■ -— * 

a fait pecher Ifrael. 

i7.Alo*rs la femme de Jeroboam fe 
leva, & .s'eitalla, & vint a Trrtfa; 
& comme elle mettoit le prliur-le 
feuit de ilai ' maifoq , 1? jeune gar^on 
mourut. 

IS. Et on l\m&rtlte, 8c tout Ifrael 
mena deuii for lid, felon la parole, 
out PEteniel avoit prononfcee par Ton 
ferviteur Akija le Pro] * * 

19. Quant an refte ' 
roboam f comma* 



& comment il a r&gneVVoila, toutes 
ca chofes font Writes dans le Livre des 
Croniques des Rois' dTfragl. 

20. Or le terns que regna Jeroboam 
fut de vingt & deux ans ; puis il s'en- 
dormit avec fes plres, & Nadab fon 
fils regna en fa place. 

21. Et Roboam fils de' Salomon rdg- 
noit en Judas il aVolt quairante & un 
ans quand il commence a r^gner , 8c 
il regrta dix-fept ans a J^rufalem, 
qui ejt la Ville que rEtemel avoit choi- 
fie cTentre toutes les Tfibus d'Ifrael , 
pour y . mettre fon norm Sa m^re s'a- 
pelloit Nahama,£T elle itoit Hammonite. 

22. Et Juda auffl fit ee qui eftmau- 
vais devant l'Etemel , & par les p£- 
che*s qn'ils commirehr , ils e'murent 
fa jaloufie plus que leur peres n'avoient 
fait dans tout ce qu'ils avoient fait. 

23. Car ils fe batirentauffi des hauts 
lieux & des images, & des bocages, 
fur toutes les bautes collines , & fous 
tons les arbres verds. 

24. II y avoit tneme au pays des 
gens qui fe proftituoient , £7* ils firent 
toutes les abominations des nations que 
PEternel avoit changes devant les en- 
fans (Tlfragl. - 

25. Or il arriva que la cinquieme an- 
n^e du Roi Roboam , Scifack Roi d f E- 
gypte monta contre J^rufalem. 

26. Et il prit les treTors de la mai* 
fon de PEternel , & les treTors de la 
maifon Roy ale, & meme il prit tout; 
il prit auffi tous les boucliers d'or que 
Salomon avoit fairs. 

27. Et le Roi Roboam fit des bou- 
cliers d'airain a la place de ceux-la ; 
8c les mit entre les mains des Capi- 
taines des archers , qui fardoient la 
porte de la maifon du Roi. 

2S. Et quand le Roi entroit dans la 
maifon de PEternel, les archers les 
portoient ; puis ils les raportoient dans 
la chambre des archers. 

29. Le refte des actions de .Roboam , 
& tout ce qu'il a fait , tCeft il pas 
e'erit au livre des Croniques des Kois 
de Juda. 

30. Or il y eut toujours guerre en- 
tre Roboam & Je*robbam. 

31. Et Roboam s'endormit avec fes 
p6res , 8c il fut enfeveli avec eux dans 



Nahama, & elle ctcxt Hammonite; 
& Abijam fon fils regna en fa place. 

REFLEXIONS. 
T A prlmilre obfervation au'il faut 
*-* raire fur ce chapitre , o»eft que le 
Roi Jeroboam , voulant confulter le 
Prdphete Ahija. fur Piftu«5 qu'auroit 
la maladie de ion fils , ordonna a la 
Reine i'a femme de ne pas dire qui 
elle <toit. II en ufe ^de la forte, par- 

fronhete. - , ce due fe fentant cbupable* dMdolatrie , 

te dee aftiorrs • de Je> tt n^oibit pas fe ,U°niicr & connottrt. 

il a fait la guevte^Mais^Dieit dit a ^rfiji-qfo e'e^oit la 

" ' ftm- 
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femme de Jeroboam , qui venoit le 
voir ; ce qui dut la frapper extraordi- 
nairement; & cc Prophete lui dlclara, 
par 1'ordre de Dieu,. que non feuie- 
ment ce jeune. Prince mourroit, mais 
que toute la famille de Jeroboam fe- 
roit exterminle-; &cela parce que ce 
Roi, que Dieu> avoit Sieve* far le Tr6- 
ne, Pavoit irrite* par fon idolatrie, 
Ainfi ce meme Prophete, qui avoit 
predit a Jeroboam qu'il regneroit , & 

2ui lui avoit. promis , que sUl fervoit 
lieu fidllement, Dieu le blniroit & 
eonferveroit le Royaume a fa. poftenti, 
lui annonca la mort de fon fils & 
l'entie*re ruine de fa ramille. Cela de- 
voit aprendre a Jeroboam , & a tous 
fes fujets, combien le fervice des ido- 
les qu'ils avoient introduit £toit deTa- 
griable au Seigneur. Toutes ces me- 
naces s'accomplirent : Le fils de Je- 
roboam mourut dans le terns 8c au 
moment metne qu'Ahija Pavoit mar- 
que*; & quelqiie terns apres toute la 
famille de ce Roi fut d&ruite. C'eft 
ainfi que Dieu punitceux qui oublient 
fes graces & leur devx>ir , 8c qui font 
les auteurs des fcandales & de Vim- 
piete\ II y a une particularity tout-a 
fait remarquable dans cette hiftoire : 
Le Prophete dit a la femme de Jero- 
boam , que Dieu retireroit du monde 
leur fils qui 6toit malade ; parce que 
c'&oit le feul de toute la famille de 
ce Roi en qui Dieu eut trouv£ quel- 

2ue chofe de bon, Lors que Dieu 6te 
u monde de jeunes gens en qui il a 
mis de bonnes dilpofitions , il le fait 
parce qu'il les aime. Par la il met 
kur innocence a couvert des tentations 
auxquelles ils feroient expof£s , & il 
les preTerve aufli des raulheurs dans 
lefquels ils fe-trouveroient envelopes, 
s'ils vivoient plus tongtems. Sur la 
ieconde parti e de ce chapitre il faut 
eoniiderer, que Roboam Koi de Juda, 
au lieu de profiter du chatiment que 
Dieu lui avoit envoye\ en permettant que 
dix Tribus fe rlvoltaifent de fon obtff- 
fence , autorifa ■ Pidolatrie Qui avoit d£- 
ja et£ e'tablie par Salomon ion p6re , & 
avec cela l'impur'et€ 8t> toutes fortes 
de debordemens. C'eft ce que fontor- 
dinairement les homines ; lis ne profi- 
tent ni des chatimen* de fcieu ni de 
ion fuport; & c'eft' par la qu'ils s'at- 

tirent de nouveaux malheurs, comme 
_.,. ,... , T . . „ * „ . . s 

P- 
it 
is 



CHAPITRE XV. 

sAbijam , fils de Roboam Roi de Juda , re - 
gnetroisans , £f continue dans les peches 
\f{Lans Pidolatrie de fon pire. II. *A- 
pres lui , *Afa fon fils monta fur If 
Trbne, & regna quarante £T un ans. 
Ce Prince ota le culte des i doles. £. 
tant attaque par Babafct Roi d*Ifi 
rael, il appella Benhadad Roi de Syiie 
a fon fecours. II eut pour fucceffeur 
Jofophatfon fils. III. Nadab , fecond 
Roi d?Ifraely fils de Jeroboam, regne 
deux ans. Bahafca confpire contre lui, 
il le tue, GT il regne en fa place* 
T A dix-huitieme ann£e du Roi J6ro- 
4 -' boam fils de Ne*bat , Abijam com- 
mence a regner fur Juda. 

2. Et il regna troisans a J&ufalem, 
Sa me"re s'apelloit Mahaca, & elle 
etoit fille d'Abifqalom. 

3. II marcha dans tods les pexhls 
que fon pere avoit commis avant lui , 
& fon cceur ne fut point droit devant 
PEternel fon Dieu, comme Pavoit eti 
le cceur de David fon pete. 

4. Mais pour Pamour de David, 
PEternel fon Dieu lui donna une lam- 
pe dans Je>ufalem , fufcitant fon fils 
apres lui, & faifant fubfifter Jerufa- 
lem. 

5 . Parce que David avoit fait ce qui 
eft droit devant PEternel , & que pen- 
dant toute fa vie il ne s'6toit point 
detdurne' de tout ce qu'il lui avoit 
-commande, except^ dans l'afaire d'U- 
rie le H^thien. 

6. Or il y eut toftjours guerre en« 
tre Roboam & Jeroboam , pendant que 
Roboam vlcut. 

7. Le refte des aftions d' Abijam, & 
meme tout ce qu'il a fait, nVjMl pas 
emt ail livre des Croniques des Rois 
de Juda ? II y eut audi guerre entre 
Abijam & JSroboam. '■ 

8. Ainfi Abijam s'endormit avec fes 
p€res, 8c on l'enfeve)it dans la ville 
de David ; & Afa fon fils regna en fa 
place. • 

9. La vingtilnie ann6e de Jeroboam, 
Roi d'Ifraei , • Afa commence a- regner 
fur Juda. 

10. Et il regna quarante & nn ans 
a Je*rufalem/ Sa mere s'apelloit Ma* 
haca-, & elle etoit fille d'Abifqalom. 

11. Et Afa fit ce qui eft droit de- 
vant PEternel, comme David fon pgre 
avoit fait* 

12. Car il abolit du pays ceux qui 
fe nroftituoient , &il 6ta tousle^dieux 
inianies que fes peres avoient faits, • 

IS*. Et mSme il d^poia i» mbrt Ma- 
haca-, afin qu'elle ne fut plus R6gente, 
p^rce qu'elle avoit rait une Idoiepour 
un bocage. Et A(k mit en pieces le 
( mamiOufet qu'elle /avoit fait> & le 
jbtfila pres^ du torrent de" Ce*dron. 
• id. Toutefois les hauts lieux ne fu. 
reht^poinf 1*i$\ riiarimoms-ile. «oeur 
D d 2 n d'Afa 
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d'Afa fut droit devant PEternel tout 
]« terns de fa vie. 

15. Et il remit dans la maifon de 
PEternel les chofes qui avoient iti 
confacrles par lbn pgre , avec ce qu'il 
lui avoit aufli confacrl , Pargent , Tor 
& les vaifl'eaux. 

16. Or il y eut guerre entre Afa & 
Bahafqa Roi d'Ifrael tout le terns de 
lew vie. 

17. Car Bahama Roi d'Ifrael monta 
contre Juda, & batit Rama; ahn de 
ne laifl'er fortir ni entrer aucun nom- 
ine vers Afa Roi de Juda: 

18. Et Afa prit tout Pargent & Por 
qui hoit demeure dans les trlfors de 
I'Eternel , & les treTors de la maifon 
Roy ale, &il les donna a fes fervitturs, 
& le Roi Afa les envoya vers Ben- 
hadad tils de Tabrimon , fils de Hez- 
jon , Roi de Syrie , qui habitoit a Da- 
mas , pour lui dire : 

19. It y a alliance entre moi & toi t 
& entre mon plre & le tien; voici 
je f envoie un preTent en argent & en 
or ; va , romps Palliance que tu as 
avec Bahafija Roi d'Ifrael, afin qu'il 
ffe retire de moi. 

20. Et .Ben^hadad fit ce que le Roi 
Afa fouhaitoit , & il envoya les Capi- 
taines de Parm£e cm'il avoit contre les 
trilles d'Ifrael , & il frapa Hijon, Dan , 
Abel-bethmahaca , & tout le pays de 
Kinnfroth , qui etoit joignant tout le 
pays de Nephthali. 

21. Et auifi-tot que Bahafca eutapris 
cela, il ceffa de batir Rama) & il de- 
meuroit a Tirtfa. 

22. Alors le Roi Afa fit publier par 
tout Juda, que tous, fans exempter 
perfonne , euifent a emporter ies pier- 
res & le bois de Rama , que Bahafija 
faifoit bktir; \& le Roi Afa en batit 
Gugbah de Benjamin & Mitfpa* 

23. Le refte de toutes les aftions d'A- 
fa, & toute fa valeur, & toutceoii'il 
a fait, & les VJJles qu'il a baties , 
toutes ces chofes ne fonUeilcs pas Rentes 
au livre. desCrpniques des Rois-^e Ju- 
da. Au. .refte, au terns de fa yieillefle 
il fut malade des pi6s. 

24. Et Afa s'endormit avec fes p6- 
res, avec lefquejs il fut enfeveli dans 
la ville de David Ton p6re; & Jola- 
phat fon fils regna en la place. 

25. Or Nadab fils de Jeroboam, avoit 
commence^ a regher for Ifrael , la fe- 
conde ********* •«*'"" 
il r A ~ 

2< 

vani 
Q>n 
avoi 
• 2: 
Tril 
tre 
qui 
dab 
bethon 



annexe d'Afa Roi de Juda, & 
"ins fur Ifrael. 
ce qui eft mauyai3.de* 
& ■ il fiiivit le train de 
e pech^ par lequel il 
r ifrael. 

tja fils d'Ahija, de la' 
it une confpiratipji con. 



2J3. Bahafca. done le fit mourir, la: 
troifilme ann£e d'Afa Roi de Juda, 
& il regna en fa place. 

29. Et auffi-tot qu'il vint a regner , 
il tua toute la. maifon de Jlrobuam , 
& il ne laifla aucuneame vivante dc 
la race de Jeroboam qu'il n'exterminat, 
felon la parole de PEternel , qu'il avoit 

{irononcge par fon ferviteur Ahija Sci* 
onite; 

30. A caufe des nlchls tie Jeroboam, 
par lefquels il avoit pdche* , & par le& 
quels il avoit fait pgcher Ifrael, £jf 
a caufe du piche par lequel il avoit it* 
rite PEternel le Dieu d'ifraeX 

31. Le refte des actions de Nadab, 
tout ce dis-je qu'il a fait, n'eft-il pas 
Icrit au livre des Croniques des Rois 
d'Ifrael ? 

32. Or il y eut guerre entre Afa , 
& Bahafqa Roi d'lirae"! tout le terns 
de leur vu?. 

33. La troifieme attn£e d'Afa Roi do 
Juda, Bahama fils d'Ahija comments 
a regner iur tout Ifrael a Tirtfa, £T 
il regna vingt & quatre ans. 

34. 11 fit ce qui eft mauvais devant 
PEternel , & il fuivit le train de Jero- 
boam , & fon plch€ , par lequel il avoit 
fait pgcher IfraSl. 

REFLEXIONS. 

IL paroit de Phiftoire d'Abija, qu'il 
ne profita pas des malheurs de Ro« 
boam fon p£re, & qu'il Pimita dans 
fes pech^s; mais que cependant Dieu, 
a caufe des promeifes qu'il avoit takes 
a David , donna un fils pour fuccefleur 
a Abi ja , & ne d^truifit pas J^rufalem^ 
Dieu accorde fouvent des graces a des 
gens qui en font indignes , & il 6par- 
gne quelquefois des entaris impies , a 
caufe de la piete" ' de leurs p^res- 
Pour ce qui eft d'Afa Roi de Juda , il 
donna . des marques de fa piete* , en 
travaillant a abolir Pidolatrie qui avoit 
iti Itablie par Salomon & Roboam 
fes pr^d^ceffeurs. En quoi il a laiflo 
aux Princes un exemple, qui doit les 
inciter a retrancher Pimpiete' de leurs 
Etats , & a y faire fleurjr le vrai fer- 
vice de Dieu. Mais Afa p^cba , lors 
qu'itant attaqu6 par le Roi d'Ifrael ,. 
il eut recours au Roi de Syrie pour 
le garantir. On voit par le chapitre 
XVI. du II. livre des Croniques , que 
cela d^plut a Dieu , & que la fin du 
regne d'Afa ne repondit pas a fes com- 
mencemens. Lors que les perfonnes 
qui ont des fentimens de piete" ne font 
pas fur leurs , gardes ,. elles s'^cartent 
tacileitient de leur devoir, & fe pri- 
vent des effete de la protetlion du 
Seigneur. Ce. qu'il y a a obferver fur 



le battit a .Guihbcth,pn] 
^iliftins, lors que 5Ja- 
;a«V aifi^gcoff^t fiptyt 



le regne de Nadab fecund Roi d'Ifrael, 
c'eil qu'ayant fuivi l'impieti & Pidola- 
--- ty foh p,6r^il|w regna que. deux 
% Pirit^rajfifaWement^ayaut^ 
*ar Bahama. C% lui .14 uojiiftc 



trie, df.fon p^^il ue regna que. deux 
ans, &., ~'^-*K--^—-~ ^ 

tut par Bahama 
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fcigement de Dieu fur la famille de 
Jeroboam. Ce Prince , quj avoit £tabli 

un culte idolatre dans Je Royauine des, 
dix tribus, rut punt en la perfonne 
de fon fils , eomme Salomon , qui avoit- 

*eommis tin femblable peche , I'avoit 
€ti en la per fon ne du fien , favoir, 

-de Roboam. *Jais il y eut cette diffe- 
rence , que Dieu conferva la famille 

"de Salomon fur le trdne; au lieu que 
celle de Jeroboam Tut etefnte ; Bahaf- 
ca'ayaht extermin$ " toute la maifon 
de ce Prince; fens laitter perfonne en 

•vie, felon que U Prdphete- Ahija Pa- 
voit predit. Cette mal&liftion fi fen- 
-fible , qui tomba fur la famille de Je- 
roboam , montroit bien clairement aux 
Ifraelites , combipn Dieu avoit en hor- 

'• reur l'idolatri£ , que Jeroboam avoit 

' introduite , & que la famille de David 
devoit tou jours fubfifter. Dieu fait une 
Rvere Vengeance de ceux qui font cau- 
fe que Pintptete regne ; leiir gloire ne 
dure pas long-terns ; la colere de Dieu 
les pourfuit, -St elle s'attache meme 

-fouvent a leu.r pofterite* 

CHAPITRE XVI, 
€e ehapitre cornprend Vhi&oire de quatre 

• Rois it I frail, qui regnerent du terns 

"' tfsAfa Roi de Jud+\ fatoir , de Ba- 
Hafqd , d*Et+, x de Zimti , ; £r de Horh- 
ri. Le Prof hete Jehu dec tar a a Ba- 



te qui mourra dans les champs, fera 
man £6 par les oifeaux des cieux. 

5.'Le fefte des anions de Bahafca, 
iT ce qn'il a fait, & fa valeur, cet 
chofctnt fmit-elles pas ecrites an livrc 
Jes Ctonfqnes des Rois d'Ifrael ? 

d. Airifi Bahafqa s'endormit avec fes 
p€res , & il fut en level i a Tirtfa ; & 
F.Ia fon fils regna en £a place. 

7. L'Eternel avoit auffi parld par 
Jehu fils de llanani le Prophete f con- 
tre Bahafca , & contre fa maifon , a 
caufe de tout le mal qa'il avoit fait 
devant TEternel , en 1'initant par Poeu- 
vre de fes mains; lui denonqant qu'il 
en feroit comme de la maifon de ft. 
roboam , & m&me parce qu'il I'avoit 
d&ruite. 

8. L'ann£« vingt & flxieme d'Ala 
Roi de Juda , Ela fils- de Bahama cpm- 
menqa a regner fur Ifrael, & il regna 
deux ans a Tirtfa. 

9. Et Zimri fon fervfteur , Capital- 
ne de la* moiti6 des chariots, fit une 
conspiration contre Ela « lors qu'il etoit 
a Tirtfa , buvant £f stenyyrant dans 
la maifon d'Artfa fon maitre-d'hdtel 
a Tirtfa. 

10. Zimri done vint, le frapa , &le 
(ua, la vingt & feptieme aflnee d'Afa 
Roi de Juda, & il regna en fa place: 

11. Des qu'il fut Roi , & fi^tot qu'il 



hafqa , trdijieme R*i tTIfrael^ que Dieu 'fut afife, fur fon trdne , il extermini 



exterJnifiVroit fa^ maifon , a caufe de 
' fon idolatries; -ff' ce Prince mourut , 
ay ant r}gne iHngt*qudtr* ans. EU Jon 
„ jils en regna deux , £T fut le quatrie^ 
me Rot (PlfraeL Zimri , qui fut fr 
, cinquieme , 'le- iua , • £f ft perir Uutc 
" la maifon* de Bdhafta; mats il ne rc- 
* gna t^ut fepijout* , £T' le peuple i ft ant 
fouleve eontre h&'$Vf4 brula dans fon 
palais, "JWieltf* ,j mort , Tibni & Horn* 
ri fc[difp*ter*M'ld>R6ya*te ; ma.it Horn 
' ri PtmfofWj & l >fut, h jtxitme •/& 
' II bat it Samarfa qutfuttfcpttis la ca\ 
taledu Royfrme tflfr-sM , £T il reg 
' douze tnilTiuttts Rbftfurcnt idolatr 
.; .„ Homrietafii tMrffjithat >fon fils luifi 
^0 e que tduf\ 



Hanam, contre Philtftins v 



fri i tyoufa Jefabel 

'' fill mens. 

^L( gternel |iit adref- 

Bahj 

; dre, Mbii'Condift&euV 

v de r HI , & que m ak 

fuivi le train \dt' Jeroboam , &-«quetu 
/as fait p&chet wiDn- peuple dlli»ael^ 

pour m'itriter^paraeur»pech6s; :, j 
3. VoiciV fe mjen vat extefmlner 



toute la maifon de Bahama j il n'en 
laifla ;pas un , m homme , nl bete y 
nj de fes parens , ni de (es amis. *- 
• ' ia. Aintl Zimri eXtermina toute la 
maifon de Bahafeji, felon la parole 
que" rfiternel avoit prohoncle contre 
Bahama ,. par J6hu le Prophete ; 
" 13, A caufe de tous les -p^ch^s de 
Bahama, & des peche's d'Ela fon fits-, 
par lefquels ils avoient pe*che , & par 
lefqtieis ils avoient feit pecher Ifrael,, 
int TEternel le Died d'Jftael par 
ido}es. 

. *Ijc ; »efte des aftiohs d'Ela , to»<t 
iis-jc» qu'ila fait, n f £/l-il- pas i6crtt 
rre desCroniques des Rois- crjfrael. 
La vingt & feptieme annee d'Afe 



Hof de' Juda , Zimri regna rept jours 
a Tirtfii. Or le peuple etoit eamp^ 
contre Guibbtthdn ,' qui apartenoit auK 



Bahafqa Be fe 4nai-fon ; & ye 
ta maifon dans l^tat ou fg 
.'. waifon de Jeroboam fils de 1 
4. Celui de la race de Bah 
jnourra dans la Title fera ma 
•e.sckiens * & celui qui lui apa 



- '• i$ f Et le peuple qui etoit-la camp£ 

^lev^ de la DoU-]entendit qu'on difoit ; Ziniri: a fait 

tttfe - COtifpiratton , & meme il a tn€ Te 

Jloi; & A ce jour-la meme tout Ifrael 

tabllt dans le *amp pour Roi Horn- 
i'Capitaine de l^armee d^frael. 
17. Et Homri & tout -ICrael monteV 
^■eiht de OuibbethoA 1 , & ils afiiegeient 
Tirtfe. ' ■'.'• 

tS^ Mais des «(ue'Zitnri cut vft que 
la ville ^toit pnie, il entra dans le 
pafei4 de la mailbn' Hofale , '& il bru- 
la fur lui la maifon' Kbyale , Sc mou- 
rut: ••• ■! i - i '• - • - 
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abandonne* les commandemens de PE- 
ternel , & que vous avez marche* apres 
les Bahaiiris. 

1 a, Mais maintenant envoie, & fais 
affolfoler vers moi tout Ifragl , fur la 
montagne de Carmel, avec les quatre 
cents ciiupante Prophetes de Bahal , 
& les qtntre cents Prophetes des bd- 
ca*es, qui mangent a la table de 

20. Ainii Achab envoya vers tous 
les enfans d'lfragl , & it affembla ces 
PropWtes-la fur la montagne de Car. 
mel. 

21. Puis Elfe s'aprocha de tout U 
peuple, & dit: Jufqu'a quand boite- 
rez-vous des deux cdt£s ? Si I*Eternel 
eft Dieu , fuivez-le ; mais fi c x efi Bahal, 
fuivez-le. Et le peuple ne lui repon- 
dit pas un mot. 

22. Alors Elie dit an peuple: Je 
fuis demeure* feul Prophete de PE- 
ternel ; & les Prophetes de Banal font 
au nombre de quatre cents cinquante. 

23. Qu'on nous donne deux veaux , 
QU'ils en choififlent Pun pour eux; 
«B*ils le mettent en pieces ; & le met- 
tent fur du bois ; mais qu'ils n'y met- 
tttat point de feu ; & je pr^parerai 
f autre veau , & je le mettrai fur du 
bois , & je n'y mettrai point de feu. 

24. Et invoquez le nom de vos dieiix ; 
& moi j'itrvoquerai le n/wn de PEter- 
hel. Et que le Dieu qui r£pondrapar 
le feu , Coit tec onnu -pour Dieu. Ettout 
Je peuple repondit & dit : Cell bien 
dit. 

25. Et Elle dit tux Prophetes de Ba- 
hal t Choififfez un veau, & prgparez- 
le les premiers ; car vous, eUt en plus 
frapd nohibre ; & invoquez le nom 
tie vos dieux; mais rCi mettez point 
de feu. ? 
* 26. lis prirent done un veau qu'on 
leur donna , & ils le preparerent , & 
lis invoqugrent le nom de Bahal , de- 
touis le matin jufqu'a midi, difant: 
Bahal , exauce-nous ; mais il n> avoit 
ni voix ni re>onfe, & ils fautoient 
par deffus Pautel qu'on avoit fait. 
" 27. Et fur le midi Elie fe moquoit 
«reux , k dtfoit : Crjez \ft* haute voix, 
car il eft dieu; mais il'penfe a quel- 
qge chofe , ou il eft apres quelque 
•naire, ou il eft en voyage; peut-etre 
qu'il dort, & il s^veillera. 

28. Ils crioient done a haute voix, 
« ils fe faifoient des inrifions avec 
<*** couteaux & des lancettes ; felon 
leurcoutume, jufquesace que le fan; 
«ouloit fur eux. 

' 2 9. Et lors que le midi fut paflK , 
« qu'ils eurent fait les Prophetes juf- 
5 u .' au terns qu'oh oWtt Poblatjon du 
g J r » fans qu'il y cut ni -voix ni rSpon- 
*£» ni aucune apparehce qu'dn cut 
*gard a ce qu'ils faifoient ; 

3o. Alors Elie dit a toutle feuple 



Aprochez-vous de moi; & tout le. peu- 
ple s'aprocha de lui , & il repara ran* 
tel de PEternel , qui £toit dlmoli. 

31. Puis Elie prit douze pierres , . 
felon le nombre des Tribus des enfans 
de Jacob , auquel la parole de PEter- 
nel avoit 6tf adreflSe, en lui difant : 
Ifragl fera ton nom. 

32. Et il batit de ces pierres un an- 
tel au nom de PEternel ; puis il fit un 
canal , de la capacity de deux fats de 
femence autour de Pautel. 

33. Et il rangea le bois , & riiit le' 
veau en pieces ; & le mit fur le bois. 

34. Et il dit : Empliffez quatre cru- 
shes d'eau , & verfez-k/ fur Pholocauf- 
te , & fur le bois. Puis il dit: Fai- 
tes-le encore pour la deuxie*me fois ; 
& ils le firent pour la deuxi6me-fois. 
II dit encore : Faites-le encore pour 
la troifilme fois ; & ils le firent pour 
la troifi£me fois ; 

35- De forte que les eaux atloieht 
autour de Pautel; & meme il remplit' 
le canal d'eau. 

36. Et au terns qu'onoffrePoblation, 
Elie le Prophete s'aprocha & dit: 
Eternel Dieu d'Abraham , d'Ifaac, & 
d*Ifrae*l , qu'on connoifle aujourd'hui 
que tu es Dieu en Ifrael , 8t que je fuis 
ton ferviteur, & que j'ai fkit toutes 
ces cbofes felon ta parole. 

37. Exauce - moi , Eternel , exauce-' 
moi ; & que ce peuple connoifle que* 
tu es PEternel Dieu , & que tu con- 
vertifles leur cceur. 

38. Alors le feu de PEternel tomba, 
& il confuma Pholocaufte , & le bois, 
& les pierres , & la poudre , &41 hu- 
ma toute Peau qui etoit au canal. 

39. Et tout fe peuple voyant cela 
tomba fur fon vifage, & dk: C'ejt 
PEternel qui eft Dieu, e'eft PEternel 
qui eft Dieu. 

40. Et Elie leur dit: SaHxflez les 
Prophetes de Bahal, qu'il n'en e*cha- 
pe pas un. lis les faifirent done, & 
Elie les fit defcendre au torrent de 
Kifcon, & il les *t egorger W. 

41. Puis Elfe dit a Achab r MoWte, 
mange, & boi, (iar on entend le bruit 
d*une grande muie. ~ <: 

42. Ainfi Achab monta pour manger 
& pour boire ; & Elie monta fur le 
haut de Carmel, & fe penchant cort- 
tre terre , il mit fon vilage entre fta 
genoux. ' . • M • 

43. Et i! dit a fon lerviteur *. Monte 
maintenant. Vf regarde vers la mer; 
II monta ddnc; & re^arda, & dit: It 
n> a rien. fit &'Im$ dit :- Retourne' 
par feptfois. '' .,.•-„ .f 

44. A Ja -feptieme fois , il ditf: V01* 
la une petite nuee, comme la paume 
de la main d»un Homme, qui monte 
de la mer. Alors il lui dit : Monte^ 
& di A Achab : Atele ton chariot & defc 
cens, «t»teda pluie ne te furprenne. 
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de'U Tribu de Juda , .& laiffa la fon 
fetvitcur. 

4^Mais il s'en alia an deTert , Cr* 
il fit une iourne*e de chemin , 8c £tant 
ve»u il **aflit fous un g£net , & il de- 
manda que Dieu retirftt fon ame , & 
if dit r C*f/? aflez , 6 Eternel , pren 
maintenant mon ame ; car je ne fuis 
pas meilletir que mes p^res. 

*). Puis il fe coucha, 8c s'endormit 
fousce g£net; & voici unAnge letou- 
cha , & lui dit : Leve-toi , mange. 

6. Et il regarda , & voici a fon 
chevet un gftteau n«* aux charbons , 
& une bouteille d'eau; il en mangea 
done 8c but , & fe recoucha. 

7. Et PAnge de PEternel retpurna 
pipur la feconde fois , 8c le toucha , & 
dit : Leve-toi , mange ; car le . chemin 
eft trop grand pour toi. 

8. II fe leva done , & mangea , & 
but \ 8c avec la force que lui donna ce 
repas , il marcha quarante jours & 
quarante nuits , jufqtfa Horeb la mon- 
tagne de Dieu. 

9. Et lft il entra dans une caver- 
ne , & il y jJafTa la nuit. Enfuite la 

Farole de PEternel lui fut adreftee , & 
Eternel lui dit : Que fais-tu ici , Elie? 

10. Et il repondit : J'ai 6te* extreme- 
mtfnt £mfi a jaloufie * pour PEternel 
le Dieu des armies ; parcc que les en- 
fens d'Ifrael ont abandonne* ton allian- 
ce ; ils ont dlmofi tes autels , & ils ont 
flte tes Prophetes avec V6p€t ; & je 
fuis demeure* moi feul , & ils chercheut 
ma vie pour meVbttx. 

11. Et il lui dit : Sors & tten toi 
fur la montagne devant PEternel ; . & 
voici , PEternel paiFoit * & un grand 
vent & fr«-imp6tueux , qui fen doit les 
montagnes ; & brifoit les rochers , di- 
bit devant l*Eternel ; m*i» PEternel nV- 
toit point dans ce vent. Apres le vent , 
il Je fit un tremblement ; mais PEter- 
nel tfetoit point dans ce tremblement. 

12. Apres le tremblement, t/eiw* un 
feu; mau PEternel tfetoit point dans ce 
feu. Apres le feu oh entendoit un fon 
doux 8c fubtil. 

•13.' Etil arriva que frtot qu'Elie 
Pent en tend 11 * il envelope fon- vifage 
df fon manteau, & fortit* A fe tint 
A Pentrte de la caverne ,*& vpici une 
voix lui fut ddrejfee , 8t lui dit: Qjue 
feis-tu id,' Elie? . .< : 

} 14. Et il tittndit: J*ai 6te* extreme- 
ment emfl! a jaloufie pour PEternel le 
Dieu des armies , parce que. les enfans 
dlftagl ont' abandonnl 4 ton alliance ; 
ils ont dlmofi tes autels , & ils ont 
tint tes Prophetes avec Peple ; 8c\ je 
fuis demeur* moi feul , & ils cherchent 
ma vie pour me P6ter. 

15. Mais PEternel lui dit!,Va, re- 
tourne-t'en par ton chemin r du deTert 
* Damas; & quand tu y feras eqtr^ , 
tu ojndras Hazael pour Roi fur. la Syrie. 



16. Tu oindras auifi Jehu fils de Nimf- 
ci pour Roi fur Ifrael ; & tu oindras 
Elifle fils de Sqaphat , qui eft d'Abel- 
mlhola pour Prophete en ta place. 

17. Et il arrivera que quiconque e*cha- 
pcra de Y6p6e de Hazael, fera mis k 
mort par Je*hu ; & quiconque Ichape- 
ra de Pe>ee de J£hu , fera mis a mort 
par Eli fee. 

18. Mais je me fuis reserve" fept mil* 
le hommes de refte en IfraSl , favoit 
tous ceux qui n'ont point fllchi leurs 
genoux devant Banal, & dont la bou- 
die ne Pa point baife*. 

1% Elie clone partit dela, & il trou- 
va Eli(16e fils de Sqaphat, qui labou- 
roit, ayant douze couples de bceufs de- 
vant lui , & il 6toit avec la douzilme. 
Quand Elie eut palK vers lui , il jet* 
ta fon manteau fur lui. 

20. Et Elifee laiffa fes bceufs , & eou- 
rut apre*s Elie , & dit : Je te prie, que 
je prenne conge* de mon p£re , & de 
ma m£re : Sc puis je te fuivrai. Et il 
lui dit>; Va, & reviens; car que t*ai- 
je feit? 

21. II s'en retourna done d'avec lui , 
& il prit une couple de bceufs , & les 
facrifia ; & de Patelage des bceufs il 
en bouillit la chair , 8c U donna au 
peuple , & . ils mang^rent. Puis il fe 
leva, 8c fuivit. Elie, & il le fervoit. 

REFLEXIONS. 

ON voit ici prlmi£rement , que la 
Reine J6fabel. jura la mort il^Elie. 
au lieu d'etre touch ^e des miracles qu'ii 
avoit raits , en confondant les Sacrifi- 
catcurs de Banal (ur le mont Carmel , 
& en faiftuit venir de ia pluie, apres 
cette grande ftchereife qui avoit dure' 
(i longtems. Cette re'folution marque 
une malice & un endurciffement incon- 
cevables. Mais quand les impies font 
parvenus a un eeitain degre* de nie- 
charuoet^ , ils; s.'obftinent de plus en 
plus ; 8c ce qui devroit fUchir leur 
cceur & les htfmilter , ne fait que let 
irriter d T avantase. II. La douleur que 
relTentk alors le Prophete Elie , & la 
prie4:e qu'ii fit, ^ Dieu , de le recirer 
du mojHle ^vmarquent fon grand zele « 
quoiqiron y voie pourtant quelque in-. 
tirmifiJ Tous eewt qui aiment Dieu 
ve'ritablement font animus du mem.f 
zele, & riejt ne les affile plus.vive- 
ment, 8c nekurrend la vie plus ameV 
re, que quand ils voient Pimpietd re* 
gner parmi les hommes. Ill* Dieu-, 
pour adowtir I'afflidion d'Elie 8c pour 
le fortifier , - lui envoya un Ange » ft 
lefitfubfifterjuiraculeufement pendant 
quarante jours , par le moyen d r un feul 
repas; mime il vdulut bien apparel 
tre a lui dans une vifion 8c le confo- 
ler , en Paffurant qu'il s^toit reserve 
fept mille perfonnes dans le Royaume 
d'Ifrael ^ lesquelles n'avoient pas ado- 
ti BahaL Vcala qui montre , que Dieu 

ainue 
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time & confole ceux qui s'aflftigent pour 
les int^rets de fa gloire ; qu'il ne faut 
jamais perdre courage dans les terns 
facheux , & qu'au milieu de la plus 
grande corruption , il y a to ft jours un 
refte d^lus qui fervent Dieu avec pu- 
rete\ C'eft la remarque que St. Paul 
fait fur cette hiftoire , au chap. XI. de 
l'Epitre aux Romains. Enfin , Dieu 
commanda a EHe , d'oindre Hazael pour 
etre Roi de Syrie , Jihu pour Roi for 
Ifrael , & Elifee pour etre Prophite a 
fa place. Ces trois perfonnes furent 
choifies de Dieu , pour executer fes Ju- 
gemens fur la matron d* Achab , ainfi 
que la fuite de cette hiftoire nous 1'ap- 
prend. Puis que Dieu donnoit des Rois 
aux Ifraelites des Dix Tribus , & qu'il 
y fufcitoit des Prophetes revetus de 
dons extraordinaircs , tels qu'ltoient 
Elie & Elife'e , il paroit Qu'il prenoit 
foin de ce people, & qu'A ne Pavoit 
pas abandonng. On voit mime par ce 
qu'Elie fit , en oignant Hazael. pour 
etre Roi de Syrie , que Dieu donnoit 
des Rois , quand il le trouvoit a pro- 
ves , aux peuples voifins , & que les 
Prophetes du Seigneur* etoient refpec- 
te*s parmi ces peuttles. D'ou nous re- 
cueillons, aue e'eft Dieu qui 6te & 6ta- 
blit' les Rois; comme c'eftaufiilui qui 
fufcite a fon Eglife *fcs Prophetes & 
des Dofteurs a la place de ceux qu'il 
retire de ce monde. ... 
. CHAPITRE XX. 
\Ben-hadad Roi de Syrie fait ta guerre 
a yichab Roi d'lfiael. Un Prophete 
predit a ^Achah que Dieu be deitvrc~ 
toit far un petit nonfat de: •perfonnes ; 
ce qui arriva. EnfiiHe BenJtadad Mont 
attaque ^Achab une fetohde feu , iffut 
encore vaincu , & ' reduii > a demander 
- la paix £T l\ vie yet qu y ^Achab lui ac- 
corda ; fir mime it trait a alliance a- 
vec lui i dequoi it fut repris par un 
• Trophete. 

A Lors Ben-hadad • Roi de Sytie "aflem- 
** bla toute fon arm6e * •& it y avoit 
trente-deux Rois avec- lui , avec jes che- 
vaux , & fes chariots ; pins' ilmonta , 
Sc il affiegea Samarie ', - & cosnbattit 
eontre elle ; • . • - 

2. Et il envoya des Deputes a Achab 
Roi (Tlfrael dans laville; 

1. Et it lui fit dire -rAiofi: a. dit Ben- 
hadad : Ton argent , & ton; or. , eft a 
moi , & tes femmes aufil &;tes beaux 
eatans font a moi; 

4. Et le Roi d'lfraelrrtpondit , & dit : 
Moh Seigneur , je fids k toi comme tu 
le'dis, & tout ce que j-'ai. :. 
■ %. Les Deputes recournerent encore, 
Sc dirent : Ainfi a di t 

$en4iadad: Puis qut-je 
re: Donne. moi tort erf , 

ta ferntne , & tes enfaro 

6. Certainement dema e 

terns j*envoierai mes let* , 



?[ui fouillerorit ta maifon , & les njai- 
ons de tes ferviteurs , & fe foilirout . 
de tout ce quetuprens plaifir a voir, 
& l'emporteront. 

7. Alors le Roi d'IfraiH apella teus 
les Anciens du pays, & dit: Confide* 
rez , je vous prie , & voyez que cet 
homme ne cherche que du mallear 
il avoit euvoye* vers moi pour avoir 
mes femmes , mes enfans , mon argent, 
& mon or, & je ne lui avois rien re- 
fufe\ 

8. Et tousles Anciens & tout 1* peo- 
ple lui dirent : Ne x Pecoute point , Sc 
n'acquiefce point a fa demande, 

9. II repondit done aux D£pute*s de 
Ben-hadad : Dites au Roi mon Seigneur : 
Je ferai tout ce que tu envoyas dire la 
pr^mi^re fois a ton ferviteur ; mais je 
ne pourrois faire ce que tu demandes a 
prefent. Et les D^put^s s'en allerent, 
& lui rapporterent cette rlponfe. 

10. Alors Ben-hadad renvoya vers lui, 
difant : Que les dieux me traitent avec 
la derni^re rigueur , fi la poudre de 
Samarie fuffit pour remplir le creux 
vie la main de ceux du peuple qui me 
fuivent. 

it. Maisle Roi d*Ifrael repondit, 8c 
dit : Dites-lui : Que celui qui fe. revet 
des amies, ne fe glorifie pas comme 
celui qui les quitte. 

iz; Et il arriva qu'aufli-tdt que Ben* 
hadad eut. entendu cette rgponle , ( il 
bCvoit alors dans les tentes avec le* 
Rois i ) il dit a fes ferviteurs ; Rangez* 
vous eu bataille ; & ils fe vangerent en 
batarlle contrc-la ville. 

13. Aloes voici un Prophete qui vint 
vers Achab Roi d'Hrael, &dit: Ainfi 
a dit PEternel :. N'as-tu pas vu cette 
gran de 'multitude? Voila, je vai la.li- 
vrer'aujourdMiui entre tes mains, & tu. 
fauras que je iuis PEternel. 

14. Et Achab dit: Par qui? Et il re. 
pondit: Ainfi a dit PEtemeJ : Par les 
Valets des Gonverncurs des Provinces. 
Et n dit: Qui cft-ce qui commenoera \% 
combat ? Et il lui repondit : Toi, 

is. Alors il fit le d^nombrement des 
Viretsxles Gouverneurs des Previnces, 
qui fnreht de.ux cents trente-A deux,i 
Apr^s l eux il -fit lc denombreui&mj de* 
tout le Peuple » de tons les Enian* d*JO» 
raii), &. U* etoient fept JiiUle. 

15. Et ils fortircnt en plejn midi, 
lors que Ben-hadad bOvoit ; s'enyvrant 
dans les tentes, lui & les trence-deux 
Rois qui 'Etoient venus i fon i'ecourS. '. 

l?j Les Valets done des Gouverneurs 
des Provinces fortireot les premiers } 
& Ben-hadad envoya quelques perfojn 
nes qui le lui raportf rent ♦ difant : U 
eft forti des gens de Samarie. 

18. Etii dit: Sou: qu'iis foieut for- 
tis pour la paix , foit qu'iis foient for- 
ds pour fiure la guerre , faijiflex -les 
tout<vifc.: i 

19. Les 
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1 9* Les Valets done des Gouverneurs 
des Provinces lortirent de la ville, & 
J'arm6e <rtii eteit apres eux. 

20. £t chacun d'eux frapa fon hom- 
me; de forte que .les Syriens s'enfui- 
rent , & IfraSl les pourfuivit ; & Ben- 
Jiadad Roi de Syrie fe lauva fur un che- 
val , & les cavaliers <njirent demtme. 

21. Et le Roi d'Ifrael fortit, & f rap- 
pa les chevaux , & les chariots , de 
ibrte qiril frappa les Syriens d'une gran- 
de deTaite. 

22. Enfuite le Prophele vint vers le 
Roi d'Ifrael , & lui 4it : Va , fortifie- 
toi , & confidere , & pren garde a ce 
que tu auras a raire ; car Pan rlvolu , 
le Roi dc Syrie montera contre toi. 

23. Et les ferviteurs du Roi de Sy- 
rie lui dirent : Leurs Dieux font des 
fiieux de montagne ; e'eft pourquoi ils 
ont €t€ plus forts que nous ; raais com- 
battons contr'eux dans la campagne; 
certainement , nous ferons plus forts 
qu'eux. 

24. Fai done ceci : Ote chacun de ces 
Rois de leur potte , & mets en leur pla- 
ce des CapitaineSk 

25. Puis leve une armie femblable 
a celle que tu as perdue , & autant de 
chevaux , & autant de chariots , & nous 
combattrons contr'eux dans la cam pa. 
gne ; & tu verrat fi nous ne fommes 
plus forts qu'eux. Et il Icouta ce qu'ils 
lui dirent , & fit ainfi. 

26. Ainli unan aprds, Ben-hadad fit 
le denombrement des Syriens , & mon- 
u a Aphek , pour combattre contre If- 
raSl. 

27. Et on fit auffi le denombrement 
■des Entans d'Ifrael; & s'ltant Tournis 
de vivrcs , iis marchirent contre Jes Sy- 
riens. Les Enfans ' d'Ifrael campe*rent 
Vis-a-vis d'eux , £T ils ne parotjfoient 
pas plus que deux troupeaux de ch£- 
vres; mais les Syriens rempliifoient la 
terre. 

28. Alors P Homme de Dieu vint, & 
-parla au Roi d'Ifrael , # lui dit: Ain- 
li a dit PEternel : Parce que les Syriens 
ont dit: L'Eternel eft Dieu des mon- 
tagnes , mais il n y eft point Dieu des 
valines , je livrerai entre tes mains tou- 
te cette ^rande multitude , & yous fau- 
rez que je fuis PEternel. 

. 29. Sept jours durant ils demeurl- 
rent campus les uns vis-a-vis des au. 
tres ; mais au feptilme jour , ils en 
vuirent aux mains , & les Enfans d'li- 
rael battirent cent mille hommes de 
pi^ des Syriens en un jour. 
.30. Et le refte s'enfuit dans la ville 
d Aphek ; ou la muraille tomba fur 
Jngt & fept mille hommes qui itoient 
Wtures de refte. Et Ben-hadad s'en- 
jjft, & entra dans la ville , £T fe ca- 
^-A?*Sj4e cabinet d'une chanibre. 
Ji. ,^tits ferviteurs luidir$nt: Vpi< 



les Rois de la maifon d'Ifra£l , font 
des Rois doux ; maintenant done met- 
tons des facs fur nos reins , & des 
cordes a nos tetes , & fortons vers 
le Roi d'Ifrael i peut etre qu'il te fau- 
vera la vie. 

32. Its fe ceignirent done de facs au- 
tour de leurs reins , & de cordes au- 
tour de leurs tetes , & vinrent vers le 
Roi d'Ifrael, 8c dirent: Ton ferviteur 
Ben-hadad. dit: Je te prie que je vive. 
Et il repondit: Vit-il encore ? II eft 
mon frere. x 

33- Et ces gens tirlrent de la un bon 
augure , & ils fe hatlrent de iavoir 
pr£cif6ment s*ilt auroient de lui ce qu'ils 
pretendoient , 8c ils dirent : Ben-hadad 
eftAi ton fr^re ? Et il repondit : Allez » 
£T Pamenez. Ben-hadad done fortit vers 
lui , & *Achab le fit monter fur ion cha- 
riot. 

34. Et Ben-hadad lui dit: Je rendrai 
les villes que mon pe*re avoit prifes i 
ton p£re , & tu te feras des Places dans 
Damas comme mon p6re avoit fait dans 
Samarie : Et moi , repondit *Achab , je 
te renvoierai avec ce Traite\ II fit dons 
un Traiti avec lui & le laifla aller. 

35. Alors quelqu'un d'entre les fils des 
Prophetes dit a fon compagnon , par 
Pordre de PEternel : Frappe-moi, je 
te prie i mais il refufa de le frapper. 

36. Et il lui dit: Parce que tu n'as 
point ohi\ & la parole de PEternel , 
voila tu vas te ftparer de moi , & un 
lion te tuera. Quand il fe tut feparg 
d'avec lui, un lion le trouva, & le 
tua. 

37. Puis il trouva un autre homme , 
& il lui dit : Frappe-moi , je te prie. 
Et cet homme-la ne manqua pas a le 
frapper , & il le bleffa. 

38. Apres cela le Prophete s'en al* 
la , 8t s'arrgta , attendant le Roi fur le 
chemin , & fe dlguifa , ayant un ban- 
deau fur les yeux. 

39- Et comme le Roi paflbit , il cria 
vers le Roi , & dit : Ton ferviteur ^toit 
alU au milieu du combat 5 & voila quel- 
qu'un, fe retirant, m'aamen^un hom- 
me , & m'a dit : Garde cet homme , 
& s'il vient a s^chaper , ta vie en r^- 
pondra , ou tu en paieras un talent d'ar- 
gent. 

40. Et il eft arrive* , que comme ton 
ferviteur faifoit quelques affaires qa 8c 
la , cet homme-la ne s'eft point trou- 
v^. Et le Roi d'lfragl lui repondit: 
Tellfe eft ta condamnation ; tu en as 
decided 

41. Alors cet homme 6ta prompte- 
ment le bandeau de deiTus fes yeux , 
6c le Roi d'liraei reconnut qu'il 6toit 
d'entre les Prophetes. 

42. Et ce Prophete lui dit : Ainfi a 
dit PEternel r " 



ler d'entre tes 



: Parce que tu as JaiilS al« 
tet 'mains Phomme queT»- 
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& ton peuple 



pondra pour la fienne 
pour fon peuple; 

43. Mais le Roi d'Ifrae"l fe retira dans 
fa maifon tout chagrin & indigriS , & 
il vint a Samarie. 

RE F L EX I N ' $< 

TL faut eonfiderer ici , que quoi qu'A- 
chab fut uu Roi idolatre & m£chant , 
;Dieu lui accorda par deux fois la vic- 
toire fur les Syriens. Dieu le 'fit pour 
punir Porgueil de Ben-hadad & des Sy- 
riens , parce qu'ils avoient attaque" A- 
chab d'unemani^re injufte , & fur tout 
parce qu'ils avoient blafphemg contre 
le Dieu d'Ifrael , en difan't que PEter- 
nel gtoit un Dieu de montagnes , & 
non un Dieu de valines. Par la audi 
Dieu vouloit donner a Achab des mar- 
ques de fa bonte" & de foufupport , & 
lui apprendre, & a tout Ton peuple , 
combien ils avoient tort de continuer 
dans leur idolatrie , & de ne pas ado. 
rer Dieu feul , qui d£ployoit ainfi la 

Suiilance en leur faveur. Et afin qu'ils 
e doutaflent pas que c'e'toit Dieu qui 
leur donnoit la viftoire , un Prophdte 
du Seigneur la promit a Achab , & lui 
dit , qu'elle feroit remporte> par un pe- 
tit nombre de perfonnes. Cette hiftoi- 
re rait voir , que Dieu confond les fu- 

1>erbes; qu'il punit ceux qui attaquent 
es autres injuftement; & qu'il donne 
des marques de fa bonte*, meme aux 

flus grands p^cheurs , pour les' inviter 
la repentance. Au refte , Dieu fit re 
prendre Achab par'un Pro'ph6te, d'a- 
voir gpargne* Ben-hadad & fait allian- 
ce avec lui ; parce que Dieu vouloit fe 
fervir d' Achab pour dter du monde Ben- 
hadad , qui 6toit un Prince fier & in- 
jufte, & pour abahTer Porgueil & la 
puiflance des Syriens, 
r CHAPITRE XXI. 
Unbomme 9 nomine Naboth > ayant refit- 
fe de venire fa vigne au Roi .Achab , 
la Reint Jefabet le Jit lapider , fur la 
depofition de deux faux temoins. Main 
JElie , par Vordre de Dieu , alia reprocher 
a lAchak ce crime tyioute* fes impietes : 
il lui denonca que fa maifon feroit ex- 
terminee f . £T que les chiens lecheroicnt 
fon fang , £T mangeroient Jefabel /a 
femme. iAcbab ejf'raye de ' ces • menaces 
ihumilia; ce qui fit que' Dieu dit quHl 
ne les executeroft qu'apres t jd mort. 

IL arriva apr^s ces choies , que Na-' 
both Jizrenllite ayant une vigne, qui 
itoitk Jizr^hel , pres du pataisd* Achab 
%o\ de Samarie : 

a. Achab parla a Naboth » difant: 
Donne-moi ta vigrie , afin que j'en faf- 
fe un jardin de verdure ; car ellc eft pro- 
che de ma maifon , & au Iteu de cette 
vigne je. t'en donnerai une meilleure ; 
•u ii cela t'accommode mieux ♦. je te 
donnerai de Pargeut autant quelle vaut. 

3. Mais Naboth tipohdtt a Afchab ; 
Qfee PEternel me garde' de te donner j 



Pheritage de mes p6res ! 

4. Et Achab Vint en< fa maifon tout 
Chagrin & indigne, pour la parole que 
lui avoit dite Naboth JizrShelite ,. di- 
fant : Je ne te donnerai point Phlri- 
tage de mes p£res; & il fe couch a fur 
fon lit , & tourria fon viiage , & ne 
mangea rien. 

5. Alors JeTabel fa femme entra vers 
lui , & lui dit : D'ou vient que ton e£ 
prit eft fi trifle ? Et pourquoi ne manges- 
tu rien? 

6. Et il lui refondit : Parce que j'ai 
parU a Naboth Jizr6h6lite, & je lui 
ui dit : Donne-mei ta vigne pour de 
Pargent; ou s'il te plait, je te donne- 
rai une autre vigne au lieu de celle-la. 
Et il 3»'a dit : Je ne te donnerai point 
ma vigne. 

7. Alors JeTabel fe femme lui dit : 
Serois-tu main tenant Roi fur Ifrael? 
Leve-toi, mange quelque viande , & 
que ton coeur fe r^jouiffe ; je te don- 
nerai la vigne de Naboth Jizr€h€lhe. 

8. Et elle ^crivit des Lettres au nom 
d'Achab , & les fcela de fon fceau , & 
envoya ces Lettres aux Anciens & aux 
Magiftrats qui etoient dans la ville de 
Naboth , & qui y habitoient avec lui* 

9. Et elle e'erivit dans ces Lettres , 
ce qui fuit : Publiez un JeUne , & fai- 
tes tenir Naboth a la tfite du peuple. 

10. Et faites tenir deux fc&erats vis- 
a-vis de lui , & qu'ils te"moignent con- 
tre lui , difant : Tu as blafpheme" cen- 
tre Dieu & le Roi. Enfuite vous le 
menerez dehors , & vous le lapiderez ♦ 
& qu'il meure. 

11. Et les gens de la ville de Na- 
both , /avoir les Anciens & les Magif- 
trats qui habitoient dans fa ville , fi- 
rent comme JeTabel leur avoit mande* , 
£T felon qu'il etoit £crit dans les Let- 
tres qu'elle leur avoit envo^^es. 

12. Qar ils publilrent un Jefine, & 
firent tenir Naboth a la tfite du peuple. 

' 13. Et deux fcelerats entr6rent , qui 
fe^tinrent vis-a-vis de lui ; & ces fte^ 
lerats t^moign^rent contre Naboth , en 
la preTence du peuple , difant . Naboth 
a blafpheme" contre Dieu & le Roi. 
Puis ils le menlrent bors de la ville, 
&. Paftbmmerent de pierres , de forte 
qu'il mourut. 

14, Apr&s cejails envoy^rent vers Je^ 
fabel, voxxtjui dire ; Naboth a €tl'itf- 
pid^ , & il eft mort. • • : - 

15. Et il arriva qu'auffi-tdt que Je^ 
fabel eut entendu que Naboth avoit iti 
lapidd, & qu'il ^toitmort, elle dit a 
Achab : Leve-toi , mets-toi en pofieifion 



de la vigne de Naboth Jizr^h^lite, qui 
;fuir - - ■ * 



avoit refute de te la donner pour de 
i'argent ; car Naboth n'eft plus en vie, 
mais il-eft mort. 

16. Ainii dds qu' Achab eut entendu 

que Naboth ^toit mort , il fe leVa pour 

delccridre inns la*vigne de Naboth Jia- 

Uh&lite 
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rlhllite , & pour s'en mettre en pofc 

feffion. 
17. Mors la parole de l'Eternel fiit 

adreflee a Elie Tifqbite, difant : 
- 18. Leve-toi, defcen au devant d'A- 

chab Roi d'Ifrael , qui eft a Samarie ; 

voila , il eft dans la vigne de Naboth , 

bu' il eft defcendu pour s'en mettre en 

poffeffion. 

v '19. Et tu lui parleras, & lui diras : 

Ainfi a dit l'Eternel : N'as-tu pas tue, 
• & m£me ne t'es-tu pas mis en poflei- 

fion ? Puis tu lui parleras ainfi , & tu 

diras : Ainfi a dit rEternel : Comme 

les chiens ont le'che' le fang de Naboth , 

les chiens le'cheront auili ton propre 

lang. 

20. Et Achab dit a Elie : M'as - tu 
trouve' , mon ennemi ? Mais il lui re- 
fond it : Oni, je t'ai trouv6, parce que 
tu t'es vendu pour faire ce qui deplait 
a l'Eternel. 

21. Void je vai faire venir du mal 
fur toi, & je t'exterminerai enticement, 
& je retrancherai ce qui apartient & 
Achab , jufqu'a un feul homme , taut 
ce qui eft lerre, que ce qui eft aban- 
donne" en Ifrael. 

22. Et je mettrai ta maifon dans le 
mSme £tat que fai mis la maifon de 
Jeroboam fils de N£bat, & la maifon 
de Bahafca fils d'Ahija ; a caufe du pe- 
xbe par lequel tu m'as irrite' , & as fait 
p6cher Ifrael. 

23. L'Eternel parla aufli contre JeTa- 
bel difant : Les chiens mangcront J6. 
fabel pres du rempart de Jizrlhel. 

24. Celui qui anattient a Achab , qui 
mourra dans la ville, fera mange* par 
les chiens ; & celui qui mourra aux 
champs fera mange* par les oifeaux des 
cieux. 

25. En effet il n*y avoit point eu de 
Roi femblable a Achab, qui fe fut ven- 



devons reconnoitre , premilrement, en 
confident les crimes que le Roi Achab 
commit , pour acqulrir la vigne de Na- 
both , que l'on ne doit jamais defirer 
le bfen d'autrui , & que ce defir , qui 
eft dej* criminel en lui meme 



avoir de funeftes fuites , '& 



peut 
porter a 



de tres- grands plchgs. Achab e'toit 
d'autant plus coupable , que ce qu'il 
exigeoitjie Naboth *toit contraire a la 
Loi de Dffu , qui vouloit que les he- 
ritages ftiffent confervas dans les famil- 
ies. II. Le mo yen dont la Reine J6fa- 
bel fe fervk pour faire p*rir Naboth , en 
le faifant accufer par de faux temoins 
d'avoir blafpheme* , marque une infigne 
mechancete* & la dcrnie'reimpiete* 5 mais 
on a encore plus d'horreur, de voir qu'il 
fe trouvat des faux temoins qui fe laifc 
fgrent fuborner , & des Juges qui con- 
damnlrent cet innocent. Mais comme 
il y a toujours eu des Princes in- 
juftes , il s'eft aufli toujours trouve* des 
perfonnes capables de tout faire pour 
leur agreer. III. Quoi que ce fut J£- 
fabel qui donna les ordres pour faire 
mourir Naboth , Achab e'toit audi cou- 
pable de ce meurtre ; non feulement 
parce qu'il y avoit donne* occafion , mais 
parce qu'il confentit aux conleiis per- 
nicieux de fa femme , & qu'apres la ' 
mort de Naboth il prit pofleflion de 
fa vigne. Celui qui content a un cri- 
me, & qui veut en retirer du profit- 
ed aufli coupable que celui qui l'ordon- 
ne , ou qui le commet. IV. Elie alia 
denoncer les terribles jugemens de Dieu 
au Roi Achab , & cela dans le terns que 
ce Prince alloit fe mettre en pofleflion 
de la vigne de Naboth. On voit par 
la , que la punition fuit de pres les 
grands crimes, & fur tout la violen- 
ce , 1'injuftice , & PeiFufion du fang ; 
& que la pofleflion des biens que Ton 
acquiert par des voies criminelles eft 
rarement longue & heureufe. V. La 



^ m 3 * l S I 1 ??. W'" n 'J wTpotnt 
eu de Rn femblable a lui , qui Je fut 
vend* few faire ct^jl** deplait a Dieu , 
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pour un terns, parce girdle avoit quel- , 10. Or le Roi d'Ifrael Sc Jofaphat 

Sue finc6rite" , quoi quelle ne fut pas Roi de Juda Itoient affis chacun fur fon 
e duree ; Ton l doit croire beau coup jtrdne , revetus de leurs habits , dans 
plus, que ceux quiferepentent de tout J la place vers PentrSe de la porte de 
leur coeur , & qui perlfcverent dans la Samarie « & tous les Prophetes pro- 



O* 



repentance, obtiendront infailliblement 
de la miflricorde divine le pardon de 
leurs plchls. • • 

CHA PIT RE XXII. 
Jofaphat , quatrieme Roi de Juda , fe 
joint avec <Achab Roi (P ifrael , four 
faire la guerre aux Syriens ; mats it 
voulut premierement P informer de la 
volonte de Dieu. f Sur quoi le Prqphe- 
te Michee ayant ete confulte , it predit 
que Dieu ne beniroit fax cette entre- 
prife % quoique quatre cents faux Pro- 
phetes promijfent un fucces heureux a 
tAchab. Ce Prince , irrite contre Mi- 
chee , le fit mettre en prifon , £7* livra 
bataille aux Syriens ; mats il fut tut 
dans le combat ., £F Jofaphat fut en 
danger tfyperdre aujp, la vie. On voit 
fur Ja fin de ce. chapitre une hiftoire 
abregSe du regne de Jofaphat , qui fut 
un Roi pieux , £T* de celui fSichajia 
huitieme Roi cPlfrail. 
~ |N demeura trois ans fans qu'il y eut 
guerre entre la Syrie &' Ifrael. 

2. Puis la troifi£me annle , Jofaphat 
Roi de Juda e"taut deicendu vers le 
Roi d'Ifrael, 

3. Le Roi d'Ifrael dit a fes ferviteurs : 
Ne favez-vous pas bien que Ramoth de 
Oalaad nous appairtient ; & nous ne nous 
mettons point en devoir pour la reti- 
rer d'entre les mains du Roi de Syrie ? 

4. Et il dit a Jofaphat: Ne vien- 
dras-tu pas avec moi a la guerre con- 
tre Ramoth de Galaad? Et Jofaphat 
repondit au Roi d'Ifrael: Difpofe de 
moi comme de toi, & de mon peo- 
ple comme de ton people v & de mes 
chevaux comme de tes chevaux. 

5. Mais Jofaphat dit au Roi d'Ifrael: 
Je te prie qu'aujourd'hui tu t'informes 
de la parole de 1'EterneL ... 

6. Et le Roi d'Ifrael aflemWa environ 

3uatre cents Prophetes , auxquels il 
it : Irai-je a la guerre contre Ramoth 
de Galaad , ou m'en deXiftetai-je ? Et 
-lis repondirent : Monte; car le Sei- 
gneur la livrera entre les mains du 
Roi. 

7. Mais Jofophat dit: Wy a»t-il point 
ici encore quelque Prophete o> PEternel, 
•fin que nous nous enqugrions de lui? 

8. Et le Roi dTfrael dit a Jofaphat : 
My a i encore un homme par qui on 
~eut coniulter PEternel ; mais je le 

lais; car il ne me prophetife rien de 
ban , mais feulement du mal , quand il 
eft queftion de moi ; e'eft Michee fils 
de Jimla. Et Jofaphat repoHdit : Que 
le Rei ne parle point ainii. 

9. Alors le Roi d'Ifrael apella un 
efficier , autiuel il dit : Far venir en 
diligence Mfch6e ils de Jimla, 
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phetifoient en leur preTence. 

ii. Mors Tfidkija , fils de Kenaba- 
na , s'ltant fait des cornes de fer , dit : 
Ainfi a dit PEternel : Avec ces cornet 
tu heurteras les Syriens, jufqu'a les 
d£truire. 

12. Et tous les Prophetes propheti- 
foient de mgme ^ difant : Monte a Ra- 
moth de Galaad , & tu feras heureux, 
& TEternel la livrera entre les mains 
du Roi. 

13. Or le meflager qui 6toit alii 
apeller Miche"e , lui parla , & lui dit : 
Voici maintenant les Prophetes pr£di- 
fent tous d'une voix du bien au Roi; 
je te prie que ta parole foit femblable 
a celle de chacun d'eux , & pr^di lui 
du bien. 

14. Mais Michie lui repondit: L'Eter- 
nel eft vivant , que je dirai ce que PE- 
ternel me dira. 

15. II vint done vers le Roi 5 & le 
Roi lui dit: Michel, irons - nous a la 
guerre contre Ramoth de Galaad , ou 
nous en defifterons-nous ? Et il lui re» 
pondit i Monte ; tu'feras heureux, & PE- 
ternel la livrera entre les mains du Roi. 

16. Et le Roi lui dit: Jufqu'a cora- 
bien de fois te conjuterai-je , atin que 
tu ne me difes que la verite au nom 
de PEternel ? 

17. Et il repondit : J'ai vu tout Ifrael 
difperfe* par les montagnes , comme un 
troupeau de brgbis qui n'a point de paf- 
teur. Et PEternel dit: Ces gens-cijW 
fans Seigneur ; que chacun s'en retour- 
ne dans fa maifon en paix. 

18. Alors le Roi d'Ifrael dit a Jofa- 
phat : Ne t'ai-je pas bien dit , qu'il ne 
prgdit rien de bon quand il s'agit de 
moi , mais feurement du mal ? 

19. Et Michee lui dit: C'eft pourquoi 
e*coute la parole de PEternel : J'ai vu 
PEternel allis fur fon trdne, & toute 
Parm^e des cieux qui fe tenoit devant 
lui , a fa droite & a fa gauche. 

20. Et PEternel a dit : Qui eft.ee qui 
flduira Achat , afin qu'il monte , & qu'il 
plriiTe a Ramoth de Galaad ? L'un di- 
ldit d'une taqon, & Pautre d'une autre* 

2.1. Alors un Efprit s'avanqa , & fe 
tint devant PEternel, & dit: JelefS- 
duirai. Et PEternel lui dit: Comment X 

22. Et il repondit : Je fortirai , & je 
ferai un efprit menteur dans la bouche 
detous fes Prophdtes. Et PEternel dit: 
Tu le ftduiras , Sc raeme tu en vien- 
ciras a bout : Sors , & fai comme tu dis. 

23. Maintenant done , voici PEternel 
a mis 'un efprit menteur dans la bou- 
che de tous tes Prophetes; mais PE- 
ternel a prononc6 du mal contre tti. 

24. Alors Tfidkija fiU^t ^enahana 

s'apre- 
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s'aprocha ,& frapa Michel for lajeue*. $u'il batit , J toufes'<;es <h#tes ne font 
" ■'■ 4 ****** " * **~ etles teas Writes a* Hvr e des ^Croniijufis 

ties Rois dTfraiH? " ' " • " 
- 40. Ainfi Achafc's'eifttofmrt aitee fts 
peres ; & Achalia.fiJnfits rdgna*n ft 
place. - ' "•' v ' ' ' 

4t. Of Jbfaphat.vs 1 d*Afa awk com* 
raence* & r^ner fdf Juda, ftumge.qu&t 
trieme d'Achab Roi W.Ifrael. .- ; t. 

42; Et Jofaphat ttbit a?f de treate* 
cinq anS , quand \V commenca. 4 .r& 
gner , & il regna Virttt-dhft aia a Je> 



s aprocna , cc irapa jyiicticc xiir w jouc . 
Sc dit : Par ou PEfprit de PEterneJ 
m'a*t-il qtiittf pour te parler? 

IS. Et Michee repondtt : Void, rule 
Verras, dans ce Spuria.' qiie fu iras de 
Chambre en chanibre pour te cacher. 

26. Alors le Roi d*ffrdfei dit: Qu'on 
pretine Michee * St qu'tin le mene vers 
Amoh Capitaine de la ville ♦ Sc vers 
Joas fils dti Roi. ' ' 

" 27* Et qu'oh ledf drfe I Ainfi a dit 
le Roi i Mettez cet tiomme en prifon * 
& qu'on ne lui donne a manger que 
trds-peu de pain * & tre^-peii d'eaU a 
bpire , jufqu>a-ce que je reVienne en 
Jrarx; 

; 28. Et Michee fepandit t Si jaiiiais tu 
retourhes eh oaix * PEtetnei n'aura point 
toarle* par moi* II dit encore : EcouteZ 
ceciy peoples « tous tant que vous etes 



fufaltfm. 16 nom* de°fk ttiere etoit H»> 
zuba> fille de SciHiL ■?•'- -- ;. . 

43. Et il iuivit enttettmem la vote 
d'Afa Ton pe>e , £Tit «$ s'en d^courn* 
point, failant totft ce : qui */ droit 4e> 
Vant l'Eterrtel. . • - L 

44. ToutefoiS les-hauts lieoxne fit* 

____, - .._ Jt .._, ,__ ___. fent point 6t6s;-le ] peBple y iaacrifeiif 

ici. encore & y faifoit des encenfemens, 

,29. teRoi d*IftaSJ dofwi montaave* ^.jgofaphaifit^uffi: la*cpai* avtd ]| 
tofanhat Roi de Tuda centre R a moth del Roi cTTfi-ael. " ' ' 7 * '*' 

I ;s anions de Jofaphat , 

fit , & les fcuerres qu'il 
( es pas gcrites au Iivre 

c es Rois de Juda? 

t refte de ceux qui s^- 

t , iqui ^toient demeur^s 

bn p£re 4 il les extern 

1 )it point alors de Roi 

« i matt l^^dwvemetrf 

6quipa une flotte pour 
( d'aller querir de Tor k 

I le n'y alia point, par- 

j es futent '$&& Mfe&l 

} iszia fcls d 1 Athab dit a 

mes feiviteurs aHlent 
t ivec les tierts ;' mais jo^ 

1 ulut pas. V s. .». . 

(a^ s'eudormit avee fes 
i lieveli'avecenic dans la 

j Con pere /<& Joram foil 

J i plaoe. . \ •. ; . , 

t iils d^Achab commehqa 

t aiil^ Samkrie^l'atinfie 

Jo^phat M de ludat 
j x ans Uir tfragl. 

t* qui^^fla^a KEtet- 
3 e trRfaj de. ion. 4 P^te 4 Jje 

■ rn6re , Sc le train de Je* 

-Nlbat, o^ui adroit fait 

! Bahal, ic R pfbfterwi 

il irrita i'Eternel le Dieu 
le avoit fait fd* p«W. x 
L E X I JNT S. 
ucces qu*eut i»w*riOtt de 
ec PimpieAcftab; mon- 
uroit trote gviter d^^u* 
i6chans , fi Pon nfeMfeut 
pg dans les malheurs^ui 
c. II... Jofaphat irtarqua 
voulant qu'on appeliat 
a Seigneur, -avant^e de 
• a e ^ s'engagcr 
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eur , & il ne fiit pas la 
urci fie merit de ce Roi. 
£rifia au refte la prgdic- 
e ; Achab fiit tug , les 
it fon fang , comme le 
Vavoit Dre'dit j & Jofa- 
rdu la vie dans le com- 
e Tent preTerve\ . Telle 
'iflue des deffeins ou Toil 
la volenti deDieu. On 
de ce chapitre que Jo- 
i Prince reUigienx , puis 
LUtant qu*il lui fiit po£> 
rie & rimpurete" de fon 
n'en ,f(St pas de meme 
Hfrael ; auffi ne tarda-t» 
*et la, vengeance clleite ; 
voit dans la fuite de cet- 
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;, A RGU MEN T. 

LefecondUvre des Rois content fbifime des Rois* de Juda % $£ 
des Rois d!Ifratl r depuis la fin durigne de Jofapbat gf &A- 
chab 9 jujqua la Mine des 'deux Royaumes. On y voit com* 
went le Royawne (ClftMl ful gouverni par des Rw impies &[ 
idolatress & comment tf fiit detruit par le Roi d 'Affirie , qui 
trtwfpoita let dix Tribus: Ceft ce qui fe lit. dans les XVIL 
premier s cbapitres. On a auffi dan* ce.lwre fbijloire des Rois 
de Jwtd +< depuis JofapbAt /jufijuft Side'cias, Jbns lequel fr 
i Vttle ££ le Temple de Jerujalem furent pris> & rutoes par 
. ht, Caldeitts 9 £f les Juifs etyanenli captift a Babylone. Tout 
tela arriva dans Pejpace ienvpon trois cents ans» 

Ifredit fa . ikoii. +Achazia meurt 
res avoir regne deux ant , & J or am 
ftete regna en fa place. , 

LFres la mot* d' Achab fcs Moa- 
bixex jfe'rttblt&ent contre H* 
raeX .\. 

2. $t Acnazfa tomba ]>ar It 
is de & ,tfianlbre haute qui iuit 
narie.. ^ il" ei^ fiit maladc; & il* 
ra des TDSpirteV , aiixquels il dijt : 
, confultez Bahal-z£bub, dieu de 
on , fi j« relcyetai de cettemalv 

-..,-.- * • :• •* ••- •■ « *• •• 3. Mai** 
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3. Mais l'Ange de VCternel part* a 
Elie Tifqbite , & lui dit : Leye-toi, 
inonte an devant des Dlputis du' R01 
de Saniarie 4 & di leur : N*y 4 *-*/ p*oint 
de Dien -en IfragI, que votts allies Con- 
fulter Babal-ze'bub , dieu de Hlkron ? 
■ 4. C'eft pourquoi ainfi a dit l'Eter- 
nel : Tu ne delcendras point da-lit fur 
lequel tu ds montl, mais tit mourras 
eertainement. Et Elie s'en alia. 

5. Et les Deputes retournlrent Iters 
Achazia , & il ieur dit : Pourquoi *tBS- 
vous revenus? 

6. Et ils lui repondirent : Uii notil- 
me eft monte* au devant de nous* qui 
nous a dit : Allez , retouraez vers le 
Roi qui voiis a envoy ts ,*& dites-lui " 
Ainfi a dit PEternel : N'j 



_ _........ J.'y-4-*-*/ point 

deDieti en IfraH, quetuenvoies con- 
fulter Bahal-z£bub dieu deHlkron ? C*eft 
pourquoi tu ne defcendras point du lit 
fur lequel tu es monte* , mais tu mour- 
ras certainement. 

7. Et il leur dit : Comment Itortt fait 
eet homme Qui eft monte* au devant de 
vous , & qui vous a dit ces paroles ? 

8. Et'ife lui repondirent .' C'eft un 
homme vdtu de poil , qui a nne cein* 
ture de ctiir, cefnte fur fes reins. Et 
il dit : Vejt Elie Tif(?bite. 

9. Alors il envoya Vers lui un Catofc 
taine de cinquante hommes » avec fee 
cinquante fifommes $ qui mottta vers 
lui ; ( & voila , il fe tenoit fur lehaut 
d'une montagne ) & c* Copitoine lui dit: 
Homme de Dieu , le Roi a dit que tu 
defcendes. 

10. Mais Elk flpondit & ditauCa- 

r'ne des cinquante hommes : Si je 
Homme de Dieu , qiie le fyu def» 
cende des cietrx } & te confume * toi 
& tes cinquante hommes, Et le feu 
defcendit des- cteux & le confuraa, lui 
& fes cinquante hommes. '« 

11. Et ^ithdltd envoya encore- ua au* 
toe Capitaine de cinquante hommes aveo 
fes cinquante hommes , qui grit la pa- 
*ole, & lui dit) Homme de Dieu \ aim 
■ a dit le Roi-: Hate-toi de defcendre. 
. 12. Mais Elie r^pondit & leur dit: Si 
je fuu Homme de?Dieu , que It feu uef- 
eende des oieux & te confume ,• toi & 
tes cinquante hommes. Et le feu de 
pieu defcendit des cieux t fc le confu 

iquante hommes. 

envoya encore un Ca* 

filme cinquantaine , 

hommes JEt ce<troi* 

e cinquante hommes 

fe- mit & genovx- de* 

iuplia ,. & lui dit: 

.. je te prie' qua ma 

ces cinquante 'horn* 

1 te foit prltieufe. " 

fro eft defcendw des 

-r-r* w» tvmudt^ les deux premiers 

vapitaines de cinquante hommes* avef 

mws cinquante hommes $ mais. main* 1 

tenant que ma vie te foit prfcieuie. 



H.Et PAnfce T d$TBte*nel dit 4B- 
Her: Defcen avec luti h*aie point penr 
de lui. II fe leva done, & defcendit 
aveo lui vers le Rdi ; 

I6\ Et il nil dit: Ainfi a dit PEter- 
nel : Pafce que tU as envoys des mef- 
fagers pour conlultfer Bahal-z^bub dieu 
de Hfkron , comme s'il n'y avoit noint 
de Oieu en Ifra<*l pour confulter fa pa- 
role ; tu ne defcendras -point du lit iur 
lequel tu es monrt , mais tvt mourras 
certainement. ' "• ■ 

17' II mourut done, felon la parole 
derEtetnel, qu'&lie*voit prononcfe ; & 
J or am comuien^a^-a regner en la pla- 
ce, la feconde ami^e d* Joram , fils 
de jofaphat , Roi de Juda , parce qu'il 
n^voit point de file. - 

18. Le refte desaOions que fit AchaJ 
zia , n'^/f-il pas 6crit ail livre des Crow 
niques des Rois dlfraSl ? 

REFLEXIONS. 
(\N voit dans ce chapitre , I. Que hs 
^^ menaces que Dieu avoit faites con* 
tfe la poftt*ritf du Roi Achab commen- 
cement a s'exf cuter ieus le regne d'Acha* 
zia fon ills. Les MoabiteS ft r^Volte"- 
rent contre lui ; il fit une chute mor* 
telle » 8c rl mourut » apres avoir Vu 
deux de fes compazines pecir par le 
few da del; II. Que ce Prince , au lieu 
deprofiter de fe maladie & des cha> 
timens de Dieu* en tint jufqu'ace de»' 
-grt* d'impietf, qae<de tonfui^r les ido« 
les'tf -Dieu chatie les pfcheurs , pour: 
les rappeMet a lui ^ mais quaud ils 
•prennent eccaiion «dt«eeschfttimeasTne* 
mes 4el'ofFenler par de houveaux cri- 
mes , e'eft la marq«e du dernier trtdur- 
cuTeraent. III. II faw remarquet » que 
fi Elie fit conOimef par ler feu du «el 
1«». Capitaine**: les fbktatsuue le Roi 
kvoit Avoye's pour.le faifir* if ne le 
fit pas par un eibUt de vengeance * nl 
dk ion mouvementparticulier j mais 
qu'il- !e fit par unmouvement de l'efprit 
de Dieu , & par fon ordre j ce qui paroit 
en ce que Dieu deploya fa toutewpuiilkn- 
ce, & fit tomber te feu Tin oiel, a la paro. 
le d'Elie. Dieu fitct miracle, pour pu* 
nir ces idolatre** pour arrtfctr la td- 
reuc d 1 Achazia % pour Hempech W de fai- 
re du mal 4 Elie , .qui devoit after lui 
parler , & pour apprendre a ce Prin- 
ce & a tous fes fuiets a draindre le 
vrai Dieu. Ainfi cette aftlon d'EHe n'au- 
to rife . point la vengeance ' ? ' oVf eft c€ 
que-Ndtre Seigaeur enfieigaa ft fee Dis- 
ciples , lors qu'il les cenfura de ce quit* 
voulofem, a Pimittiticm d^Elie , tahre 
defcendre le feu>4a ciel iur des Sama- 
riuine, qui avoient refute 1 de le loger. 
Achazia mourut 'apres un regne tort 
court , & cette mort&aht arrivee , en- 
fuite de la prediction du Propntte E- 
iie^. on. doit -la segarder comme uue 
jufte munition deiDieu iur ee Prince ido- 
Sc imgie^ »I 
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sS Elifa. 
s~d6chira en 

id'Elie, qui 
& il s'en re- 
>ord du Jour- 

i d'Elie, qui 
& iltn fra- 
•ft PEternel t 
meme ? il 
les fe pare* 
paffa. 

rophetes qui 
is, l'eurent 
Elie s'eft po- 
int au devant 
t devant lui 

oici mainte* 
quante hong* 
ns qu'iis s'en 
e. , de peur 
tie l'ait enle- 
luelquemon- 
ailce. Et il 
it. 

it tant , par 
it honteux ; 
s envoy£rent 
iile cherch£- 
mais ils ne 

vers Elifee r 
0} &illeur 
bien dit que 

lie dirent k 

Je fejour de 

Ylonieigneur 

fmt mauvai- 

rile* 

noi un vaif- 

it fei; & ils 

Le lieu d 1 ou 
jettalefeJ, 
el : J'ai ren- 
tes ne caufe* 
lent ne fer*. 

lu£s faines* 
jour , felon, 
coferee. 

Bethel ;&, 
chgmiri, de 
le la ville, 
& difoient :. 
inauve. 
e fpi * il les. 
de rfiterneL 

de-Jatoret, 
eu* de ces. 

nontagne d* 
Stomfifie. 

Ke Elie aft" 
admirable ,i 
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ou nous vdyons, comment Dieu voulut 
rlcompenfer It zele extraordinaire dont 
ce grand Prophfcte avoit 6t6 anim6 pen- 
dant fa vie ; & apprendre en meme 
terns aux hommes , qu'il reTerve dans 
le ciel une vie bienheureufe a ceux qui 
l'auront fervi fidelement fur la terre. 
Au refte , il paroit , par les circonftan- 
ces de cette hiftoire , & par ce qui pr£- 
c6da& ce qui fuivit Pafcenfion (TElie, 
qu'elle tut connue , non feulement d'E- 
lifi&e, mais d'un grand nombre de his 
des Prophetts t qui 6toient de l'autre 
cdte* du Jourdain , lors quElie fut en- 
leve\ Nous avons outre cela dans cet- 
te attention d'Elie une image de celle 
de JeTus-Chrift , laquelle nous afTure 
encore plus" tbrtement , qu'il y a pour 
les Juftes une meiJleure vie arprfcs cel- 
le-ci. La perfevlrance avec laquelle E- 
Kiee fuivit Elie , afin qu'il put etre lc 
temoin de fbn depart , & la tiriere 
qu'il lui fit pour obtenir une double 
portion de fon efprit , marquent le ze- 
le & la foi d'Elifee. II en fut rgcom- 
penfe* , puis qu'il vit Penlevenient de 
ion Maitre, & <&u'il fut revStu des mi- 
mes dons que lui. Nous devons recher- 
cher avec la mime ardeiir & avec la 
meme perfeve>ance les dons del'Efprit 
de Dieu qui nous font ngceflaires ; & 
fi nous nous adreflbns a Je'fus-Chrift' 
pour les lui demander . il nous les ac- 
cordera dans une mefure abondante. 
Les miracles qu'EIifee fit, incontinent 
apres l'entevement d'Elie , en parta- 

§earit les eaux du Jourdain , & en ren- 
ant faines celles de Je'rico , tendoient 
a" l'affurer que Dieu feroit avec lui , 
comme il avoit 6tl avec Elie, & a fai- 
re voir aux his des Prophdtes , & a 
tout le peuple d'Ifrael , qu'EIifee e'toit 
un ProphSte envoye exttaordinairement 
de fa part. La mort de ces quaran- 
te»deux jeunes garqons de B6th-el , qui 
furent devor£s par deux ourfes , arri- 
va aufli par la volontg & par la puifc 
fance. divine. Dieu vouloit confirmer 
parce moyen la vocation d'Elifee au 
■-•■■-- donnerde 
1 & a fon 
titans de la 
le lieu ou 
nt exerce*e, 
neur Itoient 
oit n£ceflai- 
terns deces 
i Dieu don- 
lere , dans 
des idoles 
r 1'autQrite* 
I'uuiique. . 

r CffAyP IT RE III. 
Joram , nwvieme Roi tfljraet aide font 
Jofaphat Rai de Juda % £T par le Roi 
•m l&Mmitns\ fait U guerre aux Mo- 
k '*ifte v '«ffM fitoient revoltes eontre Ji- — 
**4»'4 fin frerc Uarmiedtcetmis $ 
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j\vh mnn^/uwu, a can , sj ' €tah$ 

fur le point de.ptrir , le frephete E- 
lifee lewr fit av»ir de Veau , £T leur 
prpmit la viftoire. Let Modbites fu- 
rent de/aits , £J leur Roi effrit fan fiU 
en .holocaufte Jur^lf tpurat&c de la vifc 
le de Kir-barefeth , ,Q» it iiioif retirp ; 
apres quoi cette gtitrrt fut Urminec. . 
| A dixhuitilme annle de Jofaphat Rot 
*** de Juda , Joram his d'Ach^b avoit 
commence a regner fiir Ifraql dans Sa- 
marie , & il regna douze ans. 

2. Et il fit ce qui eft mauvais devant 
TEternel , mais non pa^i. comuae fon 
pe're & fa mire; car il dta la ftatue de 
Bahal que fon plre avoit faite, 

3. Toutefois il demeura dans les pi* 
ch€s de Jeroboam his de N£bat , par 
lefquels il avoit faij p^cher IffaelvSF 
il ne s'en retira point. 

4. Or Mefqah Roi desMoaoites avoit' 
de grands troupeaux , & if en payoit 
au Roi d'Ifrael cent mille agqeaux » & 
cent mille moutons avec leur laine. , 

5. Mais auffi-tot qu'i^chab fut mort , 
le Roi des Moabites fe re*volta cpnt're. 
le Roi d'Ifraei. 

6. C'eft pourquoi le Roi JOram for* 
tit ce jour-la de Samarir, &fit4ed^«. 
nombrement de tout Ifrael. , 

7. Etil envoya vets Jofanhat Roi de 
Juda, pour lui dire : Le Roi && Mo- 
abites s'eft revoke' eontre moi ; ne ; vien- 
dras-tu nas avec moi a la jfuerrei eon- 
tre les Moabites ? Et il repondit : J'y 
monterai : Difpofe de moi con?r*e de 
toi , de mon peuple comme de ton 
peuple , & de mes chevaiix Comme de 
tes chevaux. 

8. Enfuite il dit: Pajr quel chemin 
monterons-nous ? Et 51 repon/if : Par 
le chemin du deTert de rjdumie. 

9. Ainfi le Roi -dlfrae) , le Roi de 
Juda, &. le Roi d'Edom partirent; & 
aprds avoir toume* par le djemin.pen- 
dautfept jours, ils n'eurentplus oreau 
ponr le camp , ni pout les betes qu'ils 
menoient. . ' ' " 

io. Et le Roi d*Ifra8l'dit': Helas ! 
Certainement 1'Etcrnet, a appell6 ces 
trois Rois pour les livrer entre les mains 
des Moabites. 

I*. Et Jofaphat' dit r NW a-i-il point 

ici quelque Prophete de l'Eternel , afin 

ue notts confultions TEternel par lui ? 

:t un des ferviteurs du Roi d'Ifraei re* r 

ponldit & dit: Elifde fils de Sc,aphat,, 

qui vef-roit de Peau fur les mams d*E- 

lie, eft ici. - '/,'.,' 

dit : La patole de 

i. Et le Roi dJIC 

k le Roi des Idu- 

rers Am. 

t au Roi id'Ifragl : 
'fir* toi ? Ya t'en 
tto\i p'ire , & vers; 
mAe; £t le Rot 3 
>ii; catPEterWdar 
E e 3 apelle* 
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** //> **4»f mort, il It rejfufcita. Il faudroit-il faire? Et SuiS^zf rfoondii r 
— J£ * J -- — — -»--* - — — Certaiuement die n/a point dcnls, fc 

fon mari eft vieux, ' ' L • 

IS, Alors Hdit: Agtelle-la. EtilPa* 
pella , & clle fe prtfenta a & porte. 

.16. Etil liii dit: u VaqneV qui vient ,' 
en cette mSme faifon ju embrafferas 
un fils. Et elle repdndit: If oij , Mon- 
feipieur, Homme de Dieu, ne meats 
pbmtata fervante.",' ' 

17. Cette femme-l4 : done conceit & 

enlanta un fils ,'un.an ajprts dans U 

2. Et Elifte lui rependit: Que tefe-jrileme faifon, coWmVElUS* lui avoir 

i-jc ? Dfclare-moi ce que tu as a laidjt 



rendit doux un Potato dont on ne peu- 
voit inangcr : & il nmtrrit cent per- 
fonnes aruec vingt pains (targe , £T (ueU 
que* epis. 

OR une veuve d'un des fils des Pro- 
nhetes cria a Elifte, difont: Ton 
ferviteur mon mari eft mort; & tu fais 

J[ue ton ferviteur craignoit PEternel ; 8i 
on crlancier eft venu pour prendre 
lues deux enfans , afin qu'ils fount ef- 
claves, 



rai-, 

maifon. Et elle dit: Ta fervante n'a 

jrien dans toute la maifon qu'un pot 

d'huile. 

3. Alors il lui dit: Va , demande des 
vaifTeaux a tous tes.voifins, des vaif- 
feaux qui foient vuides , & n'en demaa- 
.de pas en petit nombre. - 

4. Puis entre & ferme la porte fur 
toi. & fur tes enfans ; & en verfe dans 
tous ces yaifleaux ,■ faifant 6ter ceux 
qui feront pleins. 

5.' Ainfi elle partit d'avec lui , & fer- 
ma la porte fur elle & fur fes enfans ; 
& ils lui aportoient Us vaijfeanx , & 
tile verfoit. 

6. Et il arriva , que des qu'elle eut 
rempli les vaifTeaux , elle dit a fon 
fils ; Aporte moi encore un fauTeau, 
& il rhendit : II riy a plus de vaif- 
ieau ; & Phuile s'arrfcta. 

7. Alors elle &'en vint le raporter a 
l'Homme de Dieu ; lequel lui dit : Va, 
ven rhuile, & paie ta dette,& toi * 
tes fils vous vivrez du refte. 

8. Et il arriva un jour qu'Eli&epaf- 
fa par Scunem* ouil y avoituneiem- 
me qui avoit de grands biens ; & elle 
le retint avec de grandes inftances a 
manger du pain chez elle ; & toutes les 
fois qu'il pafibit il s'y rettroit 
manger, 

9. Et elle dit & fon mari : Je con- 
sols maintenant que cet homme - ici , 
qui pafle fouvent chez nous , eft un faint 
homme de Dieu. 

10. FaifonsJui, je te.prie, une pe- 
tite chambre haute » & raettonsJui. la 
un lit . une table, un fiege, & un 
.chandelier ; afin que quand il viendra 
vers nous, il fe redre«la. 

IK. II arriva done un jour qu'il vint- 
U , & il fe retira dans cette chambre 
haute, & y repofa t 

12. Et il dit a Gulhazi fon fervi- 
teur : Apelle cette Sq ' 

1'apeUa . & elle Je prei 

. 13. Alors " 7u 

tenant 4 cet - ' 

tous ces fo n 

roit-on fain i 

au Roi., oti 1 

VWe repwlit: j «ao«e j 

Teuple. y ti ' ' 

' 14: 11" dfr dbiic a Guthati: Que ^lui 



itf. ^t Penfant'^tant'de.viBnu grand,, 
il arriva un jour qu*il fortit pour aller 
trouVer fon pgrevtrsies n^oiftbnneurs. 

19. Et il dit a ion pe*re : Matete t ; 
ma ' tete. Et le pert dit au ferviteur : 
Porte-le a fa m*re. 

io: II le porta done & ramena a fa 
rn^re , Be u demeura fur fes genoux 
jutqu'i midi , 8c n mourut. 

21. Et elle monta, & lecoucha fur 
le lit de THomme de- Dieu , & ayant 
ferm^ la porte fur lui , elle fortit. 

22. Enfuite elle cria a fon mari , 8c 
dit: Je te prie , envoie moi nndesfer. 

v'\" s - *ine anefle , & je m*en irai 

ju nme de Dieu , puis je re. 



lit r Pourquoi vas-tu vers 
mit Ce n'eft point la nou- 
i If (abbat Et elle repon^ 
a bien. 
t done ftller raneflTe, 8c' 

di , viteut : Mene-M ; & mar* 

che • £? ne m*fmpeche point d*avan* 
cer Chemin/wr Vaneffe , fi je ne te le dis. 

25. AinfiT elle s'ejt' alia, ft vint ver$ 
l'Homme de Dfeif en la montagne &t 
Carmel. Et ft-tdt que l'Homme de Dieu 
eiit vu qu'elle vettdic vers ldi , il dit 
A Gudhazi fon ferviteur : Voila la Squ- 
namite. 

26. Va, cours au' devant d'eile, 8c 
diJul: Tout va-t-rtb?en?'Ton mafift > 
pbrte-M'l bien? L*enrant fe p*orte-t.if 
bi^n 1 Et elle ripeniit ; Bien. 

27. Puis elle vin4 vers l'Homme de 
Piey fur Umontazne, &embrafl>fet 
pieV Et Gu^hazT s'aprqcha pour la 
cepoufTerj mais PHomme de Dieu lui 
dit.: J^aifie-la , car elle a le cocur ow 
tU\ & TEternel me* Pa cache" , & ne 
me Pa poiut a^clar^. > 

28. Alors elle dit: Avois^je demand** 
un fils a mob Seigneur ? J$Fe te dis-jj 
pas : Ne fai point que je fois tromple ? 

29. iSt il dit a Qu$hazi : Cein tes 
reins, pren mon biton a ta main, & 
Ten va : Si tu trouves que 1 *"'"" 4 , ne le 
CaluS, point; & fi. quelqu" 

nt ; enfti 



ne Im tdpon point ; 
inbn baton fur le vifafee 
S-30* Mais la m6re du 
dit: L'Eternel eft vivant 
iT^vivante , que je ne te4.E»*^ni point. 
E e 4 Ec 



falue , 
nettras 
njon. • 
garqon 
in ame 
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le Prophete le punit , en It frappant 

de lepre, lui & fa pqfierite. 
f)R Vaaman , Chef de I'ajmSe du 
^ Roi de Syrie , 6toit un homme puif- 
fant aupres de Ton Seigneur , 8c il e*toit 
en grand honneur , parce que l'Eternel 
ayoit dglivre* les Syriens par fon moyen ; 
mais cet homme fort & vaillant gtoit 
Upreux. 

2. Et quelques troupes £ to tent for* 
ties de Syrie, & avoient emmene" pri 
fonhilre une petite fille du pays d'lf- 
rael , qui fervoit la femme de Naa- 
man. 

3. Et eUe dit a fa maitrefle ; Je fou* 
fiaiterois que Monfeigneur./e frefentat 
devant Je rwphete tfui eft a Satnarie ; 
il l'aurpit dabord guen de fa le.pre. 

4. Quelqu'un done vint 8c le raporta 
a fon Seigneur, & lui dit : ta fille qui 
eft du pays dlfra^l a dit telle & telle 
chofe. 

5. Et le Roi de Syrie dit a Naaman : 
Va> vas rj;& j'envoyerai Une lettre aw 
Roi d'Jirael. II y alia done , & prit en fa 
main dix talens d'argent, 8c fix mille 
pieces d'or , & dix robes de rechange. 

6. Et il apporta une lettre au iRoi d'lf- 
ra'el en ces termes.; Des que cettelet- 
tre te fera parvenue , %u (auras que je 
t'ai envoye* Naanjan mpn ferviteur, 
afin que tu le gudriifes de fa lepre. 

7f D&s que le Roi d'lfragl eut lu la 
lettre , il dgchir? fes veYemens , & dit? 
Suis-ye Oieu pour faire mourir , & pour 
rendre la vie, que cet homme envoie 
vers moi , pour gtflrir un homme de 
. {a lepre ? C'eft pourquoi confiderez 



t'efit dit quelque chofe de bien confide* 
rable ne l'aurois - tu pas rait ? Com* 
bien plOtdt done dois-t* faire ce qu'il 
t'a dit : Lave - toi 8c tu devieudro 
net. 

14. Ainfi il defcendit , & fe plongea 
au Jourdain fept fois , felon U parole 
de l'Homme de Dieu ; & fa chair lui re. 
vint femblable a la chair d'un petit en* 
fant , 8c il fut net, 

S, Alors il retourna vers l'Hommt 
de Dieu , lui & toute fa fuite , & vint 
fe preTenter devant lui , & dit ; Voici 
maintenant je conpois qu'il n'y a point 
d'autre Dieu dans toute la terre , qu'en 
Ifrael. C'eft pourquoi maintenant je 
te prie , prens le pre' fen t de ton fervi* 
teur. 

16. Mais Elifee rependit: L'Eternel, 
en la preTence duquel je fuis , eft vu 
vant , que je ne le prendrai point. Et 
bien qu'il le d reflet fort de fe prendre , 
il lerefnfa toujaurs, 

17. Et Naaman dit! Maisje teprie, 
ne pourroit r on point donner a ton fiwv 
viteur de la terre d'Ifrael la charge 
de, deux in u lets ? Car ton ferviteur ne 
fera plus d'holocaufte ni de iacrificea 
d'autres dicux., mais feulement a l'Eter- 
nel, . 

18. J/Etcrnel, veuille pardonner ceci & 
ton ferviteur ; c'eft que quand mon mat. 
tre entrera daps la maifon de Rimnion 
pour fe profterner la , 8c qu'il s'appuie-. 
ra fur ma main * je me profternerai dans 
la maifpn de Rimmou v l'Eternel dis -j< % 
me veuille pardonner cela, quand je 
me profternerai dans la maifon de Rim* 

lui dit J Va en paix. Ainfl 
i'avec lui , il marcha quel* 
lace de pays, 

Gulhazi , ferviteur d'Elifle 
Dieu , dit en iui-anerae : Voi« 
tre a refufe* de prendre quoi 

de la main de Naaman Sy- 
•ut ce qu*il avoit apporte* ; 
} yivant, que je courral 

8c je prendrai quelque cho« 

azi done courut apres Naa* 
Naaman voyant qu'il cour. 
ui , fe jetta hors de fon ctuu 
vant de lui , & dit : Tout 

reptndit ; Tout va bien, 
s mra envoys pour te dire ; 
tteheure deux jeunes horn, 
lontagne d'Ephraim font ve» 
iqi , qui font des tils des Pro^ 

te prie donne leurun talent 
Sc deux robes de reohange. 
aaman dit ; Pren hardiment 
; & il.le preifa tanc , qu'en 

taleos d'argent dans deux 
i donna aufii deux robes de 
8c il les donna a deux de les 
[uiies pmrterent devant lui. 
£ e 5 _ 34- Et 
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24. Et quandilfiit venu dans unlieuifaut faire attention a ce qui arriva a 



fecret , il'les prit d'entrc tetrrs mains , Guifhazi 
Sc Terra tout dans une maifon ; puis il Naaman 
renvoya ces gens-la , & ils s'en retour- 
nlrent, 4 

2^. Et il entra , & fe preTenta de- 
vant fon maitre , &EHf6elui dit: D'ou 
wens-tu % Gulhazi? Et il lui repondit : 
Ton ferviteur n'a iti ni <?a ni 1ft. 

26. Mais illui dit: Mon efpritn'eft- 
H pas alle" la , quand cet homme s'eft 
retourne* de deffus fon chariot au de- 
vant de toi ? Eft - ce le terns de pren- 
dre de l'argent, & des vetemens, pour 
acheter des oliviers , des vignes , du 
gros & du menu bltail , des lerviteurs, 
ifc des fervantes ? 

27. C'eft pourquoi lalepre de Naa- 
man s'attachera a toi , & a ta poftentS, 
a jamais. Et il fortit de devant lui , 
blanc de lepre comme la neige. 

REFLEX I O NS. 
TE ^miracle de la guerifon de Naaman 



eft Tun des plus celebres qu'EliflSe 
ait raits. Dieu voulut qu'il arrivat pour 
apprendre, non ieulement aux IfraBli- 
tes, mais auffi aux Syrlens , qui gtoient' 
un peuple Stranger & idolatre , que te 
Dieu d*Ifrae*l £toit le feul vrai Dieu. 
Ce fut pour la meme raifon que le Pro* 
phete Elifee dit a Naaman de fe laver 
dans les eaux du Jourdain , qui Itoitun 
fleitve du pays d'Ifraei. Naaman' mlpri- 
fa d'abord l'ordre quele Prophete lui 
avoit donne* , de fe laver dans te Jour- 
dain , jugeant que ce n'ltoit pas la un 
moyen proprepourle guerir; £rcepen- 
dant ce fut par la qu'il fe vit dttivrl de 
fa lepre, Il ne taut jamais meprifer 
les moyens dont Dieu veut fe fervir 
pour nous faire part de fes graces , 
quoi qu'ils paroiifent fimples & Foibles ; 
mais il taut plutot y reconnoitre & y 
admirer fa puifiance & fa bonti. II. 
Naaman ayant^te* gueri, nromit dene 
plus adorer que le vrai Dieu , & de ne 
plus entrer dans les temples des idoles, 
fi ce n'eft lors qu'il y accompagneroit 
le Roi fon maitre , ce qu'il crut pou- 
voir faire fans idolatrie, puis qu'il ne 
s'agiftbit que d'un devoir civil & atta- 
che* a fa charge , & -que d'ailleurs il 
avoit renonce* au culte des idoles , & 
declare* qu'il ne vouloit plus (acrifier 
qu'au vrai Dieu. Cette conduite de 
Naaman doit nous apprendr* a te- 
moigncr a Dieu notre recomioiflance , 
lors qu'il nous a fait du bien; & ane 
jamais rien faire qui put Poffenfer, ou 
metier ndtre confidence. HI. Le refus 
qu'Elifte fit des riches prtTens de Naa- 
man dut- faire beaucoup d'impreifion 
fur Pefprit de ce General, &luiinfpi- 
rer encore plus de tefpeft pour le vrai 
Dieu, dont Elifee €tok le Miniftre 
C'eft la un bel exempte de deTinterefle- 
meat , qui doit fur tout etre tmite* par 



les Aliaiftres du Seigneur. Enfin , il main , & It prit 



qui , pour avoir- menti a 

& avoir pris en fecret de fts 

preTens , devint lepreux avec fa pofte*- 
rite\ Elifee frappa Guehazi de cette 
plaie, parce que ce qu'il avoit fait 
tournoit au deshonneur de la vrai e Reli- 
gion , & marquoit une ame baffe & in- 
tereifle, 8c un mauvais coeijr ; fur tout 
apres que fon maitre 'avoit refufe* les 
prtfens de Naaman. Cela nous apprend , 
que Dieu connoit les niche's commis en 
fecret ; qu'il les punit ; & qu'en parti- 
culier fa colere pourfuit , non feule- 
ment les injuftes , mais en g$ne>al tons 
ceux qui font adonn6s a Pavarice & au 
gain deshongte ; '& qu'enfin les biens 
que Ton acquiert par* de me'ehantes 
voies, portent avec eux une maledic- 
tion , qui pafle mime fouvent des p^- 
res aux entans. 

CHAPITRE VI. 

On voit dans cechapitre diverfes aUions 

miraculeufes du Prophete Elifte. II fait 

nager fur Veau le fer <tuhe coienee. 

II revelc au Roi eTlfrdel Ces dejpsint 

du Roi de e Syrie » detjuoi celut - ci 

etant irriti , il envoy a des troupes 

pour prendre le Prophete dans lavilie 

de Doth^n i mais des armies f celcfle* 

vinrent a fon fecours, & Elifee ay ant 

f rape les $yriens tteblowjftment r illes 

conduifit y a Samarie, vers le Roi (tlf 

' rael , a qui il defendit pourtant de 

leur y faire aucun mat. X>uelque terns 

apres le Roi de Syrie ajjiegea Samarie % 

on la famifie fut Ji grande , que deux 

femmes ntangerent un de leurs enfans, 

Le Roi tCIfrael eroyant gu* Elifee eteit 

la caufe de tous ces malheurs , jura 

qu'il le ferpit mourir. 

QR les fils des Prophfctes dirent a 

w Elife> : Voici mainttuant le lieu 

ou nous fommes alfis devant toi eft, 

trop etroit pour nous. 

2. AUons-nous-cn maintenant jufqu*au 
Jourdain , & nous prendrons de la cha- 
ciin une pie'ee de bois , & nous J?ati- 
rons la uu lieu pour y demeurer. Et 
il repondit; AUez, 

3. fit 1'un d'eux dit : Je teprie qu'il 
te plaife de venir avec tes ferviteurs. 
Et il repondit: J'y irai. 

4. II s'en alia done avec eux ; & ils 
vinrent au Jourdain & coup^rent du 
bois. 

5. Mais il arriva comme Pun d'en- 
tr'eux abattoit une pie'ee de ^ois , que 
le fer de fa coignee tomba dans l'eau \ 
& il s'ecria , & dit : Hllas , Monfei-' 
gneur! encore eft il emprunte*. 

6. Et 1'Homme de Dieu dit : Ou eft-H 
tomb6 ? Et il lui raontra Pendroh. 
Mors il coupa un moreeau de boie, 8t 
le jetta la, & ft fit nager le ftrandeC 
fus de Peau. '• *- 

7. Et ildit: Leve-le. EtiUtenditft 
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8. Or le Hoi de Syrie faifinf la guer- 
re a Ifrael , tenoit confeil avec fesfer. 
viteurs , difan,t : Mon camp fera dans 
• nil tel lieu. 
. 9. Et PHomme de Dieu envoyoit di- 
re au Roi d'lfragl : Donne-toi garde de 
patter en ce lieu-la ; car les Syriens y 
font defcendus. 

xo. £t le Roi d'lfragl envoyoit au lien 
que lui avoit dit PHomme de Dieu , & 
fl y pourvovoit , & Itoit fur fes gar. 
des ; ee qu'il Jit plus d'une & de deiix 
fois. 

ii. S Syrie en 

ftit trot fes fervi- 

teurs , dlcouvri- 

rez-vou es notres 

qui ttrv 

i a. I rs lui dit: 

Hn'y • Seigneur; 

mais £1 } en IfraH 

declare iroles me- 

me que ibre nu tit 

couches. 

13. Et il dit ! Allez , 8c voyez ou i) 
ffi , afin que je Ten vote prendre ; & 
en vint lui raporter qu'il cioit a Do- 
than, 

14* Et il envoya la des chevaux, & 
des chariots , & de graudes troupes ,' 
qui vinrent de nuit , 8c qui environnl- 
tent la ville, 

15* Or le ferviteur de PHomme de 
Dteu fe leva de grand matin, &fortit; 
& voici des troupes , & des chevaux , 
* des chariots qui environnoient la 
Ville. Et le ferviteur de PHomme de 
Dieu lui dit: Hflas Monfeigneur , 
comment ferons « nous, 
: 16. Et il repondit t Ne craia point \ 
ear ceuxqui/W avec nous font en plus 
grand nombre queceux qui font avec 
«ux. 

17. Et Elife*e fit une pritee , & dit t 
Je te prie , 6 Eternel , Ouvre fes yeux , 
•afin qu'il voie, Et l'Eternel ouvritlos 
yeux du ferviteur, & il regarda, & 
voici U fie- 

Wrox&i it. 

Elifee, Je 

tepne, it 

fcDiem 
la paro 

. I* £ ioi 

w chen le; 

Venez l^.„_ .„„. , ^ ,. ,„«. ... rai 

yers Phomme que vous cherchez; & 
ft les mena a Samarie. 

" 2Q, Et il arriva que fi tot qu'ils furent 

****** dans: Samarie , Elifee dit : O 
- Sternal, ouvre leurs yeux afin qu'ils 

^iant Et~l'Eternel ouvrit leurs yeux, 

* ua vireni «»'*/> iuitnt au milieu oe 

Samarie, ....... • 

il. Et (Us queje Roi d'l&ael les ait 

*<« , il dit.a< Elifee i Mon pare , £*». 

perai - je, frapperai » je ? 

i v. . r> 



22. Etil-repofuixt .- Tu ne les frappe- 
ras point. Frapperois- tu de ton 6 pee 



Ion 



& de ton arc ceux que tu aurois oris 
prifonniers? Mets fiutit du pain &de 
I'eau devanteux, & qu'ils ntangent & 
boivent, & qu'ils s'en aillent vers leur 
Seignenr. 

23. Et illeur fit grand chire; 8c ila 
manglrent & burent; puis il les laiflk 
aller , 8c ils s'en alllrent vers leur 
Seigneur. Depuis ce terns -U les par- 
tis des Syriens ne revinrent plus au 
pavs d'lfragl. 

24. Mais il arriva apris ces chofes* 
que Ben-hadad Roi de Syrie affembla 
toute fon armle , & il monta , 8c affie- 
gea Samarie. 

25. Et il y eutune grande famine dans 
Samarie, car ils Patulgerent ; - jufques- 
U que la tete d'un ane fe vendoit qua- 
tre vingts pieces .d'argent , & la quatrit- 
me par tie d'un kab de fiente de pi- 
geons cinq pifeej d'argent. 

26. Et il arriva que comme le Roi 
d'Ifrafcl paifoit fur la muraille , une 
femmecria a lui , diCmt : Roi Mon- 
feigneur, dllivre - moi. 

27. Et il ripndit : Puis que PEter- 
nel ne te d61ivre point , comment te 
delivrerois-je ? Serois»ce de Paire ou de 
la cuve ? 

28. H lui dit encore : Qu'as tu ? Et 
elle rcpondit : Cette femme - la m'a dit : 
Donne ton fils , & mangeons-le au- 
iourd'hui^^c domain nous mangerons 
le mien. 

29. Ainfi nous avons bouilli mon fils , 
& nons Pavons mange* ; & le jour fui- 
vant je lui ai dit : Donne ton fils , & 
mangeons » le ; mais elle a cache* fon 

' 30. Et des que le Roi eut entendu 
les paroles de cette £emme»la , il df. 
chira fes vetemens , & alors il paffoit 
fur la muraille; oe que le peuple vit, 
8c voila il svoit un (ac fur Ta chair en 
dedans. 

31. C'eft pourquoi le Roi dit : Que 
Dieu metraite avec la derni6re rigueur, 
fi aujourd'hui la tete d'EUfte fils de 
Scaphat demeure fur lui. 

32. Et Elifee 6tant aifis dans fa mai- 
fon, Sc les.Anciense'tant aflis avec lui* 
le Roi envoya un homme de fa part % 
maisavant que.le mefiager f«t venu a 
lui , Elifee dit aux Aaciens \ Ne voyez^ 
vous pas; que ce fils de meurtrier.a 
envoys ioi pour m'oter la tfete T Pre- 
nez garde des- que le mefiager feraen- 
txi , que vous fermiez la porte , 8c que 
vous Parrilie*. a . la porte ; fon mattra 
ne vient ♦ il. pas incontinent apria 
lui ? 

33. Comme il parloit encore avec 
eux , voici le meijag«r V" 4cjpendit 
vers lui » fc U Roi dit ; Voici , ce ma^l 
vient de PEternel j qu'ai je pitta * at* 
tendre de VEternel ? - 

1 •• .:;; .j . ', . w.. '. -1 . ?:'-**•*• 
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R E F L EX I N S. 
rX8 continue a voir ici les grandes 
^ merveilles que Dieu fit dans le 
Royaume d'lfrael par le moyen d'Eli- 
fte.Le butde ces miracles 6toit de con- 
ferver parm* les Israelites la connoiflan- 
ce du Dieu de leurs plres, & d'entretenir 
la crainte de Dieu dans le coeitr des gens 
de bien qu'il y avoit dans de Royaume-la. 
C'etbitpour la meme raifon qu'iiyasoit 
dans ee terns - la un fi grand nombre de 
difciples des Propbetes , qui font ici 
appends les fib des Prophetes , & qui de- 
meuroient danv le Royaume des dix 
Tribus. Ce fut encore dans les m£» 
mes vues , & pour confondre les Sy- 
riens , qui Itoient idolatres , que Dieu 
fit avertir Joram Roi d'Ifrael des def- 
ieins du Roi de Syrie, par le moyen 
d'Jglife'e , a qui le Seigneur rlvlloit ces 
defteins ; & que meme il livra entre 
les mains du Prophete , & par fon 
moyen entre les mains du Roi d'lfragl, 
les Syriens qui e"toienl venus aflieger la 
ville de Dothan pour la prendre. Dieu 
accorda dans cette occafion une pro* 
teftion miraculeuie a Elifle , en en- 
voyant des armees c£leftes a fon f£- 
cours, &en frappant d'aveuglcment les 
Syriens ; & e'eft la une preuve du foia 
que Dieu a de fes fideles ferviteurs & 
de ceux qui le craignent. Le Pro- 
phete donna aufii alors des marques de 
» moderation .& de fa douceur ; il fe 
contenta de faire fentir la ^fiance de 
Dieu aux Syriens , de les roi 



bnduirc a 
Samarie , & de les livrer au Roi d'lf- 
rael ; mais il ne lui permit pas de leur 
faire aucun mal ; & meme les Syriens 
furent rec.us a Samarie & renvoy^s en- 
fuite avec toute forte d'humanite* & 
d'honnetete\ C'eft ainfiqu'il fauttrai- 
ter tout le monde , & mime nos en- 
tfemis, avec equite* & avec modera- 
tion. On voit dans le reat de Phorri- 
ble famine qu'il y avoit a Samarie , les 
jugemens de Dieu fur cette ville idola* 
tre , & PaccompliiTement des maledic- 
tions que Moyfe avoit autrefois de*non« 
cees aux Ifraelites ; & en particulier, 
de ce qu'il avoit dit , que les mires 
mangeroient leurs enfans lors qu'iis 
ftroient aifiege's. Enfin , c'eft une 
chofe bien remarquable <, que le 
Roi Joram , apres tout ce que Dieu 
avoit fait pour lui , & les miracles d'E- 
Hf£e, dont il avoit 4t& le femoin, ou 
dont il avoit entendu le r$ck , fe de"- 
fiadu fecours de Dieu ■* lors qu'il fevit 
afltegg , & jura meme de faire mourir 
Elifee, attribuant a c« Prophete les mal. 
heurs dont il e*toit lu&nime la caufe ; en 
quoi ce Roi donna des marques de fon 
extreme ingratitude & cm dernier endur- 
eifietitott. Les mechans font ingrats 
dins la grofplritl, & au lieu de s'humilie 
dans flad verfite, ils s^rriterit & fe roidi- .„_ ^ 
fenj avec plus de fierte" , contre ce qui cherent. 
-oevtoit les ramener a leur devoir. 



CHAPITRE VII. , 
La ville de Samarie etant ajfiesee far 
let Syriens , £7 freffee far la f amine 9 
le Prophete Elifee predit aux habitant 
de cette ville une xrande abandonee ; 
£T un Capitaine fi moquant de cette 
fredi&ion 4 le Prophete lui dit x • qu*# 
verroit cette abondance, mass au*il n^en 
profiteroit pas. Les Syriens ejfr oyer far 
un bruit que Dieu leur fast entendre , 
prtnnent la fuite cette mime nuit j £f 
Pune £7* P autre des frediftions <£ Elifee 
furent accomplies, 

A Lors Elifee dit: Ecoutez la parele 
"• de PEternel : Ainfi a dit PEtemel : 
Demain a cette heure ondonnera le fao 
de fine farine pour uh iicle , & les 
deux facs d'or^e pouv un fide , a la 
porte de Samarie. 

2. Mais un Capitaine , fur la main 
duquel le Roi s'apuioit , rlpondit i 
THomme de Dieu, & dit : Quand main- 
tenant l'Eternel feroit des ouvertures 
au ciel, cela arriveroit-il ? Et Elifee 
dit ; Voila , tu le verras de tes yeux # 
mais tu n'en mangeras point 

3. Or ily avoital'entree de la porte 
quaere hommes l^preux , & ils fe dirent 
Pun a Pautre : Pourquoi demeurons- 
nous ici, jufqu'a- ce que nousfoyons 
morts. 

4. Si nous parlons d'entrer dans la 
vile , la famine y eft , & nous mour- 
rons la i & fi nous deraeurons ici, 
nous mourrons aufii. Main tenant done 
venez , & gliffons-nous dans le camp 
des Syriens ; s'ils nous laifient vivre , 
nous vivrons, & s'ils nous font mou- 
rir, nous mourrons. 

5. C'eft pourquoi fur Pentree de la 
nuit ils fe leverent pour entrer au 
camp des Syriens, & ils vinrent jo& 



3u'a Pun des bouts du camp ; & voila> 
n'y avoit peribnne. 

6. Car le Seigneur avoit fait enten* 
dre dans le camp des Syriens un bruit, 
comme de chariots , & de chevaux , & 
d'une granie arm6e ; de forte qu'iis 
s'&oient dit Pun a Pautre : Voila le 
Roi d'Ifrael a paye* les Rois des H6- 
thiens, & les Rois des E&yptiens pour 
venir contre nous. 

7. Et ils s'etoient lev^s , & s'en 
etoient fuis fur Pentree de la nuit i St 
ils avoient laiflfe* leurs tentes, kars 
chevaux . leurs anes, &U camp Com* 
me ii etoit ; & ils s'en Itoieat iuis pout 
fauver leur vie. 

8. Ces lepreux -la done entr^rent 
julqu'a Pun des bouts du camp , . & 
vinrent dans une tente , &■ mangeretrt 
& burent, &prirentde la de J'acgentv 
de.Por,. & des habits:* & s'en alle> 
rent , & let. 'cacherent. Apres iU rew 
tournerent, & entrerent dans une au4 
tre tente , & prirent de Ii auffi desme- 
mes ckojir t deepen ailerent, & les ca* 

" ' , .:'.', ,f 

9. Alors 
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y. Alors ils fe direut Tun a Pautre 
Nous ne faifons pas bieii : ce jour eft 
on jcmr de bonnes nouvelles \ & nous 
dcmeurons dans le filence. Si nous at- 
tendons jufqu'a * c* que le jour foit ve- 
nu , nous porterons la peine de ndtre 
iniquity. C'eft pourquoi main tenant 
veuez , al Ions , & faifons - le favoir a la 
maifon du Roi. 

to. lis vimrent done , & crilrent aux 
portiers de la ville , & le leur firent en- 
tendre , difant : Nous famines entres 
dans le camp des Syriens , & voilA , il 
njy a perfonne , & on n'y entend la voix 
d'awcun uornme ; mah si y a feulement 
des chevaux attaches, & des aues atta- 
ches , & les tentes font comme elles 
Hour*. 

11. Alors les portiers crierent, & le 
fireni entendre a ceuxqui Itoientdans 
la maifoll du Roi. 

12. Et le Roi fe leva de nirit , & dit 
a-fes ferviteuts : Je vous dirai mainte- 
nant ce que les Syriens nous auront 
fait : Ils ont connu que nous fommes 
affames , ils feront fortis du camp pour 
fe cacher aux champs , difant : Quand 
us feront fortis hors de la ville , nous 
ha prendrons vifs , & nous entrerons 
dans la ville. 

- *3«- Mais Tun de ces fetviteurs r£pon- 
dit & dit : Que main ten ant 6n prenne 
cinq des- chevaux qui font demetires 
dt refte dan* la ville; c'eft a peu pres 
tout ct qui eftdemeure' de refte du errand 
noiw^re de chevaux dlfrael ; voila ils 
font comme toute la multitude , qui a 
faeconftim^ei envoyonsles, & toyons 
ee (frc e'ejt. 

14. Ils prirent done demr chariots, 
aveu lturs chevaux s & le Roi les en- 
voya au camp des Syriens , & leur dit : 
Allez* & voyez. ' 

15. Et ils s*en allirent aprds eux juf- 
quau Jourdajn , & voila le chemin etoit 
p*ein Jd&abns Sc des hardes , que les 
Syrians avoient jetties en fe hatant; & 
lesi.aitffiuters retournlrcnt & le rapor- 
terent ImTioL 

16. Alors le peuple fortit , ft pttla 
H*' camp /des Syriens , de force qu'on 
donna, le Xac de fine farine pour un 
fitae, Sc Its ikux i'acs d'orge pour un 
arte* falon i a parole de Ptternel. 

I7« £t le Roi donna la charge de 
gardst la. ports au Capitaine iur la 
main duquel il s'apuioit; '& Je peuple 
retdunu' A Ja pone , de ferte 7 qu'il 
gwunnW :feten ce que PHoinme de 
Dieu avoit dit , quand il parlk au Roi , 
Ww sjue<& jfar etoit defcendu Vers lui. 
^8< Qarllers que PHomme de Dieu 
avoit parle* au Roi dilant: Demain ma 
*?>'<& eette aeure, a la porte de Sama 
t* 6 * unidoaaera les deux iaes d'urge 
pout an fccle ,• & le fac de fine farine 
Pomrua fietei 
^»^*.Ca$lliamvla av©ttr*aondti a 
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PHomme de Dieu, & lui avoit dit i 
Quand maintetiant PEternel feroit des 
ouvertures au ciel , ce que tu dis pouri 
roit - il arriver ? Et t Homme de Dieu 
avoit dit: Voila, tu fe verras de tts 
yeux , mais tu n'en mangeras point; 

20. II lui en arriva done ainli , carle 
peuple P&ouifa k la porte, de forte 
qu'il mourut. 

REFLEXIONS. 
pOur profiter de cette lefture , 11 
L faut y faire ces trois reflexions prin* 
cipales : La prlmilre , que Samarie 
Itant affile & rldutte aux dernilres 
extremity par la famine , Dieu fit pro- 
cure par le Prophete Elifte, que cette 
famine alloit ceflfer , & qu'elie feroit 
fuivie d'une grande abondance. Dieu 
Voulut qu^Elif^e prddit cette dflivrance 
& cette abondance , afin qu'il parftt k 
tout le monde o,u'elles venoient de Dieu, 
& que les habitans de Samarie lui en 
donnaflent toute la gloire. Ce futauf- 
fi la une marque tnen particuliere 'd> 
la bont6 de Dieu & de fon fupport 
envers un peuple engage* dans l'ltlola- 
trie, &un Prince impie & cruel.- La 
feconde reflexion eft , que quo! que cet- 
te prediction fQt fort furprenante , 6t 
contre toute appartnefe, elle s'accom- 
plit dans un jour. Samarie fut dgl& 
vr6e en m&me terns , & de la guerre # 
& de la famine ; & cela par un moyeh 
admirable , & auquel peribnne n*eut jar 
mais penfe* ; Dieu ayant jetted la ter- 
reur dans Parm^e des Syriens , par uh 
bruit qu'il leur «t enteridre ; & ^yant 
voulu que dans ce meme terns des' 1$ 
preux entraftertt dans le camp des etv- 
nemis, & annonqaffent a ceux de Sama* 
rie , que les Syriens avoient leve" le'fie^ 

fe. De la nous devous recueillir , que 
lieu a toujours des moyens promts &; 
furs pour exlcuter fes promefles, queU 
que difficult^ qu'on trouve dans leur! 
execution ; &: qu'ainfi il ne faut jamais 
douter de leiir verity, ni tomberdans 
la defiance ou dans'j*incr6dutit& HE 
Ce qui arriva a ce Capitaine doAV il 
eft fait mention dans, cette hiftoire "2 
eft tres remarquable. II s'etoitmbiguf • 
de la pridiftion d'Klifle , & il avoit 
dit, que quand Dieu feroit des ouver- 
tures au ciel , on ne fauroit voir uhe ft 
grande abondance. Mais fa propre ex- 
p^rience le convainquit de la vtvixi de.s 
promelles ' d'Klife'e , aufli bien que de la 
certitude de les menaces ; & il trouva la 
punition dans la d^iivrance de Samat 
ne. Les profanes & les incr£dulesat« 
taquent la Divinite , par des lentimens 
& par des diicours temer aires & im* 

Sies ; ils rgvoquent en doute ce que 
lieu a re^ele" , parce 'trails y vcien^t! 
des difticuit^s ; mais ils feront con- 
vaincus par leur experience , que Dieu 
eft veritable en. .tout ce qu'il dit ; & 
ctux^ui a^nitont pas voulu creire a"fa 
parole , 
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. 22. Et neanmoins les ilurolens fe re"- me chez les Princes voifins des Ifra£- 
voltlrent de PoblifTance de Juda_juf- lites, & qu'il y avoit dans la Syrie plu- 

fieurs perfonnes jmi avoient un grand 



qu'a-ce jour. Libna fe rlvolta auffi en 
«e tems»la. 

23. Lc refte des a&ions dc Joram ,. 
tout ce , dis-je , qu'il a fait » n't/? - il 

Sas 6crit au livredes Croniques des Rois 
e Juda ? 

24. Joram done s'endormit avec fes 
p^res , avec lefouels il rut enfeveli dans 
fa ville de David , & Achazia fon fils 
tegna en fa place. 

25. La douzilme anne> de Joram fils 
d'Achab Roi d'Ifrafcl , Achazia fils de 
Joram Roi de Juda commenqa a r£gncr. 

26. Achazia itoit age* de vingt-deux 
ans, quand il commenqa aresner, & 
il rtgna un an a Jlrufaiem. Sa mire 
t'appelloit Hatalie , £7* itoit petite fil- 
le de Homri Roi d'lfraSL 

27. II fuivit le train de la maifon 
d'Achab, & fit ce qui eft mauvais de- 
f ant- l'Eternel , comme la maifon d'A- 
Chab ; car il itoit gendre de la maifon 
d'Achab. 

.28. Et il s'en alia avec Joram fils d'A- 
chab ,i la guerre contre Hazael Roi de 
Syrie , & Ramoth de Galaad , & les $y- 
rjens pattirent Joram. 
. .29. EL le Roi Joram s'en retourna 
pour fe faire panfer.a Jizrlbel , des 
plaies que les Syriens lui avoient fai- 
tes a, Rama, quand il combattoit cen- 
tre. Haza£l Roi de Syrie; « Achazia 
fils de Joram Roi de Juda defcendit 
pout voir Joram fils d'Achab a Jizrg- 
iel i parce qu'il itoit malade. 

REFLEXIONS. 
T A prSmilre reflexion qu'il faut 'faire 
. . iur ce chapitre »- tfeft que Dieu a une 
parfaHe connoiffance de l'avenir * que 
1a. Providence conduit toutes chofes , & 
qu'ell* veille fur-tout pour ceux qui le 
craignent. C'eft dequoi nous avons une 
>reuve dans l'avertiifement qu'Elifee 
lonna a la-Sunamite , en lui difant , 
que Dieu alloit envoyer unelougue fa. 
mine fur le Royaume d'IfrajU. On voit 
un autre effet admirable de la Provi« 
dene* , - en ce que cette femme vint re« 
aemauder fes biens au Roi d'Ifrael » 
pricifement dans le terns que Gulha* 
aj , feryiteur d'Elifte , • racontoit -a ce 
fringe comment (km maitre avoit rei- 
fufctti le fils de cette temme-la. L'or- 
are que Joram donna , pour faire ren- 
dreaja Sunamue tons fes Mens , etoit 
gna&e. de juftice ; ..# cela apprend aux 
Rois , aux Juges , & k toutes fortes de 
Perfonnes , a rendre a chacun ce qui 
I$i agpartient. Au refte, les diveries 
circonitances de cetfe hiftoire fervent a 
confirmed la v*rj|6 des miracles qu'E- 
JjMfc avoit faits., v La d-marche de fieo- 
nadad Roi de Syrie ,* qui envoya deman- 
dec au. Prophete. Eliie> sHl releveroit 
q« fa maladle , , marque que ce Prophe. 
to eton jan grands c«ni$£r#ioii , me. 



d< 



tefoea pour le ilieu d'IfraeL tlifee 
predit la mort de Ben-hadad , & reno- 
vation de HazaSl fur le trdne de Syrie : 
Cette prldiftion devoit faire reconnoi- 
tre aux Syriens, aux Ifraelites, & a 
HazaeU lui-meme que l'Eternel 6toit le 
feul vrai Dieu , & que c'ltoit par fa 
volontl que les Rois regnoient , non 
feulement dans le pays d'Ifrael , mais 
auffi dans les autres Royaumes, II faut 
remarquer apres cela , que bien que cet- 
te prldiOion d'Elifle donnatfans dou- 
te occafion a HazaSl de faire mourir 
Ben-hadad fon Roi , par une noire tra- 
hifon, Dieu ne fut jpourtant pas l'au- 
teur de ce crime , & que s*il permit 
que Hazael r£gnat , & qu'il commit, 
tant de cruaut^s , ce fut parce qu'il 
vouloit punir par fon'moyen Ben-hadad, 
qui avoit fait tant de maux aux Ifrafc. 
lites ; auffi bien que les Ifraelites eux- 
mdmes , & en particulier la famille 
d'Achab. Ainfi quand on voit des 6v£- 
nemens de cette nature , & quand il s'e*- 
leve des Princes tyrans & cruels , ou 
des hommes injultes, qui font divers 
maux, il faut penfer que cela n'arrive 
que par la permiffion divine \ 8c Dieu » 
qui fe fert de toutes fortes d'mirrumens 

f»our faire fon oeuvre . emploie fouvent 
es m^chans; enforte qu'en commet- 
tant des plch^s auxquels leur propre 
malice les porte. ils exlcutent , fans 
le {avoir, ocquelquefois meme contre 
leur intention , fes jugemens & les def- 
felns de fa Providence. L'hiftoire fain* 
te remarque que Joram , fils du bon 
Roi Jofaphat, fut un mechant Prince; 
qu'il fut entraine* dans l'idolatrie par 
Hatalie fa femme , qui Itoit fille d'A- 
chab Roi d'Ifrael ; & qu'apres la mort 
de Joram , Achazia fon fils marcha fur 
fes traces. On voit fenfiblement par la » 
que les alliances avec les perfonnes qui 
n'ont pas de la religion & de la ver- 
tu font funeftes aux families , & y 
introduifent Pimpietl. Au refte , Joram* 
& Achazia ne demeurlrent pas impunis. 
Les Idumlens fe rlvoltlrent contre Jo- 
ram; fon regne fut court & tres-mal* 
heureux i il mourut d'une maladie Ion* 
gue & cruelle , & Achazia fon fils p£- 
rit auffi malheureufement , comme tout 
cela eft recite" dans lell. livre des Cro- 
niques, Ch.Opa. & XXII. Ainfi Ton 
voit, tn la perfonne de ces deux Rois ,, 
un exemple bien remarquable des Ju- 
gemens de Dieu fur ceux qui 1' often- 
lent , & en particulier fur les enfans 
qui oMgfaexent de la pieti de leurs an- 
c^tres. 

CHAPITRE IX. 

Ifn Prophete , difcifle d'EUfee , oint 

par Jon ordre Jehu four etre Roi fut 

Jfrael^ ,** U fl*€i do Joram , £T lui, 

of don- 
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ordonne ttexterminer toute lama,ifon\repondit : 11 m'a dit telle & telle cho- 

A*. jtrk/th frhti dt/int -torn/"/***** Pa4 I fl» . Jfc il m'a Ait • Ainfi 9 Hit 1'E+dVZ 



tCiAchab, Jehu itant proclame Roi ,|fe; & il m'a 



dit 



Ainfi a dit l'Eter- 



aflemble des troupes & va a Jizrihel ,| del : Je t'ai -oint pdur Roi fur IfraSI 



0M *7 f»e Joram, £T /<«/* /*tter /*« 
^orpi <£*»/ /e champ de Naboth. Il 

* /> auj/tmourir ^Achazia Roi de Juda , 
gwt" er«* t/«w vtfiter Joram ; il fit jet- 

• ter par les fenetres Jefabel veuve , du 
Roi lAchab , £T elle Jut man gee pdt 
les chiens , comme Elie Vavoit pre dit. 

ALors Elifie le prophete appella im 
d'entre les fils des Prophetes, & 
lui dit : Cein tes reins * & pren cet- 
te phiole d'huile en ta main , & va fen 
& Ramoth de Galaad. 

2. Quand tu y feras entri, regarde 
©u fera J6hu fils de Jofaphat, fils de 
Nimfcj , 8ty entre s 8c l'ayaut fait le- 
ver d'avec les frires , tu le feras entrer 
dans quelque chambre fecretfe. 

3.- Et tu prendras la phiole d'huile', 
tu la verferas fur fatete., &tuluidi* 
fas : Ainfi a dit TEterncl : Je t'ai oint 
pour Roi fur IfraeL ^Apres audi tu ou- 
Vriras la porte , & tu t'eniui'ras , & 
tu ne t'arreteras point. 

4. Ainfi ce ieune homme , qui Shit 
le ferviteur du Prophete Elifee , "s'en 
alia a Ramoth de Galaad. 

5. Et quand \ly entra, voila les Ca- 

{ritaines de l'armie Itoient affls ; & il 
ui dit : Capitaine , j'ai a te parler. Et 
Jihu repondit : A qui parles-tu de nous 
tous ? Et il dit : A toi , Capitaine ? 

6. Alors Jehu fe leva * & entra dans 
la maifon ; & lejeune homme lui Verl'a 
lMiuile fur la tete , & lui dit : Ainfi a 
dit PEternel le Dieu d'Ifrael J Je t'ai 
oint pour Roi fur le peu£le de rEterrfel, 
fur Ilrael. 

7. Et tu frapperas la maifon d'Achab 
ton Seigneur; car je vengeral le fkng 
de mes ferviteurs les Prophetes ♦ & le 
fang de tous les ferviteurs de l'Eter- 
nel , en le redemandant de la main de 
Jifabel. 

8. Et toute la maifon d'Achab pirira. ; 
& je retrancherai a Achab jufqu r a un 
feuf homme , tant ce qui eft ferti , 
mie ce o^ui eft abandorine* en IfraSl. 

• 9. Et je mettrai la maiibn d'Achab 
dans le meitie 6tat que fai mti la mai 
fon de Jeroboam fils de N^bat, &que 
far mis la maifon de Bahafc/a fils d*A- 
hija/' 

- id. Lei chiens mangeront aufll J5fa- 
bd , ' dans le champ: de Jterehel , & il 
Ify aura perfonne qui renlevelifle. En- 
fuite ce Proihete ouVrit la porte'ft s'en- 
fUlt. * 

11. Alors J6hu fortit vers les Offi- 
ciers de fon .Seigneur. Et on lui dit : 
Tout va-t'il bien ? Pourqnoicet *nfen- 
ii eft * il venu vers toi ? Et il Jeur re- 
pondit t Vous connoiffez Phomme', & 
ce qu'U fait dire. 
12: Maisils dirent : Ce n'eft pasce- 



13. lis fe hat^rent done , & pnrenff 
chacun leurs vetemehs s & les mirenf 
fous lui au plus tiaut des. degres , Si 
fonrtitent de la trompette , & dirent s 
Jihu a 6te* feit Roi* . 

14. Ainfi Je'hu fils de Jofaphat , fils 
de rfimfc.i, fit tine conjuration contrt 
Joram. Or Joram avoit fdrtifil Ra- 
moth de Galaad, lui & tout Ifrafcl; 
ci ' " "* " "' "* " de Syrie. 

1 s'en itoit retoinv 
n :r k Jizr^hel del 

p lui avoient faites, 

q ontre Haza^l Roi 

d dit * Si vous 1* 

ti rfonne ne forte ni 

n 3dur aller le rap- 

p . 

nta k cheval * Si 
s' . _ _ . . car Joram itoitr 

iX maladej & Acha^ia Roi de Juda f 
^toit defcendu pour vifiter Joram * 

17. 0r il y aVoft Une fentinelle, fuf 
ifnetouf aJizr6heU qui vit la troupe' 
de J3hu qui venoit ♦ Si elle dit I Je voi* 
une troupe de gens. ^Et Jorani dit? 
Pren un cavalier Sc l'envoie au devant 
d'eux , & qiTil . leur demande \ T 44-iL 
paix? 

18. Et le cavalier s'en alia au de- . 
vant de lui , & dit: Ainfi a dit leRoi i 
Ta-t-rl pai* ? Et Jihu rhondit : Qu'aste 
tu it faire de'paix ? Pafle detriire moij 
Et la fentjneil^ Ce raporta , & dit : 14 
mefiager. eft Veriu juXqu'a eux* & il ne 
revient point/ '"• . 
"19. Et il envpya un autre cavalier* ^ 
qui vint A eux , & dit: Ainfi a dit lef 
Roi: T #>t-il paix? Et Jihu repondit i 
Qu'as-tu a faire de paix ? Pafle derriire 
moi. 

aO.'Etiafentlnelle te raporta, & dit U 
1\ eft venu jufqu'a eux , & il ne revient 
point ; mais la d-marche ejt cortime !a 
dimarche de Jihu fils de Nimfqi \ ear il 
jharche avec furie. • ' * 

21. Alors Joram dit : Attele 5 $t on 
attela fon chariot Ainfi Joram Roi 1 
d'Ifrail fortit avec Achazia Rot de Juw 
da 9 chacun dans fon chariot < 8c ils 
allirent pour reneontrer Jihu , ft Hi 
le trouvirent dans le champ de -Naboth 
Jizr*hilite, . 

22. Et des que Joram eut vu Jimiy 
il dit : lApuries'tu la paix , Jihu ? Et 
Jehu repondit : Qjuelle paix • tandis qutf 
les proflituyons de Jizabel ta mire 8i 
fes enchantemens /front en fi gran* 
nombre? 

. 23. Alors- Joram tourna bride, fk 
s'enfuYt , & dit a Achazia : Achazia « 
nous fommes trahis, ' : 

24. Et J^hu prit un are a pleine main # 
8c frappa Joram entre les ipauies , de 
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Ton com*, & il tomfea {far fes genoux 
dans fon chariot 

25. Ft /ft* dir a Bidkar Con Capi- 
*tainc : Pren-fr , ©* fette-le en ouelque 
endroit du champ de Naboth Jizr^hi- 
lite ; car tu dois te fouvenir que quand 
nous Prions a cheval moi & toi Tun 
aupres del'autre , en fuivant Achab Ton 
pe>e , PEternel prononqa cette menace 
contre lui : 

26. Aufft vraique je vis hierau foir 
le fang de Naboth , & le fang de fes 
fils . dit I'Eternel , auffi vrai le te le 
Xendrai dans ce champ, dit PEternel. 
C'eft pourqnoi maintenant mens-/* # & 
le jette dans ce champ , felon la pa-i 
role de PEternel. ; * 

27. Et Achazia Roi de Juda ayant 
vu cela , s'en gtoit enfui par le che 1 - 
min de la maifon du jardin ; mais J6- 
hu Pavoit pourfuivi , & avoit dit : Frap- 

J>ez-le auffi fur le chariot. Cefutdws 
a montle de Gur * qui eft aupreVde 
Jibteham *, puis il s'enfitit a MlguldV 
do, & mourut-la. 

28. fit fes ferviteurs l'emmenerenfc 
fur un chariot a Jenifalem, &Penfe- 
velirent dans fon flpulcre avec fes p£- 
Tes , dans la vitte de David. 

29. Or Ponzie'me annee de Joram, 
fils d'Achab , Achazia avoit commen- 
ce" a regrier fur Juda. 

30. Et J£hu Vint a Jizre*hel; & Je*- 
fabel Payant efltendu , farda fon vifa- 
ge , Sc orna fa tete , & elle regardoit 
par la fen&tre. 

31. Et comme Je*hu entroit dans la 
porte , elle dit : En a-t-il bien pris a 
Zimri qui tua ,fon Seigneur. 

32. Et il leva la tete vers la fenetre; 
& dit : Qui y a-t-il ici de mes gens ? 
Qui T Ators deux oh trois des Officiers 
le regard*rent: 

33- Et il leur dit: Jettez la 1 'eh "baS. 
Et ils la jetfgrent ; de forte qu'il r£- 
jaillit de foil fang contre la muraille ", 
& contre les chevaux , & il lafbula 
dtux pits, 

34. Et' e*tant <ntreV*l marigea & 
but ; puis il dtt : ' Ajlez voir mafritenahj 
cette maudite femne ,& enfeveliffefc-la i 
car elle */ fille de'Roi. 

35. Us s'eri ailment doric pour. Pen- 
CeveKr ; mais lis n'y trouv£re#t nen 
— - «- -■ - - - lespaunws 

s k hA ra- 
f la parole 
e> par* fon 
ant : Dans 
hiens man* 

sTaber* feta 
tamp , dans 
forte qtf on 
Ik ici Jtfa- 



RE P L E X t CtM $. 
T 'Onftion de Je^hu , que Dieu choifit 
*-» pour *tre Roi d'lfratt , fait voir t 
que c'eft Dieu qui e"leve & qui dltrd- 
he'tes Rois, comme il le trouve a pro- 
pos , pour exgeuter fes jugemens , & 
ptour accomplir les deifeins de fa Pro- 
vidence. Ce que J6hu fit contre la fa- 
mine d' Achab doit, etre regard^ com- 
me Poeuvre de Dieu ; & e'eft ce que 
prouvent les diverfes circonftances de 
cette hiftoire , qui font tres-remarqua- 
bles. J6hu eft ^tattliRoi , fans qu'if S*r 
attendit. Joram, fils d' Achab eittu^& 
jett^ dans la poflefBon que fon plre 
avoit ravi k Naboth. J^hu fe fouvient 
alors , qu'Elie avoit pr^dit que DieU 
jpuniroit les firs d' Achab dans cette m©- 
mepoflefflon. JgfabeL, Cette m6chantt 
Reine qui avoit taut fait de mal , eft 
jettee par les fenetfes de fon palajs , . 
& mangle des chifns. Ainfi touf c* 
que Je Frophk^ EHe avoit prldit k A- 
Uiab & a fa famjile artiva , & Dieu 
fit une fevfre vengeance.de Pimpietf 
de ce Roi , qut^v^it.ihtroduit Pidohfr 
triede Bahal pa^mf les Ifraglites. On 
Voir done pat We litftbite , que lea 
menaces de Dieu .np -font jamais va£» 
nes j que fa irimdlfflbn tombe fbr les 
Princes impies, '« fur. les families on 
Pimpiete* regne. Il feut aufil fe fouvfc- 
nir qu' Achazia Roi 4? Juda', pour avO^ 
unite" les Rois d'li^a^l dans leurs pe- 
ch^s & dans leur idolatrie , & pour 
s^tre uni avec Joram Rqi d'tfrael^ptf- 
rit avec lui , & que Jehu le fit audi 
mourir. Ceux qui fe rend^ht les cdm- 
pagnons & les liriitateur* des m^chans 
eh portent t6t olr tafd la peine. 
' CH AP I T RE **X. 
Lf.Roi Jehu fait memtir foixante £5" 
Jtrstfjls du Roi \Achab\ eJ* flt^/teurs 
^panm <t*Achdzid %>i'de Juda. $nfuu 
U 9 ayant ajfemble Uus f Us Sacrijica* 
teurs de Bahal, hut prete&e d y u?i fa* 
crifice, il les fit tout tuer , £T it abo- 
ut te culte de cette iMe. Cefiendant 
it conferva le culte idolatrt que Jcro* 
boam avdt etabti ,' £J! it atttra far ci 
inoyen ia colore, de Dieu fur lui. Il 
mvurut, attres, avoir' regne vingt huit 
*ns 9 tX foachaz fin Ms luifucceda 9 
qui fut le onzieme Roi d'Ifracl. 
QK Achab avoit foi#ante & dix fils 
>* dansSamarie , & Jehu ecrivit dea 
Lettres & les envoya i Samarie aus 
PrinCipaux de Jizr^hel , aux Anciens , 
8c a ceux qui nourriflbient: Its, enfant 
d'Acbab , leur mandant en ces t'ermes': 

2. Dds que ces Lettres ferbnt parve-r 
nt&s, jufqu'a vous ,. qui avezavec vous 
tes ills de vdtre nlaltre, les chariots, 
les chevaux, la ville forte, & les ar* 
mes ; 

3. Regardez qui eft le plus confide> 
rable & le plus agr^able d'entre Ics fils 
de vOtre maitre , & .mettey- l^fiir le 

Ff -^ trone 
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firfol, & i\s ert fintnt desretraitsj c* 
qui a demeure iufqu'a-ce iour. 

j( »£^Ajnfi H\n extenftioa Banal <fc 

*«#<» d'lfrael. 

: a©« Toiitefoia Jlhn s*. fe detuurna 
point des pechds par lefquel* Jerobo* 
amiJlb de N*bat.a*eit fife p6cher If 
ra*L, /4iw> des v^aux <rer-»qui #4»ffj»i 
a;Bfth-el & a Dan. • t » 
ijo, Et rEternei di* a Jeim : Parce 
que tu as fort bien exlcuti ce qui &oit 
dtoit devaat moi * & que tu as fait a 
la maifon d'Achafe tout xe .que j'avois 
dins raon cceur , tti fifo (eront aflls 
fiir le trdne d'lfiraeX jufqu'a la quatri£ 
me generation. ... 
v&u Mais J6hu nc prj* .point garde 
4 marcher dans Ja left ae J'JSternel le 
Dieu d'lfragl de tout fon cceur > il ne 
feJtounm poMHJdoaiieniitt.par lef- 
qaefc Jeroboam ave&iaitpitoher Ifrael 
. 3*. En ce terru-Aa UEtetnel comtneni 
S*<a retrancher qitefm* partde du Rejou- 
rn* d'Ifrael ; car tfazaeJ battit les If. 
&£Htes dans toutes hurs oouirees \ 

33. Depuis le Jourdain jufqu'an fo- 
UB levant ; favoir tout le pays de Ga- 
tead, des Gadites, des JRuWnites , & 
de.ceux deManafl64 depuis Uaroher, 
qui eft fur le torrent d'Arnpn , jufqu'a 
fetead & Bafqaa. 

34- Le refte des afttons de J6hu v 
tout ce qu'il a fait , & tous fes ex- 
ploits , ne /#»Mls -pas eerits au iivre 
•es Croniques des Juris- d'Jfrae'l ? 
?<£S.. Et J£hu s'enddtmit tivec fes p6- 
tes, & fut enfeveli a^Samarie; & Jo* 
aobaz fon fils regnai en la place. 
v£6«-0r le tems-que J6hu regna/fur 
Ifrael a Samarie fut de vingt-buit ams. 
*• REFLEXIONS. 
£\M voit dan? lamorti des foixante & 
V ^ix fite d'Achab Tentiere mine de 
ktrniatfoo de .ce Prince- . impie , qui a- 
voit^te prldite par. le flropbitr JBlif. Sur 
%Btn il raut remarqmer', que: c'eft ict la 
troifieme familie des Rob d'Ifrael que 
V*a vit s'eteindke entitlement Celle de 
Jeroboam; rut d'abord detruite » ■ enfuite 
•elle de Bahafca $ & aprds ctla celle de . 
Wmpie Achab ; & elles plrirent toutes : 
isaufe de lew idolatrie , par un jufte , 
Htgement de Dieu; : La fkmille des Rois 
de Juda ^rouvai aulB la, vengeance c6- 
ftfte ; cependant:eBe,iubfifta toft jours , 
feioa, que Dieu: 1'aVait. promis. Pour 
» qui eft de- TaOion de J6hu 4 V& fit 
JIM' les Sacrificateurs de Banal , il 
wit oonfiderer : 1^ Qu'il . les fit mourir 
*v«c jufttce , Dieu ayant command^ 
V*Qn puatt de mort tous ceuxquiin- 
WUdroient le culte des faux aieux, 
*I. Que cette action rut bianpable , en- 
**«} que J^hu , pour afleinbler ces Sa- 
J'^teurs, fe iervit d'un -inenfonge , 
&-meme d'un (Uguifemeut criminel, 
ytont qu'il voirtoit rendre un fervice 
wfeuntHBanaU 41 y a dtelleurs.bien 



J*b*J*>k» 4fl 



de l?anpareucf que Jehu.fit mourir lea 
Sacrificateurs de Bahal , de mime qufl 
l*s J&1& ^d^i*vgu&.fu politique , 
qu« pour, Abe> ^ Dieu,. & par zelu 
PQU?.fon r©rvi«e j pais du'H aflfermit 
Oturlar douAtoation •' en,darui^nt,ceuje 

3u| »voM>ut ^ti attaches au Koi Achab. 
k. a Jeiabel £a fenvue. Joais, i:e qui 
fait voir fur tout , qua le zele que Je% 
btfc-temoiffua pour executor la vplont6 
dePteu n'^toitpas fiHcere r c'eft qu*a 
Ceicontento d'dter ndolatrie de BahaU 

JLUi itoit la plus groifi^re , .& qu»iHaiu 
a fubfifter celle des veaux. d'^xr , qua 
le $oi Jeroboam avoititawie dingle 
Royaume des Dix Tribus. Aufll voyons- 
nous, que TEcriture remarque que JeV 
bu ne- naaroha pas dans laloi de Dieu 
6>. tout <fy* cceur i quoi quecepeadaoc 



gg*mens fuft'ila, uiaifon .d' Achab, ~zH* 
voit en Je*hu une image o> ceuxiriont 
le jiele^u'eft pas pur. IU.croieet fa- 
tisfaire< a.leur devoir .. en faiOmt une 
partie de* la. vaJonte' de Dieu , & -en 
renonqan^aux Pjecb^s les phis^ronlersi 
St il? s>n ^glprifientj , comme Je*hu« it 
glorifioit de Ton zele pour Dieu.'Mai* 

SUand on,«e rfiftonce piaaft^out ee.qui 
gplait au.Sexgueur , & N pa»iculie>e« 
ment aux.peches pour lefq.uels on- a le 
plus de penchant , on n'agijt pas yar 
un vrai zele , & Ton ne p&it.ftspca* 
mettre dJI.tr^i aprouv^ jiU . lui. ;;/Aufll 
voit-on que Dieu chatia ce Prince , .pas 
l^HJojfeu; 4u Roi de SjHrie^ ,qar rtm- 
porte (Uvecs ayantages fur lui» &qui 
S'iaiipara. oxnne^^artie de €es Etats. 
^ T CM A^ITRB XL 
Jlprej U piirt tf.iAchazi* %/ fixitmt. Rot ' 
■ 4c JmU ,. Hsthdie fa mift i • 1** etpit 
flkl d?*Achab & Jdeiatrs 4 tfarpa k> 
;g<p4W9%e^ & fit moHriritont its P*if» 
ces du fang nykl de Juda , £7* it ricn 
\4chAp* &*n , faVoir J*4s , fpii.n'ifit 
jtgi ?*s rfun an , & qui fi* nouwri 
. &, ctckc pendant fix - atu-^ Par, les Joint 
At S* Xante * femme d* (band Sacri* 
ficateul ijiboiadah. *A* bout.de ces fix 
ant yl Jdkyadah: fit praclamer Roi U 
dtnng Joasi il fit mourir Hathalie, ,£C 
Hxtetablit.U Religion &U Seryueam 
Diem. ?*:.*.» ^ .._;*.• 

UATHALIE, mere d'Achazia, ayant 
l * vu quo>|bn%ttM^ ^toijt mort, s'ele- 
va,. & sxtermina toute la .sate royaie. 
1: Mais J^ho<o6bah fille du Roi Jo- 
ram » jiccur d'Achazia , prit Joas fi>s 
d'Achazia \ &. le d^roba U'entre les fill 
du Roi , qu'on faifoit mourir , £jr U 
mituvec (h> ndurrice dans ia ohambre 
aux Uts ; &on Je cachajde, devant Ha- 
tha He -, de forte qu'on nc le fit point, 
mourir^.. / ; ; - • ' 

.3. Et il tilt cache* avec fa neurricg 

dans* la 1 Maifon de l'Eternel, Pcfpace 

Ffa de 
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iur le pays. 

. 4. Et la feptiSme anne>, Jehojadah 
envoya & Prit des Centeniets ;des Ca. 
pitaines , & d*s Archers , £ 1#* fit *it 
frer vers 111! dan's k Maifon de PEfer~ 
nelY & traits alliance avee «ix <lc le$ 
*t; jurer dans la Maifon dc PEternel'* & 
leur montra le ills du Roi. • / » - 
5. Enfuite il leur fit ce tttimfhaft de- 
ment , St leur dit : CV/f id ce que vous 
ferez r La troifilme partie d'entre vans 

2ui entrez en femaihe fera la garde de 
I maifon du Hoi; 

1 6. Et la troifilme partie fit a, a la pot* 
te de Sur; &la troifilme partie fera 
a la pOrte qui eft derrilre les Archers* 
ainfi vous ferez la garde pour garde? 
le -.Temple , afin que perfonne. ~wj en- 
fire par force. ' ' '*■ " l 

7. Et les deux bandes d'eritre vdus 
tour qui fortez de femalne feront 1a 
garde, pour harder la maifon deFE- 
f eittel ; aupf es du ROL 

8. Et vous *nvironnfcrez le Roi tout 
autodr , cliacun ay ant fes armes a la 
main , St que celui qui entrera dans les 
tangs foit mis A mort; &f foyez avec 
le Roi, quand il (brtira , ; & quand il 
entrera. » *• 

9- Les Caohaines fiffcitt «©nc tout ce 
que Jlhojauah le Sacrificateur aVoife 
command* ,' & prirent chacun fes gens 
tint ceux qui entreient en fetuame , 

ri ceux qui fortoient de< femaine ; & 
vinrent vers le &unifieateur Jltioja-i 
dan. - -' "- '■ ■ .» ; • ' ; 

io. Et le Sacrificateur donna auxCapi* 
lames des halebardes, & des ooudfers 
qui venoient du Roi David ,£r- qui 
etojent dans la Maifon de l'Eternel. 

- li. Et les Archers s'ltoient ranges 
aupres du Roi tout autoar ,- ayaht ena- 
cun les armes a la main , depute le co- 
te* droit du Temple jufqu'au **t*'8Uu 
efae de Pautel 8t du Temple. ' ' 

- 12. Alors Jehojadah fitamenerie fils 
du Roi , & mit fur lui une Qouronne , 
A le Temoignage , & ifs rtftablirent 
Roi., St frignirent . & rrappant des 
mains ils dirent: Vive le "Roi! -•' 

13. Et Hathalie , entendaut le bruit 
des archers & du peuple , entra vers 
le- peuple , dans la maifon • de l'Eternel 

14- Et elle rejgarda, & voila le Roi 
otcrit pres de la colomne v • > felon >f% 
eoutume desRois, &'les€apitames St 
les trompettes itoitnt pros du Roi , 8c 
tout . le peuple du pays etoit dans la 
joie , & on fonnoit des trompettes. 
AlOrs Hathalie d^chira fes vetemens , 
it cria : Conjuration , conjuration* >< 

I S . Et le Sacrificateur J^hojadah com- 
raairda aux Capitaines , qui avoieht la 
charge dc rarmee, & leur dit: Me- 
nez-la hors desrangs, &que celui qui 
la ftii vra foit mis a roort par l'e'p^e ; car 
le Sacrificateur avoit dit : Qu'on ne la 



temel. 

i &. Ilfr lui firent done place » St elle 
revint par le chemin de Tentrle de» 
chevaux, daM la maifon du Roi, & 
elle fut tu€e4fti - <{ 

i7< Et J6hojadah tfaiu cette allian- 
ce entre- PEteraei , le Roi . & le _peu- 
pie , qu'ils feroient le peuple de l*£tes* 
nelj iltrditk *$ tkidnce entreleRoi 
St le peuple. . j 

18. Alors tout le peuple du pays en*- 
tra dans Umaifon de Bahal, A ils la d*^ 
molircnt v avec^ fesi autels , & ils brift. 
rent entioremeni'fiisl Images ; ils tu&eft* 
auifi Mattam Sacrificateur de Banal* 
devant les- aflteb. Et le Sacrificateur 
ordonna des gardes dans la maifon de 
PEternet u- ; 

19. Et II prit les Ceuteniers , leu Ca* 
pitaines,"les;A»chWs, It tout le j>eu* 
pie du pays^ qutfiienk defcendre le KOi , 
de la ma»fon de PEternel , St ils entr£ 
rent dans 4a maifori du Roi , par le* 
chemin de la porte des Archers, 8c sk 
s'aifit iur le trdne des Rois. 

20. Et tout le peuple du pays fe re- 
jouXt , St Ja ville fut en repos ; quoi 
qu'on eat mis a mort Hathalie par IY-» 
p^e dans la maifon du Roi. 

zi. Joas etoit age* defeptans, quand 
il commenqa< a- regner. 

R E F L£ X I N S. 
fXN voit dans rinftoire du regne d'Han 
v - / thalie, qtii monta fur le trOne par les 
cruaute*s ,-q»e Dieu per met quelquefois 
que les deiTeinsdes iUechans r^iiffiflent j 
.& qu'il s'^Wvedes Ufurpateurs qui s'emi. 
parent des Etats. < Mais on remarque 
auffi dans cette mfcme hiftoire , one DieU 
donne des bornes a leur malice , 6c 
qu'ii dtiivre enfin ceux qui font opprij 
me*s. Joas , fiis du Roi Achazia , ti 
chapa i la cruaute* d'Hathaiie , par uni 
effet particulier de la. providence divi^ 
ne ; & au bout de quetques anne'es Ha- 
thalie re9«t la pumticn de fes crimes » 
8t la Religion, tut retablie dans fa pu4 
irete*. Dieu accorde ime grande grace! 
aux peoples, lors au'il lesdelivre aia^ 
'Q des meohans Princes , 8t qu'Uenf 
e*tablit de bons en leur place. Et com* 
me cette heureuie revolution fut. pro- 
curfeuar les foins du Grand Sacrifice*. 
teur Jfhojadah t qui fitun ade de juC 
tice en d61iwant ie Royaume d'unu 
Reine tftrang^re 8t mechante , & en 
rendant la Couronne a celui qui en e^tok 
legitime hinder j on doit reconnoitre 
par la qu'il eft tres-avantageux pout 
les Etats d'etre conduits par des per* 
fonnes prudentes , & zelies pour la Ao- 
ligion St pour le Men public. 

C HAP IT RE XIX . 

Jo** ftftiime Roi de JutU, ettnt PHHtr 
fur le trone a Page de fyt arts, mar- 
qua du zele four la Religion ^ dans le 
commencement deafen rigne; mate ft* 
tout 
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Elifi*. 



mime (hi zele , peuvent non feulemeot 

fe relacher, mais meme tomber dans 

Itsrtde'rniers 6garemens , lors qu'eHes 

rt* viillent pas fur elles»memes ,. & 

qu'elles $retent Poreille a de mauvais 

c*rifeils , comme fit Joas. C'eftcequi 

arrive fur time aux Princes , qui ayant 

£te Sclaires-de* la connouTance de Dieu j 

8c ayant recude lui des bienfaits figna- 

16s y viehnent a Pabandonner, • 

• C H A P I TR E XIIX 

J»achaz- 9 omieme Res d*Ifrael, fut:hU- 

'latre i a caufi dequoi Dieu fiifcita con- 

. tredui f le Rot de Syrie ; mats ayJtnt 

imflore le fecours du Seigneur ^il fut 

' mi'tore ; attendant il perfeveradans 

■• Pid*l*ttie, £T il mourut en la dix-fip* 

tienie dknee'de fon regne ; laijfant le 

Roy awn e a Joas fon fils , %ui regna fei* 

ie ani.^ Joa* it ant alii voir le Proibe- 

te JZlifee , fui etoit malade , ce Tr+> 

fhete lui pre dit qu*il vainer oit les Sy* 

'-'&*£, mass qu'il ne les dettuiroit pds. 

Elifee mourut en ce tents -la t & un 

- homme mort, ayant Uuchi fit §s , ref 

: fufcita, 

T\k fingt & troifilme anne*e de Joas , 
** fils d'Achazia Roi de Juda , Joachaz 
fils de J6hu comment a regner fur Ifc 
raei ar Samarie ; il regna dix-fept ans. 
"■a. Btil fit ce qui eft mauvais devaot 
PEternel*, car il fuivit les pecheYde 
Jeroboam fik de N6bat, par lefdtiefs rl 
afvoit-fait ptther Ifrael, £Til ne s'en 
tetteF^point: 

! 3- Et la colere de PEternel s'afluma 
itontre Ifraitf, & il les livra entre les 
maws de,Haza21 Roi de Syrie, & entre 
les maim de Ben-hadad fils de Hazael ; 
pendant tout ce tcms-la. 
*4. Mate Joachaz fuptia PEteruel; & 
1'Eternel Pexauqa; car il yit Popprefc 
fion dTJraei; parce que le Roi de Sy- 
rie !es opprimoit. 

5. L*Eternel done, donna un libera- 
jeur a Iiratt, & ils fortirent de- def. 



10. La treate*fe{itieme< amieedejoas 
Roi de Juda v Joas fils 1 de Joachaz coni- 
menca a regner *fur" Ifrael a Samarie, 
& il regna ieize ans.e o ' ; 

11. Il fit.jce qui 'feft 'mauvais devant 
PEternel , & il ne Te. d£tourna d'au- 
cun des p&ft£s4e Jeroboam fils de Nev 
bat ,• par lefquels< il ayoit rait pechee 
Ifrael, mais fry marqha. 

12. Le refte des anions de Joas ,, tout 
ce qu'il fit , & la valeur avec laquei*- 
le il combatttt cdntref Amaiias Roi ^e 
Juda , ces cbofa ne /W-eiles pas Sori- 
tes au livre des Cromques des Rois 4'IC- 
ragl? . •< - 

13. Et Joas s'endormit avec fes pe- 
res , & Jeroboam s'affit fur fon Trtae* 
Et Joas fut enfeveli a Samarie avec les 
Rois d'lfragl* •• - • 

14. Or Elifee vroit€t€ malade d-une 
maladie dont il mourut i & Joas le Ro* 
d'lfragl Itoit defcendu , •& il avoit pl«v 
r^ fur fonvifage , ditanti.Mon P6re* 
mon P^re, chariot d'lfnUU,.& Sk car 
valerie. - 

15. Et Elifee hii *dit : Pren un arc 
& des fleches. Et il prit en la main 
un arc 8c des fleches. . 

1$. Et il dit a* Roi d'Ifrael : Em- 
peigne Pare de ta -mam, Et quand il 
Peut empoigne* ; EliTe*e mk fes main* 
fur les mains du Rpi: * . 

17. Et il dk :r Quvre iafenetre vers 
Portent ; & quand dl Pent ouverte , Ei 
Hf6e lui dit : Tire. Apres qu'il eut ti- 
ri il lui dit: CV/ la fleche de la deli, 
vrance de PEterneli &Ma flechede.la 
dilivrance contre ksSyriens: Tufrap* 
peras done les.Syritns aApkek, juf» 
qu'a les con rum er. f " 

18. II lui: dit encore: Pren des fie* 
ches. Et qaittnd il /t* eut prifes , il 
dit^u Rdi d'Ifra«l: Frappe contre ter- 
re. Et il frappa trois fois , puis il s'a*» 
reta. « 

19. Et PHomme de Dieu s'irrita con* 



fous la puiflance des Syriens; ainfiles'tre lui; & il luf dk: II falloit frapper 
EmatfS B'lfraSI babiterent dans leurs cinq ou fix foii; aJors tu eufles frapv 
tentes comme auparavant. -ii..^j.j..«.^i«ji i «.i 1 ,.. . — ... 

6. Toiilefbis ils -ne fe de^Ojurn^rent 
pdinf des pe'ehe's de la maiforide Je- 
roboam, par )efquels il avott fstk p& 
ehet'Ifrae7' ;* mafs ils y marcherent, 
ftmemelebocafee fubfiftaA Samam; 



pi les Syriens jur^u^a tesde'truire; mais 
maintenant tu ne les battras que trois 

fois. '-•■'.- 

aOi Et EKKe miurut, & on Penfe* 

velit. L'anne'e fiiivante quelques trotn 

pes de Moabites entr^rent dans le paysi 

21. Et il arriva que comme on env 

feveliflbit un homme, void on vttitne 

.. -..—.„„, _ _.» .^., troupe de filddts, de Torte qu'on ietta 

ie3 r & que le RoideSy- cet homme-Ia dans lefepulcre d'Eli- 

LJ 1ts , & les eut rendu "' . - — .^ .a — * ■, — t* n ^ 

poudre qtfour fouje 



- Bien one X>i«* n'eut laiffe du pen- 

Sle a Joacfiar 6ue cinquante. bommes 
e (ffeval , dlx tharidts, & tfix mMU 
fiomfties de pi*" * * - ** — * 

rle les efit ^&i 
mem* comm^ : 
dahsTaite, 



tput 



nt fontite rias Merits au Uvre dfi Cto^ 
nidftes .deS^pfs d'lfragl ? 4 ' '' ^ ' • " 

§. AM' Jo&chaz s'eudbhnft ^ 
P<res, & on PenieveHt h* " 
Joas foii Tfirs regna cb ft 



f^e; cet homme-la <tan« rouU-la ,■ M 

ayanttoucW les ps rjBliKe, revint td 

-— -. , vie, & >1 fe leva fnrfes pies. 

8.-te ttjle fori- aftions-oV Joachtt^ , ai. Or Haza«l Roi deS^rteavolt ops 

ut.ee "yu'il a ait, & fesex^fotts , .prim6 les Ifrafelites pendant touts ik 

vie de Joacha*. M 

; *3. Mais l*E«M«fter eut compaAe* 

r !d»eux , & U Jenr fit grace, & il fere* 

tourna vers euk pour Pamour de PaHiaft* 

ce o»'i7 ovitfaHe avec Abraham , IfluRy 



Digitized by LiOOQ IC 



iV i«H. T _.„J*&&& 



mK, 



MS 



Joas. Eti ft: ^^^^ 

& Jacob ,' & 4 tfe Ui voulut point "ex-JNrby doit auffi Hpis idnviiiBcre , que ,' 
terminer, niles resetter de devant !uf Ditti, qui Aproffiis de reffitfeiter les t 




Hazael les vil!es.<Jtfe fteeaj/ avoftprU 
fes par guerre ajqacbaz fdnpe"fe: Jo- 
as le battit jmr trois fois , & recouvra 
les villes d'Hratt. 



if £ : F 'X'-JL X I NS. 
PE qu'on doit rentarquer dans iTiiftoi, 



iaz, c'#ft qu'il futidpi 
•■"■ ■ - ; & que: 



' re du Rois Joat „ — . .... . 

latre comrne fes predecefleurs . 
fe voyant attaqug par le Roi de £yrie 
il eut recxrars A J)ieti'par fes prieres, 
Dieu le dgfvfa' , ' par un effet de ion 
amour euvers le peuple d'Ifrael, qn'ii 
voyoit opprirrie' ^>ar, les Syriens. Mais 
quoi que ce Prince eut eprouve 1 le fe* 
cours du S^igneuy,, & qu'il fe vit me- 



Heme Roi de Juda'. ItdohnA dt 'abord' 
dps marques de fret* £f de< moderation , ' 
f pJ*t' remporta U Vt&eire fir les 7du~* 
'mebis. Mais it ant devenu idolatre , ♦ 
comjne on It. lit dans , Us { Croifiques , £7* 
ay ant deelare la, gutrre a\J»di Roi a? If . 
t rael 9 il fut battti &,Pr,H par ce Prin~' 
"**,», W f iUa la Vtlte V U Temple de 
lerujalem. Enfin ^mtjtas. fut tu* far 
des ferfbnnes qui conf^irermt eontre Cut , * 
£? cAfariM fon fils lui ficceda. . . II. Qa ■ 
a ici en abiege Phifioirc de Jfr». 
boom fecond , qui fyt te XIII. Roi, 
tPlfrae'l , V qui regna . quarante & , 
qu'il tie vit me- • un an. ,.. i 

rae extrememenr iRoibli , il ne laifla T A*,feconde annee de Joas fils dejoa*, 
pas de perfeyerer dans l'idolatrie. Tel- ^ehtfz Roi d'Ifrael , . Amafias fils de» 
fe eft ordinairement la conduite des me- j^as Roi de Juda commenqa a regner. 
chans: lis s>dreflfeni a Dieu dansler 2. II 6toit age* de vingt-cinq ansi 
maux qui les prefient ; mais apres que quand il commenqa i recner , & il re- 
■**— i„ _ t*«.._^_ 11. ...... j.*:^« a v i n gt-neuf ans a Je*rulali 



Dieu les en a tUlivres , ils n*en devien- 
nent pas meilleurs , & ils font infenfi- 

bles aux' " ^ J - v " ''-ppott, auT- 

fi-bien qi II. On voit 

dans Khi fils de Jpa- 

chaz , qt n pe*re uans 

fes d^reg 'ndantDieu 

lui prom llifte, quHl 

vaincroit t remarqul 

(Ur cela que Joas 1 

feraports ce que Sieu 

eilt' com] :es, fit en 

confiden __ qu'il avpit 

trait6e avec'Jeurs pe'res. Dieu,. qui eft 
bon & nrrftricordieux , en ufe tofijours 
de la fbrte erivers les Hommes , & il 
Jes fupporte long^tems , avant que de 
les abandonner eritr^rement. III. NOus 
avons ici le re'eit cje fa'mort d^EliUe, 
qne Dieu retira ^u; n^nde , apres qu'il, 
p$te, v pen- 



gna vingt-neuf ans a jerulalem. ; fa m6- 
re s'appelloit Je*hohaddan , & elle etoii 
de JeVufalem, ' . 

■$,.. II fit ce qui eft droit devant rE-r 
ternel , non pas'toutefois comnje Da- 
vid fon P&re i iL.fi t comrne Joas fon 
pe>e avoit fait; ' ' , 

1. De forte qu'il n"y eut que les hauts, 
lieux qui ne furent point ot6s ,. lepeu- 
p)j5i facrifioit encore & faifoit des en-r 
cerileinens dans 1es -fiauts^ieux. ; ;, 

j^ Et des que le Royaun^e, ftit affer- 

jkr-entre fes mains , il, fit moiirir fesr 

ferviteurs qui avbient tue .1^, ^pi fott 

P«e. » . „ 

- Mais il ne fit point mouwr leurs 

'ans i felon ce qui eft ecrit au livre» 



« que les f 
Confider6s 
memaire di 
*U be^nedifl 
S'fes aSi 
% d^xeml 

|ir&da5 

W 81 






de ; .la J^oi ,de Moyfe , r oft rEternel 9, 
donn^ pe commandenient; diwht/ On ne 
fejra 1 point mourir les eafans pour let. 

opt Se^ 
f , T , tenom 
nommtt juft 




^i^' Joas. Rot^irraTel «nyo f m di- 
i?e a - Amafias Rof tfe Juda : L^epuie 
aui eft au Liban a eny»j^ -dirg au ^ce- 
Wfk t ia l -cft au Xaban';, Sonne,, ta; fill# . 
fciJur fenime a mon fils :. ma|Sj les b£ 
^*fa\ivages" qUi font au Liban ouj: pafi- 
K •; #-uiit t;oul4 Tip\n?.^ ...... 

•F f 4- ' Contente- 
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CHAPJTRE XV. 

JlfuriM\ nomme autrement Ofiae, neu- 
vieme Roi de Juda, fut tfabord atta- 



o-i r v»»/r-vi 



ft - „ .... _..,„ 

wi« de ce Prince fe voit plus au long 
. dims les Croniques. II. On trouvt dans 

ee chapitre Phifteire de Zacharie , de 

Solium, de Manahem^ de Pekachja , £T 

de Pekach , tout Rots {plfrael. Jen. 

beam,fc- J J < - • 

etant me 

vims en 

Zacharie 

gna fix 1 

fut /teim 

generatik 
. Solium U 

3yant etk 
ix ans , 
fJUgrrU 
Jeptteme 

PeJkach.. r. 

tie du pi )■ 

tie. Ce J u 

fut U 4 §i 

tttfrael. Tom ces Princes furent ido- 
• fares. III. xAfariai Rei de Judo, it Ant 
***** Jotham fen fils , Prince religieux 

tlui Cueceda ; ce fut le dixie'me Rei dt 
Juda % & it regna feize arts. 
A vingt - feptieme annee de Jero- 
boam Roid i Hra*l, Aferias filsd'A- 
mafias Roi de Juda regrtoit. 

2. II etoit age de feize ans, quand 
ll commenqa a regner , & il regna cin- 
quante - deux ans a Jerufalem , fa me\. 
re s'appelloit Jecolia , &* elle etoit de 
Jerusalem. 

3. II fit ce qui eft droit devant l'Eter- 
He! , comme avoit fait Amafias foo 
pe>e. 

4. De forte qu'il n'y eut que les haute 
ueux qui ne furent point 6tes; lepeu- 
ple facrifioit encore & faifoit des encen- 
femens fur lesuauts lieux. 

5. Mais l'Eternel frapa le Roi , & il 
fut fcpreux jufqu'au jour qu'il mourut i 
& il demeura dans une maifon ecar- 
tee; & Jothara fils du Roi avoit Tin- 
tendance du Palais , & jugeoit le peu- 
pie dupays. 

6. Le refte des a&ions d'Afarias, tout 
«e , dis je , qu'il a feit , n'eft il pas 
icnt au livre des Croniques des Rois 
de Juda ? 



Jeroboam , fits de Nebat , par lefquels 
il avoit fait p^cher Ifratt. 

10. Or Sqallum fils de Jabis fit une 
conspiration contre lui , & le frappa 
en la preTence du peuple , & le tua, & 
il regna en fa place. 

1 1 ; Quant au refte des a&ions de Za- 
charie, voila elles font ecrites an li- 
vre des Croniques des Rois d'Ifragl. 

12. Ce/? 1A la parole que l'Eternel 
avoit prononcee a jehu , en lui difent : 
Tes fils feront aflls fur le trdne d'lf- 
ra«l jufqu'a la quatrieme generation ; 
& il en fut ainfi. 

13' Solium ills de Jabis commenca 
a regner la trente-neuvi^me annle de 
Hozias Roi de Juda , & il ne regna 
que l'efpace d*un mois entier dans Sa- 
marie. 

14* Car M^nabem fils de Gadi, qui 
ri etoit de Tirtfa, monta , & il entra dans 
c- Samarie , & il frappa Sqallum fils de Ja- 
tr.bes a Samarie, &le tua, & il regna 

fa place. 

i^. Le refte des anions de Sqallum, 
& la confpiratiou qu'il fit , voila ces 
chofes/00* e*crites au livre des Croni- 
ques des Rois d^Ifra^l. 

16. Et M^nahem battit Tiphfah, & 



de Juda? 

7. £t Afarias s*endormit avec fes pe- 
tes, & il tut enfeveli dans la villedcr 
David ,. de Jotham fon fils rdgn4 en fa 
place. , 

.8. La trente-huHieme annee d'AIa- 
».Rm.d filsdije- 

joboam cc fur IfraM 

» Samarie 101s. 

TRlirnel^ Uteres; 



tous ceux qui y etoitnt & dans £a con- 
tree , depots Tirtfa , parce qu'elle ne 
lui avoit pas ouvert les fortes , 8c il 
les tua , & fendit toutes les femmes 
groifes qui y etoieut. 

17* La trente-neuvieme annie d* Afa- 
rias Roi de Juda , Minahem fils de 
Gadi commenqa a legner fur Ifraei, 
£7* il regna dix ans a Samarie. 

18. Et il fit ce qui eft mauyais dew 
vant l'Eternel ; il ne fe detourna point 
des peches de Jeroboam fils de N£- 
bat , par lefquels il avoit fait pecher 
Ifrael pendant toute fa vie. 

19. Ators Pul, Roi des AfTyriens , 
vint cOntre le pays ; & M&iahem don- 
na mille talens d'argent a Pul , afin 
quMl lui aidita affermirfon Royaume 
entre fes mains. 

20. Et Menajiem tira cet argent d'lf- 
raifl, de tous ceux qtiietoientpuiftans 
en biens, pour le donner auRoi des 
Aflyriens; de chacun cinquante iicles 
d'argent ; ainfi le Roi des Aflyriens 
s'en retourna, & ne s'arreta point dans 
le pays. 

ai. Le refte des anions de Menahem. 

tout ce , dis |e , qu'il a fait , n'eft il 

pas eprit au livre des Croniques des 
0*« d'liraei?. . ' ' 

22. Et Menahem s'endormit avec fts 

peres , & peiuchja fon fils rexna enra 

place. 
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R Q IS- . Jethm* ^tcbaz/ 

RE FLtXld N'S. ' . 
Q# remarque dans.. 1'hiftoire* dji J^Ai 
^ Alarias , qui de irieme que quelqoes- 
uns de fes pr6d*cefleurs , commenca 
bien, mais jm nc perfSvera pas, '& 
qui finit fa v.ie itant fl^ueftrei pe qui 
arrive a ceux qui out demons jfenti- 
mens , mais, qui fe relachent ; X qui 
s'&artent de leur devoir.. Ce q\ril 
y a a obferver fur le r£gne de ZacKa- 
rie , de Sallum « de Manahem , de 
Pe'kachja , & de Pe"kah , Rois d'flraSl , 
c'eft : I. Que Ton voit dans tons', ces. 
Princes une obftination infurmoniable a 
conferver l'idolatrie , malgre' les ch$ti- 
mens dont Dieu les vifitoit, & quoi 
qu'ils duflent reconnoitre que la pro- 
tection de Dieu fe retiroit de deflus 
eux. II. Que ces Rois furent tous mal- 
heureux, & qu'ils plrirent prefoue rbus 
miflrablement ', s'ltant tu£s lesuns les 
autres. III. Que Dieu commentja alors 
de livrer le Royaume d'lfrael a\leuxs 
enneniis ,' & meme qu'urie partic des 
IfraSlites furent tranfrortes en Aflyrie ; 
ce qui marqiioit bien cfairemeiit • ftUe 
ce Royaume tendoit a fa fin.' II n*y a 

Soint de figne plus certain'des jugemens 
e Dieu , que Tors que ni fesfteaux;; m 
fon fupport ne peuvent ramenef les Horn- 
mes a letfr devoir , & lors $u*t}s ont des 
Condufteurs afeandonnls a l'lrrlligioa 
& "a Pimpieti. L'hiftofre /ainte l"ai| 
une r^ftexiofr £articulie"re fur <fc tfcorc 
du Roi Zaeharie ; c'eft que la familUf 
de Jlftii- finit en iui ♦ conrbrmlment a 
ce que Dieu avoit flit au Rpi- Je*hu . 
que fes fils ieroient aflis furle'tront 
d'Ifrad ; juiqiPa la quatriSme %6ti€r*i 
tion. C'eft ici laquatrieme faraiHedei 
Rcis d v IfraSl , que nous avons vu perir 

Sar l'idolatrie. Celle de Jeroboam fot 
6truite. la premiere i apres cela cell* 
de BahaDjaj enfurte'' celle d'Achab ; 8c 
ehfin celle de J6hu. Mais cependan# 
la famille des Rois de Juda , a laqueif 
le les proniefles de Dieu Itoient. attai 
ch£es , fu'bfiftoit toujours. Elle conti- 
nua en Jotbani, oui imita Ozias fon 
p2re, dans ce juMI avoit eu de bOn; 
mais qui ne' 4' imita pas dans fes fan- 
tes.' »«--'.■ 

CHAPITRE XVI. • 
sAchaz* * ohzieme Roi de Jmda , Prince 
impie. £7* idolatrc , eft attaque far Ik 
Rotste Syrie £T Slfraet, £T f/4/J>*^ 
la a fon fecouts Tiglatpilefer R*t d* 
JHforiths x fai Ptit Ddmds t ckpiUU 
dm. Royaume de «fr«> , & *n fit' meurfr 
U Rati 'cJchaz fait bdtir nn^amiet ante 
idqles que les Syriens adtroient ijltfa- 
ce'cetlbitil dam le Temfyde JemC* 

regnefeizt r M ■? titijfk U 

Royaume "a Ed 
I A^dix-Teptfti^ ffc*clt.'fi,ls 

Roi- dt luda ' ct ^ier. ■ 

2. Achax 
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des p£ches de Je'roboam fi)S de Ne"- 
bat ? par lefquejs U avoit fait.p^cher 

as. fet P6kach fils de R^malja fon 
Capitaine fit une confpiraddn contre 
lui., 8c le frappa a Samarie , au Palais 
Royal , avec Argob & Arjl , ayant avec 
lui ciuquante hommes d v es defcendans 
iks Gaiaadites. Ainfi il le tua, & il 
regna en' fa place. 

26. te nefte des afkions de Pekachja, 
tout ce quMl a fait , voila il eft ecrit au 
tivre des Croniques des Rois d'lfrael. 
. 27. La cinquante - deuxilrae anne*e 
d'Afarias Roi de Juda , ^e*kach fils de 
Retnalja commenqa ^^rigner fur Ifra- 
bl a Samarie, £? il regna vin^t ans. 

28. £t il fit ce qui eft mauvais devant 
1'Eternel i & il ne fe de*tourna point 
des pe*che*s de Je'roboam tUs de N^- 
bat , par lefquels il avoit fait pdcher 

xfiaei: 

29. Du tenis de Pdkach Roi d'IfraHl, 
Tiglathpilefer , Roi des Afi'yriens, vint 
& prit Hijon , & Abel-bethmahaca , & 
Janoah , & Ke*d£s , & Hat for , & Ga- 
laad , 8c la Galilge , mfime tour le pays 
de N^plnhali , & il en tranfporta le peu- 
ple eH Affyrie. 

.36. Et Hofee fils (TEla fit une conf- 
piration contre P6kach fils de R6mal- 
ja ; il le frappa , le tua , & r^gna en fa 
place , la vingtieme annfie de Jotham 
tils de Hozias. 

.31- Le refte des afticms dePe*kach, 
tout ce, dis je, qU'il a fait, voili il 
eft ecrit au livre des Croniques des Rois 
4'Ifrael. 

, 32. La feconde annle de Pekach fils 
de R^malja Roi d'lfraSl , t Jotham fils 
de Hozias Roi de Juda commenc.a 4 
rSgner: ' 

J3, II e*toit kg6 de vingt - cinq ans 
4uand il commenqa a regner, &ilr^- 
tha feize ans a je'rufalem : Sa mere 
sjapelloit J^rufija , £T elle etoit fille de 
Tfadok:" ••■".■. 

34- II fit ce qui eft droit devant l'E- 
ternel , & il fit comme Ilozias Ion pe- 
rje avoit fait. 

. JS. De forte quMl n'y eut que les 
hauts lieux qui ne fufflent point 6te*s; 
le .peuple facrifioit encore , & il rai- 
foit das encenfemens dans ies hauts 
lieux, Ce fut lui qui bati^la plus hau- 
te de la maifoh.de' l'Eternel. 
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■ ft. AcHaz#fr*tag6 de fingt ans qnand 
il<coaimenea aregner, & ilregnafei- 
ze ansa .Terufateiri^.*& «il no fit;point 
ce qui eft droit dcvant T'Eternel fon 
Dieuv comne David Ampere. •» 

» i\ Mais . il ' fuivit' .le- train des Rois 
d'Ifrael ; & memevil At paffen fon fils 
par !e feu, Teton les abomidatfonsde~s 
nations que 1'Eternel tavoit chaftees de 

devant les enfansd'Ifrattt. 

4. II- facrifioit auffi & il fatfait des 
encenfemeas damMes* hams * lieux •, 
for les cdtaux, St fans tout arbre 
ferallu; i ' - - • i 1 

* *. Mors Retfin Roi de SyrhN & Pf 
kach fils de Remal ja Rot d'Ifrael. mon- 
te*reut eontre Je>ufalem pour combat- 
tre, >& its a(Ti6^rent Achaz; mais ils 
n'en prirent point venir axbout par les 
armes. 

6. En ce terns - la Retfin Roi de Sy- 
rie -remit Elath en 4* puif&nce des Sy- 
rians > -car il depoiieda' d'Elath ceux de 
Juda, * les Syriens vinreat-a Elath, 
& ilsy ant demeure' jufqu'al ce jour. 

'7. Or Achaz. avoit. envo$e* desdlpu- 
t*V a Tiglath - pileTer Roi des Affyriens 
pour lui dire : Je fuid.to* ferviteur & 
ton fifc;.inontc & 4^l*v»c moi' de la 
main des Syriens, & de la main du 
Roi d'Ifrael qui s'^1 event- eontre moi. 

■ 8.'iEt Achaz avoit pris l'argent & Tor 
fui s^toit trouv£ dans la* maifon de 
F'Eleroel, & dans les treTors de la/mai- 
fon Royale , & il 1'avoit envoye" en 
Aon an Roi d'Affyrie.. 

. 9. Et le Roi d'Afiyrie fit ce qu'fl 
fouhaitoit, & moot* a Dam as * & la 
frit, & en tranfporta'le people a Kir, 
« il fit mourir Retfin. 
'io. Ak»rs le Roi Achaz s'eiralla au 
devant de Tiglath - pileTer Roi d'Affy- 
ne a Damas , & le Roi AcnazJ ayant 
Jft' i'antel . qui itoit a Damas, envoya 
a Urie. le. Sacrificateur le defiein & 
Je ' modele de cet autel , felon toute fa 
figure. • ;>■•■ 

u, EtUrie le Sacrificateur b&tit un 
ante! , fuivant tout ce que le Roi Achaz 
gvwt tnand* de Damas ;. Urie le Sacri- 



maadement a U«e le Sacrificateur , 
ttifant : Fai fumer l'holocaufte du matin, 
8c l'oblation du foir, l'holocaufte du Roi, 
8c fon gateau , l'holocaufte de tout Je 
peuple du pays , leurs gateaux & leurs 
afperfions fur le grand autel , & repans 
tout le fang des holocauftes , maisrau- 
tel d'airain fera pour moi , afiit d'y 
confulter \e Seigneur. 

16.- £t Urie le Sacrificateur fit tout 
ce que le Roi Achaz lui avoit com- 
mandl. 

17. Le Roi Achaz retrancba auffi les 
foutiens qui etoient autour des fou- 
baifemens, & il Ota les cuviersdedef- 
fus; & il fit dter la mer de defius les 
boeufs d'airain qui etoient deffous, & 
il lamiefur un pave* depierre. 

18. II ota ajjifi de la Mai Ion del'E* 
ternel le convert du Sabbat, qu'on avoit 
bad au Temple-, & Tentrle du Roi qui* 
itoit en dehors , a caufe du Roi des Af- 
fyriens. . i 

19. Le refte des aftions qu* Achaz ai 
faites, vCefi il pas ecrit au livie des: 
Croniques des. Rois de Juda? 

20. Puis Achaz s'endormit avec fes 
plres i & fut enfeveli avec eux dans la 
ville de David ♦ & Ez6chias fon .fils; 
regnaenia place. 

REFLEXIONS. 
ACHAZ fut le plus mechant Roi qu'fy 
** y eftt eu jufqu'a lui dans le Royau- 
me de Juda. If fervit les faux dieuxy 
& il imita metrie la coutume des ido«' 
latres , • -qui faifoient paffer leurs en- 
r *ris par le.feu , a Thonneur des ido- 
es. Au Heu de s'humilier devant Dieu^ 
fuivant les exhortations du proph,etft 
Efai'e^ qui .lui promettoit que Dieule 
delivreroit des. Rois de Syrie & d'I£» 
rael ,.,il porta l'lmpiete* jufqu'a faire un 
autel fur le module de celui que les Sy- 
riens avoicnt ^Damas, & amettrecet 
autel dans le Temple. Ltiifteire de ; 
ce Prince fait voir dequoi font capa- 
bles ceux qui fe livrent a leurs paff 
fions & a rendurciffement de leuc coeur^ 
On> doit auffi faire reflexion fur la con- 
duce du Sacrificateur Urie , qui , au. 



ficateur let. fit airtfi, eu attendant que lieude s%ppb(er au defTeiu criminel 

teRoi futrevenu •'- H *- • •' " • - -*— -~ 

( L2. Et ^[uaad 
nu de. Damas, ^ 
w »*en iprocha , 
tei;.(. ; ,. . 

i'H. Etil fit.fi 
TOnTaqrifiofc, & 
* r^pandtt. le Ca 
profperit^s fur i 
C 1 *' ; Et'pdur < 
g«uaio .irai4»ff 
*? *ranf^orta de, 
iprte qu'il ne fui 
f'la/maifoadel 
•J cote" deujeeta 
trio*. . i ... 

"' H. fitle Soi 
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contre le Roi d'vdjjyrie .dont H eto.it 
tributaire , ce Prince affiisea &* prit 
Samarie* & tranfporta Tes tfraAites 
en lAjfyrie & e» x drautres Heux. Quel* 
ques Annies apres ^ le Roi des Jiffy- 
riens s ayant envoy* d*s gem pour haki- 
ter a Samarie & a* pays e?Ifrael % il 
arrwa que parce quHls ne Jervoient 
fas le Seigneur , its etoient devtrettar 
des lions. CeU oblige* ce Rot de leur 
tnvoyer un SacrificaUur Ifr oolite , qui 
leur enfeignat a fervir Dieu I mais ces 
teupUs melerent leurs fuperftitions £T 
le fervice de leurs idoles avec to for- 
vice du Seigneur; & cefut la Vongi- 
ne des Samaritains. 

LA douzieme annle d'Achaz Roi de 
Juda , HofSe fils d'Efo commence 
A regner a Samarie furjfrafl , £T U 
regno, neuf ans. 

a. Et il fit ce qui eft mauvais devant 
rEternel , non pas toutefois comme 
ks Rois d'lfragl qui avoient tti avant 
Itti. 

3. Scalmane>fer Roi des Aifyriens 
monta contre lni , & Hofte lui fut 
aflujetti , & il lui envoyoit an tri- 
but. 

4. Mais le Roi des AflVriens de*oou< 
yrit une confplrarion qd'Hbtte faifoit: 
parce qu'H avoit envoys des D4put*s 
vers So , Roi d'Egypte , & qu'ii n'en- 
voyoit plus le tribut tous les ant an 
Roi d'Aflyrie; & le Roi des Aflyrieu 
I'enferma & le lia dans une prifon. 

5. Le Roi des Afiyriens monta* done 

Sir tout le pays , & il monta a Sama. 
e, & Paflfiejea pendant trois ans. 

6. La troiuetae annle d*Hofee, le 
Roi des AfTyriens prit Samarie , & il 
tranfporta Us 'Ifraglites en Affyrie , & 
les fit habiter a Halab , & dans Hahor 
for le fleuve de Gozan , & dans les 
villes des Medes. 

7< Car il Itoit arrive que les en fans 
d'lfratl avoient pe*ch£ contre PEternel 
leur' Dieu qui les avoit fait mooter 
hors du pays d'Egypte* & quails avoient 
t6vir6> erautres dienx * ■ 
1 8. 'fit qu'ils avoient fuivi les obutu- 
noes rivs nations qde 1'Eterael avoit 
eftafi&er de devant les tnfans d'lfraei , 
St des Rois d'Urafl qoi les avoient eta- 
tottes, •> ... 

' 9. Et les enfims d'IfraeU avoient ca- 
che* Its chafes qu'Ut faijaient , qui n*e- 
toient point dvoites devant 1'Eternel 
Itur Dieu { & ils s'toient bad des haute 
Heux par> toute* leurs villes- , depuis 
la tout des gardes » Jnfqu'awt villes 
fortes. 

io. 'Et ils s'&ofent flreiB ides fta. 
togs , & ils avoient plant* 4e& bocaxes, 
fur touts* les haates doWac* St (bus 
tout atbra feuillu. .... 

ii. Et ils avoient fiut la dea en- 
cenfemens dans tooa les hanet Ueux , 



a rimitation des Iaations queTEternel 
avoit chafftes de devant eua ; Jk ils 
avoient fait de mechaittes alHons, four 
irriter TEternel; i 

12. Et ils avoient iervi les dieux isn 
fames , defquels. l*Eternel leur avoit 
dit : vous ne aerez point cela.: 

13. Et I'Eeernel avoit Comm6 IfraH 
& Juda par tous les Prophetes , -£T par 
tous les Voyaas , leur ditant : Detour- 
nez yous fle toctes vos meohanses 
voies ;- convettiiTez vous & gardez met 
commajidemnrs , & mes ftatuts, feloii 
toute la Loi que j'ai command^© d 
vos pltes , tc que le vous ai envoy^e 
par mes ferviteurs les Prophetes. i 

14* Mais ils n^cout^rent point , 8c 
ils roidirent leur con, comme leurs 
pe>es avoten* roidi Jeur cou, lefquels 
n'avoient point crfk a PEternel leur 
Dieu. • • •• 

15. Et ils mlprife'rent fes ftatuts « 
& Palliance quNl avoit trait^e avec leurs 
plres, & fes teraoignages , par lef* 
quels il les avoit Commas; & ils mar* 
ch^rent apres la .vanitl , ils turent ant 
fi vains, ils imit^rent les nations qui 
etoient autour d'Cux , bien .que l'Eter* 
nel eOt d^fendu de faire comme el* 
les. 

16. Et ayant abandonne* tous les com-, 
mandemens de l'Eternel leur Dieu, ils fe 
firent des images de fonte, f avoir deux 
veanx, ils fe firent auffi des b6cages» 
Us fe profteraertfnt devant toute Par* 
m6e des cieux , ft ils fervirent Ba- 
hal. 

I7i Us firent auffi patter leurs fils ft 
leurs filles par le feu , ils s'adorinlrent 
aux divinations & aux enchantemens t 
& ils fe vendirent pour faire ce qui 
deplait a nSttrnel , afinde Pirriter. 

18. Et rEternel s'irriu contre Kragl # 
9c il les rejetta 4 & il ne demteura rien 
de refte que la feule. Tribu de Juda. 

19. Juda diimene garda t>oint les 
commandemens de rEternel ion Dieu; 
mais ils marcherent dans les ordonnan- 
ces qu'Ifrael avoit ^tablies. 

ao. Ceft. pourquoi PEternel rejetta 
toute la race dTfraei , & il les afflW 
gea , & les lhra entre les mains' da 
cenx qmlespilloieat, jufqu*a • it qu*il 
le * - ' " * 
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a %i Jufqu'A - ce que PEtenel les re* 
jetta de .devant hii, felon qutfl en avoit 
parl^ par tous fes ferviteurs les Propke> « 
tes « * Itrall fat ttanfporte de defins fa 
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terre en Afltyrk , «« tf ^ dememre juf- 
qn'a ce jour. 

•- 34. £t It Roi 4m Aflyriens fit venir 
ges gens de Babel < de deversCuth, de 

iva; de Hemath, & de Stpharva- 

im^ ft ilies fit habiter dans les vil- 
_ts de' Samarie, en ki place des enfans 
(Hfraei ; & ils pofflEdlrent Samarie, & 
habitarent dans fes lilies. 

25. Or il arriva qa'au commence- 
meat qu'ils hobite>cnt-la, ils-ne fer- 
voient pas l'Eternel , ft l'Eternel 
envoya eontr'eux des lions qui ks 
Saoient, 

, 2tf. Et on dit an Roi desAflyriens: 
fees nations que tu as tranfportees ft 
frit habiter dans les villes de Samarie 
ae Invent pas la manjlre de ttrvir le 
XHeo dn pays; c'eft pourquoi il aen- 
ve-ye" des lions ; ft voila * ki lions les 
tnent ; parse qu'ils tie favent pas la 
ma n ier e de fervir le Diets do pays. 

*7, Alors le Roi dei AflVriens fit ce 
command ement ft dit: Faites aller la 
qudqvVun de ces Saesificaieurs que vous 
avez amends caprifs , ft-qu'on aille, 
ft qu'on demeure - la , <& qu'il enfei- 
fne la manilre dt fervir le picu du 
pays. 

a8. Ainfi tin des Sacrificateurs qu'on 
tvoit tranfportes. de Samarie vint ft 
ftabita k Bethel , ft il leur enfeignoit 
comment ils dcvoieht • fervir l'Eter< 
nel.- .... 

. i*. Mais chaque nation fit fes dieux, 
ft ils les mirent dans las maifons des 
hauts lienx que les Samaritainfavoient 
fiuts; chaque nation les nait dans fes 
villes ou ils habitoient. 

30. Car les gens de Babel firent Sue* 
coth-benoth ; & les. gens de Cuth firent 
ttergal ; ft les gens de Hamath firent 

31. Et les Havtens firent Nibchaz ft 
Tartac; mais ceux de Sepharvajim 
tnrujoient au feu leUrs enfans a Adram- 
mefec ft HanammtJec , eat ***'«»* les 
dieux de Sepharvajim. 

. 32* Toutefois ils fervoient l'Eternel, 
&ils^tablirent pour Sacrificateurs des 
hauts.Heox les detniers juris. d'entr*eux, 

£i leurfaifoient Ufci*ti* dans les mai- 
ns des hauts lieux. 

33. Uinft ils fervoient l'Eternel, ft 
an nieme terns ils ' fervoient leurs dieux, 
a la mantere des nations du milieu 
defquelles ils avoient et* tranfpo* 

34* Ha Advent jufgues 4 ce jour 
leurs premieres coutumes* Us ne fer- 
vent pas l'Eternel , & neanmoine ils 
ne font ni felon lenrs orctonnances, ni 
felon la Loi£T le commandement que 
rEternel Dien avait donne* aux en- 
was de Jacob , kquel il aonuna Ik 
tatt* 

35. Avec lefqucla I'Sternel avoittrai 



donn6 ce commandement , en /«i> di« 
fant: Vous nerlvfrerez point d'aatret 
dieux ; vous ne vous profternerex point 
devant eux ; vous ne les fervtrex pointy 
ft vous ne l£ur facrifierex point. •* 

36. Mais vousre>e>erexl*Eternei<a?iji 
vous a fait monter hors du- pays d*E- 
gypte, avec une grande force, ft avec 
un bras tonou ; ft vous vous profterv 
nerex devant ^ui , & vous hii ikctifie- 
rex. • ■■ 

37. Vans prendrex garde a faire 
tons les jours dc votre vu les ftatnts; 
les ordonnances , la loi, & les coitt- 
mandeiftens qa^il vous a eetits % 9t 
vous ne r^ve*retez point d'autrea 
dieux. * " r 

38. Voaa rouWierez done pas Pat* 
liance que. i'ai trait^e avec • vous , ft 
vous nt <r^v^rereY pas d'aatres dieux ; 

39. Mais voujf re*v6rerez rEternw 
vfttre Dieu* 6c ilvous delivrara dala 
main de vos ennemis. > 

ao. Mais ils n^cout^rent point , 4c 41s 
agirent felon leurs premieres cofltu- 
mes. 

41. Ainfi ces nations - la r£v^roient 
l'Eternel ,- & fervoient en mama terns 
leurs images ; leurs enfans auffl, & 
les enfans de. leurs enfiina font jnf- 
qu'a ee jour comma leurs p^res ont 



REFLEXIONS. ... 

L'Evenement qui eft reate* dansce 
cbapitre, eft Tun des plus semarl 
quableadu vieux Teftament : C^eftren- 
tiare mine du Royaume dltratl ,s«j^ 
oell6 autrement le Royaume deaidcg 
Tribus^ qui prit fin deux csmk cin- 

2uante aas apr^s oa'il eut £t£ fepart 
u Royaume de Juda. L'Ecriture masv 
que expreife'ment la caule de eetta 
ruine. Ce tut non feulement la cottfc 
irxtion dHofte Roi dlfraifl contre le 
loi d > AfiVrie ; mais principaiemcntPinA 
gratitude , l'idolatrie , & les autrespe^ 
ones des IfraSHtes s & fur tout Jteur 
endurciflement infurmontabla i St if 
nsepris quails avoient fait pendant lona> 
terns de la patience deDieui defispav 
rok, ft des rcmontrances ft das tnt* 
naeea de fes Propbetes. Cat exent 
pie doit apprendre a tous ks horn* 
mas , queYobftination dans la pech< t 
ft le mepris de la parole de Dient 
i'engaaent enfin a exacuter &s mesou 
ces ; ft que l'alliance mame qua Dieu 
a traiUe avecunpeuple.n'cmpechepae 
qu'il ne le punifie avec la derniara U* 
yititi 9 quand ce peuple pcrttve'ra a 
roffenkr^ 11 iaut apras ctan reconnoi- 
tre Ufagdfe de Dieu, dans cette def* 
trudion ft dans cette diiperfion dea 
lixaefites. 11 las chafla ainfi de leur 
pays, afin. de fiure connoitre, que 1'al* 
liaace divine ne ieroit pas.toujours at* 
tachae A leur nation; ft afin derepan* 



t€ une alliance >M aacquala il avoit dra par leur moyen quelquea rayons 
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4e. & coonpiflance pafnjii les, patens, 
&. de les . preparer ,a, reqev/>ir un 
jpu* T-fivangile. D«eu. eqyjova* des 
Jjons contre les habitant qm . qfoftiem 
venus demeurer dans le paysd;/fraei , 
jpour. leur» feire femur ia. puiilance* &. 
les > engager ale reverer;. & pqnr, em- 
lecher que fa connoiflkiice^ie fukefta- 
x4« d& cej>aya-la; Eufin .,. ce qui eft 
j&appor,t6 Aci du culte de? Samaritains, 
qui faifoient profeffionde fervirDieu, 
A qui: lejvftknt en nieote *«eras leurs 
images, nous enfeigue 4wo : >Difiu veut 
fctre.fervi purement & fans tqllange.de 
fuperftitiop ou .4'byppcr&e ( ; & qu'en 
glnexai cejua. qui fon^pjoffiuon dePa- 
dorer & de le craindre , uoivent le fai- 
re iioc^rement , & fans/* »a*wg?r en. 
ire Jui.& . le monde, •,* - ■ -.n .... 
.. CHAP. IT R^ XVlli. 

0n.vMtJct.ttQis chefes ; y /. ,4* zcle<avec 

*; kftutlSiichias , douzitme Rqi it fydf* 

entreprit ctabolir CidvUtrie , ,£F /*j 

>: -avaritAgej que Dieu lui accorda. II. 

-»j Un- rccit\bregi de Utuine dn Royau- 

me des dix Tribus. HI. Sancherib 

- Roi d r ^4JJyrie vient faire ,i4guerrf a 

Ezechtxs< £T it envoie des priftpaux 

-. Qjficiers de fon armee a Jemfclem, qui 

fomwent c« Prince £T fe* fujefs ,de fe 

foumettre a lui t £T qui fxononccnt des 

difcours outrageans , »o» feulement 

contre Ezecbias ', jwai* W?»*C centre 

ir Dieul .'.,. . -..,.'•;' 

T A troifieme aun6e d'Hofce fils d'E- 

Jw, la. Hei. d'Ifrael , Ezechias, JUs. d'A- 

«J»az r Roi - de » Juda commenc,a. a re- 

gaer**? • > , . 

5. ii ttoit age* de vingt - cinq &ns 
quand il commenca a regner , & il 
•negna vingt & neuf ans a Jerofalem. 
Sa.mere s'apclloit Abi , £T «£* ttoii 
fille de Zacharie. 

• 3. II lit ce qui eft droh devant 
PEternel, comme David fon p6reaMoit 
fait. •*■ • 

ij'4. il >dta>.les hauts'Heiut; il miten 
pieces letftatue*, il coupa les»b6ca- 
BSi- &-!bnik U ierpent d T akam fl*e 
5k>yJe- avoit fait ; parce que jufqu'a 
ctujoafU M les enfans d'Ifrael lui, iai* 
ibient dee enceniemens ; & il Jenom- 
mu Nehwfqtan^ ■•/• 

,-5. JU mit ion efp^rance. em-rEteEJQ£l 
|e> l>ku d*Ifra81 , & apres lusi il it'y en 
em point, de femblable k lui entre 
tout les Rois de Juda , corame il. nJy 
en avoit point eu entre ceux quiavoitnt 
M avant lui. 

4 6. II s'attacha a l'Eternel ,• & il ne 
fe d6u>nriMi point de lui ; • & il garda 
les commandemens que l'Eternel avoit 
donne* a Moyfe. -- 

7. £t ll£tcrnel rut aveclui, nur tout 
oiiU alloit, & il prolp6roiu IlXete. 
volta contre le Roi des Aftyriens <pouc 
ne lui ttre plus aflujetti ; 

8. II battit les Fhiliirins )uf<jn^ Sa- 



JJ^r/f^. 



za /fe fes.frontie'ces; . depute 4es . 
des gardes juf^u'aux villes fortes^ „ r 

9. Or^l arfiv* la qaatri^nie -annie 
du Roi £z4«Juas i, qui eW^ la fepij£me> 
du regoe^d'Hofee Ws >d'Ela .Roi dVItt 
ra'el, g ue Svalman&fer Roi. des Affftt 
nens monta contre Samarie £T Paffi6| 
gea. ... .;.-■* 

. io. Au bout de /trois ans.. lis la pri* 
rent} la fixi&ne, aaneV du regne d>£- 
z^chias , qui iuit la neuvieme d^JFfefte 
Roi d'Ifrael* Saniarie futpriie; j. . - 

■ii. St le Roi des AOyriens tranfr 
porta Fes Ifraelites en Affyrie , &ii lest 
fit mener dans Hftlak , & dansllahor, 
fur le fteuve jde Qozan, & dans lei 
villes des JYI&les;, > • :. ; «.x 

i a. Pare© . qu/ifc n'avoientpoint ofcec 
alavoixdoi^tenwl leur Oteu:« mail 
qu'ils avoien^ tranfgreOe : fon alliance/ 
& tout oe^e Moyfe ferviteur de> 11E* 
ternel . avoit command* ; ils n'j aKdientx 
point Qbci & Us., ne lVwoiea* point 
jfait. , s , ., o.,-, 

I .13. Bt Ja quatorzilme annee d»Rof 
Ez^chias , Sancherib Roi des AflyrieiTS 
monta contre tomes les villes fortes de 
Juda, &. U les prit. . -. -»:* 

14. Alors Ez^chias Roi de Juda en^ 
voya dire- An Roi des Affyriens a la- 
kis : pai fait une faute; retire-toi de 
moi » j^ paterai ; tout ce que tu m'ina^ 
poferas. ..EtJe,, Roi.de*; Affyriens: hn» 
pofa trois cents talens d'argent , & trena 
te talens.d'Or-A Eze*cbiasRoi dd Juda. 

15. Et>EzejQhia«Kdonna tout V argent 
qui fe trouva dans la maifon- de l?£i 
ternel, &,idftn6 les-trifors de la, maw 
fon royale. ...» 

16. .En ce tenv4a Ez^chias d^pouilla 
les portes du Temple de TEternel ,.& 
les linteaux que hii meme av9ir. cou4 
verts de lames (tor , & il les donna aa 
Rpr des.Aflfytieds. . 

•,it7. Etlpftoi des- Affyriens envoys <1£ 
Lakis, Tartan ♦«Rabwlari, & Rn^lQak64 
avec do grandes forces contre le Roi'fize^ 
chias a J^rufalem ;• 8l ih raontltent' sSto 
vf it Jerufalem ; & extant veuu$ , 

il ;6fente>edt .anmes de Paqueduo 

d ^taiig.^ oqui eft au grand cQh&Z 

n champ* iki-foulon. . jL ;;n 

t iis appell^rent leRoi. Aloaai 
BliaKmr.fitt'deliilkiia.Maitre <L'adt$l, 
& Scelina le .Se^rctin'e, . & Joah^ls* 
d'Afoph r Xommisfur les rlgiftees for* 
tirent vers tuk. «. »..- - i«^. •• 

io. Et Rab-fqak^ leur dit : Ditear 
maintenan't a-»il»eoJiiaa-: Ainfiladpitle 
grand Roi, lefioi des Affyriens : aaeltt 
eft cette'coofiance outu iv,.&Xur:ia<r 
quelle tu it'apm'es ? ■ -..*.: t + 

20. Tu paries r mail ce «e Cwit^qud 
des paroles; W- conieil &*ki force .y**^ 
rUcepuret pour ia-gnercev .£t maiftte^ 
nant a qui t'es- tu fi6, que tu te foic 
rebels oontre nioi? * 

a i» Void mainte*ant , tu te eotraec 

en 
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S*app(iie . if lul entrera dans la main 



R*h.ft+Ai. #% 



&1a p/ercjsra^tei eft PharaQu Roi d'E- 
|ypte*, pour tous ceux qui feconfient 

en Iui. J * * 

2i. Que ii yous me dites ': Noils rious 
cohfions en rEternel ,- hotre Dieu : 
#>/£*« pas ceUri - 1A dont Ezechias a 
6t6 14 s ^ auts lieux » & lesautels, ay ant 
Jit, 1 JTuda, & a Jlrtifalem V ". Yous vous 

^roffegierez deyant eet autel a Jerufa- 

2 3. 'Main ten ant done donne des ota,. 

fes au Roi ges AiTyriens mon maitre, 
; je 'te donrierai deux mille chevaux, 
ii tu peux (.Jonner autant ,d>hommes 
pou* jnig'ntcj dcITus. ' t 

i'4* Et comment feroi$tu tourner^i- 
lagc aji mcfjndre Gouvefueur d'en- 
tr^ Jes\$rv\teurs de .nion jiiaitre ? 
IVlais tu te con He's eh rEgyP te , i 
cauig des chariots & des, gens d> ph* 
val' .".,**"** •»' 

i^/it rriainteriant fuis^'iVniuHt^f^ns 



J'orure de J^tiernelxohtre^ ce lieu pour 
e ^<6txDlre ? T'EiecaeT Wa ' dit :. Mon r 

& Scebua , « Joah dirent i^Rab-i'qake. : 
l&bus te ;j?sipns tie parler .en .langue 
Syriaqne A tes ferviteurs M car nous 
l'enten^on?,;, 8c ne nous park point en 
Iangue 'judaiqiie , pendant que le ptu- 
nle qui tjt fat la murailje, nous eo>u- 

*" 27. Et Rab-fqake' \evix ripandit : Mon 

Saitrju jn'a-t-jA . feuUment „ envoye vers 
p maitre * 6u vers, toi,, jkoujr; dire ces 
paroles ? Jfr m y a~t-il juu atQJTeny^e. v ers 
tes hommesV qui le tiennent, iiir la mu* 
fcaijle^powr /far dire qu^jls mangerout 
leiifs propres excremens , # quails boi- 

2&^aftf cjjp done &.. dfU debout & 
sTecrJa a, ,Vute voix en Jangug. Umlau 
que,'& parla , & dit: Etoutez' la, pa- 
role du grand Roi , lcKti dts Aijy- 

ilze*chias 
ne vous 
nam .'. 
Fc point 
dilaht : 
lenient ; 
/r£e en- 
ens.' 

s/> rnais 
as: Fai- 
c iortez 
le tavi- 
& bu 
ne; 
, & que 

ue fro- 
dje pain 
yiers & 



d'huile & un pays de miel \ &r vot^s 
vivrez , & vous ne mourrez point,; 
mais n'^coutcz point Ezechias , quan'd 
il vous voudra perfuader , dikutiL'E- 
ternel nous dehvrera. 

33. Lesdieux des nations on t-ilsd6- 
livr6 cbacun leur' pays de la main du 
Roi des Aflyriens? 

34. Ou font Its dieiix de Hamath^ 
& d'Arnad? Ou font Us dieux de So- 
pharvajim , dUlnah « & de Hivah *? 
Et meme a-t-on ddive Samarie de ma 
main? 

35. Qui font ceux d'entre tpus, 1^ 
dieux de ces pays- la qui aient, deh*- 
vr€ leur pays de ma main , four dtr* 
que rEternel tfelwr&t 4« rna main Ji- 
rufalem ? 

36. Et le peuple fe tut , & on ne 
lui r^pondit pas un mot Car le Roi 
avoit donh.6 ce, conunandement » d4- 
£ant : Vous ne lui repondrez rien. . 

37. Apres. cela EUakim filsdeHilki- 
ja , Maitre d'^otel , .&. Scebna le S4- 
cretaire, & Joah fils d'Afaph , Commis 
fur les regiftres , s'en revi<|rent avec 
Ieurs vetcmeps d^chir^s vers Ezechias, 
$c lui rapporrireut les paroles de Rab- 
fqake. 

REFLEXIONS. 
AUiB-tot qu'Ezechias fut montl fur 
** le trone , ii penfa a 6ter ridolatrie 
que Ton p^re avoit ^tahlie , &, A dd- 
tourner la colore de Dieu de deifiis 
fon Royaume. Voyant que le peuple 
taifoit des encenlemens au urpent 
d'airain , il le brife ; quoi que ce fee- 
pent eut 6te fait par Tordre de J)ien.» 
&. que ce fut un monument tres-r$. 
mar^uable de ce qui etoit arrive »Uftr«. 
fois dans le defejt, lors o^ue Les ferv 
cens brulans iaiioient mounr pluOentt 
Ifraelites. Cette attion d'Ezecbtas. , 
qui eft rapportee ^ lou^fl dansail'S* 
criture , montre, que .tout ce, qui eft 
uiie occafion d'idulutrie , de plche % 
8c de icandale , doit etre 6U \ &qo« 
Ton ne dpit rendre aucun bonnenr A 
quelque image ,ou relique que ce Toit. 
L*attachement fimice qu'Ez^cbias eut 
pour la loi de Dieu, & pout fon fer- 
vice , lui fut - tres - agr^able. fiie*, le 
fit proip^rer , ii le rendit vidoricux 
des Fhiliftins . & U le garantits lore 
que.le Roi pVAflyrie yint prendre. Sa- 
marie, & detruire l«i»yaiime deedix 
Tribus. CenendanC cette ruin« d» 
Royaume cTIirael , . qui arriva du terns 
d'Ez^chias » etoit un ^v^nement qui 
devoit apprendre aux Juifs du Royau* 
me de Juda , que s lis irritoientje Sei- 
gneur par^ leur x defob&ilance , illesdi- 
cruiroit auffi. Ceft ce. qu'ils durent 
encore joaieux reconnoitre , lors que le 
meme Roi d'Afiyrie . vint quelqnes.an^ 
n^es apres iaire la guerre a Ezechias* 
& qu'11 lui jpr>t pjuuews villes. Dieu 
expoia ce Prince a ce grand danger v 

poor 
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pour Fiprouver , pour lui donner des 
marques de fa prote&ion , ft pour en- 
eager fes fujets a ft confier en lui feuL 
Mais il le fit aulfi , afin qu'il parot 
clairement que Dieu protdgeoit le 
"Royatime de juda , ft que les Aflyriens 
rfauroient pas fubiugue* les Ifraelites 
des dix Tnbus , fi Dieu ne l'eut per- 
mis. Et voila comment le Seigneur 
fait toutes chofes pour le bien des 
hbmmes , pour 1'avantage de ceuxqui 
le craignent, ft pour l'nonneur defon 
Norn. II eft a remarquer , qu'Ez*- 
chias etant attaque* par le Roi d'Afly- 
rie , reconnut , qu'il avoit fait une fau- 
te en fe rebellant contre lui; il lui 
envoya meme une^tande fommed'ar- 
gent, qui lui avoit 6te" impose par 
ce Prince. Cette conduite d'Ezlchias 
marque fa prudence & fa droiture ; & 
elle devoit engager Sanchlrib a fe re- 
tirer. Mais ce Roi injufte ft fuperbe 
ne laifla pas de continuer fa guerre ; 
ce qui fut la caufe de fa mine , ainfi 
-qu'on le voit dans la fuite. L'ondoit 
enfin fair* attention a la tnanilre info- 
lente ft impie dont les Envoyls de 
Sanchlrib parlerent da vrai Dieu, en 
le comparant aux idoles , & en difant, 
que comme les dieux des divers peu- 
pies que Sanchenb avoit vaineus , n'a- 
voient pas pu % arantir ces peuples , le 
Bieu qu'Ezlchias adoroit ne le garan- 
tiroit nas non plus. Ces difcours fiers 
& blalphematoirer. de ce Roi idolatre , 
qui etonnlrent fi fort Ez6chias , furent 
<e qui hata la rume de Sanchenb , & 
ce qui engagea lc Seigneur a le dltrui* 
re; Dieu eft jaloux de fa gloire, il 
venge les outrages qu'on hii tait ; ain- 
fi tors que nous voyons Que , parnji 
les Chretiens meme , il fe trouve des 
impies qui attaquent ouvertement la 
Divinity , bien loin de perdre courage, 
ileus devons croire que Dieu ne man- 
quera pas de reprimer leur audace , 
ft de confondre eeux qui Poutragent 
ft qui s'en prennent ainfi a lui. 
CHAPITRE X XIX. 
Ezecbias inferme le Prephete Efate des 
■ * menaces de Sanchirib Ret -d^^ffyrie , 
$,&>4l expofi dms It Tempi* devout 
xik Seigneur une Lettre pleine de klaf- 

pbtnut , qu'il ayeit recuide ce Prince, 

.EJkie premet i Bttchi**' j*e Dieu It 
a deiivrereit. Vahnee de Sancherib eft 
., difmte par un *A*ge , •©* ce Roi itant 
« tetmrne en fen pays y eft tue par fe* 

fils. 
T)Es que le Roi Ez&hias em entendu 
** ces cbefes , il dechira fes vetemens, 
ft fe couvrit d'un fac , ft il' entra dans 
H Maifon de * l'Eternel. 

a. Et il envoya EiialSm Maltre d'hd- 
tel , ft Sqebna le Secretaire, ft les 
Anciens d'entre les Sacrificateurs , cou- 
verts de lacs, vers Efitfe le Prophete, 
fils d'Amos. 



3. Etils htidirent: Ainfi a tit Erf* 
chias : Ce jour eft un- Jour d*angoH& 
ft de reproches , & de blafpheme ; tar 
les enfans font venus jufqru*auterme d* 
leur nauTance, mais ilwya point de 
force pour enfanter. > 

4. Peutetre que l'Eternel ton Dieu 
aura entendu toutes les paroles deRap- 
fc,ake*, que le Roi des AfiyrtenS fon 
maitre a envoy* pour blafphemer le 
Dieuvivant, 6c Pinfulter par dea paro- 
les que l'Eternel ton Dieu aentenduts. 
Prie done pour ce qui fe trouve encore 
de refte. 

5. Les ferviteurs du Roi Ezechias 
vinrent done vers Efaie. 

6. Et Efaie leur dit : Vous direz ain- 
fi avdtre Maitre: Ainfi a dit l'Eter- 
nel: Ne crain point pour les paroles 
que tu as entenoues , par lelqudles les 
ierviteurs du Roi des Aflyriens m'ottt 
blafphem^ ' * , ^ ' ' 

?. Yoici ; je vai mettre en lui vntel 
efprit . qu'ayant eutendu une certalne 
nouvelle* il retoUrnera dapJf foil pays, 
& je le ferai tomber par l'epee dans 
fbn pays. - - • «w r 

8. Q.uand Rab^ft>^€ s*ferf tut retour- 
n€ , il alia trouver le Roi dts Afly- 
riens, qui affilgeoit Libna; car il avoit 
entendu qu'il etoit parti dcLakis. A 

9. Et le Ret des xAffyriens eut des not*. 
veHes toucbant Tirhaka Roi d'Ethio; 
pie: Voila , lui difoit-on\ il eft fdrti 
pour te combattre. C'eft pourquoi il 
s'en retourna; mak il envoya desJDi- 
putes a Eztchiis & leur dit: 

10. Vous parlerez ainfi a Ezechia^ 
Roi de Juda, & vous lui direz ; Que 
ton Dieu , en qui tu te confies , ue rani* 
fe point , difant : Jerufalem ne fera 
point livre« entre les maihs da 'Rot 
oea Aflyriens. • 4 

11. VoilaVtu as entendu ce que. les 
Rois des Aflyriens ont rait a tous les 
pays, en lea djttruifant entielemeirV; St 
toi tu ecnanrois ! 

12. Les dieux des nations que nitfs 
ancetres ont d^truites 9 favesr 0e Goi 
zan v de Caran , de Retfeph v * des en- 
fans d'Htden , qui fent eti Tilafar, les 
ont-ils d^ivrees? u ...... , 

13. Ou eft le Roi de Hkmath , le 
Roi d'Arpad , ft le Roi de la ville de* 
S^pharvajim , Hahath, & Hrvva? 

14; Et quand Ezechias- eut recfr hi 
Lettre de la main des Deputer , ft ^u*9 
Peut lu«, il monta dans H mp£on de 
l'Eternel , & Ezechias la d^pfoya de- 
vant PEternel. •• - 

15. Et Efcechias fit ft priere devant 
PEternel , ft dit : Eternel Dieu d'lf- 
rael ,- qui es affis entre leS Cherubim?, 
tu es le feul Dieu -de tous les Royau- 
mes de la terrc i tu as fait les deux 
ft la terre ! 

16. O Eternel , prete Poreille . ft i- 
coute ; ouvre tcs ytui( , ft regar tt , leou- 

te 
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te les paroles de Sanchenb , de celui 
qu'il a envoy* pour blafphemer le Dieu 
vivant. 

17. U eft vrai* 6 Eternel , que les 
Rois des Aflfyriens ont djttruit ce« na- 
tions-la, & leur pays; 

18. Et qu'ils ont jett* au feu leurs 
dieux * car ceo'^msl point des dieax, 
mais c'ltoient des ouvrages de mains 
d'homme , du Ms Sc de la pierre j c'eft 
pourquoi jls les ont detruits. 

19. Maintenant done, 6 Eteroel.no- 
tre Dieu , je te prie , delivre nous de 
la main de Sanchlrib * afin que tous 
les Royaumes de la terre facfcent aue 
c'eft toi ♦ Etemel * qui es le feUl Dieu. 

30. Mors EfaSe fils d'Amos envoya 
vers Ezechias , pour lui dire : Ainfi a 
dit l'Eternel, le Dieu d'lfraSl : Je tfai 
exauc£ en ce que tu m'as demand* tou- 
chant Sanchenb Roi des Aflyriens. 

a 1. Ceft ici la parole que VEternel a 
prononcee contre lui : La vierge fille de 
Sion t'a meprift* & s*eft moqule de toi ; 
la fille de Je>ufalem a nocht la tete 
apres toi. . „ . . 

. 22. Qui as^tu outrage & blafphenie? 
Contre qui as-tu hauue* la voix , & le- 
v* les yeux en haut ? Ctft contre le 
Saint d'lfraeX 

23. Tu as outrage le Seigneur par tes 
Dlputls, & tu as dit: Avec la multi* 
tude de mes chariots , je monterai au 
.haut des montagnes * ahx c6t£s du Li- 
ban ; je couperai les plus hauts cedfes , 
8c les plus beaux fapins qui y foient, 
& j'entrerai dans fes habitations les plus 
recuses , a la for At de fon Carmel. 

24. Pai creufe* t 8c j'ai bu les eaux 
tftrangeres , Sc j'ai tari , de la plants de 
mes pi£s* tous les ruifleaux des forte- 
refles, 

2s. N'« tu pa* oul dire., que deja 
des long-tems* j'ai fait cette ville , & 
Que je rai ainfi formed anciennement ? 
Et maintenant l'aurois-je conferVle juf- 

2u*ici pour $tre reduite en deTolation , 
T fes villes munies four itre riduiUs 
en monceaux de mines ? 

26. fl eft vrai que leurs habitans i> 
taut fans force ont e'te* Ipouvantes & 
confus; ils font deyenus cgmmtYhtthz 
des champs , l'herbe verte V le foin 
des toits , commt la moiflon qui a fen- 
ti la brulure * avant qu'elle foit crue 
en *pi. 

27. Mais je fai U demeure , ta fortie 
« ton entrle } & comment tu is force- 
u4 contre moi. 

28. Puis 'que ttt H ainfi furieux con- 
tre moi , & que ton infolence eft mon- 
tee a mes ore J lies * je te mettrai une 
boucle aux narines, Sc un mors a ta 
pouche , & je te ferai retourner par 
le chemm par lequel tu es venu. 

39. Et ceci te fira pour figne * • Jfcte- 
chitt, c y tfi qu'on mangera cette an- 
nee ce qui viendra de foi mime aux 



champs ; & la feconde annle ce qui 
croitra encore fans femer » mais la troi- 
fi6me ann6e vous femerez & vous moif- 
fonnerez , vous planterez des Vignes St 
vous en raangerez le fruit. 

30. Et ce qui eft r&hape , Si demeu* 
ti de refte a la maifon de Juda , e'ten- 
dra par deffous fa racine, qui produi* 
ra /•* fruit par deflus. 

1 1. Caril (orrita quelque feftede J^ 
rufalem » .& quelques rtfchapls de la mon* 
tagne de Sion : La jaloufie de l'Eternel 
des armies fera cela. 

J 2. Ceft pourquoi , ainfi a dit ^Eter- 
el , du Roi des Aflyriens : II n s entre- 
ra point dans cette ville, il n'y jettera 
auCune fleche « il ne fe prlfentera point 
contre elle avec le bouclier , St ne dref- 
fera point de terrafiTe contre elle. 

- - *» ^en retourntra par le chemm 
pi il eft venu, Si il n'entrera 

p< cette ville, dit TEternel. 

i garantirai cette villei 8c je la 
di a caufe de moi , & a caufe 

d< mon ferviteur. 

. „.«. A arriva cette nuit-lA qu'ua 
Ange de TEternel fortit , 6c tua cent 
quatre-yingts & cinq mille humnts au 
camp des Aflyriens \ & quand on fut 
lev6 de bon matin « voila , o'^toient 
tous des corps morts. 

3«. Et Sanchdrib Roi des Aflyriens 
partit de la , s'en alia ♦ 8c s'en retonr- 
na, & demeura A NiniVe< 

37. Et il arriva comme il ^toit pro* 
fterni dans la maifon de tfifroc fon 
dieu , qu'Adramtlec & S<jar^etfer fes 
fils le ttferent aVec l'4p6e , puis ils fe 
fauverent au pays d* Ararat; & Eflarhad- 
don fon fils regna en fa place. 
^ HEFLEJflONS. 
TL faiit remarquer ici 4 I. Que le pieuX 
L Roi Ezechias, allarme* des menaces de 
Sanchlrib,a la puiflance de qui il ne pou* 
voit refifter, & touch* des blai'pheraes 
que ce Prince idolatre avoit prononcte 
contre Dieu, fe recommanda aux prid* 
res d'Eiaiei qu»il porta au Temple la 
lettre infultante 8c pleine d'impiet^ que 
Sancherib lui avoit ecrite ; 8i qu'il adref- 
fa a Dieu une prtere , dans laquelle on 
voitparoitre uneprefonde humility , St 
fur tout une feraie confiance en Dieu , 
& un grand zele pour fa gloire. Les 
gens de bien ont to 6 jours leur recours 
k Dieu ; ils efplrent en lui dans leurs 
plus grandes de'trefles ; mais ils Pinvo- 
queht avec une ardeur 8c une confian- 
ce particuli&e , lors que fa gloire eft 
intereflee a leur dilivrance IL Dieu 
fit donner a Eze'chias des aflurances de 
fon fecours par le qioyen d'Eiaiei Si 
ce que ce Prophete dit dans cette 00 
cauon de la part de Dieu eft tres remar- 
quable< On y vo^it que Dieu avoit 6te* 
pardculi^remcnt urit* des blafphemes 
de Sancherib , & de. la mani^te inib* 
lente dont il ^aveit parU, cojntr> lui. 

Digitized by VjOOQIC ''> 



4*6 Ezichids. Efate, 



II. R O I S. 



Ezochias. Efait. 



Bfai'e y d£crit Pinfinie puiflance de Dicu, 
Sc la facilite* avec laquelle le Seigneur 
alloit confondre ce Prince orgtieiUeux 
Sc impie. Ces promeiTes du Prophete 
Sc la confiance d*Ez£chias ne furcnt pas 
vaines & fens effet. Dieu fufcita les 
Ethiopiens qui vinrent pour combattre 
Sancherib ; ce qui Pobligea de quitter 
la Jud6e ; un Ange fit plrir toute fon 
armee dans une nuit. Enfin ce Prince 
idolatre &ant de retour dans fon pays 
y tut aflaffine' par fes propres fils , dans 
le terns qull adoroit fes idoles. Cet 
tvlnement apprend a tous les hommes 
que ce n'eft jamais en vain qu'on fe coi 
fie en Dieu , lors qu'on le craint ; qv 
fa puiflance eft fans bornes , qu'il eft j; 
loux de fa gloire , Sc que ceux qi 
1'outragent par leur impiete* Sc par lei 
orgueil , & principalement les Princ< 
fuperbes & Impies , n'lchaperont jm 
a Ta vengeance. Enfin , il faut favoii 

2ue cette merveilleufe dtlivrance m.. 
Izecbias en grande confideration chez 
les Princes voilins , & meme que Pon 
aporta de tous cdt£s des offrandes a 
Dieu dans le Temple de Jgrufalem. 
C'eft ainfi que Dieu fait fervir toutes 
chofes au bien de ceux qui Paiment ,. 
& a la plus grande gloire de fon Nom. 

CHAPITRE XX. 
Mzichian etant malade , Efate tuidenon- 
ce la mart; mats Dieu, ftichi par fes 
priires , lui prolonge la vie de quinze 
ans , &f il lui confirm* cette promejfe 
far un miracle. Le Roi s de Babylone 
envois des *Ambajfadeurs a Jerujalem 
avec une lettre & des f re fens. Eze- 
chias leur montre fes trefors ; deauoi il 
fut repps par le trojthete Ep**e , qui 
lui pridit que fes trefors^ £T meme fes 
enfant feretent franfportes en « pays- 
Ik. Ezechiat meurt apres un jegne de 
vingt neuf ans ^ £T Manaffe fon fils 
mente fur le Trine. 
'N ce terns- la Ezlchtas fut malade a 
la mort ; & le Propb&te Efele fils 
d'Amos vint vers lui & lui dit : Ain- 
fi a dit PEternel : Difpofe de ta mai- 
fon ; car tu vas mourir , & tu ne vivras 
plus. 

a. Alors Ezichiai tourna fon vifage 
contre la muraille , & fit fa prilre a 
PEternel , difant: 

3. Je te prie , 6 Eternel , que main- 
tenant tu tc fouviennes comment j'ai 
march* devant toi en vlrite* & .en in- 
tlgrite* de cceur, Sc comment j'ai fait 
ce qui tUtcit agrlable. Et Ez&hias ver< 
la des larmes en abondance. 

4. Or il arriva qu'EfaXe n'ltant point 
encore forti de la cour du milieu , la 

I>arole de PEternel lui fut adreiKe , Sc 
e Seigneur lui dit : 
*,. Retourne , & di a Eze*chias Con- 
dufteur de mon peuple : Ainfi a dit 
PEternel , le Dieu de David ton pe>e : 
Pai cxauce ta prilre , j'ai vu tes lar- 



mes ; voici je te vai guenr ; dans trois 
jours tu monteras dans la maifon de 
PEternel : 

6. Et j'ajouterai quinze ans a tes 
jours , & je te dllivrerai , toi Sc cette 
ville, de la main du Roi des Aflyriens; 
& je garantirai cette ville , a caufe de 
moi, Sc a caufe de David mon fervi- 
teur. 

7. Puis Elate dit : Prenez une mafle 
de figues ; & ils la prirent , Sc la mi- 
rent fur l'ulcdre; & il fut gueri. 

8. Or Ezlchias avoit dit a Efafe: 



E 



fe que Pombre s'avance de (fix degrls ; 
non , mais que Pombre retrograde de 
dix degrls. 

ii. Et Efate le Propbete cria a PE- 
ternel ; Sc il fit rltrograder Pombre par 
les degrls par lefquels elle e*toit dei- 
cendue au cadran d'Achaz , dix degrts 
en arrie*re. 

12. En ce tems-la B^rodacbaladan , 
fils de Baladan Roi de Babylone , en- 
voya une lettre avec un preTent a E- 
z^chias par fes sAmbaJfadeurs , parce qu'il 
avoit appris qu'Ezgchias avoit 6*t^ ma- 
lade. 

13. Ez^chias les ayant entendus , leur 



& tout ce qui le trouvoit dans fes tre- 
fors } il n*y eut rien qu'Ezichias ne 
leur montrat dans fon Palais, Sc dans 
toute fa cour. 

14. Et le Prophete EfaYe vint vers le 
Roi Ezlchias , Sc lui dit : Qp'ont dit ces 
gens-la , & d'ou font-ils venus vers toi ? 
Et Ezlchias reponditt : Ils font venus 
d*un pays fort Eloign* , f Avoir de Ba- 
bylone. 

15. Et Efate dit: Qu'ont-ils vu dans 
ta maifon? Et Ezfchias repondit : Ils 
ont vu tout ce qui eft dans ma mai- 
fon ; il n'y a rien dans mes trlfors que 
je ne leur aie montr^. 

16. Alors Efele dit a Ezfchias : Ecou- 
te la parole de PEternel : 

17. Voici les jours viendepnt que tout 
ce qui eft dans ta maifon , & ce que 
tes pfres ont amafl* dans leurs tremors 
jufqu f a-ce jour , fera emporte* a Baby* 
lone ; il n'en demeurera rien de refte • 
a dit PEternel. 

. 18. On prenflra mdme de tes fils qui 
fortiront de toi, £3* a qui tu auras donn< 
le jour , afin qu'ils ioient eunuques au 
Palais du Roi de Babylone. 
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19. Et Ezlchias repondit aEfitfe: La 
parole de l'Eternel que tu as pronon- 
c€e eft bonne ; & il ajouta : N'y aura- 
t>il pas paix & furet6 pendant ma vie ? 

20. Le refte des anions d'Ez£chiast> 



& tous fes exploits , & comment U 
re'tang , 8c le canal par lequel il fit < 
trer les faux dans la ville , tout cela 
nV/?-il pas ictit au livre des Croniques 
des Rois de Juda? 

21. Et Eztchias s'endormit avec fes 
peres ; & Manaile* fon fits regna en fa 
place. 

DEFLEXIONS. 
fYAns le terns qu'Ezlchias venoit d'e- 
■^ tre attaque* par le Roi d'AfTyrie , 
il tomba dans une maladie dangereu- 
fe, & le Prophete Efale vint lui annoncer 
la mort de la part de Dieu. Ce fut-la 
une nouveUe ipreuve que Dieu envoya 
a Ezlchias , pour mani fetter & pour 
enflammer fa roi & fa piete". C'eft dans 
les memcs vugs que Dieu difpenfe Pad- 
verfit£ aux iiens , & qu'il redouble me- 
me quelque-fois les afflictions a leur 
Igard. II. Les avertiiTemens qu'EfaYe 
donna a. ce Roi , de difpofer de fa 
maifon avant fa mort , nous aprennent, 
que c'eft une chofe conforme a la vo- 
Iont6 de Dieu , que ceux qui font fur 
le point de mourir, mettent ordre a 
leurs affaires temporelles ; mais le prin- 
cipal foin des mourans doit etre de 
pourvoir a ce qui concerne leur falut 
III. La pri6re qu'Ezlchias adrefla a 
Dieu , lors qu'Efafe lui eut annonce* la 
mort , montre combien il eft avanta- 
geux a la fin de la vie d'avoir v£cu 
dans la pietl , 8c avec quelle confiance 
les gens de bien invoquent le Seigneur 
dans les afflictions. III. On voit dans 
la prompte guerifon d'Ezlchias , & dans 
le miracle que Dieu fit en fa faveur , 

Sue les pri£res des juftes ont une gran- 
e efficace , pour flgchir le Seigneur & 
dltourner l'effet de fes menaces. Ce- 
la nous montre . auffi , que Dieu tient 
en fa main la vie de tous les hommes , 
& qu'il la prolonge , ou qu'il Pabre- 
ge , fuivant qu'il le juge a propos. 
V. L'arriv^e des Am ballade urs du Roi 
de Babylone a J£ruialem fait voir , qu'E- 
z^ctiias £toit en grande configuration 
ctaez les Princes Strangers. Cependant 
l'Ecriture remarque , qu'il pecha en 
leur montrant fes treTors & tout ce qu'il 
avoit de plus precieux. Ce fut auffi 
Pour lui faire fentir fa raute , & pour 
le porter a s'humilier , qu'Efafe lui dit 
que tous fes treTors , & meme fes fils , 
feroient franfportls a Babylone. Ce 

?[ui arriva fous le regne de Manaile 
on fils , 8c fous celui de fes fuccei- 
veurs. Par la nous devons reconnoitre , 

Sue les avantages du monde font vains 
c de courte dur£e, 8c qu'on-ne doit 
pas s'tlever quand on Its polled* , ni 
y mettrefa confiance. 



CHAPITRE XXI. 

Manajfe % treizieme Roi dejuda, introduit 
<(e nouveau Vidolatrie , £T s'abaudonn* 
a toutes fortes de crimes. Dieu , irru 
te par fes ticket , declare , qu'il 6ten- 
droit fur Jlrufalem le cordeau de Sa- 
marie , & le niveau de la maifon 
d'Achab ; c'eft-a-dire , que Jirujalcm 
feroit detruite avec le Royaume de Ju~ 
da , comme le Royaume d'Ifrael, £f 
Samarie , qui etoit la capttale de ce 
Royaume , Vavoient ete dejmu peu i £?* 
que Dieu pUniroit Manajfe , comme it 
avoit s punt I'impie *Achab Roi d'lfrdel, 
xApres la mort de Manajfe , lAmon fo» 
fits continua dans les peches de fon pi* 

• re , £T fut tui % rCayant ete fur le tro- 
ne que deux ans , & il cut pour fuccef 
feur Jojiai. 

jMANASSE' etoit age* de douze ans, 
Afl quand il commence a regner , & . 
il regna cinquante-cinq ans a J^rufalem \ 
Sa m^re s'apelloit Hephtfiba. 

2. Et il fit ce qui elt mauvais. devant 
TEternel , felon les abominations des 
nations que l'Eternel avoit cbaftees de 
devant les enfans d'Ifrael. 

3. Car il rebatit les hauts lieux qu'E- 
ze'chias fon p6re avoit d^truits , il re- 
drefTa des autels a Bahal , & fit un bo- 
cage , comme avoit fait Achab Roi d'If- 
rael , & il fe profterna devant toute 
l'arm6e des cieux 8c les fervit. 

4. II batit auffi des auteU dans la mai- 
fon de l'Eternel , dont PEternel avoit 
dit : Je mettrai mon Norn dans J&ufa- 
lem ; 

5. II batit , dis-je , des autels a tou- 
te l'armle des cieux , dans Us deux 
parvis de la maifon de l'Eternel. 

6. II fit auffi paffer fon fils par le feu ; 
il prldifoit le terns , 8c obfervoit les au- 
gures , il etablit des magi ci ens , & mul- 
tiplia les difeurs de bonne avanture ; il 
faifoit ce qui eft mauvais devant l'E* 
ternel pour Pirriter. 

7. II po'fa auffi Pidole du bdcage qu'il 
avoit faite , dans la maifon de laquelle 
l'Eternel avoit dit a David, & a Salomon 
fon fils : Je mettrai a perpltuite' mon 
Nom dans cette maifon , & dans Jlrufa- 
lem , que j'ai choifie d'entre toutes les 
Tribus d'Ifrael. 

8. Et je ne ferai plus errer les Ifrag* 
lites hors de cette terre , que j'ai don- 
n6e a leurs p6res ; pourvQ feulement 
qu'ils prennent garde a faire tout ce 

J[ue je |eur ai commanded & toute fa 
oi que Moyfe mon ferviteur leur a 
commande* d'obferver. 

9. Mais ils n'obe"i'rent point ; car Ma- 
nage* les fit fortir du bon chemin , juf- 
qu'a faire pis que les nations que Dieu 
avoit 1 exterminles de devaqtles enfans 
d'lfraW. 

10. Et l'Eternel parla par fes fervi* 
teurs les Prophetes , 8c il dit : 

* xi. Parce que Manafl^ Roi de Juda 
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a commis des abominations , faifant 
pis que tout ce qu'ont fait les Amor- 
fhlens , qui ont iti avant Hu , & mfi- 
me qu'il a fait pettier Juda par fes 
dieux infames : 

is. Attffi, ainfi a dit PEternel , le 
Dieu d'Ifrael : Voici je vai faife venir 
un fi grand mal fur Jenifalem & fur Ju- 
da ♦ que quiconque en entendra parler , 
les deux oreilles lui en corneront. 

1%. Car j'ttendrai fur J6rufaiem le 
cordeau d* Samarie , & le niveau de la 
maifon d'Achab, &fe*curerai J^rufalem 
comme une tcuelle qu'on £cure , & 

2u'on renverfe fur fon fond* apres l'avoir 
cur*e. . . „ . 

la* Et j'abandonnerai le refte de mon 
heritage , & je les livrerai entre les 
mains de leurs ennemis, & ils feront en 
pillage & en proie a tous leurs ennemis. 
15 * Parce quHls ont fait ce qui eft 
mauvais deVant moi , & qu'ils m'ont ir- 
rit6 , dermis le jour que leurs p^res font 
fortis d&gypte 4 meme jufqu'a-ce jour. 

16. ManaflS repandit encore du fang 
innocent en fort grande abondance , juf- 
qu'a en remplir J^rufalem , depuis un 
bout jufqu'a Fautre ; outre fon pecli* 
par lequel il fit pScher Juda ; ainfi il fit ce 
qui eft mauvais devartt PEternel. 

17. Le refte des aftions de ManalR , 
tout ce i dis-je * qu'il a fait , & le p6- 
che* qu'il commit , cela nV/41 pas e"crit 
au liVre des Croniques des Rois de 
Juda? 

18. EtMaaafle* s'endormit avec fes p&. 
res , & il fut enfeveli au jardin de fa 
maifon , au jardin de Huza ; & Amon 
fon fils rdgna en fa place. 

I9» Amon eteit ag6 de vingt-deux ans 
quand il commenqa a rcgner , & il re- 
gna deux ans a Jlrufalem : Sa m6re 
s'apelloit Mefcullemet, £T eUeetoitGX- 
le de Harms , de Jotba. 

20» II fit ce qui eft mauvais devant 
PEternel , comme avoit rait ManaflSfbn 
p£re* 

a I. Car il fuivit tout le train que fon 
vere aVoit tenu ; il fervit les dieux in- 
fames que fon pere avoit fervi , & il 
fe profterna devant eux ; 

22. II abandonna l'Eternel le Dieu de 
fes p6res , & il ne marcha point dans 
les voies de PEternel. 

23. Et les ferviteurs d'Amon firent 
une confpiration contre lui, & le cur- 
rent dans fa maifon. 

• 24. Et le peuple du pays fit mou- 
rir tous ceux qui avoient contyire' con- 
tre le Roi Amon , & ils eublirent Jo- 

-iias fon fils pour Roi en fa place. 
-- 25* Le refte des a&ions d'Amon n'eft 
•il pas ecrit au livre des Croniques des 

Rois de Juda? 
26. Et on Penfevelit dans fon fepul- 

ere dans le jardin de Huza; -& Jofias 

• fen fils vegna en fa plac*. • 



REFLEXIONS. 

IL y a deux chofes a remarquer fur 
ce qui eft rapporte* du regne de Ma- 
naffe* dans ce chapitre : La pr£mi<re , 
qte le Roi , au lieu de marcher fur 
les traces d'Ezecbias fon pe>e , com- 
mit toutes fortes d'abominations , & 
qu'il furpafla en impiete* tous les mi* 
chans Rois de Juda qui l'avoient pr£* 
c£de\ L'autre , que le Seigneur fit de*- 
nonCer alors , que la ruVne totale du 
Royaume de Juda & de Jlrufalem itxsit 
arret^e & irrevocable. Ce qu'il y a a 
confidlrer la-deifus, e'eft que les en- 
fans n'hlritent pas toujours de la pi$* 
t€ de leurs plres ; que ceux qui dans 
la jeunefte fe detournent de la crainte 
de Dieu « & qui ont les moyens de 
contenter leurs paffions, font capables 
de porter le crime aux derniers excess 
& que les Princes impies attirent les 
derniers malheurs fur leurs Etats. Au 
refte ces menaces que Dieu fit faire a 
Manaffe* s'exlcutlrent \ il fut mene* a 
Babylone ? charge de chaines ; mais s'6- 
tant humilil , Dieu le fit revenir a Je- 
rufalem , comme cela eft dit dans les 
Croniques; Si au bout de quelques an* 
n£es on vit la dernilre deftru&on de 
J6rufalem« Amon fils de Manaift Pi* 
mita dans fon idolatrie , mais il ne Pi- 
mita pas dans fa repentance, & il re* 
<jut la punition qu*il meritoit , ayant 
perdu la vie dans une confpiration. 

CHAPITRE XXII. 
JoJtM, quinziemc Roi de Juda , Princt 
doni /Tune grande fiete , it Ant encort 
fart jeune, entreprend de remettre fur 
tied le fervice de Dieu £f de repsrer 
le Temple. Cemmt on trsvaiUeit a ce* 
la , on trouva dans le Temple le livre 
de la lei de Moyfe ; £7 Joftai en ayant 
mm la UStvrc, euveya con/ulter la Pre* 
pbetejfe Hulda , qui lui fit dire , que 
les menaces centenues dans ce livre aU 
loient s^ekecuter fur les Juifs ; mass que 
Dieu retireroit ce Roi avant que cette 
ruine arrivat. 

JOSIAS euit age" de huit ans quand il 
commenqa a regner* & il regnatren* 
te & un ans a J6 rufalem : Sa m^re s'ap* 
pelloit Jldida, V eUe etoit fillt deHa* 
daja, de Botskath. 

2. II fit ce qui eft droit devant PE* 
ternel * & if marcha dans toutes les 
voies de David fon pere , & ne s'en d6> 
tourna ni a droite ni a gauche. 

3. Or il arriva la dix4miti6me an* 
ne'e du Roi Jofias , que le Roi envoya 
Ssaphan fils d'Atfalja , fils de Mefqul- 
lam , le Secretaire , dans la Maifon dc 
PEternel , lui difant : 

4. Monte Vers Hilkija le grand Sa* 
crificateur , 8c qu'il leve la fomme dc 
Pargent qu'on apporte dans fa Maifon 
de PEternel , & que ceux qui gar dent 
les vaifleaux ont reeueiUi du pe*uple. 

5. Et qu'on le <MMvre entre les mains 

de 
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He ne remue fes os. Ainfi ils confer- du pays prit Jlhoachaz fils de Jofias , 
vlrent fes os, avec les os du Prophe- & ils Poignirent & Pltablirent pour 



tc qui Itoit venu de Samarie. 

19. Jofias dta auffi toutes les mai- 
fous des hauts lieux qui etoient dans les 
villes de Samarie , que les Rois d'lf- 
rael avoient faites pour irriter VEter- 
nel i & il fit a leur Igard tout ce qu'il 
avoit fait a Blth-el. 

20. £t il facrifia fur les autels tous 
les Sacrificateurs des hauts lieux , qui 
etoient J a • & il brula des oflemens 
d'homme fur eux i apr£s quoi il retour- 
na a Jlrufalem. 

21. Alors le Roi fit ce commandement 
a tout le peuple , & dit : Clllbrez la 
Paque a PEternel vdtre Dieu , comme 
il ell lent dans le livre de cette Alliance. 

22. Et jamais. Paque n'avoit Itl cl- 
llbree depuis le terns des Juges qui a- 
voient jugl en Jfrael , ni pendant tout 
le terns des Rois d'Ifra& & des Rois 
de Juda , 

23. Comme cette Paque qui fut clll- 
brie a Vhonneur de PEternel dans Jl- 
rufalem , la dix-huitilme annle du Roi 
Jofias. 

24.. Jofias extermina auffi ceux qui 
avoient des efprits de Python, les di 
feurs de bonne avanture , les marmou 



abominations qu'on avoit vues dans le 
pays de Juda & dans Jlrufalem £ afin 
9'accomplir les paroles de la L01 , qui 
etoient Icrites dans le livre , qu'Hilkija 
le Sacrificateur avoit trouve dans la 
maifon de PEternel. 

2s. Avant lui il n'y eut point de Roi 
femblable a lui , qui fe fut tournl 
vers PEternel de tout fon coeur, detou- 
te fon anie , & de toute fa force , fe- 
Ion toute la Loi de Moyfe; & apres 
lui il ne s'en eft point levl qui lut ait 
Itl femblable. 

26. Toutefois PEternel ne revint point 
de Pardeur de fa grande col ere , qui 
s'ltoit allumle contre Juda, a caufede 
tout ce que ManaflS avoit fait pour Pir- 
riter. 

27. Car l'Eternel avoit dit ; Je rejet- 
terai auffi Juda de devant ma face, 
comme j'ai rejettl Ifrael ; & je rejet- 
terai cette ville de jlrufalem , que j'ai 
choifie, 8c la maifon de laquelle i'ai 
dit : Mon nom fera la. 

28. Le refte des anions de Jofias , 
tout ce , dis-je , qu'il a fait , nV/Mlpas 
tcrit an livre des Croniques des Rois 
dejuda? 

29. Die (on tems Pharaon Nlco , Roi 

fgypte * monta contre le Roi des AA 
ens vers le fleuve d'Euphrate , & 
las marcha contre lujU mais des que 
uftonl'eutvu, il fc tua a Mlguiddo. 
^30. Alors fes (erviteurs le charelrent 
Mlgiiiddo x & 
1, « l^enfeve- 
Et le peuple 



Roi a la place de fon plre. 
.31. Jlhoachaz hut agl de vingt & 
trois ans quand il commence a regner , 
& il regna trois mois a Jirufalem., Sa 
mire s'appelloit Hamutal , £f elU eUit 
fiUe de Jlrlmie de Libna. 

32. II fit ce qui eft mauvais devant 
PEternel , comme avoient fait fes plres. 

33- Et Pharaon Nlco Pemprifonnai 
Ribla au pays de Hamath , afin qu'il 
ne regnat plus a Jlrufalem ; & il 11U- 
pofa fur le pays une amende de cent 
talents d'argent, & d'un talent d'or. 

34. Et Pharaon Nlco Itablit pour Rot 
Eliachim fils der Jofias, a la place de 
Jofias fon yire , & lui changea (on nom, 
VapeUant Jlhojachim ; & il prit Jlhoa- 
chaz , &Pemmena en Egypte ou il mou- 
rut, 

35. Or Jlhojachim donna cet argent- 
la 8c cet or a Pharaon , de forte qu'il 
taxa le pays pour fournir cet argent, 
felon le commandement de Pharaon; 
il leva Pargent 8c Por fur chacun du 
peuple du pays , felon qu'il Itoit taxi , 
pour le donner a Pharaon Nlco. 

36. Jlhojachira faftftglde vingt-cina 
ans quand il commenca a regner , & il 
regna onze ans a Jlrufalem. Sa mire 
s'appelloit Zlbudda , £T eUe itoit filie 
de Pldaia de Ruma. 

37. Il fit ce qui eft mauvais devant 
PEternel, comme fes plres avoient fait. 

REFLEXIONS. 



{L faut confjdlrer ici , que Dieu ayant 
1 fait dire par la ProphetdTe Hulda au 
Roi Jofias , que les malldiftions Qui l« 
toient contends dans la Loi de Moyfe 
alloient tomber fur les Juifs , ce Prin- 
ce fit afTembler tout le peuple , pour 
entendre la lefture de cette Loi. Il fit 
renouveller P Alliance avec Dieu d'une 
manilre folemnelle dans le temple ; il 
promjt d'obferver cette Alliance &les 
commandemeus du Seigneur, & il fit 
faire la meme promeiie a tous fes fu- 
jets. Aprls cela, il travailla, avecun 
z^le admirable , a retrancher le culte 
des idoles , a abolir Pimpuretl 8c la dl- 
bauche , qui Itoient une fuite de Pido- 
latrie, & a retablir la Religion dans 
fon Royaume, 8c mime dans le pays 
des Dix, Tribus. C'eft ainfi que les per- 
fonnes pieufes, 8c en parflculier les 
bons Princes , sfinftruifent dans la Loi 
de Dieu , 8c s'emploient de tout leur 

nmivoir k retrancher Pimoietl , 8c k 

rlvlrl & 

oix foient 

1 eft d'au. 

que Dieu 



•etle , 8c 
entdt , 8c 
defonze- 
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re s'appelloit Nehufqta . £T elie etoit Bi- 
le d'Elnathan de Jlrufalem. 

9. II fit ce qui eft mauvais devant TE- 
ternel , comme fon pe>e avoit fait. 

10. En ce terns-la les gens de N6bu- 
cadnetfar Roi de Babylone monte>ent 
centre Jerufalem , & la ville fut affile. 

11. Et Nlbucadnetfar Roi de Baby. 
lone vrot contre la ville , lors que fes 
(ens l*afli£geo!ent t 

II. Alorsjlhojachim Roi de Juda for- 
tit vers le Roi de Babylone , lui , fa 
Me*re , fes Gens , fes Capitaines , & fes 
Eunuques ; de forte que le Roi de Ba- 
bylone le prit la huititme anntfe de fon 
regne. 

13. Et il tira de la tous les triors 
de la maifon de i'Eternel, & les tr£- 
fors de la maifon RoYale , & il mit en 
pieces tous les utenfiles d'or que Salo- 
mon Roi d'lfragl avoit fait au temple 
de rEternel, comme rEternel en avoit 
pari*. 

14. Et il tranfporta tout Jerufalem , 
& tous les Capitaines ; & tous les vail- 
lans homines de guerre , au nombrc dc 
dix mille captift, avec les charpemiers 
& les ferruriers ; de forte qu'il ne de- 
meura perfonne de refte que le pauvre 
peuple du pays, 

15. Ainfi il tranfporta Jlhojachtm a 
Babylone , 8c la Mere du Roi , & les 
femmes du Roi , & les Eunuques , & 

Semmena en eaptivite* , de Jerufalem a 
abylone , tous les puiirans du pays ; 

16. Avec tous les hommes vajllans, 
*H nernhre de fept mille , 8c les charpen- 
tiers & les ferruriers , au nembre de mil- 
le 1 tous ceux qui Itoient vaillans & pro- 

J»res a la guerre ? le Roi de Babylone 
es emmena captifs a Babylone. 

17. Etle Roi de Babylone e*tablit pour 
Roi , a la place de Jenojachim , Mat- 
tanja fon oncle , & il lui changea fon 
«pm , tapellant S<de*rias. 

18. Se*de*cias etoit ag£4e vingt & un 
"*ns , quand il commenqa a regner , & il 
regna bnze ans a Jerufalem. Sa me*re 

5apelloi( Hamutal , £T tile etoit fille de 
6r£mie de Libna. 

19. II fit oe qui eft mauvais devant 
rEternel , comme avoit fait Je'hojachim. 

2Q. Et il arriva a caufe de la cplere 
de l'Eternel contre J6ru£alem 8c Juda , 

§nMl les rejetu de devant fa race. Et 
fde'oias fe rlvolta contre le Hoi de Ba- 
bylone. 

^ w R$FLE%1QNS< 
ffjE qu'on doit recueillir de cette lee? 
v*ture, e'eft qu'apres la mortdu bop 
R . 01 Jofias , les chofes all^rent en em^ 
fwant dans le Royaume de Juda. Ses 
Jnccefleurs furent des impies , & Dieu 
commence alors a exexuter fes mena- 
ces, en permettant qu'ils iuflent expo- 
ies a 1'invafion du Roi de Babyli 



t 



lone, qui 



yint leur faire, la guerre , &qui emme- 
°* vn grand nombre de captifs ,& em- 



porta les vauTeaux du Temple. L'E- 
criture remarque exprefle'ment , que 
tout cela arriva par fe command ement 
de Dieu , a caufe des plchls des Juifs , 
& en particulier A caufe des pe*ch6s de 
ManauH , & que Dieu ne voulut point 
leur pardonner. C'6toient-U des fignes 
avant-coureurs de la totale ruine de ce 
peuple, qui arriva peu d'annles apres ; 
8c ils devoient reconnoitre dans tous ces 
evlnemens , que la proie&ion de Dieu 
le retiroit de deflus eux , & qu'il alloit 
les abandonner. Dieu ufe d'un grand 
& long fupport envers ceux qui Toft'en* 
fent 5 il les prive de fa grace 8c de fa 
protection par degres \ mais apres qu'ils. 
ont longftems refill aux moyens qu'il 
emploie pour les retirer de leur p£ch£s , 
& lors qu'il n'y a plus rien qui puifle 

les n A f — J — : - -•■ les rejefc 

te ei rriva en- 

fin a e voyons 

dans (te, e'eft 

depu qui fut 

fait I 1, qu'on 

doit x annees 

de 1 

V. 
Sidct er jtei de 

J* lie, cent- 

me \ viole le 

fir, )i de Bat 

hi Royaume 

de \ea Jerun 

fed t la bru, 

U fut mene 

a A .^ f . ~ A -- ju*en lui 

eut creve (e{ yeux j & le peuple fut aufi, 
ficaptif, a la referve de yuelque* Juifs % 
qui demeurerent dans Up ah pour labourer 
les terrei , few la conduttc de Guedal* 
ja. sAu bout de quelojues annees le Roi 
dtRabylept trait a favor ablerntnt le Roi 
Jehojachsm , qui y iteit captif 4 e P** 
hngrtem*. 

IL arriva done .la neuvie*me ann^e du 
regne de Sldecias , le dixilme jour; 
du dixilme mpis , que Nlbucadpetfar 
Roi 4e Babyfonc vint contre Jerufalem , 
lui & toute fon armce , 8c\\ pampn con T 
tr'elle , ^ ils batirent des forts tout au* 
t< 

V\ 

m 
le 
P< 

le 
de 
tr 
ja 
to\ 
lei 

dt «-.„—. 

S, Mais" i'sirni^e des Calde*ens pour- 
fuivit. le Roi ; & quand Us Teurent 
Gg S atteint 
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atteint aux campagnes de J6rico , toute 
fon armle fe difperfa d'aupres de lui. 

6. lis prirent done le Roi , & le fi. 
rent monter vers le Roi de Babylone a 
Ribla , ou on lui fit fon proces. 

7. Et on ggorgea les ills de SeMea'as 
en fa preTence ; apres quoi on cre'va 
les yeux a Sldlcias ; nuis on le lia de 
doubles chaines d'airain, & on le rae- 
na & Babylone. 

8. Et au feptilme jour du oinquiime 
mois , dans la dix-neuvilme annexe du 
Rot tygbucadnetfar Roi de Babylone , N6- 
buzar-adan , Pre>6t de l'hdtel , Oificier 
du Roi de Babylone , e^tra dans J6ru« 
falem. 

9. Et il brula la maifon de rEternel , 
& la maifon Royale , & toutes les mai- 
fons de J^rnfalem , & il mit le feu a 

• toutes let maifon des Grands. 

io. Et toute l'arme*e des Caldeens qui 
Stoit avec le Prevdt de l'hdtel dlmolit 
les murailles de J^ru falem tout aulfour, 

11. Et-N6buMr-adan Prevdt de l'hd- 
tel tranfporta a Babylon* le refte du peu-r 
pie , (avoir ceux qui Itoient demeur£s 
de refte dans la ville , & ceux qui s'f. 
toient all^s rehdre au Roi de Babylo- 
ne , & le refte de la multitude. 

12. Toutefois le Prevdt de l'hdtel en 
laifia quelque&tuns des plus pauvres du 
pays , pour tore vignerons & labour eurs. 

13. Et les Caldeens mirent en pieces 
les colomnes d'airain , qui etoient dans 
la maifoq de I'Eternel , & les foubaf- 

. femens , & la iner d'airain qui etoit 
dans la maifon de rEternel , & ils em- 
j>ort€rent l'airairi a Babylone. 

14. Us emportlrent aufli les chaudie\ 
res , les pelles , les ferpes , les tafles , 
& tous les utenfiles d'ajrain dont on 
faifoit le fervice. 

15. Le Prevdt de l'hdtel emportaauf, 
ti les encenfoirs & les baflins, ce qui 
Itoit d'or , & ce qui £toit d'argent. 

16. Pour ce qui eft des deux colom- 
nes, dela mer, 8c des foubaflemens. 

Sue Salomon avoit feits pour la maifon 
e rEternel , on ne pefa point l'airain 
de tous ces vaifteaux - la. 

17. Chaque colomne avoit dix-huit 
coudees de haufc, 8c un cbapiteau d'ai- 
rain par deflus , dorit la hauteur ttoit 
de trois coud6es , outre les rets 8c les 
grenades , qui Stoient tout autour du 
chapiteau, fe tout d'airain ; &lafecon. 
de colomne iU%\ die la mfcme facon avec 
les rets. 

18. Le Prevdt de l'hdtel emmena auf- 
li Seraja premier Sacrificateur . 8c So. 
phonie fecond Sacrificateur. & les trois 
gardes des vaiiTeaux. 

19. II emmena aufl* de la ville un 
Officier qui avoit la charge des gens de 

fuerre , 8c cinq hommes de ceux qui 
toient pres de la perfonrfe du Roi» qui 
furent trouvls dans la ville : de plus le 
Secretaire do Capitaine de rarmee , qui 



tenoit les rolles du peuple du pays , 8c 
foixante hommes d'entre le peuple du 
pays, qui furent trouvls dans la ville. 
io. Nlbuzar-adan ♦ Prevdt de l'hdtel ♦ 
les prit done 8c les mena au Roi de Ba- 
bylone a Ribla. 

21. Et le Roi de Babylone les frap- 
pa, & lesfitmourir a Ribla, au pays 
de Hamath. Aiml Juda fut tranfportt 
hors de fa terre. 

22. Mais pour ee qui eft du peuple 

!iui e*toit demeur^ de refte an pays de 
1 uda , que Nlbucadnetfar Roi de Baby- 
one y avoit laifle* de refte , il Itablie 
Sour Gouvemeur fur eux Gu6dalja fils 
'Ahikam • fils de Sc,aphan. 

23. Quand tous les Capitaines des 
gens de guerre , & leurs gens , eurent, 
amis que le Roi de Babylone avoit 6ta- 
bti pour Gpuverneur Guldalja , tts vin- 
rent vers Gue'dal ja a Mitfpa ; favoir It 
maSl fils de N^hanja, & Johananfils 
de Kar£a(h , 8c SSraja fils de Tanhu* 
meth N^thophatite , Jaazanja fils d'un 
Mahacathite , eux 8c leurs gens. 

24. Et Gu^dalja leur jura & a leurs 

fens, & leur dit: Ne craignez point 
'etre les ferviteurs des Calde'ens; de- 
meurez au pays , & fervez le Roi de Ba- 
bylone , & vous vous en trouverez bien. 
2^. Mais il arriva au feptilme mois . 
qu'IfmaSl filsde N^thanja, fils d'Elia 
qaniah , du fang Royal , & dix hommes 
avec lui , yinrent 8c franp^rent Gue« 
dalja , & il mourut Ik ft Apparent aut 
fi les Juifs 8c les Calde'ens qui etoient 
avec lui a Mitfpa. 

2,6. Et tout le peuple, depuisle plus 
petit jufqu'au plus grand, avec les Ca. 
pitaines des gens de guerre , fe leve% 
rent , & s*eu all^rent en Egypte , parce 
qu'ils avoient peur des Calde'ens. 

27. Or il arriva la trente^fepti^me an- 
nee de la captivite de J^hojachim Roi 
de Juda, au vingt-feptie'me ;«»r du dou^ 
zie'me mois , qu'Evilmirodac Roi de Ba- 
bylone, l'anne> qu'il commenqa a re^» 

fner t tira de prifon Je^hojachim Roi de,. 
uda , 8c le mit en liberty ; 

28. Et il lui parla avec douceur , 8c 
il mit fon trdne au deflus du trone des 
autre* Rois qui itoitnt avec lui a Baby- 
lone. 

a^9< Et apre> qu'il lui eut change* les 
habits qu % if avoit dans la prifon * ifman- 

Sea du pain or dinairement tout le terns 
e & vie en (a preTeuce. 
%o. Et pour fon entretien , un ordi^ 
natre continued lui fut ^^abli par le Rot, 
pour cbaque jour 8c pour tpv^ le terns 
de Hi vie. 

REFLEXIONS. 
\70ici l'une des.hifto.ires les plutm^- 
v rnorables de l'Ecriture Sainte. Nous 
voyoqs ici * que Dieu livra j£ru£alem 
aux Babylooiens , 8c que les Juifs p^- 
rirent mifdrablement par la famine ou 
par l'ep^e , a la reserve de ceux qui fit- 
rent 



Digitized by LiOOQ IC 



I. CRQNIQ.UES 



475 



rent menls en captivite* , & deceux quiipunir de fa rebellion & de fon parju- 
reftlrent dans la Judge. Ce rut ainfi re. Ce rut la un terrible , mais jufte 



eue les menaces que Dieu leur avoit 
fait entendre tant de fois s'exlcutlrent ; 
& c'eft la un grand exemple des juge- 
mens de Dieu fur ceux qui abufent de 
its graces & de fa patience , & qui 
perfevlrent avec obifanation dans leurs 
p£che*s. Ce qu'il y a de plus remar- 
quable dans ces evlnemens , c'eft que 
le temple mime rut envelop* dans cet- 
te ruine , & que Dieu permit que les 
Babyloniens profanaflent & brulaffeiit 
cette maifon qui lui 6toit confacrle , 
apres en avoir emporte* ce qu'il y avoit 
de plus prlcieux. Par la Dieu vonlut 
pumr les Juifs, qui avoient profane' fon 
temple & fon fervice ; & montrer en 
mime terns , que le culte llgal qui y 
etoit e*tabli ne devoit pas toujours fub- 
fitter , & que ce culte , qui fut alors a- 
boli pour un terns , le feroit pour tofW 
jours a la venue* du MeiBe , par la der- 
nie>e ruine de Jgrufalem & du temple , 
& par la difperfion des Juifs, L'on doit 
remarquer que le Roi Sldlcias fut me- 
ne* enchain* a Babylone , apres qu'on 
eat tgorge* fes fils en fa preTence, & 
qu'on lui eut cr£ve* les yeux , pour le 



jurement de Dieu fur ce Roi ; puis que 
c'etoit lui qui, par fes crimes . par la 
violation de fon ferment , parna rebel- 
lion contre le Roi de Babylone , & par 
fon obfti nation contre tout ce que 
Jerlmie lui avoit dit , donna occauon 
a la ruine de Jlrufalem. Pour ce qui 
eft des Juifs qui demeurlrent dans la 
Judee , leur e"tat fut fort trifte , pendant 
iue la captivite* dura; cependant Dieu 
es y conferva, comme cela eft rappor- 
te* dans le livre de Jlrlmie , chap. 
XXXVII. & XXXVIII. Enfin,il eft dit : 
Que le Roi Jlhojakim , nomml autre- 
ment Je*chonias , qui e*toit captif a Ba- 
bylone depuis longtems . fut tir6 de 
prifon , & traite* honorablement par E- 
vilmlrodac Roi de Babylone: Dieu von- 
lut que les Juifs qui Itoient dans la 
captivity , & J6hojafcim leur Roi , y 
trouvaflent quelque douceur , afin qu*ils 
puflent etre rltablis , lors que les foi- 
xante & dix an* de leur captivity fe- 
roient IcouKs , & afin que la famille 
du Roi David , de laquelle le Mettle 
devoit naltpre, fubfiftat. 
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ARGUMENT. 

Let livres des Croniquesfont des Memoir es , ou on Ht ce qui eft 
arrtvi principakment fous le rigne de David & de Salomon , 
& fous celui des Rois de Judo* On y trouve aufft auelques 
particularity qui concerned les Rois dlfra'tl. Le premier lu 
vre des Croniques contient diverges Ginia.ogies , depuis Adam ♦ 
jufqtfaux terns de la captivite de Babylone $ c'eft le fujet des 
neuf prtmiers cbapitres. On voit dans k rejie du livre thtf* 
Pare du rigne de David , qui commence a la mort de Sam. 
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pftiriti WEfau JiU flfa 
DAM, Seth, Enos; 
a. Klnan , Mahalaleel, J6red » 
3. Enoc , Mltufcelah , Lemec. 
4- No< , Sem , Cam , & Japheu 
Les fils de Japhet/areii*, Gomer 



Magog, MadaY, Javan, Tubal, MeC% 
cec , « Tiras. 

6. Les fils de Gomer furent, Afqke- 
na?, Diphath, & Togarma. 

7- Et les fils de Javan furent, Elifcjam, 
Tarfca, Kittim, & Rodanim. 

S. Les fils de Cam/went, Cus, Mitf- 
ra'im. Put, & Canaan. 

9. Et les fils de Cus furent , Se*ba : 
Havila, Sabta, Rahma, Sabt^ca. Et 

Digitized by LiOOQ IC 



47<? Ifiae, IfraeL JucU. I. 



les fils de Rahma furent , Sciba , 
Dldam. 



CR ON VQ>U E S. //**. lfi*el. Jud* . 

& Homam ; & Timnah fut fceur 



& 



10. Et Cus engendra Nimrod, Qui com- 
menc.a de fe rendre puiflant fur la terre, 

u. 'Et Mitfrai'm engendra Ludim, 
Hananim , Llhabim , Naphtuhim , 

12. Pathrufim , CafTuhim , ( dont font 
fortis les fhiliftins , ) & Caphtprim. 

13. E( Canaan engendra Sidon (on/// 
ain£ * & Hetn : 

14. Les Jlbupens , les Amprrhlens 
Jes Guirgafciens : 

15. Les Hlviens, les Hardens, les 
{Sidpniens ; 

16. Les Arvadiens , les Tflmariens, 
fit les Hamathicns. 

17. Les fils de Sem furent , flelam , 
Aflur , Arpacfcad , £ud , Aram , Hus , 
Jtul, Gather, & Mefcec, 

18. Et Arparfcad engendra Scelah , 
fit Scllah engendra H6ber. 

19. Deux fils n&quirent a JKber . 
Tun s'apelloit P£leg , car dc fen (ems 
la terre fut nartagle ; & fon frlre fe 
nommoit Joktan. 

20. Et Joktan engendra Almodad , 
$celeph , HatCarmavet, Je*rah , 

21. Hadoram, Vzal, Dikla, 

22. He*bal , Abimael , Sce'ba , 

23. Ophir , Havila , & Jobab : Tous 
ceux- la furent fils de Joktan. 

24. Sem, Arpacfqad, Sc61a, 

25. Heber, P61eg, R*hu. 

26. Senig , Nacor t Tar£. 

27. Et Abram qui eft ^ibraham. 

28. Les enfans d* Abraham furent 
Jfaac & Ifmael. 

29. Ce font ici leurs generations : 
Le premier-n£ d'Ifmael fujt Nlbajpth , 
puis Kidar, Adb6el , Mipfam , 

30. Mifcmah, Dumah, Mafl'a, Hadad , 
Tema, 1 

31. J^thur , Naphis , & Kedma 
Ct font la les fils d'IfmaSl. 

32. Pour ce qui eft des fils de Kerara 
concubine d' Abraham , die enfanta 
Zimran , Jokfqan Mldan , Madian , 
Jifcbak , & Squah. Et les fils de Jokft 
can /pre»*, Sc£ba fie P£dan. 

33. Et les fils de Madfan furent H*- 
nha, Hlpher, Hapoc , Abidah , fie 
Eldanah: Tous ceux * la furent fils de 
Ke'tura. 

34. Or Abraham avoit engendre 
Ifeac , & les fls <PJ&ac furent E&U & 
IfraeX 

35. Les fils d'Efett furent, Eliphas, 
R^imSI , Jlhus, Jahlam & Koran. 

36. Les fils d'Eliphas furent , Te 
*tnan , Omar , Tfephi , Gatbam , & 

Kinath 5 * Timna lui <nf*nt4 Hama, 
lek. 

37. Les fils de £{trael furent JJa, 
tiath, Ze*rah, S(;amma, & Miza. 

38. Et les fils de Se*hir furent , 
Xoan, Scobal, Tfibhon , Hana, Dil- 
lon, Etfer, &Difqan. 

39. Et les fils de Lotan furent , Ho , 



de Lotan. 

40. Les fils de Scobal furent , Hal- 
jan , Manahath , H6bal , Sclphi , & 
Onam. Et les fils de Tfibhon furent 
Aja, & Hana. 

41. Les fils de Hana furent , Difqon-. 
Les fils de Diftjon furent, Hamran , 
Efqbau, Jitran, & Keran. 

A2. Les fils d'Etfer furent, Bilhan , 
Zahavan • & Jahakan. Les fils de 
pifqon furent , Huts , & Aran. 

43 • Et ce font ici les Rois qui ont 
regne* au pays de l'ldumle * avant mi'ou- 
cun Roi regn^t fur leU tnfens d'Jfrael : 
B^Iah fils de B6hor , & le nom de fa 
ville itoit Dinhaba. 

44. Et B61ah mourut , 8c Johab fils 
de P6rah de Botfra regna en fa place. 

45. Et Johab mourut , & Hufijam du 
pays des T^manites regna en fa place. - 

46. Et Huicam mpurut, & Hadad fils 
de Bldad regna en fa place ; il defit 
Madian au territoire de Moab ; & le 
nom de fa ville eteit Havith. 

47. Et Hadad mourut , & Samla de 
Mafteka regna en (a place. 

48. Et Samla mourut, & SqaiM de 
Rlhoboth du fleuve. regna en fa place. 

49. Et SqaUl mourut , & Bahal - ha- 
nan de Hacbor regna en fa place. 

50. Et Bahal - banan mourut , & Ha- 
dad r&gna en fa place ; le nom de fa 
ville ^fl*rPahi, & lp nom de fafem- 
me M^b^iabe'el, qui itoit fille de Ma* 
tred, & petite - Rue de M6zahab. 

Si. Enfin Hadad mourut; puis apres 
vinrent les Dues de Tldumec ; le Due 
Timna, le UucHalia, le pucj^reth, 

Sa. Le Due Aholibama, le Due Ela, 
le Due pinon, 

S3. Le Due Ktaaz, le Due T^man, 
le Due Mibtfar , 

S4- Le Due Magdiel , & le Due Hi* 
ram ; Ce font la les Dues d'Edom. 

REFLEXIONS. 
Is gen6alogies couttmies dans' ce 



TEj- «, .., .._„ .. 

*-* chapitre & daps les fuivans out leur 
utility. EUes etabliffent Taqtiquit^ , 
aufli bien que la v^rite* de Pbifteire 
fainte » puis au'elles remontent jiifqu^au 
commencement du monde , & a Adam 
le premier des hommes. EUes prouvent 
qu'on avoit conferv^ , des les terns les 

{>lus anciens , fie dans la fuite , parmi 
es KraeUtes » la connoiflauce de ce' 
qui s^toit palR depuis la Creation, 
EUes fervent a e'claircjr plufieurs points 
de Ppiftoire faerie. Op y voit Porigi- 
ne 4es nations & des divers peuples du 
monde, II parpit en particulier, par 
ce qui eft rapporte* dans ce (hfpitre » 
que la ppft^rite d' Abraham fut pendant 
lon^tems illuftre 8c puinante ; puis 
qu'rt y eut parmi les defcendans d'Jf- 
ma'e'l & d'Efati un grand nombre de 
Princes & de Rois i contbrme*ment 

anx 
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aux promeiles que Dieu avoit faites an- qui font foixantes villes. Tous ceux. 

" la ' - - -- - 



trefois 

CHAPITRE II. 
La genealogie des defcendans de Juda , 

run des douze fils de Jacob, & celle 

de Caleb. 
f*E font ici les fils d'Ifrael : Ruben , 
^ Simeon , Le>i , Juda, Iflkcar , Za- 
bulon. 

2. Dan, Jofeph, Benjamin, Nephthali, 
Gad, & After. 

3. Les fils de Juda furent , Her , 0- 
nan , & Scela. Ces trois lui naquirent 
de la fille de Scuah Cananlenne ; mais 
Her premier . ne* de Juda fut mlchant 
devant TEternel, ft il le fit raourir. 

4. Et Taraar fa belle - fille lui enfan- 
ta Pharez & Zara. Tous les fils de Ju- 
da furent cinq. 

5. Les fils de Pharez furent Hetfron 
& Hamul. 

6. Et les fils de Zara furent Zimri , 
Ethan , Heman , Calcol , ft Darab , 
cinq en tout. 

7« Carmi ri*eut point defils que Hacan, 
qui troubla Jfrael , & qui plena en 
prenant de Tinterdit. 

8. Et Ethan n y eut point de fils que 
Hazaria* 

9. Et les fils qui naquirent a Hetfron 
furent Jgrahme'el , Ram , & Kllubai'. 

io. Et Ram engendra Hamminadab, 
ft Hamminadab engendra Nahaflbn , 
Chef des enfans de Juda. 

1 i* Et Nahaflbn engendra Salma, & 
Salma engendra Booz. 

12. Et Booz engendra Obed , ft Obed 
engendra Ifai. 

13. Et Ifai engendra fon primier-ne 
Eliab \ il cut four fon fecond jib Abina* 
dab , £7* four le troifi£me Scimha \ 

14. Le quatrieme fut NathanaSl » le 
cinquilme Raddai; 

15. Le fixilme Otfcm, ft lefeptil- 
me David. 

16. Et Tferuja * Abigail furent leurs 
fours. Tftruja tut trois enfans , Abif- 
qa¥ t Joab, ftHazael. 

17. Et Abigail enfanta Hamafa s 
dont le vtrefut J&her , Ifmaelite. 

18. Or Caleb fils de Hetfron eut des 
enfans de Hazuba fa femme , & auifi 
de Jerihoth ; ft fes fils furent » Jefcer, 
Sc,obob t & Ardon* 

19. Et Hazuba mourat 1 « Caleb 
epoufa Ephrat , qui lui enfanta Hur, 

20. Et Hur engendra Uri , & Uri 
engendra Betfattcl, 

21. Apres cela Hetfron vintvers la 
fille de Makir , ptre de Galaad , & la 
prit, ftant age de foixante ans J & 
elle lui enfanta S^gub. 

22. Et Segub engendra JaSr » qui 
cut vingt & trois villes au pays de Ga- 
laad. 

23. Et il prit fur Guef$ur & fur A- 
ram les bourgades de Jajir , £T Ke- 
nath avec les villes de fon reflort , 



l furent enfans de Makir , plre de 

24. Et apres la mort de Hetfron , 
lors que Caleb Ipoufa Ephrat , Abija, 
femme de Hetfron , lui enfanta Afchur. 
p<re de Te*koah. 

IS. Et les fils de Jlrahmlel , pre- 
mier- n6 de Hetfron, furent, Ram 
fon fils atne* , puis Buna , & Orem , ft 
r Otfem, nes d'Ahija, 

26. J6rahm6el eut auffi une autre 
femme , nommle Hatara , qui fut me- 
re d'Onam. 

27. Et les fils de Ram, premier. n€ 
de Jlrahmlel , furent , Mahats , Ja- 
min , & Hiker. 

28. Et les fils d'Onam furent , Sea. 
maf , ft Jadah. Et les fils de Sea* 
mai furent, Nadab , & Abifcur. 

29. Et le nom de la femme d'Abif- 
qur fut Abihai'l , qui lui enfanta Ac- 
bam , ft Molid. 

30. Et les fils de Nadab furent Stled.' 
8c Appajim : mais Slled mourut (ana 
enfans. 

31. Et Appajim t'eut point de fils que 
Jifclhi ; & Jifd • n'eut point de tilt 
que Scefcan ; & Scefqan n f tn tut point 
e»'AlaL 

32. Et les enfans de Jadah, rre*reda 
S(jammaK # , furent , Jlther, ft Jona- 
than j mats Jlther mourut fans enfans. 

33. Etles filsde Jonathan furent P*\ 
leth, as Zara. Ce furent la les enfant 
de J6rahm6el. 

34. Et Scefqan n'eut point de fils , 
mais il tut des filles ; or il avoit un 
ferviteur Egyptien , nomml Jarhah 

35. Et Scefqan donna ia fiUe pom* 
femme a Jarhah fon fewiteur , & elle 
lui enfanta Hattal. ' c 

36. Et Hattai engendra Nathan; & 
Nathan engendra Zabad; 

37* Et Zabad engendra Ephad; ft 
Ephad engendra Obed; 

38. Et Obed engendra J£hu } 8c J€+ 
hu engendra Hazaria; 

39. Et Hazaria engendra Hdets ; St 
Ittlets engendra £lha(a; • 

40. Et Elhafa engendra SiOnal ; ft 
SifmaX engendra ScaHum; 

41. Et Sqallum engendra J^kamjaj 
& "" " engendra Eliskamah. 

fils de Caleb, fr£re de Je'rah* 
mi t Mefijah fon premier - a€ s 

Cc le pere de Ziph , ft les fils 

de Marelqa p6r« d'H^bron. 

43- Etles fils d'Hebron/«rt9*Korah» 
Tappuah, Re*kem, Scemah* 

44. Et Scemah engendra Raham # 
pgre de Jok^ham ; ft Rlkem engen- 
dra Sqamma'i, 

45. Le fils de Sqammai fut Mahon J 
ft Mahon fut pe're de Beth-tur. . 

.46. Et Hipha concubine de Caleb 
enfanta Haran , Motfa ft Gaze2. Ha- 
ran auifi engendsa Ga2C2. 

47. Et 
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47. Et les fils de Jada* furent Re- 
guem , Jotham , Guefijan , Pelet, Ha- 
pha & Scahaph. 

, 48. Et Mahaca concubine de Caleb 
enfanta $c£ber & Tirhana 

. 49. Et la femme de Scahaph , pgre 
de Madmanna , enfanta Sceva, p€re 
de Macblna, & le pe>e de Guibha , 
& la fille de Caleb fut Hacfa. 

50. Ceux- ci furent les fils de Ca- 
leb , fils de Hur , premier - n€ d'E- 
phrat ; Sqobal pere de Kirjatb-jlharim ; 

51. Salma plrede Beth-16hem; Ha- 
reph p6re de Beth-gader. / • 

52. Sqobal pe>e de Kirjath - jlharim 
eut des enfans , Harofc , £T Hatfi-me*- 
nuhoth. 

53. Etles families de Kirjath -j^ha- 
tim furent les Jithriens , les Puthiens, 
les Scumathiens , & les Mifqrabiens, 
dont font fords les Tfarhatiens , & les 
Efqtaoliensv 

54- Les enfans de Salma, Beth -16- 
hem, & les Ne"tophatiens , Hatroth , 
Bethjoab, Hatfimemihoth , &lesTfor- 
hiens. 

55. Et les families des Scribes qui 
habitoient a Jabets, Tirhatiens, Sci- 
mathiens , Suchatiens. Ce font les Ki- 
niens, qui font fortis deHamathplre 
de Rechab. 

REFLEXIONS. 
T A glnlalogie des defcendans de Ju- 
±J da eft rapportle la prlmie're , par- 
ce que la Tribu de Juda tenoit le 
premier rang. On voit par ce chapitre & 
par les deux fuivans, que cette Tri- 
bu fut jpuiflante & nombreufe, com- 
me le Patriarche Jacob l'avoit pr£dit , 
lors qu'il b£nit fes fils avant (a mort. 

CHAPITRE III. 
Les defcendans du Res David , avant £J* 

apres la Caftivite de Baby lone. 
r^st font ici les enfans de David , 
^ qui lui naquirent a Hlbron : Le 

Jr6m\er-n6fut Amnion,/// d'Ahinoham 
izr£h61ite ; le fecond Daniel , d'Abl 
gaij Carmelite ; 

2. Le troifieme Abfqalom, fils de 
Mahaca , fille de Talma* Roi de Guef- 
qur ; le quatrieme Adonija ,. fils de Hag- 
guith ; 

3. Le cinquilme Scepbatja , d'Abk 
tal ; le ftxieme Jitre^iam/d'Egla fa fem- 
me. 

. 4. Cesfix lui naquirent a Hlbron, ou 
il regna fept ans & fix mois ; puis il 
regna trente trois ans a Jlrufalem. 

5. Et ceu»-ci lui naquirent a Jlru- 
falem , Scimha , Scobab , Nathan , & 
Salomon, tous quatre enfans de Bath- 
fqua, fille de Hammiel. 

6. Et Jibhar , Elifcamah , Eliphelet, 

7. Nogah, Nepheg, Japhiah, 

8. Ehfqamah.Eljadah, & Eliphelet, 
fui font neuf ; 

9. Tous enfans de David, outre les 



enfans des concubines , & Tamar leur 
Soeur. 

io. Le fils de Salomon fut Roboam, 
qui eut pour fils Abija ; . dont le fils 
fut Afa; <lont le fils fut Jofaphat; 

11. Dont le fils fut Joram i dont le 
fils fut Achazia; dont le fils fut Joas ; 

12. Dont le fils fut Amatfia ; dont 
lefils /»*Hazaria; dont le Ms fut Jo- 
tham ; 

13. Dont le fils fut Achaz ; dont le 
fils fut Ezlchias ; dont le fils fut Ma- 
naflfe; 

14. Dont le fils fut Amon ; dont le 
fils fut Joiias. 

15. Et les filsde Joiias furent Joha- 
nan fen prlmier-ne* , le fecond Jlboja- 
chim, le troifieme Sldlcias, le quatri*- 
me Sqallum. 

16. Et les fils de Jlhojachim furent 
J£chonias fon fils , qui eut pour fils Sl- 
dlcias. 

17 Et quant a Jlchonias captif, il 
eut pour tils Salathiel; ' 

18. Dont les fils furent Malkiram, 
Pedaja , Scenatfar , Jfkamja , Hofqa- 
mah , & Nedabja. 

19. Et les fils de Pedaja/wrfw/Zoro- 
babel & Scimhi. Et les fils de Zoro- 
babel furent Mefqullam , Hahanja , & 
Scelomith leur fceur. 

20. Et de Mefqullam , Hafquba, Ohel, 
Berecja, Hafadja , & Jufqab-hefed, 
cinq. 

21. Etles fils de Hananja furtnt Pe. 
laja , & Efai'e , les fils de Rephaja, les 
fils d'Arnan, les fils de Hobadja, & 
les fils de Secanja. 

22. Etles fils de Secanja, Setnaja, 
& les fils de Semaja , Hattus , Jigueal, 
Barjah, Neharja, Shaphat , fix. 

23. Et Neharja eut trois fils , Eliobe- 
mtf, Ezlchias, & Hazrikam. 

24. Et Eliohemtf eut fept fils , Ho- 
daivahu, Eliafcib, Pelaja, Hakkub, 
Johanan , Delaja , & Hanani. 

REFLEXIONS. 
pOmme laiamille du Roi David Itoit 
^ la plus confide* rable de la Tribu de 
Juda , la g6ne*alogie des defcendans 
de ce Prince fut exa&ement conferve'e. 
Dieu le voulut ainfi , parceque leMef- 
fie devoit naitre de la poft^rit6 de Da- 
vid. Ce qui fut accompli en JeTus- 
Chrift Ndtre Seigneur ; comme cela fe 
voit au commencement de l'Evangilc 
felon St* Mathieu. Au refte , le d£- 
nombrement qui fe lit ici , des defcen- 
dans de David, prouve que les genea- 
logies desjuifsne fe perdirent pas pen- 
dant la Captivite* de Babylone ; & que 
ces livres des Croniques ont Ite* Merits 
apres cette CaptiviU. 

CHAPITRE IV. 
La fuite des defcendans de Juda, & 
ceux de Simeon. 

LEs fils de Juda furent , Pharez , 
Hetfron, Carmi, Hur, & Sqobal. 
2. Et 
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2. Et Rehaja fils de Sqobal engendra 
Jahath ; & Jahath engendra AhumaY , 
& Ladad. Ce font la les families des 
Tforhathiens. 

3. Et ceux-ci font du p£re de H6 
tham, Jizrthel, Jifcma , & Jidbas; 
& le nom de leur feeur itoit Hatfele 
poni. 

4. Et Penuel pe're de Gu<dor , & 
H*zcr pe're de Huf^a. Ce font la les 
fils de Hur , premier-nt* d'Ephrat , 
pe>e de Beth-16hem. 

5. Et Afcur plrede T&oab eutdeux 
fcmmes , favoir , H61ea, & Nahara. 

6. Et Nahara lui enfanta Ahuzatn, 
Hepher. Temtni, & Hahafqtari. Ce 
font la les fils de Nahara. 

7. Etles fils de H6Ka furent, Tft- 
reth , Jetfohar , & Etnan. 

8. Et Kots engendra Hanub , & Tfo- 
Mha , & les families d'Ahathel , fils 
de Harum. 

9. Entre lefquelles il y ent Jahbets , 
honor* par deffus fes freres i & fa m£. 
re 1'avoit noraml Jahbets , parce , dit- 
elle , que je l'ai enfantf avec travail. 

10. Et Jahbets invoqua le Dieu d'lf- 
raei , & dit : O fitume beniifois & 
que tu gtendiffes mes limites, que ta 
main fut avec moi , & que tu me ga- 
rantiffes tellement du mal , que je ruffe 
fans douleur ! Et Dieu lui accorda ce 
qu'il avoit demande\ 

11. Et K*lub fr*re de Scuba engen- 
dra Mlhir, qui fut p<r» d'Efqton. 

12. Et Efcton engendra Bet-rapha, 
Pafeah , & TChiuna , pe*re de Hirnsu 
has. Ce font la les gens de IWca. 

13. Et les fils de Keaazfurent Horn- 
niel , & Seraja. Et les fils de Both- 
niel, Hathath. 

' 14' Et MlhonothaX engendra Hopha. 
Et Seraja engendra Joab, pe*re de la 
Valtf e des ouvriers » car ils froient ou- 
▼riers. 

15. Et les fils de Caleb, fils de Jl- 
phun* , furent Hire, Ela , & Naham. 
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20. Et les fils de Sqimmon furent 
Amnon , Rinna , Ben-hanan , & Tilon. 
Et lesentans de Jifchi furent Zoheth 
« Benzohetb. 



21. Les fils de Scela fils de Juda " 
furent Her , pe>e de Lew , & Lahda , 
pe>e de Mareca , & les families de la 
maifon ou ton travaiUe d l'ouvrage du 
fin lin , qui font de la maifon d'Afc- 
bewh. v . 

-22. Et Jokim , & les gens de Coze*- 
ba , & Joas ; & Saraph , qui dominl- 
rent fur Moab, & Jafqubillhem ; mais 
ce font des chofes anciennes. 

23. Ils furent potiers de terre , & 
c'etoient des gens qui fetenoient dans 
les vergers & dans les pares , qui 
habitoient-la avec le Roi pour fon ou* 
vrage. 

24. Les fils de Simeon furent N4- 
muel, Jamin , Jarib, Zlrah ? CTSqattl. 

25. Sc.allum fon tils : Mibfam fon 
fils, & Mifqma fon fils. 

26. Et les fils de Mifcmah furent 
Hamuel fon fils , Zaccur fon fils , & 
Scimhi fon fils. 

27. Et Scimhi eut feize fils & fix 
filles i mais fes frlres n'eurent pas 
beaucoup d'enfans , & toute leurfamil- 
le ne put etre fi grande que celle de 
Juda. 

28. Et ils habitlrent a Bler-fcebah, 
a Molada, a Hatfar-fcjihal, 

29. A Bilha , a Hetfem , a Holad , 

30. A Blthuel , a Horma , a Tfiklag, 

31. A Beth-marcaboth , a Hatfarlu- 
fim, aBethbirei, & a Sqaharajim. Ce 
furent la leurs villes jufqu'au terns que 
David fut Roi. 

32. Et leurs bourgs furent , Hetam, 
Hajim, Rimmon, Token, & Haffan, 
cinq villes. 

33* Et tous leurs villages , qui Stoient 
tout autour de ces villesJa , jufqu'a 
Bahal. Ce font la leurs habitations , 
& e'eft la diflribution qui en futfaite 
dans leurs families. 

34* Or Mefqobab , Jamlec , Jofqafils 
d'Amatsja , 

35. Jo«l, Je^hu fils de Jofqbia, fils 
de Seraja, fils de Hafiel; 

36. Eliohenai , Jahakoba , Jefcaha- 
ja, Hafaja, Hadxel, Jefimiel, Benaja, 

37- Et Zizu fils de Sciphehi , fils 
d'Allon , fils de Jedaja , fils de Scinv 
ri , fils de Scemah ja , 

38. Etoient ceux qui avoient it€ 
nomm^s pour etre Principaux dans 
leurs families , lors que les maifons de 
leurs pe*res muitiplierent beaucoup. 

39. Et ils partirenc pour entrer dans 
Guldor , julqu'a Torient de la valUe , 
cherchant des paturages pour leurs 
troupeaux. 

40. Et ils trouvlrent des paturages 
gras 6c bons , & un pays ipacieux , 
paifible & fertile ; car ceux qui avoient 
habite la auparavant Etoient delcendus 
de Cam. 

41. Ceux-ci done , qui ont 6te* inf- 
crits par leurs noms , vinrent du terns 
d'Eztchias Koidc Juda, & abattirent 

leurs 
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leurs tentes , & les habitations qui y 
furent trouv£es , & ils les dltruifirent 
& la faqon de 1'interdit , jufqu'a ce jour, 
& ils hab't£rent en leur place, car il y 
avoit la des paturages pour leurs brebis. 

42. Et cinq cents hommes d'entre 
eux , favoir des enfans de Simeon s'en 
all6rent dans la motitagne de Slhir, & 
ils avoient pour Chefs Pttatia, Neha- 
ria , Rephaja , 8c Huziel , enfans de 
Jifchi ; 

43. Et ils frapplrent le reftedesrl- 
chappls des Hamallkites , & ils y ont 
habiti jufqu'a ce jour. 

REFLEXIONS. 

CE quMl y a de particulier a remar- 
' quer fur ce chapitre , c*eft ce qui 
y eft dit de Jabets , qui fut honore 
& confided en fon terns , qui obtint 
de Dieu, par fes priSres , I'avantage 
de vivre dans la tranquility & fans af- 
fliction. II y a eu dans tous les terns 
des perfonnes recommandables par leur 

Siete" & par leur foi , & qui ont regar- 
e* la faVeur de Dieu comme la fource 
de tout leur bonheur. Et dans tous 
les terns auffi Dieu a rlpondu a leurs 
voeux , 8c les a combUs de fes b6n6- 
di&ions. 

CHAPITRE V. 
La genealogie des defcendans de Ruben , 
de Gad , £7* de la moitie de la Tribu 
de Manafle. 

LEs fils de Ruben prlmier-ne* d'lf- 
rael ; (car il etoit le pr£mier-n6 \ 
mais apr£s qu'il eut fouilU le lit de 
fon pe>e , fon droit d'ainefle fut donne* 
aux enfans de,Jofeph, fils d'Ifrael ; 
non toutefois pour fltre mis le premier 
dans la g£n£alogie , felon le droit d'ai- 
nefTe ; 

* 2. Car Juda tut le plus fort entre 
fes fibres , & de lui font fortis les 
Gouverneurs ; mais le droit d'ainefTe 
fut donnei Jofeph.) 

3. Les fils dis-je, de Ruben, premier- 
ft£ d'IfraSI, furent , Henoc , Pallu, 
Hetsron, & Carmi. 

4. Les fils de JoSl furent Scemaja fon 
fils , Goo fon fils , Scimhi fon fils. 

5. Mica fon fils, R£aja fon fils, Ba- 
hal fon fils , * 

6. Beera fon fils , qui fut tranfporte* 
par Tiglath-Piletfter Roi des Aflyriens. 
'C'eft lui qui etoit le principal Chef des 
Rublnites ; 

fr. Lors que fes fre>es furent mis dans 
la ge*n£alogie, par leurs families, fe- 
lon leiirs parentages , & il* avoient 
pour Chefs Jehiel , & Zlcarja. 

8. Et B61ah fils de Hazaz , fils dc 
Sqamah , fils de Johel , habitoit depuis 
Haroher jufqu'a Ne'co & Bahalm£hon. 
' 9. II habita depuis le cdte* d'orient 
Jufqu'a 1'entfge du deTert, depuis le 
fleuve d'Euphrate , car ion b 6 tail s'6 
toit multiplie" danS le pays de Galaad. 

10. Et du terns de Saiil* ilsfirent la 



guerre contre les Hagareniens , qu 1 
moururent par leurs mains , 8c ils ha- 
bitant dans leurs tentes, dans tout 
le pays qui regarde vers l'orient de 
Galaad. 

1 1 . Et les defcendans de Gad habi- 
tant pres d'eux , au pays de Bafqan , 
jufqu'a Salca. 

12. Joel fut le premier Chef, & 
Sqaphan le fecond apres lui , puis Jah- 
na\' , 'puis Sqaphat en Bafqan. 

13. Et leur freres , felon la maifon 
de leurs pe>es furent fept en nombre, 
Micael, Mef$ullam, Scebah, Joral, Jah- 
can, Ziah , & HebefTs* 

14. Ceux - ci furent les enfans d'A- 
bihai fils de Huri , fils de Jirad , fils 
de Galaad , fils de Micael, fils de Jef- 
cicaX , fils de Jahdo, fils de Buz. 

15. Ahi , fils de Habdiel, fils de 
Guni , fut Chef de la maifon de leurs 
peVes , 

16. Et ils habitlrent en Galaad, 0* 
en Bafqan, & dans les villes de fon 
reflbrt , & dans tous les fauxbourgs 
de Sharon , jufqu'a leurs frontilres. 

17. Tous ceux-ci furent mis dans la 

Jln&logie du terns de Jotham Roi de 
uda, & du terns de Jeroboam Roi 
d'Hraftt. 

18. Les defcendans de Ruben , & 
ceux de Gad , & la moitiS de la Tri- 
bu de Manaite' , d'entre les vaillans 
hommes , qui f ortoient le bouclier & 
l'epe'e , qui tiroient de l'arc , & qui 
Itoient propres A la guerre , au nombre 
de quarante - quatre mille fept cents 
foi xante , marchaut en .bataille ; 

19. Firent la guerre contre les Ha- 
gareniens , contre Jltur , Naphis , 8c 
Nodab. 

20. Et ils eurent du fecdurs cdntr'eux ; 
de forte que les Hagareniens , 8c tous 
ceux qui etoient avec eux , furent li- 
vris entre leurs ' mains , parce ^u'ils 
crilrent a Dieu, quand ils combattoient , 
& il futfl^chipar leurs pri^res , parce 
qu'ils avoient mis leur entrance en lui. 

21. Ainfi ils prirent feurbe*tail, fa- 
voir cinquante mille chameaux, deux 
cents cinquante mille brlbis , deux 

4mille anes, & cent mille perfonnes. 

22. Carf plufieurs Etoient tombed 
moru i parce que la bataille venoit de 
Dieu ; & ils habite>ent la en leur pla- 
ce , jufqu'au terns qu'ils furent tranfpor- 
t^s. 

23. Les defcendans de la moitii dc 
la Tribu deManafTe' habit^rent auffi en 
ce pays - la , & ils multiplierent depuis 
Balkan .jufqu'a Bahal-hermon 8c a Si- 
nir, & a la montae^e de Hermon. 

24. Et ce font ici les Chefs de la mai- 
fon de leurs pdresr, H6pher, JifceM , 
Eliel, Hazrief, Jer^mie , Hodavia, 8C 
Jacdiel , hommes forts & vaillans, gens 
de reputation , & Chefs de la maifon de 
leurs p£res # 

2?. Mais 
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2<» Mais ils pecherent contreleDieu 
de fours pe>es-, & ils fe proftituerent a- 

pres les diei J tuples du pays , que 

PEternel ai aits de devant eux. 

26. Etle. xaijl fufcita Pul R01 

des Aflyriei Iglatfa-PilheTer Roi 

des Aflyriei xanfporta les Rub*- 

nites, & le s, & la moiti£ de 

la Tribu de , & qui les emme- 

«a a Halah >r. a Hara, & au 

fieuye de pozan , oh ils font demeurcs 
jafqu'a-ce jour. 

REFLEXIONS. 
T ES Tribus de Ruben , de Gad , & 
f - la moitie* de la Tribu de Manaffe , 
avoient eu leur partage au dela du Jour- 
dain t du vivant de Moyfe. Dans la fui- 
te elles s'agrandirent & firent des con* 
quetes par Paffiftance de Dieu , qu'ils 
invoqu^rent dans leurs combats , 8c en 
qui ils mirent leur confiance. Mais on 
voit dans ce chapitre , que ces m femes 
Tribus e*tant devenues idolatres , & . a- 

Jant abandonne* Dieu , furent livrees aux 
Lois d'Aflyrie , qui les tranfporterent 
hors de leur pays. C'eft ainfi que ceux 
que Dieu a comble> de les graces , & 
qui en abufent , deviennent les objets 
de fa vengeance. 

CHAPITRE VI. 

Ce chapitre contient I. La genealogie de 

Levi: & defer trois fits, Guerfcon f Ke- 

hath, £7* Mirariy £T la fuceejjten des 

. Seuverains Saerificateurs , defuu *Aa- 

. ronJufquUu Urns de I* captivtte de Ba- 

by lone. II. Une fpecificatien des vilies 

¥ti avoient ete ajjignees dans les dix 
rsbue itlfrafl , four ^habitation des 
Levitts. 
T ES ills de Levi furent , Guerdon , 
*- K^hath , & M|r.ari. ;• _ 

2. Les fils de Ktaath furent , Ham- 
ram , Jitsnar , Hebron , & Huziel. 

3. Et les enfans de Hamram furent , 
Aaron % Moyfe , & Marie. Et les fils 
<T Aaron furent* Nadab, Abihu, gtta-zar , 
& Ithamar. 

, 4. Eleazar engendra Phinees, ©fPhi- 
•uees engendra Abifquah. . . . . 
5. Et Abifquah engendra Bukki, & 
JBufcki engendra Huzi. 
. 6. EtHuzi ensendca Zlrahja , & Z€- 
rahja engendra Mfrajpth. . 

7. Et Merajoth engendra Amarja , * 
Amarja engendra Ahitub. 

8. Et Ahitub engendra Tfadok , & 
.Tfadok, engendra Abimahats. 

9. Et Aiumahats- engendra Hazarja, 
& Hazarja engendra Johauan. 

10. Et Johanan engendra Hazarja , qui 
exerca la Sacri£cafure dans le Temple 
que Salomon batit a Jlrufalem. • 

11. Et Hazarja engendra Amarja., & 
Amarja engendra Ahitub. 

12. Et Ahitub engendra Tfadok , & 
Tfadok. engendra S<jallum. 

13. Et Sqallum engendra Hilkija, & 
Hilkija engendra Hazarja. 



14. Et Hazarja engendra S6raja , 8c 
Slraja engendra Jghotfadak : 

15. Et Jihotfadak .s'en <alla , quand 
PEternel tranfporta Juda & Jeraialem 
par Nebucadnetiar. 

16. Les fils de L^vi furent donc 9 Guer- 
don , K^hath , & M^rari. 

17. Et ce font id les noms des ills 
de Guerdon , Libni 8c Scimhi. 

18. Les fils de KShath furent v Han>; 
ram , Jitshar , H6bron«, & Huziel. 

19. Les fils de MSrari furent, Mah* 
li ♦ & Mufci. Cefont la les families des 
Ldvites , felon les maifons de leurs plres. 

20. De Guerfcon , Libni fon fils , Ja- 
hath fon fils, Zimma fon fils , 

21. Joan fon fils , Hiddo fon fils, 
Zlrah fon fils, Jehate"ra3f fon fils, , 

22. Des fils de K6hath , Hamminadab 
fon fils, Core" ion fils, Affir ibn fils. 

23. Elkana fon fils , Ebjalaph fon fils , 
AHir fon fils , 

' 24. Tahath fon fils , Uriel fon fils , 
Huzija fon fils, & Sqaul fon fils. . 

25. Les fils d'Elkana furent , Hama- 
fai', & Ahimoth, & Elkana/ 

26. Les fils d'ElkanajWat , Tfophat 
fon fils , Nahats fon fils , 

27. Ellab fon fils , Jgroham fon fils , 
Elkana fon fils. 

28. Pour ce qui eft des fils de Samuel 
fils d'Elkana , fon fils aine fut Vafeii , 
puis Abija. 

29. Les fils de Mlrari furent , Man. 
li , Libni fon fils , Scimhi fon fils , Huz 
fon fils, 

30. Scimha fon fils , Hagguija fon 
fils, Hafaja fon fils. 

31. Or ce font ici ceux que David 
Itablit pour les maitres de la mufique 
de la maifon de PEternel /, denuisque 
l'Arche fut dans un lieu arrtte. 

32. Et ils faifoienr le fervice devant 
le pavilion du Tabernacle 4'affignation* 
en chantant , juOju'a - ce ^ue Salomon 
eut bati la maifon de PEternel k J6ru- 
falem ; & ils contingent (fans leur mi* 
niftere felon Pordonnance qui en tut 
faite* M . 

33. Kit font ici Ceux qui alfifte'rent a- 
vec leurs fils. D'entre les /fefcendans 
des K^hathites , Heman , le ChaAtre 9 
fils de Jogl, fils de Samuel. 

34. Fils d'Elkana, fils de J6roham, 
fils 4\ElieI , fils de Toah , 

3^. Fils de Tfuph , fils CElkana, fils 
de Mahath, fils de Hamafai , 

36. Fils d'Elkana , fils &{ Jogl, fils 
de Hazarja, fils de Sotohonie . ' 

37. Tils de Tahath , F fils d' Affir . fill 
d'Bbialaph, fils de Corfi. ._> ^ 

38.' Fils de Jitshar , fils fa Itthath., 
fils4e L^vi, fils rflfttfftl." * . ■ 

39. Et fon fr^re Afaph^. qui fe te- 
noit a la droite , Afepti., ^ls, de Be- 
recjta, fils de Scimha, 

40". Fils de Micael, fils ^Bahaftja, 
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41. Fils d'JEtni , fils de Zarah ,* fils de 
Uadaja , 

42. Filsd'Ethan, fils de Zimma, fils 
de Scimhi, 

43. Fils de Jahath , fils de Guerfqon , 
fils de Levi. 

44. Et les defcendans de Mlrari leurs 
freres etoient a la main gauche ; favoir 
Ethan , fils de Kifci , fils de Habdi , fils 
ie Malluc , 

45. Fils de naftjabja , fils d'Amatsja , 
fils de Hilkija, 

46. Fils d*Amtfi , fils de Bani , fils 
de Sc^mer. 

47. Fils de Mahli , fils de Mufci , fils 
de Mlrari, fils de Levi. 

48. Et leurs autre* freres Levites fu- 
*ent ordohn^s pour tout le fervice du 
pavilion de la fnaifon de Dieu. 

49. Mais Aaron & fes fils faifoient 
les parfums fur fautel de Pholocaufte, 
& uir l'autel des parfums , pour tout 
ce qu'il falloit faire au lieu tres-faint , 
& pour faire la propitiation pour IfraSl ; 
coirime Moyfe ferviteur de Dieu Pavoit 
command^. 

50. Ce font ici les defcendans d'Aa- 
ron : Eleazar fon fils , Phinles fon fils, 
Abif<;uah fon fils, 

, Si. Bukki fon fils, Huzi fon fils, Z€- 

rahja fon fils , 

' {2: Mlrajoth fon fils , Amarja fon 

fils, -Ahitub fon fils, 
<3. Xiadok fpn fih , Ahimahats fon 

fils. 

rs demeures , fe- 
s leurs con trees, 
sndans d'Aaron, 
fomille des Ki- 
lefortpoufeux; 
Sbrori au pays de 
gS tout autour. 
l Caleb, fils de 
e de la ville & 

aux defcendans 
je les villes de 
fes fauxbourgs ; 
vec leurs faux- 



bir , avec Ik fauxbourgs ; 
59. Haftftri , avec fes & 
Beth-fclnref , avec fes fauxbourgs. 



mxbourgs ; D6- 
fauxbourgs; & 



.. .60, Et.de, 14 Tribu de Benjamin , Qvt* 
bah ,' avec ft$ fauxbourgs ; HaUmeth , 
avec Us fauxfaburgs ', & Hanathot , 'avec 
les fauxbQUTja. ' Toutes leurs villes i- 
loient .^reiie en' noTTibre , felon 'leurs 
'families. "" 

61- £t an donna au refte des defceri- 
dtihs'de 1 Kfehath', par fort, dix villes, 
des families des deux Tribus ,& -de la 
moitie* d* ,hv Tribu de Manafie. 

62; Et often donna trei2e aux defcen- 
dans de Guerfcon , felon leurs firmil- 
Ie7, de la Tribu d'HTacar, de la Ttu 
hu.d*£jcer , de la Tribu de NephtaK, 



& de la Tribu de Manafle" en Bafijan. 

63. Et iux defcendans deMlrari, fe- 
lon leurs families , par fort', douze vil- 
les, de la Tribu de Ruben, de la Tri- 
bu de Gad , & de la Tribii de Zabulon. 

64. Ainfi les enfans d'Ifrael donne- 
reht aux Llvites ces villes -la , avec 
leurs fauxbourgs. 

6«v Et ils donn&ent , par fort, de la 
Tribu des defcendans de Juda, de la 
Tribu des defcendans de Simeon , 8c 
de la Tribu des defcendans de Benja- 
min , ces villes-la qui devoient etre nom- 
inees par leurs noms. 

66. Et pour ceux qui itoient des au- 
tre* families des defcendans de Klhath , 
il y eut des villes , pour leur contree , 
de la Tribu d'Ephraftn. 

67. Car on leur donna Sichem, d*en- 
tre les villes de refuge , avec fes faux- 
bourgs , dans la montagne d'Ephratm s 
Guezer , avec fes fauxbourgs ; 

63. Jokmdham, avec fes fauxbourgs; 
Beth-horon , avec fes fauxbourgs 5 

69. Ajalon , avec fes fauxbourgs ; & 
Gath-rimmon, avec fes fauxbourgs. 

70. Et de la moitil de la Tribu dt 
ManaflS , Haner , avec fes fauxbourgs ; 
& Bilham , avec fes fauxbourgs. * On 
donna ces viUes4a aux families des def- 
cendans de Klhath qui reftoient. 

71. Pour les defcendans de Guerfqou, 
il y eut 9 des families de la mo i tie' de 
la Tribu de Manafle* , Golan en Baf- 
can , avec fes fauxbourgs ; & Hafc^ta- 
roth , avec fes fauxbourgs. 

72. De la Tribu d'lflacar , Kfdes , 
avec fes fauxbourgs ; Dobrath , aveo 
fes fauxbourgs; 

73. Ramoth , avec fes fauxbourgs; & 
Hanem , avec fes fauxbourgs. 

r 74- Et de la Tribu d'Afcer, Mafcal, 
avec fes fauxbourgs ; Habdon, avec fes 
fauxbourgs » 

75. Hukkok , avec fes fauxbourgs ; & 
R6bod , avec fes fauxbourgs ; 

76. Et de la Tribu de Nephtali , Hi- 
des en Galilee , avec les fauxbourgs ; 
Hammon, avec fes fauxbourgs; & Kir- 
jathajim, avec fes fauxbourgs. 

77. Pour les defcendans de Mlrari , 
qui demeuroient de refte (Centre les Lk» 
vites , de la Tribu de Zabulon , Rim- 
mono , avec fes fauxbourgs ; & Tabor , 
avec fes fauxbourgs. 

78. Et au dela du Jourdain de Jen- 
co . vers Porient du Jourdain , de la 
Tnbu de Ruben , Be^fer au deTert , avec 
fes fauxbourgs; Jatftffa, avec fes faux- 
bourgs ; 

79. Keu^moth , avec fes fauxbourgs ; 
& Me>hahath , avec fes fauxbourgs. 
- 80>. Et de la Tribu de Gad , Ramoth 
en Galaad , avec fes fauxbourgs ; Ma* 
hana^m , avec fes fauxbourgs ; 

81. Hefcbon , avec fes fauxbourgs ; 
9t Jahzer, avec fes fauxbourgs. 

RE- 
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na , Jifcna , B6riha , & SeYah leur foeur. 

31. Et les fils de Bdriha furent , H*- 
ber , & Malkiel , qui fut p$re de Bir- 
zavith. 

32. Etflteber engendra Japhlet, Sqo- 
jner , Hotbam , & Squah leur Soeur. 

33. Les fib de Japhlet furent , Pa- 
fah , Bimhal , & Hafvath. Ce font la 
les fils de Japhlet. 

34. Et les fils de Sqemer/awif , Ahi , 
Rohega, Jlhubba, & Aram. 

35. Et les fils deHelem fon fre*re/tt- 
reW , Tfophah , Jimnah , Scell&s , & 
Haraal. 

36. les fib de Tfophah furent , Squ- 
ab , Harnepher , Squqal , Ben ; Jimra , 

37. Bethier, Hod, Sqamma, Sqilfqa, 
Jitran ,& Bfiera. 

38; Et les fils de Je*ther furent , Je 
phunnl, Pifpa, & Ara. 

39. Et les fils de Hulla/wca* , Arah, 
Hanniel, & Ritsja. 

40. Tous ceux-lA/Kw* les defcendans 
d'Afqer , Chefs des maifons des p£res , 
gens choifis , forts & vaillans , Chefs 
des principaux. Et leur dlnombrement , 
felon leurs gen&logpes , qui fut fait 
quand on sWembloit pour aller a la 
guerre , fut de vingt-fix mille homines. 

CHAPITRE VIII. 
On? wit dans ce cbapitre un denombtetnent 
des defcendansde Benjamin, & en par- 

• ticulier celui des antetres £9* de la pof* 
' teriti de Saul , qui fut le premier Roi 

flfrael. 
BENJAMIN engendra Bflah , qui fut 
** fon premier-ne , Afqbel/rt le fecond, 
Achrah le troifie'me. 
- 2. Noha le quatrilme , & Kapha le 
tinquieme. .. 

3. Et les fils de Bllah furent, Ad. 
dar , GueYa r Abihud , 

4. Abifquah , Nabaman & Ahoah ; 

5 . Et Ouera-j Scephuphan , & Horam. 

6. Qefovtlk les enfans d'Ehud; ceux- 
la Itoienf Chefs des pe>es des habitans 
de Gti&ah ; qtii furent tranfporte*s a 
Manahatb. 

7. Et Nahaman , & Ahija , & Gu& 
ra , qui les tranfyorta ; & qui enfuite 
engendra Huza & Ahihud. 

8. Or Sqaharajim' eut des enfans an 
territoire de Moab ,- apre*s qu'il eut ren- 
voye* Hdfcim & Sahara fes femmes; 

9. Et il engendra de Hod*$ fa fern* 
me, Jobab, Tfibja, Mefqa, Makam. 

10. Jlhuts, Socja , & Mirma. Ce font 
la fes fils, Chefs des pires. -•• 

• 11. Maisde Hufcim il engendra Abi* 
tub , Elpahal. 

12; Et les fib (TElpahal furent H*- 
her, Mifqham, & Seemed, Qui batit Ono, 
& Lod , & les villes de ftm reflbrt. 

13. Et Be>iha& Scema furent Cheft 
des p£res des habitans d'Ajalon. lis 
mirent en fuite les habitans de Oath. 

14. Et Anion , Sqafqak , JSremoth , 
i^Wbadia.ilatJd/H^dw, 



16. Micael, Jifqpa, & Joha, etoient 
fils de Beriha. 

17. Et Ztbadja , Mefqullam , Hizki , 
Htber. 

18. Jifmentf, Jizlia , & Jobab, etoient 
fils d'Elpahal. 

19. Et Jakim , Zicri , Zabdi , 

20. Elihe*na¥, TfiiletaX, Eliel. 

21. Hadaja, Blraja, & Scimrath etoient 
fils de Scimhi. 

22. Et Jifqpan , Hlber , Eliel , 

23. Habdon , Zicri , Hanan , 

24. Hanaja , H^lam , Hantothija , 

25. Jiphdeja , & Penuel etoient fib 
de Saftak. . 

26. Et Sqamfcera^Sclharja, Hathalija, 

27. Jaharefcia , Elija, 8c Zikri , etoient 
fils de Je*roham. 

28. Ce font la les Chefs des plres , 
felon les generations , qui furent Chefs , 
& ils habitlrent a J^rufalem. 

29. Et le pere de Gabaon habita a 
Gabaon ; fa temme s'appelloit Mahaca, 

30. Et fon fils premier-ne* fut Hab* 
don ; puis il eut Tfur , Kis , Banal » 
Nadab, 

Jdor, Ahjo, & Ziker. 

(likloth engendra Sbim6a. lis 
h : auffi auprds de leurs frlres 

a ?m avec leurs frdres. 

Ner engendra Kis , & Kis en- 
g 111, & Saul engendra Jonathan, 

Malkifquah. Abinadab, & Efqbahal. 

34. Le fils de Jonathan , fut M6rib- 
bahal ; & M^rib - bahal engendra Miea. 

35. Et les enfans de Mica furent , Py- 
thon , Melac , Tarfah , & Achaz. 

36. Achaz engendra Jlhojadda ; & 
je*hojadda engendra Hale met h , Hazma* 
veth , & Zimri engendra Motfa. 

37. Et Motfa engendra Binha, Qui, 
eut pour fils Rapha, qui eut pour fib 
Elhafa, qui eut pour fils Atfel. 

38. Et Atfel eut fix fils , dont les 
noms font , Hazrikam , Bocru , Ifmael , 
Secharia, Hobadia, & Hanan. Tous' 
ceux-la furent enfans d' Atfel. 

39. Et les fils de Hefcek fon frfre /*- 
rent , Ulam fon pr6mier-n6 , J6hu le 
fecond , Eliph^let le troifie'me. 

40. Et les fils d'Ulam furent des horn, 
mes forts & vaillans , tirans bien de 
Tare , & ils eurent beaucoup de fils & 
petits-fils, jufqu^acent cinquante. Tou$ 
furent des defcendans de Benjamin. 

CHAPITREIX. 

Ce chafitre contient , /. Les noms de 

teux de Jvda, de Benjamin, (CEyhra- 

im*&de Manafft , qui s*hahituerent 

a firufalemi apres fa tapivite de Ba- 

bylene. II. Les noms des Saerificateurt 

& des Levites , £T les drverfes fonc- 

tions auxqueHes ils etoiint employes. HI. 

Vne repetition de U genudogie du Rot 

Saul. 

Alnfi on fit la ge*ne*alogie de tous ceur 

n d'Hratfl , & ?oila ils font dents au 

Hvtt des Rois dlfra^l: & ceuxde Jn- 
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14. Ceux-Ia d'eatre les en£ans de Gad 
«*m«*s Capitaines de Paroiee ; le moin- 
dre avoit- la charge de cent hommes, 
& le plus grand de mille. 
• 1 5. Ce /•»# ceux qui paiftrent le Jour, 
dam au premier mois, dans le tents 
eu'il a accoutuml de dtfborder furtous 
ies rivages ; & ils chafl&rent ceux qui 
-demenroienfc dans les valines vers Po- 
rtent & vers Poccident. 

1 6^ 'II vint auffi dee enfans de Benja- 
min & de Juda vers David a la fbrterefle. 
17' Et David fortit au devant d'eux . 
& prenant la parole 11 leur dit : Si 
vous etes . venus dans urn efprit de p:»ix 
vers moi pour m 'aider, mon cceur fe 

{'oindra a vous ; mais fi c'eft pour me 
ivrer a tnes ennemis, bien que je ne 
ibis coupable d'aucune violence , le Dieu 



28. Et Tfadok , jeune homme fort & 
vaillant, & vingt-deux des principaux 
de la maifon de Ton p£re. 

29. Des defcendans de Benjamin pa- 
rens de Saiil , il y en avoit trois mille. 
Car jufqu'alors la plus grande partie 
d'eutr'eux s'e*toit employee a mainte- 
nir la maifon de Sail!. 

3a Des defcendans d'Ephralm il y 
en avoit vingt mille huit cents , forts 
& vaillans, £T bommes de reputation 
dans la maifon de leurs plres. 

31. De la moide* de la Tribu de Ma- 
laiK, ily i 



. . „ en avoit dix-huit mille , qui 
furent nommes par leur nom , pour 
aller Itablir David Roi. 

32. Des defcendans dWacar , qui e"- 
toient fort intelligens dans la connoif- 

-_, .„..„_ , _.. fance des tems, pour favoir ce qu'if- 

de nos plres le verra, & il en fera la tragi devoit faire , il y en avoit deux 
punition. (cents de leurs Chefs , & tous leurs fr£- 

1$. Et Pefprit anima HamaGtf , un res fe conduifoient par leur avis. 



* principaux Capitaines , £7 il dit : 
ie la paix te foit donnee , 6 David , 
qu'elle,^/* avec toi , fils d'Ifai ! Que 
la paix it foit donnSe, & a eeux^ui 
faident! car ton Dieu t*aide. Ainfi Da- 
vid les'requt & les 6tablit entre les Capi- 
taines de fe$ troupes. 



19 • II y en eut auffi de ceux de Ma- 



33* De Zabulon , cinquante mille com- 
battans , ranges en bataille avec toutes 
fortes d'armes & gardans leur rang tous 
d'un accord. 

34. De Nephthali , il y avoit mille 
Capitaines , & ils avoient avec eux tren- 
te fept mille hommes qui portoient le 
t . bouclier <8c la halebarde. 

qui alle'rent fe rendre a David, 35. Des Danites , ily en avoit vingt- 
Iorfbu , il vint avec les Philiftins pour huit mille fix cents , range's en bataille. 
^ombattre contre Sail].. Mais ils ne leur I 36. D'Afcer , il y en avoit quarante 
donnlrent point de fecours; parte quel mille c'ombattans, range's en bataille. 
les GouVerheurs des Philiftins ayant pris | 37. De ceux dc dela le Jourdain , des 



confeille renvoylrent ; car ils difoient r 
II fe tournera vers Saiil fon Seigneur , 
au. penl.de nos tfctes. 

20. Comme done il retournoit a Tfik- 
lag, Hadna, Jozabad, Jedihael, Mi- 
tall, Jozabad, Elihu ,' & Tfillfthai, 
Cbefs: des milliers qui etoient en Ma. 
jmH , fe retirement vers lui. 
. ill Et ils aiderent David contre la 
troupe des Hamallkites , car ils etoient 
tous forts & vaillans , & ils furent raits 
Capitaines dans Parmle. 

22. Et meme a toute heure il Venoit 
JJ* gens Vers David pour Paider, juC 
qti'a-ce quMl eut un gros camp , com- 
.ne un camp de Dieu. . Ijufqu 

, 2 3- Cefont ici les deVombremens des I thai i 
.nommes arm^s pour aller a 
f*i vinrentvers David a He*l 
»jre paffer fouslui le Royaun 
lelqn le commandement de ' 1 

, 2 4- Des defcendans de Juda 
toient le bouclier & la jave 
tnaveit fix mille huit centf 
}m la guerre. 

*S> Des defcendans de Sii 



en avoit fept mille & cent , 

WTft vaillans pour la gui 

2 «. pes defcendans d* le 



*»»>t quatre mille fix -cent* 1 
aJSL Avec JeliOjadali ,qni 
Jttftttirde cei.x d'Aaron, & 
avec lui trois mille fept cent 



Rublnites , des Gadites , & de la mof- 
tiej de la Tribu de Manafl? , il y en 
avoit fix vingt mille avec toutes fortes 
d'armes pour combattre. 

38. Tous ceux-ia , gens de guerre, 
range's en bataille , vinrent tous de beta 
coeur a Hebron , pour etablir David R6i 
fur tout Ifrael. Et meme tout le reflfe 
d'lfragl etoit d'un mSme fentiment pour 
e'tablir David Roi. 

39- Et ils furent la avec David, man. 
geant & b&vant pendant trois jours ; 
car leurs fr£res leur avoient apret6 des 
vivres. ' 

40. Et mtme ies plus proches d'eux , 
jufqu'a Jffacar , & Zabulon , & Nepb- 
anoiirtoient du pain fur des dnes 
:aux * fur des niiileU 
, des vivres de farines, 
, desraifins fees, au 
des bceufs & des br£- 
> ; car il y avoit una 
rajU. 

E X I NS. 
flexions a faire fur ce 
n y voit les foins de la 
veur de David , en- ce 
1 Itoit a Tfiklag , un 
iommes vaillans , me- 
e Saiil, fe joigntrent 
t fon armde; ce qui 
on feulement de povr- 
Kites, qui lui avoient 
nni - brute 
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brftl* la ville de Tfiklag , mais auffi 
defe faire reconnoitre Roi, apres que 
SaUl iut mort. II. On rernarque ici, 
que, felon les promefles que Dieu avoit 
raites a David , les Ifraeiites fe foumi- 
rent a lui & le reconnurent pour leur 
Roi. II paroit de la que Dieu tient les 
evlnemens & 



10. Et la eolere de 



Eternel s'allo- 

ma contre Huza , & il le frappa , parte 

Su'il avoit &endu fa main fur l'Arche ; 
: il mourut en la preTence de Dieu. 
ii. Et David fat afflige* de ce Que 
TEternel avoit fait une breche, e»fai- 

. _ . fant mourir Huza : & on a appelle' 

les cceurs des honimes ; jufqu'a_ cejour ce lieu-la Pdrets-Huza. 

oe 
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Jieurs enfant; & il remporte deux vic- 

toires fur Us Philiftins. 
DT Hiram Roi de Tyr envoya des 
** Ambafladeurs a David , & du bois 
de cedre , 8c de# mafibns & des char- 
pentiers, pourlui batir unemaifon. 

2. Mors David connut qne PEternel 
Pavoit affermi Roi fur Ifrael , 8c qu'il 
avoit 6hv6 fon Royaume , pour Pa- 
mour de Ton peuple d'Ifrael. 

3. Et David prit encore des femmes 
a Jemfalem , & il eut encore des fils & 
des filles. 

4* Et ce font ici les nomsdes«nfans 

?uMl eut a Jerusalem , Sqammuah, 5qo- 
ab, Nathan, Salomon; 

5. Jibhar, Elifcuah, Elpelet, 

6. Nogah , Nepheg , Japhiah , 

7. Elifcamah , B^el-jadak , & Eli 
phelet. 

8. Mais quand les Phimtins eurent 
apnris qne David avoit 6t€ oint pour 
Roi fur tout Ifrael , ils mont^reitt tous 
pourattaquer David. Et David Payant 
appris ; fortit au devant d'eux. 

9. Et fes Philiftiris vinrent , & fe 
difperferenjt dans^lavalle* d> RjfphaYns. 

10. Alors David confulta Dieu V di- 
fant : ,Monterai-je contre les Philiftins, 
&.les livreras-tu entre m*s mains? 
%% rEternellui repondit i Monte, &je 
its livrerai entre tes- main?, 

11. AlQtsils monte*rent ft Bahal-p6- 
ratfira,, &pavid les frappa-la,\ & dit : 

'Dfcn a fait Icouler mes enriemis par 
.ma main , comme un deborderhent 
. d'eaiix. C'eft ponrquqi oh appella ce 

Ijeu-la Bahal-peratfim. 
; 12. Et ils laiffe>ent-$ letirs dieux; 
M David CjOmmanda qu*0rt les brtilit. 
i3.,Etles Philiftins fe rgpandirent 
^encore' une^tttitre fois dans cette valine. 
, , 14, ,Ef . Dayid . confulta. encore Bieu ; 

# r Meh hA'/hondtt: Tu me montetas 
;ffc fetes iUx; mats to touraeras au- 

totir a " 

Lvi< 



6toit affermi. II. II taut remarquer, 
fur ce qui eft ici rapporti , que Da- 
vid Ipoufa plufieurs femmes , que c'e- 
toit la une mauvaife coutume qui s'e"- 
toit alors etablie , contre Pintention 
de Dieu & la premiere inftitution 
du manage; 8c que ce grand nombre de 
fils que ce Prince eut, & qui Itoient lie's 
de diverfes inures , caufa de grands mal- 
heurs dans fa famille, comme la fuite 
de fon hiftoire le rait voir. Ce qui mon - 
tre combien les loix de JeTus-Chrift, 
qui a reTorm* tous ces deTordres, & 
r^tabli le mariage dans fon *tat priml- 
tif, e*toient niceflaires, & combien el- 
les font juftes & avantageufes pour |e 
bien de la focie'te'. III. Pour ce qui 
eft des deux vitroires de David fur les 
Philiftins , qui 6t0ient les plus grands 
ennemis du peuple d'lfraifl , Phiftoire 
fainte remarque , quMl les remporta 
par Paffiftance de Dieu , apres Payoir 
confute , 8c qu'il lui en donna audi 
toute la gloire , en reconnoiflant que 
c'ewit le Seigneur qui avoit dltruit 
ces peiiples idolatres , & en brulant 
leurs idoles. Ce que Ton entreprend 
fous ra conduite dn Seigneur , & con- 
fbrm^ment a fa volonte* , a toujours 
une iifue favorable i & cc qui, fait ia 
plus graride joie des gens de bien , 
dans . les henceux fucces qu'il^ oht , 
c*eft lors qu'ils peuvent les regarder 
comme des marques de l'amour de Dieu 
enveri'edx , &' les faire fervir a Tavan- 
cement , de fa' gloire. 

QHA^ITRE XV. 
Le Roi David fait tranfportef , ayiec 
beaucoup de fblemnite par Us Levi tes 9 



WUAj ma 

UK '.,, & tu iras cpntr'e^x vis- 

Ut 



lins. Par la auffi il pfit reconnoitre , 
comme cela eft dit dans ce cliapitfe, 
que Dieu le benifibit, & que fon regne 



avoit, Prepare. 
.V !WCrt6, &-U pr(5para im^ilefl poyr 



DaVttl fe oAtit des ma^fons dans 



1'Arche de Dieu + :8c il lul'tendit \m 
Tabewacle. ■ * '_' • . ' r. ■ nr 

2. Alprs Davi4d|t: L»Arche x deDieu 
„u A ^» «^ r tfe' r que pai? WtWl- 



ne doit 
tes ; "car 1 1 
porter jonj^c] 




uiliiesderce^ 



& pour/4viftIef- 

Imi6la doW tons' Mtg& 
a&fem 7 "febur J a*ie'n& 
^rnel t dans le lieu quil 

iflifci defohatji, Uriel 
i/.fi$r£s, an Aombfe 4e 

Iflfibenrfans de M^rari , Hafa- 
P ,5 fes fr^res 9 ah nombre de 

.. _ i J aeTcen<rans de Guerfijonv, 
Joel leqive^&fesfr^res, aunombtede 
ce»t'#tre»u)eV 

%. Des dcfcendaits d'Elitfaphaft , Se^- 
mahja 
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que lui. Elle fit voir par la qu'elle 
avoit peu de zele & de piete" ; & c'eft 
ainfi que les profanes & les gens du 
monde eondamnent & mlprifent fou- 
vent des anions trts-loGables , & tout- 
a-fait agreables a Dieu. 

CH APITRE XVI. , 

David ajant fait cenduire P^Arche a Je- 

rufalem , de la maniere que cela a ete 

raf forte dans le chafitre precedent , la 

y fait mettre dans le Tabernacle qtfil 

' avoit fait drefferfour ce fujet, II eta- 

tlit des Uvites four y f aire lefervice, 

if four loiter Dieu. Jlleur donnefour 

cet effet des Continues qui font ici raf- 

I fortes. 
Ls amenlrent done PArcbe de Dieu , 
& la poftrent dans le Tabernacle que 
David lui avoit tendu \ 9c on ofrrit des 
holocauftes & des (acrifices deprofp& 
rites devant Dieu. 

2. Et quand David eut acheve* d'of- 
frir les holocauftes 9c les facrifices de 
profperites , il benit le people au nom 
de rEternel. 

3. Et il fit diftribuer a chacun, tant 
aux hommes qn'aux femmes , une mi- 
cbe de pain , une pi&e de chair , & 
Une bouteille de vin. 

4. Et il Itablit quelques-uns des L€vi- 
tes devant PArche de rEternel , poor 
J fiure le fervice , pour c£l6brer , pour 
rendre graces , & pour lotter le Uieu 
tflfragl. 

5. Alaph 6toit le premier , & Za- 
charie le fecond . puis Jlhiel , Selmi- 
ramoth , Jlhiel , Mattitja , EHab , B€- 
naja, Hobed-Edora , & Je'chiel. Us 
dvoient des inftrumens de mufique , 
iavoir des pfalterions & des harpes. Et 
Afaph faifoit r&entir fa voix avec des 
cymbales. 

6. Et Blnaja 9c Jahaziel Sacrifice- 
teurs etoient continuellement avec des 
trompettcs devant l'Arche de l'alliance 
deDieu. 

7. Ce meme iour-la David donna en- 
tre les mains <P Alaph & de fes frlres, 
tes Pfaumes qui fuivent , pour eommen- 
ctr a c*l€brer PEternel. 

8. CELEBREZ PEternel , reclamez 
ion Nom ; faites connoitre pirmi les 
(tuples les exploits. 

/ 9. Chantez-fui, pfalmodlez-lui , par- 
lei de toutes fee merveilles. 
_ 10. Giorifiez-vous du Kom de la 
saintete" ; Que le cojur de ceux qui 
cherchent PEternel ft rljouiift. 

ii. Recherchez PEternel & fa force , 
Cherchez continuellement fa face. 

12. Souvenez-vous des merveilles 
qu if a faites , de fes miracles . & des 
JUgemens «*'#/« frmonces^de fa bouche. 

.13'. Lapofterite d'lfrael font fes fer- 
viteurs;les entans de Jacbb/W fes elus. 
.14. II eft PEternel ndtre Dieu \ fes 
Jft$emens font par toute la, terre. 
.*$'. Sotitenez-votts toujour*- de fon 



alliance , de ce qu'il a command^ pour 
mille generations ; 

16. Du traite* qu'il a fait avec Abra- 
ham , & du ferment qu'il a, fait a Ifaac i 

17. Qu'il a confirm* a Jacob , £T a 
Ifrael , pour *tre une ordonnance & une 
alliance dternelle ; 

18. Difant :' Je te donnerai le pays 
de Canaan, four le lot de ton heritage ; 

19. Encore que vous foyez en petit 
nombre , & que depuis peu de terns vous 
y demeuriez comme Strangers. 

20. Car ils alloient de nation en na- 
tion, & d'un Royanme vers un autre 
people. 

21. II n'a pas fouffert que perfonne 
les outrageat; £T raeme if a chatie* des 
Rois a caufe d'eux : 

22. Difant: Ne touchez point mea 
Oints ; & ne faites point de mal a mes 
Prophetes. 

23. Habitant de toute la terre, chan- 
tez a PEternel , publiez de jour en jour 
fa d^livrance. 

m 24. Racontez fa gloire parmi les na- 
tions, £T fes merveilles parmi tous les 
peuples. 



25. Car PEternel eft grand, &tr*s- 
dignede loflange , iff" * * # 
defius tttus les dieux. 



redoutable par 



26. Et en effet , tous les dieux des na- 
tions ne font que desidoles; mais PE- 
ternel a fait les cieux. 

27. La Majefte* & la magnificence 
marchent devant lui ; la force & la joie 
font au lieu ou il habite. 

28. Vous families des peuples , don- 
nez gloire a PEternel , donnez gloire 
a PEternel , ©* reconnoijfez fa force. 

29. Donnez a PEternel la gloire qui 
ejt due a fon Nom. Apportez Poblation, 
& vous preTentez devant lui ; profter- 
nez-vous dans une fainte pompe. 

30. Vous tous les habitans de la ter- 
re . tremblez tout ^tonn^s pour la 
pretence de fa face ; car le monde eft 
affermi far lui , & il ne fera point 
*branle\ 

31. Que les cieux & la terre fe r6* 
jouiflent , & qu'on dife parmi les na* 
tions : L'Eternel regne. 

32. Que la mer bruie , 8t tout ce 
qu'elle contient; que les champs fe ri- 
jouiflent, & tout cequi «/fen eux. 

33. Alors les boia de la foret crie- 
rant de joie au devant de PEternel , 
parce Cju , i^ vient juger la terre. 

34. CiMbrezl*Eternel, carHWlboii» 
Sc fa mifencorde demeurt A jamais. 

35. Et dites : Dieu de ndtre fahit, 
deiivre nous , & raffemble-nous , & re% 
tire-nous des nations , pour celtbrer 
ton faint Nom , £T pour nous glorifitr 
en te loilant. 

36. Binifoit PEternel le Dieu d'If- 
rad, depuis un fi*cle jufqu'a Pautref 
& tout le peuple dit : Amen! & on 
loua PEternel. 

Digitized by LiOOQ IC 



494 David. ^4f*ph. I. CRON 1Q.U HS. : . Dtvid. *?*&*», 
37. On Jaifla doncji, 4 eva "* K^L'i ***** c £ Pnphete lu$ fit eotutoitre, en~ 



Digitized by LiOOQ LC 



Demd. N#b4*. I. CaOMI^UBS. Dtvii. Nttbem. 495 



dfevec celui qui atte* avanttoi. 

14. Et je l'etablirai dans ma Maifon 
k dans mon Royaome a jamais, & 
ion Tr6ne fera affermi a jamais. 

• 15. Nathan done par la A David felon 
toute cette vifion. 

16. Alors le Roi David entra, & fe 
tint devant l'Eternel , & il dit : Eter- 
nel Dieu, qui/vu-je, & Quelle ^ma 
maifon , a^ue tu m'aies fait parvenir 
jufqu'au point oujefuis ? 

'17. Et cela t'a paru etrepeu decho- 
fe, 6 Dien ; & tu as pari* da la mai- 
fon de ton ferviteur pour le tems a ve- 
nir , & tu m'as regard* ; tu m'as fait 
devenir comme un homme excellent, 
6 Eternel mon Dieu ! 

18. Que te pourroit dire davantage 
David , de l'honneur que tu fats a ton 
ferviteur ? oar tu connois ton ferviteur. 

19. O Eternel , e'eft pour l'amour de 
ton ferviteur , & felon tonccEur quetu 
as fait toutes ces grandes chofes. 

so. Eternel il n> a perfonne qui foit 
femblable a toi , & il n> q point de 
Dieu que toi , felon tout ce que nous 
avons entendu de nos oreilles. 

2t. Et qui eft le peuple femblable a ton 
peuple d'Ifrael , la feule nation de la 
terre que Dieu lui-meme foit venu fe 
racheter , pour Lui itre un peuple , £T 
pour t'aquerir un renom , par des cho- 
fes grandes & terrible*, en chaflant 
les nations devant ton peuple, que tu 
fes rachete* d'Egypte ? 

22. Et tu t'es Itabli ton peuple d'lf- 
laSl-pour etre ton peuple a jamais; & 
toi , Eternel , tu leur as €t€ Dieu. 

23. Maintenant done, 6. Eternel, 
que la parole que tu as prononcee , 
touchant ton ferviteur & Ik maifon , 
foit fernie a jamais , & fai comme tu 
en as parte. 

24. Et que ton Nom deraeure ferme , 



be 



?u'< 
tic 



& foit reconnu gnnd a jamais ; de for- 
i'on dife : L'Eternel des armies v 
ieu d'Ifra«, eft le Dieu d'lfrael ; 
& que la maifon de David ton fervi- 
teur foit afiure*e devant toi. 

%%. Car , d mon Dieu , tu as fait en- 
tendre a ton ferviteur , que tu lni eta- 
blirois une maifon ; e'eft pourquoi 
ton Cerviteur a Ite* pouftS* rairc cette 
prttre devant ta firce. 

26. Ceft pourquoi maintenant , 6 
Eternel , tu es Dieu . & tu as promis 
*ton ferviteur deluifaire cebien. 
,27. Veuille done maintenant bemr 
la maifon de ton ferviteur , afin qu'elle 
VNttternellement devant toi: car, 
Eternel , tu Pas benie , & elle fera b6 
ut i jamais. 

• REFLEXIONS. 

nAVID ne fe contenta pas d'avoir 
**' wit tranfporter l'Arcne a Jerufa- 
l,U voulut outre cela la placer dans 
)»n. Temple qu'il ft propofoft de batir. 
t*t fontki de aouvelles marques de la 



Jete* , qui prouvent que dans l'6tat 
leureux & glorieux ou ce Prince fe vo- 
yoit,il prenott encore plus a coeur ce qui 
concernoit la gloire de Dieu, que ce 
ui regardoit fon interftt particulier. 
;'eft l'efprit dont doivent etre animls 
tous ceux a qui Dieu accorde des avan- 
tages particufiers , & qui font enltat 
de faire quelque chofe pour l'avance- 
ment de la gloire. U Quoi que le' 
deflein de David fOt bon & louable. 
Dieu ne trouva pas a propos qu'il 
l'exlcutat i parce que , comme cela eft 
dit ailleors , ce Roi avoit eu & auroit 
encore diverfes guerres a foutenir ; 8c 
Que le regne beureux & paifible de 
Salomon ion fils feroit plus proprfe 
pour l'execution d'un tel deflein. Dieu 
ne veut pas toujours que des enlreprU 
fes, qui font bonnes eu elle-memes , 
s'extcutent dans le tems que les horn* 
mes le fouhaiteroient ; mais il les fait 
rlttffirdans les circonftancesles plus pro- 
res ,& le plus convenables. Ami! Ton 
ott toujours fe remettre a la providen- 
ce,dufucces des defleins que Ton forme ; 
& croire cependant , que Dieu , qui a 
e*gard a la bonne intention . ne laifle 
pas de les avoir pour agreables, lors 
lu'on les forme dans de bonnes vugs. 
II. Ce que Nathan promit a David , 
qu'il auroit un fils dont Dieu feroit 
le pe>e , & dont le regne dureroit k 
toujours , peut fe rapporter a Salo- 
mon fils de David ; mais 1'application 
que St. Paul fait de cette promefle a 
Ndtre Seigneur , montre qu'elle ne 
trouve fon vrai accompluTement qu'ea 
JeTus-Chrift, qui eftne: de lapofterkl 
du Roi David ; mais qui eft le Fils de 
Dieu , & dont le regne fubfiftera Iter* 
ne He ment. Enfin , 1 on remarque dans 
les prilres & dans les anions de gra- 
ces que David preTenta a Dieu, aprfcs 
que Nathan lui eut parte, la vive re* 
coi "*" '" * "rince £toit pe"- 

n& nilitl , la par- 

fai lit aux promef* 

fej jnt d^fird'obte- 

nii fes defcendans, 

la aveur & dela 

pr Nous avons 

da is-beau modela 

de foi , de la pie- 

U jc laquelle nous' 

de 1 de toutes fes 

gn er la continua- 

tion. 

CHAPITilE XVIII. 
Ce ehapitte cqnticnt le resit de diverfes 
viQoires que David remptrta fur la 
Phil$fti*4 , fur /|/ MoabiUs , fur let 
SlTient *& furlej Idumiens. La Roi de 
Hamattf tui enveie des prifensi D+- 
vid cenfure * Dieu ces prefens-l* , de 
meme que Per £T C argent qWsl Avoitjpris 
fur ces diptrsjeuples. Ou tit fur '£$»> 
de, ee efyapitre,Jes nems de ceux qui 
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iioient dans les premieres charges du 

terns de David. 
VT il arriva que David battit les 
*• Philiftins , & les humilia ; 8c il prit 
Gath & les villes de fon reflbrt d'entre 
les mains des Philiftins. 

2. II battit aufli les Moabites ; 8c les 
Moabites furent afiujettis 8c tnbutai- 
res a David. 

3. David battit aufli Hadarhezer Roi 
de Tfoba , vers Hamath , qui alloit 

Sour etablir fa domination fur lefleuve 
'Euphrate. 

" 4* Et David lui prit mille chariots, 
& fept mille hommes de cheval , & 
vingt mille hommes de pie" ; & il coupa 
les jarrets des chevaux de tons les cha- 
riots , mais il en reTerva cent chariots. 

5. Or les Syriens de Daraas itoient 
venus pour donner du fecours a Hadar- 
hezer Roi de Tfoba; & David battit 
vingt 8c deux mille Syriens. 

6. Puis David mit garnifon dans la 
Syrie a Damas , 8c les Syriens furent 
aifujettis & tributaires a David. Et 
l'Eternel gardoit David par tout ou il 
alloit. 

7. Et David prit les boucliers d'or , 
qui Itoient aux ferviteurs de Hadarhe- 
zer , & il les apporta a jerufalem. 

8. II emporta aufli de Tibhath , & 
de Cun , villes de Hadarhezer , une 
grande abondance d'airain ; & Salo- 
mon en fit la mer d'airain , 8c les co- 
lomnes, 8c les vaifieaux d'airain. 

9. Or Tohu Roi de Hamath aprit que 
David avoit dgrait toute Parmee de Ha- 
darhezer Roi de Tfoba. 

io. Et il envoya Hadoram fon fils 
vers le Roi David pour le faluer & le 
ftliciter de ce qu'il avoit combattu Ha- 
darhezer , 8c qu'il l'avoit dlfait ; car 
Hadarhezer avoit une guerre continuel- 
le contre Tohu. Et pour ce qui eft de 
tous les vaifieaux d'or , d'argent , 8c 
d'airain , 

ix. Le Roi David les confacra aufli 
A l'Eternel , avec Pargent & Por qu'il 
avoit emporte de toutes les nations ; des 
Idumeens ,des Moabites, des Hammo- 
nites, des Philiftins, 8c des Hamalekites. 

12. Et Abifcai fils de Tferuja battit 
dix-huit mille Idumeens dans la valine 
du Sel. 

• 13. Et il mit garnifon dans Pldu- 
mee , & tous les Idumeens furent affu- 
Jettis a David , & l'Eternel gardoit Da- 
vid par tout ou il alloit. 

14- Ainfi David regna fur tout Ifrael, 
rendant la juftice & le droit a tout fon 
peuple. 

15. Et Joab fils de Tftruja avoit la 
charge de Parmee ; 8c jehofcaphat fils 
4*Ahilud etoit commis iiir les regiftres ; 



etabli fur les Kerethiens & les Peiethieas; 
mais les fils de David itoient les p?4» 
miers aupres du Roi. . 

REFLEXIONS, < - 

LES viftoires dont on a iei le r^cit , 
font voir la continuation de la fa- 
veur de Dieu fur le Roi David. II fe 
rendit redoutable a. fes ennemis; il etoit 
aime* & refpe£t6 des Rois voifins ; fa 
gloire alloit toujours en croiilant; 8c 
tous fes avantages lui venoient , com- 
me le remarque Phiftorien facre , de eg 
que Dieu le gardoit far tent pm il aUeit. 
Ce Roi , de ion cdt6 , reconnoiftbit qu'il 
etoit redevable de toutes ces. -vi&oires 
a Paififtance du Seigneur, & il lui en 
faifoit hommage , en lui confacrant le 
butin qu'il faifoit fur les peuples qu'il 
avoit vaincus. Ce fut ainfi que Dieu b£* 
nit David , pendant qu'il lui fut fidd- 
le ; mais la fuite de fon hiftoire fait 
voir , qu'il n'eprouva plus la meme 
protection , lors qu'il lui arriva de Pok 
tenfer par fes pecbes. . Ce qu'il faut re- 
cueillir de. la, .e'eft que toutndtre bo'n- 
heur depend de Pamour & de la faveur 
de Dieu ; 8c que le moyen d'y avoir 

Sart , e'eft de demeurer attache a lui » 
: d'employer a fa gloire tout ce qu'il 
nous accorde de benedictions , foit tera- 
porelles . foit fpirituelles. 

Ck APITRE XIX. 
Hanun 9 Roi des H ammonites ayant ou- 
trage Us yAmbaffadeurs que David lui 
avoit envoyes , cela donna occajton a 
une guerre , dans taqueUe David defit 
Us Syriens & Us Hammonites par deux 
fou. 
Ti, arriva apres cela que Nahas Roi 
x des Hammonites mourut ; & fon fils 
regna en fa place. 

2, Et David dit : J'aurai de la bonte* 
pour Hanun , fils de Nahas ; car fon 

£ere a eu de la bonte pour moi. Et 
►avid envoya des Ambafladeurs pour 
le confoler fur la mort de fon pere. 
Et les ferviteurs de David vinreut au 
pays des Hammonites vers Hanun pour 
le confoler. 

3. Mais les prinoipaux d'entre les 
Hammonites dirent a Hanun r . Penfes- 
tu que ce foit pouiyfionorer ton g£rev 
que David t'a. envoy e desconfolateurs? 
N'eft-ce pas pour reconnoitre & POMr 
epier le pays , afiu de le detruire , que 
fes ferviteurs font venus vers toi? 

4, Hanun done prit les ferviteurs de 
David, 4c les fit raier, 8c il fat .cou- 
per leurs habits par .le milieu, depuift 
le haut des cuifies jufqu'aux pies , & 
il les renvoya. 

5. lis s'en retournerent done, 8k lis 
le firent favoir a David, par quel ques 

___.___„ ^ __„._, perionnes; & David envoya au dtvant 

16. Et Tiadokfils d'Ahitub < &Abi- d'eux i car ces hommes-ia itoient fort 
zneiec fils d'Abiathar * toient les Sacri-|confus.EtleRoi/<Mrmanda:Tenez-vous 
ficateurs , 8c Seaufca etoit le secretaire ; A Jerico, julqu'A-ce que vdtre barbje foit 
; 17. Et fienaja filsde Jihojadah etoit revenue ; 8t> alow vous.reviendrez.t , ; 
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<5. Or les -Hammonites voyans qu'ils 
s'ltoieht mis en mauvaife odeur aupres 
de David , Hanun & eux envoygrent 
mille talens d'argent , pour lever , & 
leurs dlpens, des chariots & de laca- 
valen'e , de MeTopotamie , & de Syrie , 
de Mahaca, & de Tfoba. 

7. Et ils levlrent a leurs fraix pour 
eux trente-deux mille hommes £T des 
chariots ; & ils prirent avec eux le Roi 
de Mahaca avec fon peuple, qui vin- 
rent & camplrent devant M^deba. Les 
Hammonites s'auembllren* auffi de tou- 
tes leurs villes , & vinrent pour combat- 
tre. 

8. Ce que David ayant apris, il en- 
voya Joab , & ceux de toute Tarmle qui 
Itoient les plus vaillans. 

9. Alors les Hammonites fortirent, & 
fe rang&ent en bataille a l'ehtr£e de la 
ville ; & les Rois qui 6toient venus 
etoient a part dans la campagne. 

10. Et Joab voyant que f'armee 6toit 
tournle contre lui devant & derrilre , 
choffit , de toutes les troupes d'elite 
d'ifragl , des gens qu'il rangea *contre 
les Syriens. 

ii. Et il donna laconduite du refte 
du peuple a Abifqai fon fre>e ; & on 
les rangea contre les Hammonites. 

12. Et Joab lui dit : Si les Syriens 
font plus forts que moi , tu viendras 
me dllivrer ; & ii les Hammonites font 
plus forts que toi , je te dSlivrerai. 

13* Sois vaillant , & combattons vail- 
lamment pour ndtre peuple , & pour les 
villes de n&tre Dieuj & que TEternel 
fafte ce qu'il lui femblera bon. 
- 14. Alors Joab , & le peuple qui ctoit 
avec lui , s'aproch^rent pour liVrer le 
combat aux Syriens ; £5* les Syriens s'en- 
fuirent de devant lui. 

15. Et les Hammonites, voyant que 
les Syriens s'eu Etoient fu'is , s'entw- 
rent auffi de devant Abifcai tr£re de 
Joab, & rentrerent dans la ville. Et 
Joab s'en revint k J^rufalem. 

16. Mais les Syriens qui avoient iti 
battus par ceux d'Ifrael , envoye>ent des 
deputes , & firent venir les Syriens , qui 
ttoient de dela le fleuve ; & Sqophach 
Capitaine de Parm^e de Hadarhlzer les 

* conduifoit. 

17. Ce qui fut rapporte" a David ; & 
il affembla tout Ifrafcl , & pafl'a le Jour- 
dain , & vint Vers* eux , & fe rangea en 
bataille contr'eux. David done rangea 
la bataille contre les Syriens , & ils 
com bat ti rent contre lui. 

18. Mais les Syriens fuirent de devant 
Ifragl i & David tua fept miHe hommes 
mentis fur les chariots des Syriens, & 
quarante mille hommes de pie , & mit 

* a mort Sqophach le Chef de Parm6e. 

19. Alors les ierviteurs de Hadarhe- 
zer , voyant qu'ils avoient 6te battus 
par ceux d'Ifrael, nrent la paix avec 
David, & lui furent aflujettis ; & les 



Syriens ne voulurent plus fecourir les 
Hammonites. 

REFLEXIONS. K ' 
pE qu'il y a a remarquer dans ce cha- 
^ pitre , e'eft que le Roi David envoya 
des Ambaffadeurs au Roi des Hammo- 
nites dans des vues d'amitie* ; mais que 
ce Prince , 6coutant les mauvais confeils 
des Frincipaux de fa cour , crut que ces 
Ambafladeurs Itoient des efpions , & 
les renvoya , aprds les avoir trails ignb- 
minieufement. On peut confide'rer fur ' 
cela , I. Que les perfonnes vertueufes 
& fmceres recherchent la paix & l'a- 
mitte d'un chacun ; mais que les d-- 
marches qu'elles font pour cela ne font 
pas tou jours bien requgs. II. Que les 
gens fans vertu jugent des fentiniens 
des autres par les leurs, & qu'ils leur 
attribuent les vues & les defleins qu'jls 
auroient eux-memes. III. Que la defian- 
ce & la faufle politique font fouvent 
prendre de faufies mefures ; & enfiri , 
qu'il eft dangereux pour les Princes , 
& poUr toutes fortes de perfonnes , tie 
preter l'oreille a de mauvais confeils 
8c de les fuivre. Pour ce qui eft de la 
guerre que David fit aux Hanimouites 
elle £toit tres-jufte , puifque leur Roi 
avoit outrage" les Ambafladeurs que Da- 
vid lui avoit envoyes pour lui temoi- 
gner fon amitil; & que meme les Ham- 
monites declar^rent les premiers la guer- 
re a David. L'iifue de cette guerre , dans 
laquelle David de'fit les Hammonites , a- 
vec les Syriens qui s'6toient joints k eux» 
fait voir que Dieu favorite les perfon- 
nes qui ont de la droiture ? & en par- 
ticulier , qu'il aflifte les Pnnces qui ai-. 
ment la paix & la juftice ; & qu'au con- 
traire les hommes injuftes & fuperbes 
s'attirent les derniers malheurs par leur 
orgueil & par leur fierte. 

CHAPITRE XX. 

Le Roi David prend U ville de Rabba 

fur les Hammonites , £T les 'defa.it. Il 

remforte aujfi la viuoire fur les Pbilif 

tin* , en trots differentes guerres. 

iLarriva l'annge iiiivante , lors que les 

I Rois fe raettoient en campagne , que 

Joab conduifit le fort de l'arm^e , 8c 



ravagea le pays des Hammonites; puis 
il vint affieger Rabba , tandfs que Da- 
vid demeuroit a Je*rufalem ; & Joab 
battit Rabba 8c la deVuifit. 

2. Et David prit la couronne de def- 
fus la tete de leur Roi , & il trouva 
qu'elle valoit un talent d'or , 8c il y a. 
voit des pierres precieufes ; & qu la mit 
fur la tete de David , qui emmena un 
grand butin de la ville. 

3, II emmena auffi Je peuple qui y 
ctoit , & les fcia de fcies , & meme de 
herfes de fer & de fcies ; David en fit 
ainfi a toutes les villes des Hammoni- 
tes j puis il s'en retourna avec tout le 
peuple a Je'rufalem. 

4* II arriva apres cela que la guerre 
I i continue 
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continua a Gulzer contre les Philiftins ; 
& alors Sibbe^aX le Hufqathite tua Sip- 

f»aX • §»* Aw* des enfans de Kapha, & 
Is furent humili6s. 

^. II y cut encore une autre guerre con* 
tre les Philiftins , dans laquelle Elha. 
nan fils de Jahir tua Lahmi , frlre de 
Goliath Guittien, qui, avoit une hale- 
barde dont la hampe etoit comme Pen- 
luble d*un tifleran. 

6. II y eut encore une autre guerre a 
Gath , oO fe tronva un homme de gran- 
de taille , qui avoit fix doigts en cha- 
que main 8c en chaque pie* , de forte 

Su'il en avoit en tout vingt & quatre ; 
£toit auffi de la race de Rapha. 

7. II dlfia Ifrael; mais Jonathan fils 
de Simha frlre de David , le tua. 

8. Ceux-la Itoient n£s a Gath , & ils 
Itoient de la race de Rapha ; & ils mou- 

'rurent par les mains de David , & par 
'les mains de fes ferviteurs. 

REFLEXIONS. 

)Utre les reflexions qui ont d£ja e"te* 
faites , fur les avantages que David 
4 Vemportoit fur fes ennemis par Paffiftan- 
ce du Seigneur , il y a une confidiration 
'■ particuligre a faire , fur la manilre dont 
1 il eft dit dans ce chapitre , 8c dans le 
• II. livre de Samuel , au chapitre XII. 
que David traita les Hammonites , les 
-faif&nt mourir par des fcies , 8c par des 
herfes 8c des haches de fer , 8c les fai- 
lant patter par des fourneaux a cuire 
-les briques. Suppoftque ces paroles 
dlnotent ces fortes de fupplices , on doit 
croire que David n'auroit pas exerci fur 
ice peuple une vengeance fi cruelle , a 
moms qu'il n'y efit itt engage* par des 
raifons particulilres que Phiftoire fain- 
te ne rapporte pas. D'aillcurs ce Roi ne 
traita-pas ainfi tous les Hammonites fans 
diftin&on , car ils ne furent pas enti6- 
rement detruits ; mais feulement ceux 
qui Itoient les plus coupables. Quoi 
qu'il en foit , cette aftion de David n'au- 
- torife du tout point la cruautl ; fur tout 
parmi les Chretiens , qui ont des pr<- 
ceptes fi form els de moderation & de 
douceur dans 1'Evangile. 

CHAPITRE XXI. 
David ay ant peche en faifant faire tide- 
nombrement de fes fujets , Dieu hi fit 
dire -par le Prophete Gad, qu'il devoit 
choijtr d'etre vuni par funic ces trots 
fieaux , la famine , la guerre , ou la 
mortalste. Ce Roi choiftt ce dernier fieau ; 
£T feptante mille de fes fujets perirent ; 
mau il apaifa Dieu par fa profonde hu- 
miliation , & par un facrtfice qu'il of 
frit par le commandement de Dieu , 
dans un lieu que Gad lui marqua. 

MAis Satan s'lleva contre Ifrael , 8c 
incita David a faire le dlnombre- 
ment d'lfraei. 

ft. Et David dit a Joab 8c aux prin- 
cipaux du peuple : Allez 8c faites le d€- 
nombrement d'ifrafcl , depuis JB*er-fce- 



bah jufqu'a Dan ; & rapportez-le moi , 
afin Que j'en (ache le nombre. 

3. Mais Joab repohdit : Que PEternel 
veuille aujpnenter fon peuple cent fois 
autant qu'il eft , 6 Roi mon Seigneur ; 
tous ne font ils pas ferviteurs de mon 
Seigneur ? Pourquoi mon Seigneur cher- 
che-t-il cela ? Pourquoi cela tourneroit- 
il en vichi a Ifrail ? 

a. Nlanmoins la parole du Roi Pem- 
po'rta fur celle de Joab ; & Joab par- 
tit , 8c alia par tout IfraeU , & revint a 
Jemfalem. 

5. EtJoab donna a David lerdledu 
dlnombrement du peuple , & il fe trou- 
va de tout Ifrael onze cents mille horn- 
mes qui tiroient Peple ; & de Juda qua- 
tre cents foixante & dix mille hommes 
qui tiroient Pepee. 

6. Bien qu'il n'eut pas compte* en- 
tr'eux ceux de LSvi ni ceux de Benja- 
min , parce que Joab executoit la paro- 
le du Roi a regret. 

7. Or cette affaire deplut a Dieu ; c'eft 
pourquoi il frappa IfraSl. 

8. Et David dit a Dieu : pai commis 
un tres-grand p6ch6 d'avoir fait une tel- 
le cliofe. Je te prie fai maintenant paf- 
fer l'iniquite' de ton ferviteur , car j'ai 
agi tres-follement 

9. Et PEternel parla a Gad , le Vo~ 
yant de David , & lui dit : 

10. Va , parle a David , & di -fui : 
Ainfi a dit PEternel : Je te propofe 
trois chofes ; choifi Pune des trou , afin 
que je te la fafle. 

1 1. Et Gad vint vers David , 8c lui 
dit : Ainfi a dit PEternel : 

12. Choifi , ou la famine , pour Pet 
pace de trois ans ; ou d'etre confurae* 
pendant trois mois , Itant pourfuivi de 
tes ennemis , de forte que P6p6e de tes 
ennemis f atteigne ; ou que duraut trois 
jours P6p6e de PEternel & la morta- 
lity foit fur le pays , & que PAnge de 
PEternel fafle un dlgat dans toutes les 
contr&s d'Ifragl. Maintenant done re- 
garde ce que je rlpondrai a celui qui 
m*a envoys. 

13. Alors David repondit a Gad: fe 
fuis dans une tres-grande angoiffe : Que 
je tombe , je te prie , entre les mains 
de PEternel ; car fes companions font 
en tres-grand nombre ; & que je ne tom- 
be point entre les mains des hommes ! 

14. Et PEternel en voya une mortali- 
ty fur Ifrael ; & il toihba foixante & 
dix mille hommes d'Ifrael. 

15. Dieu envoya auffi PAnge a Je'ru- 
falcm pour la ravager. Et comme il ra- 
vageoit , PEternel regarda , 8c fe repen- 
tit de ce mal ; 8c il dit a PAnge qui 
falfoit ce ravage : C'eft aflez , retire a 
cette heure ta main. Or 1 *Ange de PE- 
ternel *toit aupris de Paire d'Ornan J6- 
bufien. 

16. Et David Levant fes yeuxvit PAn- 
ge de PEternel , qui i toit entre la tetre 

8c 
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& le del , ayant fbn £p6e nue" ea fa 
main , & 6tendu£ contre Jlrufalem. Et 
David & lqs Anciens , couverts de lacs , 
tombe'rent fur leuri feces. 
17. Mors David dit a Dieu: N'eft-ce 

5 as moi, qui ai command^ qu'on fitle 
Inombrement du peuple 1 C'eft moi qui 
ai plche* & qui ai tr*s mal fait ; tnais 
ces brlbis qu'ont-elles rait ? Eternel mon 
Dieu, je te prie que ta main foit fur 
moi , & fur la maifon de mon pere , 
.& quelle ne foit point fur ton peuple 
pour le de*truire. 

' 18. Alors PAnge de 1'Eternel com 
manda a Gad de dire a David , qu'il 
montat pour drefler tin Autel a PEter- 
nel , dans Paire d'Ornan Jlbufien. 

isu David done monta » felon la pa- 
role que Gad avoit dite au nom de 1'E- 
ternel. 

20. Et Oman s'ltant retoural , & a- 
yant vu PAnge , fe tenOit cache* avec fes 
quatrefils. Or Oman fouloit du ble\ 

21. Et David vint vers Oman ; & Or* 
nan regarda , & ayant vu David , il for- 
th hors de Paire , & fe profterna devant 
lui, le vifege en terre. 

22. Et David dit a Oman : Donne- 
moi la place de cette aire , & j'y bati- 
rai un Autel a 1'Eternel : Donne-la moi 
,pour le prix qu'elle vaut, afin que cet- 
te plaie foit arrdtie de defius le peuple. 

23. Et Oman dit a David: Pren-Ia, 
& que le Roi mon Seigneur faffe tout 
ce qui lui femblera bon. Void , je don- 
ne ces taureaux pour les holocauftes , 
& ces inftrumens a fouier le bl6 au lieu 
de bois , & ce Me* pour le gateau ; je 
donne toutes ces chofes. 

24. Mais le Roi David lui repondit : 
JJon , mais certainement j'achetterai U 
tout au prix qu'il vaut ; car je ne pr£- 
fenterai point a 1'Eternel ce qui eft a 
toi, & je n'offrirai point un holocauf- 
te d'aucune chofe que j'aie eu€ pour rien. 

25. David done donna a Oman fix 
cents ficles d'or de poids , pour cette 
Place-la. 

26. Et il batit la un autel a PEter- 
fiel , & il offrit des holocauftes & des 
fecrifices de profpe*ritis , & il invoqua 
TEternel , qui Pexauqa , par le feu quUl 
fit Umber des deux fur l'autel dePho- 

■ locaufte. 

' 27. Alors 1'Eternel commanda a PAn- 

Z*> &c il remit fon ep£e dans fon four. 
reau. 

28. En ce tems-la David voyant que 
1 Eternel 1'avoit exauce' dans Paire d'Or- 
nan J^bufien , il y facrifia. 
-, 2 9. Or le pavilion de PEteroel que 
Jloyfc avoit fait au deTert , & l'autel 
«es holocauftes, euient en ce tems-la dans 
« haut lieu de Gabaon. 
3o. Mais David ne putraller devant 
. «t autel-la , pour invoquer Dieu i par- 
ce qu»u avo , t £ t £ trouble en voyant PeV 
M* de PAnge de PEt«rn«i. 



R E F L E X I O N S. 
TL feut confide*rer fur cette hiftoire, 
x en premier lieu , que bien que le d£ 
nombrement du peuple fut une chofe 
permife f David p£cha en le faifant fei- 
re , parce qu'il le fit fans ngceffite* , & 
autrement que Dieu ne Pavoit ordonne* ; 
& fans doute auffi par un principe de 
vaine gloire , ou par quelques autres 
motifs qui ne font pas rapport6s dans 
cette hiftoire , mais qui 6toient connus 
de fes Offiders ; ce qui paroit , parce 
que Joab jugea que Dieu feroit ofleu- 
U par ce dgnombrement. On ne peche 
pas feulement lors qu'on fait des cho- 
fes mauvaifes 6c deTendues ; on peut auf- 
fi plcher danscelles qui font' legitimes 
& permifes : lors qu'on les fait dans 
de mauvaifes vuJJs , & autrement que 
Dieu ne les commande , ou ne les per- 
met. II. Dieu, pour punir David qui 
s'&oit glorifie* de la multitude de fes 
fujets , reTolut d'en diminuer le nom- 
bre . par la guerre , par la famine , ou 
par la mortality ; & e'eft ainfi que Dieu 
a acccutuml de punir les lioinmes par 
oulls Pontoffenfe*. Mais il voulut que 
ce fut David qui choifit Pun de Ces trois 
fUaux , pour lui faire tPautant micux 
fentir ik Taute , & afin qu'il parut en- 
core plus clairement, que c'^toit lui 
qui avoit attire" cette calamite* fur fou 
Royaume. D fe propofoit auifi de 1^- 
nrouver par-la , & de voir s'il metrroit 
wconfiance dans fes forces & dans les 
iffbyens humains , ou s'il fe refigncrolt 
a (a volont6. Mais David marqua h 
ioumiffion , aufli bien que fa confiance 
en Dieu & en fes bontls , en choiliffant 
la mortality. C'eft la un fl6au qui pro- 
edde olus particulierement de Dieu , & 
contre lequel les hommes peuvent moins 
fe pr6cautionner , & ^ui pouvoit d'ail- 
leurs tomber fur David & fur fa famfl- 
le , auffi bien que fur fon peuple. III. 
David , voyant les ravages que la mor- 
talite" faxfoit , & PAnge du Seigneur te- 
nant une 6p6e en fa main , donna des 
marques de la plus vive douleur , & 
de la plus protbnde humiliation ; re- 
connoiilant publiquement devant tout le 
monde, que c'ltoit liii qui avoit rait 
le mal , &, priant le Seigneur , de faire 
tomber fe vengeance fur mi & fur fa 
maifon, plutdt que fur fes" fujets. 
Ce font-la de beaux fentimens de repen- 
tance , fur tout dans un Prince , & qui 
marquent combien il 6toit touche! de Va 
faute , & Pamour tendre qu'il* portoit 
a fon peuple. Voila auffi comment on 
doit reconnoitre fes p6cii£s , & en faire 
m6me un aveu public , lors qtt'ils "font 
connus , & que Pon a cauK du mal & 
du fcandale. Enfin , Dieu fllchi par les 
prilres du Roi David & par fon hu- 
miliation, lui prefcrivit ce qu'il devoit 
faire pour arriter la mortality ; & Da- 
vid o^ifTant aux ordres du cjel , ofTrit 
Ti 2 ur 
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un facrifice dans le lieu que l'Ange du 
Seigneur lui avoit marque* , & par la 
la plaie cefla. Dieu , qui chJitie les 
hommes , leur enfeigne auffi les moyens 
de rentrer en grace avec lui , & il s'ap- 
paife envers eux, auffi-tdt qji'ils prati- 
quent ces moyens-la . & qu'il les voit 
vlritablement humilies. 

C H^P I TRE XXIL 
2.0 lieu oh David avoit ojfert un Sacri- 
fice, pour faire cejfer la mortalite qui affli- 
feoit fon Royaumt , ay ant he marque de 
)i«K, afin qi* on y bat it le temple i Da- 
vid fait les preparatifs necejjaires, £7" 
ajfemble des ouvriert £T des mater iaux 
tour ce batiment. II recommande a Sa- 
lomon fon fib d*y travailler, & de cfain- 
dre Dieu } p" il exhorte les principaux 
du peuple a aidet fon fits dans fon def- 
fein. 
TJT David dit : C'eft ici que fera la mai- 
*■• fon de PEternel Dieu , & c'eft icil'au- 
td pour rholocaufte en Ifraef. 

2. Et David commanda qu'on aflem- 
blat les Strangers qui etoient aupays d'lf- 
ra'el , & il en Itablit des matrons pour 
tailler des jpierres de taille , afin de ba- 
tir la maifon de Dieu. 

3. David prtpara auffi du fer enabon- 
dance , pour faire des cloux , pour ies 
linteaux des portes , & pour les affem- 
blages , 8c une fi grande abondance d'ai- 
rain qu'il itoit fans poids. 

4. Et du bois de cedre fans nombcg j 
car les Sidoniens & les Tyriens ame- 
noient a David du bois de cedre en abon- 
dance. 

<>. Car David dit: Salomon monfils 
efi jeune & tlndre , & la maifon qu'il 
faut bfttlr a 1'Etemel doit etre magni- 
fiqtie , excellente , clldbre par tout le 
pays„& fuperbe : Je lui ,prlparerai done 
maintenant dequoi la batir. Ainfi Da- 
vid pr€parac« chofes en abondance avant 
que de mourir. 

6. Enfuite il appella Salomon fon fils , 
& lui commanda de batir une maifon 
a PEternel le Dieu d'Ifragl. 

7. David done dit a Salomon : Mon 
fils , j'avois deffein de batir une mai. 
fon au nom de PEternel mon Dieu. 

8. Mais la parole de PEternel m'a €t€ 
adreflee, & il m'a dit: Tu as ripan- 
du beaucoup de fang , & tu as fait de 
grandes gueTres : Tu ne batiras point de 
maifon a mon nom , car tu as repan- 
du beaucoup de fang fur la terre de- 
vant moi. 

9. Void un fikva te naitre » qui fe- 
ra un homme de paix, & je lui don. 
nerai du repo* de tous fes ennemis tout 
autour , & fon nom fera Salomon ; & 
je donnerai la paix & le repos a Iiragl 
en fon terns. 

io. II bStira une maifon & mon nom; 
& il me fera fils , ,8c je lui ferai plre ; 
£T paffermirai le trdne.de fon r*gne fur 
Ifrafcl a jamais. 



ti. Maintenant don*, monfils, PE- 
ternel fera avec toi , & tu mofplreras , 
& tu batiras la maifon de PEternel ton 
Dieu , ainfi qu'il a parle" de toi. 

12. Que PEternel Teulement te donne 
de la fagefle & de Pintelligence , 8c 
qu'il tfnftruife toucbant le gouverne- 
ment d'Ifrael , 8c comment tu dois gar- 
der la Loi de PEternel ton, Dieu. 

13. Alors tu profplreras ,' fituprens 
garde a faire les ftatuts & les ordonnan- 
ces que PEternel a prefcrites a Moyfe 
pour IfraSl. Fortifie-toi & t'encourage ; 
ne crain point & ne t'eTraie de Hen. . 

14. Voici , j'ai prepare* felon ma pe- 
titeiTe pour la maifon de PEternel cent 
mille talens d'or , & un million de ta- 
lens d'argent ; quant a Pairain 8c au 
fer il eft fans poids , tant il eft en gran- 
de abondance. J'ai auffi prepare" le bofs 
& les pierres f 8c tu y en ajouteras en- 
core. 

15. Tu as avec toi un grand nombre 
d'ouvriers, de maifons, de tailleurs dc 
pierres , de ch£rpentiers , 8c toute forte 
de gens experts en toute forte d"ouvrage. 

16. II y a de Por & de Pargent, de 
Pairain & du fer fans nombre ; leve-toi 
& travaille , 8c PEternel fera avec toi. 

17. David commanda auffi a tousles 
Principaux dTfrael d % aider a Salomon 
fon fils £T il leur dit: 

18. L'Eternel v6tre Dieu tCefi-il pas 
avec vous , & ne vous a-t-il pas donmt 
du repos de tous c6te"s ? Car il a livrfe 
entre mes mains les habitans du pays'* 
& le pays a 6t€ affujetti devant PEter- 
nel 8c devant fon peuple. 

19. Maintenant done , apliquez vos 
cceurs 8c vos ames I rechercher PEter- 
nel votre Dieu , & mettez-vous ajbatir 
le Sanftuaire de PEternel votre Dieu, 
pour amener PArche de Palliance de 
PEternel , 8c les faints vaiffeaux de 
Dieu , dans la maifon qui doit etre ba- 
tie au nom de PEternel. 

DEFLEXIONS. 
T E Roi David donna de belles marques 
J -* de & piete* fiir la fin de fon regne. 
Non content de fervir Dieu , de Pinvo- 
quer 8c de lui rendre graces pendant 
fa vie , il voulut qu'aprts fa mort on 
batit un Temple a Pbonneur de fon 
Dieu , 8c il confacra tout ce qu'il avoit 
p0 amaffer de richefles & de materiaux , 
pour Pexe*cution de ce pieux deffein. 
Mais le 26le 8c la relirion de David fe 
de*couvrentfur tout dans les exhortations 
qu'il adrefla a Salomon fon fils , lui re- 
commandant de craindre Dieu , de gar- 
der fes loix , & de gouverner juftement 
fon peuple , & lui repreTentant que ce 
feroit-U la fource de tout fon bonheur. 
Tous les Chretiens , & en particulier 
ceux qui font Aleve's en autorite" , ou 
quiont des richefles. doivent ainfi pren- 
dre a coeur P^tabhfTement du fervice 
divin ft dl la piete*. Les pfres fur tout 
doivent 



Digitized by LiOOQ IC 



Uvttes.Satrificateurs. I. CROtilC^UES. Uviteu Sdcrijtcdtntrs. $91 



doivent recommander la piete* & I'ob- ftls , a toujour* 
fervation des lobe da Seigneur a leurs " 
enfans , puis que e'eft-la ce qui fait le 
bonheur des families, II y a une r£- 
flexion particulilre a faire , fur ce que 
Dieu ne trouva pas a propos que Da- 
vid batit le temple de Jlruialem , par. 
ce qu*il avoit £te* un homme de guer- 
re , & qu'il ayoit rlpandu beaucoup de 
fane , & fur ce que Dieu voulut que ce 
deflein s'exe>utat plQtdt par Salomon 
ion fils. On peut reconnoitre par la, 
que Dieu , qui eft un Dieu de paix , 
n'aime pas refrufion du feng ; que les 
guerres , quoique juftes & neceflai- 
•res , font to ft jours un mal ; & Que e'eft 
dans la paix & dans la tranquility, plut6t 
que dans la confufion & dans le trouble , 
que ton regne s'avaftce. 
^ CHAPITRE XXIII t 
oavid sffemkle les Sacrifcatturs £T les 

Levites: II fait faire le denembrement 

des Leyites , ty il leur ajjigne leurs f one- 

Hens, 
nAVJD done etant yie«x & raflaf?* de 
**. jours ; elablit Salomon fon fils pour 
Roi fur Ifrajl. 

2. Et il aifembla tous les Principaux 
d'HraSl, £ les Sacrificateurs , & les 
L6vites, 

3. Et on fit le dlnombrement des 
Invites , depuis l*agc de trente ans & 
mi defTus, Et les males d'entr'eux, comp- 
tes par tfcte , fe trouverent au uombre 
de trente-huit nulle hommes, 

4- II y en cut d'entr'eux vingt & 
quatre mille qui yaquoient ordinaire- 
ment a Touvrage de la maifon de TE- 
ternel , & fix mille qui etoieni Pr£v6ts 
& Juges. 

1-Ilyt* avoit de plus quatre mille 

fortiers , & quatre mille qui louoient 
Eternel avec des inftrumens, quej'ai 
faits (dit David) Pour le loiler. 

6. David les diftribua aufli par claf- 
fi* , felon que les enfans de L£vi £tpient 



n*s , a toujour* , pour faire des encen- 
femens en la pretence de PEternel , pour 
le fervir & pour b£nir en fon nom a 
toQjours. 

14. Et pour ce qui eft de Moyfe , hom- 
me de Dieu , fes enfans devoient fttre 
cenfls de la Tribu de L£vi. 

15. Les fils de Moyfe furent Ouerf- 
com & Elihezer. 

16. Des his 4eGuerfqom, Solbuelle 
premier. 

17. Et a 1'Cgard des fils d*Elihe*zer , 
Re*habja fut le pr6mier 5 & Elihezer 
n'eut point d'autres enfans ; mais les 
fils de Rlhabja multipliCrent extraordi- 
nairement. 

18. l)es fils de Jitshar , So^lomith etoit 
le premier. 

19. Les fils de Hebron furent Je>ija le 
premier , Amarja le fecond , Jahaziel le 
troifiline , Jlkamham le quatrieme r 

2d. Les fils de Huziel furent Mica U 
premier , Jifcija le fecond. 

21. Les fils de Merari furent Mahli 
& Mufci. Les fils de Mahli furent Etta, 
zar & Kis. 

ar mourut , & il n'eut 

pc mais il eut des filles ; & 

le iirs frlres les £poufe>ent 

de Mufci furent trois , 

M & Jeremoth. 

la les defcendans de IA» 
vi naUbns de leurs pgres, 

CI , felon leurs dlnombre- 

m nt raits felon le nombre 

dt .w»— ««..- , cempet par tete^ lis 
s'employqient au fervice de la maifon 
de PEternel , depuis l'age de vingt ans 
& au defltis. 

25. Car David avoitdit: L'Eternel, 
Dieu d'lfragl , a donne* du repos a fon 
peuple , & il a Itabli fa demeure a St- 
rufalem pour tofijours. # 

a6. Et meme a regard des Levitet ,' 
ils n'avoient plus a porter le Tabernacle, 
ni tous fes utenfiles pour fon fervice, 
C'eftpourquoi dans les dernieres 
inances de David , on fit le dtaom- 
ent des defcendans de L6vi , de- 
Tage de vingt ans & au defius. 
Et leur charge fut d'affifter au- 
des fils d' Aaron , pour le fervice 
l maifon de TEternel , etant etablie 
e parvis , fur les chambres , pour 
<er toutes les chofes faeries , Sc 
l'ouvrage du fervice de la mai- 
}e Dieu ; 

, Et pour les pains de propofition , 
la fleur de farine pour le gateau , 
>ur les bignets fans levain , pour 
jj fe cuit fur la plaque, pour ce 
ft riflbU , & pour la petite & graa- 
nefure ; 

. Et pour fe preTenter tous les ma. 
& tous les foirs , afin de cdebrer 
\ lou^r TEternel i 
.Et d'offrir tous les holocauftes 
-*v lcr 1W cnoies trts-laintts , lui & les^qu'il faloit offrir a TEternel dans les 

Ii 3 Sabbats, 
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Sabbats , dans les nouvellcs Lunes , & 
dans les Fetes folemnelles , continuel- 
lement devant PEternel , felon le nom- 
bre qui avoit €t€ prefcrit; 

32. Et afin qu'ils fiflent la garde du 
Tabernacle d'afiignation , la garde du 
San&uaire , & la garde des defcendans 
d' Aaron leurs fibres., pour le fervice de 
la maifon de PEternel. 

REFLEXIONS. 
TJAVID ayant fait faire le dlnombre. 
MJ ment des Levites , il y en eut tren- 
te huit. mille , dont vingt quatre mille 
fervoient dans le Temple 5 fix mille 
Itoient Juges & Prevdts; quatre mille 
Itoient Portiers ; & quatre mille e'toient 
Chantres. Jufqu'alors l'ofiice des Levi- 
tes avoit *te" de porter le Tabernacle , 
& les vaiffeaux & les utenfiles facr^s , 
lors qu'on demontoit & qu'on tranfpor- 
toit fe Tabernacle d*un lieu a un au- 
tre. Mais cet office all ant ceffer , lors 
3ue le Temple feroit bati , on afiigna 
'autres fon&ions aux Levftes; & le 
plus grand nombre fut deftine* a fervir 
dans le Temple feus les Sacrificateurs ; 
cependant ils ne fervoient pas tous a la 
fois ; mais ils fervoient par tour. Ce 
que David fit dans cette occafion mar- 
que , & la fagelfe de ce Prince , & le 
zele dont il Itoit amine* pour le fervi- 
ce de Dieu. 

CHAPITRE, XXIV. 

Ce chafitre contient le denombrement des 

Sacftficateurs qui defcendsient (CxAaron 

far Eleafar & Ithamar fes deux Jiis. 

lis furent Portages enyingt quatre claf- 

fes, four fervir tour a tour. On fart a~ 

gea enfuite de mime les families des Le~ 

vites en vingt-quatre claffes % feur etre 

joints aux Sacrificateurs dans le fervi- 

ee du Temple. 

pOur ce qui eft des defcendans d'Aa- 

* ron , ee font ici leurs departemens. 

Les fils d' Aaron furent , Nadab , Abibu, 

Eieazar , & Ithamar. 

2. Mais Nadab & Abihu moururent en 
la preTence de leur pile , & ils n'eurent 
point d'enfans ; & Eieazar & Ithamar 
exerclrent la Sacrificature. 

3. David les diftribua done , /avoir 
Tfadok d'entre les defcendans d'Etta- 
xar , & Ahimllec d'entre les defcendans 
d'lthamar, pour leurs charges , dans 
le fervice. qu'ils avoient a faire. 

4. Et on trouva un beaucoup plus 
grand nombre des defcendans d'Eleazar, 
pour fctre Chefs de famille , que des def- 
cendans d'lthamar , quand on les dif- 
tribua ; favoir des defcendans d'Eleazar, 
feize Chefs , felon leurs families ; & 
huit des defcendans d'lthamar, felon 
leurs families. 

5. Et on fit leurs departemens par 
fort , les entremelant les uns parmi les 
•uttes. Car les gouverneurs du Sanc- 
tuaire , & les gouverneurs de la Mau 
Jon de Dieu furent tires , tant des deC 



cendans d'Ellazar , que des defcendans 
d'lthamar. 

6. Et Scfaiahja fils de Nathanael Scri- 
be , qui etoit de la Tribu de L6vi , les 
mit oar ictit en la preTence du Roi , 
des Principaux du feufle , de Tfodok 
le Sacrificateur , d'Ahimelec , fils d'A- 
biathar , & des Chefs des pe>es de fa- 
mille des Sacrificateurs & Levites ; le 
Chef d'une maifon de pe>e fe tiroit pour 
Eieazar , & celui qui Itoit tire" afres fe 
tiroit pour Ithamar. 

7. Le premier fort done Ichut k Je> 
hojarib , le fecond a Jldahja , 

8. Le troifilme a Harim, le quatrie> 
me a S6horim, 

9. Le cinquie*me a Malkija, lefixie*- 
me a Mijamin, 

10. Le feptilme a Kots , le huitieme 
a Abija. 

11. Leneuvieme k Jefcuah , le dixieV 
me a Sclcanja, 

12. L'onxieme aEliafcib, ledouzie*- 
me a Jahim. 

13* Le treifiGme k Huppa, le qua- 
torzieme a Jefc*bab , 

14. Le quinzilme a Bilga , le feizie> 
me a Immer , 

15. Le dix-feptieme aH6zir, le dixv 
huiti^me a Pitiets , 

16. Le dix-neuvieme a P^thahja, la 
vingtidme a Ez^chiel, 

17. Le vingt & unieme a Jakim , le 
vingt & deuxi^me a Gamul, 

18. Le vingt & troifieme k D^laja, 
le vingt quatri^me a Mahaja. 

19. Tel fut leur denombrement pour 
le fervice qu'ils avoient a faire , lors 
qu'ils entroient dans la maifon de PE- 
ternel , felon ou'il leur avoit €t€ ordon- 
n€ par Aaron leur pere , comme PEter- 
nel le Dieu d'Hragl lui avoit ordonne". 

20. Pour ce qui eft des defcendans de 
Levi , qui itoient demeure*s de refte des 
fils de Hamram , il y eut Squba^l ; Sc 
des fils de ScjibaH Jihd^ja. 

21. De ceux de Rlhabja , des fils , du- 
je, de R^habja, Jifcijae^toitle premier. 

22. Des Jitsharites , Sc61omoth ; des 
fils de Scilomoth, Jahath. 

23. Et des fils de Jerijah , Amarja 
le fecond. Jahaziel le troifieme, J6> 
kambam le quatri^me. 

24. Des fils de Huziel , Mica ; des fils 
de Mica , Shamir. 

%%. Le fre^re de Mica itoit Jifdja ; des 
fils de Jifcija, Zacharie. 

26. Des fils de Me*rari, Mahli , Sc 
Mufci ; des enfans de Jahazija , fon fils. 

27. Des enfans done de Merari , de 
Jahazija fon fils, Scoham, Zaccur, Sc 
Hibri. 

28. De Mahli , Eieazar , qui n'eut 
point de fils. 

29. De Kis , les fils de Kis, Jerahmetl. 

30. Et des fils de Mufci> Mahli, H^dec* 
& Jlrimoth. Ce font Ik les fils des Levi- 
tes , felon les maifous de leurs pe*res. 

31. Et 
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31. EC Us jetterent anffi le fort , fe- 
lon U nembre de leurs ftires les enfans 
d* Aaron en la preTence du Roi David , 
de Tfadok & d'Ahimelec , & des Chefs 
des peres de famiUe des Sacrificateurs 
ft des Llvites; les Chefs des pe*res de 
familU correfpondant a leurs plus jeu- 
nes fire*res. 

CHAPITRE XXV., 

Ce chapitre traite des Cbantres, qui eteient 

an nembre dt deux cents quatrc -vingts 

£T bust 9 & qui leuoient Dieu dans le 

TempU , tsnt de la voix , one far Us 

inftrumens lucres. On Us dtjtrifuaauf 

fi en vingt-quatro clafics , de deuze cha- 

cune ; teUement qsCtl y avoit tenjeurs 

douze Chantres en fonaion. 

CT David ft les Chefc de rarme> mi 

** rent a part pour le fervice , d'entre 

les enfans d'Afaph , d'Hlman , & de Je*- 

duthun, ceux qui prophetifoient avec des 

guitares, des harpes ft des cyrabales; 

ft ceux dont on fit le denombrement 

d'entr'eux, etoient des hommes propres 

pour etre employes au fervice qu'ils de- 

voient faire. 

2. Des fils d' Aiaph , Zaccur , Jofeph, 
NSthanja , & Aqarela , fils d'Alapn , 
fous la conduite d'Afaph , qui prophe. 
tifoit aupres du Rot. 

3. Dejeouthun, les fils de Jemtthun, 
Guedalja, Tfen, EfaYe, Hafcabja, Mat- 
tija & Scimhi. fix en nomkre , avec la 

fuitare , fous la conduite de leur pe*re 
eauthun, qui prophetifoit , en ceW- 
brant & louant FEternel. 

4. D'H^man , les fils d'Hlman, Buk- 
kija , Mattanja , Huziel , Sce*buel , J6- 
rimoth , Hatanja , Hariani , Elijatha , 
Guiddalti , Romanti-bezer , Jofqbekaf- 
ca , Mallothi , Hothir , ft Mahazjoth. 

%. Tous ceux-la etoient fils d'Hlman 
le Voyant du Roi dans les paroles de 
Dieu , pour en exalter la puiffance ; car 
Dieu donna a Hlman quatorze fils ft 
trois filles. 

6. Tous ceux-la eteient employes fous 
la conduite de leurs peres , aux Canti- 
ques de la maifon de l'Eternel , avec 
des cymbal es , des harpes , ft des gui- 
tares , au fervice de la maifon 4eDieu N , 
felon la commiffion du Roi, donnee a 
Aiaph, .ttduthun & Heman. 

7. Et leur nombre , avec leurs fr*. 
res auxquels on avoit enfeignl les Can- 
tiques de PEternel , e*toit de deux cents 
quatre vingt ft halt, tous fort fntelli- 
gens. 

8. Et ils jette*rent le fort teuchantUur 
charge , mettant Us urn centre Us autre* , 
les jeunes etant mis avec les plus ag6s , 
ft les Maitres avec les difciples. 

r 9. Et le premier fort echftt a Aiaph, 
{weir a Jofeph. Le fecond a Guedal- 
£» ft lui, fes freres, ftfes fils eteient 
douze. 

to. Lc troifieme a Zaccur ; lui , fes 
■» * ft fes freres eteient douze. 
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ii. Le quatrilme a Jitsri ; lui, fee 
fib, ft fes fibres eteient douze. 

is. Le cinquieme a N&hanja; bu t , 
fes fils, ft fes fre*res eteient douze. 

13. Le fixieme a Bukkija ; lui , fes 
fils, ft fes fre>es iteient douze. 

14. Le fenti^me a Jefqar^Ia ; /«/, fes 
fils , ft fes tre>es etoient douze. 

1 s. Le huiti^me a E(aie ; &« , fes fils 9 
ft fes freres etoient douze. 

16. Le neuvilme* Mattanja; /«i,fes 
fils, ft fes fibres eteient douze. 

17. Le dixieme a Scimhi; lui, ies 
fils , ft fes fxeres eteient douze. 

18. L*onzie*me a Hazarlel; lui t fes 
fils , ft fes fibres etoient douze, 

19. Le douzi^me a Hafqabja; lui, fes 
fils , ft fes frlres eteient douze. • 

20. Le treizieme a Scubael ; lui , fes 
fils , ft fes fre>es eteient douze. 

21. Le quatorzilrae i Mattija ; lui, fes' 
fils , ft fes fibres etoient douze. 

22. Le quinzi^mb a J^rimoth ; lui , 
fes fils , ft fes frlres eteient douze. 

23. Le feizie*me a Hananja ; lui , fes 
fils, ft fes freres eteient douze. 

24. Le dix-feptieme a Jof<jb6kafca ; 
lui , fes fils , ft les freres iteient douze. 

25. Le dix-buitieme a Hanani; lui % 
fes fils , ft fes fre>es etoient douze. 

26. Le dix-neuvieme a Mallothi ; bu 
fes fils , ft fes frlres etoient douze. 

27. Le vingtieme a Elijatha; /as, fes 
fils , ft fes frlres etoient douze. 

28. Le vingt ft unieme a Hothir ; hi, 
fes fils, ft les treses etoient douze. 

29. Le vingt ft deuxie*me a Guiddalti i 
lui, fes fils, ft fes fibres etoient douze. 

30. Le vingt ft troifieme a Mahazioth , 
lui, fes fils, ft fes fibres etoient douze. 

31. Le vingt ft quatri^me a Romanti- 
h^zer ; lui , fes fils , ft fes freres etoient 
douze. 

.CHAPITRE XXVL 
On voit id Us deftrtemens & les offices 
de ceux des Levttet qui etoient portiere 
on gurdes du Temple ; ils ferveitnt par 
tour cemme les mutres , £7 iU etotent 
places aux quaere avenue's du TempU. 
Une pariie de ces Levitts etoient gar- 
des dei trefors fact is ; & d'autres itoient 
commu fur les affaires de U religion , 
tf fur les affaires civile s. 
DOur ce qui eft des dlpartemens des 
1 oortiers , jpour les Corites, ily eut 
Metcelemja fils de Core* , d'entre les fils 
d»Afaph. 

2. Ct les fils de Mefctiemia furent , 
Zacharje le pre"mier-nf , J^dihael le fe- 
cond, Z^badja le troifieme, jathniel, 
le quatri6me. 

3. H^lam le cinquieme, Jonahunle 
fixieme ,' Elje'hohe'nay le feptie'me. 

4. Eties fils de Hobed-Edom /W- 
rent, Sc^mahja le pr^mier-ni , J€he- 
zabad le fecond , Joab te troifieme, 
Sacar le quatrie'me, Nathanael le cin- 
quieme. 

If# '" f. 'Ham- 
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maifon de l'Eternel. 
iamramites , Jitshari- 

& Hozielites. 

fils de Guerfqom , firs 
commis fin: les autre* 

d de fes frlres du cd- 
lont Rihabfafut fils, 
Efal'e , qui eut pour 
eut pour fils Zicri , qui 
lomith ; 

tith 8c fesfre'res/lwwt 
eTors des chofes fain- 
David , les Chefs des 
iurs de milliers & de 
ipitaines de l'armle a- 

ent confacrles des corn- 
lies , pour le batiment 
l'Eternel. 

qu'avoit confacre* Sa- 
, & Sail! fils de Kis, 
Ner , & Joab fils de 
: qu'on confacroit itoit 
ins de Sc&omith & de 

; Jitsharites, Klnanja 
onfleyit a l'ceuvre de 
, pour etre Prev6ts 8c 

des H6brbnites, Haf- 
es, hommes vaiHans, 
e fept cents t prcjidoient 
lent d'lfraBl, au decjk 
s i'occident, pour tout 
PEternel , & pour le 

li eft des Hlbronttes , 
itions dans les families 
i fyt le Chef des He^ 
trieme ann£e du regne 
fit la revue , & on 
K a Jahzerde Galaad 
s 8c vaillans. 
tone , qui Itoient horn- 
T urent deux mille fept 
Chefs des pjres ; & le 
blit fur les Kublnites t 
la rookie* de la Tribu 
r toutes les affaires de 
Us du Roi. 
B X I N S. 
KIV.XXV. &XXVL 
nlrale qu'tl y a a rai- 
apitres , e'eft que Da- 
t de fon grand z*Je. 
1 e de mourir , on bel 

ce qui concemoit la 
ryice divin ; afin qu'il 

< maniere convenable , 

Mentions de Dieu. Au 
b re^la pas toutes ces 

< torite* i mais il fuivit 
1 !« de Dieu , qui lui 
1 (s par les Prophetes 

aum bien que par le 
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CHAPITRE XXVII. 

Ce chapitre contient le denombrement & 

le dipartement des Officiers mHitaires 

9* ctvils. 

pOur ce qui eft des enfans d'lfragl , 

felon leur denombrement, ily avoit 

des Chefs de peres , des Gouverneurs 

de milliers & de centaines , & leurs 

Profits, qui fervoient le Roi , felon 

tout l'erat des departemens ; Pun en- 

troit , & l'autre fonoit de mois en mois , 

pendant tous les mois de Panned , 8c 

chaque department etoit de vingt 8c 

quatre mille hommes, 

2. Et Jafqobham fils de Zabdiel pre- 
fideit fur le premier depart e men t pour 
le premier mois ; 8c ily avoit vingt & 
quatre mille hommes dans fon departe 
ment. 

3. // etoit des fils de Pharez , Chef 
de tous les Capitaines de Parmee du 
premier mois. 

- 4- Dodai Ahohhc prejtdoit fur le d£. 
partement du fecona mois , ayant Mik« 
loth pour Lieutenant en fon departe* 
ment ; 8c il y avoit vingt & quatre mil- 
le bommos dans fon dlpartement. 

5. Le Chef de la troifieme arme> pour 
le troifieme mois etoit B£naja fils de je- 
hoiadah Sacrlficateur & Capitaine en 
chef; 8c il y avoit vingt & quatre mil- 
le hommes dans fon dlpartement. 

6. Cefi ce Benaja qui etoit fort en- 
tre les trente , & par deftus les trente. 
Et Hammizabad fon fils etoit dans fon 
dipartement. 

7. Le quatrilme pour le quatrieme 
mois etoit Hazael frere de Joab , & Z€- 
badja fon fils etoit apres lui ; 8c sty avoit 
vingt & quatre mille hommes dans fon 
departement. 

8. Le cinquie'me pour le cinquitme 
mois etoit It Capitaine Scjamhoth de Jiz- 
rah , 8c ily avoit vingt 8c quatre mil- 
le hommes dans fon ddpartement. 

9. Le fixilme pour le fixieme mois 
etoit Hira fils de Hikkes Tekohite ; & 
il y avoit vingt 8c quatre mille hommes 
dans fon departement. 

io. Le feptilme pour le feptilme mois 
etoit Helots Pclonite , des defcendans 
d'Ephntfm \ 8c il y avoit vingt quatre 
mille hommes dans fon departement. 

II. Le huitteme pour le buitieme 
mois etoit SibbecaY Hufcathite , de la 
famille des Zarhites 5 8c ily avoit vingt 
8c quatre mille hommes dans fon depar- 
tement. 

13. Le neuvienie pour le neuvieme 
mois etoit Abihizer Hanathothite , des 
Benjamites \ 8c il y avoit vingt 8c qua- 
tre mille hommes dans fon denotement. 

13. Le dixi6me pour le dixieme mois 
etoit NaharaX Netophathite , do la famille 
des Zarhites ; 8c ily avoit vingt 8c quatre 
mille hommes dans fon departement 

14* L'onzigme pour Ponzilme mois 

etoit Benaja Piratnonite , des defcen- 

' dans d'Ephrai'm; 8c il y avoit vingt 8c 



quatre mille hommes dans fon departe- 
ment. 

1 5 .Le douzrtme pour le douzieme mois 
etoit Heldai Netophathite, apartenant 
a Hothniel, 8c il y avoit vingt 8c quatre 
mitte hommes dans fon departement. 

16. Et ceux-ci prejidoient fur les Tri- 
bus d'Ifrael t Elihlzer fils de Zicri etoit 
le Condufteur des Rubenites. Des Si* 
meonites , Sclphatja fils de Mahaca. 

17. Des Levites , Hafqabja filsde K€ 
muel. De ceux d* Aaron , Tfadok. 

18. De Juda. Elihu, qui etoit undes 
fibres de David. De ceux d'Ifiacar 9 
Homri fils de Micael. 

19. De ceux de Zabulon , Jifqmahia 
fils de Hobadja. De ceux de Nephtha* 
li , jerimoth fils de Hazriel. 

20. Des enfans d'EphraYm , Hof^e fils 
de Hazazja. De la mo id 6 de la Tribu 
de ManafB , Jo« fils de Pedaja, 

21. De V autre moitje de la Tribu de 
ManaflS a Galaad Jiddo fils de Zacba- 
rie. De ceux de Benjamin , Jahafiel fils 
d'Abner. 

22. De ceux de Dan , Hazareel fils 
de Jeroham. Ce font la les frincipaux 
des Tribus d'Hragl. 

23. Et David ne fit point le compte 
des Ifraelites , depuis Page de vingt ans 
8c au deifous , puree que l'Eternef avoit 
dit qu'il multiplieroit Ifrafcl comme les 
etoifes du del. 

24. Joab fils de Tftruja avoit bien 
commence a faire le denombrement , 
mais il n'acheva pas ; parce qu'a caufe 
de cela indignation de Dieu etoit ve- 
nue fur Ifraei , 8c ce denombrenient-la 
ne fut point mis parmi les d^nonibre- 
mens enr£giftr£s dans les Croniques du 
Roi David. 

25. Or Hazmaveth fils de Hadid host 
commu fur les finances du Roi ; mais 
Jonathan fils de fluzija etoit commit fur 
les finances qui etoient a la campagne , 
dans les villes , dans les villages , 8t 
dans les chateaux. 

26. Et Hezri fils de Keiub etoit com* 
mu fur ceux qui txavailloient a la cam- 
pagne a la culture de la terre ; 

27. Et Scimhi Ramatbjte fur les vi- 
gnes; & Zabdi Sciphmien fur ce qui 
provenoit des vignes, 8c fur les ciliers 
a vin; 

28. Et Bahal»hanan Gueddrite fur les 
olivitrs , & fur les figuiers qui etoient 
a la campagne • & Jonas , fur les c£- 
liers ahuile. 

29. Et Scitra? Sqaronite etoit commie 
fur le gros betail qui paiflbit a Sqaron » 
8c Sfiaphas fils de Hadlai fur le gros 
betail qui Paiffoit dans les valUes. 

3o,& Obil Ifma'elite fur les chameauxi 
Jendeja Merothite furies anefles', 

31. Et Jaziz Ifagarenien furlestrou- 
peaux du menu q£tail. Tous ceux -la 
avoient la charge des biens qui appar- 
icmyient au Roi David, 
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%1. Mais Jonathan, oncle de David, 
etoit Confeiller , homme fort intelligent, 
6c Secretaire ; & J£hiel fils de Hacrao 
ni itoit avec les fils du Roi. 

35. Et Ahitophel etoit le Confeiller du 
Roi ; & CufqaY Arkite &oit Pintime ami 
du Roi. 

34. Aprds Ahitophel fut J6hojadab fils 
de Blnaja & Abiathar. Et le General 
de Parmle dn Roi etoit Joab. 
REFLEXIONS. 

IL paroit par ce chapitre , que le Roi 
David avoit a fon fervice deux cents 
guatre-vingt huit mi He hommes, lis 
etoient partag6s endouze corps de 
vingt » quatre mille hommes chacun , 
& qui fervoient par mois. De cette 
manure ce fervice n*ltoit point a 
charge ; puis <m*aprds avoir fervi un 
mois, les Officiers « les Soldats &oient 
libres pendant onze mois » & pou- 
voient prendre foin de leurs affaires 
domeftiques. On voit audi dans ce 
chapitre les noms & les emplois des 
Chefs des douze Tribus, & des princi 

faux Officiers de la maifon du Roi. 
I y avoit un Intendant des Finances 
pour laville; un autre pour le pays; 
un autre pour la culture des terres ; 
tin autre pour les vignes & pour le 
vin ; un autre pour les figuiers & les 
oliviers. II y en avoit un qui 6tok 
commis fur le bewail des montagnes & 
des valines , un autre qui avoit infpec* 
tion fur les chameaux 6c fur les anef- 
fes ; un autre qui avoit la diredion du 
menu bdtail ; & enfin , un Gouverneur 
des enfans duRoi. Ceft ainfi que Da- 
vid, commeun Prince fage & prudent, 6c 
comme p£re de fon peuple , pourvoyoit 
& la furete" & a la deTenfe de fon Royau- 
me, fans pourtant charger fes fujets 
CHAPITRE XXVIIL 
David inform* les Chefs du peuple du 
deffein qu'H avoit eu de batir un tern* 
f(e % P comment Dieu lui avoit fait 
connoiireque ceferoit Salomon fon fils 
Qui le batiroit 11 les exborte, aujji 
bien que Salomon , a * 1 employer a cet 
tmvragc ; £T il donne a Salomon le plan 
du temple , avec me grande quantite 
<fV, d argent , & de mattriaux • qu'il 
avoit amajftspour ce deffein. 

OR David aflembla a Jenifalem 
tous les Chefs d'lfrafil , les Chefs 
des Tribus , & les Chefs des d*parte- 
mens, qui fervoient leRoi, & lesCa* 

Sltaines de milliers & de centaines , 
: ceux qui avoient la charge de tous 
les biens duRoi, 6c de tout ce qu'il 

Soiftdoit, fes Fils .avec fes Officiers, 
: les hommes puiflans , & tous les 
hommes forts & vaillans. 

2. Et le Roi David fe tenant debont 
leur dit : Mes freres & mon peuple , 
txoutez moi : favois deffein de batir 
une maifon de repos a PArche de Pal- 
Stance de PEternel , & ainitajrChepie' de 



ndtre Dieu, 6c j'ai fait les preparatift 
pour la batir. 

3. Mais Dieu ma dit : Tu ne bati- 
ras point de maifon a mon nom , parce 
que tu es un homme de guerre , & que 
tuas rlpandu beaucoupde fang. 

4. Or comme PEternel le Dieu d'If- 
raBl m'a choifi , de toute la maifon 
de mon pire , pour £tre Roi fihr Ifrael 
a toujours ; car il a choifi Juda pour 
Condufteur , & de la maifon de Juda 
la maifon de mon p£re , 6c d'entre 
les fils de mon p£re , il a pris fon plai- 
fir en moi , pour me faire regner fur 
tout IfraW. 

%. Auffi d'entre tous mes- fife (car 
PEternel m'a donne pluiieurs fils) il 
a choifi Salomon mon fils pour s'afTeoir 
fur le trone du Royaume de PEternel 
fur Ifrael. 

6. Et il m'a dit : Salomon ton fils efk 
celui qui batira ma maifon & mes par- 
vis i car je me le fuis choifi pour fils , 
& je lui ferai plre ; 

7.vEt j'affermirai fon regne a toil- 
jours, s'il s'applique a faire mes com* 
mandemens 6c mes ordonnances , com* 
me aujourd'hui. 

8. Main tenant done/* vousfommeen 
la preTence de tout Ifrael , qui eft PA£ 
iemblee de PEternel, & devant ndtre 
Dieu qui Pentend, que vous ayiez a 
garder & a rechercher diligemment tous 
les commandemens de PEternel vdtre 
Dieu , afin que vous pofl$diez ce bon 
pays , & que vous le faffiez niriter a 
vos enfans apres vous a jamais. 

9. Et toi , Salomon mon fils , con- 
noi le Dieu de ton plre , & fers.le avec 
integrite* de cceur 6c volontairement ; 
car PEternel fonde les cceurs , 6c con. 
noit toutes les penfles des efprits. Si 
tu le cherches , il fe fera trouver a 
toi ; mais fi tu Pabandonnes , il te re- 
jettera pour toujours. 

io. Regarde maintenant , que PEter- 
nel t'a choifi pour batir une maifon 
S out fon Sanftuaire : Fortifie»toi done, 
: aplique~toi a y travailler. 

ii. Alors David donna a Salomon 
fon fils le modele du portique , de fes 
appartemens , de fes cabinets , de fes 
chambres hautes , de fes cabinets de 
dedans , 6c du lieu du Propitiatoire , 

it. Et le modele de toutes les cho- 
fes qu'il avoit dans Pefprit pour les 
Parvis de Ja maifon de PEternel, pour 
les chambres d'alentour , pour les tre*- 
fors de la maifon de PEternel , pour 
les treTors des chofes faintes : 

13. Pour les d^partemens desSacri- 
ficateurs 6c des Levites, & pour tout 
Pouvrage du fervice de la maifon de 
PEternel , 6c pour tous les utenfiles 
du fervice de la maifon de PEternel. 

14. U lui donna auffi de Por a certain 

pcids , pour ce qui devoit fttre d'or , 

favoir pourtous les utenfiles dech&que 

^r\r\n f^vice. 
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fervice, & de V argent a certain poids 
pour tous les utenfiles d'argent , /avoir 
pour tous les utenfiles de chaque fervice; 

15. Savoir le poids des chandeliers 
d'or, 8c de leurs lampes d'or , felon 
le poids de chaque chandelier & de fes 
lampes ; & /* poids des chandeliers 
d'argent, felon le poids de chaque chan- 
delier & de fes lampes, felon le fervice 
de chaque chandelier ; 

16. Et le poids de Tor, pefant ce 

3u'il faloit pour chaque table des pains 
e proportion ; & de l'argent pour les 
tables d'argent; 

17. Et de Tor pur pour les fourchet- 
tes, pour les baflins , pour les gobe- 
lets , & pour les plats d'or , felon 
le poids de chaque plat ; & de V urgent 

Sour les plats d'argent , felon le poids 
e chaque plat \ 

18. Et de Tor affint* a certain poids 
pour l'autel des parfums 5 & de Tor 
pour faire les deux Chlrubins , qui 
Itendoient Us ailes & qui couvroient 
l'Arche de l'alliance de PEternel. 

19. On m'a fait entendre (dit David) 
de la part de PEternel toutes ces chofes 
comme elles font dlcrites, tous les 
ouvrages de ce modele. 

20. C'eft pourquoi David dit a Salo- 
mon fon fils : Fortifie-toi , & pren 
courage , & travaille ; ne crainpoint 
& ne t'effraie point ; car l'Eterne! 
Dieu , qui eft mon Dieu , fera avec toi, 
& ne te laiflera point, ni ne t'aban- 
donnera point, que tu n'aies acheve* 
tout l'ouvrage du fervice delamaifon 
de PEternel. 

2i. Et voici les departemens des 
Sacrificateurs & des Llvites , pour tout 
le fervice de la maifon de Dieu ; & it 
y a avec toi pour tout cet ouvrage tou- 
tes fortes de gens de bonne volonti, & 
experts pour toute forte de fervice ; jk 
les Chefs avec tout le peuple feront frets 
a executer tout ce que tu diras. 

REFLEXIONS. 
MOus continuous a voir ici le grand 
A1 zele de David pour le Service de 
Dieu , le foin qu'il eut avant fa mort 
de donner , taut, aux Principaux du 
Royaume , qu'a Salomon fon tils , les 
ordres nlceffaires pour batir le tem- 
ple ; & comment ft fournit Tor , Tar- 
gent, les niateriaux, & tout ce qu'il 
avoit pu ramaifer pour Pexlcution de 
ce pieux defTein. Nous devonstous etre 
animes du meme zele , & contribuer , 
chacun fuivant ndtre £tat & nos moyens, 
a 1'dtablifTement du Service de Dieu. 
Etfila nature du culte que l'Evangile 
nous apprend a rendre a Dieu , ne de- 
raande pas des depenfes fi confidlra- 
hies , nous pouvons employer nos biens 
a des oeuvres de piew , encore plus 
agreables a Dieu , en procurant fiat 
truftion & Purification du prochain* 
en fecourant les n^ceffiteux , & en tra- 
vaillant , par tous les moyens poffibles , 



& fur tout par nos bons exemples , 
a Pavancement du Regne de JESUS- 
CHRIST. Les exhortations que David 
adrefla aux Principaux de fon Royau- 
me, & a Salomon fon fils , leur re- 
commandant fur toutes chofes de fervir 
Dieu avec intlgrite* de cceur , & de gar- 
der fes commandemens, doivent etre 
bien confidences. Le premier & le plus 
important de tous nos devoirs eft de 
craindre Dieu, d'etre zells pour fa gloi- 
re , & de nous attacher a fes Guntes 
Loix ; c'eft de la que depend le bon- 
heur des peuples , & celui des particu- 
liers , comme David le rlpreTentoit a 
Salomon, en lui difant: VEternelfon- 
dt la ccmrsy &* it connoit toutes les pen* 
fees des efprifs : Si tu le cherches , il fi 
/era trouver a toi ; maisji tu /' abandon- 
nes t il te rejettera pour toujour $. 

CHAP IT RE XXIX. 

Ce chapttre contient trots chofes : I. Una 

fpectfication des offrandes £3* des con* 

tributions que David £? les Principaux 

firent pour le temple. II. Ltslouanges 

£T Us a&ions de graces que David rcndit 

a Dieu, en lui prefentant ces offrandes* 

III. Salomon eftetabliRoi, David 

meurt apres avoir regno quarante ans. 

I?T le Roi David dit a toute PAflera- 

bile : Dieu a, choifi un feul de mes 

fils, Salomon, qui eft encore jeune & 

tendre , & l'ouvrage eft grand ; car ct 

Palais n'eft pas pour un homme , mais 

il eftjpoMT l'Eternel Dieu. 

2. Et moi , j'ai prepare* de tout mon 
pouvoir, pour la maifon demon Dieu* 
de Tor pour les chofes Qui doivent etre 
d'or , de l'argent pour celles qui doivent 
etre d'argent , de l'airain pour ce qui 
doit etre 4'airain , du fer pour ce qui 
doit etre de fer , du bois pour ce qui 
doit etre de bois , des pierres d'onyx , 
& de remplages , des pierres d'eicar- 
boucle, & de diverfes couleurs, des 

Sierres prlcieufes de toutes fortes , & 
u marbre en abondance. 

3. Et de plus , comme j'ai une gran- 
de affection pour la maifon de mon 
Dieu, jedonne, outre toutes les cho- 
fes que j'ai preparers pour la maifon 
du San&uaire, l'or & l'argent que j'ai 
parmi mes plus pr^cieux joyaux; 

4. Trois mille talens d'or, de l'or d'O- 
phir, & fept mille talens d'argent affin^, 
pour revetir les murallles des apparte- 
mens du temple. 

5. Afin qu'il y ait de l'or par tout 
ou il faut de l'or, & de l'argent par 
tout ou il faut de l'argent ; & pour tout 
l'ouvrage am* fe /era par la main -des 
ouvriers. Et qui eft-ce de vous qui 
fe difpofera volontairement a offrir 
aujourd'hui liberalement a rEternel? 

6. Alors les Chefs des p^res , & les 
Chefs des Tribus d'Ifrael , & Us Ca- 
pitainesde nulhers & deqentaines, & 
ceux qui avoientla charge des azures 
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du Koi , offrirent volontairement. 

7. Et lis donnf rent , pour le ftrvice 
de la maifon dp Dieu , cinq mille ta- 
lens , & dix mille drachmes d'or ; dix 
mille talens d'argegt ; dix huit mille 
talens d'airain ; & cent mille talens de 
f*r. 

8. lis mirent auffi les pierres fre- 
cieufes que chacun trouva chez lui au 
TreTor de la maifon de PEternel, en- 
tte les mains de Jihiel Guerfc,onite. 

9. Et le peuple offroit avec joie , 
volontairement ; car ils offroient de 
tout leur cflcur leurs oftrandes volon. 
taires a PEternel, & David eutune fort 
grande joie, 

10. Apr$s cela David be*nit PEternel 
en preTence de toute Pafftmblge , & dit : 
O Eternel Dieu d'Ifrafcl n6tre pe>e , tu 
*es b£ni de tout terns & a toujours ! 

1 1. Eternel , c'eft a toi qu'afartient 
la magnificence , la puiflance , la gloi- 
re, Pe>ernit6, & la majeft*; car tout 
ce qui eft aux Cieux 8c fur la terre eft a 
toi. O Eternel, le Royaume eft a toi, 
8c tu is llevl fur toutes chofes, 

ia. Les richeffes&leshonneursvkn- 
nent de toi , & tu as la domination fur 
toutes chofes ; la vertu Sc la puiflance 
eft en ta main , Sc il eft aulfi en ton 
pouvoir d'agrandir Sc de fortifier tou- 
tes chofes, 

13. Maintenant done , 6 ndtreDieu, 
nous te celebrons , Sc nous louons ton 
nom glorieux. 

14. Car qui /itfV-je, 9c qui eft mon 

Seuple , que nous ayons le pouvoir 
'offrir volontairement comme nous 
faifons? Car toutes ces a chofes viennent 
de toi , Sc les ay ant rogues de ta main * 
nous te Its preTentons. 

15. Et nous fommes Strangers devant 
toi , comme tous nos p^res ; nos jours 
font comme Pombre fur la terre , Sc 
il n'y a rien d'autre a attendre. 

16. Eternel ndtre Dieu, toute cette 
abondance , que nous avons prlparle 
pour batir une maifon & ton faint nom, 
vient de ta main , Sc toutes ces chofes 
font a toi. 

17. Et je connois , mon Dieu . que 
e'eft toi qui fondes les coeurs , Sc due 
tu prens plaifir A la droiture; c*eft 
pourquoi j'ai volontairement offertd'un 
-coeur droit toutes ces chofes; Sc j'ai 

▼u maintenant avec joie que ton peu- 
ple , qui s'eft trouve' jci, t'a fiut fon 
offrande volontairement. 

18. Eternel, pieu d\Abraham, 
d'lfaac, & d'Ifraglnosp&es, confer- 
ve a toujours cette inclination des pen- 
fe>s du coeur de ton peuple, Sc dif- 
pofe leurs coeurs vers toi. 

19. Donne auffi un coeur integre a 
Salomon mon fils, afin qu'il garde 
tes commandemens , tes t&moignages , 

- Sc tes ftatuts ; Sc qu*i| taife tout cequ'il 
faut faire , & qui! Wfciffe le Palais 



que j'ai prlpare*. 

20. Apr&s cela David dit a toute PAC 
fembJeV. Beniflez maintenant PEternel 
vdtre Dieu. Et toute PAfTembtee bt> 



1, Et le lendemain ils facrifilrent 
a PEternel , & lui offrirent des holo- 
cauftes , mille veaux , mille blliers , 
& mille agneaux ; avec leurs afper- 
fions $ & des facrifices en grand nom. 
bre pour tons ceux d*Ifrae"l. 

22. Et ils manglrent 8c burent ce 
jpur-la devant PEternel , avec une 
grande joie } & ils 6tab}irent Roi pour 
la feconde fois Salomon fils de David, 
& ils Poignirent en le confatrant k PE- 
ternel , pour etre leur Coudufteur , Sc 
Tfadok pour Sacrificateur. 

23. Salomon s'aifit done fur le trdne 
de PEternel , pour etre Roi en la pla- 
ce de David fon pe>e , & il profplra ; 
car tout Ifrael lui ob£¥t. 

24. Et (bus les Principaux 8c let 
Grands. & meme tous les Fils du Roi 
David donnlrent let mains four etre 
aifujettis au Roi Salomon. 

25. Ainfi PEternel ^leva fouveraine* 
ment Salomon , a la vue de tout If- 
rael ; Sc il lui donna une J! grande Ma. 
jefte" Royale , qu'aucun Roi avant lui 
n*en avoit eu de femblable en Ifrael. 

26. David- doiic fils d'lfjtf r^gna fur 
tout Ifrael. 

27. Et le terns qu'il r^gna fur Ifragl 
fut de quarante ans, II rigna fept an$ 
& Hebron , & trente trpis ans a J6rula* 
ler»»- 

nne yieilleC. 
fe ichefles , Sc 

dc fils rggna en 

la 

du Roi Da, 
vi ie les dernie* 

re !$ dans le H- 

vi • & dans lee 

lr ite , 8c dans 

le mt; 

& Ci force, 
& 1 tems , tant 

ex les Royau* 

mes de ces pays. 

REFLEXIONS, 
I A devotion 8c la Promptitude avec 
^ laquelle David & les Principaux du 
peuple offrirent autrefois ft lib^rale- 
ment ce qui Itoit n^cefl*aire pour ba^ 
tir le temple , doit nous inciter a mar* 
quer la meme bonne volonte' dans tou- 
tes les occaiions ou il s'agit de Dieu & 
de fon fervice. Et comme Pon vit alors 
!e Roi David dpnner le premier des 
marques de fon zdle , 8c les Chefs du 
peuple fuivre fon exemple ( il faut auifi 
que les Grands 8c les Riches fe difr 
tinguent toutes les fois qu'ils peuvent 
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faire quelque chofe pour Dieu ; & que 
tout le moiide fc feffe un plaifir & un 
devoir de fecomler ceux qui veulent 
faire fleurir la Religion. Mait on voit 
fur tout Iclater la pieti de David dans 
la prilre qu'il prononca i cette occa- 
fion, II y reconnoit & il y adore la 

grandeur de Dieu \ il lui preTente avec 
eaucoup d'humiHte* fon offrande ; & 
celles des Principaux de fon Royaume ; 
il fait des vceux ardens pour tout le 
peuple & pour Salomon fon fils; & 
il exhorte toute 1' AffembUe d'lfragl a 
benir Dieu avec lui. La devotion hum- 
ble & ardente , & PonOion qui eft it- 
Sandue dans cette excellente prie>e , 
oit nous animer fortemenr' a ces mt- 
mes devoirs. Acquitohs - nous en done 
avec plaifir & avec un faint zele. Ado- 
rons & c616brons la majeft* & la puif- 
lance inftnie du Seigneur. Reconnoif- 
fons avec une profonde humility , que 
nous ne fommes devant lui que de pau- 
vres creatures foibles & mortelles \ que 
tout ce que nous avons vient de lui ; 
& que quoi que nous puiifions lui of- 
frir & faire pour & gloire , nousne lui ; 



offrons que fes propres dons. Prions-le 
o,u'il produife & qu'il eutretienne toft- 
jours en nous de bonnes difpofitions , 
& qu'il tourne lui-meme nos coeurs 8c 
nos penftes vers lui. Excitons enfin 
nos prochains a joindre leurs lottanges 
aux notres ; & animons-nous continued 
lement les uns les autres a benir & a 
glonfier fon faint Nom , tant par nos 
prieres & par nos aftions de graces, 
que par ndtre obtiffance & par ndtre 
attachement a fon fervice. Enfiu, on 
voit ici que Salomon fut etobli Roi , 
du vivant de David fon plre , qui eut 
.par ct moyen la confolacion de voir 
avant fa mort PaccomplifTeraent des 
promefTes que Dieu lui avoit faites , 
de lui donner un fils qui rdgneroit avec 
gloire. Ce fut ainfi que David finit fk 
vie , dont I'hiftoire nous eft raportee 
fort au long par les Auteurs facrls v 
& dans laquelle nous trouvons plu- 
fieurs evlnemens remarquables , & di- 
vers exemples, foit de vertus, foitde 
plcbes, dont nous devons profiter pour 
ndtre inftruftion , & pour ndtre uuie- 
tification. 
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ARGUMENT. 

Ce Uvre contient tbiftoire des Rois qui ont rfgni & Jirufalem f 
depuis Salomon fits de David , jufqu'au terns de la captiohi 
de Babylone. On trouve dans ce Iivre plufieurs biftmes qui 
font rapporties dans its avres des Rois f mais avec cette dif- 
ference que ce iivre ne traite proprement que du rigne des Rois 
de Juda , gf qu'il ny eft parli des Rois dUfrafl que par oc* 
cajion t au lieu que les avres des Rois renferment fbiftott* 
des Rois d'lfr&l* aufft bien que ceUe des Rois de Juda* 



CHAP IT RE I. 

ie itoj Salomon eUnt monte fur le trine 
va a Gabion *P?ury offrir un facru 

fie* fblemnel. Dieu * apparott * lui , 
C lui yromet de lui iionncr tout ce 
V?U lut demanderoit; & ce Prince 
&***&£ [e Seigneur de lui donner la 

{# % plutot que let richeffes , Dieu 
to* accerda Pun C t 'autre de ces avan- 



tages. On voit fur Ufa de ct chap*, 
tre une defcriftion ahregee de Utuifi 
fance £7* des richejfes de Salomon. 

SALOMON fils de David fe fbrthU 
dans fon regne ; & PEternel fon 
Dieu fut avec lui , & il P61eva 
fouverainement. 
2. Et Salomon parla a tout Ifratl , 
j avoir aux, Chefs des milliers & des 
eentainej , aux Juges , & a tous les 
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.principaux de tout Ifrael , 
j?£res. 

3. Et Salomon & toute PAflemble'e 
qui itoit avec lui alllrent au lieu haut 
\ qui itoit a Gabaon ; car c'ltoit-la que 
leg tabernacle d'afiignation de Dieu , 

. Que Moyfe ferviteur de l'Eternel avoit 
rait au defert , avoit iti place, 

4. Mais David avoit amene 1'Arche 
de Dieu de Kirjatb-jlharim , dans le 



Chefc des les figuiers fauvages qui font par les 
plaines , tant il y en avoit. 

16. Or quant au plage , qui apparte- 
noit a Salomon ? de la tralte des che- 
vaux qu'on tiroit d'Egypte , & du fil, 
les Fermiers du Roi fe payoient en fil. 

17. Mais on faifoit remonter & for- 
th d'Egypte cbaque chariot pour fix 
cents pieces d'argent , & cbaque cheval 
pour cent cinquante. Et ainfi on en ti- 



lieu qu'il avoit prepare* ; car il lui 1 roit par le moyen de ces Fermiers pour 
- -•- - j --• * ' - - •' -- *•- tous les Rois des H^thiens ,& pour les 



avoit tendu un tabernacle dans Jerufa 
lem. 

5. Et Pautel d'airain , que Bethfa- 
leel fils d'Uri , fils, de Hur , avoit fait, 
itoit a Gabaon devant le Pavilion de 
l'Eternel ; qui fut audi recherche - par 
Salomon & par PAflemhlee. 

j 6. Et Salomon offrit-la devant l'E- 
ternel , fur Pautel d'airain qui itoit 
aupres du tabernacle, mille holocauftes. 

.' 7- En cette meme nuit-la Dieu ap- 

Sarut a Salomon , & lui dit : Deman- 
e ce que tu voudras que je tedonne. 

8. Et Salomon repondit a Dieu : Tu 
.as uie de grande mifericorde envers 

David monplre, &tu m'as ftabli Roi 
en fa place. 

9. Maintenant done , Eternel 
Dieu , que la parole que tu at donnie 

.a David mon pere foit liable ; car tu 
m'as Itabli Roi fur un peuple grand 
en nombre comme la poudre de la 
terre. 

10. Donne-moi done maintenant de 
la fagefle & de la connoiflance , afin 
de pouvoir gouverner ce peuple. Car 
qui pourroit juger ton peuple qui eft 
fi grand ? 

11. Et Dieu dit a Salomon -: Parce 
que tu as eu cette penfe*e , & que tu 
H'as pas demandl des richefles, nides 
biens , ni de la gloire , ni la mort de 
ceux qui te hai'flent ; 4c meme que 
tu n'as pas demande* de vivre long- 
terns ; mais que tu as demande pour 
toi de la fagefle & de la connoiflan- 
ce , afin de pouvoir juger mon peu- 
pie , fur lequel je t'ai 6tabli Roi ; 

12. La fagefle St la connoiflance te 
font donnees ; je te Hohnerai auffi des 
richefles , des biens , & de la gloire ; 
ce qui n'eft point ainfi arrive* aux Rois 
<roi ont iti avant toi , & qui n'arrivera 

. jamais ainfi apres toi. 

13. Et Salomon revint a Jlrufalem 
du haut lieu qui itoit a Gabaon , de 
devant le Tabernacle d'afiignation ,*& 

^il regna fur Ifrael. 

. 14. Et il fit amas de chariots & de 

cavalerie ; de forte qu'il avoitmille & 

quatre cents chariots , & douze mille 
" hommes de cheval ; §c il les mi t dans 

les villes ou il tenoit fes chariots , & 
' aupres du Roi dans Jlrufalem. 

IS* Et le Roi fit que l'argent & 
'l'or Itoit auffi commun a Jenifalem 

que les pierres » & les cedres , que 



Rois de Syrie. 

REFLEXIONS. 
CALOMON donna, des le commen- 
cement de fon regne , des marques 
de fon attachement a la Religion , & 
de fon zele , en allant a Gabaon , ou 
le Tabernacle Itoit alors, pour y ado- 
rer Dieu, pour lui rendre graces, & 
pour implorer fa blnldi&ion. Mais il 
fit fur tout paroltre fa piete* , lors que 
Dieu lui avant permis de demander 
tout ce qu'il founaiteroit , il le pria 
de lui accorder les lumi£res & la fa- 
gefle dont il avoit befoin pour gou- 
verner fon peuple juftement. Cequi 
plut tellement a Dieu , qu'il donna a 
Salomon une fagefle extraordinaire * 
qui Peleva au demis de tous les au- 
tres Rois , & avec cela les richefles , la 

Suiflance , & la gloire qu'il n'avoit pas 
emande'es. Cette hiftoire montre aux 
Rois &aux Princes, que dausl'616va- 
tion ou ils font, rien ne leur eft plus 
neceflaire que la prudence & la jufti- 
ce : que le moyen d'obtenir cette 
grace , e'eft de la demande/ a Dieu, & 

?[ue e'eft mfcme ce qui atfitfe fa faveur 
ur leurs Perfonnes « fur leurs Etats , 
& ce qui les fait profpe'rer. Nous de- 
vons tous apprendre d'ici, a preferer 
la veritable fagefle & les lumieres de 
PEfprit de Dieu , aux ayantages de la 
terre. Dieu , qui exauqa les prigres de 
Salomon , ne refufe jamais les v6rj- 
tables biens, a ceux qui deTirent de 
les obtenir & qui les lui demandent; 
& outre cela , il leur accorde fouvent 
la profpentl temporelle qu'ils ne lui 
demandent pas. 

CHAPITREII. , 
Salomon envoi e des *Ambaffadeurs a Hi- 
ram Roi ,de Tyr , £T lui demand* des 
ouvriers £F des Materiaux Pour batir 
le Temple de Jirufalem.\ Hiram f ili- 
cite Salomon fur Jon avinement a la 
couronne , & lui accorde ce qu'il hot 
avoit demande. 
CALOMON ayant reTolu debatir une 
maiion au nom de l'Eternel , ,& 
une maifon pour fa Cour Royale, 

2. Fit un denombrement de foixan- 
te & dix mille hommes, qui jtor- 
toient les fardeaux , & de quatre-vmgt 
mille qui coupoient le bois fur la 
monta^ne , & de trois mille fix cents 
coramis fur eux. 

3. Kt 
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3. Et il envoy* vers Hiram Roi de 
Tyr, pour lui dire : Ufcs-en avec moi 
commetu en as ufe" avec David mon pe^ 
re; & envoie-moi des cedres, comme 
tu lui en envoy as pour lui batir une 
maifon , afin d'y habiter. 

4. Void , je m'en vai batir une 
maifon au Nom del'Eternel mon Dieu, 
pour la confacrer , afin de faire fu- 
mer devant lui le parfum des odeurs 
aromatiques , & pour lui pre/enter lee 
pains de propofition qu'on pofe con- 
tinuellement devant lui , ft pour lui 
ojfrir les holocauftes du matin ft du 
loir , pour les Sabbats , & pour les 
nouvelles Lunes, ft pour les Fttes fol- 
lemnelles de 1'Eternel n6tre Dicu ; ce 
f*s' eft perp^tuel en Ifrafcl. 

5. Or la maifon que je vai batir 
fera grande ; car notre Dieu eft grand 
par deftiis tous les dieux. 

6\ Qui eft-ce done qui auroit le pou- 
voir deloi batir une maifon, fi les cieux, . 
meme les cieux des cieux nele peuventj 
contenir ? Et qui /uis-je moi , que je 
lui batifle une maifon, fi ce n'eftpour 
faire des parfums devant lui? 

7. Ceft pourquoi envoie-moi mainte- 
nanc quelque bomme qui s'entende a 
travailier en or, en argent, enairain, 
en fer , en Icarlate t en cramoifi , ft 



rufalem * ft que bavid mon pe>e a 
deftin^s a tela. 

■ 8. Envoie-moi auffi, du Liban, du 
bois de cedre , de fepin , ft d'algumim ; 
car je £ai que tes ferviteurs s'entendent 
bien a couper le bois du Liban ; & voila 
mes ferviteurs fetont avec les tiens. 

?. Et qtfon me prepare du bois en 
grande quantity ; car la maifon que je 
vai batir fera grande ft magnifique. 

10. Et je donnerai a tes ferviteurs, qui 
couperont les bois , vingp mille cores 
defromentfoul6 , vingt miHe cores d'or- 
ge, vingt mille bats de vin , & vingt 
mille bats d'huile. 

11. Et Hiram Roi de Tyr Icrivitft 
snanda a Salomon r Ceft parce que l'E- 
ternel a aiml fon peuple , qu*il t'a e*ta- 
MiRoifureux. * * 

ia. £t Hiram dit : Ben! fist l'Eter- 
55I le Dieu d'Hragl » qui a fait les cieux 
* la terre , de ce qu'il a donne* au Roi 
David un tils fege, prudent & intelli- 
gent, qui doit batir une Maifon a l'Eter- 
nel , ft une maifon pour (a Cour Royale. 

*3. Je tfenvoie done maintenant un 
nomme expert ft habile, gut afervi HjU 
**m mon pe>e ; 

14. Fils d'une femme fortie de la Tri- 
•w de Dan , avec fon pere qui eft Ty- 
*}en, qui fait travailier en or, enar- 
S e nt, enairain, en fer, en pierres,& 
l a bois , ft en eoarlate , en hyacintbe , 
|5 tin lm , & en cramoifi ; ft qui fait 
nire toute forte de gravure & de def- 



fein de tomes les cbofes qu'on lui pro* 
pofera, avec les bommes habiles gut 
tu as , & ceux qu'a eu Monfeigneur Da- 
vid ton pe're. 

15. Et maintenant Que Monfeigneur 
envoie a fes ferviteurs lefroment, i*or- 
ge , l'huile , ft le vin qu'il a dit. 
- 16. Et nous couperons du bois du Li- 
ban autant qu'il t'en faudra , ft nous tt 
le mettrons en radeaux , ft nous les con* 
duirons par mer jufqu'a Japho ; ft tu 
les feras monter a Jlrufolem. 

17. Et Salomon fit le dlnombremeat 
de toos les Grangers qui itoiont au pays 
d'HraM , apres le denombrement que 
David fon pere en avoit fait ; ft on en 
trouva cent cinquante trois mille ft fix 
cents. 

IS. Et il en etablit foixante ft dix mil- 
le qui portoient les fardeaux , qua* 
tre-viugts mille qui coupoient le bois 
fur la montagne , ft trois mille fix cents , 
commis pour faire travailier le peuple. 

REFLEXIONS. 
T E deflein que Salomon forma de ba- 
4-1 tir un Temple , ft les d-marches qu*il 
fit aupres du Roi de Tyr pour ce fu- 
jet, nous engagent a conuderer, que 
rien n'eft plus digne des Princes qui 
ont le bonneur de connoitre Dieu , que 
de travailier a ritablifiement de ton 
Service ft de la vraie Religion; ft que 
e'eft le meilleur ufage qu'ils puiflent 
faire de leur puiflance ft de leurs ri- 
cheffes. II y a deux reflexions a take 
fur la rlponfe que Hiram fit a Salomon : 
L'une, que lo Roi de Tyr avoit quel- 
que connoiflance du vrai Dieu ; cent 
paroit parce qu'il b6nit TEternel qui a 
fait les cieux ft la terre, de ce que Sa- 
lomon avoit fucelde* a David ion pere. 
L'autre que Hiram fournit a Salomon 
les materiaux ft les ouvriers qu'il avoit 
demand^s. Ceft ainfi que Dieu benit 
ordinairement les entreprifes qui ont 
pour but l'avancement de fa gloire , ft 
qu'il leur donne des fucces heurenx. 

CHAPITRE III. 

On voit dans ce chapitro Mite defcriftiom 

du Temple que Salomon fit *>atir 9 eU 

fes dimenfions, du Lieu tres-faint , des 

Cherubins 9 des Tapifferiu % & des Colons*** 

qui itoiont a I 1 entree du Tempi*; & dan* 

le chapitro IV. cello do VsAnUl desboU* 

cauftes , de la grande Curve, apptlUe la\ 

mer d'airain , des Cuviers , des Cham* 

deliers , des Tables , des farm , £T 

des autre s euvrages out fur ont fasts four 

le Temple, tout par Salomon, put pott 

Hiram. 

SALOMON commence done de batir 

*■* la maifon de TEternel ajerufaleni. 

fur la montagne de Morija, qui avoit 

Ite* montree a David fon pere , aa lieu 

que David fon pere avoit prepare* dans 

Taire d'Ornan J6bufien. 

2. II commence de U batir an ftcOad 
jour du Second mois , la quatrieme annec 
de fon regne. 3. Void 
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. 3. Voici quel tut le plan de Salomon , I de large , & de dix coudles de haut. 

pour batir la maifon de Dieu : II y a-\ a. Et il fit une mer de fonte , de dix 

voit pour la premiere mefure, foixan-lcoudles, depuis un bord jufqu'a l'au- 



te coude*es de long , & vingt coudees 
de large. 

4. Et le portique , qui etoit vis a vis 
de la longueur , en front de la largeur 
de la maifon , etoit de vingt coudees ; 
& il le couvrit en dedans d'or pur. 
. S. Et il couvrit la grande maifon de 
Jbois de fapin ; il la revent d'or excel- 
lent , y ayant releve" en bofle par deiTus 
des palmes & des chainettes. 
. 6. Et il rev&tit la maifon de pierres 

Frecieufes , afin qu'elle en fut ornle. Et 
or etoit de Tor de Parvaim. 
7. U revetit done d'or la maifon x fes 
fommiers , fes pdteaux , fes murailles 
.& fes portes; & il entaillades Chcxu- 
bins dans les parois. 
. 8. H fit auffi le Lieu trds-faint ♦ dont 
la longueur etoit de vingt coudles , fe- 
Jon la largeur de la maifon , & la lar- 
geur de vingt coudles ; & il le couvrit 
.d'or excellent, quimontoit a fix cents 
talens. 

9. Et le noids des cloux montoit a 
cinquante ucles d'or. II revetit auffi 
.d'or les voutes. 

10. II fit aufil des Chlrubins dans / le 
Lieu tres-faint , d'ouvrage dont les pieces 
ie pouvoient demonter , & il les couvrit 
d'or. 

1 1. Et la longueur des ailes des Chl- 
rubins etoit de vingt coudees ; de forte 
qu'une aile avoit cinq coudees , & tou- 
choit la muraille de la maifon ; & l'au- 

,tre aile avoit cinq coudles, & toucboit 
l'aile de l'autre Chlrubin. 

iz. Et une des ailes de l'autre Ch6 
rubin , qui avoit cinq coudles , toucboit 
la muraille de la maifon ; & l'autre ai- 
le qui avoit cinq coudles , £toit jointe 
a l'aile de l'autre Chlrubin. 

: 13. ^Unfiles ailes de ces Chlrubins- 
JA gtoient etenduSs vingt coudees en long. 
Et ils fe tenoient droits fur leurs ptes, 
& leurs faces regardoient vers la maifon. 

14. II fit auffi le voile d'byacinthe, 
.d'lcarlate, de cramoifi, & de fin tin; 

« il fit par defliis des Chlrubins. 

15. Et au devant de la maifon il fit 
deux colomnes, qui avoient trente cinq 

. coudles de hauteur ; & les chapiteaux 
. qui etoient fur le fommet de chacune 
. Itoient de cinq coudles. 

16. Or comme il avoit fait des chainet- 
. "tes pour l'Oracle , il en mit auffi fur le 
. fommet des colomnes. II fit auffi cent pom- 

mes de grenade,qu'il mit aux chainettes. 

17. Et il drefia les colomnes au de- 
vant du Temple; l'une a main droite, 

• & l'autre a main gauche : II appella 
' celle qui Itoit a la droite , Jakin ; & 
' celle qui 6toit a la gauche , Bobaz. 
C H A P I IRE IV. 
"IL fit auffi un autel d'airain , de vingt 
.* coudles de long, de .vingt. coudees 



tre , ronde tout autour , & haute de cinq 
coudees ; & un cordon de trente cou- 
dees l'environnoit tout autour. 

3. Et au deftbus ily avoit des figures de 
bceufs, qui environnoient la mer tout 
autour, dixachaque coudle. Ily avoit 
deux rangs de ces bceufs , qui avoient 
6te* jette's en fonte avec la mer, 

4. Elle ,e*toit pofe*e fur douze bceufs ; 



fus , & tous les derrieres du corps des 
bceufs etoient t outfits en dedans. 

5. Et fon IpaifTeur etoit d'une pau- 
me , & fon bord etoit comme le bord 
d'une coupe a facon de fleurs delis. 
Elle contenoit trois mille baths. 

6. U fit auffi dix cuviers , & en mit 
cinq a droite, & cinq a gauche, pour 
s'en fervir a laver. On y lavoit ce qui 
apartenoit aux holocauftes ; mais la 
mer etoit pour les Sacrificateurs , afin 
de s'y laver. 

7. II fit auffi dix chandeliers d'or , 
felon la faqon qu'ils devoient avoir ; 
& il les mit au Temple , cinq a droite , 
& cinq a gauche. 

8. II fit auffi dix tables , & il les mit 
au Temple, cinq a droite, & cinq a 
gauche ; & il fit cent baffins d'or. 

$. Et il fit les parvis des Sacrifica- 
teurs , & le grand parvis , & les portes 
pour les parvis, lefquelles il couvrit 
d'airain* 

10. Et il mit la mer a cote* droit » 
tirant vers l'orient , du cote" du midi. 

11. Hiram fit auffi des chaudilres, 
des racloirs , & des baffins ; & il auhe- 
va de faire tout l'ouvrage qu'il fitau 
Roi Salomon pour le Temple de Dieu : 

12. Deux colomnes , & les. pom- 
meaux , & les deux chapiteaux qui 
etoient fur le haut des colomnes , & les 
deux rets pour couvrir les deux pom- 
meaux des chapiteaux qui etoient fur 
le haut des colomnes ; 

13. Et les quatre cents pommes de 
grenade pour les deux rets; de forte 
qu'il y avoit deux rangs de pommes de 
grenade pour chaque rets, pour cou- 
vrir les deux pommeaux des chapi- 
teaux qui etoient au deiTus des colom- 
nes. 

14. II fit auffi les foubafiemens , & 
les cuviers pour mtttretw lesioubafle- 
mens. 

15. Une mer & douze bceufs au def- 
fous. 

16. Et Hiram fbn plre fit d'airain 
poli , au Roi Salomon , des chaudilres, 
des racloirs , des fourchettes , & tous 
leurs meubles pour la Maifon de PBter- 
nel. 

17. Le Roi lesfondit dans laplaine 

du 
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du Jourdain , dans de la terre grade , 

•ntre Succoth& le chemin qui tend vets 

Tfltoda. 

. 18. Et le Roi fit tous ces utenfiles 

la f en fi grand nombre , qu'on ne pou 

?oit favoir le poids del'airain. 

19. Salomon fit auffl tous les utenfi- 
les qui appartenoient au Temple de 
Dieu , favoir , Pautel d'or , & les ta- 
bles fur lefquelles on mettoit les pains 
de propofition , 

20. Et les chandeliers avec leurs lam- 
pes de fin or , pour les allumer devant 
POracle felon la coutume. 

21. Et des fleurs, & des lampes, & 
les mouchettes d'or, qui etoient d'un 
or exquis. 

22. Et les ferpes , les baflins , les cou- 
pes , & les encenfoirs de fin or. Et 
pour ce qui eft de Pentr6e de la mai- 
fon , les portes de dedans du Lieu tres- 
faint, & les portes de la maifon du 
Temple etoient d'or. 

REFLEXIONS. 
|N doit remarquer fur ces deuxcha- 
pitres , que le Roi Salomon , en fai- 
fant batir le Temple., le difpofa , a re- 
gard do fes principal es parties , fur le 
modele de l'ancien Tabernacle qui avoit 
&£ autrefois conftruit dans le deYert , du 
terns de Moyfe , & qu'il fe conforma a 
ce qui avoit ite* prefcrit alors par le Sei- 
gneur. Mais il y ajouta plufieurs riches 
ornemens , & il n'epargna rien pour ren- 
dre ce Temple le plus magnifique qu'il 
fe pourroit. Q.uoi que ce que Salomon 
fit fut agre*able a Dieu , parce qu'il le 
faifoit par zdlepour le Service divin , 
il faut fe fouvenir que cette magnifi- 
cence n'£toit pas ce que Dieu demandoit 
fcrincipalement alors , & qu'il Pexige 
encore moins des ChrStiens. Tout ce 
qu'il a ordonne" pour Pexte*rieur de la 
Religion , c'eft qu'on obferve ce qu'il a 
etabli a cet egard , & que tout ie faf- 
fe avec bienieance & avec ordre. Du 
refte , le culte evangelique eft interieur 
& fpirituel ; & fi les Chretiens n'appli- 
quent pas les richefles qu'ils poflfedent 
a la pompe & a des c6r£monks , ils 
doivent les* employer a des oeuvres vl- 
ritablement faintes & bonnes ; ce que 
Dieu leur a auffi recommande" tres-ex. 
preflement. 

CHAPITRE V. 

Salomon » 

quatrit t 

etant il 

fi***, V 

le Tab £ 

. c " > £ s 

Jence i 

&hn i 5 

pour 
*• Et u 

Vid foh 



dans les treTors de la Maifon de Dieu. 

2. Alors Salomon affembla a Jeruta- 
lem les Anciens dTfrael , & tous les 
Chefs des Tribus , les Prtncipaux des 
p£res des enfans dTfrael , pour empor- 
ter PArche de Palliance de PEternel, 
de la ville de David , qui eft Sfon. 

3. Et tous ceux d'lfra&l furent aiTem- 
Die's vers le Roi , pour la Ffite folem- 
nelle qui eft au feptieme mois. 

4. Tous les Anciens dTfrael vinrent 
done , & les Invites portirent PArche. 

5. AinQ on emporta PArche , & le 
Tabernacle d'aflignation , & tous les 
faints vaiifeaux , qui etoient dans le Ta- 
bernacle; les Sacrificateurs £T les L6- 
vites les emportlrent. 

6. Et le Roi Salomon , & route PAC 
fembl£e d'lfraeU , qui s'&oit re n due* vers 
lui , etoient devant PAvche , facrifiantdu 
gros & du menu b&tail, en fi grand 
nombre qu'on ne le pouvoit nombrer ni 
^valuer. 

7. Et les Sacrificateurs apporte*rent 
PArche de Palliance de PEternel en fon 
lieu , dans POracle de la maifon , au 
Lieu tres-feint, fous les ailes des Che'- 
rubins. 

8. Car les Chlrubins £tendoient les* 
ailes fur le lieu oil devoit Stre PArche ; 
& les Chlrubins couvroient PArche & 
fes barres par deiTus. 

9. Et ils retirement les barres en de- 
dans ; de forte que les bouts des bar* 
res fe voyoient hors de PArche , fur le 
devant de POracle , mais ils ne fe vo- 
yoient pas en dehors ; & elles font de- 
meurges la jufqu'a-ce jour. 

io. II n'j avoit dans PArche que les 
deux Tables , que Moyfe y avoit mi- 
les a Horeb, quand PEternel traita'*/- 
liance avec les enfans dTfrael , lors qu'ils 
fortirent d'Egypte. 

11. Or comme les Sacrificateurs for- 
toient du lieu faint: (car tous les Sa- 
crificateurs qui fe trouve'rent/i ie fan£ti- 
fiSrent, fans obferver les d^partemens; 

12. Et les LSvites qui Etoient Chan- 
tres , felon tous leurs dep arte mens , tant 
d'Afaph , que d'H^man , & de J^duthun, 
& de leurs fils , & de leurs fre'res , i- 
tant v^tus de fin lin , avec des cymba- 
les, des lyres, & des harpes , fe'te- 
noient vers Porient de Pautel , & jl y 
avoit avec eux fix vingt Sacrificateurs % 
qui fonnoient d«s trompettes. ) 

13- Comme done ils etoient enfemble 
avec ceux qui fonnoient des trompettes , 
& qui chantoient & faifoient retendr 
leur voix d'un meme accord , pour loiter 
& pour eglebrer PEternel - y ; & comme 
ils glevoieht leur voix , en jouant des 
prompettes, des.cymbale^^ & d'anfres 4nfv 
trumens de rmufique r 8c. qu'ils loiloieut 
PEternel ,^ fcfant , Qu'il eft bon > & que 
fa miieriporde dim cure a toujours j il 
arriva que la Maifon de PEternel -fui 
remplie d'une iiu^e; 
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14. De forte que les Sacrificateurs ne 
fe pouvoient tenir debout pour faire le 
fervice , a caufe de la nule ; car la gloi- 
fe de l'Eternel avoit rempli la Maifon 
de Dieu. 

REFLEXIONS. 

L'Arche de ralliance *tant le gage le 
plils prlcieux & le plus expres de 
la preTence de Dieu au milieu de fon 
peuple , il Itoit convenable qu'elle fut 
placte dans le Temple que Salomon a- 
voit fait batir. A caufe de cela il l'y 
fit tranfpqrter , avec tous les vaifleaux 
iacrls qui avoient 6t6 jufqu'alors dans 
le Tabernacle que le Roi David fon pi- 
re avoit conftruit ; & il voulut que ce 
transport fe fit d'une manilre folemnel- 
le & religieufe , en offrant des facri- 
fices, & en lottant Dieu par des can* 
tiques, & par le fon des inftrumens fa- 
crls. Ce qui fe pafla dans cette occa- 
fion eft une preuve du zele & de la pie- 
t£ de Salomon , & nous montre , qu'il 
n'y a rien qui doive nous toucher plus 
vivement & nous donner plus de joie , 

3ue ce qui tend a la gloire de Dieu , 
i ce qui nous procure fa prote&ion & 
les effets de fon amour. On voit dans 
cette hiftoire , que ce qu'on fait dans 
ces vu£s lui eft to a jours agrtable ; puis 
qu'aprds que l'Arche eut 6t€ pofte dans 
le Lieu tres*£aint , Dieu donna des mar- 
ques de fa preTence , par le moyen de 
la nu6e qui cemplit le Temple , & qui 
afluroit les Ifraelites que le Seigneur y 
habiteroit deTormais. 

CHAPITRE VI. 

Le Ret Salomon fait la De die ace du Tern- 

file He Jerufalem , par une frier e , dans 

iaqueUe il benit Dieu , premierement de 

cemfil avoit heureufement execute le 

deffein qu'il avoit eu de lui batir un 

Temple ; enfuite il le prie (Cexaucer les 

(reffees dans ee 

de perfonnes , 

marques de fa 

kernel a dit, 
•obfeurite". 
laifon pour ta 

arretf , afin 
s. 

nt, btaittou 
;ar toute l'Af- 

la debout. 
t l'Eternel le 
16 de fa bou- 
& quia auffi 
t ce qu'il avoit 

,_.._ ,_. ,e retirai mon 

peuple hors du pays d'Egypte , jc n T ai 
choifi aucune ville d*entre tontes les 
Tribus d'lfrael , pour y batir une mai- 
fon , afin que mon Nom y fut habit > 
Jfc jc n'ai point choifi d* autre fcomme , 
pour €tre le Condufteur de mon peuple 
fclfraW; 



6. Mais j'ai choifi Jlrufalem , afin 
que mon Nom y foit; & j'ai choifi Da* 
vid , afin qu'il ait le gouvernement de 
mon peuple d'lfrael. 

7. Et David mon plre avoit deflein 
de batir une maifon au nom de l'Eter- 
nel le Dieu d'lfrael ; 

8. Mais l'Eternel dit a David mon p6- 
re : Quant au deflein que tu as eu de 
batir une maifon a mon nom , tu as 
bien fait d'avoir forme* ce deflein. 

9. Nianmoins tu ne batiras point cet- 
te maifon; mais ton fils, qui Tortirade 
toi , fera celui qui batira cette maifon 
a mon nom. 

10. L'Eternel a done accompli la pa- 
role qu'il avoit prononcle ; & j'ai Ac- 
cede" a David mon p£re , & je me fuis 
affis fur le Trdne d'lfrael , fcomme l'E- 
ternel en avoit parte ; & j'ai bad cet- 
te maifon au nom de l'Eternel le Dieu 
d'lfrael. 

11. Et fy ai mis l'Arche , dans laquel- 
le eft ralliance de l'Eternel , qu'il' a 
traite*e avec les enfans d'lfrael. 

12. Puis il fe tint debout devant l'au- 
tel de l'Eternel , en la preTence de tou- 
te l'Aflembtee d'lfrael , & il ttendit 
fes mains. 

13. Car Salomon avoit fait une eftra- 
de d'airain, & il l'avoit mife au milieu 
du grand parvis , laquelle 6toit longut 
de cinq coudees , large de cinq coudles, 
& haute de trois coudles , & il fe mit 
deflus , & ayant Itendu fes mains vers 
les cieux, if dit : 

14. O Eternel Dieu d'lfrael , il n> a 
point de Dieu femblable a toi , dans les 
cieux , ni fur la terre ; e'eft toi qui gar- 
des l'alliance & la miflricorde envers 
tes ferviteurs , qui marchent devant toi 
de tout leur cteur ; 

15. Qui as tenu a ton fervitcur Da- 
vid mon plre ce que tu lui avois pro- 
mis , & en effet ta main a accompli ce 
que ta bouche lui avoit prononce* , com- 
me il paroit aujourd'hm. 

16. Maintenant done , 6 Eternel Dies 
d'lfrael, tien a tonferviteur David mon 
pe>e ce que tu lui as dit : Tu ne man- 
Queras jamais de fuccefeur qui foit af- 
lis devant ma face fur le trdne d'UraSl ; 
pourvO feulement que tes fils prennent 
garde a leur voie , pour marcher dans 
ma loi , comme tu as marche* devant 
ma fiice. 

17. Et maintenant, J. Eternel Dieu 
d'liragl , Que ta parole que tu as pro- 
noncle a David ton fervitenr foit ra- 
tifi^e. 

18. Mais £eroit-il vrai que Dieu ha* 
bitat ftu* la terre avec les hommes ? Voi- 
la les Cieux , meme les Cieux des Cieux 
ne te peuvent contenir , & combien 
moins cette maifon que j'ai bade ? 

19. Toutefois, 6 Eternel mon Dieu, 
aie toard & la priire de ton fervitenr 
& a Ta fuplication , pour entendre le 

cri 
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cri & la. priere que ton ferviteur te pr6- 1 

fente : - *. I 

20. C'eft que tes yeux foient ouverts I 

iour & nuit fur cette maifon, qui ell 
le lieu ou tu as promis de mettre ton 
nom , exaucant la prie>e que ton fervi- 
teur te tait en ce lieu. 

21. Exauce done lea Amplications de 
ton ferviteur & de ton peuple d'Ifrae*l, 

Jiuand ils te feront des pri£res en ce 
teu ; exauce-les du lieu de ta demeure , 
des Cieux ; exauce Sc pard>nne. 

22. Si quelqu'un p£che contre fon pro - 
chain , & qu'on lui deTere le ferment , 
pour le faire jurer avec imprecation , 
& que le ferment foit fait devant ton 
autel en cette maifon ; 

23. Exauce-/« , toi , des Cieux , & 
execute ce que portera Vimprecation du 
ferment , & juge tes ferviteurs , en don- 
hant au mSchant fon falaire , & lui ren- 
dant felon qu'il aura fait ; & en juftifiant 
le jufte , £r lui rendant felon fa jultice. 

' 24. Si ton peuple d'Ifrael eft bactu par 
Peunemi , parce qu'ils auront peeh6 con- 
tre toi ; & qu'enfuite ils fe retournent 
vers toi , en reclaraant ton nom , & en te 
preTentant des prie*res & des fuplica- 
tions dans cette maifon; 

2s. Exauce-/« , toi, des Cieux, & par- 
donne le p£che" de ton peuple d'Ifrael , 
& ramene les dans la terre que tu as 
donnle a eux & a leurs peres. 

26. Quand les Cieux feront fermls , 
& qu'il n'y aura point de pluie, parce 
que ceux d'Ifrael auront plche* contre toi, 
s'ils te prienc dans ce lieu , & qu'ils 
reclament ton nom, & s'ils fedltour- 
nent de leurs plchis, parce que tu les 
auras affliges ; 

27. Exauce-/*;, toi , des Cieux , & par- 
donne le plche* de tes ferviteurs & de 
ton peuple d'Ifrael , apres que tu leur 
auras enfeigne* le bon chemin , par le* 

Jiuel ils doivent marcher ; & donne de 
a pluie fur la terre que tu as donnle a 
ton peuple pour fon heritage. 

28. Quand il y aura de la famine au 

f>ays , ou de la mortality , quand les bles 
eront brftlls , ou que la nielle , les fau- 
terelles , & les vermiifeaux les gateront ; 
meme quand leurs ennemis les affi^ge- 
ront jufques dans leur propre pays , ou 
qu'il. y our* quelque piaie, ou quelque 
maladie ; 

29. Quelque pri£re , & quelque impli- 
cation qUe te lafle quelque homme que 
ce foit de tout ton peuple d'Ifrael , fe- 
lon qu'ils auront reconnu chacun fa plaie 
& fa douleur , & que chacun aura iten- 
du les mains vers cette maifon ; 

30. Alors exauce-les , toi , des Cieux , 
du domicile arrete de ta demeure , & 
pardonne , & ren a chacun felon toutes 
fes oeuvres , felon que tu auras connu 
fon coeur ; car toi i'eui connois le cceur 
des hommes : 

3i. Afin qu'ils te craignent , pour mar- 



cher dans tes. voies , tout le terns qu'ils 
vivront fur la terre que tu as donnee 
a nos peVes. 

32. Ecoute aufil l'&ranger , qui ne fe- 
ra pas de ton peuple d'Ifrael, mais 
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r^ui fera venu d'un pays e'loigne' , a cau*> 
e de ton nom, qui eft grand, & de 
ta main forte , & de ton bras ftendu : 
Quand done il fera venu , & qu'il te prie- 
ra dans cette maifon ; 

33. Exauce-fc, toi, des Cieux; du 
domicile arrdte* de ta demeure, & fai 
tout ce que cet Stranger t'aura prie* de 
faire ; afin que tous les peuples de la 
terre connoiffent ton nom , & qu'ils te 
craignent, comme ton peuple d'Ifrael, 
& qu'ils connoiflTent que ton nom eft re- 
clame* fur cette maifon que j'ai batie. 

34. Quand ton peuple fera forti en 
guerre contre fes ennemis , par le che- 
min par lequel tu les auras envoy 6s; 
s'il te prie , en regardant vers cette vil- 
le que tu as c hoi fie , & vers cette mai- 
fon que j'ai batie a ton nom; 

35. Alors exauce des Cieux leurprie*re 
& leur fu plication , & foutien leur droit. 

36. Quand ils auront p6che* contre 
toi , ( car il n'y a point d'homme qui 
ne peche) & qu'e*fant en colere con- 
tr'eux , tu les auras livre's entre Us main* 
de leurs ennemis, & que ceux qui les 
auront pris les auront emmenls captifs 
en quelque pays , foit loin foit pre"s ; 

37. Si dans le pays oil ils auront 6t6 
menes captifs , ils reviennent a eux-me- 
mts , & que fe repentant ils te fuplient 
dans le pays de leur captivite* , dilant : 
Nous avons pe^he* , nous avons rait l'ini* 
quit6 , & nous avons agi perfidement ; 

38. S'ils retournent a toi , de tout leur 
coeur & de toute leur ame , etant au 
pays de leur captivite' , ou on les aura 
menes captifs , & s'ils t'adreifent leurs 
prie>es, en regardant vers leur pays 
que tu as donne' A leurs pgres , & vers ' 
cette ville que tu as choiiie , & vers 
cette maifon que j'ai batie a ton nom ; 

39. Exauce des Cieux, du domicile 
arrete* de ta demeure , leurs prie'res & 
leurs fupiications , & foutien leur droit, 
& pardonne a ton peuple qui aura p£- 
chi contre toi. 

40. Maintenant , 6 mon Dieu , je te 
prie , que tes yeux foient ou verts , & 
que tes oreilles foient attentives a la 
priere qu'on te fera en ce lieu ! 

41. Maintenant done , 6 Eternel mon 
Oieu , leve-toi , pour entrer en ton re* 
pos, toi & 1'Arche de ta force. Eter- 
nel Dieu, que tes Sacrificateurs foient 
revetus de falut, & que tes bien-ai* 
mes fe rejouiflent du bien que tu lent 
auras fait. 

42. O Eternel mon Dieu, ne rebute 
point ton Oint , £7 ibuvien-toi des ben- 
t£s dont tu as ui6 envers David ton fer- 
viteur. 
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REFLEXIONS. 

LA pre*miexe cbofe qu'on remarque dans 
la priere que Salomon prononc,a a 
la Dldicace du Temple, c'eft la vive 
reconnohTance dont il Itoit plnltre* , de 
ce que Dieu avoit accompli les promef- 
fes qu'il avoit faites a David Ton p$- 
re. On dlcouvre enfuite dans cette prii- 
re de beaux fentimens de religion & 
de pi6te\ II paroit que ce Prince fa- 
foil que Dieu eft par tout , & que la 
Majefte* remplit les Cieux & la Terre; 
9t qu'ainfi il ne croyoit pas que Dieu 
dfit etre renferme* dans cette maifon 

2u'on lui confacroit alors. Nous voyons 
e plus ici , que quo! que Salomon ettt 
fait batir le temple avec une grande 
ibroptuofite* , & que le fervice divin y 
fut Qilibri avec pompe , il n*avoit pas 
la penile que cette magnificence fut a- 
friable a Dieu par elle-m^me, non 

$lus qu'un fervice purement exte*rieur. 
lais il regardoit le temple comme un 
lieu deftine* principalement A la prilre • 
& ou les Ifraelites viendroient ofrrir a 
Dien leurs fuplications dans leurs divers 
befoins , & fur tout dans les adver- 
fit^s & les calamity que Dieu leur 
-envoyeroit pour les punir de leurs p6- 
chls. Cela nous apprend , que Invoca- 
tion du nom de Dieu eft la plus impor- 
tance partie de fon fervice , & que c'eft 
a la prilre que nous devons avoir re- 
cours , {bit dans les afflictions g^n ^ra- 
les , foit dans toutes nos autres ne*cef- 
fit^s. Enfin , ce que Salomon dit dans 
cette occalion folemuelle nous enfeigne , 

Sue Dieu exauce du ciel ceux qui s'a- 
tefTent a lui dans leurs befoins , pour- 
vu qu'iis le faflent avec une humble & 
lincere confeflion de leurs plch£s , & 
dans les difpofitions d'un veritable amen- 
dement. 

CHAPITRE VII. 
k Salomon ayant achev'e fa priere 9 Dieu 
donna de nouxtU.es marques de fa pre- 
fence , far le feu qui tomb a du del Jut 
I les facrifices , £?" far la nuee qui rem- 
flit le temple. sApres la fete de la 
Dedicate , on ce Libra telle des Taber- 
nacles. Enfuite , Dieu apparut encore 
a Salomon , lui promettant tfbabiter 
dans le temple , £f d y ajfermir fon re- 
grie, fi lui £T le peuple lui obiijfoient i 
"*gT /* menacant au contraire de detrui- 
re les Ifraelites £T /* temple meme % s*ib 
abandonnoient fon fervice. 
T\ES que Salomon eut acheve* d> &i- 
** re fa prilrc , le feu defcendit des 
cieux , & confuma l'holocaufte , & les 
autres facrifices; & la gloire del'Eter- 
nel remplit le temple. 

2. Et les Sacrificateurs ne pouvoient 
entrer dans la maifon de l'Eternel , par* 
ce que la gloire de l'Eternel avoit rem- 
pli fa maifon. 

3. Et tous les Enfans d'lfraSl voyant 
comment le feu defcendoit , & comment 



la gloire de l'Eternel etoit fur la mai- 
fon * fe courblrent le vifage en terre 
fur le pav£, & fe profternfrent , &c6- 
16br*rent l'Eternel , difant : Qji'il eft 
bon , & que fa mifericorde demeure £ter- 
nellemrent. 

4. Or le Roi & tout le Peuple of- 
fpoient des facrifices devant TEternel. 

*>. Et en effet, le Roi Salomon offrit un 
facrifice de vingt & deux mille taureaux* 
& fix vingts mille brgbis. AinfileRol 
& tout le peuple d6die*rent la maifon 
de Dieu. 

6. Et les Sacrificateurs fe tenoient la , 
faifant leurs fon&ions , & les Levites , 
avec les inftrumens de mufique de l'E- 
ternel , que leRoi David avoit faits pour 
c616brer l'Eternel , en difant , Q.ue fa 
mifericorde demeure Iternellement ; lott- 
ant Dieu par les Cantiques de David , 
avec les inftrumens qu'iis avoieut dans 
leurs mains ; les Sacrificateurs aufli fon- 
noient des trompettes vis-a-vis d'eux, 
& tout Ifragl etoit debout. 

7- Et Salomon confacra le milieu du 
Parvis, qui etoit devant la maifon de 
l'Eternel ; car il offrit la les holocauf- 
tes , 8c les graifles des facrifices de prof- 
p^rite's , parce que l'autel d'airain qu'fl 
avoit fait ne pouvoit contenir ies ho- 
locauftes, les gateaux & les graifTes. 

8. En ce tems-lA done Salomon cft"- 
Ubra une fete folemnellc , pendant iept 
jours , avec tout Ifrael. II y avoit une 
fort frande aflTemble*e , quiy etoit venue, 
depuis qu'on entre a Hamat , jufqu'au 
torrent d'Egypte. 

9. Et au huitilme jour , ils firent une 
afiembleefolemnelle , carilsc^l^bre'rent 
la dldicace de Tauteljpendant fept jours, 
& ils y firent la flte (olemuelle pendant 
fept autres yours. 

io. Et au vingt & troifieme jour du 
fepti^me mois , il renvoya le peuple 
dans fes tentes , qui fe r^jouilfoit & 
avoit le coeur plein de joie , a caufe 
du bien que l'Eternel avoit fait a David , 
a Salomon, & a Ifrael fon peuple. 

il. Salomon done acheva la maifon 
de l'Eternel , & la maifon Royal e ; & 
il rlufftt dans tout ce qu'il avoit eu def- 
iein de faire dans la maifon de l'Eter- 
nel , & dans la fienne. 

12. Et l'Eternel aparut a Salomon de 
nuit , & lui dit : J'ai exauce* ta pri^re , 
& je me fuis choifi ce lieu pour leur 
maifon de facrifices. 

13. Si je ferme les cieux , & qu'il n*y 
ait point de pluie , & fi je commandc 
aux Cautereiles de confumer la terre , & 
fi j'envoie la mortality parmi mon peu- 
ple; 

14* Et que mon peuple , fur lequel 
mon nom eft reclame* , s'humilie , & 
prie, & recherche ma face, & fe de*. 
tourne de fon mauvais train , alors je 
l'exaucerai des cieux, je pardonuerai 
leurs p^eh#s , & je gulrirai lenr pays. 
15. Mes 
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15. Mes yeux feront deTormais ou- 

verts , & mes oreilles feront attentives 
a la pnere qu'on fera dans cc lieu. 

16. Car j'ai choifi maintenant & j'ai 
{an&ifie* cette maifon , afin que mon nom 
y {bit A tou jours ; mes yeux & mon 
coeur feront toujours-/*. 

17. Et pour to'i . fi tu marches devant 
moi comme David ton pe're a marche* , 
faifant tout ce que je t'ai commanded 
& / tu* gardes mes ftatuts & mes or- 
donnaucesj 

18. Alors j'afFermirai letrdnede ton 
Royaume , comme je Pai promts a Da- 
vid ton p£re , en lui difant : II ne tc 
manquera point dc SucceiTeur qui r£- 
gne en Ifragl. 

19. Mais fi vous vous dltournez , & 
que vous abandonniez mes ftatuts , ft 
mes commandemens que je vous ai pro- 
pofes , & que vous vous en alliez & 
ferviez d'autres dieux, & vous profter- 
niez devant eux ; 

20. Je les arracherai de ma terre que 
je leur ai donnle ; je rejetterai loin de 
moi cette maifon que j'ai confacrle a 
mon nom, & je ferai qu'elle fera Pob- 
jet dc la raillerie de tous les peuples. 

21. Et pour ce qui ejft de cette mai- 
fon qui aura €t€ haut *glev£e , quicon- 
que paflera pres d'elle fera Itonne* , & 
on dira: Pourquoi PEternel a-t-il ainfi 
traite ce pays , & cette maifon ? 

22. Et on re*pondra : Parce qu'ils ont 
abandonne* rFcernel le Dieu de leurs pi- 
res , qui les avoit retire's hors du pays 
d'Egypte , & quMls fe font attaches a 
d'autres dieux , & qu'ils fe font pro- 
rternes devant eux , & les ont fervis ; 
Ceft pour cela qu'il a fait venir fur eux 
tous ces maux. 

REFLEXIONS. 
pE qu'i! fant obferver fur la I. partie 
^ de ce ctrapitre , c'eft que quoi qu'il 
n'y ait plus de lieu ou Dieu habite, 
comme il habitoit autrefois dans le tern., 
pie de Jlrufalem,. & ou Pon voie des 
marques fcnfibles & miraculeufes de fa 
preTence , comme Pon en vit autrefois 
dans la dldicace de ce temple , nous 
devons cependant croire qu'il eft pr£- 
fent par tout ou on Pinvoque finc£- 
rement ; & que les prieres qui lui font 
adreffees dans les afiemblles religieu- 
fo 1 - 9 " ■ ' % * ' H- 
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facr£ f s'il leur arrivoit de tomber dans 
la defobtfflance & dans Pidolatrie. Tout 
cela tendoit a affermir Salomon dans 
les bons fen ti mens ou il Itoit alors ; & 
(Ted ainfi que Dieu fe tert des moyens 
les plus propres pour engager les hom- 
ines a le craindre. II emploie fur tout 
Sour cela les promefles & ] e s menaces , 
: il les execute auflt infailliblement , 
en be"niflant ceHx %ni gardent fes com- 
mandemens , & en abandonnant ceux qui 
fe rebellent contte lui. Les Juifs en £• 
rent Pexp^rience lors oue Dieu les li- 
vra a leurs ennemis', & que le temple 
de Jenifalem, que Salomon avoit bati 
avec tant de magnificence , & d€di€ d'u- 
ne raantere fi iolemnelle & fi rlligieu- 
fe , fut pris & brul6 par les Calde*ens , 
au bout a'environ quatre cents 8c vingt 
ans. 

CHAPITRE VIII. 
Le Roi Salomon batit des villes & des for. 
terejfes ; il rend divtrs peuplei tributai- . 
res' % il donne des emplou aux Ifra'elites 
fes fujets ; il Uge la Reine fon Epoufe 
dans le s^ala'u qWil tut avoit bats; it 
prefente a Dieu des facrifices folemnels ; 
il fait obferver Pordre que David fon 
pere avoit etabli pour le fervice de Dieu ; 
£7* ilfait equiper une fiotte pour alter que- 
rir de Vor a. Ophir. 

Ft arriva au bout des vingt ant pen- 
dant lefquels Salomon batit la Maifon 
de PEternel, & la fienne; 

2. (Xu'il batit auffi les villes que Hu- 
ram lui avoit donnies , & y fit habiter 
des enfans d'Ifragl. 

3. Puis Salomon s'en alia a Hamath 
de Tfoba, & la conquit. 

4. Salomon batit aufU Tadmor au dl» 
fert, & toutes les villes fortifiers qu'il 
batit a Hamath. 

5. Et il batit aufft Beth-horon la hau- 
te, & Reth-horon la bafle , villes for- 
tes de murailles, de portes , & de barres ; 

6. Et Bahalath , & toutes les villes 
fortifiees qu'eut Salomon , & toutes les 
villes ou il teneit fes chariots , & les 
villes oil il tenoit fes gens de cheval ,' 
& tout ce que Salomon pritplaifir de 
batir a Jerolalem , & au Liban , & dans 
tout le pays de fe domination. 

7. Et quant a tout le peuple qui e*toit 
refte" des mthiens , des Amorrhe*ens,des 
Phlrlfiens , des Hlviens , & des J6bu- 
fiens, qui n^toient pbirtt d'lfraEl; 

8. D'entre leurs defcendans qui e"toieni 
reftifs apres eux dans le pays , & que 
les enfans d'Ifrag! n s avoientpas entil- 
rement d6truits , Salomon les rendit tri- 
butaires ♦ £7 Us Pont ete jufqirA-dp jour. 

9. Mais Salomon ne foufrit point que 
les enfans d'Ifrael fuffent aflfervis pour 
fairs fon ouvrage ; mais ils itoient gens 
de guerre , & principaux Chefs de fes 
Capitaines, & les Chers de fes chariots 
& de la Cavalerie. 

10. II y en avoit aufli deux cents cm- 
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auante qui Itoient les principaux Chefs 
e ceiix qui Itoient 6tabiis fur Us ou- 
trages du Roi Salomon , qui avoient Tin- 
tendance fur le* peuple. 

11. Or Salomon fit monter la fille de 
Pharaon, de la Cite de David dans la 
maifon qu'il lui avoit bade ; car il dit : 
Ma femme n'babitera point dans la mai- 
fon de David Roi d'lfrael ; parce que 
les lieux auxquels l'Arche de l'Eternel 
eft entree font faints. 

12. Alors Salomon offrit des holocauf- 
tes a l'Eternel , fur 1'autel de l'Eternel ? 

' qu'il avoit bati vis-a-vis du veftibule. 

13. Et il offroit des facrifices , felon 
qu'il Ichgoit chaque jour 8e felon le 
commandement de Moyfe , dans les Sab- 
bats , les nouvelles Lunes , & les Fetes 
folemnelles , trois fois Tannic ; favoir , 
dans la Fete folemnelle des pains fans 
levain , dans la Fete folemnelle des fe- 
maines , 8c dans la FSte folemnelle des 
tabernacles. 

14. Et il e*tablit, comme David fon 

5e>e l'avoit ordonnl, les«d£partemens 
es Sacrificateurs felon leur miniftere , 
& les Invites felon leurs charges , afin 
qu'ils loiiaflent Dieu & fiflent lefervi- 
ce , en preTence des Sacrificateurs, fe- 
lon roffice de chaque jour : // etabtit auf- 
p les Portiers dans lcurs de'partemens a 
ch^ue porte ; car tel avoit ete le comman- 
dement de David , homme de Dieu. 

15. Et on ne fe d&ourna point du 
commandement du Roi, dans ce qui re- 
gardoit les Sacrificateurs 8c les Livites , 
ni dans toute autre affaire , ni dans ce 
qui regardoit les treTors. 

16. Et tout rouvrage de Salomon €- 
toit prlpare' , depuis le jour que la mai- 
fon de l'Eternel fut fondle , jufqu'a-ce 
qu'elle fut acbevle. Et quand la mai- 
ibn de PEternel fut achevle , 

17. Alors Salomon alia a Hetsjon-gul- 
ber , & a Eloth , fur le bord de lamer 
qui eft an pays (Je l'ldumle. 

18. Et Hiram lui envoya , fous lacon- 
duite de fes ferviteurs , des navires , 8c 
de fes ferviteurs experiments dans la 
marine , qui s'en allerent avec les fer- 
viteurs de Salomon a Ophir , & qui 

3>porte>entde Hquatre cents cinquante 
lens d'or , 8c les aport&ent au Roi 
Salomon. 



mon ; & il affermit & gtendit meme fa 
domination , en lui afTujettiflant les peo- 
ples voifins, & en augmentant fes re- 
venus & fes richefles. 

CHAPITR ; E IX. 
On voit ici , /. Varrivee de la Reine de 
Sceba a Jerufatcm. IL Vne defcription 
des richejfes de Salomon, III. Sa mort, 
T A Reine de Sce*ba ayant entendu la r6- 
•*-' putation de Salomon , vint a Jerufa- 
lem , pour fprouver Salomoo par des 
queftions obfcures , avec un fort grand 
train , & avec des chameaux , qui por- 
toient des chofes aromatiques , & une 
grande quantity d'or, & de pierres pre"- 
cieufes ; & £tant venue* a Salomon , el- 
le lui parla de tout ce qu'elle avoit dans 
le cceur. 

2. Et Salomon lui expliqua tout ce, 
qu'elle propofa ; il n*y eut rien que Salo- 
mon n tntendit , 8c ne lui expliquat. 

3. Aloes la Reine de Sc6ba voyant la 
fageife de Salomon , & la maifon qu'il 
avoit bade , 

4. Et les mets de fa table , les loge- 
mens de fes ferviteurs , l'ordre de fer- 
vice de fes Officiers , leurs vetemens , 
les Echanfons , cc leurs vetemens , 8c 
la montie par laquelle il montoit dans 
la maifon de l'Eternel, elle fut toute 
tavie en elle-meme. 

S- Et elle dit au Roi : Ce que j'ai ap- 
pris dans mon pays , de ton Itat 8c de 
ta fageffe , eft veritable. 

6. Et je n'ai point cru ce qu'on en 
difoit jufqu'a-ce que je fois venue T 8c 
que mes yeux l'aient vfi ; 8c voici on 
ne m'avoit pas rapporte la moitie* de la 
grandeur de ta fageife : Tu furpaifes ce 
que j'en avois appris de la renommle. 

7. qu'heureux/0»i tes gens ! Ctu'heu- 
reux font tes ferviteurs , qui fe tiennent 
continuellement devant toi , & qui en- 
tendent ta (ageifc ! . 

8. Beni foit l'Eternel ton Dieu , Qui 
t'a eu pour agrlable , pour te mettre fur 
fon trone , afin que tu fois Roi , pour 
l'Eternel ton Dieu. C'eft parce que ton 
Dieu aime Ifra£l , pour le faire fubfif- 
ter a jamais , qu'il t'a Itabli Roi fur 
eux , afin que tu rendes le droit & la 
juftice. 

9. Et elle donna au Roi fix vingts ta- 
lens d'or , & une grande abondance de 
chofes aromatiques . & de pierres pre\- 
cicufes ; 8c jamais il n'y eut depuis , * 
Jerufalem, detelles chofes aromatiques 
que eel les que la Reine de Sceba don- 
na au Roi Salomon. 

10. Et les ferviteurs de Hiram , ft 
les ferviteurs d> Salomon , qui avoient 
apporte* de l'or d'Ophir , apporterent 
du bois d'Algumniim , 8c des pierres pr<- 
cieufes. 

11. EtleRoifitde ce bois d'Algum- 
niim les baluftrades de la maifon de l'E- 
ternel, & de la maifon Roy ale; il em 
fit auffi des guttarres , des harpes, & 
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des lyres pour les Chantres. On n'avoit depuis le Active oVEuphrate , jufqu'au 
* * * * "" pays des Philiftins, & jufqu'a la fron- 



point vu de ce bofc auparavant dans le 
pays de Jnda. 

12. Et le Roi Salomon donna a la 
Reine de Sclba tout ce qu'elle fouhai- 
ta & qu'elle lui demanda, Sc plus que 
ce qu'elle avoit apporte* au Roi ; Sc el- 
le s*en retouma , & revint en fon pays , 
elle Sc fes ferviteurs. 

13. Le poids de Tor, quirevenoita 
Salomon enaque annee . etoit de fix cents 
foixante & fix talens d'or ; 

14. Sans ce Qui lui revenoit des fac- 
teurs des marcnands en gros , Sc fans 
ce one lui aportoient des marchands qui 
vendoient en detail ; & tous les Rois 
d'Arabie , & les Gouverneurs de ces 

rays-la aportoient de Tor & de l'argent 
Salomon. 

15. Le I^oi Salomon fit auffi deux 
cents bouclters d'or etendu au marteau ; 
employant fix cents pieces d'or Etendu 
au marteau pour chaquc bouclier. 

16. Et trois cents boucliers pins pe- 
tits , d'or auffi Itendu au marteau , 
employant trois cents pieces d'or pour 
chaque bouclier ; & le Roi les mit dans 
la maifon du ©arc du Liban. 

17. Et le Roi fit un grand trone d'y. 
voire, qu'il couvrit d'or pur. 

18. Et ce trone avoit fix degres, Sc 
un marchepie" d'or attache* au trone, & 
des accoudoirs de cdte* Sc d'autre du fie*- 
ge, Sc deux lions pres des accoudoirs. 

19. II y avoit aufli douze lions fur. les 
fix degrls du Trine de cote* Sc d'autre. 
II ne s'en Itoit point fait de tel dans 
aucun Royaume. 

20. Et toute la vaiffelle du buffet du 
Roi Salomon etoit d'or , & toute la vaif- 
felle de la maifon du pare du Liban 
e*toit de fin or ; II n> en avoit point d'ar- 
gent : V urgent n'etoit point eftime* du 
terns de Salomon. 

21. Car les navires du Roi alloient k 
Tarfcis avec les ferviteurs de Hiram; 
& les navires de Tarfcis revenoient en 
trois ans une fbis , apportans de Tor, de 
l'argent, des elephans, desfinges, & 
des paons. 

22. Ainfi le Roi Salomon fut plus 
grand que tous les Rois de ces pays-U , 
tant en richefles qu'en fagefle. 

23. Et tous les Rois de ces pays la 
chercboient a voir Salomon, pour en- 
tendre la fagefle que Dieu lui avoit mi- 
fe dans le co«ur. 

24. Et cbacun d'eux lui apportoit cba- 

Sue annle fon preTent, favoir des vafes 
'argent , des vafes d'or , des habits , 
des armes , des chofes aromatiques , des 
chevaux , & des mulets 

25. Salomon avoit audi quatre mille 
•curies , & des chevaux • Sc des chariots, 
Sc douze mille homines de cheval , qu'il 
mit dans les villes ou il tenoit fes cha- 
riots , augres du Roi dans Jerufalem. 

26. Et il dominoit fur tons les Rois 



tiere d'Egypte. 

Et le Roi fit que l'argent tarit 
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aufli eommun a Jerufalem que les pier* 
res , & les cedres que les figuiers fan* 
vages , qui font par les plaines , tant 
il y en avoit. 

28. Et on droit des chevaux d'Egyp- 
te pour Salomon , de tous les pays. 

29. Le refte des a&ions de Salomon 9 
tant les premiirec que les dernilres, 
nV/?-il pas e"crit dans le livre de Na- 
than le Prophete , & dans la Proph6tie 
d'Ahija Scilooite , & dans la Vifion de 
Jeddo le Voyant , touchant Jlroboam 
fils deN*bat? 

30. Et Salomon regna quarante ans a 
Jerufalem fur tout Ifratf. 

31. Puis il s-'endorniit avec fes pjres , 
Sc on 1'enfeveHt dans la Cite* de David 
fon pe>e ; Sc Roboam fon fils regna en 
fa place. 

REFLEXIONS. 
X 'Arrivee de la Reine de Sclba qui vint 
*** a Jerufalem , y £tant attiree par le 
bruit de la magnificence & de la fagef- 
fe de Salomon , fait voir que la repu- 
tation de ce Prince 6toit tres-grande , 
Sc ce voyage fervit meme k 1'augmen* 
ter ; en quoi Salomon devoit reconnoi- 
tre la verite* des promefles que Dieu lui 
avoit faites. II eft a remarquer apres cela, 
que cette Reine benit Dieu de ce qu'il 
avoit fait m on ter Salomon fur leTrd- 
ne , Sc qu'elle reconnut que e'etoit Dieu 
qui avoit donne* en fa grace ce Prince 
auneuple d'lfratf. A'nfi la venue* de 
la Reine de Sdba put fervir k lni don- 
ner , Sc a fes fujets , quelque conaoif- 
fance duvraiDieu. Mais la principal* 
reflexion que les Chretiens doivent fai- 
re fur cette hiftcfee. eft celle que no- 
tre Seigneur propofe dans l'Evangile 9 
lors que , narfant de ceux qui avoient 
oui' la predication de l'Evangile & vu 
fes miracles , il dit : La Reine de midi 
s*elevers en jugement centre cette nstiom 
& la cendamnera ; fane qu**U« vint des 
extremites de la terfjeponr entendre la [am 
gejfe de Salomon ,' U il y a iei tlm que 
Salomon. U paroit etffin de ce chapitre, 
que Dieu . felon fes promefles , accor- 
da au Roi Salomon • avee cette fagefle 
extraordinaire qu'on admiroit en lui<, 
des richefles & une nuiflance qui le di{- 
tinguoient de tout les Princes voifins. 
Cela devoit l'obliger a lui en temoigner 
fa reconnoiflance pendant toute fa vie ; 
mah il abufa de ces avantages au bout de 
quelque terns; ces richefles le corrompi- 
rent , & eorrompirent aufli fes fujets ; Sc 
ce fut ce qui attira fur lui &fur eux let 
ingemens dont Dieu les ayoit menace's. 
L'abondanoe Sc la paix font ordinaire- 
ment funeftes auxhommes, &l'ingrati- 
tude ou ils tombent envers Dieu, eft ce qui 
l'engage ales en priver ft a les punir. 

Kk4 CHA- 
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CHAPITXE X. 
Salomon it ant mort , £7* Roboam fon fib 

lui ayant fuccede ,' dix Tribus cPlfrael 

fe revoltent t de fon obtiffance, & /*#- 

tabliffent Jeroboam Pour Rot, 
t?T Roboam vint a Sichem . parce que 
*-* tout Ifraiil Itoit venu a Sichem pour 
Mtablir Roi. 

2. Or il arriva que quanjjl J6n>boam 
fils de Nlbat , qui 6toit en Egypte , ou 
il s'en Itoit fui de devant le Roi Salo- 
mon Teut apris , il revint 4'Egypte. 
" 3. Car on i'avoit envoy 6 appeller. Ain- 
fi Jeroboam & tout Ifrafcl vinrent , 8c 
parllrent a Roboam , difant : 

4. Ton pe>e a mis fur nous un pe- 
fant joug ; mais tot allege maintenant 
cette rude fervitude de ton pe*re , 8c ce 
pefant joug que ton fere a mis fur nous ; 
de nous tr fervirons. 
'5. Etil leur repondit : Retournez vers 
raoi dans trois jours. Et le peuple s'en 
alia. 

6. Et le Roi Roboam demanda confeil 
aux vieillards qui avoient <te* aupres de 
Salomon fon pe*re lors qu'il vivoit , & 
il leur dit : Quelle rlponfe me confeil- 
lez-vous de faire a ce peuple? 

7. Et ils lui repondirent , difant : Si 
tu traites doucement ce peuple , que 
tu aies de la complaifanoe pour eux , 
8c que tu leur donnes de bonnes paro- 
les, ils feront toujours tes ferviteurs. 

8. Mais il laifla le confeil que les vieil- 
lards lui avoient donne* , & demanda con- 
feil aux jeunes gens qui avoient €tt nour- 
ris avec lui , £T qui etoient aupres de lui. 

9. Et il leur dit : Que me confeillez 
vous de rfpondre a ce peuple , qui m'a 
pari* & qui m'a dit : Allege le joug 
que ton pe*re a mis fur nous? 
» io. Alors les jeunes gens qui avoient 

iU nourris avec lui 4lui repondirent , 
difant : Tu diras ainfi a ce peuple qui 
t'a parte , & qui fa dit : Ton j?e>e a 
mis fur nous un pefent joug . mais toi 
alltge-le; tu leur rlpondras ainfi : Ce 
qui <ft le plus petit en moi eft plus gros 
que les reins de mon plre. 

il. Mon pere a impofe* fur vous un 
pelant joug , mais moi ie rendrai vo- 
ire joug encore plus pefant : Mon pi- 
re vous a chatie's avec des verges , mais 
moi jtvomebatierai avec dee toilets gar* 
njs de pointes. 

. 12. Trois jours apres, Je*roboam avec 
tout le peuple vint vers Roboam , com- 
me le Roi le leur avoit dit , difant : Re- 
tournez vers moi dans trois jours. 

I J. Mais le Roi leur rlpondit rude- 
ment ; car le Roi Roboam nefuivit point 
to confeil des vieillards. 

14. Et il leur parla felon que les jeu- 
nes gens lui avoient confeille* , 8c tfleur 
dit: Mon pere a mis fur vous un pe- 
fant joug ; mais moi je rendrai votre 
joug encore plus pefant :. Mon p<re vous 
a cEfcttfs avec des verges » mais moi 



je vous chatter** avec des fottcts garnis 
de pointes. 
H. Le Roi done n'lcouta point le pen. 

Sle ; car cela e"toit difpenie de la part 
e Dieu, afin que PEternel rati fiat la 
parole qu'il avoit prononc£e oar Anija 
Scilonite & Jeroboam fils de Nlbat. 

16. Et quandtout Ifragl eutvu que 
le Roi ne les avoit point £cout£s , Ie 
peuple repondit au Roi , difant : Quelle 
part avons-nous avec David? Nous Sa- 
vons point d'he'ritage avec le fils dTfaY : 
Ifrael , que chacun \fe retire en fes ten. 
tes : Maintenant , David , pourvoi a ta 
maifon. Ainfi tout Ifirael s'en alia dans 
fes tentes. 

17. Mais pour ce qui eft des Enfans 
d'Ifrael qui habitoient dans les villes de 
Juda , Roboam rtgna fur eux. 

18. Alors le Roi Roboam envoya Ha- 
doram, qui etoit commit fur les Tributs ; 
mais les Enfans d'Ifrael raftbmlrent de 
pierres , & il mourut. Et le Roi Robo- 
am fe hata de monter fur un chariot , 
8c il s'enfui't a Je*rufalem. 

19. Ainfi Ifrael fe rebella contre la 
maifon de David ; ce qui a dure jufqu'a- 
ce jour. 

REFLEXIONS. 
pE cbapitre nous apprend , que des 
XJ douze Tribus d'llrael, fur lefquel- 
les Salomon 8c David fon pe*re avoient 
regne* , il y en cut dix Qui fe re* volte* rent 
•coutre Roboam fils de Salomon ; de for- 
te qu'iln'y en cut que deux quidemeu- 
rouent fous Pobemance des defcendans 
de David, & que les dix autres s'£ta- 
blirent un Roi, favoir Jlroboam, 8c 
formlrent un Royauine flparl. Ce fut 
la un e*ve*nement remarquable ; & on 

Seut recucillir du re*cit qui en eft fait 
ans ce chapitre , que ce rut-la le fruit 
du' mauvais confeil que les jeunes Con- 
feillers de Roboam lui donue*rent, en 
l'engageant a traitei avec ricueur le peu- 
ple, qui lui demandoit quelque foulage- 
inent. Par oh Von petit voir que les con- 
feil s violens & imprudens , tels que font 
ordlnairement ceux des perfonnes qui 
manoueut d'age 8c cfexplrience , font 
lunettes A ceux qui les (invent , & peu- 
vent meme expofer les Etats a de grands 
maux. Mais ce qu*il faut fur tout con- 
fiderer , e'eft que la rlvolte des Dix 
Tribus fut la punition de ridolatrie 8c 
despe*che*s de Salomon, qui fubfiftoient 
encore fous Roboam fon fils. L'hiftoi- 
re fainte remarque, Que tout cela etoit 
conduit par le Seigneur, afin tCaccomplit 
le* paroles qu y il avoit pro nonce et par U 
Prophete sAhija , lequel avoit preM it que 
dix Tribus fcroiem fe*pare*es du Royau- 
med'Ifragl , 8c que Jeroboam regneroit 
fur elles. Cette pr^diaion ne tarda pat 
a s'accomplir ; Dieu punit par ce moyea 
les pe*che*s des defcendans de David , 
& ceux de tout le peuple ; & ce fut la 
perftverance dans ces memes pe*chis, 

qui 

Digitized by LiOOQ IC 



Roboam, 



II. C R O N I Q..U E s. 



Roboam. %2\ 



qui caufa enfin la dernUre ruine , cant 

du Royaume de Juda, quede celui dlf- 

riel. 

CHAPITRE XI. 

Roboam vtulant faire U guerre aux dix 
Tribus qui s y etoient rebeuies contre lui , 
abandonne fon entreprife , fur la dtfen^ 
fe que Dieu lui fit /aire par un Praphe- 
/e de Vexecuter. U pourvoit a la Jure- 
U de fon Royaume C batit plupeurs 
forterejfes. Let Sacrificateurs £T les Le- 
vites qui etoient dansle Royaume des dix 
Tribw fe retirerent vers Roboam a Je- 
rufalem , avec plupeurs autre s per fan- 
nes 9 a caufe de Vidolatrie que Ji robs am 
avoit introduce. Roboam prend plufieurs 
femmes , £?* /'/ lui nait un grand nom- 

Ebre d\nfans. 
T Roboam vint a Je*rufalem, &il af- 
. fembla la maifon de Juda & de Ben- 
jamin , favoir cent quatre vingts mille 
hommes choifis £T faits a la guerre , pour 
combattre contre Ifragl , £rpour r*dui- 
re le Royaume a fon obttflance. 

2. Mais la parole de TEternel fut *dref- 
jee a Sce*mahja , Homme de Dieu , & 
il lui dit: 

3. Parle k Roboam fils de Salomon , 
Roi de Juda , & h tous ceux d'Ifrael qui 
font en Juda & en Benjamin , & di leur : 

4- Ainfi a dit rEterqel : Vous ne nion- 
terez point , & vous ne combattrez point 
contre vos fre'res ; retournez-vous en cha- 
eun dans fa maifon ; car ceci a 6te* fait 
par moi. Et ils obtfrent & la parole de 
1 Etemel , & s'en retournirent Tans aller 
contre Je*roboam. 

5. Ainfi Roboam dtmeura a Jenifa- 
lem , 8c il batit des villes en Juda pour 
forterefies. 
. t. II batit Beih.l*hem,He*tam,T*boah, 

7. Beth-fur , Soco , Hadullam , 

8. Gath, MareTca, Ziph, 

9. Adorajim, Lakis, Hazlka, 
, io. Tforha , Ajalon , & Hebron , qui 
etotent des villes de forterefle en Juda 
& en Benjamin. 

ii. II fortifia done ces forterefles-la, 
«Jl y mit des Gouverneurs , & des pro- 
vifions de vivres, d'huile, &devin. 

12. £t ilmit en ebaque ville des bou- 
cliers & de javelines , & il les fortifia 
wen. Ainfi Juda 8c Benjamin fut a lui. 

13/ Or les Sacrificateurs & les Invites, 
V» etoient dans tout Ifrael , fe rangerent 
vers lui de toutes leurs con trees, 
w 14* Car les Llvites abandonment leurs 
»uxbourgs & leurs pofleflions , & vin- 
tent a Juda 8c a Jlrufalem , parcc que 
Jeroboam & fes fils les avoient cbafles , 
attn qu'ils ne fervifient plus de Sacrifi- 
cateurs a l'Eterncl. 

^. Car Jeroboam s'&oit e>abli des Sa- 
crificateurs pour les hauts lieux , pour 
les demons, & pour les veaux qu'il avoit 
faits. - 

16. Et apres eux , ceux d'entre toutes 
•les Tribus dlfrap} , qui s'ltoiepX, apli- 



que"s k chercher PEternel le Dieu d'If- 
rael , vinrent a Jerufalem , pour facri- 
fier a PEternel le Dieu de leurs plres. 

17. Et ils fortifilrent le Royaume de 
Juda , & ils aftermirent Roboam fils de 
Salomon , pendant trois ans , car on 
fuivit les voies de David & de Salomon 
pendant trois ans. 

18. Or Roboam prit pour femme Ma- 
hal ath , fille de Jlrimoth , fils de Da- 
vid ; £7 aujfiAhilmil fille d'Eliab, fils 
d'lfel; 

1 9. Qui lui enfanta ces fils : Jlhu , 
Sclmarja, 8c Znham. 

20. Etapresellej il prit Mahaca , fil- 
le d'Abfcaiom , qui lui enfanta Abija , 
Hattai, Zizi, & Sc61omith. 

2i. Mais Roboam aima Mahaca, fil- 
le d'Abfqalom , par deflfus toutes fes fem- 
mes & les concubines ; car il avoit pris 
dix-huit femmes & foixantexoncubiues , 
dont il eut vingt-huit fils, & foixante 
filles. 

22. Et Roboam 6tablit pour Chef Abi- 
ja fils de Mahaca , afin qu'il fut le Chef 
par deiTus fes fre'res ; Jon intention etoit 
de le faire Roi. 

23. Et il le faifoit inftruire ; & il dif- 
perfa tous fes fils par toutes les contre^s 
de Juda & de Benjamin , favoir par tou- 
tes les villes fortes , & il leur donna 
abondamment dequoi vivre , & il de. 
manda pour tux bcaucoup de femmes. 

REFLEXIONS. 
pJIEU ne voulut |>as que Roboam fit 
*-* la guerre aux Dix Tribus re*volt6es , 
tant parce que la volonte du Seigneur 
6toit que ces Tribus fufient fepar^es du 
Royaume de Juda , & qu'elles fiflent nn 
Royaume apart, "que parce que les If* 
raelites des Dix Tribus Itoient les fib- 
res de ceux de Juda. D'ou nous pou- 
vons reeueillir , que quand Dieutrouve 
a propos de nous chatier , en permet- 
tant certains dvlnemens, nous devons 
y acquiefcer'; & qu'on doit e"viter de 
faire. la guerre a ceux avec qui Ton eft 
uni par les liens de la nature, 8c fur. 
tout par ceux de la Religion ; ce qui 
feroit encore plus criminel dans les 
Chretiens, qu'il ne Teut e*ti dans les 
Juifs. Ce qui rairite , apres cela , nd- 
tre attention dans ce chapitre , e'eft que 
Jlroboam chafia les Sacrificateurs & les - 
Invites de fon Royaume, parce qu'ils 

ne voulurent pas confentir k l'idolatrie, 
,..,,. • .j ( j onna 

mpiete* & 
:u 5[ui Pa- 
Miniftres 
lonn^rent 
& de fer- 
lieux qui- 
•ileffioris , 
ys ou l'i- 
:erce*e ; en 
randnom- 
Je*rufalem 
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avec eux. II faut toujours s'dloirner 
des lieux ou Tonne oeut pas fervir Dieu 

Furement & avec liberty , & preTe>er 
avantage de le fervir , a toutes les com- 
modity de la vie. Mais fur tout , les 
Miniftres de la Religion doivent etre les 
premiers a s'acquiter de ce devoir, & 
marquer , en toutes occafions , un ze- 
le & un attachement inviolable pour la 
gloire de Dieu & pour fon fervice. A- 
pres cela, cette retraite des Sacrifica- 
teurs , des Llvites , & des Ifraelites , qui 
abandonment ainu leurs demeures, (er- 
vit a affermir le regne. de Roboam ; & 
cela devoit l'engager a maintenir la 
vraie Religion ; mais ce Prince ingrat 
abandonna Dieu au bout de trois ans , 
& devint idolatre. J\ marqua de plus 
ion impiete* , en prenant ce grand nom- 
bre de femmes qu'il eut; ce que Dieu 
avoit deffendu dans fa Loi anxRoisde 
fbn peuple ; & ce fut auflt par-la qu'il 
attira fur lui & fur fon Royaume les 
jVgemens de Dieu. 

CHAPITRE XII., 
Roboam tyfesfujets itant tombes dans 
P idolatries $j dans plufieuts autre* cri- 
mes , Dieu pour les punir envoya eon- 
tr*eux Scifcak Rot a*Egypte t qui frit 
diyerfes vsUes de Juda. Matt Roboam 
£/ les Principoux s* it ant humiltes, cn- 
fuiie des remontrances du Prophete Sce- 
mahja , Dieu ne permit pa* a Scifcak 
de Its detruirej & ce Roi ft retira % 
apres avoir pris les trefors du Temple 
& de la mat fon royale. Roboam meurt, 
ay ant regne dixfept ans y £F %Abijafon 
pis lui Juccida, 
f|ES que le Royaume de Roboam ftit 
*-* £tabli & fortifie , il abandonna la 
toi de l'Eternel , & tout Ifrafil avec lui. 
2. Celt pourquoi il arriva que la cin- 
qui£me ann6e du Roi Roboam , Scifcak 
Roi d'Egypte monta contre Jlrufalem ; 
( parce qu'ils avoient p£chi contre l'E- 
ternel ; ) 

}. Avec mille deux cents chariots, & 
foixante mille hommes de cheval ; & le 
peuple qui &oit venu avec lui d'Egyp- 
te etoit fans nombre » favoir les Lybiens , 
les Sukiens, & les Ethiopiens. 

4. Et il prit les villes fortes qui op* 
tartenoient bjudz, & vint jufqu'i Jeru- 
salem. 

5. Alors Solmahja le Prophete vint 
vers Rojwam & vers les principaux de 
Juda , qui s*4toient aflemblts a Jerufa- 
lem a caufe de Scifcak , Sc leur dit: 
Aim! a dit l'Eternel : Vous m'avez aban- 
donee! , e'eft pourquoi au01 je vous ai 
abandonnls entre les mains de Scifcak. 

6. Alors les Principaux d'lfraBl & le 
Roi s'humililrent i & dirent ; L'Eternel 
eft jufte. 

7. Et quand l'Eternel eftt vft mTils 
a'ltoient humilies, la parole de l'Eter- 
nel rut adreffte a Scemahja , 9c il lui 
dit : lis fe font humitiea ; je ne les de% 



truirai point , mais je leur dennerai 
dans peu de tems quelque moyen d'e*- 
chaper ; & mon conroux ne fe.rlpan- 
dra point fnr Jlrufalem par Stifqak. 

8. Toutefoisils lui feront aflervis, afin 

?[o'ils fachent ce que e'eft que de me 
ervir , & que d'etre dans la fervitude 
des Royaumes de la terre. 

9. Scifcak done Roi d'Egypte monta 
contre Jerufalem , & prit les treTors de 
la maifon de l'Eternel , & les treTors de 
la maifon royale ; il prit tout ; il prit 
aura* les boucliers d'or que Salomon 
avoit raits. 

io. Et le Roi Roboam fit des boucliers 
d'airain au lieu de ceux-la , & il les mit 
entre les mains des Capitaines des ar- 
chers qui f ardoient la porte de la mai- 
fon du Roi. 

ri. Et quand le Roi entroit dans la 
Maifon de TEternel , les archers ve- 
noient, 8c les portoient; puis ils les rap- 
portoient dans la chambre des archers. 

il.. Parce done qu'il s'humilia , la co- 
lere de l'Eternel fe dltourna de lui , 
de forte qu'il ne les d&ruiflt pas en- 
tilrement ; car il y avoit quelque cha- 
fe de bon en Juda. 

13- Ainu* le Roi Roboam fe fortifia 
dans Jerufalem , & y regna ; il etoit 
age" de quarante & un ans , quand il 
commenca a regner , & il rdgna dix- 
fept ans a Jerufalem , qui eft la vitie 
que l'Eternel avoit choiue d'entre tou- 
tes les Tribus d'Ifrael , pour y mettre 
fon Nom. Sa mire s'appelloit Nahama , 
£7 elle etoit Hammomte. 

T4, Mais il fit ce qui dlplait a l'E- 
ternel ; car il ne difpola point fon cceur 
pour chercher l'Eternel. 

i*. Quant aux aftions de Roboam, 
tant les prlmilres que les dernilres , ne 
font-elles pas Icrites dans les livres de 
Scemahja le Prophete , & de Hiddo le 
Voyant , parmi les genealogies ; avec 
les guerres que Roboam & Jeroboam 
out eues tout le terns qu'ils ont vecu ? 

16. Et Roboam s'endormit avec fes 
plres , & il rut enfeveli dans la ville 
de David , & Abija fon fils regna en 
fa place. 

REFLEXIONS, 

QUoi que Dieu cut chatil Roboam par 
. la revoke des dix Tnbus , ce Prin- 
ce abandonna Dieu » des qu'il fe vit af- 
fermi dans fon Royaume ; il y intro« 
duifit l'idolatrie & toutes fortes d'abo« 
minations , & il s'expofa par ce moyen 
a la colere de Dieu. Quand les hom- 
mes ne jprofitent, ni descnatimens de 
Dieu , m de fon fupport , ils s'attirent 
de nouveaux malheurs , comme cela ar- 
riva a Rottftom & a fes fujeu , qui ru- 
rent attaqu^s par le Roi d'Eeypte & 
par fes Allies, II. Roboam & les Prin- 
cipaux He fon Royaume fe voyant me- 
naces , siiutniUlrent, enfuite des remon- 
trances du Prophete Sc&nanja. Dieu 
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les epargna a caufe de cela , ft parce 
-ju'il y avoit encore de la religion & 
Je la piete* dans le Royaume de Juda ', 
cemme cela eft dit dans ce chapitre ; 
ft il ne permit pas au Roi d'Egypte 
de dltruire Jlrufalem. II eft raUbnna- 
ble que ceux qui ont ofTenfe* Dieu s'hu- 
milient ; & fur tout que les Grands . 
qui d'ordinaire allument la colere Co- 
lette, foient les premiers a Pappaifer 
Cette humiliation des p^cheurs, ft la 
piete* des gens de bien , dltournent les 
jugemens de Dieu , & garantiffent me- 
me les Etats. Cependant Dieu , pour 
punir Roboam , voulut que Scifcak em- 
portat tout ce queleRoi Salomon avoit 
mis de plus prlcieux dans le Temple 
& dans fon Palais. Par la , ^Roboam 
ft fes fujets devoient reconnoitre , que 
s'ils continuoient a offenfer Dieu , il 
les abandonneroit , ft qu'il livreroit en- 
fin aux idolatres Jlrufatem & le Temple 
que Salomon y avoit bad. L'on voit 
au refte ici un grand exemple de Pinconf- 
tance des chores humaines. Salomon 
avoit laifle a Roboam Con fils des ri- 
cheiTes immenfes , & des treTors rem- 
plis d'or & d'argent ; mais Roboam ne 
les poifeda pas long-terns , ft il s'en 
vit de'poiulle' , comme il Pavoit d£ja 
iti de la plus grande partie de fes E- 
tats, il y avoit cinq ans, par la re- 
voke des dix Tribus. Enfln , il faut 
remarquer , que quoi que Roboam fe fnt 
humili6 , il n'dta pas cependant Pidu- 
latrie de fon Royaume. & qu'ellecon 
tiuua fous le regne d' Abija fon fils. La 
repentance des plcheurs n'eft pas tov- 
jours de durle, ft ils retombent fou- 



*. Ne devez-vous pas favoir que PE* 
ternel , le Dieu d'lfraSl , a donne* pour' 
to jours le Royaume a David fur ir. 
rafcl , a lui & a fes fils , par une al. 
liance inviolable? 

6. Mais Jeroboam fils de Nebat , fer- 
viteur de Salomon fils de David , s'eft 
€\tvi , ft s'eft rebels contre fon Sei- 
gneur ; 

7. Et des liommes de nlant &* de 
me*chans garnemens fe font affembles 
vers lui , qui fe font fortifies contre Ro- 
boam fils de Salomon, parce que Ro- 
boam Itoit comme un enfant ft de petit 
courage , & il ne tint pas devant eux. 

8. Et maintenant vous pen fez de te- 
nir contre le Royaume de PEternel , qui 
eft entre les mains des fils de David, 

Sarce que vous etoune grande muJtitu- 
e , & que les veaux d'or, que Jeroboam 
vous a faits' pour vos dieux , font avec 
vous. 

9. N'avez-vous pas rejette* les Sacri- 
ficateurs de PEternel, les fils d' Aaron f 
ft les Le*vites ? Et ne vous etes - vous 
pas fait des Sacrificateurs a la faqoo 
des peuples des Mutres pays , to us ceiix 
qui font venus pour fttre confecr^s a- 
vec un jeune veau & avec fept bgliers • 
pour etre Sacrificateurs de ce qui n'eft 
pas Dieu? 

io. Mais pour nous , PEternel eft u6- 
tre Dieu , & nous ne Pavons point aban- 
donne* , & les Sacrificateurs qui font le 
fervice a PEternel font en fans d' Aaron , 
& les Llvites font employes a cette oeuvrcu 
(I. Et on fait turner les holocauftes 
chaque matin & chaque foir a PEter- 
_ __.... nel , & le parfum des chofes aromati- 

veut dans leur endurdflement , auffi-tot ques , ft les pains de propofition font 



que Dieu leur donne du repos. 
CHAPITRE XIII. 

Ce& ici Vhiftoirt £*Abijafils de Roboam 
t$ fecond Roi de Juda ; ilfit U guer- 
re a Jeroboam Rot d'Ifrael ; £7* apris 
lui avoir refroche , £7 a fes fujets , de 
*4*etrc rebelles contre la maifon de Da- 
vid , & d? avoir abandonne le fervice 
de Dieu , il le vainquit , par VaJJiftan- 
ce du Seigneur. <Abija mourut etant 
frappe de Dieu, & riajant regno que 
trots ans. 

T A dixhuitie'me anne*e du Roi Je*robo- 

Mmd am Abija commence i regner fur 

Juda : 

2. Et il regna trois ans dans Jlrufa- 
lem. Sa mere s'appelloit* Micaja , £T 
elle tWfilie d'Unel de Gut b ha. Or il 
y eut guerre entre Abija ft Jeroboam. 

3. Et Abija rangea en bataille une ar- 
me> compose de gens vail 1 ans a la 
guerre , qui itoient quztrt cents mille 
no m tries choifis. Et Jeroboam avoit 
range* contre lui en bataille buit cents 
mille hommes choifis , forts ft vaillans. 

4. Et Abija fe pofta fur la montagne 
de Tfe*marajim , qui itoit dans les mon- 
tognes d'Ephralm , ft il dit : Jeroboam 
« tout IfraW , ^coutez-moi ; 



arranges fur la table pure , ft on al- 
lume le chandelier d'or , avec fes 1am- 
pes , chaque foir ; car nous gardons ce 

3ue PEternel ndtre Dieu veut qu'on gar- 
e, mais vous Pavez abandonne'. 

12. C'eft pourquoi , voici : Dieu eH 
avec nous pour etre notre Chef, ft nous 
avons les Sacrificateurs, ftlestrompet* 
tes de fon Iclatant, pour les fairer*** 
tentir contre vous. Enfans d'Ifrael , ne 
combattez pas contre PEternel leDieu 
de vos p6res ; car il ne vous en prendra 
pas bien. 

13. Mais Jlroboam fit prendre un 
dltour a une embufcade , afin quelle fe 
fettkt fur eux par derri6re ; de forte que 
le v fe prefent6rent en face a 
Ji embufcade etoit par derrie're. 

eux de Juda regarde*rent , ft 
v ivoient la bataille en race ft 

p e , ft ils s'lcrilrent a PEter- 

n Sacrificateurs fonnt'rent des 

trompettes. 

n. Tons ceux de Juda pomTerent 
auffi des cris de joie ; ftil arriva com- 
me ils pouflbient des cris dejoie, que 
Dieu frappa Jeroboam ft tout Ifrael , 
devant Abija & Juda ; , 

O^feEt 
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.16. Et les enfans d*ffra8i s*enfm'rent vice divin , * ftm -alliance etoient atta- 



de devant Juda ; parcc que Dieu les 
avoit livrfs entre leurs mains. 

17. Abija done & fon peuple en firent 
un fort grand carnage; de forte qu'il 
tomba d'Ifrael cinq cents mille hom- 
ines choifis , qui furent blefRs a mort. 

18. Ainfi les enfans d'Ifrael furent 
abbaiiTgs en ce terns -la; mais ks en- 
fans de Juda furent fortified , parce 
qu'ils s'6toient appuy^s fttr PEtemel le 
Dieu de leurs pgres. 

19. Et Abija pourfuivit Jeroboam , 
8c lui prit des villes ; favoir B6th-el , 
8c les villes de fon reflbrt ; Jefqana , & 
les vjjles de fon reflbrt ; Hephrajim, & 
les villes de fon refTort. 

20. Et Jeroboam n'eut plus de force 
^pendant les terns d* Abija ; mais PEter- 
' nel le frappa , & il mourut. 

21. Ainli Abija fe fortifia , & il prit 

3uatorze femmes , 8c il en eut vingt & 
eux fils , & feize filles. 

22. Le refte des aftions d» Abija, & 
fa conduite , & fes paroles font £crites 
dans les M6moires de Hiddo le Prophi- 
te. 

REFLEXIONS. 

CE qu'il faut remarquer fur cechapi- 
tre, c'eft premterement, que dans 
la guerre qu'Abija eut contre Jero- 
boam Roi d'Ifrael , ii lui reprocha , & 
aux Dix Tribus , d'avoir abandonne* lp 
Service & la Loi de Dieu, & de s'e- 
tre fait des idoles ; & qu'il fit mfcnie 
paroitre une grande conhance en Dieu. 
Ces reproches e"toient jultes & bien 
fondls ; cependant Abija etoit lui-meme 
un Prince impie ; & quoi qu'il fe glo- 



ch£s au Royaume de Juda. Si done Dieu 
donna des fucces beureux k Abija , il 
le fit pour la gloire de fon nom , &pour 
le bien de ton peuple ; 8c e'eft ainfi que 
Dieu permet uuelquefois que les entre- 
prifes des mlcnans re"uffiflent, lors qa'el- 
les font bonnes en elles-memes, ou 
qu'elles neuvent fervir a Pavancemeut 
defa gloire. 

CHAPITRE XIV. 
sAbiJA , ficond Roi de Juda , etant mort, 
il eut four fuccejfeur sAfa fon fils , 
qui fut un Roi craignant Dieu , £3* 
qui ota Pidolatrie , £? retablit le fer- 
vice divin. II gouverna fon Royaume 
avec beaucoup de fageffe & de vaiewr ; 
£T les Ethiopiens etant venus lui f aire 
la guerre avec une nombreufe armee , il 
implora le fecours du Seigneur* £3* il 
lesdefit. 
DUis Abija s'endormtt avec fes pe*res , 
17 & on Penfevelit dans la villede Da- 
vid , & Ala fon fils regna en fa place i- 
GT de fon terns le pays fut en repos 
pendant dix ans. 

2. Or Afa fit ce qui eft bon & droit 
devant PEtemel fon Dieu. 

3. Car il dta les autels des dieux des 
etr angers , 8c les hauts lieux , 8c brifa 
les ftatugs , 8c coupa les b6cages. 

4. Et il commanda a Juda d'invoquer 
PEtemel le Dieu de leurs pe>es , & d'ob- 
ferverfaloi & fescommandemens. 

5. II dta audi de toutes les villes 
de Juda les hauts lieux & les taberna- 
cles ; & le Royaume fut en repos fous 
fon gouvernement. 

6. II batit aufli des villes fortes en 
Juda , jparce que le pays £toit en re- 



un Prince impie ; & quoi qu'U le gio- juda , parce que le pays etoit en 
rifiat d'avoir conferve avec fes fujets'pos; & pendant ces ann€es-la il n'y 
le pur fervice de Dieu, il Itoit auiftjtMf point de guerre contre lui, parct 
idolatre. Mais les me'ehans marquent que PEtemel Tui donnoit du repos. 
ainfi du zele pour Dieu & pour la R6- 7. Car il dtt a Juda : Batiftbns ces 
ligion , lorfque cela peut fervir A leurs! villes, 8c les environnons de murail- 
iut^rdts , & ils condamnentles autres!les , de tours, de portes, & de bar- 
dans le tems quMls font eux-memes tr£s-|res , pendant que nous fommes maitres 
coupables. Toutefois parce qu'Abija j du pays ; parce que nous avons cherch^ 
^toit de la famille de David, & qu'il I'Eternel n6tre Dieu, & que nous Pa 
y avoit dans ion Royaume des gens qui! vons invoqul, il nous a donne" du re- 

..o.'iYnnian^ Ttian Ur mil Co t'nnfintPnl 1 nnc i\a hint rAttfC r^*oH- nrwiif/inni ill 



craignoient Dieu , & qui fe confioient 
en lui, ce Prince vainquit Jeroboam. 
II taut remarquer enfin, que Dieu, 
qui n'avoit pas permis que Roboam, 
p6re d'Abija , ht la guerre a Jero- 
boam , quelques ann^es auparavant, 
parce qu'u vouloit que le Royaume des 
Dix Tribus demeurat fepare* de celui 
de Juda, & parce que Pidolatrie n'y 
Itoit pas encore ^tablie alors , n'em- 
p^chapas Abija de faire la guerre k ce 
meme Prince t & qu'il lui accorda une 
vittoire fignal^e, un tr*s grand nom> 
bre d'lfraglites ayant iti d^fl&its. Dieu 
voulut par-la punir le Roi Jlroboam » 
humilier les lTraelites fes fujets , 8c 
leur ntontrer <jue Pidolatrie qui regnoit 
parmi eux Pirriteit , 8c que le vrai fer- ' 



pos de tous cites. C'eft pourquoi ils 
batirent , & ils profpe>e"rent. 

8. Or Afa avoit dans fon armle trois . 
cents mille hommes de ceux de Juda t 
qui portoienc des boucliers & des ja- 
veliues, & deux cents quatre viugt mil- 
le de ceux de Benjamin , qui portoient 
le bouclier , & qui tiroient de rare, qui 
etoient tous forts 8c vaillans. 

9. Et Zlraph Ethiopien fortit con- 
tr'eux avec une armle d'un million 
(Chomnus , 8c de trois cents chariots ; 
& il vint jufqu'a Marefqa. 

10. Et Afa alia au devant de lui , 8c 
on ratigea la bataille dans la vallee de 
Tfephat , aupres de Marefqa. 

11. Alors Afa cria a PEtemel fou 
Dieu , & dit : Eternel , H ne t*eft pas 
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plus difficile d'aider celui qui n*a point 
de force, que celui qui eft en grand 
nombre : Aide nous , Eternel n6tre 
Dieu ; car nous nous fommes ap- 
puyls fur toi , & nous fommes venus 
en ton nom contre cette multitude. 
Tu es PEternel ndtre Dieu ; que Thorn- 
me ne prlvale pas contre toL 

12. Et PEternel frappa les Ethiopiens 
devant Afa & devant Juda ; de forte 
que les Ethiopiens s'enfui'rent. 

13- Et Ara & le peuple qui etoit 
avec lui les pourfuivirent jufqu'a Gu£- 
rar ; & il tomba fcwrd'Etbiopiens, qu'ils 
n'eurent plus aucune force ; car ils fu- 
rent deTaits devant PEternel , & de- 
vant ion camp , 8c on en emporta un 
fort grand butin. 

14. Us battirent auffi routes les vil- 
les qui etoient autour de Guerar , par- 
te que la terreur de PEternel lioit 
fur eux ; & ils pilllrent toutes ces vif- 
Jes-la , parce qu'il y avoit un gros bu- 
tin. 

15. Ils battirent auifi les tentes des 
troupeaux, 8c emmenlrent des brlbis 
6c des chameaux en abondance; puis 
ils retournlrent a Jlrufalem. 

REFLEXIONS. 
pE chapitre nous met devant les yeux 
w la piet* du Roi Afa , & la r£com- 

}>enfe que Dieu lui accorda. Afa figna- 
a fa pi6t£ en Ctant de ion Royaume 
les autels des faux dieux , & les idoles 

?ui avoient £t6 introduites fous le regne 
e Salomon , & conferve'es fous celui 1 
de Koboam & d'Abija fes pr£d*ceffeurs 
& fes peres. C'eft la un bel exemple, qui 
doit inciter les Princes a ne pas foul'-; 
frir Pimpttt dans* leurs Etats , & a 
y faire fleurir la Religion & les bon- 
nes moeurs. II. Dieubenitle Roi Afa, 
il fortifia fon Royaume , & il lui ac- 
corda la paix & le repos. II eik vrai 
qu'AGt fut attaque* par les Cuicjcns, 
qui vinrent contre lui avec une annee 
formidable; mais ce Princ*e ayant in- 
voque' le Seigneur avec une proionde 
humility & une grande connance, il 
mit les Cufqiens en ruite. Dieu benit 
& protege ainfi les bons Princes , & 
genlralement tous ceux qui ont un 
vrai zele pour fa gloire , & qui le crax* 
gnent; & s'il permet qVils foientex- 
pof«6s a de grands dangers , il dlploie 
fit puiflance en leur iaveur pour les en 
dllivrer. 

CHAPITRE XV. 
Le Prophete sAzaria exhorte +Af* % tni- 
feme Roi de Juda , a achever eCoter 
Pidolatrie. Ce Prince louche des remon- 
trances du Prophete % -ren cuvette C allian- 
ce avec Dieu , & la fait jurer a tout 
le peuple, 11 brife une idoie que Ma* 
baca fa mere avoit faite , & qWelie 
fervott $ £T il remet dans le Ttmple 
les chafes qui etoient cohfacrees a Dieu. 
*A caufe de- ceia le Seigneur eontinua a 



le benir , & le fit jouir d'une tongue 

paix. 
A Lors l'Efprit de Dieu fut fur Hazaria 
" filsdeHoded. 

2. Et il forth au devant d'Afa, 8c 
lui dit : Afa, & tout Juda & Benjamin , 
6coutez-moi. L'Eternel eft avec vous , 
tandis que vous etes avec lui 5 8c fi vous 
le cher chez , Vous le trouverez ; mais 
fi vous l'abandonnez , il vous abandon - 
nera. 

3. Ceux d'lfraSl ont iti Ion? - terns 
fans le vrai Dieu, fans Sacnficateur 
qui enfeignat , & fans Loi. 

4. Mais quand ils le font retourne*s 
dans leur angoifTe vers PEternel le Dieu 
d'ifrael , & qu'ils Pont : cherche' , ils 
Pont trouveV 

5. En ce ;ems-la, il n*jr avoit point 
de paix pour ceux qui alloient 8c ve- 
noient , parce qu'z/ y avoit de grands 
troubles parmi tous les habitans du 
pays. 

6. Car une nation e*toit foulle par 
Pautre , & une ville par Pautre ; parce 
que Dieu les avoit troubles par toute 
forte d'angoiifes. 

7. Vous done fortifiez-vous , 8c que 
vos mains ne foient point laches; car 
il y a un falaire pour ce que vous fe- 
rez. 

8. Des qu'Afa eut entendu ces pa- 
roles-la , & la prop he* tie de Hoded le 
Proph£te , il fe fortiha , 8c il 6ta les 
abominations de tout le pays de Juda& 
de Benjamin , 8c des villes qu'il avoit 
p riles dans la montagne d'Epnraim , & 
il retablit Pautel de PEternel , qui etoit 
devant *e portique de PEternel. 

9. Puis il aflimbla tout Juda & tout 
Benjamin , & ceux d'Ephraim , de Ma* 
naflS & de Simeon qui demeuroient 
avec eux ; car pluiieurs dlirael s'6- 
toient rendus a lui , voyant que PEter- 
nel fon Dieu etoit avec lui. 

10. Is s'afl'emblerent done a Je*rufa* 
lera, le troiiitme mois de la quinzii- 
me annle du regne d'Afa. 

11. Et ils iacrifie'rent encejour-Uf 
a PEternel fept cents taureaux , 8c fept 
miUe br^bis, du butin qu'ils avoient 
amen'l. 

12. Et ils rentslrent dans Pallianct 
pour chercher PEternel le Dieu de leurs 
plres , de tout leur cceur 8c de toute 
leur ame. 

13. l3e forte qu'il fut re folm de falre 
mourir tous ceux qui ne rechercheroient 
point PEternel le Dieu d'lfrael , tant 
les petks que les grands , tant les hom- 
mes que les femmfs. 

14. Etils jur^rent a PEternel a hau- 
te voix , 8c avec des cris de joie , avec 
des uompettes , & des cors. 

15. Et tout juda ierejouit.de ce fee* 
ment-Ui parce qu'ils avoient jure* dt 
tout leur cceur , & qu'ils avoient re* 
chtrchl PEternel de toute leur attention, 
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&" qu'ils Pavolent trouve* i & l'Eternei 
leur donna du repos tout amour, 

.16.. Et mhme <Af* dta.la rggence a 
Mahaca'fa m£re , parce tyi'elle avoir 
fait une idole infame pour uri bdcage. 
De plus Afa mit'en pieces fon mar- 
moufet, & U brila, 8c Ic brula prSsdu 
torrent de Cldron. 
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menqa alors aopprityer^quelquesferfbh- 
hcs. Xikelque terns apres il tomb a ma- 
lade\'g(eut recours aux medicins plu- 
tot uWa Dieu ; il mourut Pan quaran* 
te&^un defon r?gne , £7* Jofaphatfon 
fib regna afrit lui, 

LA trente & fixUme annle du r&gne 
d'Afa, Bahalqa Roi d'ifrael mon- 
17- Toutefois les hauts lieux nefu-jta contre Juda, & fortifia la vilte de 

Rama, afin de ne buffer fortir ni en- 
trer perfonne vers Afa Roi de Juda. 

2. Et Aia tira l'or & r argent des tre*- 
fors de la maifon de PEternel & de la 
maifon Royale : & il envoya vers Ben* 
hadad Roi de Syne , qui habitoit a Da- 
mas, pour lui dire: 

3. Il y a alliance entre moi & toi, 
& entre mon plre & le tien ; voici , 
je t'envoie de l'argent & de Tor ; va , 
romps l'alliance que tu as avec Bahal- 
qa Roi d'ifrael , afin qu'il le retire de 
moi. 

4. Et Benhadad fit ce que le Roi Afa 
fouhaitoit; & il envoya les Capital nes 
de l'arm£e qu'il avoit, contre les vil- 
les d'ifrael , qui battirent Hijon, Dan , 
Abelmajim , & tous les magazins des 
villes de Nephthali. 

5. Et il arriva que d£s que Bahafca 
eut entendu cela , il cefla de batir Ra- 
ma, & il fit ceffer le travail. 

6. Alors le Roi Afa prit tous ceux de 
Juda , fui emporterent les pier res & 
le bois de Rama , que Bahafqa faifoit 
batir , & il en batit Gulbah & Mitfpa. 

7. En ce tems-la Hanani le Voyant 
vint vers ACi Roi de Juda , & lui ait : 
Parce que tu ne t'es point appuie* fur 
PEteruel ton Dieu, Parmie du Roi de 
'Syrie eft e*chap6e de ta main. 

8. Les Ethiopiens & les Libiens n'6- 
toient - ils pas une fort grande arinee , 
ayant des chariots & de la cavalerieen 
grand nombre ? Mais parce que tu t'ap- 
puyois fur PEternel , il les livra entre 
tes mains. 

9. Cat les yeux de PEternel regar- 
dent ca & )h par toute la terre , afin 
qu'il ie montre puiflant , en faveur de 
ceux qui font d'un cceur droit envers 
lui. Tu as agi tbllement en cela ; car 
dlformais tu auras tou jours des guer- 
res. 

xo. Et Afa irrite" contre le Voyant* 
le mit en jprifon i car il rut fort indigne* 
contre lui a caufe de cela. Afa oppri- 
ma auflji en ce terns - la quelques-uns du 
peuple." 

il. Quant aux autres aftions d'Afii • 
tant les pr£mie>es que les dernilres , 
voila , efles font ecrites dans le livre 
des Rois de Juda & d'ifrael. 

12. EtAfa la trente & neuvieme an- 
n£e de fon regne tut malade des pi£s , 
&fa maladie tut extreme ; & cependant 
il ne chercha point PEternel dans fit 
maladie , mais si chercha les mldecins. 

13, Puis Afa s'endormit avec ies pi- 
res. 



rent point 6tes du milieu d'ifrael ; & 
'rigamnoinsle cceur d'Afa fut droit tout 
le terns de Ca vie. 

18. Et il rehiit dans la maifon de 
Dieu les chofes que fon we're avoit con- 
iacrles, & ce qu'il avoit auffi confa- 
cr6 , argent , or , & vaifteaux. 

19. fitil n'y eut point de guerre juf- 
qu'a la trente cinqutlme annle du r£- 
gne d'Afa. 

RJEFLEXIOHS. 
: fjE chapitre nous apprend, que le Roi 
AJ Aia , encourage" par la viftoir'e figna- 
I6e qu'il venoit de remporter fur les 
Ethiopiens , & par les exhortations du 
Prophete Hazaria , s'appliqua avec un 
nouvcau zele a re*tablir le fervice di- 
vin dans ia purl te*. II voulut que tout 
le peuple renouvellat l'alliance avec 
Dieu, par un ferment folemnel ; ce 
qui fut ex^cut^ avec de grandes d^- 
monftrations de joie. II ordonna que , 
conformlment a la Loi divine , on fit 
mourir tous ceux qui adoreroient les 
idoles. II dta meme 1'autorit^ a fa me- 
re , parce qu'elle 6toit idolatre. Tou- 
tes ces marques de la pietl d'Afa fu- 
rent fi agrlables a Dieu , qu'il lui ac- 
corda & a fes fujets une grande tran- 
quility & une tres-longue paix. Les 
principaux foins des Princes & des peu- 
ples doivent fctre de fe rendre Dieu fa» 
vorable , par un attachement fincere h 
la Religion & a fes loix ; c'eft par la 
lu'ils s'arFermiflent & qu'ils aflbrent 
leur bonheur; comme le Propbdte Ha- 
zaria le r^pr^fentoit au Roi Afa & A 
Ion peuple, en leur difant : Le Seigneur 
eft avec vous , pendant que vous etes avec 
lui \ ft vous le cherchez , vous le trouve- 
tez} mais p vous Cab andonnez, il vous 
abandonnera. II faut pourtant remar- 
quer , que ce qui eft dit dans ce cbapi- 
tre, que le cmur dsAfa fut droit tout le 
Urns defa vie, fignifie qu'il conferva tou- 
jours le fervice de Dieu , & qu'il ne de- 
vint pas idolatre ; car au refte, ce Prince 
tomba dans de grandes fautes fur la 
fin de (a vie ; comme on le voit dans 
le chapitre fuivant. 

CHAPITRE XVI. 
*Afa Roi de Juda ctant attaque pat £*- 
. hafqa Roi dlfran , wppetie Benhadad 
Roi de Syrie a fon fecours, ' Le Prp- 
phete Hanani ten rhrend* & lecenfu- 
■ re de ce qu'il ne sutteit pas confie en 
Dieu feul % qui t avoit ajjtfii dans la 
guerre qu'il avoit cue avec les Ethio- 
piens. *Afa irrite de ces reproches Jit 
mettre It Prophete en prijon &\ $1 com- 
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res , & il mourut la quarante & \mi€- 
me anneede fon rtene. 

14. Et on l'enfevelit dans leflpulcre 
qu'il tfHoit fait creufer dans la Cite de 
David , & on le coucha dans un lit qu'il 
avoit rempli de chofes aromatiques, & 
d'6piceries preparers par art de parfu- 
meur , & on en brula fur lui une fort 
grande abondance. 

REFLEXIONS. 
p£ qu'il y a principalement a confc- 
^ derer dans ce chapitrc , c'eft qu'A- 
&, qui avoit fait paroitre tant de pie- 
t£ pendant lpngtems , s'oublia dans lcs 
<hrrnie>es annles de fon regne. Se vo- 
yant attaque* par Bahafca Roi d'Ifrael . 
au lieu de fe confier en Dieu , dont il 
avoit gprouve* 1'affiftance lors que les 
Ethiopiens lui avoient fait la guerre , 
il chercbe du fecours aupre,s de Ben- 
hadad Roi de Syrie i il le follicite me- 
me & l'engage par de l'argent a rom- 
pre l'alliance qu'il avoit avec Bahafqa 
Koi d'Ifrael ; ce qui £toit une aftion 
contraire a la bonne -foi & a la jufti- 
ce. Cenfure* par le Prophete Hanani , 
il s'irrite contre lui & le fait mettre en 
prifun ; il commence a opprimer fes 
lujets ; enfin il tombe malade , & dans 
fa maladie il n'a recours qu'aux m£de- 
cins , & ne fe tourne pas du cdte* du 
Seigneur, & cc fut ainfi que finit le 
Roi Ala. Voila une fuite d'a&ions qui 
rlpondent bien mal a ce qu'il avoit fait 
auparavant , & qui marquent que fon 
occur s'ltoit dltourn£ de Dieu. Ce chan- 
gement qui arriva en Afa nous mo li- 
tre , qu'il ne fert de rien d'avoir bien 
commence' , & d'avoir fait fon devoir 
pendant quelque terns , ii Ton ne per- 
lSvere pas. Ceci avertic les peribuhes 
qui ont de la piete" de fe tenir fur leurs 
gardes, de peur que tombant daus !e 
relachement , elles ne fe privent des ef- 
fets de l'amour du Seigneur & de fa 
protection ; Dieu n'accordaut & ne con- 
tinuant fes graces qu'a ceux qui le fer- 
vent d'un cceur droit & fincere ; com- 
me le Prophete Hanani nous l'apprend 
dans ces bfelles paroles : Lesyeuxdu Sei- 
gneur rtg ardent far toute la terre , afin 
de montrer fa $uiffance en faveur de torn 
teux qui font drettt de caw devant lui, 
l H APITRE XVII. 

Cejl ici qu~ m.--a--~ v- r.^. 
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$. £t l'Eternel fut avec Jofaphat , par. 
ce qu'il fuivit les prlmilres voies de 
David fon plre , & qu'il ne rechercha 
point les Bahalins. 

4. Mais il rechercha le Dieu de fon pi- 
re , & il marcba dans fes commande- 
mens , & non pas felon ce qu'Ifragl fai- 
foit. 

5. L'Eternel affermit done le Royau- 
me entre fes mains ; & tous ceux de 
Juda apportoieut des preTehs a Jofa- 
phat; de forte qu'il eut de grandes ri- 
cheffes & une grande gloire 

6. Et appliquant de plus en plus fon 
cceur aux voieS de l'Eternel , if 6u en- 
core de Juda les hauts lieux , & les bo- 
cages. 

7. Et la troifie'me annle de fon regne, 
il envoya de fes priiicipaux Gouver- 
neurs , favoir Benhajil , Hobadja , Za- 
charie , Nathanael & Micaja , pour en- 
feigner dans les viiles de Juda ; 

8. Et avec eux des Levites , favoir 
Scemaja, Nethanja, Zlbadja, Hazael, 
Sce'miramoth , Je*honathan , Adonija , 
Tobija, & Tob - adonija , Invites , & 
avec eux Elifqamah , & Jlhoram Sa- 
crificateurs ^ 

9. Qui enleign^rent ceux qui etoient en 
Juda , ayant avec eux le livre de la Lot 
de l'Eternel ; & qui firent le tour de tou- 
tes les villes de Juda, enfeignant le 
peuple. 

10. Et la terreur de l'Eternel fut ( fur 
tous les Royaumes des pays qui etoient 
tout autour de Juda , de forte qu'ils ne 
firent point la guerre a Jofaphat. 

11. On apportoit encore des preTens 
de 1* part dec PhilifKns a Jofaphat , & 
de l'argent de tribut ; meme les Arabes 
lui amenoient des troupeaux , fept mil- 
ie fept cents mo u tons , & fept mille 
fept cents boucs. 

12. Ainfi Jofaphat alloit croiiTant juf- 

au'au plus haut point i Sc il batit en Ju- 
st des chateaux & des villes fortes. 

13. Et il eut de grands biens dans les 
villes de Juda, & des jeens de guerre 
forts & vaillans a Je*ruialem. 

14. Et e'eft ici leur dfnombrement fe- 
lon la maifon de leurs pe'res : Les 
Chefs des milliers de Jufafurent , Had- 
na le Capiuino ; & avec lui trois cents 
mille bommet forts & vaillans : 

15. Et apres lui Johanan le Capitai- 
ne ; & avec lui deux cents quatre vingt 
mille: 

16. Et apres lui Hamafia fils de Zl- 
cri , qui s'itoit volontairement offert a 
TEternel \ & avec lui deux cents mill* 
hommes forte & vaillans. 

17. Et de Benjamin , Eljadah , horn* 
me fort & vaillant , Sc avec lui deux 
cents mille hemmu Iquipes d'arcs & de 
boucliers. 

18. Et apres lui Je*hozabad , & avec 
lui cent & quatre vingt mille hommu 
iojiipts P° ur lc combat. 

^ l». Ce 
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19. Ce font la ceux qui fervoient le 
Roi , outre ceux que le Roi avoit mis 
dans les villes fortes par tout le pays 
de Juda. 

REFLEXIONS. 

LA vie du pieux Roi Jofaphat merite 
d'etre bien confid6r6e. Ce Prince fe 
rendit agr&ble a Dieu des le commen- 
cement de fon regne. II imita ce qu'il 
y avoit eu de loUable dans la vie d'A- 
fa fon p£re; il dta mime en nlufieurs 
endroits les hauts lieux ou Pidolatrie 
£toit encore exerc^e ; & il envoya des 
Invites par tout fon Royaume , pour 
inftruire fas fujets dans la Loi dn Sei- 
gneur , & pour leur enfeigner a le crain- 
dre; ce qui fit que DieuMe b£nit & PS- 
leva a une grande puiuance , qui le 
rendit redoutable a fcs voifins. Les 
Rois & les Magiftrats Chretiens ne doi- 
vent pas avoir moins de zele pour pro- 
curer Pavancement de la gloire de Dieu , 
& fur tout pour faire en forte que les 
peuples foient inftruits dans la Religion 
par de bons & fiddles Miniftres. C'eft 
audi la ce qui attire fur ceux qui gou- 
vernent, & fur les Etats qui leur font 
foumis , la protection du ciel , & ce qui 
les fait profplrer. 

CHAPITRK XVIII. 
Le Roi Jofaphat s'atiie avec <Achab Roi 
d'lftaeli cnfaifant efoufer la fille df^A- 
chab a Joram fon fils. 11 fe joignit a 
lAchab four f aire la guerre aux Syriens ; 
mats il vouiut premierement sUnformer 
de la volant e du Seigneur , qui tut fut 
declaree par le Prophete Michee , lequet, 
contre fe fentiment de quatre cenufaux 
Prophetes , dit , que Dieu ne blniroit 
pa* cette entreprife. *Achab irrite con- 
tre Michee le fit mettre en prifon , £7* 
livra bataille au Roi de Syrie ; mats il 
y fut tuej, £f Jofaphat manqua d*y per- 
dre aujjl la vie, 

JOS APHAT , ayant beaucoup de richef- 
fes & d'honneur, fit alliance avec 
Achab. 

2. Et au bout de quelques annles , il 
defcendit vers Achab a Samarie. Et 
Achah tua pour lui , & pour le peuple 
qui etoit avec lui , un grand nombre de 
brlbis & de taureaux , & il le porta 
•a monter contre Ramoth de Galaad. 

3. Car Achab Roi d'lfratf dit a Jo- 
faphat Roi de Juda : Ne viendras-tu pas 
avec moi a Ramoth de Galaad ? Et il 
lui repondit : Difpofe de moi comme 
de toi , 8c de mon peuple comme de 
ton peuple , & fache que nous irons avec 
toi a cette guerre. 

4. Mais Jofaphat dit au Roi d'lfragl : 
Je te prie qu'aujourd'hui tu t'informes 
de la parole de l'Eternel. 

■ •'*. Et le Roi d'XfraCl aflembla quatre 
cents Prophetes , auxquels il dit : irons- 
nous a la guerre contre Ramoth de Ga- 
laad , ou nPcn dliifterai-je? Et ils 
repondirent 9 Monte ; *caf Dieu Jw -Htrert 



entre les mains du Roi. 

6. Mais Jofaphat dit: Wya-Uil point 
ici encore quelque v Prophete de PEter- 
nel , afin que nous nous enquirions de 
lui? 

7. Et le Roi d'lfragl dit a Jofaphat : 
11 y a encore un homme par qui ■ oh 
peut confulter PEternel ; mais je le 
hais , car il ne prophetife rien dc bien, 
quand il eft queftion de moi, mais 
tou jours du mal ; c'eft Michle fils de 
Jimla. Et Jofaphat ripondit : Que le 
Roi ne parle pasainfi. A 

8. Alors le Roi d'lfragl appella un 
Officier , auquel il dit : Fai venir en di- 
ligence Miohle fils de Jimla. 

9. Or le Roi d'Ifrael , & Jofaphat 
Roi de Juda , Itoient aifis chacun fur 
fon Trdne , revetus de lews habits, & 
ils Itoient affis dans la place vers Pen- 
trie de la porte de Samarie; & tous 
les Prophetes prophetifoient en leur 
preTence. 

10. Alors Tfidkija fils de-'fienahana 
s'Stant fait des comes de fer , dit * : 
Ainfi a dit PEternel : Avec ces cornet 
tu heurteras les Syriens , jufqu'a les 
dStruire enticement. 

11. Et tous les Prophetes propheti- 
foient de meme , difant : Monte a 
Ramoth de Galaad , & tu profpgreras ; 
& PEternel /«livrera entre les mains 
du Roi. 

12. Or lemeflager qui e*toit alle* ap- 
peller Miche'e lui parla & lui dit : Voi- 
ci , les Prophetes prldifent tous d'une 
voix du bien au Roi ; je te prie done 
que ta parole foit femblable a celie de 
chacun d'eux , & pr6di-lui du bien. 

13. Mais Miche'e repondit: L'Eternel 
eft vivant , que je dirai ce que mon 
Dieu dira. 

14. II vint done vers le Roi ; & le 
Roi lui dit : Michle , irons - nous a la 
guerre contre Ramoth de Galaad , on 
m'en deTifterai - je ? Et il repondit s 
Montez 8c vous profplrerez , & ils fe- 
ront livre's entre vos mains. 

15. Et le Roi lui dit : Jufqu'a com- 
bien de fois te conjurerai-je , afin que 
tu ne me difes que la vCriti au nom> 
de PEternel. 

16. Et il repondit : J'ai vu tout Ifra^I 
difperfl par les monta^nes , comme un 
troupearu de br^bis qui n'a point dc pafl 
teur. Et PEternel a dit : Ces gens-ci 
font fans Seigneur i que chacun s*en 
retourne dans fa maifon en paix. 

17. Alors le Roi d'Ifrael dit a Jofa- 
phat : Ne t*ai je pas bien dit , qu'il ne 
prophetife rien de -bien , quand il eft 
queftion de moi , mais Jeulement du 
mal? T 

18. Et Michee dit; C'eft pourquoi 
6coutez la parole de PEternel : J*ai 
vd V£ternel aifis fur fon Trdne , & 
toute Parm^e des tieux qui 4k tenoit a 
fa 'droite *a fa tanche. 

ly. fit 
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19. Et PEternel a dh _ 
ttduira Achab Roi d'lfragl , afin qu'il 
monte , & qu'il penfTe a Ramoth de 
Galaad ? Sur ^uoi Fun difoit d'une for- 
te , & Pautre d*une autre. 

- 20. AlorS un Efprit s'avanca, & fe 
tint devant PEternel > 8c dit: JeleK- 
duirai. Et PEternel lui dit : Comment ? 

21. Et il ripondit: Jefortirai, & je 
ferai un efprit menteur en la bouche de 
fous fes Prophetes. Et YEternel dit : 
Tu le flduiras, & meme tu en viendras 
a bout : Sors ec fids ainfi. 
■ 22. Maintenant done , voici PEter- 
nel a mis un efprit menteur dans la 
bouche de tes Prophetes; & PEtemel 
a prononcl du mat contre toi. 

23. Alors Tfidkija fils de Kenahana 
s'approcha, & frappa Michee fur la jou*, 
8c lui dit : Par quel chemin PEfprit de 
l'Eternel s'eft il eUoigne" de moi pour 
te parler"-* / 

24. Et Miell£e ripondit : Voici , tu le 
verras en ce jour - la que tu iras de 
ehambre en ehambre pour tecacher. 

25. Alors le Roi d'ifraei dit: Qu'on 
prenne Michee , & qu'on le mene vers 
Amon Capitaine de la ville , & vers Jems 
fils du Roi* 

- 26. Et qu'on leur dife : Ainfi a dit 
le Roi : Mettez cet nomme en prifon » 
&donnez-lui tres-peu de pain a man- 
ner & fort peu d'eau , jufqu'a - ce que 
ie retourne en paix. 

* 27. Et Michee ripondit t Si jamais tu 
retournes en paix , PEternel n'aura point 
parl6 par moi. II dit encore : £coutez 
ceci , peuples , vut tous qui ites ici. 

* 28. Le Roi d'Irrael done monta,avec 
Jo&phat R« de Juda, contre Ramoth 
de Galaad. 

, - 29. Et le Roi d'lfragl dit a Jofaphat : 
Que je me deguife , & que j'aille au 
oombat \ mais toi revets toi de tes ha- 
bits. Le Roi d'lfrael done fe dlguifa , 
8c ainfi ils vinreat au combat. 

30. Or le Roi des Syriens avoit don* 
n6 cet ordre aux Capitaines de fes cha- 
riots: Vous ne combattrez contre' qui 
quece foit, ni petit ni strand, fi non 
contre le Roi d'lfratil. 

31. II arriva don* que des que les 
Capitaines des chariots eurent vu Jofa- 
phat, ils 4»ent< Ceft ici le Roi d'lf* 
rael ; & i\s P<eriVironnerent pour com- 
battre contre lui.-, mais Jofaphat s'ecria., 
& PEternel vint $ fonfecours* &JDieu 
fit qu'ils s'lloignirent de lui. 

.32. Et das- que lee Capitaines des cha- 
riots eurent vu que ce n'e*tt)it pas le 
Roi d'lfrael , . ils fe detourntkent de luL 

■33. Alors quelqu'an tira de fox ax& 
« toute fe force, A frappa le Roid'Ik' 
rati entre les jointures de la cuirafle. 
Et il dit au cocher : Detourne toi * 8c 
niene-moi Jhors du camp } car on m'a 
fort blefK. " .. .. . 

34. Et en ce jour-la le combat fe rt«* 



C K Q n KjJJ B & *Ach*b. WMphrt, jrgo 

Qui eft-oe qui fbrca ; & le Roi d'tCrafcVdhnrfurk dans 
** ■** '"fin chariot , vis-iUvis des Syriene, juf. 
qu'au foir , 8c il mourut dans le terns 
que le foleil fe couchoit* 

R E F L E X I H-& 
[OSAPHAT commit one grande fau- 
J te, en faitant ^pouter a Joram (bn 
fils Hatalie fille d*Achab, qiii e^teit un 
Prince impie & idolatre , & en allant 
avec lui en guerre oontre les Syriens. 
Les grands maux qiTHatalie fit dans la 
i'uite , 8c le mauvais fucces qu'eut cette 
guerre , nous montrent , • qu'il eft to(t 
jours dangereux d'dtre dans la fociett 
des me*chans ; & qu'en particulier les 
Rois pieux ne doivent pas s*unir avec 
les Princes impies ou idolatres; il. Jo- 
(aphat fit cependant paroitve fo pi etd v 
en ce qu'avant que d'aller combattre 
contre fes Syriens, il fit cdnfulter wk 
Prophete du Seigneur ; maifc il pdchk , 
en ce qu'apres avoir enteudu Michee t 
tt ne fuivit pas fes confeils , & qu'il ne 
laifla pas d'aller a cette guerre. Avant 
que derien entreprendc^'on doit confuK 
ter le Seigneur , & examiner ft ce que 
Pon Veut faire eft conform e k fts in«J 
tentions ; & lots qu'elles nous font conJ 
nuBs, il faut les fuivre. Piufieurs ^con- 
tent la voix de Oieu & de fes Minify 
tres, & connoiffent fa volonte; mals 
quand elle eft coutraire a cd qu'ils fou* 
haitent & a ce qu*ils ont rlfolu >> ils 
t n'y ont point d'egard. III» Le Roi A* 
chab n'aimoit pas Michee , parce que 
ce • Prophete ne lui difoit pas des cho» 
fes agreables ? & qu'il ne lui prSdifoit 
que du mal ; il le fit meme mettre en 
prifon i & il eut phis de confiance a fes 
Prophetes, qui lui promettoient la Vic- 



toire, ou'en ce que Michee lui annon<» 
qoit. II vaut mieux ecouter ceux qui 
nous parlcnt fincerement , quand m$» 
me ils nous diroient des. choles. £acheu- 
fes ♦ que ceux qui nous flattens Mais 
quand les hommes s^ffienfont. de la v6« 
rit6i & qu'ils veulent etre trempes, 
Dieu les laiiTe dans leur, aveuglement. 
Ceiutxe qui ardva a Achah^ Dieule 
voyant obitin^ peunit qu'il fut. ieduit 
par nes faux Prophetes. Mais il ne 
taut pas croire , que Dieu infpirat a 
ces Prophetes un efprit de menfonge , 
ou qifb! fat la caufe de Pinctldulitg 8l 
de l'obftination de 4e Roii .^niin , Pe- 
;vejvement v^ritia la.pretU'aioiv de Mi- 
iche^UAchaD fut vaineu & ta^-j j&pour 
)ce qui eft de JofapXat , qui n'awoit pas 
eu fe courage de ie d6gager jd'avec A- 
chab ♦ il manqua de perdrela vie j mais* 
Dieo Pepargna ,.uar. yn effet de fa bont£. 
fVsil^ quelle - eft .prdinairemctit Pifiiit: 
des entreprifes quit Ton forme* contre W 
wJonte de Dieui 8c e'eft aufti la le fruit 
des liaifionsaiue Pon fornje avee les me*- 
chans , & des compliances que Pon a 
>otfr eux i au prcJH«Ufi*dffctn devoir. 

' " ti " ""' "'•"'CHA.' 
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c-Sapitre XIX. 

Jofaphat rrvenant dt la guerre coMre fe 
Roi de Syrie * eft repri* gar un Propht* 
ie dt ce qu'il s r ttoit aliie avec ^Achak , 



qui etdit un Prince impit. s 
rapplioua enfmtc a /aire reg 
ti hf iA.jufiiot dart* [on Roy 



regner U pie- 
jufiiot darts fon' Royaume. II 
itdbiit det Juges dans toutes les viUes * 
£y les injtruijit'dtltur devofr , £T il 
ordonna aujftl que Ptn ft foumit aux 
Sacrificateurs & aux Livitcs dam Its 
chofer quicencernoient la Religion t 

JOSAPHAT Roi de Juda reviat plein 
de (ante* dans fa maifon a J£rufalem. 

2. Alois J6hu fils de Hanani , it Vo* 
Vant , fortit au devant du Roi J of ap hat , 
& lui jiit: EftMpoJJtble que tu aies don- 
ne* dlL fecours au mlchant , & que tu 
aimes eeux qui haiflent r£ternc) ? c'eft 
pourquoi l'Eternel eft irrite" contretoi. 

3. Mais il s'eft trouve* de bonnes cho* 
fes en toi ; parse que tu as 6te* du pays 
les bdcages , & que tu as difpofe* ton 
cceur pour recbercher Dieu. , . 

4. Depuis, Jotaphat fe tint a Jeru* 
falem; foutefois il fit encore la revue' 
du peuple , depuis B6erfc6bah jufqu'a 
la montagne d'Ephraim , & il les rame- 
na 4. PEterhel le Dieu de leurs plres. 

5. Et il Itablit des Juges dans le pays , 
par toutes les viUes fortes de Juda* de 
ville en ville. 

6. Et il dit aux Juges : Regardez ce 

fjue vous ferez ; oar yous n'exercez pas 
a juftice de la part d'un homme , mais 
vou4 Pextreez de la part de l'Eternel , 
lequel eft au milieu de vous en juge- 
inent. 

7. Maintenant done que la crainte de 
l'Eternel foit fur vous ; prenez garde 
a faire votre- devoir; car fl n> 4 point 
d'iniquite* dans PEtemel ndtre Dieu, 
ni d'acception de perfonnes* ni de re- 
ception de preTens. 

8. Et Joiaphat ttablit a Jenualem 
quelques-uns des Llvites , & des Sacri- 
ficateurs T & des Chefs des plres d'if- 
rael , pour, ie jugement de l'Eternel , 
Sl pour les proces , car on revenoh a 
JenifaJeni; 

o. Et il leur donna des ordres , en 
ltur ditant: Vous agirez ainfi dans la 
Crainte de PEterriel , avec fidllhl & avec 
integrity de coeur. 

10. Et pour tous le&diftrens qui vien- 
dront devant vous, de la part devos 
stores qui hnbitent dans leurs villes T 
loft qu'il raadra juger entre meurtre & 
meurtre , entre loi & commandement , 
entre ftatuts & ordonnances , vous les 
en inftruirea* afin qu'ils ne fe trouvcut 
noint coupable* devant l'Eternel t Be 
tn'il n'y ait point de-.colere fur vous 



Jofaphat feroni devant vous. Prenez courage. 



J'fifU*. 



toutes les affair* de l'Eternel ,.& Zf- 
badia fils d'lflatfl fer* le Condufteur 
^L ,a m *& 2 de:Juda , dans toutes les 
affaires du Roi ; & les. Prevdts L^vites 



S 



fi ," & vous ne fereZ point trouves cou- 
pables* j - * ■ 

u. EtVoki T AmatOa le principal'Sa- le eft repandu< par font le monde 
crificateur fera pas deifus vous , dans 



&,atfffez*«i/, & l'Eternel fera avec 
ceux qui feront gens de bien. 

R t F L EX I N S. 
TL fautremarquerici, I. Que Dieu, pac 
* un effet de l'amour qu'il avoit pour It 
Roi Joiaphat , lui fit reprocher par le 
Prophete Je*hu la faute dont U s'^toiti 
rendu coupable , en donnantdu fecours 
au Roi Achab oontre les Syriens. Ces 
reproches montrent , que l'on ne peut 
fe joindre aux impies ians de*plaire 4 
Dieu , & tans s'expofer a fa colore, 
duoi que Jofaphat eut p4ch6 en cela* 
Dieu lui pardonna cette faute , parce 
qu'il avoit trouv^ de bonnes chofes en 
lui , & fur tout , parce que ce Roi a- 
voit travail^ a abolir l'idolatric dans 
fon Royaume. Cette conduite du Sei- 
gneur en vers ce Prince fait voir, qua 
Dieu fupporte les infirmit& de ceux 
quiont\fe cceur droit, & qu'il leur par* 
donne lors qu'ils fe repentent. III. Jo- 
faphat touche* des remoutrances du Pro* 
;pja£te Jihu , fit de grands aftes de pi6. 
*t6 &de zele. II travail ia a faire re^ 
gner la religion & la juftice dans fon 
Royaume ; il eut (bin d'etabUr des Ju* 
ges , & il leur fecommanda tres-expref. 
fement leur devoir « conform^ment i 
ce que Dieu avoit ordinal dans fa Loi t 
Les Princes Chretiens doivent avoir en-t 
core plus de zele pour le fervice. dc 
Dieu , & pour l'exercice de la juftice » 
& les Juges doivent faire uae attention 
^ontinuelle a ce qui eft dit dans ce cha- 
pitre , exerqant leurs charges confeien* 
cieiifement Sc comme en la presence de 
Dieu , fans avoir acception de peribn* 
nes , & fans recevoir aucun pr^fent. Et 
comme Jofaphat e^ablit un bon ordre , 
non feulement dans les affaires civ i les , 
mais auifi dans celles de la Religion, 
en ordonnant que le Souverain Sacrifi- 
cateur pr^uderoit & juger oit dans les 
chofes qui regardoient Dieu i il paroit 
de la que l'ordre doit regner dans la 
fotiete* religieufe * auffi bien que dans 
la fociete* civile. Dieu a ttabli des per* 

f banes a qui il a donne* la conduite dt 
*£f life , comme il en a tabli pour gou- 
Verner les Peuple* & les Etats. Et les 
fonftions des Miniftres de la Religion 
&des Magiftrats, qui ^toient ftparees 
& diftinftes parrai Us Juiis , doivent 
beaucoup moms etre confondues parmi 
l^s Chretiens , puis que les fontlions 
des Pafteurs font toutes fpiritueiles , 



fur vos frcres : Vous agirez do*c*i*~ & que 1'Eglife Chretienne n'eft pas ren- 



term^e:dans un Etat paiticulier, com- 
me l^toit 1'Eglife Judak'que » mais qu'el- 
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Pendroit de Mitfpa Vers le deTert , & tes & par les Moabites , eut fan recours 
voila, 'j^pieU,par^un Jeune folemnel qu'il c£» 



regardant vers cette multitude . 
c^tcnent tous des' Icorps sbattus par ter- 
re , Tans qu'il eri fut Ichape* un feul. 
2S. Aiim Jofaphat ft fon peuple in- 
tent pour pillerlettr butinj & ils trou- 
vtrent de grahdes riiJhefles parmi les 
corps morts , & des hardes prlcieUfes , 
'& fh eft prirent tartt j qu'ifs n'ennou- 
voient pas porter davantage; ils-pilll- 
tent le butin pWdant trois jours , ear 
il y en avoit en abundance* 



26. Et au tiuatri^hte jour ils s'afTem- pwfpererez. Cette confonce -de Jofaphat 



$l£rent dans la valKSe de b6n6<Ketion , 



•parce qiPils btmrent la l'Eternel ; e'eft mit a de la part de Dieu , qu'il rempor- 



pourquoi on a appelle ce lieu •* la juf- 
-qu'a-ce jour , la valine de b6n£difti6n. 

27. Et tous les hommes de Juda & 
de J6ru£alem , & Jofaphat, marchant le 
premier , tournlrent vifage pour reve- 
*nir a J6rufclem avec joie; car l'Eter- 
nel leur avoit donne* la joie de voir la 
defaite de leurs ennemis. 

28* Et ils entrerent a Jlrufalem dans 
la Maifon de TEternel *. avec des lyres, 
des harpes St des trompettes. 

29» Et la terreur de Dieu fut fur tous 
les Royaumes de ce pays-la , aprds qu'ils 
eurent apris ^ue PEternel avoit com* 
battu contre les ennemis d'Ifra?!. 

30. Ainfi le Royaume de Jofaphat fut 
tranquile , parce que fon Dieu mi don* 
na repos de tous c6t£s. 

31. Jofaphat regna done fur Juda t II 
Mnt age* de trente-cinq ans , quand il 
comraenca a-rejpieiS & il regnu vingt 
Cinq ans a je*ru(alem. Sa m^res'appel 
loit Hazuba, 0* elkhoitmu de Scfflri. 



tnin , raifant eequi eft droit devantl'E- 
ternel. 



tent point 6t6s ; car le peuple n*avoir 
pas encore entiitemetit tourni fon coeur; 
vers le Dieu de &i p'e'res. 

• 34* Le refte -des attfcms de Jo&tohat 
tant les prlmi^res que les derm6res,j 
voila elles font Sorites dans les Memoi-' 
res de J4hu Hit de^ Hanani , cottime U 

•a^ enregiftr* dans le livrt desRois 
4'Ifrae*« i 

• -3f» Apris cela Jofaphat Roi de Juda 
fe joignlt i Aehazfe Roi dlfrael , qu$ 
ne s'cmfkjyoit qu'A^aire du mal. - • 
36. Et il- s^of&cta avec lui pourfkif e; 
des navirespour aHer k TarTds; & Nfi 
Hrent ces vaiileaux a Hetsjongu$b*r. 

* 37* Alors Elihe>er fils de Dodava , de 
.Marefca , propheWa contre Jofaphat , 
difant : Parce* que tufts joifiVaAcba- 
lia, 1 'Eternel a dffait tes ouvrages. Ees 
navires furent done brifls , & il ne pu<< 
rent point after a Tarfcis. -.• -• - ■ 

REFLEXIONS,- 
r»E *aii*il y a a remarquer dans cette hif- 
^^ toire,c'eft premierementV tjue Ja- 
faphat t^aM'ttwqui par les^Kanimonl 



liSbra avec fes fujets , & par cette belle 
pri-Jre qui eft ici rapporte*e , dans la* 
quelle on voit paroitre tant d'humilit-S 
« une fi grande confiance en Dieu. II 
marqua la meme confiance , lors que 
dans le terns qu'il marchoit contre let 
ennemis, il dilbit a fon arm^e: Vvm 
tes habitant de Juda g* de Jerufalem * 
crnez au Seigneur votreDieu, £T vousferez 
aflurts ; creyez a fes Prefbites , £T vput 



ne tut pas vaine. tin Prophete lui pro* 



teroit la viftoire fans combattre ," & 
par un miracle. Ce fut aufli ce qui ar- 
riva; les ennemis ayant townl leurs ax- 
mei contre eux^m^meri , & s'ltant tuea 
les uns les autres , dans le terns que 
les Sacrificatettrs louoient le Seigneur. 
Ainli il parut bien clairement , que cet* 
te viftoire proc^doit de Dieu. Comme 
Jofaphat avoit invoqud Dieu dans le dan* 
ger ♦ il s'acquita auffi d*une manie*r^ 
bien <£difiante des devoirs de la recon- 
ndiflknee, en rendant a Dieu des ac 
tions de graces folemnelles , lors qu*il 
entra a Jerufalem au retour de cette 
guerre. Les inftru&ions que nous de* 
vons' retifer d'ici , font done ces trois : 
I. Que la prifre, le jeune* & Phumi«> 
liation font les moyens les plus effica- 
ces , auxquels on puifTe avoir recourt 
dans les dangers Sc dans, les neceifittSs, 
foit publiques* foit particulieres. IL 
Que Dieu d-llivre ceux qui rinvoquent 
& qtii fe confient en lui « & qu'il eft 
32* II fuivit les traees d*Afa fon W^ magnifique en moyens & en con Ceils* 
re , & il ne. fe de*tourna point de ce che-l III. Que lors que Dieu noUs a exau- 



06s nous devons lui en rendre nos lott* 
anges & nos bene* dictions avec ardeur 



33. ToUtefois les hants lienx rte fu- 8c ivec fince>it6. La demure chofe qu'il 



go 
iv 



faut remarquer dans la vie de Joiaphat, 
e'eft qu'il retomba dans la mime taute 
qu'il avoit de'ia commife. 11 s'aftbeia 
avec Achazia Roi d'lfragl « duquel, Pfii 
criture dit : Qu'il ne fentploffoit pfa faU 
te du mal { comihe il s^e^oit aupanu 
tant joint avec Achab p€re d 1 Achazia, 
Mais il en fut pUHi 4 eomnie il Pavoit 
dC^i €ti 1 le Prophete Elih^fer Pen re* 
prit; la flote qu'il avoit mife en mer a-» 
vec" Achazia p^rit , & cette entreorife , 
que Pefpe*rance du gain-lni avoit fait for* 
mer, toirrna Ate confufion & a foit 
dommage. On ne-fe trouve jamais bien 
de fe Her avec des impies, & Pon doit 
eviter autant qull eft poffible d'avofr 
rien de commun avec euK. 

CHAPITKE XXL 

Joram cinquteme Hoi de -Juda , fils de Je* 

laphat, tve fes freree , £T devient ide* 

ytmres cemme'&ichak avoit eti. Dieu 

' le futtit par ia^bteke des ldumtens 6* 

de teuxde Libns. II rtyoit une lettrk 

du Propbete Elie *ui tut dinonfoit lee 

^Htgemens de Dfetrfttr fin Royaume , filt 
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cHarie £toit fon cotifin , fils de la fosur 
du Roi fon pe>e, & du Sacrificateur 
J6hojadah , a qui Joas *toit redevable 
de la couronne & de la vie. Les per- 
fonnes qui out eu de la piete* & d'hcu- 
reux commencemens , peuvent totnber 
dans les derniers crimes j lors qu'elles 
fe relachent , & elles fimflent quelque- 
fois tres^mal. Enfin, Joas eut lefort 
des me'chans Rgis; l'Ecrituredit, que 
Dieu le livra aux Syrieris fes ennemis , 
qooi qu'ils rufient en petit nombre ; il 
nit tue* dans fon lit par fes Sujets, & on 
renfevelit avec ignominie ; d'qu Ton 
doit recueillir,que ceux qui provoquent 
la col ere de Dieu par leurs p^chgs , 
tprouvent t6t ou tard la ftventf de fes 
jugemens. 

CHAPITRE XXV. 

Ce chapitre contient Phiftoire (CsAmafias , 

huitiime Roi de Juda. It tnarqua de 

Ut piete dans les committeemen*, £7 ayant 

guerre centre Us Iiwneens , il renvoya, 

juivapt les exhortations (Cun frophcte, 

les Ifraelites quMl avoit fris a fafolje, 

gf remporta la vi&oire. Mais il torn- 

ka dam Z 1 idota.tr ie , en fervdntles ido- 

les des Idumeens qu'il aifb.it vafneus ; 

m caufe' de quoi un ^Prophete lui denon- 

'. c a fa mine. *Apres cela , il declara 

U guerre a Joas Roi ttlfra'e'l^ £T j/ 

- fut i/aineu ; Joas entra a Jerufalem %f 

pilla le Temple. Enfin sAmafias ayant 

?T$gne vingt-neuf ans , fut tue dans 

■ itne confpiration , & Hefias fon fits lui 

fucceda. 

AMASIAS comraenqa a rdgner ,e*tant a- 
ee" de vingt cinq ans & if regna 



rael , pour cent talens d'argent. 

7* Mais un honime de Dieo^mt a 
lui , & hH dit : O Roi , que l'armle 
d'Ifrael nemarche point avec toi ; car 
1'Eternel tCefi point avec Ifrae*l ; ilsfvnt 
tous en tans d'Ephraim. ■ - 

8 r Sinonvas-** fai ee que tu voudrss, 
fortifie-toi pour le combat ; mats Dieu 
te fera tomber' devant Tehnemi ; car 
Dieu a la puiflance Raider & de fair* 
tomber. 

9. Et Amaiias repondit a Phomme de 
Dieu: 
talens 

rael? _ T __. 

ternelen a pour t'endonner peaucoup 
plus. • i 

10. Ainfi Amafias f£para les troupes 
qui lui e*toient venues d'Ephraim, afiri 
qu'elles retoumaflent chez elles i & 
leur colere s 1 en flam ma contre Juda, U 
ils s'en retournereht chez eux avec une 
grande colere, 

11. AVors Amaiias ayant oris coura« 
ge conduifit fon peuple , & s'en alia 
dans la valhfie de fel , ou il battit ,di<» 
mitte hommes des enfans de S^hir. v 

11. Et.les' enfans de Juda prirentdft£ 
mille hommes vifs, & Us les amene* 
rent fur le .haut d'une roche , & les 
jett^rent da haut de la roche, de forte 
qu'ils pgrireqt ,tous. 

I J. Mais les troupes qu l ^mafias 
avoit renvoy6es ,, afin qu'elles nevinf* 
tent point av * c lui a la guerre , fe jet T 
t6rent fur les villes de Juda , depuis 
Samarie, jufqu^a B^thoron; & apre* 



Su'ils en eurent frapp^ mille hommes , 
s emport^rent un |ros butin. - 
14. Or il iarrlva Qu'AniaHas e^ant 
revenu de la d^ite des Idumeens , & 
ayant aporte' 4es dieux des enfans *de 
Sehir , i\ fe tes dtablit pour dtetix , ^r 
fe profterna devant eux, & leur fit des 



v . , Q „ivingt- 

tieuf ans a Jerufalem. Sa mere s'appel* 

loit J^hohaddam , £? eile etoit de Jeru* 

falem. 

. 2; 11 fit ce qui eft droit devant 1'Eter, 1 

fiel ; mais il ne le fit pas avec iht^grite 5 

decaur. , 

- 3. Oril arriva apres qu'il ftitaffermi encenfemens, 

dans fon Royaume , qu'ilfit mourir i^- fit la colere de PEtemel s*allu, 

fes ferviteurs qui avoient tu€ le Roi fon' ma contre Amafias , & il envoy a vers 

fire. ... ^ ......... ~ 

-4. Cependant 
leurs enfans , 1 
eft ^crit dans la 
ie, dans lequel 
mandement, difa 
ront point pov 
ans auOi ne m 
peres ; mais ch 
p^che^. 

5* Puis Ainafi 
•da, & il les 6u 
des peres , fel'oi 
tiers ft de cent 
Benjamin; & il 
ment, depuis Ti 
deflus, 8c ilent 
choilis, qui mai 
qui portoientla 

6. Il prit aufli 
hommes forts 8c 
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fes fe corrompent , lors qu'elles ne fe 
tienneot pas fur leur gardes ; ft que 
la profpe'rite' eft un £tat ou Von s'ou- 
blie facilement. Ce qui arrivaa Hozias, 
pour avoir entrepris d'offrir le psrfum 
dans le Temple , montroit que Dieu ne 
vouloit pas que les Rois changeaffent 
rien dans la Religion , ni qu'ils empil- 
tafient fur la charge de ceux qui en 
Itoient les Miniftres. De la on peut 
recueillir , que chacun doit fe tenir 
dans les bornes de fa vocation , fans 
s'inggref dans celle des autres; & que 
comme les Condu&eurs de l'Eglife ne 
doivent ppint ufurper let fon&ions & 
rautorite" des Princes & des Magiftrats : 
ceux-ci ne doivent pas non plus ufur- 
per celles des Pafteurs , ni prctendre 
Woofer a leur gr* des chofes de la Re- 
ngfon. 

CHAPITRE XXVII. x 
Jotham dixieme Roi de Juda fucceda a 
Hozias fonp'ere. Cefut un Prince recom- 
mandable par fapiete , & fan regne fut 
faverife^ du Seigneur* 11 mourut apres 
avoir regne feize ans , £T laijfa le Re- 
journ* a yAchaz fen jpls. 
JOTHAM eteit ag6 de vingt-cinq ans 
quand il commence a regner , ft il 
i£gna feize ans a J6ru(alem. Sa m6re 
S*appelloit Jlrufqa , £r elie eteit fille de 
Tfadok. 

a. II fit ce qui eft droit devantl'E- 
ternel , comme Hozias fon plreavoit 
fait ; excepte* qu'il n'entra pas au Tern- 
pie de TEternel 3 & neanmoins le peu- 
ple fe corrompoit encore. 

3. II batit la plus haute potte dela 
maifon de l'Eternel , & il batit beau- 
coup en la muraillc de Hophel. 

4. II batit aufli des villas ftir let 
montagnes de Juda , & des chateaux* 
ft des tours dans les forets. 

5. De plus il combatnt centre le Roi 
des Hammonites , & il ftrt 4e plus fort. 
£t cette annle-la les Hammonites lui 
donutrent cent salens d'argent r ft dix 
mille cores de bit » ft dix mille dt>r- 
ge. Les Hammonites hri donnerent ces 
ohofes-la , meme la fcconde ft la troi- 
fleme-annlc; 

v 6. Jotham fe ftwtifia done , puree 
qu'il avoit rendu fes voies droitesde- 
vant l'Eternel (on Dieu* 

• ?. Le refte des anions de Jotham « 
ft toutes fes batailles , ft fa conduite* 
voilfc , toutes ces chofes font tcrites au 
Hvre des Rois d'Ifrael Arte Juda. 

8. II eteit Age de vingt-«iiiq ans quand 
II commenca a regner , ft il regna ieize 
ans a Jlrefalem. 

* 9* Puis Jotham s'endormit avec firs 
pfres, & on Tenfeveih dans la Cite de 
David , ft Achaz ibn his regna en fa 

place* 

REFLEXIONS* 

JOTHAM eft compte . entre les tons 
Rois de Juda, II ma*«*a4itor lea. tra- 



ces de Hozias ibn pere en ce o,u'il a- 
voit en de bon , mais il ne l'imita pas 
dans fes fautes , ft par U il attira fur 
lui la faveur du Seigneur , dont il rek 
fentit particuliereraent les eftets dans 
la guerre qu'il eut avec les Hammoni- 
tes. On doit remarquer id , qu'au lieu 
que tous les Rois d'lfraW fans excep- 
tion furent idolatres , il y eut divers 
bons Rois dans le Royaume de Juda; 
quoi que pourtant ils ne puflent pas 
venir about d'abolir entierement danS 
leur Royaume toutes les pratiques ido- 
latres ft fuperftitieufes. Mais fi parmi 
les Rois de Juda il s'en trouva plu- 
fieurs qui firent de fi grandes chofes , 
pour faire regner la crainte de Dieu 
dans leur Btat , le nombre de ces bons 
Rois devroit etre beaucoup plus grand 
parmi les Princes Chretiens. II. L'on 
voit dans l'hiftoire de Jotham , & dans 
celle detous les autres Rois pieux, que 
Dieu les benit tous ft les fit profp** 
rer ; pendant que les Rois idolatres 
ttoient punis dans leur rerne , dans 
leurs families, ft en plufieurs autres 
manures. C'ltoit la pour tout le peu- 
pie d'lfrati une preuve bien fenfible du 
foin que Dieu prenoit d*eux , ft un 
puiflknt motif a le craindre. Et e'eft 
ainfi que Dieu a donne* de tout tems aux 
hommts des marques convaincantes de 
fa Providence ft de fajuftice , afin de 
les engager a le fervir , ft a le regar- 
der comme TaMteur de toute leur E6* 
licit!. 

CHAPITRE XXVIII. 
sAchaz enzHeme Ret de Juda iV 
bandenne d Vidolatrie la plus abomina* 
hie. .Dieu le punit par le meyen de 
Retfin Roi de &rie , £T de PeJkab 
Rot d?Ifra'el % qui lui font la guerre i 
fen armee eje defaite par les Ifraelu 
Um , eW emmenerent a Samarie uti 
tres~grand nombre de trifenniers , £T 
un greibutin, y Mais, fur les rtmontr an- 
tes du Prepbef tieded . ils renvoyiren* 
tens ees prifenniers & tout ce butin 
au paye de Juda, sAehaz tppetie le 
Rei dee *Ajfyrietu afenfeiouri, con* 
trtf les Rets de Syrie £T flfrael; mam 
il he lui enrevint autun avantage. Ce* 
pendant el eentinua dans K fee peches i 
el adera la Melee » & apres avoir den* 
me des marques du plus grand endur* 
eiffement ^ dela demiere imptete pern 
dant fen regne , il mourut ay ant ugnk 
feize ans, tf" it tut peur fucceJJ'eur E* 
zeebias fen fls. 
ACHAZ eteit age de vingt ans quand 
** il comment* a regner , & il regna* 
feize ansa- Jttu&lem. 11 ne fit point 
ce qui eft droit devant PEtcrnel, com- 
me David ibn p£re avett fatt. 

a. Mais il luivit le train des Roil 
d'liraeU ftmftme il fit des images de 
fonte aux Bahalins. 
«.D fit aufli 4ea encenfemensdaiis 

la 
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la valine des fils de Hinnon , & il fit 
bruler de fes fils au feu , felon les abo- 
minations des nations que PEternel 
avoit chaffers dedevantles enfansd'If- 
rael. 

4. II fecrifioit aufli & faifoit des en- 
cenfemens dans les hauts lieux , & fur 
les cdteaux , & fous tout arbre charge* 
de feuilles. ■ 

5. Cell pourquoi PEternel ton Dieu 
le hvra entre les mains du Roi de Sv- 
rie ; de forte que les Syriens leo^firent, 
& prlrent fur lui un fort grand nombre 
de prifonniers , qu'ils emmenerent a 
Damas ; il fut aufli livre" entre les 
mains du Roi d'lfragl , qui lui fit un 
grand carnage. 

6. Car P6kah fils de RSmalja tua en 
un jour fix vingts mille hommes de 
ceux de Jiida , tous vaillans hommes, 
parce qu'ils avoient abandonne* PEter- 
nel le Dieu de leurs peres.^ 

7- Et Zicri, homme puhTant d'Er 
Phraim , tua Mahaf^ja fils du Roi , & 
Hazrikam qui avoit la cohduite de la 
maifon ; & Elcana qui tenoit lefecond 
rang apres le Roi. 

8. Et les enfans d'Iftael emmenerent 
prifonniers , de leurs fre>es , deux 
cents mille perfinnes , taat iemmes que 
fils & tilles, ils firent aufli fiur eux un 
gros butin , & ils Pamen^rent a Sa* 
marie. 

9. Or un Prophdte de PEternel , 
nqmmi Hoded , 6toit H % il fortit au 
devant de cette armle , qui alloit en* 
trer a Samarie, & il leur dit: Voi- 
ci , PEternel le Dieu de vos p£res, £tant 
indigne' contre Juda , les a. livr*s entre 

"11- 
if- 



rte 



♦ 13. Et tls leur dirent: Voiisjit Jerez 
point entrer ici ces priionniers \: car 
vous pretendez nou* rendreompables 
dtjvaht lfctewel, en ajofttant ce pecheA 
nos p*che> & a ndtre crime ; bi£n que 
nous foyons tres«coupables , & que Par- 
dee ae idcoieje del" Et and ipit^ran- 
deTurliraeX . .;., _ ; ..T. . 

<«. Atars k*> foUUts jdicMreirt Jes 



prifonniers & le butin , devant les prin- 
cipaux & toute PAflembHe. 

15. Et ces hommes , qui ont Hi nom- 
m£s ct-dejjks par leur* noms , fe levl- 
rent , & prirent les prifonniers ♦ & ils 
revetirene du butin tous ceux , d'en-. 
tr'eux qui Itoient nuds y. & quand ils 
hs eurent v£tus 8c chauilSs , & qu'ils, 
leur. eurent donnl a manger &aboire, 
& qu'ils les eurent oints , ils conduifi*, 
rent fur des anes tous ceux qui ne pou- 
voient pas fe foutenir, & ils lesame-, 
nlreut a Jlrico , qui eft la ville des 
palmes , cliez leurs rrlres j puis ils s'en, 
retourn£rent a Samarie.. 

16. En ce tems-la- le Rois Achaz en- 
voya vers les Rois d'Aflyrie , afin qu'ils 
lui donnafient dufecours. 

17. Car outre cela les. Idume'ens 
etoient venus , & avoient eminent* des. 
prifonniers. 

18. Les Philiftins s^toient aufli jet* 
t£s fur les villes de la campagne 8c du 
midi de Juda, & ils avoient pris Beth- 
fc^mes , Ajalon , Gu6d£roth , Soco , 
avec les villes de fon reflbn ; Timna, 
avec les villes de fon reflbrt ; & Guim- 
zo , avec les villes de fon reflbrt ; & 
ils habitoient-la. 

19. Car PEternel avoit abaiflS Juda, 
a caufe : d'Achaz Roi d'Ifrael ; parce 

Ju'il avoit d^tourn^ Juda du fervice <U 
Heu , de forte qu'il s^toit eutie're- 
ment adonnla p^cher contre PEterneU 

201 Ainfi TiUegath-Pilh^efer Roi d'Af- 
fyrie vint vers lui ; mais il Popprima, 
bienloin de le fortifier. ; -. 

at. Car Achaz prit bienune partie 
deitrifors de la maifon de PEternel , & 
de la maifon Royale , & des Principaujc 
dupeupje 8c i\ les donna au Roid'Affy^ 
rie ; t<|utefois il ne le fecourutpoint. 

22. Et da * * ** ' 
il continu 
coutre 1 
Achaz. 

23. Car il iacrifia aux dieux de Da% 
mas qui- Pavoient ftapp6 ; 8c il dit u 
Puk*qw« les dkua des Rois de Syrie 
leur'lont en aide;, je leur facrifierai »•. 
/fin qu'ils me foient en aide. JVlais ils- 
&irent caufe de fis chute 8c de ceVe de 
toutliraei: .. 

24. Et Achaz prit tous les vaifleaux 
de la maSfott de Dieu » & les • rompk , 
les vamcaux dis-je de la maifon d* 
Dreu ; *-ilfermales J ' ' 
ion de P^tewwl* 8c 

dans tons le coins de 
- 25. Etilfitdeihaui 
que ville de Juda, pc 
cenfenvtns a d&utres d 
PEternel le Dieu de fl 
26. Cluant aiurefte d 
toutes i'es demarches, taut les premie : 
res que lesdetni^rM» voili ,' ti»t*s ces 
chof* i'ont icxites fiu livre des Rois fie 
JudaiA diiikaiL* ; i .... -..,,•,:.,. 
«7.. Puis 
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27. Puis Achaz s'endormit avec fes plufieurs avantages fur lui , 8c le Roi 



feres , 8c on Penfevelit dans la Citl a 
Jtfruialem, mais on ne le rait point dans 
lesfepulcres desRois d'Ifraef, & Ez& 
chias fbn fils regna en fa place, 
REFLEXIONS. 
£)N doit confiderer ici , I. Le rent des 
w impietes d' Achaz , qui Itant fils 
da pieux Roi Jotham , degenera de la 
tf6t£de fon pe>e , & introduifit a Je>ufa- 
lem des borreurs qu'on n'y avoit point 
encore vues , jufques la qu'il fit paf- 
fer fes enfans par le feu , a Pbonneur 
des idoles , comme les anciens Cana- 
n*ens le fajfoient. Une telle impieti, 
dans un Prince qui connoiffoit levrai 
Dieu , eft inconcevable ; aufli ne tar- 
da-t-il pas a reflentir les effets de la 
vengeance divine ; Dieu I'ayant livrl 
an Roi de Syrie , & enfuitc au Roi dlf- 
taifl , qui le d*fit , lui tua fix vingt- 
milJe homme * & emmena deux cents- 
mille prifonniers avec un butin confi- 
derable. C'ltoit la un exempli bien 
rentarquable de la juftice de Dieu con- 
tre ce Roi & contre fon Royanme. II. 
& taut obferver, que quoi que Dieu, 
Ppur punir Achaz , eut permis que le 
Roi d'Ifraei lui tuat beaucoup de roon- 
de , & emmenat prifonniers un grand 
nombre de fes fujets , le Prophe'te Ho- 
ded cenfura les Ifraelites des cruautis 
quMls avoient commifes dans -cette 
guerre contre ceux de Juda * qui Itoknt 
leurs frtres, & qu'il leur commanda 
de renvoyerlcs prifonniers &le butin 
qu'ils avoient foit $ a quoi les Ifrafcli- 
Hs oblYrent avec promtitude , renvo- 
yant avec toute forte d'bumanitt les 
prifonniers , rendant tout le butin, & 
reeonduifant au pays de Juda ceux qui 
ne pouvoient pas marcher; Cette hi£> 
toire fait voir bien clairemeut , que 
Dieu n'approuve point les excds dc les 
cruaut£s qui fe commettent dans la 
guerre , 8c qu'on doit toujours traiter 
tout le monde, & mime les ennemi , 
avec moderation & avec douceur. Et 
s'ileftdit, que Dieu futindignl. con- 
tre les Ifraelites, de cequ'ils avoient 
*ait un fi grand carnage de leurs £r£» 
*e$ i il Peft beaucoup plus contre les 
Chretiens » qui e*tant tous frlres* font 
u ported a fe faire continueilement la 
guerre * & & fe dltruire les uns les au- 
tre*. On voitici l'extrime raichance* 
te 8c Pitrange endurtiflementd' Achaz. 
Au lien -de s*humttier 8c de recourir a 
«eu ■, lorfqu'il fut attaque par les Rois 



d'Affyrie , auquel il s^toit confie* , ra- 
vagea fes E*ats. Mais ce qui fait fur- 
tout horreur, c'eft ce que I'Ecriture 
remarque , que dans le terns qu'Acliaz 
Itoit le plus en de*treile , il continuoit 
d'autant olus a plcher contre le Sei- 
gneur. C'eft la rrnrque d'un endurcifle- 
ment deTefpe>e* , lorfque les chat i mens 
de Dieu ne fervent de rien • & qu'au 
lieu d'en profiter, on devient plus 
mlchant dans l'affli&ion. La derm ere 
configuration que Ton doit faire, c'eft 
que Dieu ,, en cbatiant Achaz , voulut 
en m6me terns punir par le moyen du 
Roi d'Affyrie les Ifraelites & les Sy. 
riens , qui avoient declare' injuftemcnt 
la guerre au Royaume de Juda. C'eft 
ce que l?on voit au chapitre VIII. d'E* 
fale. L'on doit reconnoitre dans eea % 
fortes d'6v£ncmens les voies de la pro- 
vidence, qui emploie fouvent les m6* 
chans , foit pour punir ceux qui often* 
fent le Seigneur, foit pour protlger 
ceux qu'il favorite. 

x C H A PI TRE XXIX. . 
Euchias , doutteme Roi de Juda , fut 
iliujire par Japiitf, II ita Pidolatrsp 
fu'tsichazfm pert avoit introduitt $ it 
TitahliS le fervice Divin ; il atfembl* 
four cet effet les Sacrificateurt £T les. 
Levitts > auxpuls il adrejfa une grave 
exhortation* Enfuite » il fit rtnouveWe* 
r 'alliance avec. Dieu a tout le feuple 4'h* 
ne manure. filtrnnelU , £T il donna dan* 
cette jccajion des marques ecUt antes de 



fin zile fcf defajoie. 



ECHIAS commenqa a regner e*tant 
^ ag6 de vingt cinq ans , & il regna 
vingt-neuf ans 4 Jerufalem : Sa me're 
s'appelloit Abija , £T etle etoit fille de 
Zacharie. 

a. U fitce qui eft4rok devant l'Eter-* 
nel , comme avoit fait David fon p^re.j 

3* La^premitfre ann^e de fonregne, 
au premier mois , il ouvrit les portes 
de la maifon de TEfiemel , & il les ti* 
para. 

4. Et.il fit venir les Sacrificateurt: 
& les Lft'vites , dc les aflembla dans. la, 
place orientale. f 

5. Et il leur dit : Ecoutez-moi , Le% 
Vite's } purifiez-vous maintonant , & pu- 
rifiez la maifon de l'Eternel le Died, 
de vot peres , & jettez hors du Sane* 
tuaire les chofes fornixes. 

6. Car nos pe'res ont p^che* , & fait 
ce qui eft mauvais devant l'Eternel. 
n6tre Dieu } ils. Pont abandonne\, 8c 
ils ont d€toutn€ leurs vifages du pa*, 
villon de l'Eternel » & lui ont tourae" 
le dos. 

7- Et m&me ils ont ferm^ les portes 
du portiquei .ils ont Iteint les lampes ; 



m Syrie & dlfraSl , il. eut recours au 
Roi d'Affyrie , & il vint jufcu'a cetex- 
cjnd'impiete' que d'attribuer Ja puifiance 
jw Synens a leurs faux-dieux , & dc 
w*r Put/auo let dieux des Syriesu leur _„ ,„„,..,. M . w _ ....... .^ — „. rw , 

donne'nt du feceurs ,/r leur facrifierai f afi V» iUn 'ont point tait de parfum ♦ 8c ils 
^iU-mo ftceurent aujji. Dieu , mite* n'ont point offert d'hoiocaufte dans le 

^fitre lui t le livra A ies ennemis : Les i Lieu faint au Dieu d'Ifrael 

Mumltut ^i4es.Philiftinirempert<ient| 9* Ceft p^urquoi Pindignation : de 
' -• PEter- 
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rEternel a 6ti fur Juda & fur Jlrufa- 
Jem , & il les a livre^s pour £tre agit^s, 
d£fol€s, & moquls, comme vous le 
voycz de vos yeux. 

9. Car voici , nos p€res font tom- 
feeY par P£pe*e , nos fils , nos lilies , 8c 
nos femmes font en captivite* acaufede 
cela. 

io. Maintenant dono j'ai deffein de 
traiter alliance avec PEternel le Dieu 
d'Ifrael ; & Pardeur de (a cblere fe de'- 
tournera de nous. 

11. Or, mes enfans , ne vous abu£ez 
point ; car PEternel vous a choifis, afin 
Que vous vous teniez devant lui pour 
le fervir , pour etre fes ferviteurs , &• 
pour lui faire le parfum. 

12. Les Levites done fe Jevfrent , 
favoir Mahath fils de Hamafaf , & Joel 

fils de Hazaria, d'entre les defcendans 
des Klhatmtes ; &des defcendans de 
fllerari , Kis fils de Habdi, & Hazaria 
fils de Jahallgllel ; & des Guerfqoni- 
tes, Joah fils de Zimnia, & Hlden 
fils dc Joah » 

13. Et des defcendans d'Elitfaphan , 
Scimri, & Jlhiel ; & des defcendans 
d'Afaph , Zacharie , & Mattanja ; 

14. Et des defcendans d'H^mad , J& 
hiel, & Scimhi; & des defcendans de 
Je'duthun , Scemahja & Huziel. 

15. Us affembierent leurs hexes, & 
fe purifierent * & ils entrlrent felon 
le commandement du Roi , & fuivant 
k parole de rEternel , pour nettoyer la 
maifon de PEternel. 

16. Ainfi les Sacrificateurs entrlrent 
dans la maifon de PEternel , afin de la 
nettoyer ; & ils portlrent dehors au 
parvis de la maifon de rEternel toute 
I'ordure qu'ils trouvlrent dans le Tern- 
pie de PEternel , que les Levites pri- 
rent pour Pemporter au torrent de C& 
dron. 

17. Es ils commencement a purifier 
le Temple , le premier jour du premier 
mois s & le huitilme jour du mois ils 
entre'rent au portique de PEternel, & 
ils purifierent la marfon de PEternel 
pendant huit jours \ & le femenie jour 
de ce premier mois ils. eurent acbe- 
veV . 

- I8« Apr^s cela ils entre'rent dans la 
chambre du Roi Eztchias , & dirent : 
Nous avons nettoye* toute la maifon de 
PEternel , & Pautel des holooauftes , 
avec les utenfiles, & la table des pains 
de propoiition , avec tous fes utenfiles ; 

19. Et nous avons dreffe* & oettoye* 
tous les utenfiles -que ie Roi - Achaz 
avoit Icartls durant ion regne , par 
fon p£che j & voici ils font devant Pau*. 
tel de PEternel. 

20. Alors le Roi Ezechias * fe levant 
de bon matin , aliembla les Principaux 
de la vitle , & il monta dans la maiton 
de PEternel . • . „ 

21. Et ils amenerem fepfc veaux, fejpt 



blliers , few agneaux , & fept boucs 
entiers, afin de les offrir en facrifice 
pour le plche , pour le Royaume, p^our 
le Sanlhiaire , « pour Juda. Puis le 
Roi dit aux Sacrificateurs fils d' Aaron,, 
qu'ils les ofixiffent fur Pautel. 

22. Et ainfi ils lgorge>ent les veanx ; 
& les Sacrificateurs recfirent le fang, & 
ils le repandirent vers Pautel ; ils £gor-, 
ge>ent aufli les blliers , & ils rlpandi* 
rent le fang vers Pautel ; ils IgorgeV 
rent audi les agneaux, & ils r6 pan di- 
rent le fang vers Pautel. 

23. Puis on fitapprocher les boucs 
pour Iep6<!h6, devant leRoi & devant 
PaiTembl6e, & ils poflrent leurs mains 
fur eux. 

24. Alors les Sacrificateurs les egor- 
felrent , & offrirent en expiation leur 
fang vers Pautel, pour faire la propi- 
tiation pour tout Ifrael ; car le ■ Roi a* 
voit ordonnl cet holocaufte & ce fa- 
crifice pour lepexhi, pour tout Ifrael. 

25. 11 fit aulii que les Invites fe tinf- 
fent en la maifon de PEternel , avec 
des cymbales , des lyres , & des bar-. 

Ses , felon le commandement de David,. 
: de Gad le Voyant du Roi , & de. 
Nathan le Proph&e ; car ce conunanr 
dement avoit iti donne de la part de 
PEternel, par les Prophetes. 

26. Les Llvites y affiftgrent dona 
avec les inftrumens de David, & les Sa- 
crificateurs avec les trompettes. 

27. Alors Eze'chias command a qu'on 
offrit Phoiocaufte fur Pautel. Et 1 
Pheure qu'on commenca Pholocaufte , 
le Cantique de .PEternel commenqa , &; 
U [on des trompettes & des. inftrumens. 
de David Roi d'Ifraei. 

2S. £t toute Paflemble*e etoit prof-" 
ternee , & le Cantique fe chantoit , &• 
les trompettes fonnoient ; tout .celaie; 
fit jufqu'£*ce qu'on eut acheve Pholo-: 
caufte. 

29. Et quand on eut achevd d*offrir : ' 
V holocaufte , le Roi & tous ceux qui fe/ 
trouve'rent avec lui s'inclinereut & fe, 
proftern4rent. 

30. Puit-le Roi Ezechias & les Prin-, 
cipaux dirent aux Levites , qu'ils louaGv 
fent PEternel , felon les paroles de Da- 
vid & d'Afcph le Voyant; & ils loue*- 
rent VEternel jufqu'a avoir fas tranjportf 
de joie , & ils s'inclin^rent & fe. pro-, 
ikmexent. ; ^ . , - 

2/1*- Alors Ezechias prit la parple, &, 
die: Vous avez maintenant coufacre vos. 
mains a PEtemel 1 appro chez - vous d£ 
lui , & oftrez-/»/' des facrifices , & celi* 
brez fes loiianges dans la maifon de PE- 
ternel. Et ainfi Pafiembl£e offrit des 
facrifices & chant a des loiianges , ^c tous 
ceux qui e\t ai cxi t pleins de bonne. vqIoh-' 
te offrtrent des h&loeauftes, , , .. , .„ ^ 

32. Or le nombre des hplocauAes..quc 
Pailemblee offrit » rut de foixante & 4tiL 
taiweaux , , cent b^liert , - deux , oejuts «r 
gneaux 
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agneaux, le tout en holocaufte a l'Eternel. 

33< Et les autres chofes confacr^es /«- 
rent fix cents taureaux , & trois mi lie 
bfliers. 

34- Mais les Sacrificateurs Itoient en 
pfctit nombre , de forte quails ne parent 
pas Scorcher toutes les bites qu'on of 
freit en holocaufte : c'eft pourquoi les 
Invites leurs fr^res leS aidlrent , juf- 
qu'a-ce que les autres Sacrificateurs fe 
foflent purifies ; car les Invites eurent 
le eoeur plus droit pour fe purifier , que 
les Sacrificateurs. • ' 

35. Car il y eut un granty nombre d'ho- 
locauftes \ avec Jes grains des facrifi- 
cesdeprofplrite's,' & avec les afperiions 
des holocauftes ; & ainfi le fervice de 
la maifon de l'Eternel fut r*tabli 

36. Bt Ezexhias & tout le peuple fe 
rijoufrent de ce que Dieu' avoit ainfi dif- 
ppfe* le peuple y &• de ce q.ue la chote 
s^toit faite promtemenh 

\. R E FLEX 10 X S. 
EZECHIAS , Prince r^igieux, quoi que 
~* fils d'un p£re impie fc jdolatre , ne 
fut pas plutdt monte fur letrdne, que 
touche* de l'£tat ou la Religion Itoit; 
ajprs , auffi b»en que des marques de 



b)a les Sacrificateurs & l^s Levites, pour 
nettoyer le Temple; on en dtatoutce 

ri avoit fervi a des adages, idolatres , 
jout cela fut, jet£| ja/vjbirie ; apr$s 
jowl le fervice de,t)ieu' y fut rejtabli, 
Eftfuite Ezexhias afl&^blajes Principaux 
dirRoyaume & le peuple J?M & il renou- 
vella folemneirement vallia>ice avec le 
Seigneur "" ' * € " 
cfis & 1« 

ayee'plus _ _— ... , ,„ ..„.„.,..... 
P^,* 4 maintjeni^la^eygion. 11$ 
advent pour, cet ettet ; . encqurager , tant 
le&dVliniftres du Seigneur, que les Magif* 
t^fs,Alts ftconder dans unefi belle en- 
treprafe; & les peuples dbiyent auffiile 
Wcfit^, a Hmlta&ou 3esTu]etsa% w 
ajflpias , rlpondre aux bonnes, iaten*- 
tiafts de leurs Condi^fteurp. <5 . 1 C'eft W ce 

V* attire lcplus ftreiAeht Juries jgtats 
, protection & Ja Sanreur duc^el; com- 

je nous le voyons dans fes benedic- 
tions & dans les tifliVrance* fignare'es 
jue, Dieu accorda a E2ichi% , en con- 
juration de ft uiete" &,de fon z^le. 

; CH A PIT RE' XXX. 

** to Ezkbiat fafrmbtbr ttfited* 
"g*Vte*dans tout fin fojauifief £T il 
•Jw mime inviter a cctU f$*c, ceux des 
^tfrailites qui ettment detmuree de refit J 
7 44** te fays des • Dix Ttibtte. *Apris*» 
''tf* ^ feuple *t*nt aJfertbU ,, il it* 
* «* Jerufalem tons les Until* idolatres , 
. ' y la Paquefmt ciUbrie aftic beauceuP 
'.'fefoUmnite 9 fir : u1>ee He grdnder de< 
*™jh Miens de 4*v*ie*W»4+jHi. - 



CT Ez^cbias envoya vers toutUra*l 
u & Juda, & mime il ^crivit'des let- 
tres a EphraYm & a ManaiTe » afin qu'ils 
vinfTent a la maifon de TEternel a Je- 
rufalem , poor clllbrer la Paqutf a TE. 
ternel le Dieu d'IfraW. 

2; Car le Roi & fes principaux Offi- 
cios » avec toute Taffemblle , avoient 
tenu confeil a je*rufalem ♦ - de c«*librer 
la Pftque au fecond mois. 

3. Farce qu*ils ne l'avoient pat pu c^- 
Ubref en fon terns , a caufe qu'il n*y 
avoit uas aflez de Sacrificateurs fan£ti- 
fie*s, & que le peupl* n'avoit pas it€ 
afTembW a Je"rufalem. 

4* Et la chofe plflt tellement au Roi 
& ' a toute raffembtee , 
. 5. Qu'ils d^ terminer wit de publitr par 
ttMfi Ifra^l , depuis B6erfc6bah jufqu'a 
Ban ,- ; qu'dn vint c6!6brer la Paque a>* 
PEternel le Dieu d'lfragl a Jerufalem f 
car ils ne l'avoient pas c6l6br#e de lone* 
terns , de la mani^re qu'il eft prefcrit*. 

6. Les courriers done all&ent avec del 
lettres de la part du Roi 8c de &s prin- 
cipaux Officiers , par tout' lftaei 8c Ju- 
da, & felon ce que le Roi TaVoit Com- 
mand^ , difant : Vem enfians d'Ifrael ^ 
retournez a PEteruel le Dieu d' Abra- 
ham, d'Ifaac, & d'KraXl, & il fe *e* 
tournera vers le refte d'entre vous > qui 
eft 6chape des mains des>Rois .d'Affuriet 

7. Et ne foyez pas comme vos^e** 
res, ni comme vos frlres., quiootpe'. 
cNcoutre PRternel leDieu deleuifspeV 
res, de fowe qu'il les a .mis en>d^ibla- 
fion , comme vous voyez, - - : t • 
: '%* Maintenant ne roidifl'ez ipumt/'vfi- 
tre cou , comme ont fait vos peres 1 ten«> 
defz Us mains a PEternel, fcvtnez a 
foh'Sanauaire , qu'il a con&cvtf pour 
tofljours , & fervez l'Ecefnel vd we Dieu, . 
£ I'ftFdeflr de fa colere fe de'tournera 

ie i ;Vo 4 us« -/-- » . 

9» Carfi vous vous retournez k VE* 
\ttM\ , vos frlres & vos ewfans trouve-: 
font mifericorde aupres de ceuxtyiijes 
ont* tfftimenls prifonniers , & ils revien- 
|kont en' ce jays ; parce^ que P^teraei • 
Vdtre Ditu eft plein de pi til & mif6ri* ; 
potdkux/& il ned6tQurnera pointfa &o*< 
de tousv fi vous vous retournez A. \nu- 
to. Ainfi tes courriers paifoient de 
Ville en vilk , par le pays d'EphraXm 
ife deManaiTi^ mdme iufqu'a Zabulon i 
mais on fe moquoit d'eux Si ou s'en 
railloit* 1* -\ ...... 

Mittefoi* quelfeues * uns d'AfCer « 
d il^, & de Zabulon s'humiUi* 

r 'Vinrent a Jlrufalem, . 

1 main de PEternel fut aulfi fur 
our leur donner un meme cceur, 
x^cuter le commaadejijent da 
ies Principaux , felon la. parole 
rneL . . >; 

eii pourquoi il s'alTembla un 
tuple a Jirulalem ,-pour.c61^brer 
)itmnelle des pains ftns ltvaia. 
Mm ft|r 
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m ~ «« . .. ... Ipondiren* au* •' bonnes intend 

eur Roi> momteque le*ele 
exertfttle da* Princes eft dW 
ds » '& quit -netient qu'a eux 
leaocoup pour Dieu & pour 
d. fces dernilres paroles de 
e foht remar quables : II eft 
EzkhkH*jk-*4 qu* eft ben £T 
tt It Seigneur i^*' it trdvaitiw 
i c fitter -jfekr le Service de U 
Dieurptil ftcherchufvn Die** 
rofper*. Qeqne l'on fak fin- 
•our le fervice de Dieu lui eft' 
gr6able*, & il fie manque Ja*f 
enir'ceux qpi * ravaillent d* 
our Pay&ncerneutde fa gioire. 
P JTttE XXXII. 
*nt attaqui'fMr Struherib Re4\ 
, .ferttfie l* villt de Jertefa* 1 
cxkorte ie"peupU M fe confier en 
antherib envied** Officier* dc\ 
» 9»i loftment Exiehuu &■ fie 
ft rendre t & que Prononcent 
u outragearft centre Ditm. Mate 
tchi parte* friere/ eT EzechtM t 
eMesdn F+e&ke Efiue , fait 
un sAnge T+rtoie de Sanchi- 
etant tttourne<eH-fm M* rj- 
or fesfils, Ezechia* Jut gue* 
teMi4X J 'd y uHe toaladie mprtel-1 
il SeOjblii? dans Uprofferite, 
ntrc fti'trifbrs *** ^4mbajfe 
Rai de Baby lorn. Enfim , W 



^tablies , Sanch6rib , Roi 
vint & entra en Juda , & 
re l^s Wiles fortes, ayant re>' 
re br&ctie po«r ' les prendre.* 
Schfasvoyant "que Sanch6rib 
,' & quH^re* fdur^oit contra 
pour ^ faire la- guerro , 
onftil aveofes principaux Ofi 
avec' les plutf talUans horn* 
JutVpbut Voucher les four* 
taines quiliottfat hors de 1*1 
; *aU$en*ikle foire. ' 

ig^a^euple^aflembla, «Y 
ent toutes Ms fontaines*' ft' 
l*i fe flttndit par le ! #ays« 
irtuoi If iRm Oea Afffyr&tuP 
i4wi 4 letfr ntm des eautf 
oe? .-A : '" 
brjbfia aUffi { JeVMtfit tout* 
oik Poii av*i< fait breche« 
a jufqu'rfuk tours » il bat it 
»uraiHg'|rar detofs ; 41 fit re* 
• > dans la Cite* de David , • h> 

1 beadcttap -de javelots & de 

< ordonria de* Capitaines dt' 

i le T^u^le ; & les aflwh- 

i dans la place de la poitr^ 

•1 , & il leut tarla felon Iduf 

] mfdfet 
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33- Puis Ez6chias s'etidormit avec fes 



?6res , & on l'enfevelit an plus haut des 
epulcres des fils de David ; & tout Ju^ 
da & Jlrufalem lui firent honneur a fa 
mort; & Manaflfe fon fils regna en fa 
place. 

REFLEXIONS. 

LE Roi Ezlchias agit en Prince pru- 
dent, lors qu'apprenant que Sanchd- 
rib vouloit affieger Jerufalem , il fit for- 
tifier cette ville , & boucber les fontai- 
nes qui etoient aux environs % afin que 
les Aflynens ne trouvaflent pouit d'eau. 
Mais tl donna en meme tems des mar- 
cues de fa grande piete* & de fa con- 
nance en Oieu , en exhortant fes fbjets. 
a ne rien craindre , & a s'aflurer au Sei- 
gneur. Les perfonnes fages Se pieufes 
uniflent ainfi les maximes de la pruden- 
ce avec celles de la Religion. Elles ne 
negligent pas les moyens legitimes que. 
la providence leor preTente , pour e"vi- 
ter les dangers qui les menacent *, mais 
elles mettent principalement leur confian- 
ce en Oieu. ft. L'on doit faire attention 
a la manure inCblente & impie dont 
les envoyls de Sanchlrib narferent du 
vrai Dieu , en le comparant aux ido- 
les, & en difant, que comme les dieux 
des divers penples que Sanchlrib avoit 
vaincus , n'avoient pas pu garantir ces 
peuples , le Dieu qu'Ezlchias adoroit 
ne le garantiroit pas non plus. Ces dif- 
cours fieri &• blafvhematoires , & ces 
menaces de ce Roi idolatre, qui 6ton- 
nerent Ezechias , furent ce qui hata la 
-mine de -SanCherib , & ce qui engagea 
•le Seigneur a le dltruire , en envoyant 
un Ange qui fit penr dans une nuit fon 
armle nombreufe - t & en permettant que 
fes propres fils le tuaifent , lors qu*il 
fut de retour dans fon pays. Si Dieu 
Vensea ainfi let 'Outrages qui Jui avolent 
et6 feits par un Prince idolatre, il ven- 
gera bcaucoup plus feve>ement > ceux 
qui lui font fait* par les Chretiens im- 
pies , oui Pattaquent ouvertement. III. 
.Cette delivrance que Dieu accorda a E 
^echias le mit en grande conflagration 
:chez les- Princes voifins : & meme* l'on 
apportoit de-tons cotes des offrandcs 
A Dieu dans le tempi* de Jenifalem. 
C'eft ainfi Que Dieu fait fervir toutes 
-chofes au men de ceux qui raiment , 
& a la gloire de fon nom. IV. Dieu 
donna en ce temsrfa a Ezfchias une nou- 
velle marque de? fa faveur en le gueri& 
iant d?unemafaulie mortellc; mais Phif- 
toire faint* remaruw , que ce Prince 
ne fut pas reoonnoHiant du bienfait qu*il 
.•avoit iequ, '& qu'il pecha en montrant 
. fes trtfars aux Ambaflkdeurs du Roi de 
Babylone ; ce qifil fit fans dome par 
.©ftentarion ft pour Vattirer la confide^ 
ration de Jem* mattre. Les hommet s'ou- 
blicne fadlcment *fc relachent dans la 
. orofpe>it*^ -& U* engage** par la le 
Seigneur A ieut difpeSfer ^ 



chatimens. V. 6e 4 U * 4ft <Jit dans ce 



chapitre , que les'Arabaflfedcurs du Roi 
d> Babylone avbient ordre ide s'infbr- 
mer du miracle qui etoit arrive^ lors 
queVombre du foleil recula de dix de- 
grees , dans le tems qu'Ezlchias etoit 
malade, eft une preuve de la* certitu- 
de de ce miracle , & montre 1 qu*il avoit 
€ti remarque* a Babylone. Enfin , Ezi- 
chias mourut comble' de gloire; il fut 
honor^ d'une facon particulate apres 
fa mort; mais if Pa 6t4 fur tout pat 
le temoignage que PEcritUre rend a ft 
piete* & a fon zdle ; Sc c'eft par la que 
la memoir* de ce Prince fera toujour* 
en bonne odeur dans PEglife, & qu'il 
fervira de modele a ceux que Dieu a 
gtablis pour gouverner les peuples. 
CHAPITRE XXXIII. 
Ceftici rhijtosrede Manaffe, XIII. Rri 
de Jua , dans taqueOe on voit , /. Les 
fiehts de ce Roi , qui s'abandonna i Pi- 
doiatrie fif a toutes fortes de crimes. IL 



de nouveaux 



La funition Que Dieu Iki envoy a ^ en 
permettant quil fur men* eaptif a Ba- 
bylone. III. Sa repentance, £T le par- 
don que le Seigneur lui accorda. IV % 
Son retablijjement dans fon Royaume ^ 
&T le zele avec lequel il s'apftiqua a 
reparer le mat qu'il avoit fast , £9* a 
Mir Vidolatrie. V. Sa mort % £3* le 
regne d^^imon fon fils. 

MANASSE' hoit ag6 dedouze ans 
quand il commenqa k Tegner , & il 
regna cinquante-cinq ans a Jerufalem, 

2. II fit ce qui eft mauvais devant PE- 
ternel , felon les abominations des na- 
tions que PEternel avoit chaflees de de- 
vant les enfaris d'Ifrael. 

3. H rebatit les hams Heux qu'Eze*- 
chiasfon p^re avoit d^motis; il redref- 
fa les autels des Babalins , & il fit des 
bdeages, & il fe profterna devant touts 
Tarm6e des cieux , & ' les fervit. 

4. II batit auffi des autels dans la mai- 
fbn de PEternel, de laquelle PEternel 
avoit dit : Mon nom fera dans Jlrufiu 
lem a jamais. 

5. II batit des autels a touteParmee 
des cieux , dans les deux parvis de la 
maifon de PEternel. 

6. II fit auffi pater fes fils par le feu 
dans la valine du fils de Hinnon ; il 
pr^dHbitles tems, H ufoit de divina- 
tion & de fortileges , & il drefla un 
oracle <f efprit de Python & de difeurs 
de bonne avanture; en un mot il s'adon- 
na fort a faire ce qui eft mauvais devant 
l'F.fernel nour Pirriter. ' 

auftl \mt image taill^e , quil 
pour repr^fentatiott dans la 
Dieu , dont Dieu avoit dit A 
] Salomon fon fils : Je met- 

1 Ituite* mon Nom dans cette 

malfon~& dans Jerufalem , que fai choi- 
fie d'ehtre touted les Tribus d'Ifrael; 
8. Et jene ferai plUsfortirlfragl de 
la terre que j'ai alfign^e aleiirsperes; 
pourvo 
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Sas toujours une marque de la. colore 
e Dieu , Sc il abr^ge quelqutfois les 
jours de ceux qu'il aime le plus ; com 
me cela arriya au bon Rpi Joiias , 
qui 6toit fi agreab)e a pieu , a caufe de 
ik .piete* y & qui mourut cependant a 
la fleur de fon age. Jl faut confide*- 
Yer enfin ,' que.quoi que Dieu eut fait 
dire ajofias, que la rume cm Royau- 
me de Juda £|oit irrevocable , & qu'il 
mourroit luirmeme bientdt, il ne rela- 
cha rien de fon zele. II fit affembler 
les Principaux de l'Etat , & tout le 

JeupJe,, pour jrenouveller l'alliance avec 
>ieu ; il travailla de tout foil pouvoir 
abolir Tidolatrie & la dibauche , & 
il ernploya le refte de fa vie a des ac- 
tes de Religion & depietl. Dansquel- 

J[ue circonftance qu'un homme de bien 
e rencontre • & quel que doive fctre 1'eV 
vlnement . il fait toujours fon devoir, 
ic il confacre avec joie tout ce que 
Dieu lui donne de vie & de forces , a 
I'avancement de fa gloire & a l'ldifica,. 
tion pubHque, 

C£AP|TRE XX3CV. 
JLe fyj Jofias fait cilibrer la Paque avec 
une grande folemni%i , U dix-huitie- 
me x annee de fan rtgne. Treize ant 
apres , etant aUe combattre le Roi d*E- 
gjpte , it eft blejfe dans le combat t £T 
*7 nfeurt a Jerufalejn , pleure 0" regret* 
te de tous fes fujets, 
f)K Jofias celebra la Pique a 1'Eter- 
. w iiei a J6rufalem , 8c on *gorgea la 
Paque le quatorzi£me jour du premier 
mois. 

2. Et iMtablit les Sacrificateurs daqs 
Jeurs charges , & les anima au fervice 
dela mailbn dePEternel. 

3. II dit aufii aux Invites qui enfei- 
gnoient tout Ifrafcl , £T qui etoient con- 
iacres i PEternel : Mettez PArche fain- 
te dans le Temple que Salomon fils de 
Pavid Roi dlfrae'l a bJiti : Voijs n'a- 
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reaux ; tout cela e*toit du propre bien 
du Roi ( 

8. Et fes principaux Officiers fireot 
un preTent de leur bon gre* » pour It 
peuple , aux Sacrificateurs & aux Lf- 
vites ; UUkija, Zacharie, & J6hiel , 
condufteurs de" la maifon de Dieu, don- 
nerent aux Sacrificateurs pourfaire la 
Paque , deux mille fix cents tani a- 
gneaux %ut chevreaux & trois cents tau- 
reaux, 

9. jEtConanja, Sce*mahja, &Natha» 
naW fts fr^res , & Hafcabja, Je'hiel , 
& Jozabad , les principaux des L6- 
Vites , p>e*fent;^reht cinq cents taureaux, 

io. Ainfi le fervice etant tout pr^pa» 
r^ , les Sacrificateurs fe tinrent en leua 
places, & les Levites dans leurs de- 
partemens , felqn le comman dement do 
Roi. 

11. Et on ^gorgea la Pique ; &le« 
Sacrificateurs re"pandoient (efang y hpre* 
nant des. mains des Levifes , $ lesL^vL- 
tes dcorchoietft letvi&imes, 

12. Et comme ils les diftribuoicnt 
felonies d^partemens des maifons de* 
peVes de cenx $n peuple t ils nifretit a 
part Pnolocaufte pour l'offnr a PEternel, 
felon qu'il eft e*crit au ltvre deMoyfe; 
ils entirentde m erne des taureaux. 

13. Ils r6d rent done la Paque au feu, 
felon la cofltume ; mais ils cuifirent les, 
chofes confacrees dans des chaudieres, 
des Chauderons , & des poeles ; & iU 
les fiyent diftribuer parnli tout le peu- 
ple. 

14. Enfuite ils appri^rent c e qu'il 
f4oit % pour eux & pour les Sacrinca, 
teurs: car les Sacrificateurs defcendan^ 
d'Aaron avoient etS occupes jufqu'a ia 
nuit a PoblatiQtt des holocauftes & des 
graifles ; e'eft pournuoi les Llvites ap- 
preterent ce y*Hl fatoit nour f ux , & 
pour les Sacrificateurs defcendans d 1 A*- 
ron. 

15. E£ les Chantres defcendans 4* A. 
(aph fe tinrent en leur place, felon le 
commandement de David # d'Alaph , 
& avec Us enfant d'Heman & de jedu- 
thun , Voyaht an Roi \ \%s por'tiers. 
etoient aufli a chaque porte , & ils ne 
fe de*tournoient pas de leurs fopa.ions ; 
car les'LeVites letirs fre*res appr^toient 
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flas , *vec lis Sacrificateuft & les tf 
Vites , & tout Juda 8c Ifrael , qui /v 
Itoient trouves avec les feabitans de* Je- 
ruftlem. 

19. Cette Paque - la fut e«le*bre*e la 
dixhuitfeme annle du Wfne de Jofias. 

20. Apr&s tout cela, & apres que 
Jofias eut retabli JWre <fc Temple, N£- 
co Roi (f Egynte monta pour faire la 

fuerre a Cark^mis fur PEuphrate; & 
ofiafs s*en alia pour le rencontrer. 
si. Mais Neco envoya vers lui des 
D6put6s, pour lui dire: Qii'y a-t-il 
entre raoi &toi , Roi de Juda? Ce 
n'cft pas a toi out fen veuse aujourd'hui, 
mais a une maifon qui me fait la pier- 
re ; & Dieu m'a dit que je me^iatafle, 
DeTifte-toi done de venir contre Dieu , 

3ui eft avec moi , de peur quMl ne te 
£truife, 

22. Mais Jofias ne voulut point fe 
d£tourner de lui; mais il fe dlguifa 
pour combattre contre lui , & il n'£- 
couta point les paroles de N6co , qui 
procedoient de la bouche de Dieu. II 
'Vint done pour combattre dans la cam* 
pagne de Mlguiddo, 

23. Et les archers tirirent contre le 
Roi Jofias. Et le Roi dit a fes fervi* 
teurs : Otez moi fici, car on m'a fort 
bleffe*. 

24. Et fes ferviteurs l'dtlrent du 
chariot * & ils le mirent fur un fecond 
chariot qu'il avoit , & le menlrenta 
J6rtjfalem , ou il mourut ; 8c il fut en* 
feveh dans les flpulcres de fes pe*res, 
8c tous ceux de Juda 8c de Jlnualem 
pleurtrent Jofias, 

25. Jlr^mie aufii fit des lamema, 
tions fur Jofias. Et tous les chan-, 
tres & toutes les chanteufes en par, 
Je*rent dans leurs lamentations fur Jo*. 

fias , qui durent jufqu'a ce jour , ayant 
€ti Itablies en coutumes eh Ifrael. 
Or voici ces chofes/inf Icrites dans les 
lamentations. 

26. Le refte des actions de Jofias, 
& les ceuvres de piet6 qu'il fit, fe* 
Ion ce qui eft e*crit dans laloi de Tfi. 
ternel; 

27. Ses aftions., dis-je> tantlespre% 
mitres que les demises , font Rentes 
dans les livres.des Rois d'lfra*! 8c de 
Juda/ 

REFLEXIONS, 
f^N voH dans ce chapitre .de nouvel- 

e 

1 



fit tout ce qu'il put pour plaire au 
Seigneur, & pour animer feafuietsa 
la piete*. Cela doit, nous apprendre a 
ne nous relacher jamais dans le bien, 
8c a y perfe>erer de plus en phis. 
Cet exemple doit fur tout faire ira- 
preflion fur les Princes 8c fur lesMa- 
giftrats Chretiens, 8c les inciter a pren- 
dre auffi a coeur l*avancement de la 
vraie piete* & de la Religion', & a fe 
rendre recommandables devant Dieu & 
devant les hommes , par les m ernes 
endroits qui out rendu Jofias Tun des 
meilleurs 8c des phis excellent Rois 
qu'il y ait jamais eu. Mais quelque 
grande qu'ait e*te* la<piete* de Jofias. 
les Rois & les Princes qui font profe£ 
(ion de c roi re en JeTus-Chrift , de- 
vroient furpafler a cet <£gard les meil* 
leurs Rois du peupk de Dieu. II pa* 
roit cependant que ce Prince fit une 
fame , en s'engageant inconftdlrlmeut 
a faire la guerre au Roi d'Egyine; 
auffi fiit-il tue* dans cette occafion. 
Apr^s famort, tout le peuple de Je\ 
mfalem 8c de Juda le pleura , 8c le 
Prophete J6r£mie prononqa des Lau» 
mentations fnr ce fujet. Les pennies 
font une grande perte , 8c iou* 
vent une perte irreparable , lorfque. 
Dieu leur Ate des Princes & des Con* 
dufteurs fages 8c rlligieux. Ce fut ce 

2ue les Juifs Iprouvlrent aprgs que 
lieu eut retire* Jofias. II fut leder* 
nter bon Roi de Juda ; fes fuccefleurs 
furent tous des impies , 8c dans pen de 
terns le Royaume de Juda prit fin, 
comme on le voit dans le chapitre (ui* 
vant. 

CHAPITRE XXXVI. 

Ce chapitte wnprtnd Chifioire des qua* 

tre acrniers Rots de Juda. Le premier 

fut Jehoachaz, fils de Jefiat '•♦ A qui n*- 

gna trots mots' y & ^fut depofi par le 
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iurit -Imu de compaffion envers fon 
p tuple- V mais que oe peunle endurci fe 
m*cjUDit d'enx , & mepmoit la parole 
dm Seigneur* tellement que fa colere 
s'eafiamma , enfiwte qu'il n'y eutplus 
de remade. .Voila comment Dieu qui 
eft jufte & bon , redouble fes avertifle- 
mens envers les hommes , a mefure 

Ju'ils roffenfent avec plus de fierte* i 
rv«l* aufli ce que produjt le raepris 
ouverc & continue* de la parole de Dieu 
Si de fes. graces, Dieulivra lesjuifs 
anx' Babylonieus , qui prirent Jlrufalem 
&labr(U6rent, & qui repandirent le, 
fang 4'une infinitl de perfonnes, jut 1 



r 



ques dans le Temple , fans avoir com. 
paflion des femmes , des eufans , ni 
des vieillards. Le Temple nigme ne 
fut pas Ipargne* , ay ant iti pille* & bru- 
\€ par les Caldtens ; & les Juifs qui 
Ichaptfrent a cette deTolation furent 
conduits a Baby lone, ou ils demeurlrent 
captifs. Ce fut ainfique les menaces 
que Dieu leur avoit fait entendre tant 
de fois s'exgcutlrent i & c'eft la un 

rand exemple , par ou Ton peut voir 
quoi doivent s'attendre ceux qui abu- 
fent des graces de Dieu & de fa patien- 
ce , & qui perftvlrent avec obfhnation 
dans leurs plch-es. 
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ARGUMENT. 

On vmt dam a Hvre , comment let Juifs , aprit avoir iti cap* 

* tifs d Baby fane pendant foixante 6f dix ans , obtinrent de 
> Cyrus Roi de Perfe la permijjim de revenhr dans leur pays* 
, gf de rebatir le temple 6f la vifo de Jerufalem , fous /^ 

conduite de Zorobabel .., Vrince du fang royal de Juda , fef 
; petit -fits du Rat Jecbonias , ggf. fous cede de* JebofuabGrmd 

Sacrificateur. Let Juift furent traverfit par les peuples voi* 
c Jms en diver fes manifres y \ufqtiau terns du Roi Darius % 

qui permit de nouveau aux Juift de rebatir leur temple % & 
' fur envoy a en Jttdte tJHrat Sacrificateur. Cet Efdras etoip 

• un homme trit- icJairi dans, la cqhntijfance d* la Ldi de 
. Dieujil itoit doui d-uh grand zele $$ d*une grande pruden* 

€e 9 & il Jit plujieurt \ri&/emens pour retablir tordre % tan* 
' dan? la Religion \ aue dbntle Gouvemement civil. 
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deKSpnira, & deBleroth, fept cents 
qnarame-troi*. 

26. Les enfans de Rama & de Gu£rab, 
fix cents vingt & un. 

37. Les gens de Miomar, cent vingt 
& deuxv 

28. Les gens de B£th*l & de HaX , 
deux cents vingt & trois, 

29* Les enfans de Nibo , cinquante- 
deux. 

30. Les enfans de Magbis , cent tin. 
qvante-fix. 

31. Les enfans d'un autre Hllam , 
mftle deux cents cinouante»quatre. 

32. Les enfans de-Harini, trois cents 
& vingt. 

-33* Les enfans de Lod, de Hadid, 
dXmo, fept cents vinat»cinq. 

^•34. Les enfans de Jenco, trois eents 
qnarancecinQ. 

> 35. Les entans de Slate trois miile fix 
cents trente. - * 

3*6. Des Sacrificateurs.: Les enfans de 
Jldahja, de la mahfon de J6fcuab, 
neuf tents foixante Atreizfe. 

v 37. Les enfans dimmer > miHe cin* 
quantedeux. " ' 

*3#.: Les. enfans de Pafqur, mille 
deux cents quaranteJeat. * 

3*, Les enfans de Harim, mille & 
dix-£ept. 



fens deSopnemh, les enfans depeV 
ruda ; 

5&iLes enfans d« Janata, .les. en* 
fans de Darkon ♦ les enfans de GuiddeJ ; 

57. Les .enfans de Sqepharja , les en- 
fans de Hattil , les en&ns de Pokereth- 
batfebajiro, les enfans d'Ami. . 

58. Tous les N^thiniens, & les en- 
fens des femteurs de Salomon , /«• 
rent trois cents quatre vingt & douze* 

59. Et ce font ici ceux qui monteV 
rent de Telni^lah , de Tel-bavfca , de 
Kerub , d'Adatf , £T d'lilitiier , let 
quels ne purent jhontrer la.maifen de» 
leurs peres , ni leur race , Cmir s'ila 

60. Lea enfans deDelaja* lesenfens 
de Tobija , les enfans de N6koda» fiir 
cents cihquante & deux. .' n • 

6I« Des enfans des Sacrificateurs 1 
Lea. enfans de Habaja v les enfans de 
Kots , les enfans de Barzillai , qui prit 
pour femme une des filles de Barzil- 
lai Galaadite, ft fat appelle dc leur 
nom« 

62. Cena>la cnarcherent leurxegiftre, 
en recbarcbant leur genlalogie t , mais 
ils nly futeut point trouvas*.*ilafu« 
rent cejettes du Sacerdoce. 

63. &Attiriqatna leur dtt^^u'itsue 
mangeaffent point des chofes feres>£uii. 



40. Des L*vites: Les enfans de JefcUes:, pemtnjit quele Sacrificaeeur'affiC 
cttkh r & de Kadmiel , 1 «Pents e les en-! ternit iurec PUrim & le Turamtm. ■« 
faas* de Hodavia , fofxanse** quatorze. | 64. Toute PafTembtee itoit de qua- 

'4t; DesChantres ; Les enfans d*Afaph» raateudeux*. mille- trois cents fbiokante ; 
cent vingt-huit. 65* San* leurs ferviieurs t *'deurs* 

43. Des enfans de*< Par tiers : Les en- fervantes , qui 6toient fept. mille. trois, 
fuis.de Solium, les enfans d'Ater, les cents' tnentc ftpts & ils awaient \deux - 
•ttfans de Talmon, les enfans de Hak- centF4ant«Cbantres que Ohanteufasw .' M 
kab, les entans de Harita^les entans de '; #6. Jteurfr cnevaux ifient *» hmtkrm « 
Scobatf , tons cent trantatnta£ ..de fept cents trente-fix , & ila* Rvoient ' 
. 43v Des Ntthinieat : LeJ enfans de deux cants qaarante cinq muletsi .; 

Tfiha, les enfans da Haiupha, les enw' >6f . Quatta> oeats trente -cinq cha«* 
fiins de Tabbahoth ; | mekux^; &4ix mille fept cents. & vingt 

44. Les enfans de tttros; les en- inta;« 



fans de Sihaha, le$«ifttesde Padon ; 

• '45, Les^enfans de L^bona s les-eafans 
de Ragaba , les • enfans de Hakkub ; / 

-»i|fc Les enfans de Haaab. les enfans 
de Sqamlal , les enfans de Hanan ; 

47. LeS enfans de Gbiddd , Jes en, 
fans de Gahin, les ettfetos de Reaja i ' 

-£48. Les « enfans de Retfin , les en 
fens de N^koda, les enfans de Gazam ; 

T 49. Let enfans de*Huza, les enfans" 
de Paftah , les enfans de BeTat; 

^50* Les enfans d*Afha , les. enfans 
de M^hnnim, les enfanide^N^plrtrfim ; 

m. Lea enfans de Bakbufe, les en- 
fiutsde Hakupha, les enfans de Harhur ; 

^5a. Les enfans de»Batttuth , les en* 
ftuude Mihida, les. enfans4e Harfca 5 

'53. Les enfans de Barr as, les en- 
fius de Sifra, les enfans de T^mab; 

'"54. Les enfans deNfctfiah, les enfans 

oeHatipha. 

t 55. Un enfans des ferVJteursde Sa« 

lemon : Lea enfans de Socal , -lea 



68. Et f utlQues-unt d'entre lesiQIieaiJ 
des.perev npris etre venus poura^iair 
la maifon de i'Eternel qui.iuiwi*A Je-i 
rufalem^ioffrant volontairemtet pour* 
la maifon d« •Ditu, afin deiareau>ttsj 
en'fbnetati ■-' -) • w> • ••* i 

6^. Donnlrent au trifor drd^ouvct^» 
ge, fdon leur* pouvoir , ioiaante ft 
un mille dnagmea (Tor, dr. cinq m ilia: 
mines 4'argent ^Sc cent robes da Sacri- ; 
ficatevra. 

70. fitainfi les Saerificateurs , lea 
Levius , quelqnes-uns du peupie , lea ♦ 
Cbantres , les Portiers , & les Ne'tmV: 
niensv habite'atm; dans ifuts mUetii 
toua ceux d'iftaat htlritirmz aa^daaar; 
leurs ville*^ • *' 

.«.*-& f>\L E X J NS> 

ON peut recueillirduD^nombrementi 
ddajdirs qoi*revinrent de Babylona 
en Ju«e-v an4uiMrdrl»Edit du RorCy-^ 
rus , & qui n^etatent qu'au nombre da ■ 
qaaraata* dettx mille, que ca peaplr. 
autre* 
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autrefois fi nombreux ^toit tort-dimi- riens , «fin quails amenaflent du bote 



nu6. H faut cependant remarqner 
qui] en etoit refte plufteurs A Baby- 
lone & dans les pays voifiws, lefqtfels 
revinrent dans la iuite a diverfes> fois : 
oomme cela fe volt dans les'ckapitres 
VII. & VIII. de ce livre. II v II paroit 
qu'on apporta alors une tres-grande 
exaftitade pour reconnoitre les genea- 
logies ; & que ceux qui pretendoient 
•tre de l'ordre des Saerificateurs , & 
qui ne purent verifier leur defctadan- 
ce, furent exclus du Sacerdoce. III. 
On volt que ces Juifs . nonebftant Pe- 
tat d'abaiflement ou ' ils fe trouyoient 
alors, contribulrent avec liberality 
pour retablir le Temple & le Service 
divim k 

CH API TRE IIL 

Ler Jujfs etant revenus dc Babylon* 

i Jerujaiem ., batiffent un lintel 4 fur 

: ieQuel/ils offrent de* Sacrifices . - 'ils 

. celob/ent la Fite des . Tabornneies i'&: 

iwkaMtfcnt le Sent* ardinaxrt* w 

attendant que le Temple fut rebatu 

. Enfuite. ils pofent les fondemins du 

iTemple^jce qui fut pour Us untJefw 

■ Jet ihuie frond* joie , £? pour les au* 

tres un fujet de triftejfe & de pkms* > 

LE f£pti6itte mois approchant , . les 
. enfans d'liirael etant d?ns- leurry il 
les > le peuple s'aflemMa * Jcrufalera, 
comme fi ce n'eut itt qu'un feul horn 
me.* • l - - - J ' • v 

au Alors jefeuah fils drjot&dafcle 
leva avec fe9 fr£res les S*fcrifioateurs\ 
& Zorobabel fils de Salatbiei ,-avec 
fe&frlres.; feilsbatirent 1'auteLdu Dieu 
dTfraSl^ pttdc y oifrir ies>hok>cauftes , 



fe,bonmie deDieu. , v 

3. {teiisuredreflerent Pautel deDieu 
fur fesfandemena, pacce qulila&oient 
eflfrayls en eux-mSmeS des- • peuple* du 
pays ; & ils y offrirent les holocauftts 
dm mating ftdufoir. v*"l -•' •<** 

-*, Hsutte^rerentauflibEtuibicm*' 
nelle des- Tabernacles , ainfi t.qtt^il eft 
lerit , • .&. ils offrirent .lea uolpcauftes 
chaque^ jour, autant quUl d» ffalloit , 
ielon que Pordinaire de chaqarjour le 
demandblfcb - 1 ■ ■•. jri ..t-u * .t<- 
3$. fitapris, eela JU: offrirent Pbolo* 
caufte qandnuel a & ceux des nausel* 
Us.Lune* , Jc de touteies Feaes £o- 
lemnelles dt l'Eternel, lefquettes^jan 
te&ifiottifr & de tous ceux qui jpre&o 



decedre du Libana la merxle Jacho, 
felon la-permiffion que Cyrus Rolde 
Perieleur avoitdonnee. . » 

8. Et la.iecoode ann^e de leurarri- 
v^e a la maifon de Dieu a Jerulaleni ^ 
au fecond -inok , Zorobabel filsdeSa-. 
latbiel , & Jefquah fils de Jotfadak* 
& le refte de leurs fr^res , les Sacriika- 
teurs & les L^vites, & tous ceux qui, 
Itoient vepos de. la captivity a jerufa- 
lerii , commencerent a fonder le Tem\ 
pit , & ils etablircat des Invites , de- 
puis Pafje . de, vingt ans & au defius ♦ 
pour preiler , Touvrage de la Maifon de 
l'Eternel. 

9. Et Jefquah alfiftpit avec fes fils ft 
fes fr^res. & Kadmiel avec fes fils, def< 
cendans de . Juda , pour prefier ceux 
qui faifoientronvrage de la maifon da 
Dieu; £T Jes fils de H^madad, avec 
leurs fils & leurs fr^res L^vites. 

.10. Et comme. ceux qui batiflbient 
fondoienl le Temple de l'Eternel , one 
y fit afiifter4es Saerificateurs revetuv. 
avec les tvompettes', &■ les Leviies del* 
cendans d'Afaph avec les cymhales , 
pour toiler I'fitetnel, ielon rinftiiutton 
de David Roitf^fiJagh j 

11. Etils a'eQtttrapondeient ea loiiant 
& celebrant TEternel , en difant: L'£-> 
tornel ejft bon &?fa mifericdrde demeu- 
r«a<oujoui» fur Ifrael ; & tousle peupla> 
jetton de gramktcris de joie, en louaatt 
l'Eternel., patca qufon tondoit la mai- 
fon de TEteruel. 

12. Mais pbifirtcs des Saerificateurs 
& des livites ,:«& des Chefs dee pirea^i 
qui etottnt ages, & qui avoienb vu . ]»> 



amfi quhL«fk^crit dans la Lot de Moy- prirai&e. mailbniifiir pie, etr fer^praV 
- •«-«:— .- jfentant cette.maiiha Id, _ pleurotent 4 



haute'volx $ toutefois plufieurs^eUvoient 
lear voix. avep tkt% efts de rejouiflkijce , 
& avec joie. j , , llt \ 

.: S3 Et Ton ril* pouvok difcerner la 
voix. des oris <to joie , d'avec la voix: 
des pleursdur people « cependant le peu- 
pple jettoit 4e grands «r is de rejouiuaak 
ice , de iarte quaHenr voix rat eoten. 

du« bien ioBi- - .,..-.• 

;..* : &.E F JUjEJC I O N S. , 
f)ES que les Jitifs rurent reffenus <kt 
L ^ Baiwlone , ils entreprirent dt rlbA- 
tir le Temple > afin d'y rttabJir le few 
vice de Dieu. ii'aoit la un effet de leur 

Siete, $c luritojit du:zele de leurs oonii 
■iteuxs JeTcjtah.£fl»ad«SAcrificattur , & 



toient unjai oprande volontaire a. l'Eter^ L Zorobabel Pti«ce ,dt. Juda. Nous den% 

ntL . - . .... ] vows tous avoii It aaeme zelepcair tr«- 

.6* Des leu premier ioae du fepaemeivaillef a l , idification.<le TEglifei ce Coat 



__ ils. commencetemt -i *oflair > des 
holocauftes a l'Eternel; bias quelle 
Temple dt ^Etetnti He \f0| pjuvencore 
fondea ■•'■j^ • '* 

J7. Mais ils donnerent de l'acgent aux 
tai)leursiie.pierres & aux cbarpanciecs 1 
ih dmhtemt au£M manger at a boire, 
«e dt rhuilejmx Sidoaiena M asixjTy. 



U- les. foins: qui doivent nous occupcr 
priferablement a tous Jesautres ; & n6A 
tre plus. grander* jaie iloit Itre de voir 
le Regne te Dieu s'etablir & s'arlexmts.: 
II. 11 taut rtraarquer, que quoiqa'an 
rebatit alors le Temple de Jerulalcm; 
ce iecoad Te«ple ; n-efalok- pas cemi 
que Saloman jym autrefois bati,. * 

qui 
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qui avoit iti mine! par les Babyloniens ; 
ce qui fit que les viei Hards qui avoient 
vu le premier Temple pleuroient lors 
que Ton commence a batir le fecond. 
Les Juifs pouvoient reconnoitre par la , 

Sue le Service de Dieu ne confiftoit pas 
ans I£ richefie 8c dans la pompe du 
batiment , ni dans l'lclat des clrlmo- 
nies ; cela marquoit auffi que le terns 
viendroit bientdt,. auquel Dieu dltache- 
roit les Juifs de ces chofes fenfibles, 
& ftabliroit parmi les hommes un cul- 
te fpirituel , tel qu'eft celui de l'E- 
vangile. Au refte , fi le fecond Tem- 
ple £toit infSrieur au Temple de Salo- 
mon en magnificence , il devoit le iur- 
pafler de beaucoup en gloire , par Pa- 
vantage que les Juifs auroient de voir 
le Meffie dans.ee dernier Temple, pen- 
dant quMl fubfifteroit. 

CHAPITRE IV. 
Les Juifs n^ ay ant pas voutu permettre aux 
Samaritains de batir le Temple avec eux, 
les Samaritains ecrivirent centre eux des 
lettres aux Rots de Perfe i ce qui fit que 
cet ouvrage fut interromptt a diverfes 
feu font le regne de Cyrus } fous celui 
. <C*Affueru* • nomme autrement Cambyfe, 
fan fucceffeur ; £T fern celui tf^Artaxer- 
xes , appefle aujji Smerdis ; a qui les 
Samaritains ay ant ecrit une Lettre qui 
eft contenue dans ce chapitre , ce Prin- 
te defendit aux Juifs de continue? a ba- 
tir la Ville £T le Temple. Les chofes 
demeurerent dans cet etat jufqu'a la fe- 
■ conde annee de Darius fils fHyfiafpe 

Roi de Perfe. 
T ES ennemis de Juda & de Benjamin , 
*"• ayant appris que ceux qui Itoient re- 
tournls de la captivity rebatifibient.le 
Temple a l'Eternel le Dieu d'Ifrael , 
. 2. Vinrent vers Zorobabel & vers les 
Chefs des pgres, & leur dirent : Per- 
mettez que nous batiifions avec vous ; car 
nous invoquerons vfitre Dieu comme 
vous ; & nous lui avons auffi facrifil 
depuis le tems d'Ezarhaddon Roi d'Af- 
fyrle , qui nous fit monter ici. 

3. Mais Zorobabel & Jefquah , 8c les 
autres Chefs des pe>es d'Ifrael , leur 
repondirent : II n'eft pas k propos que 
vous & nous batiifions la maifon a-nd- 
tre Dieu ; mais pour nous qui fommes 
ici enfemble , nous batirons a l'Eternel 
le Dieu d'Ifrael , comme Cyrus Roi de 
Perfe nous l'a command 6. 

4. Ainfi le peuple du pays rendoit la- 
ches les mains du peuple de Juda; & 
les eftrayoit lors qu'ils batiifoient. 

5. Et meme ils avoient a leurs gages 
des confeillers, contr'eux , pour diifiper 
leur entreprife -, pendant tout le tems 
de Cyrus Roi de Perfe , jufqn'au regne 
de Darius Roi de Perfe. 

6. Car pendant le regne oVAfTuerus , au 
cornniencement de iimjegne, r ils Ecrivi- 
rent une accufacion calomnieufe contre 
Us habitant de Judfc &de J4tufalem. 



7. Et du tems d'Artaxerxes , Bifcjam , 
Mithr^dat, Tab*el, & les autres de (a 
compagnie Ecrivirent a Artaxerxes Roi 
de Perfe. L'6crhure de la copte de la 
lettre Itoit en lettres Syriaques , £ cou- 
chee en langue Syriaque. 

8. Re*hum Pr^fident du confeil, 8c 
Scimfca? le Secretaire ecrivirent done, 
une lettre touehant Jlrufalem au Roi Ap» 
taxerxes, comme il s'enfuit. 

9. Return , du-je , President du Con* 
feil , 8c Scimfca* le Se'cr^taire , & le» 
autres de leur compagnie ,. • Din i ens, 
Aphatfatkiens , Tarptliens , Arphaflens, 
Ark£viens, Babyloniens, Squfqankiens, 
Dlhaviens , £F H61unites ; 

xo. Et les autres peuples que le grand 
& illuftre Ofnapar avoit tranfport£s , 8c 
fait habiter dans la ville de Samarie, & 
les autres qui etoient de deqa le fleuve , 
& de telle date. 

1 1. C'eft ici la teneur de la lettre qu'ils 
lui envoy Erent. Au Roi Artaxerxes : Tes 
ferviteurs les gens de deqa le fleuve * 
& de telle date. 

12. Que le Roi foit averti que les 
Juifs qui font months d'aupres de lui 
vers nous , font venus a J4rulalem» qu'ila 
rebathTent cette ville rebelle 8c me*chan- 
te , qu'ils pofent les fondemens des mu» 
railles, & qu'ils les relevent. 

13. Maintenant done que le Roi foit 
averti, quefi cette ville eftrebatie,& 
fes murailles fondles, ils ne paieront 
plus de taille , ni de gabelle , ni de pla* 
ge ; ainfi elle caufera une grande perte 
aux revenus du Roi. , 

14. Et comme nous fommes aux ga- 
ges du Roi, il nousferoit mal-feant 
de voir que le Roi rut mEprife* \ e'eft 
pourquoi nous avons envoy** & fait fa- 
voir au Roi , 

15. Qu'H chercbe au livre des M^moS* 
res de les p^res ; il y trouvera ecrit 8c 
il faura que cette ville eft une viUe re* 
belle, & pernicieufe aux Rois 8c. aux 

Provinces ; que de tout tems on y a fait 
es complots , & que Ceil pour cela que 
cette viile a iti de*truite. 

16. Nous faifons done favoir au Roi , 
que fi cette ville eft rebatie & fes mu- 
railles fondles , il n'aura plus de part 
a ce qui efi au deqa du fleuve. 

tZ. Et Je Roi envoya cette r^ponfe 4 
Re hum Pr^fident du Confeil , a Scimf- 
qai le Secretaire , 8c autres de leur com- 
pagnie ,. qui habitbient a Samarie , 8c 
aux autres de de^a le fleuve. Salut , 8c 
de telle date. 
.18. Lai .teneur de la lettre que vous 
nous avez efavoy^e*, a 6ti expose & 
lue devant moi. 

19. Et pai dornil ordre , & on a cher« 
ch^ & on a trouv6 , que de tout tems 
cette viUe-la s'eft lleve'e contre les Rois » 
& qu'on y a fait. des rebellions &dg$ 
complots./.. 

ao, Etqu'il y a eu aufll des Reis puif- 
^ fans 
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ians & Jerufalem^ qui ont domine* fur 
tous ceux de dela le fleuve , & qu'on 
kur payoit des tallies , des gabelks , 
ft des Phages* 

21. Maintenant done, faites nn Man- 
dement pour fairs ceffer ces gens- la, 
ann -que cette vilk-la ne (bit point re- 
bade , jufqtf &ce qu'il en foit ordonne* 
de ma^partw 

22. Et garde z-vous de manquer en ce- 
ci ; ta¥ pourquoi croitroit le domage au 
prejudice des Rois? 

23. Quand done la teneur des paten- 
tes du Roi Artaxerxes eut it€ lug en la 
presence de R6hum , de ScinifcaY le S6- 

Sretaire . & de ceux de leur compagnie , 
it'en ailttent en hate a J^rufalem vers 
les Juifs , & les firent ceffer avec main 
forte. 

. 24/. Alors Pouvrage de la maifon de 
Dieu , qui habite a Jlrufalem , cefla , 
ft demeura dans cet £tat jufqu*a la fe- 
«onde annee du regne de Darius Roi 
de Perfe. 

REFLEXIONS. 

ON voit dans ce chapitre , que les 
Samaritains , apres avoir tactic* inu 
tilement de furpreiidre les Juifs par fi 
neffe , pour empecher que le Temple de 
Jerafalem ne fut rebati , les calomnie*- 
rent par une lettre aupres des Rois de 
Perfe t & par la ils firent en forte que 
ks Juifs ne purent continuer Touvrage 
qu'ils avoient commence*. Ce qu'il y a 
k cdmlderer fur cela, e'eft que Dieu per- 



met quelquefois que les plus faintes en- 
treprifes foient traverses ; & que PE- 
glife a toOjours fes ennemis j qui Pat- 
taquent ♦ tantdt par la violence , ft tan- 
t6t par Partifice. L*on voit fur tout 
ici , que les ennemis des Juife eurent 
tecours a la calomnie , pour irriter les 
Puiflances contr'eux , les depeignant 
com me des rebelles , des ttditieux , Sc 
des ennemis des Rois. Telle a toujours 
et* la deftinO de PEglife , & e'eft de 
tout terns que les adorateurs du vrai 
Dieu ont it€ perf6cutes & calomnils. 
Mais la fuite tert voir , que Dieu con- 
fond enfin les rufes & les deffeins des 
mechans , qu'il maniftfte Pinnocence 
fes gens 4e bien , & qu'apres les avoir 
fait pafler par ces epreuves , if leur rend 
favorables ceux qui itur avoient etf le 
plus contraires. 

CHAPITRE V. 
Let- Profhetet biggie ©* Zacharu txher 
'■ tent Jet Juifr a rebsth le s Ttmple. 
Let Gonverneurt de ce 1<q*4a ierivext 
*u JM Darimfilt fHiJtafpe ♦ f*mr 
PiHfermer du deJfeSndet Juift , &pwr 
tut demander fet ordret U tUffut. 
ALOrs Aggie Prophete , Sc Zacharie 
** fils de Hiddo Prophete , prophsti. 
foient aux Juifs qui etoient en Judaft 
a Jeruialem , au nom du Dieu d'lfrael , 
qu> let avoit envoy et vers eux. . 
' *: £*?Z©rebaotl ftlsde fatotbiei^ Sc 



J efc.ua h fils de Jotfadak, ie leverent. 
3c commence*rent a rebatir la maifon 
de Dieu qui hdbite a Jirufalem ; & ils 
avoient avec eux les Propbetes de Dieu 
qui les aidoitnt. 

3- En ce tems-la Tatte*naY, Gouver- 
ncur de de$a le fleuve , Sc Scetharboz- 
naX, & leurs compa^nons vinrent vers 
eux , & leur parlerent ainfi : Qui vous 
a command^ de rebatir cette maifon , 
& de relever cet murailles? 

4. Ils leur direct auffi : Quels font 
les nomt des hommes qui b&tiflent cet 
edifice ? 

5. Mais parce que Pail du Dieu des 
Juifs 6toit fur leurs anciens , on ne les 
fit point ceffer , jufqu*a-ce que Pafi&irc 
parvint a Darius , & qu'alors ils rap- 
portaffent des lettres lur ceia. 

6. Voici la teneur des lettres que Tat* 
tinaY Oouverneur de deqa le fleuve » Sc 
Scetharboznal , & fes compagnons A- 
pharfikiens , qui etoient de electa le fleu- 
ve , envoyirent au Roi Darius. 

7. lis lui envoylrent une d6claration 
du fait , en ces termes : Toute forte de 
paix fiit donnle au Roi Darius. 

8. Que le Roi foit averti que nous 
fommes allls dans la Province de Ju- 
dt"e , vers la maifon du grand Dieu , la- 
quelle on batitde groffes pierres , Sc mfe- 
me la charpente eft pofle fur les mu- 
railles , Sc cet Edifice fe barit en diligen- 
ce , & il s'avance entre leurs mains. 

9. Et nous avons interrogates Anciens 
qui etotent-la., Sc nous leur avons dit: 

lui vous a command** de rebatir cette 
maifon , & de relever ces murailles? 

10. Et meme nous leur avons deman- 
ds leurs noms , pour les faire (avoir au 
Roi * afin que nous icriviffions les noms 
de ceux qui font les principaux d'en- 
tr'eux. 

11. Et ils nous ont r6pondu ainfi: 
Nous fommes les ferviteurs du Dieu des 
cieux & de laterre ; & nous rebathTons 
la maifon qui avoit H6 bade ci-devant 
il y a long-terns & qu*un grand Roi d^If- 
raJfl avoit batie Sc fondle. 

12. Mais apres que nos pe*res ont ir- 
rhi le Dieu des cieux , il les a livres 
entre les mains de K6bucadnetfar Roi 
de Babvlone , Caldlen, qui a d^truit cet- 
te maifon & qui a trautporte' le peu- 
ple a Babylone. 

13. Cependant la pr^mitfre annee du 
•egne de Cyrus Roi de Babylone , le Roi 

Cyrus commanda qu'on rebatit cette 
maifon de Dieu. 

14. Et meme le Roi Cyrus tira hors 
du Temple de Babylone ks vaifleaux de 
la maifon de Dieu , qui etoient d'or St 
d'argent , que Nlbucadnetlar avoit env 

Sortis du Temple qui Hoit a Jirufalem % 
: ilsfurent ikltvres a un nomine' Scefq- 
batfiu* ♦ lequel il avoit etaeli Gouver- 
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& va , & fai les porter an Temple qui 
f*»i* & Jerafalem , & due la maifon de 
Dieu foh rebatie en fa place. 

16. Albrs ce Scefcbadar vint , & no* 
fa les fondemens de la maifon de Dieu , 
qui eft a Jlrofalem ; 8c depuis ce terns- 
la jufqu'a prgfeat on la bitit, & eUe 
n'eft point encore achevee. 

17. Maintenant done s'il femble bon 
an Roi , qu'oa cherche dans la maifon 
des treiors du Roi t laquelle eft a Ba- 
bylonc, s'il eft vrai qu'il y ait eu un 
ordre donnl par Cyrus de reb&tir 
cette maifon de Dieu a Jerufaiem; & 
que le Roi nous mande fa volonte* fur 
cela. 

REFLEXIONS. 
P£ que nous devons remarquer dans 
**" ce chapitre , e'eft que dans le terns 
que le batiment do Temple etoit inter- 
rorapu , Dieu envoya Zacharie & Aggee 
fes Prophetes , £our relever le courage 
des Juits, 8c pour les engager a.'trfr. 
, vailler de nonveau a ce pieux deflfein ; . 
& que les exhortations de ces faints 
hommes enrent tant dVemcaec , que non- 
obftant les oppofitions des Gouvernenrs 
de ces pay*-l& , les Juits continulrent 
cet outrage, en* attendant que Pon filt 
les intentions du Roi Darius. Dieu n'a- 
bandonne jamais fon Eglifej il fufcitei 
tofi jours:, quand il le iaut , de fiddles' 
Miniftres pour travailler a fon Edifica- 
tion ; ainff Ton ne doit jamais fe rebu- 
ter ni perdre courage, dans les entre- 
prifes qui font juftes 8c confbrmes-i la' 
voionte* de Dien ; & fa providence Jes 
fait enfin riiiffir heureufement » quel- 
le contraires que foient les apparent 
ces. Ce fut ce qui arriva dans cette; 
rencontre; les lettres <aue les Officiers 
<lu Roi Darius lui tcrivirent comre.Jes' 
Juifs , ayant donnl occafiOn a ce Prin- 
ce de rechercher PEdit qui avoit tti 
donne* en leur faveur par le Roi Cyrus 
il y avoit environ dix4ept ans , &d'orJ 
donner qu'on. ne. les moleftatpiu.s. Dei 
cette manilre , ce que leurs ehnemist 
avoient penft faire pour les perdre , mit 
les Juifs en etat d'executer leur entre-t 
prife. 

CJIAPITKE yi. 
Le Roi Darius ayant retrouve I* Edit que 

le Roi X#irus avoi^donne en favour da 

Juifs , ordonne a fes " Ojficterr de Us 

buffer bJttir it Tempt* , £T mhn* de t 

leur fournir ce qui feroit neceffairi pour 

eet ouvragoytt four let facrifites Qui 

feroient ijjf**t* f * Jerufaiem. Le Te\nA 

fie fut acbrui en quatre ans ; on en fit 

U dedlcace ; lefervit* diyin y futi re* 

taili y £T ta<P*que fut ciUbree avec uni 

grand*' filemuite , V uvtc beatuoup d* 

jot*."' i 
A Lore fcetftoi Darius donna fes ordrea, 

** & otf rechercha an )ieu on Pon.te- 

noit les Regiftres , & ott l'on .metntitrcompaenonslenrent incontinent , parce 
les t|*&f* # £atoyla*t; -^ '>:;;> . . : lqa^tRoii)ari«Ue lewa*oitainfi ecrit. 



a. Et on trouva dans un coffre , an 
Palais royal qui *Uit dans la province 
de Mede , un rouleau qui contenoit ce 
Memoire : 

3. La premilre annle du Roi Cyrus, 
le Roi Cyrus fie cet Edit : Que pour en 

?[ui eft de la maifon de Dieu a Jfcru*. 
alem , cette maifon - la feroit rebatie , 
afin on'elle fat le lieu ou l*on feroit les 
(kcrifices; que fes fondemens fyftnt af. 
fez forts pour ibOtenu fon faix ; que 
fa hauteur fereit de foi Xante coud^es * 
& £a longueur de foixante coud^es; 

4- Et fu'il y amreit trois rangees de 
grofles pierres , & une rangee de bois 
neuf , & que la depenfe feroit fournie 
de Thdtel du Roi. 

5. Et que pour les utenfilcs de la mai- 
fon de Dreu qui fint d'or & d'argent , 
que NCbucadnetfar avoit tiris du Tem- 
ple qui etoit a Jerusalem, 8t apport6s 
A Babylone , on 1«S rendroit * 8c qu'ils 
feroient rem is au Temple qui *t*it k 
J«riiiklem , chamn enia plaee , & qu'on 
les feroit conduire en la maifon de Dieu. 

6. Maintenant done, vous Tatt^naX , 
<70«verneur de deU le fieuve, &Scet- 
harboznaY, 8c vos compa^nons Aphar- 
ftkiens , qui tto.de dela le fieuve , re- 
tirez-vous de la* . 

7- Laiflez4a Touvrage de cette mai- 
fon de Dieu , & que le Gouverneur des 
Juifs & leurs Anciens rebatuTent cette 
maifon de Dieu- en fa places 
• 8. Et cet Edit eft fait de ma part, 
toucbant ce que vous avez ft taire avec 
les Anciens de ces Juits-li » pour reba- 
tir cette maifon de Dieu* cieiLque, des 
finances du Roi qui reviehngnt des taiU 
les de delA le fieuve, les fraix foient 
incontinent fournis a ces gens*lA, afin 
qxi'ctn ne les fade point ctratrmier. 

:9. Et quant ft ce qui fera neceflaire, 
foit teaux , ou beUiers , ou agitcaux, pour 
les holocauftes quHl faut fair* au Dieu 
de& cieux« foit ble\ fel , vin. & hni- 
le, ainfi que le dirent les4iacrificateurs 
quo font k JCruiaiem ♦. qu*on i« Uur don- 
ne chaque jour , ians y manner. 
, : io. Afin qu'ib ofirent desiacrifices de 
bonne odeur au Dien des cieux , 8c qu'ils 
prient pour la Vie du*Roi 8c de fes en- 
tans. .... '...« i 

ii.' J'ordonne aufli, quefi qneiqu*un 
change ceci , ori attache un bois s de fa 
maiibn , qui fera dreflfe , afin qu'il y 
foit attache* , & qof'A.caufejdexela on 
fafle de fa maifoa una Voiiie. 

IX Dieu, qui a t»it h»biter-la fob 
nom , - d^truile tout Roi 6V tout peuplo 
qui aura e*tendu.fa2maia pobr changen 
ou defaire cetfie maifon de Dieu qui ej*\ 
a Jerufaiem. Alot (Darius "ai fait rfedit + 
qu'il foit incontinent, execute. 

IS. Alors latsenalv Gouverneur dt 
deqale fieuve, 8c Sc^thaeboznai. & fee 



N n a n 14. Or 

Digitized by VjOOQ LC 



5^4 Tattendi. Darius. 



E S D R A S. 



Darius* Jtrtaxerxes. 



1 4. Or les Anciens des Juifs batiflbient 
& avancoient ♦ felon la Prophetie d'Ag- 

fe*e le Prophete, & de Zacharie fils de 
liddo. lis batirent done , ayant pott 
les fondemens* par le commandement 
du Dien d'Ifra'el , Sc par le commande- 
ment de Cyrus, & de Darius, & me> 
me d'Artaxerxes Roi de Perfe. 

15. Et oette maifon de Dieu fut ache* 
vee au troifitme jour du mois d'Adar 7 
en la fixi^me annle du regne du Roi 
Darius. 

16. Et les enfaas d?Ifra£l, lesSacri- 
ftcateurs , les L&fces , & le refte de 
ceux qui etoient retourn^s de la capti- 
vity cgltbrlrent la dldicace de cette 
maifon de Dieu avec joie. 

17. Et ils oifrirent, pour la dldicace 
de cette maifon de Dieu, cent veaux, 
deux cents fliers, quatre cents agneaux, 
Sc douze jeunes boucs pour le plcnt* , 
pour tout IfraSl , felon le nombre des 
Tribus d'lfrafcl. 

18. Etilse^ablirent les Sacrificateurs 
dans leurs rangs, & les Invites dans 
leurs departemens , pour le fervice de 
Dieu qui fe fait a Jerufalem , felon ce 
qui en eft Icrit au livre de Moyfe. 

19. Et ceux qui ttoient retoutneYde 
la captivity clllbrlrent la Paque , au 



etoient tous purs 5 e'eft pourquoi ils egos- 
gerent la Paque , pour tous ceux qui 
etoient retournls de la captivity , & 
pour leurs fre*res les Sacrificateurs, & 
pour eux-memes. 

- 21. Ainfi elle hit mangle par les en- 
fans d'Ifrael , qui Itoient revenus de la 
captivity , -par tous ceux qui s'ltoient 
retires vers eux en ft purifiant lie Ja 
fouillure des nations du pays , pour re- 
chercher rEternel le Dieu d'Ifrael. 

22. Et ils c61eT>r6rent avec joie laffe- 
•te folemnelle des pains fans levain , pen- 
dant fept jours ; car REternel les avoit 
rljouYs , ayant tourne vers eux le caeur 
du Roi d'Aflyrie , afin de fortifier leurs. 
mains dans Pouvrage de la maifom de 
Dieu,le Dieu dlfraet 

R.E ELE X I O NS. 

iN doit remarquer ici la juftice que 
le Rpf» Darius rendit aux Jnife , & 
Pempreflement quHl fit paroltre pour 
faire rebatir. le Temple deJ6ru(afem$ 
meme en.fownHfant.de fes revenus une 
parti e de-la dlpcnfe necefiaire * taut 

Sour le batinientv que pour le fervice 
e Dieu. Sur tout y ce Prince marnua 
une Grande veneration pour la Religion 
des Juifs f Sc pour Je Dieu qu'ils ado- 
roieat ;. ll vouratnue les .Juifs mTent 
des prilres Ac offriflent des (acrifices;* 
Dieu pour .lui &. pour fa famille; & 
il Itablit vstme des peines. ft vires con- 
ire tous ceux qui s'oppoferoienta ieur 
deflein. ^es /faiomens. Sc cette conduce 



d*un Roi idolatre, marquenTbien clai- 
rement quel eft - le devoir des Princes 
$c des Grands du monde a Pegard du 
fervice de Dieu ; Sc ce Roi condamnera 
un jour les Princes & les Magiftrats 
Chretiens , qui , . faifant profeffion de 
connokre & de fervirDieu, ne reverent 
pas la Religion & la Divinite* , ne con* 
tribuent pas de tout leur pouvoira ce 
que Dieu foitfervi comme il le deman- 
de , Sc ne reconnoiffent . pas que leur 
bonheur depend de la faveur de Dieu , 
& des prilres que PEglife fait pour eux. 
Enfuite de cet ordre de Darius , les Juifs 
eusent la confolation d'achever de bathr 
le Temple , ils en firent la dldicace , & 
ils cfUbre'rent la Paque avec joie, en 
binifiant Dieu de ce qu'il avoit fl^chi 
en leur faveur le cceur du Roi. Ce chan- 
gement qui arriva dans l^tat des Juifs . 
eft un evlnement ou Pon ne fauroit af- 
fez admirer les foins de la providence 
pour ce peuple , & ou Pon voit que Dieu 
veille pour fon E eliie , & qu'ii lui fait 
trouver de Pappui, meme aupres des 
Princes idolatres , Sc dans les lieux ou 
elle a €ti le plus perftcut^e. 

CHAPITRE VII. 
EfdfM va enjudtefar Vtrdrt du R»i xAr- 
taxerx*s % furnommi Longuemain^ pour 
t jochtver d* remrttrt en itut U Religion 
& le fervice dsvin+ & four itablir des 
Jugej £T des Mags/hats. Ce Roi lui 
• donne un Edit , qut yermettoit mux Juifs 
- -.qui ttoient encore d+tt* fes Et*ts , de 
. retoufner sevec lui u Jerufalem ; il lui 
remetr*r £T P argent quetui& les Prin- 
cifaux de fa cast .avoiext do*ne four 
le Temple £T les facrtfees; £T il ordom* 
ne a fes Treforiers de feumir de fes, re- 
venue pour le meme ufage. ' Efdra* rend 
graces a Dieu de oe quUl leur avoit ren- 
du be Roi favorable. Depute le premier 



s 



ren fiixante & dix am. 
APres ces chofes-la* pendant leregne 
" d'Artaxerxes Roi de Perfe, Efdras 
fils.:de;Slraja, fils de Hazaria, fils de 
Hilkija, 

2. Fils de Scallum, JUs de Tfadok, 
^ls d'Ahitub , 

3. Filsd'Amarja, fihd'Hazarja, fils 
de Mlrajoth, 

4. Fils de Z^rajah , fils de Huzi , fils 
de Bukki, 

5. Fils d'AbifijuaJi , fils de Pninees . 
fils d'EHazar , fils. d' Aaron primier Sa- 
crificateur: 

6. £et Efdras moots de Babylone , (or 
il itoit Scribe, bien exert* dans laLoi 
de Moyfe , que I'EterneV le Dieu d'If- 
rael avoit donnee ; ) & le Rof lui accor- 
datoute la demande k parce-que la main 
favorable, de l'Eternel fon Dieu etoit 

7. <iu^lques.uiscauffijdes enOms d'If. 
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rag! , des Sacrfficateurs , des Invites , 
des Chanttes f dcs Portiers , 8t des N6- 



Ibriers qui font an del* du fleuve , que 
tout 'tie qu'Efdras le Sacrificateur & 
ScriBe de la Loi du Dieu des Cieux voits 
demandera, foit Fait incontinent; 

%z. Jufqu'a cent taltiis iTarRent ,. * 
juftu'ft cent cores de froment , & juf- 



thiniens , mont6rent a J6rufalem * la 
feptieme aimee du Roi Artaxerxes. 

8. Vt r t.fdr« arriva a J^rufalem , au 
cinquierat mots , la feptieme annle du 
regnt du Roif 

9. Car au premier jn 
mois>, on comnienqa de 
bylone; & au premier i< 
jae mors il arriva a Jer 
que la bonne main de 
fiix lui. 

i a Car Efdras avoit di 
i rechercher la Loi del 
la faire , & pour enfeignei 
rael fes ftatuts & fes 01 

II. Or c % efi ici la tent 
t« que le Hoi Artaxerx 
4ras Sacrificateur & Scr: 
Scribe des paroles des c 
de rEternel, 8c de fes 
parmi les HraWttes. < 
:; I a. Artaxerxes Roi de 
'te a Efdras, Sfccrificatei 
la Loi du Dieu des Giei 
te fante' f & de /telle dat 
\ 13. Un Bdit eft feirmai 
part , que tous ceux de n 
qui font du -peugle d'iff 
Sacrificateur* # Le>ites , 
teront volonlairement p< 
rufalem , aillent avec to] 

14. Parceque t»es eni 
duRoi, & defesfoptOo 
t'informer en Jud£e & a . 
Chant laLoide toivfite* 
ta main v • - • 
- 15. Etpow porter rari 
le Roi & fes Confe.Meri 
rement offert au Dfetf c" 
la demeure *fi *> JdrUfeit 

16. Et tout Vargent-4 
•to trouveras 1 dans toute 
Babylone, avecies on% 
res dupeuple fcdeaSacrff 
feront volontairemcnt a la 
Dieu qui h*bite k> Jc>U&l 

17. Afin que tu *ctoett 
de get argent* des veauj 
des agneaux , avec lei 
leurs afperfions , & qu< 
far l'autel de vdtre Duet 
Jerufalem," 

18. Et quedu refte de 
Tor, vous en fefiiez, fe 
de Tdtre Dieu , ce quHl te 
4 Ui & a tes freres.: 

19. Et pour oe qui et 
qui te font donnls pour 
waifon de ton Dieu; rei 
fence du Dies de< Jerufs 

20. Le refte qui fera r 
la maifon de ton Dieu 
faudra que tu en emploi 
dras de la maifon d$s ti 

21. Et il y a un prdi 
de raoi Artaxerxes Roi,, 
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ralite" no e parti e de ce qu*il FaHoit.pour 
le fervice de Diet);, & qu*il donna a 
Efdras l'autoritf dtttablir des Magiftrats 

Sour gouverner les Juift. Ce font - la 
es.marques de,r*ft>e& pour la Religion , 
& des aftcsr de juftice & d'^quite, qui 
doivent etre incites par. toutes fortes de 
perfonnes , & principal ement paries 
frauds. III. tea action* de *~f 

dras rendit a. Dieu j • de.ce q is 

au cceur d* Roi & de (fes D e 

iavorjfer les Juife ; marqu U 

gne Miniftrc de la" Reiigi< n 

de piet6 & de tele. Ceft is 

perfonnes pifufes donnenl *■ 

te la gloire du bien qu'il leur arrive , 
% au'elles mettent taute leur conftance 
en mi , tant dans la profperite* que dans 
l*adverfii& 

CH.APXT y RE VIII. 
Onvoitici , I. Lt dinombr ement detjttifs 
pit retournerent tn Judie avec Hsfara* ; 
Vanfeptihne durme/PiArtaxerxt* l^u 
guemain. Ih Efatidi , avant que de Je 
mettre.en cbemin.avtc le* Juift, die- 
bre un Jenne peur. implore? Uprofeftion 
de Dim fur eux pendant leur voyage 
HI. II remit awe Saerifcateurs /V £T 
V argent, que ie:&ai:& fes CenfeiUers a- 
voient fsnne fmur ie temple. IV. II 
fart avec lex Juifs qm P aecompapment . 
& si /trriva iheureufiment a JetufitUm. 

CE font ici: les Chefs des pe>es, & 
le denombrement felon les genlalo- 
Sies de ceux «fui moofeerent avec moi de 
aby lone, pendant le r&gnedu Roi Ajv 
taxerxes. * • : .. 

2. Des defcendansde Phinees, GuerC 
eoni. Des defcendans d'lthamar , Da. 
niel. dQfcs defcendans de David , Hattus*. 
. 3. Dcs defcendans dejScecattja,ew» etoit 
des defcendans de Parhos , Zacharie , & 
mvec lot, en foUant»le denomjbrement 
par leur geneologifijt felon fee mattes , 
cent tinqi&nte Jtmme*. 

4. Des defcendans; de PehathrMoab, 
El jehohenal" filsjfcgfcah ja » & avec lui 
deux cents honesties.: > «.-»•.• 

5. Des defoendans de Seecanja , le fils 
de Jahaziei; & avec Jui trois cents bo na- 
mes. 

6. Dcs .defcendans de Had in, H£bed 
fils de Jonathan, & avec lui cinquante 
hommea. ? ; . 

7. Dea; defcendans de Hclam , EfaVe 
file de Hathalia j & avec lui foixante & 
dix homines. 

8. Des defcendans de Scepharia , Ze- 
tadia fils de Miceal , & avec lui qua- 
ire vingts hotnntes. - . 

9. Des defcendans de Joab, Habadia 
fils de Jehiel., & avec lui deux cents 
dix-huit hosnmes.. 

io k Des defcendans de Soeiomit , le 
fils de Jefiphia , & avec lni cent foi- 
xante homines* 

li. Des defcendans de Blbal „ Zacha- 
rie fils de BeoaY, & avec lui vingt-huit 
hommes> 



12. Des defcendaps de Jfazgad, Jo- 
banan fils de Katan , & avec lui cent 
& dix honimes. 

13. Des defcendans d'Adenicam, les 
derniers , dpfquel* les noms font , Eli. 
phelet f Jejifel , 8c Sceitoahja, & avee 
eux fofxante honimes. 

14. Des defcendans de Bigvai , Hu- 
thai r Zabhud, k avec eux foixante 8c 
dix homntes* . •, , 

H. Je les aflfemblai pr^s du- fleuve; 
qui fe rend dan* Atlanta , & nous y de- 
meurames trois jours. Et je fis la re- 
Viue 4u peuple Si des Saerifieateurs , & 
je n'y trouvai perfonne des enfans de 
Wv>. 

if. Et ainfi jynvoyai EIihe*zer, Ariel; 
Spemahja , Jglnat^an , Jarib, Elnathan, 
Nathan , Zachane % §c Mefcullnm des 
pnncipaux, $c Jojano, & Elnathan, 
Dofteurs. 

17* Et je Jeur donnai des ordres poor 
Iddo , principal Chef, qui dvneuroit dans 
le.Ueft de Qafcphiai & je les inftruifls 
de ce qu'ils devoient ^ire a Iddo , €T 
a fen frere , Nithjnieiu« dansle lieu de 
Cafiphia , afin quMls nous fiflent venir 
des gens pour fervjr dans la maifon de 
n6tre Dieu. 

1 8. Et fls nous amene*rent ,. parce que 
la bonne main de ndtre Dieu eteit fur 
nous, un homme intelligent, d'entre 
les defcendans de Mahli , fils de Levi , 
fils d^Iftael \ faveir Scerebja , & fes fils, . 
&£es freres, au nembrc de dix-huit per* 
fonnes ; 

19. Et Hafqabia „ & avec lui Efale , 
d*entre les enfans de Me'rari , fes fre- 
res ,• & leurs enfans , an nonabre de vingt 
perfinnes. 

20. £t des N6thiniens , que David ft 
les principaux du peuple aVoient affigne*s 

rir le fervice.des L^vites , deux cents 
vingt Ne*thintens , qui furent tous 
nommes oar lew* noms. 
. UL. Et je mibliai la un Jeune aupres 
du fieuve d'Ahava, afin de nous humi- 
lier devant nOtre Dieu, en le priant de 
nous donner unhenceux voyage , pour 
pons, & pour nos petits enfans , Sc 
pour tous uos biens. 

%%. Car j'aurois eu honte de deman- 
der au Roi fits gens de guerre & de 
la cavalerie , pour nous defendre dcs 
ebttemis par le chemin ♦ parce que nous 
avions expreilemept dit au Roi : La 
main de n6tre Dieu eft favorable a tout 
ceux qui Tinvoquent, mais fa force & Ik 
coiere eft contre ceux qui Tabandonnent. 

23. Nous jeanames done, &nowim. 
plorames le feceurt de ndtre Dieu poor 
cela; & il fut flechi par nos pri^rcs. 

24. Alors je feparai douze des prin- 
cipaux des Sacriucateurs , avecScereb* 
ja , Hafcabia , & avec eux dix de leurs 
freres. 

%%. Et je leurpeGu Pargent &Por, 
& les utenflles., qui eteient l'offrande 

que 
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ISDRAS. 



Priire. 



tfcte & de ma barbe , & je m'afiis tout 16 ndtre Dieu , tu tc fois retenu au def- 
** r -** fous de ce que nos p£ch£s nriritoicnt , ft 

que tu nous aies laiff6 un refte tel que 
celui-ci ; 

' *4. Retournerions - nous a violet tes 
commandemens & a faire alliance avec 
ces peuples abominables ? Ne ferois-tu 
pas irrite* contre nous, jufqu'a nous con- 
miner , de forte qu'il n'y auroit plus au- 
cun refte, ni perfonne qui £chapat? 

r*. EteYnelDieud'Ifrael,, tu r/jufte; 
car nous fommes demeur^s de refte , 
comme ton Vdit aujourdTiiii. Void, 
nous fommes devant toi avec nos cri- 
mes; quoique 'nous ne puifiions fubfif- 
ter devaut toi , a caufe de ce que nous 
avons fait, 

R E F L E X I NS._ 

apres 



deTole\ 

4. Et tout ceux qui trembloient aux 
paroles du Dieu d'lfragl s'aflembllrent 
vers moi ; a caufe du crime de ceux de 
la captivitft* » & je me tins aflis tout 
deTol6 jufquU Pofelatien du foir. 

5. Et au terns- de Poblation du foir 
. je me levai de mon affliltion , & ayant 

snes habits * mon manteau dechireV, 
Je me courbat'-ftir mes genoux, & 
T€tendis mes mains a PEternel mon 

Dieu ; 

6. Et je dis : Mon Dieu , j'ai Jionte , 
St je fuis tfop conftis pour ofer Clever , 
6 mon Dieu, ma face vers toi ; car nos 
iniquitis font multiplies par deflus la 
tftte , & nos crimes font fi grands qu'ils 
atteignent jufqu'aux deux. 

7. Depuis les* jours de nos pe>es juf- 

Su'a ce joor nous fommes tres-coupa- 
les ; & nous avons £te" livrls a caufe 
de nos iniquites , nous , nos Rois , & 
nos Sacrificateurs , entre les mains des 
Rois des pays , pour etre paflfes au fil 
de P6p6e , pour etre emmen£s captifs , 
pillts, expofts a Pignominie, comme 
Ton vest aujourd'hui. 

8. Et maratenant PEternel ndtre Dieu 
nous a feit grace , comme en un mo- 
ment; de -forte qu'il a fait que ouelques- 
uns de nous font demeurls de refte , & 
il nous a donne* un dou dans fon faint 
lieu , afln que ndtre Dieu Iclairat nos 
yeux , & qu'il nous - donn&t quelque pe- 
tit rfpit dans ndtre fervitude. 

9. Car nous fommes efclaves , & tou- 
tefois ndtre Dieu ne nous a point aban- 
donnes dans ndtre fervitude; mais il 
bous a fait trouver grace devant les 
Rois de Perfe /.pour nous donner du 
r^pit , afin de redrefler la maifon de 
ndtre Dieu , & rltablir fes lieux dlferts , 
& pour nous donner une cloifon dans 
Juda & a Jlrufalem. 

• 10. Mais maintenant 6 ndtre Dieu , 
que dirons-nous apres ces chofes ? Car 
nobs avons abandonne* tea. commande- 
mens, * r. 

11. Que tu as donnas par tes fervi 
teurs les Proph'etes, difant: Le pays 
auquel vbut allez entrer, pour le pof- 
fWer, eft un pay* fouille* par la fouil- 
lure des ueupjes dece nays-la, a caufe 
des abominations dont Us Pont remfUi , 
depuis un bout jufqu'a Pautre , par leurfr 
impuretls. 

. 12, Maintenant done, ne doanez: point 
^vos filles k leurs fils , & ne prenez point 
leurs filles pour vos fils , & ne cherchez 
jamais leur paix , ni leur bien ; ann que 
vous foyez afiermis , & que vous man 



pez les biens de cepays, & que vous 
it faffiez heriter a vos fils a toujours. 
13. Or apres toutes les chofes qui 
qous font arrivles a caufe de nos m6- 
chantes a&ions , & des grands crimes 
qui fe font trouves en nous ; bien que , 



IL paroit de ce chapitre, I. Qu'apn 
* le' retour de la Captivity , il y avoit 
beaucoup de d^fordres parmi les Juifs ; 
& qu'en particulier pluueurs d'entr'eux , 
m&me des Principaux, avoient ^pouft 
des femmes 6trang^res & idolatres ; & 
qu'ainfi il ^toit n^ceflaire que Dieu fuf- 
cit^t des perfonnes zeltes, telles que 
leSacrificateur Efdras ,' pour reformer 
ces abus. C'eft un grand mal quand 
les hommes violent les loix du Seigneur, 
d'une mani^re ouverte; &iur tout quand 
ceux qui tiennent le premier rang au- 
to ri fen t la licence par leur exemple. II. 
Efdras n'eut pas plutdt appris que les 
Juifs avoient contrafte* de ces manages 
illicites , qu'il en reffentit une vive dou. 
lew,; & qu'il entreprit d'yr6m6dier. II 
doima des marqUes puoliques de fon 
affliction , en priaht & en s'humiliant 
devaiit Dieu. Voila comment ceux qui 
out une vraie piet^ &'du zdle s'affli- 

f;ettt & s'humilient , non feulement pour 
e^s maux qui leur arrivent, & pour feurs 
fautes, mais auifi pour les pe'ehe's des 
autres. La pri^re qu'Efdras fit dans cet- 
te occafion eft tres-^difiante. II y re- 
connoit avec une profonde humility . 
que c^toient les pech6s des Juifis qui 
avoient oblige' le Seigneur a les cha- 
rier , & qui les avoient r^duits dans Pel- 
tat de fervitude ou ils Itoient alors. Ce- 
la nous montre , que dans les maux que 
nous fouffrons , nous devons toujours 
donner gloire ft Dien , 8c adorer fa 
juftice. Mais comme Efdras , apres avoir 
fait la confeffion des p6ch^s des Juifs • 
promit qu'ils ne retourneroient plus a 
vroler la Loi de Dieu , il faut reconnoi- 
tre que le moyen d'obtenjr du Seigneur 
le retour de £a grace, & le pardon des 
fautes que Pon a commffes , e'eft de ne 
plus retomber dans ces pgchgs; mail 
de les abandonner par one prompte & 
fmc^re converfion. 

CS[ AP I TRE X. 
Efdras, apres / etre hurfti lie devant Dieu, 
affemble torn tes Juifs; il reprefente a 
ceux. qui s y itoient maries avec^ des fem- 
mes etrangeres , it grand pechi qu'ils 
avoient 
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femmes etrangeres. 



HDR A**S. Femmes itrangbts. $69 



avoient eomsnis ; 0* , par Vavis de* Prin~ ifemme's Itranglres. 

cipaux p de toute Vajfemblee , #7 les] 12. Et teute Paflemblee Hpondit, ft 

engage a renvoyer ces femmes, ceqnifut Idit a hautt voix : C'eft notre devoir de 



ponSueUement execute, memo a regard 

des Sacrificateurs qui avoient contra&e 

de ees fortes de manages. 
pomme Efiras prioit & faifoit cet- 
v te confeffion , pleurant , & s'ltant 
jette" en terre devant la maifon de Dieu , 
one fort grande multitude d'hommes , 
de ftmmes , ft d'enfans , de eeux d*If- 
ra«l , s'affembla vers lui ; ft le peuple 
repandit des larmes en abondance. 

2. Alors Sce*canja fils de Je*hiel , des 
defcendans de He*lam , prit la parole, 
& dit a Efdras : Nous avons peche* con- 
tre nfttre Dieu , en ce que nous avons 
pris des femmes Itrange'res d'entre les 
peuples de ce pays. Mais maintenant 
ll y a encore quelque efplraace pour It 
rael en ceci. 

3- C'eft pourquoi traitons maintenant 
alliance avec notre Dieu, que nous fe- 
rons fortir toutes ces femmes , ft tout 
ce qui eft he* d'elles; felon le conleil 
du Seigneur , & de ceux qui tremblent 
aux commandemens de notre Dieu; & 
que Ton fafle felon la Lot. 

a. Leve-toi . car cette affaire te regar- 
de , & nous ferons avec toi ; pren done 
courage, ft aei. 

5- Alors Efdras fe leva , ft fit jurer 
les principaux des Sacrificateurs , des 
Invites, & de tout IfraW , uu'ils fe- 
roicnttelon cette parole; ft lis le ju- 
rSrent. 

6. Puis Efdras fe leva de devant la 
maifon de Dieu , ft il s*en alia dans la 
chambrede Johanan fils d'Eliafcib , & 
y jentra, ft il ne manges poipt depain, 
ni nebOt point d'eau, parce qu'il pleu- 
roit a cauu du plche* de ceux de la cap- 
tivity. 

. 7. Alors on publia par Juda a Je*ru- 
falem , a tous ceux qui Itoient retour- 
nes de la captivite* , qu'ils, euifenta s'af- 
fembler a Jeru{alyera. 
8. Et que fi quelauhin ne s'v rendoit 

fas dans trqis jour: 
'nncipaux & des Ar 
woit mis a Pintei 
ftpare* de l'afiembh 
tivite\ 

* 9- Ainfitous ecu* 
Iftmin s'aflemble'reii 
les trois jours ; ce/» 
le vjngtieme jour d 
Peuple fe tint dans 
fan de Dieu , tremi 
a caufe des pluies. 

io. Puis Efdras 1 
*a ft leur dit : V« 
ce que vous avez pr 
»»es Strangles , de 
rendu. Ifragl plus 

ii. Mais mainte 
Iron de vitre faute 

<!? vos peres, ft faites fa volonte* , ft'Zabad, ft Haziza. 
leparez vous des peuples du pays ft des N n f 



faire ce que tu as dit. 

13. Mais le peuple eft grand , ft ee 
terns eft plnvieux , c'eft pourquoi il n> 
a pas moyen de demeurer dehors , ft cet- 
te affaire n'eft pas d'un jour , ni de deux ; 
car nous fommes plufieurs qui avons pe> 
ehe* dans cette affaire. 

I4>. Mais que tous les principaux d'en* 
tre nous comparoiflent devant toute 1'Afc 
femblee , ft que tous ceux qui font dans 
■os villes , qui ont pris chez eux des 
femmes ftranglres , viennent dans un 
certain terns ; & Que les Anciens de cha- 
que vitle ft fes Juges foient avec eux ; 
iufqu'a-ce que nous de'tournions de nous 
I'ardeur de la colere den6tre Dieu, & 
que ceci foit achevl. 

H. Et Jonathan fils de HafaM t ft 
Jazdja fils de Tikva furent ^tablis fur 
cette affaire ; ft Mefqullam , ft Stjabe- 
thal L^vites les aid^rent. 

16. Et ceux qui e*toient retourne's de 
la captivite en firent de meme ; de for- 
te qu'on nomma Efdras le Sacrificateur , 
& ceux qui ^toient les Chefs des pt» 
res , felon les maifons de leurs peres 4 
tous nmrnii par leurs noms ; lefouels 
fieglrent au premier jour du dixilme 
mois, pour s'informer de cette affaire. 

17. Et le premier jour du premier 
mois ils eurtnt fini avec tous ceux qui 
avoient pris chez eux des femmes e*tran- 
geres. 

18. Or on trouva des fils des Sacri* 
ficateurs , qui avoient pris chez eux des 
femmes ^trang^res , /avoir d'entre les 
fits de Jeijua^, fils de Joriadak , 6> 
de fes fibres, Mah'aKja, Elihezer, Ja- 
rib , ^ Gu^dal ja : 

19. Qui promirent de renvoyer leurt 
femmes ; ft avottant qu*ils etoient cou- 
pables , ils ofrirent pour leur pe"ch6 un 
b^liet du troupeau. 

20. pes fils d'lmmer , Hanani , ft Ze- 
badia. 



18. Et 



Digitized by LiOOQ IC 



f 7# fsmma itrsngtrit* 



ESDRAS, 



28. Et des defcendani de BebaY , Jo* 
hanftHi-Hananja, ZabbaY, 8c HatMaT. 

29. Et del defcendani de Bani » Mef- 
Cullam , Malluc , Hadaja % Jafqub , $£al, 
8c Ramoth. 

30. Et des defcendans de Pahath, 
Moab , Hadna , Ke*lal , Benaja ,8c Ma- 
baftja, Mattanja, Bltfallel • Binnui, 
8c Manaflfc. j 

31. Et dt$ defcendans deHarim, Eli- 1 
feeder* Jifcija , Malkija, Sceraaja, Si- 
meon , 

32. Benjamin , Malluc , £f Scemarja. 
. 33. Et des defcendans de Hafigum , 
MattenaY, Mattata , Zabad , Eliphllet , 
JirtmaY, Manafft, 8c Scimhi. 

34. Et des defcendans de Bani, Ma* 
badaY, Hamram , Uel , 

3*. Blnaja, B<d*ja, Kduhu, 
Vanja, Mlremoth, Eljafcib, 
Mattanja , MattanaY, JabaftI, 
Bani , BinnuY , Scimhi , 
Scelamja, Nathani, Hadaja. 
Mabnadbai, ScafijaY, Sc.araY, 
Hazarlel, Sclera ja, Scemarja, 



3«. 
37/ 
38. 
39. 
40. 
41. 
42. 



Sqallum , Amarja , & Joffph. 

43- Et des defcendans de N6ix>, J«V 
hiel , Mattitja , Zabad , Ztbina , Jad. 
dan , Joel , 8c Benaja. 

44. Tons ceux - la avoient pris des 
femmes itrangeres ; 8c il. y en avoit 
d'entfeux qui avoient eu des enfans de 
ces femmes-la, 

REFLEXIONS. 
{^E qu'il faut confidlrer fur ce chapi- 
V/ tre , c'eftqu'Efdras,, apres avoir je$- 
ne* 8c confefle les pgchls des Juifs , s'a- 
pliqua a reformer les deTordres 8c a 



dter les abus cjui s'ltoient introduits 
parmi eux. Ce n'eft pas aflez de prier, 
de faire la confeftlon de fes pfchgs r d'en 
avoir quelque douleur ; le principal ef- 
fet de la confefiton 8c de la prilre eft 
de les faire ceifer 8c d*y renoucer tout. 
4-fiut. Cela momre auro , que le devoir 
des Miniftres du Seigneur & des Magifc 
trats eft de fe fervir de leurs exhorta- 
tions & de leur autorrte* pour rlprimer 
la licence & pour arrecer les deregle* 
mens ; 8c que quand meme le mal feroit> 
Renew 8c enracwe" v 8c que les coupa* 
bUs feroient d'un rang diftingui t il ne 
faudroit pas tolerer le deTordre ni fe 
rebnter. Ce qu'il y a fur tout a reraar- 

3uer , e'eft que les Juifs obetrent a\ Ef- 
ras 8c aux Sacrificateurs , en renvoyant 
les femmes <tranggres qu'ils avoient 
Ipoufles coatre ladeTenfe deDieu; ce 
qui devbit pourtant leur $tre bieu fa- 
cheux, fur tout plufieurs ayant eu des 
enfans de ces femmes-la ; maU its n% 
rent paroitre etr cela leur docilite* , 8c 
la finclrite' de leur repentance. Lespe^ 
cheurs qui font ventablement touches 
de leurs fautes , 8c qui defirent d'en ob- 
tenir le pardon » ne fe font aucune pei* 
ne de (attefirire & tout ce que Oieu leur 
commande . 8c que la confcience exjge v 
quelque rude 8c difficile qu'U foit , « 
de renoucer meme a ce qu'ils out de 
plus cher. Au refte, on peutvoir pa* 
ce chapitre* que les manages & les aU 
liances avefi les idolatres fontdi(agre*a. 
blesaDieu, & ne doivent pas etre fouf» 
ferts parmi ceux qui font profefiton de 
la vraie Religion, 
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U X I V R E 
DE 

N E H E M IE. 

ARGUMENT. 

i# Iiore ie Nibemie amtient la fuite de tbifloire <U Tit at des 
Juifs apris la captiviti de Baby lorn. Nebemii aOa en Jkdee, 
par la permiffion d'Art&xevxes Looguentam f Rot de Pali , 
& il y fit deux voyages: Le premier fan vingtUme du rigne 
de ce Prince , treize ans aprit qtSEjUras y fut aOi$ gf le fe* 
cond environ douze ant aprfr. U y aOa en qualiti de Gou* 
verneur des Jmfs , pqt^r faire rtbhivr la vWe de Jerufalem » 
& pour y itabtir un ban ordre. II fit paroittc dans tottte 
Ja conduit* un grand zilepour Dieu , & *n mime terns beau* 

coup 
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coup de prudence , de fermete , &? de con fiance en Dieu. Let 
Magiftrats doivent lire gf miditer ce Itvre aoec beaucoup <JCaU 
tention 4 gs? profiler des beaux exempits de pieti gf de fagejje 
qui y font conienus. 
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• 6. Et le Roi me dit , & fa femme qui 
Itoit affife aupres de lui : Combien fe. 
rois-tu a faire ton voyage , & quand re. 
tournerois-tu ? Et quand feus marque* 
le terns au Roi , il trouva bon de me 
donner mon congtf. 

7. Puis je dis au Roi : Si le Roi le 
trouve bon , ou*on me donne des let- 
tres pour les Gouverneurs de dela le 
fieuve , afin qu'ils^me faflent pafler fit- 
rement jufqu'a-ce que j'arrive en Judee ; 

8. Et des lettres pour Afaph , le gar- 
de du pare du Roi ♦ afin qu'il me don- 
ne du Dois pour la charpente des por- 
tes de la fortereffe » qui eft pres de la 
maifon de Dieu , & pour les murailles 
de la ville , & pour la maifon daus la- 

Suelle j'entrerai. Et le Roi me Paccor- 
a , felon que la bonne main de mon 
Dieu etcit fur moi, 

9. Je vins done vers les Gouverneurs 

2ui font de dec,a le fleuve, & je leur 
onnai les paquets du Roi. Or le Roi 
avoit envoys avec moi des Capitaines de 
guerre 8c de U cavalerie. 

10. Ce que Samballat Horonite , & 
Tobija Officier Hammonite, ayant ap- 

Sris, ils enrent un fort grand dlpit, 
e ce quli Stoit venu quelqu'un pour 
procurer du bien aux enfans d'Ifrael. 

11. Ainfi j'arrivai 4 J6rufalem , & je 
fiis la trois jours. 

12. Enfuite je me levai de nuit , moi 
& quelque peu de gens avec moi , & 
je ne dlclarai a perfonne ce que mon 
Dieu m'ayoit mis au ceeur de faire a 
Jtrufalem ; & il n> avoit point de mon- 
tare avec moi , finon la monture fur la- 
quelle j'ltois montl. 

H. Je fortis done de nuit par la por- 

*e de la valine, 8c je vins par devant , ___„ w ..._.._ 

la fonuine du dragon , a la porte dulqucie.au Roi , pria Dieu de toucherJt 
filmier; & je confiderai les murailles j cceur de ce Prince; qu'il obtint .fa de* 
de Jerufalem , comment elles demeureient\ mande , & qu'il reconnut que' extort 

renverfe'es , f- " r " — 'es.Dieu qui lui avoit rendu ie &or favo» 

avoient etc* co rabfe. -Apresceia, ce fage Gouverneur 

14* De la jc la'ltant arrive" <a J&ufalem , fit parottre 



main de mon Dieu *'*•** fur moi 5 & je 
leur rappertai auffi les paroles que le 
Roi m'avoit dites. Alors ils dirent : v Le- 
vons-nous, & batifibns. Ils fortifieVent 
done leurs mains pour bien travailler. 

19. Mais Samballat Horonite , & To- 
bija Officier Hammonite » & Quefcem 
Arabien, Payant appris ,*fe moqmSrent 
de nous , 8c nous mlprifererit , difant : 
Qu'eft-ce que vous faites ? Ne vous ri» 
voltez vous pas eontre le Roi ? . 

20. Et je leur rlpondis & leifr dis: 
Le Dieu des cieux eft celui qui nous le- 
nt profperer: Nous done, qui fommes 
fes ferviteurs » nous nous leverons ,*A 
baturons) mahvousvous-n'avez ni part, 
ni droit , ni memorial a Jerufalem. 

REFLEXIONS. - 
]L faut remarquer ici , I. Que quoi que 
* Nlhlmie eut un emploi cbrtfid&rable 
a la cour du Roi Artaxerxes,- &quil 
fat dans les bonnes graces de ce Prinw 
ce . illtoit penltre* d'une vive douleur , 
(acbaut P*tat oA Jlrufalem ftoit alors* 
& qu'il demanda au Roi la per minion 
d'aller en Judee. C'eft la une belle mar. 
que de la grande pigte* 8c du zele de 
Nlhlmie. £es gens de bien font plus 
fenfibles a ee qui regarde la gloire de 
Dieu jpi'a leur propre interet; 8c pen* 
dant qu'ils voient cette gloire reurd6e, 
8c PEglife dans la foufirance, ils ne fau- 
roient goutft aucune joie ,' quand me- 
me ils poflfederoient les plus grands a van- 
tages dans le raonde. Celt montre aufc 
fi, que eeux qui ont du credit anpres 
des Grands* on qui font e*lev^s en* an. 
torit^ , ne fauroient mieux Pem)>loyer 

Su'a procurer le bien de PEftlife & dt 
1 Religion, On doit encore remarquer, 
queN^h^mie, avant q^uedefinrefa re- 



fonuine, & v il 

n % y avcit point n- 

tare fur laquell r. 

15. Et je m r- 
vent , iSc je co & 
sri'en retournai te 
•de la valine, . •*. 

16. Or les M nt 
06 j^tois alle* , >f- 
H je.n'en avois ; , 
ni aux Juifs, 1 ni 
aux Principauj ni 

'jui refte de cei if- 

faires. 

17. Alors je leur dis : Vous voyez la 
,mi£ere dans laquelle nous femimej i com- 
ment J^rofal em dememt <leTole> » & fes 
poctes 'bruises; Venez, & rebitiObns 
les murailles de J^ruulem , & o^ue nous 
ne. foyions plus en opprobre.. ■ 

18. Et jt leur dlclaraij que la bonne 



une grande prudence & une entiere -con- 
fiance en Dieui 8c il travailla heureu- 
fement a faire rebatir les niurailies de 
cette ville , malgre les traVerfes des eat 
nemis des Juifs. Toute cette condoite 
de <N^he*mie marque une finonre pieri> 
jointe 4 beaucoup de prudence ife at cou» 
rage.i & c'eft. la un modele for lequel 
les Magiftrats doivent tofifjours fe' for- 
mer. LbelxreuK fucces qu'eut N^h^mie, 
fait voir que Dieu binit les deUeins que 
Ton forme danajde bonnes vues » & que 
ceux qui travaillent pour fa gloire ne 
doivent jamais perdre courage , lors que 
les mechans s^pppofent a eux. 
C H APITR E III. 
On voit dans ce. chapitre cemmrnt & dam 

quei t ptdre te* mart de Jtrufalcrtt furerU 

reditu, 
PLIASCIB donp le grand 6acrificateor 
*-* fe leva 4 avec fes fibres les Sacrifi- 
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cateurs , & ils rebatirent ,1a porte des 
troupeaux , laquelle ils oonfacrlrent , 
& ils y. poferent fes portes , meme ils 
la confacrlrent jufqu'a la tour de 
M6ah ♦ jufqu'a la tour de Hanaalel. 

2. Et les gens de Jlrico rebatirent a 
cdte* de lui , & a cdte" d'enx Zaccur fils 
d'lmri rebatit. 

3. Et les Senaftes rebatirent la porte 
des poiffons; ils la garnirent de plan- 
ches , & ils y mirent fes portes , fes fer- 
rures ,& fes barres. 

4. Et Meremoth fils d'Urija,filsde 
Kots rlpara. Et a cdte* d'eux Mefqul- 
lam , fils de Blrlcja , fils de Mefceza. 
b^el rlpara. Et a cdte" d'eux Tfadok 
fils de Banana rfpara. 

5. Et a cdte* d'eux les Tlkohites r£- 

Sare'rent ; . mais les plus confidlrables 
'entr'eux ne fe rangerent point a Tceu- 
vre de leur Seigneur. 

6. Et Jlhojadah fils de Paflah , & 
Mefqullam fils de BeTodiah reparirent 
la vieille porte ; ils la garnirent de plan- 
ches , & ils y mirent fes portes , fes 
ferrures , & fes barres. 

7. Et a leur cdti Melathja Gabaoni- 
te , & Jadon Mlronothite , de Gabaon 
& de Mitfpa , rlpar&ent vers le trdne 
du Gouverneur de dec,* le fleuve. 

8. Et a c6tl de ce trdne Huziel fils 
de Harhaja (Centre les orfevres rlpaca , 
6c a fon cdte* Hananja fils de Harakka- 
him. Et ils laiflSrent la-fartie de Je>u- 
falem qui eft jufqu'a la large muraille. 

9. Et a c6te* d'eux Rephaja fils de Hur, 
Capicaine du demi quartier dejlrufa- 
lem rej>ara. 

io. Et ac6te* d'eux Jldaja fils de Ha- 
rumaph repara vis-a-vis de fa maifon. 
Et a fon cdte* Hattus fils de Hafqabnlja 
repara. 

11. Et Malkija fils de Harim , & Haf- 
qub fils de Pahath Moab en repar*- 
rent autant, & la tour des fours. 

12. Et a cdte* d'eux Scallum fils de 
Loses , Capitaine d'un demi quartier de 
Jlrufalem ,. repara lui & fes lilies. 

13. Et Hanun. & les habitans deZa- 
naah rtparirent la porte de la valine ; 
ils la rebatirent , & mirent fes portes , 
fes ferrures , & fts barres , bfircnt mil- 
le coudles de muraille , jufqu'a la porte 
du filmier. 

14. Et Malkija fils de K&hab , Ca- 
pitaine du quartier de Bethkli 
para la porte du filmier ; il la 
& placa fes ferrures & fes baj 

15. Et Scattum fils de Col-h< 

E'taine du quartier de Mitfpa 
porte de la fontaine ; il la 
& la couvrit , & pofa fes port 
ferrures , & fee barres ; & la. 
de Tetang de Scllah , tirant vers le jar- 
din du Hoi , & jufqu'aux degris qui def- 
cendent de la£ite* de David. 

16. Apres lui JN6h6mie £U de Haz-i IL paroit dece chap: 
boc , jCapttainedu demi quarter de BLethvj* qui iiatuuient a Jerusalem, .aulmes 
fur i rlpara jufqu'a Tenaroit des fepul. par 



cres de David, & jufqu'a Tltangrefait. 
& jufqu'a la maifon des hommes vail- 
lans. 

17. Apres lui reparerent les Llvites . 
Nehum fils de Bani ; & a fon cdte* re- 
para Hifcabja , Capitaine du demi quar- 
tier de Klhila, pour ceux de fon quartier. 

18. Apres lui leurs frlres reparlrent, 
favir BawaY fils de Hlnadaa , Capi. 
taine d'un demi quartier de Klhila. 

19. Et a fon cdte* H6zes fils dejefc 
quah , Capitaine de Mitfpa , en rlpara 
autant. a l'endroit ou Ton monte a Tar. 
fenal de Tangle. 

_ 20. Apres lui Baruc fils de ZaccaY s'ex- 
eita & en repara autant, depuis Pan- 
;le jufqu'a Pentre'e de la maifon dE- 
iafcib Grand Sacrificateur. 

21. Apres lui Mlremoth fils d'Urija , 
fils de Kots , en repara autant , depuis 
l'entrle de la maifon d'Eliafcib , juf- 
qu'au bout de la maifon d'Eliafcib. 

22. Et apres lui les Sacrificateurs ha- 
bitans de la campagne. 

23. Apres eux Benjamin & Hafcub 
reparlrent a l'endroit de leur maifon. 
Apres eux Hazaria fils de Mahaflja , fils 
de Hanania , repara aupres de fa maifon. 

24> Apris lui Binnui fils de He'nadad 
en rlpara autant , depuis la maifon de 
Hazaria , jufqu'au tournant de Tangle , 
meme jufqu'au. coin. 

2*. Et Palal fils d'Uzaf, depuis l'en- 
droit de ce tournant , & de la tour qui 
fort de la haute maifon du Roi , qui 
eft aupres de la cour de la prifon. Apres 
lui Pldaja fils de Parhos, 

26. Et les Nlthiniens , qui habitoieut 
en Hophel , reparerent vers Torient , 
jufqu'a l'endroit dela porte deseaux, 
& vers la tour qui fort en dehors. 

27. Apres eux les Te*kohites en r£- 

{>ar<lrent autant , depuis l'endroit de 
a grande tour , a qui fort en dehors , 
jufqu'a la muraille de Hophel. 

28. Et les Sacrificateurs reparerent 
depuis le deflus de la porte des cht- 
vaux , chacun a l'endroit de fa maifon. 

29. Apres eux Tfadok fils dimmer 
rlpara a l'endroit de fa maifon. Et 
apres lui rlpara Sc^mahja , fils de 
Sclcanja , Garde de la porte orientals. 

30. Apres lui Hananja fils de Scllem- 
ja , & Hanun le fixieme fils de Tfii- 
laph en r^par^rent autant. Apres eux 

i fils de Berecja repara a Ten- 

chambre. 

is lui Malkija fils de Tforeph 

qu'a la maifon des N6thi* 

des marchfinds, & l'endroit 

t deMiphkad, & jufqu'a la 

. coin. 

ts orfevres & les marchands 

r^par^rent entre la monte*e du coin 4c 

la porte du bercail. 

REFLEXIONS. 

|L paroit dece chauitre^ que les Juifs 
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par les exhortations de N6hemie leur 
Gouverneur , travailtf rent avoc beau, 
coup d'empreflement & de zele a rele- 
ver les murailles de cette ville ; chacun 
de ceux qui Itoient en £tat de s'y em- 
ployer s'Stant charge* d'une partie de 
l'ouvrage. Par ce moyen Jlru&lem , 
dont les murailles etoient renverfles 
depuis filong-tems, prit iine nouvelle 
face, &futen £tat defe garantircon- 
tre les ennemis. Cet heureux fucces 
doit etre attribue* a la pietl & a la fage 
conduite de Nlhlmie , dont Oieu b^nit 
les foins ; & a la bonne volenti que le 
peuple & les Principaux firent paroitre 
dans cette occafion. 

CHAPITRE IV. 
La voifins des Juifs fe mequent du dejfein 
quHlt avtdent de rebatir les murailles 
de leur ville i mats voyant Que cet 

• tuvrage avancoit , Us prennent la refe* 
lution de les attaquer. Sur quoi Nth*- 
mi* implore lie fecours de Dteu , & fe 
met en eta\ de defenfe ; & il exhorte 
les Juifs a continuer leur travail £T a 
ne rien craindre. 

MAis il arriva que Samballat ayant 
apris que nous rebatiffions la mu- 
raille , fut fort indigne" & fort irrite' , 
& qu'il fe moqua des Juifs. 

a. Car il dit en la preTence de ies 
frlres & des gens de guerre de Sama- 
rie : Que font ees Juifs languiflans ? 
Les laiifera-t-on faire ? Sacrineront-ils, 
6c acheveront-ils tout en un jour ? 
Fourront-ils fafre revenir les pierres 
des monceaux de poudre , puis qu'elles 
font bruises. 

- 3. Kt Tobija Hammonite, qui tfit 
aupres de lui , dit : Quoi qu'ils batif- 
fent, fi un renard montoit , il rom- 
proit leur muraille de pierre. 
' 4. O nfttre Dieu, Icoute, car nous 
.fommes en mlpris: Fai retournerfur 
leur tete Popprobre dont ils nous cou- 
vrent, & mets les en proie dans un pays 
-de captivity. 

5. Ne couvre point leur iniquity & 
que leur plchl ne foit point erace" en 
ta preTence ; car ils fe font moques de 
ceux qui btttiflent. 

6. Nous rebatimes done la muraille, 
-& tout le mur tut rejoint jufqu'a fa' 
-moitie* ; car le peuple prenoita cceur ce 
travail. 

7. Mais quand Samballat , & Tobi- 
ja , $ les Arabes , les Hammonites , 
ZcUs Afqdodiens, eurent apris que la 
muraille de Jgruialem avoit 6tt refaite, 
ft qu'on avoit commence* afermer ce 
qui avoit ttf rompu , ils forent fort 
en colere. 

• 8. £t ils fe Hguttent entr'eux tons 
^trfemble , pour venir ftire la guerre 

contre Jlrulalem, & pour faire tchotter 
mitre deffein. 

9. Aiors nous priames n6crt Dieu , 
•c nous mimes dti gardes- tontttuttdt 



jour & de nuit , pour nous garantir 
d'eux. 

io. Et Juda dit : La force des on- 
vriers eft diminuee , & il y a beau- 
coup de terre , en forte que nous ne 
pourrons pas batir la muraille. 

ii. Et nos ennemis avotent dit: 
Qu'ils n'en fachent rien , & qu'ils n'en 
voient rien , jufqu'a - ce que nous en- 
trions au milieu d'eux , & que nous 
les tui'ons , & que nous faffions ceifer 
l'ouvrage. 

2. Mais il arriva que les Juifs qui 
habitoient parmi eux , venant vers 
nous , nous dirent par dix fois leur def* 
fein , de tous les lieux d'ou ils venoient 
nous trouver. 

13. C'eft pourquoi je pofai depuis le 
bas , derriere la muraille , fur des 
lieux Aleve's , le peuple felon leurs fa- 
milies, avec leurs eples, leurs javeli- 
nes, & leurs arcs. 

14. Puis je confiderai toutes chofes , 
& je me levai , & je dis aux Principaux, 
& aux\Magiftrats, & au refte du peuple : 
Ne les craignez point ; fouvenez - vous 
du Seigneur , qui eft grand Sr terri- 
ble ; & combattez pour vos frlres, 
vos fils & vos filles , vos femmes , & 
vos maifons. 

15. Or apres que nos ennemis eu- 
rent apris que nous avions £t£ avertis , 
Dieu diflipa leur confeil ; & nous re- 
tournames tous aux mnrailles , chacun 
a fon travail. 

16. Depuis ce jour-la, une moiti6 
de mes gens travailloit , & Pautre 
moide* 6toit e*quipee de javelines , de 
boucliers , d'arcs, & de cnirafles ; & les 
Oouverneurs fuivoient chaque famille 
de Juda. 

17. Ceux qui batiflbient la murail- 
le , St ceux qui cbargeoient ies porte- 
fais, travailloient d'une main, & de 
Pautre ils tenoient Pep£e. 

18. Car chacun de ceux qui batif- 
foient ttoit ceint fur fes reins d'une 
^p^e; c'eft ainfi qu'ils hatiflbienti & 
le trompette e*toit pres de moi. 

19. Car j^vois du aux Principaux, 
& aux Magiftrats , & au refte du peu- 
ple : L'ouvrage *& grand & de longue 
e*tendue, 4c nous fommes e*carteslur 
la muraille loin l'un de Pautre i 

so, En quelque Keu done %ac vous 
enteudiez le iondela trompette, cou- 
res-y vers nous ; notre Dieu comba tra 
pour nous. 

21. Ainfi nous tra vaillions ; toutefois 
la moitie tenoit des javelines, depuis 
le point du jour, jufqu'a^ce que les 
Itoiles paruflenc 

11. Ec en ce temsJa je dis au peuple : 
Que chacun- avec fon fitrviteur paue la 
nuit dans je'ruflUem , asm qu*iu nous 
lervent la nuit pour fait* le guet* Sc 
le iour pour travailler. 

43. Et paur moi^ mes frirasv mes 
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ferviteurs , & les fens de la garde aui 
me fuivent , nous ne dlpouillerons point 
bos habits ; que chacun vienne avec £bn 
epe> £T *t/** de Peau. 

REFLEXIONS. 

IL V a trois reflexions principales a 
faire fur ce chapitre: La premiere , 
que comme les ennemis des Juifs fe mo- 

S|ue>ent de leur deffein , & firent tous 
eurs efforts pour le traverfer ; ceux 
qui torment de faiotes entreprifes doi- 
vent s'attendre a la contradi&ion des 
me* chans. La feconde , que dans les dan- 
gers 11 faut s'adrefler au Seignenr, & 
ne pas n£gliger le travail & les moyens 
legitimes pour e*viter les maux dont on 
eft menacl. C'eft ce que fit N6h£mie : 
Se voyant attaqu* il invoqua le Seigneur, 
11 exhorta le peuple A ne rien crain- 
ttre , & il fit paroitre dans tous fes dif- 
cours qu'il mettoit toute fa confiance en 
Dieu ; mais il donna aufli les ordrrs ne*. 
ceflkires pour fe garantir d'etre furpris 
par leurs ennemis , & il prit toutes les 
precautions que la prudence vouloit qu'il 
employat.£niin,Pon voit ici,que ceux qui 
fe confient ainfi en JDieu eprouvent (on 
fecours , & qu'il les affifte contre ceux 
qui leur font contraires. Ce fut ce qui 
arriva a N6h6mie , Dieu ayant rendu 
inutiles les oppofitions des peuples voi- 
fins, 3c les Juifs ayant heureufementache- 
ve* Pouvrage qu'ils avoient commence'. 

CHAPITRE V. 

Nehemie etant inform* que plufieurs Juifs 

accabloient leurs freres par desufures, 

affemble les Magifirats ; il reprefentc 

aux ceupables la grana'cur de leur p* 

che, £T il les oblige 4 rendu ce quails 

avoient pris injujfement. Et pour etre 

en bon exemple, it quitteune parfie des 

. droits de fa charge de Gouverneur ; & 

il donne outre cela de fon pfopre bien , 

tant pour batir les muraitlcs de la viU 

le , que pour affifter les necejjiteux. 

f)R fl y eut un grand cri du peuple & 

y de leurs femmes , contre les Juifs 

leurs fr€res. 

a. Car il y en avoit qui difoient : Piu- 
fieurs d'entre nous engagent leurs fils & 
leurs filles, pour prendre dufroment, 
afin que nous mangions, & que nous 
Vivions, 

3. Et il y en avoit d'autre* qui di- 
foient : Nous engageons pos champs, & 
nos vignes, & nos maifons, afin que 
nous prenions dn froment dans cette 
famine. 

4. U y en avoit aufli qui difoient: 
Nous empruntons de Pargent pour payer 
le tribut du Roi , fur nos champs & 
fur nos vignes. 

5. Toutefois ndtre chair eft comme la 
chair dfc nos fibres , & nos fils font com- 
J»e leurs fils. Et voici nous aflujettif 
tons nos fils & noS filles , potir 6tre 
eiclaves ; & quelques-unes de nos filles 
J' lont dt^ja Wajettiti & nr flnt plus 



en ndtre pouvoir ; & nos champs & no$ 
vignes font a d'autres. 

6. Quand j'eus entendu leur cri & ces 
parol es-ia , je fus fort en colere ; 

7. Et je confultai en moi-metne, & 
it cenfurai les Principaux & les Magif- 
trats , & leur dis : Vous exigez trop ri- 
goureufement ce que chacun de vous a 
impofl d fonfrgre. Et je fis convoquer 
la grande aflTemblee contr'eux. 

8. Et je leur dis : Nous avons rache* 
t€ felon ndtre pouvoir nos fre>es Juifs , 
qui avoient £te* vendus aux nations ; & 
vous vendriez vous memes vos fib- 
res , ou nous feroient-ils vendus ? Alors 
ils fe turent , 8c ne furent que dire. 

9* Et je dis : Vous ne faites pas bien, 
Ne voulez - vous pas marcher dans la 
crainte de ndtre Dieu , platdt qu'etre 
en oprobre aux nations qui nous font 
ennemies ? 

io. Nous pourrions auffl exiger de 
Pargent , & du froment, moi , mes fib- 
res 8c mes ferviteurs ; mais quittens-leur, 
je vous prie, cette dette. 

ii. RendezJeur , je vous prie, aujour- 
d'hui leurs champs,leurs vignesjeursoli- 
viers , 8c leurs maifons , & outre cela le 
centime de Pargent, du froment,du Vin, 
& de Phuile , que vous exigez d'eux. 

12. Et ils rfpondirent : Nous les ren- 
drons, & nous ne leur demanderons rien; 
nous ferons ce que tu dis. Alors j'ap- 
pellai les Sacrificateurs , entre les main* 
defquels je les fis jurer qu'ils le feroient. 

13. Et je fecoilai mon fein , & je dis : 
Que Dieu fecoufc ainfi de fa maifon & 
de fon travail , tout homme qui n*au* 
ra point accompli cette parole , & quMl 
foit ainfi fecoil* & vuide' , & toute PAf- 
fembUe repondit : Amen. Et ils loUe*rent 
PEternel i 8c le peuple fit fuivant cette 
parole-la. 

14* £t meme depuis le jour auquel 
le Roi m'avoit command^ d'etre leur 
Gouverneur au pays de Juda , depuis 
la vingtiirae ann6e jufqu'a latrente& 
deuxi^me annexe du Roi Artaxerxes , Pet 
pace de douze ans , moi & mes fre*res 
nous n'avons point pris ce qui e*toit at 
figne* au Gouverneur pour ik table. 

.. »i i^ p r ^c<dens Gouver- 

nc ete avant moi , euf* 

fe ?le , & euflent pris 

d'i i vin , outre quaranV 

te & que mfrme" leurS 

fei )mine* fur le peuple s 

m lit ainfi , & caufe dc 

la le mon Dieu. 

i repare' une partie die 
ce nous n'avons point 

ac & tous mes fervi- 

te es la pour travailler. 

, j les Juifs & les Ma- 

giftrats, au nombre de cent cinquante 
uommes , & ceux qui venoient vers nous, 
des nations qui itoient -autour de nous , 
iuient a ma table. 

18. Et 
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18. Etce qu'on apretoit chaque jour 
Stoit un boeuf & fix moutons choifis ; 
on m 'apretoit auffi des volailles , & de 
dix en dix jours on me prefentoit de 
toutes fortes de vins en abondance ; & 
avec tout cela je n'ai point demande 
le pain qui Itoit affigne" au Gouver- 
neur i car cette fervitude eut 6t£ rude 
a ce peuple. . 

19. mon Dieu fouvien-toi de moi, 
pour me faire du bien , #/*» tout ce 
quej'ai fait pour ce peuple. 

REFLEXIONS. 



CHAPITRE VI. 

Nehemie recite que , nonobjfant les tra- 
verses qui lut avoitnt ete fufcitees par 
les s ennemis des Juifs, par Let faux Pro- 
phetes, & meme par ceux de fa nation , 
ti avoit toujour* rejtfte , £T qu y il avoit 
acheve de rebatir Les muraiUes dejeru* 
falem. 
r\K il arriva que quand Samballat , To- 
yj bija , & Guefijem Arabe, & le refte 



de nos ennemis , eurent apris que j'a- 
vois rcbati la muraille , & qu'il n'y e*toit 



L'Hiftoire qui eft contenue dans ce 
chapitre preTente plufieurs belles re- 
flexions. La prlmilre, que c'eft un 
tres-grand niche* de preter a ufure » & 
en particuner de s'enrichir dans les 
terns de cherU & de difette, d'acqu*- 
tit le bien des periOnnes ne*Ceffiteufes , 
en leur vendant , ou en leur prStant 
a des conditions dures. La feconde, 
que ceux qui font coupables de cep£- 
chi , doivent reftituer ce qu'ils ont ac- 
quis par ces fortes de moyens , ou m£« 
me en fe faifant payer a toute rigueur ; 
par ou Ton voit , que le devoir de la 
reititution eft indilpenfable ; & qu'on 
eft nieme oblige, en confcience & de- 
vantDieu, de reftituer bien des chofes 
que Ton pourroit poffeder Ugitime- 
ment devant les hommes. III. II pa 
roit d'ici , que les Magiftrats font obli- 

§6 d'empecher qu'il ne fe commette 
es ufures & des injuftices ; de rgpri- 
tner, comme fitN6h£mie, ceux qui 
foulent le peuple , & de leur faire ren- 
dre ce qu'ils ont acquis par de mau- 
vaifes voies. IV. II taut faire une gran- 
de attention a la conduite de N6hemie. 
Pendant douze ans, qu'il fut Gouver 
neur de Jlrufalem, il ne vouluttoasfe 
prlvaloir de tous les droits de fa char- 
ge ; ni permettre que fes domeftiques 
& ceux qui 6toient fous lui opprimaf- 
fent perionne ; mais il quitta ces droits- 
lapour nepas furcbarger le peuple dans 
ces tems iacheux ; il donna meme du 
fien pour les nlcefiitls du public & des 
particuliers ; & il fit tout cela , comme 
ll le dit , Par la crainte quHl avoit de 
Jon Dieu, Voila'un admirable exemple 
<T£quite, de picti, & de dlfintereue- 
jnent , qui doit fttre imit^ fur tout par 
les Grands , par les Magiftrats , & par 
les riches; & qui nous montre.com- 
bien il taut s'eloigner de l'opprelTion & 
de Tinjuftice , puis que , dans les cas de 
neceflit£ , on doit meme donner de ibn 
Tropre bien & fe rllacher de ion droit. 
Quand on s'acquite de ces devoirs , on 
eft rempli d'une grande afiurance de- 
vant Dieu, & Ton peut dire avec con- 
fiance ce que NShemie difoit avec tant 
de fei & de piete* : O mon Dieu , /ok- 
vien-toi dlmaipQUT me fasri du bien* 



demeurl! aucuiie breche , ( bien que juf- 
ifle pas encore 



qu'a ce tems - la |e n'eufl 
mis les battans aux portes.*) 

2. Samballat & Guefi;em envoy^retft 
vers moi , pour me dire : Vien , & que 
nous nous trouvions enfemble dans les 
villages qui font dans la campagne d'O- 
no. Et its machinoient de me faire da 
I mal. 

I 3. Mais j'envoyai des De*put6s ver? 
eux , pour leur dire : Je fais un grand 
ouvrage , & je ne pourrois pas delcen- 
dre. Pourquoi cet ouvrage feroit-ii in* 
terrompu, fi je le laiffois, & fi je defceu- 
dois vers vous ? 

4. lis me mande'rent la meme chefe 
quatre fois ; & je leur r^pondis de 
meme. 

5. Alors Samballat envoya vers moi 
fon ferviteur , pour me tenir le meme dit 
cours , pour fa cinqui6me fois i & il 
avoit une lettre ouverte en fa main ; 

6. Dans laquelle il e*toit ecrit : Oa 
entend aire parmi les nations , & Gaic- 
mu le dit , que vous penfez , toi & les 
Juifs, a vous rlvolter ; & que e'eft pour 
cela que tu rebatis la muraille , & que 
tu vas etre leur Roi , comme le mon- 
tre ce que vous faites. 

7. Et meme que tu as Itabli des Pro. 

Shetes, pourteproclamera Je*rufalem, 
1 pour dire : fl eft Roi en Jud^e. Et 
maintenant on fera entendre au Roi Ces 
m^mes chofes. ' Vien done maintenant. 
afin que nous conditions enfemble., * 

8. Et je renvoyai vers lui , pour lui 
dire: Ce que tu dis n'eft point; mais 
til 1-inventes de toi-meme. 

9. Car ils nous Ipouvantoient tous » 
difant : Leufs mains feront fatigu^es da 
travail , de forte qu'il ne fe fera point. 
Maintenant done , Dieu, fortifie mes 
mains. , 

10. Outre cela . j*allai dans la maifoa 
de Scemahja , fils de D^iaja , fils de 
M6h6tab6el, lequel y e*toit renfermeV 
Et il me dit : Allemblons-nous dans Ik 
maifon de Dieu, dans le Temple, & 
termons les pones du Temple ; car ils 
doivent venir pour te tuer , & ils vien- 
dront de nuit pour te tuer. 

11. Mais je repondu: Un homme tel 
que moi , s'enfuiroit-il ? Et quel hom- 
me tel que moi entreroit au Temple, 
pour fauVerfa vie ? Je n'y entrerai point. 

ta. Et je.connus' bien que Dieu ne l'a- 
troit 
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voit pas envoye*, mais qn'il avoit pro-l APres que la muraille fut rebatie, & 
* 1 , & I ** que reus mis les portes , & qu'on 



nonce* cette prophetie contre moi , „ . _. , w __ 

que Samballat & Tobija Pavoient gag* ; jcut /a/f la revue* des Chancres & des 
13. Etqu'iltoitWpenfionaire,afin lT ^ , ' 5 ' >p « : 



Joe je Me par craiute ce qu'il voulok , 
1 que je comnrifle on pe'che' , & qulls 
euflent quelque cbofe de mauvais a me 
reproctaer. 

14. O mon Dieu , foovien-toi de To- 
bija, & de Samballat, felon leurs ac# 
tions; auffi bien que de Nohadja Pro- 

.' phetefie , & du reite des Prophttes, qui 
tachoient de m'epouvanter. 

15. N&nmoins la muraille fut ache- 
wit an vingt-cinquieme/Mtr du mois d'E- 
lui, en cinquante-deux jours. 

16. Et quand tous nos ennemis Pen- 
rent apris , & que toutes les nations 
Uui etoient autour de nous Peurent vu , 
us furent conilernls en eux-memes, & 
ils connurent que cet ouvrageavoit iti 
fait par ndtre Dieu. 

17. Meme en ces jours-la , des prin- 
cipaux de Juda envoyoient lettres fur 
lettres , qui alloient a Tobija ; & celles 
de Tobija leur parvenoient. 

18. Car */ y en avoit plufieurs en Ju- 
dit , qui s'ltoient lies a lui par ferment , 
parce qu'il 6toit gendre de S clean ja fils 
d'Arah , 6c Johanan fon fils avoit Ipou- 
ft la fille de Mefijullam fils de Blrtcia 

19. Et meme ils racontoient fes bien- 
faits en ma prefence , & lui raportoient 
mes difcours; & Tobija envoyoit des 
lettres pour m'lpouvanter. 

JtEFLEXiaNS. 
(~XN peut remarquer dans le rlcit que 
^ Nlhlmie fait , de ce qui lui arriva 
pendant fon Gouvernement , que les 
gens de bien , & fur tout ceux qui s'in- 
tereflent pour la gloire de Dieu , font 
expofls a bien des con traditions , non 
feulement de la part de leurs ennemis 
dlclarls , qui emploient contre eux la 
force , la rufe , & la calomnie ; mais 
auffi de la part de ceux qu'ils regard eat 
comme leurs fibres , & que meme ces 
traverfes leur font quelquefois fufcities 
par defaux Miniftresdu Seigneur. Mais 
la conduite fage , ferme & pieufe de Ni- 
hlmie , montre que les perfonnes qui 
travaillent pour le bien , ne doivent ja- 
mais s'lbranler pour les menaces & 
pour les calommes des mlchansj & 
qu'avec Paid* du Seigneur , qui veille 
pour eux , ils furmontent heureufement 
toutes ces oppofitions. 

, „ CHAMTRE VII. 
Hehemie donne Jes erdres pour U garde de 
la ville de Jerufalem ,• it fait le dinem- 
brement dks Juifs qui etoient revenm de 
la captivite t parmi lefquels il y en eut 
• qui firent des ojfrandes confide tablet Pour 
us necejjites pubtiques £T four le fervi- 
<ede Dieu. *Au refie ce denombrement 
tp le meme y que celui qui Je lit dans 
Efdrat //. 4 quelques differences free. 



Levites 1 

a. Je co m ma n dai a Hanani mon fre*- 
re , & a Hananja Capitaine de la foe- 
terefle de JlrufiUem , ( car il host tel 
qu'uu homme tiflele doit itre , 6c il crai- 
gnoit Dieu plus que plufieurs autre* ; ) 

3. Et je leur dis : Que les portes de 
J6ru£alem ne s'ouvrent point jufqu'a la 
chaleur du foleil ; 6c pendant qu'ils 
Itoient encore la , les portes furent bien 
ferm£«s ; & je nofai des gardes des ha- 
bitans de Jerufalem , chacun felon ft 
garde, & chacun vis-a-vis de fa maifon. 

4. Or la ville etoit fpacieufe & gran- 
de , mais il y avoit peu de peuple , & 
les maifons n'ltoient point baties. 

5. Et mon Dieu me mit au cceur d'afc 
fembler les Principaux & les Magiftrats, 
& le peuple pour en faire le d^nombre- 
ment , felon leurs genealogies ; 6c je 

?rouvai le r^giftre du denombrement , 
elon les genealogies de ceux qui Etoient 
months la prlnulre fois i ou je trou- 
vai ainfi e*crit : 

6. Ce font ici ceux de la province v 
qui remontlrent de la captivity , d'en- 
tre ceux que Ntbucadnetlar Roi de Ba- 
by lone avoit trarti>ortes, & qui retour- 
nirent a J^rulklem 6c en Judle , chacun 
en fa ville : 

7. Qui vinrent avec Zorobabel, Jef- 
c.uah , Ndhemie , Hazaria , Rahamia , 
Nahamani , Mardoche*e , Bif<;an , Mitu 
p^reth , Bigvai , Nehum , £T Bahana : 
Le norabre , du-je , des hommes du peu- 
ple dlfragl: 

8. Les defcendans de Parhos , deux 
mills cent foixante & douze. 

9. Les defcendans de Sclphatja , trois 
cents foixante & douze. 

10. Les defcendans d'Ara, fix centa 
cinquante - deux. 

11. Les defcendans de Pahath-Moab, 
des enfans de Jefquah > & de Joab, deux 
mille huit cents dixhuit. 

12. Les defcendans de Hllam , mille 
deux cents cinquante-quatre. 

13. Les defcendans de Zattu , huit 
cents Quarante-cinq. 

14* Les defcendans de Zacca'i , fept 
cents foixante. 

15. Les defcendans de Binnui , fix 
cents quarante-huit. 

16. Les defcendans de B6ba¥, fix cents 
vingt-huit. 

17. Les defcendans de Haigad » dtux 
mille trois cents vingt& deux. 

18* Les defcendans d'Adonikam , fix 
cents foixante 8c fept. 

19. Les defcendans de BigvaY, deux 
mille foixante 8c lept. 

20. Les deicendans de Hadin, fix cents 
cinquante-cinq. 

21. Les defcendans d'Ater , ifut^M* 
z6chias , quatre-vingt dixhuit. 

O • aa. Les 
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22. LeS defcendans de Hafqum , tro|s 
cents vingt-huit. 

23. Les defcendans de Betfai , trois 
cents vingt & quatre. 

24* Les defcendans de Harip , cent & 
•douze. 

25. Les defcendans de Gabaon , qua- 
tre - vingt * quinzc. 

26. Les gens de BethUhem & de N6- 
topha, cent quatre. vingt huit. 

27. Les gens deHanathoth, fix*vingt 
* huit 

28. Les gens de Beth - Hazmaveth , 
quarante-deux. 

29. Les gens de Kirjath-jlharim , de 
Klphira , & de Betroth , fept cents qua* 
rante * trois. 

30. Les gens de Rama & de Gufbah , 
fix cents vingt 6c un. 

31. Les gens de Micmas, cent vingt 
6c deux. 

32. Les gene de Beth-el & de Hal' , 
cent vingt & trois. 

33. Les sens dc V autre N£bo ♦ cin- 
quante & deux. 

34. Les gens de l'autre Hllam , mille 
deux cents cinquante-quatre. 

35* LeS defcendans de Harim, trois 
cents 6c vingt 

36. Les gens de Jerico , trois cents 
- uarante-cinq. 

37. Les gens de Lod , de Hadid , 6c 
d'Ono, fept cents vingt & Un. 

38. Les gens de Slnaa , trois mille 
aeuf cents & trente. 

39. Des Sacrificateurs : Les defcendans 
de Jldahja , de la maifon de Jefquah , 
neuf cents foixante & treize. 

40. Les defcendans d'Immer , mille 
dnquante«deux. 

41. Les defcendans de Pafqhur , mille 
deux cents quarante-fept. 

42. Les defcendans de Harim # mille 
6c dix-fept 

43. Des Levites : Les defcendans de 
Jefquah , 6c de Kadmiel ♦ d'entre les 
defcendans de Hodeva , foixante & qua- 
torze. 

„ 44. Des Chantres : Les defcendans d'A- 
faph, cent quarante-huit. 

45. Des Portiers : Les defcendans de 
Sqallum , les defcendans d'Ater, les def- 
cendans de Talmon , les defcendans de 
Hakkub , les defcendans de Hatira , les 
defcendans de SqobaX k cent trente-buit. 

■* «— "ithiniens : Les fils de Tfi- 
; Hafupha, les fils de Tab. 



; de Keros , les fik de Si- 
te Padon, 

de Llbana , les fils de Ha- 
de SalmaY , 

de Hanan , les fils de Guid- 
de Oahar , 

de R6aja » les fils de Ret- 
Ic N6koda , 

de Oazain , les fils de Hu- 
i Paftah, 



52. Les fils de BeTal v les fils de Me^ 
hunim , les fils de Nephife^im , 

53. Les fils de Bakbuk , les fils dc 
Hakupha, les fils de Hathur, 

54- Les fils de Batslith , les fils de 
Mlhida, les fils de Harfqa, 

55. Les fils de Barkos , les fils de Si* 
fe*ra , les fils de Te*mah , 

56. Les fils de Nerfia, les fils de Ha- 
tipha. 

57. Des fils des ferviteurs de Salo- 
mon : Les fils de SotaT , les fils de So- 
phlret, les fils de Penda, 

58. Les fils de Jahala , les fils de Dar* 
kon , les fils de Guiddel , 

59. Les fils de Scephatja, les fils de 
Hattil , les fils de Poklrethharfe'bajim , 
les fils d'Amon. 

60. Tous les Nlthiniens , 6c les def- 
cendans des ferviteurs de Salomon, 
itoient trois cents quatre-ving,t 6c douze. 

61. £t ce font ici ceux qui montlrent 
de Tel-mtfah , de Tel-harfqa , de Ke- 
rub , d* Addon , & d'Immer « lefquels ne 
parent montrer la maifon de leurs p£- 
res , ni leur race , favoir s'ils itoient 
d'Ifragl. 

62. Les defcendans de Delaja , les 
defcendans de Tobija, les defcendans 
de Nlkoda, fix cents quarante deux. 

63. Et des Sacrificateurs 1 Les defcen- 
dans de Habaja , les defcendans de Kots , 
les defcendans de BarzillaY , qui prit 
pour femme une des filles de BarztlfaY 9 
Galaadite* 6c qui fut appelle* de leur 
nom* 

64. lis cherchlrent leur rlgiftre , en 
recherchant leur glnlalogie > mais ils 
n'y furent point trouvtfs; & ils furent 
exclus de la facrificature. 

65. Et Attirfijatha leur dit qtrils ne 
mangeafient point des chofes tres-fain- 
tes , pendant que le Sacrificateu'r affifte- 
roit avec Urim & Tummim. 

66. Toute PAflemblee enfemble ifrit 
de quarante-deux mille trois cents foi- 
xante; 

. 67. Sans leurs ferviteurs 6c leurs fer- 
vantes , qui itoient fept mille trois cents 
trente-fept ; & ils avoient deux cents 
quarante-cihq tant Chantres que Chan* 
teufes. 

68. lis avoient fept cents trente -fix 
chevaux , deux cents quarante-cinq mil- 
lets, 

69. Quatre cents trente-cinq charaeaux, 
& fix mille fept cents 6c vingt anes. 

70. Et quelques-uns des Chefs des pc". 
rescontribu{rentpourrouvrage4» Ttm+ 
pie. Attirfqatha donna au treTor mille 
drachmes d'or , cinquante bafllns, cinq 
cents trente robes de Sacrificateurs. 

71. Et qutlqutJ mtiret d'entre les Chefs 
des pares , donnlrent pour le treTor de 
Touvrage, vingt mille drachmes d'or, 
& deux mille deux cents mines d'argent. 

72. Et ce Que le refte du peuple donna 
fut vingt mille drachmes d'or, &deux 

mille 
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mille mines d'argent , & foixahte-fept 
robes de Sacrificateurs. 

73. Et ainfi les Sacrificateurs , lesL6- 
vites/, les Portiers , les Chantres, quel- 
•ques-uns du peuple , les N^tliiniens , & 
tous ceux d'Ifrael , habitfrent dans leurs 
villes ; de forte que le feptieme mois 
aprocbant les Enfans d'Ifrael etoient dans 
leurs villes. 

REFLEXIONS. 
fXUtxt les Reflexions Qui ont it€ fai- 
^ tes au chapitre II. cPEfdras fur les 
Deuombreniens Qui font ici rapportls , 
il y a deux chores a confidlrer dans ce 
chapitre. La prlmiere t que N^hemie 
joignit a une grande pi etc" la prudence 
n^ceflaire pour mettre Jlrufalem & les 
Juifs en furetl, dans des terns ou ils 
Itoient expofts aux infultes de leurs 
- voiiins ; ce qui montre , que c'eft un foin 
tout a fait digne des Magiftrats fages 
8c pieux , de travailler a maintenir Por 
dre , 8c a confcrver la tranquility publl 
que. Nous avons aufli un bel exemple 
de liblralite* & de piete* , dans la con- 
tribution que Ne*h<mie , quelques-uns des 
Chefs , & plufieurs particuliers firent 
volontairement pour le Temple & pour 
le Service divin ; & cet exemple eft d'au- 
tant plus Idifiant , que les Juifs itoient 
alors dans un 6tat de pauvretl , & 
qu'il n'y avoit pas beaucoup de riches 
parmi eux. 

CHAPITRE VIII. 
Tous les Juifs s'affemblent four entendre 
la le&ure & I' explication de la Loi , 
£T ils repandent bien des tarmes* Ni- 
hemie £T Efdw les eon/blent , £T ils 
font jntblier la fete des Tabernacles , qui 
Jfut celebree avec une joie generate. 
f)R tout le Peuple s'afTeinbla , com- 
^ me fi ce n'eut &e" qu'un feul hom- 
me, dans la place qui e'toit decant la 
porte des eaux ; & ils dirent a Efdras 
le Scribe d 'a p porter le livre de la Loi 
de Moyfe , que PEternel avoit comman- 
ds a Ifragl (Cobferver. 

2. Et ainfi au premier jour du feptie- 
me mois , Efdras le Sacrificateur appor- 
ta la Loi devant 1'AflembUe , qui etoit 
compofee d'hommes & de femmes, & de 
tous ceux qui Itoient capables d'enten- 
dre, afin qu'on Plcoutat. 

3. Et il lut au livre , dans la place 
qui etoit devant la porte des eaux , de- 
puis le matin jofqu'a midi , en preTen- 
ce des horn " de 
ceux qui €t re; 
& les oreill ent 
attentive/ a ,oi. 

4. Et Efc sut 
fur un lieu 'on 
avoit drefle" au- 
pres delui, ja, 
Scemah, Ha la. 
haf*ja;&a el, 
Malkija, h 2a- 
charie, 8t J 



5. fit Efdras ouyrit le Liyre devant 
tout le penple; & fi-tdt o.u'il Peut ou- 
vert , tout le peuple fe tint debout 

6. Enfuite Efdras b*nit PEternel le 

Srand Dieu. Et tout le peuple rlpon- 
it , Amen , Amen , en llevaat leurs 
mains ; puis ils s*inclinerent 8c fe prof- 
tern^rent devant PEternel , le vifcge 
contre terre. 

7. Jefquah, Bani , Sclrebja, Jamin, 
Hakkub, Scabethal:, Hodija, Mahaft- 
ja, Kelita, Hazaria, Jozabad, Hanan, 
Pllaja, & les autres L6vites faifoient 
aufli entendre la Loi au peuple , le peu- 
ple fe tenant en fa place. 

8. Ils lifoient au livre de la Loi de 
Dieu , & ils Pexpofoient & en donnoient 
Intelligence , le faifant entendre par 
l'Ecriture m£me. 

9. Et N6h6mie , qui eft Atdrfqatha , 
8c Efdras Sacrificateur £T Scribe , & 
les Invites inftruifoient le peuple , . 8c 
ils dirent a tout le peuple : Ce jour eft 
confacre* a PEternel n6tre Dieu \ ne vbus 
aftligez pas , & ne pleurez pas ; car tout 
le peuple pleura , fi-tdt qu'il eut enten- 
du les paroles de la Loi. 

10. Puis on leur dit : Allez ,, mangez 
du plus gras, & bQvez du vin doux ; 
& envoyez des portions A ceux qui n'ont 
rien d'apprfite* ; parce que ce jour eft con- 
fiture* a ndtre Seigneur ; ne foyez done 
point afflige's, car la joie de PEternel 
eft vdtre force. 

11. Et les Llvites faifoient fajre fi- 
lence a tout le peuple , dilant : Faites 
filence ; car ce jour eft, confacre' , & ne, 
vous affligez point 

12. Ainfi tout le peuple s'en alia pour 
manger & pour boire , & pour envoyer 
des preTens , 8c pour fe rejouir ; par- 
ce qu'ils avoient bien entendu les pa- 
roles qu'on.lcur avoit enfeigne^s. 

13. Et au fecond jour du mois ,.. les 
Chefs des pe>es de tout le peuple , les 
Sacrificateurs, & les L^vites s'airem- 
blerent vers Efdras le Scribe , afin d'a- 
voir Intelligence des paroles de la Loi. 

14. Ils trouverent done ecrit dans la 
Loi que PEternel avoit donnle par Moy- 
fe , qu'il faloit que les Entans d'llrael 
demeuraflent dansdes Tabernacles, pen- 
dant la Fete iblemnelle. au -feptieme 
mois. .. 

15. Ce qu'ils firent favoir , ft qu'ils 

Jublilrent partoiites les VJlles, 8c a 
e'rufalem, difant: Allez a la monta- 
gne , 8c apportez des rameaux d'oli- 
viers , 8c des rameaux. d'autres arbres 
huileux , des rameaux demyrte, des 
rameaux de palme , & des rameaux de 
bois branchus , afin de fiure des taber- 
nacles , ainfi qu'il eft lent. .. 

16. Le peuple done iortit , 8c ils en 
aportlrent , & ils fe firent des taberna- 
cles , chacun fur fon toit , & dans fes 
parvis, & dans les.parvis de la Mai- 
fon de4>ieu , 8c dans ia place 4eJa porte 

O o a T des 
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des eaux , & dans la place <te la porte 
d'Ephraim* 

17. Et ainii tonte l'afTemblee de ceux 

2ui etoient retournls de la captivite fit 
es tabernacles, & ils fe tinrent dans 
les tabernacles 1 car les Enfans d'lfragl 
a'en avoient point fait de tels , depuis 
les jours de Jofue fils de Nun , jufqu'a 
ce jour-la ; & il y eut une fort gran- 
de joie.' 

18. Et on lut le livre de la Loi de Dieu 
ctaaque jour* depuis le premier jour 
jufqu'au dernier ; ainfi on c£16bra la Fe- 
te folemnelle pendant fept jours , & il 
y eut une Aflemblee {blemnelle au hui 
tiemejoun comme il etoit ordonnl. 

REFLEXIONS. 
iN voit premie>ement dans ce cha- 
pitre . qu'Efdras aflembla tous les 
Juifs , les hommes , les femmes , & tous 
ceux qui £toient capables d 'intelligence , 

Sour entendre la le&ure & Pexpli cation 
e la Loi. De la il paroit , combien il 
eft neceflaire de donner au people la 
connoiftance de l'Ecriture Samte , & 
pour cet effet de la life publiquement , 
8c de Texpliquer a toutes fortes de per- 
fonnes , comme les Llvites le firent dans 
l'occafion dont il s'agit. II. Leslarmes 
que les Juifs repandirent , 8c la vive 
emotion qu'ils reifentirent a l'oui'e de 
la Loi , montrent quel eft Teffet que 
la parole de Dieu produit fur les per- 
fonnes bien difpofees. III. II eft remar< 
que , qu*Efdras & Nlhemie , voyant le 

Seuple touche" & afflig* , le confoterent 
1 rexhorterenta fe rejouYr en Dieu qui 
etoit leur force. Lorfque le ceeur eft 
humilie 8c penetrl de la trifteife qui 
eft felon Dieu , e'eft alors que fa Pa- 
role y fait une vive impreffion, 8c qu'on 
eft auffi en etat de gouter la confola- 
tion & la joie fpirituelle , & de fe pre'. 
Center devant Dieu avec confiance , com 
me ks Juifs le firent en celebrant la 
■ Fete des Tabernacles. Les ordres que 
Klhlmie 8c Efdras donnerent pour cet* 
te Fete , marquent auffi avec combien 
d'exaftitude ces pieux Chefs du ueuple 
de Dieu obfervoient tout ce qui etoit 

Srefcrit par la loi ; 8c de quel tele nous 
evons tous etre animus , afin que Dieu 
foit fetfvi* foit par nous ♦ foit par les 
autres . d'une maniere conforme a fa 
; volonte. 

CHAPITR 4 E IX., 
lAi Juifs eelikrent un jeune f ilsecomten^ 
U lecture de U loi , £T ils prefentent a 
Dieu une prion dans laaueUe ils ado* 
- rent fa grandeur ; ils reconnoiffent fes 
Hen/aits envets leurs feres , les merveiU 
les au y il avoit faites fear eux ; les pi* 
ebis dont ils s* etoient rendm coupables 
en divers terns ; la patience avec laauel- 
U il les avoit fup fortes £f avert ts ? £T 
la juftice de fes chatimens. lis benif 
font Dieu , de ce ou'il Us avoit reta* 
olif- dan* lour patrie, ouoi quo dans uno 



condition trifle £?* facheufe i £T ilsftu 

promettent fobferver a Cavenir ftdele- 

ment fon alliance. 
T E vingt 8c quatrieme jour du meme 
*" mois , les enfans d'lfrael s'aflembli- 
rent , jeunant & 6tant vetus de facs , 
8c ayant de la terre fur eux. 

a. Et la race d'lfrafel fe fepara de tout 
les Strangers , 8c ils fe preTenterent , con- 
feffant leurs pechls , & les iniquitls de 
leurs plres. 

3. lis fe leverent done en leur place ; 
& on lut au livre de la loi de rEternel 
leur Dieu , pendant la quatrieme partie 
du jour ? & pendant une autre auatrii- 
me partie ils fe confefToient & fe prof- 
ternoient devant 1'Eternel leur Dieu. 

4. Et J6fcuah , Bani , Kadmiel , Sce^ 
banja, Bunni, Sc^rebja, Bani, & K6- 
nani fe leverent fur la tribune des Lt- 
vites. 8c ils crierent i haute voix a rE- 
ternel leur Dieu. 

5. Et les Levites, favoir Jefc^iah* Kad- 
miel , Bani , Hafqabn^ja , Sc^rebja, Ho- 
dija , Sc^banja, 8c Pethahja dirent : Le- 
vez-vous , blniifez PEternel vdtre Dieu 
d^ternite' en ^ternit6 , & qu'on beniffe . 
Dieu , le nom de ta gloire , & qu'il 
foit 61ev6 au deffus de toute benldiftion 
& de toute loilanee ! 

6. Toi feul es rEternel ; tu as fait 
les cieux , les cieux des cieux ♦ & toute 
leur armee ; la terre , & tout ce qui j 
eft ; les mers , & toutes les chofes qui 
y font : Tu donnes la vie a toutes ces 
chofes , & rarmle des cieux fe profter- 
ne devant toi. 

7» Tu es TEternel Dieu , qui choifis 
Abram , & qui le tiras hors d'Ur des 
Calde'ens , & tu lui impofas le nom d*A« 
braham. 

8. Tu trouvas fon ceeur fidele devant 
toi , & tu traitas une alliance avec lui , 

2ue tu donnerois le pays des Cananeens , 
es Hethiens , des Amorrhlens > des Phe- 
r^ziens , des J^bufiens , 8c des Guirgaf- 
qiens, que tu le donnerois a fa pofti* 
ritl; & tu as acompli v ce que tu avois 
promis , parce que tu es jufte. 

9. Gar tu regardas Paffliaion de not 
p^res en Egypte ♦ 8c tu cntendis leur 
cri vers la mer rouge : 

10. Et tu fis des prodiges 8c des mira- 
cles fur Pharaon , 8c fur tous fes fer- 
viteurs , 8t fur tout le peunle de fon 

Says ; parce que tu connus qu'ils s'etoient 
erement^lev^s contr'euxj & tu t'acquis 
un renom , tel qu'i/ eft aujourd'hui. 

1 1. Tu fendis aufli la mer devant eux , 
8c ils paflerent a fee au travers de la 
mer , 8c tu jtttas ceux qui les pouifui- 
voient au profond des akimes , comme 
une pierre^laus les eaux profondes. 

12. Tu les conduifis de jour par k 
colomne de nuee , 8c de nuit par la co- 
lomne de feu » pour les fclalrer dans 
le chemin par lequel ils devoient aller* 

13. Tudtfcendis auffi fur la montajne 

de 
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4e Sinai, t 
tu leur doi 
tes, & des 
tuts & de 

14. Etto 
bat; & tu 
mens, les 
ton fervitei 

15. Tul( 
pain pour 
l'eau du ro 
leur dis, qi 
k pays pc 
main , juu 

16. Mais 
rement £le 
& n'ont p 
mens. 

17. Us* 
fe fouvinre 
tu avois fi 
ils roidirer 
bellion ils 
CJief pour 
de. Mais 
pardon, ir 
a la colore, 
tu ne les i 

18. Etq 
fbnte, &q 
qui t'a fai 
qu'ils le fi 
* 19. Tu : 
pas dans I 
fericordes : 
retira poii 
les condui 
k>mne de 
rer dans 1 
voient alle 

20. Tu 
pour les ft 
ta manne 
donnas de 

21. Ainf 
dans le d( 
manque* ; 
point, & le 

22. Et 1 
& les pern 
par contre< 
de Sihon , 
bon , & le 

23. Etti 
me les 6toi 
duifis au 
lents _pirei 
U pofl&dei 

24. Ainl 
poflgdereni 
vanteux le 
& tu les 1 
& leurs £ 
afin qu'ils 

25. De 
fortes, & 
decent les 
de touted 
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35. Car ils ne t'ont point fervi duvaut 
leur regno* ni pendant les grands biens 
que tn Tear as faits , meme dans le pays 
ipacieux & gras que tu lew avois don- 
n€ pour «tre a feur difpofition , &ils 
ne ie font point de*tOBrnes de leurs mau- 
vaifes' oeuvres* 

3«. Voici nous fommts aujourd'bui ef- 
claves, meme dans lc pays que ta as 
donng a nos peres , pour en manger le 
fruit & les Wens; voici nous y fimmes 
efdaves. 

37. Et il raporte en abondance pout 
les Rois que tu as e*tablis fur nous a 
caufe de nos p&he's , & qui dominent 
for nos corps & fur nos betes, a lew 
volonte\ de forte que nous fommts dans 
une grande angoifle. 

38. C?eftpourquoi a caufe detoutce- 
la nous contraftons une ferme alliance , 
& nous Pe'crivons , & les Principaux 
d'entrenous, nos Le*vites, &nosSacrI- 
ficateurs y appofent leurs feingr. 

L a REFLEXIONS. 
A prilre qui eft contenue dans ce cha- 
pure, & que les Juifs preTent&retot! 
A Dieu dans un Jeune folemnel > eft Pa- 
ne des plus belles qu'il y ait dans l'E- 
criture. Voici ce qtfil y a de principal 
areroarqtfw dans cette prie*re : Les Juifs 
adorent & cellbrent la puifljince & la 
majefte du Dieu Souverain ; ils recon* 
noiflenf folemnellement les grace*qu?tt 
avoit faites a leur nation, en Egypte, 
dans le<tefcrt, & pendant qtfette avoit 
ete dans le pays de Canaan ♦ & Je fup- 
port dont il avoit w£i envers eux pen- 
dant fi long.tems; ils confeffent ieurs 
pe>beV, leufs rebellions , & Tabus qtfils 
avoient fait de fes foveurs, ilsavottent 
auffi que Dieu les avoit chaties avec j*ifc 
tice, en les enveyaat en captivity & 
en les aflujettiflant a des Princes ltran<{ 
gers } enfin , \\i s*engagent tousTotem- 
nellefflenf a ne-plns retourner a leurs 
peches-Y &. a obferver inviolablefnent 
Palliance qu'ils renouvelloient dlors avec 
le Seigneur. Nous devons nous Bate une 
ialutaire application de toutes «ks par- 
ties ide cetteexcellente prilre, ta lire 
ibiivent, & nous exciter parlaaiotter 

* a adorer Dieu , & a reconnoitre les 
htens qu'il nous rait a tous enjen€ral , 

* a ;chatun en particulier. Surtout, 
ceux"qui fe" trouvent dans des circon- 
ftanceS ienfiolables k cellesou les Juifs 
etoient alors, & que Dieu a faitpaOer 

gr diverfes affliftions , doivent appren- 
e d'ki-a confeifer leurs peches & leur 
ingratitude , a ce*le1>rer foh Support , a 
lui etre plus fideles a Pavenir , & a ac- 
complir rlligieufement tous les devoirs 
aoxquels fon alliance les enj 



tour le fervice de Dieu. 
(XR ceux qui appofe*rent leurs feings, 
^ furent , Nlhemie , qui eft Attirfca- 
tba, fils de Hacalia. & Se&cias, 
a. S^rajah , Haiaria , Je're'mie , 

3. Pafqhur, Hamaria, Malkija, 

4. Hattus, Sce*banja, Malluc, 
^« Harim, Mlrlmoth, Hobadia, 
6. Daniel. Guinnt'thon, Baruc, 
7- Mefcullam, Abija, Mijamin, 

t 8. Mahazia, BilgaX, & Sc^mabja. Ce 
furentAk les Sacrificateurs. 

9. Des Levites , Jefquah fils d'Azania, 
BinnuK , d'entre les enfansde H^nadad, 
;& Kadmiel. 

io. Et leurs fr^res Sc6*banja, Hodi- 
ja , Ke"lite , Pe^laja , Hasan , 

11. MicaY , R6bob , Afc.abja, 

12. Zaccur, Sc^bja, Sce*banja, 

13. Hodija, Bani & Be*ntnu. 

14. Des Chefs du peuple , Parnos , Pa* 
hath-Moab, He*lam, Zattu, Bani, 

15. Bunni, Hazgad, B6bai', 
Adonija, BifvaY, Hadin, 
Ater, Ez6chias , Hazur, 
Hodija , Hafqum , BetlaY , 
Hariph, Hanathoth, Ne*baT, 



CHAPITRE __ 

Let Juifs trtntent alUance avec le Seigneur, 

& ils s*engagtnt tous far un Ecrit fi* 

gne » des Principaux , %jf far un ferment 

folemnel , <C obferver religieufemcnt cet- 



te alliance, & en particulier de fair a 
£T de fournir teut ce qui eteit frefcrit 



Magpihas , Mefcullam , Hlzir , 



16. 
17. 
18. 
19. 

z I . Mer£6zabeel , 'ffadok ,' Jadduah . 

2Z. Pe'latja , Hanan , Hanaja , 

A3. Ofe*e, Hanania, Hafqub, 

£4. Lobe's , Pilha , Sqobek , 

2^. Rehum, Hafqabna, MahaKja, 

a£. Ahija , Hanan , Hunan , 

27. Malluc, Harim & Banana. 

28. Pour ce qui eft du refte du pen* 
pie, les Sacrificateurs, les Levites, les 
Portiers, lesChantres, les N^thiniens , 
&' tous ceux qui s^etoitnt Kpar^s d'a- 
krec^les peuples de ces pays pour/iur* 
la loi de Dieu . & leurs femmes, leurs 
jfils , & leurs filles .tous ceux qui Itoient 
jcapables de connoiflance& d'intelligence, 

29. AdbeXrent enti^rement a leurs 
fre*res , les plus confidlrables d'tntr'eux, 
& prdte*rent ferment, avec imprecation. 
& jurement, de raareber-dans la loi de 
pieu , qui avoit Ite* doanee par Moyfe 
ferviteur de Dieu , & de garder & de 
faire tous les commandemens de TE- 
ternel n6tre Seigneur , & fes ordonnan* 
ces* & fes ftatuts; 

30. Et de ne donner point de nos fil- 
les aux peuples du pays ; & de ne pren- 
dre point leurs lilies pour nos fils ; 

■ 31. Et de ne prendre rien au jour du 
Sabbat, ni dans aucun autre jour con- 
(acre* , des peuples du pays , qui appor- 
tent des marchandifes Sc toutes lortes 
de denrles le jour du Sabbat pour les 
vendre , & de laifler la fepti6me ann€e» 
& tout le droit d'exiger ce qui eft du. 

32. Nous fimes aaffi des ordonnances, 
nous chargeant de donner par an la troi- 
fi€me partie d'un fide, pour le fervice 
de la maifon de ndtre Dieu ; 

33. Pour 



Digitized by LiOOQ IC 



JiUimn umuwtUt- HEHBUIB. HdUtsm A JtmfdM. JSJ 



33. Four les pains de pr< 
le gateau contmuel, & p 
te continuel ; £T four etu 
des nouvelles lunes , & c 
nelles ; pour les chofgs fa 
les offrandes pour le p€c\ 
concilier Ifrael ; & poui 
faifoit dans la Maifon d< 

34. Nous jett&mes aui 
le bois des oblations, t 
cateurs & les Invites, q 
afin de l'amener dans la 
tre Dieu , felon les mail 
res , & dans les terns dl 
nee en annle , pour brC 
de ndtre Dieu , ainfi qu'i 
la loi. 

35. Nom ordennarrw a 
apporterions dans la M 

gel, d'annle en annle, 
uits de ndtre terre , I 
fruits de tous les arbre; 

36. J5t les pr^miers*n6i 
de nps betes, corame il 
la loi ; & que nous ame 
Maifon de ndtre Dieu , 
teurs qui font le fervia 
fon de ndtre Dieu y les ] 
nos boeufs & de ndtre i 

37- Et que nous appor 
mices de ndtre pate , nos 
fruits de tous les arbres , 
le aux Sacrificateurs , <3 
bres de la maifon de n£ 
dime de ndtre terre au: 
que les Invites prendro 
par toutes les villes de nfi 

38. Et qu'il y auroiti 
fils d' Aaron ayee les Le" 
mer les LeVites , & que 1 
neroient la dime dans la 
tre Dieu., dans les chai 
on £toient les grlniers. 

39. (Car les enfans 1 
enfans de Le*vi , devoien 
les chambres I'oblation 
vin , & de Phuile ; & c'e* 
les utenfiles du Sanftuai 
ricateurs qui font le fervi 
tiers , & les chantres , ) 
bandonnerions point la J 
Dieu. 

R E F LE XI 

LES Juifs donne>entd< 
a fait *difiantes de ! 
& de leurzele, lors qi 
Ubti un Jeune public, 
rent d'une mani6re.fi 
alliance avec le Seignei 
rent tous, grands & p< 
deTormais les command 
Sc a s'attacher inviolabl 
vice. C'eft la 1'effet q 
Religion , le jeune , & 1 
lemnelles doivent prodi 
reformation de la vie , 
commandemens de Diei 
cation conftante a le fe 
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cendans de Juda Hathaja fils de Hnztja , 
fils de Zacharie, fils d'Amaria , fils de 
Scephatja , fils de Mahalallel , d'entre 
les defcendans de Pharez. 

5. Et MahaKja fils de Baruc , fikde 
Colhoze, fils de Hazaja, fils deHada- 
ja , fils de Jojarib , fils de Zacharie , 
fils de Sciloni. 

6. Tous ceux*U eteieut defoendans de 
Pbarez, qui s'habituerent a J6rufelem 
quatre cents foixante-iiuit vaillans hom- 
ines. 

7f Et ceux-ei etount d'entre les def- 
cendans de Benjamin : Sal li» fils de Met 
oullam , fils de Jobed , fils de ESdaja ,;. 
fils de Kolaja , fils de Mahaftja ; ills 
d'Athiel, fils d'Efitfe* 

8. Etapreslui Gabbai', Sallai , neuf 
cents vingt.huit. 

9. Et Joel fils de Zicri etoit comtnis 
fur eux ^ & Juda fils de Senua itoitlMn-i 
tenant iur la ville., ' 

■ io. Des Sacrificateurs ; Jldahjafils de 
Jojarib, Jakin, 

ii. Se>aja- .fils de Hilkija, fils de 
Mefijullam, filsdeTfadok, filsdeM* 
rajoth , fils d'Atutub-, condu&eur de la 
Maifon de Dieu. 

12. Etleurs fre>ess quifaifoienti*o£ 
fice de la maifqn , au nombre de huit 
cents vingt-deux. Et Hodaja fils de Jl- 
roham , fils de Pelalja , fils d'Amtfi , fils 
de Zacharie , fils de Pafcur , fils de Mai. 
kija; 

13- Et fes fibres, les Chefs des pe*« 
res , au nomkre 4e deux cents quarante 
deux. Et Hamafca? fils de Hazarlel ., 
fils d'Abzai, fils de Mefqillemoth , fils 
dimmer ; 

14. Et leurs frlres forts 8c vaillans, 
au nombre de fix vingts, & huit ; &Zab- 
diel , fils de Guldolim etoit commis fur 
eux. 

15. Et des Llvites : Sclmahja fils de 
Hafqub , fils de Hazrikam , fils de HaC 
cabja, fils de Bunni. 

. 16. Et SqabbgthaV, & Jozabad, etoient 
commit fur le travail de dehors pour. la 
maifon de Dieu ^etant d'entre les Chefs 
des Llvites. 

17. Et Mattama fils de Mica, filsde 
Zabdi, fils d'Afaph , etoit le principal 
des chantres , qui commenqoit le premier 
k chanter les louaages dans la prilre. 
Et Bakbukia e'toit le fecond d'entre fes 
fibres , puis Habda fils de Sqamrauah , 
fils de GalaU fils de Jlduthun. 

18. Tous les Invites qui sUtablirent 
dans la fainte cite* etoient deux cents qua- 



tre vingt-quatre. 



19. Et des portiers, Hakkub, Talmon, 
& leurs frlres qui gardoient lesportes , 
ily en eut cent foixante& douze. 

20. Et le refte des Israelites, des Sa- 
grificateurs , &* des Llvites fut dans 
routes les villes de Juda , chacun dans 
fon heritage. 

21. Mais les Ne'thiniens habit&ent & 



Hophel , & Tfiha & Goifc.pa etoient com- 
mis fur les N&hhiiens. 

22. Et celui qui avoit la charge des 
Levites a Jlrufalem itoit Huzi fils de 
Bani , fils de Hfcfcabja , fils de Mattan- 
ja , fils de Mica , d'entre les defcendans 
d'Afaph, chancres, pour l'ouvrage de 
la maifon de Dieu. 

23; Car it y avoit aufil un com man - 
dement du Roi pour eux , & il y avoit 
un 6tat afliir£ pour les chantres chaque 
jour. 

24. Et P6thaja f fils de Mefclzabtel , 
d'entre les en fans de Zara fils de Juda , 
etoit Coram iflai re du Roi dans tout ce 
qu'il y avoit 4 fake envers le peuple, 

25. Et pour ce qui eft des bourgs avec 
leur territoire , quelquefcuns des defcen- 
dans de Juda habitgrent a Kirjath-ar- 
bah , & dans les lieux de fon reflbrt ; 
a ilkabtfeel, & dans les lieux de fon 
reflbrt i 

2$. A Jefcuah, a Molada, a Beth^lelT ; 

27. A Hathfar,qual , AB^erfc^bah, 8c 
dans les lieux de fon reifort; 

28. A Tfiklag , I Micona , & dang 
les lieux de fon reflbrt t 
. 29. A Hen-rimmon , ^ Tforha, i Jar- 
muth ; 

• 30. A Zanoah , h Hadullam , & dans 
leurs bourgades; a Lakis , & dans fes 
terdtoires; & a Hazeka, & dans les 
lieux de fon reflbrt; & ils habiterent 
depnis B^erfc^bah jufqu'i la valine de 
Hinnom. 

31. Et les defcendans de Benjamin 
hsliterent depuis Gu^bah , a Micmas , 
Haja, B^th-el , & dans les lieux de 
fon reifort; 

32. A Hanathoth, Nob, Hananja, 

33. Hatfor, Rama, Guittajim, 

34. Hadid, Tfeoohim, Neballat, 

35. Lod, & Ono, la valine des ma. 
meuvres. 

34, Et quelques-uns des Levites 6*» 
biUrerU dans leurs partages de Juda Sc 
ds. Benjamin. 

REFLEXIONS. 

LA confid^ration qu'il y a a faire fur 
ce qui eft raport6 dans ce chapitre , 
c'eft qu'on y voit 1'accomp.iifTementde 
ce que les Prophetes avoient pr^dit , 
avant la mine de J^mfaiem & la cap- 
livitf de Babylone en difant , que cet- 
te viUe 8c la Judle feroient nabit^es 
de nouveau. Ce tut ce qui arriva da 
terns du fage & pieux Gouverneur Ne*- 
h^mie ; & en quot les Juifs purent re- 
connoitre la ve>ite* despromefi&s de Dieu 
& fon amour envers eux. 

CHAPITRE XII. 
La premiere partie de ce chapitre centient 
les nems des Sacrificateurs &! des Uni- 
tes de ce tems-la. , On y wit en fecond 
lieu la maniere dent on fit la dedica- 



ce des murailles de Jerufalem i & en- 
fin comment on itablit desperfonnes pour 



recevoir les premices » 



lee dimes £T let 
autre* 
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sutres oblations du peuple , qui etoient 
defiineet a Centretiendts Sacrificateurs 
£r des iJvites. 

CE font ici les Sacrificateurs & les In- 
vites qui montlrent avec Zorobabel 
Ills de Safathiel & avec Jefquah ; favoir 
Slraja , Jerlmie , Kfdras , 

2. Amarja, Malluc, Hattus, 

3. Sclcanja , Rehum , Merlmoth , 

4. Hiddo, GuinnethoY, Abija, 

5. Mijamin , Mahadja , Bilga , 

6. Sc^mahja , Jojarib . Jldahia , 

7. Sallo, Hamok, Hilkija, Jedahja. 
Ce furent la les principaux des Sacrifi- 
cateurs, & de leurs fre>es, du terns 
de Jefquah. 

8. £t pour ce qui eft des Invites , il 
y avoit , Jefquah, Binmrt, Kadmiel , 
Sc^rebja , Juda , Sc Mattan ja , qui etoit 
commit fur les loiianges , lui Sc les fr6res. 

9. Et Bakbukja & Hunni , leurs fre- 
res, etoient vis-a-vis d'eux dans Uurs 
charges. 

10. Or Jefquah engendra Jojakim , & 
Jojakim engendra Eliafcib , & Eliafcib 
engendra Jojadah ; 

11. Et Jojadah engendra Jonathan , 
Sc Jonathan engendra Jadduah. 

12. Et ceux-cl au terns de Jojakim 
Itoient Sacrificateurs, Chefs des p^res : 
Pour Slraja , Mexaja ; pour J6r6mie , 
Hanania ; 

13. Pour Efdras , Mefqullam ; pour 
Amarja, Johanan; 

14. Pour Mellicu, Jonathan ; pour 
Selbanja , Jofeph ; 

1?. Pour Harim, Hadna; pour Me*. 
rajoth , Helkai ; 

16. Pour Hiddo , Zacharie ; pour 
Guinnlthon , Mefqullam ; 
. 17. Pour Abija , Zicri ; pour Minja- 
min , & Mohadja , PiltaY ; 

18. Pour Bilga, Sqammuah ; pour 
Sclmahja , Jonathan ; 

*9. Pour Jojarib , Mattenai* ; pour 
Jldahja , Huzi ; 

20. Pour Sallal, KallaY; pour Ha- 
snok , H6ber ; 

21. Pour Hilkija , Hafqabja ; pour 
JWahja , NathanaH. 

22. Pour ce qui eft des LeVites , les 
Chefs de lews pe>es , du terns d'EHaf- 
cib , Jojadah , Johanan , & Jadduah , 
font enrlgiftre's avec les Sacrificateurs , 
jufqu'au regne de Darius de Perfe. 

23. De forte que les defcendans de 
Levi , Chefs des peres , ont €ti enre*- 
giftre's dans le livre des Croniques , juf- 
qu'au terns de Johanan , petit-Bls d'E- 
liafcib, 

24. Les Chefs des L6vhes furent done, 
Hafabja, Sclrebja, Sc,' le 
Kadmiel , Sc leurs ftl k- 
vis d'eux ? pour loiic U 
nom de Eteu, felon le it 
de David homme de I i- 
pondant a l'autre. 

2 5 . Mattan ja , Bakbukja , Sc Hobad ja 



Mefqullam, Talmon, & Hakkub, avoient 
la charge des Portiers qui faifoient la 
garde dans les afllmble'es des portes. 

.26. Ceux-la furent du terns de Joja- 
kim , Els de Jefquah , His de Jotfadak , 
V SIS"* 8 de N^he'mie le Gouverneur, 
Sc d Efdras Sacrificateur & Scribe. 
1 2 J' 9 r rfans la d *dicace de la murail-, 
t^ • J* r ufalem » on envoya querir les 
Levites , de tous leurs lieux , pour les 
r?u re v . enir a J*f ufalem , afin qu'on eg. 
lebrat la dldicace avec joie , avec ac- * 
tions de graces, & avec des cantiques, 
fur des cymbales , des mufettes , & des 
guitarres. 

28. On aflembla done ceux qui Etoient 
de la race des Chantres , tant de la can*, 
pagne des environs de Je'rufelem , que 
des bourgs des Nltophatiens. 

29. Et du lieu de Ouilgal , & des ter- 
ritoires de Gulbah & de Hazmaveth; 
ci mtres s'ltoient bati des bourgs 
a ons de J6rufalem. 

fi les Sacrificateurs & les L^« 
v irifie*rent , & ils purifie*rent le 

p fc les portes, & la muraille. 

31. Enfuke je fis monter lesprinci-. 
paux de Juda fur la muraille , & j'or- 
donnai deux grandes troupes, qui chan- 
teroient les loiianges de Dieu , & le che- 
min de Pune 6toit a droite deflus la mu- 
raille , tendant vers la porte du fumier. 

32. Et apres eux marchoit Hofqaja» 
avec la moiti6 des Principaux de Juda ; 

33. Savoir Hazaria, Efdras , Mefqul- 
lam , 

34* Juda , Benjamin, Scemaja , & J^- 
r^mie ; 

35. Et yuelquewns d'entre lesenEans 
des Sacrificateurs avec les trompettes ; 
puis Zacharie, fils de Jonathan, fils 
de Sce'maja fils de Mattanja , fils de Mi- 
caja , fils de Zaccur , fils d'Afaph ; 

36. Et fes freres, Scimahja, Haza- 
re'el , Milalai' , Guilalai , Mahai , Natha- 
nael, Juda, &Hanani» avec les inftru- 
mens des cantiques de David, homme de 
Dieu ; & Efdras le Scribe marchoit de- 
vant eux. 

37. Et ils vinrent vers la porte de la 
Fontaine qui etoit vis-a-vis d'eux , Sc ils 
montSrent aux degrls de la Cit6 de Da- 
vid , par la mont6e de la muraille , de- 
puis la maifon de David , jufqu'a la- 
porte des eaux vers Porient. 

38. Et la feconde troupe de ceux qui. 
chantoient les loiianges de Dieu alloit 
a l'oppofite • Sc j'allois apres elle , avec 
V autre moitii-du peuple fur la murail- 
le , par deifus la tour des fours jufqu'a. 
la large muraille ; 

39. Et vers la porte d'Ephrafrn , $ 
vers la vieille porte , Sc vers la porte 
des poiflbiis , la tour de Hanan^el , & 
la tour de Mean , jufqu'a la porte des 
troupeaux; & ils s'arretlrent vers la 
porte de la prifon. 

40. Puis les deux bandes de ceux qui 

Oo 5 Chan- 
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chantoient des lottanges dr Dieu s'ar-l 
retlrent dans la maifon de Dieu : Je 
iri arret ai auffi avec la moitie* des Magif- 
trats qui itaient avec moi. 

41. Et les Sacrificateurs , Eliakim , 
Mahafeja, Minjamin, Micaja, Eliohg- 
na* , Zacharie , & Hananja , avec les 
trompettes. 

42. Et Mabafeja , Scemahja , Elhaza , 
Huzi, Johanan, Malkija, Hllam, & 
He*zer ; puis les Chantres , defquels Jiz- 
rahja avoit la charge , firent r&entjr 
leur voix. 

43. On offrit auffi en ce jour-tt de 
grands facrifices , &on fe rljouYt, par- 
ce que Dieu leur avoit donne* une gran, 
de joie ; mdme les femmes & les en- 
fans fe rejoitfrent ; & la joie de Jlrufa- 
lem fut entendue" de loin. 

44. Et on Itablit en ce jourJa des 
hommes fur les chambres des treTors , 
des oblations, desprlmices, & des di- 
mes; pour raflembfer du territoire des 
yilles les portions ordonnles par la Loi 
aux Sacrificateurs & aux I*ewtes; car 
Juda eut de la joie , a caufe des Sacri- 
ficateurs & des Levites qui affiftoient la. 

45. Parce qu'ils avoient garde* Por- 
donnance qui leur avoit €tt donttle de la 
part de leur Dieu , & Pordonnance de 
la purification. On « tab lit auffi des Chan- 
tres & des Portiers , felon le coraman- 
dement de David & de Salomon fon fils. 

46. Car autrefois, du terns de David 
& d'Afaph , on etablit des Chefs des 
Chantres, & des cantiquesde loiiange 
& d*a&ions de graces a Dieu. 

47* C'eft pourquoi tous les IfraSlites 
du tems de Zorobabel , & du terns de 
Nlhemie , donnoient les portions des 
Chantres & des Portiers, ce qu'il fai- 
loit chaque jour ; & ils donnoient les cho- 
fes faeries aux Invites; & les Levites 
donnoient auffi les chofes faeries aux dek 
eendans d* Aaron. 

REFLEXIONS. 

LA dldicace des raurs de Jgrufalem fut 
un effet de la piete" de N£hemie & 
des Juifs. Ils voulurent marquer par 
cette clrgmonie , par les facrifices quails 
ofirirent, & par les lottanges qu'ils pro- 
itoncerent alors , qu'ils attribuoient le 
rltabtiflement de leur ville 8c de leur 
nation a la faveur de Dieu ; & ils fe 
propofoient auffi d'attirer fa prote&ion 
fur eux pour I'avenir. Les perfonnes 
zelles prennent ainfi occafion de tout , 
de temoigner a Dieu leur piete* & leur 
reconnoiflance ; elles lui font hommage 
de tous les avantages temporels dont 
elles jouiifent; & les Magiftrats feges 
& pieux regardent fa prote$ion com- 
mc ce qui fait le-bonheur & lafuretl 
des Vilies & des Etats. Les Chretiens 
doivent imiter le zele de Nlhlmie & 
des Juifs , en procurant, comme eux , 
le bien de la Religion , fentretien di. 
Service divin , & l'avancemott de la 



gloire de Dieu , chacun felon.qu*ils en 
ont le pouvoir & les moyens. 
CH,APITRE XIII. 

Nehemie etant retourne en Perfe , aprts . 
avoir ete douze ans en Indie* fattun 
fecond voyage de Perfe a JerufaUm. 
oh il reform* divert difordres Qui s*e* 
toient introdniU Pendant fon aifence , 
par la faute du Sacrificateur EHafcib. 
II fipare let itrangert 4* avec les Juifs, 
II pourvoit a la fubjijtance des Levites, 
qu$ a caufe de leurpauvrete avoientyuit- 
te leurs fon&ions ; il fait des rerUmens 
pour empecher la profanation du $*b+j 
batt £T les / manages des Juifs avec 
des femmes etrangeres. 
CN ce tems -la on lut le livre de 
u Moyfe , & tout le peuple 1'entendit ; 
& on y trouva 6crit que les Hammond 
tes & les Moabites ne devoient jamais 
entrer dans Taflembl^e de Dieu ; 

a. Parce qu'ils n'&oient point venus 
au devant des En fens d'Ifraei , avec du ^ 
pain & de l'eau , mais qu'ils avoient ga- 
$4 Balaam contr*eux pour les maudi* 
fe ; mais n6tre Dieu changea la mal6«> 
diaion en bgnMiftion. 

3. G'eft pourquoi il arriva que des 
qu'on eut entendu la Loi* onfe'para 
tout melange (Pavec les Ifraelites. 

4. Or avant q,ue ceci arrivat , Eiia& 
cib Sacrificateur qui avoit £tt commis * 
fur les chambres de la maifon den6-r 
tre Dieu , Setoit allU k Tobija. 

5. Et il lui avoit prepare* une grande 
chambre , ou on mettoit auparavant les 
gateaux » Pencens, les utenfiles , &les 
dimes du froment , du vin , & de l'hui. 
le , qui 6*toient Qrdonn^es pour les L^- 
vites , pour les Chantres , . & pour les 
portiers , avec ce qui fe levoit pour les 
Sacrificateurs, 

6. Or je n'ftois point a J^rufalem 
pendant tout cela j car la (rente denxie* 
me anne*e d'Artaxerxes Roi de Babyto* 
ne, je retournai vers le Px>i, & au 
bout de a.uelque tems je tns redeman* 
de* au Roi. 

7. Je ravins dbnc a J6rUftlemv*Si alors 
j'entendis le mal qu'Eliafqib avoit £u| 
en faveur de Tobija , lut prlparapt une 
chambre dans le parvis de la maifon de 
Dieu, 

8. Ce qui me dlplftt fort ; & je jet* 
tai tous les meubles de la maifon de 
Tobija hors de la chambre. 

9. Et on nettoya les chambres felon 
que je I'avois command^ , & j^y fis 
rapporter les utenfiles de la maifon de 
Dieu, les gateaux, & l'encens. 

10. J'entendis auflique les portions 
des L^vites ne leur avoient point ere 
donn^es 5 de forte %ae les Llvites & 
les Chantres , qui faifoient le feryice, 
sen ^toient fuis chacun vers le bien 
qu'il avoit alacampagne, 

11. Et je cenfurM les Magiftrats , 
difant: Pourquoi a-t-on abandonne la 

maifon 
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maifon de Dieu ? Je raffemblai done 
let Levitts , & je les rltablis dans leurs 
fonftions. 

12. Et tons ceux de Jnda apportlrent 
les dimes du froment , du vin , & de 
Phuile dans les grlniers. 

13. Et j'ordonnai pour Receveur fur 
les greuiers Scelamja Sacrificateur, & 
Tfadok Scribe ; & d'entre les Levites , 
Pedaja; 8c pour les afflfter , Hanan 
fils de Zaccur , fils de Mattanja , par- 
ce qu'ils paffoient pour fltre tr^s-fi de- 
les ; & leur charge eteit de diftribuer 
ce qu'il faloit a leurs frgres. 

- 14* Mon Dieu , fouvien-toi de moi 
touchant ceci ; & n'lface point ce que 
j'ai fait , de bonne & finclre affe&ion , 
pour la Maifon de mon Dieu ; & pour 
ce qu'il eft ordonn6 d'y faire' ! 

IS. En ces jours -la je vis quelques 
perfonnes en Juda, qui fouloient aux 
preflbirs le jour du Sabbat » & d'au 
tres qui apportoient des gerbes,«& 
qui en chargeoient les anes, quiies char- 
geoient de viu , de raifias , de figues , 
& de toutes fortes de charges , & qui 
les apportoient a Jlrufalem le jour du 
Sabbat. Et je les fommai le jour qu'ils 
vendoiont les provifions , de ne plus le 
faire, 

i6 r Et mfcme ceux de Tyr , qui ha 
bitoient a Jlrufalem , apportoient du 
poiflbn , 8c toutes fortes d'autres mar- 
chandifes , 8c ils les vendoient aux 
\Juifs a Jlrufalem , le jour du Sabbat. 

17'. Je cenfurai done les Principaux 
de Juda , & je leur dis : Quel mal faites- 
vous de violer ainfi le jour du Sab- 
bat ? 

18. Vos p6res n'en ont-ils pas ainfi 
uf<£ , & n'eft-ce pas pour cela que nd- 
tre Dieu fit venir tout ce mal fur nous 
& fur cette Ville ? Et vous augmentez 
1'ardeur de la colere de VEtemel con- 
tre Ifragl ♦ en violant le Sabbat. 

19. C'eft pourquoi des que le foleil 
s'ltoit retire des portes de Je>ufalem 
avantle Sabbat, par mon eommande- 
ment on fermoit les portes ; je com- 
mandai aufli qu'on ne fes onvrit point 
juiqiTapres le Sabbat ; & je fis tenir 
quelques-uns de mes gens fur les por- 
tes , afin qu'aucune charge n'entr&t au 
jour du Sabbat 

20. Et les revendeurs, & ceux Qui 
vendoient toutes fortes de marchandifcs, 
paflSrent lanuit une fois ou deux hors 
de J^rufalem. 

21. Et je les fommai*/* ne plus faire 
ceU , & je leur dis : Pourquoi paflez- 
vous la nuit devant la muraille 1 Si 
vous y retournez, je mettrai la main 
fur vous. Ainfi depuis ce tems-U ils 
ne vinrent plus le jour du Sabbat. 

22. Je dis auffi aux Le>ites qu'ils 
fe purifiaifent , & qu'ils vinffent gar- 
der les portes pour fanftifier le jour du 
Sabbat. * ***- • «—-*—*-*—« 



de moi a cet Igard , & me pardonne 
felon la grandeur de ta mife" ricorde ! 

23. En ces jours-la je vis des Juifc 

3ui avoient pris des femmes Afcjdo- 
iennes, Hammonites, & Moabites. 

24. Et leurs enfans parloient en partie 
Aftjdodien , & ne favoient pas parler 
Juif 5 mais ils parloient la langue des 
deux peuples. 

2*. C'eft pourquoi je les repris , & 
je les blamai ; j'en fis battre quelques- 
uns , & leur fis arracher le poil , & je 
les fis jurer par le mm de Dieu , qu'ils 
ne donneroient point leurs filles aux 
fils des etrangers , 8c qu'ils ne pren- 
droient point de leurs filles , pour 
leurs fils , ou pour eux. 

26. Salomon le Roi d'Ifrael ne pe*« 
chat-il pas par ce moyen ; bien que 
parmi plufieurs nations il n'y eut point 
de Roi femblable a lui , & qu'il tut ai- 
me* de fon Dieu, & que Dieu l'eut 
e*tabli Roi fur tout Ifrael ? Toutefois 
les femmes e*trang£res le firent pgcher. 

27. Et vous permettrions nous de 
faire tout ce grand mal, en commet- 
tant ce crime contre ndtre Dieu , fa* 
voir de prendre des femmes Itrangg- 
res? 

28. II y avoit me me un des fils de Jo- 
jadah , fils d'Eliafcib grand Sacrifice 
teur , qui etoit gendre de Samballat 
Horonite , lequel je chaifai a oaufe de 
cela d'aupres de moi. 

29. Mon Dieu, qu'il te fouvienne 
d'eux; Car ils ont fouill6 la Sacrifi- 
cature , & 1'alliance de la Sacrificature 
8c des Invites. - 

30. Ainfi je les purgeai de tous les 
Strangers , & je rgtablis les charges 
aux Sacrifieateurs & aux Llvites, k 
chacun felon fon office. 

31 Et fordonnai ce qu y il faJoit faire 
touchant le bois des oblations , dans 
les terns determines , & touchant les 
premiers fruits. Mon Dieu, fouvien- 
toi de moi pour me faire du bien ! 

HZFLEXIONS. 
T70ici un chapitre qui doit fctrepar* 
v ticulidrement confid^r6 par ceux £ 
qui la conduite de l'Eglife eft commife, 
8c par les Magiftrats Chretiens. On 
y voit avec quel zele N^h^mie s'emplo- 
ya a retrancner les abus qui s'^toient 
glifl^s pendant le voyage qu'il avoit 
fait en Perfe , & h faire obferver ce 
que Dieu avoit ordonne* dans fa Loi , 
pour 1'entretien des Levites. Rien n'eft 
plus digne des Perfonnes publiques, que 
de prendre ainfi a coeur tout ce qui 
concerne la Religion. On peut aufli 
recueillir d'ici , qu'il faut pourvoir k 
ce que ceux qui font le fervice divin 
puiftent fubfifter , & que les Biens qui 
font deftine's k des ufages pieux doi- 
vent ^tre adminiftr^s fidelement. Sur 



._.„ , ,.„. tout, on doit Men remarquer le zele & 

Omon Dieu , fouvien-toi auffi la fermet6 que Nlhlmiemarqua contre 
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ccux g.ui n'obfervoient pas le Sabbat , 
8c qui apportoient ce jour-la a Je"ru- 
falem des fardeaux , & diverfes chofes 
poor )es vei\dre ; aufli bien que con* 
tre ceux qui avoient Ipoufe des fem- 
mes e'trangeres. Les Condufteurs de 
PEglife 8c les Magiftrats dpivent aufli 
f? fervir de leur autori^ , pour em- 
pfccher que le Service divin « le Jour 
du Seigneur ne foient profanes , 8i pour 
s'oppofer avec vigueur a tout ce qui eft 
contraire a la Loi de Dieu 8c a l'ordre. 
Pour s'aniraer a ces devoirs , ils doi- 
vent faire une grande attention a ces 
paroles , que ce fage & pieux Gouver- 

..„-_ *- Jf __*-.— -^- -.... *• - 



fois dans ce livre , 8c qui marquent 
tant de piete* & de confiaqce : Hon Dieu, 
fouvien-toi de mot , £T n y efface pas ce 
que fai fait, de bonne & Jtncere affec- 
tion, pour Id Maifon de mon Dieu , & 
pour tout ce qui eft orcfonne tCy faire I 
Mon Dieu , JbuvitnAoi de mot pour me 
faire du bien ! Les Pafteurs & les Ma- 
giftrats integres 8c craignans Dieu »■ & 
glnlralement tous ceux qui travaillent 
de bon coeur , 8c avec une afFedion 
fincgre pour Purification de l'Eglife , 
peuvent teqir le mSme langage, & 
s'aflurer que Dieu fe fouviendra d*eux- 

v , „. „ pour leur faire du bien, & qu'il fera 

neur de Jerufalem repute plus d-une le r^munerateur deleurpietl. 

W & & & & & % & & &&tftttttttttttftttt 
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D' E S T E R. 

ARGUMENT/ 

On vofr ioiJ ce /iw* , comment Dieu fe fervit de la ReineEfler, 
Qui etoit Juive , & femme du Roi Affwrus , pour delivrer 
les Juifs qui itoient dans les Bats de ce Prince , &pour leur 
faire dubim, On croitquece qui eft recite dans ce livre arriva 
quelque terns apres que les Juifs fur entrevenus de la Captiviti 
de Eabylone ,* & que cet A flu cr us , qui eji nomme Artaxerxes, 
dans les Additions d EJier , itoit Darius fils de Hiftafpe ; ce 
Prince , de mime que les autres Rois de ce terns let , ayant 
different noms dans fEeriture Sainje & danf les Hijioiret 
profanes. 

lence de fe grandeur ; ee qui du* 
ifieurs jours, favoir cent quatr* 

jours. 

It au bout de ces jours-la, le. 
t un feftin pendant fent jours, 
e parvis 4u jardin du Palais Ro- 
a tout le ueuple qui fe trouv* 
in ville capitale, depuis le plus 

jufqu'au plus petit, 
4t tavijferies de couleur blanche, 
8c d'hyacipthe tenoient ♦ avec des 
is de no lin 8c d'&arlate, a des 
ix d'argent & des colomnes de, 
e ; les lus itoient d'or 8c d'argent, 
i pav6 de porphyre , de marbre, 
pre 8c 4c marbre tachet^. 
In donnoit a boire dans des va* 
or, qui Itoient de diverfes fa. 

8c U y avoit du vin royal en 
mce , comme le Rot le pouvoit 

St la manilre de boire fut telle 
Pavoit ordonn^ \ on ne contrai* 
gnoit 
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gnoit perfonne; car le Roi avoit ainfi 
exprefiement command^ & tous fes 
maitres d'hotel , qu'ils fifient comme 
chacun voudroit. 

9. Et Vafqti la Reine fit auffi un fef- 
tin aux femmes dans la maifon ro- 
yale , qui etoit au Roi AiTulrus. 

10. Or le feptieme jour , comme le 
Roi avoit le coeur gai du vin *u'il 
avoit pris, il commanda a Mlhuman , 
Bizta , Harbona , Bigtha , Abagtha , 
Z6thar, & Carcas, jui Itoient les fept 
Eunuques qui fervoient devant le Roi 
AfTulrus , 

11. D'amener Vafqti la Reine devant 
lui, avec la Couronne royale, pour 
faire voir fa beauti aux peuples & aux 
Seigneurs ; car elle etoit belle. 

1 a, Mais Vafqti la Reine refufa de 
venir au commandement que le Roi 
lui fit faire par les Eunuques ; & le 
Roi fe mit en fort grande colere, & 
fon courroux s'alluma en lui. 

13. Alors le Roi dit aux Sages, 
qui avoient la connoiftance des terns , 
( car le Roi communiquoit ainfi fes af- 
faires a tous ceux qui connoiflbjent 
fes loix & le droit: 

14. Et alors Carfclna , Sclthar , Ad 
niatha , Tharfcis , Me'res , Marina £T 
M&nucan, fept Seigneurs de Perfe & 
de Mlde , Itoient proche de lui , re- 
gardant le vifage du Roi , & ils avoient 
fa premiere fiance dans le Royaume ; ) 

15. Le Roi, dis-je . leur dit : Que 
doit on faire felon les loix a Vafqti 
la Reine , pour n'avoir point execute' 
k commandement que le Roi Ainierus 
lui a envoye* faire par les Eunuques? 

16. Alors Memucan parla en la pre*, 
fence du Roi & des Seigneurs, difant: 
La Reine Vafqti n'a pas feulement mal 
agi contre le Roi, mais auffi contre 
tous les Seigneurs , & contre tous les 
peuples qui font dans toutes les pro- 
vinces du Roi Aftuerus. 

17. Car ce que la Reine a fait fe r£- 

Iiandra parmi toutes les femmes, pour 
eur faire mlprifer leurs maris , quand 
on dira : Le Roi Aifulrus avoit com- 
mand^ qu'on lui amenat la Reine , & 
elle n'j eft pas venue. 

18. Et aujourd'hui les Dames de 
Perfe & de Mede, qui auront apris 
la rlponfe de la Reine , rfpondront 
Ainfi \ tous les Seigneurs des fays du 
Roi ; d'ou il arrivera beaucoup de ra£- 
pris & de colere. 

19. Si le Roi le trouve bon , qu'on 
publie un Edit royal de: fa part; & 

Ju'il foit Icrit entre les Ordodhances 
e Perfe & de Mede , 8c qu'il foit ir- 
revocable; c'eft que Vafqti ne vienne 
ftlus devant le Roi Aflu^rus; & que 
e Roi donne fon Royaume a. une au- 
tre qui foit meilleure qu'elle. 
. 20. Et l'Edit que le Roi aura fait , 
ayant et6 entendu par tout ion Royau- 



me , qui eft tres-grand , toutes les fem- 
mes honoreront leurs maris, depuis 
le plus grand jufqu'au plus petit. 

21. Cette paroleplut auRoi, & aux 
Seigneurs; & le Roi fit ce que M6- 
mucan avoit dit. 

22. Et il envoya des lettres par tou- 
tes les provinces du Roi, a chaque 

Province felon fa manilre d'ecrire, 
: a chaque peuple felon fa langue, 
afin que chacun tut maitre en fa mai- 
fon ; & cela fut publie* felon la langue 
de chaque peuple. 

RE FLEXIONS. 
T E re*cit qui eft fait dans ce cbapitre, 
^ de ce iuperbe feftin que le Roi 
AfTulrus donna aux Seigneurs de fon 
Empire & aux Gouverneurs des Pro* 
vinces, fait voir les richefles & la 
magnificence de ce Monarque , & par 
la on peut juger de la gloire a laquel- 
le Efter fut llev£e en devenant fon 
Epoufe. Cependant on remarque, dans 
la defcription de ce feftin, la fageffe 
& la temperance d'AlTuerus & de ceux 
de fa cour ; puis qu'on n'y contraignoit 
perfonne a boire au dela de ce qu'il vou- 
Ioit. Ce proc£d£ d'un Prince Payen ne 
devroit-il pas faire rougir les Chretiens 
des exces honteux auouels ils s'aban- 
donnent fi fouvent dans de fembla* 
bles occafions. II. On voit dans la 
conduite hautaine 8c fie>e de la Reine 
Vafcti , & dans la difgrace ou elle 
tomba , que les perfonnes orgueilleu- 
fes s'attirent ordinairement de grands 
malheurs; & que la providence abaif- 
fe les fuperbes , pendant qu'elle ^leve 
les humbles. III. II faut confiderer 
fur tout , que Dieu voulut que Vafqti 
fut repudige, afin d'elever a fa place 
Efter, qui devoit etre un inftrument 
en la main de Dieu , pour dllivrer les 
Juifs. La derniere reflexion qu'on 
doit faire fur ce chapitre, c'eft, que 
fi Aftulrus 8c fes Confeillers jugerent, 
que la conduite de la Reine Vafqti Itoit 
blamable & d'une dangereufe confe- 
quence, & que les femmes devoient 
honorer leurs maris; c'eft la un de- 
voir qui eft impofg de la maniere la 
plus expreffe aux femmes chrltietwes t 
par la Loi divine , & en particulier 
par ce tque St Paul dit : jgue Us 
femmes doivent etre foumifes a leur* 
maris, comme au Seigneur, £? qu'il nt 
leur etoit pas petmis de prendre autoriii 
fur eux. 

CHAPITRE I L , 
Lt Roi sAffuirm, apres avoir repudii 
la Reine Vafcti, choifit Efter, <p* 
etoit une f lie Juive, pour etre Rein* 
en fa place. , Deux Ojficiers d'*AjJui- 
rus confpirent contre lui, £T Mardo- 
chee , proche parent d?Efker, decouvrm 
leur conspiration* 

APres ces chofes-la, lorfque la colere 
A du Roi Aifticrus tut appaiieev it 

fe 
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ie fouvint de Vafqti , & de ce qu'elle 
avoit fait, & de ce qui avoit iti d£- 
cr£t£ contr'elle. 

2. £t les jeunes gens qui fervoient 
le Roi , dirent : Qu'on cherche au Roi 
des jeunes filles vierges & belles; 

3. Et que le Roi £tablifle des Com- 
miflaires dans toutes les provinces de 
fon Royaume, qui affemblent toutes 
les jeunes filles , qui feront vierges & 
'belles, a Sulan ville capitale , dans 
Thdtel des femmes, fous la charge 
d'HlgaY Eunuque du Roi , 8c gardien 
des femmes; & qu'on leur donoe ce 
qu'il leur faut pour .fe preparer. 

4. Et la jeune fille qui plaira au Roi. 
regnera en la place de vafqti. La cho- 
fe plut au Roi , & il le fit ainfi. • 

5. Or ily avoit a Sufan, ville ca- 
pitale , un nomme Juif , nomine* Mar- 
dochle , fils de Ja'ir , fils de Scimhi ,. 
fils de Kis, Benjamite ; 

6. Qui avoit iti tranfporte* de Je>u- 
{alem , avec les prifonniers qui avoient 
ite" emmenls captifs avec J6cuonias Roi 
de Juda , & Q^ue Ne*bucatnetfar Roi de 

. Babylone avoit tranfporte^. 

7. Mardocbee nourzifioit Hadafla, 

Sii eft Efter, fille de fon oncle; car 
le n'avoit ni plre ni mire. Et la 
jeune fille €toit de belle taille , & tres- 
bellei & apres la mort de fon pe>e 
& de fa m6re Mardochle Pavoit prife 
pour fa fille. 

8. Et quand la parole du Roi & fon 
Edit fut fu , & que pJufieurs jeunes 
filles eurent 6ti afi'emblles a Sufan vil- 
le capitale , fous la charge d'H^gai , 
Either rut auffi amende dans la mai- 
fon du Roi, fous la charge d'Hlgai' 
gardien des femmes. 

9. Et la jeune fille lui plut, & gag- 
na fes bonnes graces , de forte, qu'ii 
lui fit aufll-tdt exp6dier ce qu'il lui 
faloit pour fe preparer; il lui ordon- 
jia fon e*tat, & lept jeunes filles de 
la maifon du Roi , telle* qu'il les lui 
faloit, il lui fit changer d'apartement , 
& il U logfa y elle 8c toutes fes jeunes 
filles, dans un des plus beaux lieux 
de Thdtel des femmes. 

. io. Mais Efter ne declare point fon 
peupie ni fon parenage , car Mardo- 
.chee lui avoit enjoint qu'elle n'en d£- 
llarat rien. 

» . ix. Et Mardochee fe promenoit tous 
les jours devant le veftibule de Thdtel 
des iemmes , pour (avoir comment fe 
portoit Efter , & ce qu'on feroit d'elie. 
. . la. Or quand le tour de chaque jeu- 
jne fille 6toit venu, pour emrer vers 
.le Roi Afiiierus, ayant acheve' toutce 
.qui lui icheoit a\ raise, felon ce qui 
4toit ordonn£ touchant les femmes , 
dou7.e mois durant; ( car c'eft ainfi que 
s'accomplifToient les jours de leurs 
j>rlparatifs , favoir fix mois avec de 
rhuiU de myrrhe, & fix mois avec 



des chofes aromadques , & tfsutret pit- 
paratifs de femmes ; 

13. Et alors en cet €ut la jeune fille 
entroit vers le Roi;) on lui donnoit 
tout ce qu'elle demandoit, pour ailer 
avec elle depuis Thdtel des femmes 
jufqu'a Thdtel du Roi. 

14. Elle j entroit fur lefoir, & fur 
le matin elle retournoit dans le fe- 
cond hdtel des femmes, fous la char* 
ge . de Sqahafgas Eunuque du Roi , gar- 
dien des concubines; £7 elle n'entroit 
plus vers le Roi , a moins que le Roi 
ne le voulut, & qu'elle ne fut appel- 
lee nommlment. 

15. Quand done le tour d'Efter fille 
d'Abihail, oncle de Mardochle, £7* 
me Mardocbee avoit prife pour fa fille, 
jut venu pour entrer vers le Roi , elle 
ne demanda que ce que HlgaX Eunu- 
que du Roi, gardien des femmes di- 
roit ; & Efter gagnoit les bonnes graces 
de tous ceux qui la voyoient. 

16. Ainfi Efter fut amende vers le 
Roi Aftulrus, dans fon hotel royal, 
au dixilme mois , qui eft le mois de 
Tlbeth, dans la feptieme annee de 
fon regne. 

17* Et le Roi aima plus Efter que 
toutes les autre* femmes , & elle ga- 
gna fes bonnes graces 8c fa bjenveillan- 
ce plus que toutes les autre* vierges; 
il mit la Couronne du Royaume fur 
fa tete , & il Tltablit Reine a la place 
de Vafqti. 

18. Et le Roi fit un grand feftin a 
tous les principaux Seigneurs de fes 
pays , & d torn fes ferviteurs , fauoir 
le feftin d'Efter; & il foulagea les 
provinces , & fit des preTens felon la 
puiflance royale. 

19. Or comme on affembloit les 
vierges la feconde fois , & que Mar- 
dochee etoit affis a la porte du Roi, 

20. Efter ne dlclara point ion pa- 
rentage , ni fon peupie , felon que 
Mardochle le lui avoit recommanae; 
car elle faifoit ce que Mardochee lm 
ordonnoit, comme lors qu'elle Itoit 
nourrie chez lui. 

21. En ces jours-la Mardochee ^tant 
affis a la porte du Roi , Bigthan , 8c 
Teres, deux Eunuques du Roi, d'en- 
tre ceux qui gardoient T entree, fe 
mutin^rent , & ils cherchoient <t met- 
tre la main fur le Roi Afiueru*. 

22. Ce que Mardochee ayant appris, 
il le fit iavoir a Efter la Reine ; puis 
Efter le redit au Roi de la part de 
JHardocbie. 

23. Al#rs on en fit la recherche , 8c 
on trouva que cela itoit vrai ; 8c Its 
Eunufues furent tous deux pendus & 
un gibet , 8c cela fut e^crit dans le 
livre des Croniques devant le Roi. 

It RFL EX I O N S. 
p£ chapitre contient deux ^venemens 
w remarmiablts : Le premier eft le 
choix 
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ckoix que le Roi Afiuirus fit d'Efter 
•litre toutes fes femmes, pour la d£ 



Willie WHW* »va KII1IUC* l |IVUl at* »»*- 

clarer Reine a la place de Vafqti. La 
providence dirigea les chofes de cette 
mauiere , afin qu'Efter , qui Itoit Juive, 
mit les Juifs a couvert des malheurs 
auxquelsils alloient etre expofes. Ain- 
fi Ton voit en cela le foin que Dieu 
avoit, non feulement d'Efter , quipar- 
vint a une fi grande 616vation, mais 
principalement des Juifs , dont il y 
. en w avoit alors un grang nombre qui 
etoient r£pandus dans l'Empire d'Af- 
fulrus. C'eft ainfi que Dieu a fufcite 
de tout terns des perfonnes pour ga- 
rantir fon Eglife des dangers auxquels 
elle £toit expofle. L'autre Ivlnement, 

2ui fut auflt dans la fuite l'occafion 
e la delivrance des Juifs, eft que 
Mardochee , qui Itoit Juif & proche 
parent de la Reine Efter , & qui me- 
me lui avoit fervi de pere , dlcouvrit 
. la confpiration que deux Officiers d'Af- 
.fuexus avoient formle contrc oe Prince. 
II eft vrai que ce fervice fi important, 
Que Mardochie avoit rendu a AiTulrus 
tut d'abord oublie*, & demeura fans 
- rexompenfe ; mais il fut ecrit dans les 
Rlgiftres publics. Et il parut bien 

3uelque terns apres, que Dieu con- 
iiifoit tout cela , puis que l'avis que 
Mardoch6e avoit donn* de cette conf- 
piration, fut la caufe de fon nova- 
tion, de la ruine d'Haman l'ennemi 
des Juifs, & de la delivrance de ce 

{>euple. La providence prepare ainfi 
es chofes longtems a Pavance , pour 
executer fes defleins. An refte , on a 
dans la conduite de Mardochee un 
cxemple remarquable de la fidglite* que 
les fujets doivent a leurs Princes. 

CHAPITRE III. 
Hainan qui itoit f avert du Roiyifjui- 
rut , irriti dt ce que Mardochee nefe 
»■ profternoit fas devant lui-, forme le 
dtjfein de /aire perir Mardochee £7" 
tout les Juifs , & il obtient du Roi 
les ordres necejfaires four cela, 
A Pre* ces chofes le Roi Afluenis agran- 
** dit Haman, fils d'Hammgdatha Aga- 
gien, & il l'eieva, & mit fontrone 
au deflus de celui de tous les Seigneurs 
qui Itoient ayec lui. 
,2. Et tous les Officiers du Roi , qui 
•toient a la porte du Roi , s'inclinoient 

* fe nrofternoient devant Haman ; car 
le Roi Pavoit ainfi ordonnl. Mais 
Mardochee ne s'inclinoit point ni ne 
ie profternoit point devant lui. 

3. Et les Officiers duRoi . qui iteient 

* la porte du Roi, difoient a Mar- 
dochle: Pourquoi violes-tu le com- 
mandement du Roi ? 

4. II arriva done qu'apres qu'ils le 
"U eurent dit plufieurs jours, & qu'il 
«« les eut point 6cout6s, ils le rap- 
porttrent a Haman, pour voir fiMar- 
•oefcte feroit fermt dans fa resolution i 



parce qu'il leur avoit d*clar* qu'il 
£toit Juif. 

5. Et Haman vit que Mardoche'e ne 
s'inclinoit, ni ne fe profternoit point 
devant lui ; & il fut rempli de coiere. 

6. Or il ne daignoit pas mettre la 
main fur Mardochee feul i mais parce 
qu'on lui avoit raporti la nation dont 
6toit Mardochee, il cherchoit a ex- 
terminer tous les Juifs qui etoient par 
tout le Royaume d'Aftufrus, comma 
£tant la nation de Mardochee. 

7. Et au premier mois , qui eft le 
mois de Nifau , la douzieme an ne'e du 
Roi AiTue'rus , on jetta Pur , e'eft-a-di- 
re le fort, devant Haman, pour cha- 
que jour , & pour chaque mois , £7 
le fort tomb a fur le douzieme mois , 
qui eft le mois d'Adar. 

8. Et Haman dit au Roi Aflulrus: 
II y a un certain peuple difperfg par- 
mi les peuples , par toutes les pro* 
vinces de ton Royaume , & qui toute- 
fois fe tient a part, duquel les loix 
font differentes de celtes de tous les 
autres peuples , & qui n'obfervent point 
les loix du Roi; de forte qu'il a'eft 
pas expedient au Roi de les laifler ainfi. 

9. Si done le Roi le trouve bon, 

3u'on derive pour les de*truire , & jc 
elivrerai dix mille talens d'argent en- 
tre les mains de ceux qui manient les 
affaires , pour les porter dans les tr6* 
fors du Roi. 

io. Alors le Roi tira fon anneau de 
fa main , & le donna a Haman, fils 
de Hammldatha Agagien, qui oppri* 
moit les Juifs. 

11. Outre cela le Roi dit a Haman : 
Cet argent que tu m'offres t'eft donne , 
auffi bien que ce peuple , pour en fai- 
re ceque tu voudras. 

12. £t au treizie'me jour du premier 
mois , on appella les Secretaires du 
Roi i & on ^crivit aux Satrapes du 
Roi , comme Haman Pordonna , & aux 
Gouverneurs qui etoient etablis fur cha- 
que province , & aux Principaux de . 
chaque peuple , favoir a chaque pro- 
vince felon fa faqon d'6crire , « a cha- 
que peuple. felon fa langue ; le tout fut 
Icrit au ndm du Roi Alfu^rus , & ca- 
chet6 de Panneaudu Roi. 

13. Et les lettres fur en t envoyles 
par des couriers dans toutes les . Pro- 
vinces du Roi , afin qu'on eut a ex- 
terminef, a tuk*r, & a de*truire tous 
les Juifs 9 tant les jeunes que les vieux, 
les petits enfaas 6c les femmes, dans 
un meme jour, favoir au treizie'me 
jour du douzieme mois , qui eft le mois 
d'Adar y & a piller leurs dlpouilles. 

14. Lespatentes qui turent ecrites 
portoient , qu'on pubiieroit P ordonnan- 
ce dans chaque province , & qu'on la 
propoferoit publiquement a tous les 
peuples , afin qu'on fut prct pour ce 
jous-ls. 

15. ^*»fi 



Digitized by LiOOQ iC 



59« Haman. Mardochi*. ESTER. 



Mardochie. Eftgr* 



15. sAinJi les couriers, prelfts par 
le commandement du Roi , partirent ; 
1'ordonnance tut aum public a Sufan 
ville capitale. Mais le Roi & Haman 
Itoient aflis pour boire , pendant que 
la ville de Sufan etoit dans le trouble. 
REFLEXIONS. 

L 'Elevation d'Haman fait voir , que 
Dieu permet quelquefois que des 
nommes orgueilleux & cruels parvien- 
nent a un grand degre* d'honneur & 
de puiflance , & qu'ils abufent de leur 
autoritl pour faire pfrir les innocens , 
mais il les abbaiffe bientdt , & il les 
rait tomber dans la home & dans la 
miftre. II. Haman conqut une forte 
haine contre Mardochee & contre les 
Juifs , parce que Mardochee ne fe 
profternoit pas devant lui ; ce que 
Mardoche'e faifoit , non par orgueil , 
mais parce que fa Religion ne lui per- 
mettoit pas de rendre a Haman les 
honneurs qu'il exigeoit. Rien n'irrite 
plus les ambitieux que lors qu'on ne 
s'humilie pas devant eux ; 8c le reffen- 
timent qu'ils en ont excite ordinaire- 
ment leur haine , & les porte a la 
.plus cruelle vengeance. Cela avertit 
tout le monde, & principalement les 
Grands , d'etre bumbles dans leur no- 
vation. III. L'on voit qu'Haman ne 
fit pas tomber fon rettentiment fur 
Mardochle feul, mais qu'il reTolutde 
perdre tous les Juifs ; 8c que , pour en 
venir a bout , il preWint Affueros con- 
tre eux par des calomnies , les rdpri- 
fentant comme un peuple ttditieux & 
ennemi des Princes. C'eft la voie 
dontles ennemis del'Eglifefe fontfer- 
vis de tout terns , pour la rendre odieu- 
fe aux Rois. Ce moyen reiiffit a Ha- 
man : II obtint du Roi un Edit qui con- 
damnoit tous les Juifs a la mort; le 
jour auquel ils devoient etre extermi- 
nes ttoit marque* ; en forte que tout ce 
peuple fe vit dans la dernilre d£trefie. 
Mais on voit par la fuite de cette hif- 
toire , que Dieu ne laifla venir les cho- 
fes a cette extrlmite' , que pour mieux 
confondre Haman , & pour marquer fa 
protection enversles Juifs d'uue manicu- 
re plus Iclatante. Cependant , Affui- 
rus crut trop facilement ce qu'Haman 
lui avoit dit contre les Juifs , & par 
la il manqua de faire perir plufieurs 
miliers d'innocens. Cela montre qu'il 
eft bien dangereux d'&outer les calom- 
niateurs, & qu'on ne doit jamais ajou- 
ter foi aux rapports , ians s'etre aupa- 
ravant inform* de la v6rite\ 

CHAPITRE IV. 

Mardochee ay ant fu qu'^ifiuirtu avoit don- 

• ne un Edit pour detruxre tow les Juifs , 

en eft dans une extreme affli&ion, £T 

. il J ait s avertir la Heine Efter de tra~ 

vatUer a obtenir du Roi la revocation 

de cet Edit. Efter fit d'abord quelque 

difftculti (ten parler mm Roi i mm fur 



ce que Mardochee lui fit reprefenter\ 
tile promit ctagir en favour des Juifs ; 
£T elle leur fit dire de fe mettre en 
jeunes £F on prieres pendant frois jours , 
pour obtenir de Dieu le fucces du dej- 
fein quelle avoit forme. 

QUand Mardochee eut apris tout ce 
.qui avoit €ti fait , il dlchira fes 
vfttemens , & fe couvrit de fac & de 
cendre , & il forth par la ville , criant 
d'un cri grand & tres-amer. 

2. Et il vint jufqu'au devant de la 
porte du palais du Roi ; ( car il n'ltoit 
point permis d'entrer dans le palais du 
Roi Itant v£tu d'un (ac. ) 

3. Et dans chaque Province , dans les 
lieux ou la parole du Roi & fon ordon- 
nance parvint , les Juifs furent en grand 
deuil , jeunans , pleurans, & lamentans $ 
& plufieurs fe couchoient fur le fac 8c 
fur la cendre. 

4. Or les Demoifelles d'Efter & fes 
Eunuques vinrent & lui rapportlrent 
cela; & la Reine fut fort affligle , & 
elle envoya des habits pour en revfctir 
Mardochee , 8c afln qu'il 6 tat fon fac 
de deiTus lui ; mais if ne les prit pas. 

5. Alors Efter ajwella Hathac un 
des Eunuques du Roi , que le Roi avoit 
£tabli pour la fervir; & elle lui don- 
na ordre de favoir de Mardoche'e ce 
que fetoit , 8c pourquoi il en ufoitainfi. 

6. Hathac done for tit vers Mardo- 
chee , dans la place de la ville , qui 
e*toit devant la porte du Roi. 

7. Et Mardoche'e lui declara toutce 
qui lui Itoit arrive* , & l'offre de Par- 
gent comptant qu'Haman avoit prorais 
de d&ivrer au tr^for du Roi , a. l'oc- 
cafion des Juifs, afin qu'on les dltruifit. 

8. Et il donna une copie de l'ordoa- 
nance qui avoit €U mife par Icrit , 8c 
qui avoit 6t6 publi^e a Sufan , afin de 
les exterminer, pour la montrer a Efter, 
8c lui faire entendre la chofe, & lui 
ordonner d'entrer vers le Roi v pour 
lui demander grace , & le prier pour 
fa nation. 

9. Ainfi Hathac revint , & raportaa 
Efter les paroles de Mardochee. 

10. Et Efter dit a Hathac, 8c lui 
commanda de dire a Mardochee . 

11. Tous les ferviteurs du Roi, dc 
le peuple des provinces du Roi , favent 
qu'aucun homme ni femme n'^/i entrer 
vers le Roi dans la falle de dedans , 
fans y etre appell6 : C'eft une de fes loix, 
de le faire mourir : II n'y a que celoi 
a qui le Roi tend le Sceptre d'or , qui 
puifle vivre. Or il y a deja trente jours 
que je n'ai point iti appellee pour entrer 
vers le Roi. 

il. On rapporta done les paroles d'Ef- 
ter a MardocJie'e. 

13. Et Mardochee dit qu'on fit cette 

rlponfe a Efter; Ne penle pas quetu 

e^chapperas feule d'entre tous les Juifs, 

parce que tu es dans la maifon du Roi. . 

14. Cac 
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- 14. Car fi tu te tais en ce tems» lcs 
Juifs refpireront & feront dllivrls par 
quel que autre inoyen ; mais vous p€- 
rirez , & toi & la maifon de ton pe>e. 
Et qui fait ft tu n'es point parvenu* a 
la Royaute* pour un terns com me ce- 

lui-ci? ,_— _. w . . „ 

H. Mors Efter dit qil'on fit cette re*- 1 que le Roi tendit a Efter le Sceptre d'ot 
ponfe a Mardocbie 1 qui if it en fa main , Sc Efter s'apro* 

16. Va , afiemble tons les Juifs qui Jena, & touch a le bout du Sceptre. 

fe trouveront a Sufan, &jeunezj pour 3. Etle Roi lui dit 1 Qu'as-tn i Reine 

irioi* Sc ne mangezhi ne buvezdetrois' Efter , St quelle*/ ta demande? Xiuand 

ce firoit jufqu'a la moid** du Royaume * 



if it an devant du palais du Roi ; & 1 
Roi 6toit affis fur le trone de fori Ro"* 
yaume dans le palais Royal, vis-adrift 
de la porte du palais, 

2. Or des que le Roi vit la Reine EC* 
ter , qui fe tenoit debout dans la falle , 
elle gagna fes bonnes graces; de forte 



jours 1 tant la nuit que le jour $ & pour 
moi Sc mes Demoifelles nous jeunerons 
de hi erne ; puis jt m'en irai ainfi vers 
le Roi, bien que cefoit contre laloi* 
& s'il arrive que je plrifle , je plrirai. 
171 Mardochle done s'en alia , & fit 
eomme Efter lui avoit commande. 

REFLEXIONS. 
T *Etat ou Mardoch6e & les Juifs fe Vi* 
** rent rlduits , apres que PEdit qui 
ordonnoit leur deftrudion eut €ti pu- 
blic , montre que les innocens font quel- 
qnesfois abandonnls a leurs ennemis« 
enforce que leur perte paroit inevita- 
ble * mais Dieu leur fufcite alors des 
moy ens de delivrance auxquels ils ne 
s'attendoient pas, II faut rsmarquer 

Su'Efter , avertie de la part de Mardo- 
d**e du malheur qui menac,oit les Juifs , 
craignit d'abord d'en parler au Roi \ mais 
Maxdochie lui ayant fait dire ♦ que fi 
elle n'avoit pas le courage d'agir en 
raven* de fa nation , Dieu Pen puniroit , 
& qu'il dllivreroit fon peuple fans el- 
le , & par d'autres moyens ; elle prit 
la rifolution , au hazard de s'expofer 
a Tindignation du Roi , d'interegder 
pour les Juifsi II ne faut jamais refu- 
fer de s'interefler pour les innocens , & 
fur tout pour le bien de TEglife ; cha- 
cun doit s'y employer 4 meme au pe- 
ril de fa vie * en de certains eas ; & 
ceux qui peuvent y contribuer, & qui 
rfefentpas le faire « de peur de s'atti* 
rer quelque difgrace , doivent craindre 
que Dieu ne les puniife. Enfin, com- 
me Efter, avantque de fe presenter de- 
vant le Roi , voulut que les Juifs priaf- 
fent Sc jeunaftent avec elle i il faut ton- 
jours recourir au Seigneur , dans les 
dangers & dans les entreprifes impof- 
tastes ; & joindre la prilre aux moyens 

Ss'on empleie pour r6utfir , afin que 
ieu les benifle. 

CHAPIfRE V #/ 
La Reine Efter , apres mveir prii & jeu* 
m pendant troit jours , fe prefente de- 
vant le Roi sAffuerut fen Epoux i tile 
en eft reeue favorablement ^ £T eUe le 
prie de venir avec Human a deux fef- 
tins fu'ellc avoit pripatis. Cependant 
Hainan indigni eontre Mardochie fait 
■ drejfer un gtbet pour Py faire pendre. 

AU troifieme jour Efter ie revdtit de 
^ foil habit Royal , & fe tint dans la 
Olle de 4e4ans du palais 4u Roi qui 



il te fera donne\ 

4. Et Efter ripondit i Si le Roi le trou* 
ve bon , que le Roi Vienne aujourd'hui 
avec Hainan au feftin que je lui ai pr&i 
par^i ' 

5. Alors le Roi dit : Qu'on faflfe ve- 
nir en diligence Ham a 11 pour faire ce 

Su'Efter a dit Le Roi vint done * aveo 
[aman , au feftin qu'Efter avoit prepare** 

6. Et le Roi dit a Efter * dans le vin 
du feftin : Quelle eft ta demande < Se 
elle te fera accorded ? Et quelle eft ta 
prilre ? Quand tu me demanderon jttfc 
qu'a la moiti£ du Royaume, cela fera feit. 

7. Alors Efter ripondit Sc dit 2 Ma 
demande & ma prilre efii 

8< Si j'ai troUv* grace devant le Roi 
& fi. le Roi trouve bon de m'aceorder 
ma demande * & d'ottroyer ma requd- 
te, que le Roi & Haman viennent aa 
feftin que je leur preparerai 4 Si je feral 
demaih ce que le Roi dit* 

9* Et Haman fortit en ee jour-la|, jcM 
yeux Sc fort gai ; mais H-tbt qu'il eut 
vu , a la porte du Roi , Mardochie , qui 
ne fe leva point, Sc qui he fe remua 
point peur lui , il fut rentpli de eelej 
re contre Mardochie. 

10. Toutefois Haman fe fit Violence * 
8c Vint en fa maifon 1 puis il envoya 
chercher fes amis Sc Zeres fa femme« 

1 1. Alors Haman leur raeonta la glou 
re de fes rkheftes , & le nombre de let 
enfans 1 Sc tout ee que le Roi avoit fait 
pour l'agrandir* Sc comment il 1'aVoit 
6\ef6 au deflbs des principaux Seigneurs 
Sc des Officiers du Rot. 

12. Haman dit auffi s Et mfime la Refe 
ne Efter n'a fait venir que moi * avett 
le Roi 1 au feftin qu'elle a fait , & je 
fuis encore eonvie* par elle pour demaiit 
avec le Roii 

13. Mais tout Cela he me fert de rien* 
pendant que je vois Mardoehee , ee Juif # 
affis a la p^orte du Roi. 

iaj Alors Z6res fa femme j Sc tout 
fes amis lui ripondirtnt : Qu'on fafle uit 
gibet haut de einquante eoude*es 3 & dew 
main matin di au Roi qu'on y pende 
Mardochie ; & va-t-en joyeux au feftin 
avee le Roi. Cela plut a Haman, Sc 
il fit taire le gibet 

REFLEXIONS; 

iL faut remarquer iei 4 I. Le courage 
ft la ri&lutjon d'Efter , Qui - apres 
*9 ' tflcra 
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»*fetre prepared par le jeune & par la 
prilre , fe preTenta devant le Roi , dans 
le deflein d'interc^der pour les Juifs ; 

J[uoi qu'il fut deTendu , fous peine de 
a vie , d'aller vers le Roi fans etre ao- 
petle\ Quand il s'agit de ndtre devoir 
envers Dieu, ou envers fon Eglife , nous 
ne devons point avoir d'lgard k nous 
memes , & il faut fuivre ndtre voca- 
tion, & faire tout ce qui depend de 
nous, quel qu'en doive etre . le fucces. 
II. Afluerus requt favorablement la Rei 
ne Efter, quoi qu'elle eut craint d'a- 
bord de paroitre devant lui. Cefut la 
l'effet du jeune & des prteres de cette 
FrinceiTe, audi bien que de celles des 
Juifs. Par la prilre & uar Thumilia- 
tion on obtient de Dieu xles fucces fa- 
vorables , fur tout lors que fa gloire y 
eft int£refl£e ; & il fllchit le cceur des 
hommes, & meme celui des Rois, en 
faveur de ceux qui le craignent & qui 
fe confient en lui. III. -Efter ne deman- 
da pas d'abord au Roi ce qu'elle fe pro- 
pofoit de lui demander ; mais elle le 
pria de venir deux jours conflcutifs a 
un feftin avec Haman. Elle en ufa ain- 
fi . par prudence , pour gagner plus fa- 
cilement le Roi , & pour confondre Ha- 
inan en fa presence. Enfin , on voit ici , 
que quoi qu'Haman fut encore alors au 
comble de la gloire & des honneurs , 
il ae pouvoit gouter aucune joie foli- 
de , parce que Mardochee ne fe profter« 
noit pas devant lui; & que* pourfed£ 
livrer de ce chagrin , il fit faire un gi 
bet pour y pendre Mardochee. Ceux 
qu'on voit dans la plus haute Ovation 
ne font pas tou jours aufii heureux qu'on 
le croit; ilsont ordinairement quelque 
chagrin fecret qui les devore, &ilne 
faut meme que peu de chofe pour r£- 
pandre de ramertume fur toute leur 
profplriteY En particulier, les hommes 
luperbes & ambitieux ne goutent ja- 
mais de folide contentement ; ils trou- 
vent leur punition dans leur pronre or- 
gneil , & dans la mortification qu'iis ref- 
ientent , lors qu'on ue les honore pas 
aflez a leur gr6; & ils s'abandonnent 
alors aux mouvemens de Ik colere & de 
la vengeance. Mais lors qu'iis femblent 
fctre le plus aftermis , & qu'iis oppri- 
ment les innocens , c'eft alors que leur 
mine eft pres d'arriver , & a.u'ils la ha- 
'tent eux-memes , par leur imprudence 
& par leur mlchanceti. 

CHAPITREVL 
Le Roi ^iffuerm ne pouvant dormir £T 
s'itant fait apporter les Rejgijhes publics » 
on lui tut Vcndroit ou il etoit fait men- 
tion de la confpiration que deux de fes 
Officiers avoient faite centre lui , &* 
que Mardochee avoit deconverte. Jiffue- 
rm four recompenfer Mardochee , lui 
fit faire le tour de la ville avec de grands 
• honneurs , ST le fit meme conduire par 
Haman Pennemi des Juifs* £f U pr* 



mier Seigneur tie fen Reyaume* qui etoit 
venu ce jour4a versle Rei pour deman- 
der s fyc rhort de Mardochee. Haman , 
apree avoir ainfi conduit Mardochee , 
ren retourna fort chagrin dans fa mai- 
fon. 
pEtte nuit-la le Roi ne pouvoit pas 
^dormir; & il commanda qu'on tui 
apportat le livre des memoires, c'^/fc., 
a-dire , les Croniques ; & on les lut de- 
vant le Roi. 

2. Et on trouva 6crit , que Mardochee 
avoit donne* avis de la confpiration de 
Bigthana & T6res , deux des Ennuques 
du Roi , d'entre ceux qui gardoient Pen* 
trie , & qui avoient cherche' de mettre la 
main fur le Roi Afiii&us. 

3. Alors le Roi dit : Quel honneur & 
auelle magnificence a-t-on feit a Mar- 
dochee pour cela? Et les gens du Roi 
qui le fervoient, rependirent: On ne lui 
en a point fait. 

4. Et le Roi dit : Qui y a-t-il au vet 
tibule ? ( Or Haman etoit venu au vefti- 
bule du palais du Roi , pour dire as 
Roi qu'il fit pendre Mardochee au gi. 
bet qu'il lui avoit fait preparer.) 

5. Et les gens du Roi lui rePondirent : 
Voila Haman qui eft au veftibule. Et 
le Roi dit: Qu'il entre. 

6. Haman entra done , & le Roi lui 
dit : Que faudroit-il faire a un homme 
que le Roi voudroit honorer? (Or Ha- 
man dit en fon cceur : A qui leRoi vou- 
droit-il faire plus d'honneur qu'a moi? ) 

7. Et Haman repondst au Koi : Quant 
a l'homme que le Roi veut honorer ; 

8. Qu'on lui anporte le vetement ro- 
yal , dont le Roi fe revet , & le cheval 

ur leq^uel le Roi monte, & qu'on lui 



mette la couronne royale fur la tete. 
9» Qu'enfuite on donne ce vetement 
& ce cheval a quelqu'un des Principaux 
& des plus grands Seigneurs qui font 
aupres du Roi , qu'on revete l'homme 
que le Roi veut honorer , & qu'on le 
taife aller a cheval par les ruSs de la 
ville , & qu'on crie devant lui : C'eft 
ainfi qu'on doit faire 4 l'homme que le 
Roi veut honorer. 

10. Alors le Roi dit a Haman : Ha* 
te-toi, pren le vetement & le cheval, 
comme tu.l'as dit, & fai cela a Mar- 
dochee le Juif , qui eft affis a la porte 
du Roi: N'omets rien de tout ce que 
tu as dit. 

11. Haman done prit le vetement & 
le cheval , & il revetit Mardochee , & 
il le fit aller a cheval par les rues de 
la ville > & crioit devant lui : C'eft ainfi 
qu'on doit faire 4 l'homme que le Roi 
veut honorer. 

12. Puis Mardochee s*en retourna a 
la porte du Roi ; mais Haman fe red- 
ra ^promtement dans fa maifon , tout 
affligg, & ayant la tSte couverte. 

13. Et Haman raconta a Z^res fa fern- 
me , & a tous fes amis, tout ss qui 

lui 
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Alors let tees &-Z6- pour confondre Hainan leur cruel op* 
...... «_*_ pre fle Ul . # ^ 

CHAPITRE 




lui £toit arrive w 

res ia femme , lui repondirent : Puis 
que Mardochle ( devant lequel tu as 
commence* & tomber) eft de la race des 
Juifs , tu Lauras point le deflus fur 
lui , mais certainement tu tomberas de- 
vant lui. 

14. Et comme Hs parloient encore avec 
lui, les Ennuques du Roi furvinrent, 
8c fe hate*rent d'amener Haman au fef- 
tin qu'Efter avoit prepare*. 

RE F L EX IONS. 

ON ne fauroit aflez admirer la Pro- 
vidence dans ce qui eftJci rappor- 
ts. Elle paroit , I. En ce que dans le 
terns qne les Juifs- alloient pe>ir , 8c 
le propre jour que Mardocnle devoit 
perdre la vie, Dieu voulut que leRoi 
AiTulrus ne put dormir , qu'il fe fit li- 
re les Regiftres publics , 8c qu'on lui 
lflt pr&ife'ment rendroit on 6toit mar- 
que* ie fervice important que Mardo- 
ch6e avoit rendu au Roi , en donnant 
avis de la conjuration de deux Officiers 
qui avoient voulu lui dtejj 
ce moyen , ce que Mnrdoc. 
& qui avoit €t6 oublie* K te V ?i*a 
arrive ordinairement che: 
flit rlcompenfl , dans un 
arriva un beaucoup plus 
& a Mardochle , & a toWrtS5£Q££jn 
des Juifs , que fi cette wSrJi^vdi' *X6 
r£compenfe*e d'abord. Dieu fait tout 
avec une profonde fagefle ; il laifTe quel- 

Siuefois venir les chofes a un point qu'il 
emble qu'il ait oublie* ceux qui le crai- 
gnent ; mais fon fecours vient toujour* 

5 propos & lors qu'il le taut , & il 
dffpole de tous les e*v£nemens pour leur 
bien. Une autre merveille de la Pro- 
vidence que Ton dlcouvre ici , c'eft 
qn'Haman venoit ce jour-la vers Aflu£- 
rus pour obtenir l'ordre de faire pen- 
dre Mardochie , ce qui hii auroit etc* 
infailliblement accorde* ; & qu'aveugle* 
par fon orgueil , il crut prononcer pour 
lui-m6me , lors qu'Affuerus lui deman- 
da , quel honneur on pourroit faire a un 
homme que le Roi voudroft honorer d'u- 
ne manifre diftingule? H ordonna lui- 
meme, fans le favoir ,le triomphe. de 
Mardoche*e , quMl hafllbit fi fort , & 
dont il venoit demander le fupplice ; 

6 il rut oblige' de l'accompagner par 
toute la ville. Ainfi il eut Ja douleur 
& la home de devenir, contre fon in- 
tention, I'inftrument de l'61evation & 
de la gloire de celui dont il avoit r6- 
folu la perte ; & Mardoch^e re<;ut les 
plus grands honneurs le jour meme qu'il 
devoit etre attache* a un gibet. Cet ev£- 
nement fi imprevu & fi extraordinaire , 
8c les fuites qu'il eut par raport a Ha- 
inan & a la nation des Juifs , marquent 
de la manure la plus fenfible , que c'£- 
toit Dieu qui le difpenfoit par la puif- 
fance 8c par (a TagefTe inhnie , pour 
delivrer Mardoch*e & Its Juifs , 8c 



,_ -- VII. 
xAJfutriu etant alie avec Haman au fi* 
cond feftin auquel la Reine Efter Co* 
voit convie , elie le prie^de revoquer 
Vordre qu'il avoit denne 4 la follicita- 
Hon (C Haman four faire mourir let 
Juifs. Le Roi tndigne contre Haman , 
commande qu'il foit pendu au meme gi- 
bet qu'il av$it fait faire pour y pendra 
Mardocbee. 

LE Roi & Haman vinrent done au fef- 
tin avec la Reine Efter. 

2. Et le Roi dit a Efter, encore ce fe- 
cond jour , dans le vin do feftin : Quel- 
le eft ta demande , Reine Efter ; & el- 
le te fera accorded ? Et quelle eft ta 
prhSrc; fut-ce jufqu'a la moitie* du Ro- 
yaume, cela fera rait? 

3. Alors la Reine Efter re*pondit, 8c 
dit : Si j'ai trouve* grace devant toi , 6 
Roi, & fi le Roi le trouve bon. qu'on 
me donne ma vie a ma demande , 8c 
qu'on accorde mon peuple a ma prie*re. 

4. Car nous avons^te* vendus, moi 
& mon peuple , pour *tre extermin^s . 
tuls 8c d6truits. Q.ue fi nous n'avions 
€t€ vendus que pour etre ferviteurs 8c 
fervantes , je me ruffe tu<* . quoi que 
Topprefleur ne dldomageroit point de 
la perte qui en reviendroit au Roi. 

5. Et le Roi Affliems dit a la Reine 
Efter : Qui eft, & ou eft cet homme f 
qui a €ti fi t^me^raire que de faire cela ? 

6. Et Efter repondit: L'opprefTeur 8c 
Tennemi eft ce merchant Haman. Alors 
Haman fut trouble* de la preTence du 
Roi & de la Reine. 

7. Et le Roi en colere fe leva du vin 
du feftin , 8c il entra dans le jardin du 
palais ; mais Haman fe tint la , afin 
de prier la Reine Efter pour fa vie; 
car il voyoit bien que le Roi 6toit r€» 
folu de le perdre. 

8. Enfuite le Roi retourna du jardin 
du palais au lieu ou Ton avoit preTen- 
t& le vin du feftin. Or Haman s'Stdit 
jette* fur le lit fur lequel etoit Efter. 
Et le Roi dit : Feroit-il bien encore vio- 
lence , en ma oreTence , a la Reine , 
dans cette maiion? Des que la parole 
fut fortie de la bouche du Roi , auffi- 
tot on couvrit la face d'Haman. 

9. Et Harbona Tun des Enntiques dit 
en la pr^ fence du Roi : Voila meme le 
gibet qu'Haman a fait faire pour Mar- 
doche*e , qui donna ce bon avis pour 
le Roi , eft tout drelK dans la maifon 
d'Haman , hant de cinquante coudees. 
Et le Roi dit i Pendez-1'y. 

10. Et ils pendirent Haman au gibet 
qu'il avoit prepare* pour Mardochle , 8c 
la colere du Roi fut appaife*e 

REFLEXIONS. 

I 'On voit dans ce chapitre la chute 

■^ foudaine d'Haman. Quoi qu'il rut 

It' ravori d'Aflbe'rus , Efter Taccufa en 

Pp a pr^fence 
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preTence de ce Monarque , & fit con- en taveur des 

noitre rhtjuftice Sc la cruaute* de cet en- 

nemi des Juifs* Haman fe fentant cou- 

pable , ne pftt rien dire pour fe jufti- 

ner j « le Roi e*tant irrite contre lui , 

il futnon feulement difgracie , mais mfe- 

me condamnl a mort, & attache avec 

ignominie au m&me gibet qu'il avoit fait 

drefier pour y faire pendre Mardochle. 

Ce font ici de nouvelles merveilles , pu 

Foh de*couvre la providence & la jufti- 

c6 de Dieu. On y Voit bien fenfiblement 

la vanit6 des grandeurs humaines ; la 

jnanie>e dont Dieu abaiffe & punit les 

orgueilleux , les calomniateurs , & les 

homines fanguinaires & cruels; & le 

loin particuber qu'il a de fon Eglife , 

Sc en general des innocens. Enfin , cet 

cxempfe niontre clairement , que Dieu , 

qui eft jufte, punit fouvent les m£chans, 

en faifant retomber fur eux le mal qu'ils 

avoient prepare aux autres, 

C H A P I TRE N Vtll. 
he Roi ^AJJueru* donne a Mardochee les 

biens £T let emplou <f Haman; £T il 

fait expedier, a la priered' Efter , des 

lettret, par lefquelles il revoqua let or* 

dret qu'il avoit donnes contre Us Juifs ; 

& il leur permet de fe defendre contre 

leurt ennemiti ce qui fut pour let Juifs 

le fujet (tune grand* Jot e. # 
if N ce meme jour-la le Roi AfTuerus 
*• donna k la Reine Efter la maifon 
d'Haman qui opprimoit les Juifs* . Et 
Mardochee fe nrefenta devant le Roi; 
car Efter avoit declare ce qu'il lui e*toit. 

a. Et le Roi prit fon anneau qu'il 
avoit fait dter a Haman, & le donna 
& Mardochle ; & Efter etablit Mardo 
ofa€e fur la maifon d'Haman* 

3. Et Efter continua de parler ett la 
prefence du Roi , Sc fe jettant a fes pies 
elle pleura, & le fuplia de faire que 
la malice d'Haman Agagien , Sc ce qu'il 
avoit machine* contre les Juifs , n'eut 
point d'effet. . . 

4. Et le Roi tendit le fceptre d*or a 
Efter. Alors Efter fe leva* & fe tint 
debout devant le Roi. 

5. Et elle dit : Si le Roi le trouVe 



IJTBK. sAJfuirm, Mar dvku. 

s Xuift\ comme il .vous. fent* 
blera bon , & cachetez Ncrit de l*an* 
neau du Roi ; car ricricure , qui eft Icri- 
te au nom du Roi , & cachetle de Pan* 
neau du Roi. ne fe revoque point. 



bon * fi j'ai trouve g^race devant lui , 
fi la chofe femble raifonnable au Roi, 
& fi je lui fuis agre"able , qu 1 on ecrive 
pour rSvoquer les Lettres qui regardoient 
la machination d'Haman Ills d'Hamm*- 
datha Agagien , qu'il avoit ecrites pour 
detruire les Juifs qui font dans toutes 
les provinces du Roi. 

6. Car comment pourrois-ie Voir le 
mal qui arnvera a mon peuple , & 
comment pourrois-je voir la deftruttion 
de mon parentage ? ..*.„. 

7. Et le Roi Aflu&us dit a la Reine 
Efter & a Mardochee Juif: Voila, j'ai 
donne la maifon d'Haman a Efter ; on 
Papenduau gibet, par ce qu'il avoit 
etendu fa main fur les Juifs. 

8. Vous done ecrivez au nom du Roi' 



9. Alors , & tout au(fi*tdt, au vingt 
& troifie'me jour du troifierae mois , 
qui eft le mois de Sivan . les Secretai- 
re* du Roi furent appelles , & on 6cri- 
vit aux Juifs , com me Mardochee le 
commanda , & aux Satrapes , aux Gou- 
verneurs , & aux Princif aux des provin- 
ces t, qui etoient depUis les Indes jut 
qu'en Ethiopie , favoir cent vingt Si fent 
provinces,^ chaque province felon la 
i'aqon d'^crire , Sc a chaque peuple fe* 
Ion (a langue , & aux Juif* ftlon leur 
faqon d'^crire, & felon leur langue. 

ro. On Icrivit done des Lettres au 
nom du Roi Aflu^rus , & on let cache* 
ta de l'anneau du Roi ; jjuis on les en* 
voya par des courriers , qui Etoient mon* 
t^s fur des genets » des mulets , £T des 
jumenSi 

lt> Savoit que le Rot avoit permit 
aux Juifs qui etoient dans chaque Ci- 
te\ d< s'aflembler, & de fe mettre en 
deTenfe pour leur vie , afin d'extermi* 
ner , de tuer , & de d^truire toute mul« 
titudc de quelque peuple & de qnelque 
province que ce foit , qui fe trouveroit 
en armes pour les opprimer , & d'exter* 
miner avec eux leurs petits enfails & leurt 
femmes , & de pillcr leurs de*pouilles ; 

lit Et en un meme jour, dans toutes 
Us provinces du Roi Ailuerus , favoir 
au trei£i£me jour du douzie*me mois 
qui eft le mols d'Adar ; 

13. Les Patentee qui furent e*crites 
portoient, qu*on publieroit l'ordonnan* 
ce dans chaque province , & qu'on la 
notinerbit publiquement a tousles pcu- 
ples , afin que les Juifs fuiTent prets en 
ce jour la , pour fe venger de leurs en* 
nemis. 

14. *AmJi les Courriers » qui Etoient 
months fur des genets & des mulets » 
partirent , fe dlpechant & fe hatant pour 
l'ordre du Roi j & l'ordonnance fut aufil 
publi^e a Sufan Ville capitale* 

15. Et Mardochee fortoit de devant 
le Roi en habit royal, de couleur d'hia* 
cinthe & blane, avec Une grande cou* 
ronne d*or , & une robe de fin lin & 
d'lcarlate ; & la Ville de Sufan fepplaudft 
foit aux Juifs St fe fe>Uiffoit. 

16. Et il y eut pout les Juifs de la 
profplriti , de la joie, de la r^joui'flance, 
Sc de l'honneur. 

17. Et dans chaque ptovince , & dans 
chaque ville , dans les lieux ou la parole 
du Roi & fon ordonnance parvint , il 
y eut de meme de ralUgrefle Sc de la 
joie pour les Juifs , des feftins Sc des 
jours de f&tes ; meme plufieurs des peu* 
pies des pays fe faifoient Juifs , parce 
que la frayeur qu'ih avoient des Juifs 
les avoit uifis* 

it £. 
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ARGUMENT. 

Job a iti un bomme illufire par fa piiti & par fa patience ? il 
vivoit environ le terns auauel ies En fans d I frail etoient en Em 
gypte. On voit trois cbofes dans ce Hvre : L Les ajfliclions de 
Job. IL Les Entretiens qtiil eut avec fes anus , fur cette 
que/Hon : Si Dieu afflige les gens de bien en ce monde , ft 
fi l'adverfice eft uoe marque de fa colere? III. La fin des 
afflictions de Job , &f fon ritabliffement dans fa profpiriti. 
Ce Hvre eft ictit tfun Jlyle figuri ,• mats il renferme plujieurs 
belles inftruftions , g$? nous devons fur tout y remarquer les 
fentimens que Fon avoit du tents de Job , fur les principal 
les virites & fur les plus important devoirs de la Religion. 
Au refte , le timoignage que Dieu rend i Job par le Pro* 
pbite Ezecbiel, en le mettant au rang des plus faints Hom- 
ines , tels qu y etoient Voe £ff Daniel , £# ce que tApbtre St. 
Jaques dit de ltd , confirme la viriti de cette hiftohre , ££ 
nous oblige a confidirer avec tfautant plus <t attention ce qui 
eft contenu dans ce Livre. 



CHAPITRE I. 



feprouver & pour confondre les calom- 

nies de Satan , permit qu y il perdit tens 

fes biens £7* fes enfans. III. La refi- 

gnation avec laqueUe il recttt toutes ces 

affl ictions. 

TL y avoit un homme an pays de 

m Huts , dont le uom etoit Job ; & 

JL cet homme-la Stoit integre' & droit \ 

il craignoit Dieu, & fedgtournoit 

du mal. 

2. II lui naqmt fept fils & trois lilies. 

3. Et il poffedpit fept mille br^bis , 
trois inille charueaux , cinq cents cou- 
ples de bceufs , cinq cents anefles , & 
un grand nonibre de ferviteurs '-, & cet 
Ifomme 6toit le plus, grand de tous les 
9rientanx. 

£. Et fes fils alloient les. uns chez 
les autre s , & fe traitojent chacun a foil 
tqur ; ils envoyoienf convier aufli leurs 
trpis fceurs pour manger & boire avec 
eux. 

5. Puis quand le tour des jours de 



Ifurs feftins Itoit acheve* , Job envoyoit 
vers eux , & il les purjfioit T & fe le- 
vant de bon matin, il offroitdes ho- 
Iocauftes pour chacun d'eux. Car Job 
difeit : Peut-etre que mes enfans auront 
p£che* , & qu'ils auront blafphame* con- 
tre Dieu dans leurs coeurs, Et Job en 
ufoit toojours ainfi. 

6. Or il arriva un jour , que les en- 
fans de Dieu vinrent fe presenter de- 
vant l'Eternel , & Satan auffi entra par- 
mi eux. 

•7. Mors l'Eternel dit a Satan: D'ou 
i Et Satan rgpondit a l'Eter- 

i nt : Je viens de ccturir qa & 

I terre, & dem'y promener. 

Sternel lui dit : N'as-tu point 
c mon ferviteur Job , qui n'a 

| al fur la terre ; cet homme 

l droit , qui craint Dieu & qui 

J ije du mal ? 

9. Et Satan rlpondit a rEternel , di- 
fant J Eft - ce en vain que Job craint 
Dieu ? 

io. Ne l'asrtu pas environne* de biens 
de toutes parts, & fa maifon , .& tout 
ce qui lui appartient 7 Tu as beni l'ceu- 
' P P 4 vre 
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dans le tombeau 8c je me repoferois ; 
je dormirois ; des lors j'aurois e^e* en 
repos, 

14' Avee les Reis 8c les Gouver- 
neurs de laterre, qui fe batiflent des 
fbli tildes; 

15. On avec les Princes qui avoient 
de Por , & qui avoient rempli lenrs 
maifons d'argent. 

16. On pourquoi n'ai-je pas e*te* com- 
me un avorton cache* ; comme les oe- 
tits enfans qui n'ont jamais vu la lu- 
miere ? 

17. C'eft la que les me'chans ne 
tourmentent phis perfonne , & que 
ceux qui ont perdu leur force fe repo- 
fent. 

18. C'eft la que ceux qui avoient 
4U li6s enfemble jouiftent du repos , 
■3c n'entendent plus la voix de Pexac- 
teur. 

19. Le petit & le grand font -la; & 
Tefclave n'eft plus la fujet a 6>n mai- 
tre. 

20. Pouquoi la lumie're eft elle donne*e 
au miflrable, St la vie a ceux qui ont le 
cceur outre* ; 

2i..Quiattendent laniort, & elle ne 
vient point, & qui la recherchent plus 
que les treTors ; 

2ft. Qui feroient ravis de joie , & qui 
auroient de grands tranfports s'ils 
avoient trouv£ le fepulcre ? 
- 23. ' Pourquoi ta lumiere eft elle donnle 
a l'homme auquel le chemin eft cache* , 
-& que Dieu a couvert de tous cdt6s de 
t€ nibres ? 

" ' 24. Car je foupire avant que de 
manger, & mes cris coulent comme 
tfes taux. 
*• 25. Pdrce que ce que jecraignois le 

Slus m'eft arrive* , & ce quei'apprihen- 
ois eft tomb* fur moi. 
26. Je n'ai point eu de paix , je n'ai 
fcJoint eu de repos , ni de calme ; & le 
trouble eft venu fur moi. 

REFLEXIONS. 
TL faHt regarder les plaintes que Job 
* fait dans ce chapitre , comme un ef- 
fet tie la violence de fesmaux, & c'eft 
ici une de ces infirmtt6s qui pieuvent 
fe, rencontrer dans les perfonnes mi- 
me qui ont une fincere piete* ; ce qui 
nous avertit que la foiblefle - de la 
chair eft grande , &- qti'ainfi nous de- 
vons prendre garde qu'elle ne nous 
fcortea Pimpatience 8c ' au miirmure. 
Job dtfoit qu'il vaudroit mieux pour 
Tni : n'fcrre jamais ne* , : ou toe mort 
avant fon adveHite" ;.mai$ il difoitce- 
la dans les mouvemens de (a douleur : 
jCar fln'ignoroit pas que fi Dieulaifle 
vivre certaines perfonnes dans d'ex- 
tr ernes fouftrances , ' on ne doit pas 
eroire que ces gens-la fuflent plus hen- 
t eux ^d'etre morts. II favoit , & il le 
reconnoit dans ce livre , que Dieu eft 
iriflniment bon 8c parfaitement iage , 
qu'il ne fait rien que pour de bonnes 



raifons prifes de ndtre propre bien , 8c 
que l'6tat ou il nous met eft toujour* 
celui qui nous con vient le mieux. Nous 
devons done nous foumettre avec rifi- 
gnation & avec joie a tout ce qu'il lui 
plait de nous difpenfer ; fur tout, 
puis qn'au lieu de nous trait er avec 
trop de fe* veritl, il ne nous punit pas 
felon que nos plchls le mlritent. Et fi 
notre foiblefle nous poufle aux mur mu- 
res, 8c que nous ne dlcouvrions pas 
d'abord les raifons de la conduitede 
Dieu envers nous , il faut rfprimer ces 
mouvemens d'impatience , & porter 
notre croix tout autant de terns qu'il 
plaira a Dieu , en attendant qu'il mette 
fin a nos raaux. 

CHAPITRE IV. 
Eliphaz, le premier des *Amis de Job, 
le reprend de ce qu y il s y abandonnoit aux 
murmur es, lui qui avoit exhort e au- 
trefois les affliges a la patience. II lui 
reprefente que Dieu afflig* les mechans £3* 
non les gens debien. II rapporte une vi- 
fion qu'il avoit cue , par laquelU Dieu 
lui avoit fait connottre quelle etoit fa 
Juftice , £T quel eft le neant £T la cor- 
ruption de Vhemmc. Par ce difcours, 
Eliphaz vpuloit faire comprendre a Job , 

S\e c 1 etoit a caufe de fes peches que 
ieu l y affligeoit ; que U piete qu'il 
avoit fait paroitre^ pendant fa profpe- 
rite n y etoit patftneere j £? qu'il ne con* 
noijfoit pa* bien fon neant £?' fon in- 
dignite. 
A Lors Eliphaz Tlmanite prit la paro- 
A le&dit: 

2. Si nous entreprenons de te parler* 
te tacheras-tu? Mais qui pourroitre- 
tenirfes paroles? 

3. Voila, tuen as toi-meme inftruit 
plnfieurs , & tu as foutenu les mains 
qui Itoient aftbiblits. 

4. Tes paroles ont redrefle* ceux qui 
chanceloient , & . tu as aifermi les ge- 
noux qui plioient. 

5 . Et maintenant que ceci t'eft arri- 
ve , tu perds courage ; le mat t'a at- 
teint , & tu es tout e*perdu. 

6. Ta piete* n'a-t-elle pas €t€ ton ef- 
p6*rance , & l'intlgrite* de tes voies n'a- 
t-elle pas Ite* ton attente ? 

7. Rap p elle en ta me*moire , je te 
prie, qui eft l'innocent qui, ait jamais 
pe*ri : Et ou eft-ce que les homrnes droits 
ont *te\extermin*s? 

8. J'ai tofijours vu que ceux qui la- 
bourent l'iniquite* , & qui fement l'ou- 
trage, les moiifonneat. 

9. lis penflentpar le foufle de Dieu, 
& ils font confutnls par le vent de fa 
colere. 

10. Le rugiflement du lion , 8c le 
cri du grand lion cefle ; les dents des 
lionceaux font arrachles. 

11. Le lion pelrit fiiute de proie , 
& les petits du vieux lion ont e"te 
e*cart^s. 

12. Pout 
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Her , comment it a accoutume de con- 
I fondre les mechans , & de delivrer (es 
juftes. II parte de Putilite des ch+ti- 
mens de Dieu; il.exhorte Job a. profi- 
teer de ceux que Dieu ltd envoy oit , gf 
a reconnoitre fet piches; £F il lui fait 
efperer* que par ce moyen ilferoitde- 
livre dejfes maux % & retabU dans fen 
premier it at. 
pRie maintenant : Y aura - 1 - il quel* 
° qu'un quite rlppnde ? £t a qui d'en* 
tre les Saints t'adrefteras - tu ? 

2. Qertainemen.t la colere tue l'in- 
fenfl, &led£j)it fait mourir celui qui 
eft deftitul de lens. 

3. J'ai vu 1'infenfe* qui jettoit des ra- 
cines , mais j'ai aufii-tdt maudit fa de* 
meure. 

4. Ses en&ns , bien loin de trouver 
leur furete , font Icrafls a la porte , 
fans qu'il y ait pertbnne qui Les dllir 
vre. 

5. L'afFame* deVore la moiflbn de cet 
homme , l'enlevant mSrae d'entre les 
Opines , 8c le voleur engloutit fes biens. 

6. Car le tourment ne fort, point de la 
poudre,, & le travail ne gertne point de 
la terre. 1 

7. Bien que l'homme naiffe pour le 
travail, comm* les Itincelles s'devent 
pour voler. . 

8. Certainement j'aurois recours a* 
Dieu fort; 

9. Qui fait des chofes fi grandee 
qu'on ne le* pent fpnder , £T qui fait 
tant de chofes merveilleufes qu'on ne 
les peut compter : , ,. 

10. Qui repand la pluye fur la face 
de la terre , & qui envoie les eaux fur 
les campagnes : 

1 1., Qui £leye ceux qui ttojent abaif, 
fes , & qui fftitque ceux qui etoient 
dans l'affiiaionibnt Aleve's Adelivre*. 

I a, II diffipe les projets des hommn 
ruffes i en forte qu'jis ne viennent paint 
a bout de. lews - dedans. 

13. II furprend les fages /dans leuc 
rufe., & le confeil des pervers eft ren* 
verfe\ : . - ; 

14. Au •milieu: du jour< ils rencon* 
trent les . tlnebre*., & ils marchetft* 
tatons en plein midi , comme .dans le 



12. Pour moi , une parole m'a ete a-\ 
drejfee en fecret, & mon oreille en a 
cntendu quelque peu : 

13. Pendant les penflSes diverfes des 
viGons de la nuit , quand un profond 
fommeil aflbupit les hommes , 

14. Une frayeur & un tremblement 
me faifk, qui plnltra tons mesos. 

if. Un efprit pafla devant moi, qui 
me fit h6rifler les cheveux. 

16. Et il fe tint la , mais je ne connus 
point fon vifage; une figure tthomme 
etoit devant mes yeux , & j'entendis 
une voix baffe qui difoit : 

17. L'homme fera- t-il plus jufte 
que Dieu ?. L'homme fera-t-il plus pur 
que celui qui l'a crle* ? 

i&. Voici il ne s'afture point fur fes 
ferviteurs , & il met de la lumilre dans 
fes Anges : 

19. Combien plus ceux qui demeu- 
rent dans des maifons d'argille, dont 
le fondement eft dans la poudre, feront- 
ils confumls a la rencontre d'un ver 
mifleau ? 

20. Us font dltruits du matin au 
foir , fans qu'on y prenne garde , & 
ils plriffent pour toujours. 

21. L'excellence qui etoit en euxn'eft- 
elle pas paflSe ? Ils meurent fans 
avoir e"te* fages. 

REFLEXIONS. 
T A principale reflexion qu'il fraut fai- 
** re fur ce difcours d'Eliphaz, e'eft 
que quoi qu'en glnlral il (oit vrai que 
fes inno^ens ne plrifTent jamais , & 

J [tie Dieu afflige les hommes a caufe de 
eurs peche's ; Eliphaz avoit pourtant 
tort de conclure de la, que la vertu 
de Job n'avoit pas 4t6 fincere. . La 
raifon en eft , que Dieu envoie audi 
des maux aux gens de bien. Ainfice 
feroit un jugement bien teme'raire & 
tout - a - fait pre"cipite* , 4e croire que 
ceux que Dieu afflige font des im- 

fries ou des hypocrites , par cela feu- 
ement qu'ils font afflige*s. La piet^ & 
la juftice veulent, au contraire , qu'on 
juge d'eux charitablement ; fur tout 
quand leur vie a £t£ innocente , com- 
me celle de Job l'avoit 6t6. I*a vifion 
qu'Eliphaz rapporte ici , eft tre> - re- 
marquable & pleine d'inflruftion. Dieu nv 5 * 
fe re*ve*loit fouvent aux hommes de ce 
tems-la par des apparitions , t par des e*p 
fonges, 6c en leur faifant entendre fa de 
voix. Ce fut ainfi qu'il fe rlvlla a Eli- 
phaz , pour lui apprendre que Dieu eft a 
parfaitement jufte dans toutes fes oeu- ch. 
vres; 8c que l'homme doit reconnoitre 
cm'il n'eft devant lui qu'une creature 
infirme & corrompue. 

,,'.pHAPITRE V. 
Eliphaz Parle des jugement de Dieu fur 
lesmechans £T fur leur pofteritL II 
dit de tres-bellcs chofes, pour montrer 
quelle eft la puiffance , la juftice , £T 
la bontc du Seigneur i & en particu- 



e le paovre de letir 
he , & de la main 

eremportece qu'il 
m^chant a la bou«# 



17* Voici, O qu'heureux eft l'hom- 
me que Dieu Gha-tie. Ne rejette done 
point le chatiment du Tout^ puiflant. 

18. Car c 'eft lui qui fait la plaie , & 
qui lahande; il bleue , & les mains 
gu^rifTent., , ..•,.;.. 

19. II te d^livtera dans fix afflic- 
tions, & i la fep^ie'me le mal ne «t« tou- 
chera point. .- - - i' 

26. Dans 
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to. Dans un (ems de famine il te 
garantira de la mort , & de P*pe"e en 
terns de guerre, 

2i f Tu feras k couvert du fle*au de 
la langue , & tu n'auras point peur de 
la deTolation quand elle arrivera. 

12. Tu riras durant la deTolation & 
la famine ; & tu n*auras point peur des 
fje'tes de la terre. 

♦ 9S* -Tu aura? mime la paix avec les 
yierres des champs, & to feras en 
paix avec les bdtes fauvages. 

24. Tu verras la profpe>ite" dansta 
teste , & tu prendras foiri de ta demeu- 
re , & tu ne p£cheras point. 
■ a*;. Tu verras ta potte> i te' s'augmen- 
ter, & tes defcendans ereitre comme 
Pherbe de la terre . 

26. Tu entreras vieujt au re"pulcre , 
comme un monceau de gertyes qu'on 
ferre en fa faifon. - 

27. Vpila , nous a^ons examine* la 
choie, « elle eft comme nous teledi- 

{ons, Ecoute-le, & confid6re-le pour 
on bien. ! 

REFLEXIONS. 
1 ES inftfu&ions que nous avons ici , 
r-* font les fuivantes: I. Que bien que 
les mgcbans foient dans la r profpe>ite, 
1c jugement de Dieu Ws pourfuit, & que 
leur bonheur n'eft pas de dure*e. Ce 
cra'Eliphaz dit icifur cefujet eft tres- 
vrai , mais Papplication qu'il en fait 
a Job n'eft pas jufte. II. Que Dieu 
dont la puiflance & la fageffe font fans 
bornes, difpenfe tons les 6v£nemens, 
& en particulier tout ce qui arrive aux 
hommes ,' avec une ! parfaite juftice . & 
line grande bont£ ; m forte que tdt 
ou tard les medians font confondus, 
& les juftes dtflivrts? c»eft ce que Ttx- 
f^rience confirme to\i* les jours ,• & 
ce qui doit auffi noirfs e*e*tourner du 
mal , & nous engage* a mettre toute 
ndtre confiance en Dieu feul. La troi- 
fi6me inftruftion eft , que c^eftwn grand 
bonheur pour les hommes d'fetrecha- 
tiea: , & qu'ainfi il faut fe fou mettre 
avec joie a raffliftion. Eliphaz mar* 
♦aiie cela par ces belles ' paroles ; 
Qu'heureUx eft Vhomme *ue Dieu chattel 
tie tejette dote feint U ckatimept du Teut- 
fuiffant ; car e'eft lui qui fait la plate 
■& qui la bande\ it btejfe & fes mains 
guerijfent. II fuit de la , que le 

Sue nous devons 
'eft de nous nun E&i£gS23&¥5?§i? e 
protiter de fes cfSsE S9££5£&«i* 
recours a lui. Cf 
vent s'afliirer , 
fin de ce chapiti 
vrera de kurs fc 
wexs auxQuels HslpnFe"x^eT^P<tff*il 
les combfera de fes faueurs , aprds les 
avoir Iprouvls par l'affliftion, . 
y fc H A P I T R-K VI. 
Jeb rrfond dans ce chafitve au diftours 
d'Elipbaz , £T it fait deux chafes t 



I. II jufkifle fts flaintes , far la vie* 
lence dh maux qu'il enduroit % £f il 
continue a faub alter la mort. II. Il 
fe plaint de fes sAntu , qui au lien de 
le confoler , Pace abb tent far teurs refre- 
shes, 
MAis Job re*pondit & ditt 
I * x 2. Plflt a Dieu que ce qui ra*af- 
flige fftt bien pefe* , & que ma calami- 
ty fut mife dans une balance J 

3. Car elle ft trouveroit plus pefanr 
te que le fable de la mer ; e'eft pour* 
quo! les paroles me manquent. 

4. Car les flecties du Tout - Puiflant 
font en moi; mon efprit en fuce le 
venin ; les fraveurs de Dieu fc rangent 
en bataille contre moi. 

5. L'&ne* fauvage crie-t-il auprts de. 
l*herbe , & le boeuf mugit-il aupr^s de 
fon. fourrage? 

$. Mange-trOn fans fel ce qui eft fa* 
de? Trouve-t-on du gout dans le blanc 
d'un teuf ? 

7. Ce que mon ame refufojt de ton? 
cher , eft deyenu pour moi comme uq 
pain de langueur, 

a. Plftt a Dieu que ce que je detnan- 
de m'arrivat , & que Dieu me dopnat 
ce que j'attens! 

9. Que Dieu voulut me r^diiire en 
poudre, ^c lai(Ter, aller fa main pour 
nVachever! . - 

10. Mais j'ai pourtant cette conibla- 
tion , ( bien que la douleur me copfu, 
me , & qu'eile ne m'e*pargne point) 
que je n'ai point cache* les paroles du 

&- *"'- '•■'•' 

'if, 

fe ue. 

de 

pi r? 




ite 

ut, 
ne 



na- 
de 

les 
ft* 



19. Les. troupes des voyagetfrs 4e T<* 
ma y. penfoienf; ceux qui vont a Sc^v 
ba, s*y attendoient. 

20. Maii ils font honteux d'avoir ef< 
pe*re*; ils £toientall£s jufques \\ , & 
lis en ont rougi. 

• sixain tenant VO us ne me fervez de 

rier. 
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rien. Vons avez vu ma calamity » & 
vous en avez eu horreur. 

22. Eft-ce que je vous ai dit : Appor* 
tez-raoi , 8c faites-moi des preTens de 
vdtre bien? 

23. Et d*livrez-moi de la main de 
Pennemi * & rachetez*moi de la main 
des .puifians ? 

24. Enfei&nez«moi « & je me tairai , 
8c faites*moi entendre en quoi j'ai tort. 

25. que des paroles de v6rite" ont de 
force ! mais a quoi fert vdtre cenfure ? 

26. N'avez>vous done des paroles que 

Sour me reprendre 1 Et les difcours 
'un homme qui n'a plus d'efplrance 
ae font-ils que du vent? 

27 • Vous*Vous jetteriez memefurun 
orphelin , puifque vous Vous efforcez 
d'acpabler vdtre intime ami. 

28. Maintenant dortc* jettez , je vous 
prie , les yeux fur moi ; & voyez fi je 
mens en vdtre prlfence. 

29. Revenez a vouS-ni8me$ » je vous 
prie, & qu'il n'y ait point d'injuftice i re- 
venez , car le droit eft de mon cdte\ 

30. Y a-Ml de Piniquitl dans mes 
difcours ? Et mon palais ne fait-il pas 
difcerner met malheurs ? 

REFLEXIONS. 

JOB Continue a repreTenter la rigueur 
de fes maux & il veut juftifier par 
la les plaintes auxquellesils'&oitlaif- 
fe" aller. Nous devons penfer fur ce^ 
la , que non feulement if pedt arriver 
aux perfonnes que Dieu airae , & qui 
k craignent, de fe voir dans un £tat 
tout-a-fait deplorable , & d'etre acca* 
bl6s de fouttrances 8c de douleurs \ 
mais que dans cet 6tat l'lnfirmite* hu» 
maine peut les jetter dans {'impatience . 
Quo! que ce foient la de ces foibleft 
fes que Dieu pardonne a fes enfans , il 
ftrat pourtant tacher de les furmonter 
& ne jamais fe plaindre trop am€re* 
ment quand nous fommes afflig£s. II. 
Pour ce qui eft des plaintes que Job 
fait d'Eliphaz 8c de fes Amis * elles 
6toient juftes ; puis qu'au lieu de le 
confoler * ils venoient lui faire des re- 
proches , & jugeoient de lui d'une ma* 
ntere fi peu charitable. Cela nous aver* 
tit de faire toujours des jugemensfa* 
vorables des perfonnes affiige>s , prin- 
cipalement quand ce font des gens qui 
ont eu de la piete* i de ne pas augmen- 
ter leur douleur * par des fentiraens 
contraires a la charitl, mais de nous 
conduire plutdt k leur 6gard avec bon* 
te & companion , & de tacher d'adou- 
Jir Pamertume de leurs maux , & de 
Us confoler par toutes fortes de moy- 
ens. ■ - 

t C H A P I T R E VII. 
Job deer it les miferes de la vie humaine , 
& en particulier la violence des maux 
iuW enduroit. 11 prie Dieu d" avoir 
P'tie de lui , £T d'epargner fa foible f 
f*i U hi etcpefe fon trouble & fes 



frayeurs, £T it implore fa mifericordt 

£7* le pardon de fts piches. 
W*Y a-t-il pas commeune guerre or- 
** donnee aux mortels fur la terre ; 
& leurs jours ne font-ils pas comma 
les jours d'un mercenaire ? 

2. Com me un ferviteur ne foupire 
qu'apres Pomfcre ♦ & comme un ouvrier 
attend fon falatre ; 

3. Ainfi on m'a donne* pour mon par- 
tage des mois qui ne m'apportent rien | 
& on m'a ordonne* des nuits de travail. 

4. Si je fuis couche* , je dis : Quand 
me leverai-je ♦ & quand eft-ce que la 
nuit aura achev6 fa mefure ? & js 
m'inqui&e cruellement jufqu'au point 
du jour. 

5. Ma chair eft couverte de vers & 
de mottes de poudre; ma peaufecr^- 
vaffe & fe diflbut. 

6. Mes jours ont pafK plus legire- 
ment que la oavette d*un tiiTeran , 8c 
ils fe confUment fans efperance. 

7. Souvien-tpi , Etetnel , o^ue ma vie 
eft un vent . & que mon ceil ne rtver- 
ra plus le bien. 

8. L'oeil de ceux qui me regardent 
ne me verra plus i tes yeux feront fur 
moi* & je ne Jerri plus. 

9.' Com<nt la nu^e fe diifipe & . s'en 
va i ainfi celui qui defcend au ftpulcre. 
ne remontera p^lus. 

10. II ne reviendra plus dans fanuuV 
fon , St le lieu on il itoit ne le connoi- * 
tra plus. t f^ 



11. C'eft pourquoi je ne retiendr£ 

Soint ma bouche » je parlerai dans Pau 
iftion de mon efprit* & je m'entre- 
tiendrai dans Pamertume dc mon cceur. 

12. Suis - je une » mer , ou ^uelque 
grand pouTon , que \u m'aies ainfi ret 
ferret 

13. Quand je dis: Mon lit me fou« 
lagera; ma couche emportera quelque 
chofe de ma plainte ; 

14. Alors tu m^tonnes par des fon- 
ges , & tu me troubles par des vifions. 

1S» C'eft pourquoi je choifirois d'e- 
tre emportl par une more violente, 80 
de mourir , plutdt que de fubfifter com* 

t je fun. 

16. Je fuis ennuyt de la vie* £?*/«. 
ne vivrai pas toujours. Retire -toi de 
moi , car mes jours ne font que vanitl* > 

17. Qu'eft-ce que de Phomme mor* 
tel que tu en fafles un fi grand cas , 8c 
que tu penfes a lui ? 

18. Que tu le chaties chaque matin • 
& que tu Plprouves a tout moment ? 

19. Jufques a quand diifgreras-tu dt 
te retirer de moi , £T ne me permet^ 
cras-tu point d'avaler ma falive ? 

20. J'ai p^ch6 : Que te ferai-je , Con- , 
fervateur des hommes ? Pourquoi m'as- 
tu mis pour t'etre en bute , 8c pout 
m'etre a charge a moi-menie ? 

21. Et pourquoi n'dtes-tu pas mon p6» 
chi , & ne ius-tu pat nafler mon iniqui- 
ty ? 
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te* ? Car je vai m'endormir maintenant 
dans la poufiie're ; & fi tu me cherches 
le matin , je n€ ferai plus. 

REFLEXIONS. 

NOus avons a remarquer dans ce cha- 
pitre , quelle eft la vaniti & la 
brigvete' de la vie humaine , & a com 
Wen de miferes 1'homme eft fujet en 
ce monde. Job nous met cette v^rite* 
devant les yeux, en difant; JQuyiy a 
comme une guerre qui eft ordonnee aux 
morteU fur la terre ; & c'eft ce qu'il 
nous fait voir par lbn exemple & par 
la rigueur de fes fouffrances. Puifque 
telle eft ndtre condition , & que Job , 
cet homrae li faint & fi agrlable a 
Dieu , a e"te" traitl de la forte , nous 
ne devons pas nous attacber aux cho- 
fes d*ici bas , ni fctre - furpris fi Dieu 
nous fait patter par diverfes afflictions. 
Confid£rons plutdt que Dieu fait tout 
avec borne" & avec fagefle ; qu'il nous 
envoie les maux pour nous taire fen- 
tir la vanity de cette vie > & pour nous 
detacher de ce monde : Qu'ainfi nous 
devons nous foumettre humblement a 
& volonte* , reconnoitre ndtre nlant & 
nos plches , le prier d'avoir £gard a 
notre foiblefle , & de nous pardonner ; 
& lui dire dans cette vue avec Job : 
JQu'eft-ee que de Vhomme mortel % que tu 
en Jaffes un fi grand cat , £r que tu pen- 
fit a lui? J' at peche : jQue te ferat-je , 
Confervateur 4es hommes ? V entile iter 
nun pfke , £T /aire paffer mon iniquite I 
9 Glf AP I TRIE VIII. 
Mildad , le fecond det *Amu de Job , con- 
damne fes plaintes. 11 dit , que Dieu 
etant jufte , le malheur de Job £7' ce- 
lui de fes enfant eteit la Peine de leurs 

- peches. II prewve par C experience de 
tern les terns , que Dieu a accoutume 
de punir les medians £?* les hypocri- 
tes , £T de benir au centraire les gens 
de bien. Par la Bildad veut obligor 
Job a reconnoitre qu'il s'etoit attire par 
fes peches les mauoe qu'il fouffroit. 

A Lors Bildad Squhite prit la parole 

2. Jufques a quand parleras-tu ain- 
fi , & les paroles de ta bouche feront- 
elies comme un vent impltueux? 

3. Le Dieu Fort renverferoit - il Pe*- 
onite* ; & le Tout-Puiflant renverferoit 
il la juftice? 

- 4. Si tes enfans ont pexhe 1 contre lui , 
il les a aufli livr£s a leur pgchl. 

<. Mau fi tu recherches le Dieu Fort 
des le matin , & que tu demandes gra- 
ft au Tout-Puifiant : 

6. Si tu is pur & droit , certainement 
il fe rlveillera pour toi, & il fera regner 
la paix dans Phabitation de ta juftice. 

7. Et fi ton commencement a iti p€- 
tk , ta dernilre condition fera beau- 
coup plus grande. 

8. Car , j e te prie , interroge les ra- 
ces pc*t*dentes,,& apliqut-toi 4 tin- 



former avec foin de leurs peres. 

9. Car pour nous , nous ne fommes 
que de hier , 8c nous ne favons rien ; 
parce que nos jours font fur la terre 
comme une ombre. 

io. Mau ceux-la ne f enfeigneront-ils 
pas , ne te parleront-ils pas , & ne tire* 
ront-ils pas ces difcours de leur coeur? 

ii. Le jonc montera-t-il fans le li- 
mon? L'herbe des marets cro!tra-t-elle 
fans eau ? 

12. Ne flltrira-t-elle pas meme avant 
toutes les berbes , bien qifelle foit en- 
core dans fk verdure, & qu'on ne la 
cueille point? 

13. II en fera ainfi des voies detous 
ceux qui oublient le Dieu Fort , & Pau 
tente de lliypocrite plrira. 

14- Son efplrance fera fruftrfe , & 
fa confiance fera comme une maifon 
d'araignle. 

15- Ii s'appuiera fur (a maifon , mais 
elle n'aura point de fermete* ; il pen- 
fera l'afferniir , mais elle ne fubfiftera 
point. 

16. Mais le jufte eft plein de vigueur , 
comme une plante expofee au foleil , & 
fes jets pouifent par defius fon jardin. 

17' Ses racines s'entreiaflent pres 
des fources , & elles embrafient les 
pierres des batimens. 

18. Fera-t-on qu'il ne v foit plus en 
fa place , & que le lieu on il etoit ne le 
reconnoiife plus , & qu'il dife : Je ne 
t'ai point connu ? 

19. Voila la joie qu'il recoit de fk 
conduite » & meme il en germera d'au- 
tres de la pouule're apres lui, 

20. Voila , le Dieu Fort nt rejette 

Soint Pbomme qui vit dans l'intlgrite* ; 
: il ne foutient point la main des me"- 
chans. 

21. Ainfi il remplira ta bouche de 
joie , & tes lev res de chants d'alle- 
grefle. 

22. Ceux qui te hal'flent feront con- 
verts de honte , & la maifon des me- 
dians ne fubfiftera plus. 

REFLEXIONS. 
pE qu'il fatit apprendre de ce chapi- 
w tre, c'eft, I. que Dieu eft jufte & 
fage dans ce qu'il difpenfe aux hom- 
mes ; qu'il ne leur fait aucun tort lore 
qu'il les afflige , & qu'ils n'ont aucun 
fujet de fe plaindre de lui. II. Que 
Dieu s'appaife envers ceux qui 1c re- 
cherchent , qui lui demandent grace , 
& qui s'adonnent a l'int^grite & a la 
droiture. III. Qu'on a vO de tout terns 
les impies & les hypocrites eprouver 
Xa colere , & 6tre truftr^s de leur at* 
teute. Ce font la des v^rit^s certaines. 
& des inftru£tions que nous devons biea 
retenir , & qui font tres-propres pour 
nous faire vivre dans la crainte de Dieu, 
& pour nous foutenir dans Padverfitg. 
Cependant il ne taut pas croire que les 
juiies> ne foient jamais attiges; « qaoi 

que 
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que cc que Bildad tablit dans ce cha- 
pitre foit veritable , il faifoit pour cant 
tui jugement faux & preapite* , en di- 
fcnt , que Job n'ewit pas agreable a 
Dieu , parce qu'il etoit dans l'adverfi- 
te\ Dieu expofe fouvent les gens de 
bien a de tres - grands maux , pour les 
eprouver , & pour les Cure fervir d'£- 
xemple aux autres ; mais quoi qu'il 
puifle leur arriver , ce que Bildad dit 
eft toujours vrai : Que le Dieu fort ne 
rejette jamais celui qui vit dans Cittie- 
griu. 

CHAPITRE IX. 

Job repend au difcourt de Bildad fon 
ami. It cenvient de ce (pie Bildad 
iui aveit dit de lajuftice de Dieu ; il 
reconnost que Dieu eft infiniment fage t 
qu'il a, une fouveraine autorite fur les 
hommes , & que fa puijfance , fa gran- 
deur &fa juftice paroiffent dans tou- 
tes fes auvres ; il confefe qu'il ne fau- 
roit fe Juftifier devant lui , £T il a 
recours a fa mifericorde. Cependant il 
fmtient que Dieu affiige les fuftes aujffi- 
kien que les mechans , £T qu'il per- 
met quelqucfeis jpse les impies joutffent 
de la profphite , £T il declare , que 
quei qu'il fut ace able des fie aux de 
Dieu , il n'ayoit garde de croire que 



14* Combien moms lui rlpondrois- 
je, moij & choiGrois-je des paroles 
pour luiparler? 

15. M01 , je ne lui rlpondrai point, 
quand mfime je feroisjufte, mau jzde* 
manderai grace a mon Juge. 

16. Si lors que je l'invoque , il me 
rlpondoit , je ne croirois point enco- 
re qu'il eui Icoutl ma voix. 

17. Car il m'a Icrafe* d'un tourbil- 
lon , & il aajouti plaie fur plaie , fans 
que j'en fache la raifon. 

18. II ne me permet point de repren- 
dre haleine i mais il me raflkfie d'a- 
mertume. 

19. S'il eft queftion de la force, voi- 
la il eft le plus tort ; & s'il raut aller en 
juftice, qui entrepreudra niacaufe ? 

20. Si je me juftifie , ma prop re bou- 
cbe me condamnera i ftj'aUegue que je 
fuis plein d'intlgrite* , il me convain- 
cra d/etre coupable. 

21. Quand je ferois plein d'inte*grit£, 
je ne me foucierois pas de vivre; je 
fuis ennuyl de la vie. 

22. Tout ce que j'ai dit revient a ce- 
ci 1 C'eft que Dieu afflige l'bomme qui 
vit dans l'integriti , aufli bien que Tim- 
pie. 

.23. sAu mains H le flSau faifoit mou- 
nr incontinent ; mais il femble fe rire 
de l'epreuve des innocens. 

24. Laterre eft livre'e entre les mains 

du mlchant, qui bouche les yeux de 

fes Juges. Si cen'e/? lui, qui eft -ce 

done? 

2? . Et mes jours ont pafle* plus vtte 

au'un courrier » ils s'en font fuis , & 
s n'ont pasjoul'du bien. 

26. Ils ont pafle" avec la mime vitefft 
que des barques de pofte ; comme un 
aigle qui vole apris la proie. 

27. Si je dis : J'oublierai ma plainte t 



Dieu le trait At avec tt op defeverite. 
1^1 Ais Job repondit & dit : 
L y- 2. Certamenient je fai que cela 
4? ainfi ; & comment l'homme mortel 
fe juftifieroit-il devant le Dieu Fort ? 

3. S'il veut plalder avec lui , il ne 
lui repondra pas fur un feul article , 
de mille qu'on lui prop of era. 

4. Die» eft fage de cceur , & tout 
pmflant en force. Qui eft-ce qui s'eft 
oppoft a lui , & s'en eft bien trouv* ? 

5. II tranfporte les montagnes ; & . _ . s 
ceux qu'il renverfe dans & cole re n'y ! i« ceflerai d'etre chagrin , je prendrai 
r__. ... courage ; 

28. Je fuis eftrayg de toutes mes dou. 
leurs ; car je iai que tu ne me jugeras 
point innocent 

29. Je ferai trouve* me'ehant; pour- 
quoi travaillerois-je en vain ? 

30. Quand je me laverois dans de 



font aucune attention. 

6. U fait trembler la terre £T la re* 
mue de fa place , & fes colomnes font 
ebranle'es. 

7. Ceft lui qui parlc au foleil , & le 
foleil ne fe leve point ; & c'eft lui qui 
tient les Itoilesfous fon f«;eau. 



8. Ceft lui feul qui e*tend les cieux, ' Teau de neige , & que je nettoierois. 



qui marche fur les hauteurs de la mer *, 

9. Qui a fait l'ourfe, l'orion, les 
Pleiades , & les fignes qui font au 
fond du midi: 

10. Qui fait des chofes fi grandes 
qu'pn ne les peut fonder , & qui fait 
tant de chofes merveilleufes qu'on ne 
les peut compter. 

11. Voici , il paflera aupris de moi, 
« je ne le verrai point* & il repafle- 
ra » & je ne l'apercevrai point. 

12. S'il ravit, qui le fera rendre ? 
Qui etUe qui luidira : Que fais-tu? 

13. Dieu ne r^voque point fa colere; 
u e le ^« u rs des hommes fuperbes eft 

abattu fous lui 



mes mains en purete* » 

31. Alorstu meplongerois dans un 
tout , & mes vetemens feroient qu'on 
m'auroiten horreur. 

32. Car il u'eft pas un homme com- 
me moi , pour que je putffe lui r^pon- 
dre , & que nous allions enfemble en 
jugement. 

33. II n'y a perfonne qui puifTe pren- 
dre connoiflanct de la caule qui eft 
entre nous , £T qui puiife interpoler fon 
autorite* entre nous deux. 

34- Qu'il dte done £a verge de deflus 
moi , & que la trayeur ne me uouble 
plus. 

35. Jeparlerai alors lansle craindre ; 
mais 
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mais dansl'6tat ou je me trouve je He 
fuis point a moi-meme. 

REFLEXIONS. 

JOB nous enfeigrte dans ce chapitre , 
qtte l'homme ne fauroit fe juftifier 
devant Dieu ; aue fi le Seigneur vou- 
loit entrer en jugement avec lui , de 
smile articles il ne poorroit rlpondre 
a un feul i que la puiflance de Dieu 
eft infinie ; & que le; hommes e^ant p£- 
cfaeurs , il ne leur eft pas permis de fe 
plaindre , de quelque manure qu'il les 
traite ; mais qu'ils doivent tous pafter 
condemnation en fa pretence , ft lui 
demander grace. Tout ce difcours de 
Job montre , que bien qu'il foutint qu'il 
a'ltoitpas un m6chant* il nepreten- 
doitpas pottt tout cela fitre jufte de- 



9 . Souvien*toi je te prie , que tu m'as 
forml comme l'argille , & que tu me 
feras retourner en poudre. 

10. Ne m'as tu pas coule* comme du 
lait ? Et ne m*as*tu pas fait cailltr com- 
me un fromagt ? 

ii* Tu m'as rlvttu de peau ft de 
chair ♦ & tu m'as compoft d'os & de 
nerfs* 

12. Tu m'as donne* la vie, & tu as 
ufe* de mifericorde en vers moi , &par 
tes foins continuels tu as garde" mon 
eiprit 

13. Et tu tenois dans ton cceurfo*. 
tes ces chofes qui me font arrivles : Je 
fki qu'elles vienntnt de toi. 

14. Si j'ai p6ch€ , tu m'as remar- 
que* ♦ ft tu nt m'as point ablbus de moa 



vant Dieu. Nous devons tous entrer ' iniquitl. 

dans les memes fentimens , faire de fe*-i is. Si j'ai a$i perfidement *. malbeur 

rieufes & de continuelles reflexions fur a moi : Si j'ai 6tl jufte , je n'en ldve 

toutes ces vlritls que Job Itablit dans pas la tete plus baut ; je fuis rafiafil 

oe chapitre, & nous exciter par la a.d'ignominie. Regarde done mon af 

craindre Dieu, a nous foumettre& la flittion* 

Volonti, & a nous confier en lui En id. Elle va croiflant ; tu cbafles 

particulier , ce que Job dit de l'ltat ou apres moi comme un grand lion , & tot 

les bons & les medians font en ce mon* y reviens, & tu te rens admirable con- 

de , nous apprend a juger comme il tre moi* 

faut des biens ft des maux , que Dieu 17. Tu produis de nouveaux temoios 

difpenfe aux hommes , ft a acquiefcer f contre moi § tu multiplies de plus en 

aux ordres de la providence , foit qu'el-j plus les ejfeU de ton indignation contre 

le envoie l'adveHite' aux gens de bien , { moi \ une nouvelle armee vient contre 

foit quelle laiile jouYr les mlchans de moi. 



la profpent*. 

CHAPITRE X* 

Job continue a fe plaindre des grinds 
maux quHl fougroit *. £T #/ fupplie le 
Seigneur de ne pa* avoir egard a fes 
peches. II te prie * que comme it Vavoit 
forme , & lui avott donne la vie , il 

\ voulut lui accorder quelque relache dans 
fes extremes fouffrances , avant que de 
le retirer du monde. 

JtylA vie eft devenufc ennuieufe a mon 

* fl ame ; je m'abandonnerai a mes 

plaintes , je parlerai dans l'amertume 

oe mon ame. 

2. Je dirai a Dieu : Ne me condam- 

nc point : Montfe-moi pourquoi tu plai- 

des contre moi. 
3- Peux-tu te plaire a m'accabler , a 

rejetter l'ouvrage de tes mains , ft a 

favorifer les deileins des mechans ? 

4. As-tu des yeux de chair ? Vois-tu 
let chofes comme l'homme mortel les 
voit? 

5. Tes jours font-iU comme les jours 
de l'homme mortel ? Tes annees font 
eDes comme les annles de l'homme ? 

6. Que tu faifes la recherche de mon 
iniquite* ♦ ft que tu t'iniormes de mon 
pe'che* ; 

7. Tu fais que je ne fuis pas un im- 
pie , ft qu'il n> a perfonne qui puifle 
me dllivrer de ta mam* 

8* Tes mains m'ont forme, ellesont 
arrange' toutes les parties de mon corps, 
ft turns detruiroisl 



18. Et pourquoi m'as tu tire' du feiu 
de ma mgre ? Que »> iuis je expire', 
enforte qu'aucun ail ne m'eut vu f 

19. J'aurois H$ comme n'ayant ja- 
mais exiftl; & j'aurois e*te port6du 
fein de ma mere au i£pulcre ! 

20* Mes jours ne lbnt - ils pas en pe- 
tit nombre ? Qu'il me donne done du 
relache > qu'il s'lloigne de moi , ft quo 
je refpure un peu ! 

21. Avant que j'ajlle ♦ pour n'en plus 
revenir , dans le pays de tenebres ft 
d'ombre de la mort ; 

22. Dans le pays d'une obfcuritl fern* 
blable aux tenebres de l'ombre de k 
mort ; ou il n'y a aucun ordre, & ou 
il n'y a que Phorrenr des plus epaiilts 
tenebres. 

REFLEXIONS. 
f\K voit dans ce chapitre des mar- 
^^ ques de la piet* de Job & de fa foi- 
blefle. Sa piete' paroit dans l'bumilit< 
avec laquelle il invoqu« le Seigneur, ft 
dans Taveu qu'il fait Que Dieu etok 
tout - puiflant & tout -jufte - f ft que 
e'e'toit de lui qu'il tenoit la vie ft tou- 
tes chofes. A cet 6gard nous devons 
imiter Job , en reconnoifiaut que Dieu 
eft notre Cr^ateur i que comme c'ejft 
lui qui nous a donne la vie , il peut auffi 
diipoier de nous de la mame're qu'il 
lui plait ; ft que les hommes etans ou- 
tre cela coupables ft pecheurs, ilne 
leur fait aucun tort lors qu'il les expo- 
le a la fouftrance. Mais nous voyons 

auffi 
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auffides marques de la foiblefle dejob 
dans fes plaintes, & fur tout en ce qu'i! 
dit, qmhi vaudroit mieux pour loi n'& 
tie jamais n«\ U y avoit de Texces 
dans ce difcours de Job. Quoi que les 
homines puiflent fouftrir , Dieu a tou* 
jours de (ages & de' juftes raifons de 
leur accorder la vie; mais c^toit la 
violence .des maujcde Job, qui iuifai- 
foit dire des chdfes qu-il n'auroit pas 
dites dans un autre f tat. Ceci nous 
,apprend A, pofl&der toujours nos ames 
en patience , en iorte que la fouftran- 
,ce ne nous taffe- jamais murmurer. 
Tout ce qui nous eft permis quand npus 
fommes afliiges , c'ett de prier Dieu 
qu'il Ipargne ndtre foiblefle, & qu'il 
.nous donne quel que relache dans nos 
maux. - - 

CHAPITREXI. 

Tfophar^, le troijUme des *Am» de Job , 

' le blame d'avoir parti comme fi Dieu 

Cent afflige a tort. II luipropofe la 

grandeur de Dieu, fafagejje,fa fuif 

J once , & .fa juftice i & il lui 'pro* 

met , que sHl a recours a Dieu par la 

repentance £f par la prier e , Dieu fe* 

ra cejfer (es maux , £T le retablira dans 

la profperite. 

ALors Tfophar Nahamathite prit la 

x * parole & dit : 

2. Ne r£pondra-t-on point a tant de 
difcours. & ne faudra-tM qu'ttre uo 
grand parleur , pour etre juftifle* ? 

3. Tes difcours vains feront-iis taire 



dan* ta main , & fi to ne permets point 
que "hi mlchancet* habite dans tes ten* 
tes.; >" ■ 

15. Alors certainelnent tu poufras 
Clever ton vifage , qui fera fans ta- 
cfce : Tu feras afferftri , 8c tu ne crain- 
dras rien : 

16. Tu oublieras Us travaux, & tu 
i'en auras non plus de fouvenir que 

des eaux qui font Icoulles : 

17- Etle terns s'Slevera ^atfr toi plas 
Clair que le midi , & l'obfcurite* fera 
comme le matin. 

1 8. Tu feras pleindexonfiance, par- 
lu'il y aura lieu d'efoe'rer; tu creu- 



ce qu'u y aura lieu a'eiperer; tu creu- 
fetas ; & tu re po feras farement. 

19. Tu tecoucheras, & il n'y aura 
perfonne qui t'lpouvante , & plufieurs 
rechercheront ta bienveillance. 

oo. Mais les yeux des mlchans fe- 
ront confume*s ; il n'y aura point de. 
reflburce pour eux, & leur attente ye- 
ns de rendre Tame. 

REFLEXIONS. 
IL y a trois chofes a remarquer dans 
* ce chapitre : La pr*mie>e eft , que 
Tfophar condamne les difcours & les 
plaintes de Job , & qu'il lui r^preTen- 
te dans cette vue* , que Dieu eft fouve- 
rainement jufte en. tout ce N qu'il fait. 
Bien que Tfophar condamnat Job avec 
trop de ri?ueur , ce qu'il dit ici eft 
vrai dans le fond , & nous enfeigne 
a reconnoitre en toutes chofes la puif- 
ianfce & la juftice de Dieu , 8c a ado- 



les gens? Te moqueras-tu des autres % re* fa providence, dont les voies font 
fans que perfonne te confonde ? • jfi admirables & fi pletnes d'e"quite\ Ces 
4. Car tu as dit: Mes difcours fontlconfiderations nous conVainqueront , 
purs ; & je fuis net devant tes yeux. vou'au lieu de murmurer, lors qu'il nous 



5. Certaincmeut , il feroit a fouhai- 
ter que Dieu parlat , 8c qu'il ouvrit fa 
bouche avec toi : 

6. 11 te montreroit les fecrets de fa 
lagefle , /avoir qu'il pourroit t'affliger 
au double. Recbnnois done' que Dieu 

■ exige de toi ' beaucoup moins que ton 
iniquite* .ne merits 

7. Trouverois-tu lefond en Dieu en le 
fondant ? Trouverois-tu parfaitement le 

.Tout-Puiifimt? . 

8. Ce fiftt les hauteurs des cieux i 
ju> fecois*tu ? Cefi une chofe plus pro* 
fonde que lesenfers ; qu'y connoitrois- 
tu? \ 

9. Sen ^tenduS eft plus longue c^ne 
U terre , 8c. plus large que la mer. 

10. Soit qu'il renverfe , foif qull 
teflerre , foit . qu'il\ raiTemble , qlii Ten 
empecherft?j , < . 

. ii. Car il comfort la vanit^ des horn 
inesi, ^ yiaud ii voit l'miquirt, n'y 
prendra-t-i* pas garde? I! ■ * 

ia».AXjaisi-rhomme vuide difeus le 
comprejadra-t-il? L'bomme qui etfc n6 
comme un anon fauvage? 

13. Situ mfpofes ton coeur r &?que 
tu etfndes* tes^mauK vers Dieuj , 

14. Si tu ^loignes I'iniqui^ ^ui^^aft 

..a .» 



fait pafter par la fpuffrance, nous de- 
vottS reconnoitre avec humility la juftice 
de fei jugemens, & mSme Je fuport dout 
il ufe envers nous. II. Les promefies 
que Tfophar fait A Job , en rafthrant, 
que s'il fe convertiflbit a Dieu, il fe 
verroit r^tabli dans fa premiere prof- 
perite , font fondles (ur cette v6rit6 
cres-certaine , que Dieu fe tait trouvex 
a ceux qui le cherchent avec humili- 
ty , 8c que lots' que les plcheurs pon- 
fefientleurs peches & les abandonnent, 
il s'apaife envers eux. Enffn nous ap- 
prenons du difcours de Tfophar , qiOun. 
homme de bien eft toujours terme 4c 
plein de confiance , qu'il nectaint rien , 
qu'il repofe furement , qu'il fe couche 
tans que perfonne t'6pouvante, 8c qu'au- 
cun I vehement ne pent IMbraoier. ^at 
ou nous voyons f ; qu'il n'y 'a qu'une fiq- 
cere pietl, & la confiance en Dieu^, 
qui puiflent rendre l'homme heureux 
eq ce monde, & lui faire paflTer la via 
avec' tranquility «fc fans Crainte. 
CHAPI'TRE XII. 
Job repond a ce que Tfophar lui avoit 
dit x de la grandeur de t)ieu &* de 
fa Jagejfe infinie. 11 iombe d'alcot'd 
'^ que Dieu donm des pr ewe's ft ividens 
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. Us de fit pus'jfancf de fa.fagejje>dans 
' le gouvernefteut 4* **ond*. , . yfil ffj 

a perfohhe"a}ui ne puijfe le remarquer, 

Ceft ce, qu?fl ftip vqir par dts exetm- 

pies pru de la nature , £2* de ce qui 

arrive aux hoiwous en particuiser t <wx- 

quels ^ il envoi e tantot la profperite^ & 

. tantot Vadverfite $ e levant lesuns, £T 

. , dbbaiffant Us autre* , felon qu'il le 

trouve a prof as. 
.lyiAis Job repondit & dit: 
* fl 2. Vraiqiejit, fetes -vous tout un 
petiple , & la fagefle moutts^t*eUe avec 
vous? . . 

3. J'ai du fens auffi bien que vous; 
' je lie vous fuis point interieur $ & qui ne 
fait ces chofes ,que vous fayez. ? 

4* Je fuis cet horame qui eft expo* 
ft a la rifee de fon iutime ami ; mmm 
qui invoque Dieu , & a qui D/«» r£- 
pond ; on fe moque de celui qui eft 
Jufte & plein d'int£grite\ 

5. Celui dont les pils font tout pr£ts 
a glifTer , w? , felon la penfle de celui 

.qui eft a Ion aife, (fwm un flambeau 
qu'on m^prife. 

6. Les tentes des voleurs profplrent , 
3c ceux qui irritent le Dieu Fort font 

* en furetl , & Dieu lcur met tout entre 
les mains. 

7. Et en effet , je te prie , interroge 
les b&tes , Sc chacune d'clies t'enfeigne- 
ra; ou les oifeaux des cieux, & ifete 
le dlclareront. 

8. Ou parle a la terre, & elle t'infc 
truira ; & meme les poiflons de la mer 
te le raconteront. 

9. Qui eft*ce qui ne fait que c'eft la 
main de Dieu qui a fait toutes ces cho- 
fes? 

10. Car cUft lui qui tient en fa main 
Tame de tout ce qui vit« & l'efprit 
.de toute chair humaine. 

ii. L'oreille ne iuge»t*elle pas des 
.difcours , comme le palais goute les 
viandes? 

12. La fagefTe eft dans les vieillards , 
& Intelligence eft le fruit d'une longue 
vie. 

13. Mais cUft en Dieu que fe trouve 
la fagefTe Sc la force ; c'ejt a lui qn'ap- 
*partient le confeil & ^intelligence. 

14. Voila , il demolira » & on nere- 
batira point ; s'il *enferme quelqu'un , 
on n*ouvrira point. 
. IS. Voila il retiendra les eaux , & 
%oujt deviendra fee $ U les J4chera» & 
.tiles renverferont la terre. 

i6. Ceft, en lui que rlfident la for- 
*c'e & l'adreffe^ e'eft de lui que dgpen* 
*4*nt tant celui qui, s'egare , que celui 
'.qui le fait e"garer» ., v . ,. , 

* 17. II emmene depouilUs.les Gonjeil* 
' lers , 9c l il rrappe.a^tourdiftement les 

Juges. 

. t%. Jl.dltache le Hen des Rpis* & 

"fl met la celnture fur leurs reins. 7 „ _.___ 



fpm en autorit^ ♦ & ilrenverfe Its puif. 
fa#s» 

29b II dte la parole aux plus aflu- 
r^s ; .il prive de fens les vieillards. 

2i» II fait tomhex dans le mgpris 
les Principanx tP entre Jes peufles $ il 
relacbe la ceintiut des pfm forts. . 

22., II met en Evidence les chofes qui 
;£toient cach^e$ clans lea te^bres , 6c 
il pro4uit au jour l'ombre de la more. 

23* H multipiie les nations ^ & il 
les fait perir i il difperfe qa & la les 
nations, & puis il les ramene. 

24. II dte le courage aux Chefs des 
peuples de la terre ; & v tl les fait er- 
rer dans les deTerts , •* U h*y 4 point 
de chemin. 

25. lis yont a titans dans les tenures 
fans aucune darte* , & il les fait chaa« 
celer comme des gens qui font yvres. 

REFLEXIONS. 
I L paroit dans ce difcours de Job > que 
L quoi qu'il y eut de l'exces dans les 

Slaintes qu'il avoit faites de la rigueur 
e fes maux, il itoit pourtant convain* 
cu que Dieu Itoit tout^puiflant , & ea 
meme terns parfaitement jufte. C'eft 
la dofrrine qu'il e*tahlit dans ce cha- 
pitre , ou il enfeigne , que Dieu tient 
en fa, main Tame de tout ce qui vit } 
que Ceft a lui qu'appartient la force 
& la fagefTe 5 que perfonne ne peut lui 
rjefifter ; qu'il abbaifle les plus puiflans ♦ 
qu'il rend inutile , quand il lui plait, 
la, Prudence des plus fages , & qu'il 
difpofe a fon gr6 de tous les hommes » 
mftme des Hois & des peuples entiers* 
L'ufage que nous devons feire de ces 
vlritgs, eft de bien m*diter les ceuvres 
du Seigneur, Sc d'apprendre par la a 
le crajndre , 4 nous cenfier en lui , a 
etre patiens dans l'adverfit< , 8c a con- 
former en toutea chofes ndtre volontl 
a la fienne. 

CH,A PIT RE XIII. 
Job^apres avoir dit y dam te ckapitn 
precedent, que Dieueft fut+uiffant* & 
parfaitement jufte en tout ce quWfaiL 
reproche a. fes amu . d* avoir mat parte 
de la eonduite de Dieu envets les mi* 
c^ant & envtrt lee gens, de been, // 
temoigne une ferme cehfiance en Dieu* 

titie de fafoiblejfe. 
yOiftii man ceil a vu toutes ces cho- 
T fes i mon oreille les 4 ouies & en- 
tendufcs. ; 1 

2, Comme vous les favM . je Us (ais 
auffi ;je ne vous fuis pasinrarieur. 
3; Mais je parleraiauTout-puiflant, 
c je.veux alUguer mes raifions au Dieu 
W. ....-.'- 

4* E t en effet r vous forget des men* 
fongesi & vous ku tons des midecins 
de neant. . 

; 5. Plut 4 Dieu queuvoitt demeuraffies 
dans, k filence, h cela voBS4eroit r4* 



6* Scontez 
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6. Ecoutez done rriaintenant ma d£- 
fenfe , 8c foyez attentifs a ce que mes 
paroles repliqueroni. 

7. Prononceriez-vous des chofes in- 
juftes en faveur du Dieu Fort ', 8c di- 
riez-vous quelque fraude pour lui? 

8. Eft-ce a vous de le favorifer , & 
de plaider la caufe du Dieu Fort? 

9. Vous en prendra - 1 - il bien , s'il 
vous fonde ? Vous jouSrez - vous de lui 
<omme d'un homme mortel? 

io. Certainement il vous reprendra ; 
meme fi vous pre*tendez le favorifer 
fecrettement. 

1 1. Sa Majeft€ ne vous epouvantera-t- 
elle point ? Et fa frayeur ne tombera-t- 
ellc point fur vous ? 

12. Vos difcours mlmorables font 
des fentences de cendre; & vos Emi- 
nences font des Eminences de boue. 

• 13. Taifez-vous devant moi, & je par- 
lerai ; 8c qu'il m'arrive ce qui pourra. 

14. Pourquoi dlchirai-je ma chair 
avec mes dents , 8c tien-je mon ame 
entre mes mains? 

15. Voila, quand il me tuSroit, je 
ne laifferois pas d'efpErer en lui , & je 
deTendrois ma conduite en fa presence. 

16. Et meme il me dllivreroit Mais 
l'hypocrite ne paroitra point devant fa 
face. 

17. Ecoutez attentivement mes dif- 
cours 8c pretez l'oreille a ce que je 
tai vous declarer. 

18. Voila, auffi-tot que j'aurai d£. 
duit par ordre mon droit, je fai que 
Je ferai juftifiE. 

19. Qui efi-Qt qui veut plaider con- 
tre moi ? Car maintenant je me tairai , 
8c je mourrai. 

20. Seulement • Dieu I ne me fai 
point ces deux chofes , 6? alors je ne 
me cacherai point de devant ta face : 

21. Eloigne ta main de moi, &que 
ta frayeur ne m'lpouvaiite plus; 

22. Et appelle moi , & je rlpondrai ; 
6u je parlerai , 8c tu me rlpondras i 

23. Combien ai-je commit d'iniquites 
« de plchls ? Fai moi connoitre mon 
forfeit & mon p6ch£. 

24. Pourquoi caches-tu ta face, & 
toe tjens-tu pour ton ennemi*? 

25. Deploieras-tu tes forces contre 
une feuille que le vent emporte ? Pour- 
mivras-tu du chaumefec? 

'26. Car tu donnes contre moi des ar- 
rets d'amertume , & tu me fais recevoir 
U peine des plch&s de ma jeuneffe. 

27. Et tu as mis mes pi 6s dans les 
*eps i tu epies tons mes chemins , & 
ttt obferves de pres toutes les traces 
de mes pas. 

., *S* Et ce corps s'en va par pieces 
comme du bois vermoulu . & comme 
une robe que la tigne a tangle. 

C- m REFLEXIONS. 
E que Job repond a fes Amis dans 
, ce chapitrc* & cc^u'UY^ *• 



la Majefte* de Dieu 8t de la juftice avec 
laquelle il fe conduit en vers les hom- 
ines , montre bien clairement que fi 
Job s'ltoit plaint fortement de fes 
maux , fes plaintes Itoient un effet de 
fon infirmite , 8c qu'elles ne procl* 
doientpas d'un mauvais principe. Nous 
voyeurs ici de belles marques de la pie- 
ti de Job , de la confiaivce & de ret* 
pErance qu'il avoit en Dieu , & de Ik 

Srofonde humilitl. II reconnoit hum- 
lement fon nEant , & la grandeur de 
Dieu ; & il le fupplie feulement de lui 
donner quelque confolation & quelque 
relache dans fes douleurs. Ceil ainfi 

?|ue dans les plus rudes fouftrances il 
aut toujours efplrer en Dieu , & le 
prier de ne pas nous charier en fa co- 
lore , mais d'avoir pitie* de nous , 8c 
de fe fouvenir que nous ne fomnies que 
poudre & que cendre devant hii. 
CHAPITRE XIV. 
Ce chapitre eft un tableau de la fragili. 
te de la vie humaine. Job y decrit les 
mi feres auxquelles Pbomme ef fujet pen- 
dant la vie , £T N tat on tl eft rcduit 
par la mori. II fait voir dam fa per- 
forme un exemple de ces miferes , £T 
il prie Dieu a* avoir pitie de lui , £T 
fur tout de n? avoir pan egard a fes pi- 
ches, 
T 'Homme ne* de femme eft d'une vie 
*-• courte , & plein d'ennui. 

2. II fort comme une fleur , puis il 
eft coupe* ; il s'entuit comme une om- 
bre , 8c il ne s'arrftte point. 

3. Et cePendant tu, as ouvert tes yeux 
fur lui , & tu me tires en caufe con- 
tre toi ! 

4. Qui eft-ce qui tirera une chofe 
nette de ce qm eft fouille* ? Perfonne. 

5. Ses jours font d6termine*s ; le 110m- 
bre de les mois eft entre tes mains i 
tu lui as prefcrit les limites , qu'il ne 
pattern point 

6. Retire-toi done de deffus lui , 8t 
qu'il ait quelque repos , jufqu'a-ce qu'il 
aitachevl, comme un mercenaire acke* 
ve fa journie. 

7- Car li un arbre eft coup^ , il y 
a de l'efylrance , il repouifera encore • 
& il aura encore des rejettons; 
' 8. Bien que fa racine ioit vieillie 
dans la terre , & que fon tronc foic 
comme mort dans, la poufli^re ; 

9. Des qu'il fentira l'eau , il repouf- 
fera , & produira du fruit , comme un 
arbre nouvcllement planti. 

10. Mais l'homme meurt , 8c perd. 
toute ta force , 8c il expire'; puis o& 
cft-il? 

1 1. Comme lea eaux s'dcoulent de lit 
mer ; 8c comme une riviere devient a 
fee & taritj 

12. Ainfi l'homme eft couch6 par 
terre, fc il ne fe releve.poiut; ilsne 
fe f^veilleront .point, 8c Ah ne feront 
point t6vcilUs de leur fommetl ,' juft 
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fion des veritables biens , & d'une meil- 



qu'a-cc qu'il n'y ait plus, de cieux. 

13. Qfle je fouhaiterois que tu me 
cachafTes dans le fe>ulcre ; que tu m'y 
miffes a couvert jufqu'a-ce que ta co- 
lire fut paifee ; que tu me donnafles 
un terme , apres lequel tu te fouvinf* 
fes de moi ! . 

14. Si r homme menrt, revivra-t-il ? 
Attendrai-je tous les jours de mon com- 
bat , jufqu 1 a-ce qu'il m'arrive quelque 
shangement, 

15. Tn ra'appelleras , & jeterepon 
irai , & tu prendras plaifir a l'ouvra- 
ge de tes mains. 

16. Mais maintenant tu comptes mes 
pas , & ne prens-tu pas garde a mon 
»6che" ? 

17. Mes p£ch£s font cachets com- 
me dans un fauTeau, & tu as coufu en- 
femble mes iniquitls. 

18. Certainement comme une monta* 
gne s'Gboule en tombant , £F comme 
un rocher eft tranfporte* de fa place i 

19. Et comme les eaux minent les 
pierres & entrainent par un d^borde- 
ment la pbufitere de la terre , & ce 

?u , elle a produit ; ainfi tu fais perir 
efpirance de Phomme mortel. 

20. Tu te montres toujours plus fort 
que lui , & il s'en va ; & lui ayantfait 
changer de vifage , tu le renvoies. 

21. Ses enfansferont avancls, mais 
il n'en faura rien ; ou ils feront abbaif- 
Us y maisil ne s'en fouciera point. 

22. Mais la chair , pendant wfcUe eft 
fur lui , a de la douleur , & ion ame 
s'affiige tandu quelle eft en lui. 

REFLEXIONS. . 
f*E chapitre contient une defcription 
v> de la vanite" de n6tre vie. Nous y 
voyons que cette vie eft courte & accom- 
pagnle de beaucup de miferes , qu'on 
n'y jouit d'aucun bonheur aflur£» & 

Zu'elle fe termine enfin par la mort. 
e font la des v6rit6s que perfonne ne 
»eut ignorer , & voici l'ufage que nous 
Jevons en faire. C'eft ? I. De ne pas 
nous attacher trop a la vie & aux chofes 
de la terre , qui font toutes vaines & 
& paflag&es. II. D'etre moderns dans 
la profp6ritl , & de fupporter pati em- 
inent l'adverfite\ III. De prier le Sei- 
gneur , qu'il lui plaife de nous aififter 
toujours pendant le cours de cette vie 
plriflable , & fur tout de nous pardon- 
ner nos p6che*s. Enfin , nous devons 
Jbenir Dieu , de ce que nous avons dans 
PEvangile, & dans Pefpe"rance ferme 
& certaine de la rlfurre&ion , une 
confolation efficace & un remtde a£> 
fur* contre la vanitl de cette vie & 
pontre la mort* N6tre grand foin done* 
doit 6tre de profiter du terns. & des 
moyens quelheu nous accorde pendant 
que nous fommes en cemonde, pour 
nous affranchir. des miferes auxquelles 
nous y fommes fujets , & de la mort 
meme j k j?eu? neiis aflurer la noflef- 






leure vie. 

CHAPITRE XV. 

lliphaz parle four la feconde fo'tt. II 
ajccufe Job a* avoir ttnu des difcours cenm 
ft aires a U jnftice de Dieu , £T a la\ 
piete. II foutient , que ft les mechans 
font heureux pendant quelque terns* 
Dieu lespunit des cette vie , en ce qu'il* 
n'ont jamais de repos en leut confeien* 
** % , & V** l*** ftHcite n?eft pax de 
duree, it /out fe fouvenir en. lifani 
ce chapitre, que ce qu y Eliphaz y dit % 
eft le flu* fouvent vtai i mais qu'il ne 
s'enfutt pa* de la, que tone ceux qui 
foujfrent foient des impies, ni que job 
fut un mechant , parce qu'il etoit ex» 
traordinairement afflige, 

ALors Eliphaz Themanite prit la pa* 

a role & dit: 

2. Un homme fage , dans fes r^pon- 
fes » prononcera-t-il des opinons vai- 
nes , & remplira-t-il fon coeur du Vent 
d'orient ? 

3. Difputera-t-il avec des difcours qui 
ne fervent de rien , & avec des paroles 
dont on ne peut tirer aucun profit ? 

4. Certainement tu abolis la crainte 
de Dieu , & tu anlantis la prilre qu'oa 
doit pr^fenter au Dieu fort 

i. Car ta bouche montre ton iniqui- 
ty , & tu as choifi la langue des horn* 
mes rufls. 

6. C'eft ta bouche qui tecondamne, 
& non pas moi , & tes levres temoi* 
gnent contre toi. 

7. Es-tu le premier homme n^ ? As* 
tu e*te* form6 avant les montagnes ? 

8. As-tu Qt€ inftruit dans le confeil 
fecret de Dieu , & en as-tu emport6 la 
fegeffe? 

9. Que fais-tu que nous ne fachions 
pas ? Quelle connoifiance as-tu que nous 
n'ayons audi? 

10. II y a auffi parmi nous quelqua 
homme a cheveux blancs , & quelque 
vieillard ; il y en a meme de plus avan* 
c^ en age que ton pe>e. 

11. Les confolations du Dieu fort 
font-elles trop petites pour toi ? Et ce* 
la t'eft-il cache*? 

ii. Qu'eft-ce qui te fait perdre. con* 
*• age , « pourquoi tes yeux regardentU 
» s de travers T 

13. Pourquoi toouffes-tu ton founts 
contre le Dieu tort, & fais-tu fortir 
de ta bouche de tels difcours? 

14. Qu'eft-ce que rhomroe mortel 9 
pour etre pur ; & celui qui eft n€ dt 
femme , poiir Itre jufte ? 

15. VoicK il ne s'aflure point foi 

fes faints , & les cieux ne fe trouvent 
p f . ^ lui; 

plus rhomme Qu4 
b< me Peau , eft-il ano> 

rt 1 . - •* 

rai; dcoute-moi. & 

ji que j*ax vu ; » 

" ir. Ce 
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18. Ce que les fages ont declare" , & 
qifUs n'ont point cachl, & qu'ils avoient 
req* de leurs p6res$ 

• 19. Auxquels feuls ce pays a 6ti don- 
ne* , & parmi lefquels f'ltranger n'eft 
point paflfc. 

- 20. Le mlchant eft comme en travail 
d'enfant tous les jours , & un petit nom- 
bre d'ann^es eft reTervi a I'homme vio- 

21. Un cri de frayeur eft dans fes oreil- 
lfes ; au milieu' de la paix il croit que 
le deftroaeur fe jttte Tur lui. 

22. II ne croit point pouvoir fortir 
des tlnebres ,-& ft voit tonjours l'epee. 

23. H court de torn c&fVaprfcs le pain, 
difant : Ou y en a-t-il ? II fait que le 
jour des tlnebrcs lui eft prepare. 

24. L'angoifle & Padverfit* Plpou- 
vantent , & elles l'affiegent , comme 
un Roi qui «ft>£r£pare* pour le combat. 

25. Parce qu'il a Here fa main con- 
tre le Dieu fort, & qu'rl s'cft roidi con- 
tre le Tout-puiffant. 

26. Dieu a couru contre lui, 8c Pa 
failt au plus Ipais de fes boucliers. 

• 27. Parce que la graiflea couvert tout 
fon irifage, & quelle a fait desplisfur 
fen corps. • » 

28. II habitera dans les villes d&nu- 
tes, & dans des maifons defertes , qui ne 
font plus que des raonceaux de pierres. 

29. II nes'en enrictaira point , & fes 
biens ne croitront point, & ce quHl 
vouloit achever ne s'e*ttndra point fur 
la terre. 

- - 30. II ne pourra fe tirer des tenebres ; 
la flamme fechera fes branches encore 
tendres; &il s*enirapar le foufHede fa, 
Douche. '" 

3i.Qu'il ne s'aflure point fur lava* 
nit€qui lefi&duit; car laivanit* ferafa 
cgcompenfe. r ■ 

32. II p^rira avant que fes jours foient 
acoomplis; fes branches ne reverdiront 
point. 

- 33v On lui ravira fon verjus comme 
a une vigne ; & on fera tomber fa fleur 
comme a un olivfer. 

■' 34. Car la bande des hypocrites fera: 
d6fol6e; le feu de'vorera .les tentes de 
oeux qui reqoivent lei preTens. 

' 3S. lis concpivent le travail , &ils 
eufantent letourment, &;ils inveutent 
dans leur ceeur des tromperies. 

- RE F L EX I 0<N S. 
T ES avertiffemens qu'Eliphaz donne a 
■*• Job dans ce difcours nous appren- 
nent , I. Qu'il ne faut jamais murmu- 
rer contre Dieu , ni trouver a redire 
a fa conduite, 4Uoi qu!il nous arrive; 
& que rhomme itant corrx>mpu & fouil- 
W , il ne doit point fe plaindre des 
maux qu'il fouftre* fii pr&eudre.fe juf- 
tifier devant Dieu » qui eft la Sainted 
perne. II. Eliphaz dlcrit-ici , avec 
Jeancoup de force, les frayeurs dont] 



d'une mauvaife confcienee, II dit, que 
le me'chant eft comme en travail tout 
les jours de fa vie ; qu'il eft perpltuel* 
lement en crainte , qtril ne joui't jamais 
d'aucun folide repos , & que fa profpg* 
rite* paffe en tres peu de terns. C'eft 
la une vente* que le fentiment de tous 
les hommes , & Pexplrience de tout 
les terns , eonfirment. P'eft auftl ce 
qui doit nous donner une grande erain* 
te du p£cft£, puis qu'il nous expofea 
tant de miftres ; & nous faire embraC- 
fer la piete" , qui feule peut nous pro* 
wirer la paix inteneure & la tranqui- 
lity de la confcience , & affurer ndtre 
bonheur pour toOJours, en nous ren* 
dant Died favorable, 

CH\P IT RE XVI. , 
Job re fond * Eliphaz ; il reproche a fe* 
sAmu lew durete , £f it leur dit , que 
$ % ilt *toi*nt*n pareil etat que lui, it tes 
; eenfelerait f au lieu dpAMgmenter leur 
dffiaio*. ' fl parle encore de fes fluf* 
fiances i it dtt que Dieu Vavoit acca* 
bli de fit fijtaux. Enfin* ilprotefte %uHl 
nt fe fenieit coupable d'aucun crime , 
gf il prend mime Dieu 4 tem*in 4e 
fan innocence. 

i\/IAis lob r^pondit & dit: 
if * ???. J'ai fouvent entendu de pareilt 
difcours ; vous ites tous des confola. 
teurs facheux. 

3. N> sHt+.t-il point de fin ft <tes dif» 
cours en Pair , & qu'eft-ce qui te por-- 
te -a r^pondre ainfi? 

4. Parlerois-ie comme vous faites , fi 
vous 6tiez en ma place ; accumulerois- 
je des paroles contre vous , ou hoche- 
rois-je la xhtt fur vous 7 

S> Je tous fortifierois par tes parolee 
de ma bouehe , & je he atfcourrois pas 
tant. 

6. Si je parte , ma douleur n'en fera 
point firalageV, & fi jeme tais „ elle 
ne s'en ira pas. 

7. Mais maintenant elle m'accable,, 
Tu as d€UA€ toute ma troupe. 

8. Les rides dont tu.m*as couvert font 
le temoin de ma douleur ; 8c la mai- 
greur qui eft venuS fur mon vifage en 
rend tempignage. 

9. Sa tureur mU dechiri , il s'eft de^ 
e\n€ mon ennemi ♦ il grince les dents 
fur mojs & Itant devenu mon enne* 
mi il e*tincelie des yeux contre iqoi. 

10. lis oavrent leur bouehe contre 
raoi , il* me donnent des fouffleU fur 
la joii^ pour m'outrager , il s'afltm- 
blent tons' contre moi. 

11. Le.Dim Fort m' a enferme* font 
te pouvoir de Timpie , & il m'a fait 
tomber, entre les mains desmecbans. 

12. J'ltois en repos, 8c il m'a ^cra- 
ik- r U m'a feifi au collet, & ma bri- 
£4 , & il m'a mis comme en bute a, 
fes tratif. '*'...' . 

13. Ses^arcbers m'ont envjronne; il 



ksmichans ibnt agitis ».&le trouble 'me perce les reins, & ne m*6pargne 
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aucunement* & il repandmes entrail- 
Ies fur la terre. 

14. II m'a brife* £T m'a fait plaie 
fur plaie ; il a couru fur moi comme 
un homme puiftant. 

15. J'ai coufu un fac fur ma peau , 
& j'ai terni mon eclat dans la pouifilre. 

16. Mon vifage eft convert de boue" a 
force de pleurer , & 1'ombre de la mort 
eft fur mes paupieres. 

17. Non qu'il j ait .aucun outrage 
dans mes mains , & que ma priexe 7* 
fiit pas pure. 

..18- O, terre ne cache point le fang^ 
Que j'ai re'pandu, & que: mon cri ne 1 
fpit point exauce* ! 

19. Et meme vojla j'ai maintenant 
mon temojn dans les Cieux , mon te- 
moin eft dans les lieu* hauts. . 

20. Mes in times amis fe moquent de 
moi, & mon oejl fond en larmes de- 
vant Dieu. 

it. s'il Itoit permis a l'homme de 
raifonner avec Dieu , comme un hom- 
me rai fount avec fon intime ami ! 

22. Car les annexes qui me font deter- 
miners s'en vont , & j'entre dans un 
fentier <Coh je ne reviendrai plus. 

L^ REFLEXIONS. ., 
ES reproches que Job fait a fes Amis 
de, leur <fcireti , en leur difant qu'Us 
Itoient des confolateurs facheux , & 
que ,.. s'Hs Itment en fa -place , il ne 
leur parleroit pas comme ils luiavoicnt 
parle, nous enfeignent, qu'ilne faut 
jamais infulter aux malheureux , jii 
augmented leur affliction, en les traitant 
avec rigueur , ou en faifant des juge- 
mens oppofts a la charity ; mais qu*on 
doit piutdt les confoler auiant qu'on 
1* peut, & les Supporter dansiletirs foi- 
blefles. Pour ce qui eft des plain tes 
que Job continue a faire dans ce cha- 
pitre ^ & des protections qu'U y rait 
de fon innocence , il ne faut pas pren- 
dre ce quHl tlit a la rigueur , ni croi- 
re qu'il pretend* etre exemt de tout 
peon* , & fe juftifier devant Dieu. Mais 
comme fes AmisTavoient aeeufe* de s'e- 
trc attire* par- fes niches les maux qu'H 
fouffroit, ia penfee itoit fimplement ,■ 
qu'il neurit pas coupable de ces cri- 
mes que les mechans & les impie* com. 
raettent , & qui Its expofent & la ma- 
Hdi&ion divine. Toute perfonne. qui 
csaint Dieu fincerement doit Itreen 
e^at de tenir Ce langage ; & cela doit 
neus.taire reconnoitre combsen en eft 
heureux quand on vit dans ftanocen- 
ce , 8c quand , en s'humiliant devant 
Dieu , comme les plus juftes dotvent 
toujour* le raire , on ofe le prendre 
a.temein de l'integrite* avec laquelle 
on s'eftorce de le fervir St de aire 
Jkvolont*. 

, CHAPITRE XVIL 
Job continue a feflaindre * fes *A*m 

pti le cendamncient > & U dit *. ea 



dam Vetat deplorable oh ilfe rencontroit* 
il ne s % attendoit plm quU la mort. 
AA ES efprits fe diffipent , mes jours 
ilfA vont etre cteints , le fepulcre m'at- 
tend. 

2. Je n'ai a faire qu'ades railleurs, 
& mon ceil veille toute la nurt pendant 
qu'ils aigriffent mon efprit. 

3. Donne-moi, jete prie, un pleige 
aupr£s de toi : Qui eft-c* qui me too* 
chera dans la main ? 

4. Car tu as each e" a leur coeur Tim 
telligence , c v eft pourquoi tu ne leseto 
veras pas. , 

5. Les yeux des ehfans de celui qui 
parle- en flatterie k fes intimes amis • 
defaudront. ' 

6. II m'a rendu la fable des peuples, 
8c je fuis comme un tambour devant eux. 

7. Mon ail eft terni de chagrin, & 
tous les membres de mon corps font 
comme une ombre. 

8. Les homines droits en feront Iton- 
n6s , & Pinnocent s^levera centre Thy* 
[pocrite. \ 

9. Cependant le jufte demeurera fer- 
ine dans fesvoies, 8c celui qui a les 
mains nettes fe fortifiera. 

10. Revenez done tous, revenez,je 
vous prie ; car je :ne trouve aucun fa- 
ge entre vous, 

• 11. Mes jours font pafKs; mesdeC 
feins qui occupoient mon cceur font 
renverfiSs. 

12. lis ont changed la nuit en jour; 
j& la In mi 6 re eft pres des tlnebres. 
r J. Ce que j*attens , c*eft que le #- 

Sulcre va dtre ma maiftra , <& que je 
reflerai men. lit dans les tenebres. 

14. Je crie a la fofle : Tu */ mon 
plre, 8c ami vers: Vow etes ma mi- 
re & ma: ibjur. 

15. Ou fera done mon attente? Et 
qui eft-ce qui fa Terra? 

16. Mes efpgwnces defcendront jmfc 
qu'aux barrie*res du f^pulcre; & nous- 
nous repofesons ehfemble dans lapouf- 
fi^re. 

REFLEXIONS. 
TL faut faire ces deux confide*ratJont 

* fur ce chapitre : La pre*mi^re , que 
e'eft un furcroit d'affli&ion pour les mi- 
Arables , de voir que ceux - la meme 
qui devroient les plaindre & les con- 
loler, aggravant leur douleur, par des 
reproches , & par des difcours capa- 
bles d'6branler leur foi ; comme let 
Amis de Job faifoient a fon £gard. 
Ceux qui en ufent de la forte enverr 
les malheureux pechent centre la cha- 
rity & contre la juftice. L*autre con* 
fide'ratton eft ,* que Job parle comme 
s'il n'atttndoit plus de eonfolation ft 
de delivrance que par la mort. II y a 
quelque foibleffe dans ce langage ; mauy 
on auroit tort de juger des veritable* 
fentimens-de Job par ce qu'il difoit dane 
la violence de & doukur. II marqae 

en 
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ca plufieu'rs "iiiiJroiti.de ce fivre\ que .mi fon people, Aril rfaura perfonao 
dans fes malneursil efplroit toujours qui lui Furvive dam fes ' 



en Dieu. Cjela dojtnpus aporegdre i 
nous affermu tellement dans la craiote! 
dc Dieu, & dans, la foi , quMl ne oqu* 
e" chape >amaii rieu qui puiflTe bleUer 
la foumiflipn que naus devons aux or* 
dres de la providence » & que nous 
foyons toujours animus d'une fcrme 
confiance , qui nous . ioutienne .au mi- 
lieu des plus grandes afflictions •» .Sc 
dans la mbxt merne- 

m c h aTJ^the XVIII, 

Mitdad Parle peur la fependejou \j t Hoc-. 
* fw/e Job da preempt ton , £J* HfUttjent* 
' mue Dieu a acceutume^ de faire timber 
jes jugtmens fur lee muharu & fur. leur 
fcjttrttt. , . .., . * ■ 

ALors Bildad Squfaite ptit la parole 

** & dit : . 

2. ifqours?< 
Ecoul 

3. re*put£s 
comr &four- 
fuei 1 uilleV^ 

4. - meme 
dans llcaban* 
donm » feront* 
ils tr 

5. desme'* 
chans 1 ne jet* 
tera * v 

6. ; la tente 
de ch e, & la 
lamp >. gteinte. 

7- ront ret 

ferreN 5 renve>- 

fera. - . jjuii,...;''; » 

8, Car ir (era pris dans Us filets par 1 
fes pils ? & il marahesa, fur des rci 



»| : i»»iafpfa:lfr' talon > 
•a plus N fort que lui..^ 
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demeures. 

20, Ceux qui viendnonfcapres lui fe» 
root *tonneVdu joints fa mine; & 
ce** qui auront *te* avant lui «* feront 
faifis-oVhorreur. "- j. . 1 ., 

a 1. Xelles feront les demeures de Tin- ' 
jufte.;* & .##/ /rr« le lie* dc ceroi qui. 
lie con no it point Dieu, 

. & E F L B"X I N S. 
r^Uoi.. que Bildad eut tort d'apliquer 
p<* a Job ce qu'il dit dans ce ckapu 
ire ,. la doftrine qntfl y ftablit, lie laif- 
(e paa d'etre veritable: C'eft que fi Its > 

SitahansjouKffent de la pxoiperite' pen- 
ant quel que terns , die paife bientdtr : 
ftae Dieu diploic fes jiigemens fur leurs - 
perfonnes , fur leurs enfans , .far leurs 
biens , -fur tout ceqni lew appartient ; 
& qu'il les rait fervir d'exemple aux 
autres, Cela Itaat , «c*eft une grand*- 
folic d'envier la condition des impies , 
& deiles tnjiter dans leurs d^regleraeos.r 
(I faut feulement prendre garde , qu'on 
n'abufe pas de oette ddfttlnev en croy- 
anti.que tous ceux i dui Dieu envoi* - 
I'adverfit^ foient des imuies j Dieu petv 
mettant auHi quelqoefow , voir des 
raifons • de fageffe & • de * j attic* , • que * 
ceux qu'il aime foient 4^duicsida^s>4in^ 
4tat tr^sfacheux, comnie cela arriva* 

?LUtrefots; a Job, qui'^coit-un |6mnte 
1 integre h % actable 4 Dieo: 
CHA PIT R^' «IX'. 
Jok rpPvtd a bildad, > &ifl ftyiMint de 
iauJwteti de fa >J4mu. It Jinr repr& 
fente le nombre £7* Urfp*tuf-4et mouse • 
dmU Dieu Vaccfkloj*^ tyWtki coAju- 
ire dhryeir petit >d*Uui.>>XW'fi&t c& * 
pendant Pateitre unt feme csnfianct «*r 
I&uu.t & il far lit en tks^temtet trie 
, >.tewe*ramkles y de?ef)ietd*& qiSit avei'tb 



9. Le lace( 
voleiir fera pi us ion que lui,. .v^s 
. iQ.,Le .p'*4m'9,**Mfira pr^eik cacHe 
dans la te^re,. 8c la trape m il tembm \ 
eijk dans fen ientiec. • - . .,« |k „ w __ _ ,____,„ 

11. Les terreurs rafBegeront de tous, : mon ame, & m'accaWertflijajos de pa* 
«Jte». & ie^wat Cfturir qa *. ^ d> r -— 
fes.pie> 

Umiti 
.13, \ h 

rera cc ^ 

rera cc 

ce feroi *. 

fera ms 

IS.( IH 

quelle a: 

da. fou 
jU. I 

* fes t« 

* on is 
les pis 

,.t«. ( is 

>es v tej u 

monde. ' \ ' ' ti . i 

19. XI n'anra m fils » ni petit-fils , jrajr- 



IW^is Job ^pfmdti-r&> dit :^' 

***n iv Jufaues d:qUaad«nligerez-iroiif {. 



fo*es?-- ; •• • •! ••' •>.« • 

. J. ; Vo|ei de^a -di* fibi& que^reus.ni'a. ^ 
vez fait avoir hontexle^vois.T' N*aver* • 
vous point . bonte- "de tvoui rcridic cbft- 
tremoil . : ;':- -s..- .^ 

4. Si j'ai manque, la faute en de«r: 
meure avec moi, v,r " i- K " ' 

5'. Mais fi vous twdus AUivev eontve ' 
moi, &. il vous me feprochez l'oppro-^ 
bee tju je. me trouve, •» . / ' : 

-6. Sasnez maintenant que ^c*eft/Dieu^ 
qui m'a renverfiv & qafc *ar-tendu fes- 
1 filets autbiirde jnov • s.r^ :- 
, .7.. Voici , je crie #«atifttderla.vipten- ' 
ce qu'on me fait y «;• ne fujs point* 
exauc^ ; je crie , & -ilii> 4 point de ju« 
gement. , -■ :'i-:b -' 

8. II a fiermd man cfcetain , tellement 

?iue je ne iaurois paflir v &- il a mis 
es . tencibres fur mes Centiexs. 

9. II m'a dipouiileade ma glob* , il 
a ( 6t6 £l couronne dt> Aeuns ma tete. 

Q.q 4 10. II 
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io. II i^€ud'6tv[nt'>dt tens cotls ; St 
je m'en vai'j il jn'a' 6tl toute efpl, 
ranee, comme a..unarbie arraxhi. 

1 1. Sa.coilre s'e&aljumle contf e sAOi, 
& il m'a tehu pour ^«» de fes enneitusv 

12. Ses troupes font venues en&m* 
ble ; ellea. out dteflfc leur chemin con- 
tie moi , & fe fo»| camples autour 4e 
ma tente, »- # . . ^ ,. 

1 3. Tl a Icartl de moi mes frlres , & 
eeux qui me connoiflbient fe font vol- 
me fitoignls de moi. - ■' - 

14. MesjprochesHtfaBfabandonne, & 
Ceux que .je connoiflbis m'ont oublil. *■ 

15. Ceux qui habitoient dans ma mai- 
fon , & mes fervantes , m'ont tenu 
pour uninconnu , £F m'ont rlputl cbm- 
me Stranger. 

16. J'ai apuelll men ferviteur;, mais 
il, ne m'a point rlpoadu , quoi que je 
l'aie pril de ma prpwre bouche. • 

,17. Monbaleine eft devenue Strange 
a ma femme, & j'ai pril les enfans 
qui font fbrtis de moi. . 

18. Mime les ihiques me mlprifent , 
& guW tje me live ils parlent contre 
moj. • -\' :.....'. 

. 19. .Tous ceux a qui je declarois mes 
fecrets . m?bJit i en abomination ; & tous 
ceux qu& jteimots Je font tournls contre 
moiu >■' :■ i - 

-so. Mes os font ajtajchls a ma peau 
& a ma chair ». & a peine mes levres. 
couvreo>elUs nie$' dents. 

'" " * ^ 

n 



e B. 

&5quMl s»hum?if^dflvaiit1ui: Cela doft^ 



nous-fervir d'avertiflerrrent . afin aue v 
dans' quelque |tat ^uHl plaife a Dieu' 
de'rtOtfs red in* re , nous rlprimions tout 
mouvement d'impdtience . 8c que nous 
toyons> foOmis aft VoloiflH. |f. Job fe 
plaigneitavecraifon, que" fes amis, qui 
devoient le confoler , racedbtoient par , 
leurs reproches. De la notfs devonsap* 
prendre, qu'au Heu d'en lifer ainfi en- 
vets les perfonnes affligles , il faut en " 
avoir pitil , fy tocher d!a#oucir leurs 
maux« 8c de les leur rendre plus fiippor-, 
tables. III. Noui voyons que Job , • 
dansr fes raaux , fe . comtolt pourtant 
toujour* en Dieu , ttomm'e fl fe temoi- 
gne par ces belief parotei : Jefai que 
Mon Redempteur eft vivant , & $ u " *l de-. 
mekrerAle dernier JnrU terrf; £T qu)en~\ 
core qWapres ma peau Pon^ait rdnge ce- 
, fi VVrtai Die* de m^ch^ir \ » le . 



|vLi 



ma' chair* •"' 1 

27. Je le verrai moi meme ; & mes 
yeux le verront » .^rnon un autre. Mes 
Teins fe .confument dans mon fein,. 

28. Vous devriez plutdt dire Poinv 

2uoi le per*6outons-nous ? Car la racioe 
u fait fe tiouve en moi. ■ < 

29. Craignez re*|>6e, car' l^pee fera 
la vengeance de Tinj^uite* , afin que^ous 
ihchiez qu^ihjr d un jugement. 

MtEFltXJ NS.; 
r)Ans ce chapitre , de mime que dans 
*-' plufi'eurs autoes de ce livre., nous 
devons remarquer', I. Que Job parott 
s*abandonner 1. des.plaintestrop ami- 
res fur la grandeur de fes maux ; mais 
que cependant il ddnne gloire a Dieu , 



verrai moi-memt i & mer^fiuHe verront. 
Les enfans de D3?u tfpiyent etre ani- 
mls de cette mime e^eYance , aumi- 
liea des affli6Hons ^ d^Wmort me-' 
^ie) & ces paroles de^bb doivent lie- 
ver- leuts efprits aF'.Urfe ferme attente 
deUarlfurreaion &-de?tf vie a-venir 
par Jlfus - Chrift nfitre 1 S&Weur. -, -' 

, CHAP! T-RB'^'X. 
Tfophsr parte piwr' (a feeofide fois , GT 

' montre, que Ji les ' tmpfek font bettreux ' 
ddnt le rnomdt SleMt bonwwr'ite dwre 

\ pat b*g-tems ; qiig Dreu leUfote leurs 

. ficheffes- & lew force , & z 5*e fit cotere 

* i&ott Jut ewe i' fur ieun pakitles , £T 
: fkf nut ce quiieilt JippXttlertt. 

A Lors Tfophar ty ahamatite prit la pa- ' 
f 1 iiole&dh; '- :«« -,- * •* 
1 b* C'eft pour eela qiiemes penfles me 
pouifent a rlpontlre , frq^ie^je mediate . 
foUfaire. 
^ Tai entendu la corre^hon par la. 
rv T t«lle tuveux me« faire- ^onie ; mais 
it fan efprit tirerade mori'mtelMgence la f 
^sepo^Ce pour moii ' ' ' 

4. K'as-tu paslu Wqi&aitetetovtt 
(Jems, depuis que Di^.amisPhomnje- 
fola-terre; - ■ \?m " 
> S. Quele triomphe des'mlchans eft 
de peu de durle \ & que la jbie de Thy- 
ioctite tC eft que d'un moment ? 

• 6. Quand ton lllvation monteroit jnC 

Jiu'aux cieux , 8c qui fa tlte atteindroit 
es nuls, 

' 7/ Nlanmoins il p6rira a jamais com* 
m de Tordure , & cenx qui l'auront vu 
diront: Ou^jH? 

8. II s'envoleta commeftn fonge, & 
on ne le troiivera plus V il s^vanomra 
Comme un rive deia nuit i 

9. L'oeil qui pauravft" ne le verra 
plus ; le lieu otsii eteit ne te reconnoi- 
uaplusi . . . 
, 10. Ses enfans ferMt la cour aux. 
pauvres; & fes mains reftituiront ce 
qu*il aura ravi par violence. 

it. Ses os foitt'plekis^cr peohis de 
■ fa 
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fa jeuneffc, nwis ils repoferont avec 
lui fur la poudre. 
«I2. Si le mal eft doux a fa bouche , 
& s'il le cache fous fa latigue ; 

13. S'illegoftte, & s'il nelerejette 
point , mais qu*il le retienne dans fon 
paiais 5 ' 

14. Ce $u*il mangera fe ohangera 
dans fes entra'illes eti un fiel d'aTpic: 

if. T? a englouti les richefles , mais 
il les vomira , 8c le Dieu Fort les jet- 
tera hors de fon ventre. 

• r6. II fucera un veniir d'afpic , & 
Is langue de lavip^re le tuera. 

17. II ne verra point c§uier fur lui 
les ruiffeaux , les fleuves , ni les tor- 
rans de miel & de beure. 

- 1*8. II rendra ce qu y il a acquis par fon 
travail , & il ne l'avalera point ; il le 
rendra a proportion de ce qu'il avoit 
pris , & if ne s'en rejoui'ra point. 

19. Parce qu'il aura foule" & aban- 
donne* les pauvres , quMl aura pille" la 
maifon au lieu de la batir. 

k 20. Certainement il n'eafentira point 
de contentement en lui-m&me, & il 
ne fauvera rien de ce <nf il aura tant 
defirg: 

'21. II n'aura rien de refte a manger ; 
e r eft pourqudi il ne s'attendra plus a 
fon bien. • 

•22. Apres que fon abondance aura 
£t£ combine, il fera en angoifle ; les 
mains de tous ceux qui oppriraent les 
autres fe Jetteront fur lui. 

~23. S'il y a eu dequdi remplir fon 
ventre , Dieu liii fera fentir Pardeur de 
fa colere . 8c fera pieuvoir fur lui (T fur 
fa chair/ 

24. S'il s'enfuit de devant les armes 
defer, rare d'airain letraofptrcera. 

2V. Le trait d6coche* tranfperwra/w* 
corps , & le fer e*tincelant tranfpercera 
fon fiel ; toutes fortes de frayeurs vien- 
dront fur lui. - . 

26. Les tenftbres les phis Ipaiifes fe- 
ront cachles dans fes Keux les plus 
ieerets ; un feu, qu'on n* aura point fouf- 
fLi , le confumera ; celui qui reftera 
dans fa tente fera malheureux. 

27. Les cieux d&ouvriront fon ini- 
quity , 8c la terre sWvera contre Ivui 

28. Le revenu de fe maifon fera 
tranfpbrte* ; tout s'lcoulera au jourde 
la colere de Dieu. 

29. jPefi'lh la portion que- Dieu re- 
ferve a Phomme mlchant , 8s Phirita- 
ge qu y il recevra du Dieu Fort fctattfe de 
fes paroles. . 

X RF L EX I ON S. 
)ici encore un chapitre qui nous en- 
fei^ne, que quelque heurenx & 
affcrmis que les impie* *•-—*»—*■ A * m % 
leur joie paiBe , & qi ft 

(Pone durte ores - court Is 

s*61everofent jufques a 
iondra leur orgueil \ qi Is 

aCquterentparPinjufti sj 
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que leurs enfans tombent dans la pau- 
vrete" & dans la miftre ; & qu'eux-me- 
apres avoir 6te" quelque tems 
dans la joie, font dans un trouble & 
dans des angoifles inexprimables. Cet- 
te v6rit6* , qui eft r6pe*tee tant de tbis 
dans ce livre de Job , & qui s'accorde 
(i bien avec Pexpe>ience de tous les 
tems, doit fttre bien mlditle. Puif- 
que c'eft la la portion que Dieu rlfer- * 
ve aux m^chans, craignons d'attirer. 
fur nous ces eftets de la colere c^lefte ; 
n'ltabliffons jamais n6tre bonheurdans 
la poflelfion des biens & des avanta- 
ges de ce monde; mais cherchons-le 
uniquement dans la favcur de Dieu , 
& dans la piet6 , qui feule peut nous 
faire jouir d'une foltde telicit^ , &dans 
cette vie , & apres la mort. 

CHAPITRE XXI 

Job repond aufecond difcours de Tfofkar ; 
il prie fes amis de Ceceuter ; £7 pour ' 
leur montrer qu'ib fe trompeient , il 
leur reprefente , que Von voit des im- 
pies qui cnt perdu toute crainte de Dieu, 
& qui vivent cependant dans V affluen- 
ce de toute forte de biens. Il avou'e \ 
qu'enfin Dieu les punit £T les retranche, , 
& que la vengeance divine pourfuit 
leur pofterite; mats il remarque , que 
ce qui arrive avrh leur mort n'empe- , 
che pax quails rfaient eti heureux pen- 
dant leur vie. Job dit tout cela pour ' 
faire voir^ a fes Zimit , que Dieu ne pu- 
nit pax toujours les impies en ce mon- 
de ; & qtfainfi torn ceux que Dieu af~ 
fiige ne font pat des impies , commefee 
lAmis le pretendoient. 

M Ais Job rlpondit & dit : 

l " 2. Ecoutez attentivement mon dif- ' 

cours, & cela me tiendra lieu de vos 

confolations. 

3. Suportez - moi , & je parlerai ; 
8c apres que j'aurai paH6, moquez-vous- . 
en. 

4. Pour moi, eft- ce a un homme 

?ue mon difcours s'adreife? Si cela 
toit , comment mon efprit ne s'afflige- 
roit-il pas? 

5. Regardez -moi , & foyez ^tonne's, 
& mettez la main fur la bouche. 

6. Quand 11 me fouvient de men etat, 
je fuis gperdu, & un tremblement faifit 
ma chair. 

7. Pourquoi les me'chans vivent-ils ? 
8c vieilliflent-ih ? Et meme pourquoi 
font- ils les plus puiftans ? 

8. Leur polUrit^ s^tablit en leur 
pre*fence avec eux , & leurs rejettons 
fubjifient devant leurs yeux. 

9. LeurS maifontjoutjfcnt de U^aix 
fans frayeur ; la verge de Dieu n'eft 
point fur eux; 

10. Leurs vaches conqoivent , 8c con- 
fervent leur fruit ; leur jeune vachc 
ve>lle , &n'avorte point. 
1 11. Ils chaffent devant eux leurs pe- 

dqS tits , 
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tits, comme un <*~ 
leurs enfans faute 
ia. lis glevent 
bour & la harpe 
au Ton des inftrui 

13. lis partem 
bonne chere , & i 
pulcrc en un mei 

14. Et cependa 
fort: Retire-toi d 
Ions point connoi 

15. Qu'eft-ce < 
nous le fervions .? 
viendra-t-il quand 

16. Mais leur fa 
puigance ; c'eft 
lloigne* du confei 

L7. Quand eft-c 
medians fera 6te 
viendra fur eux, 
donnera leur part 

18. JZuand teroi 
expose au vent , 
qui eft enlevle pa: 

19. Dieu reTen 
violence du meci 
la lui rendra, & 

20. lis verroni 
fropre* yeux ^ & il 
du Toutpuiflant. 

21. Mais que li 
que devicndra fa m< 
fe nombre de fes 1 
ch6? 

22. Enfeigneroi 
Die* fort qui juge 

23. Celui-ci me 
fa vigueur , tout a 

24 Ses vaiflea 
lait, &fes osfon 
mobile. 

2*. Et l'autre 1 
me de fon ame , £ 
te* aucun bien. 

26. Us font co 
la poudre. &les 

27. Voila, je c 
& les defleins qui 
moi. 

28. Car vous ( 
fonde €eth9tnme . 
tente ou les mic\ 

%9. Ne vous ft 
des voyageurs? 
reconnu par les p 
donnoient, 

30. Que lem£c 
lejour de Forage 
les fureurs feronl 

31. £*qui*/-e« 
fenter en face £a 
qui lui rendroit c 

32. II fera por 
ne bougera pasdi 

33> Lesmottes 
douces; iltirerat 
lui, & devant lui i 
ore. ,. 
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de? Et tes iniquitfs nc fonfreiles pas 29« Quand quelqtfun aura 6t* humi- 

fcnsnorabre? jli6, & que tudiras, qu'ii foit Sieve* 

6. Car tu as pris le gage de tes ft€A Dieu dStivrera cclui qui aura tenu les 

res lans raifon ; tu as M le vehement yeux baifies. 



a ceux qui Itoient nuds. 

7. Tu n'as point donne* d'eau a t^oi 
re a celui qui e*toit fatigue' du ofaemin ; 
tu as empeche* que celui qui avoit faim 
H'eut du pain. 

8. Tu as donne* la terre k celui qui 
<toit puiflant , & celui pour qui tu 
avois des Igardsy habitoit. 

9. Tu \as renvoye* les veuves vuides. 
Sc les bras des orphelins ont 6t6 Drift's. 

10. C'eft pour cela que les pieces 
font autour de toi, & qu'une fubite 
frayeur t'epouvante ; 

11. Et que les ten&bres font autour 
dttoi , £T que tu ne vois point 9 & que 
le dlbordement des eaux te couvre. 

12. Dieu n'eft-il pas \k haut aux 
eieux ? Regarde done la hauteur des 
Voiles & cotnbien elles font Slevees. 

13. Et tu as dit : Qu'eft-ce que /* Dieu 
tort connoit ? Jugera-t-il au travers des 
nuees obfeures? 

14. Les nue*es lui/in* comme une ca- 
chette , & il ne veit rien ; il fe prome- 
ne fur le tour des cieux. 

15. N'as-tu pas pris garde au ehemin 
que les injuftesont tenu anciennement ? 

j 6. Qui ont it€ retrancheVavant leur 
terns v & dont un fleuve a emporte* le 
fondement. 

17. Us difoient au Dieu fort : Reti- 
re-to i de nous. Et qu'eft-ce que leur 
avoit fait le Tout-puiflant ? 

18. II avoit rempli de biens leur mai- 
fon. Mau loin de moile confeil des 
michans ! 

19. Les Juftesle verront, fts'enre*- 
joultaont, & rinnocemtfe moquera d'eux 
&dird: 

20. Certainement ndtre e"tat n'a point 
ete dltruit , mais le feu a devore tout 
ee qui leur reftoit. 

a 1. Attache* toi done k Dieu , je te 
prie, & deraeureen paix, &il fenar- 
rivera du bien. 

aa* Recoi la loi de fa bouche, je 
te prie , & mets fes paroles en ton coeur. 

23- Si tu retburnes fufqu'au Tout- 
Puifiant, tu feras rltabli. Eloigne Pini- 
quite* de ta tente, 

24. ~ 
re 
torrens, 

as'. Et le Tout-puiflant fera ton or 
&Targent qui te donnera des forces. 

26. Alors tu trouveras tes devices dans 
leTout-PuifTant, & tu fteveras ton vi- 
fcge vers Dieu. 

27. Tu le fllchiras par des prices , 
* il t'exaucera , & tu ltii rendras tes 
vteux. 

28. Situ as quelqnc deflein, il te re*ilC 
lira ; & la lumiere refplendirg fiir tes 
▼oies. 



24; Et tu mettras Tor fur la pouffif 
1 i &Vor d'Ophir fur lesrochers dej 



3a II de^ivrera Pinnocent , & il fe- 
ra dSlivre* par la puret6 de tes mams. 

REFLEXIONS. 
MOus devons tirer d'ici ces quatrc 
*-* inftru&ons : La premiere , que les- 
hommes n'apportent aucun profit a 
Dieu enraifant le bien ; & que iors que 
nous fommes juftes , & que nous mar- 
chotis dans riut£grit£ , le Tout-PinC 
(ant n'en re«.oit aucun profit, ni au- 
cun gain ; mais que e'eft plutdt a nous- 
mimes que le profit en revient. Ces* 
paroles font tres-rdmarquables ; elles 
nous apprennent, quefi Dieu nous don- 
ne fes foix , & s'u veut que nous les: 
obfervions , il ne le fait que Dour no- 
tie bien ; * que fi nous 1'oftenfons , 
nous ne faifons du mal qu'a nous-me- 
mes. La feconde inftruftion eft, que* 
rinjuftice , la violence , & le manque 
de cbarite font de grands crimes de- 
vant Dieu ; mais qu'il y a bien du pe*- 
CL16 a imputer ces crimes a des inno* 
cene , a les condamner lors qu*ils lbufc. 
frcnt , & a les^accuferde s*«tre attire^' 
ta colere de Dieu par lears pexhls , 
comtnb Eliphaz en accufoit Job. - La* 
troifie'me , que la conduite de Dieu 8c 
les voiesde la providence font parfaite- 
meMjoftes*& que cela a toO jours pa* 
ru dans ce qui eft arrive*, foit aux bons, 
XoH aux m&hans , & a leur poiHrite* ; 
mais que cependant Ton voit quelque- 1 
tois que des impies declares jouiflenc 
des biens & des plaifirs de cettevie. 
Cela montre bien clairement , que Ton 1 
ne doit pas fonder le jngement que- 
Ton rait des hommes , fur la profpe^ 
rite* , at fur Tadverfite*. IV.- Les der- * 
nie'res paroles £« ce chapitre font trds* 4 
inftruttives. Eliphaz nous* y en lei go e, • 
que quand nous retournons fincerement 
k Dieu , & que nous renonqohs aux pe*- 
ch6s par lefquels nous aviqns provo-' 
qu* fa colere , il fe laifTe lle"chir par ' 
nos prices ; qu'il nous rend fa grace ; 
que nous trouvons> alors nos delices 
en lui , & que noiis pouvons nous ' 
proniettre les plus doux effets de foa 
amour. 

CHAPITRB XXIII. 



haitoit <£etre juge far le Seigneur fai- 
mime, far la tl veut faire voir a fes 

i amis , que ce tfitoient fax fes piches 
qui tui avfiient attire les maux qu'il r 
Jfuffrpit , bien -que ces maux fujfent 
extremes. 

hi\Ah Job r^pondit & dit: 

f f J 2. Je parlerai encore anjourd^huf ' 

en me plaignant ; ma main ^pefantiri 

fur mob ge*miflemejit. 

Digitized by LiOOQ IC 



620 



JOB. 



3. Que je fouhaiterois de (avoir ou 
je pourrois trouvcr Dieu ! J'irbis juf- 
qu'a fon trone ; 

4. J'y dlduirois par ordre ma caufe 
devant lui, & je remplirois ma bouche 
de preuves; ^ 

t. Je faurois ce qu'il me t^pondroit, 
& j'entendrois ce qu'il me diroit. 

6. Corttefteroit il avec moi par la gran- 
deur de (a. force ? Non ; il propoieroit 
feulement contre moi fes naifons. 
. 7. L*homme droit y raifonneroit avec 
lui, & je ferois abfous pour toujour* par 
mon Juge. 

8. Vofli, fi je vai en avant , il n'y 
eft pas t fi je vat en arri&e, jene 
Fy apercevrai point. 

9. Sijevaia gauche » ie.nePyvois 
point encore ; il fe cache a droite » & 
je ne Py d^couvre point. 

. 10. Quand il aura connula voieque 
j!ai fuivie , & qu'il m'aura e^prouve' , je 
ibrtirai comme Tor qui a pajfe par le 
feu. 

.11. Monnie a tenu fonchemin, j'ai 

§ard6fa vole, & je ne m'en fuis point 
Itournd. 

ix. Je ne me fuis point ecarte* non 
plus, du commandement 9»j eft forti de 
fes levres ; j'ai ferre* les paroles de fa 
bouche avec plus dcfoin que ma ppoyi- 
fion ordinaire. 

. 13. Mais s'il a fait un deffein, qui 
Hen detournera ? II fait ce que fon ajne 
deTire. 

14. Car il achevera ce qu'il a ordon 
ne* de moi ; & \l fait encore beajicoup 
4'autres chofes femblables. 

is. C'eft pourquoi je fuis eperdu a 
caufe de fa preTence ; fi j'y penfe, je 
fuis effraye' * caufe de lun I 

16. Parce que le Dieu fort a aobatu 
n>on coeur , & que le Touupuiflaut , m/a 
cUonng; 

17. Parce que je n'ai pas ete entie- 
rement retranche' a la vue" des tinebres , 
% qu'il n'a pas eloigue* Pobfcurite" de de- 
vant moi. 

REFLEXIONS. 

Flur bien juger de ce que Job dit 
dans ce chapitre , il faiit confiderer, 
que c'eft ici une rtponfe au difcours 
iPEliphaz, qui avoit accufe' Job d'hipo- 
crifie & d'injuftice. Job repond A ces 
accufations, ou'il ttoit innocent de ces 
crimes - la , & qu'a cet Igard il |>re- 
noit Dieu a temoin de fon intlgnttf ; 
ou'il confentoit d'avoir le Seigneur lui- 
m£me pour Juge , &• qu'il ne craindroit 
pas de paroitre devant lui. Mais il ne 
nut pas entendre ce que Job dit , com- 
roe s'il eut prltendu fitre innocent a 
tous Igards devant Dieu. Nous devons 
done apprendre d'ici , qu'il eft permis 
aux gens de bien de foutenir leur in- 
nocence , lors qu'Us font accufi&s injuf- 
tement , & que leur confeience leur 
rend un bon temoignagej maisquece- 



pendantils doi vent toti jours reconnoitre 
leurs foibleifes; donner gloire 4 Dieu, 
lors mdme qu'il les afflige ; & contefler 
qu'il eft parfaitement jufte, & fouve- 
rainement fage , dans tout ce qu'il rait 
a leur tgard. 

CHAPITRE XXIV. 
Le dejfein dt fob dans ce chapitre eft de 
montrer , que Dieu ne puntt fa* tou+. 
jours les medians dans la vie frefen* 
tt A , & que la affli&ians ne font pa* 
toujours une preuve que Dieu foit cour~ 
rouce contre cenx qui les endurent. II 
decrit pour cet effet les injuftices , les- 
cxtorfionsj les violences , les meurtres , 
les adulteres €7* les autre s crimes f«* 
fe commettent dans le monde ; g? il re- 
marque, que plufieurs de ceux qui les 
commettent ne laijfent pa* dt vivre 
heureux , bien loin de recevoir en cett*. 
vie les feints qu'ils meritent; quoi que 
Dieu vpie poUrtant tout le mal quails 
font, fif qu y il ne veuiUepa* les laijfer^ 
impunu. 
pOurquoi eft-ce que les tems ne font 
L pas caches par le Tout-puiflant , & 
que ceux qui le connoifToient nevoient 
point fes jours. 

2. On remue* les bornes , on ravit 
les troupeaux , & on les fait paitre. 

3. On emmene Pane des orphelins* 
on prend pour gage leboeufde la veuve. 

4. On fait ^carter les pauvres du ehe- 
min; les affligls du pays font pareil- 
lement oontraints de fe cachet. 

*. Voila, ce font comme des anes fau- 
vages dans le d^fert; ik fortent poup 
faire ce qu'ils out entrepris ; jls fe W- 
i vent le matin pour chtrcher de la proie> 
: la campagne leur donne du pain pour 
leurs enfans. 

6. lis moUTonnent par les champs le 
fourrage qui y eft, & its font que le 
mlchant vendange les vignes. 

7. lis font palter la nuit fans vehe- 
ment a Phomme nud , de forte qu'il n'a 
pas dequoi fe cowyrir durant le iroid. 

8v En Corte. jane kes fauvrcs font per* 
ce*s par les grandes puiies des monta. 
enes , & qu Y ils cberchent leur retraite 
dans les rochers. 

9. lis raviftent le pupile des la mam- 
melle, & ils prennent des gages fur 
le pauvre. 

10. Ils font aller Jans vfttemens Phom- 
me nud , M ils enlevent a ceux qui 
ont faim cc qu'ils ont glan^. 

11. Ceux qui prefient Phuilc dans 
leurs maifons & qui foulent la vendan- 
ge dans leurs preflbirs ont foif, 

12. Les hommes jettent des Janglots 
dans la ville ; Pame de ceux qui font 
bleffes a mortcrie ; St cependantDieu 
ne rait rien mal a propos. 

13- I'S ont e*te* rebelfes a la lumieV 
re , ils n'ont point connn les voies.4* 
Dieu , & ils ne fe font point tcnus a 
les fentiers. 
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14. le meurtrier fe live au point du 
jour , & tug le pauvre & Findigent ; & 
df unit il dlrobe comme un larron. 

15. L'ceil de Fadultlre Ipielefoir. 
difant : Aucun ceil ne me verra ; & il 
fe cache le vifage. 

16. lis percent dans les tlnlbresles 
maifons qu'ils avoient marquees le jour ; 
ttsne favent ce que c'eft que la lumiere. 

17. Car la lumiere du matin leur eft 
£ to us comme l'ombre de la mort ; fi 
euelqu'un les reconnoit , ils ont des 
trayeurs mortelles. 

18. H eft leger & inconftant comme 
fa furface de 1 eau;- leur portion dans 
la terre eft maudite ; il neglige la cul- 
ture des vignes. 

19. Comme la flcherefTe & la chaleur 
confument les eaux de neige , ainfi le 
flpulcre ravit les plcheurs. 

20. II fera oublil comme s'il n'ltoit 
jamais n! ; les vers en feront bonne 
chlre ; on ne s'en fouviendra plus ; Fi 
nique fera brife comme un bois : 

ai. C'eft lui qui tourmentoit laftl- 
tile qui n'enfantoit point , & qui ne 
feifoit aucun bien a la veuve ; 

22, Et qui entrainoit les puiiTanspar 
fa force ; il fe levoit , mais il n'ltoit 
pas alfure* de fa vie. 
. 23. Dieu lui donne dequoi s'aflurer , 
& il s'apuie fur cela ; mais fes yeux 
(ont ouverts fur leur conduite. 

24. lis font llevls en peu de terns ; 
apres cela ils ne fubjiftent plus ; ils font 
abaiifts ; ils font emportls comme tous 
les autres ; ils font coupes comme le 
haut d'un Ipi. 

25. Si cela n'eftpas ainfi, quieft-ce 
qui me convaincra que je mens , & 
qui mettra ma parole au ulant? 

REFLEXIONS. 

JOB rlprlfente dans ce difcours Fim- 
pietl , les injuftices , les cruautls , 
& les divers crimes des mlchans ; & 
il fait remarquer a fes Amis , que 
Dieu ne dlploie pas toujours u ven- 

Jfeance fur eux ; que mime ils rlttflif- 
ent fouvent dans leurs mauvais det- 
ains ; mais que.Dieu les voit pour- 
tant , & qu'a la fin ils font accablls 
par fon jufte jugement. Cette do&ri- 
ne doit Itre bien ralditle , afin que 
lor s que nous voyons tant de crimes 
& de dlfordres qui rcgnent dans le 
monde , mime parmi ceux qui font 
profelfion de connoitre Diett, nous 
a'en foions pas Ibranlls ; mais que 
nous nous fouvenions que Dieu le voit, 
aufli-bien & mieux que nous; & que 
comme rien n'lchappe a fa connoiflan- 
«e , rien ne fauroit Ichapper a fon ju- 
gement. 11 s'enfuit aufii de la , que 
c'eft une penfle tres - taufle & irls-dan- 
lereule , de crbire que des gens font 
fnnocens & agrlabks a DUu, parce 
flu'ils font beureux en ce monde i ou 
%u iu f# nt coup ab les , parce qu'ils y 



font malheureux. Ainfi, fans s'arrl- 



ter a la profplritl, ou a Fadverfitl-, 
il faut uniquement avoir Igard a la 
pietl , ou a l'impietl , puifque c'eft la 
ce qui fait le bonheur ou le malbeur 
des hommes ; & qu'a la fin Dieu doit 
leur rendre a tous felon leurs oeuvres. 
CHAPITRE XXV. 



de fhomme ; £T il veut montrer far 
la que fhomme ne fauroit etre trouvi 
jufte etevant Dieu. 

ALors Bildad Scuhite prit la parole 
Si dit : 

2. C'eft lui qui domine , & qui doft 
etre craint; il fait rlgner la paix dans 
fes hauts lieux. 

3. Ses armies fe peuvent-elles compr. 
ter? Et fur qui fa lumi6re ne fe II- 
ve-t-elle pas? 

4. Et comment Fhomme raortel fe 
juftifieroit-il devant le Dieu Fort ? Et 
comment celui qui eft ne* de femme 
feroit-il pur? 

5. La lune mime ne luit point en 
fa pri fence ; & les Itoiles ne font pas 
pures devant fes yeux; 

6. Combien moms eft Fhomme qui 
n'eft qu'un ver , & le fils de Fhomme 

mil n'aA mi'nn WArmiflaaii t 



qui n'eft qu'un vermiifeau? 

REFLEXIONS. 
rE chapitre nous enfeigne, que la 
w puiifance de Dieu eft infinie , qu'iL 
eft parfaitement jufte & faint , & que 
Fhomme Itant une creature foible & 
corrompul , ne fauroit jamais etre trou- 
vl pur devant lui. L'u&ge qu'ilfaut 
faire de cette doctrine , c'eft que les 
hommes doivent fe tenir dans une pro* 
fonde humility en la preTence de Dieu , 
& fe foumettre a tout ce qu'il lui plait 
de faire a leur Igard. 

C^AflTRE XXVI. 
Job refond a Bildad , qui V avoit exht- 
te a conjiderer la fuijfance de Diem 
C fa farfaite faintete i & il lui dit 9 
que torn ces difcouu etoient Juferfim i 
& qu'il itoit inftruit & convaincu da 
la grandeur de Dieu , £T de fa pr#- 
fonde fagejfe ; de laquelU il fait id 
une defcriftion , en variant des mervepU 
let de la creation eT du gouverntmtnt 
du monde. 
A/lAis Job repondit & dit: 
L1X 2. Qui as-tu aidl ? Eft<e celui qui 
nViw't point de force? Qui as-tu at* 
livrl? Eft-ce celui dont le bras Itoit 
afibibli? 

3. A qui as tu donnl confeil ? Eft-ce 
4. celui qui n*avoit point de fageife ? Eft* 
ce amd qui tu as fait paroicre Fabon- 
dance de u fageife ? 

4- A qui as-tu tenu ces difcours ? Et 

qui eft celui dont le foufn> foit forti de 

tei? 

5» its chofes inanimlcs £ont for- 

•■••• •"* *' * mles 
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fnles de ce qui eft fous les eaux , me- 
Aie ceux qui y habitent. 

6. L'ablme eft nud devant ldi , & le 
gouffre n'a point de couverture. 

7. II £tend le feptentrion fur le vui- 
ne , & il fufpend la terre fur le nlant. 

8. II refferre les eaux dans les nuees, 
& la nu£e n'lclate pas fous elles. 

9. II couvre la face de fin trdne, & 
il 6tend fa nu£e par deffus. 

10. II a compafle des bornes fur les 
eaux tout autour , jufq.u'a - ce qu'il ji'y 
ait plus ni lumigre m tenebres. 

11. Les colomnes des cieux font, 
tbranlles , & .s'ltonnent a fa menace. 

12. II fend la mer par fa puiflance , 
& il frape par fon intelligence les flots 
quand fl s'llevent. 

13. II a orne* les cieux par Con efprit, 
& (a main a forme* le ferpent traverfant. 

14. Ce ne font la que les bords de fes 
Voies. Quece que nous en connoiflbns 
eft peu de chofe ! Etqui eft-ce qui pour- 
ra comprendre le grand e'clat de £a puif- 
iance? 

REFLEXIONS. 

JOB nous enfeigne ici , que les oeu- 
vres de Dieu font ad mi rabies & en 
grand nombre , que nous n'en connoif- 
fons meme qu'une tres - petite partie , 
& que nous ne comprenons pas toutes 
les raifons de la conduite de Dieu dans 
le gouvernement du Monde. Dieu 
etant fi grand , fi puiffant , fi jufte , & 
fi fage . ce n'eft pas a nous a trouver a 
redire a ce qu'il fait,ni a fonder fes voies 
trop curiemement. Nous devons plu- 
tdt etre perfuad£s, qu'il conduit tou- 
tes chofes avec fagefle & avecjuftice; 
nous foumettre humblement a tout ce 

Jro'il ordonne ; & reconnoitre au refte 
a bonte , quiparoit en ce que , s'il y 
a dans fes defieins & dans fes oeuvres 
quelque chofe qui nous foit cache" , ee 
qu'il nous en a rev&e* , & ce que nous 
-en connoiflbns , fuffit pour nous ap- 
prendre a le craindre , & pour nous 
rehdre heureux , ft nous en faifons un 
bon uftge. 

CHAPfTRE XXVII. 

Job continue ajarler , fir ilprotefte, que 

Quoi quUl eut foutenu fin innocence 

Centre les accufations de fes \Amu y il 

ne lui arriveroit Jamais de Hen dire 

centre U Jufttce £T U Providence de 

. Dieu, It montre enfuite f que les im- 

fies fijr Us hypocrites font une fin fu- 

- nefte ; qu'ils font funis en diver fes ma- 

* nieres ; que lew felicite n y eft que paf : 

fagere ; £T quelle ne les met joint a 

convert de la eolere du ctel. 

JOB continuant, repxit fon difcours 
fentencieuxj «dit : 

2, Je frens a temoin !e Dieu vivftnt , 
Jui a {carte* mo it droit, & leTout-puifi. 
•ant, qui a remati mon ami d'amertu- 
me; 

3. - Qjit pendant tout ItteTns^n* fan. 



rai du fouffle , & que Dieu me laiflera 
refpircr Pair ; 

4. Mes levres ne prononceront rim 
d'in jufte , & ma langue ne dira point 
de chofe faufle. 

5. Dieu me garde de vous juftifier ! 
Tant que je vivrai je ne quitterai point 
monintlgritl. 

6. J'ai conferva ma juftice, & jene 
l'abandonnerai point; & ma confcien- 
ce ne me reprochera rien dans les joust 
de ma vie. 

7. Celui qui me hait fera comme le 
mlchant; & celui qui fe leve contre 
moi , comme Pinjufte. 

8. Car quelle fera l'attente de l'hypo. 
crite qui fe fera enrichi , lors que Dieu 
lui arrachera fon ame ? 

9. Le Dieu Fort entendra-t-il fes cris, 
quand raffliftion viendra fur lui ? 

10. Trouvera-t-il fon plaifir dans le 
Tout-puuTant? Invoquera-t-il Dieu en 
aucun terns? 

11. Je vous enfeignerai les oeuvres 
du Dieu Fort , & je ne vous caonerai 
point ce qui eft dans le Tout-puiflant. 

12. Voila, voiisavez tous vu cesch* 
fes; & comment vous laiflez-vous aller 
a des difcours vains ? 

13. Ceft ici la portion de Thommc 
mechant que le Dieu Fort lui reTerve , 
& l'hentage que les violens reqoivent 
du Tout-puifl&nt. 

14. Si fes enfens font multiplies, c'eft 
pour Tepee ; & fa pofteritlne fera pas 
m&me rafTaiie'e depain. 

15. Ceux qu'il aura de refte . 
mores , feront enfevelis ; mais tei 
ves ne les pleureront point. 

16. Quand il entafleroit Targent com* 
me la pouffie>e ? & qu'il mettroit en 
r^ferve des habits comme par mou- 
ceaux ; . 

17. II les arrangera ; mais le jufte s'en 
revetira, & Tinnocent partagera Targent. 

18. II fe batira une maifon comme la 
tigne, & comme celui qui garde let 
poifeffions rait fa cabane. 

19. Le riche fera couch6 , & ne fe± 
ra point recueilli ; il ouvrira fes yeux, 
& il ne trouvera rien. 

20. Les frayeurs le furprendront com- 
me des eaux , le tourbillon Tenlevera 
de nuit M 

ax.' Le vent d'orient Temportera , * 
il s'en ira ; il l'enlevera de (a place 
comme un tourbillon. 

22. Le Seigneur fe jettera fur lui, ft 
ne l'epargnera point ; 8c etant pourfui* 
vi par fit main , il ne ceflerade fuir. 

23. Chacun frapera des mains con* 
tre lui , & le fttflera de la place quUl oc 
cupoit. 

REFLEXIONS. 
pE difcours de Job nous apnrend , I. 
^ A ne jamais, rien dire ni rien penfer 
qui foic contraire aux fentimens one 
n«5us oevons^aveir ae^aftameft^deki 
majefte 
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majeftt dc Oieu. II. Qu'il nous eft per- 
tnis cependant, lorfque nous Commes 
accufls injuftement, d'alllguer le te- 
shoignage de ndtre confcience , pour 
foutehir ndtre innocence, moyenant que 
nous le faflions avec Qnclrite' & avec 
humility. III. Que la fin des medians, 
& en particulier celle des hypocrites, 
doit *tre tres - funefte ; & quails feront 
faifis d'un cruel deTefpoir , lorfque Dieu 
leur redemandera leur ame , & qu'il 
leur rendra felon leurs oeuvres. C'eft 
une v^rite" bien certaine & bien impor- 
tante que celle - la , & nous devons 
nous la proposer continuellement. IV. 
Job nous a appris, que quoi que lcs 
mondains viveat dans ['affluence de tou- 
tes fortes de biens , qu'ils amafTent 
beaucoup de richeiTes , & qu'ils les 
laiifent a leurs enfans, elles patient 
fci en-tot a d'autres , & qu'on voir fou- 
*ent leur poftlrite* dans la difette & 
dans la honte, Ce font la des effets vi- 
fibles de la Providence de Dieu , & de 
fa Juftice contre les mlchans ; & ces 
confutations doivent nous retirer for- 
tement de l'injuftice, de l'orgueil, & de 
Tamour des biens du monde. 

CHAPITRE XXVIII. 
£* but de Job dans ce cbapitre eft def ai- 
re voir , /. £>ue les hommes peuvent 
connoitre les ^chafes de la Nature , £T 
ien Jfervir a divers ufages. II. Que 
la veritable Sagejfe leur eft cachee , £T 
qu\Ue eft find ptecieufe que tout ce qu'il 
yaau monde. 111. fail h*y a que Dieu 
en qui tilt ft trouve , £T qui fuijfe la 



10. II fait pafTer les ruifleaux aux tra- 
vers des rochers fendus , & fon ceil d6- 
couvre tout ce qui y eft de pr^cieux. 

11. II arrete les fieuves, afin d'en 
empgcher le cours , & il met au jour 
ce qui y eft cachl. 

12. Mais ou trouvera-t-on la fagefie? 
Et ou eft le lieu de Intelligence ? 

13. L'homme ne connoit pas fon prix ; 
& elle ne fe trouve pas dans la terre 
des vivans. 

14. L'abime dit : Elle rfeft pas en moi ; ' 
& la mer dit : Elle rCeft pas avec moi. 

15. EUe ne fe donne point pour da 
fin or, & elle ne s'achette point au 
poids de Pargent. 

16. On ne Techange point avec Tor 
d'Ophir , ni avec l'onyx prlcieux , ni 
avec le faphir. 

17. L'or ni le diamant ne fauroient 
approcber de fon prix, & on ne la 
donnera point en lenange pour un vaiC 
feau de lin or. 

18. En comfaraifon (telle , on nepar- 
lera point de corail ni de b$ril ; & 
le pnx de la fageiTe furpafle celui des 
perles. 

19. La topaze d'Ethiopie n'aproche- 
ra point de Ion prix , £T lafareffe ne fera 
point Ichangle contre I'orTe plus pur. 

20. D'ou vient done la fagefle? Et 
ou eft le lieu de Intelligence? 

21. Elle eft eouverte aux yeux de 
tout homme vivant, & cacnle aux oi- 
feaux des cieux. 

22. Le gouffre & la raort difent: 
Nous ayons entendu parler d'elle , de 

)ieu qui en (ait le chemiu, 

>u elle eft. 

eft lui qui voit jufqu'auk 

lu monde, €7 qui regarde 

1 cieux. 

il donnoit du poids au vent, 

it & mefuroit les eaux ; 

il prefcrivoit une loi a la 
fil marquoit le chemin & 
:onnerres ; 

il la vit & la dlcouvrit, 
1 , & meme il la fonda 
d. 

1 dit a l'bomme: Voila, 
1 Seigneur eft la vraie fb- 
ntelligence confifte a fe de- 
nial. 

FLEXIONS. 
loit recueillir de ce chapi* 
Et que Dieu a donne* aux 
erfes connoiflknees dans let 

Nature, 6c que ces con* 
it leur utilite* pour les dif. 
s de la vie ; en quoi nous 

de reconnoitre fa bontl; 
e tomes les connoiflknees 
ious pouvpns nous appU. 
in a point de plus nlcertaire 
i la Sageffe ; que e'eft ct 

plus pricteux au monde ; 
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qu'elle eft plus eJBmable que Tor , les 
richeffes , & tout ce dont les hommes 
font le plus de cas ; & qu'ainfi nous 
devons la preftrer a tout, & travail- 
ler continuellement a Pacqugrir. II. 
Job nous enfeigne ici le moyen de par- 
venir a cette Sageife; il nous dit, quel- 
le ne vient point de nous-memes , mais 
que c'eft Dieu feul qui en eft Pauteur 
dc la fource , & qu'il la donne a tous 
ceux qui s'adreffent a lui , & qui la 
recherchent de tout leur coeur ; ce qui 
doit nous inciter a la lui demander avec 
ardeur, avec humility , & avec foi. 
III. Enfin , Job nous apprend , que 
cette veritable Sagefle confifte a crain- 
dre Dieu , & a gviter ce qui lui de- 

Slait. C'eft ce qui eft marque" par ces 
emigres paroles de cechapitre: La 
crainte du Seigneur eft la Sagetfe j & la 
vraie intelligence confifte a fit detourner 
du mal. C'eft done la a quoi nous de- 
vons nous attacher par deffus toutes 
chofes ; comme e'eft auffi le fur moyen 
.de plaire a Dieu, & de parvenir au 
ventable bonheur. „ ', v 

CH APITRE XXIX. , N 

Job reprefiente , /. Vetat de mfiperite oh 

il etoit avant que Dieu Vaftligeat. II. 

K Les egards que Fon avoit fourjui. 

Et en troifiime lieu r fon integrite , le 

foin quHl avoit eu de rendre lajuftice 

a chacun , ST de fiouUger les mtfiera- 

bles. Ilfaut remarquer , que Job difiott 

tout cela , non four fie glorifier , mau 

. four montrtr quefies maux n'etoientpas 

la peine de Ces crimes , SfquHlri 'avoit 

pat abufie de fia profiperite t comme fies 

amis le fioutenoient. 

ET Job continuant, reprit Tondifcours 
fententieux , & dit : . 

2. qui me feroit etre comme j't- 
to'u autrefois , comme ?etok dans ces 
jours ou pieu me gardoit ! 

3. Quand il faifoit luire fon flambeau 
fur ma tftte , & quand par fa lumiere 
ie marchois dans les t&iebres! 
S 4. Comme j'etois aux jours de majeu- 
nene , dans le confeil fecret de Dieu , 
dans ma tente; . mmm ' , 

5. Quand le Tout-puifTant etott en< 
core avec moi, & mes gens autour de 
moi ; 

6. Quand je lavois mes pas dans le 
*beure , & que des ruifleaux d'huile de*- 
couloient pour moi du rocher; 

7. Quand je fortois vers la porte. 
faffant par la ville , £T que je me faifois 
Sparer lin fiegedr-- '- ~*"^ * 



* 



__ „„ — .,. dans la place ! 

87 Les jeune* gens me voyant fe re- 
'tiroient; les plus anciensfe levoient & 
fe tenoient debout. . • 

" 9. Les Principaux s'abftenoient de 
parler , & mettoient la main fur leur 
Douche. 

10. Les Condufteurs retenoient leur 
voix , & leur langue Iteit attached 
1eur palais. 



11. L'oreille qui m'entendoit difoit 
que fetqis bienheureux , & Poeil qui me 
voyoit me rendoit temoignage. ,^ t< 

12. Car je delivrois Paffligequi crioit, 
& Porphelin qui n'avoit perfonne pour 
le fecourir. 

13. La ben€dittion de celui qui s'en 
alloit perir venoit fur moi , $cje faifois 
que le cceur de la veuve chantoit de joie, 

14.. J'Stois revfctu dejuftice; elle me 
fervoit de vfitemeni ; mon gquite* m 'etoit 
comme un manteau & comme une tiare. 

15. Je fervois d'yeux a Paveugle , 8c 
de pi£s au bbiteux. 

16. J*6tois le pSre des pauvres, & 
je m'inf'ormois diligemment de la cau- 
fe qui ne m'6toit point connue. 

17. Je brifois les machoiresdel'in- 
jufte , & je lui arrachois la proie d'en- 
tre fes dent^. 

18. Et je difois : Je mourrai dans 
mon nid , & je multiplierai mes jours 
comme les grains de fable. 

19. Maracine s'&endoit fur les eaux» 
& la rof6e demeuroit toute la nuitfur 
mes branches. 

20. Ma gloire fe renouvelloit en 
moi, & mon arc fe renfonjoit dans mes 
mains. . 

21. On m^coutoit , & on attendoit 
que feujfie parle , & on fe taifoit apres 
ayoir entendu mon avis. 

22. lis ne repliquoient rien, apr^s 
ce que je difois , & ma parole torn- 
boit fur eux comme les goutes de la 
pluie. 

23. lis m'attendoienf comme la pluie ; 
ils ouvroient leur bouch'e , " comme 
apres la pluie de l'arri6re r £ai{on. ( 

24. Riois-je avec eux ? Ils ne le cro- 
yoient oas^ &ilsne faifoient jpoint de^* 
cheoir la £6timti de mon vilage. 

25. Voulois-je aller avec eux? JPe*- 
tois aflis dans la pr£mi£re place ; j'^- 
tois entr'eux comme uri R01 dans /•» 
arm^e , £T comme celui qui confole les 
afflig^s. 

reflexions: 

IL y a deux chofes a remarquer dans 
1 ce difcOurs de Job : La pr£mi6re, que 
Job s^toit vu dans une grande prof- 
p^rit^, & que dans cet^at il s'ltoit 
conduit avec juftice ^ . avec, chariti en* 
vers tout le monde 7 qu'0 6toit-le p6rc 
'des' pauvres , & le protefteur des inno- 
cens. Voila un exerfiple qui enfeigne 
i ceux qui ont des biens , du creait, 
& d'autres avantages, ^ les employer 
a de bons utages , a etre juftes 3c in- 
tdgres , & lur tout a faire du bien aux 
pauvres , a confoler" les mi Arables f 
& a prendre le parti de ceux a out 
Ton fait tort. La feconde reflexion ctt, 
qwe .pendant que Job jouiflbit de n 
profperit^ , tout le monde avoit des 6- 

Sards pour lui i mais qu'il fe vit aban* 
onn^ , dis qu'il fa^ dans l'adverfitf. 
C*eft ce qui arrive tous Us jours: On 
** te - f Vattadte 
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34. Bien que je pufle opprimer une 
grande multitude , toutefois le moindre 

Su'il y eut dans les families me donnoit 
e la crainte , & je me tenois dans le fi- 
lence , je ne fortois point de la porte. 

35. Plut a Dieu que quelqu'un m'e*- 
coutatl Voila mon but, Cell que le 
Tout-puiftant me rlponde , & que ma 
parti e adverfe produife fon Sent. 

• * 36. Je le porterois fur mon Ipaule ; 

& je l'attacherois comme une couronne. 

37. Je lui raconterois tous mes pas , 



de charite\ Enfin , nous devons pen- 
fer , que c'^toit un grand adouei/Te- 
ment aux maux de Job , de pouvoir 
tenir le langage qu'ii tientdans cecha- 
pitre , & de s'etre acquiti de tous ces 
devoirs lors qu'ii 6toit dans fa prof- 
p6rit£. Lors qu'on a tache* de vivre 
dans rinnocence , on jou'it d'une dou- 
ce confolation dans 1'adverfite* ; & quoi 
que la piete" qu'on marque dans l'af- 
fliftion foit agr^able a Dieu, lors quel- 
le eft fincdre, il eft encore plus beau , 



je m'approcherois de lui , comme d'un ! plus confolant, & plus digne d'une per- 
Prince. « fonne qui aime Dieu , d'etre pieux , 

38. Si la terre que je poiTede crie] humble, temp6rant & charitable , lors 
contre moi , & fi fes iillons pleurent. > qu'ii nous fait du bien , & que nous 

39. Si j'ai mange* fon fruit fans le ; jouiflbns de la fante* , de la profplritl , 



payer , ft j'ai tourmentl l'efprit de 
ceux qui la poftedoient ; 

m 40. Qu'elle me produife des Opines au 

Jieu de ble, & de I'yvroye au lieu d'orge. 

C'eft ici la fin des paroles de* Job. 

R E F L E X I N S. 

TTOici un chapitre qu'on doit lire & 

v mlditer avec.beaucoup d'attention. 
L'on y decouvre de tres-beaux fenti- 
mens fur les principaux devoirs de la 
religion , & en particulier , fur la pu- 
sete* & la chaftetS , fur la juftice & la 
charite" , fur la crainte qu'on doit avoir 
de Dieu , fur l'aumdne , & la compaf- 
fion envers les miferables , fur le d£- 
tachement des biens du monde , fur la 
.piete* envers Dieu , fur l'amour des en- 
nemis , & fur la confeftion des p£ch£s. 
Si Job avoit des fentimens fi purs & 
ft relev£s , . & une conduite fi pieufe 
.& fi fage , dans le terns ouil vivoit, 
ces devoirs nous regardent beau coup 

Slus, nous qui fommes Chretiens. Nous 
evons done apprendre de ce difcours 
de Job , a fctre chaftes , & a nous Eloi- 
gner de toutes fortes d'impuretes , m£- 
me dans les penfles & dans les regards ; 
£.rendr# la juftice a tout le monde; 
a avoir pitiel des pauvre-s 8c des mal- 
,heureux , 8c a les aftifter de tout no- 
tre pouvoir, & a prendre la defenfe 
4es innocens. L'exemple de Job nous 
enfeigne encore , a ne mettre pas 116- 
tre confiance aux biens du monde , a 
ste point nous rljou'ir du. mal qui arri- 
ve a ceux qui nous haiflent ; a etre 
juftes & equitables dans toutes nos af- 
faires; & enfin a ne jamais cacher nos 
fautes , mais a les confefler franche- 
ment, & a ne nous point flater dans, 
Jios.plchls. Pour nous animer a ces 
4evoirs , confiderons ce que fob dit fi 
fortement dans tout ce chapitre ; c'eft 
%ue $]i\ ~ x divers 

3peeb£s iroit pas 

6chapp< , & qu*il 

y.A. un Here qui 

•pourfui ftes, les 

orgueill cceur at- 

tache a les im- 

pies, nanquem 



& du repos. 

CHAPITRE XXXII. 

Les trots lAmit de Job ne lui re fondant 
rien , Elihu , qui etoit aujfi un de /if 
yAmu , £F nm ti 'avoit point encore par- 
te , le blame de ce qu y il avoit trop foiu 
tenu fon innocence. II condamne auf- 
fi fes trou ^mts , & leur dit , qWils 
rCavoient pu convaincre Jop , ni rcpon- 
dre a fes difcours. II ajoute , que bien 
qu'ii fut plus jeune qu'eux , il ne pou- 
voit s'empecher de dire fon fentiment 
avec fincerite, 

A Lors ces trois homraes-la ceiRrent 

11 derlpondreajob , parce qu'ii croy- 

oit £tre jufte. 

2. Et Elihu fils de Baraklel, Buzi- 
te , de la famille de Ram , i'e mit dans 
une fort grande colere contre Job , par* 
ce qu'ii fe juftifioit foi-meme devant 
Dieu. 

3. II fe mit auffi en colere contre fes 
trois amis, parce qu'ils n'avoieut pas 
trouvE dequoi ripondre , & que cepen- 
dant ils avoient condamue Job* 

4. Et Elihu avoit attend u avec Job 
qu'ils parlailent, parce qu'ils etoient 
plus aetfs que lui. 

5. Mais Eiihu , voyant qu'ii n> avoit 
aueune re'ponfe dans la bouche de ces 
trois hommes, fe mk fort en coiere, 

6. C'eft pourquoi Elihu fils de Bara- 
k^el , Buzite , prit la parole 6c dit : Je 
fuis moins age' que vous , &- vous etes 
fort vieux i auffi j'ai craint, Scjen'ai 
pas of^ vous dire mon avis. 

7. Je difois : Les jours parleront , 
& le grand uombre des anuses fera 
connoitre la fagefle. 

8. Mais quoi que l'efprit foit dans 
les hommes , c'eft i'infpiration du Tout* 
puiffant qui les rend iiitelligejw. 

9. Les grands ne font pas tonjours fa- 
ges, 8c les vieillards n'euteudent pas 
toujour s ce qui eft jufte 

10. C'eft pourquoi je dis : Ecoute 
moi , & je dirai auffi mon avis. 

11. Voici, j'aiattendu quevouspar- 
laffiez, j'ai pr6t^ l'oreiiie, jufqu'a-ce que 
vous eufliez bien confidere.Of que vous 
eufjisz bien examine le%dii'cojiirs de Job. 

R r 2 13. Je 
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- ia. Je vous ai examines; mais voi : 
la il n> en a pas un d'entre vous qui 
ait convaincu Job , & qui ait rdpon- 
du a ce qu'il a dit. 

13. Afin que vous ne difiez pas : Nous 
avons trouve" la fagefle; c'eft le Dieu 
Fort qui le pourfuit , 8c non pas un 
homme. 

14. Ce n'eft point contre moi qu'il 
a addrefle* fes difcours ; aufli je ne lui 
f epondrai pas felon vos paroles. 

15. Us ont £ti 6tonn€s ; ils n'ont 

Slus rien rlpondu; on leur a fait per- 
re la parole. x 

16. J'ai done attendu jufqu'a-ce qu'ils 
ne parlaffent plus : mati parce qu'ils font 
4emeur£s muets , 8c qu'ils n'ont plus 
rlpondu , 

17. Je rlpondrai auffi ce que j'ai a 
dire a mon tour ; j'en dirai auffi mon 
avis. 

18. Car je fufs gros de parler , & 
les penfles de mon cceur me prefTent. 

I9> Void, mon cceur eft comme un 

vaijfeau de vin qui n'a point d'air , & il 

, Iclateroit comme des vaifTeaux neufs. 

20. Je parlerai done , & je me foula- 
gerai ; j'ouvrirai mes levres , & je r£- 
pondrai. 

21. Qu'il ne m'arrive pas d'avoir ac- 
ception de perfonnes ; je ne me fer- 
yirai point de mots couverts en parlant 
a un homme. 

- 22. Car je ne fai point ufer de mots 
couverts; cehii qui m'a faitne m'en- 
leveroit4l pas incontinent ? 

REFLEXIONS. 

IL paroit de ce chapitre 8c des fuivans, 
qu'ElihU 6toit un homme fage & fort 
exlaire\ II jugea mieux de l'^tat de 



Job que fes trois Amis n'avotent rait; 
II blama Job de s'&tre laiAe* aller a des 
plaintes trop ame*res; 8c d'avoir parle* 
de foi-meme un peu trop avahtageufe- 
ment. Mais il blama auffi fes Amis 
de Pavoir condamne , comme ils avoient 
fait , & d'avoir dit que les maiix qu'il 
fouftroit Itoient une preuve que fa piSte* 
n'Stoit pas iincere. D'ou nous devons 
apprendre , a ne pas juger trop favo^ 
rablement de nous-mimes , & a ne pas 
juger non plus des autres avec trop de 
f£ verite*. On voit auffi par la , le cas 
qu'il faut faire des difcours & des fen- 
timens des perfonnes prudentes 8c Iclai- 
re*es , tel qu^toit Elihu. Bnfin , la pro- 
tection qu'Elihu fait qu'il parleroit 
franohement & fans acception de per- 
fonne , montre qu'il faut toujours par- 
ler -avec finclrite' , fans que! les egards 
pour les homnies nous en empcchent,fur 
tout lorfque la gloire de Dieu & leur 
propre bien d em and en t que nous di- 
fions la vdrite\ 

CHAPITRE XXXIII. 

Elihu reprend Job d'avoir trop Jhittenu 

fon innocent e , £T tP avoir en Melius 

J*q*n aecufi men de V officer a-ttrt. 



11 lui reprefente apres ceia, que Dieu 
donne divers avertiflemens aux hem- 
met pour les retirer du mat, £T que 
c'eft dans cette vue qu'il les chatie , 
£T qu'il les ridui\ dans des extremites 
femblables a celle ou Job ttoit alors; afin 
que reconnoijfant leurs pechis % ilsfiient 
aelivris de leurs m&ux* Ce chapitre c«i- 
tient d' excellent es inftru&ions. 
P'Eft pourquoi , Job , £coute , je te 
^ prie, mon difcours , & prfite P©> 
reille a toutes mes paroles. 

2. Voici maintenant, j'ouvre ma bou- 
che , ma langue parle dans mon palats. 

3. Mes paroles ripondront a la droi- 
ture de mon cceur , & mes 16vres pro- 
nonceront la pure v£rite\ 

4. L'Efprit du Dieu fort m'a fait. 
& le fouffle du Tout-puiflant m'a don- 
ne la vie. 

5. Si tu peux, repons moi, r^fifte 
moi en* face , & deTens toi. 

6. Void , je fuis forme de Dieu auffi 
bien que toi » je fuis auffi tire* de la bou£. 

7. Voici ma frayeur nete troublera 
point , & ma main ne s'apefantira point 
fur toi. 

8. Quoi qu'il en foit , tu as dit de- 
vant moi, 8c j*ai entendu la voix d« 
tes difcours; 

9. JeJuitpUT , fans p6ch6 , ytfuit net, 
8c il n'v a point d'iniquit^ en moi ; 

ro. Voici , Dieu cherche des fujets 
de me condamner ; il me tient pour 
fon ennemi; 

1 1. II m'a mis les pi6s dans les ceps , 
il 6pie tous mes chemins. 

12. Je te rtpons qu'en cela tu n*as 
point €t€ jufte ; car Dieu fera toujours 
plus grand que r homme mortel. 

!3*TPour * " * 



# ... - _*ourquoi done as-tuplaid^ contre 
lui ? Car il ne rend aucun compte de 
ce qu'il fait. 

14. Le Dieu fort parle une premiere 
fois ; & lors qu'on n'y prend pas garde » 
il parle une leconde fois ; 

1 5. En fonge , par des vifions de nuit , 
quand un profon'd ibmmeil tombe fur 
les hommes, & lors qu'ils dormest 
dans le lit; 

16. Alors il ouvre rcreille aux hom- 
mes , & il fcelle fon chatiment fur eux : 

17. Afin qu'il d&ourae Phomme de 
ce qu'il pretend faire , & qu'il emp6- 
che fa fierte de paroitre. 

18. ^Ainji il priferve fon ame de la 
foife , & il fauve fa vie de Pe~p*e. 

19. V homme eft aufli chatie' par les 
douleurs qu'il foujfre fur fon lit , fc 
dans la force de les os. 

20. Alors fa vie lui fait avoir en h«r- 
reur le pain . 8c fon ame a en averfio* 
la viande mrelte defiroit. 

21. Sa chair eft tellement confumfe 
qu'on ne la voit plus ; & fes os font ttUt* 
went brif6s ^u'on »'y connoit plus rioh. 

22. Son ame approehe de la tbfle , 
■fe fa ?ie diet ihWts '^ui font mourn. 

23. Que 
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23. Que s'il yapourcet homme-li 

?uelque meflager , qui parle poor lui„ 
un d'entre mille) & qui rafle coflnof- 
' tre a l'homme cc qu'il doit faire ; 

24. Alors Dieu aura pitie* de lui , & 
dira : GarantUe , afin qu'il nedefoende 
pas dans la fofle; j'ai trouve* lieu de 
lui faire grace. 

25. Saiohair deviendra plus delicate 
qu'elle rieioit dans .fin entance , & il 
xajeunira. 

-. 26. II flSchira Dieu par fes prie'res r 
& Dieu s'appaifera envers lui; il lui 
fera voir fa face avec joie, &lui ren- 
dra fa juftice. 

. 27. II regardera les autres hommes , 
& il dira : J'avois peche* , j'avois viole* 
la juftice , & cela ne m'a point profited 
28. J^4M'Dieu agaranti mon ame , 
afin qu'elle ne paflat point danslafofle , 
& ma vie voit la lumiere. 

• 29. Voila le Dieu fort fait toutes ees 
ehofes deux & trois fois envers Phom- 
me; 

' 30. Pour retirer de la fofle fon ame , 
afin qu'elle foit Iclairee de la lumte- 
r£ des vivans. 

31. Sois attentif , Job, ecoute-moi; 
tai-toi ,& je . parlerai. 

. 32. Et fa tu as dequoi parler, repons- 
moi , parle ; car je defire de te juftifier. 

.33. SirtOn , Ecoute-moi , tai-toi, & 
je t'enfeigherai la. fagefTe. 

REFLEXIONS. 

LE defiem d'Elihu , dans ce chapitre , 
. . eft de:montrer a Job qu'il avoit eu 
tort de fe.plaindre comme il avoit fait < 
& de tant foatenir fon innocence, Ainfi 
l'inftru&toa generate que nous avons 
ici , c^eft de rte point nous juftifier nous- 
memesv 3fcde rie pas murmurer quajjd 
Dieu nousafflige. Aprfcs cela, Elihu , 
ripreTente **cPune maniere tres-belle & 
trea forte,, comment le Seigneur fe con- 
duit envers les hommes, & les divers 
moyens qu'il. emploie jpour les retirer 
de leurs p£chi$yill dit> que Dieu par* 
le aux hoAjmes.une premiere & une 
feconde fois , tyi'il les avertit avec une 
gtende. «a*ieip#e, que e'eft fur lout.ee. 
qu'il fait en leur envoyant des mala-' 
dies & desi<&M»}ettrs /qui les conduifent 
jufqn'au b»rd jdu tombeau ; que le. de& 
fein de Dieu en 
ntrdu malqi 
il dans get 6 
ttcouts au Si 
par les cqnfe 
quelque homi 
to* de lui »?ni 
lui .^omwrat,? 
ce & fa bonti 
tsonstresriin 
iaJutaires?; 8c 
le repos & da* 
" nous reneojrtrj 
la matedie , £ 
devona U^m 



tre efprit , afin (fapprendre k faire un 
bon ufage des divers avertiflemens que 
Dieu nous donne , & de tout ce qu'il 
fait pour ndtre falut. 

CHAPITRE XXXIV. 
Eiihu continue a reprendte Job , d? avoir, 
trep parte de fa fropre juftice , £T * 
bUmer Vexces mCtl y avoit eu dam fes 
ptaintet. Il dit , que Dieu eft par* 
faitement jufte dam tout ce qjt'ilfail, 

t*T mm *m «•'*/£- •*««*■£. m ttnut A m tr/rtA- 



puitfam} qu'il detivre let miferablfs ;• 

£7" quHl punit les hommes , fiJ* meme 

les feuplei entiers aveo un fouvoir au- 

quel rten ne fauroit reftfter , £?* en mi* 

me terns avec x une farfaite Juftice, Il 

exhort* Job Jibien confiderer toutes ce$ 

chofes , & a recourir avet'humilite + 

la mijericorde de Dieu. 

pLIHU reprit encore la parole , & dit :, 

u a. Vousf, fages, exoutez mes #£ 

coors ; & vous qui ave% de l'intelligen-" 

ce pretez-moi Toreille. 

3. Car Toreille juge des difcours, com* 
me lepalaisgoOte ee qu'ondoit manger. 

4. Choififlons nous ce qui eft jufte* 
& uoyons entre nousrce qui eft bon. 

5. Car Job a dit? Je*fms jufte, \8&. 
le Dieu fort m'a ^t^ mon droit 

6. Je fuis regarde\ctmm meocejur, lor* 
que je foutiens mon droit J la fleche que, 
me ferce eft doulourtufe , ians que j'aie 
p6chi.nj ......,, : 

7. Qui eft rhomnte ttl que Job ,' qui 
boit la nioquerie comme de l'eau? 

8. Et qui marche dans la compagnie 
des otivriers d'iniquit^ ,- 9c meme qut> 
marche avec les . m^ehans ?-••'-.:• 

9. Car il a dit: L'homtne ne gagne: 
rien de fe plaire avec Dieu., 

. 10. G'eft pourquoi., vous qui avez de 
^intelligence , 6eoutez*moi. Il n*eft pas 
po($ole 5«'il y ait' de la me*chancete; 
dans le Dieu fort , 8c : de la perverfiteS. 
danfc.l* Tout-puiflTant. 

11. Car il rendra i J'bomwit fekm tony 
ceuvre, & il fera troirver a phapun fe- 
lon Ton train. ..,;.... 

ic^Certainement. , le Dieu fort ne 
declare point merchant Phomme de bien. « 
&: lcTout^puiflaat ne renverfe poiut le, 
t. • ■ . i ' . , 

|> Qui eft-ce qwi lui a commit le 
■: de la terrc ? Qu.qui eft-ce qui a. 
la terre habitable toute entiere ? 
kS?ii ptenoHigawtera-Mhomme de 
:,..* tj!il retuHt>^ lufejfon efprift 
bnfoume; " .y.r,- . < *r 

i. TOute ^haHrpe^^f rMlieOi meme 
I14 '£ rhomro«fejonraj«raft dans la> 
Ire;:...:. . ,.;o ./i;;^ ??i." ' 
i. Si done tu asde rtntell)§ence ,- 
Ite ceci;, pr&eatoeHk 4; ce o,ue 
ntendraside mm«.. , l ; j- 
1. j£t qtwi ?.£elui<£«ijlta&nrfr;la ^ juC^ 
puniroit -11 ? Et condanm«B?Sir J tUi 
R t 3 comme 
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com me m£chant celui qui eft fouverai- 
nement jufte ? 

18. Dira-t-on a un Roi, Scelerat ; & 
Mediant aux principaux des peoples ? 

19. Combien moins le dira-Uon a celui 
qui n'a point d'^gard a la perfomie des 
grands , & qui ne reconnoit point ceux 
qui ibnt riches,- pour les preferer au 
pauvre ? Car ill font tous Pouvrage de 
ies mains* 

20. lis mourront en un moment* me- 
me au milieu de la nuit; toutunpeu- 
ple fera 6branI6 & pafTera, &lePuif- 
lant fera emporte* , meme fans effort. 

a I. Car les yeux de Dieu font fur les 
voies de chacun , & il regarde tousleurs 
pas 



REFLEXIONS. 
"yOici ce que Ton doit recueillir de ce 
v difcours d'JSlihu : I. Qu'il ne nous 
eft jamais permis de nous plaindre du 
Seigneur , lors qu'il nous chatie , & 
que nous ne devons pas prltendre 6tre 
nnaceus devant .lui. II. Que Dieu fait 
tout fakement & juftement; que les 
hommes n'^tant que le nlant, ce n'eft 
pas a eux a lui demanded raifon de 
fu conduite ; qu'il examine & qu'il con- 
noit les a&ionr d'un chacun ; que c'eft 
lui qui eft le Juge du monde, & qui 
rendra aux hommes felon leurs oeu- 
vres; & que , foit qu'il fafle du bien , 
foit qu'il pumfle, perfonne ne fauroit 
Ten empccher. Ces initruftians font 



22. II n'y a ni tinebres , ni ombrer j-enferm^es dans. ces paroles d'Elihu 



de la rriort , ou fe puiflent cacher les 
ouvriers diniquitl. 

23. Car il n'impofe point a Phomrtie 
une trop grande charge , en forte qu'il ait 
Jujet de venir plaider avec le Dieu fort. 

24. II brife les PuuTans, d'unema- 
nie're incomprlhehfible , & il en 6tablit 
d'autres en leur place. 

25. Parce qu'il connoit leurs ceuvres , 
il Us renvcrfe la nuit , 8c ils font Drifts. 

- 26. II les frappe comme des inipies 
i la vufc de tout le monde. 

27. Parce qu*ils fe font ainfi detour. 
116s de lui , & qu'ils n'ont confidere' au- 
cuoe de fes voies'; 

28. Its out fait monter le cri du pau- 
vre jufqu'a lui \ enforte qu'il a entemhi 
lesclameur* des afflig^s 



29' Or s'il doime du repos , qui eft* 

"' ' ' j£a 



U n'efi pM pojfible qu'il y sit de la me- 
chaucete dans le Dieu fort , ni de la per- 
verpie dans le Tout-Fuijfant ; car il ren- 
dra a chacun felon fan ceuvre. Les yeux 
de Dieu font fur les voies des hommes 9 
£7* il regarde tous leurs pa* : y Il n'y s> 
ni tinebres ni orhhr^de mort ou fepuif- 



ce tquile troublera ? S'il cache (a face . 
qui le regardera ? Soit qu'il s'agifie de 
toute une nation, foit qu'il s'agiffe d'un 
ftnl- aonrnie. • 

30. Afin quel'homme hypocrite ne rt. 
ghe plus ,; a eaufe des peches du peuple. 
»"Ji.' Cewainement voici ce qui devoit 
&re dit au Dnrwfort: J'ai fouffef t ; je 
n'empirerai point/ 

32. S'il y a que/que chops en moi de 
plus que ce que ji voi , fais le mfoi 
connoitre; frTafrsammis qudqueper- 
verfite^ je ne le fcrai plus. • 
~33. Z)iVu te le rendra-t-il felon ton 
opinion, parce que <tu Pas rectify? C v cft 
i toi a'4chot0rv '*•«•• pas a moi ' 
tu fais quelque chofe, dis-le. 
*34«'li«S'|e«s de fens parleront com- 
itie'moi , & Phomme fage fera de mon 
fentiment. • ' ' 

3S. Job -ne pttrle; point srwec conitoif- 
fance , & Ten paroles ne fotit point avec 
intelligence. 



35. Ha m^« Pete, que job foit ^prOu- ,6itt ; 
14 juiqil'* • h» «ii» ,'•• pour avoir r^pondu jiautei 



fent cacher les ouvriers aJiniquste. 
donne du repos , ou s'il cache fa face , 
qui eft-ce qut l'e^npecltera\, foit qu'il s'a- 
giffe de toute une nation. , foit qu'il s'a- 
giffe d'un feul httmrue ? Enfin , Elihu 
marque dans ce chapitre , que ce que 
nous avons a faire , iors que Dieu nous 
chatie , c'eft de nous humilier , de le* 
prler qu'il nous 4onne 5 connoitre nos 
peches , & de lui promettre die ne plus 
rotomber dans les fautesmar leCquelles 
ll nous feroit arrive" de' roffenfer. 
CHAP ITRE XXXV. 
JElihu continue if fair* .voir k Job qu'il 
ne devoir patfejuftifier devant Dieu; 
& pour cet effiet , il lui reprefente Ut 
grandeur de Dick & fa pnrjfanxe ; il 
lui niontre que Ditu ne recoit aucuu 
profit % ni aucun 1 prejudice y dubienou 
du mat que les •homfnes font 1 ) • & par 
la itveut I'engager '* reconnoitre labon* 
■ti\ & la jufteie de l DieUj *s' humilier 
fe* fa prffence , fiT> a, profiur de fon, 
fupfort. '•:..' .i 

LlliU reprit encore fon dHcours , 8c 

2.' As-tu penfe* av6ir raifon 4e dire : 
Si ' Ma juftice eft au deiftis de ceUe du Dim 
Fdrt7 

y. QueGtu demandes, de-quoi elle 
« protitera, difant : X)ue m'*n revien- 

4. J 
& art 
<. J i- 



accoutume' dt. 



comme les inipies ont 
repondrr. 1 ;*"' 1 : l ~-> 

37. Car MuWeMehr il ajoutera p^cfj^ 
fur p^ch^ J il s'applaudira parmi nous; 
8c il nttttera dei>ltts^en plus contre •' le 
IHeuf(>tZ.'t^ z . 



Ml 
rone , 

."* ! 
l n^? < 

8. < 



I* 
? 
ie 



Digitized by LiOOQ IC 



J O 3. 



ta m6chanceteT pent m 
fils de Thomme que 1 
utile. . • ., - 

- 9. Qn fait crier les 
grandeur des ptaux qu 
crient A caufe de la viol 

10. Mais perfqnne 
Bieu qui.nra fait, qi 
chanter des ^antiques 
,ii. Qui nous adonn 
ce> plus qu'aux betes 
qu'aux oifeaux des ci 

ia. lis crient done, 
te* des m&hans ; mai 
auce point. 

13. Quoi qu'il en f< 
n'etcoute point le menf 
puiflant n'y a point .< 
. 14. Quoi que tu ai 
le vois pas , fai ce qi] 
ltli , & atten - le. 

15. Mais maintenan 
qiie fa colere exlciito 
entet fort avant en coi 
tes ks chofes qu* tu, 
f l<5. Job ouvre done 
che, & il entaffe pa 
fa«s conrwifllvace. 

• R E F L EX 

ELIHtJ nous enfeigi 
tre une ddftririe t 
C^eflt que quand nous 
nous pouvons faire d 
hommes ; & que qua 
rfous pouvons leur n 
ne revient a Dieu auci 
qtoe nous faifons, ni 
de* p£ch£s que nous 
la nous montre., que 
faitement beureux, i 
foiri des hommes', il 
de & ne leurdeTendi 
avantage, Cette doft: 
preroi&rement , a nc 
jlaifir a tout ce que 
rnaade , puis qu»en le 
vail Ions k ndtre proi 
eVfter dt roffthTer^ 
puis que par la riou 
nous memes tres-m 
s'enfuit de la , que 
itie n6tre propre bi< 
tu*il fait envers nous 
»rs qtt'il nous afflig 
punit » il le fait no 
jofttce, mais mime 
qftfainfi , bien loin d< 
traiter avec trop de 
deVons acquiefqer av 
tes chofes a fa fage 
^ence. 

C H APITK 

Cefi id la fuite du 
-udAns Uquil il mont 
t avec jujlice env$rs 
Us mtchans; qu'il 
, m* fwr Us eprouv* 



i.. ;-.+;.. tr r,Tt>vm>crites: 
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" nt avec tant d'Sclai* dans' toutes 
juvres. - -:■; 
HAPITR.E .XXXVII. 

reprefente la puiffknce de Dieu , €T 
la fait reinarquer' dans le tonner- 

dans la -flute, datis la neigt , £T 
is let autre* ceuvres de la Nature 
dit qutf Dieu fe fert de toutes cet 
fr, four /aire du bien aux horn- 
r, oh Pour les chatter. Et it exhorte 

a /aire attention a ces merveil- 
, a fenit\r foh ignorance £T fa foi- 
le, £T a adorer avee rejpeft Les ju- 
lens dU Seigneur. 

N cceinc m£me eft a caufe de ce- 
a en Amotion ,& iJ fort corame 
i-meme. 
Ecoutez attentivemeht & en trem-, 

le bruit que Dieu fait, & leton- 

qui fort de fa bouche. .: 

[1 l'envoie fur tou^ les cieux , eV 
nie>e Sfincelante va jufqu'aux ex- 
t6s de la terre. 

LJn grand bruit s'tfeve aprds \m: 
me de fa voix magnifiqiie, Sc it- 
:de point des qu'on a entendu fa 

Le Dieu Fort tonne terriblemeat 
voix , il fajt desxhpfes grandes , 
' nous ne faurions comprendre, 
Sar il dit a la neige: Spis fur Qk 
II le dit auffi i Ponded de! la 
, & mgme aux fortes nluies. 
Mors il renfiyrme tous les hommes 
n pouvoir , afirt que tous les hom-. 
•econnoiflent fes ceuvres; 
,es betes fe retireut dans les taV 
, & elles demeurent dans Ieur$ 
es. 

jt tourbillon fort des lieux cache's, 
froid des vents qui ditperfeht. 
Le Dieu Fort par fon foufHe don- 
glace., & les eaux qui fe rlpan* 
: au large font refTerr&s. . . 
II Ipuife auffi la nue> a force* 
fer , & il ecarte les nu&s par 

Et elles font plufieurs tours Jfe. 
s defTeins , pour faire tout ce 
eur a command** , fur la face de 
re habitable. 

II les fait rencontrer , foit pour 
xvir de verge , foit pour rendre, 
:e fertile ,. foit pour exercer fa 

Prete Toreille a ceci, 6 Job ! Ar* 

oi :. Confidere les merveilles du 

Port. 

Sais-tu , comment Dieu les arras* 

comment il fait briller la Iu^ 
de fa nue*e? 
Domprens-tu le balancemenf des* 

& les merveilles de celui \vd 
■fait eh icience? 
Comment tes v&temens font 
, quand il donne du relache- i 
e par le moyen du midi ? - 
Vs-tu6tendu aveclui les Qieux, 

qui 
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qui font fermes comme un miroir de l 11 tut fait voir quHl ne tut apparienoit, 

, de fonder curieufe- ' 
e fa conduite. It ltd 
; devant Us yeux Us 
ouvrages , la mdniors 
tiformee, & ce que 
fable dans la mer ••,' 
dans la neige , dans 
r tonnerre , dans la 
•ages, dam Us aftres. 
Us faifons\ £T" il lui' 
tpte Chamme n'efi pat 
?ndre ta puiffance £f ' 
tque/U Dieu fait ton*' 

Sponditd'Un tourbil- 
lit: 

:i qui ob fear it men. 
roles fansfcience? 
lant tes reins comme 
e ; & je f interroge* 
iras. * i 

Quand je fondois la 
Fintelligence, di-le 

le* les mefures ; fi tu 
l applique* le niveau 

bafts font elles af« 
;ft celui qui a pofe la 
>ur la foutenir ? 
toiles du matin poufi 
:s cris de joie , & que 

chantoient en triom- 

li renferma la mer 
quand elle fut tire> 
e, £rqu'ellee»fortits 
donnai la nu£e pour 
bfcuriti pour fes Ian. 

lblis mon ordonnan- 
isdes bameres & des 

ui dis : Tu viendras 
le pafteras point plus 
ion de tes ondes s'ar* 

us que tu es au mon* 
i point du jour ? EC 
inbe du jour fa place, 
r fe rejpande tubite* 
ttrlnjites de la terre , 
is foient gcartls par 

erre prenne une nou- 
nme l'ttgil$ moule*e 
touty paroifle comme 
nouveaux $ 
umi^re foit 6t£e aux 
le bras hautain foit 

jufqu'aux gouffres de 
promene* dans le fond 

t)e la mort fe fbnt-el- 
toi? As-tuvftlesporJ. 
la mort ? 

R r 5 18. AS- 
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18. As-tu compris toute P6tendoede 
la terre ? Si tu l'as toute connue, mon- 
tre-le. 

19. En mifil^iudrjoit fe tient la lumie*- 
re, & ou eft le lieu des tenebres , 

20. Pour les conduire chacune en 
fon Ueu i fi tu fais la route de leur mai- 
fon? 

si. Tu le fais fans doute , car alors tu 
6tois ne" , & le nombre de tes jours eft 
grand. 

. 22. Es-tu entre* dans la ctnnoijfance des 
trefors de la neige ? As-tu vu les trefors 
de la grele ; 

23. Que je reTerve pour le terns d'af- 
fliQion . & pour le jour du choc , & 
du combat ? 

,24. Par quel chemin fe partage la 
lumidre , & le vent d'orient le r^pand- 
il fur la terre? 

25. Quieft-ce qui adiftribue' les.ca- 
naux des inondations , & le chemin a 
Tlclair des tonnerres , 
.26. Pour faire pleuvoir fur une terre 
oh il n> a perfonne , & fur un deTert 
ou aucun homme ne demeure , , 

27. Pour inonder une folitude & un 
deTert , & pour faire produire de Pher- 
be ? 

28. La pluie a-t-elle un p6re , ou qui 
eft'- ce qui produit les goutes de la ro- 

29. Qui eft-ce qui fait naitre la gla- 
ce , & qui .produit la gelle qui tombe 
du ciel, 

30. Quand les eaux difparoifTent & 
fe durcjjfent comme une pierre , & que 
la fur face de Pabime fe prend ? 

3 1. Pourrois-tu retenir les douces in- 
fluences des pleiades , ou moderer la 
vertu refTerrante dePorion? 

32. Poqrrois-tu faire fbrtir, lei ' ii- 
gnes du midi en leur terns, & condui- 
re Pourfe avec (a queue ? 

33. Sais*tu Pordre des cieux , & dif- 
poferas-tude leur gouvernement fur la 
terre ? 

34- Crieras-tu a la nue*e a haute 
yoix , afin qu'une abondance d'eaux te 
couvre ? 

35. Envoieras-tules foudres, enforte 
cro'elles marchent , & te difent : Nous 
voici ? 

36. Qui efiVce qui a mis la tagefle 
dans le cceuc , ou qui a donnl a Pame 
Pintelligence ? 

37. Qui eft-ce qui pourra reciter ce 
qusje paffi dans le ciel avec fagefie, & 
arreter les influences des cieux ; . . 

38. Lors que la pouflie*re eftde*trem- 

?>6e par les eaux qui Parrofbnt, &aue 
es mottes de la terre fe rejoignent : 
. REFLEXIONS. 
JjIEU , pour convaincre Job de fafoi- 
■^ blefle & de fon ignorance , Sc pour 
PhumUier , lux ditde confide"rer taut de 
crdatures dont le monde eft cbmpofl t 
les divers eflFets qu'elles produife*t» & 



Pordre admirable qui regne dans la na- 
ture. Nous devons faire les mfcmes re- 
flexions » puifque toutes ces merveilles 
font aulfi exposes, anosyeux; & y re- 
marquer la fuprgme puiflance, & la 
profonde fagefle du CrSateurde toutes 
chofes. Cette meditation eft tres-pro^ 
pre a nous faire fentir la. grandeur de 
Dieu , & n6tre n£ant \ fur tout , puif- 
qu.e les ceuvres du Seigneur font fi mer» 
veilleufes , que nous ne faurions left 
fonder ni en . comprendre parfaitement 
la nature . les caafes , & les effets. 
Ainfi nous devons adorer avec une pro- 
fonde huinilite «e Dieu fi puifljant ft 
fi fage , nous fpiimettre a tons les or- 
dres de fa providence « fans pcitendre 
p6n£trer toutes les raifons de fa con* 
duite; & ' crqir*r que . tout ce qtfilfajt 
dans le monde. & envers nous , il le;fait 
avec juftice & avec .bonti. 



CHAPITRE XXXIX. 



$ 






nt 



1$ 

d . b, 

ferve" quand Tes t/iches faonnent? 

^. Compteras - tu les mois quelle* 
achevent leur pdttfe , & fauras~tu le 
terns qu'elles feront leurs petits , 

6. Et qu'el'— '■ urberont ^o»r fei- 

re fortir leur £T pour fe d^Il» 

vrer de leuri rs? 

7. Leurs pc rtifient » ils croiu 
fent dans les s fortent & ne re. 
tournent plus ?s. 

8. Qui efl-i . lailR aller libre 
Pane fauvage ♦ & qui a d61ie les liens de 
cet animal farouche » 

9. A qui j'ai donn^ la campagne pour 
maifon , & la terre ft^rile pour fes lieu* 
de retraite ? 

10. II fe rit du bruit de la ville. il 
n'entend. point le bruit blatant de Pe^ 
xafteur. 

11. Les montagnes qu'il parcourt font 
fes paturages , & il cherche par tout de 
la verdure. 

12. La chevre fauvage voudra-t-elle 
te fervir , ou s^UWira-^eile pres de 
ta creche? 

13. la Ueras-tu 4efon lieo^wr/^- 

bntrtr 
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kourer au fillon , ou herfera-t-elle les ! 
valines apre* toi? 

14. Te repoferas-tu fur elle, parce 
que fa force eft grande , & lui abandon- 
neras-tu ton travail ? 

iSi, Croiras-tu quelle te rendra ta 
femence , 8c qu'elle l'araaflera dans ton 
aire? 

16. *As-tu denne aux paons le pluma- 
ge qui eft fi gai, ou a l'autruche les atles 
8c les plumes ? 

17. sAfiiufrtt qu'elle abandonne fes 
cenfs a terre , 8c qu'elle les taffe echau- 
ler fur la.poudre ? 

18. Et qutelle oublie que le pie* les 
ecrafera , ou que les betes des champs 
les fouleront? 

19. Elle fe montre cruel le en viers fes 

Setits , comme s'ils n'&oient pas liens, 
: fon travail eft vain , fans qu'elle crai- 
gne rien pour eux. 

20. Car Dieu Ta privte de iagefle , 
frnehri a point dlparti d'intelligence. 

21. A la premiere occafion elle fe 
dreiTe en baut , & fe moque du coeval 
8c de celui qui le monte. 

. 13* As-tu donne* la force an cheval, 
& as-tu revetu fon eou d'une crinilre ? 
•23. Feras-tu bondir le cheval comme 
vac fautereile ? Son fier henniflement 
donne de la terreur. 
. *4. De fen Pie il creufe la terre , il 
•^gaie en fa force . jl va a ;la rencontre 
de rhomme arme; 

at- II fe rit de la frayeu* ; il ne s»6 
pouvante de rien, & ne fe ttttourne 
point de devnnt^l'gpe'e ; 
../IS. .Ni Jars que Usfleches du carqnois 
font du bruit far lui , ni pour *le fer de 
la halebarde -& dela lance. 



37. Voici , je wis un homme vil ; 
que te rlpondrois - je ? Je mettrai la; 
main fur ma bouche. 

38. Jai parte unefois, 8c jenereV, 
pondrai plus; meme deux/ow, mais je 
n'y retournerai plus. 

REFLEXIONS. 
IL y a deux inflexions a faire fur ce 
* chapitre : I. Ce que Dieu lui-meme 
y dit nous apprend , que lors qu'il a 
forme* tant de creatures que Ton voit 
dans le monde , fon deffein a iU de fe 
faire eonnoitre aux iiommes ; & qu'ain-* 
fi le plus digne ufage que nou$ puiC 
fions faire de notre raiion, eftde con- 
fiderer aveo une ferieufe attention U* 
puiflance & la fageiie de Dieu , done 
nous voyons ties marques (ifenfibles& 
fi admfrables dans toutes fes oeuvres,. 
& en particulier. dans tant d'animaua* 
qu'il y a fur 1» terre 8c dans Pair. 
Les diverfes qualttls que Dieu leur a 
donnles , la maniere dont il en confer* 
ve les efpeces , 8c dont il pourvoit a 
leur fubfiftance & a celle de leurs pe- 
tits ; les ufages difftrens auxquels il* 
fervent, & l'ordre merveilleux 8c conf- 
tant que Ton dlcouvre en tout cela ; 
prouvent bien clairement aux homines, 
qu'un Etre tout puiiiant, tout bon & 
infiniment fage a forml toutes ces cho- 
fes fans exception , 8c qu'il n'y a aucu* 
ne creature qu'il ne conduife par fa 

?irovideace. II. L'Aveu que Job fait de 
bnnlant, & du tort qu'il avoiteude, 
parler comme il avoittait , nous mon- 
tre quel- eft l'efret que la confidlratio* 
dt toutes ces merveiUts doit produire 9 
c'eft de nous convaincre de ndtre igno- 
rance, de notre foialeffe, & de nous 



27. U creufe Ja terre .ertfe lecottant* abatre tellement en la preTence de Die*, 
5c feremuant, ilnepeut feretenirdes qu'il ne nous arrive jamais deriendfe 



que la trompette foane. 

28. Quand la trompette/iwi* , il ham 
nit ; il fent de loin la guerre , le bruit 
des Oapitaines , 3c le cri de triomphe. 

29. Eft-«e par ta fagefTe que l'eper* 
vier, frremplume , & qull ^tend fes 
ages, yierslemidi? 

i. 30* L^aigle s!61evera-t-elle en hsut 
atOncommaodement, 8c £levera-t*Ue 
& aiobee dmtu its hauteurs ? 

3 It EUe>diabide fiir les rocberfc, & 
elle fe taantfur les fommets des so* 
chers A dans -des lieux forts. • ,' 
.,32«De la elle d^couvre le gibiec ; 
fes yeux voient de loin. 

33> 6es'petm auffi- fucent le ' fang , 
&ou ily a dee corps monts» elle s'y 
trcmxi 

34. Puis I'Eternel prit la parole , & 
dit : , - 

34* Celui qui contefte avec.le Tout- 
puillant i«i . aprendra-t-il quelque cha- 
fe? Que celni qui difpute aVec Dieu 
r^ponde a ceci. • ■ , 

36. AJors Job r^pondit i I'Eternel , 
& dit 



re , ni de rien penfer , qui foit contrai- 

re a la profbnde. foumiifion ou nous 

devons etre a fon egaxd. 

CHiPIOE XL. 

Ces deux chapitre* centiennent U defcrif- 
Hen de deux animau* remarquables quf 
Dieu a formes , ; dont Pun eft appeU* , 
B^Wmoth , & que Pen crett etre Pel* 
phanty ou le cheval marin , £7* P>*u* 
tre , Leviathan , & qui eft , comme 
en le pretend , queique gros peijfen , 
eu le crocodile. 

T 'Eternei ripondit- encore a Job da 

J - 1 tourbillon , 8c dit : 

2. Cein maratenant tes reins comme 
un vaillantr homme; je t'interrogerai» 
8c tu m'inftruiras. 

3. Eltce que tu veudrou aneantir mon 
jugement? Me condamnerois - tu pw*r 
te juftiiier? 

4. As-tu un bras comme le Dieu 
Fort ? Tonnes - tu de la voix comma 
lui ? 

5. Pare h toi maintcnant demagnia- 
cence 8c de grandeur, & revets toi de 
majefte* & de gloire. 

6. R6pan 



Digitized by VjOOQ IC 



6;6 



J O B 



6. Repan les fureurs de ta colore ; 
regardetout orgueilleux, &l'aba. 

7. Regarde tous lets orgueilleux, abaif. 
fe les , 8c froifle les mexhans fur la pla- 
ce* 

8. Cache .les *«**# enfemble dans la 
poudre , & bande leur la face dans un 
fieu cachl. 

9. Alors je te donnerai moi-meme 
cette loilange , que ta droite t'aura de% 
Hvre\ 

io, Or voila le Blhemoth, quej'ai 
fait avec toi ; H mange le foin comme 
lebaui; 

- ii.. Voila- maintenant , fa force eft en 
fes flancs ; 8c fa vigueur eft dans le nom* 
teril de fon ventre. 

12. II remue* fa queue* comme un cev 
dre , les nerfs de les hanches font en- 
trelaflfcs, 

13. Ses os font comme<dts barres d'au 
tain • & fes menus os comme des bar- 
reaux de fer f 

14. C'eft le chef-d'oeuvre du Dieu 
Fort ; Celui qui l'a fait lui a aplique* fon 
•"p^e. 

1 5. De plus les montagnes, uiu toutes 
les Mtes des champs fe jouent , lui ra- 
portent leur revenu. 

16. II fe oouche dans les lieux on il 
y a de Pombre , dans la cachette des ro- 
feaux & dans le limon. 

17. Les arbres le couvrent de leur 
ombre , & les faules des 1 torrens l'envi- 
ronnent. 

18. Voici , qu'une ritrie*re faffe du 
ravage , il n'en aura point peur ; il fe- 
roitafiure' quand meme le Jourdain d£- 
borderoit dans fa gueule. 
« 19. II Tengloutit eh le voyant , 8c fon 
nez paffe au travers- des empechemens 
qu'il rencontre. ' ; 

• 2©. Tireras-tu le Leviathan avec un 
bameqon , & fa fangue avecun cordeau 
que tu auras plong&? • 

21, Mettras*tu un jonc dans fes na- 
rines? ou peroerac+tu fes machoires 
avec une 6pinc ? 

• 22. Emnloiera*-t-ilenvers toi beau- 
coup de pnlres ? on te parlera-t-il dou» 
cement 7 

23. Fera-t>il un accord avec toi , 8c 
le prendras*tu pour efclave a toft jours? 

24. T'en jouerasftu comme d'unoi- 
feaut 8c le lieras - tu pour amufer tes 
jeunes filles ? - 

2$. Des amis en fxront -ils des fef- 
tins ? Sera-t-il partage* entre les mar- 
chands ? 

• 26. Perceras-tu (a peau avec des pic- 
quaiis, & fatete entrerait-eUe dans une 
nafle de poiifons ? 

; 27. Mets ta main fur lui « tune pen* 
*feras jamais a txi faire la guerre. 

a 28. Voili , Pefplrance qu'on avoit 
jde le prendre fe trouve fmftr^e; ne\ 
fera-t-on mime pas atterri i fon re- 
gard? 



CH APITRE KLI. 
TL n*y a point d'homme fi hardi qui 
1 Tofe revejller; & qui eft. ce qui.fe 
trouvera devant moi ? 

2. Qui eft celui qui m'a prevenu ,.&• 
je le lui rendrai ? Ce qui eft sous tous les 
cieux eft a >moi, ■• < 

3. Je ne me tairai point de fes mem* 
bres , ni de ce qui regarde. fes forces , 
ni de la belle proportion de toutet let 
parties te fon corps. r 

4. Qui eft-ce qui deceuvrira le deflus 
de fon vehement ? Et qui viendra avee 
un double mors^owr s x en rendre maitre t 

S.Qui eft-ce qui ouvrira l'entr^e de 
fa gueule? Laterreur eft au tour de fe» 
dents. 

6. Il^eft magnifiquementcouvertd'e^ 
cailles oopime d'un bouclier; ellesfont 
e*troitement ferries, & comme RxMtes. 

7. L'une eft jointe a Tautre , & le 
vent n'entre point entredeux. 

8. Elles font jointes l*une a Pautre'; 
dies s'entretiennent , 8c ne -fe ^parent 
point . 

9. Ses ^ternuemens jettent un ^clat 
de lumiexe^r & fesyeux font comme \z* 
paupilres de Taube du jotir. 

10. II. fort' coptme des flambeaux de 
fa oouche, & il en r^jailiit-des e'tuv 
celles de feu. 

Li. Uae i'umit fort de fes narines , 
comme -d'un ..pot qui bout , ou d'une 
chaudi^re. ...... • 

ion Son foufile enflammerott'des char* 
boos v 1 & de fa* gueule il Cortcamme une 
flamme. 

13. ia force eft dans fon- cou, &la 
tefereur. marctie devant i»L 

14. Les mufcles de fa chair font li6s ^ 
tout celk eft. maffif en mi , • rien n'y 
brflnlei • ;'» .": 

15. Son coeur eft raaffiticomme one 
pierre * & ferme comme une pi^ce de 
mmeule de deflbus. • > 

16. Les bommes let Pirn forts, trenu 
blent quand jl s'6*Uve, & iis ne fatent^u 
ils en font, voians comme, il;rompt tout/ 

17. Si quelqu'un s'en approcJre ♦ ^ Ut 
ftplej ni la halebarde>, niie 1 da'Al t .fit la 
cairafle, Tie dendrontp(hnt devant lui*- 

18. II ne;tient non plus decomp*e 
du fer quoide la pajHe i-r&jiel'aiUin 
non ' plus que du bois pontaki ' ' - 

19. La flee he ne l^fecauoint fufr, 
les pierrei de la fronde he uufbut^as 
plus que du chaume. ■ ' / -, 

^o* Les machines a jester {let piorres 
ne fono pour lui • que comme des brine 
de chaume ; 8c il Te rit lors qu/o» lam 
ee ,des ■dvds contre lui, ' , . 

21. II a fous lui des pointes de potf 

ffllK; &il fe couche fur 4es pierres 
aigues, comme for le lisnoo. : 

ai. 41* rait bouillppner 4e> fond de la 
mer comme une chaudiexe, M' il la 
4-endtfemtlable, a uwohauitrohde par- 
fumeur, . :;■... 

sa. 11 



Digitized by LiOOQ IC 



JOB. 



637 



23. II fait briller fa trace apres hii , 
Sc il rait paroitre Pabime comme une 
tfcte blanche de vieillefle. 
- 24. II n'y a rien fur la terre qui lui 
puifle fctre compart ; il a. 6te" fait pour 
ne rien craindre. 

25. II -voit au deJTous de lui tout ce 
qui eft lleve* ; il eft Roi fur tous les 
plus fiefs animaux. 

REFLEXIONS. 

IL faut remarquer fur ces deux chapi- 
tres , que Dieu voulant faire voir fa 
puiffance a Job , lui propofe ce Qu'il 
y a d'admirable dans ces deux efpeces 
.d'animaux dont il eft ici pari*. Quoi- 
•que ces animaux ne nous foient pas 
connus , comme ils l'ltoient dans le 
pays ou Job vivoit , nous ne devoirs 

5 as laifler d'admirer ce qui en eft dit 
ans cet endroit. Au refte , nous pou- 
vons confiderer les merveilles de la 
Providence dans tant d'autres animaux 
que nous connoifTons , Sc glnlralement 
dans toutes les ceuvres du Seigneur. II 
faut feulement prendre garde , que , 
parce que nous voyoris tous les jours 
ces merveilles , nous n*en foyions pas 
moins touchis; mais que plutdt nous 
y faflions cohtinuellement des reflexions 

fui nous elevent a la connj»'flance de 
lieu notre Cr<fateur , Sc qui nous por- 
tent a rainier, al'adorer, & ale crain- 
dre. 

C H AP I TRE XLII. 
On wit trots chofes dans ce dernier cha- 
pitre du livre de Job : I. Job reconnoit 
, la puiffance £f lajufiicede Dieu 9 £f 
fhumilie devant lui. II. Dieureprend 
les trots sAmis de Job des difcours qu x ils 
avoicnt temu K% £T it Jeur commande 
de s'adrejfer a Job „ a " ie 

%f qu'il offre des fat c. 

///. Dieu delivre Jot *- 

ces , £T illeretablit a 

beureuxque fonpremu i. 

ALors Job rlpondit a internet a ait : 
2. Je fai que tu peux tout , & 
.qu'on ne te fauroit empecher da Sure 
ce que tu as refolu. 
• 3. Qui ejt celui qui obfturcit le con- 
ieil far des difcours fans fcience ? J'ai 
.done parle* , & je n'y entendois rien ; 
ces chofes font trop meri 
moi i Sc je n> connois rje 
, 4. Ecoute maintenant , 
ft tfiaterfogerai, & tu 

^.J'avoisom parlerdett 
les r mais maintenant mo 

6. Cell pourquoi je n 
Sc je me repens fur la 
.la cendre. . ». 

7. Or aprds que PEte 
•paile" a Job, il dit A Eli 
.nite ; Ma colore eft en 
toi , '& contre tes deux 
.parce que, vous n'avez. po 
droiture devant moi., «o: 
'ferviteur. 



8. C'eft pourquoi pvenez pour vous 
maintenant fept taureaux & fept b6- 
liers , & allez vers Job mon ferviteur , 
& offre z un holocaufte pour vous j Sc 
Job mon ferviteur priera pour vous ; 
( car certainement j'exaucerai fa pril- 
re ) afia que je ne vous traite pas ie- 
lon votre folie ; parce que vous n'avez 
point parle* avec droiture .devant moi , 
comme. Job mon ferviteur. 

9. Ainfi Eliphaz Thlmanite , & BU- 
dad Squhite , & Tfophar Nahamathi- 
te vinrent, & firent ce que PEfemel 
kur avoit commande" ; & PEternel ex- 
aiw,a la pri6re de Job. 

ip. Et l'Eternet tira Job de fa* cap. 
tivitej % aprds au'il eut prie* pour fes 
Amis , Sc il lui rendit au double tout 
ce qu'il avoit eu. 

il. Auffitous fes fibres, Sc toutes 
fes fours, & tous ceux qui Tavoient 
connu auparavant vinrent vers lui , Sc 
ils maoglrent avec lui dans fa maifon ; 
& lui ayant tlmoigne* qu'ils 6toient tou- 
ches de compamon pour lui,, ils .Je 
confollrent de tout le mal que PEter- 
nel avoit fait venir fur lui ; & chacun 
d'eux lui donna une pi6ce d'argent , Sc 
chacun une bague d'or. 

12. Ainfi PEternel be"nit le dernier 
e*tat de Job plus que le premier , tei- 
lement qu'il eut quatorze mille br6- 
bis, fix mille chameaux, mille cou- 
ples de bceufs , & mille anefTes. 

13- II eut auifi fept fils & trois filles. 

14. Et il apella le nom del'une Je- 
mima ; & le iiom de l'au'tre Ketfiha ; 
&le nom delatroifi6meK^ren.happuc. 

1^. Et il ne fe trouva point de fi bel- 
les femmes dans tout le pays que les 
filles de Joft \. St leur p6re lwir donna 
h^ritaye entre leurs fr6res. 

16. Et Job v^cut apr^s ces chofes-lA 
cent & quaranie ans , & vit fes fils v 
Sc les fils. de fes fils jufqu'a la quatrii- 
me gfn^ration. 

17. Puis il mourut agi & faflafie' dt 
jours. , 

REFLEXIONS. 
PE que nous devons apprendre d*ici ., 
^ c'eft L De donner gloire a jpieu 
comme Job , & de nous humilier de- 
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noiis rgconcilier avec Diexi , & que 
nous devons y avoir recours , fur tout 
lors que nous leur avons fait quelque 
tort ; on peut aufli reconnoitre par la , 
combien Job e*toit agr£able au Seigneur. 
Enfin , nous avons vu que Dieu , apres 
-avoir afflige & 6prouv6 ce faint Hom- 
me, lui donna une heureufe iffu'e de 
fes- maux , & le bSnit , en forte qu'il 
lui rendit le double de tout ce qu'il avoit 
-perdu , & qu'il le fit parvenir a urie 
vieillefie heureufe & tres-avanc^e. C'eft 
ici un exemple illuftre , par lequel Dieu 



a voulu apprendre aux hommes de tous 
les terns , que s'il afflige fes Enfaffc 
pour les €prouver , il les deiivre en- 
fin heureufement ; & que ibuvent me- 
me il les benit des cette vie * & leur 
rend au dela de ce qu'il lettr avbit 6te\ 
Le profit que nous devons retirer de 
cette hiftoire & de ce Hvre eft done ? 
de ne jamais perdre courage dans les 
maux , niais de les fouftrir patiem- 
ment , d'en profiter, & d'imiter la pie> 
t6 8c la foi de Job , foit dans la prot- 
perite' , foit dans Padverfiti. 
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ARGUMENT. 

Le livre des Pfaumes eji un Recueil de plujieurs Cantiques fa- 
cris , dont la plupart ont eti compojes par le Roi David. II 
y a dam ce Hvre , des Pfaumes a" adoration g«? de louange , 
oil la grandeur , la puifjance , la bonti , £*f les autres per* 
feSions de Dieu font cilibries. 11 y a des Cantiques d? action f de 
graces , qui itoient defines s remercier Dieu des faveurs qu'il 
avoit accordies ; foit au peuple ilfraHl en general , foit d cer- 
taines perfonnes eti particulier. On trouve encore dans ce ti* 
vre , des Pfaumes de priere , dans lefquels David , ou les 
autres Pr ophites qui en font les auteurs , implorent la grace de 
DieUy & lui demandent le pardon des pecbis , ou la dilivrance 
dans les dangers & dgns les afflifliom. II y a des Pfaumes 
bijioriques, qui avoient eti compofis pour conferver la memoirt 
de ce qui etoit arrive de plus confidirabk au peuple dlfra'el. 
Enfin , il y a des Pfaumes propbitiques , ou ton voit diver* 

r fes prtdzSions qui regardent Jifus • Cbrifi nbtre Seigneur , £f 
les terns de fEvangife. Ainfi ton peut retirer un tris grand 
fruit de la leffure gf de la meditation de ce hvre > gef 4 
caufe de cela it doit itre d'un ufage ordinaire & general par r 
mi les Chretiens. 



, P S A U M E I. 
David refrefente dans ce Pfawnela ft- 
licite des gens de bsen » & It mdlheur 
des impies. 

"7 EUREUX I'hbmme $oi ne mar- 

che point fufvant le confeil des 

mechans , qui ne s*arrete point 

v danr fa vole 4erptcheursY & 



qui ne s'afiied point au banc des m&- 
queurs. . . *i 

a. Mais qui prend fon plaifir dam 
la loi de TEternel, teltemeot qu'il mf. 
dite jour & nuit dans fa lot.' 

3. Carilftra comme un arbreplaui- 
tf prfe-des hmTeaux d*eaux ceurantrt , 
qui rend fon fruit dans fa ikifon , & 

dont 
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dont le feuillage ne fWtrft point; & ainfi 
tout ce qu'il entreprendra profplrera. 
^ 4. II n'en fera pas ainfi des mechans ; 
mais /'// feront comme la bale que le 
vent chafle loin. 

%. C'eft pourquoi les mlchans ne fub- 
fifteront point dans le jugement, ni 
les plcheurs dans raffemblee des juftes. 

6. Car l'Eternel connoit la voie des 
juftes , mais la voie des mechans p^nra.i 

REFLEXIONS. 
(2E premier Pfaums nous donne ces 
** trois inftru&ious : I. Que la marque 
des gens de bien eft de fuir le commer- 
ce des impies & des profanes ; de s'eloi- 
gner de ieurs maximes & de leurs de>e- 

flemens; &de prendre plaifirdanslame'- 
itation 8c dansl'obfervatien de la loi de 
Dieu. II. Que les juftes font parfaitement 
heureux ; que Dieu les connoit, qu'il les 
*be"nit & les fait profpe>er. III. Que les 
mlchans n'gehapperont pas a fa ven- 

§eance , & qu'ils tomberont tfit ou tard 
ans la dernilre miiere. 

v PSAUME II. 
David temoigne dans ce Pfaume , qu'il 
etoit perfuade que les deffeins des y Rots 
£7* des peuples qui s'ofipofoient a lui 
feroient tnutiles , £? que nonobjiant leurs 
efforts , Dieu qui x Cavoit oint pour Roi 
ajfermiroit fon regne. II ies exhorte a 
fe foumettre a la volenti dt Dieu £T 
a le fervir , de peur (Pencourir fa ven- 
geance. Ce Pfaume s efl prophetique , ET" 
il fe rapporte au regne de Nohe Sei- 
gneur Jefus - Chrifl. 
pOurquoi les nations S'afiemblent-elles 
** 8c lis peuples projettent-ils des cho- 
«* fes vaines ? 

- - 2. Pourquoi les Rois de la terre & les 
-Princes confultent-ils enfemble contre 

rEternel , & contre fon Oint ? 
T 3. Rompons, difent-ih , leurs • liens, 

- & jettons loin de nous leurs cordes. 

4. Celur qui habite dans les cieux s'en 
-rira; le Seigneur fe moquera deux. 

5. H leur parlera alors dans fa colere ; 
•& il les epoovantera dansl'ardeur^t/on 

' coUtrmx. • ■ 

6. J'ai facre" , dira-tM , mon Roi fur 
Sion , la montagne de ma'faintetl. 

" 7- Je rapporterai 1'ordonnanoe de l'E- 

- ternel: 11 m'a dit : C'eft toi qui is mon 
-fils, je tfai engendre* aujourd'httf. 

■8, Demande-moi , & je tc donnerai 
■pour ton heritage les - nations*, & pour 
rapofl'effionles bouts de la terre. 
*'- 9. tu-les briferas avec un fceptre de 
fer, & tu ies mettras en pieces com- 
yne'tm vaiffeau de potier. - . a 
y io. Maintenant done i 6 Rots ,- ay ex 
del'mtflligencei Jugesdtlaterrt; re- 
cevez Pttrftru&ion. 

i iv Servez PEternelavec craintt, & 
'rtjoHiflez-Vous avec -tremblettfent. > 

12. Rehdez homrriage >-4u> £ils y , de 
* p<fttf qu'il ue fe courrouce *< # -ftt* *ous 
-toepirifite? jdant<«ettt vote *• gwand & 



colore s'embrafera tant foit peu. 
qu'heureux font tous ceux qui fe reti- 
rent vers lui! 

REFLEXIONS. 
T A confiance dont David paroit ani- 
** m€ dans ce Pfaume , nous montre 
en glnlral , que tout ce que les hom- 
ines font contre les deffeins de Dieu 
eft inutile ; que ce qu'il a reTolu s'lxtf- 
cute toujours , & que rien ne pent nui- 
re a ceux qui ont part a fon amour & 
a fes promeffes. Mais Papplication 
que les Apdtres font, a Ndtre Seigneur 
de ces paroles: Tu es mon Ft Is , je fat 
engendre aujourd'hui , nous obligentfur 
tout a confid^rer , que le regne de Jt- 
fus-Chriit le Fils de Dieu s'eft etabli 
dans le monde , malgr^ l'oppofition 
des Rois & des Grands de la terre , Sc 
qu'il fubfiftera a jamais. Puii^ite ce 
regne eft Itabli parmi nous , & que 
nous avons le bonheur d'en etre les fu- 
jeis , nous devons nous foumettre a ce 
Roi glorieux , le fervir avec humlit^ 
& avec joie , craindre d'attirer fur nous 
fa colere , 8c mettre toute ndtre con- 
fiance en fa protection 8c en fa faveur. 

P S A U ME III. 
Cefi ici une priire que U f Roi David ft 
Ji u ^ * te *t P* r f ecut *P ar ~*bfqalom 
fon- pis, & ou il fe plaint du grand 
nombre defes ennemu. 11 implore le 
feceurs de Dieu , £j il marque une par- 
faite confiance en fa protection. 
I. Pfaume de David . fur fa fuite da 
devant Abicalom fon fils. 
.2. pTERNEL, combien ceux qui 
1-1 me perfe'eutent font - ils multi- 
plies \ Que ceux qui s'^levent contre 
moi font eo grand nombre ? 

3. Plufieurs difent de mon ame : il 
rCi a aucune d^livrance pour lui auprds 
de Dieu. S«ah. 

4. Mais toi , Eternel , tu es un bou- 
clter aatour de moi ; tu es ma .gloire , 
& celui qui me fait lever la t&te. . 

5. J'ai crU de mavoix a l'Eternel , 
& il m'a r^pondu de la montagne dejfa 
Sainted. Sllab. 

6. Je me fuis couchl , & je me frn's 
endormi , je me iuis r^veill6 ; cat l'E- 
ternel me foOtient. 

7. Je ne craindrai point lesmilHers 
des peuples ^ui fe font ranges contre 
moi tout autour. 

8. Leve-toi ; JEternel ; mon Dieu, d6» 
livre*moi. Cmainement tu as trappe* 
a la joue tous mes ennemis ; tu as rom- 
pu les dents deS' meclians. 

9i la d^Iivrance vitnt de l'Eternel ; 
•ta b^n^diftkm ed fur ton peuple : Se"lah. 
M B'^P LE X 1 O N S. 

L'Aifurance que i David fit paroitre . 
lor$ qu'il ttoit pouvfuivi pur Abl- 
qalom^ nous apprend , qu'un homme 
qui craint Dieu peut etre reduit a de 
grandes extrlmit6s ; mais qu!il Hi rem- 
priee- confiance & uanquilU , .eaquel- 

que 
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que 6tat qu'il fe trouve ; qu'il ne craint 
point les hommes , ayant Dieu pour 
lui ; qu'il fe live & fe couche ayec aflu- 
rance ; & quMl fe reppfe toujours fur le 
fecours deDieu, in erne au milieirdes 
plus grands dangers. 

P S A U ME IV. 
David implore le fecours de Dieu centre 
fes ennemis. 11 les exhorte a quieter 
lews deffcinsy & d fe foumettre a la 
volonte de Dieu , qui favoit etabli Rei. 
11 declare qu'il fe confioit en Dieu feul, 
& que Vajfurance qui I avoit en fafa- 
. veur le rendoit plus heureux que les mon- 
dains f ne le font , dans leur plus grande 
projperite. 

1. Pfaume de David, donni au mai- 
tre Chantre , pour le chanter fur N6gui- 
noth. 

2. (\ DIEU de ma juftice , puifque 
^ je crie , r£pons-moi ; quand 

j'6tois - prefix , tu m'as mis au large ; 
aie piti6 de moi, & exauce ma requete. 

3. Fils des hommes , jufques a quand 
ma gloire fera-t-elle diffamie ? Jufques 
a g»Waimerez-vous la vanity , & cher- 
cherez-vous le menfonge ? SHah. 

4. Sachez que PEternel s*eft choifi un 
homme qu'il aime. L'Eternel m'exau- 
cera quand je crierai vers lui. 

5. Soyezfaifis de crainte, & ne p6- 
chez plus ; penfez en vous -m£mes fur 
Vos lits , & demeurez en repos. S£lah. 

6. Sacriflls des facrifices de juftice , 
: & confiez vous en PEternel. 

7. Plufieurs difent: Qui nous fera 
. jouir des biens ? Fai lever fur nous la 
- lumilre de ta face , Eternel. 

• 8. Tu as mis plus de joie dans mon 
coeur , quHh n'en ont lorfque leur fro- 
ment & leur meilleur vin ont €t€ abon- 



9. Je me coucherai & je dormirai 
. muffi en paix ; car c'eft toi feul qui es 
PEternel ; tu me feras habiter en aflu- 



ti ST (Tinjuftice , £T fuUl luiferoit la 
grace falter V adorer dans fon taberna- 
cle. 11 le prie de le conduire , £T de 
le garantirdespieges & de la malice 
de* mechans , afin que lui , £7* tout Us 
juftes r aient A fujet de le loner , £T de 
fe confier toujours en. fa prote&ion, 

1. Pfaume de David , donne au Mai- 
tre Chantre pour le chanter fur Nehiloth. 

2. CTERNEL , prete Poreille a mes 
*■• paroles , icoute ma meditation. 

3' Mon Roi & mon Dieu, fois at- 
tentif a la voix de mon cri ; car je t'a- 
dreffe ma requ&te. 

4. Eternel , desle matin tu entendras 
ma voix ; des le matin je me prepare- 
rai, je regarderai vers toi, 

5. Car tu n'es point un Dieu qui 
prennes plaifir a la mlchancetg ; Je 
mlchant n'habitera point avec toi. 

6. Les orgueilleux ne fubfifteront 
point devant toi ; tu as toujours ha? 
tous les ouvriers d'iniquitl. 

7. Tu feras pe>ir ceux qui profgrent 
le menfonge ; PEternel a en abomina- 
tioii Phomme de fang , & le trompeur. 

8. Mais moi , daqs Pabondance de 
ta raveur , j'entrerai dans ta maifon ; 
je me profternerai dans le paluis de ta 
Sainted , avec le refpeft qui fejfl d*. 

9. Eternel , condui-moi par ta juftice, 
a caul'e de mes ennemis. ; drefle (on 
chemin devant moi. 

io. Car il n'y a rien de droit dans 
leur bouche; leur int&rieur n'eft que 
malices ; leur gofier eft un fepulcre ou- 
vert % ils, flatten t de leur langue. 

11. Dieu fai-leur leur proems'; 
quMls £chouent dans leurs deOeina.; 
chaile-les., a caufe dq grand norabre 
de leurs crimes i car il fe font rebel* 
16s contre toi. 

12. Mais que tons ceux qui fe retirent 
vers toi fe rejouiflent , quilsibieat tofl- 

I jours combUs de joie i lois leur Protec- 



Digitized by LiOOQ LC 



Jentt 



FSAUMIi 



fente U violence de fit nuaex f & trie 
Dieu de ne pa* lepunir en fa colere , 
de Jui pardenner fer picket £7 de ie 
detrurer. H fait cette prifre avec une 
ferme affuranCe que Dim Pcxauceroit , 
& que fes ennenm fereient con fondue, 

1. Pfaume dc David , donne au Mat- 
tre Chantte , pour <le chanter en N6gui- 
noth , fur Sclminith. 

2. CTERNEL t ne me reprens point 
*-* dans ton indignation , & ne me 

chatie point dans ta colere. 

3. Eternel , aie pitie" de moi , car je 
fuis (ans aucone force ; gueri - moi , 

. Eternel , car mes os ibnt £tonn£s. 
\ 4. Meme mon ame eft fort troubled , 
& toi , Eternel ,' jufques a quand ? 
' S. Eternel , retOurne*toi ; tire mon 
ame de peine ; d£livre-moi pour l'a- 
moor de ta mif6rkarde; 

: 6. Car oit ne fe (bovient point de toi 
dans la mort. Qui eft-ce qui te cili- 
hrera dans le ftpulcre? 
..•7* Je me. fuis lafle* dans mon g£mif- 
fement ; je baigne ma couche toutes lei 
units , jetrempe mon lit de mes larmes. 
_8. Mom ceil, .ejt fondu de trifteffe ; il 
eft vieilli , a caufe de tous ceux qui me 
rureflent. 

■ .9. Retirez vous loin de moi , vous 
tous ouvriers d'ini quite" ; car l'Eternel 
a entendu Ja voix de mes larmes 
v\io. L'Eternel a ouI ma Amplication ; 
TEternel a requ ma requete. 
.,.n. Tous meserinemis feront remplis 
de honte & efFraye's ; ils fe retirerontj 
ils feront faifisde honte fubitemenc. 

DEFLEXIONS. 
TES prlmilres paroles de ce Pfau* 

ton 

tac 

que 

»Ul 

cou 

cor< 

von 

Jivr 

de$ 

cip2 

don 

des 

mai 

ne 

roil 

£S 

etr( 
& < 
not 
ger 
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i. Sciggajon de David, qu'il chant* 
a l'Eternel , touchant I'affaire de Cu$ 
Benjamite. 

2. CTERNEL mon Dieu , je me fui$ 
1-1 retire vers toi; fauve-moi dc 

tous ceux qui me pourfuiveot, & m'en 
dllivre. 

3. De peur qu'il ne me de*chire com> 
me un lion , me mettant en pieces fans 
qu'il y ait perfonne qui m'en retire. 

4. Eternel mon Dieu , fi j'ai com mis 
ce qu y on m" impute , s'il y a. de Piniqui- 
t€ dans mes mains; 

5. Si j'ai rendu le mal.a celui qui avoit 
la paix avec moi , & ft je n'ai pas ga- 
ranti celui qui ra'oppriraoit a tort: 

6. Que l'ennemi me pourfuive & qu'il 
m'atteigne ; qu'il foule aux pieds ma 
vie , & metre ma gloire dans la pout 
fiere. Stfah. 

>lere; 
el es en* 

nc ri tu 

as 

► t'en- 
vi d'elle 

ds 

i. Ju- 
g« &fe- 

lo i moi. 

pren- 
"" ♦Jtoi^ 

« eins , 

6 Dieu juftel 

II. Mon bouclier eft en Dieu, qui 
jdejivre ceux qui ont le coeur droit. 

i %. pieu eft un jufte Juge ; & le Dieu 
Fort s'irrite tous les jours ,- centre le 
mediant. 

. 13. S'il ne fe convertit pas, Dieu ai- 
4 guifera fon ^pee; il a tendii 'fon arc 
- ' »' 'Ue -tiendra pret. 
s k \*i. l\ lui prepare des armes mqrteHesj 

• jil tirera contrelui des fteches ardentes. 
J l.%- Voici le mechani eft en travail 
• ' pour enfanter la vanit^ ; car il a ; «ony 
*j. W ^'outrage , mais il enfantera ce qui 

* le trompera. 

16. II a creuft une citerne. , & Ta 
rendue profonde ; mais il eft.tombi 
daasja fofle qu'il a faite. ,. ,. 

17. Son travail retoyrnera fur fa t£*. 
te, & la violence lq> «kfceodra iur le 
femmet. , 

18. Je ceUbrerai Pfiternej a . cauff 
de fa juftice, & je pfalmodierai au 
nom du Dieu tris-hauc, 

RE F L E X I Q, && 
pE Piaume nous apprend A recourit 
^ ^ Dieu dans nos maux , cpmme Da* 
yid le faifoit lorfque fes ennemis le 
pouriuivoiein. Mais il nous apprend 
rtufli, que fi nous voulons que Dieu 
nous enauce , il ne faut pas qu'il y 
ait de l'iniquitl en nous; que Dieu fon* 
de les cceurs & les reins, &.qu'il ne 
favorite que ceux qui marchent dans 
' i'int^ri^ ,' & qui ont Je caur droit. 
S s Pour 
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Four ce 'qui eft' des rtiechans , DaVid 
declare dans ce Pfaume ,• que leur ma- 
lice prendra fin ; que Dieu les laiffe faire 
& qu'il les fupporte pendant quel que 
terns ; mais que s'ils continuent dans leur 
malice, U leur prepare les peiues qu'ils 
m^ritent, & qu'il fera retomber fur eux 
4c mal quits vouloient faire aux autres. 
C'eft en quo! nous avons de grands mo- 
tifs a adore? in juftice de Dieu, a pro- 
fiter de fon' fupport , & a eviter tout 
ce qui pourroit nous expofer a fa ven- 
geance. • 

P S^A'U'M E VIII. 
David celibre la. Majrfti & la puiffance 

de Dieu, dont on voit des marques ecld- 
- tantes dans les eeuvres de la creation , 
'* & iMc hue particulierement de ce qu y il 
• a cree Phomme a fon image , £F lui 

a donne la domination fur les autres 
' creatures. 

-I. Pfaume de David , donne au Mat- 
tee Chantre , four le chanter fur Guittith. 

a. CTEKNEJL notre Seigneur, que 
u ton nom eft magnifique par tou- 
te la terf e ! To as etabli ta Majeft6 an 
deflus * - ' 

3. 1 nt de ta puif- 

fance , petits enfans 

& dec mfe de tes ad- 

-verfair idr e Pennemi 

& celt £er, 

, 4. Q ; cieux , Pou- 

yrage ( ne & les itofc- 

les qu< ' ' 

5. Jt 'homme nior- 
*el « qu* v« w wu T ,w....v. de lui ; & que 
le fife de Phomm* que tu le writes ? 

6. Qar tu Pas fait un peu, moindre 
4ue les Ang*s, & tu Pas oonrbnne* de 
gloire &'d'homieur. 

7. Tu Pas 6tabli dominateur fur les 
euvragesdeies mains; tu tui a' mis 
to u tes chofes fous Jes pie's ; 

» 8. Touteslesbre'bis&tousles'boeuTs, 
Je m§me les b*tes des champs; 

9. -Left oifeaux des cieux , & les poiG 
fons de la mer , ce qui paffe par les 
fenders de la mtti . 1 . . 

10. Eternel ndtre Seigneur , que ton 
Nom eft magnifique par toute la terre ! 

* B F L E X I NS: •-. 
T70ici-Uw Pfaume qui doit nous rea- 
v dre attend^ aux marques de Pin. 
ImiepUiilarice'de Dieu, que nous yoy- 
Ons «ari*4e* cieux, dans les aftres & 
dans taut de merveilles que la eerr** & 
les eaux renferment. L'ufage que nous 
ievons faire de cecte meditation eft d'a. 
dorer la Majeure* du Seigneur , & de 
dire , dans la conflagration de fa gran- 
deur & d*-ndtre fl6ant : Seigneur , qVtft* 
oe que Pkomme mortel que tu te foutrten* 
hes de lui , & que te jks de Vkomme que 
tu le vifttes ! Et puifque Dieu toons a 
«rfe"9 a fon image , %n nous dom.unt 
une raifon eapaule de le codneitre & 
d« It lou#r ,•** qu'il nous a it&mit 



les-< autres criatures , il faut fe fervir de 
ces avan tag es avec, reconnoiftance 8c a 
fa gloire , 3r louer v eontimiellement n6- 
tre Createur >& n6tre Bienfaiteur r en 
difant avec David: O Seigneur notre 
Dieu , que ton Nom eft magnifique far 
toute la terre! , 

P S AU M E IX. 
Ceft ici un Pfaume d' ad ions de graces , 
pour les viHoires que David avoit rem* 
-forties Jur fes ennemis. 11 y exhqrte les 
juftes , avec un grand zele , a louer 
avec lui la puiffance, la fageffe £T la 
j up ice du Seigneur ,- qui dihvre ceux 
qui fe confient en lui,' & qui confond 
'la malice ©* ies rufts des mechans } £?" 
tile prie de froteger tou/ours les hons ; 
centre la violence de dux qui Us haif- 
fent. - ., . • .1 

1. Pfaume de David v donne au Mat* 
tre Chantre , pour le chanter fur Muth- 
Laben. t 

2. IE ce"le"brerai P Eternel de tout 
J mon ceeur; je raconterat tou- 

tes tes merveilles. 

3. Je me rljoufrai en tpi> & je ferai 
tranfporc^ de joie ; je piahnodierai ton 
Nom, 6 Souveraan ! .* -. 

4. Parce que mes ennemis ont tour* 
ni le dos ; lis font tombe's , & ils ont 
pe*ri de devaat ta face. j 

5. Car tu nt*as fait droit & jaftice, 
tu t'es aflis fur ton trdne , Toi jufte 
Juge. - ' 

6. Tu as reprinie' les nations ; tuas 
fait p^rir le mechaht ; tu as efface ledr 
nom pour tod jours- & a perpetuite*. • 

7. euriemi , as-tu achevl de de^fo- 
ler ? As-tu auffi detruit les villes pouj: 
jamais? Lenr me'morre eft-elle perife 
avec elks? s 

8. L'Eternel'ftra affis dternellement ; 
it a prepare fon troiie pour juger. 

9. II jugera le monde avec juftice , St 
il fera droit anx peuples avec equity » 

10. L'Eterrtel fera une haute retrain 
a celui qui fera foul4 » une haute retrain 
te au terns- qu*ti fera dans la rigtreftei 

II Bt ceux' qui cotniwiflbient ton 
Nom, s'aflureront fur toi; car, Eter*. 
nel , tu n^bandonnes point ceux qui 
te cherchent. ' ■•• •• -*c 

13. Pfalmodiez a PBternel qui habict 
en Sion , annoncea for ixpjoits parmi 
les peuples. 1 '■ 

1%. Caril fait onqudte des meurtres, 
ft il s'en fouvient; il n*oublie point 
le ori des affligos. 

14. Eternel 1 , ai# plti< de moi ; r*. 
garde mon aiffiCtibn, qui m>oft caufte par 
ceux qui me haKfleht ; toi qui nCenttf 
ves hors des- portes de la mort. 
• is. Afin qne je rucoute routes ffc 
lottangts aux partes de la fille de Sion : 
Je me rljoulvai de la delivranoe que 
tu m'auras donne'e. 

16. Les natioos o«t- Hi enfoacees 
4*m la fefle qu'eUe» avoient rain^ leur 

pied 
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pied a 6t*pcis auftlet qu'elles atofentf* Sv Seavoiesgrofpefentien tout item*.; 
cache\ 

17. t'Ete 
a exerce le 
enlace* dans ' 
gajon, S61a 
i 1$. Les *i 
puicre ; -tou 
Dieii j r*fi»l 

19. Car 1 
blie" ponrtt 
flig£s ne p< 

20. teve- 
tae mortel 
nations foie 

21. Etern 
que les nati 
que des ho 
*- RE 
P£ cantiqi 
^ vivemen 
reconnoiflsr 

Su'il avoit 
e Dieuydi 
Dieu de to 
bienfaitff 8t 
nous accord 
nous-mfimsi 
pie de DaVid 
t6s, & enga 
mes a le Wn 
ore. Nous. 
Pfeume, q* 
h Roi & le 
dra aux me" 
qu'il fait la 
tous ceux q 
qu'il ne per. 
prevalent to; 
aflure , que 
gneur peuvc 
n'Oublie pa 
ges; qu'il 1 
*e cherchenl 
ne fera jaw 
v£rit6s que 
& qui font I 
de confiana 
tourner fort 

** Prophit* 

- cnuutti & 

- fi Jew*/* 

U *fi>ere < 
? 1. DOurq 

*»w~ loin 
2.. Le >xtiH 
«"t ardemn 
par ' les'nuu 
*it*es, - 1 - 
.3. Car 1© 
les defirs •* 
Mux l»av«tfi 
.. .4. Le ni*c 
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de bien & des humbles; il vokleurs a-Chacun $t:desiTnenfonges a foil 
-maux, quMlexauce leurs princes, A prochain, avec des levres flateufes , & 
ott'il ne les abandonne jamais. lis parlent avec u* coeur double. 

i . PSAU'ME XL' n + ^ I/Eternel veuille r&trancher tou. 

-David , prirfuivi de fesetmemitytdiitssrles levres ftateujes* £T la langue 
tlarequ'il mettoit toute fa. confiamoe aw qui parle avec orgueil. '_. i. 
- Jeigneurlu & **CiVne doutoit faint aue 5v sParce qtfilsc diftnti: Nous aurons 
. Dieu *>quh eft unjufte Juge 4 ne fou\ le^deffus par nos tongues,; nos levrea 
: tint.-Uujout? ks hens y £T qu?M ne ft font en ndtre puif&nce t Qui */ Sei. 
/«^er fesiusemens fur let wthans. • wiftfiir<aovafe ?~- ' 
1. Pfeu»e=dfeDavi4 f ioWan.Maitr4 *• A caufe de la mtfere des. affiles; 



• Chantre ; >M*r le chanter. 

JE mejuls retirf vers PEternel : f C«n- 
- meat done dites-vous A monlame: 
fSauve*t»i"en vOtre 'montagne?:nommfe 
wi otfeau? » M *> < "• i ", ' < * ' ! . 
- a. Ew^effeti •voila les mecfaaiwcpait- 
dent Tare: lis ont ajufti lem'in^ehfl 
for la corde i pour tirer en eacbette 
xontre ceux qui ont le cceor.dfuhv^ 
3. Carles ftmdemens font reKveitts: 
Et qu'a< fait l'homme de ibien^.^ t 

a/L'Eternel eft dans le palai&ile la, 
.faintet* ^X'Eternel *fon tr One dans 'les 
•deux * -fes yeuXi contempleat, & «* 
paupie*res fondent les fils des hornmes. 
*. L'Eternel fonde le jufte &. le m€- 
xhant; Scroti ame*ai* celui qoiaime 
rextorfion. - ->< •? J> • ' ,' 
I j&. II fera pleuvoir ; fur les mScfcans 
des pieces, dufeu, & dufouffDe,;:& 
uri vent detempete /*r/* la portion de 
ileur bteuvage. *i:-.j-.. •■ . rt . 1. 
7. Car PEternel g«i*/? juftcairaela 
juftice; fk<raceregirdePhomme droit. 

M EFrLE X I N S. ■... 
•/^E. Ffaume jious fournit un exemftle 
^ de laconfiance que les juftes pnt au 
Seigneur lew Oieu, vers qui Us onttou- 
lours un refuge aflure' , lors memesgutfils: 
font dans l'e*tat le plus facheux , Sc 
qu'ils ne favent.que. devemr. .II. Le 
Roi David nous enfeigne ici, que Dieu 
a fon trfine dans le ciel , qu'il voit 
& qu'il fonde tant les bons que le&meV 
chans ,-. qu'il • -hate ceux qui s'adonnent 
iii*iniuftl«» qull fera tomber fur eux 
le feu de fa. vengeance ; quecommflil, 
eft parlattfemeht fate* il aimeaulhla! 
. juftice par deflus toutes chofes ^fcqae 
fa faveur fe xe'pand toujours fur les 
~feommes droits. - «■ 
ifllfME XI L v 
Ceftivi Uft Pfaume depriere, oh David 
f Je plaint de cejp$]U * ayeit fi peudt 
. * ptrjbtma droits ET >fincere4 * &M et 



caufe du ge"niifl£raeat des pauvres; 
j«ijne leverai maintanant^ dit l'Eter- 
nel , .je mettraii en fQret6 <ceha anqud 
on .tend des pie'ges. •.* 
• 19. les. paroles .deil^tefnel fhnt des 
paroles pures ; > dtft ;un> argent afRn6 an 
creufet, Spure* par-fept fois. . 

8. Toi r Etemel , ^gaide-les , & pre- 
serve chacun d , eux aijtofijours de cettft 
race 4e gens. . . , . ; i.'i 
>9- "Car pendant que des gens abjefts 
font^lev6s parmiles ftte^ des* hornmes v 
les jn^chans . fe ,promeaent< 4e toutes 
parts. , •'." • »• • 

ME FLEXIONS. 



I" A plainte que David failoit autre* 
trf^fo/s fur le petitmombrex des gens 
4e,Jbieh, & les priire? .qu'il preXen- 
J»it dDieu a cetteioccalion^.nous en* 
feigtieat, que ce.que nous avons a fiii* 
ref.qiandnous voyons iUmpiefeg mul- 
tipliee ? &; le pea: de droiture & de fin* 



. m . ^ep.j , . 

que 4e*h*J»meS'4 e fr n tems ^ ot * nt ***** 

. . peurt>^iMfilimiili,pfie Dieu dfryw* 

- » itir v fel*n.faMritt y de fa. $a»hi& 

de fetptamtjjjuo prateger Usinnoun** 

. contte riniufiicrlb' la violenes* de eeux 

qui chrrchoient alles opprimer* '\ s. > 

1. Pfaume de David , dtnnenu Alaitre 

. Chantre , pour l* chanter Cm fip^niimth. 

a. nEHvre n*m , d Eterael , > W 

*-* Thomme de bien eft d^failli , 

& les hommet finceres ont pris fin par 

mi les, fib, o>s homines. ?, 



ceritii qu'il y a pacmi. les hommes , c'eil 
de. prier Dieu qu'il nous dtiivre des 
pieces. & de la malke des mgchans; 
maisfur tout, qu ? il nous preTerve de 
leurreiTembler. II. Dieu promet dans 
ce Pfaume, qu'il viendra. retraneher 
les langues flateu^s, les trompeurs, 
&. les hommes cruels, & . qu'il fe le- 
ver* pour 44Jivrer . les Jnnocens afflu 
ges. 'Cela doit nous 41oi^ner de la trom- 
petie & de toute iniufttce. , & nousaf* 
furer que fi nous maroons dans Tin* 
t6grke\ nous aurons .toujours Dieu pour 
appul & pour de'fenfeur^ : ; *.. 

j.r s 4 if m s i.xxxx 

David plonge datu:um$rsfonde trifkejpt 4 
fe Plaint que QieHlT avoit abandonni ; 
iljt prie de.veuir le<cs»foUt& le dim 

, Uvrtr de fe* fraymi.au milieu def 
qtitUes dependant il eft AnumjCune fuu» 

_ te fonfiaace , qui U porie aiouet U Sei- 
gneur. .. ,i... 

:. *, Pfaume de.Dav«d , rfaa»cauJWaltre 

Change, pour le chanton ... 
,a. .fPTERNEJL Miues iattaad into* 
*-> blieras-tu. toujours ?, Julbues a 

quand caches-tu ta face de moi? 
nSjiJHl^uesft quanAjQQiiiuIterai-je en 

moi-meme, &' amigerai-ie mon cceur 

tout le jour ? Jufcugs, ft quartd mon en- 

nemi. s'e'leverajtjiLeontPe^moi.? 
4i. .Eternel inoii Die*, rTegarde, exau- 

ce-nioi i. Claire mes ye*qt*>*le peur que 

je ne dorme du fimmtd 4* & mort; 
..<« J)e peux que mon tnuenu.ae diik: 

J*H1 
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pai eu lc defliis , & que mcs adverfal 
res ne fe re^ouYflent^ ft j^tois 6branle\ 

6. Pour root , je me confie en ta 
bente* ; mon occur fe rejouira dc ta d£- 
Mvrance. Je'chanterai a PEternel, de 
ce qu'il m*aura fait ce bien. 

REFLEXIONS. 
PE Pfaume eft tres-propre pour *es 
^ amigls , & jparticulilrement pour 
les perionnes qui font allarm6es en leur 
confcience , & privies du fentimeut de 
la grace de Dieu. Ceux qui fe trou- 
vent dans ce trifle 6tat ne doivent pas 
perdre courage ; Ms doivent plQtdt re- 
cpurir a Dieu avec con fiance , implo- 
rer fes companions , & le prier de les 
confoler , & de les Iclairer de fa hi- 
miere , de peur quails ne fucconibent 
fous le poids de leurs maux. Et apres 
que Dieu les a dllivrls , leur devoir 
eft de c£I6brer fa mif&ricorde , & de le 
loue'r de toutes fes bontis. 

PSAUME XIV. 
David fait deux chafes: I. UdicritU 
' grande & generate corruption des hom- 
ines defon terns ,- leur impiete & leur* 
m crimes. II. II menace les me chant du 
" jugemcnt tie Dieu , £T il tr onset aux 
jufies fon fecours £F fa delivrance. 

1. Pfaume de David , denne&u Maitre 
Chantre, pour le chanter. 

T 'Infenfe* a d it en fon coeur : // n*y a 
■"* point de Dieu. lis fe font corrom- 
flus , ils ont fait des ehofes abomina- 
bies , il n*y a perfonne qui fafle lebien. 

2. I/Eternef a regard* des cieux fur 
les fils des hornmes t pour voir s*il y 
en a queiqu'un qui ait de Intelligence , 
& qui cherche Dieu. 

3. Ils fe fonttous de>oy£s, ils font 
tons devenus puans , il »> a perfonne 
qui fafle bien , non pas meme un. 

4. Tous ces duvriers d'iniquite' n'ont- 
fls point d'intelligence ? lis devorent 
won peuple , comme s'fls mangeoient 
du pam, ils n'invoquent point TEternel. 
^5. C'eft la' quils feront faifis d'une 
grande frayeur; car Dieu eft avec la 
race jufte. 

6. Vous faites honte a l'affligel de 
fon defleiif t parce que l'Eterael eft fa 
retraite. 

7. O qui donnera de Sion la dllivran* 
ce d'IfraeT !• Lors que 1'Eternel rame- 
nera fon people captif , Jacob feradans 
PaHegreffe , Ifra*l fe re^ouVra. 

L REFLEXIONS. 

A defcription que David fait ici de 
Pimpietg des hommes de fon terns , 
convient , a bien des 6gards , k ce qui 
ft voit parrni les Chretiens , ou tant 
de perfonnes vivent cdmme ft elles 
croyoient qu'jl n'y a point de Dieu , S'a* 
•ahdonnant a tmites fortes de crimes; 

feoul , onen vokii peu Qui cherchent 
eu aVec lin<Jerite\ Airni H faut bien 
mldittr ct ^ui eft tf it dans ce Piaume , 
flfia de fe gatitfft oYcette torrupdenj 



Pour cet effet; nous devons eonfide>er 
ces deux ve*rit£s, que David nous en- 
feigne ici : L'une , que fi la malice * 
la depravation des hommes eft gran- 
de , Dieu , qui la voit , en, rent la ven- 
geance ; & 1'autre , que dans les temt 
les plus facheux , il y a pourtant ton- 
jours des fideles & des juftes qui craU 
£nent Dieu , & qui auront auffi tou- 
jours part aux efrets de fa protection 
& de fon amour , comme cela eft die 
dans ce Pfaume. 

PSAUME XV. % 
Ceft ici un Pfaume dedo€krine % ou Da~ 
vid enfeigne , qui fhnt ceux qui otount 
dignes de fervir Dieu dans fon taber- 
nacle , & de jouir dt fa pro fence , k¥ 
aueUes font les maroues auxqueUe* on 
Us reconnoit. 
t. Pfaume de David. 
pTERNEL, quieft-cequi qui ftjour- 
■^ nera dans ton tabernacle ? Qneft- 
ce qui habitera en la montagne de ta 
Saintet*. 

2. Ceft celui qui marche en integri- 
ty , qui fait ce qui eft jufte , & qui dit 
la verite" ainfi quelle ejt en fon cceur. 

3. Celni ^ui ne medit point par fa 
langue , qui ne fait point ae raal a fon 
ami , qui ne leve point de blame con- 
tre (on prochain; 

4. Aux yeux duquel celui qui eft ml- 
pri&ble eft rejett* ; mais it honore ceux 
qui craignent PEternel ; 9c s*il a jure* ♦ 
tut-ce a fon dommage, il n*eft chan- 
gera rien ; 

5. Celui qui ne donne point fon ar- 
gent, a ufure , & qui ne prend point 
de pf Sfent contre Tinnocent. Celui qui 
fait oes ehofes ne fera jamais Ibranll. 

REFLEXIONS. 
TTOici un Pfaume tres-inftruOif. II 
v nous apprend que toutes les perfon- 
nes ne feront pas admifes a la pr6- 
fence de Dieu , ni r^put^es de vrais 
membres de PEglife ; mais que cet 
avantage n'eft one pour ceux qui 
marchent dans rintigrit* ; Qui font 
finceres $c fideles dans leurs difcours & 
dans toute leur conduite; qui>s*eloi* 
gnent de la mldifance , de • Pinjuftic'c 
& de l'ufure 5 qui aiment les gens de 
bien , & qui tiennent exaftement ce 
qu^ls ont promis. Ce font-la les carac*- 
teres d'un homme vertueux & craignant- 
Dieu; & Ceft auffi-la la giorieuie r^ 
compenfe qui lui eft promife. Puis 
qif il n'y a que ceux qui font tela, qui' 

Euiffent jouVr des eftets de. 1 'amour de 
ieu, & en ce monde & 'en: 1'autre, 
nous devons nous appiiquen avec un 
grand tele a lobfervarion de tons cet 
devoirs , & vivre dans rinttgrdte' 8c 
dans Tinnocence ; & nous eprpuverons 
la vlrite* de la promefle qui eft faite 
dans ce Pfaume , jQue celui jjui fait ces 
ehofes ne fcra jamau ebranle. 

Ss$ PSAU- 
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Ceft ici une priere , 
Uemande a Dieu ._ 
fw's'/ /e confioit en 
•»'*/ aimoit fur tout les gensde bien , 
c? gK'*/ 42/0(1 Vidolatrie en horreur. 
Jl jrparoit plein d'une fainte joie, dans 
le fentiment qu'U avoit de la grace de 
Dieuji £T iltemoignequHlne^craint 
fas memo la mart , £T qu'il effete d'e- 
tre toujour* heureux c^ans la communion 
du Seigneur. 

1. Mi&am tfe David. 
(2Arde.moi, 6 Dieu fort; car je me 
** fuis retire vers toi. 

2. mon am* , tu as dit a l'Eternel : 
Tu es le Seigneur ; le bien que je fais 
ne vient point jui'qu'a toi. 

3. Ceft dans les Saints Qui font fur 
la terre , & dan5 ces perfonnes illuf. 
tres , que je prens tout mon plaifir. 

4' Que les idoles des impies fe muk 
tiplient , & Qu'ils courent apres ; je ne 
ferai point feurs afberfions de fang, 
& leur nom ne paitera point par ma 
bouche. 

5. L'Eternel eft la portion de mon 
heritage , & de mon breuvage i & tu 
conferves mon lot. 

6. Les cordeaux me font Ichus dans 
des lieux agrgables , & un tres-bel he- 
ritage m'eft echu. 

7. Je benirai 1'Eternel , qui eft mon 
confeil ; meme les nuits dans IcfqueUes 
jnes pe*fe>s m'inftruifent. 

8. je me fuis to&jours propafe* l'E- 
ternel devant moi ; puis qu'il eft a ma 
droite , je ne ferai point Ibranll. 

9. jC'ett pourquoi mon coeur s'eft rrf- 
joui, & ma lanfue cbante de joie ; auf- 
fi ma chair habitera en aflurance. 

io. Car tsn'abandonneras point mon 
ame dans. Je fepulcre , & tu ne permefe- 
tras point que ton bien-aim£ feme la 
corruption. 

II. Tu me feras connoitre le che- 
sutn de la vie. Ta face eft un raflafie- 
raent de joie ; il y a des plaifirs dans 
ta droite pour jamais. 

REFLEXIONS, 

Nous avons a remarquer ici les fenti- 
mens des Enrans de Dieu % -fr leur 
bonheor. Pour ce qui eft de leurs fen* 
rimens, David nous apprend par fon 
cxemple , qu'ils fe confient toujours au 
Seigneur ; qu'ils aiment & eftiment 
fun tout les perfonnes vertueufes & pieu- 
fcs -, qtfils firtent It commerce & les 
egaremess des mlcbans , & qu'ils s'at- 
tachent insialablement au iervice de 
Dieu. A Pegard de leur bonheur , ce 
Pfcmnte nous enfeigne, qu'ils font in- 
finiment heureux; que Dieu lui-mfime 
eft; leur- portion & leur heritage ; qu'il 
fe tienfc a lfcur droite , & qu'ils ne fe- 
ront -jamais etaanlls i qu'ils fe re'jouif- 
fent « qu'ils loitent Dieu continue 1] e- 
ment dans Je feutiment de leur fglici- 



, te"i & cnfin, qu'ils Ibht tueme perfua- 

, tar laqueUe David t d6s que Dieu ne les abandoanera point 

de le garantir, puu ; au pouvoir de la mort. Au.refte , quoi 

n lui. 11 y declare que ce qui eft dit dans ce Pfaume Con- 

a David & a tous les fideles , 



vier.ne a David & a 
il faut remarquer que ces paroles : Tu 
ne laiffenv point mon am* a* fepuhre , 
fir', tu ne fermettrax point que ton Bien* 
aime fente la corruption , trouvent leur 
partait accompliifement en Jelus-Chrift, 
lequel, comme St. Pierre le remarque , 
^tant le Saint le Bien-aimeV de Dieu, 

n'eft pas &c ' J - - •- «— •-— •- 

na fenti ai 
reflufcite le 
v6 dans le 
chofes , & 
deles un b 
P S 
Cefi ici ur 

fupplie le 

innocence 

eeux qui i 

tir les juf 

II fait co 

choit poit 

matt qu'il 

la prefcru 

Dieu. 

i. Prigre de David. 
pTERNEL , 6coute ma jufte caufe ; 
fois attentif a mon cri ; pr^te l'o* 
reille a la requete que je te fais , Cms . 
qu'il y ait de la trompcrie dans mes 
levres. 

2. Que mon droit forte de ta preTen- 
ce , que tes yeux regardent A la jufti- 
•ce de ma caufe. 

\ 3. Tu as fond^ mon coeur, tu Pas 
vifite de nuit , tu m'as gprouve* , tu 
n'as rien trouvl- i ma penfee ne va point 
au deli de ma parole. 

4. Pour ce qui eft des anions des 
bommes, je me fuis $ard6, felon la 
parole que tu as prononcee de ta bouche , 
des fenders des hommes violens. 

5. Ayant aftermi mes pas dans tes 
fentiers , les plantes de mes pigs n'ont 
!pbint chancell. 

6. O Dieu fort, je t'invoque, parce 
que tu as accoutumg de m'exaucer ; in- 
cline ton oreille vers moi, €coute ce 
que je dis. 

7. Ren admirables tes bontgs , toi 
qui dglivres ceux qui fe . retirent vers 
toi , de devant ceux qui s'llevent cen- 
tre ta droite. 

8. Garde-moi comme la prunelle de 
l'ceil t 8c couvre-moi fous l'ombre de 
tes ailes; 

9. De devant ces mlchans qui me 
dgfolent , & de, mes ennemis mortels , 
qui m'environnent. 

io. La graifte leur cache le vifage, 
leur bouche parle. avec ftert6. 

il. lis nousenvifouuenbpi^featemeat 
a chaque pas que n,ous£ufo_n* t il$.iipien| 
jgjoux nou^jettei? paj m#K^ ^ . j m^ 

12. It 
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12. II reffemble^au lion qui ne de- 
nude q.u*a decbirer , & au lionceau 
qui fe tientdans les lieux caches. 

13. Leye-toi* Eternel, dlvance-le, 
renverfe-le ; deMivre mon ime du me*- 
chant par ton epe>. 

I4>, Eternel , dtiivtt moi par ta mam 
de ces gens , des gens du monde , dont 
le partageeft dans cette vie, & dont 
tu, remplis le ventre de tes provifions ; 
tellement que leurs enfant en font raf- 
fafi^s , & 41s laifleut leur refte a leurs 
petits enfans. 

1*. Mais moi je verrai ta face en 
jujtice , & je ferai raflaiie* de ta resem- 
blance , quand je ferai reveille*. 
REFLEXIONS. 
T A coafiance avec laquelle David in- 
J -' voque le Seigneur dans ce Pfaume , 
& la ferme efolrance qu'il a , que 
Dieu, qui voyoitT integrate de foncoeur, 
foutiendroit fon innocence , nous d£- 
couvre le grand avantage qu'ont tous 
ceux dont le cceur eft droit & fincere ; 
puis qu'ils peuvent tou jours s'adrefier 
& Dieu avec aflurance . & qu'ils favent 
que Dieu, qui les connoit, feraauift 
leur deffenfeur , qu'il Us eonferve com- 
rmt U pruneUe de foil , £f auHl les tient 
fout Pombrede fes sites, it. Nous.voy- 
ons ici d'un autre cote* , que Dieu con- 
noit auffi les impies , & que quclque 
grande que foit leur force , il ne man- 
quera pas de reprimer leur m6cbance- 
%6 & leur orgueil , & de foutenir les 
juftes. III. David nous apprend a ne pas 
ohercher ■ nfltre bonheur dans les chofes 
du monde , cotnme font les hommes 
charnels & mondains ; & a prier Dieu , 
non feulemenc qu'il nous garantifie de 
leur malice, maisfur tout qu'il nous 
preferve de leur reitembler. Ceft ce 
flue David demandoit en difaut.: Sei-j 
gneur , dclivre-moi par ta main des gens 
du monde, de fouls U portage eft en. ceW 
te vie , £T dent tu remplis le ventre de 
tes provifions. Enfin , les dcrnilres pa- 
toles de ce Pfaume . le verrai ta face 
en juftice , £7* afit de ta ttf 

femblance , lors reveille , doi- 

vent nous elei ute & au deV 

firdeJaftlicitt nfcns deDieu 

Ajou'ront aprex iftton. 

PS AL VIII. . ; - 

Cejt un Cantiqut dWiions de grater* oh 

David* delsvrede fesmnemu ^fait vctu 

tP aimer t Dieu iX ae^lelmtt .a jam*u x 

U y - tdecrit . let grand**, daggers far eu 

il svo&.pajfe , 'da months admirable 

dont. M< Seigneur. Pen aveit tire % " its 

vi&cdnes qu'4l avoo' 

ficour's fur fts enmen % 

wpwjfance ,< la juftie e 

. Dfeu*voft:fait*sri 

. -_iwPfri*m<».;dt Dftni<t, .Sertitcaw.de 

:• PEtme*W%?i ipronpnca it A'Etarnri l*s 

paftrtas itoflb Qaimqu*, ,l«r* quHi.^Peut 

. ikHTreUde.^m«i*i^e>twi» to 



Diis t & mime de Ta main de Sail! ; 
denne au M.iitre Chantre, pour le chanter* 

2. TL dit done : Eternel, qui es ma 
1 force, je t'aimerai d'une affec- 
tion cordiale. 

3. L'Eternel eft mon roctier , ma foiy 
terede , & mon liberateur y , n^on Dieu 
Fort eft mon rocher , je me retirerai 
verslui; il eft mon bouclier, la force 
qui me d^livre , ^c ma haute.iepraite* 

4. Je crierai a T^ternel, qui 4uU ttw 
loul, & je ferai de*hvre* de mes ennemis. 

5. Les cordeaux de la mort m'avoieat 
environul, & les torrens des m^ohana 
m'avoient 6pouvant6. » 

6. Les cordeaux du Te'pulcre nt> 
voient environnd , les pilges de la mort 
m*avoieat furpris. 

I. Quand j'&ois dans radverfit.6, j'ii 
cri^ a TEternel, j*ai crie' a mon. Dieu j 
il a entendu ma voix de fon Palais , & 
le cri fuefai jetti Levant lui eft parvenu 
a fes oreilles. > . 

8. Alors la terre ftit 4branlee & trem- 
bla vlw FondenjeiK des montagnes cronw 
llrent, & furent ^branles, parce quHl 
etoit courouc^. . 

9u ,Une fumee montoit de fes narines, 
& lie fa bouche un feu dtvorant , teUe\ 
mtnt que des charbons en etoient em* 
Drafts* 

\Oj II abaifla done les Cieux, & ded 
cendiliayant une obfeurit^ fous fes pie's. 

II. Et il e^toit monte. fur.un Ch^ru« 
bin , il voloit & Itoit port6 fur les atw 
les -du .vent.' - •- - • • 

I2v II mit autour de lui le$ tenibres » 
pour fa retraite , comme une tente; les 
16 nebre% des eanx qui font les notes de 
r-air^ ■... 

13. De la fplendeur qui eteit devant 
lui, les nudes furent Icartecs* £T il y 
avoit de la grile & des charbons de fen. 

14. £t PEternel tonga des aieux , it 
leSouveraia jetta fa voix .awe de la 
grfele to des oharbons de feuw. 

• IS. ;Ji tira fes. fleches * & les ecarta ; 
il lai^a des Eclairs , .&■ les: mit en d£- 
o}ute> ; ■•„'•' 

16. Alors le fond des eanx parot; Be 
les fofldemeus du monde furent d^oou- 
verts 4l . parce que tu les meaacois, b 
Eternel , & par le fquffle du vent de ta 
eoleret • 

. . IL. II Itendit la main d'enaant , 4: 
m'enleva » & me tira dcs-grolfes eanx. 

tS. II me delivrft de mon ennemi paif- 
fant, & de oenx q<*tmff haifloient , quot 
qu'ils fni&ajl pins totta %ue moi. 
- 4-9. IU AVafOMnt. furpris aiv jour de 
ota ^calaBait^ ; maisil'fiitrhftl tut mom 



20. II m'a mis au large , il m'aj 
d£lm&» faffitHftHi a pt is fon plaifir 
eb^moi, .. jr -'•"";'» "? .. " . , -i 

2*, LEterneliii'iajcenduielon mat jufi 
ttcew il' ni?a rfemttriftlon£lfir pOtet^ de 
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22. Car j'ai fuivi les voies de 1'Eter- nations; le peuple age Je he connoif- 
nel, & je n'ai point commisd'infidl-lfois point m'a gte* amijetti. •» 

lite" contre mon Dieu. 1 4S. Aufli-tdt qu'ils ont out p&rler de 

moi . ils fe font rendus Obewans ; les 



23. Car fat eu devant moi tous fes 
ftatuts , & je n'ai point rejette" fes or- 
-donnahces loin de moi. 
s 24. J'ai agi avec lui en intigrite' , & 
je me fuis> garde* de l'iniquft£ 

2S. ^'Eternel m'a done rendu felon 
ma joftke , & felon la purete* de mes 
main's qu'il a connue. 
<Z6. Avec celui qui ell bon , tu es 
fcon ; & aveo l'homme qui a de Pin- 
tegrite*; tnagis avec integrity 

27. Tu es pur avec celui qui eft pur ; 
mais aveC le pervers , tu agis felon 
ft perverOteV - 

28. Car c\eft toi gui fauves le peuple 
afllig£ v * qui abaiffes les yeux des Tu- 
perbes. 

29. M^me c*eft toi qui fais luire ma 
lampe ; TEternel-men Dieu Iclairera 
mes te"nebres. 

30. Avec toi je'rae jetterai furtoute 
unr batide , & avec mon Dieu je fran- 
Chirai la murailte. ' 

31. La voie du Dieu Fort eft eitril- 
re^ la. parole dtf l'Eternel eft purified 

-par le feu; c'eft'un bouclier a tous ceux 
qui fe retirent vers lui. 

32. Car qui eft Dieu , finon l'Eternel ? 
Etmrf «/?un rocher , finori n6tre Dieu. 

33- ^&eft le Dieu Fort qui m'environ- 
ne deforce, & qui a rendu men che- 
min fur. 



debaut fur mes lieux Aleves. 

• 35. Cejtlui qui a form* mes mains 
au combat , tellement qu'un arc d'ai- 
rain a 6t€ rompu avec mes bra*. 

•' 3«. Tu m'as auffi donn6 le bouelfar 
de ton falut ; ta droite m'a foutenu , 
& ta bonte- m'a fait devenir grand. 

• 37. Tu m*as fait marcher au large, 
& mes tatons n v ont point glide. 

$8. J'ai pourfulvi mes ennemis, & 
je les ai -atteintr , - $c ie n* mien (bis 
point retourne* , jufques a - ce que je 
les .eufle confumes. 

39. Je les ai tranfperoes, tellement 
qu'ils n'ont pu fe rtlever ; mam ils -(but 
tombeVfbustnes pi£s. 

40. Car tu m'as revetu de force pour 
U combat ; tu as fait pliet foas moi 
ceux qui s'ejjevoient contre moi. . 

41. Tu as fait auffi que mes ennemis 
ont touraeMe- dos devant moi y & j'ai 
*de*truit ceux qui me balflteent. 

- 42. Hs crioient,' mais ill »> avoit 
joint de Liberateur ; Ut,c*UU*\ dkj* 
a l'Eternel » mais il ne leur repoWtoit 

point u r *:.„ ► f. --. 

43. Etje lea at rritnuHe* comme ia 
toufiUre qui eft emportee par le vent ; je 
lea ai roolescommrla-boua des ruds. 
* 44. Tu nt'ascdiflivre^des bnpofitiens 
du peuple; tu m*at Itabli Gbef lies 



Strangers m'ont menti. 

46. Les Strangers fe font Icoules ; 
ils ont trembte de peur dans leurs re- 
traites cachles: 

47. L'Eternel e/rvivaht* fiCmon ro- 
cher eft blni. Que le^Dieu de ma d& 
livrance foit done exaltg! •• 

48. Le Dieu Fort eft celui qui me 
donne les moyens de me dgrendre , &. 
qui a range* les pennies fous moi. 

49. Ceft lui qui m'a dilivre' de mes 
ennemis ; meme tu me mets au deflfus 
de ceux qui s'elevent contre moi; tu 
me d&ivres de l*homme violent. 

50. Ceft pourquoi , 6 Eternel , je te 
ce*16brerai parmi les nations , 8c je chan- 
terai des Pfaumes a ton nom. 

5 1. Ceft lui qui dllivre magnifique- 
ment fon Roi ,. & qui exerce fa mift- 
ricorde envers David fon Oint , &. en-, 
vers fa poftlritl a jamais. 

REFLEXIONS. 
T ES premieres paroles de ce Cantique 
*+ nous apprennent ♦ que 1'effet que- 
doivent produire fur nous les d^livran- 
ces & les graces que Dieu nous accor- 
de , e'eft de nous attacher a lui par 
nn amour tendre 8c ardent , & de nous 
exciter continuellement a le Wnir. II. 
Le rlcit que David fait des perils ex- 
tremes ou il s'ltoit vu , & de la mer- 



34- II a rendu mts pi6s femWables a veilleufe puiffance que Dieu avoit d6- 
Ceux des biches , 8c il m'a fart tenir ploye*e pour Ten tirer , fait voir que 



dans quelque extrlmite' Qu'on fe trou- 
ve , on ne doit jamais dlfefplrer du 
fecours de Dieu, pourvu qu'on lecrai- 
gne ; que fa puiflance eft nlus grande 
que cefle des homrnes, & qu 1 il ne man- 
que jamais de moyens pour deMivrer 
ceux qui efpe>etft en lui. III. Ce que 
David dit « que Dieu lui avit tend* 
felen fa purete , ne-doit pas s'entendre, 
^omme s'il eat csu - *tte enti^rement 
innocent devant 'Dieu. Mais il parle 
ainfi ; ' premie'remeut , pour dire que 
Dieu avoit foutenu hi juftice de fa cau- 
fe, contre Salil, '&- contre tous ceux 
qui i'avoient periecate* inhiftement , ou 
jqui n'avoient pas voulii le- reconnoitre f 
pour Roi ; ' & en fecond lieu t pour 
marquer que Dieu <avoit eu fgard ice 
qu'il ' n'avoft jamais moandoan^ le cul- 
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fidtation <Pun 6ta?fi ftrnefte doit nous 
Eloigner fortement dc Pimpiete. En- 
fm , le 2*lc que David fait Iclater dan 4 ; 
Ies-deniiers vmets de ce Pfaume , nous 
montre, que ce n'eft pasaffez de louer 
Dieti en nfttre particulier pour fes fa- 
Tears , mais qu'il faut rlpandre par 
tout fes louanges & fes bienfaits , au- 
tartt qftHl nous eft poffible , afin que 
fon (aint Nom foit glorifie\ tant par 
nous que par tes autres hommes. 

P S AU M E XIX. 
Ce Pfaume a deux parties: Dans la pre- 
miere , David celebre la gloire de Dteu , 
r" paroit dans Vordre de la nature , 
partiouUerement dans les deux £T 
dans le foleil. Dans la feconde , il par- 
te de V excellence de la Loi du Seigneur ; 
il le prie de. lui Pardonner fes peches , 
de le priferver de tent mal , £T de 
fan&ifier fes pen fees , fes paroles , £? 
toute fa conduite. 

1. Pfaume de David . donne au Mai- 
tre Chantre , pour le chanter. 

2. [ ES cieux racontent la gloire du 
*-• Dieu Fort; & P&endue* donne 

& connoitre Pouvrage de fes mains. 

3. Un jour parle a un autre jour; & 
une nuit enfeigne une autre nuit. 

4- II n*y a point en eux de langage , 
ni de paroles ; & toutefois leur voix 
eft entendue. 

<i. Leur voix va par toute la terre, 
& leurs difcours jufqu'au bout du mon- 
de. II a pofe* en eux un pavilion pour 
le foleil. * * 

5. Tenement qu'il eftfemblable a un 
epoux aui fort de (a chambre nuptia- 
le t £T»/ fe rljoult comme un bemme 
vaillant pour faire fa courfe. 

7. Son depart eft de Pun des bouts 
des cieux , & fon tour s'acheve a Pau- 
tre bout , & i) n> a Hen qui fe puiffe 
cacher a Ik chaleur. 

8. La Loi de PEternel eft parfaite, 
•He reftaure Pame ; le temoiznage de 
PEternel eft aflure* , & donne la fegefle 
avx plus tmlpies. 

9. Le* eommandemens de PEternel 
font droits , ils rtjoulffent le e«ur ; le 
commandement de PEternel eft pur , 
ft il rait. que les yeux voicnt. 

io. La crainte de PEternel* eft pure , 
elle fubfifte aperp6tuk6;tes jqgemens 
de PEternel ntfont que verire , & ils 
fe trouvent Igalement juftes. 

i it. Jit tint -plus desirables que Por , 
ratmeqve Deaucoup de fin or ; & plus 
doux que 4e nriel , mime que ce qui 
dHHle des rayons de miel. 
" ra. Au« -ton ferviteur en eft-il £dai- 
re* &$<-** un grand felaire dans leur 
obfervatton. 

- iit Qui efl-oe irai connoft fes fautes 
commHes par erreur? Nettoie-moi des 
fautes cachles. 

i- 1 4. -Preserve auffi ton feryitenr des 
p£ches x»mns8parfierit; T Q)rtl£>nedo» 



minent point fur moi ; alors je ferai. 
integre , & je ferai innocent des grands 
pech£s. 

M. Que les paroles de ma bouche ,• 
& la meditation de mon cocur te foient 
agrlables, 6 Eternel, mon rocher & 
mon rldempteur. 

REFLEXIONS. 
T E Roi David parle ici des deux prin- 
J -' cipaux moyens par lefquels. Dteu 
s'eft fait connoitre aux hommes, fa* 
voir, des oeuvres de la nature, & de 
fa parole. Ainfi I'ufage que nous de- 
vons raire de ce Pfaume eft , de pro* 
liter de Pun & de Pautre de ces moy- 
ens ; de nous appliquer a la m^dita- 
tion de ces merveilleux ouvrages du 
Seigneur , qui nous initruifent u bien 
de fa puiftance & de fa fageile ; mais 
de nous attacher fur tout k la le&ure 
& a la meditation de fa fainte Loi. L'£- 
loge que David rait dans ce Pfaume ,' 
de la parole de Dieu nous apprend , que 
cette parole eft la regie Cure , claire , 
& parfaite de ndtre roi & de n6tre con* 
duite; qu'elle eft infiniment plus pr£- 
cienfe que tout ce qu'il y a de plus ex*, 
cellent dans le monde ; qu'elle nous » 
Ite* donnle pour nous Iclairer & pent 
uons fanttifier ; que e'eft ce qui r& 
joui't Pame & qui la confole; que la 
crainte de Dieu procure un parfait bon« 
heur a ceux qui s'y attachent ; & qu'il' 
y a un tres grand falaire dans Pobferva* 
tion de fes commandemens. A ces reV 
flexions nous devons joindre des pri6< 
res humbles & ardentes , pour deman* 
der a Dieu avec David , qu'il impri- 
me ces vlritls dans ndtre cosur^ qu'il 
nous pardonne tons nos pech£s ; qu'il 
nous pr^ferve fur tout des p£ch£s de 
malice , & qu'il veuille nous fanttifier 
tellement, que nos penftes, nos pa* 
roles, & no* actions puiflent lui etre 
agreables. 

P S AU ME XX. 
Le peuple tfJfrael Prie pour David fon 
i^w, £? demande a Dieu dele pro- 
teger , & de le rendrt vilkorieux j & 
ilfe promet que Dieu exaucerafes prie* 
res. . , 

1. Pfaume de David , donne au Mat* 
tre Chantre , pout le chanter. 

2. C)Vt PEternel te re*ponde au jour 
>C-que tu feras en dltrefle ; que 

le nom du Dieu de Jacob te mette dans 
un etat eiev6! -i 

3. Qu'il t'envoie fon fecours de fon 
faint lieu , & qu'il te foOtienne de Sion ! 

4. Qu'il fe iouvienne de toutes tes 
oblations , & qu'il rfcraife ! en cendrfi 
ton holocaufte ! Seiab. . ,- 

5. Q.u'il te donne le defir xle ton 
coeur. & qu'il accomplice toustes4e& 
feins ! * + 

6. Nous triompherons de ta d61ivran- 
ce , & nous march erons a enfeign.es 
deploy ees ^Uiflom 4* Hftn? ©ieu^ Tx% 

S s s ter- 
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ternel accomplira toutes tes demaudes. 

7. D£ja je connois que PEternel a 
dllivre* fon Oint; il lui rlpondra des 
-cieux Ae fa Saintetl ; la dllivrance a 

tte* faate par fa droite avec force. 

8. Les uns fevantent de leurs cha* 
riots , Be les autres de Uurs chevanx ; 
mais nous nous vanterons du nom de 
PEternel notre Dieu. 

9. Ceux la ontplie' & font tombls; 
mais nous nousfommes relevls & after- 
mis. 

10. Eternel, conserve le Roi ; exauce 
nous au jour que nous t'invoquons. 

REFLEXIONS. 

IL paroit de ce Pfaume , que les peu- 
ples doivent prier pour les Rois & pour 
les Princes que Oieu a &ev£s au def- 
fus d'eux. Cell un devoir pour les 
Chretiens , corame e'en £toit un pour 
ks ICraelites ; & St. Paul le prefcrit 
lors qu'il ordonne : jQu'enfaffi 1 des f Hi- 
res £y des fufplications pour Us Rots & 
tour ceux qui font eonftitues on dignite. 
,e peuple d'lfrael de man doit a Dieu 
dans ce Pfaume , jPexaucer les voeux 
de fon Roi, & de lui donner la viftoire 
fur fes ennemis. Les Chretiens doi vent 
aufli prier le Seigneur, de foutenir 
leurs Princes dans les guerres & dans 
les cntreprifes juftes; mais le princi- 
pal but qu'ils doivent fe propofer dans 
leurs pri Ires , e'eft de vi vre dans la pre- 
te* & dans la tranquility fous la domi- 
nation des Puifiances. Enfin , Ton voit 
wi , que la fume* & la gloire des Prin. 
ees & des Etats depend de la faveur & 
de la protection de Dieu ; que e'eft a 
cette protection quMls font redevables 
des vi&oires & des heureux fucces qu'ils 
ont ; qu'aiml les Rois & leurs firjets doi- 
vent. travailler fur toutes cbofes a fe 
zendre Dieu favorable. 

P S A U M E XXI. 
Lofujet de ce Pfaume eft le memo que eolui 
du precedent. Les ifiaeiites louent Dieu 

- avec David , des avantdges qu'il lui 
aveit acevrdes ; & Us fe promettent la 
continuation* de la prote&ion fiT de faf- 
f ft once du Seigneur. 

1. Pfaume de David , donni au Mai- 
tie Chantre , four le chanter. 

%, CTERNEL , le Roi fe rljoufra 
,., .1 *-» dans ta force , & combien n'au- 
ra-t-il pas de jote de ta delivrance ! 

- 3. Tului as donne* le fouhait de fon 
coeur , & tu ne lui as point refule ce 
gu'il a prononce" de fes levres ! Selah. 
• • 4. Car tu Pas prlvenu par toutes for- 
tes de blnldiftions & de biens , £f tu 
as mis fur fa tftte une couronne de fin or. 

5. II t'avoit demand* la vie , & tu 
£»lut I asdomi£e; mbn* uue prolonga- 
tfoft^de-Jours &pe*petuit£, 

6. $a gloire eft grande par ta dllivran-t 
•tffe i-tu as 1 mis fur lui fa majefte* & la 
•gloire. * , 

- 71 Car ta Pas fail dwemeicempU de 



tes hine'dj&ons pour toujour* ; tu.l'as 
Cornell de joie par ta face., 

8. Puis que le Roi s'aflure en I'E- 
ternel & dans la bonte" . du Seuveraja » 
il ne fera point 6 bran 16* 

9. Ta main trouvera tons tes ©one* 
mis ; ta droite trouvera tons ceux qui 
te haiiTent 

10. Tu les rendras comme .un . four 
cmbraft, au terns de ton courroux ; 
PEternel les engloutira 91 fa colere* & 
le feu les confumera. • 

11. Tu feras pgrir leur fruit, dedef* 
fusla terre , & leur race d'entre.les fils 
des hommes. 

12. Car ils ont projette* du mal con- 
tre toi, & ils ont forme* un$ entreprife 
dont ils ne pourront venir a (tout. 

13. Parce que tu les mettras en but- 
te ; & que tu coucheras tes fitches fur 
tes cordes contre leurs faces* 

14. Eleve-toi, Eternel, par ta force; 
& nous cbanterons & pfalmodierons 
ta puiQance. 

REFLEXIONS. 

ON voit parce Pfaume, I. Que com- 
me le devoir des peuples eft de prier 
pour leurs Rois , ils doivent auffi pren- 
dre part aux b£n$di£Hons Que Dieu r6- 
pand fur leurs perfoimes & fur leurs 
juftes deflfeins , & lui enrendre graces. 
II. Que Dieu aime & qu'il protege d'u< 
ne faqon toate particulilre les Rois juf- 
tes & pieux , qui rinvoquent & qui fe 
confient eti lui. HI. Qu'il abaifle Sc qu'U 
d6truit les Princes injuftes , & princi r 
palement ceux qui s'oppofent a l'e^a- 
blulement de fon regne & aux defleint 
de w providence. 

PSAUME XXII. 

David fe plaint de ce pte Dieu Caveit 

abundonn* a la violence de PaJjUftiom, 

£T - a la fureur de ft* enntmy i il ro~ 

prefente le trifle (tat on il etoit reduit , 

fiT ilprieje Seigneur de venir a fon ai~ 

de. II temoigne cependant untferma 

cenfiance en Dieu ; il le.lou'e memo de 

la delivrance qu'il attfUjfhii it fa (son* 

ti f & if exhorte torn its \{fideUs K a. fe 

joindre a > lui pour le iouk'r. il font re* 

marftuer que ce Pf<tume>oft<propheti*ue 9 

£T quU^ regardefur toft lest foujf ranees 

& 'le regnei du M<eJJtt, 

I. P£umede:Ba*«fc{ fanni uu Mat* 

tre Chantre, four U thanUrj&Bi Atfteth* 

hafqachar. ..,.,> 

1. M^N Dieu, mop Dieu; paur- 

1 * * quoi m'as^tu . aoandoiMpe% -%'*• 

loignant cte -tna d^livraiica. £T des paro* 

les de mon gem memento .3! a 

3. Mon Dieu, Je cfitde #)u», mais 
tu ne repone fioint ; & denuif^: &jt 
n'ai point de repos. .< r#; ( * 

#. Cepemtant tu die Saint ;*tu habhes 

au milieu dilfiael, qmrcelolnqe tes louan- 

ges. .tjjr. no „.'.* 

<S*<fcfos?€res enb^i^i-eiii^toUiiU 

Onte^/tJ^&tuiiet^M^lii^s,- 
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6. lis ant crie* vers toi , . 8c ils ont it€ 
dllivrls ; ils fe font aflurls en toi , & 
ils n'ont point €t$ confus. 

. 7. M*4 S moi , je Juu un ver:; 8c non 
point unhomme; I'opprobre des hom- 
ines , & le me>rife* du peuple. 

7 8^Tous ceux qui mevoient femo- 
quentde moi ; ils me font la moup , ils 
hocHent la tSte. 

9. II fe repofe , difent-ils , fur TE« 
ternel y ■ qu'il le delivre 8c qu'il le fau- 
ve , s'fl a mis en lui Ton affection. 

^ XO. Cerjtainement c'eft toi cmi.nYas 
tire* du ventre. de ma mere v qui aspris 
foin de moi , lore quepetou aux mamei- 
les- ck ma mere. 

,'jLi. J'ai 4ti remis.a. tes fains, des. ma 
naiflance ; to es mon Dieu Fort des le 
ventre de ma. mire.. , 

.42* Ne t'lloigne point de moi ; car 
la detreffe eft pres de moi , & it xfy a 
perfonrie aui me fecoure. 

13. Plufieurs taureaux m'ont envi- 
ronn€ , des taureaux puiflans de Bai'qau 
m'ont enferml. 

,,14. II? ont ouvert leur ijueule contre 
moi ,. cotnme un lion dlchirant & rugif- 
fant. 

\ 5 . Je fuis Icoule* comme de l'eau , 
& tous mes os font di joints ; moncceur 
eft comme de la cire, & s'eft fondu 
dans mes entrailles. 

16. Ma vigueureft defleche'e comme 
de la terre cuite au feu ; ma langue eft 
attache a mon palais ; & tu m'asmis 
dans la pouffi6re de la mort. 

17. Gardes chiens m'ont environnl 
£T une aflembl^e de gens matins m'a 
4ntoure* i ils ont perce* mes mains & 
jries pi£s. 

, 18. Je compterois tous mes os ; ils 
me cbufiderent £T me regardent. 

19- lis partagent entr'eux mes vfcte- 
mens , & jettent le fort fur mon habit. 

20. Toi donc^ , Eternel , ne t'lloigne 
point i toi qui es ma force, hate - toi de 
me fecourir. 

. 21.. Dllivre ma vie de l'lple , mon 
unique de la patte du chien. 
" 22., D61ivre-moi de la gueule du lion, 
& me rgpdn , me reiirant d'entre les cor- 
nes des licornes. 

- .23. J'annoncerai ton nom a mes fib- 
res , je te louerai au milieu de Ieur af- 
fembtte. 

.. 24. Vfitu qui craignez TEternel, louez- 
le i tou 
le , & toi 

.*+ <?' 

daigrie 1 a 

point d is 

quandil 

145. Je e 

aiTemble" a. 

nrefence 



teWieTT? 
n^p^tujtfc. 
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2S. Tousjes bouts de la terre s'en 
fouviendronlk. . & fe convertiront a TE- 
ternel, & routes, les families des nations 
fe profWrneront devant toi. 

29. Car le regne appartient a 1'Eter- 
nel ,, .-& U domine fur les nations. 

36. Toils les riches de la terre man* 
geront , 8c fe profterneront devant lui ; 
tous ceux qui defcendent en la poudre* 
s'incllneront , me me celui qui nepeut 
garantir fa vie. 

31. La poftente" le fervira, £T elle fe- 
ra compte*e a l'avenir parmi ceux qui 
ftrventje Seigneur. 

32. lis viendront & publieront fa 
juftice.au. peuple qui naltra ,. parce 
qu'il aura fait cela. 

REFLEXIONS, t 

DOur profiter de cette leaure , il faut 
L cpnfid&rer ce Pfaume par rapport 
au Roi David , & par rapport a jlfus* 
Chrift: Au premier €gard, nous voy# 
ons , par les plaintes que David fait 
ici , que les perfonnes que Dieu aime 
tombent quel que fois dansun e*tattres« 
facheux , en forte qu'il leur femble que 
Dieu les ait abandonees. . Mais la 
confiance que David marque dans ce 
Pfajume, nous montre aufli , qu'il ria 
faut; jamais perdre courage dans lei 
affliaious; que le Seigneur en de"livre 
fes en fans ¥ & qu'il leur donne fujet par 
la de c^Hbrer fa bont6. II Ce Pfau^ 
me cpntient unedefcription tres-claire 
des fouftrances & du profond abaiffe- 
ment de Ndtre Seigneur. On y lit ce& 
paroles qu'il pronon^a lors qu'il fiifc 
crucifix : Mm Dieu t/ mon. Dieu , pour* 
quoi m y as~tu ahandonne. Oil V voit \t& 
outrages, que les Juifs lui difoientpen- 
d Q - * "" ,;1 ^-iit fur la croix , le fort 
) tiabits, fes mains & fes 

I 8c les principals circon* 

I 1 paflion 8c de fa mort. 

I que wutes ces cfcofes fuf- 

f ; par David, afin que quand 

e aient ^ Ndtre Seigneur, 

c ins furpris , & qu'onptit 

n oitre par la que JeTus ^toit 

1 Joft nous devons d^plorer 

1 ; des Juifs, qui fe fcan* 

d , croix & des^Quftxances 

de Jefuj-Chrift ; au lieu qu'elles de- 
vroient ks.convaincfe qu'il eftfeMef- 
fie que Dieu avoit promis. Ces confi- 
dfrations doivent nous, fortifier: dans 
la cr^yaoce que nous avons que Jlfu* 
eft le Sa^weur > du raonde s d'autant 
plus que ce Pfiutme nous met aftfl^ de» 
vant les-yeux , la g*wrc ou Dieu l x a de- 
v6 apres fes ro«fica*ccs, Adont iljoult 
maintena*t qu'jl.eft & J a droit e ^lefon 
P^:e y &q*e ton. regne eft; itabli pat 
toute la terre. ...,-< 

- • - P^AVMB XXIII, 
David reprpf&le.kt foint prtcmels.du 
. Seigneur jrpyefijui ♦ few Via^tgei^ 
ceux tTun bergti qui conduit fis;6*t'b*i 
qui 
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qui tes nourrit , £F qui its defend ; £f 
</ dkrit Us graces dont . il lefyeroit de 
jouir toujour s dans la communis du Sei- 



gneur. 

i. Pfanmedc David. 

L'ETERNEL eft monberger, je n^aurai 
point de difette. 

2. II me fait repofer dans des ^arcs 
herbm, & il me conduit le long des 
eaux tranquil les. 

3. II reftaure mon ame , ' & il me 
nene par des fenders unis * pourTa- 
mourde fonnom. 

4. M&me quand je marcherois l»ar la 
valleV de Pombre de la raort , Je ne 
craindrois tucun mal ; Car tu et avec 
moi ; c'eft ton baton & ta houlette qui 
me confolent. 

- %. Tu- drefies la table devantmoi, a 
la vue de ceux qui me perfScutentv tu 
©ins ma tete d'huile , & ma Coupe eft 
remplie. • 

: 6. Quoiqu'il en foft, les Mens &la 
milgricorde m'accompagneront tous les 
jours de ma vie , & nion habitation fe- 
ra dans la Maifon de 1'Eteruel pour long- 
tems, 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume nous met deviwt les yeux, 
^ d'une manure bien tOuchante, rheu- 
reux 4tat des fideles qui vivent dans 
TaiTurance de l'amour de Dieu & fous 
fa pEote&ion. David ar 

{on exemple , qu'ils n >in 

de rien , que Dieu A I'il 

les confole ,' qu'il les us 

les: £tats on ils fe tr eft 

avec eux dans la moi t'il 

les comble de fes gra fo- 

veurs,jenles faifanti m- 

heureufe communion ti- 

que eft tres-propre po«. .. vw .» v ..*.on 
des vrais fideles ; & le d6fir d'avoit part 
k ces prlcieux avantages doit nous- fai re 
embrafier a tous avec ardeur 1'etude de 
lapiete\ 

.PS AUME XXIV. 
Le Rot David reconnect dam ce -Pfausne , 
que Dieu , qui a- cree (e mende , regne 
fur teutes chofes , & farticulierement 
fur PEgiife. 11 montre quels font Us 
vrait Jtumns de PEgtife , £T a quelle/ 
- marqtus>*n Us reeonnoit. Ehfin , il ce- 
• Libre 4* gUire & La force de tt Rei 
Teutfpuijfant. 
I. Pdmmede David. 

LA terre appartient a 1'Eternel . & 
tout ce qui y eft* la terre habita- 
ble, & ceuK'qui.y habkent. 

a. Car il Pa fondle fur lesmers, & 
l?s itablie for lesfleuves. 
i> %. Oai eft-ce qui raontna a la mon- 
ttgne de 1'Etertiel < & «ui «ft-ce qui de. 
meurera au lieu de fa tainted ? 

4. Ce lera Pnomme qui a les mains 
fures<& le coeurnet, dont Tame n'eft 
pomj oortle alafauilet* , & qui ne ju- 
re {mint, poor tromper, • 



5. II recevra la b6n6di£tion de PE- 
ternel , ! & la juftice de Dieu fon Sau-* 
Veur. 

6. Telle" eft Ta generation de ceux qui 
le cherchent , qui cherchent pa. face en 
Jacob.; S^lah. 

7* Portes :; ilevez vos tetes ; portes 
Iternelles , haU(Tez-vous , & le Roi de. 
gloire entrera. 

8. Qui eft ce Roi de gloire ? C'eft 
l'Eternel fort & puiflknt dans -les- com- 
bats. .,.•., 

9. Portes , 61evez vos tfctes ; 61eves 
les airfD portes Iternelles , '• Si le Roi de* 
gloire- entrera. 



10. Q,ui eft ce Roi de gloire ? Ceft I'E-- 
ternel des armies; c'eft lui qui eft le 
Roi de gloire v'S^feh. 

REFLEXIONS.* 
pE Cantiqne reqferme deux inftnlc* 
^ tions : La pr^mi^re , que Dieu, qui 
crea la terre au commencement , eft' 
le Roi ' Souverain & Tout- puifiant, 
dont la gloire 8c la force doivent 6 ere 
c616br£es a jamais, II. Ce Pfaume' 
nous enfeigne , qiii font Ceux Que Dieu 
regarde eomme fiens , & qu*il admetw; 
tra a fa preTence glorieufe : Ce n*eft l 
que ceux dontle coeur & les aftions font 
pures , qui font finceres & fiddles dans 
levrs difcours & r dans toute leurcon* 
duite , qui s'Sloignent de la rVaude 8c de 
latromperie, qurinvoquentle Seigneur, 
& qui cherchent & face de tout leur cpeur. 
Si done nous -fouhaitons d'avoir part a 
Tamour de Dieu , nous devons cbercher" 

ces c — av — ° r — " 

men 
& a 

Don 
ce 
11 

% 

di 
m 
bo 

Pj 

re 

dt 

I. 

sAU, 

2. 

que 

ennemis ne trjompnent point <t* moi. 

3. QuimeL Qertainement aueim die 
ceux qui s'attendent a toi ne fera con* 
(us \ mots ceux la le , feront , qui aglu 
fent perfid^ment en toute occafon. • 

4. Doleth. Eternel , fai - mpt ctm- 
uoitre tes voies , enfeigne - moi tes fen* 
tiers. 

5. Pfe. Vou. Fai mot marcher dans 
ta viriti , & m^hfeigne ; qar tu w le 
Dieu de nia d6Hvraiice j ;e mSfttejis I toj 



tout le jo«r; ' 



Digitized by LiOOQ IC 



■ % S A.U.*fcB'-S. 



*8 



: 6. •&»'», Eternel ,' fouvien-toi de te-s 
companions & de tes bbntes 5. cat elles 
/W de 'lout tems. 

7. £fo&. Ne tefouvien point desp£- 
ch6s.de ma jeuriefte , .ni de mes tranf- 
greflions ; feloji ta miftricorde Jbu- 

-Vjen-toi -de moi , pour Pamour de ta 
bonte* , 6 Eternel ! 

8. Theth. I/Eternel eft bon& droit ; 
c'eft< pourquoi il enfeignera aux p€- 
cheurs le cnemin qu'ils^tciventitenir. 

9: Jbd., II fera marcher lcs7dlbon- 

naires dans la droiture,. & il enfeignera 
•fevoie aux humbles. 1 . 

16. Caph. Toutes les voies de ¥E- 

ternel, oeyfint que bonte" & que v$rit6 
3*qw .ceux qui. garden* fo» alliance & 

Tes temoignages. . •„ . . ;? 

..: u. Lamed. Pour i'amonr de^ton 

f nom, . Eternel , tu me fcardonjieras mon 

iniquity, quoi quelle fiit gnmde. 

12. Mem. Qui eft Thomme qui craint 
J'Eternel ? II lui enfeignera le chemin 
.quMl doit choilir. 

13. Nun* Son ame logera parnu les 
biens ■„ & £a pofterite* pofiedera la terre 
-enJienlage,; 

.14. $*niech. Le feoret de TEternel 
.eft pouj ceux qui le euaignent ,. .& Ton 
alliance pour la leur faire>eonnoitre^ 

15. Hniirti Mes yeuKyWrcontijutel- 
. lenient vers i'Eternel; car t'eft lui qui 

tirera mes pi£s des fijets. 

16. Pe. Tourne ta face Vers moi; & 
♦aie pitifde moi ;.car In fuis feulaiftige\ 
, , 17. Tfadchts detrefle Side. mon cceur 
,fe font augmented ; dglivre moi demes 
angoiflas* 

IS. Rts. Regarde mon afnYftion;,& 

mon. travail , & me patdonne tous mes 
Ache's, . .1 ..,,.{. \j 

t 19. ./to. . Regarde mes. ennemis, car 
,jls font e* grand nombre v & ik. me 

hai'fleat d'une haine plcing ^violence* 
•i • • -2jQ< Scim. Garde mon ame, & me de- 
Jivre j queje ne fois point confus , car 
Jejme. .fuis, retire vers toi. 
t . -j : 2j . . Thau. Que rintegrj<|6 . & }» droi- 

tnre me preferve » car je me fuis atteh- 
jdu^.toi. • -,■ . tJ I..C ... , 

22. Pe. Dieu , r&chij* Hfeael de 

toutes fes dejrrefles.. J k ^ 

X.E.FL EX 10 N St. * .. 

T Wage que nous demons. iained* ce, 

•^ Pfaume , c'eft d'y fematquer» I, 



jet, que ,Dieu eflfetgne fes .voies aux 
dlbonftaires & aux humbles; qu'ilmon* 
tre a ceux qui le craignent le chemin 
qu'ils doivent choifir ; que c'eft a eux 
qu'il manifefte ies fecrets & fon allian- 



loins. II. Que ce. que^r*- — 

mander a Dieu ayec le -, 

4 e'eft qu'it noys remplifl f- 

f fence > qu'il nous enlei x 

^dans fes voies , & qu!il # 

pardon de |qu$ les p6 is. 

avons commis. III. > ci 



uueleft l^prix, de la ci 

& quels Con|U$ avaujages^Qtfelj 

cure. £•: fUi P»vi4 noWMul filRM f»» 



qu' ... 

ce; qu'il les comble debiens, eux ft 
leur poftetkS ; & que lors qu'ils. fool 
dans raftliaion t il les protege , & qv%\ 
les d^livre -de toqtes leurs ddtrefies. C« 
font Va d^t inftrimions tout * a * rait fa- 
lutaires ; & nous, ne (aurions tienfaira 
de- mieux pour, nous affermir.dans la 
piete' t & pour nous aflurer un parfait 
bonheur , que de les lire & de les me- 
diteravec foin , & que de presenter fou* 
vent i Dieu \es prices qui fontconte> 
nuee dans;ce.Pfaunte> 1 v 

P.SAU ME XXVL ,. 
David pit le Seigneur de foutenir fin 
innocence* II dit , qu'il s'eioignoittne- 
jowsdetmichanty tT que fm pirn grand 
fiaijtr itoit defervir Dieu dan s fen To* 
bernaeb.: ^iVec ces difpojitiansil efperg 
fue Dttu nit Vabandonnera g4* a fes cxt- 
nemis. 
, i. Pfaume de David. 
CTERNEL, fawnoi juftice; car j'ai 
1-1 marchl dans mon int^grite', & i'ai 
mis mon aflurance en TEternel » je nt 
ferai point e*branw. 

2. Eternel., Ibude-moi & m'eptouve, 
examine mes, reins & mon coeur. 

3. Car ta bonte* eftdevant mes yeux, 
& j'ai marcbi dans ta ve'rite*. 

4. Je ne me fuis point aflis avec les 
hommes vains, & je n'ai point fr6quen> 
t€ les= gens couverts. 

f».J''&)rai ^a compagnie des mit. 
chans , & je ne. haute point lesimpiesv 

6. Je l*ve ( mes mains dans Tin no cen- 
ce., & je fais le tour de tonautel* ft 
Eternel j . r> -.. .. . , .-..*: 

.7, Pourj ^plater en voix d'aftiona 
de graces, 5t pour taconter toutes tes 
merveilies. , . . : >. . ...■•: 

8. Eternel , i'aime la demeure de tk 
maifon , ^t. le.Ueu ou eft le pavilion de 
tagloite.- . > . u • ;. , 

, 9. NWemble point mon ame aveo 
les p6cheiu*s , «joim?a vie avec lesibom* 
mesfenguinaires^ ;. . / 

iQ. J^ntlef imajns exlcutent les cri» 
mes qu'jk o»t; m^dites , & dont la maiA 
drotte $fc pleine. d& prlfens. 

1 1. Mais mo4,t je marcherai danamom 
int^griteV . ; Rachete*moi , & aie.pitie da 
moi. ■: tl j 7„; ... • ,i ,, .'.j 

12. #fc>upj6feraferme dans Adroit 
chemin. je b^uirai l'Eterneldans lea 
affemWiees^ • ■/-■ .. ■]- \i.. 

AEJEA.tX I NS, 

T A Btiem^W} intfrn^lion que ce c Pfau- 
^ me nous dbnne , eft , que Dieu te» 
garde principafcrnent a yim6gm€ 8c a 
la droiturfL; gu'iii fojide & e'prouve la 
tceurs, fr qu'ainfije feul,moyen da- 
voir.Dieu tavorable, eft de fe rendjtt 
aprouve de lui ; de vivre da^a V'i neo- 
cene e , 
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fience, de marcher dan* fe verftl, & 
de- hair les vices ft la fociete* des nrt- 
chans. II. Le zeie dont David £toit 
antme* pour fervir Dieu dans le Taber- 
nacle, doit nous inciter A nous ac- 
quiter des devoirs de' la Religion avec 
la m&me ardeur , & a prendre ndcre 
plus, grand plaifir h nous rendre dans 
la iraufon de Dieu, pour l^louer & 
pour mgditer les merveilies de fon a* 
mour. Mais le foin que^ce Roi pieux 
avoit de fe purifier +■ avant que^d* pa- 
rbhredevant Taucel du Seigneur , nous 
montre , que pour pouvoir -fe prtfenter 
devantDieu, ilfaut etre pur-ft-vivre 
dans la fainted. Entin^ noils' devons 
nous joindre a David, danstaprilre 
qu'il fait k Dieu fur la. flh de te Pfau- 
me, ft lui demandcr qu?il nous- -preV 
ferve de reflembler aux mlchans , de 
!peur que nous ne foyons envetoppgs 
dans les peines qui ieur font'prepar&s. 
, P § A U iVIE XXVII. 

JLe Roi. David temoigue- ici qu'il avoit 

,une entiere confance en Dieu dans les 

plus grands dangers! ; kfc It y marque 
: Jon zele & fon' attachement four le 
i.fervice divin. Hi: It prie Dieu de lui 
.- donner des temoignages de fafkveur , 

£T it Paroit pleinetueut ajfurt 'que Dieu 
,. ne^ataudonnertitiaruau. It j a dans 

ce Pfaume beaucoup (Con ft ion , ©* de 
. tret-beaux fentimens de foi 1 de devo~, 

tion, & de piete. 
• I. Pfaume de David. - -< 

T 'STERN EL eft ma lumilre ftma dc*- 
•*-' livrance ; de qui aurai-je peur? L*E- 
terael eft la force de mi vie 1 ; de qui 
aurai-je de la crainte? ; 

- x. Quand les mgchans , me* adver- 
fiiires *& mes ennemis font venus contre' 
moi , pour manger ma chair i eux- 
memesont bronctte^' &-ftmt^ton1b6s. 

«. 3- Quand toute- tint artfiee ffc camee- 
roit contre moi, mon coeur-ne crain- 
droit riea; fi la guerre s^live contre 
noi , f*aurai cetttt ttohnunce. 

4. J'ai demande* une chofe fc 1'Eter- 
aet, ft Je larecherebtrai ; l Oft que 
j'habite dans la Mawton de PSternel. 
tous les jours de ma 'vie, pour con - 
tempter la beaut* tie I'Bternel, ft vi- 
fter feigaeuiemeiri fotft*alfciSt 

5. Car il me- cacherw <tans-4a tthte , 
an manvais jour <;- >i\ me «ti*ndra ca-< 
che dgnslo lien feem de -fo*"taber«a., 
cle, il m'llevera comme fur un rocher/ 
HJSi Mem* des * pr^lcnt m#'J«ete t'tle- 
Vera par deflvs mes eaneaiis ^fat font; 
autour de moi ; & je iacriAM«t dans, 
fon Tabernacle des factiftcet 4e cris dc 
4oie ,i je chanterai * ; ptateMKUerai a 
*?EtemtK 

' 7. Eternel ^ooute ma- voix , je ttn- 
*oqu* i aie pit?.4 de moi k .& m'«nauce. 

- 8. Mon Coear me dit de ta part : Cher, 
thez raa factf. Je- eher<1i€ra4' 4a ta« 
«e, o Ettrnrt, • * 



' 9. Ne cache p*bint taface de moi ,- ne 
rejette point ton • ferviteur^ dans * ton 
courroux. Tu as €ti men 'aide ; 
Dreudemajde^rrrance, ne me d^laifTe 
point ; .& he m'abandonne pohit. 

ID. Quand mon p6*re &• ma- m^re 
m'ahroient .abandonn^ > tovtefois Y&» 
ternel me recueillira. x 

ll; Etentel eofeigne moi ta voie , ft 
me condui par un fender uni y a cau- 
fe' de mesv ennemis. 

ia. Ne me livre point au defir de 
mes adver (aires ^ > car de feu* temoins, 
& qui ne refpirent que violence- -, *£c 
font Aleves contre moi. : 

il; N'«.u^t6 aue j'ai cro que je vw- 
roisv les bieas del'Eternd idans-la ten* 
des vivans, c'etoit fait de wri. * 

14; AttttMofi rEternel, A defrieu- 
re ferme, ^Sc il fortifiera ton coeur ; 
attentai, dis-je, a TEternel.* 
REFLEXIONS. 

ON doit reniarquer ici, Ii Queeeux 
qui craignent Dieu, ft qui fe oen- 
fient en lui , n'ont jamais peur deshom- 
mes ft qu'ilsfont tnuiquileri ft inibran- 
lables , lors meme qu'ils fe voiemper- 
Kortft 'ft iritomxs k l^tat le plus fa- 
cheux. >lh QpePavantagele plus- prl- 
ciecrx'ftla plus douce confolation dont 
nout patinons joufr en ce«^nonde,< eft 
de atous rencootrer fouveat ' dans la 
maifon de Dieu , pour Padover , poifr 
le lou8r , : ft pour y recevoir les temoi- 

Enages de faiaveur.: III. Que <|uand 
lieu. neAis follicite par left mouveniens 
<de nfltre. cesor A recheteher la facet, 
nous devons profiter de cette grace 
^utfl nous fait, ft renond^e au* invita- 
tionsap/iinDUsadrene. Enfin / ra4fura«. 
ce que David marque dans ce Pfimrat, 
nous append , que quand mdmetaous fe- 
riontfabandonhes de tout le aaouMlevDIeti 
neitbus-abandonpera' point; (i noas le 
-oraigiioas y ft ii nous aous repofons 
fur. lui 4 -qu^il n*y a que Uc canfiauceett 
Dieu ft refpeTance-eiv fttpfoineHeW, 
qm r p«ifle iaoafi ioQteuir au milieu ties 
trsverfee de^cette vie; ft quej^attenle 
de ceux qui cherchent leur boateur ea 
4Hw^kl'4kk iftra jamais ^vaine. 

P S AU M E XK^VIII. * 
Le Roi D^vM^Prie Dieitd* fogarantir 
M*totoalie*gr det artificH iMo toitkatb, 
• V 1 H** jn*»mt*t qui deve4eni toxftor 
f*P4U& Il telou* auj/i derfoiw quHl 
ovist di lui l it ft e*nfiemyomfceouA x 
£T il fahdt* vaux pour t*t**jM*m 
dm p*tk flfrail. >, -i 

1. ftaunWde Davkii '-» . ' •• 

JE evk"^ toi-, Eternel ♦ mon tocher; 
'ne fbis point fourd a mew ^g ard', 
dd>ettr^a«^ tu neme re>6ns, jeat 
IbJg fcaf blable a ceux' qai ^klcendeit 
danc lafoAe. 

a.' Exauce la voix de roes ftpplicarions, 
4ets queje-crle a tot 'ft' -qua j^leve 
aaeajnalawatt Tamlt 4* U Saintetl. 
J. Ne 
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$. Ne m'enrrain* point avec- Us m6- voix de rEternel eft magniaque. 
•bans , ni avec les opvriers dMnicmitl, 5. La voix de I'Eternel brife les, c&- 



qui parlent de paix avecleur prochain , 
guoi quSl y ail de la ma|ice dans leur 
coeur. *• . 

4. Donne leur felon leur* ceuvres , 
felon la malice de leurs aftions , & fe- 
lon les ceuvres de leurs mams ; rens 
leur ce ^u'ils out m^riti ; - 

S: Parce quails ne preunent point gar- 
de aux ouvrages de rEternel, ni aux 
ceuvres de fes mains, illes ruinera 
&> we "les fern point fubiifter. 

6. B*ni foit rEternel , car il a exau- 
<* la voix de mes amplications. 
*-? .- L*Eternel eft ma force 8c mon bou- 
clier } mon cceur a eu cmrfiance en lui , 
fai €t€ feconru , 8c mon cceuf s'eft rt- 
joul ; Celt pourquoi je le ctJebrerai 
par mon can ti que. 

8. L*Etet»nel eft la fotee de fen peu- 
*&i il eft la force qui delivre fon Oint. 
"9. Sauve ton peuple , 8c beni ton he- 
ritage ; gotiverne les, & Its eleve eter- 
riell^ment. 

RBFLEXJO N S. 

CE que nous devons apprendre dece 
Pianme, tfeft I. IPinvoqner le Sei- 
gneur dans tous nos befoins, d'^lever 
ft lui nos mains & nos occurs pdtor hn- 
portr ton fecobts , & d* le prier fur 
tow qu'il ne permette pas que nous 
foyons entrained dans le mal avec les 
rafrewrs. II. Que Dieu rend aux me- 
eDans felon leurs eeuvrea, & qu*«n par- 
tt««lier il dettuit les nomine* doubles 
Be trompeurs , qui partem de paix a 
leur prochain , pendant qu'ils ont le 
tieeur plein de malice & de haine. III. 
Que ce qui caufe la mine 8c le mal- 
tteur des hommes , e'eft qu'ils ne pren- 
jtent pas garde aux ceuvres de Dieu* 

Jour apwendre par. Id a le craindre. 
V. Les louanges que David joint A fes 
prteres , montrent que les. gens de bien 
tnvoqnent le Seigneur am one parraite 
confiance en fa bontej que Dieu exau- 
ce ceux* qui le r edament * & qu'il fe- 
rt toujours le bouelier 8c la force des 
juftes , & le prote&eur de ion peupl*. 
■■■ PSAUMB XXIX. 
C-eft id woe exhortation a reconnoitre ta 
Majefte^de Dieu , jni foredt dm* fes 

■ ^&t#bt , ' £T en fattieulm. dank U. t»n- 
• ttttfe. Ll Pnpkete faHe -» auffi de la 
' -ffeittoion dent Dieu faverifi*} k feu- 

fie fijrael. 
i I. Pfaume de David, 
ttlLS de* Princes rendea «4 ttEceniel , 
4>^rende4Pa rEternel laiglosffe 8c la 
force;- - » -■•'t 

■ 11, Rendcz aPEternella gloire^Mr'a 
£m nom ;profterne2 -vous devanci'E- 
temel (lane ion SantUmire-magnittque. 

-J. Xap vodx- -de 4'Kt^iiol -elt • inr les 
eaux, le IMeU -glontinc tait. tonner 
Vffrntt eft iwr les £faades»eattx;. 

4. La- voix de rEterdel* *Jt*octer, lb 



dret, TEternel brife meme les cedtes 
du Liban, . - 

6. Et les fait (auter comme un veau ; 
le Liban & Scirjan , comme un faon d# 
lkocne;- . 

7. La voix de I'Eternel jette des eclats 
de flammedefeu. 

8. La voix de rEternel fait tremUer 
le deTert ; rEternel foit trembler le 04* 
fertde Iiadee, - ■ .: 

9- La voix de Internet fait avorttr 
les bidhe?, »&. 06cu* vre les forfits ; mais 
cbacun annonce ia gloire dans Ion pa- 
lais. :..,.• - - 

10. I'Eternel a w6fid6 for le d^lngei 
& TEternel prliidera comme Roi <te*A 
nellement. • '•> 

11. L'Bkernel donnera de la force X 
fon peuple v I'Eternel benira fon peuple 
dans la paix. . . 

REFLEXIONS. 
I A Icfture de- ce Pfaume nous enga- „ 
■^ ge a adorer avec refpeft & avec 
cratnte la majefttf de Dieu , dont il don- 
ne des preuves dans fes ouvrages. Ce 
Pfaume- nous enfeigne fur tout, que 
e'eft Dieu qui par fa puiflance forme les 
tonnerrea |ui fe font entendre dans les 
airs , & qui produifent des effets fi fur« 
prenans; que ce Diev Tout - Puiffant 
pr^ftdeiur cet fortes d^venemens, 8c 
que fa Providence s'en fert pour fcrire 
connoiure auft bommes fa grandeur . 8c 
poarexeecer fes jugemens fur eux. Aid* 
fi nous devons prendre occafion de tout 
ce qui arrive dans la nature , pour cram, 
dre Ditpy & mettre toute ndtfe con- 
fiance en mi? nous (buvenant qnMl eft 
le maitre & Je juge du monde , <8c que 
s41 tmfloit fa 'puiflance powf punir 
ceux qof 1'offenfcnt , il s'eu fert aufli 
pour le bien .de Ion peuple &4e tone 
les entaisv ^ 

-HA-VMi XXX 
D**4d fend * Dieu des a&ron* dt* grk- 
ees fiiemnettes, de ce qu'U Pav*it-di- 
Uvr*., W>de, ce qtfil ayatt f*it<fke- 
cedet/afaveur.^a Js celere. dtrteeh- 
neit que i^ttant oubiie dm* ia pw&f* 
rite r / Dttu r*wit cbsttie pemt fe ram** 
mt+fen. ..devoir , £T four-Poblifer- a 
OUevequet avedyUu vardeur i z? il 
fait (uemffde » le Mnir a tank* de te 
qu'tfihrueit exauce, On crtitfu* <e 
' PfaHM* deit itre rapperte a rce-fue DO- 
vid r kant de retpur ajerufahm apr)$ x 
la eenftiratien. d?*4bfalem , fit four 
purifier *¥ fnfatrtr fa mat fin , ftii 
afoit ifrfiuitfU far et fils denature*. 

U Pfaume, wi,fut t un Cautique de 
la fl^cacc 'de.la'maifon de David/ 

a. cTE&NEi , je t'exalterai , pax- 

.Cf.ee tque tuiniaa]nr4^1u4anger, 

8c . que-, tuaj' ae .pas peemts a tmea enoe- 

mis dt I le''Siiioulx<da moi. . > •: -.:« • 
a. Eter- 
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3. Eternel mon Dieu, j'ai crie* vers 
toi, & tu m'as guSri. 
. 4. Eternel , tu as fait remonter mon 
ame du ftpulcre , tu m'as rendu la vie , 
afin que je ne defcendifTe pas dans la 
forte. 

5. Pfalmodiez a l'Eternel , vons fes 
J)ien-ajm6s , & cellbrez la mlmoire de 
fa Saintete*. 

• 6. Caril n'y a gtfun moment dans fa 
colere , mats il y a touts une vie dans fa 
faveur ; le pleur loge le foir , & le chant 
de triomphe furvient an matin. 
% 7..Quand j'ltois a'ans ma profp^rite* 
-je difois: Je ne ferois Jamais 6branle\ 

8. Eternel , par ta faveur , tu avois 
r misla force dans ma montagne ; mais 
C-tot que tu as each* ta face, jefuis 
devenu tout Iperdu. 
. 9- Eternel , j'ai crie' a toi : J'ai preTen- 
tfma fuplication a l'Eternel , dilant : 

iof Quel profit y aura -t - it en mon 
fang , fi je defcens dans la forte ? La 
poudrete c^lebrera-t-elle? Annonce- 
ra-t-ejle ta ve>it£? 

ii. Eternel, Icoute , & aiepitilde 
moi : Eternel , fois. moi en aide. 

12. Tu as change* mon deuil en it- 
jou\flaiice , tu as d£tach£ le fac dontjU- 
,toit couvert t & tu m'as revetu de joie. 

13. Afin que dans ma gloire je te 
pfalmodie, & que je ne me taife point. 
Eternel, mon Dieu* je^te celibreraia 
to jours. 

REFLEXIONS. 
./""Eft ici un Cantique d'a&ions de gra- 
ces , qui convient particutilrement 
.aux perfonnes qui font 6chapp6es de 
quelque grand danger. Ceux que Dieu 
£ ainii dllivrls doivent, a l'imitation de 
David , cllebrer fa bontl , inviter tous 
les bommes a la clllbrer avec eux,& re- 
connoitre, qu'il riy a qu'un moment dan* 
J* eolerede Dion* man qtSHy a tout une 
vie dans fa faveur. II faut fur tout bien 
remarquer les inftruftiani que ice Pfau- 
me nous donne fur run lit 6 -des afflic- 
tions. David nous y dit , queers qu'il 
etoit- dans fa profperite „ ilefoyoit n"etre 



me queique-tois les. juites *. .s\o*blient 
dans la profpente"; mais Dieu fe.fert 
de l'adverfite pour produire en euxunt 
txaieur falutaire , pour les obtygex a re- 
.counr a lui , & pour les ramenetf par 
.ce moyen a leur devoir. Et c'eft. alors 
auffi qu'il s'appaife envers eux, qu'ii 
'les exauce , & quHl change leur tril- 
teife en joie , & leurs plamtes en a&ions 
de graces. C'eft 14 une doftrine qui 
.eft d'nn ulage general , & que nous de. 
-vons bien meuiter ; afin que, ft Dieu 
nous accorde le repos,.Dom>n'en abu- 



iiotis pas ; & que s*il nous ' eavjoje des 
adverutls, elles fervent a nous humilier, 
& a nous attacher de plus en plus & lui. 

P S A.U M £ XXXI. 
Le Roi David prie Dieu , que puu qu'il 
ft confott en lui , il lui pint de I ego- 
rant tr des maux qu y il enduroit de (apart 
defes ennemis , £? mime de I a part de 
fts plus Procbes} £T dans la ferjuafion 
qm il eft que fa prior e fera exaucee , il 
Je rejoutt.de la delivrance qu'ilattend 
debt bontidu. Seigneur. , , % 

1. Pfaume de David, downi au Maf- 
tre Chantre, pour le chanter. 

2. pTEKNEL , je me fuis retire' vers. 
■*-* toi ; que je ne fois jamais con- 

fus ! Delivre-moi par ta juiiice. 

3. Incline ton oreille vers moi , 46* 
livre-raoi promptement ; fois ppur moi 
une forte roche & une mai&u bien mu- 
nie, afin que^ je m'y puille iauver. 

4. Car tu es mon rocher & ma fo^* 
tereffe; c'eft pourquoi , a caufe de ton* 
Norn, uieae moi^condui moi, 

5. Tire -moi hors des filets qu'bn 
m'a tendus en cachette i' car tu ^s ma 
force. 

6. Je remets mon efpriten tamain; 
tu m'as rachet^ j 6 Eternel , . qui es le 
Dieu de.v^rit6> 

7. J'ai hai ceux qui s'adonqentaug 
van it ^s trompeufes ; mais moi je m& 
fuis aiiur^en I'Eternel. 

8. Je m'egaierai & me r^jouirai dans 
ta bontei parcequetu as regards moa 
afflidion , &• tu as pris connoiifance 
des detreiTesde mon ame. •> 

9. Tune.m?as point Jivr6 entre les 
mains de .mon enncmi ; axM^.tuas fait 
tenir debout mes pi^s au fcurge. 

10. Eternel, aie pitie' de moi , car 
je fuis en deueflje ; mon regard e(t tout 
de'fait de chagrin , & mon ame & iue^ 
entrailles. .. . 

11. Car ma vie fe confume d'ennui ,, 
& mts ans par mes foupirs ;. ma force 
eft dechue" , pour la peine Ue mon in»«, 
quit6 , & mes os font confum^s. 

12. J'ai 6U en opprobre a tous mes 
ennemis i je PaA meme eti beaucoup ^ 
mes voifins ;. jJai 6te en iiorreur, a ceux 
de ma connoiflance; ceux qui me.v/Oi 
yoient dehors s'enfuloient de-moi. 

13: J'ajLete\ mis en pubji. dans Je 
cceuE des . hommes , comme un mor^ i 
j'ai e'te' tjhmi comme un vaiHeau de uul 
ulage. 

14. Car j'ai oulle bVuve de.plufieurs ; 
la fhuettt m y *.,U*Jt decous c6tels, qu^nd 
ils coniuktoieiK' enfembie c0ncce,.ropi{ 
lis ont coniulte pour m'6ter la vie. >.;i 

1$. Toute fois* Eternel, je me fuis 
afi'uri en toi ; j'ai dit, Tu esmon Difttt^ 

16. Ales, terns font. en ta main : .DeJit 
vre^moi de la main de mes ennemis & 
de ceux qui me pouii'uivent. , . > . . 

1 7 . Fai luir e ta face fur ton fervittux ; 
dllivx&jnoipaxu, bontei /. . . 

18. Eter- 
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18. Eternel , que je ne fois point con- 
fiis , puis que je t'ai invoqu^ ; que les 
mlchans foient confus , qu'ils aient la 
bouche fermee dans le fiSpulcre. 

19. Que leslevres qui mentent&qui 
prononcent des paroles*dures contre le 
jufte , avec orgueil & avec mepris , 
foient muettes. 

20. O que tes biens font grands, que 
tu as reTerves pour ceux qui te crai- 
gnent , & que tu rais pour ceux qui fe 
tetirent vers toi , aux yeux des fils des 
hommes ! . 

2 1 . Tu les caches dans le fecret fous 
ta face , loin de l'orgueil des hommes ; 
tu les preserves dans une tente, des 
langues qui les attaqueut. 

22. B6ni foit l'Eternel , parce qu'il 
a rendu admirable fa bonce* envers moi , 
coriime ftfeujje ete dans une ville munie. 

23. Je difois dans ma precipitation ; 
Je fuis retranch* de devant tes yeux ; 
& toutefois tu as exauc£ la voix de mes 
{implications, quand j'ai crie a toi. 

24. Aimez TEternel , vous tous fes 
bien-aim6s ; l'Eternel garde les ti deles , 
& il rend a celui qui fe conduit avec 
fierce tout ce qu'il a mlriti. 

2<». Vous tous qui aVez vdtre atten* 
te a l'Eternel demeurez rermes, & il 
fortitiera vdtre coeur. 

REFLEXIONS, 
T A confiance dont David paroit ani- 
x -' me" dans ce Pfaume , & les pri6res 
qu'il y adreffe a Dieu , nous montrent , 
que les enfans de Dieu s'affurent plei- 
nement fur fa bonce* , qu'ils fe re ti rent 
vers lui dans leurs detrefles , & qu'ils 
ne font jamais confus dans leur efp^« 
ranee. Nous devons imiter David dans 
fa pi£ci & dans fa confiance , nous re* 
commander fans cefie a la protection 
du Seigneur , & / avoir toujours dans 
le cceur cette priere : Je remets mon ef 
frit en ta main , car tu m'as rachete , 
6 Eternel ,* Dieu de verite. II. Les 
maux & les perfections que David a 
fouffert , meme de la part de fes plus 
proches, & la manilre dont il rece- 
Voit ces e"preuves * nous font voir , que 
fi nous nous tr ouvons dans la fouffran- 
ce , nous devons fupporter patiemment 
nos afflictions, n'avoir aucun reflenti- 
ment contre ceux qui nous font du 
mal , & attendre avec resignation le 
fecours de Dieu. L'on voit enfin 4 dan$ 
«e Pfaume , combien David £toit ravi 
dans le fentiment des bontls du Sei- 

Sneur envers ceux qui le craignent * & 
e la grandeur des biens qu'il leur r€- 
ferve. Tous ceux qui aiment Dieu doi- 
vent confidlrer cela pour leur confola- 
tion , & pour s'encouraeer de plus en 
plus a lui ob&'r & a lui plaire* Celt 
a quoi tend Pexhortation par on ce 
Cantique finit 1 ~4imez U Seigneur i vous 
tous fes Saints , car le Seigneur garde 
Us fi deles. Vous tern qui w*z vfore at* 



tente a t 'Eternel , per f ever ez conftammtnt^ 

£9* */ fortifiera votre ceeur. 

PSAUME XXXII. 

Ceft ici-un Pfaume de doftrine , qui nous 
enfeigne , que le vrai bonheur de Chora* 
me conjifte dans le pardon des peches , 
£T dans la purete de la conjlience ; £F 
que cette grace s'obtient par une Jincere 
cenfejjion des peches , £T par un vrai 
retour a Dieu. Enfiute , David est* 
horte les hommes a propter de cette doc- 
trine , £T a s'eloigner de Pendurcijfe- 
ment. II menace les mechans des der- 
nier j malheurs , £T il promet aux juf* 
tes une parfaite felicitit 

1. Maskil de David. 
C\ qu'heureux eft celui dont la trans* 
^ greflion eft quitted, & duquel le 
plche' eft couvert ! 

2. O qu'heureux eft l'homme auquel 
l'Eternel n'impute point Tiniquite' , & 
dans l'efprit duquel il n*y a point de 
traude ! 

3. Quand je me fuis tu, mes 6s fe 
font confume's , & quand je n'ai fait que 
crier tout le jour. 

4. Parce que jour & nuit ta main s'a- 
pefantiifoit fur moi ; ma vigueur ttoit 
changed en une fexherefle d'6te\ S*lah» 

5. Je t'ai fait connoitre mon p6ch4, 
& je n'ai point cache" mon iniquite : 
J'ai dit : Je confeflerai mes transgref* 
lions a l'Eternel i & tu as 6t$ la peine 
de mon p6ch6. Sdlah. 

6. C'eft pourquoi tout homme de bien 
te fuppliera au terns qu'on te trouve , 
en forte que quand de grandes eaux fe 
dlborderoient ♦ elies ne TatteindronC 
point. 

7* Tu es ma tetraice* & tu mega- 
rantiras de la d^trelfe j tu m'enviroune* 
ras de chants de dltivrance. Se'lah. 

8» Je te rendrai intelligent , m y a dit 
PEternel , & je t'enfeignerai le chemin 
par lequel tu dois marcher , & mon 
ceil te guidera. 

9* Ne foyez poiut comme le cheval , 
ni comme le mulet , qui font fans in 



telligencu defquels il taut emmuieler 
la bouche avec un mords & un freirt t 
pour s'en faire ob6i'r» 

10. Plufleurs douleurs arriveront au 
m^chant $ mais la mifericorde environ- 
nera celui qui s'aflure en 1'EterneK 

lit Vous juftes , r6jouiflez-vous en 
l'Eternel , & vous ^gayez j chantez de 
joie vous tous qui avez le coeur droit. 

REFLEXIONS* 
IL faut faire fur les pr£mie>es paro* 
1 les de ce Pfaume la reflexion que 
St. Paul y fait au chap. IV. de 1'Epitre 
aux Komains * favoir , Que le bonheur 
de l'homme & la j unification devanc 
Dieu coniiftent dans le pardon des pe- 
ches » dans la paix de la confidence $ 
& dans le fentiment de la grace de 
Dieu. II. Le Roi David nous enldgne 
par ion exemple , que fi Pen veut etire 
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dans cet heureux £tat ? il faut avoir le 
coeur net, & la confcience pure; que 
la r£miflion des p6ch6s eft PefFet de la 
mife"ricorde de Dieu ; que pour Pobte- 
nir il faut confeffer fincerement fes fau- 
tes & les abandonner ; & que des qu'on 
le fait de bon coeur , nos p£ches font 
effaces , & que Dieu nous rend fa fa- 
veur & fon amour. III. II paroit de 
ce Pfaume , qu'un vrai penitent , apres 
.avoir requ le pardon de fes fautcs , ne 
fe contente pas de louer Dieu de fon 
bonheur ; mais qu'il engage autant qu'il 
le peut les autres hommes a entrer 
dans les voles de la repentance & de 
la converfion. C'eft a qtioi tendent les 
inftruftions & les exhortations qui fe 
lifent fur la fin de ce Pfaume. David 
nous y avertit d'eViter PendurciiTement 
des p^cheurs, & il nous dit que toutes 
fortes de maux arriveront aux mlchans; 
mais que la miflricorde environnera 
ceux qui craignent le Seigneur , & que 
les juftes , & tous ceux qui ont le coeur 
droit , auront toujours lujet de chanter 
de joie & de fe rljouYr en fa preTence. 

PSAUME X^XIII. 

Ceft ici un ^antique , oh David exhorte 

Ces juftes a louer Dieu du cosur £T de 

la votx , par ta consideration de fa bon- 

te y de fapuijfance , £T de fafuftice 9 

qui paroijfent dans les ceuvres de la 

creation , £? \de la providence, II y 

reprefente apres cela , que Dieu voit 

toutes chofes , Qu'il examine les a&ions 

des hommes , £T qu y il defloie fa fa- 

veur fur ctux qui le craignent £T qui 

efferent en lui. 

*\70us juftes , chantez de joie a PEter- 

v nel ; fa louange eft bienieante aux 

hommes droits. 

2. C€16brez PEternel avec la harpe \ 
chantez-lui des Pfaumes avec Pinftru- 
ment a dix cordes. 

3. Chantez lui un Cantique nouveau; 
touchez agreablement les inftrumens % 
avec un cri de joie. 

4. Car la parole de PEternel eft droite, 
& toutes fes oeuvres font avec fermetl. 

$. 11 aime la juftice & P^qlit* ; la ter- 
re eft remplie de la bonte* de PEternel. 

6. Les cieux ont 6te* faits par la pa- 
role de PEternel , & toute lew armle 
par le fouffle de fa bouche. 

7. II afiemble les eaux de la mer 
comme en un monceau ; il met les abS* 
mes comme dans des treTors. 

8. Que toute la terrc craigne PEter- 
nel , que tous les habitans de la terre 
le redoutent. 

9. Car il a parle" , & ce qu'il a dit a 
eu -ftm fctre \ il a command* , & la 
chofe a comparu. 

10. L'Eter nel diflipe le confeil des 
nations , £r met a neant les defieins 
des peuples. { 

11. Mats ce que PEternel a refolu 
fubiifte toujours ; les defltin* de fon| 



coeur durent d'age en age. 

12. O qu'heureufe eft la nation de la- 
quelle PEternel eft le Dieu . £7 le peu- 
ple qu'il s'eft choifi pour heritage! 

13* L'Eternel regard^ des cieux , il 
voit tous les enfans des hommes. 

14- II prend garde du lieu de fa de- 
meure fur tous les habitans de la terre. 

15. Ceft lui qui a form* le coeur de 
chacun d'eux, & qui prend garde a 
toutes leurs a&ions. 

16. Le Roi n'eft point fan ve* par une 
grofle arm*e , & Vhomme puiffant n'*- 
chape noint par fa grande force. 

I7< Le cheval manque pour fauver , 
& ne dllivre pas par la grandeur de 
fa force. 

18. Voici, Poeil de PEternel eft fur 
ceux qui le craignent, fur ceux qui 
s'attendent a fa gratuite" ; 

19. Afin qu'il les retire de la mort, 
& qu'il les entretienne en vie durant 
la famine. 

20. Ndtre ame s'eft attendue* a PEter- 
nel ; il eft ndtre aide & ndtre bouclier. 

21. Certainement ndtre coeur fe r<- 
jouira en lui , parce que nous avons mis 
ndtre confiance en fon faint nom. 

22. Que ta bontl foit fur nous , d 
Eternel , comme nous nous fommes at* 
tendus a toi. 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume nous engage a faire ces 
^ cinq reflexions : La prlmilre , que 
c'eft un devoir tres-jufte & tres-agrea- 
ble que de louer le Seigneur; mais 
qu'il n'y a que les gens de bien qui 
puiflent s'en acquitter comme il taut ♦ 
& que les loiianges de Dieu ne font 
bienfeautes que dans la bouche des hom- 
mes droits. II. Que nous devons louer 
Dieu , parce qu'il a crle* le Monde par 
fa Toute-puiftknce , & parce qu'il le 
gouverne fagement & juftement par ia 
providence. III. Que fi c'Stoit un grand 
avantage pour les IfraSlites, d'etre le 
peuple que Dieu avoit choifi , & qu'il 
protegeoit d'une faqon particuliere ; la 
grace que Dieu nous a faite de nous 
recevoir dans fon Eglife & dans fon 
alliance , eft un privilege encore plus 
glorieux. IV. Que Dieu a une connoif- 
fance exafte de tout ce qui fe fait dans 
le monde, & qu'en particulier il voit 
toutes les a&ions & toutes les penftes 
de chacun des hommes. C'eft ce qui 
eft marque* par ces mots : Le Seigneur 
regarde des cieux , il voit torn les enfant 
des hommes ; il obftrve du lieu de fm , 
demeure torn les habitans de la terre i c y eft 
lui qui a forme lew cctur % £? qui prend 
garde a toutes leurs aStions* C'eft la une 

fteniSe qui doit nous occuper continuel* 
ement , afin que la conflagration de la 
pr*fence de Dieu , & de ia connoiflan* 
ce infinie , nous fafie vivre (aintement 
devant lui. Enrin ♦ puifque David aous 
afiiire , que les yeux au Seigneur font 
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fur ceux qui le craignent, & qui fat- 
tendent a fa bonte , nous pouvons recon- 
noitre par la, que le vrai moyen d'a- 
voir Dieu propice eft de le craindre , 
de fe confer en lui , d'implorer fans 
cefle fa faveur , & de faire fans ceffe 
dans cette vue ce vceu du Prophete : 
Que ta mifericorde frit fur nous , o Dieu , 
felon que nous nous Comma attendus a toi ' 

PSAUME XXXIV. 
Ceft ici un Pfaume d'altiom de graces 
£T de do&rine. David y benit Dieu , 
de ce quHl Pavoit deltvre lors qu'il fut 
reconnu par lei Philiftint dam la viUe 
de Goth, H y reprefente le Join que 
Dieu a de fes enfant , la protection 
dont il let couvre , let wantages que 
la crainte de Dieu leur procure , c^/e 
.fort funefte det mi chant. Tout cela eft 
exprime dant ce Pfaume ayec une beau- 
ti £7" une force particultere. 

1. Pfaume de David , fur ce qu'il fe 
oontretit en la presence d'Abimelec, 
qui le chaffa, & il s'en alia. 

2. ^Aleph. IE b&iirai l'Eternel en tout 

J terns , fa loiiange Jera 
continuellement dans ma bouche. 

3. Beth, Mon ame fe gloritiera en 
l'Eternel ; les dlbonnaires l'entendront 

8c s'en rejouiront. 

4. Guimel. Magnifiez l'Eternel avec 
moi, & exaitons ion nom torn enfemble. 

5. Daltth. J'ai cherche' PEternel , & 
il m'a repondu , & m'a de^ivre" de tou 
tes mes frayeurs. 

6. He. Vau. L'a-t-on regard*? On en 
eft illumine' , & Ton n'en a point la 
face confute. 

7. Zain. Cet afflige* a crie* , & l'Eter- 
nel Ta exaucl, 6c Ta delivrl de tou- 
tes fes de"treifes. 

8. Heth. L'Ange de l'Eternel campe 
autour de ceux qui le craignent , & 
les garantit. 

9. Theth. Goutez & voyez que l'E- 
ternel eft bon ! O qu'heureux eft l'hom- 
me qui fe retire vers lui ! 

io. led. Craignez PEternel i/wwies 
Saints ; car rien ne manque a ceux qui 
le craignent. 

ii. Caph. Les lionceaux ont difette & 
ont faim ; mais ceux qui cherclient PE* 
ternel n'auront faute d'aucun bien. 

12. Lamed. Venez , enfans, *coutez< 
moi ; je vous enfeignerai la crainte de 
PEternel. 

13. Mem. Qui eft Phomme qui pren* 
ne plaiiir a vivre , £? qui aime la Ion- 
gue vie pour jouir du bien? 

14. Nun. Garde ta langue de mal , 
8c tes levres de parler avec tromperie. 

15. Samech. Dltourne-toi du mal # & 
fai le bien j cherche la paix & la pourfui. 

16. Hajin. Les yeux de PEternel font 
fur les juiles , & les oreilles font at- 
tentive* a leur crL 

17* P*. La face de l'Eternel ^cen- 
tre ceux qui font. It mal , pour ex* 



terminer leur memoire de la terre. 

18. Tfade. Quand let juftet crient , 
l'Eternel let exuuee , & il les de'livre 
de toutes leurs d^trefles. 

19. Koph. L'Eternel eft prds de ceux 
qui ont le coeur rompu , & il d&ivre 
ceux qui ont Pefprit bnfe\ 

ao* Ret. Le jufte a des maux en grand 
nombre , mais l'Eternel le de'livre de 
tous. 

21. Scin. II garde tous fes os J pas 
un he fera rompu. 

22. Thau. La malice fera mourir le 
m^chant i & ceux qui haiflent' le jufte 
feront dltruits. 

23. Pe. L'Eternel raehete Tame defe$ 
ferviteurs i & aucun de ceux qui fe re* 
tirent vers lui ne fera dltruit. 

REFLEXIONS. 
1 E Plaume doit etre mis au rang des 
^ plus beaux 6c des plus inftru&ifs. 
Le Koi David nous y apprend par fes 
lemons & par ion exemple > I. Que 
quand Dieu nous accorde quelque de*- 
livrance , ou quelque .autre faveur, 
nous devons lui marquer ndtre iecvii- 
noiiiknee , non ieulement en lui ren- 
dant nos a&ions de graces , mais auill 
en invitant tous les homines , & par* 
ticulilrement les gens de bien, a le 
loiier avec nous. II. Que le Seigneur 
ne manque jamais d'exaucer & de.de* 
livrer les juftes qui l'invoquent dans 
leurs detreffes , 8c qu'il emploie md- 
me les Anges pour leur d£teule. III. 
David paroit tout pe'n^tre' dans ce Pfau- 
me du fentiment de la bonti de Dieu , 
8c du bonheur que Pon goute , quand 
on a part a fon amour. II y agent 
d'une maniere admirable la nature de 
la pi£t£ , en exhortantles faints a crain- 
dre toujours le Seigneur, a etre fin- 
ceres dans leurs di Hours 6c dans tou- 
te leur conduite \ a tuir le .mal , a fairs 
le bien , & A chercher la paix. Enfin , 
le Pfalmifte nous met devant ies yeux 
les fruits 6c les avantages incomparables 
que la piete procure ; en nous uifant > 
que rien ne fauroit manquer a ceux qui 
craignent Dieu , que fes yeux font tou* 
jours ouverts fur ies juftes , que fes 
orexlles font attentives a icurs ens, dc 
que s'ils ont des maux en grand nom* 
bre , il les en de'livre i au lieu que fa 
face eft contre les medians pour les 
detruite. Nous ne faunons rien take 
de plus utile que de repafler fans cene 
ces divines lemons dans ndtre 1116 moi- 
re 4 de les avoir toujours devant les 
yeux 6c dans le co?ur , 6c de lire pour, cet 
etret tr£quemmeut ce Plaume XXJQV , 
arm d'en raire un ulage continuel , pour 
ndtre tdihcauon 6c pour noue cumu- 
lation. 

PSAUME XXXV. 

David implore le fecours de JJieu contre 

fet ennemu , dont il deer it U maitce , 

IHnjujttce i V ingratitude , & u eruaute. 

Tta XI 
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11 parte de fon innocence , V de la ma~ 
niere dont il s'etoit conduit envers eux ; 
it leur s denonce leur ruine, £F il benit 
Dieu a Vavance, de la delivrance qu'il 
attendoit de fapuijfance & de fa bonte. 

1. Pfaume de David. 
PTERNEL , dlba contre ceux qui dtf- 
*** battent contre moi ; fai la guerre a 
<Jeux qui me font la guerre. 

2. Pren le bouclier & la rondelle , & 
leve toi pour venir a mon fecours; 

3. Avance la halebarde, & ferme ie 
faff age d e Van t ceux qui me pour fui vent; 
di a mon ame : Je fuit ta delivrance. 

4. Que ceux qui cherchent mon ame 
foient honteux 8c confus , 8c que ceux 

J[ui machinent mon mal foient repouf- 
Is en arrie>e , & qu'ils rougiffent. 

5. Qu'ils foient comme de la bale ex- 
pofee au vent , & que PAnge de PE- 
ternel les chalTe. 

6. Que leur chemin fait tinebreux & 
tres-gliflant ; que PAnge de PEternel 
les pourfuive. 

7. Car c'eft fans caufe qu'ils ont ca- 
che* la fofle oft Itoient tendus leurs 
rets"; c'eft fans caufe qu'ils ont creufe* 
pour Jurprendre mon ame. 

8. Que la ruine qu'il ne pr6voitpas 
Iui arrive , 8c que les filets qu'il a ca- 
ches le furprennent ; qu'il tombe dans 
cette meme ruine. 

9. Mais que mon ame s'^gaie en PE- 
ternel ; & fe re^oul'fle en fa delivrance. 

10. Tous mes os diront : Eternel , 
qui eft femblable a toi, qui delivres 
Pafflige' de la main de celui qui eft plus 
fort que Iui , meme Pafflige & le pau- 
vre , dela main de celui qui Popprime ? 

11. Des temoins violens s'eldvent con* 
tre moi ; on me redemande des chofes 
dont je ne fai rien. 

12. lis m'ont rendu le mal pour le 
bien < tachant de m'dter la vie. 

< 13. Mais moi , quand ils ont 6t6 ma- 
lades , je me vdtois d'un fac , j'affll- 
geois mon ame par jeune , je priois 
to ft jours pour eux dans mon coeur. 

14. Je me fuis conduit comme fic^ettt 
he mon intime ami, comme/ feut ete 
mon fr€re %-faUoit courbe* en habit de 
deuil t comme celui qui pleureroit fa 
mere. 

15. Mais quand fai €t6 en danger de 
Comber, ils fe re^ou'iflbient & s'aflem- 
tloient ; des gens de n6ant fe font af- 
femblls contre moi , fans que pen fui- 
fe rien ; ils m'ont d£chire* , & ils n'ont 
point celTe" , 

16. Avec les hypocrites & les railleurs, 
* £f ils ont grind les dents contre moi» - 

17* Seigneur , combien de terns le 
verras-tu 7 Retire mon ame des deTola- 
tions qu'ils me preparent , & mon uni- 
que d'entre les lionceaux* 
- 18. Je te c£16brerai dans une gran- 
ge aifemblge , je te louerai parmi un 
grand peuple.- - » «• 



19. Que ceux qui font rrfes ennemis 
fans fujet ne fe rejouttfent point de moi ; 
& que ceux qui me haiflent fans caufe 
ne clignent point Peeil, 

20. Car ils ne parlent point de paixj 
mais ils inventent des chofes pleines 
de fraude, contre les perfmnes paiffibles 
de la terre. 

21. Ils ont ouvert leur bouche autant 
qu'ils ont pu contre moi , 8c ils ont 
dit : Aha , ndtre ceil Ta vu. 

22. Eternel , tu Pas vu ; ne te tai 
point ; Seigneur , ne t'lloigne point de 
moi. 

23. R6veille-toi , rlveille-toi , mon 
Dieu & mon Seigneur , pour me fain 
juftice £7* pour maintenir ma caufe. 

' 24. Juge-moi felon ta juftice , Eter- 
nel mon Dieu ; & qu'ils ne fe rejou'ifient 
point de moi. 

25. Qu'ils ne difent point dans leur 
cceur : Courage , courage rljoutifons 
nous ; qu'ils ne difent point : Nous Pa- 
vons englouti. 

26. Que ceux qui fe rljom'flent de 
mon mal foient honteux & rougiflent 
tous enfemble ; 8c que ceux qui s'61&» 
vent contre moi foient revetus de honte 
& de confufion. 

27. Mais que ceux qui font affeOion- 
n£s a ma juftice fe rljouiffent avec un 
chant de triomphe , & qu'ils faflent 
6clater leur joie ; qu'ils difent iuceifam- 
ment : Magnifie* foit PEternel , qui veut 
la paix^e fon ferviteur. 

28. Awrs ma langue parlera continued 
lement de ta juftice & de ta louange. 

REFLEXIONS. 
r\N peut recueillir en general de ce 
w Pfaume , que Dieu defend les gens 
de bien ; que les mlchans & ceux qui 
perftcutent les fiddles font expofls k 
fa vengeance ; & que le devoir des jufc 
tes eft de fe r£joui'r en Dieu , lors qu'il 
les d£livre, & fur tout, lors que fa 
gloire eft avancce par leur delivrance. 
Au refte , on ne doit pas conclure de 
ce que David dit dans ce Pfaume con- 
tre fes ennemis , qu'il nous foit per- 
mis de fouhaiter du mal a ceux qui 
nous en font , ou de nous rljoui'r lors • 
qu'il leur en arrive. II faut fe fouve- 
nir que les ennemis de David Itoient 
les ennemis de Dieu meme; & que ce 
Prince 6tant Prophete , & Dieu Iui ay- 
ant outre cela promis expreflgment qu'il 
le foutiendroit , & qu'il affermiroit fon 
regne , il a pu ddn oncer la ruine a ceux 
qui s'oppoloient a Iui. Mais dans le 
fond , il ne leur fouhaitoit point de 
mal , & m^me il s'aftiigeoit lors qu'il 
leur en arrivoit i comme il le temoigne 
dans ce Pfaume , ou il dit qu'il s'ltoit 
conduit envers eux comme s'ils euflent 
4t& les fr6res & fes amis. Ces fend- 
mens conviennent encore micux a des 
Chretiens , qui favenc que la loi de PE- 
vangile les oblige a aimer tout le mon- 
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de, & meme ceux qui les hatfTent; a 
leur faire du bien & a prier pour eux i 
fuivant en cela le« commandemens & 
Te^emple de JeTus-Chriit ndtre Sau- 
veur. * 

, PSAUME XXXVI. 
Le Roi David fait deux chofes dans ce 
Pfaume : I. 1 1 deer it Vimpiete s £7* la 
\ malice des mechans. II. II celebre la 
bonte de Dieu envers toutes fes creatu- 
res > £5* en Particulier P excellence des 
bitns dont il fait fart a ceux qui le 
craigncnt. 

1. Pfaume de David , ferviteur de 
l'Eternel . donne au Maitre Chantre , 
pour le chanter. 

2. I 'Impiete* du me*chant me dit au 
i-» dedans du cqeur , qu'il n'a point 

la crainte de Dieu devant fes yeux. 

3. Car il feflate en lui*m£me quand 
Ion iniquite* fe prefente a lui , & qu'il 
devrott la hair. 

4. Les paroles de fa bouche ne fon$ 
quMniquit^ & que fraude \ il refufe d*£- 
jre intelligent & de bien faire. 

5. II mgdite l'iniquite" dans fon lit; 
il s'arrSte au chemin qui n'eft pas bon ; 
il n'a point en horreur le mal. 

6. Eternel,ta bonte' atteint jufques aux 
cieux , & ta fid&ite" jufques aux nues. 

7. Ta juftice eft comme de hautes 
jnontagnes ; tes jugemens/e/rt un grand 
abime. Eternel tu conferves les hom- 
ines & les betes. 

8. Dieu , que t* bont£ eft pr^cieu- 
fe ! Auffi les fils des hommes fe reti- 
rent fous l'ombre de tes ailes. 

9. lis feront raflafi^s de la graiffe de 
ta maifon , & tu les abreuyeras au fleu- 
ve de tes delices. . 

io. Car la fource de la. vie eft avec 
toi , £T e'eft par ta lumi£re que nous 
fommes £claires v 

il. Continue a deployer ta faveur fur 
ceux qui te connoiflent, & ta juftice 
fur ceux qui ont le cceur droit. 

12. Que le pied de PorgueiUeux ne 
s'avance pas fur moi , & que la main 
des mechans ne m'^branle pas. 

13. Ceft la que font tombed les ou- 
vriers d'iniquitg ; ils ont 6t6 renverfes 
& ils n'ont pu fe relever. 

REFLEXIONS. 

ON voit dans ce Pfaume, I. Quels 
font les fentimens & quelle eft la 
conduite des median 
c'eft qu'ils n'ont point 
devant leurs yeux ; 
fent & qu'ils fe flattc 
dans leurs p£ch6s ; q 
qu'a nuire aux autre! 
point en horreur le 
nous fait voir que 1 
fentimens bien difF£r< 
la juftice & la. puiflan 
fes ceuvres'& dans fe: 
ils font fur tout con, 
vug de fon immenfe bontl , & des biens! 



qu'il fait a ceux qui raiment & qui fe 
conflent en lui. La lefture de ce Pfau- 
me doit done nous eloigner de Pimpie- 
t€ , & noys attapher a Dieu par oa 
amour fiacere , & par une crainte re*- 
ligieufe i afin que nous puiflions nous 
rejouir en lui , & dire avec David & 
avec tous les fiddles , dans le fentiment 
des biens qu'il nous accorde, & dans 
l'atten te de ceux qu'il nous referve : O 
Dieu , que ta bonte eft precieufe ! Ceft 
pourquoi les fils des hommes fe retirent 
fousfombre de tes ailcs. Nous ferons rafi 
fafies de la graiffe de ta maifon , fif tu 
nous abreuveras au fieuve de tes delicts. 

PSAUME XXXVII. 
Ceft ici un Pfaume d^inftrui&ions £j* da 
doflrine , dont le but eft de montrer , 
qu\on ne doit pai etre furpr'u , ft les 
mechans font quelquefois heureux en est* 
te vie , U ft les born y font dans la 
fouffrance. David fait voir , que tot 
ou tard Dieu ne manque J>m de delivrett 
les gens de bien , <J de recompenfer leur 
piete i& de faire fentir aux mechans les 
effets de fa colere. Ce Pfaume contient 
d"* admirable* inftruttions t £F qut font 
tres - efficaces pour nous porter a crain- 
dre Dieu, £r pour nous detourner du 
mal: Ceft pourquoi il faut le lire %T 
mediter avec bsen de Vattention. 

1. Pfaume de Dayid. 

sAleph. ME t'irrite point ^ caufe des 
L ^ gens malms ; ne fois point 
jaloux de ceux qui s'adonnent a la per- 
verfite\ 

2. Car ils feront foudainement re- 
tranches comme le foin , & ils fe fa* 
neront comme l'herbe Verte. 

3. " " A/ *ure-toi en l'Eternel , & 
fai < bon i habite la terre , & 
te i /6rite\ 

4. on plaifir en l'Eternel , & 
il Vi les demandes de ton coeur, 

*. Remets ta voie fur l'Eter* 

nel, e en lui, & il travaille- 

ra p our toi. 

6. II manifeftera ta juftice comme la 
clart^ , & ton bon droit comme le midi. 

7. Daleih. Sois tranquile , en regar T 
dant a l'Eternel, ^catten-le. Ne t'ir- 
rite point a caufe de celuiqui fait bien 
fes aitaires , a caufe , du-je , de l'hom- 
me qui vient a bout de fes entreprifes. 

8. He. R^prime la colere, & laifle-l^ 
Pemportemept i nc t'irrite point, du 
moins pour faire le mal. 

9. Car les mexhans Teront rettan- 
ch^ t qui s'attendent \ l'E- 
terj la terre. 

I ire un peu de terns , % 

le i r.a plus ; tu confide're- 

ras il tCy fera plus. 

I lebopnaires he>iterpnt 

la 'iront a. leur aife d'unc 

gra i. 

12. Zaiti, Xe m^chant machine contre 
le iufte , & grince les dents contre lui. 

1 Tt 3 ' x 3- Le 
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13. Le Seigneur fe rira de lui, car 
il a vu que fon jour aproche. 

14. Heth. Les mgchans ont tire* P6- 
pee , ils ont band* leur arc , pour aba- 
tre Fafflige' 8c le pauvre , & pour 6gor- 
ger ceux $ui marchent droit. 

it. Mais leur 6p£e entrera dans leur 
fropre coeur , & leurs arcs feront rom- 
pus. 

16. Teth. Le peu du jufte vaut mieux 
que Pabon dance de biens de plufieurs 
m^chans. 

17. Car les bras des medians feront 
rompus, mais PEternel foutient les 
juftes. 

18. Jed. L'Eternel connoit les jours 
de ceux qui font int£gres ; & leur he- 
ritage fubfiftera toujours. 

19. Us ne feront point confus dans 
les terns mauvais , mais ils feront raf- 
fafies dans le tf ms de la famine. 

20. Caph. Mais les mgchans p€riront, 
& les ennemis de PEternel feront con- 
fum6s comme la graiffe des agneaux ; 
lis s'en iront en tum6$. 

21. Lamed. Le mlchant emprunte, & 
ne rend point ; mais le jufte a com- 
panion, 8c il donne. 

22. Car ceux qu'il blnira heriteront 
la terre ; mais ceux. qu'H maudira fe- 
ront retrancn^s. 

23. Mem. LespasdePhomme de hien 
font dirig^s par PEternel , & il prend 
plaifir a fes voies. 

24. SMI tombe , il ne fera point abat- 
tuj car PEternel lui foatientla main. 

25. Nun. J'ai it€ jeune , & Fai aufli 
atteint la vieilleffe, mais je n'ai point vu 
le jufte abandonne* , ni fa pofte>ite' 
mandiant fon oain. 

26. II eft toujours dmu de pitie* , & il 
pre"te ; & fa poftirite" eft en be'nediftion. 
' 27. Samech. Retire-toi du mal , & fai 
le bien , & tu auras une habitation e*ter- 
nelle. 
" 28. Car PEternel aime la droiture , 

& il n'abandonne point fes bien aim6s ; _,.. .... ,._ t 

c'eft pourquoi ils font toujours gardes 5 colere fe fait voir d'une mani&e fen- 



& verdoyant comme un laurier verd. 

36. Mais j'ai pa(K, & voila, il n'eft 
plus ; je Fai cherche\ & il ne s'eft plus 
trouve*. 

37. Scin. Pren garde a Phomme inti- 
gre , & confidfcre Phomme droit ; car la 
fin d*un tel homme eft la paix. 

38. Mais les plcheurs feront tou\ en- 
femble dgtruits , & le refte des me- 
chans fera retranche\ 

39. Thau. Mais la de*livrance des juf- 
tes viendra de PEternel ; il fera leur 
force au terns de la de*trefle. 

40. L'Eternel les aid era , & les de*- 
livrera ; il les d6livrera des mlchans » 
& il les fauvera , parce qu'ils ont ef- 
pe*re* en lui. 

REFLEXIONS. 

LA do&rine qui eft renferme'e dans ce 
Pfaume revient en f^n^ral k ceci : 
Qu-on ne doit pas envier le bonheur 
dont les impies jouiflent en ce monde , 
ni fe fcandalifer des afflictions que les 
gens de bien y endurent. Outre cela , 
nous devons remarquer ici , que le ca- 
raftere des me*chans eft Finjuftice , la 
malice , la haine contre les juftes , la 
confiance en eux-mSmes , Porgueil , la 
violence , & Pimpiete\ Qu'au contrai- 
re les gens de bien s'afTurent en Dieu , 
en faifant ce qui eft bon ; ou'ils pren- 
nent tout leur plaifir en lui ; qu'ils 
font toujours tr an qui les , doux , 8c hum- 
bles ; qu'ils aiment a donuer & a exer- 
cer la charite* , & que leurs difcours font 
pleins de fagefle & deification. Da- 
vid nous aflure , que ceux qui font tels 
font benis & proteges de Dieu; que la 
vraie fglicite' eft leur partage ; que fa 
faveur fe, rdpand fur eux , & fur leur 
pofterit^ i que sMls font quelquefois 
dans Paffliftion , ils y eprouvent Paf- 
fiftance de Dieu , & que leur fin eft tou- 
jours heureufe. II n'en eft pas ainfi 
des mlchans ; leur profp6*Ht6 n'eft qi|M- 
maginaire & de pei; de dur£e; Dieu 
confond leurs defleins injuftes ? Sc fa 



mais la poftlritg des' m^chans fera re- 
tranche^, 

29. Hajtn. Les juftes he>i{eront la 
|?rfe, & y haoiteront a perp^tuit^. 

30. Pe. La bouche du jufte par! era 
de la fagefle , & fa langue prononcera 
ce qui eft droit. 

31. La loi de fon Dieu eft dans fon 
coeur ; aucun de fes pas ne chancellera. 

32. " Tfade. Le me"chant e"pie le jufte , 
~Sc cherche a le faire mourir. 

53. Mais PEternel ne Pabandonnera 
point entre les mains du me chant , & 
ne le iaiflera point condamner quand 
on le jugera. 

34. Kofh. Atten PEternel, 8c garde 
fes voies , & il t'61evera , afin que tu 
h6rites la terre ; & tu verras que les 
m6chans feront retranches. 

35. Ret. J'ai vu le m^chant terrible 



fible fur eux & fur tout ce qui leur ap- 
partient. L 1 exp6rience y6*nfie tous les 
jours ce que ce Pfaume nous ap prend ; 
ainfi Peftet que cette lefture doit pro- 
duire , eft de nous convaincre que tout 
n6tre bonheur depend de noils adonner 
a la piet6, puis qu'elle a de fi fures 
8c de fi glorieufes r^compenfes; 

P S AU ME XXXJVIII. 
Ceft ici une arde^te priire , far laqueB* 
David r*ppUe le x Seigneur de ne p a* U 
punir en fa cetere. Il Sy plaint des 
peinet vCil fouffroit a caufe de fee fe- 
ches. 6* 4e ce $u y H tteit ahandenni 
de fes amu , £7 perjecutepar fes enner 
mii ; & il y donne des marques dejen. 
bumilite , dejapieti , £T def* cenfiutm 
ce en Dieu. 

i. Pfaume de David* pour toe un 
memorial. _ 

Eter- 
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2. CTERNEL , oe me repren point 
"^ dans ton indignation , & nc me 

chatie point dans ton courroux. 

3. Car tes flgcbes font entries an de- 
dans de moi , & ta main s'eft apefan- 
tie fur moi. 

4. Hn'ya rien d'entier dans ma chair, 
a caufe de ton indignation; ni aucuu 
repos dans mes os, a caufe de mon 
p*che\ 

%. Car mes iniquitlsontfurpafle* ma 
tete , & font commc un pefant fardeau ; 
eUes font plus pefantes que je ne puis 
porter. 

6. Mes plaies font puantes 8c corrom- 
pu«s, a caufe de ma folie. 

7. Je fuis court)* & abattu au dernier 
point ; je marche en habit de deuil tout 
le jour. 

8. Car mes reins font pleins d'inflam- 
mation , il n'y a rien d'entier dans mon 
corps. 

9. Je fuis extremement afoibli & tout 
brife* ; je rugis dans le grand frlmifie- 
ment de mon cceur T 

io. Seigneur , tout mon deflr eft de- 
vant toi*, & mon ge*miifement ne feft 
point cache\ 

1 1. Mon coeur eft extremement agite\ 
ma force m'a abandonee , & la darte* 
de mes yeux ; m*me je ne les ai plus. 

12. Ceux qui nraiment , 8c mes in- 
times amis , fe tiennent eMoignes de ma 
plaie , mes plus proches fe tiennent loin. 

13? Ceux qui en veulent a ma vie 
m'ont tendu des pitfges , 8c ceux qui 
cherchent mon mal parlent de me*chan- 
cetis , & m£ditent ues tromperies cna- 
que jour. 

14. Mais moi je n'entends non plus 
qu'un fourd , & je fuis comme un muet 
qui n'ouvre pas la bouche. 

15. Je fuis , dis-je , comme un hom- 
rae qui n'entend point , & qui n'a point 
de replique dans fa bouche. 

16. Puis que je me fuis attendu a toi , 
Eternel, tu me repondras, Seigneur 
mon Dieu. 

17. C'eft pourquoi j'ai dit : Qu'ils ne 
fe rijouiffent point a mon fujet ; quand 
mon pied glifle ils s'e*levcnt contre moi. 

18. Je fuis prfct a tomber , & ma dou- 
leur eft continuellement devant moi ; 

19. Je declare mon iniquity, & je 
fuis en peine pour mqn p£che\ 

20. Cependant mes ennemis vivent 8c 
fe fortifient; ceux qui me haftfent fans 
fujet le muftiplient. 

21. Et ceux qui me ren<|ent le mal 
pour le bien me font oppofts , parce 
que je m'attache au bien. 

22.. Eternel, ne m'abandonne point 5 
mon Dieu , ne t'e*loigne point de moi. 

23. Hate-tpi de venir a mon aide , Sei- 
gneur , qui es ma dllivrance. 

R E F L EX I N S. 
TL faut faire ces quatre confiderations 
* fur ce Pfaume : I. On y voit les fen- 



timens d'un p^cheur penitent & humi* 
lie* fous le poids de fes plches & de la 
colere de Dieu. Ces fentimens font ex* 
primes par cette prie>e : Seigneur , ne 
me repren pat dans ton indignation • £? 
ne me chatie pai en ton courroux. En fe- 
cond lieu , ce qui eft dit dans ce Pfau- 
me eft tres-propre pour Pinftruttion <fc 
la confolation de ceux qui font affligls 
par des maladies , par des douleurs . 
ou en queloue autre manilre. David 
leur apprend par fon exemple , a reor- 
der les maux qui leur arrivent , aueU 
que rudes qu'ils foient, comme un jufte 
chatiment de leurs p€ch£s , & a en de- 
mander a Dieu le pardon. III. Ceux 
qui fouffrent par Pinjuftice & par la ma- 
lice des hommes doiyent i miter Da? 
vid dans fon humilite* , dans fa patien- 
ce , & dans fa douceur *, & attendre , au 
refte , avec reTignation , que Dieu , qui 
n'abandonne jamais les innocens , vien- 
ne les d^livrer. IV. L'on peut voir par 
les plaintes que David fait de la cruau- 
te* , de Pinhuraanite* , & de Pinjuftice 
de fes ennemis , que ceux qui afHigent 
les innocens , qui fe re*joument du mat 
d'autrui, & qui rendent le mal pour 
le bien , n'lviteront pas le jufte juge- 
ment de Dieu. 

PSAUME XXXI3$. 
David declare dans ce Pfaume , q »'/'/ avoit 
pris une y forte refolution de ne point mur- 
mwrer a la vu'e de la prafpertte des mi' 
chans , £3* dans le fentiment des maux 
qu y il fouffroit. II dit que pour fkrmonm 
tcr cette testation , il avoit confidere la 
jbrievete de cette vie , £7* la vanite des 
biens de ce monde.^ If demande a, Dieu 
le pardon de fes peches , £7* la delivr on- 
ce defes maux £ & il fe foumet hum- 
blement aux chatimens que Dieu lui en* 
voyoit. 

1. Pfaume de David, donne au Mai* 
tre Chantre , a Jlduthun , pour le chanter. 

2. I'M dit : Je prendrai garde a mes 
J voies , afin que je ne plche pas 

par ma langue , & je garderai ma bou- 
che avec un firein , tant que le michant 
fera devant moi. 

3. J'ai €t€ muet fans dire mot , j'ai 
meme tu ce qui 6toit bon; mais mi 
douleur s'eft augment^e. 

4. Mon coeur s'eft Ichaufl au dedans 
de moi , 8c le feu de nia meditation 
s'eft embraf^ ; j'ai parl6 de ma langue . 
Zrpaidit: ■ 

5. Eternel , donne-moi a connoitre 
ma fin , & quelle eft la mefure de mes 
jours ; que je (ache de combien petite 
dure*e je fuis. 

6. Voila . tu as rlduit mes jours a 
la mefure de quatre doigts , 8c le terns 
de ma vie eft devant toi comme un rien. 
Certainement tout homme qui fubfifte 
n'eft que vanit^. S^lah. 

7. Certainement Phommefe promd- 
ne parmi ce qui n'a que de Paparence. 

T t 4 Certai- 
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Certainement ils fe toqrmentent en vain ; 
on amafle des biens , 8c on ne fait qui 
les recueillira. 

8. Et maintenant qu'ai-je attendu, Sei- 
gneur? Mon attente eft a *oi. 

9. De'livre-moi de toutes mes tranf- 
grefitons, & ne m'expoi'e pas 4 Pop- 
probre de fhomrne infenfS. 

iq. Je me fuis tu , & je n'ai point 
quvert la bouche , parce que c'eft toi 
qui Pas fait. 

H. Retire de moi la plaie que tu m'as 
faite : Je fuis 46failli par la guerre que 
tu me fais, 

12. Au(fi-t6t que tu reprens quelqu'un. 
& que tu ie chaties a caufe de ion p6- 
che* , tu confumes, comrae . la tigne ce 

2u'il aime le plus. Certainement tout 
omme eft yanite*. SSlah. 

13. Eternel, Spoute ma requite, pre 
te Poreille a mon cri , & ne fois point 
fourd a mes larmes. Car je fuu voya- 
geur devant toi & Stranger , conmie 
tous mes pgres. 

14. Detourne-toi de mqi , afin que 
je reprenne mes forces ', avant que je 
ni'en aille & que je ne fois plus. 

REFLEXIONS. 
P'E Pfaume render me une do&rine trds- 
^ utile : C'eft que le moyen de ne ja- 
mais tomber dans le murmure , 8c de 
n/etre pas tente' ni fcandalife' lors qu'on 
voit le bonheur temporel des impies, 
ou que Pon eft dans la fouffrance , c'eft 
de fe hien re*preTenter la brtevete" {le 
cette vie, le n 6 ant des biens du mon- 
de , & la vanity du travail des hom- 
ines & des diverfes occupations qu'ils 
fe donnent pour les chofes de la terre. 
II. David nous enfeigne ^ que pieu peut , 
quandil lui plait, terminer ndtre vie, 
4c nous deppuiller de tous nos ayan- 
tages ; que nous ne fommes ici bas que 
4es Strangers & des voyageurs ; & que 
l'unique remade a cette mi IS re 8c a cet- 
te vaqit^ de la vie humaine, c'eft d'a- 
voir toute notre attente au Seigneur, 
de lui demander fon fecours & le par- 
don de nos fautes , & de nous foumet- 
tre avec refignation a fa fainte volon- 
te* , en difant lors qu'il nous afflige : 
Je me fun tu , & je rCai point ouvert 
la bouche\ parce que c'eft toi qui Pas fa.it. 
Avec oes fentimens on eft tou jours heu- 
reux 8c tranquile , on peut fe repofer 
en tout terns fur Dieu, & Pon eft en 
<tat de le bgnir & de fe r^jouir en lui , 
dans Padverfite' , aulft bien que dans la 
profpSrite*. 

f S A V M E XL v 
Le Prophete David rend grace* a Dieu 
des deltvrances SJdesfaveurs qu'il avoit 
req'ues, de fa bonte ; ilfe confacre a fon 
fervice , £7" it reconnoit ^ Que c'eft par 
la fiumijjion a la volonte du Seigneur 



prie de le fecourir dans les maux £y 
dam les dangers ou il fe trouvoit en- 
core ; y mats fur tout de le delivrer de 
fes peches. 

1. Pfaume de David , ^wwauMai. 
tre Chantre , four ie chanter. 

2. 1'AI patiemment attendu PEter. 
J nel } 8c il s'eft tourne vers moi , 

& a ou'i mon cri. 

3. II m'a fait remonter hors d'un puits 
qui menoit un grand bruit, & d'un bour- 
bier farigeux 5 il a allure" mes pi£s fur le 
roc , 8c il a attermi mes pas. 

4. Et il a mis dans ma boucbe un 
nouveau Gantique de louange a ndtre 
Dieu. Plufieurs yoyant cela , crain- 
dront & s'affurerbnt en PEternel. 

5. Q qu'heureux eft Phomme qui a 
pris PEternel pour fon all u ranee , & 
qui ne regarde point aux orgueilleux , 
ni a ceux qui fe detqurnent vers le 
menfonge ! 

6. Eternel mon Dieu, tu as fait que 
tes merveilles 8c tes penfies envers nous 
font en_ fi grand nombre , qu'il n'eft 



pas poffible de les arranger devant toi. 
Veux-je les reciter & les dire ? Elles 
font eh fi grand nombre que>e ne let 
fauroii raconter. 

7- Tu ne prens point plaifir au fa- 
crifice ni au gateau \ mais tu m'as per- 
c£ les oreilles ; tu n'as pqint demand^ 
d'holocaufte , ni d'oblation pour le p6- 
ch^. 

8. Mors j'ai dit : Me voici , je fuis 
venu , il eft Icrit de moi dans le vo- 
lume du livre. 

9. Mon Dieu , j'ai pris plaifir a faire 
ta volonte', & taloi eft au dedans de 
mes entrailles. 

10. J'ai annonc^ ta juftice dans una 
grande alTembUe y voilA , je n'ai point 
ferme' mes Uvres , tu le fais , Eternel. 

11. Je n'ai point renferme ta jufti- 
ce au dedans de mon cceur \ j'ai de% 
clar6 ta fid^lit6 & u de'livrance ; je 
n'ai point cache' ta bonf£ ni ta v^rit6 
dans la grande aflembUe. 

12. Toi donp, 6 Eternel, ne m^- 
pargne point tes compafltQns; que ta 
bont<5 & ta v^rit6 me gardent conti- 
nuellement. 

13. Car des maux fans nombre m'ont 
enyironn6s ; mes iniquit€s m'ont at- 
teint, & je jie les ai pu voir \ elles. 
furpaflent en nombre les cheveux de ma 
ttte, & le coeur me manque.' 

14. Eternel, veuille me d^hvrer \ Eter«r 
nel , hate-toi de vehir a mon aide. 

15. Que tous ceux qui cherchent ma 
vie pour la detruire foient couyerts de 
bonte , & rougiflent ! Et Que ceux qui 
prennent plaiQr a mon maf retourqen; 
en arrie're , & foient confus ! 

16. Q.ue ceux qui difent demoi , Ah, 

{Yiiont- H4fnl^c fv n^aipnt- on<» la 



pluto't que par des facrsfices , qu y il feut Ah , foient d^fol^s & n'aient que la 
tui itre Agr table. Il fait wtu de /flhonte pour re^compenfe ! 
loner devant tout le monde> £? il U* 1 7. Que toys ceux qui te cherchent* 

foient 
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foient ravis de joie , & fe rejouiffent 
en toi ; & que ceux qui aiment ta di- 
livrance (tifent continuellement : Ma- 
. gnifi6 foit l'Eternel ! 

18. Je fuis afflige' & miferable v , 
mass le Seigneur a (bin de moi ; tu e, 
mon aide & mon liberateur ; mon Dieu, 
ne tarde point 

REFLEXIONS. 

CE Pfaume renferme de beaux mou- 
vemens de ptete* & de reconnoiffan- 
ce. On y yoitdes fentimens d'un cceur 
rempli de con fiance , & plnltre* des 
bientaits de Dieu , d'un cfefir ardent 
de fe confacrer a lui , & d'une profon- 
de humility. Les inftruftions que ce 
Pfaume nous donne font done : X. Que 
dans nos aftli&ions il faut attendre pa- 
tiemment le Seigneur , & que quoi qu'il 
tarde pendant quelque terns , il vient 
enfin au fecours de ceux qui efp^rent 
en lui. IT, Que le vrai bonheur de Thorn* 
me confifte a choifir le Seigneur poux 
fpn refuge , fans chercher la fdhcite 
dans les homines , ou dans les chofes 
du monde. III. Que les bont£s de Dieu 
envers nous font en fi grand nombre , 
que nous ne faurions les raconter ni 
les celebrer comme elles le m^ritent. 
IV. Que ce que Dieu demande princi- 
palement de nous , e'eft que nous nous 
ibumcttions a lui fans reserve, en lui 
dii'ant : Me void , o Dieu , que je fajfe 
ta volonte : Ta toi eft au dedans de mes 
entraiHes ; & que nous publiions fes 
loiianges & fa v6rit€ devant tout le 
monde. Nous voyons dans ce Pfaume , 
que e'eft la le feul fervice que Dieu 
agrle ; & que quand on eft dans cet 
£tat, on peut, comme David, Pinvo- 
quer avec une pteine aifurance de fon 
fecours. Au refte , il faut conGddrer 
que David parle dans ce Pfaume com- 
me type dc JeTus-Chrift, lors qu'il dit : 
Tu n'ai point voulu £ oblation pour le pe* 
che y man tu m'ai perce les oreilles ; me 
void * je viens pour /aire , o Dieu , ta 
volonte. Saint Paul applique ces paro- 
les a notre Seigneur , dans PEpitre aux 
tfgbreux ; & il remarque que e'eft par 
Poblation & par le facrifice que JeTus- 
Chrift a fait de foi-meme , que nous 
avons €ti fanftifi^s & cqniacrgs a Dieu. 
pn quoi nous avons un, puiflant mo- 
tif a c61£brer la charite infinie de u6- 

tr< -'* A " s- 

m r, 

m 



1. Pfaume de David , donne au Mai- 
tre Chantre , pour le chanter. 

2. UEureux celui qui fe conduit fa- 
" gement envers l'afflige' ! L'E- 

ternel le d£livrera au jour de la cala- 
mity. 

3. L'Eternel le gardera & le preTerve- 
ra en vie ; il fera meme rendu heu. 
reux fur la terre , & tu ne le livreras 
point au defir de fes ennemis. 

4- L'Eternel le foutiendra quand il fe- 
ra dans un lit de latigueur ; tu chan- 
geras enticement fon lit , quand il fe- 
ra malade. 

^. J'ai dit : Eternel , aie pitie* de moi ; 
gueri mon ame ; car j'ai p€ch€ contre toi. 

6. Ceux qui me haiffent , me fouhai- 
tant du mal, difent : Quand mourra-t il ? 
Et quand eft-ce que fon nom pe'rira? 

7. Si quelqu'un d"eux vienWwr vifiter , 
1 me parle fauflement ; fon coeur raf n 

femblc de mauvais deffeins. Eft-il for- 
ti? II en parle. 

8. Tous ceux qui me haiffent parlent 
tout bas entr'eux contre moi , & ils 
penfent a me faire du mal, 

9. Quelque aftion ( difent - ils ) telle 
que commettent les medians , eft attached 
•fi lui , & celui qui eft couche* ne fe re- 
levera plus. 

io. Meme celui qui avoit la paix avec 
moi , en qui je me fiois , qui mangeoit 
mon pain , a leye* le talon contre moi. 

11. Mais toi, Eternel, tie pitie* de 
moi & me rcleve , & je le leur rendrai. 

12. Je connois a ceci que tu m'aimes \ 
e'eft que mon ennemi n'a pas eu lieij 
d'eclater de joie fur moi. 

13. Tu m'as foutenu dans mon inte- 
grite , &. tu m'as etabli devant toi ppur 
tofijours. 

14. Be'ni foit PEternel le Dieu d'la 
rafcl , de fie'cle en fi6cle. Amen ! Amen ! 

REFLEXIONS. 
\70ici un Pfaume ou la b6n^diaion, 
v de Dieu eft promife a ceux qui ont 
pitie" des afflig£s , qui en jugent chari- 
tablement, & qui fes foulagent dans 
leurs fouifrances. David fait e(p6rer a 
ces perfonnes charitables , gue Dieu les 
de"livrera dans leurs afflittions , qu'il 
les guerira jors qu'ils feront nialades 
& languiffans, & qu'il les conferyera 
Sc ]es rendra heureux en cette vie. Ces 
promeftes doivent nous infpirer des fen- 
timens de charity & de companion pour 
les miferables , & nous porter a les con r 
foler , & h les afiifter de tout n6tre 
pouvoir. ' D*un autre c6t6 , ce que Da- 
vid dit du proc£de de fes ennemis nous 
montre , que e'eft un grand peche' d'in- 
fulter aux malheureux , de fouhaiter 
le mal 011 la^ mortde quelqu'un, & de 
juger que tous ceux que Dieu afflige 
foient punis a caufe de leurs p6ch6». 
Ceci dpit nous eloigner de la duretf & 
des jugemens time'raires , & nous inf- 
pirer des fentimens farorables pour ceux 
T t 5 qui 
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rifont dans la fouffrance; fur tout Jprocher de la maifon de Dieu, dont 
ce font desperfonnes en qui Ton re-lil etoit eloign*. On voit en cela le$ 
marque de la pi*t* & de la cnrinte du fentimens que la vraie devotion Je 
- * * la fincere piete" lnfpireut. II n*y a 



"TjAWME Xtll. v 
beauceup de 
I reffentoit de 
(on de Dieu , 
ennemu, & 
de Sen rap- 
m avec Us ft- 
Uarmes & le* 
en lui meme 
tymnent it Us 
n fiance au fe- 

ns de Core\ 
mr U chanter. 

T . . ^...,..w jne apres des 

^ eairx courautes , ainfi mon ame 
fbupire apres toi, 6 Dieu 1 

3. Mon ame a foif de Dieu , du Dieu 
Fort £? vivaot : Quand entrerai - je , 
& me pr*fenterai-je devan* la face de 

J)ieut „ . J 

4. Mes larmes m'ont fervi de pain 
jour & nuit . quand on mc difoit cha- 
que jour : Ou eft ton Dieu ? m m 

5. Je me fouviendrai de ceci , &jele 
rappellerai dans mon ame ; tf eft que je 
marcherai encore avec la troupe , & que 
je m'en. irai avec elle jufqu'a la mauon 
de mon Dieu , avec une voix de triom- 



phe & de'louange, 
de qui ferala fete. 



6. Mon ame , pourquoi tfabas - tu ; 
£ fr*mis-tu dans moi ? Atten-toi a Dieu ; 
car je le cglebrerai encore i fon regard 
eft la delivrance meme. 

7. Mon Dieu , mon ame eft abattue" 
en moi-meme , parce que je me fou 
viens de toi , depuis le pays du Jour 
dain, & desHermoniens, & de la mon 
tagne de Mitshar. 

8. Un ablme appelle un autre abl 
me au bruit de tes canaux : Toutes tes 
vagues & tes flots ont paflK fur moi. 

9. L'Eternel enyoiera durant lejour 
fa gratuity, & fon canti<jue fera avec 
moi pendant la huit , & je ferai ma re- 
queue auDst* Fort qui eft ma. vie. 

10. Je dirai au Dieu Fort qui eft mon 
rocher : Pourquoi m'as-tu oubhe* ? Four. 

Suoi marcherai-je vetu de deuil, foils 
m oppreffion de celui qui me bait. 

11. Mes ennemis m'ont outrage ; ce 

Sii m'a etc une epee dans les os t qiiand 
s m'ont dit , chaque jour ; Ou eft ton 
Dieu? 

is. Mon ame , pourquoi t'abas - tu , 
& pourquoi fr^mis-tu dans moi ? Atten- 
toi a Dieu , car je le cStebrerai enco- 
re i it eft la deliyrance a laquelle je 
regarde ; il eft mon Dieu. 

REFLEXIONS. 

LE Frophete qui parle dans ce Pfau- 
me . « qui eft apparemment David, 



rien que les fideles fonhaitent da- 
vantage que de fe prefenter devant 
Dieu & en particulier de fe joindre 
aux Cuntes aifemblees , pour le fervir 
& pour s'ldifier dans la compagnie & 
par le bon exemple des $ens de bien. 
£t il n*y a rien auffi qui les peoetre 
d'uue douleur plus am&re , que lors 

2uMls font privet de cette conlblation, 
t qu'ils voient que les medians atta- 
quettt la Divinit6 par des difcours irq- 
pies, & fe moquent de la confiance 
que les juftes ont en Dieu. On remar- 
que . outre cela , dans ce Ffaume, que 
celui qui en eft Pauteur avoit 6te* dans 
d'extremes de'trefles , & comme acca- 
b\6 des ft^aux de Dieu , en forte que 
fon ame 6toit eperdue , & prefque deC 
tku6e de confolation ; mais que cepen- 
dant fa foi Pavoit relevl & foutenu. 
Cet exemple doit fortifier les fideles 
affiigls, les confoler dans leurs plus 
grandes amertumes , & leur faire dire 
av ■-■■-* i ?+-. 

ba ipoi ? 

^A '** en* 

Dieu. 
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de mon raviffenient , & je te cel£brera$ 
fur laharpe, 6 Dieu, mon Pieu. 

S. Mon ame, nourquoi ^abas-tu, 
& pourquoi fremis-tu dans moi ? At- 
ten-toi a Dieu ; car |e le c^le'brerai en- # 
core; il eft la d&iyrance a laquelle' 
je regarde; il eft mon Dieu. 

REFLEXIONS. 

LA lefture de ce Pfaume fait voir , 
que fi le Prophite prioit pieu de 
le garantir de la malice de fes enne- 
mis, c^toit principalement dans la vue* 
de pouvoir fe rapprocher du Taberna- 
cle , afin d'y loiier Dieu , & de lui mar* 



y exprime fes ardens d^fir de ferap.quer fa joie, fon amour, *&kcojb. 
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noiflance. C'eft auffi ce que les enfans 
de Dieu fouhaitent par deflus toutes 
ehofes ; & c'eft ce qui les foutient & 
les confole le plus efficacement dans 
leurs affli&ions « dans leurs combats. 
Au refte, les plaintes & les glmifle- 
mens que David fait dans ce Pfaume 
& dans le president , fur ce qu'il ne 
pouvoit pas fe rencontrer dans la mai- 
fon de Dieu , doivent engager ceux qui 
ont la liberte* de fervir Dieu dans les 
faintes aflemblles , a fe prlvaloir avec 
empreflement de ce prlcieux avantage. 
PSAUME XLIV. v 

Ce Pfaume a its compofi dans un terns ou 
le peuple (flfrael jtoit afflige & per- 
fecute. Le Prophete y fait mention des 
merveiUes que Dieu avoit faites pour 
■ introduire leurs feres dans le pays de Ca- 
naan ; £2* ilefpere que Dieu dephieroit 
encore la meme pmjfance en faveur des 
Jfraelites affligis. J I. II decrit Petat 
deplorable ou ce peuplefe trouvoit alors^ 
£T la rigueur des jperfecutions auxqueU 
les il etoit expofe. 

i. Maskil des enfans de Core*, donne 
tu Maltre CUantre />owr le chanter. 

2. ( ) Dieu nous avons oul' de nos 
KJ oreilles £f nos pe*res nous ont 

racontl les exploits que tu as faits en 
leurs jours , aux jours d 1 autrefois. 

3. Tu as cha/T6 par ta main les na- 
tions , & tu as plante* nos pe*res en leur 
place; tu as afflige* cespeuples, &tu 
les as chafies. 

4. Car nos peres n'ont point conquis 
le pays par leur e*pe*e , & leur bras ne 
les a point dllivrls; mais c'eft tadroi- 
te , & ton bras , & la lumilre de ta fa- 
ce ; parce que tu leur portois de Paf r 
feftion. ■ 

5. Dieu, c'eft toi qui es mon Roi. 
Or donne que les defcendans de Jacob 
foient dllivrls. 

6. Par toi nous frapperons nos en- 
nemis ; par ton nom nous foulerons 
ceux qui s'llevent contre nous. 

7. Car je ne m'aflure point en mon 
arc, & mon eple ne me dllivrera 
point. 

8. Mais tu nous diiivreTasdelamain 
de nos ennemis , & tu iendras confus 
ceux qui nous haiflent. 

9. Nous nous glorifierons en Dieu 
chaque jour , & nous cgllbrerons a ja- 
mais ton nom. Sllah. 

io, Cependant tu nous as rejettls; 
tu nous as rend us confus , & tit ne fo.rs 
plus avec nos armies. 

ii. Tu nous as fait retourner en ar- 
Here de devant 1'ennemi , & ceux qui 
nous haiflent fe font enrichk de ce qu'ils 
ont pille* fur nous. 

12. Tu nous as Uvris comme des 
bilbis qu'on doit manger, $c tu nous 
as difperfls parmi le$ nations. 

n. Tu as vendu ton peuple pour Hen, 
Ic tu n'as point fait haulier leur prix. 



14- Tu nous as mis en opprobre a nos 
voifins , en moquerie & raillerie a ceux 
qui habitent autour de nous 

15. Tu nous as mis en proverbe par- 
mi les Nations , & tu as fait que les 
pcuples ont hoche* la tete fur nous. 

16. Ma confufion eft to u jours devant 
moi , & la honte de mon vifage me 
couvre ; 

17. A caufe des difcours de eel ui qui 
me fait des outrages & qui m'injune, 
& a caufe de 1'ennemi & du, perflcu- 
teur. 

18. Tout cela nous eft arrive* ; 6c 
n&nmoin&nous ne t'avons point ou- 
blie* , & n9us n'avons point viole* ton 
alliance. 

19. Ndtre coeur ne s'eft point de"- » 
ton rue* en arrive, nos pas ne fefont 
point 6cart£s de tes fentiers ; 

20. Bien que tu nous aies fouje* par- 
mi des dragons , & couvert de l'ombre 
de la mort. 

21. Si nous eufiions oublie* le nom 
de ndtre Dieu , & que nous eufiions 
6tendu nos mains a un Dieu Stranger , 

22. Dieu n'en feroit-il point la re- 
cherche ? Car c'eft lui qui connoit les 
fecrets du coeur. 

23. Mais nous fommes tousles jours 
mis a mort a caufe de toi, £T npus fom- 
mes eftimis comme des brlbis de la 
boucherie. 

24. Leve^oi : Pourquoi dors-tu, Sei- 
gneur? Re^eille-toi t ne nous rejette 
point a jamais. 

25. Pourquoi caches-tu ta face , & 
oublics-tu ndtre affli£tibn & ndtre opn 
preffion ? 

26. Car ndtre ame eft abattuS juf- 
ques dans la pouffifre , & ndtre ventre 
eft attache* contre terre. 

27. Leve-toi a ndtre aide , & dllivre-j 
nous pour Tamour de ta bont6. 

REFLEXIONS. 

T E peuple d'Ifrael affligl rappelle 
*-• dans ce Pfaume le fouvenir des gra- 
ces fignalles que Dieu avoit faites au- 
trefois a leur nation. C'eft aiufi que 
nous devons nous confoler dans nos 
afflictions , par la confutation des 
bont^s du Seigneur , & des mar- 
ques qu'il a donnles de tout terns 
de fa puiflance St de fa miflricor- 
de. II. Comme Jes Israelites recon- 
noiflbient que ce n'^toit pas par leur 
propre force que leurs pe*res S'gtoient 
rendus maitres du pays de Canaan, mais, 
que c'^toit Dieu qui les y avoit Itablis \ 
il faut aufli donner a Dieu toute la gloi- 
re des a,vantages dont nous jouiffons . 
8c reconnoitre que c'eft fa faveur qui 
fait le bonheur &la furet^ des peuples* 
& en particulier de l'Eglife. III. Les 
plaintes que les Ifraelites font de l'6ta{ 
deplorable ou Us e'toient , montrent , 
que c'eft de tout terns que l'Eglife * 

etc 



Digitized by LiOOQ IC 



66% 



V S A U M E *. 



€t€ afflig^e; & que Dieu permet fou 
vent que fon peuple foitlivrfi'entreles 
mains des mdchans , & que les fideles 
foient cruellement perfecutls. C'eftla 
reflexion que St. Paul fait dans HEpitre 
aux Romains, ch. VIII. on il applique 
aux Chretiens ces paroles de ce pfaume : 
Nous fommes tous les jours Uvres a la mort 
four V amour de tot , £7* nous y fommes efti- 
mes comme des brebis qu'on mene a. la b ou- 
ch erie. Dieu le permet ainfi pour la 
gloire de fon nom , & dans la vue* d'6- 
prouver fon Eglife & de la purifier. 
Enfin , l'on voit ici , que nonobftant les 
afflictions qui arrivent aux foieles , ils 
B'oublient point le Seigneur, &qu'ils 
n'abandonnent point fon alliance ; & 
que e'eft a caufe de cela aufli qu'il eft 
toujours prfct a venir a leur aide , & a 
les exaucer lors qu'ils l'invoquent dans 
leurs befoins. 

P S AUM E XLV. 
Ce Pfaume eft un C antique nuptial fur 
le mariage du Rot Salomon , & Pony 
wit une defcription de la gloire de ce 
Prince £f de celle de fon Epoufe ; mats 
e'eft aujji un y Pfaume proPhetique Qui 
fe rapporte a Jefus- thrift Notre Sei- 
gneur, 

i. Maskil des enfansde Core* , qui 
•ft un Canti que nuptial , donne au Mai- 
tre Chantre , pour le chanter fur Sqofan- 
nim. 

2. jyiOn coeur bouillone pour pro. 

1 noncer une parole excellente, 
J'ai dit : Mes ouvrages feront pour le 
Roi ; ma langue fera comme la plume 
d'un Icrivain diligent 

3. Tu es plus beau qu'aucun des fils 
des hommes ; la grace eft rgpandue 
fur tes l£vres ; e'eft pourquoi Dieu t'a 
b£ni 6ternellement. 

4. Q Prince puifiant , cein fur ta cuif- 
fe ton ip€e , ta majefte & ta magnifi- 
cence ; 

5. Et profpere dans ta magnificence. 
Sois monte* fur la parole de ve>ite\ de 
debonnairete* , & de juftice ; & ta droi- 
te t'apprendra des chofes merveilleufes. 

6. Tes fleches font aigues ; les. peu- 
ples tomberont fous toi ; cites entreront 
dans le cceur des ennemis du Roi. 

7. Ton tr6ne , 6 Dieu , eft a tofi- 
jours & a perpgtuite* i le fceptrede ton 
regne *y? unfeeptre d'$quite\ 

8. Tu aimes la juftice , & tu haisla 
mlchancete* ; e'eft pourquoi , 6 Dieu , 
ton Dieu t'a oint d'une huile de joie par 
deffus tes femblables. 

9- Tous tes vetemens font parfum6s 
de rayrrhe , d'aloe" , & de caffe, auand 
tufors des palais d'y voire , par leiquels 
on t'a r^jofli. 

io. Des filles de Rois font entre tes 
Dames d'honneur ; ta fern me eft a ta 
droite , par£e d'ot d'Ophir, 

ii. Ecoute, fille, & confidere, incli- 
ne . ton oreille , & oublje ton peuple & 



lamaifon deton p£re; 

i a. Et le Roi mettra fon affe&ian en 
ta beautl. Puis qu'il eft ton Seigneur, 
profterne-toi devant 1 ui. 

13. Et la fille de Tyr & les plus ri- 
ches des peuples te feront hommage 
avecdes prelens. 

14. La fille du Roi eft toute pleine 
de gloire au dedans; fon vetement */ 
tiflu d'or. 

H. Elle fera preTentie au Roi en des 
vetemens de broderie ; & les filles qui 
la fuivent , qui font festanies, te feront 
amenees. 

16. Elles te feront preTentees avec 
joie & avec alllgrefte, £? elles entre- 
ront au palais du Roi. 

17. Tes enfans tiendront la place de 
tes plres ; tu les Itabliras pour Prin- 
ces par toute la terre. 

18. Je rendrai ton nom memorable 
dans tous les ages; e'eft pourquoi les 
peuples te clllbrerpnt a toujours & a 
perpltuitg. 

REFLEXIONS. 
PE Pfaume doit 6tre confide>6 en 
^ deux manieres : I. Comme un Cant 
tique deftine* a obtenir la benediction de 
Dieu fur le mariage de Salomon , & fur 
fon regne. II. Ce qui eft dit ici regar- 
de proprement JeTus-Ohrift, l'Epoux 8s 
le Roi de r Eg life. H y eft parte" tres- 
expreif^ment de fa divinity , de fon 
onttion ♦ de fa puiflance , de la gloire 
& de la duree de fon regne , comme 
St. Paul nous le fait voir au chapitre I. 
de TEpitre aux Hibreux , ou il cite 
cet endroit de ce^ Pfaume : Ton trane, • 
Dieu ? demeure a toujours , le fceptre de 
ton regne. eft unfeeptre Requite. O Dieu, 
ton Dieu fa oint d?une huile de joie pat 
deffui tes femblables, Cela ne convient 
proprement qu'a J^fus-Chrift; & ces 
paroles , qui nous mettcnt fa gloire 5? 
fa puiiTance infinie devant les yeux , 
nous engagent a le re>6rer, & a lui 
etre foumis , afan que nous ayons part 
aux b^n^diaions qu'il rlpand fur fon 
Eglife , & fur tous ceux qui ont le bon T 
heur de vivre fous fon empire. 
PSAUME XLVI. 
Ceft ici un Pfaume cCathons de gracet 
pour le fecours. que Dieu avoit acQorde 
aux Ifraelites , dans, un terns oh ils 
avoient *** uttaques par plufieurs peu- 
ples. 

1. Cantique des enfans de Core*, 
donne au Maitre Chantre , pour le chanter 
fur Halamoth. 
a. niEU eft nAtre retraite, ndtre 
1-r force, ST ndtre fecours dans 
les dltreOes , £T un fecours fort aift a 
trouver. 

3. C'eft pourquoi nous ne craintfrons 
point , qpand meaie la terre fe boule- 
verferoit, & que les tnpntagnes fe ren- 
verferpient au milieu de la mer ; 

4. E% que fes ?aux viendrqient i brui- 
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re & a fe troubler , & que les mon 
tagnes , feroient Ibraiilles par l'616va- 
tion defes vogues. Selah* 

5. Les ruiueaux du fleuve rljoufront 
la ville de Dieu , qui eft le lieu faint 
des Tabernacles du Tres-haut. 

6. Dieu eft au milieu d'elle ; elle ne 
fera point 6branl6e. Dieu la fecourra, 
en tournant fon vifage vers elle des 
le matin. 

7. Les nations fefont 6mlles, lesro- 
yaumes ont it€ 6branl6s ; il a fait en- 
tendre fon tonnerre , & la terre s'eft 
fondue. 

8. L'Eternel des armies eft avec nous ; 
le Dieu de Jacob eft ndtre haute retral 
te. S61ah. 

9- Venez , contemplez les exploits 
de l'Eternel , 8c comment il a r£duit la 
terre en folitude. 

io. II a fait cefler les guerres Jufques 
au bout de la terre ; il rompt les arcs, 
il brife les lances , il brfile les chariots 
au feu. 

il. Cefiez, a-t-ilditi 8c reconnoifc 
fez que je fuu Dieu : Je ferai exalte* 
parmi les nations ; je ferai exalte* par 
Uute la terre. 

12. L'Eternel deslirmles eft avec nous ; 
le Dieu de Jacob eft ndtre haute retraite : 
S£lah. 

REFLEXIONS. 
Ous devons apprendre d'ici, que Dieu 
eft le protetteur de fon Eglife ; & 
que quand me me les Rois & les peuples, 

?[ui font rlpreTentls dans ce Pfaume 
ous Pimage des eaux d'un torrent , 
*'Uni(Tent contr'elle , Dieu rend leurs 
efforts inutiles , & la de'livre avec puif- 
{ance. L'Eglife Chretienne a encore 
plus de part a ces promefies & a cette 
protection de Dieu , que l'ancien peu- 
ple n'en avoit , puis qu'elle doit fubfif- 
ter a jamais ; & c'eft audi de quoi el- 
le a toujours fait Pexp^rience , & ce 
que les fiddles doivent confid6rer, pour 
leur confolation & pour Paffermiifement 
de leur foi. 

PFAUME XLVII. 
Le Prophete y exhorte tous les habitant de 
la terre a loner le Seigneur , a x adorer 
fa majefte £F fa puijjance , £T a recon- 
noitre que VEterhel ■, qui avoit trait* 
alliance avec le peuple d y Ifrael , etoit le 
Rot du tnonde , auquel torn let peuples 
devoient je foumtttre. 
I. Pfeume des enfans de Core" , donni 
auMaitre 
a, 



N 



avec une voix de triomphe. 

3. Car le Dieu tres-haut eft redouta. 
ble , & il eft grand Koi fur toute la 
terre. * 

4. II range les peuples fous nous, 8c 
les nations fous nos pils. 

5. II nous a choifi ndtre heritage ♦ 
qut eft la gloire de Jaeob , lequtl II r 



aime*. Selah. 

6. Dieu eft montl avec un cri de joie ; 
l'Eternel eft monte au bruit de la trom- 
pette. 

7. Pfalmodiez a Dieu , pfalmodiez , 
.pfalmodiez a ndtre Roi , pfalmodiez. 

8. Car Dieu eft Roi de toute la terre ; 
chantez ce can ti que : 

9. Dieu rdgnefurles nations; Dieu 
eft affis fur le trdne de fa Saintete\ 

io. Les principaux des peuples fe 
font aftemblls avec le peupfe du Dieu 
d* Abraham ; car les puiifans de la terre 
appartiennent a Dieu ; il eft infiniment 
efeve\ 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume doit nous exciter a lotter 
^ Dieu , & a c61£brer fa gloire avec 
de faints transports , parce qu'il eft le 
Roi de toute la terre , St qu'il me>fc 
te les hommages de tous les hommes ; 
mais fur tout parce qu'il nous a choi- 
fis pour etre fon peuple & fon heritage* 
Ce qui eft dit dans ce Pfaume convient 
particulilrement aux terns de PEvangi- 
le , & fur tout au triomphe de 1' Atten- 
tion de Ndtre Seigneur ; a la gloire de 
fon regne , & au bonheur qu'dnt main- 
tenant les divers peuples de la terre , 
d'etre repute's le peuple de Dieu. 
PSAUME XLVIII. 
Ce Pfaume fut compofe a Voce a ft on d'une 
delivrance / que Dieu avoit accordee a la 
ville 4t Jerufalem. Le Prophete y lout 
Dieu , de ce qu'il avoit dijfipe-les con* 
feils £?* les efforts des Ron qui avoient 
attaque cette ville. II y decrit la force 
de Jerufalem , £f la protection dont 
Dieu couvroitfon Peuple. 
I. Cantique de Pfaume , des Enfans 
de Core\ 
a. | 'ETERNEL eft grand , GT digne 
*■■ d'etre loue" dans la ville de nd- 
tre Dieu , & dans la montagne de fa 
Saintete\ • 

3. Le plus beau lieu du pays , la joie 
de toute la terre , c'eft la montagne de 
Si on au fond du feptentrion ; c'eft la 
ville du grand Roi. 

4. Dieu eft connu dans fes palais pour 
une haute retraite. 

5. Car voici , les Rois s'ltoient don- 
ne* affignation , ils s'ltoient avance* 
tous enfemble. 

6. L'ont-ils vue* ? Aufii-tdt ils ont 6t€ 
^tonne's ; ils ont. €ti eperdus , ils s'en 
font fuis a P^tourdie. 

7. Ils ont 6t6 faifls de tremblement, 
8c d'une douleur pareille a celle d'une 
femme qui eft en travail ; 

8. lis ont ete chajfes comme par le vent 
d'orient, qui briie les na vires de Tarf. 
cis. 

9. Ce que nous avions entendti « c'eft 
ce que nous avons vu dans la ville de 
PEternel des armees ». dans la ville de 
ndtre Dieu , laquellc Dieu confervera 
a teujeurs. S^lah. 
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ours fentencieiix ; j'expoferai mes ma- 
ximes fur ma harpe. 

6. Pourquoi craindrai-je danslemau- 
vais terns , quand la malice de ceux qui 
me tatonnent m'environnera ? 

7. II y en a, qui fe contient en leurs • 
biens & qui fe glorifient de l'abondan- 
ce de leurs richeffes. 

8. Cependant perfonne tfen pourra eq 
aucune mani^re racheter fon fr£re, ni 
donner a Dieu fa ranc.on. 

9. Car le rachat de leur ame eft trop 
cher , & il nefe fera jamais, 

10. En forte qu'ils vi vent toujours,, 
& qu'ils ne voient jamais la fofle. 

11. Car on voit que les fages meu- 
rent , & que le fou & l'abruti plriftent 
6galement , & laiffent leurs hiens a d'au- 
tres. 

12. Leur intention eft que leurs mai- 
fons <fcr*»f toujours, & que leurs habi- 
tations fubfiftent d'age en age ; ils ont 
meme donne* leur nom a leurs terres. 

13* Et cependant Phomme ne de* 
raeure point en honneur , maU iJ ref- 
femble aux betes qui peVitient. 

14* Cette conduite qu'ils fuivent eft 
une folie , & cependant leurs fuccef- 
feurs approuvent l^trs maximes. S6- 
lah. 

15. Us feront mis au fiSpulcre com* 
me des brebis ; la raort s'en repaitra , 
& les hommes droits auront domination 
fur eux des le matin ; & leur force fe- 
ra confumee dans le fepulcre , apres 
qu'ils auront iti tranjportes de leur de- 
meure. 

16. Mais Dieu racheter a mon ame 
de la puiflance du fepulcre quand il me 
prendra a foi. Selah. 

17. Ne crain done point quand tu 
verrat quelqu'un enrichi , & quand la 
gloire de fa maifon fera multiplied. 

• 18. Car quand il mourra, il u'em* 

portera rien ; fa gloire ne defcemlra 

point apres luu 

1 9. Bien qu'il fe foit fatisfait pendant 

.., .... ...„...„. , _ M ., fa vie, & qu'on le loue* , parce qu'il 

doit point s'attaeher aux avantages \ fe fera fait du bien , 

tempore Is , ni craindre ceux 'qui les\ 20. II viendra juiqu'a la generation 

pofsedent , ou leur porter envit ; mats de fes p6res , qui ne verront jamais la 

qu'il /out mettre fa cenfiancecn Dieu lumilre. 

Jeuiy qui peut rendre heureux , meme\ 21. L'homme ^«t eft en honneur , & 

apres la mort , ceux qui le craignent] qui n'a point d'mtelligence , eft fern- 

& qui , metunt toute leur ejperapce en blable aux betes qui p&iflent. 

lui. REFLEXIONS. 



10. Dieu , nous avons attendu ta 
faveur au milieu de ton temple. 

11. Dieu , tel qu'eft ton Nom. 
telle eft ta louange jufqu'aux bouts de 
la terre : Ta droite eft pleine de juftice. 

12. La montagne de Sion fe rejoui'ra, 
& les filles de Juda auront de la joie , 
a caufe de tes jugemens. 

13. Faites le tour de Sion, confide- 
rez-la de tous cdtls , & comptez fes 
tours. 

14. Remarquez fon rempart, & exa- 
minez fes palais ; afin que vous le ra- 
contiez a la glnlration avenir. 

15. Car ce Dieu fera ndtre Dieu a 
toujours & a perpltuite ; il nous accom- 
pagnera jufques a la mort. 

REFLEXIONS. 
T A reflexion qu'il faut faire fur ce Pfau- 
*■* me eft , que l'Eglife a it€ fouvent 
attaqu6e par les puiflancesdu monde, 
& par les peuples qui fe font unis 
pour la d£truire ; mais que Dieu a auf- 
fi toujours veill6 pour el»e , qu'il a 
rendu inutiles tous les complots de fes 
eniiemis , & qu'ii les a fait tourner a 
leur confufion. Ce Pfaume nous aflure 
tres-expceffi&meut , que l'Eglife eft ce 
que Dieu a 
qu'il habite 

vironne de L . , 

foutiendra a toujours. Ces promeiTes 
conviennent encore mieux a l'Eglife 
Chr&ienne , qu'elles ne convenoient a 
l'Eglife Judaique ; & el les doivent nous 
faire fentir le bonheur que nous avons 
d'en etre membres ; & remplir tous les 
vrais Chretiens d'affurance &d'une fer- 
me confiance en Dieu. 

PSAUME XLIX. 
Ceft ici un Pfaume tfinftru&ion £7* de 
do Urine. Le Prophete qui en eft tau- 
teur y montre , par diver fes confedera- 
tions , que le bonheur de Vhemme ne 
conjtjie poin^ dans les richeffes £F dans 
les honneur s du monde i que ceux qui 
y etablijfent leur gloire & leurfeltci- 
te font des infenfu ; & qu'ainfi Con ne 



►Tenement, que ragme eir ce 

ju a de plus cher fur la terre, 

ibite au milieu d'elle , ^u'il 1'en- 

de fa protection , & qu'il la 



1. Pfaume des Enfansde Core', don* 
ne au Maitre Chantre , pour le chanter. 

2. DEUPLES , Icoutez , tous ceci ; 
* vous tous leshabitans du mon- 
de, pretez 1'oreille ; 

3. Tant les gens de bas €tat , que les 
perfonnes diftingules i tant les riches , 
que les pauvres. 

4. Ma bouche pronon6era des dil- 
cours de fageile i & ce que mon cceur 
a raedit^ font des choles pleines de fens. 



[L v a de tres - importantes reflexions 
1 a faire fur ce Pfaume. II nous apprend 
que ceux qui fe contient en leurs biens 
& en leurs richeffes , ou qui fe tiennent 
tiers de leurs honneurs & de leur cre- 
dit , font des aveugles & des intends. 
On. y voit la vanitt & la folie des pro- 
jets que les mondains font pour leur 
elevation , & pour celle de leur ramille. 
Le Prophete remarque , que Dieu reo* 
verfe tous ces projets , que la mort 



5. J'appUquerai mon oreiile k un dif- leur ravit toute leur gloire » %o*ils de 
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viennent la proie du flpulcre , & que 
leurs biens ne faurodent racheter ledr 
ame , ni les garantir de la mort&du 
jugement de Dieu. Bnfin,.ce Pfaume 
nous enfeigne qu'il n'tn eft pas ainfi de 
ceux qui mettent leur confiance en Dieu ; 
puisqu'ils fontaifiirls qu'il les rache- 
tera de la mort meme , & les rendra 
6ternellement heureux. Les grands & 
les petits doivent Icouter & mlditer 
ces. lnftru&ions , comme le Prophete 
les V exhoree. Ceux qui font.riches, 
ou &lev£s en honneur , doivent y faire 
attention , de peur qu'il ne leur arrive 
d'oublier Dieu & de tomber dans Tor- 
gueil ; elles apprennent aux petits , a 
ne jamais envier la condition de ceux 
qui ont la gloire , les richefles & la 
profp^rite* pour leur partage ; & elles 
doivent nous engager tous a detacher 
nos affections du monde , pour cher. 
cher uniquement ndtre fgliciti dans la fa- 
veur & dans l'amour de Dieu. 

PSA U M E L. 
Li but de ce Pfaume eft , de reprendre 
Phypocri/te des Ifraelites , qui mettoient 
leur confiance dans les facrifices £? dans 
Us ceremonies , Pendant quHls neglu 
gioient tfobferver les devoirs les plus ef 
fentiels de la Religion. Dieu parte ici 
a fon peHpU , £T il lui dit, qWil ri*a 
pan egard aux facrifices £T an culte ex- 
terieur ; mats que le culte qu'il demon- 
dt confifte a le leu'e'r £T a Vinvoquer 
avec Jincerite. II y reprend fortement 
les hypocrites , qui font profejfion de 
vivre dans fon alliance , & de le for- 
vir , £T qui s*abandonnent cependant 
au peche j il les menace de fon juge» 
ment , £T il les exhorte a la repentance, 

1. Pfaume d'ACaph. 

T £ Dieu Fort , le Dieu , l'Eternel a 
*-• pari*, & il aappelll toute la terre, 
depuis le foleil levant jufques au foleil 
couchant. 

2. Dieu a fait refolendir fa lumilre 
de Sion » qui eft pariaite en beaute\ 

3. Ndtre Dieu viendra , & ne demeu- 
rera J>lus dans le filence ; il y aura un 
feu dgvorant devant lui, & autour de lui 
ily aura une groile templte. 

4. II appellera les cieux d'enhaut, 
ek la terre , pour juger ion peuple * & 
il dira: 

S* Aifemblez-moi mes bien-aime*s, 

?[ui ont traite* alliance avec moi fur les 
acrifices. 

6. Les cieux annonceront auffi fa 
juftice ; car Ccft Dieu qui eit Juge. S*- 
lah. 

7. Ecoute, mon peuple, ocjetepar- 
lerai : Sois attentif , iira£l , & je te- 
moignerai contre toi. C'eft moi qui 
fuis Dieu , & ton Dieu* 

8* Je ne te reprendrai point pour 
tes facrifices , m pour tes holocauftes, 
qui font continuellement devant moi. 



ta maifon , ni de bouc de tes pares. 

10. Car toutes les betes des forets 
font a ' moi , & les bdtes qui paiffent 
en mille montagnes. 

11. Je connois tous les oifeaux des 
montagnes, & toutes fortes de bfitee 
des champs font a mon commande- 
ment. 

12. Si j'avois faim , je ne t'en di- 
rois rien; car la terre habitable eft k 
moi , 8c tout ce qui y eft. 

13. Mangerois-je la chair desgros 
taureaux , & boirois-je le fang des 
boucs ? 

14. Sacrifie la louange a Dieu , & 
ren tes voeux au Souverain. 

15. Et invoque-moi au jour de ta 
dgtreiTe ; je t'en dSlivrerai , & tu me 
glorifieras. 

16. Mais Dieu a dit au me*chant : 
Eft-ce a toi de reciter mes ftatuts , & 
de prendre mon alliance en ta bouche ; 

17. Puifque tu hais la correftion - 
& que tu as jette" mes paroles derri^re 
toi ? 

18. Si tu vois un larron, tu cours 
avec lui , & ta portion eft avec les 
adulteres. 

19. Tu laches ta bouche au mal, & 
par ta langue tu trames la fraude. 

20. Tu te fieds , & tu paries contre 
ton fr*re, & tu charges de blame le 
fils.de ta me>e. 

21. Tu as fait ces cbofes-la , & je 
me fuis tu ; & tu as cru que j'ltois 
v£ritablement comme toi : Je fen re- 
prendrai , & j'expoferai tout en ta pre- 
tence. 

22. Ecoutez maintenant ceci , vom 
qui oubliez Dieu ; de peur que je ne 
vom ravifle, & qu'il n y y ait perfonne 
qui vom dglivre. 

23. Celui qui mefacrifiela louange 
m'honorera ; & je ferai voir la d^livran- 
ce de Dieu a celui qui regie fes voies. 

REFLEXIONS. 
p'Eft un Pfaume tres-inftruOif que 
^ celui-ci. 11 nous enfeigne , que le 
vrai fervice de Dieu ne confifte pas dans 
des devoirs exUrieurs, tels qu'ltoient 
autrefois les iacrifices , & tels que font 
aujourd'hui les a&es du culte public, les 
c£r6monies , & la profeifion de la Re- 
ligion. A la v^rit^ ces devoirs ne doi- 
vent pas sue negligls 5 ils font indif- 
penfables , puis que Dieu les a Itablis . 
& ils lui font auffi tres-agr^ables , quand 
on s'en acquitte comme il faut. Mais 
le vrai culte que Dieu exige eft, qu'on 
le ferve en efprit & du coeur , qu'on 
le loue , qu'on Pinvoque , & qu'on faf- 
fe fa volonte. Pour ce qui eft de ceux 
qui font profeifion de fervir Dieu , qui 
prennent fon alliance dans leur bou- 
che ♦ & qui cependant s'abandonnent 
au mal , & en particulier a Pin juftice , 
a Pimpureti , a la fraude , & a la m^- 



9. Je ne prendrai point de veau de dilance 1 Dieu ne peut fouffrir leur hy. 

*Gd8§fe- 
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pocrifie , & s'il ne les en ptinit pas d'a« 
cord , ils ne doivent pas s'imaginer 
qu'ils Ichappent a fon jugement. Les 
plcheurs & les faux Chretiens doivent 
bien profiter de ce qui eft die dans ce 
Pfaume ; & nous devons tous y faire 
-de ferieufes reflexions , afin qu'il ne 
nous arrive pas d'offenfer Dieu par un 
culte hypocrite ; mais qu'en Pinvoquant 
avec finc^rite" , & en nous 6tudiant fur 
tout a faire ce qu'il nous ordonne , nous 
lui rendions un culte qui foit digne de 
lui, & qui nous procure fa faveur. 

PSAUME LI. 
Cefi ici le Pfaume de la penitence du Rot 
David. It y implore la mifericorde de 
Dieu avec beaucoup cPardeur £f d*humi- 
lite j tly fait la confejjion de fes pecbes , 
£7* il Prie Dieu de le renouveWer par 
fin Efprit > £T de lui rendre la paix 
de la confcitnce ; afin qu'etant ventre 
dans fa grace , il /* hue & qu'il fer- 
ve d'exemple aux pecheurs. II efpere 
que Dieu ogre era, fa repentance , j& il 
fait des vceux pour le bien de Jerufa- 
letn £T pour la profperite du peuple 
d'lfrael. 

1. Piaume de David , donne au Mai- 
tre Chantre , pour le chanter. 

2. Lors que Nathan le Prophete vint 
a lui , apres qu'il fut entre" vers Bath- 
fclbah. 

3. Q DIEU , aie pitie" de moi felon 
w ta mifericorde ; felon la gran- 
deur de tes companions , $face mes 
forfeits. 

4. Lave-moi de plus en plus de mon 
iniquity , & nettoie-moi de mon p€che\ 

5. Car je connois mes tranfgrefiions, 
& mon jplche* eft continuellement de- 
vant moi. 

6. J'ai p£ch£ contre toi , contre toi 
proprement; & j'ai faitce qui eft deT- 
•agrlable a tes yeux ; en forte que tu fe- 
ras reconnu jufte quahd tu parleras, & 
trouve* pur quand tu me jugeras. 

7< Voila, j'ai iU forme" dans Pini- 

Jiuite" , & ma m£re m a Ichauffe" dans 
ep*che\ 

8. VoilA , tu aimes la vlrite" dans 
Pint6rieur , & tu m'avois enfeigne" la 
fagefle dans le fecret de mon caur. 
- 9. Purifie-moi de mon plche" avec 
1'hyflbpe , & je ferai net ; lave moi , 
& je ferai plus blanc que ta neige. 

io. Fai-moi entendre la joie & la con- 
folation , & que les os que tu as briiSs , 
fe r6jouYffent. 

il. D6tourne ta face de mes-peohls , 
& £fece toutes mes iniquite's. 
• 12. O Dieu, cree-nioi un cceurnet, 
& renouvelle au dedans de moi un ef- 
prit droit. 

13. Ne me rejette pas de devant ta 
face , & ne m'dte pas P£fprit de ta 
fainteti. 

14. Ken-moi la joie de ton falut , & 
que l'Efprit franc me foutienne. 



15. J'enfeignerai tes voics aux me- 
dians , & les pecheurs fe convertiront 
a toi. 

16. Dieu, Dieu de mon falut, d6- 
livre-moi de tant de fang ; ma langue 
chantera hautentent ta juftice. 

17. Seigneur , ouvre mes le"vres , & 
ma bouche annoncera ta loiian^e. 

18. Car tn ne prens point plaifir aux 
facrifices , autrement fen donnerois; 
Pholocaufte ne t'eft point agrlablf. 

19. Les facrifices- de Dieu jont Pefptit 
froiffl ; 6 Dieu , tu ne mlprifes point 
le coeur froiile & brife*. 

20. Fai du bien felon ta bienveillance 
a Sion , & £difie les murs de Jgrufalem* 

21. Mors tu prendras plaifir aux fa- 
crifices de juftice , a Pholocaufte & aux 
facrifices qui fe confument par le feu ; 
alors on offrira de jeunes taureaux fur 
ton autel. 

REFLEXIONS. 
("E Pfaume. eft un de ceux qui font 
^ d'uu ufage le plus g6n6ral, & ou Pon 
voitle mieux les mouvemens& les ca- 
rd tier es de la vraie repentance. On'y d6- 
couvre , I. Le vif fentiment que David 
avoit de fon crime, la confeliion humble 
& publique qu'il en fait devant Dieu & 
devant les hommes , & fon recours a la 
mifericorde divine. II. On y voit , qu'il 
ne fe contente pas de prier Dieu de lui 
pardon ner fes pechis , mais qu'il le prie 
auffi de Pen d&ivrer , & de lui donner 
forf Efprit , qui le purifie & qui le re- 
nouvelle. On y remarque en troifiSme 
lieu , les promefifes qu'il fait de rentrer 
dans les voies du Seigneur , & de por- 
ter par fon exemple & par fes inftruc 
tions les pecheurs a fe convert! r. IV. 
David marque ici fa confiance & Pef- 
p^rance qu'il a que Dieu ne rejettera pas 
la repentance. Enfin , apres avoir prie" 
pour ibi-meme , il prie Dieu de conti- 
nuer a benir J^rufalem & tout fon Roy- 
aume. II paroit de ce Pfaume , que 
le devoir des plcheurs , & fur tout de 
ceux qui font tombgs dans de grands 
plchls , eft de les reconnoitre & d'en 
bien fentir la grandeur ; de les confef- 
fer humblement & mime publiquement 
devant les hommes , fi cela eft n£cef- 
faire ; d'implorer la mifericorde de 
Dieu ardemment & avec une vraie con- 
trition ; & de lui demander en mdme 
terns la grace d'une converfion fined- 
re, & l'affiftance de fon Efprit, pour 
ne plus retomber a Pavenir dans le p6- 
Qhi. Enfin » un pecheur penitent, & 
v^ritablement humili6 , feut qu'il eft 
oblige de. r^parer le fcandale qu'il a 
donne ,. & de . contribuer de tout fon 
pouvoir a la converfion des autres pe- 
cheurs , & a Pedification publique , tant 
par fon bon exemple die par fes exhor- 
tations , que par fes prigres. Ce n'eft 
que par la qu'on peut obtenir le par- 
don des fautes qu'on a commits, 6c 
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ft procurer le retour de la grace de 
Dieu.& la paix de la continence* 

PJAUME LIL 
Dm/id dSnonee lee jugemens de Dieu a 
un Cenfeiiier d4 Sadl , nommi Doeg , 
qui far fes calumnies avoit ifrite Saul 
• centre tut , & qni atooit ete Vauteur 
de la mart d*un grand nombre de So* 
crificateurs s J $*e Saul fit meurir inhu* 
mainement. Pour bien entendre ce Pfau* 
me , M faut lire thifioire qui eft con- 
tenu'e au chapitre JiXli. du L livre 
de Samuel. 
' i. Alaskil dt David « donne au Mat- 
tre Cbantre , four le chanter ; 

a. Sur ce que Doeg Idumlen virtt vers 
Said , & lui avoit raportl que David 
toit venli dans la ntaifon d'Ahimelec. 

3. DOurquoi te glorifies-tu de ta ma- 
* lice , homme puifiant ? La bon- 

te* do Dieu fort dure toUs leS jours 

4. Ta langue invente des ralchance* 
tis , elle fait des tromperic^ comme un 
rafoir afile\ 

1. Tu aimes plus le mal que le bien « 
tc le meni'onge phis que de dire des 
chofes juftes. S*Iah. 

6. Tu aimes tons les difcours qui Vont 
a dltruire* & le langage trompeur. 

7. Auffi le Dieu fort te dltruira pour 
jamais ( il te ravira , t'arrachera de ta 
tetite* & te dlracinera de la terre des 
vivans* S*lah* 

8* Les jufte? Ie verront , &ils cram* 
dront i ils fe riront de lui * £7" ils diront t 
9* Voila cet homme qui ri'avoit point 
fris Dieu pour fa force ; mais qui s'afc 
furoit fur les grandes ricbefles j ft qui 
le fortifioit dans fa michancete\ 

1O4 Mais moi je ferai comme un oil 
tier verdoyant # dans la maifon de Dieu } 
jie m'afiure en 1a bonte 4 de Dieu pour 
toujours & k i>erp£tuit6; 
. 11. O Ds>», jeteclllhrefai toujours, 
de ce que tu auras fait ccla , & j'efpl- 
terai en ton JNom , oar il eft bon en- 
ters tes bien-aime~s. 

REFLEXIONS. 
ItfOus dcvons recueilHr de ee Pfaume* 
J 1 1* Que les medians , & e^n particu- 
Jier les bommes crucls & les calomnia* 
teurs , tels qu'etoit Doeg , recevront de 
pieu la pumtion qu'ils merjtent ; k que 
Dieu ditefte la calomnie & le menfon- 
ge. IL Que cettx qui fe fient dans leurs 
ricbefles < ou dans leur adrefte ,, de- 
viennent des exemples du jufte juge- 
ment de Dieu > pendant que fa faveur 
fe jgpand fur ceux qui ne mettent leur 
confiance qu'en lui , & qui marebent fi< 
Element dans fes .veies. 

PSAUMt Lilt 
Le Profhete fait te tableau de f t extreme 
insfieti & de la corruption generate qui 
Tegnoit de Jon terns* 11* II dehonce aux 
tnechans la vengeance divine , £7 il pro- 
mpt aux juftes te fotourt $T la deUvrmn- 
ca du Seigneur* . . 



1. Maskil de David , dame au Maftte 
Chantre**»r le chanter fat Mahalath. 

2. T »Infen« dit en fon cteur : II n*y 
Mmt a point de Dieu* lis fe font 

corrompus , & ils fe font rendus abo- 
minables dans leur iniquity ; i/n> a per- 
fonne qui faffe le bien. 

3. Dieu a regard^ des cieux fur le* 
fils des hommes , pour voir s'il y eift 
a quelqu'un qui /hit intelligent, &qui« 
cbercbe Dieu. 

4* US fe font toUS d^voy^sj ilsfoflfi 
tous devemis puants } il n'y a petlonne 
qui faflfe le bien * non pas meme un. 

S< Les ouvriera d*iniquit€ n'ont-ild 
point d'intelligence 7 Ils d6*vorent mon 
peuple 4 comme s'ilfl mangeoient dii 
pain 1 IIS n'invoquent point Dieu^ 

6. Ils font eXtremement ^fraye's , lord 
mime qu'ils ne craindront rien i cat 
Dieu a diffipl les forces de celui qui 
canipe centre toL Tu let rendras con- 
his, foarce que Dieu les mlpnfe. 

*?* O qui donnera de Sion la dllivrari* 
ce.d'Ifragl? Quand Dieu ram enera fort 
peuple captif < Jacob fera dans Talle> 
grefle j Ifra^l fe re*jou¥ra« 

f^E flue t)avid dit au cdmoiendeinent 
y de ce Pfaume 1 Vtnfenfe 4 dit e* 
foh cetur 9 it n'y a point de Dieu , ne fl* 



gaifie pas, que toils lea medians croientf 
en effet qu'il n'y a poifil de Dieti ; mais 
te fens de ces paroles eft * comme 1<| 



Prophtte l^expliquf lui-m^me j que Pirn* 
piet6 etoit fi grande Sc fi gto^rale » que? 
les m^chans vivoient comme s'ils nd 
reconnoiflbieni JPQint de Divinity. Cet* 
te plajpte que David faifoit autrefois % 
petit etre applique*e A tiri trea grand 
nombre de Chretiens 4 qui font profefj 
fion de eottnoitre Dieu , mais qui lo 
rehient par leurs ceuVres « 8c qui s'a* 
bandonneut A toutes fortes de de'regle* 
rnens^ II. Il paroit cependant par cd 
que David dit iei f des maux que led 
mlchans' font atix gens de bien 4 «% 
par les bromefles qu'il y hit aux juft 
teS affligesn que dans les terns de la 
depravation la plus gtngrale * Dieu. a 
toujours de fideles adorateurs ,• qui d^ 

Slorent cette corruption! qui tachenf 
e s'en garantir f & qui ^ au milieu des) 
deTordres. qu'ils Voient regner , regar* 
debt tofijourS a Dieu 4 & fe confiena 
en lui.. III. Ce Pfaume nous oblige 
eneore a confiderer f que Dieu voit dii 
ciel les crimes qui fe Commettent , qn'il 
les punira 4 Sc que eeOx qui ne redoj)* 
tent pat & puiflance aufont uiijout!* 
frayeurlpOttr leur partage. . Au refce # 
i) fau| remarquer , que Saint Paul 4 
dans PEpitreaux RomamS , ra£i>ort&cc 
qui eft dit dans ce Pfaume 5 pourptou* 
Ver que les Juifs ^toierit j^Clieuts, 
aufli bien que les Pay ens ; qu»ainJi ilt 
n'avoicnt pu etre juilifies bar la loi de 
Vv Moyfa, 
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Moyfe , & qu'ils ne le pouvoient etre 
que par la fbi en JeTus-Chrift. 
P S AU ME LIV> 
4> Rot Saul ajant ete ayerti par let 2i- 
. phient % que David t'etoit retire dam 
. leur fays , £T y etant aUe pour le pren* 
dre , David prie Dieu de le garantir 
de ceux qui chercheient fa mort $ j& il 
• fai\ vetu dt le louet & de le benir , 
. < apres quHl Vauroit exaucf. Vevenement 
qui fut Veccafion de cettepriire eft rap- 
petti I. Sam, XXUI. £T XXVI. 
I. Maskilde David, denni au MaStre 
Chantre pour le chanter fur Nlguuioth. 
. a. Touchant ce que les Ziphiens vin- 
tent vers SaUl , & lui dirent : David 
at Ce tient-il paS cache* parmi nous.? 
3> C\ DIEU , delivre moi par ton 
^ Note & fai moi juftice par ta 
puuTahce. 

4. O Dieu, icoute ma requete, & 
prete l'oreille aux paroles de ma bou- 
che. 

5. Cat des Strangers ft font clevis 
cuntte moi i & des gens violens » qm 
n'ont point Dieu devant lews yeux , 
cherchent ma vie...S61ah» 

6. Voila , Dieu eft mon aide; le Sei* 
gneur eft de ceux qui foutiennent mon 
•me. 

7* H fera retomber le mal ftir ceux 
qui m'epient. D6trui-les felon ta vent*. 

8. Je t'offrirai des facriiicet volon< 
taires s Eternel * *e ceUbrerai ton Nom , 
parce qu*il eft bon. 

9. Car il m'a d€\ivt6 de toutes mes 
dltreftes ; & mon ceil a vu en ceux qui 
me batffent ce qu'il efperoit de voir. 

REFLEXIONS. 
/"\N voit par la lefture de ce P&timre* 
^ que David y fait trois chofes 1 1. II 
implore le fecours de Dieu dans le pe*. 
iil ou il fe rencontroit. If. II temoi- 
xne une ferme confiance en lui. III. II 
lui promet de le louttr a jamais. Par 
la le Roi Prophete nous enfeigne , que 
la priere doit etre ndtre refuge dans 
les dangers * que quand meme les hom- 
ines auroient conjure' ndtre ruine , ft 
■ous r invoquons Dieu d'un ceeur pur , 
il nous protegera ; & que quand il nous 
a exauces nous devons Ten benir de 
tout ndtre corur , & lui temoigner nd- 
tre neeonnoiifance. 

P S AU ME LV. 
David craignant de Umber entre let maim 
vide fes ennemu , reprefente au Seigneur 
;. le: dangler extreme oh il fe ttouvoit. Il 
*: ft- platnt j d*»Voir ete trahi &T talomnie 
~ par ceux qui lui avoieht le pirn "mar- 

* que ct&nttie , £j* en qui it avoit >eu 
, • le $1*4 de confiance* II fe conjole ce 
, pendant dam lefperamt que Dieu' nt 
t . Pabandonneroit point , £T qu*tl detrui- 

• rort ceux qui cherchoient fa rutn*. 

, I* Masfcil de David * .donne an Mai- 
tre Chantre, *pour le chanter fur Negur- 
»9tb< >.i *, .. . . .: i ; •* *y.: .*. 



^s requete » & ne te cache point" 
de ma fuphcation* . 

3. Ecoute-moi , & m*exance. Je g<j 
mis dans ma meditation , & je me tour* 
mente. 

4. A caufedu bruit que Tennemi fait, 
& a caufe de roppreihon du m^chaott 
car ils m'imputent des crimes » & ils 
me haiflent avec fureur. 

5. Mon cceur eft comme e% travail 
au dedans de moi , & des frayeurs mar* 
telles font tumbles fur mou 

6. La crainte & le tr emblement fe font 
jettis fur moi , & ref&oi m'a Couvert. 

7. Et j'ai dit : O qui me donneroit 
des ailes de colombel Je m'envolerois ¥ 
& je me poferois en qtkique lieu. 

8. Voila v je m'enfuirois bien loin » 
& me tiendrois au deTerti S€lah. 

9. Je tne.haterois de me iauver dt 
ce vent poufft par un tour billon. 

io. Englouti-les ' Seigneur , retrancht 
leur langue ; car j'ai vu la violence ft 
les dilbutes dans cette Ville^ 

II. EJles Penvironnent jour 6c nuit 
fur fes muratlles ; Outrage & 1'opprefr 
lion font au milieu d'elle. 

I a. Les m^chancetes font au milieu 
d'elle ; la tromperie & les fraudes nt 
bougent d'aucune de fes places. 

13. Car ce n'* point ^te* mon enne* 
mi qui m'a diffame , autrement je l*euf* 
fe endurl; ce n'xt point ete eel ui qui me 
haiifoit qui s'eft ^lev6 contre moi , au* 
trement je me fufle cach^ de lui. 

14. Mais r4 iti toi t 6 homme qui. 
j'eftimois un autre nroi»mtme, mon 
confeiller & mon ami. 

1 5 • Nous prenions plaifir a nous com* 
muniquer not ftcrets, £T nous all ions 
enfemble a la maifon de Dieu , avec 
1'affembUe. j 

16. La mbrt fe jettera fur eux ; ils 
defcendront tout virs dans le (fepulcret 
car il n'y a que mal parmi tux & dans 
leur ceeur. 

17. Man moi je crieral a Dieu » St 
l'Eternel me dflivrera, 

18. Le foir, le matin » & a midi, 
je parlerai & je crierai , & il entendra 
ma voix. 

19. II deiivrera mon ame de la guerre 
qu'on me fait> & me donnera la paixi 
quoi que j'aie a faire a beaucuup de gens* 

20. Le Dieu tort l'entendra , 8c let 
humiliera ; car il regne de tout terns* 
S^laht Parce qu'il n'y a point de cnan* 
gement en eux , & qulls ne craignant 
point Dieu. 

21. Chacun d*eux a jett6 fes mnnB fut 
ceux qui vivoientpailiblementavec lui > 
Sc a viol e ion accord. . * 

22. Les paroles de ia bouche font plus 
coulantes que le beore » mais la guerre 
eft dans fon ceeur ; fes paroles lbnt plus 
deuces *que~£huito * * mais el let fint au* 
tant d^pees. ....... 

23. D^charg 
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23. DScharge toi de ton fardeau fur 
PEternel , 8c+ il te foulagera , il ne per- 
mettra jamais que le June foit Itnanle*. 

24. Mais toi, 6 Dieu, tu les prdci- 
niteras dans le puits de la perdition.) les 
homines ianguinaires 8c trompeurs ne 
parviendront pas & la moitie' de leurs 
lours ; mais moi je m'aflurerai en toi. 

REFLEXIONS. 

L'Exemple de David montre , I. Que 
les fiddles font exports a la pertf- 
cution des mechans , & mime quelque* 
fois a la haine de ceux de qui ils de- 
vroient attendre du fecours. II. Que 
dans cet e*tat ils s'adreflent a Dieu%vec 
une pleine confiance , & s'aifurent qu*il 
les foutiendra , & jju'il re'primera l'in- 
juftice de ceux qui les perftcutent a 
tort. II faut cependant prendre garde , 
de n* pas abuler de ce Pfaume , 8c de 
quelques autres femblables , en appli- 
cant ce que David y dit contre les en- 
nemis qui le perftcutoient , aux fujets 
de plainte que nous pourrions avoir les 
. uns contre les autres , pour quelques 
chagrins ou quelques deplaiiirs qu'on 
nous auroit fans. Outre que ce ne font 
la le plus fouvent que de leglres often- 
fes, un Chretien doit tout pardonner 
8c ne haYr perl'onne , 8c bien loin d'en 
venir jamais a des imprecations contre 
Qui que ce foit » il doit prier pour ceux 
qui lui font le plus de mal , & fe con- 
former en cela aux loix de l'Evangile , 
8c a Pexemple de patience & de dou- 
ceur que Notre Seigneur nous a donne* 
dans fa vie & dans fa mort. 
PSAUME LVI, 
David ayantetipru par les Philifiihs data 
U vilie de Goth , comme. celd fe voit 
au chap. XXL du L livre de Samuel , 
prie le Seigneur d* avoir pitie de lui dans 
ce pfejfant danger. Ik joint a fa prie* 
te des louanges £3* des aftions de gra- 
ces , qui marquent la. grand e confiance 
. qWil avoit en Dieu* 

1. Miftaru de David * donne* au Ma!« 
tre Chantre , pour le chanter fur Jonath& 
lem rlhokim , touchansce que les Phi* 
liftins le prirent dans la vtke de Gath. 
a. Q DIEU ♦ aie piti* de moi i car 
w l'homme mortel m'a englouti 
8c ra'opprime , m*attaquant tous les 
fours. 

3. Mes ennemi* m'ont englouti tout 
le jout ; car ,. d Tres-Haut , plufieurs 
font la guerre contre toi. 

4. Mais au join auqutl je Cetai dans la 
frainte, je m'affurerai en toi* 

5. Je louerai Dieu a caufe de fa pro* 
jnefle ; je m'affure en Dieu , je ne crain* 
drai rien ; Que me reroit l'homme ? 

6. Tout le jour ils tordent mes dif- 
cours , & ils ne penfent qu'a me faire 
du mal. 

7. lis s'aftemblent , il* fe-tiennent ca- 
che's , ils obfervent mes pas * attendant 
comment ils furprsndront mon am*.. 



8. Rejette-les a caufe de leur iniqui- 
ty ; 6 Dieu , pre"cipite les peuples dans 
ta colere. 

9. Tu as compte* mes allies 8c mes ve- 
nues ; mets mes iarmes entes vaiffeaux ; ' 
ne font*etles pas dans ton rlgiftre ? 

10. Au jour auquel je crierai a toi , 
mes ennemis retourneront en arriire; 
je fai que Dieu eft pour moi. 

ir. Je loufcrai Dieu a caufe de (a pro* 
mefle ; je louJfrai l'Eternel a caufe de 
:1a parole. 

12. Je m'affure en Dieu , je ne crain- 
Idrai rien: Que me feroit Phom'me? 

13* ODieu, je m'acquiterai desvoeu* 
que je t'ai faits ; je te rendrai des anions 
de graces. 

14. Puis que tu as d&ivre' mon ame 
de la mort , 8c mes pie's de chute; afia 
que je marche devant Dieu dans la lu- 
milre des vivans. 

REFLEXIONS. 
rjAVID nous apprend rci par fon ex* 
** emple , que dans quelque extrlmi* 
te* que les en fans de Dieu fe trouvent *. 
& lors qu'on emploie la force 8c la rufe 
contr'eux , ils ne font point 6bran!<*s; 
que leur aifurance eft fi fcrme , qu'ila 
ne craignent rien de tout ce quo les 
hommes pourroient faire ; & qiTavant 
mime qu'ils foient dltivrls , ils ft r£* 
jouiflent en Dieu, & lui rendent a Pa* 
vance leurs vceux 8c leurs anions dd 
graces. David nous aifure encore , qu« 
les fouftrances des juftesfont pr6cieu* 
fes devant Dieu , qu'il voit leurs mau< 
8c leurs afiliftions , 8c qu'il ferre leurs 
Iarmes dans fes vaifieaux* C'eftlaun. 
avantage ineftimable que la pie*te* nous 
procure ♦ & la plus douCe de toutes 
les confolations dans nos ad ver litis. 

PSAUME LVI I. 
David elant fugitif , v & sUtant rtthS 

dans une caverne\ oh il fut furpris pat 

Saul , commc nous le voyons L Sam,. 

XXIV* prefente tette prtere a Dieu* 

par lofuelie il invoque fen fecours , & 

ou il temoigne un* forme efpetance on 

fa protection. 

i. Miftam de David) ^mttauMai* 
tre Chautre ♦ pour le chanter fur Altaf* 
cheth ; touchant ce qu'il c 'enfu'it de de* 
vant Saul dans' une cavern e. 

a* AIE pitie' demoi, 6 Dieu, ait 

** pititf de moi 5 car mon ame tit 

retire vers toi V & Je me retire fous 

Pombre de tes ailes » julques a.ce qut 

les catamite's foient paiftes. 

3. Je crierai au Dieu Souvefain , att 
Dieu fort , qui accomplira fon. otuvrt 
en moi. 

4. II envoiera des cieux , 8c me dl* 
livrera } il rendra hobteux celui qui me 
veut d^vorer* S6iah. Dieu envoiera fa 
bonti 8c fa ve*rite\ 

5* Mon ame eft parmi des lions 1 je 
demeure parmi des boutefitu* ; parmi 
des hommes dont les dents Ant des 
Vf» lanotjs 
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lances & des flfichcs , & dont la langue 
eft une £pee aigue\ 

6. O Dieu , eieve-toi fur les cieux ; 
que ta gloire paroiile fur toute la terre ! 

7. lis avoient tendu des pieces a mes 
pas ; mon ame panchoit dtf ja : lis avoient 
creufl une fofle devant moi , mais ils 
font tombe*s au milieu d'elle. Sllah. 

8. Mon coeur eft difpofe* , 6 Dieu, 
mon cceur eft difpoft i je chanterai & 
je pfalmodierai. 

.p. R6veille-toi , ma gloire 5 rlveille- 
toi , mon luth & ma harpe ; je me re- 
veillerai a Paube du jour. 

10. Seigneur , je te clllbrerai parmi 
les peuples , je te pfalmodierai parmi 
les nations. 

11. Car ta bonte* eft grande jufqu'aux 
cieux , & ta vlrite* julques aux nues. 

12. Dieu, 6Uve-toifur les cieux i 
que ta gloire foit fur toute la terre ! 

REFLEXIONS. 
"MOus voyons dans ce Pfaume , de me- 
"*• me que dans les- prlcldens , que 
David , anime' par fa pi£t6 , & foutenu 
par fa foi , cherchoit toujours fa d€\\- 
vrance aupris de Dieu , dans les pe- 
rils ou il fe rencontroiu Quoi que nous 
ne foyons pas expofes a des dangers 
femblables a ceux ou ce Rois'eft vu 
autrefois , & qu'ainfi nous ne puiffions 

5 as nous appliquer tout ce qui fe lit 
ans ce Pfaume , nous pouvons en re- 
cueillir en general , que dans tous nos 
befoips nous devons nous retirer vers 
Dieu , & nous mettre a couvert fous 
rombre de fes ailes , perfuadls qu'il 
ne manquera pas de nous envoyer fon 
fecours du ciel , & de nous delivrer. 
Mais afin de pouvoir nous aflurer ainfi 
fur lui , il faut toujours demeurer at- 

g ch^s & ndtre devoir , & ne jamais fe 
rvir d'aucun mauvais moyen, pour 
nous delivrer des maux qui nous pref- 
fent j imiiant eh cela David , qui pou- 
vant oter la vie a Saiil , lors que Ce 
Frince le furprit dans la caverne, ne 
voulut pas'le Faire. Enfiu , comme Da- 
vid loue* le Seigneur avec de faints rranf- 
lorts , fur la fin de ce Pfaume , ndtre 
Jevoir eft auffi , apris que nous avons 
eprouvl rafiiftance de Dieu , de lui erf 
rendre nos aftions de graces , & de pu- 
blier par tout fes bontfs enyersnous. 

P S A U ME LVIII. 
Ipift ici une plaint e de David contre les 

juges iniques , defquels il decrit Pim- 
: piste £T Pendutctjjement au mal. Il 
, frfdit auffi que la vengeance divine let 

detruiro'it prompiement £T entierement. 
: II y a de r apart nee que David yaw 
; hit parler des ConfeiUers de Saul. . 

1. Miclam de David , donni au Mat* 
tre Chant re , four le chanter fur Altat 
cheth. a* 

a. \70us gens de r^uTemblee, pro- 

v opnceZtYous veritabkmenf ce 

.qui eft "juile? K^.fiKvdes homm#*, 






jugez-vous avec droiture? 

3. Au contrail* yous former dans vo. 
tre coeur des defieins d'iniquitl ; & vous 
tenez dans vos mains des balances d'in- 
juftlce , fur la terre. 

4. tes mlchans fe font e'gare's des 
leur naiilknce ; ils fe font fourvbyes 
des le ventre de leur mete , & ils ont 
pari* fauffement. 

<,. Ils ont un venin femblable au ve* 
nin du ferpent , & ils font comme Pafc' 
pic fourd , qui bouche fon oreille 5 

6. Qui n'&oute point la voix des en- 
chanteurs , du charmeur expert en char* 
mes. 

7. Dieu , cafle leur les dents dans 
la bouche i Eternel , romp les dents 
machelilres des lionceaux. 

8. Ils s'lcouleront comma Peau , & 
ils fe fondront 3 ils tendront leur arc , 
mais leurs fitches feront oomme fi el- 
les Itoient rempues. 

9. Us s'en iront comme un Umaqon 
qui fe fond ; ils ne verront non plus le 
ioleil que l'avorton d'une femme. 

10. Avant que vos chaudilres aient 
(enti le feu des Opines , l'ardeur de la 
colere comme un tourbillon tes enlevera 
chacun cCeux comme de la chair crue. 

1 1. Le jufte fe re"jouira quand il au* 
ra vu cette vengeance ; il lavera fes 
pie's dans le fang du me'ehant. 

12. Et chacuu dira : Quoi qu'il ea 
foit , il y a du fruit pour le jufte ; quoi 
qu'il en foit , il y a un Dieu qui juge 
en la terre. 

REFLEXIONS. 
TTOici un Pfaume dont ceux qui font 
T dans les charges publiques doivent 
profiter ; & qui leur apprend , que s*fls 
ne rendent pas exaftement la juftice, 
& que s'ils fe fervent de l'artjfice & 
de la violence pour opprimer les uuio< 
cens , ils ^prouveront la vengeance de 
Dieu. En ge'ne'ral , nous voyons ici , 
que ceux qui s'endurciffent dans leur* 
Sgaremens, fansvouloir fcouter la voix 
qui les en rappelle , font auffi mena- 
ces de cette vengeance. Enfin ce Pfau- 
me nous enfeigne , que la Providence 
gouverne toutes choles avec juftice; & 
que quoi que les mlchans profp^rent, 
& que les bons foient affli gts pendant 
quelque terns , on a pourtant toujours 
enfin fujet de reconnoitre , ftfiij a du 
fruit pour le jufte , £T qu'il y aun Dieu 
qui juge fur la terre. 

PSAUMELIX. 
David , etant en danger d*itre frk pft 
des ferfonnes que Saul aveit enveyees 
dans fa maifon ptur le faijtr v expejh 
au Seigneur le peril prejfant *u il ft 
rencontroit i & tine doute pas que Dieu 
ne le ditivre de fes ennemu - 9 & ' -qu'il 
ne riprime leur malice , & ne le fajfe 
fervir d'exemplea tout te mondt. Uhif* 
tone qui a donne lieu a ce Pfaume eft 
eorttenut I. fatbr thaf. XIX: \ 
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l. Miftam de Davfd , d$nni au Mai- REFLEXIONS. 

tre Chantre , j>«*r It chanter fur Altaf-i DOur retirer du profit de lalefture de 
cheth ; touchant ce que Sattl envqya| r cePfaume, on doit y faire ces deux 



des gens qui garderent fa maifon afin 
de le tufcr. 
2. MON Dieu , dtlivre-moi de ceux 
iVX qui me hatffent, garanti-moi 
de ceux qui s'IMvent contre moi. 
3.- Deiivre-moi des ouvriers d'iniqui 
*te, & fauve moi des hommes fangui- 
naires* 

4. Car voici , ils m'ont dreflj des em- 
b.uches , £T des gens puiflans fe font af- 
fembies contre moi, bien quHl **y ait 
point de tranfgreillon ni de peche en 
moi, 6 Etcrnel. 

5. Ils courent qa & la, & fe mettent 
en ordre , bien qu'il n'y ait point d'i~ 
ni quite* en moi. A6veilfe-toi pour venir 

' au devant de moi , & regarde mon it At. 

6. Toi done, EterneT, Dieu des ar- 
' me*es , Dieu d'Ifrael , re'veille-toi pour 

vHlter toutes les nations ; ne fais grace 
a aucun de cexprevartcateurs perfides 
Seiah. 

7. Ils vont & viennent fur It foir , 
* ils abboient comime des chiens , 8c ils 

font le tour de la ville. 

8. Voki , ils vomifient de mauvah 
difcours de leur bouche; des <p6es font 
dans leurs levres ; car , dtfentMs; Qui 
eft-ce qui nous entend ? 

9. Mais toi, Eternel, tu tetiras d'eux i 
tu te moqueras de toutes les nations. 

10. sA caufe de la force de mon enne- 
mi , je regarde a toi ; car Dieu eft ma 
iiaute retraite. 

11. Dieu, qui mefavorife, me pre. 
viendra, Dieu me fera voir dans ceux 

~§ui me ha'i'ffent ce que pattens. 

12. Ne les me" pas encore, de peur 
. file mon neuple ne Poublie ; diffipe les 
cpar ta puiflfance, & les abats, 6 Sei 

gneur Qui es ndtre bouclier. 
• . J 3. lis pechent par leur bouche 8c par 
. leurs levres ; qu'ils foient done pris, par 

leur orgueil ; car ils ne tiennent que 
«4es difcours d'impr^cation & de — *-- 

fonge. . 
. 14. Confume»les avecfureur, eonfu- 

JRoJes enforte qu'ils ne foient plus ; 8c 

2u'on fache que Dieu domine en Jacob , 
1 jufqu'aux bouts de la terre. seiah. 
■ . 15. Qu'ils aillent done & viennent fur 

le foir, & qu'ils menent du bruit comme 

. «es chiens, 8c faflfent le tour de la ville : 

16.. Qu'ils aiUentde lieu en Men pour 

frntver a manger ; 8c qu'ils paflent la 

suit fans etre rai&fi6s. 
( 17. Mais moi je chanterai ta force , 

& je lougrai a haute voix ta bonte des 

le matin , parce que tu m'as ete une 
JKaute retraite , 8c mon refuge au jour 

«ue j'ltois en deteeflfc. 
- 18. Q Dieu , qui is ma force, je te 

jtCUmodierai ; car Dieu eft ma ban 

retraite 8c le Dieu qui me favorife, 



reflexions: La premiere, que les pnires 
que David y adreifoit a Dieu furent 
exauc^es , 8c que la providence lui tour- 
nit un moyen d'&happer a la fureur de 
Saul . qui le cherchoit pour le faire 
mourir ; par ou Ton voit que les prie- 
res des fideles , & la confiance qu'ils 
ont en Dieu , ne font jamais fans effet. 
II. II eft n6ceflaire de remarquer , fur 
ce que David dft contre fes ennemis 
dans ce Bfaume , qu'on ne doit pas 
croire qu'il parlat ainfl par haine ©u 
par vengeance. Mais que ft voyant pouy- 
fnivi injuftement , & fa caufe etant cel- 
le de Dieu , il a pu en qualite* de Pro- 
phetc leur dlnoncer la maiedi&ion di- 
vine. Mais il n'eft permis a qui que 
ce foit de faire de femblables pneres. 
Tout ce que nous devons faire quand 
nous fouffrons quelque chofe par l'w- 
juftice & par la malice des hommes , 
e'eft de demeurer dans les bornes de 
la moderation que PEvangile nous pref- 
crit , de rendre toujours le bien pour " 
le mal qu'on nous fait, & d'attendre pa* 
tiemment It fecours du Seigneur, 

PS A U MB LX. 
Le Rot David parte dans ce Pfaumc des 

catamites & des guerres autcqutUes let 

Ifraelites avoient eti expofps-t^f des vic- 
■ Uires £F des deiivrances que Dieu leur 

avoit accordees. On voit dans le chap. 

Vlll. du II. livre de Samuel, quelle 

fut Voccapon de ce Pfaume, 

1. Miftam de David prtfre pour en- 
feigner ; donni au Mattre Chantre , pour 
le chanter fur Squfqanhlduth : 

2. Touchant le combat qu'il eut con- 
tre la Syrie de MeTopotamie, 8c contre la 
Syrie de Tfoba ; & touchant ce que Joab 
retournant , d£fit douze mille Idumtens 
dans la vallee du fel, . 

3. Q DIEU, tu nous as rejettes, 
^^ tu nous as diffipls, tu t'es 

oourrouc^; retourne^toi vers nous. 

4. Tu as ^mu la terre , 8c tu l*as fen- 
du€ ; gu^ri fes baches ; car elle eft 
ebranltt. 

5. Tu as fait voir a ton people des 
chofes dures ; tu nous as abreuv£s d'un 
viu d'&ourdiifement. 

6. Maitdepuu tiras donae un 6 ten dart 
a ceux qui te craignent pour peiever 
en hautt a caufe de ta verite\ Seiah. 

7. Afin que ceux que tu aimes foient 
d61ivre5. Sauv e-moi par ta droite , 8c 
m'exauce. 

8. Dieu a parl6 dans fon Sanftuairo; 
je me re jouVrai , je partagerai Sichem , 
& mefurerai la valfee de Suecoth. 

9. Grind fera a moi, ManaflK fe*a\ 
auffi a moi , Ephraim fera la force 
de ma t6te , 8c Juda mon Legislateur. 

10. Moab fera le baifin ou je mt la- 
verai \ je jetterai mon foulier fur Edom ; 
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O Paleftine , fa* moi des acclamations. 

11. Qui Jerome qui me conduira dans 
]a ville forte ? Qui ferthce qui m* con- 
duira jiifques en Edom ? 

12. Ne fera-ce pas toi, 6 Dieu, fw 
nous avois rejectee , toi 6 Dieu qui ox 
fortois plus avec nos armies ? 

13. Donne-nous du fecours pour for- 
th de de*trette * car la delivrance qui 
vient de 1'homme n'eft que vaniti. 

14, .Nous herons des a&ions de valeur 
en Dieu , & il fouler a nos ennemis, 



?a 



* 



T A pr&miere <jhofe qn'on remarque 
J *-• dans ce Pfaume , e'eft que le Roi 
David rapporte a Dieu les calamitls 
lui etoient arrive'es aux Ifraelkes, Ce- 
a nous apprend que lors que les peu~ 
pies & les pays font expofts a la guer- 
re , ou a d'autres fllaux , Dieu leur 
difpenfe tous ces maux , afin de les 
eh a tier & de les humilier, II. David 
cllebre la puiffence & la bontl du Sei- 
-ncur , qui avoit fecouru fon peupJe 
c l'avoit rendu vainqueur de fes enne* 
mis. C'eft aiml que Dieu s'appaife ep. 
vers les hommes , nprcs les avoir aflli. 
£e*s ; & qu'en particulier il difltpe les 
complots des ennemis de fon Eglife. 
Enfin , ce Pfaume nous apprend » que 
le fecours des hommes n'eft que vani- 
t€ 5 & qu*il n-y a que Dieu qui jpuifTe 
nous aider, & fur qui nous puiffions 
pous repoferavecune parfaite conhance 
^ a . PS AUMlD tXI. 
.%'tfi tei un Pfaume de priire & dtcon- 
folation. David prie le Seigneur dele 
prendre en fit prote&ion r £7 il parait 
rempli dejoie £7 de recennoijfance , dans 
le fentiment quHl wit de U grace de 
Dieu & dans fefperance de fin fe* 
court, 

• 1, Pfaume de David , donni** Mattre 
tChantrt , pour le chanter fur Nlgttinoth, 

2, ( ) DIEU , ecoute mon en , &fois 
*+ attentif a ma requeue: 

3, Je crierai a toi du bout de la ter- 
re , lorfque mon ceeur fe pamer *»«:- 
dui-rroi fur ce rochet, qui«fttrop61e» 
ve* pour moi. , « 

4, Car tu as M ma retraite .•jfr- me 
forte tour centre l'ennemi. 

%. Jewjournerai dans ton Tabernacle 
plubeurs nicies; je me retirerai fous le 
couvert de ter ailes. Selah, . 

• 6, Oar tu as , 6 Pieq , exauce* mes 
veeux , £T tu m*aa donni l*h$ritage <fe 
«eux bui eraignent Jon Norn. 

• 7r Tu ajouteras des jours aux* jours 
du Roi;.& fet annles feront trunt g6 
aeration a Pautre g*ne>atiop< • 

8, II demeurera toft jours en la pre** 
fence de Dieu, Accorde kii ta bont* 
4c ta fidelite* pour le garner. 

9* Ainfi je piklmodierai ton Nom a 
perpe^tuite', ft je tt rendrai mes 'voeux 
caique jour. 



R%WLEXlO NS 
(\N voit dans ce plaume David g{- 
^ y miiTant 8c invoquant le Seigneur a 
'•>n aide ; ma is on le vpit auffi plein 
de coniiance & 00m bl6 de joie. Ce font 
<a les difpofitions de tous ceux qui crai. 
4nent Dieu. lis imnloreut fon fecours 
dans les maux qui les preffent , & ils 
cherchent aupr£s de lui leur retraite Si 
leur iuret^. Mais Us font en meme 
terns animus d'une confiance inebrajila. 
bit . & combtes de joie , dans rafluran. 
ce de fa feveur, & dans le feuttment 
de fes bontls; en forte que dans tous 
les e*tats ou ils fe trouvent , ils difent 
avec le Pfalmifte ; Dieu tu a* exauci 
me* dtpu •, & tu mta* donne pherjtagi 
de ceux qui craignent ton Nom » feftpouT* 
quei je te pfiUmodierai chaque jour , %f 
je te rendrai mes vaux a perpetuite, 

IfSAUMELXri. 
Datuid temoigne que la confiance quHlsvoit 
en Dieu le rendoit parfaitement tran* 
quilt * nonobfiant tout ce que fes ennemu 
entrePrenoient contre lui. Il montre qu'en 
ne doit point fe. con£er aux hommes , 
ni sux biens du monwe ; nuut quUlfdut 
sUJfurer fur Dieu feul, qui eft le Maim 
ire de toutes chofes , O* le Juge de tout 
les hommes, . 

1. Pfaume de David , donne au Mat- 
tre Chantre , d'entre les en fans de J& 
duthun , four le chanter, 

2. ( )Uoi qu'ii en foit, mon amefe 
><, repofe Cur Dieu , ma delivran- 

ce vient de Jui, 

3- Quoi quMl en foit, il eft monro. 
cber * ma dilivrance & ma haute retrai. 
te; je ne ferai pas beaucoup e'branU. 

4, Jufquesa quand machmerez^voas 
des maux oontre un homme ? Vous fe- 
rez tous mis & mort ; vous ferez com- 
me un mur qui panche , & cemme nte 
paroi qui eft lorantee, 

5« Ils ne font que confulter , pour It 
faire tomber de foil 6Ie>ation; ils pren< 
nent plaiik au menfonge ; ils beniffeat 
de leur bouohe ; mai? ils maudiflent 
dans le fond du cceur ; Se*lah. 

6. Mais toi , mon ame • tien toi en 
repos regardant a Dieu ; car mon attetn 
te eft en lui, 

7. Quoi qu'il en foit, ileftmonro. 
cher, ma dilivrance & ma haute re- 
traite ; je ne ferai point Ibranll. 

8. C'eft «n Dieu qu'eft ma dilivran- 
ce & ma gloire; c*eft en Dieu qn'eft 
le roeher de ma force & ma retraite. '• 

9* Peuples , gonfiez-vous en lui , en 
tout terns , & re*pandez vdtre ceeur en 
fa pretence \ Dieu eft n6tre retraite. 
Se'lah, 

10. Ceux du bas <tat ne font que vi- 
nite* i les Grands ne font que menfon- 
ge ; fi on les raettoit tous enfemble 
dans une balance , ils fe trmveroieM 
plus torn" que* la vanite* mime. 

11. Ke mettez point vdtre confiance 

dans 
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ne devenez point vains; quand les ri 
cheffes abonderont, n'y mettez point 
wdtre cceur, 

12. Dieu a parll une fois, St jel'ai 
cntendu deux fois ; e y eft que la force ap- 
£artient £ Dieu. 

13. Et Sejt a toi, Seigneur, qu'ap* 
partieni la miftricorde ; certaiaement tu 
tendras a chacun felon fon ocuvre. 
; REFLEXIONS. 
fJOus apprenons de ce Pfaume , I. Que 
-V le vrai Sc le feul moyen de jouir 
du repos de Pamc, Sc d'une paix que 
rien ne puifle trouoler , c'eft do s T aliu- 
rer fur Dieu feul , & que dans get etet 
on ne craint rien de tout ce que les hom- 
ines peuvent faire, II. Que c ? eft un grand 
aveuglement de fe confier aux hommes, 
qui ne font que la vanite meme i de met- 
tre fon cceur aux biens de laterre & de 
aevenir vain & fier lors qu'ils abon- 
dent. Enfin David declare tres-expref- 
flment dans ce Cantique ♦ qu'il n'y a 

S[ue le Dieu Tout-Puiflant en qui il 
aille mettre fa confiance , puifoue c'eft 
lui qui eft le Maitre & le Juge du mon- 
de , & qui rendra a chacun felon fes 
ceuvres. Ces trois inftruftions que ce 
Pfaume renferme font tres-utiles pour 
ndtre tranquility Sc pour ndtre bonheur. 

PSAIJME LXIII. 
Le Roi David otant persecute £f fe.trow 
vant dans le defert de Jud4 % *uils'e- 
toit retire , comme on le voit J. Samuel 
m eh. XXIII. prefente * Dieu la priere 
qui eft contenue dm* ce Pfaume. II 
j temoigne * qu'ilnefiuhaitett rien avec 
. Aim dfardeur , que de fe treuver dan* 
la maifon de D\eu } & que le fentu 
ment de la bonte du Seigneur le rem- 
* t li M oit &**? J°* e indicible , & d'une 
: eonfiance inebranlable centre tern la ef- 
forts de fe* ennemk. 
„ I. Pfaume de David * lojrs qu'U e*toit 
au deTert de Juda, 
a. Q DIEU, tu ^trnon Dieu Fort, 
^ je te cherche. au point dy jour j 
mpn ame a foif de tot , ma chair te 
foubaite en cette terte dfferte , oh je 
fuu altire* & fans eau; 
. 3» Pour voir ta force St ta gloire, ainfi 
que je t'ai contempt dans le San&uaire, 
. 4* Car ta bonte eft meilleure que la 
Vie, feft pourguoi mes levres te loueront. 
. f . Et ainu-je te bdnirai durant ma 
vie , Sc j'lleverai mes mains en inve* 
quant ton Nom. 

.,*. Mon ame eft rajlafie'e comme de 
moe'lle Sc de graiife , & ma bouche te 
IpuS avec un chant de rljouifTance X 

fr. Quand je me fouviens de toi fur 
mon lit , & que je penfcatoi durant 
Its veilles de la nuit. 

8. Parce que tu m'as iti en aide , 
c'eft pourquoi je me rljoutrai fous Pom- 
lyre de tes ailes, 

9. Mon ame a zdhttt a toi pour te 



fuivre, Sc ta Aroite ine'lbu^entk v 
io. Mais ceux qui demandent qut 

mon ame tombe en mine , entreront 

au plus bas de la tcrre, - - 
it, |Is feront d^truits par l'<p4e j ilt 

feront la proie des renards, t 

12, Mais le Roi le r^jouYra en Dieu • 

& quiconque jure par lui s'en glori, 

fiera; cajr la bouche de ceux qui par* 

lent fauflement fera ferm^e. 

REFLEXIONS* 

L*Extreme ardeur avec laqueUe David 
fugitif 5f perftcut^cberchoit la pre* 
fence, du Seigneur , & les vceux qu'il 
formoit pour en jouir. dans le Taneiv 
nacle , nous apprenoent , que pendant 
que nous, fommes Strangers Sc voya-. 
^eurs dans ce moqde , il n'y a, rien que* 
nous devions fouhaiter avec plua *enW 
preiTement, que de fervir Dieu „ dele" 
iouer dans fa maifon Sc de voir un jout 
fa face dans le ciel. II. Lea mouve^ 
mens de.confolation , de joie Sc de conn 
iiauce, que David fait Iclater dans ce 
Pfaume , font voir d'une mani^re bjea) 
fenfible, que la grace -St Pamour de 
Dieu produifent dans le cceur des & 
deles une joie & une (atisfa&ion inex. 
primable , meme lors qu'ils font le plus 
afl^ig^s.i que fous fa protection ils ne 
craignent aucun mal., Sc que rien ne 
peut troubler ni alteVer leur repos+^Si 
done nous fonhaitons de parvenir au 
vrai' bonheur , il faut le chercher uai- 
quemeut en. Dieu , en forte qu'il fafle 
lui feultoute n6tre confolation & tQUto 
n6tre joie. 

P S AU ME LXIV. 
te Pfafmifte prie Dieu de le garantir de 

la cruaute & des artifice* de fes ehnem 
,mk: 11 fredit leur ruine , & il dit 

quelle fera remarqueede toutle mend*. 

1. PCaume de David « denni au Mat- 
tre Chantre , pour le chanter. *r 

2. O DIEU , exoute ma voix quanit 
KJ je parle, garde maviede la 

crainte que j'ai de Teauemi. * 

3. Mcts moi a couvert des deffeins ft* 
crets des malins Sc de la conjuration 
Qms ouvriers d'iniquit^, - 

4. Lefquels ont aiguife leur langue 
comme une ^p6e. Sc ont tirg c^mmar 
une Heche des difcours plein de fielt 



\. Pour d^cocher contre celui qui eft 
integre , jufques dans le lieu o^ il ft 
tientcachl; ils tirent contre lui foudai? 
nement, Sc ils n'ont point de crainte. 

6. Ils s'obftinent dans leur* mauvaifes 
entreprifes ; ils narlent de tendre des pi6- 
ges cache's, &ilsdifent: QMilesverraT 

7.' Ils cherchent curieufement des meV 
chancers ; US ont fonde" tout ce qui fe 

Seut fonder , mime ce qui peut etre au' 
edans de Phomme Sc au cceur le plus 
profond. # . 3 „ 

8. Mais Dieu a foudaihement tirtf fes 
fleches contre eux , leurs WefTures s'en 
font enfuivies. 
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9. 2)3 tomoeroht par leur propre Ian- 
gti$, *& tous ceux qui les verront fe 
fetireront. ••••-'•• 

io. v E{ tous Us hommes craindront ; 
Ms raconterotit Poeuvre de Dieu , & pon- 
lid^rerout c* qu'il aura fait. 
r^it-fce jufte fe r^jouira en PEternel, 
« feretirera vers lui , & tous ceux qui 
emvle fcoeur droit s'en gldrifieront 

rJUus pouvons reconnoitre par ce Pfau- 

v m f < 9.u* les mechans emploientfou- 

yent ia rufe & Parti fice pour rSuffir 

dati* leurs defleins , & pour perdre les 

mnocens * mais que Dieu pr^ferve ceux 

qui Pitivoquent & qui fe confient en 

' - ■ ■ & 

de 

eft 

les 

us 

la 

ite 
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' 4n particuiier , de lafertiUifdupavs 
de Canaan. ' r * 

. I, Pfaume de David , «**' eft un Can- 
pque., dome au Maitre Chancre , pour 
ie chanter, 

2t ( J P IEU » la 'Piwwg* t'attend en 
; ^r* ftience dans Sipu , & ie v«u 
te fera rendu, 

3. Tu y entensles requeues; toute 
creature y viendra jufqu'a toi. 

4: Les iniquije's avoient prlvatu rur 
™ 01 x *&» tu feras PexpiaVou de nos 
fraufgreffions, 

A . *« Qu^heureux eft ceiui que tu auras 
elu, & que tu auras faitapprocher de toi, 
tfinqu'tl habite danstes parvis ! Nous 
ft ran s raiTafils des biensde tamaifon , 
& du, faint lieu de ton Palais, 

6, O Dieu de «6tre delivrance , -tu 
IWUs repondras * en. faifant des chofes 
<erribles avec iuftice, toi qui e* Pafluran- 
ce de tous ceix ^ ui habitent jufqu'aux 
fxtremitfc de ia terre, Sc des mers 
Jes pins iloign&s, 

7- {1 tient fermes les montagnes 
J>ar fa force , & il eft euvironn? de 
puiflance. 

8j II appaife le bruit de fa mer , le 
oruxt defes ondes, 8c P6motion des 
peuples, 

9» Ceux qui habitent aux bouts de la 
terre craignent a la vue' de tes prodiges ; 
tu donnes le matin * le foir des fujets 
«fc te Jougr. 

io. Tu vifites la terre , 8c apre* que 
t» Pas rendu* altera , ti| f arrofes 



abpndamment : Les ruifTeaux de Dieu 
font pleins d'eau; tu fais croitre le 
froment apres que tu Pas 'ainfi prlpa* 
re> r 

II. Tu arrofes fes (Tllons , & tu apla- 
nis fes rayons ; tu l'amollis par )a piui? 
menue , & tu b^nis fan gerine. 

ia. Tu couronnes Pannee de te? 

bi'ens, & tes ornieres diftilent la graifle, 

\%, Elles diftilent fur les loges du 

d^fert , & Jes cfyeaux font par^s de 

jdie. 

14. Les campagnes font reyfetugs de 
troupeaux , & les valines font couvertes 
de froment; elles en txipmphent 8c 
elles en chantent. 

RBUlEXIONS, 
T ES deux parties de ce Pfaume ren« 
■^ ferment ces deux inftru£Hons prin. 
ci pales : La premiere , que comme 
Dieu 6toit ador^ autrefois en Sion , & 
qu'il y exaucoit les prices qui luf 
etoient adrefwes, il habite dans fon 
EgJife , qu'il reqoit favprablement les 
vceux de tous ceux qui Pinvoquent , 
qu'il leur pardonne leurs p^ch^s , Sc 
qu'il les comble de fes graces, par la 
nous devous reconnoitre combien nous 
fommes heureux de vivre dans PE. 
glife du Seigneur, (T^tre du npmbre 
de ceux qu'il a 6ms , & ^ qui il deftine 
ces biens iuhnis , qui raflfalient Tame, 
8c qui produifent cette plenitude de 
conteqtement que David fait ici pa* 
roitre t La ieconde inftruftion eft, que 
Dieu gouverne le monde par fa puiflan- 
ce, & que c'eftlui qui rend la terre ferti, 
le,qui en faitfortirje pain, & qui fournit 
aux hommes tout ce qui eft n£ceflaire 
pour leur fubfiftance. Ces reflexions 
doivent nous taire fentir Pobligatiou 
oi\ nous fommes de le ce*l£brer 8c de 
le remercier , comme £tant Pauteur de 
tous les biens dont nous jouYftons , ft 
de nous fervir de ces biens avec recon* 
noi(Tance& a fa gloire. s 

PSAUME L??VI S 
Ceft iti ftrie eMhortatian a ^elebftr I* 
pHtffance du Seigneur K £j* fes diHvranm 
ces auHl avoit Accordees a, fen feuple , 
en t? retirtnt d?Egyptej dans p(*-> 
Jieurs antres weapons, Lt Prophet* Uu§ 
enfuite Dieu pour let grates qu'il avoit 
reques de lut , & il exhorte Um cewe 
Qui craignent le Seigneur ajoindrt lews 
huanges aux fienncs , £7 a s y affenmr 
par fin exemple dans la confiajice %n 
J)ie% %f dans fa crainte. . 

1. Cantique, eu Pfaume , 'donn4*U 
Maitre Chantre pour le chanter. 

I/O US tons (es habitant de tla terre, poufi- 
y fez des cris de reJouYflance a uieu, 

2, Pfalmodiez la gloire de fon Nonv 
rendez £a louangej glorieufe. % 

3 f Dites a Dieu ; 9*"* ^ *' terrible 
en tes eeuvres ! Tes ennemts ftront 
contraints tfe fe foumcttr* Jt toi , a cau* 
fe de la grandeur de ta force. 

4. Tou- 
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4, Tout? 1* terre fc profterijera de, 
vant toi , w te pfalmodiera j ellepfal- 
'modiefa tonNom, S£lah. fc - 

* 5, Venei- & voyea les celivres de 
PAR » ^ $ terrihle dans fes, exploits 

' ijur le* fils des hommes, 
' $, l\ a chang£la mer en une terre 
feche : on a paHe" 1? fleuve a pie" fee ; 
. c'e# la, que nous oors fommes. rejoins 

- 7 *«"- Nomine, e'teroellement pa? fa 
puiilanc'fc, $e's yeux confide'ren^ les 
nations i Jes rebelles nepaurnmt point 
s^tever. Se^an. 

. 8, Pennies* bejilflfcc nfitre Dieu i & 
*,feites r&tentir le fon de fa louange. 
, % (?ejt /wiquia rendu la vie a notre 
;amjj , « qui n'a pas perw s que ho$ pi£s 
bronchaflent. 

XO. Car , 6 Dieu, tU nou,s as lbnd£s ; 
tu nous as afftnls , comme on afl$ne par 
gent, 

ii, Tu nous avois amends dans les 
*©ets ; tu avois mis nos reins' aJ'Strait. 
12, Tu avois fait monter les homines 
fur nfitre t§te , &. nous e*tions entrfo 
dans )e feu & dans 1'eau ; mais tu nous 
as feit (brtir dans un lieu de raffrai- 
chiflement, 

* 13, J'entrerai dans ta maiftm avec 
des holocauftes , & je te rendrai mes 
yceux; 

" X4, Leflmels mes levres ont proferls , 
'$c que ma bouche a prononegs, lqrs- 
qne pe*tais en d&refle, 
V IS, Je t*offrirai des holooauftes de 
sWftes graifes , avec la graiffe des mou- 
^ons , qu'on fait turner ; ie te (acrifie- 
tai des taureaux avec des boucs, S61ah. 

• 16, V&uttQUS qui craignez Dieu, 
yene? , gcoutez ' , & • je raoouterai ce 
qii'il a fait a mon ame, 

I7» Je Tai invoqu£ de ma bouche, 
-& il a €x& exaltg par ma langue, 
'- 18, Si j'eufle ptnfe* quelque iniqui- 
ty dans mon coeur , le Seigneur ne 
rri'eut point £coute\ 

19, Mais certainement Dieu m'a 
'e'eoute' , & il a 6te* atteutif a la voix 

de ma requgte. 

20, B$m foit Dieu , qui n*a point re- 
jette" ma requite , ni eloign* de moi fa 
bontt, 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume nous engage, I. Acflfc 
,v/ brer la puiftance' « la grandeur de 
pieu , dont on voit des preuves. dans 
les merveilles qtfil a faites de tout terns 
en faveur de fon EgHfe , tant fous le 
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& leur accorde (ju repos. III. ^xein- 



vieux Teftament , que fous le nouveau. 
I|, Nous y apnrenons que Dieu , pour 
^prouver fes fideles, les abandonne , 
quelquefois au pouvbir des m^chans, & 
S**i7 Uf fait faj/hr far lefeu&parPeauj 
e'eft » i - dire , par toutes fortes d'af- 
fliaions & de dangers; qu'il en uie 
ainfi pour les eprouver , &. pour les pu- 
rifier 5 mais qu'enfin il k* en retire ,1 



pie d« Prophete nous enftigne , que \ 
Ouand Dieu nous a d^livr^s de quelqne 
danger ; ndtre devoir eft de lui en ren r 
dre graces, de racon|er fes bont^s t 
d'exciter nos prochains a le louer avep 
n^ous , & fur tout de nous acquirer re - 
ligieufement des v«ux & des promefr 
fes que nous lui avons faites dans nd r 
tre d^treffe. IV. II faut bien remarquer 



EUesnous apprennent, quele Seigneur 
ne reqoit point les prt^res des mechans, 
& que fi nous voulons qu'il nous exau^ 
ce , il faut que nfitre coeur fciit droH 
& pur devant hri , & que nous^ayons 
r un attach enient finoere 5p inviolable 
pour fon fervioe * pour les intents d^ 
ta gloire, 

PSA UME 1XVII. 
Le feltple (Vlfrael prie Dim de letfnfci 

VJouhaiU que Diet* foit low &fel& 

bre tar tow Us peuples dn mond?. 

I Pfaume, §h Qantique, danne an 
Maitre Chantre, pour le chanter fur Ne^ 
gumoth, 

t, f|IE0 aVe pki^ denous, ftnous 
*•* b^niflfe, & faffe lujrt fa face 
vers nous \ Silah. 

3. Afin queta voiefoit connu^danj 
la terre, # ta d^liyrance parmi toutes 
les nations, 

4* Les peuples te ©41£brerout % A 
Dieu x tons les peoples te cdl^breront. 

5, Ms nations fe r&ouYront & chan*« 
teront- 4e joie ; car tu jugeras les^peu*- 
plesen 4?uite, & tu conduiras les na< 
tions fur la terre 4 S^lah, 

& Les peupUs-te c^lebreront, 6 Pieu; 
tous les peuples te celebreront, 

7. t« terre produira fon fruit > Dieu, 
ndtre Dieu nous blntra, 
• 8. Dieu nous b6nira , & toutes lef 
extr^mic^s de la terre le craindront. •<■ 

H E F L E X J N & 
P£ Pfaume nous engage a ces deux 
^ devoirs : Le premier eil , de regain 
der la b£n6dittion de Dieu , conune la 
lour ce d e tons les biens temporels & 
fpirituels qui peuvent nous rendre heu« 
reux » <5ide Pimplorer continuellemenf 
par ce* voeu du Prophete ; Dieu aitpu 
tie de nous , £7' notu benijfe , & faff* 
luire fa face fur nous. Le fecond ,3e 
former ce fouhatt & de faire cette prieV 
re* non feulement pour nous, mais 
auffi pour tous les peuples du monde, 
afiq que Dieu fe faue connoitre a eux; 
& qinil foit 'c^br^. par toutes les na^ 
tions, C'eft une.pri^re qui nous con* 
vient encore mieux qu'elle ne conve*- 
noitaux Ifrafelites, puis que e'eft dans le 
terns de PEvangile que les divers peui 
pies de la terre ont du ^tre eclair6s de 
la comic iiTance de Dieu , & enrichis de 
fes benediction^ par J&us-Cunft. 

VV5 PSAU. 
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mont dc Hainan. ,~ 

17. Pourquoi vous e*levez-vous, mon- 
tagnes boflues ? Dieu a choifi cette 
montagne pour y habiter , & PEttr- 
nel y demeurera a jamais. 

18. La cavalerie de Dieu Je ' ccmpte 
par vingt milk, par des miljiers re- 
doubles, Le Seigneur eft paniii eux i 
c'cft un 4»^r< Sinai en faintete. " 

19. Tu es monti en haut, tu as 
mend captifs les prifonniers * tyaspns 
des* dons four les diftribuer entre Jet 
hotnmes , & mem? entre le> rebelle*. 
afin qu'ils demeurent dans le , lien de 
l'Eternel ndtrji Dteu, , ., A . 

to. Beni /***./* Seigneur i .gw nous 
comble chaaue. jour de fes Hens ; U 
Dieu Fort eil ndue d^livrance. S£\ab, 

21. Lt Dieu Yon eft ndtre Dick Fort 
pour new 461ivrer , & la delivranCe 
de la mort vient de PEternel ridtre 
Seigneur. ' 

22. Cerjainement Dieu percera la t*. 
te de fes ennemis, & le fommet 4e 
la tfcte chevelue de celui quj marche 
dans les vices* 

23* Le Seigneur a dit ; Je les ferai 
reveuir de Balkan , V je les ramene- 
rai du profond de lamer. 

24- Ann. que ton pi£. & la langue 
de tes chiens s'enfohcent dans le fang 
de chacun deces ennemis. 

25. Dieu , ils out vu tes dlraar. 
ches , les d-marches de mon Dieu, 
de mon Roi , qui demeure dans le Sane, 
tuaire. 

26. Les Cliantres alloient devant^ 
enfuite les joUeurs d'inftrumens ; if 
au milieu les jeunes filles qui jotioieqt 
du tambour. 

27. B&iiflez Dieu dans les aflembHes ; 
benijfez le Seigneur , vow qui defcen* 
dez d'Ifrael comme de votre (burce. 

28. Cell; la que Benjamin le petit a 
>min6 fur eux , £ue les Principaux 

de Juda fe font aflemblls, avec les 
Principaux deZabulon & les Princi- 
paux de Nephthali. 

29. C'eft ton Dieu qui t'a donne* cefc. 
te force i 6 Dieu , fortifie nous i c'eft 
toi qui as fait ceci. 

30. Les Kois t'apporteront des prtf- 
fens dans ton temple , qui eft a Jerq- 
falem. 



etavitjjont aans it pays 49 lanaan , 
* ce P**pk j°»ijp>i* d'nne parfaite 
rojkerite^ fom la protection de Dieu. 
e Pfaume fu$ prononci lorsque VsAr- 



David celebrt lapuiffance du Seigneur, 
dont il avoit (Tonne des marques en de- 
truifant les ennemis de fin peuple, en 
le f conduifani dans le defert , £7* en 

, Petablijf+nt dans le pays do Canaan 

te Pfaume fu$ prononci lorsque _ x „_ 
the de V alliance fut tranjportee K a Je> 
fufalem. II eft en partie proPhetioju, 
& il contient diverfes chtfet qui fe 
raportent a Je/ks • thrift & a fon re- 

1. Pfaume ou Cantique de David , 
donnt au Maitre Chantre pour le chan- 
4tr. , 

*• O u * Dieu fe 1 * ve J & fes ennc, • 

v^mis fewnt djfperf^s , & ceux 
le haiflent s'enfiiiront de devant 



t. 

3. Tu les chafftras , comme la fu- 

S^e eft chaOT^e par le vent) & comme 
cire fe fond au feu , ainfi p^rrront 
les m^chans devant Dieu, . 

4. Mais les juftes fe rljouiront & s^- 
gaierotH devant Dieu , Ac treflailliront 
de joie. 

.5. Chantez a Dieu^ pfalmodiez fon 
Nom , «xaltez celui qui eft m'ont6 fur 
les cieux; fon nom eft PEterntl ; re^ 
jojiflez vous en fk pr^fence. 
. 6. It eft H p*re des orphelins , & le 
juge des veuves ; Dieu eft dans la de* 
meurede (a Sainted. 

7* Dieu fait habiter en ferniHe ceux 
jqui ^toient feuls ; il ddlivre ceux qui 
^toient enchainls; mais les rebelles de» 
jneur^nt dans un defert. I 

8. Dieu, quand tu fortis devant 
ton peuple , quand tu marchois par le 
defert , * 

. si Ia terre trembla , mftme les cieux 
tondirent en eaux , pour la presence -». w -. .» 1 
sk Dieu i & ce mont de SinaV » pour doming fur eux 
la presence de Dieu , du Dieu d'Ifrael. "- *- ■ 

10. Dieu tu as feit d^gouter abon* 
dammotla pluie fur ton heritage, & 
^uand il gtoit ^puifg , tu Pas r^tablic 
- *i. Ton troupeau s'y eft tenu f tu 
fournis de tes biens Paffligl , 6 Dieu ! 

12. Le Seigneur a donn6 dequoi 
jarler ; les meflageres de bonnes nou 
velles ont t\€ une gradde arm^e. 

13. Les Kois des armies s'en font 
fuss , ils s'en font fills \ & celle qui 
demeuroit dans la maifon a partage' 
leurs d^pouilles. 

14. Quand vous auriez couchg entre 
les chenets arranges • vom krilkrez com. 
me les ailes argentees d'un pigeon 
comme les ailes qui ont la couleur 
jaune du fin or. 

15. Quand Je Tout*Puiflant diffipa 
les Kois dans cepays, il devint blanc 
comme la neige du mont de Tfalmon. 

16. La montagne de Dieu eft un mont 
de Bafqan , vac montagne Clcvcc , un 



31, Reprime les bites fauvages des 
feaux, Paifr-' t£ J - *— ~ 



roleaux , PaifembUe des forts taureaux, 
avec les veaux des peuples , cT cent; 
qui font parts de lames d'argent. 11 
a diliip6 les peuples qui ne demandent 
que la guerre. 

32. De grands Seigneurs viendront 
d'EKypte ; les Cufciens fe kateront d*e- 
tendre leurs mains vers Dieu. 

3^* Royaumes de la terre , chantez 
a Dieu , pfalmodiez au Seigneur. Se^ 
lah. 

34* A celui qui eft parte* fur les deux 
des cieux » 4£s le commenoement , ft 
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qui fait r&entir fa vpix avec force, . 

35. C^l^brez la force deDieu; Sa 
magnificence e(i fax Ifrael , & & force 

.dans les nues. 

36, Pieu t* v redout* dans tes 
Sanftuaires, Le D»>» Fort d'Ifrael $/? 
celui qui donne force & puiffance a fon 
peuple ; Beni foit Dieu, 

HZFLZXIQNS. 

ONpeut remarquer en.ggnlral dans 
ce Ptaume, que Dieu a dgploye* 
dans taus les (ems fapuiflance en fa- 
vour de (on peuple* en le protegeant 
.contre fes ennemis ,. & en le comb! ant 
de fes graces. C'eft ce qu'il a fait pour 
l'Eglife Chr&ienne , aum Pien que pour 
leneuple d'Ifrael. Ce qui eft ait dans 
ce Cantique • de la protection dont 
Dieu couvroic le mont de Sion, con- 
tre les attaques des peuples voifins , 
doit nous affurer que rjfgUfe, fubiifte- 
ra a jamais , malgr^ les efforts du 
jnonae & de renfer. II y ; a deux ora- 



cles remarquajbles dans ce Pfaume : 
Xe premier eft celui-ci ;. tu esmonte 
<en haut » tu at meni captifs les frifon* 
pier* , tu as pu.dti defu fpur les difiru 
buer aux hommes. L'autre qracle predit, 
.que les Rois & les peuples les plus 
. eloigned viendroient adorer le vrai Dieu. 
Xa premiere de ces propheties s-accom- 
jalit lors que n6tre Seigneur monta au 
del ; comme feint Paul le montre , 
.EpU. IV, ou il cite cette propmHie , 
4'appUquant a l'afcenfioo de, JeTus- 
Chnft , & aux dons — ,!1 --'-----■— 
fur fon EgU%, par 



& aux dons qu'il a r epandus 
... , EgU%, par fa parole & p 
ton Erprit. Et la feconde a £tiveri 



.fi£e par la converfton des divers peu- 
ples du monde qui ont cru a l'Evan- 
gilei mais elle fe ferad'une manilre 
.Plus parfaite dans les terns a venir. 
C'eft aufli ce. qui doit faire le fujet de 
jios aftions de graces, de >nds voeux, & 
de nos efp*rances« 

; PSAUME LXIX, 

'Le Roi David , fe trouvant dans une 

grand* affiiftion ,' fait tnu chofes dans 

• tePfaumei /. Hftie Dieu d avoir piste 

• 4te hi £7* de venir a fon aid* ; & il 

. ySprefeute fextremite ou il itoitriduit 

far la haine (? ta malice dt y fes ennemit. 

II. Il huf denonce la ceUre de Dieu. 
' I IL II fait far des t&naage* , & far 
■ des ad tons de graces. ' ' 

I. Pfaumede David, 4«»n*auMai~ 
tre Ghantre, four U ehanter fur S$of, 
^annim. 

a* f\Elivre-moi , A Dieu , car les 
** eaux font entrees jufques dans 
*noh ame. t 

- 3* Je fuis enfonc^ dans un bourbier 
profond, dans lequel je ne puis pren- 
dre pied i fe fuis entre* an plus proforfd 
des eaux, &le*eaua(d$>ord6esm'en4 
trahteat. 

4. Je ftiis las de crier , raon gofier 



en efi afleche^; mes yeux font confu- 
mes , pendant que fattens mon Dieu, 

5, Ceux qui me haiffent fans caufe 
S?5 e . nt ^ n nombre . l * che vwx deina 

ner ,^ qmlontnies ennemis fznsfa 
jet , fe font fortifies i J'ai rendu ce Vue 
je n'avoispoiJH ravi. "'ww^hc 

^. ODieu, tu connois ma folie 
& mes fames ne te font point caches.' 

7, Q Seigneur , Eternel des armies, 
que ceuxqms'attendenta toine foient 
pas rendus ftonteux a caufe de moi 1 
que ceux qui te chercbent ne foient 

SifiSff [ us 4 cawfe 4e «««• •®« 

8, Car c'eft a caufe de toi que j'ai fouf. 

9, Je fuis devenu Stranger 4 mes fr^ 
res, & un hpmmede dehors aux en* 
fansdemam^re, A q 

g6 , &i les blames de ceux qui te bla. 
moient font torn h€$ for moi, ■ 

u. Etfai pleura en jeunautimafe 
cela, m»eft tourn* en opprobre. 

I a, J'ai auflipris uniac pour vdw, 

SiiUr^! aiS r41 it€ 1C fuje? ** leur$ 

1 3. Ceu* qui font aflls k la port* dif. 
courent de nioi ; je fers de chanfon ft 
ceux qui borvent la cervoife^ 

14. MaU pour moi , 6 iterael , ma 
requite fadreffe a toi , 6 Diem. II 7* 
un.*em$ de ta faveur, felon ;ia gran, 
deur de tanonti; r^pon-moi & me d4- 
livre, felon ta fide^lite^, -V 

15. Retire moi de ^re bourbier , & 
que je n'y enfonce point ; 'que je foil 
d^livre^ de ceux qui me halflenci * 
des eaux profondes. 

16. Que le HI des eaux (ttbordfesffc 
m*emporte pas-? que le gouffre ne m?en! 
gloutrife pas, & que le puits ne ferm* 
pas fon ouverture fur moi, • * t 

17. Eternel, ^xauccmoi^ carta fa* 
veur efi bonne jtourne ton vi&ge vela 
moi, felon la grandeur de tes com- 
panions i • - .% 

18. Et ne cache point ta face de ton 
ferviteur^ car je fa en dtooflei hflu 
te«toi, exauce^moi. « '• . . 

|9. Apprpche^toi de monamt, **, 
ehete-lA; d^rvre-mwi caufe de mes 
ennemis. *, 

aow Tniqttfme connois Topprobre , la 
honte & Wgnominie dont je fun convert : 
tous mes ennemis Jmt devant toi; 
, V- r V°pV rQi >r$ m^a rompu le ceeur, 
& je fiiis languif&nt j j*ai attenduquel- 
que companion , mais il n'y en a point 
eu$ & des eonlblateurs , mais le n'en 
ai pointtrouve'. 

22; lis m»ont donna du fiel a mon 
repas, & dans mafoif Us m'ont abreu- 
v^ de vtnaigre* 

23. ieur table fera un lacet devant 
eux, 
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eux , 8c leur profperite* lew fera un 
ptege. 

24, Leurs yeux feront teUement obf- 
lurcis qu'ils n>» pourront pas voir, & 
tu feras continuellement trembler leurs 
yeins. 

ZS, Tu r6pandras ton indignation 
fur eux , 8c Pardeur de ta colere les 
faifira, 

26. Leur demeure ftra deTotee , & 
jl n'y aura perfonne qui habile dans 
•jeurs tentes. 

27. Car ils perftcutent eelui que tu 

tivois frappe" , & font leurs contes de 
a douleur de ceux que tu avois blef- 
fts. 

; 2& Tu leur mettras iniquity fur ini- 
. quite* , & ils n'auront point de part a ta 
bonte\ 

29. lis feront ^face's du livre de vie, 
& ils ne feront point Merits aveo les 
juftes, 

. 30, Pour moi je fuit aftligtf 8c dans 
_Ja douleur ; mais ta de*livrance , 6 
J)ieu, m'^levera dans une haute re- 
ftaite, 

31, Je louerai le nom de Dieupar 
un cantique, & je le magnifiers i par mes 
louanges, 

32, Ec cela plaira plus a TEternel 
.gu'un taureau , fir qu*un veau ayant des 
.cprnes & Pongle divi(e\ 

33, J^es dlbonnaires le verront £7 
Jen rljouYront, & vdtre cceur vivra, 
.0 t/0f^ qui eherchez Dieu. 

. 34. Car PEternet exauct les mifiS- 

tables , 8c il n'a point nlgligl fes pri- 

fonniers. 

- 3 S» Que les cieux & la terre le louent, 

*les mersj& tout cequi s'y meut. 

35, Car Dieu dflivrera Sion , 8c ba. 
tira les villes de Juda ; on y habite- 
-ra-& on les poflSdera ; 
. 37- Et la pofte*rit£ de fes ferviteurs 
Jla ipoflKdera , & ceux qui aiment fon 
nom y demeureront. 

REFLEXIONS. 



dans une 
un e"tat 



,riAVID paroit ici engage* da 
„** prqfcbnde affliction , & dans 
ou il n'y avoit prefque plus de reflbur* 
t ce pour lui. C'eft la un exemple qui 

Srouve, qxi'il peut arriver aux enfans 
e Dieu d'etre accaWes de maux; & 
.f • particulier . d'etre expofls a la haine 
& au wtpri&du monde , A cayfe du zeV 
le qu'ils ont pour Dieu 8c pour fa glni- 
re. Mais les prices & les anions de 
graces que David joint a fes plaintes , 
moutrent , *ue les fideles efpexent en 
Dieu dans leurs plus grandes dltrefTes, 
.'qu'il* Pinvoquent, a leur aide, avecar- 
cfeur , avec humilitl , Be avec confian- 
cei & que non feulement apres leur 
deiivrance , mais mem* avant que d'e- 
tre dtliyrts , ils le louent 8c lui ren- 
dent graces du fecours qu'ils attesdent 
de fa bonte\ II faut confide'rer, que 
fi David parle en des termos qui fern- 



blent marquer qu'il demandoit la pu- 
nition de fes ennemis , ce ne font pas 
proprement des imprecations qu'il faft 
contr'eux ; ce font des predictions plu« 
t6t que des fouhaits ; amfi ce qu'il djt 
ne nous autorife point a fouhaiter du 
mal a qui que ce (bit, ni a folliciter 
la vengeance divine contre cenx qui 
nous en font. Enftn, il faut favojr, 
que David parle dans ce Pfaume comme 
type de JeTus - Chrift. On y voit^eze. 
le de n6tre Seigneur pour la Rloire de 
Dieu, le m^pris quMl a fouffert, le 
fiel & le vinaiere qu'on lui pr^fenta 
fur la croix , la fin de Judas , Ten- 
durciffqment 8c la re'jeftion desjuifs. 
C'eft ce qui paroit par les citations aue 
les Apotres font dans le Nouveau Tef- 
tament de divers endroits de ce Pfaume. 

PSAUME hXX, 
David itant fturfuivi far {es ennemh , 
frit le Seigneur devenir a fon fee our*. 

1. Pfaume de David , pour fervir de 
memorial , donne au Maitre Chantre 
pour le chanter. 

2. fT\ Dieu hate - toi de me dilivrer ; 
w 6 Dieu , hate-toi de venir a 

mon aide, 

3. Queceux-lft foient honteux 8c rou. 
giflent qui cherchent mon ame , & que 
ceux qui prennent plaifir a mon mal 
retouraent en arrive & foient conras. 

4. Que ceux qui s'encouragent mu- 
tuellement a m'attaquer retournent en 
arriere , pour le fafaire de la . honte 
qu'ils m'ont faite. 

5. Que tous ceux Qui te cherchent 
s'lgaient 8c Ce rijouKflent en toi i 8c 
Que ceux qui aiment ta dilivrance di- 
fenttou jours f Que' Dieu foit magnifii, 

6. Je fuis afflig^ 8c miftrable : O 
Dieu , hate-toi de venir a moi • tu er 
mon aide 8c mon liblrateur; 6 Eter- 
nel , ue tarde point, 

REFLEXIONS. 
pE Plkume nous, apprend que Dieu 
y ^ vient au -fecours de ceux qui font 

8 execute's iujuftement ; que rattente 
es juftes affiige^s n'eft jamais vajne : 
& que les de'livrances qu'il leur aceor- 
de font, pour eux & pour tous les fide* 
les , une occafioa de le r^jouir en lui , 
8c decaWbrer fes banted. 
v J 
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2. D61ivre-moi par ta jufHce , ft me 
is fchaper; tourne ton oreille Vers 
pi , ft me fauve. 

3. Sois pour moi un rocher de re- 
aite , ami que je m*y puifle toujours 
tirer ; tu as ordonne* que je fufle fau- 
i ; car tu es mon rocher ft ma for- 
reffe. 

4. Mon Dieu ♦ dllivre-tnoi de la 
ain du peryers ft de PopprefTeur. 

5. Car tu es mon attente , Seigneur 
:ernel , £7" ma confiance dis ma jeu- 
fle. 

6. Je me fuis appuyl fur toi des ma 
iflance ; c'eft toi qui m'as tire" des 
trailles de ma m£re : Tu as tofijours 
i le fujetde mes louanges. 

7. J'ai 6ti regarde* par plufieurs 
mme un monftre i tu et ma forte re. 
Jte. 

3. Que ma bouche foit remplie cha- 

e jour de ta louange £7" de ta n 

ificence. 

?. Ne me rejette point dans le terns 

ma vieillefle ; ne m*abandonne point 

untenant que ma force eft dlraillie. 

to. Car ceux qui me ha¥flent ont 

rl£ de moi , ft ceux qui 6pient mon 

le ont oris confeil enfemble ; 

ii. Difant : Dieu Pa abandonnl ; 

urfuivez-le & le faifiifez ; car il ri*y a 

rfonne qui le dllivre. 

[2.. O Dieu , ne t'Sloigne point de 

)i ; mon Dieu , h&te-toi de venir a 

in aide. 

[3* Que ceux qui font ennemis de 

>n ame foien* honteux &* dlfaits ; 

b ceux qui cberchent mon mal foient 

iverts d'opprobre & de honte. 

[4. Mais moi, j'attendrai tpQ jours , 

je te lougrai de plus en plus. 

5. Ma bouche racontem chaque 
ir ta juftice £T ta dllivrance, bien 
b je ne fache pas le nombre de tes 
>eurs. 

6. Je march erai dans la force du 
gneur Eternel 5 je ne raconteraique 
juftice. 

7. O Dieu, tu m'as enfeign6 des 
jeuneile , & jutyues ici j'ai annon- 

tes merveilles. 

8. Et/e /* ferai encore jufqu'a la 
illefTe , m£me jufqu'a la vieillefle 
te blanche ; 6 J)ieu , ne m*aban- 
ine point, jufques a ce que j'aie 
tonce* ton bras a eette gln€ration , 
ta puiftknce a tous ceux qui vien 
nt apresmoi; 

9. Et ta juftice , 6 Dieu , qui eft 
vie , parce que tu as tait de gran- 

chofes. O Dieu , qui eft femblable, 
oi ? 

0. Qui m'ayant fait voir plufieurs 
reiles & pluj$e urs maux , nras rendu 
>ie , $ m'as tait remonter des abi 
s de laterre. 

1. Tu acroitras ma grandeur • ft tu 
-confoleras encqip. 



22. Auffi , mon Dieu , je te cellbre* 
rai , pour l'amour de ta v£rit£ ♦ aveo 
Tinftrument du luth ; 6 Saint d'ifrael, 
je te pfalmodierai avec la harpe. 

23, Mes Uvres ft mon ame, que 
tu auras rachete>, chanteront de joie 5. 
je te pfalmodierai. 

24* Ma langue auffi parlera chaque 
jour de ta juftice , parce que ceux qui 
cherchem mon mal feront honteux & 
rougiront. 

DEFLEXIONS. 
WOus devons apprendre d'ici , I. Que 
^ ceux qui fe contient en Dieu ne font 
jamais confus , & qu'ils peuVent fe re* 
tirer vers iui dans tous leurs befoins, 
avec une parfaite aflhrance en fon fe* 
cours i mais afin que cette contiaiict 
foit bien fondle , if faut avoir les m£- 
mes fentimens de piete" que David fait 
paroi tre dans ce Cantique. II. Com.- 
me ce Prince , pour fe confoler & pour 
s'animer a louSr Dieu , rappelloit dana 
fon efprit les bienfaits qu'il avoit re- 
c.us de lui par le pafK; nous devons* 
auffi conlerver le iouvenir des graces 
que Dieu nous a accordles des n6tre 
jeunefle ft pendant tout le cours de 
ndtre vie. On trouve dans cette me- 
ditation dec fujets de joie & de recon- 
noiffanee , & des motifs de confolation 
ft d'aflurance pour l'avenir j & c'eft \i 
ce qui doit fur tout occuper les perfon- 
nes qui , comme David , font clans im- 
age avanctf. III. Le devoir de ceux qui 
ont paile* par de grandes ainiaions, & 
que Dieu en a heureufement tire's, eft 
d'admirer ft de clllbrer les bont6s du 
Seigneur envers eux , comme le faiibit 
David , lors o^u'il difoit : Dieu , qui 
eft fembtable a toi , qui m" ay Ant fait 



qut 

comblls des faveurs de Dieu, ft fur tout 
de fes graces fpirituelles , nous devons 
be*nir fon faint Nom en toutes chofes, & 
publier fans cefle les merveilles de fa 
mif<6ricorde. 

PSAUME LXXIL 
Ce Pfaume fut comfofi lors que Salomon 
fut ttabli floi. David y prie Dieu 
de dormer 4 Salomon fon Jilt la fa» 
gefte £T la juftict dont il avoit befiin 
pour gouverner fet fujets. On y veit 
enfutU une dtftription do la gloire & 
do Vfundueau Royaume de Salomon* 
£T de la felicite dont le peuple <flfi 
rati joutroit font fa domination. Ceft 
ici que Jinit le fecond Itvre des Ifaw 
mes. 

1. Pour Salomon. 
C\ Dieu, donne tes jugeraensauRoi,. 
v,/ <k ta juftice au his du Koi. 

a. Qu'il juge ton peuple avec juftice, 
& avec 6quit6 les tiens qui feront ajf- 
fligis. - • . 
J. Que Us monUgnes produiient la 
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paix pour le peuple , & les cdteaux la 
juftice. 

4. Qu'il faflfe droit aux affiles Cen- 
tre le peuple ; qu'il dglivre les ent'ans 
da miferable , & qu'il humilie l'op- 
prefTeur. 

5. lis te craindront, tantquelefo- 
leil & la lune dureront dans tous les 
ages. 

/6. Ildefcendra comme la pluie apres 
le regain , & comme la menue pluie 
apres Pherbe fauchle de la terre. 

7. Le jufte fleurira en fon terns , & il 
y aura une abon dance de paix , jufqu'a 
ce qu'il n'y ait plus de lune. 

8. II dominera depuis une nier juf- 
ques a l'autre , 8c depuis le fleuve juf- 
ques aux extr£mit£s de la terre. 

9. Les habitans des deTerts fe prof- 
terner out, devant lui, 8c fes ennemis 
llcheront la potiffiere. 

io. Les Rois de Tarfcis & des Isles 
hi preTenteront des dons ; les Rois de 
Schlba & de S£ba lui apporteront des 
preTens. 

ii. Tous les Rois auffi fe profterne- 
ront devant lui , toutes les nations le 
ferviront. 

12. Car il dllivrera le miferable qui 
criera a lui , & l'afflige' , & ctlui qui 
n'a perlbnne qui 1'aide. 

13. II aura compaifion du pauvre & 
du miferable, & il fauvera les ames des 
maliieureux. 

14. II garantira leur ame de la frau> 
de & de la violence , & leur fang fera 
prlcieux devant fes yeux. 

if. Ilvivra done, & on • lui donne* 
ra de Tor de Schlba; on pri era pour 
lui continuellement , & on le benira 
chaque jour. 

, 16. Une poignle de froment , Itant 
femiejtons \st terre au fommet des 
montagnes , le fruit qu'elle produira 
fera du bruit comme le Li ban ; & let 
hommes teuritont par les villes , comme 
Pherbe de la terre. 

' 17. Sa renommee durera a toujours \ 
fa reputation ira de pere en fits, tant 
que le foleil durera , & on fera blni 
en lui i toutes les nations le publieront 
heureux. 

• 18. Beni fiit PEternel Dieu , leDieu 
d'lfrael, qui fait feul des chofies mer- 
Veillcufes. 

19. Beni foit auffi eternellement le 
nom de la gloire , & que toute la ter- 
re foit remplie de fa gloire ! Amen , 
oui, Amen. 

20. Ce font ici les dernieres requetcs 
de David his d Ifai. 

REFLEXIONS. 

F, ya deux fortes- de confiderations a 
faire fur ce Piaume.: I. Les voeux 
que David faifoit pour la profperite' du 
-regne de Salomon nous apprennent, 
qiril eft d'une grande coniequence que 
les peupies ft let Rois <4ux>»Ji4me$ 



.demaodent a Dieu , que ceux qui gou- 
vernent les Etats aient en partage la 
juftice , la fageffe, la clemence, Sl. 
toutes les autres vertus qui leur fonP 
neceftaires ; 8c qu'afin qu'un peuple 
foic heureux & bien gouverne* , ce n'eft* 
pas aflez qu'ii ait un Prihce puiflant, 
& qu'il vive dans l'abondance ; mail 
qu'il taut fur .tout que la juftice y foit 
exercee , que les mechans foient pu. 
ms, 8c que les innocens 8c les gens 
de bien foient protege's. II. I] taut 
remarquer , que la plupart des chofes 
qui font contenufis dans ce Pfaumc con- 
viennent plus parfaitement au regne de 
ndtre Seigneur ., qu'a celui de Salomon ; 
puifque JeTus-Chrift devoit etre ce R01 
glurieux qui s'aflujetriroit les peuples 
les. plus 6loign6s , dont le. Regne dure* 
roit jufques a la tin du monde , 8c fous 
Pempire duquelles hommes jouYroient 
d'une parfaite filiate* , & feroient com* 
blls des plus prlcieufes blnldutions 
du ciel. Nous avons done dans ce 
Pfaume la description de ndtie bonheur; 
8c e'eft ce qui doit nous mettre dans la 
bouche ces louanges par ou David hnit 
ce Canjtique : Beni foit VEternel , It Dim 
d'lfrael , qui feul fait des chafes mer- 
veiUcufes I Beni foit auffi etenuilcment 
le nom de fa gloire , & que toute I4 
terre foit remfUe de f* gloire ! *Amen , 
oui , ^Amtn. 

P SAUME LXXIIi; 
sAfa$h reprefente dans ce Pfaume, que 
voyant la projpirite des mechans a le 
trifle erat des gens de bien , il avoit 
etc fortement ebranle par cette Unto* 
tion; mau qu' apres avoir medite Jut 
lesvoiet du Seigneur, il avoit recon- 
nu que la projperite des impies les com* 
duit a erne mi fere eternelle i <fou il 
avoit eonclu , que tout fon bonheur (—• 
Jiftoit a s* attacker a Dieu feul x Ce 
Pfaume doit etre bien cenfidere , a cau- 
fe de* inftru&ions & des fentimtnt de 
piete qwil renferme* 

1. Pfaume d'Afaph. 
pErtaraement Dieu eft bon i Ifra«l , 
^ favoir a ceux qui font nets de coeur. 

2. Pour moi mes pies m'ont pret 
quemanqu^t &* il s'en tftpeu/cMetM 
mes pas n'aient.gliiK. 

3. Car i'ai port^ envie aux infenftt, 
voyant la profperiU des mechans. 

4. Parce qu'ils ne font point lies jut 

Jiu'a leur mort » mais leur force eft en 
on entier. 

5. Xors que les hommetfont en tra- 
vail, Us n'y font point; Us ne font 
point frappes avec les autres hommes. 

6. C'eftpourquoi Porgueil les envi- 
ronne comme un colier » ft un orne. 
ment de violence les couvre. 

?. Les yeux leur fortent de graifle; 
iis furpaiient les defirs de leur coeur. 

6. lislbnt diflblus, ft parlent mm- 
licieufement d'opprimer i ill parlent 

•vec 
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avec elevation & fiertt\ 

9. lis portent lenr bouchc jufqu'au 
ciel , & Mur langue parcourt toute la 
tern. 

10. C!tft pourquoi fon peuplc en 
tevient a ceci , quand on leur fait boi- 
re en abondance les eaux de Paffj&ion'i 

il. Et ils difent: Comment le Dieu 
Fort connoitroit-il , & comment y au- 
roit-il ile la connoiflance dans le Tres- 
haut ? 

i*. Voila , ceux-ci font mlchans , 
Sc tons a leur aife en ce monde , ils 
aquietent de plus en plus des richeiTes. 

13. C'ertainement c'efi en vain que 
j'ai purifi** mon coeur , Sc que j'ai la- 
vi mes mains dans l'innocence. 

14. Car j'ai e*te* battu tous les jours , 
Sc mon chatiment revetmt tous les ma- 
tins* 

M. Mais quand je difois, j'enparle- 
rai ainfij voila, j^tois infcUele a la 
generation de tes • enfans. 

16. Touttfois j'ai tkcki a connoi- 
tre cela , mait il m'a female* fort fa- 
cheux ; 

if. Jufques a ce que je fois entre* 
dans les Sanftuaires du Dieu Fort , & 
que j'aie confided la fin de cts gens-la. 

18. Certainement, tu les as mis en 
des lieux gliflans j tu les fais tomber 
en des precipices. 

• 19. Comment ont-ils €ti dltruits en 
tin moment; comment font-ils peris & 
oot-ils gte* confume's de frayeur ? 

ao. Its font comme un fonge quand 
on s'eft reveille\ Seigneur , tu mettras 
tn mgpris leur Iclat apparent , quand 
tu te rlveilleras. 

a 1. Or quand mon coeur s'aigrifToit 
adnfi, & que je me tourmentois dans 
mes penf&s* 

aa. Alors j'ltois abruti , & je n'avois 
ancune connoiflance i j'ltois devant toi 
comme les betes. 

a3» Jefirai done toujour* avec toi; 
tu m'as pris par la main droite ; 

24. T«u me conduiras par ton con* 
feil, & puis tu me recevras dans la 
gloire. 

as. Quel autre que toi ai-je dansle 
d*l ? Je n'ai pris plailir fur la terre 
qu'ea .tpi» 

-%6. Ma chair & mon coeur dlfail* 
loientv mau Dieu eji le rocher demon 
toeur & mon parage a to (J jours. - 

27* Car voila, ceux qui s'eloignent 
de toi plriront ! Tu retrancberas tous 
ceux ' qui fe dltournent de toi. 

aB. - Mais pour moi , d'approcher de 
Dieu Celt tout mon bien j j'ai aflis ma 
retraite fur le Seigneur l'fitemel , ann 
que je raconte tous tes ouvrages. 

REFLEXIONS. 
£E Piaume nous en 1 eigne comment il 
** fautjuger de iaproipeme Oesml- 
Cfeaas; 6c des afflictions des gens de 
bien. On ne doit jamais croire que les 



tabiement heureux ; Sc que les juftes v 
qui font aiHiges Sc mif&ables , fervent 
Dieu en vain. Afaph nous a appris t 
que pour rf fitter a cette tentation , qui 
eft tres-dangereufe , il faut entrer dun* 
la meditation de la parole de Dieu, &c 
des voies de la Providence : Qu'ajors, 
onreconnoit que la fflicitf des mon- 
dains eft vaine , qu'elle paffe en tres. 
peu de terns , Sc qu'ils font dans de» 
lieux gliflans , d'ou ils tombent fou* 
dainement dans des precipices. Si nous 
joignons a ces confid&ationsleslumil* 
res que l'Evangile nous donne fur 1'6» 
tat a venir , tant des bons que des me- 
dians , nous ne ferons jamais Ibranles, 
ni pmr l'ltat heureux Sc floriffantdes 
impies , ni par les fouffrances des juft 
tes» Et au . lieu d'etre tenths d'abandon- 
ner la crainte du Seigneur , nous nous 
attacherons de plus en plus alui, par 
une foi vive , & par ces fentimens d'a* 
mour& de confiance qu' Afaph exprj- 
me , quand il dit : Jeferai toujour* avec 
toi i tu m*o4 frit far la main droite § 
tu me conduiras far ton confeil , £X turn* 
recevrai dam la gloire, JQuel autre qua 
toi ai-je dans le del f Je n'ai fru flat fir 
fur la terre qu'en toi : ^iff rocher de Dicu+ 
e'eft tout mon bien. 

PSAUME LXXIV. 
Ce Pfaume fut comfofi a Poccafion de U 
rutne dutemflede Jerufalem t & PE* 
glife Judai que y fait deux chofes : /• 
EUe farle de la deftruOion &dePem- 
brafeitoent du temfle , £T du trifie etat 
•u. ell* etoit reduite dam la caftivite , 
etant frivee des marques de frallianc* 
de Dieu & do fa grace. IL EUe im- 
flore le fee ours du Seigneur , & elle ft 
confole far' la con f deration des deli* 
vrances qWil avqjt envoyees autrefois 
a Jon feufle , £? des marques quHl don* 
ne defa Toute-fuijfance dans Pordre du 
monde, & dam le court ordinaire d$ 
la nature. 

1. Maskil d'A&pb. 
C\ Dieu , pourquoi nom as-tu rejette*s 
K - f pour jamais'/ Et fourquos ucolera 
fume-t-elle contre le troupeau de ta pa- 
ture ? 

a. Souvien-toi de ton aflemble'e , que 
tu t'ltois acqmfe d'anciennete. Tu avoia 
rachete* cette montagne de Sion , en la- 
quelle tu as haDite* four etre la portkm 
de ton heritage* 

3.- Avance tes pas vers les mafhret 
de perpe*tuelle dur^e \ l'ennemi a tout 
d^loit dans le lieu faint. -■ 

4. Tes ennemis ont rugi au milieu 
de tes Synagogues ; ils y ont mis leur* 
enieignes pour enieigues. 

5. La cintcnn d*eux fe faifoit voirf, 
^levant leshaches a travers le bois en- 
trelaca. 

. Et 
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6. Et maintenant , avec des coignSes 
& des marteaux, ils ont brife toutes 
fes fculptures. . • . 

7. Ils ont mis a feu tes fanftuaires , 
8i ils ont profane* le pavilion dedie a 
ton Nom , le renverfant par terre. 

8. lis ont dit en leur cceur : Sacca- 
reons-les *•«« enfemble. Ils ont brulc 
toutes les Synagogues du Dieu Fort , 
dans le pays. 

9. Nous ne voyons plus nos fignes ; tl 
n>y a plus de Prophetes , & il n> a plus 
perfonne avec nous qui (ache jufques a 
quand not maux dureront. 

10. O Dieu , jufques a quand l'enne- 
mi te couvrira-t-il d'opprobres ? Et l'ad- 
verfaire meprifera-t-il ton Nom a ja- 
mais? . mm 

11. Pourquoi retire-tu- ta mam & ta 
droite ? Confume-/** , l* tirant di* mi- 
lieu de ton fein. 

12. Dieu eft mon Roi de tout terns 5 il 
fait des deiivrances au milieu de la terre. 

13. Tu as fendu la mer par ta force, 
tu as cafle* les tetes des baleines fur les 
eaux. 

14. Tu as brife Us tfites du Levia- 
than , tu l'as donn* en viande au pen 
pie des habitans des deferts. 

*S. Tu as ouvert les fbntaines & les 
fleuves, tuas fait tarir les groflesrivie- 
ses. 

16. A toi eft le jour , a toi auffi eft la 
nuit i tu as etabli lalumiere & le foleil. 

17. Tu as poft toutes les limites de la 
terre ; tu as forme Pete .& l'hyver. 

18. Souvien-toi de ceci, que c'eft Pen- 
nemi qui a blame 1'Eternel , & qu'un 
peuple infenfe a outrage ton Nom. 
. 19» N'abandonne point aux bfttes fau- 
vages Tame de ta tourterelle; n'oublie 
point pour toujours la troupe de tes 
afflige's. . 

20. Regarde a ton alliance ; car la ter- 
re eft couverte de te/iebres epaiifes , . & 
remplie de cabanes de violence.. . 
- 21. Que celui qui eft abattu ne s'en re 
tourne pas conrus; que l'afllige df le 
pauvre louent ton Nom. 

22. Dieu leve-toi j debats ta caufe » 
fouvien-toi de Popprobre qui t'eftfait 
tous les jours par rinfenfe. 

23. N'oublie pas le cri de tes adyerfai* 
res ; le bruit de ceux qui s'eievent con* 
tre toi monte continuellement. 

REFLEXIONS* 
fE P&ume nous oblige a raire ces 
^.quatre reflexions principals : La 
premiere que l'Eglife a €tf de tout terns 
expose a la perfection , & qu'ainfi 
il ne rant pas *tre furpris , fi PEglife 
Chretieniie a €ti perf&utle , & fi elle 
l'eft encore quelquefois^ La feconde, 

?ue ce fut pour punir les Juifc de Pa- 
ns qu'ils avoient tait de fon lervice* que 
Dieu permit que le temple rut bruie , & 
qu'ils tuti'ent eux • memes emmenes en 
captivite par les idolatres. C'eft pour tes 



memes raifons qu'il a Content Kvr6 fon 
Eglile au pouvoir des perfecuteurs , & 
qu'il prive les peuples du chandelier de 
ia parole. Quand Dieu afflige ainfi PE- 
Slife , fon dellein eft de la charter » de 
P£prouver & de la purifier. Latrorfie* 
me reflexion eft , que lors que Dieu pa* 
roit le plus write centre fon peuple ♦ 
il ne Pabaudonne pourtant pas; mais 
qu'il fe fouvient toujours de fon allian* 
ce , & qu'il le deiivre en fin par fa puif- 
fance & par fa borne. C'eft eft qui eft 
toujours arrive , 8c ce fut ce que let 
Juifs. £prouv£rent, lors -que Dieu lea 
ramena de le captivity de Babylone t & 
qu'ils rebatirent le temple de J6rufa- 
lem , dont ils dlplorent la ruine dans 
ce Pfaume. Enfin , com me le Prophe- 
te gemiftbit iuwla defolation du tem- 
ple & des Juils , & formoit des voeux 
ardens pour leur retablilfement , les 
Chretiens, doivent fttre vivement tou- 
ches des maux de l'Eglife , & prier con* 
tinuellement pour fa aeiivrance 8c poor 
fa profperite. 

PSAUME LXXV, 
Vauteur de ce Pfaume lout Dieu » de ce 
qiCapres plufieurs tntverfet il Paveit jf+ 
fermi data fon Reyaume ; & il fmt 
vtfu de le geuyerner Juftement & de rf* 
primer la mechsn* £? le* ergueitteux* 
Il tnontre aujji g«e Dieu conduit tou» 
tes chofui 9**'*/ el eve les urns , qu'il 
abaijfe tes autre* » fiT fu'em qtuUite d* 
Juge du s monde , il punit let pecbeurt «• 
by protege le* gen* de bsen. 

1. Pfoume d'Afaph » qui eft un Can* 
tijque , donoe au Mai tre Chantre • pout 
le chanter fur Altafc.heth. 

2. f\ Dieu» nous t'avons ceUbre» 
^^ nous t'avons ceiebrl » & ton 

Nom eft pres de nous * tes merveillt* 
feront ,racontees* 

.3.., Quand j'aurai trouve le terns pro* 
prei ie jugerai juftement. 

4.. Le pays s^couloit & tous ceux qui 
y habitent i mais j'ai affermi fes colom* 
nes. Seiah. 

^. J'ai dit aux infenfes i Ne fiures plus 
les infenfes j & aux medians , n'eieve^x 
plus la corne. 

6.' N'eievez plus vdtre corne en haut t 
& ne parlez plus avec un'cou endurci. 

7. Car i'eievation ne vient point d'o- 
rient , ni d'occident , ni du deTert. 

84 C'eft Dieu qui gouverne ; il abaif* 
fe Pun , & eieve Pautre. ' 

o. Car il y a une coupe dans la maiA 
de 1'Eternel ♦ & le vin rugit dedans » 
elle eft pleine de mixtion , & il en ver* 
fe. Certainement tous les medians dt 
ia terre en fucceront les lies » it, let 
boiront. 

10. Et tooi j'en ferai le recit a tou- 
jours # je pfalniodierai au Dieu de Jacob. 

11. Et je retrancherai toutes let for* 
ces des medians \ mais let forces ds 
jufU i'ecoot eitvees* 
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REFLEXIONS. 
"tfOici les inftruftions Que ce Pfaume 
v renferme : I. Que c'eft Dieu qui eta* 
blit & qui after mi t les Rois , & qui don- 
ne la paix aux Etats. II. Que le de- 
voir des Rois & des Princes , & en ge- 
neral de tous ceux qui gouvernent , eft 
d'exercer la juftice , & fur tout de s'op- 

Sofer aux m£cbans & aux orgueilleux , 
: de prote^er les innocens. III. Qu'il 
ne fauc point devenir fier dans la prof- 

fe*riti, ni abufer du pouvoirque Ton a. 
V. Que IWvation & 1'abaiflement des 
hommes procedent de Dieu , qui gou- 
verne le monde fagement & juftement 
par fa providence. Et enfin , que Dieu 
reTerve aux m^chans une jufte & f£v6- 
re punition , & qu'il donne toujours 
aux gens de bien des temoignages de 
fa faveur. 

PSAUME LXXVI. 
Cefi id un Cant i que eta&ion* de gra- 
ces , qui fut ptohonce a Poccafien de 
quelque grande viftoirc que Dieu avoit 
accordje a fon peuple , h' une exhorta- 
tion a reconnoitre la force £T la gran- 
deur de Dieu, 

i. Pfaume d'Afaph , qui ejt un Can- 

tique, donne au Maitre Chantre , pour 

U chanter fur Nlguinoth. 

a. l ]IEU eft connu dans la Judle , 

*-* fa renommde eft grande en 

Ifra6L 

3* Son tabernacle eft en Salem , & 
fon domicile en Sion. 

4. C'eft la qu'il a rompu Us arcs £tin- 
celans, le bouclier, i'eple & la ba- 
taille. S61ah. 

5. Tu es refplendiflant & magnifique 
fur les montagnes qui ont 6te" en proie. 

6. Les coeurs courageux ont 6te* d^- 
pouillls; ils ont dormi d*un profond 
Jommeil , & ancnn de ces hommes vail- 
Jans n'a trouvl fes mains. 

7. O Dieu de Jacob , les chariots & 
les chevaux ont £te* aflbupis * quand tu 
les as menaces. 

8. Tu es terrible * toi, .& qui pour 
ra fubfifter devant .toi , des que ta co- 
lire paroitl 

9. Tu as fait entendre du ciei le ju* 
gement 5 la terre a ili effrayte & s'eft 
tenue en repos * . , 

10. Quand tu te levas , Dieu , p< 
exlcuter ces jugemens , pour dlliv 
tous les dlbonnaires de la terre. Sel 

11. Certainement la iureur de l'ho 
me tournera a ta louange j tu acheve 
de d&ruire le refte de ces furieux. 

12. VouBz & rendez vot vceuic a 1 
terael vdtre Dieu * vom tous qui Ten 
roonez, & qu'on apporte des dons all 
Dieu redoutable. 

13. II retranche du monde les Princes, 
.& il eft redoutable aux Rois de la terre. • 

REFLEXIONS* 

ON voit dans ce Pfaume une magni- 
fique defcriptieu da pouvoir que 



Dieu avoit dlploye* en faveur du peii- 
ple d'lfrafcl , dans un terns ou ce peu- 

fde Itoit attaqul par des ennemis puif- 
ans & redoutables. De la nous dcvons 
conclure, que Dieu etant toujours le 
meme , il t'era auili toujours pour fon 
Eglife ce qu'il a fait autrefois , k qn'ain* 
ft elle ne doit craindre ni la colere ni 
le pouvoir des hommes. Tous lerfi* 
deles peuvent prendre la mSme affu- 
rance en la protection & en I'amour del 
Dieu i & c'eft aufli ce qui doit nous 
engager a rendre nos voeux & nos horn* 
mages a ce grand Dieu , & a reWe'rer 
fa pui (Vance infinie , felon que le Pro* 
phdte nous y exhorte dans ce Pfaume# 

PSAUME LXXVII. 
Le Ffalmifte decrit ici la grandeur des 
ajjliftions par ou il avoit pajfe & les 
combats qu'il avoit endures en luumi* 
me ; craignant que Dieu ne t'eut rejette 
pour toujours. II reprefente auffi com* 
ment il s'etoit confole dans cet etat , en 
meditant fur la mifericorde de Dieuj 
fur fes promejfes £T fur les merveittes 

SuHl avoit faites en faveur du peupU 
^Ifra'el. 

1. Pfaume d'Afaph , donne au Maitre 

Chantre, d'entre les enfans de Jldu* 

thun « pour le chanter. 

%t M A voix ra <i r 'Jf e a Dieu ♦ & je 

«■* crierai j ma voix s'4drejle i 

Dieti , & il m'gcoutera. , 

3. J'ai cherchdle Seigneur au lour de 
ma de'trefTe ; ma main 6toit ^tendue vert 
lui durant la nuit & ne ceflbit point* 
mon ame refufoit d'etre confolge, 

4. Je me fouvenois de Dieu ♦ & je me 
tourmentois ; je m^ditois, & mon efprit 
4toit tranfi. S^lah* 

{> Tu avois retenu mes yeux dans left 
Veilles i j'^tois ^tourdi » & je ne pou* 
vois parler. 

6* Je penfois aux jours d'autrefois & 
aux ann^es des fi^cles pafl^s. 

7. Je me fouvenois des Cantiques que 
je chantois avec des inftrumens pendant 
ia nuic ; je m^ditois en mon Coeur » & 
mon efprit cherchoit diligemment, St 
je difeu : 

8. Le Seigneuif m*a-t-il rejetc€ poilt 
to (1 jours i & ne continuera-t*il plus a 
m'avpit pour agr^abie ? 

iit^ eft-elle d^faillie po^r }a» 
parole a-t-elle pris nn poiif 

ieu Fort a-t-il oubli6 d'aVott 
ilreflerre fes companions par 
ux?. * • .. L * , , k 
j'ai di€ 1 G*eft men id Cequl 
i mau la droite du SouVeraitt 
change; 

ta. Je me fuis fouvehu des exploits 
de l'Eterneli m^mejeme fuis fouvfina 
de tes jner veil les d'autrerois. .. 
, 13. Et j'ai me"dit6 toutes tesdhivfMli 
& j'ai parl^ de tes exploits* difanU 
14. Dieuj ta voie eft dans le Saiic- 
*> t .. .. tuaUtt 
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fuaire : Qui eft le Dieu fort & grand 
Comme Dieu ? 

IS. Tu es le Dieu fort, qui fais des 
merveilles ; tu as fait connoitre ta for- 
ce parmi les peiiples. 

i4. Tu as dglivre* ton peuple par ton 
bras , favoir les enfans de Jacob & de 
3ofeph. Seiah, 

17. tes eaux font vu, 6 Dieti, les 
eaux font vu , & ont tremble* , m£me 
les abimes en ont €t6 emus. 

18. Les nue*es Ont repandu des inon- 
dations d'eaux, les nuees ont fait retentir 
leur voix ; tes traits ont vole C.& & la. 

19. Le fon de ton tonnerre etoit dans 
la rotideur de Pair -, les Eclairs ont eclai- 
re* la terre habitable . la terre en a £t£ 
ittivfe & en a trembly. 

- 20. Ton chemin a ete par la mer, & 
tes fentiers dans les groffes eaux * & 
tes traces n'ont point iti connuSs. 

21. Tu as men^ ton peuple comme 
im troupeau , fous la conduite de Moyfe 
ft d' Aaron. 

REFLEXIONS. 
tL y a deux conlid^rations a faire fur 
* ce Pfaume , & elles regardent parti- 
culi&ement ceux qui font dans Pafflic- 
tion.- I. Les plaintes & les gemiffemens 
du Proph^te montrent, que des per- 

gmnes qui font d'ailleurs agreables a 
ieu i ont quelquefois de grands com- 
bats a. foutenir , & qu'elles fe reitcon- 
trent (fans d'extremes angoiffes , & dans 
un etat ou elles font privies du fenti- 
tnent de la grace de. Dieu ; en forte 
cu'il leur ferable que Dieu les ait re- 
Jett^es 8c qu'il ne les aime plus. II. Ceux 
trai paifent par de femblables epreu- 
ves peuvent apprendre d'ici,que pour 
ne pas fiiccbmber a la douleur , il taut 
*me«iter fur Pinfime mifericorde du Sei- 
gneur, fur la. fermete de fon allian- 
te% 8c fur les marques qu'il a demises , 
en divers terns, de fon amour & dt 
fa faveur envers fon peuple, & envers 
•tous fes fidetts fer viteurs. Mais les Chre- 
tiens ttouvent encore de plus grands 
motifs de "eonTolation , • dans la medita- 
tion de Pamour que Dieu uou$ a tdmoi- 
'^hi efr jefukChrift , & de tout be iue 
ce grand-Sauvetir a fouffert en fon Corps 
„$c en fon ame, pour nous rachfeter & 
flour" ^ouS reconcilier avec Dieu. 
.-■ PFAUME lxxviil 

w Cefi ici un PJaume hifiorique , oil I'on 

* vbit un dbrege de Phiftoire du f tuple 
: (tlfrael ,' £T un rectt des graces que 

Dieu ayoit accord fes en different terns 
^ a ce peuple, : de leuns divers peehfs , des 
" funitrons que Dieu avoit drptoyets fur 

cux , GT en jarticulier de ce qui leur 
'" krtiva Ins qu'its fufent vaihcMi , & 

met i\Archt de V alliance fut prife far 

les Pbihfiins , du terns cPHeli Souve* 

♦ rdin SktrififMeur. Cette hijtoire sUtend 
.'•'• depuu la fortie d*Egypte , jupnCdu re- 

£ncde r Duvid, duauel terns f \Arehe , 
~Wk"*voit ete aufarkvmt a SeiU , 4?* 



enfuite d Kirjtttjeharim , fut amenee * 
Jerufalem ? on le fervice de Dieu fut 
enfuite etabli. 

I. Maskil d'Afaph. 

t^l ON peuple , e*coutez ma Loi ; prttez 
i * 1 Poreille aux paroles de ma bouche. 
Zi J'ouvrirai ma bouche en Cmilitu* 
des i je t£pandrai les chofes cach^es du 
terns pafle ; i 

3. Lefquelles nous avons oui'es & con- 
nues , 8c que nos p^res nous ont racon- 
t^es. 

4. Nous ne les cacherons point a leurs 
enfans i & ils raconteront les louanges ^ 
de PEternel a la generation qui vien- 
dra , & fa force , & les merveilles quMl 
a faites. 

5. Car il a 6ubli fon temoignage en 
Jacob , & il a mis la loi en Ifragl ; 8c. 
il ordonna a nos pe*res de les faire en* 
tendre a leurs entans. 

6. Afin que la generation fuirante 8c 
les enfans qui naftroient les cpnnufTent , 
quMls les recitaffent k leurs enrans 5 

7. •Qu'ils mifTent leur confiance en 
Dieu , qu'ils n'oubliafTent pas les ex- 
ploits du Dieu fort , qu'ils gardaflent 
fes commandemens \ 

8. Et qu'ils ne fuffent pas oommi 
leurs p£res , une generation perfide & 
rebelle , une generation qui n'a point 
foumis fon eceur * 8c dont Pefprit n'jl 
point ete fidele au Dieu fort. 

9. Les enfans d'Eg>hra¥m 4 armes 8c 
tirans de Pare » ont tourne le dos am 
jour de la bataille. 

10. Ils n'ont point garde Palliance de 
Dieu, & ont refufe de marcher felon 
fa Loi. 

II. Et ils ont mis en oubli fes e*. 
ploits & fes merveilles qu'il leor avoit 
fait voir* 

12. II a fait des miracles en la pr6* 
fence de leurs peres au pays d'Egy^- 
te , au territoire de Tfohan. 

13. II a rendu la raer , les a fait pat 
fer au travers , & il a fait arrtter let 
eaux comme ttri ntonceau. 

14. Et il les A coftduits de jour pat 1 
la nuie , & toute la nuit par une la- 
miere de feu. 

15. II a fendules rodiers dans It cW* 
fert» & leur a donne abondamment a bol- 
se , comme sHl Vent pusfe des abimes. 

16. II a faitfortir des ruifleaux du 
rocher t & en a fait decouler des eaux 
comme des rivieres. 

17. Toutefofc ils ^ontinuerent 4 Ri- 
cher contre lui , irritant le Souvtrain 
dans le defert. 

18. Ils tenterent )e Dieu fort dans 
leurs coeurs » en demandent de la vian- 
de pour fatisfaire leur apetit.' 

" 19. Et ils parl&ent contre Dieu t & 
dirent: Le Dieu fori nous pourroit-U 
drelfer Une table en ce defcrt ? 

20; Voila , il a trappe le rocher,, ft 
4cs faux ttt font deconltcs » ft les tor- 

reus 
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is font fortis abondamment; 9»4«i Dieu Fort, & ils donnoient des bornes 
urroit-il auffi donner du pain ? Apprd- |au Saint d'Ifrafcl. 

42. llsne fe font point fouvenus de 
fa main , ni du jour auquel il les avoit 
de"livr£s de celui qui les opprimoit; 
43- Ni de celui qui aVoit fait les pro-* 



-oit.il bien de la chair if fon peup'le ? 
n. C'eft pourquoi PEternel les ayant 
is , fe mit en une grande colore , & 
feu s'embraia contre Jacob > & fa co- 
e s'61eva contre Ifrafcl. 
12. Parte qu'ils n'avoient pas crii a 
ni , & ne s'ltoient pas afturls de fa 
ivrance. 

3. Bien qu'il eut donnl comman de- 
nt aux nues d'enhaut , & ouvert les 
tes des cieux $ 

4. Et qu'il eut fait pleuvoir la man- 
fur eux , ann qu'ils en mangeafleut * 
qu'il leur eut donnl le froment des 
ix ;. 

5. Tellement que chacun mangeoit 
pain, des puiflans. II leur envoya 
c de la viande pour les-TafTafier. 

6. II fit venir le vent d'orient dans 
cieux , & il amena par fa force le 
t de midi ; 

7. Et ii fit pleuvoir fur eux de la 
ir abondamment comme de la ponf- 
? , & des oifeaux aills comme le 
e de la mer 

h 1\ la fit tomber au milieu de leur 
p , & a Pentour de leurs pavilions. 
). Et ils en mang^rent , & furent 
Ms , tellement qu'il accomplit leur 
ait. 

>. lis n'en avoient pas encore per- 
'envie » leur viande etoit encore 

leur bouche. 

. Lor&que la colore deDieU mon* 
ntr'eux , & fit mourir les plus gras 
:r'eux » & abatit les gens d'glite 
ael* 

. Avec tout cela ils plchlrent eneo- 
& ne criirent pas a fes merveilles. 
. C'eft pourquoi il confuma leurs 
; foudainement , & leurs ahnees 

le trouble. 
. Quand il le$ faifoit mourir * alof S 

redierchoient, 8$ fe retournoient , 
erchoient le Dieu Fort dds le matin ; 
. Et ils fe fouvenoient que. Dieu 
leur rocher ♦ & que le Dieu Fort 
Duverain etoit leur libe'rateur* 
. Mais ils faifoient beau femblant 
sur bouche , & ils. lui mentoient 
eur langue. 

. Cat leur coeur tfeUit point droit 
rs lui 4 & ils ne furent point Adr- 
ians fon alliance. 

Toutefois lui qui eft pitoyable , 
ropice a leur iniquity tellement 
ne les d&ruifit point , mais il r£- 
1 fouvent fa colere j & n'lmut pas 
fon couroux, 

Et il fe fouvint qu'ils rCetoitnt 
hair , & qu'un vent qui palie & 
te revient point. 

Combien de fois Pont -ils irrite* 
le d<Hert ? Et combien de fois Pont- 
inuye dans eette foiitude? 

Car coup fur «oup ils tentoient le 



diges en Egypte, & fes miracles au ter* 
ritoire de Tiohan ; 

44. Et qui avoit change* en fang leufS 
rivieres & leurs ruifTeaux* afin qu'ils 
n'en pufteht pas boire ; 

4*. Et qui avoit envoye* contre eux 
une meM6e de betes qui les mange"rent » 
& des grenouilles qui les de*trui (Trent ; 

46. Et qui avoit donne leurs fruits aux 
vermifieaux , & leur travail aux faute* 
relies ; 

47. Qui avoit dStruit leurs vignes paf 
la gr£le, & leurs fycomores par des 
orages ; 

• 48. Et qui avoit livre* letfr betail a 
la grfile, & leurs troupeaux aux foil* 
dres e^incellantes j 

49. Qui avoit envoy6 fur eux Pardeut 
de fa colore* fa grande coldre , Pindigna» 
Hon & la detrefle , & qui leur avoit fait 
annoncer toutes fortes de maux % 

50. Qui avoit Drepare" le chemin & fa 
colere , & n'avoit point preserve" leur 
ame de la rtiort j qui avoit livr$ leur 
betail a la mortality j 

.51* Qui avoit frape" tods les premiers* 
n£s en Egypte » & les prSmices de lent 
force dans les tentes de Cam ; 

52. Qui avoit fait fortir fon peupld 
comme des brebis 4 Sc qui Pavoitmen^ 
par le deTert comme un troupeau ; 

^3. Et qui les avoit conduit furement » 
& fans qu'ils euflent aUcune frayeur « 
dans le lieu ou la mer couvrit leurs en« 
nemis } 

54- Et ^ui les . avoit introfluits dahft 
fa terre fainte « dans cette raontagne" 
que fa droite a conquife \ 

S5» Et qui avoit chdil'e les nations de" 
devant eux » lefquellfes il leur fit e^eheoif 
en heritage j en faifant ha biter les Tri» 
bus d'Ifrael dans leurs tentes; 

5*. Mais ils tentirent & ils irriterent 
le Dieu Trds-haut, Be ne garderent point 
fes commandemens. 

57* Us fe^etir^rent en arrilre j &. ils 
devinrent infideles comme leurs pgres « 
& ils fe renverferent comma un arc qui 
trompe. 

58; lis provoquirent fa cblerd pit 
leurs hauts lieux* & l'6murent a jet* 
lotifie par Teurs images tailUes. 

59. Dieu Pentendit, & s'irrita > Ik 
prit Ifrael en averfion* 

60. Et il abandonna le pavilion dtf 
Scilo i le tabernacle 6\\ il habuoit par-* 
mi les hommes 5 • 

61. Etil livra eU captivite' fa for<;e tit 
fa gioire entre les mains de Pennemi $ 

.62. II livra fen peuple a Pep£e # M 
il tut indign6 contre Ion heritage"),. 
63. Le feu confuma leurs fceris d*l* 
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litt * & Ton ne fit aucun €loge de kurs 
vierges; 

64. Lcurs Sacrificateurs tomblrent 
par Vtpie * Sc leurs veuves ne pkur*- 
lent pas. 

65. Enfuite le Seigneur fertfveilla, 
comme un homme qui fe feroit endor- 
mi , & comme un homme vaillant k qui 
le vin fait jetter des cris. 

€6. Et il frappa fes ennemis , leur 
faifant tourner le dos , & les cbargea 
d'Un opprobre perpltuel. 

67. Mais il rejetta le tabernacle de 
Jofeph , Sc ne choifit point la Tribu 
d'Ephraftn. 

68. Mais il choifit la Tribu de Juda , 
la montagne de Sion , laquelle il aime ; 

69. Et il b&tit fon Sanftuire comme 
des batimens haut elevens, & comme la 
terre qu'il a fondle pour toujours. 

, Et il choifit David fon ferviteur 



70. 

Sc le prit des pares des brlbis, 

71. Etd'apres celles qui allaitent ; il 
l'amena pour gouvetner Jacob fon peu- 
pk, Sc Ifratt fon heritage. 

72. Et il les a gouvern^s dans Pin- 
tegrit* de fon cceur , Sc les a conduits 
par la fageffe de fes mains. 

REFLEXIONS. 
IL y a principalement quatre chofes 
* a remarquer dans rhiftoire du peu- 
ple d'Ifraei , de laquelle nous avons 
ici un abregl : I. Les bienfaits de Dieu 
envers cette nation , & les miracles qu'il 
avoit faits pour elle en Egypte, dans 
le deTert Sc dans le pays de Canaan. 
II. L'ingratitude des ifraglites , leurs 
frlquens murmures contre Dieu , & leur 
infenfibilite* a fes chAtimens & a fon 
fupport III. La punitk>n que Dieu fit de 
kurs rebellions & de leurs intidelites , 
en les livrant a leurs ennemis , & en 
particulier aux Philiftins , qui les vain- 

?uirent & qui prirent meme l'Arche de 
alliance. IV. La d£livrance que Dieu 
accorda aux Ifraelites , en puniftant les 
Philiftins , en ramenant l'Arche dans 
le pays d'Ifragl,& en ItabliiTant quelque 
terns apres David pV>ur Roi. Ce Pfau- 
me , qui avoit Ite* fcrit pour l'inftruc- 
tion du peuple d'Ifrael , doit audi fer- 
vir k la nfitre , & nous devoirs en re- 
cueillir, I. Que la memoire des bien- 
faits de Dieu doit etre confervee avec 
foin , & que le devoir des plres eft d'en 
raire pafler le fouvenir a leurs enfans 
Sc k kur poftentl. II. Que les graces 
de Dieu nous engagent k 1'aimer Sc a 
k craindre ; & que fi les Ifraelites fe 
rendirent fi coupables contre Dieu , mar 
kurs peche's & par leurs frequentes re- 
voltes , ndtre ingratitude feroit encore 
plus criante, fi, apres tout ce qu'il a tait: 
pour nous , il nous arrivoit de lui ttre 
fnhdeles. III. Les jugemens qui torn- 
blrent fur les Ifraelites nous avertif- 
fent , que Dieu ne fauroit laifler in*, 
punis ks ptehec qui font commis -par 
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des perfonnes qu'il a combines de fes 
graces ; & que s'il nous arrive d'imi- 
ter les Ifraelites dans leur rebellion r 
nous devons nous attendre aux plus 
terribles effets de la colere de Dieu Sc 
de fa vengeance. Enfin, les jugemens 
que Dieu exerqa fur les ennemis de fon 
euple , & les faveurs dont il le com- 
la apres Tavoir chatil, doiventnous 
perfuader que Dieu ne fauroit abandon- 
ner les interets de fa gloire, Sc qu'il 
fera toujours l'appui Sc le deTeufeur de 
fon Eglife. 

PSAUMB LXXIX. 
Les Juift fe plaignent dans ce Pfaume, 
que les idefatres avoient detruit le Tem- 
ple £T U Ville de Jerufalem, £T Us 
prient Dieu d'etre appaife envers fon 
peuple v , £T de punir la cruaute & les 
blajbhemes de leurs ennemis. 

1. Pfaume d'Afaph. 
' DIEU , les nations font entries dans 

ton heritage ; elles ont profane" le 
Temple de taSaintete", Sc elles ont mis 
Jfrufalem en monceaux de pierresi 

2. Elles ont donne* les corps morts 
de tes ferviteurs pour viande aux on 
feaux des cieux ; la chair de tes bien- 
aim£s aux bdtes de la terre ; 

3. Elles ont rlpandu leur £ang com- 
me de Peau a 1'entour de Jlrulalem , 
& il n'y avoit perfonne qui les enfevelit 

4. Nous avons ete* en opprobre a nos 
voifins , en moquerie & en raillerie a 
ceux Qui habitettt autour de nous. 

5. Jufques a quand , 6 Eternel ! Te 
courrouceras-tu k jamais? Ta jaloufie 
s'embrafera-t-elle comme un feu? 

6. R6pan ta colere fur les nations qui 
ne te connoiiTent point , & fur les Roy- 
aumes qui n'invoquent point ton nom. 

7. Car on a dlvore* Jacob & on a de*- 
fole* £a demeure. 

8. Ne te fouyien point de nos iniqui- 
te*s pauses ; hate-toi ; que tes compaf- 
fions nous pre* viennent ; car nous fom- 
mes devenus fort mi Arables. 

9. (X Dieu de ndtre d^Iivrance , aide- 
nous , pour la gloire de ton nom , Sc 
nous delivre; pardonne nous nos p4» 
Che's, pour 1'amour de ton nom. 

10. Pourquoi les nations diroient-eU 
les : 0\\ eft leur Dieu ? Que la vengean- 
ce du fang de tes ferviteurs, qui a 6tt 
re'pandu , foit manifeft6e parmi les na- 
tions en n6tre pr6fenoe« 

11. Q.ue le gtmiirement du prifon- 
nier vienne juiqu'en ta prlfence; con- 
ferve par ta grande puiflance ceux qui 
font dlvouls k la mort 

12. Et ren k nos voifins dans kur 
fein fept fois au double l'outrage quails 
font tait, 6 Eternel ! 

13* Mais nous, qui fommes ton peu- 
ple Sc le troupeau de ta pature , nom 
te elkbrerons a toujours d'age en age , 
& nous raconrerohs ta louaugt. 
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REFLEXIONS. 
'MTOus avons a confidlrer ioi , 1. 1/6- 
** tat deplorable oik les Juifs furent 
autrefois reduits, lors Que Dieu livra 
leur ville Sc leur temple a la fureur 
des Babyloniens. Ce people afflige* re* 
connoit dans ce Pfaume, que c'etoient 
fes plches qui avoient ainfi allume la 
colere de Dieu. C'eft a cette mime 
caufe que Ton doit attribuer les maux 
& les calamity dont Dieu vifite les 
hommes , Sc en particulier fon Eglife ; 
& nous avons ici un exemple memo- 
rable , ou Ton voit que Dieu n'epargne 
pas ceux qu'il a requs dans fon allian- 
ce , lors qu'ils viennent a la violer ; 
Sc qu'il les punit quelquefois avec bien 
de la t€v€tit6, II, Ce Pfaume nous en- 
feigne, que ouand 1'Eglife eft perflS- 
cutee . nous devons implorer en fa fa- 
veur les companions de Dieu , Sc tra- 
vailler a flechir fa colore par ndtre re- 
pentance. III. Comme les Juifs efp£- 
roient que Dieu feroit la vengence du 
fangde fes fervkeurs, & qu'fi les de- 
livreroit , pour la gloire de fon nom , 
de peur que les idolatres ne lui inful- 
taffent ; nous devons croire fermement 
que Dieu eft engage par fa propre gloi- 
re a donner des bornes a la malice des 
perflcuteurs , & en general a rlpri- 
mer Paudace des impies Sc de tous ceux 
qui Poutragent. 

P.S AU,ME LXXX, 

Les Ifrae'lit^es reprifentent ["extreme di- 

filatien oh ils fe trouvoient ; ils prient 

le Seigneur de venir let delivrer , £?* 

de fejbuvenir de l' alliance qu'il avoit 



traitee avec Con peuple , & 'its lui pre* 

puttent de fe r A * *"" * " ' " 

faint 



r convertir & de bindrfen 



1. Pfaume d'Afaph , donne au Mal- 
tre Chantre , pour le chanter fur Scof- 
$annimbeduth. 

2. fOI qui es le pafteur d'Ifrael , 
* prtte Poreille; tot qui mines 

Jofeph comme un troupeau, toi qui 
es aflis entrc les Cherubms , fai relui- 
re ta fplendeur. 

3. Reveille ta puiflknce aux yeux d'E- 
phrai'm , de Benjamin , & de ManaiR \ 
vien a ndtre deiivrance. 

4. Dieu , ram£ne-nous ; fai reluire 
ta face, & nous ferons deiivrfs. 

5. Eternel , Dieu des armies , juf- 
ques a quand ta colere fumera-t-elle 
contre la requite de ton peuple? 

6 r Tu les as nourrjs de pain de lar- 
mes , Sc tu les as abreuves de pleurs 
4 pleine mefure. 

7. Tu nous as expofes a Piniuftice 
de nos voifins , Sc nos ennemis fe mo- 
quent de nous entr'eux. 

8, O Dieu des armies , ramene*nous ; 
fai reluire ta fece , Sc nous ferons dlji- 
vr*s. 

- 9. Tu avois tranfporte une vigne hors 
d^gypte,; tu avois chaift des nations, 



Sc tu Pavois plantee. 

to. Tu avqisprlparl U place devant 
elle; tu lui avots fait prendre racine, 
& elle avoit rempli la terre. 

if. Les montagnes Itoient couvertes 
de fon ombre , Sc fes farmens etoient 
comme de hauts cedres. 

il. EUe avoit Itendu fes brancbet 
jufques a la mer , Sc fes rejettons juf* 
ques au fleuve r 

IS. Pourquoi as-tu. rompu fes oloi* 
fons , de forte que tous les paflans em 
ont cueilli Us raifins? 

14* Les fangliers de la Foret Pont de* 
mine, & toute forte de betes (auva* 
ges Pont broutee, 

15. Dieu des armies » reviens, je 
te prie ; regarde des cieux , Sc voi , Sc 
vifite cette vigne , 

16. Et le plant que ta droitel plan* 
tl t Sc les provins que tu as fortifies 
pour toi meme. 

17. Elle eft bruiee par le feu , elle 
eft retranchee ; ils periront dis que tu 
te montreras pour les reprendre. 

18. Que ta main foit fur Phommede 
ta droite , & (ur le fils de Phomme que 
tu t'es fortifie, 

1 9. Et nous ne nous dltournerons plus 
de toi ; rcn-nous la vie , Sc nous invo- 
querons ton nom. 

20. O Eternel Dieu des armies , ra- 
mene-nous ; fai reluire ta face , Sc nous 
ferons dllivres. 

REFLEXIONS. 
f)N doit feire ces trois conflagrations 
^^ fur ce Pfaume : La premiere , qu« 
fi le peuple d'Ifrael , qui etoit comme 
un troupeau que Dieu paiffoit , Sc com* 
me une vigne Qu'il avoit plantee Sc cul* 
tivee avec un loin particulier , fouftrtt 
autrefois une deTolation audi terrible 
que celle qui eft ici decrite ; les fouf- 
frances de PEflife Qhretienne ne doi- 
vent pas nous furpreadre , fur tout Je* 
fusvChrift ayant predit qu'elle feroit per- 
fecutee. La deuxieme reflexion eft, que 
dans les terns de catamite il fauts'adref* 
fer a Pieu poiir rappeller fa faveur ; Sc 
que le moyen de faire cefler fa colere eft 
de fe convertir i i lui , Sc de nt nlus 
fe detourner de Pobe^fiTance qui lui eft 
due. Enfin , ce qui eft dit dans ce Pfau- 



de la paix & de la profperitl tempo* 
relle *, & les fideles n'ont pas moms 
fujet de prier Dieu qu'il la fandifie, 
Sc qu'il la defende contre fes ennemis 
fpirituels, que de lui demander qu'il 
la garantifle contre les perflcuteurs qui 
cherchent a la detruire r 

PSAVME LXXXI. 

Ce cantique etoit deftineajouer Dieu dams 

les fetes que Us Juiff celebroient le pre* 

mier jour de cbaaue mou. Dieu parte 

a fon peupU, £T il lui reproche 9 que 

X X 3 non~ 
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nonobftant qu"il Veutcomble de benedic- 
tions , £? qtfil tut tut donne fa lot, il 
itoit tombe dans 1 1 rebellion, Le Seigneur 
y temoigne U defir fincere quit avoit 
6ue ce peuple lui obf.it , afin qu'il put 
le rendte parfaitrmeut heureux. 

1. Plaume d'Afaph, donne auMartre 
Chantre , pour le chanter fur Guittith. 

2. £*Hantez hautement a Dieu ndtre 
^ force ; jettez des crisde rejouif- 

fance au Dieu de Jacob. 

3. Entonnez le Cantique , prenez le 
tambour, & la harpe agrgable, avec 
la lyre ; 

4. Sonuez la trompette a la nouvelle 
lune , dans la folemnit<§ , pPur le jour 
4e ndtre ftte. 

5. Car e'eft un ftatut pour Ifra&l , une 
prdonnance du Dieu de Jacob. ' 

,6. II Itablitcela pour t£mois:nage en 
Jofeph , lors qu'iJ forth d'Egypte , ou 
j'ouis un langage que je n'entendois pas. 
' 7. J'ai dechar^e" fes epaules du tar- 
deau , & fes mams ont iti retirees des 
pots. 

'8. Tu as crte etant en deVeffe , & je 
t'en ai retire* ; je t'ai rlpondu etant ca- 
ch6 dans le tonnerre : je t*ai Iprouvl 
aupres des eaux de Me>iba. SeJah. 

9. Ecoute mon peuple, je te fomme*, 
rai : Ifrael , 6 fi tu m'exoutois ! 

. 10. II n'y aura point parmi toi de 
Dieu Stranger , & tu ne te profterneras 
point devant les dieux des Strangers. 

11. Je fuu 1'Eternel ton Dieu , qui t*ai 
fait monter hors du pays d'Egypte. Ou- 
vre ta bouche , & je la rempiirai. 

12. Mais mon peuple p'a point Ecoute" 
ma voix , & Ifrael n'a pas voulu m'obetr. 

13* Et je les ai abandonnts a la du. 
rete" de leur cceur , & ils ont marche* 
felon leurs confeils. 

14- O fi mon peuple m'efit Icoute* , fi 
Ifrael eut march € dans mes voies ! 

1*. J'eufie en un inftant abattu leurs 
ennemis, & j'eufle tourne* ma main 
contre leurs adverfaires. 

16. Ceux qui haiHpfcnt 1'Eternel lui 
euflent menti t & leur terns heureux eut 
tou jours dur£. 

17. Dieu refit repu de la moBUe du 
froment, & jet'euiTe* diuil , raffafie" 
du miel qui decoule du rocher; 

R E F I EX / N S. 
Qp Cantique doit, I. nous exciter a 
V Jougr Dieu , & a lui rendre nos 
hommages avec zele & de la maniere 
la plus fplemnelle. Ceft la un devoir 
gui ne regarde pas moins les Chretiens 
que les Ifraeiites; & fi Dieu avoit ac- 
corded des giaces tres confidlrables a 
ce peuple , en le retirant d'Egypte & 
en lui donnant fa loi, il nous en a fait { 
d'incomparaBlement plus excellentes, 
en nous donnant la conpoiffance de l'E 7 
vangile , & en nous rach etant par fofi 
Fils. II. Dieu declare ici de la manie- 
Te Ja plus claire & la plus exprefle , 



qu'il eft toftjours 4i(pof6 a combler les 
hommes de fes faveurs ; qu'il leur of- 
fre fa grace ; qu'il ne ilefire que leur 
bien & leur falut ; 3c que fi les hom- 
mes font rpal heureux , c eft uniquement 
parce qu'ils ne veulent pas dcouter fa. 
voix, & qu'ils s'endurciifent eux>md* 
mes volomairement. Ce que Dieu dit 
dans ce Pfaume nous apprend aufii , que 
quand les hommes refufent de l'^cou*, 
ter i & qu'ih aiment mieux fuiyre leur 
propre volonte que de lui pb^ir , ij les 
abandonne i leur endurcifleroent , &• 
qu'il les prive des etfets de Ion amour, 

■ P S A y M £ L^XXII. 
Cefi ici une grave remotyfance qui *\fo 
drejje aux Magi/hats & aux Juges. L* 
Prophete leur repreftnte , que Dieu etoit 
au milieu d y eux ; il le? exhorte a exer^ 
cer la juftice avec integrity , £f it leur 
dit , que bien qu'iU fhU'ent eleves en 
autorite, ils n'e.oient pourtant que des 
hommes tnortds , £7* que Dieu , qui eft 
k J*g* du monde , devoif les juger $ 
leur rendre felon leurs anvres. 
I. Tiaume d'Afaph. 
r)IEU afiifte dans TafTembtee du Dieu 
lJ Fort , il juge au milieu des Juges t 
Z. Jufques a quand jugerez-vous in T 
juftement , & aurez-vous Igard $. Tap. 
parence de la perfonne des tnechans ? 
S^lah, 

3. Faites juftice au petit & a rorphe T 
lin ; faites juftice a Tarn ig 6 & au pauvre. 

4. D^livrez le petit U le pauvre , $ 
les retirez de la main des medians, 

5. lis ne connpiilent ni n'entendent 
Hen j ils marchent dans lfcS/tenebres ; 
tous les fondeniens de la terre font 
^branles. 

6. J'ai dit : Vous efes Dieux , & vous 
etes tous en fans du Souverain : 

7. Toutefpis vous mourrez commf 
hommes , & vous qui $te$ les Princir 
papx tomberez eomme un autre. 

8. O Dieu, leve-toi ; jugelaterre; 
car tu pofl^deras en heritage toutes les 
nations, 

R E f L E X I O $ $, 
T ES Juges & les Magiftrats doivent 
** profiler de ce qui eft dit dans ce 
Pfaume , & i'e fouvenir que Dieu les 
ayant 6tab|is pour adminiftrer la jufti- 
ce , il eft preTent dans leurs jugemens ; 
Qu'ainfi leur devoir eft de faire droit k 
chacun , fans avoir ggard 4 Papparenp 
ce des perfonnes i ^ fur tout , de pro? 
t£ger les foibles & les innocens que ron 
opprime. Pour cet effet, ils doivent 
conud^rer , que quoi qu'ijs foient au 
deflus des autres , us mourront un jour 
comme tous les hommes meurent, & 

?u'ils paroitront alors devant le grana 
uge du moiide , pour lui rendre comp- 
te de toutes leurs attions, 

P S A V M E LXXXHI, 
Plujteurs Peuhles voifins des Ifraelitej /*f- 
tant ajjembtif foutdeur Jmr« UptfTTH 
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le Pfalmifie prie le Seigneur dedetrui-\8c a la haine du monde. II. Que Dieu 



re ces peufle's , comme ~il avoit autre- 
foit detrutt les Rou qui avoient atta- 
que les enfant d'Ifrael. 
. i. Cantique £7* P&ume d'Afaph, 

2. C\ Dieu, ne garde pas le ftlence, 
w ne te tai point , 8c ne demeu- 

re pas dans le repos , 6 Dieu Fort ! 

3. Car voici , tea ennemis font du 
bruit , & ceux qui te halflent ont live* 
la tlte, 

4. Jls ont confultl finement en feoret 
eontre ton penple , & lis ont tenu con- 
feil eontre cetix qui fe font retires vers 
toi pour fe cacher. 

$. lis ont dit ! Venez , & les dltrul 
fons , tellement qu'iis ne foienfe plus 
une nation , & qu'il ne foit plus par- 
11 du nom d'Ifrael. 

6. Car ils ont confpirl (tun mime cou- 
rage , & ils ont faitune ligue eontre toi : 

7. Les tentes des Idumlens, des Ifmae- 
lites , des Moabites & des Hagariens ; 

8. Les Gulbalites, les Hammonites , 
les Hamallkites & les Philiftins , avec 
les habitans de Tyr. 
■ 9r Les Aflyriens fe font joints a eux ; 
ils ont pretl leur bras aux enfans de 
Lot. Sllah. 

iq. Fai leur comme tufit a Madian , 
eomme a Siflra , & comme a Jabin , 
aupres du torrent de Kifqon. 

1 1: Lefyuels furent dlfaits a Hen-dor 
& fervirent de fumier a la terre, 

12. Fai que les principalis d'entr'eux 
foient comme Horeb 8c comme Zleb , 
& tous leurs Princes comme Zlbah & 
Tfalmunah. 

13. Parce qu'iis ont dit : Poffldons 
la demeure de Dieu. 

14. Mon Dieu , ren-les femblables a 
une boule 8c auchaume , qui font chaf- 
fes par le vent, 

15. Comme le feu brule uneforfct, 
8c comme la flamme embrafe les mon- 
tagnes; 

16. Pourfui-les de mime par la tem- 
pete, 8c les Ipouvante par tontourbil. 
Ion. 

17. Couvre leurs faces d'ignominie , 
afin qu'on cherche ton Nom , 6 Eternel ! 

I8. ; (Qu'iis foient honteux & eiFrsiyls 
a jamais , qu'iis rougiflent , 8c qu'iis 
plrifTent ! 

19*. Afin qu'on connoiiTe que^oi feul , 
qui t'appelles PEternel > .« Souverain 
fur tQute la terre. 

REFLEXIONS. 

CE qui eft dit dans ce Pfaume , nous 
engage a confidlrer , I. Que com- 
me Dieu permit autrefois , que les na- 
tions voifmes des Ifraelites s'uniftent 
Sour les dltruire, il permet a ~* 
e certains terns & par des raii 
fagefie & de juftice , que fon Egl 
attaqule par- un grand nombre ^ 
mis puiflans & redoutables , 8c < 
jttftes foient expofls a la contra 



par fon iqfinie puiifance a toujours dif- 
lipl les complots de ceux qui cher- 
choient la ruine de l'Eglife j & que . 
toute la force des hommes rlilnie ne 
pent rien eontre elle, ni eontre ceux. 
qu'il favprife de fon amour 8c de fa pro* 
teftion. 

P S Ay M,E lxxxiv, 

Le Pfalmifie etant eloigne du Tabernacle , 
defire avef bcaucoup d y ardeur de s*en 
rapprocber. J I celehre avec de faints 
tranfports le bonheur de ceux qui pou- 
vojent s*y rencontrer en tout term ; £7* 
i( temoignc qu'il preferoit ce bonheur- 
la a tous les av ant ages du monde. II 
y ade V apparence que le Roi David pre-, 
fenta cette pritre a Dieu , tors que la 
rebellion eP^ibfsjalom fon fits I" oblige a 
de forth de Jcruftlcm. . 

1. Pfaume des enfans de Corl , donne 
au Maltre Chantre , pour le chanter fur 
Guittith. 

2. DTERNEL des armies , que tes 
*-• Tabernacles font aimables! 

3. Mon ame dlfire ardemment & elle 
foupire apres le parvis de 1'Eternel; 
mon coeur & ma chair font tranfports 
de joie apr^s le Dieu Fort & vivant. 

4. Le paiTereau meme a bien trouv^ 
fa maifon , 8c rhirondelle fon nid , pu • 
elle a mis fes petits ; 8c moi quand ver- 
rai-je tes autels , 6 Eternel des armies , 
mon Roi & mon Dieu J 

5. Q qu'heureux font ceux qui habk 
tent dans ta maifon, & qui te louent in«- 
ceiTamment ! S^lah ( 

6. Q qu'heureux eft rhomme dont la 
force eft en toi , 8c ceux au coeur de(V 
quels font les chemins battus : 

7. Paflant par la vallee de Baca ; il» 
la r^duifent en fontaine ; la pluie auifi 
comble les reTervoirs. 

8. lis voqt de bande en bande, pout 
fe preTenter devant Dieu en Sipn. 

9. Eternel , Dieu des armies , e*cou- 
te ma requete ; Dieu de Jacob prete 
Toreille. Se'lah. 

10. Dieu, ndtre bouclier, voi & 
regarde la face de ton Oint ! 

(i. Car un jour vaut mieux dans tes 
parvis » que mille ailleurs ; J'a.imerois 
mieyx me tenir a la porte dans la mai^ 
fpn de mon Dieu , que de demeurer 
dans les tentes des mechans. 

12, Car PEternel • nitre Dieu nomefi 
un foleil & un bouclier; PEternel don- 
ne la grace & la gloire , & il n'lpar- 
gue aucun bien a ceux qui marcfient 
dans Tintegrit^. 

13. Eternel des armies , 6qu*heureux 
eft Vbommc qui fe confie en toi ! 

R E F I E 7. 

pE qu'il y a prin a confi- 

.V de>ex dai^s ce ? jft s,*? m - 

'bien Pattachement c s ndeles 

[out pour le fervice ft tendre 

i& fincere, X'ardente demotion que Da# 
Xx4 vid 
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REFLEXIONS. 



vid temoigne ici pour le tabernacle & - - 

pour les autels du Seigneur, nousap- pE Pfaume nous preTente ces deux mf- 
prend, quMl n'y a rien que nous der ^ tru#ions principales; I. Que Dieu 



vions fpuhaiter avec plus d'emprefTe- 
ment que de fervir Dieu , & de le louer*, 
que Ceil la le plus grand bonheur dont 
0n puifle joiiir en cette vie , & un 
avantage qui eft a preterer a tous les 
biens & & toute la gloire du monde ; 
puisque le Seigneur donne la grace & la 
gloite , p qu*tl n'epargne aucun hi en a 
feux qui marchent (lans Pintegrite. En 
fin, Ton doit faire cette reflexion fui 
ce Cantique , que fi les enfans de Dieu 
dlfirent ainfi de le louer Sc de le fer- 
vir en ce mpnde , ils afpirent avec en 
core phis d'ardeur a voir un jour ta fa- 
ce dans le ciel , & a le louer £ternelle. 
ment dans l'aiTemblge des bienheureux, 

' P S A U ME LXXXV, 
\as Israelites ayant fte delivres de quel : 
que gxande calamity rendent graces a 
Dieu de ce qyCil fetoit afpaife envers 
eux } ils le prient (tachever de les f re- 
tablir, tls lui frometttnt tune fideliti in- 
violable , £F ils efferent que Dieu les 
comblera de fes benediftions. 

I. Pfaume des enfans de Core" , donne 
au Maitre Chantre , pour le chanter. 

ti *C-TERNEL, tu t'es appaife* envers. 
** ta terre ; tu as ram en 6 $t mis 
en repos les prifonniers de Jacob. 

3. Tu as pardonne* l'iniquite" de ton 
peuple; & tu as couvert tous leurs p& 
ch£s, Se*lah. 

4. Tu as retire" toute ta grande co- 
lore , & tu es revenu de l'ardeur de ton 
courroux, 

*. O Dieu de ndtre d&ivranoe, re"- 
tabli-nous , & fai cefler ton indignation 
tnvers nous. 

6. Seras-tu toujours com-rouce* contre 
nous ? f eras-tu durer ta colere d'age 
en age? 

7. Ne reviendras-tu pas nous rendre 
la vie , afin que ton peuple fe rejouffle 
en toi? 

5. E tern el , fai-nous voir ta faveur , 
fc accorde nous ta dllivrance. 

9. J^couterai ce que le Dieu Fort, 
VEternel , dira ; car il parlera de paix 
$ ion peuple & a fes bien-aimls , & 
ils ne retournerpnt pips £ leurs Igare- 
mens. 

1 p. Certainement fa dllivrance eft 
pres de ceux qui le craignent , afin 
que fa gloire demeure en ndtre pays 

II. La boute* & la vfrite* fe font rep- 
contr£es, la juftice $c la paix fe font 
entrebaiiees. 

1 a. La vfrite* germera de la terre , 
fc la juftice regardera des cieux. 

1 3- L'Eternel aufii donnera fes biens , 
tenement que ndtre terre rendra (on 
fruit, 

■ 14. La juftice marcbera devfrnt lui , 
& 11 la mettra ou U paOm. 



fait fentir aux hommes , & quelquefois 
a fon peuple & a fon Egli(e des efFets 
de fa colere , pour les chatier ; & que 
le but qu'il fe propofe en cela eft, de 
les retirer de leurs e*garemens. JI. Que 
lors qu*il les voit humilils , il s'appai* 
fe envers eux , & qu'il eft toujour* 
pret a dglivrerceux qui le craignent, 
& a repandre fur eux fes plus r>r6cieu- 
fes b£n£di&ions , temporelles & fpirj. 
tuelles. 

PSAUME LXXXVI. 

David preJTe Par une grande affliction , 

invoque le Seigneur avec un zele ar* 

dent , C avec une ferme can fiance. Il 

lui demande fur tojtt fa cpnnoijfance , 

fa crainte , £T la grace de marcher dans 

fes voies , £T il Je prie que , felon fa 

mifericorde £7* fes promeffes , il le gar an* 

tiffe de ceux qui cherchoient fa riunc 

1. Requete de David 

UTERNEL , incline ton oreille , r£pon> 

*■ moi ; car je fas afflige' & miferable. 

%, Garde mon ame , car je* Juu de 

ceux que tu aimes ; 6 toi , mon Dieu , 

dllivre ton ferviteur qui fe confie en toi r 

3. Seigneur , aie pitie* de moi ; caf 
je te reclame tout le jour. 

4. Rljou'i Tame de ton ferviteur; cat 
j^leve mon ame vers toi , 6 Seigneur. 

5. Parce que toi , 6 Eternel , tu es 
bqn 8c element , & d*une grande bont^ 
envers tous ceux qui te re clam en t. 

6. Eternel , pr6te Poreille a ma re^ 

?[ii6te, & fois attentif alavoix deme$ 
upplications. 

7. Je te reclame au jour de ma de% 
treffe , car tu m'exauces. 

8. Seigneur > entre les dieux U n*v 
en a point de femblable ^ tqi . & il n'y a 



point de telles ceuvres que les tiennes. 

9. Seigneur , toutes les nations que 
tu as faites viejidront & fe profterneronf 
devant toi 8c glorifieront ton Nom. 

10. Car tu f s grand , & tu feis des pbo, 
fes merveilleufes ; tu es le feul Dieu. 

11. Eternel, enfeigne-moi tes voies, 
& je march erai dans ta v6rit6; range 
parfajtemeut mon cceur a craindre ton 
Nom. 

\%. Seigneur mon Dieu \ je te c^Kbre. 
rai de tout mon cceur , & je glorifie* 
?ai ton tfom a tofijours. 

13. Car ta bont^ eft grande envert 
it- 1 °- *" etire" mon ame du tt« 



es gens orgueilleux (b 
moi , & une bandc de 
i ne fpnt point eu de* 
a cherche* ma vie, 
eigneur, nv^leDieu 
miftricordieux , lent 
ibondaut en grace 9c 

vert moi, &aie piti* 
de 
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ie moi ; donne ta force a ton ferviteur , 
UMvk le fils de ta fervante. 

17. Accorde-moi quelque marque de 
a feveur ; & que ceux qui me hatflVnt 
e voient, & foient honteux ; parce que 
oi , 6 Eternel , tu m'auras aim6 & que 
u m'auras confolg. 

KEFLEJCIONS, 
[ 'Exemple & la pri^re du Roi David 
u doivent exciter & encourager ceux 
[ui fe trouvent dans l'affli&ion & dans 
3 dgtrefle, a implorer le fecours de 
)ieu , aveo une profonde humility & 
ine ferme oonfiance en fa raifericorde 
i en la puiftance , en lui demandant , 
ion feulement la dllivrance des maux 
ui les preiTent , mais fur tout la gra- 
e de lui plaire & de lui obfi'r , com- 
ie David le faifoit par cette prtere : 
tigneur, enfeigne-mot tes voiet , & je 
tarcherai dans ta, verite ; fiechi entiere- 
tent mon caeur a craindre ton fifom. II 
nit de plus , lors qu'on eft dans la 
>uffrance , mSditer fur Pinfinie bonte" 
u Seigneur , & confidlrer que c'eft un 
lieu miffricordieux , cement, tardit 
la colere , abondant en grace , & toii- 
>urs prtt a donner des marques de fa 
iveur a ceux qui l'invoquent & qui 
; fervent, Cela nous foutiendra dans 
os Ipreuves , nous remplira de con- 
)lation & de joie , Be nous fera trou- 
;r , dans nous memes , des fujets de- 
: louer & de le benir. 

P S ^U AXE LXXXVII. 
e Prophete dicrit la gloire de Jerufalem 
£f de Sion, &* il dit , que tous les 
peuPles admirer oient le benheur de cette 
ville £? du peuple de Dieu , £T feu> 
haiteroient d*y avoir Part. 
1. Pfaume , ou Cantique des enfans 
8 Core\ 

'ON fondement eft fur les faintes mon, 
' tagnes, 

%. L'Eternel aime les partes de Sion, 
lus que tous les tabernacles de Jacob. 

3. Ce qui fe dit de toi , Cit$ de Dieu, 
1 font des chofes glorieufes. Sllah. 

4. Je Ferai mention de Rahab & de 
abylone entre ceux qui me connoif- 
nt j void la Paleftine , & Tyr , avec 
us : Celui'Ci , difoit on , eft ne la. 

5 . Et Pour ce Qui eft de Sion Ton dira : 
elqi-ci & celui-laj eft ne* i &le Tres- 
mt lui meiqe Paffermira 

6. Quand PEtemei enrtfgiftrera les 
mples, il dlnombrera auffi ccux-la, 
• il dira 3 Celuirri eft ne* la. S#ah. 

7. Et leschantres, dem^mequeles 
ueurs de flutes , {mites les fourpes de 
es graces feront en toi. 

REFLEXIONS, 
> E Pfaume marque la gloire du peu- 
' pie d*Ifra£l , mais plus encore cel- 
de TEglife Chretienne. Le St- BJfprit 
pr6dlt , que les paYens & les nations 
s plus eloignees feroient un jour re- 
tes dans 1'aJliance divine , * mife? 



au rang des adorateursdu vrai Dieu. 
C'eft le bonheur qui nous eft arrive^ 
par la venue* de notre Seigneur JeTus- 
Chrift , & pour lequel nous devons ren* 
dre a Dieu de qontinuelles anions de 
graces. 

PS A1JM E LXXXVIII. 

Le Prophete qui a compofi ce Pfaume y 
paroit extraordiqairement affige, £T 
prefque dejiitue de confolattoff. fl y 
pre fen te la violence £7* la duree defes 
maux y les frayeurs dontiletoit agite , 
£7* il fe plaint que Dieu ne Pexauqeit 
point, quoi qu'tl Pinyoquat aveo bien 
de Pardeur. 

1. Maskil d'H 6man Ezrahite, qui eft 
un Cantique ou Pfaume , danne nu Mat- 
ure Chantre d*entre les enfans de pore* , 
pour le chanter fur IVlahalathleliannoth, 

2. jpTERNEL , Dieu de ma d^lu 
*-* yrance , je crie jour & nuit de, 

vant toi. 

3. Qije ma requite vienne en ta pre*- 
fence ; incline ton oreille a mon cri. 

4. Car mon ame eft raffafile de maux, 
& ma vie eft parvenug jufqu'au f^puU 
ere. 

5. On me met au rang de ceux qui 
defcendent dans la fdfle ; je fuis devet 
nu comme unhommequi n*a plus de 
vigueur : 

6. Sejiare* parmi les morts , comme 
les blefl^s a mort qui font couches dans 
Ie fe*pulcre , dont tu ne te fouviens, 
plus, mais qui font retrancb^s par ta, 
main. 

. Tu m'as mis dans une fofTe de« 
plus baffes , dans des lieux. t^n^breux , 
dans des lieux profonds. 

8. Ta colore s*eft jett^e fur moi, Sc 
tu m'as accable de tes flots. S^lah. 

9. Tu as ^Ioign^ de moi tous ceux 
de ma connoiflfance ; tu m'a mis en 
abomination devant eux* je fuisren? 
ferm^ , enforte que je ne faurois for, 
tir. 

10. Mon ceil languit d'affliaion. E* , 
ternel , je t*invoque tout le jour, j'^tens 
mes mains vers toi. 

11. Feras-tu un miracle envers les 
morts , ou les tr£pafl£s fe releveronti 
ils pour te c€16brer ? Sllah. 

1^. Annoncera-t-pn ta bonte" dansle 
ftpulcre , & ta fid^lit^ dans le tom- 
beau? 

13. Connoitra-t-on tes merveilles dans 
les tlnebres, & ta juftice dans le pays 
de Poubli ? 

14. Pour moi, Eternel, je crie a 
toi , & ma prjere te pr^vient des Je ma* 
un,- ^ 

15. Eternel, pourquoi rejettes-tu 
mon ame , & caches-tu ta face de moi ? 

16. Je fun afflig^ & comme rendant 
Pame dds ma jeuneiTe 5 j*ai fouftert tes 
frayeurs , & jene fai ou j'en fuis. 
i 17 1 Les ardeurs deia colere fontpaf* 

Xzs fees 
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f* ** * " ** ---.-.--. - p^tablirai ta poftirite* pour tou- 

t , & j'aftermirai ton trdne d'age 

b. S61ah. , 
t Les cieiix c616brent tes merveil- 

j 6 Eternel ; •& ta fidelity eft c616- 

dans raffeiriblge des Saints, 
I 
J 



Car qui eft 6gal a l'Eternel dans le 
Qui eft i'emblable a r Eternel en- 



% s fils de Dicu ? 

Le Dieu Fort eft redou table dans 
1 nbtee fecrette des Saints , & plus 

- te" que tous ceux qui Tenviron^ 

3 Eternel Dieu desarmees! Qui 
mblable a toi , 6 Dieu Tout-PuiG 

Tu es environne" de ta fidelity. 

Tu as la puiflance fur relegation 
tots (le la mer ; quand fes vagues 
rent , tu les appaifes, . 

Tu as abattu Rahab corn me un 
\e bleffg a iport; tua&diffipg tes 
uis par le bras de ta force. 

Les cieux t'appartiennent , la 
eft a toi; tu as fonde' la terre & 
ce qui y eft. 

] Tu as ct€6 Paquilon & le midi ; 

»r & Hermon (e rejou'ifleut en ton 

, Tu as un bras puiffant, ta main 
i Drte, & tadroite efte'lev^e. 

i , La juftice & requite font la bafe 

n tr6ne ; la mifericorde & la v£ri* 

archent devant ta face, 

i . Heureux le peuple qui a fujet 

j tter des cris de r£jouiffance ! Eter, 

, ils marcheront a. la clarte" de u 

j .lis fe rgjouiront tout le jour en 

, 10m , & fe glorifieront de ta juftice. 

. Tu es la gloire de leur force, & 
i corne eft 61ev£e par ta faveur. 
. Car l'Eternel eft ndtre bouclier , 
: Saint dlfrael eft n6tre Roi. 
. Tu as autrefois parle* en vifions 
lant celui que tu as aime* , & tu 
t : J'ai prate" mon fecours a un 
me puiffant; Pai Sieve* celui que 
choifi d'entre le peuple. . 

, J'ai trouve" David mon fervu 
, je Pai oint de ma fainte huile. 
. Ma main fera ferme aveslui, & 
bras le fortifiera. 
. L'enpami ne le ranqonnera point , 
inique ne Paffligera point. 
. Mais je fraperai devant lm fes 
mis, £ je d^truirai ceux qui le 

, Ma fid&it* # ma faveur feron% 
lui , & ta corne fera e*iev£e en mon 

;. Je poftrai fa main fur la mer, 
a droite furies fleuves. 
'. Jl minvoquera, en 4if**t: Ty 
non f£re » mon Dieu Fort * & le 
ier demadelivrance, 
}. Auffi je l^tablirai pain* & le 
yerain fur les Rois de la terre. 
). Je lui conferverai toftjours ma 
faveur 
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faveur ,& radn alliance lui /*m art'ur^e ; 

30. Et je rendrai fa poftente* 6ter- 
nelle , & fon trdne comme les jours des 
cieux. 

31. Que fi fes enfans abandounent 
ma loi , & ne marphent pas felon rnes 
ordonnances; 

32,. S'ils violent mes ftatuts, $ s'ils ne 
gardent point mes commandemens ; 

33. Je chatierai leur tranfgreliion par 
la verge, & leur iniquity par des plaies ; 

34. AJais je ne retirerai pas tout a fait 
de lui ma bout£, &ne lui fauflerai point ' 
ma fo| : 

35. Jene violerai point mon allian- 
ce , & je ne changerai point ce qui eft 
forti de mes levres. 

3$. Je l'ai une fois jure* par ma fain r 
tet£ , & je ne mentirai jamais k David ; 

37. Que u race fubfiftera toujours , 
& que fon Tr6nefera comme le Soleil 
en ma preTence; 

38. Qu'il fera affermi a jamais com- 
ing la Lune ; & il y en aura dans les 
Cieux un fiddle temoin. S&ah. 

39. N^anmoins tu Pas rejettS & tu 
Pas m^prife* ; tu t'es mis en grande co- 
ld re contre ton Oint ; 

40. Tu as rejette* Palliance de ton 
Serviteur ; tu as fouille* fa couronne , 
la jetton t par terre ; 

41. Tu as rompu toutes fes barrio 
res; tu as ntfne fes forterefles; 

42. Tous ceux qui paflbient par le 
chemin Pont pille* ; il a $ti mis en op. 
probre a fes voiuns; 

43. TuasreleveMa droite defes ad- 
verfaires , tu as rgjoui tons fes enne- 
mis; 

44. Tu as auffi emouiTl la pointe de 
fon €pe> , & ne Pas point foutenu dans 
le combat; 

45. Tu as fait cefler fon £clat , # tu 
•s jette* par terre fon Trdne, 

46. Tu as abrdge" les jours de fa jeu- 
jiefle , & tu Pas convert de honte. S6- 
lab. 

47* Jufques a quand , 6 Eternel , te 
cacheras-tu ? Ta colore s*embrafera*t-el- 
le comme un feu ? 

43. Seuvien-toi de mon peu de dure*e : 
Pourquoi aurois r tu cr& en vain tous 
les fifs des hommes ? 

49« Qui *ft Phomme qui vivra , gut 
ne vcrra point la mort , & qui jgaran- 
tira fon ame o> la puiflance dw Tepul- 
cre ? S61ah. . 

50- Seigneur on font tes bonte*s paf- 
Res, que tu avpis juries* Pa^idfur 
tafideTit*? . 

Si, Seigneur , fouvien-.tpi de Ppppro- 
bre de tes ferviteurs ; je porte en mon 
feinfoftrobre qui nom a itefait par $ous 
ces grands neuplesj 

52. Par Tequel tes ennemis ont ou- 
trage , 6 Eternel , par lequel , du-je , 
ils oqj outrage les dlmarclies de. ton 
Oint » t 



S3, himfoit PEternel a toujour* ; 
Amen , oui , Amen. 

REFLEXIONS. 
T A lefyire de cc Piaume doit I. nous 
** aninier d'un faint zele pour publier 
les bonte's du Seigneur, la puiflance, 
& fa nd&ite' , dont on voit les eifets 
dans la creation , dans le gonverne- 
ment du monde , & dans tant de mer* 
veilles qu'il a faites , non feulement 
en faveur du peuple d'Ifrael , mais 
aufl; en faveur de PEglife Chre*tienne, 
II. Qn remarque dans ce Cantique, que 
ce qui fait le bonheur d'un peuple , 
c'eft lors que Dieu le favorite de fa 
preTence falutaire , & qu'il eft lui-me, 
me fa force , fa gloire , &, fon bou* 
clier, IU, Ce qui eft dit ici des pro, 
meUes que Dieu avoit faites k David 
& k fa pofterite* , & de Petat de^iorar 
hie ou les defcendans de ce Prince 
6toient rgduits , nous fait voir , que 
Dieu protege les Rois & les peuples. 
qui lui font fideles; mais que quand 
ils violent fon alliance , il retire d'eux 
fa protection ; que cependant il ne les 
abandonne nas tout -a -fait , & qu'il 
ne les chatie que pour les convertir , 
& pour fe rapproclier d*eux f IV. II 
taut fe fouvenir , que Palliance que. 
Dieu avoit faite avec David , & les pro, 
meifes par lefquclles il s'^toit engag6 
d'alfermir fon regne & fa pofterite pour 
toOjours , avoient leur rapport an Mef- 
fie , # qn'on en voit la viri^ dans le 
regne de JeTus-Chrift N6(re Seigneur, 
qui (ubfif^era e*ternellement, Enfin, 
nous devons dans toutes nos afflictions, 
foit g^n^rales , fqit parti culilres, prier 
humblement le Seigneur , avec le Pro, 
phete de nons fecourir , de fe fouveni? 
de fon alliance , & d'avoir fgard a 
ndtre neaut , pnifque nous ne fommes 
devant lui que des creatures foibles 
& morteUes , qui n'ont nen a atten, 
dre one de fa puiflance & de fa bont^. 

>S A U M^ XC. A 
Pour entendre ce Pfaume il fau\favoir , 
que lors que les enfans <tlfrael eioient 
dans le aefert, Dieu\ irrite par leuf 
defiance £T par leur incredultte , de- 
clara , que tous ceux d^cntfeux qui 
etoient fortis d y Egypte x au dejftu deVd\ 
£* de vingt ans , moutroienj d*ns I4 
deferp dans Pejpace de quaranfe ans , 
tT qu?iU tfentreroient pa& dan* lepays 
4c Canaan, (Tefi ce Qu'on lit aucha% 
pitreXlV. du livre des Nombres. c> 
jut a cette occafion ? £f dans le terns 
que {a moirt emportoit un grand nomble 
■ * e Jjerfinncs, queJ4oyfe prefenta. cette 
priere a Dieu. II y dicrit la vanitt 
& les miferes de^ la vie hujnaine. H 
reconnoit quo ^etoient- Us pechei do* 
Israelites qui avoient aUume la colore 
de Dieu cojttfeux , £7* qui faifoien\ 
que leurs jours etoient ainfi abreges , 

ST W Wff mi 't°iv* forty ^ Egypt 

te 
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U dans leur plus grande vigueur ne 
vieiUiJfoient plus. 7/ trie Dieude leur 
faire la grace de propter de fes chati- 
mens , £f de bien confidererla vanite 
4e la vie. Enfin % il lui demande le 



CEIGNEUR , tu nous as €%6 une re- 
M traite d'age en age, 

2. Avant que lcs montagnes ftiflent 
nees , & que tu euflTes forme" la terre , 
la terre habitable , d^ternit'6 jufqu'en 
eternite" tu es 8c tu few le Dieu Fort, 

3. Tu r^duis rhomme mortel en 

f»oufli6re , & tu dis ; fils des hommes, 
etournez en terre. 

4. Car mille ans devant tes yeux fint 
comme le jourd'hier guieftpaOS, & 
comme une veille dans la nuit. 

5. Tu les emportes comme par une 
lavine d*eau ; ils font comme un fonge ; 
ils font le matin comme une herbe qui 
U change ; 

6. LaqueUe Heurit le matin. 8c elle 
ft fane; le foir on la coupe , 8c elle 
Jeche. 

7. Car nous fommes confumls par 
|a colore , 8c nous fommes trouble's par 
J'ardeur de ton courroux. 

8. Tu as mis devant toi nos iniqui 
tes , £r devant la clart^ de ta face nos 
fautes cachles. 

9. Car tous nos jours s'en vont par 
ta grande colore , £T nous confumbns 
nos ann^es comme une penfle. 

io. Les jours de nos annles revien- 
nent a foixante & dix , * s'tf y en a de 
vigoureux , a quatre vingts ans \ & le 
plus beau de ces jours tftfi que fache- 
*ie $c que tourmeht ; il eft f etranche\ 
(k nous nous envolons. 

xx. Qui eft- ce qui connoit la force 
qe ton courroux & de ta grande cole 
*e, pour tecraindre? 

12. Enfeigne nous a tellement comp- 
ter nos jours , que nous en puiflions 
avoir un c«ur fage, 

13. Eteroel, revjen : Jufques a quand ? 
# aie companion de tes fervifeurs. 

14. Raflafie-nous chaque matin de ta 
bonte , afin que nous nous rljoufflions, 
<& que nous foyons joyeux tout le long 
lie nos jours. 

15. Re*jou¥-nous a proportion des 
jours que tu nous as alfligeY, 8c des 
ann£es awquelles nous avons fend des 
jnaux. 

16. ({pie ton orovre paroifle fur tes 
ferviteurs , & ta gloire fur leurs eafgns. 

ternel _ 
affermifle 
accomplice 1'ceuvre de nos mains, 

R B F 1< EX I Q N S. 
f]E Pfaume contient des inftru$ions 
~ tres-£alutaires. Ony voif, I. Que 
Dicu, qui eft leCreateurdu monfe, 




& qui a donne* la vie aux hommes. 
les fait retourner quand il lui plait dans 
la pouffie>e ; que la vie eft courte , 
qu'elle paffe en tres peu de terns , & 

Su'elle eft outre cela accompagne* de 
eaucoup de traverfes & d'affiiftions. 
II. Nous devons confiderer , que com- 
me c*6toient les rebellions des Ifraeli- 
tes qui les expofoienta la colfre de 
Dieu & a la mortdans le deTert, les 
mileres de cette vie & la mort font 
aufli des fuites du plchli mais que 
pour les enfans de Dieu , la mort eft 
un eiFet de fou amour , & un moyen 
dont il fe fert pour procurer leur bon* 
heur. III. Moyfe nous apprend , que 
Pufage qu'il faut faire de la connoifc 
fance que nous avons de la brilvete 
de oette vie , e'eft d'apprendre par-la 
a devenir tages, & a craindre Dieu. 
& de nous adreffer a lui , pour le prier 
quMl lui plaife de nous accorder fa 
grace , pendant que nous fommes en 
ce monde , & de nous faire toujourt 
reflentirles e"rTets defabont^, enforte 
que nous paflions cette vie heureufe^ 
ment & tranquilement. Enfin , laconr 
Adoration de la vanit^ de la vie pr£, 
fente , doit nous e*lever a Tattente d»iw 
ne meilleure vie , & nous faire afpirer 
a rimmortalit6 qu» nous eft preparee 
dans le ciel , & qui nous a €U acquit 
fe parJ^fustChrift N6tre Seigneur, 

PSAUMB ?CCI, 

Le Pfalmifte decrif dans ce Pfaume I4 
protection dont Dieufavorife ceux qut 
le craignent £T qni fe conpent en lui , 
£f les lenedittiws dont il les comhie, 

1. pElui qui habite dans la retraite 
^ fecr^te du Souverain eft log$ 

a Tombre du Tout-puiflant. 

2. Je dirai a rgternel : Tuesm* re, 
traite & ma forteceffe, mon Dieu en 
qui je m'affure. 

3. Certes il te d^livrera des pieges d^ 
chafteur & de la mortality funefte. 

4. II te CQUvrira de fes plumes , «? 
tu auras retraite fous fes alles ; fa v6- 
rit^ fera ton bouclier & ton €cu. 

S % Tu n'auras poin| peur de ce qui 
effraie pendant la nuit, nide laflfiche 
qui vole de jour ; 

6. Si de la mortalite* qui marche dans 
les t^nebres , ni de la deftruCHon qui 
f>it le d^gat en plein midi, 

7. il en tombera mille a ton c6t^, * 
dix mille i ta droite ; mau elle n*ap< 
prochera point de toi. 

8. Seulement tu confid^reras de tea. 
yeux , & tu verras la punition des 
m^chans. 

9. Car tu e/ma retraite , A Eternel, 
Tu as 6tabli le Souverain pour ton 
azyle. 

10. ^Aucun mal -ne t*arrivera , 8c **, 
cune plaie n'apptochera de ta tonte, 

1;. Car il donnera «harge de toi a 

fes 
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fes Anges , jafin qu'ils te gardent dans 
toutes tes voies : 

12. lis te porteront dans leurs mains, 
de peur que ton pied ne heurte contre 
la pierre. 

13. Tu marcheras fur le lion & jur 
l'afpic , £r tu fouieras le lionceau & 
le dragon*. 

1 a. Puis qu'il m'aime avec affeftion , 
dit le Seigneur , je le dllivrerai i je le 
mettrai en une haute retraite, parce 
qu'il connoit mon Nom. 

H. II me reclaniera , & je l'exau* 
cerai , te/er*f avec lui fuandilfera dans 
la dlrrefle i je Ten retirerai * & le glo- 
rifierai. 

16. Je le raffafierai d'une tongue 
vie , & je lui ferai voir ma delivrance. 
REFLEXIONS. 

ON voit dans ce Pfaume . combien 
ceux qui fe confient en Dieu & qui 
fe retirent vers lui font heureux. Le 
Prophete nous allure , que Dieu les cou- 
vre de fa protection ; qu'ltant aupres 
de lui ils font dans une pleine fume* , 
& que dans les terns de calamity ils 
n'ont peur d'aucun mal. Dieu ordon- 
ne a fes Anges de les garder dans tous 
les dangers » il les aime tendrement , 
il les prfiferve de tout ce qui peut leur 
nuire ♦ il les dflivre u.uand ils l'invo* 

Suent dans lews dltrefles, & il les com- 
le de toutes fortes de blnldiftions. 
Ce font la de glorieux avantages 8c 
d'excellentes promefles , qui do i Vent 
confoler & encourager tous ceux qui 
craignent Dieu , & les remplir d'une 
joie mdicible & d'une con fiance inlbran* 
lable. Elles nous apprennent auffi, que 
fi nous voulons jouir d'un xepos aflu- 
ti , il faut fe detacher du monde , 
pour chercher tout ndtre bonbeur en 
Vitu. feul » & pour nous 6tudier uni- 
quement & par deflus toutes ehofes a 
lui plaire. . 

PSAUME XCIL 
Ce Pfaume dtvoit etre recite \ le jour du 



des oeuvres de tes mains, 

6. O Eternel* que tes ceuvres font 
magnifiques 1 Tes penftes font mer- 
veifleufement profondes. 

7. L'homme abruti n'y connoit rien. 
& rinfenfe* ne comprend point ceci : 

8. Savoir que les m&hans s'avancent 
comme l'herbe , & que tous les ouvriers 
d'taiquitl fleuriflent , pour fitre exter- 
minls Sterne llement. 

9. Mais toi , Eternel , tu es 6\ev6 & 
tofijours. 

10. Car void , tes ennemis , 6 Eter- 
nel, voici tes ennemis plriront , £f 
tous les ouvriers d'iniquite* feront diffi. 
p£s. 

11. Mais tu lleveras ma corne com* 
me celle d'une licorne , fir mon onftion 
fera d'huile toute fraiche. 

12. Et mon ceil verra en ceux qui 
m'lpient, & mes ereilles entendront 
touchant les michans qui s'lllvent con* 
tre moi , ce que j'attens. 

13. Le jufte s'avancera comme la 
palme , £T croitra comme le cedre an 
Liban. 

14* Etant plante*s dans la maifoh de 
1-Eternel , ils fleuriront dans lesparvis 
de ndtre Dieu. 

15. lis porteront encore des fruits 
dans la vieillefle toute blanche } ils 
feront en vigueur , 8c fe tiendront verds 4 

16, Afin d'annoncer que l'Eternel eft 
droit. II eft mon rocher , & H n'j 14 
point d'injnftice en lui. 

REFLEXIONS. 
DUis que les premieres paroles de ct 
r Pfaume nous apprennent que c'eft 
une belle cbofe que de louerDieu, & 
d'annoncer jour & nuit fa bonte* & 
fa fidSlite* » nous devons tous Itre ani- 
mus d'un faint zele , pour nous acqui* 
ter aVec afliduiti, avec joie, & avec 
ferveur d'un devoir fi jutte & fi agrea- 
ble. C'eft a quoi nous ferons puiSam* 
ment incites , fi nous nous appliquons 
a la confederation des oeuvres de Dieu. 



Sabbat. v Le Prophete y celebre avec un qui font fi grandes 8c fi admirables j 



grand zele & une fatnte joie tee mer- 
veiUeux ouvrage* de Dieu* Surtoutil 
admire la fagecenduite de U providen- 
ce -envers let mechnns £T enveu Us bans, 
II fait voir que/i let mechans j>roJpcrent s 
He font m Ufinretranches ; au lieu que 
Dieucouronne let juftet de toutes fortee 
defaveurs* 
I* Plaume eu Cantique pour le jour 

du Sabbat, 
a. ( 'Eft une belle chofe que de c€- 
w le*brer l'Eteruel , & de pfal- 

modier a ton nom , 6 Souverain f 

3. D'annoncer cbaque matin ta bonte*, 
& ta fidelite toutes les nuits > 

4. Sur l'inftrument a dix coxdes, & 
fur la lyre , & par un cantique m^dite* 
iur la harpe. 

5. Car, 6 Eternel > tu m'as re*joui 
par tes oeuvres , 4f je me rijouirai 



& fi nous fartbns fur tout attention aux 
voies de la providence , & a la con- 
duite du Seigneur envers les bons 8t 
envens les me*chans. II arrive quelque 
iois , que les impies & les mondains 
fleuriflent 8c font heureux ; mais leur 
profplriti pafle comme l'herbe; Dieu 
les dltruit, & les retranche entire- 
ment. Au contraire, il benit les jultes , 
il aitermit leur bonheur, il les fait 
profpe'rer & croitre , enforte qu'ils 
portent des fruits, meme jufques a 
leur vieillefle , 8c qu'ils font en ce mon- 
de des exemples de fa mifencorde 8c 
de ia fideiite. Cette doctrine eit tres- 
importante. Elle nous prdfente de 
grdncU motifs a louer la fage provi- 
dence deDieu, acciebrerfa juflice, 8c 
a nous adonner conftammenc a riimo- 
cence , aim que- nous ayons part k ces 
excel* 
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excellentes bdneMiftions , dont Oieu peuple , prenez garde a ceci ; & vous 
promet de re"compenfer la pieti de ceux mfenles, quand ferez-vous intelligens. 



Qui le craignent & qui fe confient en 
lui. 

P £ A U v M E XCtIL 
Le Prophete celebre dans ce C antique la 

grandeur de Dieu , £T la fouveraine 
• puijj'ance avec laquette il regne fur tou- 

tes chofes , £T particulierementfurfon 

peuple. 

1. f 'ETERNEL regne, ileftr^vStu 
A - # de magnificence; PEternel eft 

teVStu deforce, il s'en eftceint; auf- 
fi la terre habitable a 6te* affermie , tel- 
lement qu'elle ne fera jamais e*branl£e* 

2. Ton Trone eft etabii des lors ; tu 
h de toute 6ternite\ 

3. Les fleuves ont £leve* , 6 Eternel , 
les fleuves ont leve leur voix , les fleu* 
Ves ont €leve leurs flots. 

4. L'Eternel qui eft la haut eft plus 

SuiiTant que le bruit dcs grofles eaux, 
; que les fortes vagues de la mer. 
%. Tes Umoignages font tres-certains, 
6 Eternel ; la Saintete" ornera ta mai* 
fon pour une longue duree. 

DEFLEXIONS. 
f^E Pfaume nous enfeigne , que Dieu 
^ regne avec gloire & magnificence 
fur tout le monde , gue fon trone eft 
£tabli fur la juftice , & que fa puiffance 
furpafie infiniment celle de toutes les 
creatures. D'oii nous devons conclure 
qu'il regnera a jamais, pour le bien & 
pour Tavantage de fon peuple , & de 
tous ceux qui le fervent & qui fe fou- 
tnettent a lui* 

PSA U M E XCIV. 
Les enfans d^Ifrae'l exponent a s Dieu dans 
ce Pfaume le tnjte etat on ilsetoient 
redutts par la ciuaute de leurs ennernity 
del que Is Us decrivent Pimpiete t Pitt- 
faience , & les blajph ernes. Le Pfal- 
mijte adore cependant la fagejje £T la 
bortte de Dieu, dam les ajfiittions dont 
il vtjite les hommes , £7* tl predit la de- 
• tivrance des juftes & la ruinc des me< 
chans. 

1. f } Eternel , qui es le Dieu Fort 
^ des vengeances , le Dieu Fort 

des vengeances , fai luire ta fplerideur. 

2. Toi qui 6s le Juge de ia terre , 
fleve-toi ; ren la re'compenfe aux or. 
gueilleux. 

3. Juiques a quand les mlchans, 6 
Eternel , juiques a quand les me'chans 
ie glorifieront - ils ? 

4. Jufques a quand toUs les ouvriers 
d^iniquite pron oncer ont-ils 8c diront-ils 
des paroles fibres , & le vangeront-ils ? 

t>. Eternel , ils foulent ton peuple , 
& ils affligent ton hlri'Mge. 

6. lis tuent ia veuve & Pe*tranger * 
& ils mettent a men les orphehns. 

7. Et ils ont die: L 'Eternel ne /ever* 
ta point} le Dieu de Jacob nV» enten- 
dra rien. 

8. Vous les plus brutsrux d'ratre It 



9. Celui qui a plantl. Poreille n'en- 
tendra-t-il point? Celui qui a forme* 
i'ceil ne verra-t-il point ? 

10. Celui qui chatie les nations, ce- 
lui qui enfeigne la fcience .aux hom- 
mes , ne reprendra-t-il point ? 

il. L'Eternel connoit que les pen- 
fees des hommes ne font que vanitl. 

12. O qu'heureux */ Thomme que to 
reprens , 6 Eternel , & que tu inftruis 
par ta loi ! 

13. Afin que tu le mettes en repos , 
le tirant des jours de PadverGtl , ju£ 

?[u'a-ce que la fofle foit ere ufee pour 
e me*chant ! 

1 4* Car PEternel ne quittera point fon 
peuple , & n'abandonnera point fon h£- 
ritai;e. 

if. C'eft pourquoi fes jugemens ra* 
meneront la juftice , & tous ceux qui 
•font droits de coeur Ja fuivront. 

16. Qui eft-ce qui felevera pour moi 
conrre les me"chans ? Qui eft - ce qui 
m^ui filter a contre les ouvriers d'inU 
quiti; 

17. Si PEternel ne m'eut fecouru, 
moil ame eut 6ti bien-t6t loge'e dansle 
lieu du filence. 

18. Lors que j'ai dit: Mon pied a 
glide ; 6 Eternel, ta bonte* m'a foutenu. 

19. Quand j'avois beaucoup de pen- 
fees au dedans de moi , tes confolations 
ont r^jou'i mon ame. 

20. Le trdne de mlchancetel , qui 
forge le travail • contre la juftice, au* 
roit-il communion avec toi ? 

21. Ils fe bandent contre Pame du 
jufte 4 & condamnent le fang innocent. 

22. Mais PEternel fera ma haute re- 
traite , & mon Dieu fera le rocher de 
mori refuge. 

23. 11 reraretomber fur eux leur ou- 
trage , & il les d^truira par leur prepr* 
malice : L'Eternel notre Dieu les d£» 
trilira. 

R E F VE X I O N S. 
QN doit ici taire attention, I. a la 
V defcription que le Pfalmifte y fait 
des mlchans* II les r6pre*fente comme 
des gens in juftes & cruels, &en me- 
me terns comme des impies y qui ou- 
tragent la Divinity par leurs blafph^ 
mes % difant > dans le terns qui Is com* 
met tent leurs p£ch€s , que Dieu ne les 
volt pas 9 ft qu'il ne les punira point. 
C'eft la le caraftere de la dernie're m4* 
chancett , de joindre Pimpiete^ au cri* 
me , ft de ne point craindre Dieu lors 
qu'on Poftenfe. II. On voit dans ce 
Pfaume , que ces fentimens ft ces difr 
cours impies font horreur aux gens de 
bten , ft qu'ils font fortement perfua- 
des que Dieu » qui a tbrm6 & crle' les 
homines, connoit toutes lemurs aftieas. 
toutes leurs peufees , ft qu'il en lera 
It juge. Une troilieane iirttruaiton que 
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nous aVorts ici , regarde i*utilit£ des 
corrections du Seigneur ; ce qui eft 
marque' pat ces paroles : qu'beureux 
eft Phomme que tu reprens , Eternel , £7* 
que tu inftruu par ta Lot ! La derntere re- 
flexion eft , que Dieu n'abandonnera ja- 
mais fon peuple & Ton heritage i qu'il 
eft le deTenfeur des fideles, qu'il r£- 
iouft leur ame , lors qu'ils fodt dans 
ragitation & dans le trouble, & qu'il 
les foQtient contre ceux qui chetchent 
ft leur mure & qui les perflcutent. 

PSAUME XCV. 
Ce Cantique a deux parties: Dans la pre- 
mitre le Pfalmiftt incite les Ifraelites a 
louer Dieu , £T a Ad»rer fa Majefte : 
• pans la feconde , il les exhorte a obeir 
a la voix de Dieu , £?* a ne pa* imitet 
Pendurciffement de leurs Peres , qui 
ay ant ete rebelies dans le defert , furent 
* caufe de cela exclm dupays de Ca- 
naan. 

1* yEnez* chantons a l'Eternel , 
v jettons des cris.de rljoufflan- 
te au rocher de ndtre falut. 

2. Allons au devant defa face avec 
ia louange, pouifons des cris de r6- 
jouiflance avec des cantiques. 

3. Car l'Eternel eft le Dieu fort £T 
grand , & grand Roi par deiTiis tous 
les dieux- 

4. C'eft en fa main que ./onf les lieux 
les plus profbnds de la terre , & les plus 
hautes montagnes. 

5. C'eft a lui qirappartient la mer , 
car lui-meme l'a faite , & fes mains ont 
form£ la ten** 

6. Venez , profternons-nous , incli- 
nons-nous , & nlchiftbns les genoux de- 
vant PEternel qui nous a faits. 

7. Car Heft ndtre Dieu , & nous fern* 
me* le peuple qu'il pait , & les brgbis 
qu'il Conduit* 

8* Si aujourd'hui vous entendez fa 
Voix, n'endurcifiez point vfitre cceur, 
comme a Meriba , £T comme a la jour- 

£&e de Mafia dans le deTert ; 

** 9. Ou vos pgres m'ont tente* & m'ont 
{prouve' , & ou ils virent auffi tnes eeu- 
vres. 

10. J'ai e*te* ennuy^ de cette glnira* 
tiori dnrant quarante ans ; & j'ai dit t 
C'eft un peuple dont le caur s'6gare > 
Sc lis n'ont point connu mes voies. 

11. C'eft pourquoi j'ai jure" dans ma 
colore : S'ils entrent dans mon repos. 

REFLEXIONS* 
f E' Ffcume nous engage a deux de- 
v ^ voirs : Le premier eft , de rendre a 
Die* avec ardeur & atec une faitite 
Joie les adorations & Us louanges qui 
lui font dues , a caufe de fa puulance 
& de fa grandeur ; & fur tout parce 

Jltfil eft jidtre Dieu , & que nous avons 
e bonheur d'etre fon peuple. Le ie- 
cond devoir eft, de profiler des exhor- 
tations que David adreftoit aux lira* 
ttlites, k ne pas endurcir leurs cecurs , 



comme leurs pe*res avoient fait. Ces pa. 
roles: sAujourtChui , ft vous entendez fa 
voix, rtendurciffex point vos cceur s ; 6c 
celles-ci : fai jure dans ma colere , fils 
entrent dans mon repos , regardent auflt 
les Chretiens. C'eft ce que faint Paul 
nous rlprlfente dans les chap. III. & 
IV. de l'Epitre aux Hlbreux , ou il 
nous avertit de prendre garde , que 
par ndtre endurcuTement & par ndtre 
rebellion a l'Evangile , nous ne nous 
trouvions priv£s du repos Iternel , 
comme les Ifraelites rebelies furent 
exclus du pays de Canaan , a caufe 
de leur incr6dulite\ 

PSAUME XCVI. 
Ce Pfaume convie les Ifraelites £7* tout 
les peuples a benir , a invoquer £/ k 
adorer PEternel, comme le feul vrai 
Dieu l a celebrerfa y puijfance, &*fc 
foumettre avec joie a fon empire* 

I. pHantez a l'Eternel unCantique 
w nouveau } vous tous qui habi- 

tezla terre, chantez a l'Eternel. 

a. Chantez a l'Eternel , be*niflez fon 
Nom , annoncez de jour en jour fa di- 
livrance. 

m 3* Racontez fa gloire parmi les na- 
tions , &T fes merveilles parmi tous les 
peuples. 

4- Car l'Eternel eft grand , & digne 
de louange , il eft redoutable par delius 
tous les dieux. 

5. Car tous les dieux des peuples n* 
font que des idoles ; mais l'Eternel a faw 
les cieux. 

6. La majefte* & la magnificence mar- 
chent devant lui ; la force & la beauti 
font dans fon San&uire. 

7. Vous families des peuples rendei 
a l'gternel , rendez a l'Eternel la gloi- 
re & la force : 

8. Rendez a l'Eternel la gloire due k 
fon Nom : Apportez l'oblation , & en* 
trez dans fes parvis : 

9. Profternez - vous devant l'Eternel 
dans fon Sanduaire magnifique : Vous 
torn le* habitans de la terre, tremblez ft 
caufe de fa pretence. 

10. Dites parmi les nations : L'Eter- 
nel regne; meme la terre eft afFermie, 
elle ne fera pas Ibranlle $ il jugera let 
peuples. avec ^quit^. 

II. Que les cieux fe rljoufflent , & 
que la terre s'egaie ; que la mer A ct 
qu'ellecontient r^teniifle- 

12. Que les champs folent dans les 
tranfports , & tout ce qui eft en eux ; 
que tous les arbres de la roret chantent 
de joie , 

13. Au devant de l'Eternel, parce 
qu'il vient > parce qu'il vient pour ju- 
ger la terre i il jugera le monde en 
juttioe , Sc les peuples felon fa hdllitg. 

REFLEXIONS* 
I Ors que leProphete exliortoit dans 
^ ctPiaume routes les nauons de fa 
terre k louer Dieu par leurs cantiques , 
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8c a venir Padorer dans fon Temple , 
■ ellesn'ltoient pas en 6tat de s'acquiter 
de ce devoir , puis qu'elles Itoient en- 
gages dans 1 ignorance & dans Pido- 
latrie. Ainfi ces exhortations convien- 
nent proprement aux terns ou nous 
vivons ; & elles marguent le zele dont 
nous devons etre animus , & la joie 
que nous devons faire Iclater, main- 
tenant que les divers peuples du mon- 
de font Iclairls de la connoiflance de 
Dieu & de JeTus-Chrift fon Fils. Ces 
pr^cieux avantages , dont nous fommes 
•participans , nous engagent a loufir fans 
cefle le Seigneur; a publier par tout 
la delivrance qu'il nous a accorded , & 
Jes merveilles qu'il a faites en ndtre 
faveur ; a Padorer humblement , avec 
joie & avec crainte , 8c fur tout, a lui 
•preTenter n6tre cceur , & en montrant 
par ndtre ob6i'flance qu'il regne v6ri- 
tablement fur nous, & que nous fai- 
fons confifter tout ndtre bonheur & 
toute ndtre gloire a lui appartenir. 

PSAUME X C V 1 1. 
Le fujet de ce Pfaume eft le mime que 
celm du precedent. Ceft une exhorta- 
tion a celebrer la majeite £T /<* toute- 
puijjdnce de Dieu , £T la gloire de fon 
regne ; & a fe rejoutr des avantages 
que PetabliJJement de ce regne procure a 
ceux quij/Jontfoumis. 

1. I 'ETERNELre^ne* quelaterre 
*■* treilaille de joie , & que toutes 

les isles fe rejouiflent. 

2. La nue'e & Pobfcurite* font autour 
de lui i la juftice & le jugement font 
)a bafe de fon trdne. 

3. Le feu marche devant lui , & em- 
fcrafe de tous cdtis fes ennemis. 

4» Ses Eclairs brillent par tout le 
monde, & la terre tremble en le voyant. 

5. Les montagnes fe fondent comme 
.de la cire , a caufe de la preTenee de 
PEternel* a caufe de la presence du 
Seigneur de touie la terre. 

6. Les cieux annoncent fa juftice, 
& tous les peuples voient fa gloire. 

7. Que tous ceux qui fervent les ima* 

f[es & qui fe glorifient dans les idoles 
oient confus. Vous tous les dieux, 
$rQfternez-vous devant lui. 



REFLEXIONS. 
pE Pfaume n'eft pas tant une defcrip- 
^ tion du regne de Dieu fur les Lt 
raglites, comme c'eft une prldittion de 
PgtabluTement du regne de JeTuvChrift 
fur tous les peuples , & de la deftruc- 
tion de Pidolatrie & de Pimpiete*. Le 
faint Efprit y marque auffi Peffet que 
la venue* de ce regne devoit produire, & 
la joie que les fideles reflTentiroient lors 
qu'il feroit manifefti- Ceft done prin- 
cipalement a nous a entrer dans les 
mouvemens de demotion & de zele qui 
lulatent dans ce faint cantique. Nous 
y apprenons que la veritable maniert 
de louer Dieu , 8c le vrai caraftere de 
ceux qui Padorent , eft de Paimer , de 
hair le mal , & de fe rejoutr continue!- 
lement en lui. Enfin , nous y voyons , 
que Dieu comble de bonheur & de 
gloire tous ceux q^ui le craignent. Ceft 
ce qui y eft exprime' par ces excel len- 
tes promeffes : Le / Seigneur garde fet 
Saints , £T it les delivre; la Tumiere eft 
femee pour le'jufte, & la joie pour ceux 
qui ont le cteur droit. Vom juftes rejoutf- 
fez-vow toujours au Seigneur , £T cele* 
brez la memoire de fa faintete. 

PSAUME XCVIIL 

Ceft ici une exhortation a louer Dieu, 
pour la redemption %u y it devoit envoyer 
a fon peuple^ £T a fe rejoutr do U ve- 
nue de fon regne* 

1. Pfaume. 
pHantez a PEternel un Cantique nou* 
^ veau , car il a fait des chofes mer- 
veilleufes; fa droite & le bras de fa 
Saintet* Pont delivre*. 

2. L'Eternei a fait connottre fa de^i- 
vrance i il a Hvtlt fa juftice aux yeux 
des nations. 

3. II s'eft fouvenu de fa mife'ricorde 
& de (a fidelite' en? ers la maifon dlf- 
rael ; toutes les extremes de la terre 
ont vu la delivrance de nfitre Dieu. 

4. Vous tous les habitans de la te%«, 
re , jettez des cris de rejouYflance W 
PEternel ; 6criez»vous , chantez de joia 
& pfalmodicz. 

5. Pfalmodiez a PEternel avec la bar- 
pe , avec la ftarpe & avec le chant de la 



8. Sion Pa entendu, & sV» eft re^voix. 
Joule , & Us hlles de Juda ont treflail-j 6. Jettez des cris de re'joulflknce avec 
ii d'allegrefTe a caufe de tes jugemens, les trompettes 8c le fon du cornet, de- 
6 Eternel ! vant le Red, PEternel. 

9. Car tu ts PEternel , e'levf par def-| 7. Que la mer 8c tout ce qu'elle con- 
fus toute ia terre i tues inhniment cle- " -.«.-- 
V6* par deiTus tous les dieux* 

10. Vous qui aimez PEternel , naif- 
fez le mal ; car il garde les ames de 
fes faints , & il les delivre de la main 
des m£chans. 

1 1. Lalumiere eft feme^e pour le jufte, 
& la joie pour ceux qui ont le cceur droit. 

12. Voiu juftes, rljoullTcz vous en 
PEternel , & c614brez la mim«ire de fa 
Saintetf. . • . , . .' 



tient r^tentUTe j la terre 8c ceux qui y 
habitent ! 

8. Que les rleuVes frappent des mains ! 
Que les montagnes chautent aufli de joie% 

9* Au devant de PEternel I Car u 
vient pour juger la terre i il jugera la 
monde avec juftice , 8t les peuples avec 
equit£. 

REFLEXIONS. 

CE Cantique regarde les Chretiens plu- 
t&fr que les juiis ,. puis que ce n'eft 
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proprement que depuis la venue de J6- 
fus-Chrift qu'on peut dire , que Dieu 
a accompli fes promefles, qu'il s'ejl fan- 
venu de fa bonte g? de fa ftdelite, £7 
que toutes let extremites de la terre dnt 
*vh le faint de nitre Dieu, C'eft done 
audi maintenant que les hommes doi- 
veM chanter a Dieu un Cantique nou- 
veau , & que fa gloire doit fitre ciU- 
bre'e par toutes les nations & dans tous 
les lieux du nionde < avec de faints 
tranfports de joie. II faut aprds ce- 
la , que vivans dans ces terns heureux, 
ou Dieu regne fur les hommes , & fa- 
chans qu'il doit juger le monde en jui- 
tice , nous nous foumettions a lui avec 
line humble obe"iflance , & que nous 
re*pondions a la grace ineflimaole qu'il 
nous a faite , de s nous tr an/porter de la 
fuijfance det tenebres , aU Royaume de 
Con Fils Jefus- Chrift. 

PSAUME,XCIX, 
Ce Pfaume eft deftine a celebrer la gran- 
deur de Dieu £r la gloire de fon regne. 
11 y eft aujfifarle des fayeurs que Dieu 
arvoit ace or dees aux Israelites du terns 
de Moyfe , d?*Aaron , £T de Samuel » £7" 
en plujieurs autres occasions. 
I.T 'ETERNEL regne ; que lespeu- 
*-• pie tremblent : II eft aRis entre les 
Cherub-ins ; que la terre f6it 6branl£e. 

2. L'Eternel eft grand en Sion , 8c 
il eft Sieve* par deffus tous les peuples. 

3. lis c61£breront ton Norn grand & 
redoutable', car il eft faint; 

4. Et la force du Roi qui aime la 
juftice, Tu as Stabli l'^quite' , tu as fait 
jugement & juftice en Jacob. 

<>. Exaltez 1'Eterncl n6tre Dieu » & 

?rofternez-vous devant fon marchepied : 
1 eft faint. 

6- Moyfe & Aaron ont ete entre fes 
Sacrifi eaten rs , & Samuel entre ceux qui 
invoquoient fon nom ; ils invoquoient 
l'Eternel , & il leur rgpondoit. 

7. II *parloit a eux de la colomne de 
nu£e ; ils ont garde fes t£moignages & 
Vordonnancc qu'il leur avoit donnle. 

8* Eternel ndtre Dieu , tu les as 
exaucls , tu leur as 6ti un Dieu Fort , 
en pardonnant , & en faifant vengean- 
ce de leurs a&ions* 

9. Exaltez l'Eternel ndtre Dieu * 8c 
profternez vous dans la montagne de fa 
Sainted ; car l'Eternel ndtre Dieu eft 
faint* 

REFLEXIONS. 
^Ous apprenons ici que le devoir de 
A ~ ceux qui ont le bonheur de Gorinoi- 
tre Dieu , & d'etre foftmis a fon r& 
gne , eft de le craindre , de reverer fa 
grandeur , de l'adorer avec la plus pro- 
fonde humilite , & de cele'brer fans cef- 
fe fon nom * qui eft redoutable & faint 
II. On voit dans ce Pfaume , que Dieu 
dilivroit autrefois les Ifraelites, lors 
que Moyfe , Aaron , & Samuel l'invo. 
quoitnt , & %u'il fai&it auffi la ven. 
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geance des niche's de ce peuple. C'eft 
linfi que Dieu , qui eft bon , mais qui 
eft aufii jnfte, a toujours fait reflentir 
tux hommes des effets , tantot de fa 
cle'mence, & tantot de fa colere, afin 
de les engager par la a Taimer 8c a 
le craindre. 

P S A U M E C. , 
Tons let Peuples font ici exhortes a adorer 
Dieu » a le louer comme leur Createur * 
£7* a celebrer fa bonte & fa verite* 

1. Pfaume d'attions de graces. 
")us tous habitans dela terre , poufleZ 

des cris de r6joul*flance a l'Eternel. 

2. Servez l'Eternel avec allegrefle, ve- 
nez devant lui avec des chants de joie. 

3. Reconnoiflez que l'Eternel eft Dieu J 
c'eft lui qui nous a formes & ce n'eft pas 
nous qut nous fommes faitJ ; nous fommet 
fon peuple & le troupeau de fa pature* 

4. Entrez dans fes portes avec des ac- 
tions de graces , dans fes parvis avec la 
louange ; c61ebrez4e « bSniffez fon nom. 

5 . Car l'Eternel eft bon , fa bonte" de* 
meure a toujours , & fa tid61ite d'agc 
en age. 

REFLEXIONS, 
TL y a trois reflexions a faire fur ce 
1 Pfaume : La pr^mie^re , que nous de-» 
vons fouhaiter que tous les peuples da 
la terre adorent & glorihent le Seigneur ^ 
& que pour cet tffet Dieu leur donne 
fa connoi/Tance & celle de J^fus-Chrift 
fon Fils* La feconde r que pour fer- 
vir Dieu d'Une mani6re qui lui foit 
agrlable 4 il faut le faire , 11011 par con- 
trainte , ou de la bouche feufement , 
mais de bon cceur & avec une faints 
joie. La troifieme , que pour nous ex* 
citer a ce devoir , nous devons confi* 
direr que Dieu eft notre Crlateur , que 
nous fommes fon peuple & fon trou- 
peau , 8c qu'il nous comble , non feu- 
lement dans la nature * mais fur touC 
dans la Grace & dans fon Eglife , des 
temoignages de fa bond & de fa mi- 
flricorde* 

PSAUME CL 
Ceft ici uh vceu que David fait dt gou* 
verner fon peuple juftefgtent , £7* princi* 
palement de punir & d 1 eloigner les mi* 
chans t & de favorifer les gens de bien* 
1*. Pfaume de David* 

JE chanterai la bonte' & la juftice J 
Eternel. je te pfalmodierai. 
2. Je nrapliquerai a la Voie de l'in» 
te'gritfL Quand viendras-tu a riioi ? Je 
marcherai dans l'integrit6 de mon cceur, 
aU milieu de ma maifon. 
I 3« Je ne me propoferai rifirt de mau* 
' vais ; j'ai en haine les anions de ceux 
qui fe d^tournent du droit chimin ; rien 
ne ;'en attachera a moi» 

4. Le cceur pervers fe retirera d'au- 
pres de mo : \ je n'avouerai point It 
m^chant. 

5. Je retrancherai celui qui m^dit en 
{ecret de fon prochain ; je ne pourrai 

Yy fkt. 
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Sas fouffrir celui qui a les yeux *lev*s 
i le cceur enfl*. 

6. Je rechercherai les gens de bien 
du pays , afin qu'ils demeurent avec 
moi ; celui qui marche dans l'int*grite 
me fervira. 

7. Celui qui ufe de tromperie ne de- 
meurera point dans ma maifon i celui 
qui prononce des fauifet*s ne fera point 
affermi devant mes yeux. 

8. Je retrancherai chaque matin tous 
les medians du pays , afin d'exterminer 
de la cit* de PEternel tous les ouvriers 
d'iniquit*. 

REFLEXIONS. 

ON voit dans ce Pfaume quels font 
les devoirs & les fentimens des 
bons Princes & des bons Magiftrats, 
& quelle eft la conduite qu'ils doivent 
tenir dans le gouvernement des Etats. 
C'efh I. De marcher dans Pint*grit*, d'a- 
voir le mal en horreur & de s'appliquer 
a conduire leurs peuples avec juftice. 
II. De punir les mlchans & les impies , 
d'*loigner les calomniateurs , les trom- 
peurs, les orgueilleux & les flateurs ; & 
au contraire , de faire cas des hommes 
droits & finceres ; de les proteger & de 
les employer a leur fervice. Les Perfon- 
nes qui font *lev*es en autorit* doivent 
m*diter ce Pfaume pour leur inftruc- 
tion ; & tout le monde doit prier Dieu 
qu'il infpire ces fentimens a ceux qui 
gouvernent les peuples ; puifque c'eft 



morant du deTert , & je fuis comrae la 
chouette des lieux fauvages. 

8. Je veille , & je fuis femblable a 
un pafierau gui eft feul fur le toit. 

9. Ceux qui me naif tent me couvrent 
d'opprobres , & ceux qui font pontics de 
tureur contre moi jurent centre moi. 

10. Car j'ai mang* la cendre commi 
le pain , & j'ai mel* ma boiflbn de 
pleurs , 

11. A caufe de ton courroux & de 
ton indignation ; parce que tu m'avois 
*lev* , & (ms tu m'as jett* par terre. 

12. Mes jours font comme une ombre 
(jui eft fur fon d*clia , & je deviens 
iec comme l'herbe. 

13. Mais toi , Eternel , tu demeures 
*ternellement , & ta memoire dure d'a- 
ge en age. 

14. Tu te leveras, tu auras com pa f- 
fion de Sion , ear il eft terns d'en avoir 
piti*, parce que le terns marque* eft *cbu. 

15. Car tes ferviteurs font affeftion* 
n*s a fes pierres, & ils font touches 
de piti*, fa voyant dans la pouftie>e. 

16. Alors les nations redouterout le 
nom de PEternel , & tous les Rois de 
la terre ta gloire : 

17. Quand PEternel aura rebati Sion, 
qu'il aura *t* vii en fa gloire; 

18. Qu'il aura regard* a la requite 
de celui qui eft defol* , & qu'il n'au- 
ra point m*prif* leur requete; 

19. Cela (era enregiftr* pour la g*- 



de la que depend le bonheur & la tran-l negation a venir , & le peuple qui fera 

2 uilit* du public , & Pavancement de lalcr** de nouveau louera PEternel. 
rloire de Dieu. 20. De ce qu'il aura jett* la vue" du 



P S A U ME CI I. 

Ce Pfaume eft une Priere des Juifs cap. 
tifs , dans laqueUe iU reprefentent a 
Dieu la deJolation.de Jerufalem £T leur 
deplorable etat , £T ils le prient de Us 
retablir. Ils y marquent auffi leur con- 
fiance, & Vefperance qu'ils avoient que 
Dieu , qui eft toujours le mernc* £r 
immuable dans fes pro/nejfes , auj/t bien 
que dans fon cjjencc , les, retdbltroit j 
enforte que tous les peuples admireroient 
le bonheur £T la gloire de Sion , £T 
que la pofteriti des Juifs Pen biniroit 
a jamau. 

1. Pri*re de l'afflig* qui eft *perdu , 
& qui repand fa plainte devant PEternel. 

2. CTERNEL , *coute ma requete , 
*-*& que men cri vienne jufqu'a toi. 

3. Ne cache point ta face de moi; 
au jour que je fun en dltreffe ; incline 
ton oreitle vers moi , au jour que je 

.te reclame ; hate- toi , r*pon-moi. 

4. Car mes jours s'en vont comme 
la nim*e, & mes os font deffeches com- 
me un foyer. 

5. Mon cceur a *t* frapp* , & eft de- 
.yenu fee comme l'herbe , de forte que 
j'ai oublie* de manger man pain. 



-. _. ce qu . . __ __ 

lieu *lev* de fa faintet* , & que PEter- 
nel aura regard* des cieux en terre , 

21. Pour entendre le glmiffement des 
prifonniers , & pour cfelier ceux qui 
etoient deftinls a la mort. 

22. Afin qu'on raconte le nom de PE* 
ternel en Sion , & fa louange en J** 
rufalem * 

23. Lorsque les peuples & les Royau. 
mes s'affembleront pour fervir PEterneL 

24. II a abattu ma force dans le che- 
min , & il a abreg* mes jours. 

2?. Et j'ai dit : Mon Dieu Fort , ne 
m'enleve point au milieu de mes jours ; 
tes ann*es durent d'age en age. 

26. Tu as autrefois fond* la terre, 
& les cieux font Pouvrage de tes mains. 

27. Us p*riront , mais tu fubfifteras 
toujours ; ils vieilliront tous commt 
un vetement ; tu les changeras comme 
un habit , & ils feront chang*s. 

28. Mais toi tu es toujours 1« mime, 
& tes ann*es ne finiront jamais. 

29. Les enfans de tes ferviteurs ha* 
biteront devant toi * & leur race fera 
affermie en ta pre fence* 

REFLEXIONS. 
|L y a deux chofes principalemeat a 

* rpmarniipr flans ce Pfailin* . Tavntr . 



6. Mes os font attaches a ma chair , I * remarquer dans ce Pfaume , (avoir , 
a caufe de la yoix de mon gemiffemeut. 1 1. Le trifte *tat des Juifs captifs , & 

7. Je fciis devenu femblable au cor*Meur extreme affliction : £n fecund 
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lieu, refpgrance qu'ils avoient en Dieu. 
Ainfi cette le&ure nous donne ces deux 
inftruftions. La pre*mie*re , que les en- 
&ns de Dieu sMntereflent tendrement 
pour l'Eglife , & qu'il n'y a rien qui 
Its penetre d'une plus vive douleur , 

2oe de la voir dans la foufFrance. Mais 
les fideles s'afflieent lors que l'Egli- 
fe eft perf£cute>, lis ne s'affligenrpas 
moins a la vufe" de Tltat deplorable ou 
elle eft fouvent requite , par le vice 
& par 1'impiete" , lorsqu'efle jouft de 
la paix. II, Com me les anciens Juifs 
efperoient fermement que Dieu fe le- 
veroit , qu'il auroit pitie* de Sion , qu'il 
la rltabhroit dans un £tat glorieux , 8c 
qu'en d&ivrant les Juifs captifs , il fe- 
roit voir fa gloire aux yeux de tous 
les Rois & de tous les peuples ; nous 
ne devohs pas douter que Dieu ne fafl'e 
la meme chofe , & cela d'une maniere 
encore plus illuftre , en faveur de l'E- 
glife Chr£tienne ; & que les terns ne 
viennent , auxquels la gloire de l'Eglife 
& le r£gne de JeTus-Chrift paroitront 
avec £clat. Cet heureux r^tablifl'ement 
eft ce que les vrais Chretiens fouhaitent 
par deifus toutes chofes , & ce qu'ils 
demandent a Dieu par leurs prilres. les 
plus ardentes. C'eft auffi ce qui ne man- 

2uera pas d'arriver par un effet de Tin- 
nie puiflance de JeTus - Cnrift , puis- 
qu'il eft le Maitre du monde , e'tant 
Dieu fur toutes chofes beni kernel le 
ment ; comine Saint Paul l'enfeigne 
dans le I. chapitre de l'Epitre aux He- 
breux , oil il applique au Fils de Dieu 
ce qui eft (lit de la Creation du mon- 
de fur la fin de ce Pfaume. 

P S A U ME CIII. 
Cefi iciun Pfaume de louanges , ou Da- 
vid benit le Seigneur de toutes les gra- 
ces qu'il lui avoit accordtes, £T de cel- 
les qu'il avott faites au peuple (tlfraeL 
II y parle de la grande bonte de Dieu 
envers les hompies , de cette mifericorde 
far taquelle il leur fardonne leurs pe- 
ches , tT* de V amour tendre £T conjlant 
dont il eft animS envers ceux qui le 
craignent. Il y invite enfin toutes les 
criatures a louer le Seigneur avec lui, 
X. Pfaume de David. 
JJ\ ON ame , beni l'Eternel , 8c que tout 
*' 1 ce qui eft en moi benifle le^iom 
de fa faintetl. 

2. Mon ame * beni l'Eternel , & n'ou< 
bHe pas un de fes bienfaits. 

3. Ceft lui qui pardonne toutes tes ink 
quitis , qui gu^rit toutes tes infirmit^s i 

4. a Q.ui retire ta vie de la fofle , qui 
t'environne de bont* & de compaflions ; 

5. Qui raflafie ta bouche de biens, 
Uttement que ta jeunefle eft renpuvellle 
comme celle de 1'aigle. 

6. L'Eternel fait juftice & droit a tous 
ctux qui font oppnmes. 

7. II a fait connoitre fes voies & Moy- 
fe , & fes exploits aux enfans d'lfrattl. 



8. L'Eternel eft pitoyable, mifericor- 
dieux , lent a la colere , & abondant 
en grace. 

9. II ne contefte pas a perp^tuite* , & 
il ne garde pas fa cqfere pour toujours. 

10. II ne nous a pas fait felon nos 
p&his , & ne nous a pas rendu felon 
nos iniquitls. 

11. Car autant que les cieux font Cle- 
vis par defttis la terre , autant fa bontl 
eft grande fur ceux qui le craignent. 

12. II a lloigne* de nous nos iniqui- 
ty ♦ autant que Torient eft lloigng de 
l'occident. 

13. Comme un pe>e eft e*mu de com- 
paffion envers fes enfans, I'Eterfiel eft- 
touche* de companion envers ceux qui 
le craignent. 

14. Car il fait bien de quoi nous fom- 
mes fa its; il fe fouvient que nous ne 
fomrnes que poudre. 

15. Les jours de l'homme monel font 
comme le foin , il fleurit comme la 
fteur d'un ehamp. 

16. Car le vent eunt naffe" par defTus , 
elle tCeft plus » & fon lieu ne la recon- 
noit plus. 

17. Mais la mifericorde de PEternel 
eft de tout terns , & a toujours , fur 
ceux qui le craignent , & fa juftice fur 
les enfans de leurs enfans ; 

18. A ceux qui gardentfon alliance, 
8c qui fe fouviennent de fes comman* 
demens , pour les accomplir. 

19. L'Eternel a Itabli fon tr6ne dans 
les cieux , 8c fon regne a la domina- 
tion fur tout. 

ao. BemiTez l'Eternel, voiu fes An- 
ges, puiflans en force, qui faites fon 
commandement , en obemant a la voix 
de fa parole. 

21. Beniffez l'Eternel* vous toutes 
fes armees , qui etes fes miniftres 8t 
qui faites fa volonte. 

22. Beniffez l'Eternel , vom toutes 
fes ceuvres , dans tous les lieux de fon 
empire : Mon ame , b6ni l'Eternel. 

R E F L E XI O N $, 
("'Eft icf l'un des plus excellens Can- 
^ tiques d'a&ions de graces qu'il y ait 
dans tout le livre des Pfaumes. Da* 
vid y paroit pengtrt de la devotion & 
de la reconnoiftknce la plus vive : II 
nous y apprend par fon exemple a be** 
nir Dieu » non feulement de la bouche » 
mais de tout ndtre cceur & par les mon- ; 
vemehs de ndtre ame; a cdnferver Ch6- 
rement le fouvenir de tous fes bien* 
faits, & a prendre plaifir a les reciter 
& a lui eh rendre graces conrinuelle- 
nient. Sur tout , il y c^lebre cette mi- 
fericorde intinie du Seigneur , qui , fa- 
chant que les hommes ne font que pou- 
dre , les fupporte , & ne leur rend pas 
felon que leurs peches le m£ritent , & 
a pour eux les m ernes fcntimens d'a* 
moutf & de comi* illion qu'un p6re a 
pour fes enfens. Mais il nous enfeigne 
Y y 2 en 
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en mime terns , que cette bonte* du Sei- 
gneur ne fe diploic qu'en faveur de 
ceux qui le craignent & qui le rlvlrent, 
& que fa grace h'eft que pour ceux qui 
gardent fon alliance * qui fe fouvien- 
nent de fts commandemens & qui les 
obfervent. Enfin , il paroit de ce Pfad- 
me , que pour louer Dieu .dignement , 
ce h'eft pas aflez de le louSr nous-me- 
mes ; mais qu'il faut fouhaiter , com- 
me David * qu'il foit loue* par tous les 
homines , par les Anges & par toutes 
les Creatures* C'eft dans ces fentimens 
que nous devons dire fans cefle avec 
zele , avec amour , & avec reconnoif- 
fance : Binijfez le Seigneur , vow toutes 
fes emvres, dans torn les lieux de fin em- 
pire: Men ante, bent I 1 Eternel I 
PS AUM E CIV. 
DaVid adore £T celebre la grandeur de 
Dieu , qui fe fait voir dans les eeuvres 
de la creation & de la providence. II 
decrit la puiffance , la Jagejfe 4 & 1 la 
bonte avec laqueUe / Dieu conferve £7* 
conduit tant de creatures yuc le monde 
contient % Enfin , */ fouhatte que Dieu 
foit hue £7* beni eterneUement. 

1. n/lON ame, be'ni l'Eternel. O 
1TJ Eternel mon Dieu , tu es mer- 

veilleufement grand; tu fs revetu de 
majeftl & de magnificence. 

2. II c'enVelope de lumilre comme 
d'un vehement 3 il etend les cieux com- 
me un pavilion. 

3. II lambrifle fes chambres hautes 
dans les eaux ; il fait des grofies nu*es 
fon chariot i il fe promene fur les ai- 
les du vent. 

4. II fait des vents fes meftagers , & 
du feu brulant fes ferviteurs. 

5. II a fonde* la terre fur fes bafes , teU 
lement qu'elle nefera jamais, ibrantee. 

6. Tu l'avois couverte de l'abime com- 
me d'un vehement « & les eaux fe te- 
noient fur les montagues. 

7. Elles s'enfuirent a ta menace , & 
fe mirent promtement en fuite au bruit 
de ton tonnerre. 

8. Les montagnes fe drefftrent , & les 
valines s'abaifle*rent , au meme lieu que 
tu leur avois gtabli. 

9. Tu leur as mis une borne qu'eiles 
ne paEeront point , elles ne reviendront 
plus pour couvrir la terre. 

10. Ceft lui qui conduit les fan tain es 
par les vallees, & qui les fait couler 
entre les montagnes. 

11. Elles abreuvent toutes les b$tes 
des champs ; les anes fauvages en Itan 
Ghent leur foif, 

12. Les oifeaux des deux y habitent , 
& font reTonner leur voix au milieu 
des feuilles. | 

13. II arrofe les montagnes de fes 
chambres hautes , & la terre eft rati** 
file du fruit de tes ouvrages. 

14. II fait germejrle foin pour le bl-l 
tail , & l'he&e pour U fervjee de l'hom- 



me ; il fait fortir 1 le pain de la terre i 

15. Et le vin qui. for ti fie le cceur de 
I'homme , qui fait reluire fon vifage 
avec Tbuile , & qui fotftient le cceur & 
1'homme avec le pain. q 

16. Les arbres les plus hauts , les ce* 
dres du Liban qu'il a planters font rafc 
fafies; 

17. A fin que les oifeaux y faflent leurt 
nids v les faptns font la demeure de la 
Cicogne. 

18. Les hautes montagnes font pour 
les chamois < & les rochers font la re* 
traite des lapins. 

19. II a fait la lune pour marquer les 
terns , & le foleil connoit fon coucher. 

20. Tu amenes les tlnebres , & la 
nuit vient , durant laqaelle toutes les 
bStes des forets fe prominent. 

21. Les lionceaux rugiflent apres la 

f>roie , & pour demander au Dieu Fort 
eur pature. 

22. Le foleil fe I6ve-t-il? Ilsfereti* 
rent & ils fe couchent dans leurs tanil* 
res. 

23. Alors 1'homme fort a fon ouvra* 
ge & a fon travail juiqu'au foir. 

24. O Eternel, que tes eeuvres font 
en grand nombre ! Tu les as toutes 
faites avec fageife ; la terre eft pleint 
de tes richeflesj 

25. Et cette mer grahde & fpacieufe* 
ou il y a des animaux agiles fans nom- 
bre , gros & petits. 

26. C'eft la que les havires fe pro* 
menent , & ce Leviathan , que tu as for* 
me* pour s'y jouer. 

27. Elles s'attendent toutes a toi* 
afin que tu leur donnes la nourriture 
en leur tems. 

28. X>uand tu la leur donnes elles la 
recueillent , & quand tu ouvres ta main 
elles font rafiaiiees de biens. 

29. Caches-tu ta face? Elles fonttrou> 
blew. Retires-tu leur fouffle ? Elles de** 
faillent, & retournent en leur poudre. 

SO. Mais ft tu renvo'ies ton efprit, 
elles font cr&es de nouveau , & tu re* 
nouvelles la face de la terre* 

31. Que la gloire de TEternel foit ce*- 
16br6e a toujour's ;. que l'Eternel fe ri* 
jouifle en fes ceuvres. 

32. Cefi lui qui regarde la terre , * 
elle tremble; qui touche les monta* 
gnes*, & elles fument: 

33* Je chanterai a l'Eternel pendant 
route ma vie ; je pialmodierai a men 
Dieu tant que je fubfifterai. 

34- Ma meditation lui fera agr^able i 
& moi je me rejou'irat en rEternel. 

3S. Que les pecheurs foient confu- 
m^s de deflus, la terre * 8c qu'il ri*p ait 
plus de m^chans* Mon ame , b^m l'B- 
ternel: Louez rEternel. 

REFLEXIONS. 
T E but de ce Pfaume eft de nous tp- 
- 1 - prendre a louer Dieu a caufe de fes 
ceuvres admi^abies. Pour cat eftet, nous 
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ffevons confid^rer attentivement les 6. La poftirite' d 1 Abraham font fes 



merveiiles que le monde nous preTen- 
te ; tairt de creatures qu'il renterme , 
Cc que Pftn voit dans le cicl , dans les 
airs , fur la terre & dans les eaux ; 
Pordre conftant & admirable qui regne 
-entr'elles; la manure dont Dieu les 
-conferve toutes & les conduit, & les 
foins decette providence adorable , qui 
s'ltendent a tous les animaux, d tou- 
tes les plantes , & fur tout aux befoins 
des hommes ; toutes ces creatures fer- 
vans aux divert ufages & aux commo* 
•ditis de n6tre vie. Ces reflexions nous 
eonduifent a reconnoitre que Dieu eft 
TAuteur de toutes ces chofes , que c'eft 
-par lui feul qu'elles fnbfiftent, & que 
comme il les a creeps oar in puiftan- 
ce, il pent aufli les d guru ire par fa feule 
volonte.Cequ'il fautfitrtout conlidlrer, 
c'eft que fi toutes ces creatures out £te" 
faites pour rhomme , l'homme a €t6 
fait pour le Crlateur , & que Dieu ne 
-nous a mis en ce monde , & ne nous a 
rendus capables de voir tant de mer- 
veiiles , & de jouftr de tant de biens dif 
ferens , qu'ahn que nous le connoiflions, 
que nous l'aimions-, 8c que nous le re- 
snerci'ions de tous fes bienfaits. Ces 
fentimens d'admiratiou, d'amour, & 
de reconnouTance , que eette meditation 
produit , font expf hues dans ce Pfaume 
-par ces paroles Y . Q Dieu , que tes ceu- 
a/res font en grand npmbre ! Tu les as 
Routes faites avec fdgeffe : La terre ejt rem 
flic de tes riekeJJ'es, v Slue la gloire du Sei- 
gneur foit celebree a tonjours , £7* que le 
'Seigneur fe rejoutjfe dans .fes ouvrages ! 
Mon ame bent le Seigneur ! Louez /'£. 
iernel. 

PSA U ME. CV. v 

JLe Pfalmifte exborte Us Israelites a loner 

_. Dieu, *&'• a eelebrer fa puijfance 9 fa 

bonte £T fa fidelite. Il raconte ce que 

Dieu avoit fait en faveur de leurs pe- 

. res , enfuite del' alliance qjt'il avoit trni- 

tee a 4 ' ' " riitoH 

a/rrii arcbe, 

& e\ irrtvee 



ferviteurs i les enfans de Jacob font fes 
e"lus. 

7. II eft l'Eternel ndtre Dieu ; fes jb- 
gemens font par toute la terre. 

8. II s'eft toujours fouvenu de fon al» 
liance , de la parole oit'il a etablie.pour 
mille gdhdrations ; 

9. Du traitd qu'il a fait a veo Abra- 
ham , du ferment qu'il a* fait a Ifaac ; 
• io. Et qu'il a ratine* pour une ordon- 

nance a Jacob £F a IfragI pour une al. 
liance eternelle ; • • 

ii. Difant : Je te donnerat le pays de 
Canaan , pour le lot de ton heritage, 

12. Encore qu'ils fuffent en petit nom. 
bre, & qu'ils y deraeuraifent peu de 
terns comme Strangers. 

13. Car ils alloient de nation en na- 
tion, & d'un royaume vers un autre 
peuple. 

14. II n'a pas foufrert que perfonne 
les opprimat ; & il a chatie* des Rois 
pour ramour d'eux. 

15. Difant: Ne touch ez point a mes 
Oints , ne faites point de mal a mes 
Prophetes, 

16. II appella aufli la famine pour 
venir fur la terre , & rompit toute la 
force du- pain. 

17. II envoya un homme devant eux ; 
Jofeph fut vendu pour pfclave: 

18. On lui ferra les pie's dans des 
ceps; ii fut mis aux.fers; 

19. Jufqu'au tems qu'il prddifit ce qui 
arriva, £T que la parole de l'Eternel 
l'eut fait connoitre. 

20. Le Roi envoya , 8c le relacha 2 
mesne le Dominateur du peuple, 8c il 
le cieiia. 

21. II Petablit/>o«r Maitre fur fa mai- 
fon , & pour Dominateur fax. tout ce 
qu'il pofledoit; 

22. Pour aflujettir les Principaux de 



fon pays a fa volonti , & pour inuVuif- 



at is le 
t dam 



: dejA 

le pe\ 
. tes pi 

tiens 

defen 

le fays de Canaan. 

I. e^EiebrezPEtcrnel, invoquez fan 
^ nom , faites connoitre parmi 
les peuples fes exploits. 
. 2. Chantezrlui , pfalmodiez-lui , par*. 
]ez de toutes fes merveiiles. 

3. Glorifiez-vous du nom de fa Sain- 
tete ; que le coeur de ceux qui cberchent 
PEternel, fe r^jou'riTe. 

4. Recherchez l'Eternel & fa force ; 
cherchez continueUement fa face. 

5. Souvenez-vous des merveiiles qu'il 
a faites , de fes miracles , 8c des juge- 
mens quMl a pr.ononc.6s de fa bouch;.. 



re Its Anciens. 

23. Alors Ifrael entra en HJgypte , 8p 
Jacob fe jo urna au pays de Cam. 

24. Et Dieu fit fort multiplier fon 



on me people ♦ & le rendit plus puiflant que 



!y//ii,lceux qui l'opprimoient. 

25. II changea leur cceur , de forte 
qu'ils eurent fon peuple en haine , juC 
ques« a confpirer contre fes ferviteurs. 

26. II envoya dona Moyfe fon fervi- 
teu^ ,. £T Aaron qu'il avoit ilfi ; 

27. Lefqucls tirent au milieu d'eux fes 
prpdiges felon fa parole , 8t 4es mira- 
cles au pays de Cam* 

28. II envoya Us tenures t * fit 
obfcurcir Vain & rien ne rififta a fes 
paroles. • 

29. II changea leurs eaux en fang , & 
fit mourir leurs poiflbns. 

30. Leur terre produint en toute abon- 
dance des grenoyilles , fufques dans les 
cabinets de leurs Rois : 

31. U parla, & il vinfcune melee 
Y y 3 *e 
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de bdtes , &des poux par toutleur pays. 
r.32. II fit pleuvoir fur eux de la gre- 
le , & fit tomber le feu & les flam me s 
fur.leur t'erre. •" 

33 Et il frappa leurs vignes & leurs 
figuiers ,v Iff brifa les arbres de leur 
:pays,-. < 

34. II commanda, & les fauterelles 
vinrenty & les hurbecs Cans ncmibre ; 
. 3^.. Lemuels broutirent toute Pherbe 
dans leur pays , & devorerent le fruit 
de la terrc.' , ■ . 

36. Et if frappa tous les pr£miers-ne> 
dans 4enr pays, & tes prlmices de tou- 
te leur force. 

37. Puis'H fit fortir IfraSl avec de Tor 
' & de ^'argent, & il, n> tut aucun ma- 
lade parmi fes Tribus. 

38. L'Egypte fut r6jou?e a leur de- 
part i car la frayeur les avoit faifis. 

39. II £tendit la nuee pour les cou- 
vrir , & le feu pour les gclairer pen- 
dant la nuit. 

40. Le peuple demanda , & il fit ve- 
nir des cailles , & il les raflafia du pain 
des cieux. 

41. II ouvrif le rocher , & les eaux 
en dlconlerent ; elles coururent par les 
lieux fees, comme un fleuve. 

42. Car il ie iouvint de la parole la- 
qu'il avoit donnle a Abraham 



ces fignal^es & des benejUftions ipiri- 
tuelles que Dieu a rSpandues fur nous , 
en traitant une nouvelle alienee par 
JeTus-Chrift ; en nous d£liv*ant de la 
captivity du plcbe* , du d table , & de 
la mort , 6c en nous recevant dans fon 
Egliie. IV. On voit dans les dernie- 
res paroles de ae Pfaume ,. que Dieu 
avoit fait toutes ces graces aux IfraS- 
lttes, afin oifUsgardaJfent fu ft atuts % 
£T qu'ils obfervajjent fes loix, C'eft la 
le but que DieuTe propole , lors qu'il 
fait du bien aux homines, Ses bien- 
faits ne tendent qu'a nous engager a 
i'aimer & a garder les commaodemens ■; 
& c'eft auffi par la que nous pouvons 
le mieux lui temoigner ndtre rcconnoif- 
fance. 

P S A U ME CVI. 
Comme le Pfaume precedent eft un ricit 
des grace* de Dieu fur les enfans it If 
rael^ celui-ci eft un licit £7* une cor* 
fejjion des murmures t £? des peches on 
its etoient tombes apres leur fontie d*E- 
gypte , dans le difett , & dans le pant 
de Canaan. Now y voyons auffi les di- 
vers chatimens de Dieu fur ce peuple , 
£? les marques qu'il lui avoit donnees 
de fa konte , en le fupportant & en le 
delivrant en plufieurs occasions. Cejt 
ici que finit telV. tivre des Pfai 
I. Louez l'Eternel. 



crle qu'il avoit 

fon ferviteur ; 

43. Et il fit fortir fon peuple aveclpEtebrez l'Etetnel, car ilt/bon, & 
allfgrefTe , & fes 6lus avec un chant ^ fa mifSricorde demeure a tofijours. 
de jote. . 

44. Et il leur donna les pays des na- 
tions, & ils pofledSrent le travail des 
peuples ; 

4^. Afin qu'ils gardaffent fes ilatuts , 
& qu'ils obiervailent fes loix r LOuez 
TEternel. 

REFLEXIONS. 



ON voit d'abord Iclater dans ce Pfau- 
me la joie & la fainte ardeur avec 
laq^uelle les fideles ie portent a louer 
Dieu , & a publier par tout fes bon- 
t£s. On y trouve apris cela une hif- 
toire abrdgle des bientaits de Dieu en- 
vers le peuple d'Ifrael. Ce r€cit fait 
voir , que Dieu a to u jours eft fom des 



,. Oui pourroit reciter les exploits 
de TEternel? X&u pourroit faire reten- 
tir toute fa loaange? 

3. Heureux ceux qui gardent ce qui 
eft droit , £T qui font en tout terns ce 
qui eft jufte. 

4. Etemel , fbuvien-toi de' moi , fe- 
lon la bienveillanfce que tu portes a ton 
peuple , & pren foin de moi felon ta 
d^livrance. 

$. Afin' que je voie le bien de tes CIus , 
que je me re'joui'ffe dans la joie deta 
nation , & que je me glorifie avec ton 
b^riuge. 

6. Nous & nos plres nous avons pe- 
ch6 , nous avons fait iniquement, nous 



fiens , qu'il a fait dans tous les* terns] avons agi avec m&hancete. 
de grandes merveilles en leur faveurj 7. Nos p^res n'ont point it€ atten- 
& quMl eft fidele & conftant dansfonltifs a tes merveilles en Egypte i & ils 
alliance & dans fes promefles ; ce qui Ue fe font point fouvenus de la multi- 



doit nous remplir deconfiance , & nous 
ail'urtr que Dieu fera tofijours le.Pro- 
tefteur de fon Eglife & de fes enfans. 
III. Ce can ti que Itoit deftin^ a perpd- 
tuer parmi les Ifraelites la mlmoire des 
bientaits de Dieu , 8c a exciter leur re 
eonuoiilance. Quoi que ces ^v^nemens 
ne regardent pas direftement les Chrir 
tiens . ifs doivent cependant en confer- 
ver le fouvenir ; la meditation en €tant 
tres-inftruaive , & tout- a fait ^difiante. 
Mais il taut fur tout , qu'a Poccsfion 
de ce qui eft dit dans ce Pfaume , nous 
nous ^levion% a la cjonfid^ration des gra 



tude de tes booths.; niais ils ont 4t6 
rehelles aupres de la mer , vers U mer 
rouge. 

8. Toutefois il les d61ivra poor Pa» 
mour de fon Nom , afin de donnex i 
connoitre fa force. 

9. Car il tanfa la mer rouge , 6c ellt 
fut a fee , & il les conduifit par fee 
gouftres , comme par un lieu fee. 

10. II les dllivra de la main de ceux 
qui Us hatfToient, Sc les garantitdela 
main de l'ennemi. 

11. Et les eaux couvrirent leurs op- 
prefleurs; il n'ea refta pas no feul. 

12. Alors 
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12. Alors ils crurent a fes paroles, £7 
its chante>ent fa louange. 

13. Mais ils oublilrent incontinent 
fes ceuvres, Sc n'attendirent pas qu'il 
accomplit Ton confeil. 

14. Mais ils furent e*pris de convoi 
tife dans le defert, Sc its tentlrent le 
Dieu Fort dans la folitnde. 

1%. Alors il leur donna ce qu'ils 
avoient demande* , mais il leur envoya 
nne confomtion en leur corps. 

16. Ils port6rent envie a Moyfe dans 
le camp, £7 a Aaron, le Saint del'E- 
ternel. 

17. La terre s'ouvrit Sc engloutit Da- 
than , Sc couvrit la bande d'Abiram. 

18. Le feu confuma auffi leur aflem- 
We*e , & la flamme brula les medians. 

19. Us firent un veau en Horeb, Sc 
fe profternlrent devant une image de 
fonte ; 

20. Et changlrent leur gloire en la fi- 
gure d'un bdeuf qui mange 1'herbe. 

21. Ils oubligrent le Dieu Fort , leur 
Liblrateur , qui avoit fait de grandes 
chofes en Egypte ; 

22. Des chofes merveillenfes au pays 
de Cam , & des chofes terribles fur la 
mer rouge. 

23. C'eft pourquoi il dit qu'il les de- 
truiroit ; mais Moyfe fon 61u fe tint 
a la brfiche devant lui , pour de*tourner 
fa colere , afin o.u'il ne let dltruitit pas t 

24* Us m^pnierent auffi le pays de*- 
firable , ££ ils ne crurent point a la 
parole, 

25. Us murmur£rent dans leurs ten- 
tes, Sc ils n'ob&rent point a la voix 
de l'Eternel. 

26. C'eft pourquoi il leva la main 
Sc jura qu'il les feroit tomber dans le 
deXert; 

27. Et qu'il accableroit leur pofte*ri> 
te* parmi les nations , Sc les difperfe- 
roit en divers pays. 

28. Ils fe proftitue>ent a Bahal-Pghbr, 
Sc mang^rent des (acrifices des morts. 

2,9. Et ils irrite>ent Dieu , par leurs 
aftions crimineU.es , tellement qu'une 
plaie fit une brfiche parmi eux. 

30. Mais Phin^es te preTenta , & fit 
juftice , Sc la plaie fut' arr$te"e. 

31. Et cela lui a e*te* impute pour juf- 
tice dans toUs les ages. 

32. Ils irriteVent aufli le Seigneur pres 
des eaux de Meriba , & il en arriya du 
mal a Moyfe a caufe d'eux. 

33. Car ils chagrin6rent fon efprit , 
& il parla 16ge>ement de fes ldvres. 

34. lis n'ont point demiit les peuples 
que l'Eternel leur avoit dit de detruire. 

35. Mais ils fe font mel£s parmi ces 
nations-la , & ils ont appris leurs ma- 
nitres de faire; 

36. Et ils ont fervi leurs faux dieux , 
lefquels leur ont £te* en pilges. 

37. Car ils ont focrifil leurs fils Sc 
leurs filles aux demons; 



38. Et ils ont re*pandu le fang inno. 
cent , le fang de leurs fils Sc de leurs 
filles , lefquels ils ont facrifie" aux faux 
dieux de Canaan , Sc le pays a iti fouil- 
16* de fang. 

39. Us fe font fouillls par leurs ac- 
tions , Sc ils fe font proftitu£s par ce 
qu'ils firent. 

40. Et la colere de l'Eternel s'eft em- 
brace contre fon peuple , $ il a eu en 
abomination fon heritage. 

41. Et il les a livrls enlamaiq des 
nations, Sc ceux qui les haiflbient ont 
doming* fur eux. 

42. Leurs ennemis les out opprime*s, 
& ils ont 6t6 humilils fous leur main. 

43- II les a fouvent dllivrls ; mais 
ils l'ont provoque* par leur confeil , Sc 
ils ont £te humilils par leur iniquity 

44. Toutefois il les a regarded dans 
leur detreffe, quand il entendoit leur cri, 

45. II s'eft fouvenu en leur faveur de 
fon alliance , & il s'eft repenti felon la 

randeur de fes companions ; 

46. Et il a fait que ceux qui les avoient 
emmene's captifs ont eu pine* d'eux. 

47. Eternel ndtre Oieu , dglivre-nous 
& nous raffemble d'entre fes nations • 
afin que nous celebrions le nom de t* 
faiutete* , Sc que nous te glorifiions par 
nos louanges. 

48 T B6ni foit l'Eternel, le DieudTC- 
rael , depuis un (ie'cle jufques a l'autre 
fi£cle , & que tout le peuple dife ; Amen* 
Louez l'Eternel, 

REFLEXIONS. 
DOur faire fervir ce Pfaume a ndtre 
L edification , il faut y remarquer ces 
trois articles brincipaux : Le premier 
eft une confemon des pechSs des Ifrag- 
lites , de leurs rebellions, de leurs mur- 
mures, de leur ingratitude, Sc de l'i- 
dolatrie dont ils s^toient rendus cou- 
pables a diverfes fois. De la nous de- 
vons apprendre , d'un cote" , a nous Eloi- 
gner de Tingratitude & de rinfidllite* 
de ce peuple , puifque Dieu nous a fait 
encore plus de graces qu'a eux ; & de 
l'autre , a reconnoitre & a confefler nos 
p^ch^s devant Dieu , lors que nous Pa-~ 
vons offtnfe. II. On voit ici , que tou- 
tes les fois que les Israelites tomboient 
dans la deTob&'flance , le Seigneur leur 
faifoit fentir des marques de fa cold- 
re. Dieu ne laiffe pas les rebellions 
des homines impunies , mais il punit 
fur-tout les p£ch6s de ceux qu'il a re- 
qus dans fon alliance, & qui abufent 
de fes graces ; & il le fait uour les ra- 
mener a leur devoir. Ainu lors que 
Dieu nous vifite , foit par des catami- 
tes gene>ales , foit par des afflictions 
particulilres , au lieu d'en murmurer , 
nous devons reconnoitre la juftice de 
fes chatimens, en profiter, Sc crain- 
dre d'en attirer de nouveaux fur nous 
par ndtre endurciflement. III. II eft 
dit dans ce Pfaume , que Dieu , par 
Yy 4 un 
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un e^et A* fa bonte* , avott fupporte* l'Eternel , & fes merveilles parmi lcs 
Us Ifrafclites , qu'il avoit eu pine" d'eux , ifiU des hommes i 
lors au'il, etoitnt dans la d^trefTe , &| 16. Parce quila brifSles portes d'ai- 
pnSi 1p« a «r.,t i\6\iv r £$ e ri plufieurs oc- Irain , & rompu les barres de fer. 



Diet 



des preuves de la 
le Dieu ; il eft plein 
: fupport enve«-s les 
vers ceux qui lout 
tou jours difpofe a 
rs qu'ils fe conver. 
ibler de fes graces. 
E CVII. 
, de montrer , que 
Heu difpenfe aux 
>reuves , £7 quelle 
irs dangers^ afin de 
ir a lui , a le crain- 
• fa bonte. Ceft ce 
voir, par Cexemple de 
3„, , , . — / dans let pays etr an- 
gers , des prifonniers, des ma lades , £T 
de ceux qui font expofes aux or ages fur 
la mer. II parle aujfi de la famine , 
de la fecherejfe , de Pabaijfement des 
grands, £f de l y elevation des pettis ; 
£7* il montre que Dieu fait tout cela 
avec.fagejfe, avec jujiice , & pour le 
bien des hommes. 

i. i El£brez PEternel , carile/bon, 
v & fa miftricorde 4*wure & tpu- 
jours. 

2. C'eft pe que doivent dire les ra- 
chetls de l'Eternel , lefquels il aracbe- 
%€s de la main de 1'opprefleur; 

3. Et ceux qu'il a rafiembl^s des pays 
d'orient $c d'occicjent, d'aquilon & du 
midi. 

4- Us Itoient errans par le deTert , 
dans un chemin folitaire , £F ils ne 
trouvoient aucune ville habitle. 

{. Ils Itoient affam^s £T alters , leur 
ame deTailloit. 

6. Alors ils ont crie* a l'Eternel dans 
/leur dltrefle , & il les a dllivrls de 

leurs angoiffes ; ' 

7. Et il les a conduits aw droit che- 
min , pour aller dans une ville habitue. 

8. Qu'ils celebrent done la bonti de 
l'Eternel , $c fes merveilles parmi les 
fils des homines ', 

9. Parce qu'il a rafiafie' Tame qui £toit 
yuide , & rempli de biens Tame airamle. 

io. CEUX qui habitent dans les tfrie- 
bres & dans ) 'ombre de la mort , de- 
tenus dans i'affliftion & dans les fers ; 

il. Parce qu'ils ont 6t6 rebelles aux 
paroles du Dieu Fort , & qu'ils ont 
mSprife" le confeil du Tres-haut. 

12. 11 a humine* leurs cceurs par la 
fouftVance, £rils ont £te* abattus , fans 
qu'x/ y eut perfonne <jui les fecourut. 

13. Alors ils ont crie" ^ l'Eternel dans 
leur ditrefle, £T il les a delivres de 
leurs angoifles. 

14. II les a tirls de? tenures & de 
l'ombre de la mort, & il a rompu leurs 
Jiens. 

15. Qu'ils cdebrent dene la bonte" de 



17. LES infenfes qui font affiiggs a 
caufe de leur voie , de leurs tranfgref- 
fions & de leurs iniquitls; 

18. Tellement que leur atne a en hor- 
reur toute forte de nourriture , & qu'ils 
touchent aux portes de la mort. 

19. Alors ils ont crie a l'Eternel dans 
leur detreffe , & il les a dllivrgs de 
leurs angoiffes ! 

2Q. II eny/oie fa parole , & il les gue'- 
rit , & les delivre de leurs tombeaux. 

21. Qu'ils celebrent done la bonti de 
l'Eternel , & ft 4 merveilles parmi les 
fils des hommes ! 

22. Qu'ils facrifient des facrifices d'ac- 
tipns de graces , & qu'ils racontent fes 
ceuvres en chantant de joie ! 

23- CEUX qui defcendent fur lamer 
dans des navires , & qui font commer* 
ce fur les grandes caux ; 

24- Cefo7iteux qui voient les ceuvres 
de l'Eternel , & fes merveilles dans les 
lieux profonds. 

25. Cari) commande, & il fait lever 
un vent de tempete , qui Sieve les va- 
gues de la mer . J 

26. Ils montent aux cjeux , ils def- 
cendent aux abimes ; leut ame fe fond 
d'angotfle. 

27. lis "bran lent & chancellent com- 
me un homme yvre, & toute leur fa» 
gefle leur manque. 

28. Alors ils crient a l'Eternel dans 
leur detrefTe , & il les delivre de leurs 
angoiffes. 

29. II arrtte la tempete , la change ant 
en calme , & le? ondes s'appaifent. 

30. Puis ils fe r£joiulTent de ce qu'eU 
les font ca]m£es , & il les conduit au 
port qu'ils dcfirpient. 

31. Qu'ils celebrent dene la bontS de 
l'Eternel , & fes merveilles parmi les 
fils des hpmmes ! 

32. Qu'ils l'exaltent dans l'aifemble'e 
du peuple , & lc louent dans le lieu on 
les Anciens s'aflemblent ! 

33- IL REDVIT les fieuves en deTert, 
&les fources d'.aux en ftchereflfe; 

34. La terre fertile en terre falge, 
a caufe de la malice de ceux qui y ha- 
bitent. 

35. II rlduit le d^fert endes^tangs 
d'eaux , & la terre fecbe en des four- 
ces d'eaux. 

36. Et il y fait habiter ceux qui Itoient 
aftain^s , tellement qu'ils y batifTentdes 
villes pour y habiter. 

37- Et ils y lenient les champs, & 
y plantent des vignes , qui rendent du 
fruit tous les ans. 

38. II les blnit , (k ils fe multiplient 
extremement, & il ne laiffe point di- 
minuer leur betail. 

39- Us font enfuite riduitsaun pe- 

ut 
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tit nombre , & humili£s par 1'oppref- 
fion , par la mifdre , & par la douleur. 

40. IL REPAND le mepris fur les 
Principaux , & les fait errer par des 
lieux deTerts , ou il n y y a point de che- 
min. 

41. Mais il eleve le miurable hors 
de Paffli&ion , & leur donne des famil- 
ies comme par troupeaux. 

42. Les hommes droits voient cela , & 
sV» rej'ouiflent ; mais tous les iniques 
ont la bouche ferme'e, 

43. Quiconque eft fage prendra gar. 
de k ces chofes , afin de confidlrer les 
bontls de PEternel. 

REFLEXIONS. 
TTOici un Pfa»me tres - inftruftif. t II 
v tend a nous apprendre , que Dieu 
difpeufe tres - fagement tout ce qui ar- 
rive aux hommes , & que quand ils Te 
trouvent difperfe*s , fugitifs , captifs , 
malades , en danger de perdre la vie , 
aiftig£s par la famine , ou de quelqu'au- 
tro manie're , c'eft Dieu qui les fait paf- 
fer par toutes ces e*preuves , afin de les 
engager a l'invoquer , & a recourir a 
fa puiflance & a fa bonte\ Ce Pfaume 
nous montre done , que le devoir des 
perfonnes affligdes eft de s'adreffer a 
Dieu par d'humbles & d'ardentes pri£- 
res , & de chercher aupr&s de lui la 
delivrance de leurs maux : Que lors que 
les hommes crient a Dieu dans leurs 
befoins , & qu'ils fe convertiflent , il 
a pitie d'eux &. qu'il les d6livre de tou- 
tes leurs angoiflfes ; & que le devoir de 
ceux qui , par le fecours de Dieu , font 
6chapgs de quelque grande maladie , de 
quelque danger de mort , ou de quel- 
qu'autre d^trefle , eft , d> lui en mar- 
quer leur reconnoiffance pendant tpute 
leur vie , de cillbrer fes bontls , & 
d'en informer les autres hommes. C'eft 
a quoi doivent prendre garde ceux qui 
le font vus dans PafHi&ion. II eft af- 
fez ordinaire aux hommes de recourir 
a Dieu quand ils fouffrent ; mais le pe\ 
ril 6tam pafK , ils tombent ordinaire- 
inent dans Poubli des graces de Dieu 
& dans Tingratitude. Ce qui eft (lit 
dans ce Pfaume nous engage a. faire une 
ferieufe attention a ce qui arrive dans 
le monde , & fur tout a ce qui nous 
arrive a nous-memes ; afin que nous 
apprenions par la a craindre Dieu. Cell 
la rufage qu'il faut faire de ce Canti- 
que , & ce qui eft marque* dans le der T 
nier verfet , en ces termes : Quiconque 
*ft fa* prendra garde a ces chofes , afin 
que Ton con ft dire les bontis 4u Seigneur. 

P SAU ME CVIII. V 
David lou'e Dieu avec un grand zele , £7* 
il implore fon fecours. II fe ptomet auf- 
fi% 9«* par fon ajjtftance il rigneroit 
fur tout {e pays d*ffrael } £7* qu'il fc- 
roit viftorieux des Moabites, des Idu- 
miens , £7* de Uw ceux qui foppofoient 
a lui. 



: Cantique , ou , Pfaume de David. 
. iVTOn coeur eft difpote , 6* Dieu ' 
m lT1 ma gloire l'eft auffi ; je chan- 
terai & je pfalmodierai. 

3. Reveille-toi , mon luth & ma har« 
pe ; je me r6veillerai a l'aube du jour: 

4. Eternel , je te clllbrerai parmi 
les peuples , & je te pfalmodierai par- 
mi les nations. 

5. Car ta bont£ atteint jufqu'aux cieux, 
& ta v^rite* jufqu'aux nues. 

6. O Dieu, £16ve-toi, fur les cieux, 
& que ta gloire foit fur toute la terre. 

7. Afin que ceux que tu aimes foient 
rillivrgs: Szuv e-moi par ta droite,& 
m'exauce. 

8. Dieu a parte dans fon Sanftuaire 3 
je me rejouirai ; je partagerai Sichem , 
& mei'urerai la valine de Succoth: 

9. Galaad fera a moi , Manaffc fera 
a moi, Ephrai'm fera la force de ma 
tete , & Juda mon L^gislateur. 

10. Moab fera le bamn ou je me la- 
verai , & je jetterai mon foulier fur 
Edom , je triompherai de la Paleftine. 

11. Qui fera-ce qui me conduira dans 
la ville forte ? Qui eft-ce qui me con* 
duira jufques en Edom? 

* 12. Ne fera-ce pas toi 6 Dieu , qui 
nous avois rejett€s , & qui ne fortois 
plus, 6 Dieu, avec nos armdes? 

13. Donne T nous du fecours, pour for- 
tir de la dltreffe \ car la ddlivrance qui 
vient de Thomme n'eft que vanitd. 

14. Nous t'erons des anions de valeur 
en Dieu , & il foulera nos ennemis. 

REFLEXIONS. 
f^E Pfaume doit, I. nous infpirer une 
^ grande ddvotion , & un zele ardent 
pour louer Dieu, & pour c61^brer fa 
honti & fa vlritl. II. II doit remplir 
les fideles d'une ferme confiance au fe- 
cours de Dieu , & les aflurer , que ceux 
que Dieu aime feront toujours U^livr^s. 
III. David nous apprend , que toute la 
force & tout le bonheur des hommes 
depend de Dieu feul ; que le fecours 
humain n'eft que vanitl , & qu'ainfi il 
ne faut mettre fon efplrance qu x au Seit 
gneur. 

P S A U ME CIX. 
Hans ce Pfaume David decrit la malice 
£T Vinjuftice de fes ennemu ,£?'«//« 
menace de la rualidUiion divine. 

1. Pfaume de David , donne ay Mair 
tre Chantre pour le chanter. 

2. C\ Dieu de ma louange , til te 
V tai point. Car la bouche du; 

m6chant , & la bouche remplie de frau r 
des fe font ouvertes fur moi , & ils ni'ont 
parle* avec une langue menteufe. 

3. Ils m'ont environn^ par des pa- 
roles pleines de haine, & ils me font 
la guerre fans caufe. 

4. Au lieu que je les aimois , ils m'ont 
£t€ oppofls; mais moi je prioispour 
cux. 

%. Et ils m'ont rendu le mal pour le 
Y y 5 bien » 
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bien , & la haine pour Pamour que je 
leur portbis. 

6. Tu Stabljras le mlchant fur lui , 
& Padverfaire fe tiendra a fa droite. 

7. Quand on le jugera , il fera decla- 
re" mediant ; & fa pri£re lui tournera 
en peche. 

8 Sa vie fera courte, & un autre pren- 
dra fa charge. 

9, Se» enfaas feront orphelins , & fa 
femme veuve, 

10. Ses en fans feront errans , ils men? 
dieront & queteront , a caufe de leurs 
maifons dettuites. 

ii, Le creancier fe faifira de tout ce 
qui eft a lui , & les Strangers pilleront 
tout le fruit de fan travail. 

12. II n'y aura perfonne qui conti- 
nue d'ufer de bontS envers lui , ni qui 
ait piti£ de fes orphelins. 

13. Sa poft^rite* fera retranchee,& fon 
nom fera efface' dans la race qui fuivra. 

14. L'iniquit6 de fes p£res reviendra 
en memoire a l'Eternel , & le pe^he* 
de fa m6re ne fera point efface\ 

15. Us feront coutihuellement devant 
l'Eternel , & il retranchera leur m£moi- 
re de la terre, • 

16. Parcequec*Wc/>a«*nes'eft point* 
fouvenu d'ufer de bont£ , mais qu'il a 
perf6cute* Phonime afflige' & miserable , 
& dpnt le coeur 6tbit navre* , pour le 
faire mourir. 

17. Ilaaim£lamal£di£Hon;ellevien- 
dra fur lui ; Scparce qu'il n'a point pris 
plaiiir a la b^nediftion, elle s'eloignera 
de lui. 

1 8. II fera revetu de matediftion com- 
me d'un habit ; elle entrera dans fon 
corps comme de Peau, & comme de 
l'huile dans fes os. 

19. Elle lui fera comme un vehement, 
dont il fera convert , & comme une cein? 
Jure , dbnt il fera toujours ceint. 

20. Tel fera , de la part de l'Eternel , 
le falaire de mes adverfaires & dc ceux 
qui difent du mal de moi. 

21. Mais toi , Eternel mon Dieu , ufe 
envers moi de ta faveur , pour Pamour 
de ton Nom ; & puis que tu es fi bon , 
d£livre moi, 

22. Car je fuis afflige" & miflrable , 
& mon coeur eft navrl dans moi. 

23. Je m'en vai comme Pombre quand 
elle decline , & je fuis agit£ comme une 
fauterelle. 

2f. Mes genoux font affoiblis par le 
jeune , & ma chair s'eft amaigrie , au 
lieu qu'elle etoit en bon point. 

25. Ils trie chargent d'opprobre ; & 
quand ils me voient , ils branleqt la tete. 

26. Eternel mon Dieu, atde-mpi; d€- 
livre moi par ta bontl ; 

27. Afin qu'on connouTe que c'eft ici 
ta main , £r que Q'eft toi » d Eternel , 
qui as tait ceci. 

28. Ils maudiront, mais tu bepiras ; 
ils s'lleveront, mais ils feront confus , 



& ton ferviteur fe rejouira. 

29. Mes adverfaires feront revetus de 
confuGon , ils feront cou verts de honte 
comme d'un manteau. 

30. Je c^lebrerai l'Eternel par ma 
bouche & de toutes mes forces , & je 
le louerai au milieu de plufieurs nations, 

31- De ce qu'il fe tient a la droite 
du miferable , pour le delivrer de ceux 
qui condamnent fon ame. 

DEFLEXIONS. 
PE que nous pouvons apprendre en 
^ g£n£ral de ce Pfaume , c'eft que 
Dieu protege les bons , & que fa ma. 
l£diftion pourfuit ordinairement les me- 
dians, & principalement ceux qui oppri- 
ment les innocen$,qui font durs & cruels 
& qui nuifent aux autres ; que cette ma- 
tediftiou paffe meme a leur pottem* , 
& que le mal qu'ils ont rait , ou fou- 
haite* a autrui , retombe le plus fou. 
vent fur eux. Mais il imports de con- 
fiddrer , que ee ieroit abufer d'une ma- 
nie*re criminelle & impie de ce qu'on 
lit dans ce Piaume, que de s'imaginer 
qu'il nous foit permis de fouhaiter que 
la vengeance de Dieu tombe fur ceux 
qui nous font du mal , ou qui ne nous 
aiment pas. David parle ici en quali* 
te de Roi choifi de Dieu , Sc de Pro- 
phete. II prediibit la ruine de fes en- 
nemis , plfttdt qu'il ne la fouhaitoit ; 
il leur avoit m$me rendu, comme il 
le dit , le bien pour le mal , & 1'aniour 
pour la haine. Outre cela, ce qui eft 
dit ici ne regarde que les ennemis de 
Dieu , & certains grands p^cheurs , tel 
qu'etoit Judas , a qui quelques - unes 
des paroles de ce Pfaume font appli- 
qu^es dans le Nouveau feftament. Auis 
ce que nous devons fur tout confidi- 
rer, c'eft qu'un Chretien ne doit hair 
perfonne , & que la qualiti que nous 
portons de difciples de J^fus-Chrift, 
nous oblige a aimer tous les homines , 
meme nos plus grands ennemis , a prier 
pour eux de tout ndtre coeur, & a leur 
fouhaiter 6c a leur faire tout le bien 
que nous pourrons. 

PS AU ME CXf 
Le St. Efprit Pre dit dans e ce Pfaume f que 
(e Mejjit aevoit etre eleve a la droite 
de Dieu • Qu'il feroit le Rot £f le So- 
crififateur de rEglife, qu'il etabtiroit 
glorieufement fon regne x & qu'il trionu 
pheroit de tous (es enncmu. 
1. Pfaume de David. 



T 'ETERNpL a dit a mon Seigneur, 
J -' Sjeds-toi a ma droite , jufques a-ce 
que j'aie mis tes ennemis pour le mar* 
chepie* de tes pifs. 

2. L'Eternel fera fortir de Sion !e 
fceptre de ta force, difant : Domine 
au milieu de tes ennemis. 

3. Ton peuple {era un peufle pleim 
de tranche volenti , au jour que tu sfi 
jemblera* ton armee avec une fainte pom- 
pe ; |a poiterite fera comme la rof<ef 

qui 
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i eft produite du fein de l'aurore. qui le craignent, Iod. II fe fouvient 
\, L'Eternel l'a jure^, &ilne s'en re- toujours de Ton alliance. 
ntira point , que tu es Sacrificateur al 6. Caph. II a manifefti a fon peuple 

I la force de fes oeuvres , Lamed, en leur 
jdonnant l'heritage des nations. 
m 7- Mem, Les oeuvres de fes mains ne 



jjours, felon Tordre de Melchifedec. 
?. Le Seigneur eft a ta droite i il 
mfperfera les Rois au jour de fa co- 
*e. 

5. II exercera fes jugemens fur les na- 
ns ; il remplira tout de corps morts ; 
6crafera le Chef qui domine. fur un 
and pays. 

r. II boira du torrent dans le chemin ; 
ft pourquoi il levera la tete en haut, 

REFLEXIONS. 
2SUS-CHRIST lui-meme , & les Ap6, 
tres , nous v apprennent dans le Nou- 
iu Teftament , que ce Pfanme regar. 
le Meffie. Nous y voyons la digni- 
infinie de ia.perfonne; la nature de 

1 regne , qui devoit etre tout fpiri- 
rl & celefle j la gloire fupreme ou 
eu l'lleveroit, en le faifant feoir a 
droite ; & la force avec laquelle il 
bliroit fon empire , en d£truifant fes 
lemis. Le St. Elj>rit pr£dit encore 
, que le Meffie feroit , non feulement 
Roi puiflant , mais auffi ndtre Grand 
:rificateur , qui expieroit nos p£ch6s ; 
ft ce que Saint Paul fait voir au cha- 
re VII. de l'Epitre aux HSbreux. 
us voyons de plus dans ce Pfaiime , 

2 les fujets de ce Roi glorieux fe- 
ent un peuple de franche volenti; ce 
i marque qu'ils fe foumettrojent a 

fans contrainte, & qu'ils lui ob&'- 
ent volontairement & avec joie. Ain- 
e cantique nous inftruitde nos avan- 
es & de notre devoir. Enfin , ce 
i y eft dit , ne nous permet pas de 
.iter que Jlfus*Chrift ne r&gne a ja- 
is gour les fideles , 8c que tous fes 
teniis & les n6tres ne foient un jour 
s fous fes pi^s.j ce qui arrivera fyr 
it lors qu'il de"truira la mort , qui 

le dernier de nos ennemis , par la 
nheureufe ReTurre&ipn , comme St. 
il le remarque dans la I. tpitre aux 
rinthiens, chap. XV, 

PSA U M E <?XL 

Pfalmifte lout Dieu a caufe de fes 
euvres admirable** & fur tout a vau- 
lt des graces temporelles £f fpiritueUes 
u"il ayvoit accordeet au peuple (tlfrael. 
:. Louez TEternel. 
eph. TE c^Ubreraj PEternel de tout 
J mencosui, Beth, dans la com- 
mie des hommes droits , & dans leur 
>mblle. 

>.. Guimel. Les oeuvres de l'Eternel 
t graiides; Daleth, EUes /est richer-, 
les de tous ceux qui y prennent plaifir. 
;. He. Son oeuvre n'eft que majeft£ # 
•magnificence, Vau. 8c fa juftice de- 
ure a. perpettiite\ 
I. Zajin. II a rendu fes merveilles 

morables. Heth. L'Eternel eft mif& 

ordieux & pitoyable. 

;. Ttth. II a donne* a vivre a ceux 



font que vcrite* & ^quite' : Nun. Tous 
fes commandemens font fideles. 

8. Samech. lis font ftables a perpltui- 
t€ & dans tous les fiecles ; Hajin. £tant 
faits avec fidelity & avec droiture. 

9. Pe. II a envoye" la redemption a 
fon peuple. Tfade, II a ordonne fon 
alliance pour toOjours. Kopb. Son Nom 
eft faint 8c redoutable. 

iOw Res. Le commencement de la fa- 
gefle eft la crainte de TEternel : Scin. 
Tous ceux qui s'y adonnent font bien 
fages. Thau. Que fa louange demeure 
Iternellement. 

REFLEXIONS- 
MOus devons joindre nos louanges h 
L ^ celles qui font exprimies dans ce 
Cantioue. Nous avons m£me encore plus 
de fuiet que les anciens fideles , de re- , 
connoltre que les oeuvres de Dieu font 
grandes & admirables ; qu*il eft mifg- 
ricordieux, jyfte, & plein de pitfe^ 
qu'il s^eft fouvenu de fon alliance , 8c 
qu'il a envoye* le falut & la redemption 
a fon peuple. Ces graces jneftimables 
doivent nous inciter a le louer conti- 
nuellement & de tout ndtre coeur, & 
a publier fes merveilles 8c fes home's 
devantles hommes , 8c particulidrement 
dans Paflemblee des fideles. David nous 
donne a la fin de ce Pfaume une in* 
ftrucrion trSs-utile 8c tres-importante , 

lors qu'il dit , que ' nt de 

la fagejfe eft la era r , £f 

me torn ceux qui s\ bien 

.ages. Cela nous « crai- 

gnant Dieu , on v\ ic fa- 

gefle & au vrai b 'ainfl 

ce doit etre la n6i tude. 

PSAUM 
Ce Pfaujfte cehtient de 1% 

piete, £T du beni ti |'j 

adonnent. 

I. Louez TEterneL 
>Aleph, LlEureux l'homme qui crain^ 
11 VEternel, Beth , £r qui man, 
prend tout fon plaifir dans fes com* 
demens, 

a. Guimel* Sa poft^rite fera puiffante^ 
fur la terre : Daleth. La poft^rit^ des 
hommes droits fera blnie. 

3. He. 11 y aura des bienS & des ri* 
chefTe* dans fa maifon ; Vau. Et fa juf. 
rice demeure a pern6tuit*. 

4. Zajin. La lumilre s'eft lev^e dans 
les tlnebres pour ceux qui font droits. 
Heth. U eft pitoyable , mifgricordieux , 
& jufte. 

5. Teth. L'homme de bien fait Tau- 
mone , & preie : Jod. II regie fes af- 
faires avec droiture. 

6. Caph: Meme il ne fera jamais Ibran- 
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le\ Lamed, La mi moire du jufte fera 
perpStuelle. 

7. Mem. 11 n'aura peur d'aucmi mau- 
vais bruit : Nun. Son cceur eft ferae, 
fe confiant en PEternel. 

8. Sahtech. Spn cceur bien apuye* ne 
craiijdra point , Hajin. jufqu'a-ce qu'il 
uit vu en ceux qui Poppriment ce qu'il 
attend. 

9. Pe. II a rdpandu , il a donne* atix 
pauvres : Tfade Sa juftice demeure a 
perp^tuit^ : Koph. Sa corne fera 61ev£e 
en gloire. 

10. Refch. Le m£chant le verra, & 
en aura du d£pit ; Scin. -II grincera les 
dents , & fe fondra, Thau. Le defir 
dps m^chans p^rira. 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume nous inftruit , I. des mar- 
s ^ ques de la vraie pi6t6. II. Du bon- 
heur de ceux qui s'y attaphent, Voi- 
ci les para&^res g^ue le Pfalmifte don. 
ne des gens de bien J c'eftqu'ils crai- 
gnent le Seigneur, qu'ils prennentun 
fingulier pJaifir a fes cpmmandemens , 
o^inls font juftes & finc£res , qu'ils r£- 
glent toutes leurs affaires aveq droitu- 
re , qu'ils font bons 8c pleins de com- 
panion , & qu'ils aiment a faire Pau T 
m6ne 8c a donner aux pauvres. Pour 
ce qui eft de leur bonheur , le Prophe- 
te nous apprend qu'ils font parfaite- 
merit heureux , que Dieu les benit dans 
leurs perfonnes , dans leur poftgrjt£ , 
& dans leurs biens ; & fur tout qu'ils 
jouiffent de la paix de la confidence, 
qu'ils ne craignent aucun mal, qu'ils 
font toujours fermes, fe repofant fur 
le Seigneur, & Que leur juftice & leur 
mlmoire dureira a jamais. Ce font la 
4es inftru&ions tr£s-importantes \ 8c des 
motifs qui doivent nous animer puif- 
famment a l'e'tude de la pi£te\ 
PSAUME C£III. 
Ceft ici un Pfaume de louanges ^ £j* une 
exhortation a reconnoitre p* a pub Iter 
# la grandeur de Dieu £7' [a puiffance 
infinie , qui paroit dans les otuvres de 
la x Providence , &f fur tout en ce qu'il 
tleve £T qu'il benit ceux a qui il trou- 
ve & propos de faire du bien. 
I. Louez PEternel. 
T Ouez, vom les ferviteurs 0e PEternel , 
■^ louez le nom de PEternel. 

%. Que le nom de PEternel (bit blni , 
<|es maintenant & a toujours. 

3. Le nom de PEternel eft digne de 
louange, depuis le foleil levant jufqu'au 
foleil couchant. 

4. L'Eternel eft 61eve* par deflus tou- 
tes les nations , & gloire eft par def- 
fus les cieux. 

5. Qui eft femblable a PEternel n6- 
tre Dieu , qui habite dans les lieux trds- 
hauts ? 

6. Qui s'abaifte pour regarder dans 
les cieux & fur la terre ; 

7. Qui tire le petit de la poudre , & 



qui lleve le pauvre du fumier; 

8. Pour le Faire affeoir avec les Prin- 
cipaux, mime avec les Principaux de 
fon peuple; 

9. Qui donne de la famille a celle 
qui &oit ftSrile , la rendant m£re de 
plufieurs enfans & jpyeufe. Louez PE- 
ternel, *'• 

RE F LE X I ATS. 
170ici un Pfaume qui doit nous exci- 
v ter a louer le laint nom du' Sei- 
gneur., a publier fans cefle fa gloire qui 
Iclate en tous Ueux , & a c^l^brer ceu 
te Providence adorable, qui gouverne 
tout ce qui fe fait ici bas , & qui 61%$6 
8c abaifle les hommes comme il lui 
plait. Ces confide'rations nous enga- 
gent fortement a crainllre ce grand 
Dieu , a de'pendre abfolument de lui t 
& a mettretoute n6tre confiance enU- 
bonta. 

'PSAUME CXIV. 
Le Pfalmifie deer it dans ce Cantiquelm 
puijfance que Dieu deploy a tors que les 
Israelites fortirent d* Egypt e , lor s qu'ils 
pajferent la mer rouge, £T lors que If 
fieuve du Jourdain cejfa de coulcr , a 
leur entree dant lepaps de Canaan. 

1. QUand Ifrael fortit d»Egypte , 
^L &. la maifon de Jacob d'avec 

le peuple barbare, 

2. Juda fut confacrd a Dieli , & IEf 
rael devint fon empire. 

3. La Mer le vit , & s'epfuit, le Jour- 
dain retourna en arri6re. 

4. Les montagnes faut^rent comme: 
des moutons , & les cdteaux comme des 
agneaux, 

%. Mer, pourquoi t'fcs tu enfuie ? 

jourdain pourquoi es-tu retpurn^ en 
arri6re? > 

d, Montagnes , pourquoi avez vmis. 
faut6 comme des moutons , & votu co, 
teaux , comme des agneaux ? 

7. Terre , tremble pour la pr^ fence 
du Seigneur , pour la presence du Diei^, 
de Jacob \ . :. 

8. Lequel a change le rocher enua 1 
e*tang d'eaux , & la pierre trds - dure en 
une {QUrceabondante. '\ 

REFLEXIONS. 
[L faut faire ces deux coufuicrations 

1 fur ce Pfaume : La pr^mie*re ,. que 
les miracles que Dieu fit autrefois en 
faveur de fpri peuple, dans la fortie 
d'Egypte, dans le paftage de la Mer 
rouge » 8f dajis celui du Jourdain* font 
des preuves inconteftables de la puiflan- 
ce , de (a grandeur , & de la majefte' 
de Dieu ; ^ qu'ainfi nous devons auf. 
(i celebrer cette puiflance infinie , & 
r£v£rer ce grand pieu , a qui rien ne 
pent refifter. La deyxi^mc r^flexioi\ 
eft , que les merveilles dont il eft fait 
mention (Jans ce Pfaume , n'ltant pas 
fi confide'rables que celles que Dieu a 
taites par J^fus-Chrift dans Pouvrage 
de notre redemption , nous avons eti- 

core 
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core plus de fujet que les Ifraelites 
ti'en avoient , d'exalter la puiflance & 
a bonti de ndtre Dieu ♦ & de le b€- 
lir ft jamais. 

PSAUME CXV. 
Ze Pfitumc a trots parties : La premie- 
I re eft uue priere , far laquelle les If 
raelitet demandent a Dieu de les de- 
Xivrer * pour la gloire de fon nom. 
La feconde , eft une defcription de la 
vaniti des i doles £7* di la folie des 
idoUtrti. Dans la troifteme , le Pfal- 
mifte reprefente le bonheur de cettx qui 
fe confient en Dieu , £7" qui le crai- 
gnent* 

1. XI ON point a nous , E tern el, non 
i ^ point a nous, mais donne gloi- 

e a ton Nom* pour Pamour de ta 
onte , pour Pamour de ta vlrite\ 

2. Pourquoi diroient les Nations : 
lu eft malntenant leur Dieu ? 

3* Certes ndtre Dieu eft dans les 
ieuxj il fait tout ce qu'il lui plait. 

4. Leurs faux dieux font de 1'or & 
i Pargent , un ouvrage de main d'hom- 
te. 

5. lis ont une bouche , & ne par- 
nt point ; ils 01ft des yeux , & ne 
)ient point. 

6. Ils ont des oreilles , & n'enten- 
:nt point * ils ont Un nez , & ne fen* 
nt point ; 

7* Des mains , & ne touchent point ', 
is pigs , & ne marchent point ; ils 
: rendent aucun fon de leur gofier. 

8. Ceux qui les font , & tous eeux 
li s'y confient * leur deviendront 
mblables. 

9. Ifrael , afTure - toi fur PEternel « 
r il eft Paide & le bouclier de ceux qui 
nvoquent. 

10. Maifon d' Aaron , aiTurez tous 
r PEternel j ear il eft leur aide & leur 
luclier. 

ii* Vous qui craigncz PEternel , af. 
rez-vous fur PEternel ; ear il eftUut 
de & leur bouclier. 
j 2. L'Eternel s'eft fouvenu de nous , 
nous blnira ; il blnira la maifon 
Ifrael , il b£nira lamaifon d' Aaron ; 

13. II benira cA^qui le craignent, 
at les petits queles grands. 

14. L'Eternel ajoutera de nouvelLes be* 
Uttiions iiir vous & fur vos entans. 

15. Vous ites blnis de PEternel , qui 
fait les cieux & la terre. 

16. Pour ce qui eft des cieux, les 
;ux font a PEternel ; mais il a don-| 

la terre aux entans des hommes. 

17. Lesmerts ne louerpnt point PE- 
rnel , ni tous ceux qui delcendent au 
u du filence. 

18. Mais nous* nous benirons PE- 
•nel des maintenant & a toujours* 
>uiz PEternel* - 

REFLEXIONS. 
£ P&ume nous apprend . ces tcois 
choies j I, Que quanuV Dieu rait du 



bien aux hommes , il eft porte* a le 
faire , non par aucun mlrite qui foit 
en eux , mais par fa pure bonte ; 8c 
que ce doit etre la audi le fondement 
de ndtre confiance dans les prilres que 
hous lui adreffons. II. Ce qui eft ditici 
de la folie & de la ftupiditl des idolatres 
qui adorent les idoles mortes & des ou- 
v rages de mains d'hommes , tendoit & 
eloigner leslfraelites du culte des fauiles 
Divinitls , & a les attacher plus fotte- 
ment au fervice du vrai Dieu. Ccla 
nous oblige a be*nir le Seigneur, de 
ce qu'il nous a retires de Pidolatrie , 
en nous donnant fa connoiflance ; & k 
le fervir avec puret6 , avec fidelite* f 
& avec zdle. III. Nous voyons ici 
combien ceux qui adorent Dieu & qui 
le craignent font heureux. Le Pfal- 
mifte nous aflure , que Dieu eft Paide 
& le bouclier de^ tous ceux qui s'af- 
furent fur lui \ Tju'ils font be*nis du 
Seigneur & qu'il les comble de faveurs 
& de graces, euk & leur pofteriti. Nous 
devonSi en vue de ces glorieufes pro* 
mefles , nous adonner de plus en plus 
a craindre Dieu , & attendre toute nd- 
tre ftlicitl de fa feule benldiftion. 

PSAUA1E C X V I. 
David rend graces ) a Dieu avec de faint* 
tranjports de zele j de joie , & <ta* 
mour , pour les delivrances qu'il lui 
avoit accordees, £T pour tout les bient 
qu'il . avoit requs de luii 

1. l'AIME PEternel, parce qu'il a 
J exauce* ma voix & mes iupli- 

cations. 

2. Car il a inclinl fon oreille vers 
moi ; c'eft pourquoi je Pinvoquerai tous 
les jours de ma vie. 

3. Les eordeaux de la mort m'a- 
voient environne , & les detrefTes du 
f^pulcre m'avoient rencontre* ; j'avois 
trouv^ la dltrefle & la douleur; 

4. Mais j'invoquai le nom de PEter* 
nel , difant ; Je te prie , Eternel, d** 
livrt mon ame. 

5. L'Eternel eft pi toy able & jufte # 
& ndtre Dieu fait miftricorde. 

6. L'Eternel earde les petits : J'ltois 
devenu mife^rable, &ilmafauv^. 
. 7- Mon ame, retourne en ton repos ) 
car PEternel t'a fait du bien ; 

8. Car tu as retire" mon ame de la 
mort, mes yeux de pleurs , & mes pies 
de chute. 

9. Je marcherai en la preTence de PE* 
ternel dans la terre des vivans. 

to. J'ai.cru, c'eft pourquoi j'ai parU ) 
jMtois extremement aftlige. 

11. Je diibis daps ma d^trefle: TouC 
homme eft menteur. 

12. Que rendrai-je a PEternel ? Tous 
fes bientaits font iur moi. 

13. J* prendrai la coupe des d6K* 
vranccs, 6c pinvoquerai le nomdePE- 
ternel. 

14. Jerendrai maintenant mes vceux 
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a PEternel devant toot fon people. 

15. La mort des bieoaimes de PE- 
ternel eft precieufe devant fes yens. 

16. Je te prte , 6 Eternel ; car je 
fnis ton ferviteur ; je fuis ton ferviteur, 
le filsdeta fervante; tu as dCliE mes 
liens. 

17. Je te (acrifierai des tacrinces 
d'aftions de graces , & j'invoquerai le 
nom de 1'Eternel. 

18. Jerendrai maintenant mesveeux 
a PEternel devant tout fon people, 

19. Dans les parvis de la maifon de 
1'Eternel , au milieu de toi , d Jerufa- 
lem ! Loner 1'Eternel. 

REFLEXIONS. 
f^'Eft ici nn Pfnume ou la devotion 
^ & le zele dn Roi David Idatent 
d'une facon toute particuliere. Nous 
devons y remarquer, avecquejs fenti- 
mens de joie & de rarannoiffance il ce%- 
lebre les merveilleuies delivrances que 
Dieu lui avoit accordles dans les gran- 
des extre*mit£s ou il s'etoitvfi; avec 
quelle ardeur il lui offire fes actions 
de graces , fon amour , & le voeu de 
fon obeiflance. Par la ce Roi pieux 
nous apprend , que quand Dieu nous 
a fait quelque grace parficulie>e , & 
fur tout , quand il nous a d6livr£s de 
quelque grand danger , ndtre devoir 
eft de Paimer , de be"nir fon faint Nora, 
de lui rendre nos vceux & nos louan- 
ges en preTence de tout le monde , & 
fur tout , de marcher devant lui tout 
le tems de notre vie , & de lui temoi- 
gner nfttre reconnoifiance » non feule- 
ment par nos paroles , mais fur tout 
par toute ndtre conduite. C'eftaquoi 
nous invitent > four tout , les graces 
fpirituelles que Dieu rlpand fur nous, 
en nous pardonnant nos peches , en 
nous d£livrant de la condamnation & 
de la mort » & en nous recevant au 
nombre de fes enfans & de fes fervi- 
teurs. La vufc & le fentiment de ces 
biens fi precieux doit remplir de con- 
ization & de joie tous ceux qui y ont 
part; & leur faire dire avec le Pfal* 
snifte: Men ame, retourne en ton re- 
pot, car le Seigneur fa fait du bien, 
Que rendrai-je a P Eternel t Tomfesbien- 
faits font fur moi : Je prendrai la cou- 
pe des delivrances % £3* finvoquerai fon 
faint Nom: Je lui facrifierai unfacri- 
fice (Coitions de graces , gfjelui ren- 
drat mes vceux devant tout fon peuple : 
Louez P-Eternel. 

PSAUME CXVIL 
Le Pfalmifte invite toutes les nations de 

la terre a louer Dieu , a caufe de fa 

bonte £T defamifertcorde. 

1. MATIONS* louez toutes PEter- 
** nel : -Vous tous lespeuples, ce% 

l€brez-le. 

2. Car la bonti eft tres • grande fur 
nous, &la Vfrit^ de PEternel demeu- 
re a toujour*. Loutz PIttrnei. 



REFLEXIONS, 
f E Plaume nous invite a Pun des plus 
^ imnortans devoirs de la Religion , 
qui eft de louer Dieu continuellement 
pour fa borne" , & de reconnoitre que 
fa mifencorde eft grande fur nous , & 
quelle demeure Iternellemaot. Cell 
en nous acquitant relieieufement d*un 
devoir tout a la fbis li jufte & fi agrea- 
ble , que nous pourrons concribu. r en 
quelque forte a y amener tous les peo- 
ples de la terre , & a hater ces tems 
heureux ou toutes les nations eclairees 
de lalumilre de PEvangile fe plairont 
a louer i'Eternel , & a celebrer fa 
bont6 , & fur tout 1'infinie mif€ricorde 
de 1'envoi de fon Fits bien aime\ pour 
operer le merveilleux ouvrage de ndtre 
redemtion. 

PSAUME CXVIIL 
David exhorte torn les Ifraelites a celt- 
brer la bonte de Dieu. II le loue avec 
un grand zele , de ce quUl P avoit fait 
triompher defes ennemu. Le peuple re- 
pond a fes invitations en benijfant auf- 
ji le Setgneur , £T en priant pour la 
pro/perite de David. La dernicrc par- 
tie de ce Pfaume fe rapporte a Kirtre 
Seigneur Jefus-Chrift. 
I. pEttbrez PEternel , car il eft 
^ bon , & fa mife'ricorde dure 
eternellement. 

a. QuUirael dife maintenant , que fa 
mife'ricorde dure Eternellement. 

3. Que la maifon d'Aaron dife main- 
tenant , que fa mife'ricorde dure Iter* 
nel lenient. 

4. Que ceux qui craignent rEtemel 
difent maintenant , que fa mifericorde 
dure Eternellement. 

5. Quand je me fuis trouve* dans la 
d^trefTe , j'ai invoque' PEternel , & 
PEternel m'a rlpondu en me mettaHi- 
au large. 

6. L'Eternel eft pour moi ; je ne 
craindrai Hen : Que me feroit Phom- 
me? 

7* L'Eternel eft pour moi parmi 
ceux qui m'aident; c'eft pourquoi je 
verrai en ceux ojklp ie hai'flent ce «mt 
fattens. *•► 

8. II vautmieux fe retirer vers PE- 
ternel , que de s'afTurer fur Phomme. 

9. 11 vaut mieux fe retirer vers PE- 
ternel , que de s'aliurer fur les princi- 
paux tPentre lespeuples. 

io. Toutes les nations m'avoient en- 
vironnf ; mais au nom de PEternel je 
lesaidtftruites. 

ii. Elles m'avoient environn6 , me- 
me elles m'avoient environni \ mais an 
nom de PEternel je les ai detruttes. 

12. Elles m'avoient environnd com- 
me des abeilles \ elles ont it€ Etein- 
tes comme un feu d'epines; car an 
nom de PEternel je les ai detruites. 

13. Tu m'avois rudement pouft?, 
pbur me raire tomber } mais PEternel 

'a fecouru. 14. 
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14. L'Eternel eft ma force & mon 
can ti que ; il a 6t6 mon Liblrateur. 

15. Une voix de chant de triomphe 
Sc dc delivrance r£tentit dans les ta- 
bernacles des juftes : La droite de PE- 
ternel , difent-ils , faitvertu. 

16. La droite de PEternel eft llevle , 
la droite de PEternel fait vertu. 

17. Je ne mourrai point, mais je 
vivrai , & je raconterai les oeuvres de 
PEternel. 

18. L'Eternel m'a chatie* fe"v£re- 
ment ; mais il ne m'a point livre" a la 
mort. 

19. ©uvrez-moi les portes de la 
juftice ; j'y entrerai , Sc je cel^brerai 
PEternel. 

20. C'eft ici la porte de PEternel; 
les juftes y entreront. 

' a 1. Je te cellbrerai , de ce que tu 
in'as exauce* , & que tu as €t& mon 
Liblrateur. 

22. La pierre que ceux qui < batif- 
fbient avoient rejettie , eft devenue* la 
pdncipale de Pangle* 

23. Ceci a 6ti fait par PEternel, & 
a Ite* une chafe merveilleufe devant 
nos yeux. 

24. CV/? ici la journe"e que PEternel 
a faite ; dgayons-nous, Sc nous rejouif* 
fons en elle. 

25. Eternel, je teprie, delivre-aww 
maintenant ; Eternel , je te prie, don- 
ns+notu maintenant la profp£rit£. 

26. Beni foit celui qui vient au nom 
de PEternel : Nous vous blnifibns de 
lamaifon de PEternel. 

27. L'Eternel eft /* Dieu Fort , & il 
nous a gclairls. Liez avec des cordes 
la bfcte du facrifice, £?* Vamenez juf* 
ques aux comes de Pautel. 

28. Tu es mon Dieu Fort , c'eft 
pourquoi je te celSbrerai ; tu es mon 
Dieu , je t'exalterai. 

29. Ce*le*brez PEternel ; car il eft 
bon , & fa mifericorde dure Iternelle* 
ment. 

REFLEXION S. 
f^E Pfaume , de meme que plufieurs 
^ autres , nous con vie a louer Dieu , 
Sc a c&6brer fa bonte" & fa mifencor 
de. David , dllivre* de tous les dan- 
gers auxquels il avoit &t€ expofe> rend 
& Dieu {es anions de graces » avec 
une ardente reconnoiffance , & il invi- 
te les Sacrincateurs , les Chefs du peu- 
ple , & tous les Ifraelites a fejoindrea 
lui. Nous devons tous etre enflamnils 
du meme zele ; & il faut que les perfon- 
nes de tout ordre, de toute condition, & 
de tout Itat, s'uniflent pour s'acquiter de 
ce devoir , & pour reconnoitre que Dieu 
eft bon , £T que fa mifericorde aure iter* 
nellement. Au refte , c'eft ici un Pfau- 
me que les IfraSlites chantoient dans 
leurs F6t.es. Les Chretiens doiven: 
aufll s'en fervir pour rendre graces a 
Dieu , non feuleoient des faveurs & des 



d^livrances , foit glnlrales , foit par- 
ticulilres , qu'il leur envoie ; mais fur 
tout de la venue de JeTus-Chrift n6tre 
Seigneur. L'Efprit de Dieu a marque* 
dans ce Pfaume , que le Alsflie feroit 
rejette* par les Pnncipaux des Juifs, 
& que cependant il deviendroit le Roi 
& le Chef de PEglife ; & c'eft ce qui a 
6ti accompli , lorsque JeTus-Chrift a 
6te" crucifix, & lors qu'apres fa r£- 
fur region il eft monte au ciel , & que 
fon r£gne s'eft £tabli dans le monde. 
C'eft done a nous a cetebrer la puif- 
fance & la bonte* de Dieu , qui ont pa- 
ru dans cet ouvrage merveilleux ; & 
c'eft en vug de ces falutaires evene." 
mens , que nous devons dire avec Da- 
vid : La pierre que ceux qui batijfoient 
ont rejettee, eft devenue la principale de 
tangle: Cela a etc fait par If Seigneur, 
& ejt une chofe admirable a nos yeUx. 
Bent foit celui qui vient au nam du Sei- 
gneur I Cilebrez PEternel , car il eft bon , 
£7* fa mifericorde demeure a tou jours. 

PSAUME CXIX, 
Le Pfaume CXIX. eft une admirable 
defcriptton de V excellence de U loi de 
Dieu, £T du bonheur de ceux qui 
I'ob fervent. Ce Pfaume eft tout rempli 
d'une devotion tendre & ardente; it 
eft par feme de plufteurs belles prieres, 
de divert mouvemens de piete , £T 
d y un grand nombre de faintes maxi- 
mes pour la conduite de la vie. ^Ainfi 
Von peut retirer un grand fruit de fa 
lefture , pourvu qu'eny apporte I" atten- 
tion & la devotion convenablet. 
PREMIERE PARTIEVerf.1-32. 
Le Roi David reprefente des r entree de ce 
Pfaume le bonheur des perfonnes qui 
gardent les Commandemens de Dieu. II 
temoigne que fon intention £T fon de- 
fir eft de ?y attacker uniquement , £T 
/'/ demande a Dieu, avec bien de Par- 
deur , quHl lui fajje la grace de con- 
noitre fa fainte loi , £T de Vobferver 
cenftamment* 

A L E P H. 
UEureux ceux qui font integres dans 
" leurs voies , & qui marchent dans 
la loi de PEternel ! 

2. Heureux ceux qui gardent fes t£. 
moignages , ST qui le chtrchent de tout 
leur cceurl 

3. tiui ne font point aufll d'iniquite\ 
mais qui marchent dans fes voies. 

4. Tu as donue tes commandtniens, 
afin qu'onles garde foiineuiement. 

5* que mes voies loient bien re- 
gimes , pour garde r tes ftatuts ! 

6. Alors je ne rougirai point de Hon* 
te , quand je regarderai a tous tes com. 
manaemens. 

7. Je te clllbrerai dans la droiture 
de mon coeui , quand j'aurai appris les 
ordonnaitccs de ta juftice. 

8. Je veux garder tes ftatuts; ne 
m'abandoiint pas enti^rement. 

BETH. 
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9. Par quel moyen un jeune homme 
rendra-t-il pure fa conduite? C'eft en 
y prenant garde felon ta parole. 

10. Je t'ai recherche" de tout tnon 
coeur ; ne me laifle point 6garer de tes 
com mandc mens. 

1 1. J'ai ferre* ta parole en mon cceur , 
afin que je ne plche point contre toi. 

12. Eternel , tu es b6ni ; enfeigne- 
moi tes ftatuts. 

13. J'ai raconte* de mes levres tou- 
tes les ordonnances de ta bouche. 

14. Je me fuis rljou'f dans le che- 
. min de tes temoignages* comme fi j'euf- 

fe eu toutes les richefles du monde. 

1^. Je m'entretiendrai de tes com->. 
mandemens , & je regarderai a tes fen- 
tiers. 

16. Je prens plaifir a tes ftatuts, & 
je n'oublierai point tes paroles. 

GUIMEL 

17. Fai ce bien a ton ferviteur, que 
je vive , & je garderai ta parole. 

18. DScouvre mes yeiix, afin a.ueje 
regarde aux merveilles de ta lot. 

1©. Je fuis Stranger furlaterre; ne 
me cache point tes commandemens. 

20. Mon ame fe pame de 1'afteftion 
qu'elle a de tout terns pour tes ordon- 
nances. 

21. Tuasrudementchatillesorgueil 
leux maudits , qui s' 6 car tent de tes com- 
mandemens. 

22. Ote de deftus moi l'opprobre & 
le me'pris ; car j'ai garde" tes tgmoigna* 
ges. 

23. Les principaux fe font affis, & 
ont parle" contre moi , pendant que 
ton ferviteur s'entretenoit de tes 
tuts. 

24. Auffi tes tdmoignages font mes 
plaifirs , & les gens de mon confeih 

D A L E T H. 
2?. Mon ame eft attached a la pou* 
dre ; fai-moi revivre felon ta parole. 

26. Je fai raconte" mes voies , & 
tu m'as rlpondu j enfeigne-moi tes fta« 
tuts. 

27. Fai - moi entendre le chemin de 
tes commandemens, & je parlerai de 
tes merveilles. \ 

28. Mon ame s'eft fondue d'erinui $ 
rltabli-moi felon tes paroles. 

29. Eloigne de moi la voie du men- 
fonge i & donne moi gratuftement d'ob- 
fewer ta loi . 

30. J'ai choifi la voie de la v$rite" , 
& je me fuis propofg tes ordonnances. 

31. J'ai adhere" a tes temoignages , 
6 Eternel ! Ne me fai point rougir de 
ho nte. 

32. Je courrai pat la voie de tes 
commandemens, quand tu auras mis 
mon cceur au large. 

REFLEXIONS. 
T A prlmi&e partie de ce Pfaume nous 
** apprend , que le plus grand bonheur 



des hommes confifte a marcher dans 
rint^grit^ , a garder la loi du Seigneur, 
&arechercher fes commandemens de 
tout leur coeur ; q.ue c'eft par cette di- 
vine loi que les jeunes gens & toutes 
fortes de perfonnes doivent rdgler leur 
conduite , & que ceux qui le font ne 
tomberont jamais dans la honte & dans 
la mife*re. Ces confide'rations nous en- 
gagent a choifir, comme David, les 
commandemens de Dieu pour ndtre 
partage , a les ferrer dans ndtre cceur, 
a en faire le fujet de nos entretiens , 
a y prendre tout ndtre plaifir , & a~nous 
rejouir de les obferver , plus que fi 
nous pofi€dions toutes les richefles du 
monde. Pour nous affiirer ce bonheur, 
nous devons prier Dieu , qu'il nous 
enfeigne lui-mdme fes ftatuts , qu'il 
gclaire nos yeux afin que nous voyions 
les merveilles de fa loi , qu'il eloigne 
de nous la voie du menfonge & de 
1'iniquite" , & qu'il nous fafle connoitre 
le chemin de fes faintes loix , en for. 
te que nous y marchions avec fidllite" 
& avec perfe"ve*rance , jufqu'a la fin de 
ndtre vie. 

SECONDE PART IE Verf. 33-72. 

David demande a Dieu , par plufieurs 
vceux reiteres, la grace de bien entendre 
£T de bien obferver fes loix. II le 
prie de le foutenir par ce moyen dans 
toutes fes efreuves. Il declare que la 
parole de Dieu , & la confide ration 
des jugemens du Seigneur , etoit ct 
qui ravoit fortifie £T confole dans fes 
malheurs. II reconnoit , qu'il lui avoit 
{te bon d'etre affiige , afin quHl apprit 
a garder les ftatuts du Seigneur. Il 



au dela de tout les biens & de tout 

les avantagesdu monde. 
HE. 

33* Eternel, enfeigne-moi la Voie 
de tes ftatuts , & je la ga rderai jufques 
a la fin* 

34. Donne-moi Intelligence , & je 
garderai taloi & l'obferverai de tout 
mon coeur. 

35. Fai-moi marcher dans le fentier 
de tes commandemens ; car j'y prens 
plaifir. 

36. Incline mon coeur a tes temoi- 
gnages , & non point a l'avarice. 

37. D6tourne mes yeux , afin qu'ils 
ne regardent pas a la vanite" ; fai-moi 
revivre par le moyen de tes voies. 

38. Ratifie ta parole a ton fervi- 
teur , qui eft adonni a ta crainte. 

39. D^tourne de moi l'opprobre que 
je crains ; car tes ordonnances font bon- 
nes. 

40. Voici je fuis affe&ionhe' a tes com- 
mandemens i fai moi revivre par ta 
juftice. 

•VAC. 
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V A U. 

41. Que tes bontls viennent fur moi, 
6 Eterncl , & ta dllivrance felon ta pa- 
role. 

42. Et j'aurai dequoi rlpondre a 
celui qui m'outrage ; car je me fuis af- 
fur6 en ta parole. 

43* N'dte pas de ma bouche la pa- 
role de> v£rit6; car je me fuis atten- 
du a tes ordonnances. 

44* Et je garderai continuellement ta 
loi, a tofl jours & a perpe*tuit£. 

45. Et je marcherai au large , parce 
que j'ai recherche* tes commandemens. 

46. Je parlerai de tes temoignages 
devant les Rois , & je ne rougirai point 
de honte. 

47. Et je prendrai mon plaifir en tes 
commandemens, que j'ai aimls. 

48. J'61everai mes mains vers tes 
commandemens que j'ai aimls, & je 
m'entretiendrai de tes ftatuts. 

Z A I N. 

49. Souvien-toi de la parole que tuat 
donnee a ton ferviteur, & en laquelle 
tu m'as fait efplrer. 

50. C'eft ici ma confolation dans mon 
affliction , que ta parole m'a rendu la 
vie. 

51. Les orgueilleux fe font moquls 
de moi au dernier point; mats je ne 
me fuis point dltourne* de ta loi. 

52. Eternel , je me fuis fouvenu des 
jugemens que tu a* exerce* de tout terns , 
&.je me fuis confole* en eux, 

53- L'horreur m'a faifi, a caufe des 
mlchans qui ont abandonne* ta loi. 

54. Tes ftatuts m'ont e*ti autant de 
cantiques de mufique , dans la maifon 
ou j'ai demeure* comme Stranger. 

55. Eternel, je me fuis fouvenu de 
ton nom , la nun , & j'ai garde* ta loi. 

5/5. Cela m'eft arrive" parce que je 
gardois tes commandemens. 
HE T H. 

57* Eternel , j'ai conclu que ma 
portion 6toit de garder tes paroles. 

58. Je t'ai fuplie* de tout mon cceur : 
Aie pitie* de moi felon ta parole. 

59.. J'ai fait le compte de mes voies , 
& j'ai retourne mes pas vers tes temoi- 
gnages. 

60. Je me fuis hate* , & je n'ai point 
diiftgre* de garder tes commandemens. 

61. Les bail des des medians m'ont 
pille* i toutefou je n'ai point ©ublie* ta loi. 

62. Je me leve a mmuit pour te ci- 
l£brer , a vaufe des ordonnances de ta 
juftice. 

63. Je m'accompagne de tous ceux 
qui te craignent , & qui gardent tes com- 
mandemens. 

64. Eternel , la terre eft pleine de 
ta bonte; enieigne-moi tes ftatuts. 

T E T H. 

65. Eternel, tu as faitdn bien & ton 
ferviteur , felon ta parole. 

66. Enieigne-moi a avoir du fens & 



de Intelligence i car j'ai cru a tes com- 
mandemens. 

67. Avant que je ruffe afflige* , je 
m'lgarois; mais maintenant j'obferve 
ta parole. 

68. Tu es bon & bienfaifant ; enfei- 
gne-moi tes ftatuts. 

69. Les orgueilleux ont forge" des fauf- 
fete*s contre-moi; mats je garderai de 
tout mon cceur tes commandemens. 

70. Leur cceur eft 6paiffi comme de 
la graiffe ; mats moi je prens plaifir en 
ta loi. 

71. II m'eft bon d'avoir 6ti afflige\ 
afin que j'aprenne tes ftatuts. 

72. La loi que tu as frononcee de ta 
bouche nCefi plus prexieufe que mille 
pieces oVor ou d'argent 

REFLEXIONS. 
T 'Ufage qu'il faut faire de cette lee- 
*-' ture , c'eft d'entrer dans tous les 

Sieux fentimens qui y font cxprimls , 
1 de demander a Dieu avec David, 
qu'il nous enfeigne le chemin de fes 
commandemens , en nous donnant l'in- 
telligence pour les connoitre & pour 
les garder ; qu'il fl&hiffe nos coeurs k 
fon ob&fiance , & qu'il les d&ourne 
de la vanit€ , de l'avarice , & de tout 
inal; qu'il nous fane toujours fentir 
les efFets de fa mifericorde , en nous 
foutenant dans tous les dangers ; & en- 
fin , qu'il ne nous prive jamais de fa 
parole & de fa grace. Apres cela , Da- 
vid nous apprend , que les gens de bien 
font une profeifion ouverte & publicroe 
de craindre Dieu, & qu'ils ne fe laf- 
fent jamais de parler de lui & de fes 
faintes loix. Lors qu'ils voient les im- 
pies q0i l'outragent & qui infultent a 
ceux qui le craignent , lis ont horreur 
de leur impiet€ , & des jugemens qui 
les menacent. lis s'affermiffent de plus 
en plus dans l'amour de la loi du Sei- 
gneur ; ils la prennent pour leur por- 
tion ; Ms la mgditent jour & nuit , & 
ils recherchent la compagnie de ceux 
qui craignent Dieu & qui gardent fes 
commandemens. Enfin , ce que David 
dit ici nous inftruit fur l'utilitl des 
affli&ions , & nous engage a adorer la 
fagefie & la bonte* de Dieu, qui af- 
flige & qui chatie les hommes pour 
leur apprendre £ obferver la parole. Ce 
fut le fruit que David retira de fes ad- 
verfite*s , & ce qui lui apprit a pilfe- 
rer cttte divine parole a tous- les btens , 
a toutes les richeffes , & a tout ce que 
le monde a de plus excellent. 
TROiSIEME PARTI Ev.73-104. 
David continue a marquer fen zele & fon 
amour pour ia loi de Dieu , & it le 
fupplie de venir Peclairer cT* le cenfo- 
ler. 11 temoigne , que c'etott cette ioi 
qui avoit fait fon tjperance dans fes 
ennuu ; qu'il Sy etott attache ae pim 

I en plus i qu'il U regardoit comme ce 
qtPil ia de plus par fait dans le mon- 
Zz f dei 
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de i qu'il Paintoit far dejjus toutes cha- 
fes £ qu'elle lui fournijfozt toutes les It 
mitres & toute la fagejfe dont il avoit 
befoin , £2* qu'il trouvoit un flat fir £T 
unt douceur indicible a la pratiquer, 
J O D. r 

73. Tes mains m'ont fait & for me* ; 
. ren moi intelligent , afin que j'appren- 

ne tes commandemens. 

74. Ceux qui te craignent me ver- 
font. & fe rljoufront, paice que je 
me fuis attendu a ta parole. 

75. Je connois, Eternel , que tes or- 
donnances ne font que juftice , & que 
tn m'as afflige* fuivant te fid61ite\ 

76. Je te prie , que ta bontl me con- 
fole , felon U parole adrejfee a ton fer- 
▼iteur. 

, 77* Que tes companions viennent fur 
moi , & je vivrai ; car ta loi eft tout 
mon plaifir. 

78. Que les orgueilleux rougiiTent de 
honte ; parce qu'ils m'ont maltraite* fans 

• fujet; mais moi je parlerai de tes com- 
mandemens. 

79. Que ceux qui te craignent, & 
ceux qui connoifient tes temoignages , 
reviennent vers moi. 

80. Que mon coeur foit integre dans 
tes ftatuts , afin que je ne rougiife point 
de honte. 

C A P H. 

81. Mon ame eft deTaillie en atten- 
dant ta dflivrance ; je me fuis atten- 
du a ta parole. 

f 82. Mes yeux deTaillenr en attendant 
ia parole : Quand me confoleras-tu ? 

83* Car je fuis devenu comme un ou. 
tre qui eft a la fum^e , & je n'ai point 
•ublie* tes ftatuts. x 

84* Combien ont a durer les jours de 
ton ferviteur ? Quand feras-tu juftice 
de ceux qui me pourfuivent? 

85. Les orgueilleux m'ont creufe' des 
fofles , ce qui n'eft point felon ta Loi ; 

86. Car tous tes commandemens tn- 
joignent la fidllitl. lis me perftcutent 
fans fujet; aide-moi. 

87- Us m'ont prefque rlduit k rien 
Sc mis par terre ; mais je n'ai point 
abandonne* tes commandemens. 

88. Fai-moi revivre felon ta bontl, & 
je garde rai le temoignage de ta bouche. 

LAMED. 

89. Eternel , ta parole fubfifte to A- 
jours dans les cieux. 

90. Ta fidelity dure d'age en age ; tu 
as fond* la terre, & elle demeure ferme. 

91. Tout fubfifte aujourd'hui felon 
ton ordonnance ; car toutes cbofes te 
fervent. 

92. N'eut it€ que fa Loi 6toit tout 
mon plaifir, je iufle deja piri dans 
mon affliction. 

93. Je n'oublierai jamais tescomman 
demens $ car par eux tu m'as fait re-f 
vivre. I 

94* Jt/»«atoi, fauve-moi; car j'ai 



recherche* tes commandemens. 

95 . Les mexhans m'ont attendu , pour 
me faire p6rir ; mats je me fuis rendu 
attentif a tes temoignages. 

96. J'ai vu un bout dans toutes les 
chofes les plus parfaites ; matt ton com- 
mandement eft d'une tres-grande eten- 
due. 

MEM. 

97. combien j'aime ta Loi ! C'eft 
ce dorit je m'entretiens tout le jour. 

98. Tu me rens plus fage par tes 
commandemens , que ne le font mes en- 
nemis ; car ta Loi eft toujours avec moi. 

99. J'ai pafle* en prudence tous ceux 
qui m'avoient enfeignl , parce que tes 
temoignages font mon entretien. 

100. Je fuis devenu plus entendu que 
les anciens, parce que j'ai garde* tes com- 
mandemens. 

xoi. J'ai garde" mes pies de tout mau- 
vais chemin , afin que j'obfervaiTe ta 
parole. 

102. Je ne me fuis point dltourne* de 
tes or donnances, parce que tu me les 
as enfeignles. 

103. O que ta parole a e*te* douce a 
mon palais , mime plus douce que le miel 
a ma bouche ! 

104. Je fuis devenu prudent par tes 
commandemens , c'eft pourquoi j'ai haf 
toute voie de menfonge. 

REFLEXIONS. 
PEtte partie du Pfaume CXIX. nous 
w met devant les yeux, les grands 
fruits qui nous reviennent de la connoif- 
fance & de l'obfervation de la Loi de 
Dieu. La manilre dont David en par- 
le nous fait voir , que ceux qui s*y 
adonnent ne font jamais con t us , & que 
dans leurs afflictions ils Iprouvent toft- 
jours les fecours & les confolations qni 
leur font nlceiTaires. II nous apprend 
que les maux qui arrivent aux juftes , 
bien loin de leur faire abandonner la 
loi de Dieu , font qu'ils s'y atrachent 
encore da vantage , Sc que c'eft ce qui 
les foutient dans toutes leurs epreuves. 
David nous aflure , que cette loi eft ce 
qu'il y a de plus part ait Sc de plus ex- 
cellent; que ceux qui font eclairlspar 
cette divine lumilre furpafieut les plus 
prudens en fagefle Sc en intelligence ; 
& que tous les plaifirs Sc toutes ks 
delices de la terre ne font pas compa- 
rables a la douceur & au contentement 
que Ton goute dans la connoiflance & 
dans l'amour de la loi du Seigneur. 
Ce lbnt-la les fentimens que nous dt- 
vons tous avoir, Sc dans lefquels nous 
devons prier Dieu de nous airermir de 
plus en plus. 

QUATR1EMEP ARTIE VerC 105- 1 44 
Le Rot David continue a f trier dt Cm- 
tilite de la loi de Dieu , & l U Alt veu 
de Vobferver tout le Urns de fa vie. 11 
dit que Dieu confond torn Us michant , 
ky torn ceux qui s'icarUnt du droit chi- 
min 1 
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min ; mats quHl eft Pappus de ceux qui 
le craignent; que les jufte s rCont nen 
a apprehender des mechans, £F quUl ne 
fauroit lew arriver aucun mal. Il re~ 
vient encore a decrire V excellence de la 
loi du Seigneur ; il marque la vive dou- 
leur qu'il avoit de voir qu'etie etoit vio- 
lee ; il protefte qu y il veut V aimer , & 
t'y appliquer de plus enflus , £?' il /up- 
Hie le Seigneur de lui augnunter Pin- 
elligence. 

NUN. 
tot. Ta parole fert de lampe a mon 
i , & de lumie>e pour mon fender. 
i06. J'ai jure\ & je letiendrai, d'ob- 
ver les ordonnances de ta juftice. 

07. Eternel , je fuis extremement af- 
;6 ; fai-moi revivre felon ta parole. 
OS. Eternel, je te prie, aie pour agre- 
es lex oblations volontaires de ma bou- 

, & m'enfeigne tes ordonnances. 

09. Ma vie a cte continuellement en 
iger ; toutefois je n'ai point oublil 
Loi. 

10. Les medians m'ont tendu des 
ajes, touteiois je ne me fuis point 
rte de tes commandemens. 

1 1. J'ai pris pour heritage perp6tuel 
temoignages ; car ils font la joie de 
11 cceur. 

12. J'ai incline - mon cceur a accom- 
toujours tes ftatuts jufques a la fin. 

SAMECH. 

13. J'ai eu en haine les penfles vai- 
, mais j'ai aime* ta Loi. 

1 4. Tu es ma retraite & mon bou- 
• , je me fuis attendu a ta parole. 
[5. Mlchans, retirez-vous de moi , 
e garderai les commandemens de 
1 Dieu. 

[6. Soutien-moi fuivant ta parole, 
i vivrai; & ne me fai point rou- 
de honte , pour n'avoir pas eu ce 
j'efperois. 

[7. Soutien-moi, & je ferai fauve* v 
'aurai continuellement les yeux fur 
[tatuts. 

8. Tu as foule* aux pils tous ceux 
Te d^voient de tes ftatuts ; car leur 
iperie n'eft que fauffete\ 

9. Tu as reauit a n£ant tous les 
hans de la terre , commie de l'£cu- 

c'eft pourquoi j'ai aime* tes tenioi- 
;es. 

0. Ma chair a friflbn^ a caufe de ta 
;ur , & j'ai craint tes jugemens. 

H A J I N. 

1. J'ai exerce" requite* & la juftice; 
l'abandonne point a ceux qui me 

tort. 

2. Garanti ton ferviteur pour le 
, de peur que les orgueilleux ne 
ipriment. 

3. Mes yeux d£faillent, en atten- 
ta delivrance & la parole de ta 

:e. 

4. Agi en vers ton ferviteur fuivant 
>nte" , & m'enfeigne tes ftatuts. 



125. Je fuis ton ferviteur; ren-moi 
intelligent , & je connoitrai tes temoi- 
gnages. 

126. Heft terns que PEternel onto; 
its ont aboli ta Loi. 

127. C'eft pourquoi j'ai aime tes com- 
mandemens plus que Tor , me me que 
le fin or. 

128. C'eft pourquoi aujji j'ai marche* 
dans tous tes commandemens , & j'ai eu 
en haine toute voie de menfonge. ' 

P E. 

129. Tes temoignages font descho- 
fes merveilleufes ; c'eft pourquoi mon 
ame les a gardes. 

130. La connoiflance de tes paroles 
illumine , & rend les plus fimples in- 
telligens. 

131- J'ai ouvert ma bouche , & j'ai 
foupire* ; car j'ai deifee* tes commande- 
mens. 

32. Regarde - moi , & aie pitie" de 
moi , felon que tu fais ordinairement a 
regard de ceux qui aiment ton Nom. 

133* Affermi mes oas fur ta paro- 
le , & qu'aucune iniqurte* ne domine fur 
moi. 

134- D61ivre-moi de l'oppreflion des 
hommes , afin que je garde tes com- 
mandemens. 

13s. Fai luire ta face fur ton fervi- 
teur , & m'enfeigne tes ftatuts. 

136. Mes yeux fe font fondus en ruif- 
feaux d'eau , parce qu'on n'obferve pas 
ta Loi. 

T S A D E. 

137. Tu es jufte , 6 Eternel , & droit 
en tes jugemens. 

138. Tu as prefcrit tes temoignages 
comme une chofe jufte & fouveraine- 
ment ferme. 

139. Mon zele m'a min*, parce que 
mes ennemis ont oublie* tes paroles. 

140. Ta parole eft parfaitement pa- 
re ; c'eft pourquoi ton ferviteur l'aime. 

141. Je fuss petit & meprife* , toutefeh 
je n'oublie point tes commandemens. 

140. Ta juftice fubfifte toujours, & 
ta Loi n'eft que vitht. 

143* La de"treffe & 1'angoifTe m'a- 
voient rencontre" ; mats tes commande- 
mens ont ete mes plaifirs. 

44- La juftice de tes temoignages 
dure toujours; donne m'en l'intelligen- 
ce , afin que je vive. 

REFLEXIONS. 
\70ici les reflexions que cette lecture 
v nous preTente : La premilre eft , 
que la Parole de Dieu e/t une lampe i 
not pies £T une lumiere a nos fentters , 
& que ceux qui font £clair£s de cette 
divine lumilre , & qui marchent dans 
le chemin qu'elle prefcrit , ne fau- 
roient s'^gar-. r. IX. II paroit d'ici , que 
les fiddles ont un fincere attachemen* 
pour cette partie de la Parole de Dieu 
qui leur prefcrit leur devoir , & qui 
cdntient les faintes Loix qu'il nous ft 
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doiuiles pour notre conduite. lis la. 
prennent pour leur heritage perpetuel ; 
elle fait la joie de leur cceur ; ils vouem 
a Dieu leur obfiflance & leur amour , 
difant avec David : Je Pai jure , & je 
It tiendrai , (tobferver les ordonnances de 
ta juftice ; & ils lui dcmandent conti- 
nuellement la grace d'accomplir ce vceu. 
Ils font p£n6tr6s d'une vive douleur 
& d'une Frayeur falutaire , a la vu'e de 
J'impi6t6 qui regne dans le monde , & 
des jugemens que Dieu d£p!oie fur ceux 
qui fe d£tournent de lui ; ils s'attachent 
d'autant plus a fa Loi , qu'ils voient 

Sue les autres Pabandonnent ; & , foit 
ans Paftliftion , foit dans quel que au- 
tre £tat que ce puifle etre , cette di- 
vine Loi fait toute leur confolation & 
tous leurs plaifirs. 

CINQUIEME PARTJE Verf. I4M76. 
David invoque Dieu a fon fecours ; il le 
frie de regarder fon affiiftion , £T de 
difendre fa caufe contre les Grands qui 
le ferficutoicnt, 11 temoigne , que tout 
fin dejir eft de garder la Loi de fon 
DieUt de le lou'er g? de le glorificr pen- 
dant toute fa vie. 

KOPH. 

145. J'ai crie" de tout mon cceur : Re- 

Son-moi , Eternel , & je garderai tes 
atuts. 

146. J'ai crie* vers toi : Sauve-moi, 
afin que j'obferve tes temoignages. 

147* J'ai prevenu le point du jour, 
& j'ai crie* ; je me fuis attendu a ta pa 
role. 

148. Mes yeux ont prlvenu les veil- 
les de la nuit , pour mlditer ta parole. 

149. Ecoute ma voix felon ta bonte" , 
6 Eternel ; fai moi revivre felon ton 
ordonnance. 

150. Ceux qui ont de mauvais def- 
feins s'approchent ; ils fe font 61oign6s 
de ta Loi. 

151. Eternel , tu es prds de moi , & 
tous tes commandemens ne font que v6- 
rite*. 

152. J'ai connu des long-terns qye tu 
as ^tabli tes temoignages pour toujours. 

R E S C H. 

153. Regarde mon aftiiftion , 8c m'en 
dglivre i car je n'ai point oublie" ta Loi 

154. DeTen ma caufe, & me rache- 
te ; fai-moi revivre felon ta parole. 

15 5. La dfilivrance eft loin des m£- 
cbans ; parce qu'ils n'ont point recher- 
che tes ftatuts. 

156. Tes companions font en grand 

Jiombre , 6 Eternel ; fai-moi revivre le- 
on tes. ordonnances. 

157* Ceux qui me perftcutent & qui 
me pteilcnxfont en grand nombre ; tou~ 
iefou je ne me fuis point dltourne" de 
tes temoignages* 

158. J'ai confide>.6 Us pr^varicateurs ; 
& j'ai €U affiige" de ce qu'ils n'obfer- 
yoient point ta parole. 9 

/ 1 59. Conlidere que j'ai aimi tes com- 



mandemens : Eternel, fai-moi revivre 
felon ta bonte\ 

160. Le fondement de ta parole eft 
la ve>it6 , & tous tes jugemens ont tou- 
jours e*t6 juftes. 

S CI N. 

1 61. Les Principauxdu peuple m'ont 
perforate" fans caufe ; mais mon cceur a 
iti effraye" a caufe de ta parole. 

162. Je me rljou'is de ta parole , com- 
me celui qui auroit trouve" un grand 
butin. 

163* J'ai eu en haine 8c en abomina- 
tion le menfonge ; j'ai aime" ta Loi. 

1 64. Je te loue' fept fois le jour , a 
caufe des ordonnances de ta juftice. 

165. // y a une grande profpgrite" pour 
ceux qui aiment ta Loi , & H n'y a rien 
qui les fafle tomber. 

166. Eternel, j'ai efpgrl en ta deli- 
vrance, & j'ai gardS tes commandemens. 

1 67* Mon ame a obferve* tes temoigna- 
ges , & je les ai fouverainement airhls. 

168. J'ai obferve" tes commandemens 
& tes temoignages , car toutes mes voies 
font devant toi. 

T A U. 

1 69. Eternel , que mon cri vienne en 
ta preTence i ren-moi intelligent felon' 
ta parole. 

170. Que ma fuplication vienne de- 
vant toi , & delivre moi fuivant ta pa- 
role. 

171. Mes levres rlpandront ta louan- 
ge , quand tu m'auras enfeigne" tes fta- 
tuts. 

172. Ma langue ne parlera que de ta 
parole ; car tous tes commandemens ne 
font que juftice. 

173. Que ta main me fecoure, car 
j'ai choifi tes commandemens. 

174. Eternel, j'ai fouhaite" ta d£li- 
vraace , & ta Loi eft tout mon plaifir. 

175. Que mon ame vive, afin quel- 
le te loue' , & que tes ordonnances me 
donnent du fecours. 

176. J'ai 6t€ Sgare" comme unebrl- 
bis perdue : Cherche ton ferviteur i car 
je n'ai point oublie" tes commandemens. 

REFLEXIONS, 
T ES inftruftions que cette dernilre par- 
*-* tie du Pfaume CXIX. nous donne , 
font les fuivantes : La pr6mi^re , que 
dans tous nos maux nous devons nous 
adrefler a Dieu , pour lui demander , 
non feulement la delivrance qui nous 
eft n^ceflkire , mais fur tout la grace 
de lui plaire & de lui ob&r. La fe- 
conde , que n6tre occupation la plus^ 
douce & la plus ordinaire doit etre de 
mediter la Loi de Dieu & fa divine Pa* 
role. La troifi£me , que Dieu voit les 
fouffrances des liens ; qu'il Ecoute leurs 
pri^res , mais qu'il (e tient loin des 
mgchans , & qu'il ne les exauce pas. 
La quatrieme , que Dieu a attache" a 
i'oblervation de fa Loi une glorieufe 
ricompenfe 8c un parfait bonheur. Da- 
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vid nous en allure lors qu'il dit : £>u'il 
y a une grande profperite pour ceux qui 
' ok fervent la Loi de Dieu , £7* qu'il riy 
a rien qui les fajfe Umber. Et la der- 
flie>e, que nous devons confacrcr a 
Dieu toute ndtre vie ; d^firer de rem- 

}>loyer a le fervir & a le louer ; & le 
upplier qu'il nous accordetou jours l*af- 
fiftance nlceifaire pour cela. C'eft le 
vceu que faifoit David fur la fin de ce 
Pfaume , en difant : Seigneur , que mon 
ame vive , afin quelle te loue, J y ai ete 
eg are commt une breb'u perdue \ cberche 
ton ferviteur , & je n'oub Herat point tes 
commandemens. 

DEFLEXIONS GENEJL4LESSUR LE 
PSAUME CXIX* 

POur lire ce Pfaume avee fruit , il faut 
outre les reflexions particulilres que 
nous y avons faites , y remarquer prin- 
cipalement ces trois chofes : I. {/ex- 
cellence de la Loi de Dieu & fes ad- 
mirables effets. David nous enfeigne , 
que cette divine Loi eft tres-parfaite , 
que c'eft une lumilre celefte qui nous 
Iclaire , qu'elle nous rend inteiligens , 
quelle purifie 8c qu'elle rejouit le 
cceur , qu'ellc nous foutient dans l'af- 
fliftion ? qu'elle donne a la confcience 
une paix indicible, & qu'elle vaut in- 
finiment mieux que tons les treTors, 
& que tout ce qu'il y a de plus excel- 
lent en ce monde. II. Nous voyons 
dans ce Pfaume , a quoi 1'on reconnoit 
les gens de bien. lis font integres dans 
leurs voies, ils font ce qui eft droit, 
ils marchent dans la Loi du Seigneur, 
ils la mlditent jour eft nuit , ils la gar- 
dent , 8c ils ainient Dieu & fa parole 
de tout leur cceur ; outre cela , ils fe 
retirent du mal & du commerce des 
mechans , ils fe joignent aux juftes , 
ils font faifis de crainte a la vue* des 
jfugemens de Dieu, ils fe confient en 
111], & ils font patiens dans leurs ad* 
verfite*s. Enfin , ce Pfaume eft rempli 
de plufieurs excellentes prteres , que 
nous devons avoir continuellement dans 
le cceur & dans la bouche , demandant 
A Dieu qu'il veuille nous Sclairer, nous 
enfeigner lui-meme fa Loi , flechir nos 
cceurs a fon obeWance, prendre foin 
de nous , & nous conduire toujours par 
fa Providence & par fon bon Efprit. Ce 

font la les inftru&ions que nous devous 
.... , „ _.„ dans 



le ga- 
tes des 
qu y il 



n'eft que tromperie. 

3. Que te donnera & de quoi te pro- 
fitera la ldngue trompeufe? 

4. Ce font des fleches aigues , tirees 
par un homm? puiflfont • & comme des 
charbons de gen£vre. 

5. H61as 1 que je fuis miftrable de 
fejourner en MeTcec, 8c de demeurer 
dans les tentes de Kldar ! 

6. Mon ame a longtems demeure* avec 
celui qui hait la paix. 

7. Je fujs un homme de paix , mais 
lors que j'en parle , ils ne refplrent que 
la guerre. 

R E F 1 
pE Pfaume n 
w les gens de 
pofes ft la ca 
des hommes, 
tege & les (3 
pour eux un g 
vivre parmi 1 
pies. Et enfin , 
tes eft d'aimer ] 
traire celui d 
norths a la gu« 
P S A U 
U^Autcur de ce 

avoit une fen 

cows de Diet 

de , que. Diet 

la Jurejte de 1 
Jf deles, 

I. Cantique de Mahaloth, 

JEleve mes yeux vers les mofttagnes 
d'ou me viendra le fecours. , , 

*> Mnn feroiirs vient de l'Eternd T , 
qi ix 8c la terre. ' 

;ra point que t6n pie* 
fo qui te garde ne fom*t 

qui garde Ifrae^ieV 
fo t & ne s'eridbrmira., 

pc . . "...:: 

• 5. L'Efexnel eft celui qui te garde; 
PE^ernel eft ton ombre , il eft 4 t;» 
main droite, ' 

6. Le foleil ne frappera point tur tqi 
pendant le jour , ni la lune pendant Tk 



a 
gran- i 

e des I David exprime lizele &~ f amour qu' ft, 
ie qui I avoit pour U maifon de Dieu , & ptuf 
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la viUe de Jerufalem. Iljrie pour la 

projperite de cetteville , £7 il fait veeu 

de procurer de tout fon pouvoir la gloire 
, de pieu £? le bien du peuple eTIfrael. 

I. Cai?tique de Mahaloth de David. 
|E me fuis r^jou'i a caufe de ceux qui 
J mc, difoient , nous irons a la mai- 
fori de PEteraeJ. 

a. Nos pi£s fe. font arrets dans tes 
portes, 6 jerufalsm ! 

$. JSruialeni qui es batie comme une 
vjlle bien unie; 

4, En laquelle montent les Tribus, 
les Tribus de PEternel ; ee qui eft un te- 
moignage a Ifragl , pour cSUbrer le 
nom, de l'Eternel. 

*. C'eft la que font pofe"s les Tr6- 
nes , pour juger les Tribus de la mai- 
fon de David. 

6. Prje.5 pour la paix de JeVufalem : 
Que ceux qui t>iment jouifTent de la 
paix! 

. 7- Q»e la paix foit dans tes murs , 
& la profpente* dans tes palais! 
* 8 ; A caufe de mes fre>es & de mes 
arms,'je prierai maintenant pour tapaix. 

9. A caufe de la maifon de l'Eternel 
ndtre Dieu ,' je procured toii bien* 

„' REFLEXIONS. 
T E ^rand 2ele dont le Roi David e*toit 
*^animtf pour le Temple , pour la 
Vifle de Je-rufclem , & pour les Tri- 
bus d I tragi , Sc les voeux quMl faifoit 
acefujet, apprennent, pr.emi$rement 
aux Pnnces & aux Magiftrats , & en- 
ioit«ra tons les membres de PEglife, 
a s'lnterefier pour la tranquility publi- 



PSAUM E S . ^ . 

me , a regarder toujours a Dieu , a le 
prier d'avoir pitie" d'eux, & a mettre 
toute ltjur coiifiance en fon fecours ; 
gtant perfuad^s que Dieu n'abandonne- 
ra jamais ceux qui le fervent fidelement, 
& qui fouffrent pour Pamour de lui. 

PSAUME CXXIV 
Le peuple (Clfrael reconnoit dans ce Pfau- 
me que Dieu Vavoit delivre en />/»- 
Jieurs occajions , £f que fans f la protec- 
tion du Seigneur il auroit ete ditruit 
depuu long-terns. 
I. Cantique de Mahaloth , de David. 




a, jouidre feur travail a leurs prie*res , 
en 4 Want tout ce qui eft en leur pou- 
voir pour fa profpente" & pour fori £di 
fication, • • 

PSAUM E CXXIII. 
£* peufle d'Ifrael etant op prime £T per. 
•fecute, Pm fe* ennemu , implore Vajjif- 
tance du Seigneur. 
i. Cantique de Mahaloth. 

J'Eleve.raes yeux vers toi , qui demeu 
res dans les cieux. 

». Voiei, comme les yeux des fer- 
viteurs regardent a la main de leurs mai- 
tres , & les yeux de la fervante a la main 
de fa maitrcfle ; ainfi nos yeux rcgtr- 
dent a PEternel ndtre Dieu* jufques a 
ce qu'ty ait pitte denote. 

'3- Aie piti6 de nous , Etefnel f aie 
tittle* de nous ; car nous fommes reda- 
cts, de mepris. 

4. Ndtre ame eft raflafide de la no 
querie de ceux qui font dans Pabondan- 
ce & du mepris des orguetlleux. 

REFLEXIONS. 
PEux ftui font expofts a la perfe*cu- 
V tion , au mepris , & k Pinjultice des 
honimes , doivent apprendre de ee Pfau- 



QU'ISRAEL dife maintenant : Si PE- 
^ternel n'efit pas €t6 pour nous ; 

2. Si PEternel n'eut pas it€ pour 
nous , 4 quand les hommes fe font Cle- 
vis contre nous ; 

3. lis nous auroient des lors englou- 
tis tout vifs , pendant que leur colere 
6toit embrace contre nous. 

4. Des lors les eaux fe feroient de*- 
borders fur nous , un torrent eut paiK 
fur n6tre ame. 

5. Des lors les eaux enflles auroient 
palR fur ndtre ame. 

6. B6ni foit PEternel , qui ne nous 
a pas livrls en proie a leurs dents. 

7. Ndtre ame eft echappee , comme 
un oifeau du lacet des 01* eleurs ; le la- 
cct a ^t^ rompu , & nous fommes 6cba- 
p^s. 

8. N6tre fecours nous vient de PE- 
ternel qui a fait les cieux & la terre. 

REFLEXIONS. 



engage a feire des reflexions fur les diff<6- 
rens ^tats par ou PEglife de JeTus-Chrift 
a pafK , & a cohfid^rer que , malgr^ 
les efforts Que Satan & le monde ont 
fait contre elle dermis £a naiflance , el- 
le a toujours fubiift^. De la nous de- 
vons conchire , ,que Dieu fera toujours 
fa force & fon appui , & qu'elle ne 
plrira jamais. If en fera de meme de 
tous les vrais fideles ; n^tant pas pof- 
fible que Dieu les abandonne , 8c Qu*il 
cefle de les aimer & d'en prendre foin. 

PSAUME CXXV. 
David dicrit la fermete de ceux qui fi 
confient au Seigneur , £T la prote&io* 
dont . Dieu couvroit Jerufalem £T U 
peuple cClfra'eL II dit que J* les ju£ 
tes font affliges , ce tCeft pa* Pour tow 
jours ; au lieu que ceux qui fi detour- 
nent de Dieu periffent enfin malheu- 
reufement. 

1. Cantique de Mahaloth. 

pEux qui fe confient en PEternel font 
^ comme 4a moutagne de Sion , Qui 
ne pent etre £branlee , mat* qui fubiif- 
tera toujours. 

2. Pour cc qui eft de Jerufalem , el- 
le eft environneede montagnes, Sc PE- 
ternel eft autour de fon peuple , des 
maintenant & a toujours. 

3. Car 
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3. Car la verge des medians ne re- 
pofera pas fur le lot des juftes , de peur 
que les juftes ne mettent leurs roams a 
Piniquit^. m . , t . . 

4. Eternel , fai du bien aux bons & 
a ceux qui ont le cceur droit. 

5. Mais pour ceux qui fe d^toument 
a des fenders obliques , l'Eternel les fe- 
ra marcher avec les ouvriers d'iniquite\ 
Que la paix foit fur Ifrael ! 

REFLEXIONS. 
CE Pfaume re^reTente en peu de pa- 
^ roles l'e"tat heureux de ceux qui crai- 
k gnent Dieu , & qui mettent leur con- 
fiance en lui. Le Pfalmifte nous ap- 
prend , que rien ne peut les ebranler ; 
que Dieu eft toujours ores d'eux pour 
leur dtfenfe ; que s'if perniet qu'ils 
foient affli^s , il a 6gard k leur foi- 
blefle ; qu'il adoucit & qu'il abrege leurs 
inaux. II nous affure encore , que Jheu 
fdit toujours du bien aux bons & a ceux 
qui ont le cceur droit ; au lieu que 
ceux qui fuivent des fentiers detournes 
font enfin dettuits. Les fideles trou- 
vent dans cette meditation de puiflans 
motifs a etre tranquiles , a mettre tou- 
te leur confiance en Dieu , & a s'atta* 
cher de plus en plus a leur devoir. 

Celt ici un Cant 1 que <?aftions de graces , 
oh les luifs fe rejouijfent de la merveil- 
Icufe delivrance que Dieu leur avoit acr 
Cor dee , en les ramenant de la capi- 
vite ; & ils le pient cTachever de les 
rctablir, 
I. Cantique de Mahaloth, 

QUand l'Eternel ramena les captifs 
.de Sion , nous gtions comme des 
gens qui fongent, r ^ . . 

Z. Alors ndtre bouche £clata de joie , 
& ndtre langue , de chant de triomphe. 
Alors on difoit parmi les nations : L'E- 
ternel a fait de grandeschofes aceux-ci. 

3. I/Eternel nous a fait de grandes 
chofes; nous en avons iti rejouis. 

4. O Eternel ramene nos prifonniers , 
comme les courans des eaux au pays du 
midi, . ^ , . r 

$ . Ceux qui fement avec larmes, rooif- 
fonneront avec chant de triomphe. 

6. Celui qui porte la femence pour 
la mettre en terre ira en pleurant, mais 
il reviendra avec un cri de joie , quand 
il portera fes gerbes. 

REFLEXIONS. 
r^E Pfaume nous engage a faire r6- 
^ flexion fur les merveilles que Dieu 
a faites de tout terns pour fon peuple , 
en le delivrant contre toute appareiu 
ce de la puiffance de fes ennemis. Par 
la nous voyons , que fi les Juftes , ou 
l'Eglife , font dans l'aftWon , Dieu 
leur donne enfin des fu jets de fe re- 
joui'r ; 8c qu'en general lorsque les hom* 
mes ont ete e*prouv6s & humilies par 
radverfit^, il fait fuccSder la Me aux 
pleurs ; enferte que , comme lBJuifs 



le difent dans ce cantique : Ceux qui fe. 

ment avec larmes , moiffonnent enfuite 

avec chant de triomphe. 

PSAUMETCXXVII. 

Nous voyons dans ce Pfaume ,^ que les foins 
qu y on prend pour la projfterite des viU 
les £^ des families^ font inutile s' fans la 
protection de Dieu } & que c*eft lui qui 
donne des enfans en fa grace d ceux 
qu'il veut be'nir. 

1. Cantique de Mahaloth, de Salo- 
mon. 

CI l'Eternel ne batit la maifon , ceux 
** qui la batiffent y trayaillent en vain : 
Si l'Eternel ne garde la ville , celui qui 
la garde veille en vain. 

2. C'eft en vain que vous vous levez 
matin , que vous vous couchez tard , 
£T que vous manges le pain de dou- 
leur ; certainement c'eft Dieu qui don- 
ne le repos a celui qu'il airae t 

3. Voici , les enfans font un heritage 
de l'Eternel 5 ce fruit du mariage eft 
une rdcompenfe. 

4. Telles que font les fleches dans la 
main d'un /;ow»e puifTant , t^s font les 
fils d'un p6re dans la fteur de fon age. 

5. Heureux l'homme qui en a rem- 
pli fon carquois J lis ne rougiront point 
de honte , quand ils parleront avec leurs 
ennemis a la porte. 

REFLEXIONS. 
T E Pfalmifte nous enfeigne : I. Q.ue 
*-* ce qui fait fubfifter les Etats , les 
villes & les families ; ce n'eft pas tant 
les foins que les hommes prennent , 
comme c'eft la benldtftion de Dieu, & 

?iu*ainfi les Magiftrats & les pe'res de 
amille doivent travailler a attirer fur 
eux cette be^diftion. II. Que c'eft 
Dieu qui donne des enfans , & que c'eft 
la une faveur particulilre , puifque fi 
on les 61eve dans la vertu & dans la 

fiigte* , ils feront la joie & la gloire de 
eurs p^res , non feulement daus ce 

monde , mais aufli dans la vie a venir. 
PSAUME CX^VIII. 

// efi parlt dans ce Pfaume du bonheur 
des perfonnes pieufes , fir* des benedic- 
tions temporekes o^ue Dieu leur accorde , 
en faifant frojperer leur travail , 63* 
en leur donnant des enfans & une heu- 
reufe pojterite, 
1. ^antique de Mahaloth, 

UEureux quiconque craint l'Eternel , 

11 & marche dans fes voies ! 
%. Car tu raangeras du travail de tes 

mains i tu ferat bienheureux & tu prof. 

pgreras. 

, 3. Ta femme fera dans ta maifon , 

comme une vigne abona>nte en fruit, 

& tes enfans comme des plantes d'o- 

liviers autour de ta table. 

4. Certainement c'eft ainfi que fera 
b^ni l'homme qui craint l'Eternel. 

5. L'Eternel te be^nira en Sion , & 
tu verras le bien de Jerufalem.tous Us 
jours de ta vie. _ 

Z z 4 •<• E* 
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6. £t tu verras des en fans a tes en- 
fans. Que la paix foit fur Ifrael! 

REFLEXIONS. 
f*E Pfaume nous aflTure , que Dieu be% 
^ nitle travail & les families de ceux 

?[ui le craignent & qui marchent dans 
es voies. Quoi que ces be*nddi£Hons 
temporelles , qui etoient autrefois pro- 
mi les aux Israelites , ne foient pas les 
priucipales auxquelles les Chretiens doi- 
vent afpireri ilfaut pourtant les regarder 
comme une rlcompenfe de la pi£t€ , & 
les recevoir avec reconnoiflTance. La 
vittf a aufli les promefles de la vie pr£» 
lente ; Dieu b^nit tofi jours les families 
oft fa crainte regne ; mais il y rlpand 
fur tout fes b£n6di£tions fpirltuelles , 
& il 6\ive enftn ceux qui vivent dans 
Tinnocence au bonheur fupreme qu'il 
leur prepare dans le ciel. 

p(aume cxxix, 

Le Propbete exhort e CEelife Judaiyue a 
reconnoitre , que fi eke avoit ite fou* 
vent Perfecutee , Dieu ne V avoit point 
abandonneei & il predit que torn les 
ennemu de VEglife feroient detruits, 
I. Cantique de Mahaloth. 

QU' I S R A E L dife maintenant : lis 
m'ont fouvent tourmente* des ma 
jeunefte. 

a. lis m'ont fouvent tourmente* des 
ma jeunefie ; toutefoit ils n'ont point 
encore eu le deflus fur moi. 

3. Des laboureurs ont labour** fur mon 
dos , ils y ont tire* tout au long leurs 
fillons. 

4. L'Eternel eft jufte ; il a coupe* les 
cordes des mlchans. 

5. Tous ceux qui haYftent Sion rou- 
giront de honte , & feront repoufifcs en 
arrilre. 

6. Ils feront comme l'herbe des toits , 
qui eft feche avant qu'elle monte en 
tuyau; 

7. De laquelle le moiftbnneur ne rem- 

fdit point fa main , ni celui qui cueil- 
e les javelles , fes bras. 

8. £t dont les paflans ne diront point : 
Ia b£n6di£Hon de l'Eternel/«f fur vous ; 
nous vous blniflbns au nom de l'Eter- 
nel. 

REFLEXIONS. 
r*E qui eft dit dans ce Pfaume nous 
^ engage a confide>er,aue PEglife a&e* 
tres-fouvent attaqule , & fous le Vieux 
Teftament , & fous le Nouveau ; mais 
que Dieu Fa toujours confervge , ft 
Que fes ennemis n'ont jamais pu la dg. 
trutre. Cela doit nous affermir dans 
cette perfuafton , que I'Eglife fubfiftera 
Iternellement , aufli bien que tous fes 
veritables membres ; & que tous ceux 
qui fe dlclarent contr'elle n'auront que 
la honte & la confufton pour leur par- 
age. 

PSAU M"E CXXX. 
David implore dans ee Pfaume tamtfe- 
ricorde de Dieu £7* le pardon de fes 



peches. Il y marque aufli la confiance 

qu'il avoit en fa oonte. 

I. Cantique de Mahaloth. 
r\ Eternel, je t'invoquedu fond 4>un 
^ abtme. 

a. Seigneur , dcoute ma voix ; que 
tes oreilles foient attentives k la voix 
de mes fupplications. 

3. Eternel , fi tu prens garde aux 
iniquitis , Seigneur, qui eft-cs qui fub- 
fiftera ? 

4. Mais le pardon fe trouve aupres 
de toi , afin qu'en te craigne. 

5. J'ai attendu 1'Eternel i mon arae 
l'a attendu , & j'ai eu mon efpfrance 
en fa parole. 

6. Mon ame s 1 attend au Seigneur, 
plus foigneufement que les guettes du 
matin , qui font la garde le matin. 

7. Ifrael, atten-tot a 1'Eternel; car 
la mifiSricorde eft avec PEternel , & la 
redemption fe trouve en abondance au- 
pres de lui, 

8. Et lui-meme rachetera Ifrael de 
toutes fes iniquitgs. 

REFLEXIONS. 
T E Pfalmifte nous donne ici trois inf- 
*-* tru&ions : La pr£mie>e , que fi Dieu 
nous examinoit a la rigueur de fa juf- 
tice , perfonne ne feroit trouve* jufte 
devant lui ; & qu'ainfi nous devons 
tous avoir recours a fa mif£ricorde, 
& dire avec une profonde humilite* : 
Seigneur , fi tu prens garde aux ini qui- 
te: , qui eft-ce qui fubfiftera ? La fecon- 
de , que Dieu eft difpofe* a pardonner 
aux hommes, mais qu'il h'aceordece 
pardon , qu'ann qu'ou le craigne ; & 
«ue fans cette crainte nous n'avons point 



q< 

de pardon a efpgrer de lui. C'eft ce 
qui eft marqu€ par ces mots : Le par- 
don fe trouve aupres de toi , afin ok'm 
te craigne. Et la troifigme , que Dieu 
a toujours iti & qu'il fera toujours le 
DeTenfeur de I'Eglife & des fideles. 

PSAUME CXXXI. 
David protefte folcmncUemcnt dans ce 
Pfaume , / qu'il n' avoit pat eu des fen- 
times d? elevation & (Cor^ueil ; mais 
qu*il s % etoit toujours etudie a Vinnocen- 
fer a Phumilite. 

I. Cantique de Mahaloth , de David. 
r\ Eternel, mon coeur ne s'eft point 
^ eMeve* , mes yeux ne fe font point 
haufi^s, 8c je n'ai point recherch^ des 
chofes grandes & trop elevens pour moi. 
a. Si je n'ai pas rang6 & fait taire 
mes defirs , tel qu'eft un enfant fevr^ 
a l'6gard de fa m^re ; & fi mon ame 
n.eft pas comme un enfant fevre* , que 
je ne fou pas exauce de toi ! 

3- Ifrael , atten-toi a l'Eternel , des 
mainteuant & a toujours. ' 

REFLEXIONS. 
(^E Pfaume exprirae Jes fentimens que 
^ tousles enfans de Dieu doivent a- 
voir ; . <tt!t d'etre humbles , de ne point 
rechercher ce qui eft grand 8c £lev6 , 

& 
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& de refTembler aux petits en fans en 
innocence & en fimplicite. Ce que Da- 
vid nous enfeigne fur ce fujet , c'eft 
ce que J6(us - Chrift nous recommande 
encore plus fortement dans I'Evangile, 
en nous difant , que fi nous ne devenons 
comma do petit* enfant , il ne nous re- 
connoitra pas pour fes.difciples , & que 
noue n x entrerons point au Royaume des 
Cieux. 

PSAUME CXXXII. 
ISaHteur de ce Pfaume , qui eft apparent* 
meni David , y rapporte le voeu que 
ce Prince avoit fait , <ie ne fe donner 
aucun repos , jpfques a-ce quef^irche 
de r alliance cut ete conduite a Jerusa- 
lem , & que le Service diviny ettt ete 
etablij £r it lake Dieu . de ce que ce 
vceu etoit accompli. II ejhere que Dieu , 
felon fes PromeJJes , bentroit fa pofteri- 
te , & ilj>rie pour lex Sacrificateurs , 
four let Levitcs , £7 four tout le peuple. 

1. Cantique de Mahaloth. 

C\ Eternel fouvien-toi de David , fir 
^ de toute fon affliction ; 

2. Lequel a jure* a PEternel , £T fait 
ce voeu au Puiflant de Jacob : 

3. Si j'entre dans la tente de ma tnai- 
fon , £""" fi je monte fur le lit ou je me 
couche ; 

4. Si je donne du fommeil a mes 
yeux , oh fi je laijfe fommeiller mes 
paupie>es ; 

5. Jufqu'a-ce que j 1 aie trouve* un lieu 
a PEternel , £T des pavilions pour le 
PuiflTant Dieu de Jacob. 

6. Voici , nous avons ouY dire qu'elle 
avoit iti a Ephrat , £T nous Pavons 
trouv^e dans les champs de Jahar. 

7. Nous entrerons dans fes pavilions , 
£7" nous nous profternerons devant fon 
marchepil. 

8- Leve-toi , 6 Eternel , four venir 
dans ton repos , toi , & l'Arche de ta 
face. 

9. Que tes Sacrificateurs foient reve- 
tus de juftice , & que tes bien - aimgs 
cbantent de joie. 

10. Pour 1' am our de David ton fer- 
vtteur ne rejette poiut le vifage de ton 
Oint. 

1 1. L'Eternel a jure" la v£rite" a Da. 
vid , il n'en reviendra point , quand il 
a dit : Je mettrai de tes fils fur ton 
trone. 

12. Si tes enfans gardent mon allian- 
ce , & mes commandemens , que je leur 
cnfeignerai, leurs fils aufli feront af- 
fis a perpltuite* fur ton trdne. 

13. Car PEternel a choift Sion , £T 
Pa agr£6e pour fon (lege. 

14. Elle eft, dit-il % le lieu demon %z~ 
pos \ perpgtuite' ; j'y demeurerai , par- 
ce que je m'y plais. 

H. Je Wnirai abondamment fes vi- 
vres , 8c je raflafierai de pain fes pau- 
vres. . * • 

1 6. Je rev&tirai fes Sacrificateurs de 



delivrance , & fes Saints chanteront d*u. 
ne grande joie. 

17. C'eft la que je ferai germer une 
come a David, £7* flue je prlparerai 
une lampe a mon Oint. 

18. Je couvrirai de honte fes enne- 
mis , & fon diademe fleurira fur lui. 

REFLEXIONS. 
T E voeu que David avoit fait pour Pe*- 
■*-* tabliflement du fervice divin , & qui 
eft rapporte* dans ce Pfaume, eft une 
marque de fa pi€te\ De la les Grands , 
les Mdgiftrats, & toutes fortes de per- 
fonnes doivent apprendre , que la gloi- 
re de Dieu , & Ton vrai fervice , eft * 
ce qu'ils doivent dlfirer avec le plus 
d'ardeur , & procurer de tout leur pou- 
voir. II. La grace que Dieu fit a Da- 
vid , d'exlcuter fon pieux deftein , nous . 
montre que Dieu b£nit les entreprifes 
que Pon forme dans de bonnes inten. 
tions. III. Le choix que Dieu avoit 
fait de Sion , pour y etre adore* , 8c - 
Les promeffes par lefquelles il s^toit 
engage d'y habiter a jamais , de la b6- 
nir , & de la combler de biejis , doi- 
vent etre appliquees a PEglife Chr^- 
tienne , ou Dieu hubite encore plus par- 
ticuli^rement , 8c dans laquelle il doit 
etre fervi & adore* jufqu'a la fin du 
monde. Enfin , nous devons tous , k 
limitation du Pfalmifte, prier conti- 
nuellement pour la confervation de PE- 
glife, pour la b£n£diftion de fes Mi- 
niftres , & pour la profplritd de tous 
fes membres. 

PSAUME CXXXIII. 
Ce Pfaume refrefente le bonheur de crux 
qui vivent dans V union £7" dans la' 
paix , & les benedictions que Dieu leur 
accorde. 

1. Cantique de Mahaloth, de David. ' 
/"") que c'eft une chofe bonne , & que 
^ c'eft une chofe agrlable , que les . 
freVes demeurent unis enfemble ! 

2. CVy?comme cette huile prgcieufe, 
re pan due fur la tete, qui defcend fur f 
la barbe d'Aaron , £T qui d6coule fur 
Pouverture tfenhaut de fes vetemens; 

3. Et comme la rofee de Her mon V 
& celle qui defcend fur la montagne 
de Sion ; car c'eft la que PEternel a 
^tabli la b^n^diftion £T la vie pour 
toO jours. r 

REFLEXIONS. 
T 'Inftruction que ce Pfaume nous 
*-* donne , eft, qu'il n'y a rien de plus • 
agr^able a Dieu que Punion & la paix , 
& qu'il comble de fes plus pr^cieufes * 
faveurs les perfotmes qui font unies 
entr'elles; ce qui doit avoir beaucoup. 
de force , pour nous faire vtvre les 
uns avec les autres^lans une Concorde 
fraternelle & chr^tienne. 
r PSAUME CXXXIV. 
Ceft ici une exhort at ien qui s'adrejfeaux' 

Miniftres de Vancien Temple , gfqui 

les invite a loutr Bieu. 

Zz $ I. Can- 
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i. Cantiqne de Mahaloth. 
"DEnifTez 1'Eternel , vous tous les Set-. 
° viteurs de PEternel , vous qui af- 
Cftez toutts les nuits dans la Maifon de 
PEternel. 

2. Elevez vos mains dans le Sanc- 
tuaire , & blniflez 1'Eternel, 

3. L'Eternel te blnuTe deSion, lui 
qui a fait les cieux & la terre. 

REFLEXIONS. 
T ES Miniftres du Seigneur doivent 
J -* apprendre d'ici , que comme la fonc- 
tion des Sacrificateurs & des Invites 
itoit de louer Dieu jour & nuit dans 
fon Temple , 8c de prier pour la prof- 

Sente* du peuple d'Ifrael , la charge 
es Miniftres de PEglife Chrltjenne 
les appelle audi , d'une facon parti- 
culilre , a prier fans ceffe pour elle , 
& a cel^brer continuellement le faint 
nom du Seigneur. 

PSAUME CXXXV, 
Le Pfalmifte exhorte les Levites a louer 
Dieu: a publier U puiffdnce infinie 
far laquelle il a cree toutes chafes, £T 
a, celebrer fur tout let merveilles qu'il 
stvoit faites autrefois pour retirer fon 
feuple d*Egypte , & pour le mettre en 
poffejjion du pays de Canaan. II y 
parte aujjt de lavanite des idoUs, & 
de lafolte des idolatres. 

I. Louez PEternel. 

T Ouez le nom de 1'Eternel , votu les 
*-' Serviteurs de PEternel, louez-le. 

a. Vous qui afliftez dans la Maifon de 
1'Eternel , dans les parvis de la Maifon 
de n6tre Dieu , 

3. Louez 1'Eternel ; car 1'Eternel eft 
bon ; pfalmodiez a fon Nom ; car 
c'eft unt chofe agrlable. 

4. Car 1'Eternel s'eft choifi Jacob 
C Ifrafcl pour fon prgcieux joyau. 

5. Certamement je connois que PE- 
ternel eft p-and , & que ndtre Seigneur 
eft au deflus de tous les dieux. 

6. L'Eternel rait tout ce qu'il lui 
plait , dans les cieux & fur la terre , 
dans la mer , & dans tous les abimes. 

7. Ceft lui qui fait monter du bout 
de la terre les vapeurs ; il produit les 
Eclairs pour la pluie , il tire le ventde 
fes treTors. 

8. Ceft lui qui a frapp6 les premiers, 
nls d'Egypte , tant des nommesque des 
Wtes ; 

9. JQui a envoys des prodiges & des 
miracles au milieu de toi, A Egypte , 
contre Pharaon & contre tous fes fer- 
Viteurs ; 

10. Qui a frapp* pluGeurs nations , 
& mis a mort de ptiiflans Rois ; 

II. Sihon le R01 des Amorrhlens , 
& Hog le Roi de Bafiqan , & Us Rot* 
de tous les Royaumes de Canaan ; 

12. Et qui a donne* leur pays en he- 
ritage, en heritage , du-je, a IfraSi 
fon peuple. 

13* Eternel, tarenommie eft atou- 



Jours ; Eternel , ta m 6 moire eft d'age 
en age. 

14. Car PEternel fera juftice a fon 
peuple , & fe repentira envers fes fer- 
viteurs. 

15. Les faux dieux des nations font 
de Por & de Pargent , un ouvrage de 
mains d'homme. 

16. lis ont une bouche, 8c ils ne 
parlent point ; ils ont des yeux , & ils 
ne voient point. 

17. Us ont des oreilles , & ils fi'en- 
tendent point; il n> a point auffi de 
foutfle dans leur bouche. 

18. Ceux qui les font , 8c tous ceux 
qui s'y confient , leur deviendront fem- 
blables. 

19. Maifon d'lfrafcl , bemflez PEter- 
nel ; Maifon d'Aaron , blniffez 1'Eter- 
nel. 

20. JVlaifon des LeVites, blniftez PE- 
ternel ; Vous qui craignez PEternel * 
blni/fez PEternel. 

21. B6m Cost de Sion PEternel qui ha- 
bite a J6ruialem ! Louez l'Eternek 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume ne nous engage pas moins 
^ que les Jfraelites a b6nir Dieu , 8c 
a ceilbrer cette puiffance, cette fa- 
gcfTe , & cette bonte* , qui narouTent 
dans la Creation & dans le Gouveme- 
ment du monde i & principalement k 
reconnoitre la grace qu'il nous a faite 
de nous choifir pour etre fon peuple. 
S'il avoit d£livre le peuple d'Ifrael 
de PEgypte , & d&rmt les Rois de 
Canaan , pour Pltablir dans ce pays«la ; 
JeTus-Chrift a fait pour nous de plus 
grands prodiges de puifiance & d'a* 
mour : II a detruit r idol atrip, qui re- 
gnoit dans le monde , il nous a red* 
r£s de la condamnation & de la mort* 
& ils nous a fait entrer dans fon Egli* 
fe. II eft done bien jufte , que ce Dieu 
touupuilfant & tout bon foit a jamais 
b^ni, & que tous ceux Qui le crai- 
gnent , & principalement fes miniftres 
& fes ferviteurs , s'unilTent pour le 
louer 8c pour dire : Bent foit le Set* 
gneur qui habite en Sion ! Louez PEter- 

W *PSAUME CXXXVI. X 
Ceft ici un Pfaume de louange , oh Us 
Ifraelites portent, premier ement * des 
eeuvres de la creation i & en fecond 
lieu , des mitacles t que Dieu avoit 
fails tors que lews peres fortirent <f£- 
gypte , a qu'iU entrerent dam U 
paysde Canaan. II faut remarquer que 
Us Levites & le peupUfe respondent Us 
uns aux autre s dans tout ce Pfaume^ 
& que la bonte de Dieu jr eft cite brie 
dans cbaque verfet , partes nests. Car 
fa miflricorde demeure Iternelle* 
ment. Cetoit unforrmdaire de Una*- 
grs , qui etoit alors employe £T c en fa- 
cte d*unefaqonparticuUer* , pour leuef 
Dieu dams U Temple* 

I. C*- 
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1. pEiebrez PEternel ; car il eft 
^ bon ; parce que fa mifericor- 
de dtmeure eternellement. 

2. Celebrez le Dieu des Dieux ; car 
fa mifericorde dtmeure eternellement. 

3. Celebrez le Seigneur des Sei- 
gneurs ; car fa mifericorde demeure 
eternellement. 

4. Celebrez celui qui fait feul de gran- 
des merveilles ; car fa mifericorde de- 
meure eternellement. 

5. Celui qui a fait les cieux avec in- 
telligence ; car fa mifericorde demeure 
eternellement. 

6. Celui qui a etendu la terre fur 
les eaux; car fa mifericorde demeure 
eternellement. 

7. Celui qui a fait les grands luminai- 
res ; car fa mifericorde demeure eter- 
nellement ; 

8. Le foleil pour avoir feigneurie 
fur le jour ; car fa mifericorde de- 
meure eternellement* 

9. La lune & les etoiles pour avoir 
domination fur la nuit ; car fa miferi- 
corde demeure eternellement ; 

10. Celui qui a frapp £ PEgypte en 
leurs premiers-nes ; car fa mifericorde 
demeure eternellement. 

11. Et qui a fait fortir Ifrael du mi- 
lieu d'eux ; car fa mifericorde demeu- 
re eternellement; 

12. Avec une majn forte & un bras 
etendu ; car fa mifericorde demeure 
eternellement. 

13. Lequel a fendu la mer rouge en 
deux ; car fa mifericorde demeure eter- 
nellement ; 

14. Eta fait pafler Ifrael parle mi- 
lieu d'elle ; car fa mifericorde demeure 
eternellement ; 

15. Etarenverie* Pharaon & fon ar- 
mee dans la mer rouge ; car fa mife- 
ricorde demeure eternellement. 

16. Lequel a conduit fon peuple par 
le defert ; car fa mifericorde demeure 
Eternellement. 

17- Lequel a frappe de grands Rois ; 
car fa mifericorde demeure eternelle- 
ment ; 

18. Etatue des Rois magnifiques ; 
car fa mifericorde demeure eternelle- 
ment ; 

19. Sihon Roi des Amorrheens ; car 
fa mifericorde demeure eternellement ; 

20. Et Hog Roi de Bafqan ; car fa 
mifericorde demeure. eternellement; 

21. Eta donne leur pays en herita- 
ge i car fa mifericorde demeure eter- 
nellement : 

22. En heritage a Ifrael fon fervi- 
teur ; car fa mifericorde demeure eter- 
nellement. 

. %%. Lequel lorsque nous etions bien 
bas , s'eft fouvenu de nous ; car fa mi- 
fericorde demeure eternellement ; 

24* Et nous a deitvres dt la main 
de nos ennemis ; car fa mifericorde de- 



meure eternellement. 

25. Lequel donne de la nourriture a 
toute chair ; car fa mifericorde demeu- 
re eternellement. 

26. Celebrez le Dieu Fort des cieux ; 
car fa mifericorde demeure eternelle- 
ment, 

REFLEXIONS. 
TL taut faire deux reflexions fur ce 
* Ffaume : La premiere , que nous 
avons les monies fujets de benir Dieu 
que les Ifraelites, en confiderant les 
merveilles de la creation & de la pro- 
vidence , & les miracles qu'il fit autre- 
fois en faveur de fon peuple ; mais que 
nous devons fur tout louer cette mife- 
ricorde infinie & cette puiffance di- 
vine, qu'il a fait paroitre dans Pou- 
vrage de la Redemption. La deuxieme 
reflexion regarde ces paroles qui font 
repetees dans tous les verfets de ce 
Pfaume , & qui etoient un formulaire 
ufite & confacre dans le Service divin, 
car fa mifericorde dure eternellement. 
Elles font voir que la bonte de Dieu 
paroit dans toutes fes ceuvres , qu'elle 
eft la fource de tous les biens que nous 
poffedons , & qu'ainfi nous devons la 
ceiebrer par des louanges continuel- 
les , -avec une grande reconnoifTance , 
& avec toute Pardeur dont nous fom- 
mes capables, 

PSAUME CXXXVII. 

Les Juifs captifs a Babylone parUnt dans 

ce Pfaume. Us y marquent la vivt 

douleur dont Us etoient penetres dans 

leur exil , £T le zele quUls avoicnt 

pour Jerufalem, Lc Praphetey predit 

aujfi la ruine des Idumeem , qui /V- 

toient rejouu de la deflation de cette 

villi ,& la deftruftion des Babyloniens. 

I. "MOus nous~ fommes tenus aupres 

J -* des fleuves de Babylone , 8c 

meme nous y avons pleure , nous fou- 

venant de Sion. 

i. Nous avons pendu nos harpesaux 
faules, au milieu d'elle. 

3. Quand ceux qui nous avoient em. 
menes prifonniers neus ont demands 
de chanter des Cantiques, & de les re- 
jou'ir avec nos harpes que nous avions 
pendu^s, & ipfils now ont dit : Chantez- 
nous quelque chofe des Cantiques de* 
Sion; nous avons repondu : 

4. Comment chanterions - nous des 
Cantiques de PEternel dans une terre 
etrangere ? 

11 Si je foublie, jerufalem, que 
ma droite s'oublie elle-m6me. 
6. Que ma langue foit attachee a mon 

{>alais , fi je ne me fouviens de toi ; 
i je ne fats de jerufalem le principal 
fujet de ma joie. •» 

. 7. O Eternel , fouvien-toi des enfans 
d'Edom , lefquels dans la journee de' 
Jerufalem difoieut : Deoouvrez, d6- 
coovrez jufqu'a fes fondemens. 
.8, Fille de Babylone , qui vas etre 
detruite 
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dltruite , heureux celui qui te 
H pareille , de ce q 

9. Heurenx celui 
tits ent'ans , & les i 
pierres ! 

R E F LE . 
f ES fentimens que 
J -' font paroitre da 
ceux de tous les vr; 
vn tres- grand zele 
lie fauroien: fe r€\ 
voient dans la foul 
blieroient plutdt en 
propre inter St , ' qu 
terftt de la gloire 
ruine des Idumlens 
qui eftprldite dans 
arriva peu d'annles 
rufalem , nous ap 
ven^e lesmaux qt 
Eghfe , & qu'il p 
d'une mani^re exer 
teurs & ceux qui 
auffi -bien que ceus 
miflrables& qui fe 
qui leu* arrive. 

PSAUME 
David, animi d]un 

qu'il veut louer 

pous toutes fes fa 

tout les Rou £T t 

louer avec lui. II 

a. le proteger , £7* 

faite confiance en 

fes promejfes. 

1. Pfaume de Da\ 

JE te eglebrerai d 
je te pfalmodier; 
Souverains. 

2. Je me proften 
de ta Saintete , 8 
JNom , a caufe de t 
rite* ; car tu as rer 
& admirable* par 
en accompliflant ta 

3. Au jour que 
•xauce*, & tu nras 
par ta vertu. 

4. Eterner, tous 
re te c£16breront , 
tendu les paroles d 

5. Etils chantero 
ternel; car la gloi 
grande. 

6. Car l'Eternelt 
chofes bafles , & il 
chofes Us plus *lev< 

7. $i jemarche a 
fite\ tu mevivifiei 
main contre lafure 
& ta droite me d6 

8. L'Eternel ach 
ee qui me concerne 
te* demeurea toujo 
neras point Touvra 

RE FLE 

0*N voit eclater 
le zele ar4ent< 



rendra | animus , & qui les porte a fe rejouir 
en Dieu , a 1'adorer , a chanter fes 
louanges, & a publier fes bont€s de- 
vant tous les hommes, & meme de- 
vant les Rois & les Grands de la 
terre , afin de leur apprendre a crain- 
dre Dieu , & A c£16brer fa gloire. 
Nous voyons apres eel a dans ce Pfau- 
me , que ce grand Dieu qui habite 
dans fe ciel connoit tout ce qui fe fait 
ici bas , qu'il ne dedaigne pas de pren- 
dre foin des hommes , mais qu'il a par- 
tic *"'' nt les yeux ouverts fur fes 
en qu'il eft avec eux dansl'ad- 

ve forte que tous ceux qui le 

cri euventdire avec unepleine 

ail Le Seigneur achevera de pour* 

vo ui me concerne : Seigneur, ta 

bo, ire a toujour* : Tu n?aban* 

do Int Pouvrage de Us mains. 

UME CXXXIX. 
David reconnoit dans ce Pfaume, que Dieu 
eft prifentpar tout , & qu'il a une par* 
faite connotffance de toutes chofes , £5* 
meme de celles qui font Us plus cachees. 
II loue la fagejfe infinie de Dieu qui 
paroit d'une facon particuliere dans ta 
formation defhomme ; £7*, touche de 
toutes ces merveiUes* il declare , que [la 
confederation des ceuvres du Seigneur 
le portera toujours a le benir , a le 
craindre , £7* a fe rejouir en lui. En* 
fin , il dii , que la confiance qWtl avoi% 
en la bonte £T en la puiffance du Set* 
gneur le foutiendroit contre Us efforts 



de fes ennemu , qu'il ne les crain droit 
jamais , c*f qu'il 
merce avec eux. 



n'auroit aucun com* 



i. Pfaume de David donne au Mat- 
tre Chantre, pour'le chanter. 
ITTERNEL; tu m'as fond£ & tu m'as 
*-• connu. 

2. Tu connois quand je m'aflteds Sc 

Jiuand je me leve , tu dexouvres de 
oin ma pen lie. 

3. Tu m'environnes , foit que je mar- 
che , foit que je m*arrete , & tu as une 
parfaite connoiilance de toutes mes 
voies. 

4. Meme avant que la parole foit 
fur ma langue , voici , 6 Eternel , tu 
connois d^ja tout. 

5. Tumetiens ferr^ par derri^reft 
par devant , & tu as mis ta main fur 
moi. 

6. Ta fcience eft trop merveilleufe 

J)our moi , & fi haut £lev6e que je n'y 
aurois atteindre. 

7. Ou irai - je loin de ton Efprit ? 
Et oil fuirai-je loin deta face ? 

8. Si je monte aux cieux , tuy«;fi 
je me couche au ftpulcre , t'y voiia. 

9. Si je prenois les ailes de l'aube du 
jour, & fi j'allois deWeiirer a Textrfmitei 
de la mer ; 

10. La mime ta main me conduiroit, 
& ta droite m'y faiiiroit 

11. Si je dis : Ad moins les tinebres 



Digitized by LiOOQ IC 



P S A U M E S. 



711 



me couvriront : La nuit mfime te Jer* 
vira de lumilre tout autour de moi. 

la. Les tinebres mSme ne me cache- 
ront point a toi , & la nuit refplendira 
comme le jour : Autant te font les ti- 
nebres que lalumtere. 

13. Car tu as pofKde* mes reins, des 
que tu m'as enveloppe* dans le fein de 
ma m6re. 

14. Je te cel^brerai , de ce que j'ai 
M feit d'une Strange &- admirable ma- 
nure ; tes oeuvres font merveilleufes, & 
mon ame le connoit bien. 

15. L'agencement de mes osne t'a 
point etc each 6, lors que j'ai €te* forme" 
dans un lieu fecret, & tiflu dans les 
lieux bas de la terre. 

16. Tes yeux m'ont vu , lors que j'£- 
tois comme un peloton , & touces ces 
chofes s'ecrwroient dans ton livre au 
jour qu'elles fe formoient , m£me lors 
qu'il n'y en avoit encore aucune. 

17. C'eft pourquoi , 6 Dieu fort , 
que tes penfles me fontpr^cieufes, & 
que la multitude en eft grande! 

18. Les veux-je compter? Ellesfont 
en plus grand nombre que le fable. 
Suis-je reveille" ? Je fuu encore avec toi. 

19. Dieu , ne teras tu pas mourir 
le m6chant? C'eft pourquoi, 6 horn- 
mes de fang , retirez-vou-s loin de moi. 

20. Car ils ont parle" contre toi avec 
me'ehancete' i tes ennemis fe font e'le- 
v6s vainement.. 

21. Eternel , ne haYrois - je pas 
ceux qui te ha'iflent ? Et ne ferois - je 



A cette reflexion , qui eft la principa- 
le , il faut ajouter ces trois con fid Ora- 
tions particulates t La prlmie're, que 
nous avons , dan« la jnani£re admira- 
ble dont Dieu nous a donne la vie, de 
grands motifs a reconnoftre/a puiflan- 
ce & fa bont6 , & a employer nos corps 
& nos ames a le fervir. La feconde, 

Sue c^tte puifiance & cette bonte* dt 
lieu doivent remplir les juftes d'une 
grande confiance , & les raflurer con- 
tre la crainte qu'ils pourroient avoir 
des hommes. La derni&e reflexion eft, 
ue ft nous aimons Dieu , nous aurons 
le la haine pour tout ce que Dieu 
hait; que nous Iviterons les vices & le 
commerce des impies, fans pourtant 
hair jamais leurs perfonnes; imitant 
en cela Dieu notre pe>e , qui hait l'in- 
juftice, mais quifupportelesplcheurs, 
leur faifant continuellement du bien, & 
ufant d'une grande patience envers eux, 
pour les amener a la repentance. 

P S AU ME CXL. 

David Jrie Dieu de le garaniir des ra- 
fts £7 de la malice de ceux qui cher- 
choient fa ruine , £T il les menace d* 
la vengeance celejte. 

1. Pfaume de David , donne au Mali 
tre Chantre pour le chanter. 

2. UTERNEL, delivre moi de Thorn- 
*-• me mauvais ; garde-moi de 

l'homme oucrageux. 

3. Ils penfent du mal dans leur cceur, 

__„.. ,— - w . ils renouvcllent tous les jours des com* 

pas indigne' contre ceux qui s'^levent] bats. 

contre toi ? 4. lis affilent leur langue comme un 

22. Je les ai hai's d'une parfaite ferpent; il y a du venin de viplres fous 
haine , je les tiens pour mes ennemis. [leurs levres. S€lah. 

23. Dieu fort, fonde- moi, & con- S. Eternel, garde-moi des mains du 
fidgre mon cceur ; eprouve moi, & con- m£chant; preTerve-moi de l'homme ou- 
fid6re mes difcours. trageux , de ceux qui ne penfent qu'* 

24. Regarde s'ily a en moi aucun def- me faire tomber. 
fein de nuire a perfonne, & condui 
moi par la voie du monde. 

REFLEXIONS. 
f\N doit faire une grande attention 
^^ fur ce Pfaume. C'eft un des en- 
droits de l'Ecriture ou il foit parle* le 
plus clairement de la preTence & de la 
connoiflance de Dieu. David nous en- 
feigne d'une manieVe tres - exprefle , 
que Dieu eft par tout , que fa con- 
noiflance eft infinie , aufil-bien que fa 
puifiance ; que rien ne lui eft each 6, & 
£u'en quelque lieu que nous foyons , 
il eft temoin , non feulement de nos 
actions & de nos paroles , mais me me 
de nos penfles les plus iecrettes. 
Nous devons , comme David , etre 
plnltrls de ces Veritas ; & eltes 
nous engagent a vivre comme etant 
to fl jours ious les yeux du Seigneur , 
&. a craindre ce grand Dieu qui eft 
preTent par tout, & qui nous jugera 
avec une parfaite £ quite" , fur la con- 
noifiance qu'il a de toutes nos oeuvres. 



6. Les orgueilleux m'ont cache" le 

Silge, & ils ont tendu avec des cor- 
es un rets a mon paiTage , ils m'ont 
mis des tr^buchets. Se*lah. 

7. J'ai dit a l'Eternel : Tu hs mon 
Dieu fort ; Eternel , prete l'oreille a la 
voix de mes Amplications. 

8. O Eternel , Seigneur , qui es la 
force de mon falut , tu as couvert ma 
tfite au jour de la bataille. . 

9. Eternel , n'accorde point au mi- 
chant fes fbuhaits ; ne fai point que £k 
penfee ait loneffeti Us s'eleveroient. 
S£lah. 

10. Pour ce qui eft des principaux 
de ceux qui m'affi^gent , le mal qu'ils 
font par leurs levres les couvrira. 

11. Des charbons embrafls tombe- 
ront fur eux , & les feront tomber dans 
le feu & dans des fofles protondes ; 
fans Qu'ils le relevent. , 

12. L'homme mtdifcnt ne fera point 
affermi fur la terre i pour ce qui eft 
de Phomme outrageux & mausais , on 

* chafle- 
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chaflera apres lui jufqu'a-ce qu'il foit 
exterming. 

13. Je (ai que l'Eternel fera juftice 
a l'affligl , & droit aux mifgrables. 

14. Certainement les juftes c6\tbre- 
rone ton Upm , les hommes droits habi- 
teront devant ta face. 

A£FL£Jf/02v-& 
C* E que nous avons a remarqqer ici, 
^ c'eft que Dieu garantit les juftes 
contre la violence des raichans; que 
ia vengeance tombe fur les hommes 
cruels, fur les calomniateurs , & fur 
les trompeurs; que quelque redouta- 
ble que paroifle leur puiflance , il dif- 
fipe tous leurs complots ; & que s*il 
fouffre que les innocens fuccombent 
pour quelque terns , il montre a la fin 
qu'il eft leur Protefteur ; en forte 
qu'ils ont fujet de reconnoitre & de c£- 
le"brer fapuifTance, fa juftice & fa bon- 
te\ C'eft dans cet efprit & dans ces 
vue*s , & non dans un efprit de reflen- 
timent & de vengeance contre ceux* qui 
pourroient nous avoin ofFenf&s , que 
nous devons lire & mlditer ce Pfaume. 

PSA U,M E CXLI. X 
David , expofe a I'injuftice & a la ca- 
Loxnnie de diverfes perfonnes qui le per- 
fecutoient , trie Dieu de recevoir fa- 
verablement fes fupplications. 11 lui de- 
mande la grace de ne point pecherpar 
fa langue % en ft laiffant oiler au mur- 
mur e , £? d'etre garanti de la ftduo 
Hon des pecheurs; & il Couhaite d'e- 
tre repru £T corrige par let juftes, II 
fe confie au fecours de Dieu , £7* il eft 
perfuade qu'il le dilivreroit de ceux qui 
cherchoient fa mine. 

1. Pfaume de David. 
PTERNEL , je t'invoque , hate-toi de 
J- ' venir a moi ; prele Poreille a ma 
voix , lors que je crie a toi. 

2. Que ma requete vienne devant toi 
tomme le parfum ; Sc l'616vation de mes 
mains comme l'oblation du loir. 

. 3* Eternel , garde ma bouche i garde 
l'ouverture de mes Jivres. 

4. Garde mon cocur d'incliner a des 
chofes mauvaifes , enforte que je com- 
mette de mlchantes anions par malice, 
avec les ouvriers d'imquitl ; & preser- 
ve moi de manger de leurs devices. 

5. Que le jutte mefrappe, ce me fera 



9. Garde-moi du pie"ge qu'ils m'ont 
tendu Sc des trgbuchets des ouvriers d'i. 
niquitl. 

10. Les mexhans tomberont torn en- 
femble dans leurs filets , jufqu'a-ce que 
je fois paflS. 

REFLEXIONS. 
f 'Ufage que nous devons faire de ce 
*~* Pfaume eft , de nous joindre au Roi 
David dans les prilres qu'il y4ait, & 
de demander preincrement a Dieu, 
avec humilite* , qu'il daigne recevoir fa- 
vorablement nos requites , & qu'ellcs 
montent jufques en fa preTence. II. 
Qu'il nous prefer ve de i'offenfer par 
des difcours inconfiderls , ou par des 
penf£es criminelles , & de nous laifler 
llduire par les plcheurs ; c'eft & quoi 
tend cette prie*re : Seigneur , garde m+ 
bouche £T mes levres ; garde mon cetur 
d'incliner a des chofes mauvaifes; que je 
ne commette aucunmalavec les mechans £9* 
queje negoutepM leurs delices. III. Da- 
vid nous apprend a recevoir avec plai- 
fir & avec reconnoiffance les avertifle- 
mens & les corrections des gens dc bien. 
C'eft le fentiment qu'ont toutes les per- 
fonnes pieufes , & ce que David ex pri- 
me lors qu'il dit : Que le jufte me frap* 
pe , ce me fera une faveur i qu'il me re- 
prenne , ce me fera un bourne excellent. 
L'on voit enfin dans ce Pfaume , que 
bien que la condition des juftes foit 
quelquetbis miferable, Dieu les garde 
toujours , & qu'il ne les abandonne pas 
a ceux qui cherchent leur mine. 

PSA U M E CXLII. ' 
David, renferme dans la caverne de Hcn- 
guedi , £F environne des troupes de 
Saul, prie Dieu de le fecourir dans ce 
prejfant danger. 11 fait vent de lui ren- 
dre fes a ft ions de graces. On peut lire 
I. Sam. XXIV. Vhiftoire qui donna ox- 
cafion a ce Pfaume. 

1. Maskil de David , qui eft une re- 
quete qu'il fit lors qu'il etoit dans la 
caverne. 

2. IE crie de ma voix a l'Eternel , je 
J fupplie de ma yoix PEternel. 

3. Je repans ma plainte devant lui ; 
j'expofe ma dettefle en fa preTence. 

4. Quand mon elprit s'eft pame* en 
moi , alors tu as connu mon fender, 
lis m'ont cache* un pilge dans le che- 



4ine faveur; Sc qu'il me reprenne, ce min par lequel je marchois. 
me fera un baume excellent ; il ne blef- 5. Je conliderois a ma droite, & je 
fera point ma tete; je prierai meme iregardois , & il n'y avoit perfonne qui 
four eux dans leurs catamite's. I me reconnut ; tout refuge me man quoit, 

6. Quand leurs Gouverneurs auront 6te & il n'y avoit perfonne qui eut foin de 
pr6cipit6s des rochers, alors on e'coute-lmon ame, 



ra mes paroles & elles leront agreables. 

7. Nos os font Ipars pres de l'ouver- 
ture du fe^pulcre ; comme quand on la- 
bwure & qu'on fend la terre. 

8. Mais , 6 Eternel men Seignour, 
mes yeux font tournis vers toi , je me 
iuis retire* vers toi ; ne laifle point mon 
ame denuee. 



6. Eternel , je me fuis eerie* vers toi , 
& j'ai dit ; Tu es ma retraite Sc ma 
portion dans la terre des vivans. 

7. Sois attend t a mon cri t ear je fuis 
devenu fort milerable ; de*livre-moi d% 
ceux qui me pourluivent , car ils font 
plus puiflkns que moi. 

8. Tirt mon ame hors de prifon , afin 
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que je c6l£bre ton nom ; tes juftcs vien- 
dront autour de moi, parce que tu 
m'auras recompeofe\ 

REFLEXIONS. 
pEtte prilre que le Roi David adref- 
^ fa a Dieu , 6tant fur le point de torn- 
ber entre les mains de Saul, fait voir 
que c'eft aupres du Seigneur qu*il faut 
cbercher le fecours qui nous eft nlcef- 
faire. Et la delivrance que Oieu accor- 
da a David dans cette exuimite* , mon- 
tre, que la confiancedes fiddles ne les 
trompe jamais ; que Dieu a to u jours 
des nioyens de les tirer du danger, & 
au'il change en fin leur triftefle en joie 
& en attions de graces. 

PSAUME CXLIII. 

Le Roi David s*humilie profondement de- 
vant Dieu Par la confej/ton de fes pi- 
ches. II. it le prie d? avoir egard a Jon 
deplorable etat , d*ecouter favor ablement 
fa priere , de le conduire far fort Ef- 
prit * & de le tirer du peril oh il Je 
trouvoit. 

1. Pfaume de David. 
"pTERNEL, £coute ma requite , pr«- 
*-■ te Poreille a mes fupplications , fui- 
vant ta fidglite* ; rlpon-moi par ta juftice. 

2. Et n'entre point en jugement avec 
ton ferviteur ; car nul homme vivant ne 
fera juftifie* devant toi. 

3. L'ennemi pourfuit mon ame ; il 
a foull ma vie par terre i il m'a mis 
dans des lieux tlnlbreux , comme ceux 
qui font morts depuis long-terns. 

4. Mon efprit fe pame en raoi, & 
mon coeur eft deToll au dedans de moi. 

5. Je me fouviens des jours anciens ; 
je rae'dite toutes tes ceuvres, & je 
m'entretiens des ouvrages de tes mains. 

6. J'£tens mes mains vers toi ; mon 
ame eft devant toi comme une terre 
altered. Sllah. 

7. O Eternel , hate-toi ; r€pon-moi ; 
mon efprit eft en deTaillance ; ne cache 
point ta face de moi , enforte que je d£- 
vienne femblable a ceux qui defcendent 
dans lafofie. 

8. Fai-moi entendre dds le matin ta 
bont£ , car je me fuis afiure* fur toi ; 
fai-moi connoitre le chemin par lequel 
j»ai a marcher, car j'ai 61eve* mon coeur 
vers toi. 

9. Eternel* d£livre-moi de ceux qui 
me haiflent , car je me fuis retire* vers 
toi. 

- io. Enfeigne-moi a faire ta volonte* , 
car tu es mon Dieu > que ton bon Ef- 
prit me conduife dans le droit chemin. 
ii. Eternel ren-moi la vie, pourPa- 
mour de ton nom ; tire mon ame hors 

-de la detrefle , a caufe de ta juftice \ 

12. Retranche par ta bont* ceux qui 

me halifent, & de'trui tous ceux qui 

oppriinent mon ame ; car je fuis ton 

ferviteur. 



REFLEXIONS. 
T A prie>e que le Roi David fait A Pen. 
*-■ tree de ce Pfaume en ces termes , 
Ventre point en jugement avec tonfer- 
viteur, car nul homme vivant ne fera 
trouve jufiifie devant toi , eft d'un ufa- 

Se ggulral , & il n'y a perfonne qui ne 
oive la presenter a Dieu avec ar- 
deur & avec humiliti. II. Le recours 
que David avoit A Dieu dans fes maux 
nous enfeigne , que dans quelque ex- 
trlmite* que nous nous trouvions , nous 
dlvons chercher ndtre fume* & ndtre 
confolation dans la prilre 6c dans la 
confiance au Seigneur , & mlditer pour 
cet effet fes ceuvres & les divers te- 
moienages qu'il a donnas de tout terns 
de fa bontl a ceux qui le craignent. 
Mais ce que nous devons fur tout lui 
demander , foit que nous foyions affli- 
g6s, ou que nous nous trouvions dans 
quelque autre etat, c*eft la grace de 
le craindre , les effets de fon amour, & 
la conduite de fon bon efprit ; lui pr6- 
fentant pour cet eJFet cette prilre : 
Fai-moi entendre des le matin ta konte ; 
car je me fuu ajfure en toi; Fai-moi 
connoitre le chemin par lequel je dote 
marcher , car fat Sieve mon cotur a toi, 
Enfeigne-moi a faire ta volenti ; car tu eg 
mon Dieu ; que ton Efprit me conduife 
dans le droit chemin. Au refte , quand 
nous voyons avec quelle ardeur David 
prie le Seigneur , dans ce Pfaume & 
dans plufieurs autres , de le delivrer 
de ceux qui le haiflbient , il faut pen- 
fer , que nous n'avons pas les memes 
raifons que ce Roi avoit , de faire dt 
femblables prilres ; mais que nous de* 
vons implorer de tout ndtre coeur Tail 
fiftance de Dieu contre les ennemis dt 
ndtre falut , puifque nous Commas tou- 
jours expofts * leurs attaques, & qu'ils 
font iniiniment plus a craindre que dt$ 
ennemis temporels. 

PSA U ME CXLIV. 
Cefi.ici un Cantique fa&ions de graces, 
pour les vi&oires £T les deiivr antes qu* 
Dieu avoit accordees a David , £7" una 
priere pour laprojperite du peuplt <TIJl 
rae'L 

1. Pfaume de David. 
DEni foit PE tern el mon rochet, le- 
u quel dreffe mes mains pour le com* 
bat , & mes doigts pour la bataille ; 

2. Qui d^ploie Ta bonte* enversmoi| 
qui eft ma forterefle , ma haute re- 
traite , mon libe*rateur, mon bouclier : 
Je me fuis retir* vers lui; il range mon 
people fous moi. 

3. O Eternel , qu'eft-ce que Phomme, 
que tu aies foin de lui , & que le fils 
de Phomme mortel , que tu en tiennes 
compte ? 

4. X'homme eft femblable a la vanu 
tt i fes jours font comme une ombrt 
'qui paffe. 

5. Eternel , abaifle tes cieux , & def. 
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cen ; touche les montagnes , & qu'elles 



fument , 

6. Lance reclair , & les diffipe ; tire 
tes fleches , & les mets en dlroute ; 

7. Etentes mains d'enhaut ; deiivre- 
moi, & me retire des grofles eaux , 
de la main des enfans de l'ttranger ; 

8. Dont la bouche prononce des men- 
fonges , & dont la droite eft unedroi- 
te trompeufe. 

9. O Dieu , je te chanterai un nou- 
veau cantique; je tepfalmodierai fur 
rinftrument a dix cordes. 

10. C'eft lui qui envpie la deiivrance 
aux Rois , & qui dllivre David fon fer< 
viteur de P6p6e meurtriere. 

11. Retire-moi & me deiivre de la 
main des enfans de l'etranger , dont la 
bouche prononce des menfonges , & 
dont la droite eft une droite trompeufe 

1 a. Que nos fils foient comme de jeu- 
nes planter , croiftant en leur jeunefle , 
& nos til les comme les angles taillls 
pour l'ornement d'un palais. 

13. Que nos celliers foient remplis , 
fournuTant toutes efpeces de provifions ; 

?ue nos troupeaux multiplient par mil- 
lers , par dix milliers dans nos pares ! 

14. Que nos boeufs foient charges de 
graifle , qu'il n'y ait point de breche , 
qu'il ne fe faffe point de fortie , & qu'il 
n'y ait point de cri dans nos places ! 

15. Heureux le peuple qui eft dans 
cet etat ! Heureux le peuple duquel l'E- 
ternel eft le Dieu ! 

REFLEXIONS. 
T ES actions de graces que David rend 
*■* a Dieu des viftoires qu'il avoit ob- 
tenues , nous montrent , que c'eft a 
Dieu qu'il faut donner la gloire de tous 
les biens qui nous arrivent , & que c'eft 
lui qui favorife les Rois pieux , 8c en 
general tous ceux qui le craignent , & 

?ui les tire des plus grands dangers. 
I. Lorfque Dieu nous accorde quelque 
grace , nous devons joindre a nos louan- 
ges un humble aveu de rtdtre indigni- 
te* , & dire dans ces. fentimens : Set- 
gneuty qu'eft-ce que de Vhomme , que tu 
te fouviennes de lui , £F du fils de Thom- 
me que tu en tiennes compte i III. Ce 
Cantique nous enfeigne , que l'abondan 
ce , la paix & la profperite temporel 
le , font des effets de la bonte de Dieu 
• & de fa providence , & qu'il faut re- 
ceveir ces bieniaits-la avec reconnoif- 
fance , 8c en faire un bon uiage. Sou- 
venons-nous cependant , que ces faveurs 
temporelles, que les Ifraelites deman- 
doient a Dieu, 8c qui leur etoient pro- 
mifes par l'alliance qu'il avoit faite avec 
eux , ne font pas celles que les Chre- 
tiens doiventprincipalement rechercher. 
Soyons encore plus fenfibles aux bene- 
dictions lpjrituelles , que Dieu nous ac- 
corde dans rEgliie , 6c qui nous aii'u- 
' rent la joulifarice d'un bonheur qui nt 
fiaira jamais. C'eft dans la vue de ces 



ben^diatens , que nous avons encore 



plus de fujer que les Ifraelites n'en 
avoient , de dire : Heureux le peuple du- 
quel VEternel eft Dieu. 

PSAUME CXLV. 
David adore ©* lou'e dans ce Pfaume , 
<Tune maniere pleine de zele £T tta- 
mour , la grandeur de Dieu , fes outra- 
ges merveilleux , fa puijfance , fa juf- 
tice , maii fur tout fa bonte envers tout 
les hommes , £f C amour qu'il forte a 
ceux qui le craignent £7* qui Vinvoquent. 
Ce Cantique eft tun de ceux .qu'on ptut 
lire avec le plus de fruit £T <T edified- 
tion. 

1. Pfaume de louange, compofe par 
David. 
sAleph, MON Dieu, mon Roi , je t'ex- 

* fl alterai , & je bSnirai ton 
nom, a toujours & a perp^tuite. 

2. Beth. Je te bgnirai chaque jour , 
& je louerai ton nom , a toujours & 
a perpetuity. 

3. Guimel. L'Eternel eft grand & in- 
finiment digne d'etre loue , & Ton ne 
fauroit fonder fa grandeur. 

4. Daleth. Une generation dira la lou- 
ange de tes ceuvres a l'antre genera- 
tion , & elles raconteront tes exploits. 

5. He. Je m'entretiendrai de la ma- 
gnificence glorieufe de ta Majefte , & 
de tes ceuvres merveilleufes ; 

6. Vau. Et on r£citera la force de tes 
exploits redoutables , 8c je raconterai ta 
grandeur. 

7. Zajin. lis r£pandront le fouvenir 
de ta grande bonte , & ils raconteront 
ta juftice avec un chant de triomphe. 

8. Heth, L'Eternel eft miiericordieux 
& pitoyable , lent a la colere , & grand 
en bonte. 

9. Teth. L'Eternel eft bon envers tous, 
& fes compaflions font par deflus tou- 
tes fes ceuvres. 

10. Jod. Eternel , toutes tes ceuvres 
te ceiebreront , & tes bien-aimes te be> 
niront. 

11. Caph. Ils reciteront la gloire de 
ton regne , & raconteront tes grands 
exploits ; 

' 12. Lamed. Afin de donner 4 connoi- 
tre tes grands exploits aux hommes, 
& la gloire de la magnificence de ton 
regne 

13. Mem. Ton rfcgne eft un rigne de 
tous les fiecles , 8c ta domination eft 
dans tous les ages. 

14. Samech. L'Eternel foutient tout 
ceux qui fon prlts a tomber , & it re- 
dteile tous ceux qui font abattus. 

15. Hajin. Les yeux de tous s'atten- 
dent a toi , & tu leur donnes leur nour- 
riture en leur terns. 

16. Te. Tuouvres ta main , & ru raf- 
faiie a fouhaittout ce qui vit. 

17 Tfade. L'Eternel eft jufte daas 
toutes les voies, & plein de bonte dans 
toutes fes ceuvres. 

18. Kofb. 
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18. Koph. L'Eternel eft prds de tous 
»ux qui l'invoqueni , de tous ceux qui 
invoquent en ve>iti. 

19. Res. II accoraplit le fouhait de 
>ux qui le craignent, il exauce leur 
:i , & il les delivre. 

20. Scin. L'Eternel garde tous ceux 
ui lament ; mais il exterminera tous 
s michans. 

21. Thau. Ma bouche racontera la 
mange de l'Eternel • & toute chair b6- 
ira le nom de fa faintete* , 4 toujours 

a perp£tuite\ 

REFLEXIONS. 
^E Pfaume eft tr£s-propre pour enflam- 
' mer n6tre zele , & pour nous ani 
er alouer Dicu avec une ardente devo- 
on. David y exprime, ert des ter- 
es extremement touchans , le plaiiir , 

raviflement , & la fainte ardeur avec 
quelle les fiddles mlditent les oeu 
es merveilleufes du Seigneur, & c€- 
brent fa puiflance , fa majefte* , fa fi« 
•liti, fa juftice, & principalement fa 
»nte" & fa mifericorde , qui eft par 
flus toutes fes oeu v res. David nous 
prend dans ce cantique, que c'eft 
r le Seigneur que toutes les creatu- 
5 ont iti faites, & qu'elles fuhfif- 
nt ; que fa providence s'ltend juf- 
es aux animaux » mais il y rfpreTen* 
principalement le foin paternel que 
eu a de ceux qui le craignent; il 
us aftiire que Dieu eft toujours pres 
rux pour les garder , qu'il les exauce 
and ils le reclament, qu'il les de'li- 
; dans leurs dgtreifes , & qu'il ac- 
mplit le fouhait de leur coeur. L'ef- 

que la confideration de toutes ces 
Dies doit produire , eft , de nous rem- 
r d'un grand amour pour ce Dieu fi 
1 , de nous porter a rimiter dans fa 
it£» de nous infoirer toQjours plus 
ttachement pourla pi<t6, qui nous 
>cure ces prlcieux avantages , & de 
is animer d'un zele ardent pour le b&. 

& pour publier a jamais fes louanges. 
P S, A U M E CXLVI. 

Prophete fait veeu de lower Dieu tout 
f terns de fa vie ♦ £T il enfeigne qu'il 
'out mettre fa con fiance en Dieu jeul, 

ui eft It Maitre du monde * C qui 
un foin particulier des juftes. 

. Louez l'Eternel. 

On arae, lout* PEternel. 
a. Je louerai l'Eternel pendant 

e ma vie , je pfalmodierai a mon 

u tant que je durerai. 

• Ne vous affurez point fur les Prin- 

, ni fur aucun fils d'homme ♦ qui 

fauroit dllivrer* 

. Son efprit fort , & Vhemmt retour- 

;n fa terre , & en ce jour-la fes def- 

s pe'riflent* 
Heureux ctlui a qui le Dieu Fort 

Jacob eft en aide , & dont l'attente 

a l'Eternel fon Dieu ! 
Qui a fait les cisut & la terre 9 & 



la mer , & tout ce qui y eft , & qui 
garde toujours fa vlritl; 

7. Qui fait droit a oeux a qui Ton fait 
tort , Qui donne du pain a ceux qui ont 
faim. L'Eternel de'lie ceux qui font lie's. 

8. L'Eternel ouvre les yeu* des avei*. " 
gles; l'Eternel redreffe ceux qui font 
abattus ; TEternel aime les juftes. 

9. fc'Eternel garde Jes Grangers; fl 
foutient Torphelin & la veuve ; & rl 
renverfe le train des me*chans. 

10. L'Eternel regnera a jamais* O 
Sion , ton Dieu eft d'age en age. Louejz 
l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
yJOxn devons apprendre de ce Pfau* 
k me, I. Que le plus bel ufage que 
nous puiflions faire de ndtre vie , eft 
de l'employer toute entire a lougr & 
X gloriner le faint nom de Dieu. II. 
Que c'eft une grande tblie , de mettre 
fa confiance dans les hommes & dans 
les Grands , puis *qu'ils ne font que la 
foiblefTe St le neant mdme, etant des 
hommes mortels ; mais que pour joul'r 
d'un vrai bonheur » il taut le repofer? 
uniquement fur Dieu, qui eft le Cr£a- 
teur du monde , qui aime la v 6 rite' & 
la droiture , qui fait juftice a ceux 
qu'on opprime , qui les dllivre , & qui 
regnera a jamais , pour la deTenfe de 
fon peuple & de fes en fans. 

PSAUME CL^VII. 
Les Ifra'elites font exhorth a louer Dim 
premierement a coupe des muvres de la 
creation , £T en fecond lieu , a caufe 
des graces qu'il ripandoit Jut leur na- 
tion en particulier. 
I.T Ou5z l'Eternel } car c'eft une chofe 
A -' bonne de pfalmodier a nAtre Dieu* 
& c'eft une chofe agrlable 3 & louan- 
ge eft bienfi&ante* 

2. L'Eternel eft celni qui batit J6tu» 
falem ; il raifemblera ceux d'Kra^l qui 
font difperfts. 

3. II §u^rit ceux qui ont le coeur bri- 
fe* ♦ & il bande leurs plaies. 

4. II compte le nombre des Itoiles ; 
tiles appelle toutes par leur nom. 

5. Ndtre Seigneur eft grand & d'une 
grande puiflance* Son intelligence eft 
inftnie. 

6. L'Eternel foutient les dlbonnai- 
res; mais il abaifle les m^chans juf- 
qu'en terre* 

7. Chantez a l'Eternel aVec des ac- 
tions de grates , en vous rlpondant 
les uns aux autres ; pfahnodiez avec 
la harpe a ndtre Dieu i 

8.' Qui couvre de nules les cieux , qui 
prepare la pluie pour la terre , qui fait 
produire le foin aux montagnes. 

9. Qui donne la pature au oxtail , ft 
aux petits du corbeail qui crient. 

10* II n'a point d'£gard a la force du 
cheval ; il ne feit point cas des hommes 
legers a la courfe. 

11. L'Eternel met fon affeftion en 
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ceux qui le craignent , & en ceux qui 
s'attendent a fa bontl. 

12. Jfrufalem, lone" l'Eternel ; Sion, 
lou'6 ton Dien. 

13* Car il a renforce* les barres de tes 
portes , il a beni tes enfans an milieu 
de toi. 

14. Cr/fr /tti qui rend paifibles tes con- 
trees , & §»i te raflafie de la mobile du 
froment. 

15. CV/? lui qui envoie fes ordres fur 
la terre , de forte que ce qu'il a prononce* 
la parcourt avec beaucoup de vitefle. 

16. Ceft lui qui donne la neige , com* 
me des flocons- de laine , & qui rfpand 
la brume comme de la cendre. 

17. Cejt lui qui jette (a glace comme 
^ar morceaux : Qui pourra foutenir U 
figueur de fon froid? 

18. II envoie fes ordres , & il les fait 
fondre; il fait fouffler fon vent, & 
les eaux s'luralent. 

19. II annonce fes paroles a Jacob, 
fes ftatuts 8c fes ordonnances a Krael. 

20. II n'a pas fait ainfi a toutes les 
nations, 8c eiles ne connoiflent point 
Us ordonnances. Loufcz l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
pE Pfaume nous prgfente deux grands 
^ motifs a louer Dieu & a l'aimer : 
Le premier , qui nous eft commuu avec 
les lira elites, & avec tous les homines , 
8c qui eft pris de cette puiffance & de 
cette fagefle admirable avec laquelle il 
gouverne le monde. Nous voyons ici 



Que c'eft Dieu qui conferve toutes cho- 
ies, qui envoie la neige & la pluie , 
qui fait produire a la terre fon fruit , 
qui donne 1'abondance 8c la paix, & 
qu'ainfi tous ces bieris temporelsdoivent 
etre attribuls a fa bonte* 8c rapportes 
& fa gloire. Le fecond fujet des louan- 

fes de Dieu 4 qui eft exprime* dans ce 
faume, eft pris des biens que Dieu 
avoit fait aux Ifrafclites , 8c fur tout , 
4e ce qu'ourre la protection , l'abon- 
dance , & la paix dont ils jouiflbicnt 
daus la terre de Canaan , il leur avoit 
donne* (a parole & fa fainte loi. A cet 
egard nous avons des motifs bien plus 
torts a rendre graces au Seigneur, en 
vuJJ des blnldittions fpirituelles qu'il 
repand fur nous 1 entre lefquelles « cel- 
le que nous devons le plus eftimer eft 
l'avantage d'etre Iclaires par l'Evangi- 
le & par la .connoiflance de fa volenti. 
C'eft la untf grace qu'il n'a pas faite 
i tous les peuples ; ainfi nous devons 
en reconnoitre le prix , la pofleder 
avec gratitude, 8c nous en fervir a 
l'honneur de fon faint nom , & a n6- 
tre propre falut. 

PS A U ME CXLVIII. v 
David , dam it* transport* de fon zete , 
invite toutes les creatures du del £T 
de U terre a louer Dieu i mau il} con- 
vie farticulierement lee hommet f £T Its 
J/raeltfes, II y a beaucouf a?il%}r<ttton 
• & fen&ion dans cm Pfaume,. 



1. Louez l'Eternel 
f Oufcz l'Eternel dans les cieux : LouCz- 
^ le dans les plus hauts lieux. 

2. Tous fes Anges » louez-le \ toutes 
fes armies ♦ louez-le. 

3. Louez-le , foleil & lune ; toutes 
les £toiles qui jettez de la lumicre , 
louEz-lc. 

4. LouKz-le, cieux des cieux , 8c Its 
eaux qui font fur les deux. 

5. JQue toutes ces chofes louent le nom 
de l'Eternel ; car il a command^ , & 
ettes ont €t€ crepes. 

6. Et il les a 6tablies a perpltuite* 
8c pour toujour* ; il y a mis un ordre 
qui ne changera point. 

7. Louez de la terre l'Eternel * tone* 
le , vom les gros poiffons , & tous les 
abymes ; 

8. Feu 8c grele, neige 8c vapeur, vents 
de tempSte , qui exlcutez fa parole 9 

9. Montagues & tous lesedtaux, ar* 
bres fruitiers, & tous les cadres; 

10. Betes (auvages , 81 tout le bfitai! , 
reptiles , 8c oifeaux qui avez des ailes ; 

11. Rois de la terre, 8c tous les peu- 

Sles ; Princes , & tous les Gouverneurs 
e la terre; 

12. Ceux qui font a la fleur de leuf 
age , & les vierges , 8c les vieillards , 
& les jeunes-gens : 

1 3. Qu'ils louent tous le Nom de l'E* 
ternel ; car fon Nom eft dev£ , fa Ma. 
jeft6 eft fur la terre & fur les r'- 



fes 



cieux. 
14. Car il a elevl la corne de fon pen* 
jle ce qui eft une louange pour tous 
es bien-aime's , pour les entans d'lf. 
raSl , qui font le peuple qui eft pris 
de lui. Louez l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
|~)Ans ce cantique , auift-bien que dans 
L/ plufieurs autres , nous apprenons , 

?[ue c'eft Dieu qui a forme" , qui con* 
erve , 8c qui conduit toutes les crea. 
tures qu'il y a dans le del & fur la 
terre ; les Anges , le foleil , la lune , 
8c tous les aftres ; que c'eft par fa vo- 
lonte que le feu , la grele , la neige , 
les vents, les montagnes, lesarbres. 
8c les betes fubfiftent dans un ordre qui 
ne change jamais , 8c produifent tons 
les divers effets que nous voyons tous 
les jours. II. Nous devons confidtrer 
que toutes ces creatures, a la referve 
des Anges , ttant deftituics de raifon , 
elles ne louent le Seigneur , Qu'eutant 
qu'ellek nous pr6fentent des fujets de 
le louer, par les merveilles qu'elks 
nous mettcnt devant les yeux , & qu'ain- 
fi c'eft aux homines a benir Dieu , puis 
qu'eux feuls font capables de le con* 
noStre dans fes ouvrages. Nous voy* 
ons dans ce Pfaume, que toutes for* 
tes de perfonnes font obligees a s'ac* 
quitter de ce devoir ; les grands 8c les 
petitsi les hommes & les femmes i les 
jcunes gens 8c les vieillards. £n g<* 
n^ral, tens. ceux qui ont -e bonheur 
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de vivre dans l'Eglife doivent fignaler 
leur tele , & s'unir pour donner glof- 
re au Cr&teur de toutes chofes j 8c 
ndtre plus ardent defir doitttre, que 
le Norn de notre Dieu foit loue* & be*, 
nt par nous & par toutes les creatu- 
res , des maintenant & dans P6ternit£ 

PS AU-ME CXLIJC 

Cefl ici un Pfaume de touange £T de re- 

connoiffance, pour Us vicJoires qt*e le 

peuple d > I/raefavoit remportees fur plu- 

fieurs Rou , par Pajtftanc* de Dieu. 

1. Louez PEternel. 

f^Hantez a PEternel un cantique nou- 
*f veau , & fa louange dans Paflem- 
Wee de fes bien-aimls. 

2. Qu'Jfrael fe rfjouYfTe en celui qui 
Pa nut, & que les enfans de Sion foieht 
traniport*s de joie en leur Roi. 

3. Qu'ils lotfent fon nom en concert , 
qu'ils lui pfalmodient fur le tambour 
& fur la narpe. 

4- Car PEternel met fon affeaion en 
fon peuple; il rendra honorables les 
dlbonnaires en les delivrarit 

%. Ses bien - aim£s triompheront 
avec gloire , & fe rljoui'ront fur leurS 
lits. 

6. Les louanges du Dieu Fort feront 
dans leur bouche , 8c des e*pe*es affilees a 
deux tranchans feront dans leur main ; 

7 : Pour raire la vengeance parmi les 
nations , & pour chatter les peuples ; 

8. Pour Her leurs Roi avec des chai- 



nemis fpirituels , & de ce qu'il nous a 
mis en 6 tat d'en triompher nous mi- 
mes , & d'etre plus que vainqueurs en 
toutes chofes par JeTus - Chnft N6tre 
Seigneur. 

P S A U M E CL. 

Le Pfabm/ie exhorte tow les homines a 
louer pteu, a caufe de fa majefte , de 
fon elevation , £T de fes ctuvres admi- 
rable* , en employ ant a cela les injhu- 
mens f acres. Cejt ici quefinit le tivrz 
des Pfaumes, 

I. Lou«z PEternel. 

T Ouez le Dieu Fort, K caufe de ft 
*-* faintete* : louSz-le a caufe de cette 
Itendue qu'il a faite par fa puiffance. 
a. Lougz-le de fes grands exploits, 
louez-le felon la grandeur de fa Majefti. 

3. LouSz-le au fun de la trompotte; 
louez-le avec le pfalte'rion & la harpe. 

4. Louez-le avec le tambour & la flu- 
te ; louez-le avec le luth 8c avec Tor- 
gue. 

5. Loufiz-le avec les cymbales reten- 
tiflantes ; louez-le avec les cymbales de 
triomphe. 

6. Que tout ce qui refpire loue* PE- 
ternell Louez PEternel. 

REFLEXIONS. 
pE Pfeume, qui eft le dernier /doit 
^ nous animer d'un faint z£ie , pour 
louer fans cefle la grandeur de ndtre 
Dieu , fa puiffance infinie, & toutes 



nes, & les Grands d'entr'eux avec desjfes perfections adorables. C'eft ce que 
ceps de fer. nous devbns tous faire, non feu 1 erne nt 

9. Afin qu'ils exercent fur eux le ju-lde la bouche&de la voix,mais princi pa- 
ge ment qui eft eerit. Cet bonneur eftjlement du coeur ; nous fouvenant, que fi 
pour tous fes bien-aim£s. Louez PE- les Ifraglites employoient dans leur cnU 



ternel. 

REFLEXIONS. 

£E Cantique doit exciter tous les vrais 
w membres de l'Eglife a chanter & a 
publier les louanges de Dieu , & a fe 
rljouYr continuellement en lui. Et com- 
me les Israelites faifoient retentir leurs 
chants de joie , parce que Dieu les avoit 
fait triompher de leurs ennemis & des 
Rois qui leur faifoient la guerre ; nous 
devons auffi le louer en confid6ration 
du foin qu'il a eu de tout terns de fon 
Eglife , & de toutes les faveurs que nous 
avons reques de lui; mais principale- 
' mint » de ce qu'il a vaincu tous nos en 



te le fon Iclatant de divers inftrumens 
de mufique , de mime que plufieurs ce*- 
rcnwnies ; Dieu veut que nous le lou- 
ions , & que nous le fervions fous PE- 
vaugile , principalement du coeur , 8c 
avec toute PafFection & la ferveur pof- 
(ible. Acquitons-nous tout le corns de 
ndtre vie d'un devoir fi juite & fi agrga- 
ble i & faifons pour cet effet un bon 
ufage de tant de belles exhortations , 
& de divins modules de demotion 8c 
de louanges que le livre des Pfaumes 
contient; afin qu'apres avoir loue' 8c 
glorihe^ Dieu fur la terre , nous le glo- 
rifii'ons e'ternellement dans le ciel , avee 
tous les Bienneureux. Amen. 
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LES PRO VERBES 
DE 

SALOMON. 

ARGUMENT. 

1/ /frrf A/ Proverbes a le Roi Salomon pout auteur. Celt, 
vre a deux parties: La premiere, qui eft contenuSS dans les neuf 
premiers cbapitres * renferme des exhortations , des inftru8imt % 
(gf des confeils , que la Sage(fe dome aux bomnus. La Jh* 
conde , qui commence au cbapitre X. eft un Recueil de Prover* 
bes & de Sentences morales fur touUs fortes de fujets. II 
paroit que Salomon a krit les XX IK premiers cbapitres. 
Let fuivans font un Recueil qui futfait des Sentences de ce Prhu 
ce, environ deux cents quatrevingts ans apris , du terns du 
Rot Ezicbtas. l^es deux derniers chapittes femblent tore dtun 
autre que du Roi Salomon. Les Sentences de ce livtefont cour* 
tes , & d f un ftyle figure 1 , felon la maniere des Orientaux § 
mais elks renferment un grand fens § & ton y trouve a°ex+ 
ceUentes inftrucJions fur toutes fortes de devoirs , gf pour tou* 
tes fortes de perfonnes. 
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CHAP1TRE f. 

Le prhnier chapitre a troii Parties : I. Une 
preface , qui marque If vut de ce livre * 
avec une exhortation a acquerir la So- 
gejje. t It. Un avertijjement a s'elcigner 
ties methans , & a ne pa* fe laijjper fe- 
duirepareux. HI. Vne invitation par 
laquelle la Sagejfe follicfa let pecheurt a 
fe convertir avec de feveres menace* 
contre ceux qui Sendurcijfent. 

LES PROVERBES de Salomon fils 
di David, * Roi d'liraeX 
%. Pour faire connoitre la Gu 
gefle & l'inftruftion , pout faire 
entendre les difcours d'inteiiigenee. 

3. Pour recevoir une inftruftion de 
boh fens, de juftice * dejugement, & 
d'iquit* ; I 

4. Pour donner du difcernement aux, 
fimples , de la connoiflance & de la 
fciencc aux jeunes gens. 

5. Le fage tcoutera , Sc en deviendra 
plus ^claire* , & rhomme intelligent , 
en acquerra de la prudence : 

6. Attn d'entcndre les fentences & 
leur interpretation , les paroles des Sa- 
ges & leurs difcours profonds. 

7. La crainte de TEteVnel eft le prin- 
cipal point de la fcicnce ; mau les fous 



ineprifent la (ageile & l'inftruaion. 

8v Mon fils, {coute I'inftrnaion de 
ton v€re , & n'abandonne point l'enfei* 
gnement de ta mire. 

9. Car ce font des graces atiemble'es 
autour de ta tfite , & deS coliers i ton 
coil. 

10* Mon fils ♦ fi les plcheurs te reu* 
lent attirer* n'y confens pas. 

1 i. S'ils difent : Vien avec nous* dref- 
fons des embuche* pour tnSr; tpions 
fecrettement Pinnocent , fans on'il en 
ait donne* de fuiet, 

12. Engloutiffons-les vifs comme le 
fSpulcre, & tout entiers comme cemt 
qui defcendent dans la foffle* 

13. Rous trouverons toutes fottes de 
biens prlcieux , nous remplirons nes 
maifons de butin. 

14. Tu y auras ton lot parmi nous , il 
n'y aura qu'une bourfe pour nous tons. 

H. Mon fils, ne te mets point en 
chemin avec eux j retire ton pi*" de 
leur fentier. 

10. Car leurs pie's courent an raal , 
& fe hatent pour rlpandrc le fang. 

17. Car comme c*efc Cans iujet que 
le filet eft tendu devant let yeui de 
tout ce qui a des alles x 

tt. Aia* 
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1 8. Ainfi ceui-ci dreflept des erabft r ges & de blnldiftions. Ges c'onfidlca* 
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. permanent , & il eft le bouclier 
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de ceux qui marchent en intlgriti , 

8. Pour i'uivre les rentiers de la justi- 
ce : II gardera la voie de fes bien-aim6s. 

9. Mors tu connoitras la jtiftice, le ju- 
gement, Plquitl, & tout bon chemin. 

10. Si la fageffe vient dans ton coeur , 
& & la connoiflance en eftagrlable a 
ton ame ; 

11. La prudence te confervera , & 
Intelligence te gardera; 

12. Pour te deTivrer du mauvais che- 
min , & de Phomme qui parle de per- 
verfite" ; 

13. De ceux qui laiflent les chemins 
de la droirure, pour marcher par les 
voies de t^nebres; 

14. Qui fe rljouiflent de mal fa ire , 
& qui prennent plaifir dans les mlchan- 
cetes oue fait le mechant ; 

15. Defquels les chemins font devour 
nes, & qui dans leur conduite vont de 
travers. 

16. Tu feras auffi delivre' de la fern- 
me Itranglre , & de la femme d'au- 
trui ; dont les paroles font flateufes ; 

17. Qui a abandonne* le condu&eur de 
(a jeuneffe , & qui a oublie Palliance 
de fon Dieu. 

18. Car la maifon panche vers la mort, 
fon chemin mene vers les trlpafi£s. 

19. Pas un de ceux qui vont vers elle 
n'en revient, ni ne reprend les fen tiers 
de la vie. 

20. Afin aujjt que tu marches dans la 
voie des gens de bien , & que tu gar- 
des les fen tiers des juftes. 

21. Car ceux qui font droits habite- 
ront la terre, & les hommes intigres 
y fubfifteront. 

22. Mais les mlchans feront retren- 
ches de la terre , & ceux qui agiflent 
perfidement en feront extermines. 

REFLEXIONS. 
T ES inftruftions que Salomon nous 
** donne ici font , I. QiTil faut 6cou- 
ter les paroles de la lagefle , fe ren- 
dre attentif a fes confeils ; la chercher 
de tout fon coeur ; que pour Pobtenir 
on n'a qu'a la demander a Oieu , qui 
en eft Pauteur & la fource; qu'elle n*eft 

S as difficile a acquerir , & que Dieu la 
onne a tous ceux qui la defirent fin- 
cerement II. Ce chapitre nous met de- 
vant les yeux les biens qui reviennent 
aux hommes , de la pofleffion de cet- 
te divine fagefle; elle leur communi- 
que les lumilres & la prudence dont 
ils ont befoin ; elle procure la paix & 
la tranquility ; elle garantit de tout mal, 
& en particulier des tentations ; avec 
elle on .evite les pieges des me"- 
chans , on ne ctaint point ltur mali- 
ce , & Pon n'eft pas en danger de pe- 
rir avec eux. Enfin, Salomon nous en- 
(eigne , qu'entre les avantages que la 
fageiTe procure aux hommes , elle left 
dltourne en particulier de Pimpuretl, 



& qu'elle les preTervc par la des mal. 



heurs dans lefcuels s'engagent ceux qui 
fuivent la fenfualite & les dllirs dere- 
gWs de la chair. 

CHAglTRE III. 

Salomon exborte les hommes a fuivre Us 
injlruftions de la Sageffe , a craindrt 
Dieu , a Je confier en lui , a Phono- 
rer , £7* a fe foumettre a fes chatimens. 



Ce Prince Parle enfuite du prix de la. 
Saeeffe , a de rexceUence des biens 
qWeue procure. s Enfin , il exborte a 
faire du bien a tout le monde , a ne 
nuire a perfonne £T a marcher dans 
Vintegrite. 

1. JUON fils , ne mets point en ou- 
m bli mon enfeignement , & que 

ton coeur garde mes commandemens. 

2. Car ils t'apporteront de longs jours, 
& des annees de vie , & la profplritl. 

3. Que la mifericorde & la s€x\t€ ne 
t'abandonnent point ; lie-les a ton con , 
& les 6cri fur la table de ton coeur ; 

4. Et tu trouveras grace & une bon* 
ne intelligence devant Dieu & devant 
les hommes. 

5. Confie-toi en PEternel de tout tonA 
coeur, & ne t'apuie point fur ta pru-V 
deuce. ~ 

6. Confidere-le dans toutes tes voies J 
fc il dirigera tes fentiers. * 

7. Ne fois point fage a tes yeux ; craw \ 
PEternel , & detourne toi du mal. * 

8. Ce fera une fante a tes entrailles 9 
& un arrofement a tes os, 

9. Honore PEternel de ton bien, & 
des prdmices de tout ton revenu. 

10. Et tes greniers feront remplis 
d'abondance , & tes cuves regorgeront 
de mout. 

11. Mon fils, ne rebute point 
truftion de PEternel , & ne perds 
courage de ce quMl te reprend ; 

12. Car PEteruel reprend celui 
aime, comme un pe*re Penfant 
ch6rit 

13. Heureux Phomme qui a trouvtf 
la Saeefle , & Phomme qui avance dans 
Pintelligence ! 

14. Car le trafic qiPon peut faire cPeU 
le eft meilleur que le trafic de Par gent. 
& le revenu qu'on en peut tirer vaat 
mieux que le fin or. 

15. EHe eft plus precieufe que les 
perles , & toutes les chofes dtfirabJes 
ne la valent pas. A 

16. II y a de longs jours dans & droi-V- 
te, & des richefies & de la gloire dans J 
fe gauche. m ■ ^ 

17. Ses voies font des votes agrea-m 
bles , & tous fes fentiers ne font •** | 
profperit^. a 

18. EUe eft Parbre de vie a ceux qml 
Pembraflent , & tous ceux qui la cob-^ 
fervent font rendus bien-heureux. 

19. L'Eternel a fond6 la terre par ta 
Sageffe , & agence les cieux par Pin- 
tefflgence. 

20. Les 
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20. Les abl mes s'quvrent par fa fcien- 



% 



ce • & les nuees diftilent la rofiSe. 

s|. Mon fils , qu'elles ne s'e*cartent 
point de devant tes yeux ; garde la droi* 
te connoiflance & la prudence. 

22. Et elles feront la vie de ton arae , 
Sc nn ornement a ton cou. 

23. Alors tu marcheras en aflurance 
par ton chemin , & ton pie* ne heurte- 
ra point,. 

24. Si to te couches , tu n'auras point 
de frayeur \ 8i quand tu feras couch* , 
ton fommeil fera doux. 

2?, Ne crain point la frayeur foudai 
ne , ni la ruine des me*chans , quand 
die arrivera. . 

26, Car 1'Eternel fera ton efptrance , 
Sc il gardera ton pie" d'etre pris. 

27- Ne retien pas le bien a ceux aux< 
quels il appartient , encore qu'il fut en 
ta puiflance de le faire. 
• 28. Ne di point a ton prochain t Va 
Sc revien , & je te donnerai demain , 
fuand tu Pas par devers toi. 

29. Ne machine point de mal contre 
ton prochain 9 qui nabite en aiTurance 
avec toi, 

30. N'aie point de proces £ans fujet 
avec perfonne , lors qu'on ne t'a fait 
aucun mal. 

3.1. Ne porte point d'envie a Phom- 
me violent , & ne choifi aucune de fes 
voies. 

32. Car celui qui va de travers eft en 
abomination k 1'Eternel ;' mais fon fe. 
_ cret eft avec ceux qui font droits. 
m 33. La matediftion de 1'Eternel eft 
Mdans la maifon du mlchant; mais il 
■l>6nit la demeure des juftes, 
' 34. S*il fe moque des moqueurs , il 
fait grace aux debonnaires. 

35. Les faces hlriteront la gloire; 
mais les infenies eleventleur ignominie. 

REFLEXIONS. 
f E que nous devons conftderer en g$- 
^ neral fur ce chapitre, ce font, I. Ces 
exhortations ft graves & fi touchantes 
que Salomon nous y adrefte , & la def- 
cription qu'il fait de la felicite* dont on 
joui't lors qu'on fe laifTe coqduire par 
les confeils de la fageiTe, II nous dit 
fur ce fujet , que celui qui craint Dieu , 
& qui fe dltourne 4u mal , eft plus 
heureux que s'il poffedoit tous les tre^ 
fors & tout ce que le monde a de plus 
prgcieux; que la fageiTe fait joitfr des 
plai" 



le craindre , & de nous dtftourner du 



mal. Le troifieme , de l'honorer , en 
faifant un faint ufage de nos revenue 
8c des biens temporeis qu'il nous don- 
ne, Le quatri*me , de nous foumettre 
a fes chatimens , nous fouvenant que 
O/eu reprend celui qu y il aime % comme u* 
pere reprend ? enfant auauel il prend plau 
fir. Le cinjuif me , de ne jamais com* 
mettre d'injufttce , de ne point nuire 
a ndtre prochain, & de ne lui point 
fufciter de proces fans fujet & fans n6- 
ceifite; de prendre au contraireplaifir 
a lui mire du bien , & de ne jamais 
renvoyer a l'aftifter , lors que nous pou- 
vons le faire. I,e dernier devoir eft de 
ne porter point envie aux m^chans, 
& de nous fouvenir que ceux qui ne 
vont pas droit , font en abomination 
au Seigneur , & que la malldiftion eft 
dans leurs maifons ; au lieu que Dieu 
benit toujours ceux qui vivent dans 
i'Integrite\ 

CHAPITRE IV. 
Salomon continue a exhorter /«{ hommes 
a Ntude de la Sagejfe , £? a montrer 
quelle apporte toutes fortes d* gloire & 
de bonheur a ceux qui s*y y adonnent. U 
ajeute de* avertijfemens a eviter la fo* 
ciete des mechans £T leurs mauvak ex, 
emples % ©* 4 fuivre confiamment les rjw 
gUs de la pieti £^ de la juftice. 

1. UNFANS , e*coute? llnftruftioa 
*-* de vdtre pe"re , & foyez atten- 

tifs pour connoitre la prudence. 

2. Car je vous propofe une bonne doe# 
trine; n'abandonnez done point mon 
enfeicnement 

3. <Q|juand j'e'tois encore tendre , fils 
de mon pere , & unique aupres de ma 
me*re ; 

4* II m'enfeignoit & me difoit : Que 
ton coeur retienne mes paroles ; gardf 
mes comnjandemens , Sc tu vivras. 

5. Acquiers la fageiTe, acquiers la 
prudence \ ne Toublie pas , bne te dd. 
tourne pojnt des paroles de ma bouche. 

6. Ne Tabandonne pas , elle te gar. 
dera; aimerla, & elle te confervera. 

7. La principale chofe e'eft la fageC. 
fe ; acquiers la fageiTe , & £ur toutes 
tes acquifitions acquiers. la prudence. 

8. Eipme la ,• & elle t'61evera ; elle 
te glorifiera, quand tu Tauras embrafl'e*e. 

9. EUe pofera des graces aflembWes 
autour oe ta tete , & te donnera une 
couronne d'ornement. 

10. Ecoute mon fils , & recoi mes 
paroles ; & les ann^es de ta vie te fe* 
ront multtpli6es. 

11. Je rai enfeiene* le chemin dela 
fageiTe , & je t*ai rait marcher par let 
fenders de la droiture. 

12. Quand tu y marpheras, tes pas 
ne fe trouveront point reflwr^s, &fi 
tu cours, tu ne broncheras point. 

13. EmbrafTe TinftrufHon, ne la la- 



I 



plus doux plaiiirs , quelle prolonge les 
jours , qu'elle eft une fource de vie & 
de btoe*diaion , qu'avec elle on ne craint 
aucun mal, qu'on marche en afluran- 
ce , qu'on fe leve & qu'on fe couche 
ihns crainte , & qu'on a toujours Dieu 
pour Protefteur. Outre cela , Salomon 
nous recommande ici certains devoirs 
particuliers. Le premier , de nous con« 
ner en Dieu, & non point dans nd- 
tre propre fageiTe. Le fecond, dere- _„ 

garder 4 lui dans toutes nos voies, de che point; garde-la, car e'efttavie. 
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14. N'entre point an feutier dc$ mi- 
chaos , & ne pofe pas too pie" an che- 
min des pervers. 

15. Detourne*t*en , ne pafle point par 
|a ; 6Ioigne-t'en , & paile outre. 

1 6. Car ijs ne dormiroient pas , s'ils 
jt'avoient fait que lone mal , Sc le fom- 
jneil leur feroit 6te , s'ils n'avoient fait 
tomber quelqu'un. 

17. Car ils mangent le pain de mi- 
ebancetl , Sc ils boivent le vin d'ex- 

- torfion. 

18. Maiile fender desjuftes eft coro- 
me la lumilre refplendiflante , qui aug- 
mente ion e*clat jufques i-ce que le jour 
(bit en fa perfe&ion. 

19' fc* vote des mlcbans eft com- 
me robfcurite*; ils ne favent on ils 
tomberont. 

20. Monfils, (bis attentif a mes paro- 
les , incline ton oreille i met difcours. 

2f. Qu'ils ne partent point de devant 
tes yeux, earde-les dans ton cceur. 

22. Car ils foutln viedeceux qui les 
frouvcnt , Sc la fante" de tout leur corps. 

23. Garde ton cceur plus que toute au- 
tre chofequ'on garde; car e'eft de lui 
que procedent les fources de la vie. 

24. Elpigne de toi la perverfite* de la 
pouche , Sc la depravation des levres. 

25. Que tes yeux regardent ce qui 
eft droit , & que tes paupilres dirigent 
Jon chemin devant toi. 

26. Balance le chemin de tes pie's, 
Sc toutes tes voies feront afferimes. 

.27. Ne te dltourne point a droite 
ni a gauche ; retire ton pie" du mal, 

RE FLEXIONS. 
TOutes fortes de perfonnes v & en par- 
* titulicr les jcunes, gens , trouvent 
dans ce chapitre des inftruftions trfcs- 
(alutaires , & des motifs preflans a pro. 
filer des prtfeeptes qu'on leur donne 
pour les former a la pi^te^ & a la vertu, 
Salomon 11 * * fa- 

fcefle, * 1\ def. 

ius toutes \ la 

conferver ; p»eft 

la ce qui ux, 

#Sc ce qui lc gloi- 

^,re. II nou >our 

• parvenir a 1 eft 

"iiir tout n b la 

forietl Sc c ns , 

Suiique le :pn. 

uit a la n om- 

ihande cVh inf 

tru&ions d voir 

tofi jours d V T«uv . f0 ,«u» t uc Border 
notre cceur de tout ce qui pourroit le 
corrompre & le ftduire, & de i regler tel- 
lement nos anions , nos difcours, & tou- 
tes nos votes , que nous ne nous d&our- 
nious jamais du droit chemin. 

CHAPITRE V. 
C$ chapitre contient des exhortations a 
JmrUi defirs direglis de U chm t & 
* Moigner 4$ J'sMWrwjtf. 



■j-y 



1. MON fib, fois atientif a ma Du 
1 x gefle , incline ton oreille a ma 

prudence : 

2. Afin que tn prennes garde a tes 
penfees , & que tes levres conferment 
la fcience. 

3. Car les levres de ritrangere difti- 
lent des rayons de mUl , & fon palais 
eft plus doux que rtiuile. 

4. Mais ce qui en provient eft araer 
comme de l'ablinthe , & percent com* 
me une e"pee a deux trancbans. 

i. Ses pie's condnifent.a la mort , fet 
d-marches aboutiffent au f^pulcre , 

6. Et a empecher que tu ne pefes le* 
chemin de la vie ; fes chemins font deV 
tourn^s; tu ne U connoitras point. 

7. Main tenant done , mes enfans » 
6coutez moi , & ne vous detournez 
point des paroles de ma boucbe. 

8. Elo'igne ton chemin d'elle , & n'ap- 
proche point de Tentree de fa maifon. " 

9. De peur que tu ne donnes ton hoi 
heur a d'autres t Sc tes anne*es a un b^n^l 
me cruel. ' 

10. De peur que les Strangers ne fe 
raflafient de ta force , & que ce que to 
auras acquis par tou travail ne pafle 
dans une maifon Itranggre. 

1 1. Et que tu ne rugiffes quand tn 
feras pres de ta fin, quand ta chair 
& ton corps feront, cpnfume's. 

12. Et que tu ne difes : Comment aiV 
je hal rinftruction, Sc comment mon coeuc 
a-t-il rejettl les r^prehenfions ? 

13. Comment n'ai-je point obe*¥aIa 
voix de ceux qui m'inftruifoient , 
n'ai-je point incline' mon oreille 
qui m'enfeignoient 1 

} 4. Peu s v en eft fallu que 
fois plongl dans toutes fortes de maux v 
au milieu de rafTembl6e Sc de la mul- 
titude. 

1 *. Boi des eaux de ta citerne , Sc des 
ruifleaux du fond de ton puits ; 

iq. Que tes fonuines fe r^pandent 
dehors , £T les ruifleaux 4'eau par les 
ruifsi 

17' Qu'elles foient a toi feul , Sc noa 
aux Strangers avec toi. 

1 8. Que ta fource fpit blnie, Sc r^joul- 
toi de la femme de ta jeunefte \ 

19. Comme d'nne biche aimable , St 
d'utie chevre agr^able j que fes mammel- 
les te raflafient en tout terns , Sc fois coiw 
tinuellement 6pris de fon amour. 

20. Et pourquoi , mon fils , t*e*gare* 
rois-tu apres Te'trange're , Sc embrafle- 
rois-tu le (ein de celle qui eft d'un au* 
tre pays? 

2i, VO q«e les voies de 1'horame fomt 
devant les yeux de TEternel , & qu'U 
pefe toutes fes d-marches. 

22. Les iniquit6s du m&hant ra.ttrs> 
peront , Sc il fera arret* dans les cor- 
des de fon pgchl. 

23. II mourra, fcute dMnftruOion, Sc il 
ira errant par la grandeur de (a rblie. 

X. Em 
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pour fc raflafter, quand ila faim- a 

31. Et sHl eft iurpris, ii rendra 
fept fois au double , il donnera tout 
ce qu'il a dans fa maifon. 

32. Matt cehri Qui commet aduitire 
avec une femme eft de*pourvu de fens, 
GT celui qui le fera perdra fon arae. m 

33. II trpuvera des plaies Sc de Vv 
gnominie, & fon opprobre ne fera point 
tface\ . ^ 

34. Car la jaloufie d'un man eft une 
fureur , & il n'lpargnera point Vadul 
tore au jour qu'il le vengera. 

i%. II n'aura *gard a aucune ran<;on, 
Sc n'acceptera rien , quand meme tu 
multiplierois les pr£fens f 



REFLEXIONS. 

VL faut remarquer fur ce chapitre , I. 
1 Que le confeil que Salomon y don- 
ne , de ne pas fe reodre caution pour 
un autre , ne veut pas dire , qu'on ne 
doive jamais cautionner qui que ce foit ; 
niais c'eft UHe maxime de prudence, 
qui ii^nifie que Ton ne doit pas s'en- 
eager inconfider£ment pour un autre ; 
& fur tout , que les Ifraelites devoient 
gviter de fe rendre pleiges aupres des 
Strangers, Cela eft fonde* fur ce que 
Dieu ne vouloit pas que les Ifraelites 
euifent un commerce particulier ayec 
les nations voifines , & fur ce que ces 
cautionnemens dorinoient lieu a divers 
inconveniens. II. Ce que le Sage nous 
a dit de ia pareffe , & des grands maux 
qu'elle caule , doit fttre bien reniarque* ; 
mais Ton doit fur tout lafirir, parce 
qu'elle corrompt l'efprit Sc le coeur $ 
h qu'elle engage en diverfes tentations 
& dans le p6che. III. Salomon nous 
a appris , que Dieu halt particultere- 
ment les gens orgueilleux & fuperbes, 
les trompeurs , les hommes cruels , 
eeux qui ferment de mauvais defleins, 

}es faux temoins , Sc ceux qui Cement 
a divifton par leurs rapports. Puis* 
?[iie ceux qui commettent ces p£ch6s 
ont en abomination au Seigneur, nous 
devons en avoir une extreme horreur, 
Sc nous Couvenir qu'ils feroient encore 
plus odieux & plus abominables dans 
les Chretiens, qu'ils ne 1'itoientdans 
les Juifs. IV, Le Sage recommande 
aux jeunes gens , de profiter des bon- 
nes inftru&ions de leurs pe*res & de 
leurs mires , Sc de ne les oublier ja- 
mais* Enfin , les malheurs qui font 
d^nonces dans ce chapitre & dans le 
fuivant, aux adultfcres& auximpurs, 
nous font voir , que la vengeance di- 
vine les pourfuit d'une raqon particu- 
li£re. 1/explrience confirme ces mena- 
ces ; mais ce que PEvangile dit de ces 
plcnls infames doit encore plus nous 
toucher, & ne nous permet pas dt 
douter que Dieu ne punifle tres-f£v6- 
rement ceux qui s'y abandonment, 



CHAPITRE VII. 

Ce chapitre con t tent des exhortations k 



duire par les perfunnes tmpudiques. 

1. IUON fils , garde mes paroles , 
iV * & mets en reTerve au dedans 

de toi mes commandemens, 

2. Garde mes commandemens, St 
tu vivras , Sc mon enfeignement comme 
la prunelle de tes yeux ; 

3. Lie-les a tes doigts, 6cri-Ies fur 
la table de ton coeur, v » 

4. Di a la fagefle ; Tu es ma forar ; I 
Sc appelle la prudence , ton amie, 1 

5. Afin qu'elles te preTervent de la 
fewme ' gtranglre , & de la femme 
dlatrui , qui fe fert de paroles flateu* 
fes. 

6. Comme je regardois par la fenft- 
tre de ma maifon, par mes treillis; 

7. Je vis parmi les infenfgs, & je 
confiderai parmi les jeunes gens , un 
jeune homme dlpourvu de fens , 

8. Qui paflbit par une rue* , an coin 
de la maifon d'une telle femme , & qui 
tenoit le chemin de cette maifon ; 

9. Sur le foir a la fin du jour, lors 
que la nuit devenoit rioire Sc obfeure, 

ip. Etvoiciune femme v'tnt au de* 
vant de lui , pare*e en courtifane , Sc 
fort ruKe ; 

i i r Qiii e*toit turbulente & reviche, 
dont les pils ne demeuroient point ♦ 
dans fa maifon ; 

12. Matt qui etoif tantdt dehors , tan- 
tdt dans les rues , & qui gpioit a cha>> 
que coin. 

13. Elle le prit , 8c le baifa , 9c avec 
un vifege tftonti elle lui dit : 

14. J'ai chez moi des facrifices de 
profpe'rite* ; j'ai aujourd'hui pay6 mes 
voeux. 

15. C'eft pourquoi , je fuis fortie 
au devant de toi , pour te chercher 
avec empreffement , & je t'aitrouvl. < 

16. J'ai garni mon lit de garnitures 
d'ouvrage entrecoup6 de fil d'Egypte i 

17. J ai parftiml ma couche de myr* 
rhe, d'alol & de cinamome, 

I8 t Vien , enyvrons - nous de de** 
lices jufqu'au matin , r6jouifrons*nou$ 
dans les plaifirs. 

19. Car mon niari iCejt point 4 la 
maifon ; il s'en eft alii bien loin en voy. 
age. 

20, II a pris ayet foi un fac d'ar* 
gent; il ne retourpera en £a maifon 
qu'au jour marqu6. 

21. Elle l'attirapar divers difcours, 
8c ie fittomberpar les mignardifes de 
fes levres, 

22 , II s'en alia incontinent apres 
elle , comme wi bceuf s'en va a la bou- 
cherie , & comme un fpu aux ceps 
pour ^tre chati6 i 

•23 * Tan* que la fl$che lui perc.a le 
cceur; 
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coeur ; comme un oii'eau qui fe hate 
vers le lacet , ne fachant pas qu'onPa 
tendu contre (a vie. 

24. Maintenant done, met en fans , 
Icoutez moj , & foyez attentifs aux pa- 
roles de ma bouche : 

25. Que ton coeur ne fe dltourne 
point vers les voies de ccttcftmme, & 
ju'elle ne te fafle point Igarer dans 
es fenders. 

26. Car elle en a fait tomber plu- 
fieurs bleftfcs a mort , & elle en a tu6 
plufleurs qui Itoient des plus forts, 

27. Sa maifon eft le chemin du £6- 
pulcre , qui defcend aux profondeurs 
de la mort, 

REFLEXIONS. 
T ES fr^quens avertiffemens que le Sa- 
*"* ge donne aux hommes , des le com- 
mencement de fon livre , pour les ga- 
rantir de Pimpurete* , montrent que ce 
p£ch£ eft enticement incompatible 
avec la fageiTe & avec la crainte de 
Dieu i qu'il n'y a que des perfonnes 
deftitules de prudence & de piete* qui 
s'y adonnent ; mais que ceux qui font 
pgritablement fages Ivitent les pieces 
de la fenfualite\ L'on voit dans ce 
chapitre , que le cara&ere des perfon- 
nes qui ne font pas chaftes eft le luxe, 
la parure , l'impudence , la vie cliili- 
p6e , & Pamour des voluptis. Salo- 
mon fait voir qu'on ne fauroit affez 
fuir ces perfonnes-la ; & que ceux qui 
[e laiffent entrainer aux paiflons char- 
nelles reffemblent aux betes deftitu^es 
de raifon , & qu'ils courent a leur rui- 
tie. Ces avertiffemens auront encore 
plus de force, fi Pon confidlre, qu*ou- 
:re les malheurs ou Pimpurete engage 
les hoinmes des cette vje , elle les 
precipite dans P6tat le plus funefte 
par rapport a leur ame & a leur falut ; 
& ii Ton fait attention aux declarations 
jue PEvangile contient furce fujet, & 
lui font encore plus expreffes que cel- 
les de Salomon. 

CHAPITRE VIII. 
La Sagejfe divine invite les hommes a 
recevoir fes inftruSkions & les avant*- 
\es qWeUe leur Pre fente. Elle dtt quel- 
le a ete des te commencement avec 
Dieu ; que e*eft far elle que Dieu a 
fait toutes fes cntvres i & qu'il gouver* 
ne le monde } qu'elle cemSte de biens 
ceux qui fuivent fis inftruftions , £T 
que ceux qui la rcjettent fe rendent 
eux-memes tres-malheureux. 

1. I A Sagefte ne crie-t-elle pas , & 
** la prudence ne fait-elle pas ; en- 
tendre fa voix ? 

2. Elle s'eft preTentde au haut des 
ieux Sieves , fur le chemin , aux car- 
refours : 

3. Elle crie pre* desportes. a Pen- 
tree de la.ville , a Pentose des portes : 

4. O hommes ! je vous appelle , & 
ma voix s'adrejfe aux enfans des horn- 
roes. 
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5. Vow, imprudens , apprenez la 
prudence, vom infenlSs, devenez intel- 
li^ens de coeur. 

6. Ecoutez-moi , car je dirai des cho- 
fes importantes , & j'ouvrirai mes Id- 
vres pour prononcer des chofes drpltes. 

7. Car mon palais parlera de fa s€- 
rite\ & mes levres detefteront Pim- 
piete". 

8. Tous les difcours de ma boucbe 
font avec juftice » il n> a rien en eux 
de d6tourne ni de mauvais. 

9. lis font tous aifls a trouver a 
Phomme intelligent , & droits a ceux 
qui ont acquis la fcience. 

10. Recevez mon inftruQion , plutdt 
que de Pargent i & la fcience , plutd t 
que de Por choifi. 

11. Car la iageffe eft meilleure que 
les pedes , & tout ce qu'on- fauroit 
foubaiter ne la vaut pas. 

12. Moi , la Sagefle, j'habite avec 
la discretion, & je d&ouvre la con* 
noiifance de la prudence. 

13. La crainte dePEternel, c*eft de 
hair le mal; j'ai en haine Porgueil & 
Parrogance , la mauvaife conduite St 
la bouche Qui parle avec perverfite\ 

14. C'eft a moi qu'appartient le con* 
feil & PadreflTe; e'eft moi qui ftiis la 
prudence ; la force eft a moi. 

15. C'eft par moi que les Rois re* 
gnent , & que les Princes ordonnent ce 
qui eftjufte. 

16. C'eft par moi que dominent les 
Seigneurs , les Princes, & tous les 
Juges de laterre. 

17. J'aime ceux qui m'aiment; & 
ceux qui me cberchent fo^neufement 
me trouveront. 

18. Les richefies & la gloire font 
avec moi , les biens permanens & la 
jultice. 

19. Mon fruit eft meilleur que le " 
fin or , mime que 1 'or refine* , & mon 
revenu eft meiUeur que Pargent le plus 
pur. 

20. Je fais marcher par le chemin 
de la juftice , & par le milieu des fen- 
tiers de la droiture j 

21. Pour donner en heritage des 
choles permanentes a ceux qui m'ai« 
ment , « pour remplir leurs tr^fors, 

22. L'Eternel m^a polRd^e des le 
coi nt de fes voies ; avant 

u ne de fes oeuvres , fctou 

[6 >cclui. 

\ ^tablie PrinceiTedes le 
fi6 le commencement , des 

Po a terre. 

6 engendrle lors quV/ n> 
av,„ r ^ — encore d'abimes , ni de 
fontaines charges d'eaux. 

25, J'ai ejtej engendr^e avant que les 
montagnes fuffent aififes , & avant les 
cdteaux > 

26. Lors qu'il n'avoit point encore 
fait la terre , ni les campagnes , ni le 

COm- 
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nique qu'a cei4X qui la defirent & qui la 
veulent recevoir ; que pour la trou- 
ver il n'y a qu'a Paimer & a la chercher ; 
qu'ellc ne peut fubfifter avec l'orgueil 
& les paflkms d£regl6*es \ que ceuK qui 
l'lcoutent font par fakement heureux; 
mais que ceux qui la rejettent font 
tort a leur propre ame , & quils s*en«r 
gagentvolontairenient dans la mort. 

C HAP IT RE IX. 
La Sagejfe pv>pefe foty Nmoge d*unfef. 
tin les kiens qifeUe ptefepte aux hom- 
mes : Elle les exhorte a recevoir fee 
inftru&iowi £T *Ue lis avxrtit de fk 
garantir fas testations pur [efancUes 
la femme folle £T debauchee attire Us 
infinfes, 

I. I A fouveraine SagefTe a bat! fa 
*-* maifon , elle a taille* fes fept 

colomnes ; 

2.' Elle a apr^d fa viande , elle a 
prepare* fop vin \ elle a auflj dreilS (a 
table ; * 

3. Elle a envoyeues Cervantes; el T 
le appelle de defltis les perrons des 
lieu* les plus £\t\i\ de, la ville , di+ 
{ant: 

4. Que celui qui eft fimple fe retire 
ici ; £T elle dit a celui qui manque 
d' intelligence; 

%. Venez , mangez de mon pain, * 
buvez du vin %u< j*ai prepared 

6. Laiffez-la Timprudence , 8t vous. 
vivrez ; & marchez dans \e chemin de 
la prudence. 9 

7. Celui qui iqftru.it un moqueor 
n'en revolt que de la honte ; 8c celui 
qui reprend un merchant s*att;re one 
tache. 

8. Nerepj 
peur qu'il u 
me. fage t £ 

9. Jtiurui 
dra encore pi 

me de bien . 

19/ Le co 1 

eft la crainte I 

ce des faiuts « 

II. Car te 

parmoi, & . _ . ..._ 

a jo titles. 

12. Si tu $s Cage , tu feras fage pour 
toi-meme ; auffi ft tu is moqueur •, tu 
en porteras foul la peine* 

13. LaTemme inienfde eft turhulen* 
te , fans enteudemcnt, , 8c elle ne con-, 
noit rien. 

14. Et elle s'alBed & la por(e de (a 
maifon fur un lUge , dans les Uem 
elevls de la yil\e i 

15. Pour appeller Its, paflans qui 
vont droit leur chemin , & pour Uur 
dire :. 

16. Que celui qui eft fimple fe retire 
:ci ; & elle dit i celui qui manque d'in- 
telligence. : 

17. Les eaux 4<rob£es font donees, 
& le P*in pn* en. cachette eft agreeable. 

18. Et 



commencement de la pouffie're du 
monde, . 

27. Quand il agencmt les cieu* , j'y 
ete'u ; quand il traqoit le cercje au def- 
ius desabimes; . 

28. Quand il affermilfoit les nuees 
d'enhaut; quand il rendqit fermesles 
fontaines de$ abimes; 

29. Quand il ttabhuoit fon r^gle- 
nient pour la raer , afin que les eaux 
n'en paffaflent point le bord i quand il 
compaflbit les fondemens de la terre : 

30. Alors j^tois aupres delui, fon 
nourrtflfon , j'ltois fes delicesde tous 
les jours ; & je me rejouiflbis devant 
luf en tout terns. 

31. Je me plaifois dans le monde & 
dans fa terre , & mes plailirs itaient 
nvec les enfans des hommes. 

32. Maintenant done , mes enfans, 
Icomez moi ; heureux ceux qui garde- 
ron( mes voies ; 

3 3 . Ecoutez rinftruaipn , & devenez 
lages , & ne La rebutez point. 

34. Heureux 1'homme qui m-6cou- 
te, qui veille a mes portes tous les 
jours , £? qui garde les poteaux de 1'en- 
tre"e de ma maifon 1 

35. Car celui qui me trouve , trouve 
la vie , & attire la faveur de PEternel. 

36. Mais celui qui m'ofFenfc fait 
tort A fon ame ; tous ceux qui me hai'f- 
fent aiment la mort. 

REFLEXIONS, 
T 'On voit ici, prlmierement , la gcan- 
*-* de bonte* & le foin pariiculier avec 
lequel Dieu appelle tous les hommes 
fans diftinftion • & mime les pgcheurs, 

J>our les inftruire , ppur les retirer de 
a folie 8c des learemens du monde, 
Sritablement fa- 
int ainfi , & fair 
ceifaire pour les 
ues cela ils ne 
geffe 8c au bon- 
nent leur taute. 
dans ce chapi- 
ins le monde qui 
prix que cette 
i a toftjourse'te* 
ar elle que tou- 
tes les creatures dnt 6U fornixes , 
& mifes dans Pe'tat & dans l'ordre 00 
on les voit ; que c*eft elle qui 6tablit 
les Rois , & qui leur donne la pruden 
ce doot ils ont befoin ; & que cette 
Sageffe qui e*toit avec Dieu avant la 
creation, a^te* manifeiUe pour rendre 
les hommes heureux. C*ew ce qui eft 
fur tout arrive* lors due le Fils de Dieu 
qui eft £a SagefTe & fa Parole Sterne U 
le eft venu au monde , 8c qu'il a annan r 
ce* aux hommes ' la doftrine du Calut. 
Ceft aufli ce qui doit nous animer 
d'autantplus a propter des inftr unions 
que Je*fus-Chrift nous donne dansl'E- 
vangile. En fin, Salomon nous appreiid 
que cette Sagette ceUefte ne fe coiqmu- 
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18. Etil ne confidlre pas quec'eft 
i que font les morts* & que ceux 
u'elle a invites font ail fond du fepul- 

e * REFLEXIONS. 
L y a trois inflexions a faire fur ce 
chapitre : La premiere , que puif- 
ne la fagefle convie les homines avec 
Hit d'empreffement & avec tant de 
onte* a la jou'fflance de fes biens, nous 
evons profited de fes invitations ; quit- 
er pour cet efFet les egaremens du fie^ 
le, & nous apnliquer fincerementa 
itudede la vraie prudence, quicon- 
fte dans la crainte de Dieu « & qui 
ous procurer a Une vie heureufe ♦ & 
ne Itemitl de bonheur Sc degloire* 
I. II faht remarquer , que ceS falu- 
ures confeils de la fageflfe ne font pas 
ecus de la me me manilre par tous 
»s hommes; que les gens fages les 
coutent avec plaifir » & que les fra- 
mes s'en moquent » & n'en deVien* 
ent que plus mechans. III. Ce cha* 
itre notis montre ♦ que Tune des plus 
randes folies ♦ & Tun deS plus dange» 
nix e'garemens » eft de fe laifler gagner 
ar les a tt raits de la volupte* \ & que 
on ne fauroit trop fe prlcautioner 
mtre cette tentatioh * puifqne PifTue" 
i eft ft funefte a ceux qui s'y aban- 
onnent* C'eft dequoi fe Roi Salo- 
ion lui'meme fut un trifte exemple* 
ir les femmes dans 
1 rut devenu vieux. 

CHAPITRE X. 

*efi id que commencent les Prtverbes « 
ou let Sentences de Salomon. Cetles qui 
font conienues dans ce chapitre regardent 
k devoir des enfans * les richejjes mal 
acquifes , le bonheur des jufies , f$ le 
malheur des mechans s la char its , £T 
r amour de la pat x^ U fageffe dans 
les difcoufs s Putilite des corre&it 
la mfdifance, le defaut de trof far* 
let , le fruit fu*on recoit des dtfewurs 
des ferfonnes J ages t la mine dss im* 
%its s & Vitat feme £T ajfure des 
jufte*. 

1. pRoverfees de Salomon. L'enfant 
r fage rljouft fon p£re » mais 

enfant infenfe* eft Pennui de fa mire* 

2. Les treTors de mlchancete' ne pro- 
teront de rien ; mais la juftice deli* 
rera de la mort. 

3. L'Eternel ne perihettra point que 
amedu jufte foitanamee; maisilren* 
erfe la malice des mechans. 

4. La main parefleufe a^pauvrit ; 
tais Ja main des diligens enritfhit 

5. L'enfant prudent afnafle en 6tf \ 
tais celui qui dort durant la moiflbn 
I un enfant qui fait honte* 

6. II ya des benldiOions fur la tete 
i jufte ; mais la violence couvrira le 
fage des m&hanst 

7. La memoir* du jufte ftra en}f 



/ant €ti entraini par les femmes dans 
idolatries ltrsquMl 



nldiftion } mais le Horn des mechans 
deviendra puant. 

8* Celui qui a le coeur (age recevra 
les commandemens \ mais celui qui a 
les Wvres infenfges tombera. 

9. Celui qui marche en integrity* 
marche en aflurance) mais celui qui 
pervertit fes votes feraconnu* 

io. Celui qui fait figne de fes yeux 
donne de la peine , & celui qui a lea 
levres irtfenffes tombera* 

ii. La bouche du jufte eft une four* 
ce de vie \ mais la violence couvrira le 
vifage des mechans. 

12. La haine excite les qudrelles} 
mais la charit6 couvre tous les plchls. 

13* La fagelTe fe trouve fur lesle^ 
vres d'un homme fage) mais la ver- 
ge eft pour le dos de celui qui eftde- 
pourvu de fens* 

14. Les fages cachent la fcience ; 
mais la bouche du fou eft une mine 
prochaine. 

15. Les biens du rithe font comma 
(a ville forte ; mais la pauvret* dea 
mif<§rables eft leur ruine* 

16. L'cenvre du jufte tend a la vie \ 
mais le fruit du merchant tend au pt» 
ch<. 

17. Celui qui garde Pinftruftion tient 
le chemin qui tend a la vie ; mais ce* 
lui qui neglige la correftion s'egare. 

18. Celui qui couvre la haine a des 
levres trompeufes^ & celui Qui pro* 
nonce des blames eft un infenfe. 

19. Ou ii y a beaucoup de paroles^ \ 
il ne manque pas d'y avoir du pi* \ 
che ; mais celui qui retient fes levres m 
eft prudent. 

to. La langue du jufte eft un argent 

Sur ; mais le cceur des mechans n'eil 
*aucun prix. 

21. Les levres du jufte en repaiifens 
plufieurs ; mais les fous mourront , 
faute de fens. 

22. La benldi&on de PEternel eft 
eelle quienrichit, ft iln'y joint aucuii 
travail. 

23. C'eft comme un jeu a Pinfenft da 
faire quelque mechancete' 1 mais la fa* 
gefle eft la prudence de Phomme. 

24. Ce que le mtchant craint lui 
arrivera i mais Dieu accordera aux jut 
tes ce quails defirent. 

25. Comme le tourbillon pafle, aiml 
le mechant n'eft plus 1 mais le jufte eft 
comme un fondement perpetuel. 

2<. Ce qu'eft le vinaigre aux dents , 
& la fumte aux yeux ; tel eft le pa- . 
refleux a ceux qui Penvoient. } 

27. La crainte de PEternel acctoit 9 
le nombre des jours * mais les ans dea 1 
mechans feront rctranchest 

a8. L'efperance des juftes eft la joiej 
mais Pattente des mechans pferira. 

29. La voie de PEternel eft hi force 
de Phomme integrej mais elle eft la 
tuiiie des outriers d'iniquite. 
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. 30. Le jufte ne fera jamais 6branl6 ; 
mais les mlchans n'habiteront point 
fur la terre. 

31. La bouche dn jufte produira la 
fageflfe, mais la langue des pervers fe- 
re retranchle. 

31. Les levres du jufte connoiflent 
ce qui eft agr^able;. mais la bouche 
des mlchans n'eft que mlchancetl. 
REFLEXIONS. 

LES reflexions qu'il faut faire fur ce 
chapitre font les fuivantes : Que le 
plus grand bonheur des plres & des 
mires eft d'avoir des . entans fages ; 
que les biens acquis par l'injuftice, 
par le tromperie . ou par l'extorfion , 
ne durent pas longtems ; que la b6ne"- 
diction de Dieu eft ce qui enrichit , & 
qu'elle repofe fur les hommes droits ; 
que celui qui marche dans l'intlgritl 
marche en aflurance ; mais que ceux 
qui s'lcartent du droit cbemin ne prol- 
plreront point i qu'on doit Iviter d'ex- 
citer les querelles, & que la charite 
couvre les fautes d'autrui. Nous ap- 
prenons outre cela dans Ce chapitre, 
qu'on doit apporter beaucoup de pru- 
dence & de ditcernement dans les dif- 
cours ; que c'eft un grand vice que de 
trop parler ; que les gens qui parlent 
beaucoup ne peuvent que tomber dans 
le mcnibnge , dans la m£di(ance * & 
dans plufieurs autres piches. Salo- 
mon nous avertit encore , que ce que 
les m£chans craignent leur arrive , 
qu'ils tombent enfin dans la ruine; 
mais que Dieu accorde aux juftes ce 
qu'ils defirent ; que la crainte du Sei- 
gneur prolonge leurs jours & les rend 
neiireux; que leur efplrance n'eft que 
loie, & qu'ils ne feront jamais Ibran- 
fcs. Ce font la des Veritas tres-certai- 
nes , & des maximes tout - a - fait falu- 
Uires, que nous devons avoir conti- 
' nuellement devant les yeux. 1 

CHAPITRE XI. 
It eft pari* dans ce chapitre de Vinjuftice 
& de la fraude ,* de, forgueil, de /'*«-! 
'- tegrite , de layanite des richejfes , de I 
-- la mort des me chant , des maux qu'ils \ 
caufent danslemonde % £T dubienqu J y 
' font les hommes droits; de laftncert~ 
*> te , £T de la difcrttion ; des fruits de 
lajuftice t de la punition des mechans % 
de la femme Cans vertu* del y avarice, 
. de tufure , de la yfUie Ae ceux qui fe 
fient dans lews richejfes i & enfin, de 
te qui arrive en ce monde aux gens de 

1+ien , £T aux pecheurs. 
1. [ A faufle balance eft en abomi- 
• Lj nation a PEternei j mais le 
foids jufte lui eft agreable. 

2. L'orgueil eft-il-venu? Aufli-tdt 
Vient Pignominiej mais ia fageiTe eft 
avec ceux qui font modeftes. 

3. L'integrite' des hommes droits les 
conduit ; mais la perverfkt" des perfi- 
des les detruit* 



4. Les biens ne ferviront de nen au 
jour de 1'indignation ; mais la juftice 
dllivrera dela mort. 

5. La juftice de Chomme integre ap« 
planit fon chemin ; mais le me'ehant 
fcombera par fa mechancete*. 

6. La juitice des hommes droits les 
deMivrera; msisles perfides feront pris 
par leur malice. 

7. Quand Phomme m^chant meurt, 
fon attente pe*rit, & l'eiplrance des 
viol ens plrira. 

6. U jufte eft dSlivre* de la dltrefie ; 
mais le mlchant y entre en fa place. 

9. L'hypocrite corrompt ion prochain 
par fes difcours; mais les juftes font 
dllivrls par lafcience. 

10. La vtile fe rejoui't du bien des 
juftes , & il y a un chant de triomphe 
quand les mlchans plriiTent. 

11. La ville eft eiev£e par la bene'- 
di&ion des hommes droits i mais elle eft 
retivtrfe*e par la bouche des medians. 

12. Celui qui mlprife fon prochain 
eft d6bourvu de fens; mais un horn- 
me difcret fe fait 

13. Celui qui va mldifant revile le 
fecret; mais celui qui a un coeur loyal 
le cacti e. 

14. Le peuple tombe, faute de pru- 
dence } mais la dllivrance eft dans la 
multitude des gens de bon conleil. 

15. Celui qui rlpond pour un etran- 
ger ne peut manquer d'avoir du mal ; 
mais ceiui qui hait ceux«qui frappent 
dans la main eft en furete. 

16. La femme gracieuie obtient de 
i'boflneur , & les hommes violens ob- 
tieonent les richeffes. 

17. L'homme bien-faifaut fe fait du 
bien a foi-meme; mais celui qui eft 
cruel trouble fa chair. 

18. Le mlchant fait une oeuvre qui 
de trompe i mais la rlcompenfe eft 
aflur^e a celui qui feme la juftice. 

19. Ainii la juitice tend a la vie, 8c 
celui qui pourfuit le mal tend a fa mort. 

20. Ceux qui ont le coeur dgprave^ 
font en abomination a l'Eternel ; mais 
ceux qui marchent en integrity lui font 
agrtaWes. * 

2i. De main en mainle mlchantne | 
demeurera point impuni ; mais la ra- f 
ce des juftes fera dehvre"e, J 

22. Une belle temme , qui fe detour- 
Xie de la raifon , eft comme une bague 
d'or au mufeaud'un pouiceau. 

23. Le fouhait des juftes ne tend 
qu'a ce qui eft bon ; mais 1'attentt 
des me'ehans n'eft qu'indignation. 

24. Tel repand/tn hien, auiraug- 
mentera encore davanuge » <x tel le 
reilerre plus qu'il ne taut , qui fera 
dans ladiiette. 

25. Celui qui eft bien-faifant fera 
auiiiarroiii lui-meme. 

26. Le peuple maudira celui quire- 
ticnt it firoment i mais la benediction 

fera 
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fera fur la tftte de celui qui le dlbite. 

27. Celui qui procure foigneufe- 
ment le bien acquiert de la faveur ; 
mais le mal arnvera a celui qui le 
cherche. 

28. Celui qui fe fie enfes richeftes 
tombera ; mais les juftes reverdiront 
lomme la feuille. 

29. Celui qui ne gonverne pas fa 
maifon avec ordre aura le vent pour 
heritage, & le fou fera le ferviteur 
de celui qui a le coeur fage. 

30. Le fruit du jufte eft un arbre de 
Tie, 8c celui qui gagne les ames eft fage. 

31-Voici, le jufte reqoit fur la ter- 
. re fa retribution ; combien plus le m£- 
chant & le p^cheur ? 

REFLEXIONS. 
f70ici ce quece cnapitre nous enfei- 
v gne : I. Que Dieu a en abomina* 
tion la tromperie & l'injuftice , & qu'il 
faut s'attacher inviolablement a 1'intS- 
grite* & a ladroiture , dans lesdifcours 
& dans les actions. II. Que Torgueil 
eft fuivi de la honte , au lieu que T'hu- 
railite' conduit a la gloire. IlL Que 
les mlchans font beaucoup de mal 
dans le monde , & que quand ils meu- 
rent leur efplrance^perit i aulieu que 
les juftes procurent de grands biens 
dans les Villes & dans les Etats , & 
que leur bonheur eft toujours ftable. 

IV. Que les gens fages s'lloignent de 
la medifance & des rapports , & qu'ils 
font prudens dans leurs difcours ; 
mais qu'il arrive de grands maux, au 
public '& aux particuliers , par le man- 
que de prudence & de bon conleil. 

V. Que tdt ou tard on voit ^ue le 
mechNIt ne demeure pas impuni. VI. 
Que les femmes vertueufesfont dignes 
d'fttre eftim^es; mais que lesfemmes 
fans vertu ne mlritentque dumlpris. 
VII. Que c'eft une grande folie que 
d'aimer les richefies & d'y mettre fa 
confiance > & qu'en particulier ceux qui 
fe rejouiffent de la cherte* , & qui en 

Srofitent pour s'enrichir , feront mau- 
its. Et enfin, que fi le jufte menu 
eft expofe* aux afflictions en ce monde, 
le plcheur n'lchapera pas a la vengean 
ee divine , & qu'il recevra infaiflible- 
ment ce qu'il a mir'iti. 

CHAPITRE XII. 
Les Sentences centenues dans ce chap it re 
concerncnt les corre&ions £T leur uti~ 
lite } la benediction que Dieu accorde 
a phemme de bien , & la punitien du 
me chant ; les femmes vertueufet » la 
prudence , la modefiie , t' humanity la 
parejfe, la fincerite , la projferite des 
fujies , £T le malbeur de ceux qui s y a~ 
donnent a Pinjujtice & a la tromperie* 

1. f Elui qui aime Pinftruction ai- 
*"' me la fcience ; mais ceiui qui 

bait d'etre repris eft un infenf*. 

2. L'homme de bien attire la faveur 
de 1'Eternel; mais Dieu coadatonera 



Phomme malicieux. 

3. L'homme ne fera point affermi 

Sar la mgchancetc* ; mais la racine 
es juftes ne fera point e*branle*e. 

4. Une femme vertueufe eft la cou- 
ronne de fon mari ; mais celle qui fait 
honte eft comme la vermoulurc a fes os. 

5. Les penfles des juftes vont a la juf- 
tice i mats les confeils des mlchans ne 
font que fraude. 

6. Les s paroles des medians ne ten- 
dent qu y a dreffer des embuches, pour 
repandre le fang; mais la Douche des 
homntes droits les dllivrera. 

7. Si-tdt que les medians font ren- 
verles , iU ae font plus ; mais la mai. 
fon des juftes fe maintiendra. 

8. L'homme fera loue* fuivant fa pru- 
dence \ mais le coeur deprave* fera dans 
le rnepris. 

9. L'homme qui ne s'eftime point foi. 
meme, bien qu'il ait des fervitcurs* 
vaut mieux que celui qui fait le bra* 
ve , & qui a befoin de pain. 

10. Le jufte a cgard a Id vie de fa 
bete; mais les entrailles des mlchans 
font cruelles. 

11. Celui qui cultive fa terre fera 
rafiafie* de pain ; mais celui qui fuit let 
faincans eftdepourvu de fens. 

12. Ce que le mediant d^fire eft un 
pilge de maux i mais la racine des juf- 
tes donnera fon fruit. 

13. II y a un mauvais piege dans le 
pe^he" des levres ; mais le jufte fortira 
de la dltrefTe. 

14. L'homme fera raflafie' de biens 
par le fruit de fa Douche; & on rendra a 
l'homme la retribution de fes mains. 

1%. L'infeniS eftime droite fa voie ; 
mais celui qui Icoute le confeil eft fage. 

16. Le depit de Pinfenf'e fe conn it 
le memejour ; mais ceiui qui eft bien 
avile" dimmule Tinjure. 

17. Celui qui prononce des chofes ve"- 
ritables rend un temoignage jufte ; mais 
ie faux temoin fait des Jrapports trom- 
peurs. 

18. II y a tel homme dont les paro- 
les bleffent comme des pointes d'epe*e i 
mais la langue des fages eft fante\ 

19. La parole veritable eft toujours 
ferme , mais la fauife langue n'eft que 
pour uji moment. 

20. lly a de la tromperie dans le coeur 
de ceux qui machinent du mal i mais H 
y a de la joie pour ceux qui confett- 
lent la paix. 

21. U n'arrivera aucun malheur au 
jufte ; mais les mechans feront remplis 
de mal. 

22. Les fauiTes levres font en abomi- 
nation 4 1'Eternel » mais ceux qui agif- 
fent finc^rement lui font agreables. 

23. L'homme prudent cache ce qu'il 
fait i mais le catur des infenfe*s pub lie 
la folie. 

24. La main des diligent dominera. ; 
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mais la main parefleufe fera tributaire. 

25. Le chagrin qui eft dans le coeur 
de l'homme 1'accable ; mais la bonne 
parole le rejoutt. 

26. Le jufte a plus de bien que fon 
voiiin 1 la voie cfes mechans les fera 
fourvoyer. 

27. L'homme parefTcux ne r6tit point 
fa chaife ; mais les biens preaeux de 
l'homme font pour celui qui eft diligent. 

28. La vie eft dans le chemin de la 
juftice , & la voie de fon fcntier ne tend 
point a la mort. 

REFLEXIONS. 

NOus devons apprendre d'ici , premil- 
rement , a aimer l'inftruftion & la 
correction » & a fuivre toujours la droi- 
tore » puifque c'eft ce qui attire la fa- 
veur du Seigneur. II. Ce qui eft dit du 
prix des femmes fages & vertueufes , 
avertit les tern me s Chrltiennes de leur 
devoir. III. Salomon nous recomman- 
de de vivre modeftement , & de ne pas 
affefter de paroitre avec *clat ; d'eWner 
la durete* & rinhumanite" i d'etre labo* 
rieux & diligens ; de fuir la rufe & la 
tromperie » & de ne jamais nuire a per- 
fonne. II nous exhorte de plus , a etre 

fmdens & v^ritables dans nos paroles » 
aimer la paix & a la procurer, & 
a fuivre conftamment la juftice & la 
crainte de Dieu , puifque c'eft le che- 
min qui conduit a la vie. Ces maxi* 
mes font toutes trfcs - importantes * & 
nous devons les pratiquer, non feule* 
ment parce qu'elles peuvent contribuer 
a la tranquility de cette vie » mais prin- 
cipalement parce qu'elles font juftes en 
elles-memes ♦ & qu'en les obfervant 
nous faifons ce qui eft agreable a Dieu , 
& que nous nous procurons fa faveur* 

CHAPITRK XIII. 
Les enfeignemen* que ce chapitre renfer* 
me , concernent le* enfant fages , la 
fmcerite , £? la retenue dans les dif 
court £? dans la conduite * ta diligen- 
ce €7* ie travail , la modeftit- y for* 
gueily les biens acquis injuftement , 
Vutitite que /'•» trouve dans les in/hue- 
lions des ferfonne* fages , la pruden- 
ce , les bonnes £f les mauyaifes com- 
fagnies , la necejjhe dt chatter les en- 
fans , €T la benedi&son qui arrive aux 
gens de bien. 
' I. I *ENFANT fage-W« l'inftruc- 
** tion de fon pere ; mais le mo- 
queur n'lcoute point ia correction* 

2. L'homme fera rafiafie' de bien 
par le fruit de les difcours j mais Ta- 
me de ceux qui agiifent perfidement 
m anger a Textorfion. 
' 3. Celui qui garde fa bouche gar- 
de fon ame \ mais celui qui ouvre a tout 
propo's fes levres tombera en ruine. 
4, L'ame du parelfeux ne fait que 
fouhaiter , & il n'a rien ; mais l'ame 
des diligens fera engraiffee. 
?. Le jufte hait la parole de menfon- 



ge , mais le mechant fe met en mauvai- 
fe odeur , & tombe dans la confufion. 

6. La juftice garde celui qui marche 
dans rintlgrite* ; mais la nrechancetl 
renverfera celui qui s'lgare. 

7. Tel £e fait riche qui n'a rien da 
tout ; & tel fe fait pauvre qui a de 
grands biens. 

8. Les richefles font qu'un faomme 
peut racheter fa vie ; mais le pauvre 
n'entend point de menaces. 

9. La lumiere des juftes r£ joulra ; mais 
la lampe des michans s'lteindra. 

to. L'orgueil ne produit que des que- 
relas i mais la fagefle eft avec ceux qui 
prennent confeil. 

11. Les richefles qui frorviennent de 
fraude feront diminules ; mais celui qui 
amaflfe par fon travail les multiplier!. 

12. L'efplrance difftrle fait languir 
le coeur ; mais le fouhait accompli eft 
cornme 1'arbre de vie. 

13. Celui qui meprife la parole pe> 
rira par la ; mais celui qui refpefte le 
commandement en aura la rlcompenfe. 

14. L'enfeigneraent du (age eftune 
fource de vie, pour fe d&ourner des 
pieges de la mort* 

15. Un bon entendement donne de la 
grace ; mais la voie de ceux qui agif- 
fent perfidtment eft rude* 

16. Tout homme bien-avile* agin 
avec connoiflance j mais l'infenfS fera 
voir fa folie. 

17. Le mauvais meftager tombera 
dans le mal $ mais lemeilager fidele 
eftfant^. 

18. La pauvret6 & l'ignominie ami- 
veront a celui qui rejette Tinftrugion ; 
mais celui qui profite de la r^|jphen- 
fion fera honors. 

19. Le fouhait accompli eft une cho- 
fe douce a l'ame t mais fe detonrner 
du mal eft en abomination aux infenfe's. 

ao. Celui qui fr^quente les fages de* 
viendra fage ; mais le compagnon des 
fous fera accable". 

a 1. Le mal pourfuit les p^cheurs; 
mais le bien fera rendu aux juftes. 

22. L'homme de bien lauTera dequoi 
hlriter aux enfans de fes enrans ; mais 
les richefles du plcheur feront reTer- 
ve*es au jufte. 

23^ II y a beaucoup a manner dans 
les champs des pauvres ; mais il y a tel 
qui eft confume* raute de jugement, 

24. Celui qui epargne £a verse bait 
fon ills i mais celui qui l'aime fe hate 
de le chatier. 

25. Le jufte mangera jufqu'a etre 
raflk(i6 a lbn fouhait ; mais le ventre 
des mlchans fera dans l'indigence. 

REFLEXIO NS. 
pE chapitre contient diverfes fenten- 
^ ces * dont les principales tendent a 
nous apprendre, com bien i^ eft utile 
aux jeunes gens d'fttre inftruits & cor* 
tigis ; de quelle importance il eft d'ob- 
ferver 
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ferver to fi jours beaucoup de prudence , 
& de retenue dans Its' paroles , & d'6 
tre finceres * les grands biens qui ar- 
rivent de la diligence & de l'humili- 
t€\ & aii contraire les maux qui naif- 
fent de la parefTe , & de la negligen- 
ce * & de Torgueil ; la maHdiftion qui 
fuit les biens qui proviennent d'injuf- 
tiCe ; l'avantage qti'dn fcetire de la fre- 

Jiuentation des gens craignans Dieu ; & 
e danger qu'il y a a frequenter les me- 
dians. Enfin * Salomon nous apprend , 
que Dieu b£nit les hieris & la poftiri- 
t£des hommes droits; que ceux qui 
aiment leiirs enfahS doiyent les chatter 
de bonne heure ; que les juftes verront 
PaccomplifTement de leurS fouhaits , & 
jouirout d'une folide paixj mais que 
la mife*re fera le partage de ceux qui 
ft d£tourhent de leur devoir. . 

CHAPlfRE XIV. 

Ce chdpitre traite des f emmet vcrtueufes , 

de la tiroiture , de la prudence , des 

■ faux temoins $? des menteurs , de la 

fagejfe , de V aveuglement des hommes 

dans le jugement qu y ils font <Peux me* 

, met j de la faujfc joie , de la creduli* 

it , de la colere , de ^imprudence , du 

mepru ({Won fait det pauvres , & des 

igards que Von d pour les riches , de 

la companion envers lei mi fir able* , d,e 

la finceriti , des fruits que la crainte 

de Dieu apporte , de la douceur , ST 

de ce qui fait le bonheur oti le mat- 

heur des Etats. 

l.TTOute femme fage batit fa maifon ; 

x mais la folle la rui'ne de fes mains. 

2> Celui qui marche dans la droitu- 

te re*vere PEternel j mais celui dont 

les voies font perverfes le m^prife: 

. 3. La bouche de rinfenfe* eft une ver- 
ge (Torgueil J mais les levres des fa- 
ges les . confervent. t 

4* Ou il n\y a pojnt de bceuHa gran- 
ge eft vuide i mais l'abondance du reve- 
nu provieht de la force du bteufc 
, 5< Le t^riioin fiddle ne mentira ja- 
pmu ; mais le faux temoin avance des 
fatifletes. 

6t Le moqueur eherche la fageffe & 
ne la jrouve point ; mais la feience eft 
ajfe*e a trouver pour un homme entendu. 
i\ Eloign* toi de l'homrae. fnfeufe' , 
puis que tu he connois pas en lui des 
. paroles fages. 

8- La fageffe d'un homme habile eft 
de connoitre les regies de {a cohduite; 
mais la folic des iufenfts eft la fraude. 
, 9. Les infenfes excufeut le .peche* ; 
mais la bienveillance eft parmi les hora- 
mes droits. 

io. Le cceur de chacun fent Tamer- 
tume de ion ame ; & un autre n'au- 
ra point de part a fa joie. 

II. La maifon des mSchans fera de"- 
trulte ; mais la tente des homme s droits 
fleurira, 
13. II y a telle voie qui femble droi 



te a 1'homme ; mais dont TifTue font 
les voies de la mort. 

13* M$me en riant le cceur fera trlfc 
tej & la joie fink par 1'ennui. 

14- Celui qui a le cceur pervers fera 
rarTafie' de fes voies } mais rhomtne df 
bien le fera plus que lui; 

Hi Un homme iiniple croit tout ce 
qu*on dit ; mats un homme bien<>avif4 
confiddre fes pas. > 

16; Le fage cramt* & il ivitelemalj 
mais Tinfenf^ fe met en colere * & ft 
tient aflbr^. 

if. L'homtneemport^faitdesfoliesi 
k Thomme t\\£€ eft hai'j , 

18. Les imprudens pofTddeht la fot 
lie; mais les bien-avifeVfont couron-i 
n^s de Itiehce. < • 

19; Les m^chans Ierout mamilids de» 
vant les bohs , & les intpies feront aux 
portes du jufte* 

20. Le pauvre eft ha? , meme de fort 
ami \ mais Ui amis du riche font en 1 
grand nombre< 

31. CeJui qui m^prife fon profchaia 
fe tour voie du droit chimin 2 mais ee« 
lui qui a pi tie* des afflige's eft heureuxi 

1%. Ceux qui machinent du mal ne 
fe fourvoient-ils pas ? Mais Ja. mi&fii 
corde & la v^rite* ieroftt pour ceux. qui 
procurent le bien. 

-33. En tout travail i/jiquelque pro- 
fit ; mais les vains difcours ne tournent 
qu'a difette. 

24; LeS richeffeS des fages leur fomi 
comme une couronne i mais la folic des 
inienfts eft toufours folie; 

25. Letdmoin fiddle d^livre les ames 1 
mais celui qui prononce des menfohges 
n*^t que thmperie. , . * \ 

26. II y a une ferme affurance dans 
la crainte de l'Eternel ; &iljy aura une 
ffire retrait^jppur les enfant 4r celui qui 
le trainti 

27* La crainte de l'Eterhel eft unci 
fource de vie , pour fe Aitourner des 
pie'ges de la mort. 

28. La maenilicenee d'un Roi tonjtfte 
danS la multitude du peuple.j mais 
quand le peuple manque , e'efi la rui«* 
ne du Prince. 

29; Celui qui eft lent a la colhts^eft 
d'un grand Jens ; mais celui qui eft 
promt a fe couroucer excite la folic 

30. Le cceur tranquile eft la vie du 
corps ^ mais i'envie eft la veihioulurj 
des 6s. . 

3 1; Celui qui fait tort aii foible des- 
horipre celui qui Pa fait; maisceluji 
la I'hohore qui a piti6 du necelfiteux; 

32. Le methant ftra tejett6 par ftt 
malice ; mais ie jufte trouve une re* 
traite meme en fa mort. . 

33. La fageffe repoie dans lecceu* ae 
Thomme entendu ; eiic eft meme recon- 
hue au milieu des inienfts. 

34. (a jufticell&ve une nation ; mais 
le p6ch6 eft la honfee des nations. 

Bbb §5. La 
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*. 35. La faveur du Roi eft pour le fer- 
viteur prudent ; mais il aura de Pin- 
4ignation centre celui qui lui fait des- 
honneur. 

REFLEXIONS. 

ENtre ies reflexions que ce chapltre 
nous fournit , void celles qui meri- 
tent particulierement notre attention : 
Que les femmes font beaucoup de bien 
ou beaucoup de mal dans les families : 
Que la marque d'un homme qui craint 
Dieu. eftde marcher dans la drortu- 
re : Qu'on doit toujours parler en v£- 
rite" & avec fageffe , & Iviter la mau- 
vaife foi , le raenfonge , & I'impruden- 
joe dans les paroles : Que les hommes 
font fujets a fe tromper, & que tel 
croit etre dans le bon chemin , qui eft 
dams les voies de la perdition : Que la 
joie des mlcfyans fin it par la douleur 
& par la mife>e : Que la crldulite* , auf- 
fi bien que la colere & l'envie font torn- 
ber en bien des fautes ; & que e'eft une 

frande fageiTe d'etre doux & modere\ 
e Sage rematque outre cela : Que les 
riches font ordinairemeat honoris , & 
les pauvres & les petits negliges & me*- 
priies : Que e'eft faire outrage a Dieu 
4ue de mgprifer les pauvres , mais que 
£elui qui a pi tie* d'eux honor e le Sei- 
gneur : Qu'ou la crainte de Dieu eft , 
it y a une fpurce de vie, & une fer- 
ine aflurance V & qu'on eft preTerve" des 
pieces de la mort : Enfin ♦ que la ve- 
ritable gloire des Rois , & le plus fur 
appui des Etats , eft la juftice & la droi- 
ture ; & qu'au contraire l'injuftice eft 
se qui en fait la honte & la mifere. 

CHAPITRE XV. 

Le Sage Parle de la douceur £T de lafru* 

dence dans les farcies J de la coHnoiJfan- 

4 ee fue Dieu a de la conduite de ton* 

les hommes ^ des f prifres des juftes , £T 

de celles des mechans ; de la mansere 

dont les fages £7* les infenfes recoivent 

les corrections; de la joie £T du con- 

tentemenjt d*efprit , de la mediocrite , 

' de la colere , de la farejfe , des enfant 

fages , de la ruine des orgueilleux £T 

des^ in jujtes 9 & du bonheur des gens 

integres £T humbles. 

* I. FjNE r^ponfe douce appaife la 

* ^ fureur ; mais la parole dure 
excite la colere. 

- 2. La langue des fages orne la fcien- 
JCC ; mais la bouche des infenfls ne pro- 
nonce que folie. 

- 3- Les yeux de l'Eternel contemplem 
-en tous lieux les mlchans & les bons. 

4* Une langue qui corrige eft comme 
4'arbre de vie ; mais la pervtrfite qui 
eft dans la langue eft comme un vem 
qui brife tout. 

- *. L'infenfg mlprife I'inftru&ion de 
-fbn-pere; mais celui qui prend garde 

a la correction deviendra prudent. 

* 6. // y a un grand treTor dans la mai- 
fon du juite ; mais il y a du trouble 



dans la rnaifon du mlchant. 

7. Les difcours des (ages rlpandent la 
fcience; mais il n'en eft pas ainfi da 
coeur des infenfes. 

8. Le lacrifice des mlchans eft en abo* 
mi nation a l'Eternel ; mais la requete 
des hommes droits lui eft agrlable. 

9. La voie du mgchant eft en abomi- 
nation a l'Eternel ; mais il aime celui 
qui s'adonne foigneufement a la juftice. 

io. Le chatiment paroit facheux a ce* 
lui qui quitte le droit chemin ; mass ce* 
lui qui hait d'etre repris mourra. 

ii. Le fepulcre & le gotifrre font de* 
vant l'Eternel ; combien plus les comrs 
des enfans des hommes? 

12. Le moqueurm'aime point qu'oa 
le reprenne , & il n*ira jam ah vers let 
fages. 

13' Le coeur joyeux embellit le vi£a- 
ge \ mais la trifteffe du coeur abbat l'ef* 
prit. 

14- Un coeur intelligent cherche la 
fcience \ mais la bouche des fous fe re* 
pait de folie. 

15. Tous les jours de l'afflige' font 
mauvais ; mais un cceur joyeux eft un 
feftin continual. 

16. Peu, avec la crainte de l'Eternel , 
vaut mieux qu'un grand treTor , ou il 
y a du trouble. 

17. Un repas d'herbes , ou il ya de 
Pa mi tie" , vaut mieux que celui d'un 
boeuf engraifie* , ou il y a de la haine. 

18. L'homme furieux excite les d€» 
bats; mais Thomme lent a la colere 
appaife les Qu£relles. 

19. La voie du pareileux eft comme 
une haie de ronces i mais le lender des 
homme droits eft' comme un chemin batto* 

20. L' enfant fage rijoult Ion p^re; 
mais Thomme infenfe* m^prife fa mire* 

21. La folie fait la joie de celu^ qui 
eft dlpourvu de fens 5 mais Tbomme 
prudent drefTe fes j>a* pour marcher. 

22. Les defieins fe dilTipent ou. il n> 
a point de fecret ; mais ils font fermes 
ou il y a nombre de confeillers/^e* 

23. Lhomme a de la joie de la r<* 
ponie de fa bouche ; & qu'une parole 
dite a propos eft bonne ! 

24. Le chemin de la vie <16ve rhom- 
me prudent* & lui fait 6viter Tablmt 
prof on d. 

25. L'Eternel dlmolit la rnaifon del 
orgueilleux ; mais il affcrmit les bor* 
nes de la teuve. 

26. Les penfe'es du tnlchant font en 
abomination a 1 Eternel ; mais celles de 
ceux qui font purs font des paroles agr6a» 
bles. 

27. Celui qui eft adonne* au gain des 
honnete trouble la rnaifon ; mais celui 
qui hait les preTens vivra. 

28. Le coeur du jufte mldite ce qu'il 
doit r^pondre > mais la bouche des mf» 
chans . prononce des choies mauvaifes. 

29.- L'Eternel eft loin des mechans i • 
mais 
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raais il exauce la requite des juftes. itrc; & mfcme le me'chant pour le jour 
30. La lumilre des yeux rljoui't le de la calamity. 



cceur, c? la bonne renommie engrail- 1 
Te les os. 

31. L'oreille qui £conte une correc- 
tion qui donne la vie , habitera parmi 
les fages. 

3a. Celui qui rebute Pinftru£Kon mi- 
vrife Ton ame ; mats celui qui Icoute 
la r£pr6henfion acquiert du fens. 

23- Lacrainte de PEternel eft une inf. 
truftion de fagefte , Sc Phumiliti va de- 
vant la gloire. 

REFLEXIONS. 
f*E chapitre nous enfeigne : Que la 
V douceur & la discretion en paroles 
font beaucoup de bien : Que Dieu con- 
no it & examine la conduite & le cceur 
de tous les hommes , tant des bons 
que des mlchans : Que les inftruttions 
« les corrections font trds-falutaires 
Que les gens fages les reqoivenc volon 
tiers ♦ mais que c'eft une marque de 
folie & d'aveuglement de ne pouvoir 
les fouffrir : Qjue Dieu be*nit les juftes , 
& qu'il exauce leurs prices , mais qu'il 
rejette eel les des m 6c nans. Le Sage 
nous apprend de plus: Que la joie & 
le conteutement eft le plus grand bien 
de la vie , quand il eft joint a la pil- 
te* ; & que peu de bien , avec la crain- 
te de Dieu & avec la paix , vaut mieux 

Sue les richefles , ou il y a du trouble 
1 de Pimpiete : Que la colere & la pa- 
refle ont des fuites facheufes : Que les 
enfans fages font la confolation de leurs 

1>e>es : Que Dieu dltruit les impies & 
es orgueilleux : Que la maifon de ceux 
2ui aiment le gain deshonn&te ne fub- 
ftera pas ; mais que Dieu fait profpl- 
rer ceux qui le craignent, & qui vi- 
vent dans Pintdgrite* & dans Phumiliti. 

CHAPITRE XVI. 
Salomon enfeigne que Dieu ctnnoit £? 
conduit les aftions £T les penfees des 
hommes } que c'eft en lui qu'il faut f 
confer j qu'il fait f tout avec fagejfe . 
. qu'il par donne les peches , & que ceux 
qui fe convertijfent ST* qui le craignent 
wtiennent fa grace ; qu'il ne faut rien 



\offeder quejuftement , & que Dieu hait 
i Corgueil , fiT LHn juftice. II parle outre 
4 tela de la puiffance £T du devoir des 
* Hois , du prix de la fagejfe , de Cor- 
gueil £T de rhumiliti ; de la pruden- 
ce , du travail, de la mSdifance 9 de 
t U vieilieffe honorable , de la modera- 
tion , £F du fort. 

1. T ES difpofitions du cceur font a 
^ Phomme , & le difcours de la 

langue eft de PEternel. 

2. Toutes les voies de Phomme lui 
femblent pures , mais PEternel pefe les 
efprirs. 

3. Dlcharge toi de tes affaires fur l'E~ 
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5. L'Eternel a en abomination tout 
nomine hautain de cceur ; de main en 
main il ne demeurera point impuni. 

6. L'iniquite' fera expire par la mi- 
fe>icorde & la v£rite* j & par la crainte 
de PEternel on fe dltourne du mal. 

7- Quand PEternel prend plaiiir aux | 
voies d'un homme , il appaife meme I 
envers lui fes ennemis. 

8. Peu , avec juftice , vaut mieux 
que de grands revenus fans droit. 

9* Le cceur de Phomme dllibere fur 
fa conduite; mais PEternel dirige fes 
pas. A 

10. La divination eft fur les Ievres 
du Roi , & fa bouche ne fe fourvoiera 
point du droit. 

ii: La balance 8c le trdbuchet juftes f 
font de PEternel , & tous les poids du I 
fachet font fon ceuvre. • 

12. Faire une injuftice doit itre en 
abomination aux Rois ; car le trdne eft 
Itabli par la juftice. 

13* Les Rois doivent prendre plaiiir 
aux paroles de juftice , & aimer celui 
qui profere des chofes droites. 

14. La fureur du Roi eft comme des 
meffagers de mort; mais Phomme fa- 
ge Pappaifera. 

M. Ceft une vie que le vifege ferein 
du Roi ; & fa faveur eft comme la nude 
qui donna la pluie de Parriere faifon. 

1$. Combien vaut-il mieux acquerir 
de la fageffe que du fin or ! . & com* 
bien eft-fl plus excellent d'acquerir de 
la prudence que de Pargent f 

17* Le chemin battu des hommes droits 
c'eft de fe de*tourner du mal ; celui - la 
garde fon ame qui prend garde a fa 
conduite. 

18. L*orgueilf4 devant P^crafement, 
& la fiertd d'efprit devant la mine. 

19. XI vaut mieux etre humiHe* d'ef- 
prit avec les dlbonnaires , que de par- 
tager le butin avec les orgueilleux. 

20. Celui qui prend garde a la paro- 
le trouvera le bien; & celui qui fe con* 
fie en PEternel fera heureox. 

21. On appellera prudent celui qui 
a un cceur fage \ & fa douceur des pa* 
roles augmente la fcience. 

22. La prudence eft a ceux qui la nod 
Cedent une fource de vie , mais la fcien- 
ce des inft nfe*s eft folie. 

23. Le cceur fage .regie prudemment 
fa bouche , & ajoute la fcience a fes 
difcours. 

24* Lti paroles agrlables font del 
rayons de miel , une douceur a Pame ♦ 
& la fante" aux os. 

25. II y a telle Voie qui femble droi* 
te a Phomme } mais dont la fin font 
les voids de la mort. 
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ternel , & tes defteins feront anTermis. 26. L'ame de celu\ qui travaille , tnu 
k 4. L'Eternel a fait toutes chofes. en-j vaillt pour lui ; parce o.ut ia bouche 
irte qu'elles fe r^pondentPune k Pau'iPy contraint. 
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27. Lc mtohant honime fe creufe le 
mal , Sc il y a comme un feu brulant 
ftir fes levres* 

28. L'hdmme pervers feme des que- 
relies j & le rapporteur met les plus 
grands amis en divifion. 

29' L'homme outrageux fe*duit fon 
compagnon , & le fait marcher par une 
Voie c[iii ti'eft pas bonne. 

3d. II cligne des yeux pour mlditer 
des malices , & en remuant fes levres 
il execute le mal. 

31. Les cheVeux blancs font une cou- 
ronne d'honneur , elle fe trouvera dans 
la voie de la juftice. 

3a. Celui qui eft lent a la colere vaut 
rnieux que rnomme vaillant ; & celui 
(mi maitrife fon courage , que celui qui 

Iprend des villes. 
33. On jette lefort au giron, mais tout 
ce qui en doit arriver vient de PEtemel. 
REFLEXIONS. 
T ES enfeignemens que le Sage nous 
*-* donne ici font pr6mi6rement que 
Dieu connolt le cqeur de tous les horn*, 
mes; due c'eft en lui feul qu'il faut 
rnettre fa confiance 5 qu'il a diipofe' tou- 
tes chofes avec une profonde fagefle , 
& une partaite juftice ; & que c'eft par 
un effet de eette juftice qu'il prepare 
aux mlchans la calamity & la mi&re. 
II. Qu'on trouve aupres de Dieu le par- 
don & la propitiation des plchls ; pour- 
vQ qu'on ait recours a lui par la repen- 
tance , qu'on le craigne , & qu'on fe 
dltourne dtt mal. III. X>ue peu y avec 
juftice , vaut rnieux que de grands reve- 
nue fans droiture; & que Vorgueil va de- 
vant la ruine ; 8c qu'ainfi Pon ne fau- 
roit trop s'&oigner de l'injuftiee » de 
la tromperie & de Porgueil. IV. Sa- 
lomon avertit ceux qui font £lev£s au 
deflTus des autres , de haYr la fraude , 
d'aimer la vertu & les hommes droits , 
& de faire un bon ufage de leur auto- 
rite\ V. II nous exhorte a nous atta- 
cber a la vraie fagefle , & a la crainte 
dc Dieu , puis qu'elle vaut plus que 
tous les tr|fors au monde ; a Itre pru- 
dens , doux , moderes dans nos dif- 
cours & dans nos actions , & a nous 
abftenir de la mltfifance, de la mali- 
ce , & dfe la colere. II nous apprend 
que la vieilleife , jointe a la vertu , eft 
tres-henorable , & que c'eft la une b6- 
n6di&ion que Dieu accorde ordinaire- 
ment a la pi#te\ Enfin , il declare que 
Dieu preTide fur le fort; ce qui mon- 
tre clairement qu'il fait tout , q # a'il con- 
duit tout par fa providence , & qu'il 
n'arrive rien dans le monde que par 
Ik volont6. 

CHAPITRE XVII. 
Les Sentences de ce chapitre concernent la 
Concorde , U fide lite des ferviteurs , la 
connoijfance que Diem a des caurs , le 
mepru dei pakvres , la benediftion des 
families < Viloignement que les Juges 



doivent avoir four le menfonge , p»ur 
les prefens , £? pcur l'injuftiee ; en y 
voit aujji des fentences fur les reprehen* 
pons, la folic, C ingratitude , les querela 
les , le prix de Vamitii * te malheur de 
eeux qui ont des enfans vicieux, fur Id 
joie & la triftejfe , la defcretien dans 
les difcours , £T le ftlence. 

1. []N morceau depain fee , ou il y a 
w la paix, vaut.mieux qu'une mai* 

fon pleine de viandes apprttles* ou il y a 
des querelles. 

2. Le ferviteur prudent dominera fur 
le fils qui fait hdnte , & il partagera 
Phdritage entre les freYcs. 

3. Le fourneau eft pour epreuvet Ur- 
gent , & le creufet eft pour Tor ; mail 
PEtemel Iprouve les coeurs. 

4. Le mechant eft attentif a la levre 
injufte, £7* le menteur Icoute la Ian* 
gue nuifible. 

5. Celui qui fe moque du pauvre des* 
honore celui qui Pa fait ; & celui qui 
fe rejouft du mal d'autrui ne demeure* 
ra point impuni. 

6. Les enfans des enfans fmt la cou- 
ronne des vieillards ; & les peres font 
la gloire des enfans. 

7. La parole grave ne convient point 
a un inlenfe* \ combien moins la paro-> 
le taufle aux Principalis du peuple. 

8* Le pr^fent eft comme une pierrt 
pr^cieufe aux yeux de ceux qui y font 
adonn^s ; de quelque cdt6 qu'il fe tour** 
ne il reuflit. 

9. Celui qui couvre les fauteSi cherche 
Pamiti^ ; mais celui qui en fait raport * 
met les plus-grands amis en divilion. 

101 Une correction fe fait mieux fern 
tir a Phomme prudent * que cent coups 
a Pinfenfe'. 

ii; Le m&hant cherche des querel* 
les; mais un meflager cruel fera to* 
voy^ contre lui. 

12. Que Phomme rencontre pi tot 
une ourfe qui a perdu fes peths , qu'un 
tou dans la folie! 

13. Le mal ne partira point de la mai* 
fon de celui qui rend le mal pour to 
bien. 

14. Le commencement d'une qoerel 
le eft comme quand on lache les eaux 
mais avant qu'on en vienne a la diipu^ 
te, retire-toi. * 

15. Celui qui declare jufte le mf< 
chant , & celui qui declare mdebant le 
jufte , font tous deux en abomination 
a PEternel. 

16. Que fert le prix dans la main 
d'un initnfe* pour acheter la fiigeue ( 
puis qu'il manque de (ens. 

17. L'intihieami aimeentout temt ♦ 
& il naitra comme un frlre dans la d6. 
trefle. 

18. Celui-la eft d^pourvu de fens, 
qui touche dans la main, & qtti fe J 
rend caution envers Ion prochain. f 

19. Celui qui airae la pervtrfitt aine 

Digitized by LiOOQ IC 



"I 



> 



PROVERBES. 



7*7 



les d^bats ; & celui qui 6\$ve fa potte 
cherche fa mine, 

20. Celui qui a le coeur pervers ne 
trouvera point le bien ; 8c celui dont la 
languc eft double tombera dans le raal. 

21. Celui qui a mis au monde un in- 
fenfe* en aura de l'ennui i & le pe>e 
d'un fbu ne fe re"joitfra point. 

22. Le coeur joyeux vaut line me*deci- 
ne , mais Pefprit abattu. defleche les os. 

23. Le m6cbant accepte le preTent , 
pour renverfer les voies de la juftiee. 

24. La fageifet/r'devantrhomme pru- 
dent ; mais les yeux de rinfenfl font au 
bout de la terre. 

2*. L'enfont infenft eft l'indignation 
de fon pere, 8c l'amertume de celle 
qui Pa enfante\ 

26. II n'eft pas ban audi de con da tu- 
ner a Tamende le jufte , ni que les Prin- 
cipaux frappent quelqu'un pour avoir ce 
qui eft droit. 

27. L'homme retenu dans fes pa r 
roles connoit la prudence , 8c l'hom- 
me qui eft d'un efprit froid eft un hom- 
me entendu. 

28. Memo l'infenfl parte pour Cage , 

Jiuand il fe tait , £T celui qui ferme 
es levres eft repute intelligent. 
REFLEXIONS. 

t'QN doit recueillii- de ce chapitre : 
I. Que trois chofes font le bonheur 
des families, favoir la paix, les do- 
mefyiQues fideUes , & les enfans *lev6s 
<Jans la vertu. \L Que Dieu fonde 8c 
examine les ccpurs des homines ; ce 
qui eft un grand motif a la fainted. 
III. Que c'eft p^cher contre Dieu , & 
s'expofer a fa colere,que de mlprifer les 

tpauvres, & de fe re* joulr du mal d'autrui. 
IV. Que les Magiftr ats & les Juges doi- 
venta ' " " n. 

fonge ns 

& Pin lie 

les ra lis 

que c nt 

tr£s-u ax 

qui r( fe- 

ront /i- 

ter av ue 

fun d if? 

fe av u- 

ver d ue 

Ja joi la 

vie, .. .... w la 

rendent amere , il faut s'attacher a la 
trainee de Dieu ; qui feule donne le 
vrai contentement. Enfin , que Tun des 
principaux effets de la fageffe eft de 
parler avec retenue . & ae favoir gar- 
der le filence. Ch£cun dans fon gtat 
doit faire inflexion fur ces divers pre> 
ceptes , afin de les pratiquer 8c d'y con 
former fa cpnduite. 

CHAPITRE XV 1 1|. 

Salomon parte des gens qui fe melent de 

' ce qui ne les regarde pa* ; des difcours 

graves £7 prudens ; de ceux qui ont ac 



ctptian des perfonnes dans lei jugemem , 
& qui prenneht des pre fens. Il parte 
auj/t des querelas, £? dufoin qufilfoMt 
avoir de Us appaifer ; de la flatterie , 
de la parejfe , & de la confiance en 
Dieu i de t'orgueil £7" de la ruine Qui 
le fuit ; de la precipitation dans les dif- 
cours £f dans les jugemens ; de Vem- 
prejfement ayec lequel les fages recher- 
cbent Tinftruftion ; des process du bien 
£7* du mal que la langm peut faire ; 
des femmes vertueufes; de Vorgueil des 
riches , £7* du fain qWilfaut avoir de 
conferver de vrau amis. 

1. f 'HOMME prive" cherche ce qu'il 
^ defire , & fe mele de toutes Tor* 

tes d'affaires. 

2. Le fou ne prend point de plaifir 
a la prudence ; mais il manifefte ce 
qu'il a dans le coeur. 

3. Quand le m^ chant vient, le m€- 
pris vient aufli , & l'opprobre avec Pi, 
gnominie. 

4. Les paroles de la bouche d'un from? 
mzfagc font comma des eaux profondes; 
& la foijrce de la fageflfe eft cojnnu un 
torrent qui bouillonne. 

5. // n'eft pas bon d'avoir ^gard a 
Tapparence de la perlbnne du mlchant , 
pour faire tort au jufte dans le jugement, 

6. Les levres de Pinfenf^ entrent en 
querelle, & fa bouche excite les com, 
bats. 

7. La bouche de Tinfenfe* eft une rui, 
ne pour lui , 8c fes levres font un pi£- 
ge a fan ame. • 

8. Les paroles d'un mldifantJW com, 
me des paroles douces , mais elles p^nir 
trent fufques au dedans des entrailles. 

St. Celui qui fe relache dans fon ou- 
vrage eft frere de celui qui diffipe ce 
qu'il a. 

10. Le nom de l'Etemel eft une forts 
tour ; le jufte y courra , 8c il y fera dani 
une haute retrake. 

11. Les bieos du xiche font eomme (k 

y .„ ...... .__ 
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: ville forte , & les diffigrens en font com- 
me les verroux d'un palais. 

20. Le ventre de chacun fera rafla- 
fie* du fruit de fa bouche; il fera raC* 
fafie* du revenu de fes l£vres, 

21. La mort & la vie /in* au pou- 
voir de la lan^ue , 8c celui qui aime a 
purler mangera de fes fruits. 

22. Celui qui a trouve* une femme 
vertueufe a trouve* un bien , & il a ob- 
tenu une faveur de PEternel. 

23. Le pauvre ne prononce que des 
fuplications ; mais le riche ne respond 
que par des paroles rudes. 

24. Que Pbomme qui a des amis fe 
tienne a leur amitil; parce qu'il y a 
tel ami qui eft plus attache* qu'un frgre, 

REFLEXIONS. 
T E Roi Salomon nous enfeigne dans 
* - ' ce chapitre , 4 apporter beaucoup 
de prudence dans n6tre cpnduite & 
dans nos paroles ; a rechercher les en- 
tretiens des perfonnes {ages , & a pro- 
fiter de leurs inftruftiqns ; a exercer la 
juftice , a terminer les dlbats » & a 
procurer la paix de tout ndtre pou- 
voirj a ne point Icouter les flateurs, 
& ne prendre aucun plaifir a leurs dif- 
cours , & a nous Eloigner de la paref- 
fe. Le Sage nous apprend de plus , que 
le nom du Seigneur eft une retrace af- 
fure*e pour le jufte ; que quand les horn- 
mes s'enflent & s'el^vent par Porgueil , 
leur ruYne n'eft nas lloignle; qu'il ar- 
rive des maux infinis par les . paroles 
inconfidlrles , & qu'en general la Ian- 
gue peut faire beaucoup de mal & beau- 
coup de bien. Ce chapitre avertit les 
Juges. en particulier , de n'avoir point 
d'esard a Papparence de perionnes, de 
ne point recevoir de pre* fens, 8c de ter- 
miner le proems Iquitablement. gnfin , 
nous voyons ici , qu'une femme fage 
& prydente eft une des plus pre*cieu. 
les binldiftions que Dieu puifle accor- 
der en cette vie, 8c qu'on ne fauroit fai- 
re trop de cas des amis fideles & ver- 
tueux, Quand nous lifons ces diverfes 
fentences de Salomon , il ne faut pas 
les regarder {implement comme des ma- 
ximes & des regies de prudence , qui 
fervent au bonheur de cette vie , & a 
dltourner plufleurs maux temporels ; 
mais nous devons les confidlrer , com- 
me des moyens de plaire a Dieu , & 
de nons attirer fbn amour 8c fon ap- 
probation , & e'eft dans cette vue' prin,. 
cipalementque nous devons les observer. 

CHAPITRE XIX. 
Les Sentences do ce chapitre regardenf le 
jugement que les gens fdges font des pau~ 
vres £? des riches , £7 celui qu'on en 
fait ordsnairement dans le mondei Vim* 
prudence , les faux temoins , V elevation 
des perfonnes indignes , le foin ou y il 
faut avoir de reprimer fa colore, Fin- 
dignation des Rots , le bien £T le mal 
qui arrivent par les f emmet & par Us 



enfans , la recompenfe des perfonnes cha - 
ritaUes , le chatiment des enfans , Us 
maux qui naiJTent de la colore , de I a 
parejfe , & du defaut de crainte de 
Dieu ,* let fruits de la fiete , Us cot- 
relit ons y £T les malheurs que Us me- 
chans s'atti'ent. 

1. I E pauvre qui marche dans fon 
*-* int£grtte\ vaut mienx que celui 

mi parle avec perverfitt* 8c qui eft in* 
enfe\ 

2. Une ame fans prudence q'eft pas 
un bien , 8c celui qui fe prlcipite dans 
fes demarches plcue. 

3. La folie de Vhomme renverfera fes 
votes; 8c cependant fon cceur niurrau* 
rera contre PEternel. 

4. Les richelTes a (Tern blent beaucoup 
d'amis$ mais celui qui eft pauvre eft 
dllaifle* , mime de fon ami, 

s. Le faux temoin ne demeurera point 
impuni , & celui qui profere des men* 
fonges n'lcbapera point. 

6. Plufleurs fupplient celui qui eft li, 
be*ral, <&, chacun eft ami de Phomme qui 
donne. 

7. Tons les frgres du pauvre le hat£ 
fent ; combien plus fes amis fe retire? 
ront-ils de lui ! II les prefle , mais it 
n'y a que des paroles pour lui. 

8. Celui qui acquiert du fens aime fon 
ame , & celui qui ennfervera la pru* 
dence trouvera le bien. 

9. Lefaux tgmoin ne demeurera point 
impuni , 8c celui qui prononce des njen* 
fonges pe*rira. 

10. L'aife ne fied pas bien a un infen* 
fe* i combien moins fied-il a un efclave 
d'etre maitre par demis les Seigneurs ! 

11. La prudence de Thomme retientA 
fa colere , 8c c'ejl un honneur pour luil 
que de pafler par deflus le tort qu'oni 
lui fait. * ■ 

12. LMndignation du Roi eft comme 
le rugiflement d'un jeune lion ; mais 
fa faveur eft comme la rof^e qui tombo 
fur Pherbe. 

13. L'enfant infenf^ eft un grand mal* 
heur a fon pere ; & les querelles de la 
t'emme font une goutiere continuelle, 

14. La maifon & les richefles font 
Phe*ritage des p^res ; mais une fenrqif 
prudente eft u.n don de PEternel. 

15' La parefle produit Paifoupifte* 
ment, 8c Pame pareifeufe aura faim. 

16. Celui qui garde le command©. 
ment , garde fon ame ; mais celui qui 
neglige fes voies mourra. 






y a de Pefpe*ran.ce , & n'ecoute point 
les plaintes. 

19. Celui qui fe laiffe tranfporter i 
la colere en porte la peine ; que fi tu 
veux Pen retirer , tu y en ajouteras da- 
vantage. 

20. Ecoute le confeil & rec.ois Pinf- 

truftion 
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truftion , afin que tu fpis fage a la fin 
de tes jours, 

21. II y a pluficurs penfe*es dans le 
cceur de Phomme ; mais )e confeil de 
PEternel eft permanent. 

22. Ce que rhomme doit dlfirer c'eft 
d'exercer la miflricorde , & le pauvre 
Taut uiieux que rhomme menteur, 

23. La crainte de l'Eternel conduit a la 
vie , & eelui qui Pa fera raftkfie' , 8c paf- 
fera la nuit fajis Stre viCitWaucun mal. 

24- Le parefTeux cache fa main fous 
PaiiTelle , meme \l nf daigne pas la 
porter k fa bouche. 

2^. Si tu bats le moqueur , le fimple 
en deviendra aviff ; & fi tu reprens un 
homme prudent • il eutendra ce qu'il 
Taut favoir. 

25. L'enfant qui fait honte & confu- 
fion deuuit le p6r? » & chafle la mire. 

27. Garde toj , mon fils , d'lcouter 
ce qui pourroit te d&ourner des paro- 
les de la fageite. 

28. Un temoin qui eft mlchant fe mo 
que de la juftice , & la bouche des mi- 
Chans engloutit l'iniquite\ 

29. Les jugemens font pr£pare*s pour 
les moqueurs , & les grands coups pour 
le dos des infenfls. 

REFLEXIONS. 
T A pr^mi^re rlftexion qu'on doit faire 
*-• fur cette lefture eft, qu'ui\ homme 
pauvre qui marche dans ton wtigritc" 
vaut mieux qu'un riche fans vertu ; 
& qu'ainfi Pon ne doit pas eftimer les 
homines a caufe qu'ils font riches , ni 
meprifer les petits a caufe de l«ur baf- 
fefle. La feconde , qu'il eft d'une gran- 
de importance de fe conduire prudem- 
ment en toutes chofes. La troifigme , 
que les faux temoins ne demeurent 
pas impunis. Laquatri6me, que c'eft 
Un grand mal quaud des gens indignes 
& de bafle condition font 61ev6s en au- 
toritg. La cinquilme, que favoir par- 
donner & moderer fa colere eft l'effet 
d'une grande fageffe. La fixilme , que 
les femmes & les enfans contribuent au 
bonheur ou au majheur des families , 
& qu'il faut charter les enfans de bon- 
ne heure, ians 6trt retenu par une rauf- 
fe tendrefle. Ce chapitre nous enfeigne 
encore, que celui qui donne auxpau- 
vres prece au Seigneur, & que Dieu 
|le lui rendra ; que la colore & la pa- 
ir efle font la fource de plufieurs maux; 
I que garder les commandemens de Dieu 
I & le craindre eft le vrai moyen d'&tre 
heureux a la fin 4e la vie ; & enfin , 

Su'il nous revient de grands a vantages 
es corrections ; qu'on doit s'y foumet- 
tre avec plaifir ; mais que ceux qui les 
rejettent , & qui fe moquent de l'inf- 
tru&ion , fe preparent les derniers mal 
^ faeurt . 

CHAPITRE XX, 
Les maxima que ce chapitre contient re- 
gardent Pexcis dam le vin , les Roi & 
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leur colere , les preces , la parejfe, le. 
buanges qu'on donne a la vertu , le bon 
heur dont la pojterite des jufies jouit 
la corruption des homtnes , Paverjioh 
que Dieu a pour Pinjufiice , le naturel 
des enfans , Pexces dans le dormir , /e 
prix de la fageffe , Its medifans . les 
enfans rebeUes, la vengeance. Us liens 
acquit par la fraude , le facrilege ? la 
violation des vdrux , & ce qui fast la. 
fur etc des Etats , £T la gloire desjeu* 
nes gens £F des vieilfards. 

1. I E vin eft moqueur , $c la cervoi- 
*■* fe eft tumuftueufe, & quicon T 

que y fait exces n'eft pas fage. 

2. La terreur du Hot eft comme le 
rugiflfement d'un jeune lion ; celui qui 
Pirrite p^che contre foi mfcme. M 

3. C'eft une gloire ^ Phomme de s'abf, I 
tenir des difputes ; mais tout infeqf^ s'y 1 
engage, ■ 

4. Xe parefTeux ne labourera point k 
caufe du mauvais terns ; mais il mendie* 
ra durant la moiflon , & il n'aura rien. 

5. Le confeil eft dans le coeur d'un. 
homme fage comme des eaux profondes ; 
8c Phomme intelligent y puifera. 

6. La plupart des hommes vantent 
leur bonte i mais qui trouvera un horn* 
me veritable? 

7. Q que les enfans du jufte qui mar? 
chent dans foq int^grit^ jcront heureux 
apres lui ! 

8 Le Roi affis fur le trdne de la juf« 
tice diflipe tout mal par fon regard. 

9. Oui eft-ce qui peut dire : J'af 
purifie mon coeur ; je fuis net de mon 
pexh*? 

10. Le double poids & la double me- 
fure font tous deux en abomination 4 
PEternel. 

11. On peut reconnoitre par les ac- 
tions d'un jeune enfant fi fa conduite 
fera pure & droite. 

12. L'oreille qui entend , & Poiil 
qui voit , font deux chofes que PEter- 
nel a faites. 

13. N'aime point le fommeil , de peur 1 
que tu ne deviennes pauvre ; ouvre tes I 
yeux, St tu feras rafiafie* de pain. * 

14. Celui qui achete dit : Cela ne vaut 
rien , cela ne vaut rien ; apres cela i\ 
s'en va, & il l'eftime. 

15. II y a de Por , & beaucoup de 
perles; niais les levres feges font un 
meuble pr^cieux. 

16. Quand quelqu'un aura cautionne" 
un Stranger , pren fon habit , & pren. 
le en sage pour cet etranger. 

17. Le pain acquis par la troniperie 
eft agriable a Phomme ; mais enfuite 
fa bouche fera remplic de gravier. 

1 8. Les r^iolutions s'affermiffent par 
le confeil ; fai done la guerre avec pru- 
dence, 

19. Celui qui fait le cttlateur revele 
le fecret ; ne te mele done point avec 
celui qui flate par fes livres. 

B b b 4 20. La 
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20. La lampe de celui qui maudit peftable, lorsqu'elltf eft accompagne> 
>n p*re ou fa me>e fera tteinte dans de la vertu-. 



es tlhdbres les plus notres. 
„ 21. L'hdritage pour Icquel on s'eft 
trop hate* du commencement ne fera 
point b$ni a la fin. 

22. Ne di point: Je rendrai le mal 
, Con m y a fait ; mais atten 1'Eternel & 
;l te d61ivrera. 

23. Le double pojds*/? en abomination 
A 1'Eternel , & la faufle mefure rCefi pas 
bonne. 

2ii. Les pas de l'homme font dirigls 
par PEternel ; comment done l'homme 
comprcndroit-il fa voie? 

2*. C'eft un ptege a l'homme de d^ vo- 
ter les chofes confacrges, & apres avoir 
voue* , de s'en informer. 

fx6. Le fage Roi diflipe les rae'ehans , 
& fait tour ner la roue fur eux. 
27; L'efprit de l'homme eft une lam- 
pe divine , elle fonde jufqu'aux chofes 
les plus profondes. 

28. La bonte' & la ve>ite" conferve- 
ront le Roi , 8c il foutient le trdne par 
la cllmence. 

29. La force de$ jeunes gens eft leur 
gloire ,' & les cheveux blancs font l'hon- 
neur des vieillards. 

30. Les meurtriflures des plaies font 
le remede du mal , & les coups qui 
tenltrent jufqu'a l'intlrieur. 

R E F L EX I N S. 
CAL0MON nous recommande ici & % 6- 
** viter I'yvrognerie & Wntemperance , 
de peur de tomber dans les qu£re11es & 
dans les autres dlfordres pu ces vices 
entrainent; de r6ve*rer les Rois » de 
nous abfteqir des prpces ; de.fu?r la 
parefTe ; # de ne pas nous contenter 
de loutr la vertu , mais de la pratiquer. 
II nous apprend de plus , que les def- 
cendahs (les geiis de bien font heureux 
8c benis i que perfonne ne peut fe glo- 
rifier d'etre entitlement net & exemt 
de pe^he" \ ' aue le faux PQids , la fauffe 
rnefure , & toute forte de tromperie 

(eft en abomination au. Seigneur; que 
le bon ou le mauvais naturel des hom- 
ines fe reconnoit de$ leur plus tendre 
enfance, & qu'ainfi l'on doit prendre 
un foin particulier des enfans, dfcsle 
commencement de Jeur vie ; que Tex- 
ces dans le dormir eft contraire a la 



CHAPITRB XXI. 

Nam vayoHs dans ce chap it re , qua le eeeur 

des Rou £T de tens les hommes eft en- 

tre Us mains de Dieu , & que rien ne 

lui eft plus agreable que la droiture. Sa* 

iomon y parte de torgueil ; des ricbefi 

fes^acouijes injuftement , des f emmet 

quercUcufes , de la durete envers les mi* 

fe rabies , des pre fens , du plaifr que let 

.. juftes txouvent a bien faire , de ceux 

i qui aiment le vin& la benme chere x 

des fruits de la piite & <fe U fngeffe , 

des parejfeuy , des avares , dts cuke que 

les mechans rendent a Dieu , des faux 

timoinst & de la puijfance inftnxe du 

Seigneur. 

1. Y.i 



vertu ; que la vraie fagefle eft rare par r 
mi les hom.rhes ; qu'ou doit fin'r les. 
m^^ifans 8c les. rapporteurs \ que les 
enEansrebelles font piaudits, aufli bien 
que les'richefles acquifes injuftement ; 
& qu'on he doit point rendre le mal 
pour le mal. Enfin , nous devons re- 
cueillir d'ici t que c'eft un grand cri- 
me de ravir des chofes faintes , & de 
lie pas accomplir fes vceux i qu'un Gou- 
vernement jufte eft ce qui fait le bpn- 
heur d'un Etatj que les jeunes gens 
doivent faire un bon ufage des forces 
de leur age ; & que la vieUlefle eft ref- 



E coeur du Roi eft dans la main 
■ L -' de 1'Eternel , com me des ruifc 
feaux d'eaux courantes, il ^incline a tout 
ce qu'il veut 

2. Chaque voie de l'homme lui femble 
droite ; mais 1'Eternel pefe les cceurs. 

3. Faire ce qui eft jufte & droit, eft 
une chofe que 1'Eternel ainae mteux que 
des facrifices. 

4. Les yeux llevls & le cosur enfl< 
eft la lampe des tnichans , ce n'eft que 
p^ch^. 

5. Les projets de celui qui eft diligent 
produifent Pabondance ; mais tout bom* 
me Itourdi tombe dans l'mdigence. 

6. Travailler a avoir des treTdrs par 
une langue trompei^fe , c'eft une vanit6 
chafRe par ceux qui cherchent la mort.' 

7. La rapine des mlcbans les abat- 
tra , parce qu'ils auront refuf^ de fai t 
re ce qui eft droit. 

8. Ouand la voie d'un homme eft per? 
verfe 11 s'e'gare ; mais T'ceuvre de celui 
qui eft pur eft droite. 

9. II vaut mieux habiter au <soin d'un 
toit, qu'avec une femme querelleufe 
dans une grande raaifon. 

10. L'ame du m^chant fouhaite le mal, 
& Ton prochain ne trouve point de gra-r 
ce devant lui. 

ri. Quand on punitle moqueur, le 
{imnle en devient fage , & quand on inf- 
ftruit le fage » il acquiert la fcience. 
; 12. Le jufte conlfdlre prudemment la 
maifon du m^chant , lors que les me« 
chans font renverfes dans la m,if^re. 



13. Ceiui qui ferme fon oreille pour| 
pe pas ouYr le cu du mife'rable , crieral 
aufli lui-meme , Sc on ne lui r^pondral 



point. 

14. Le don fait en fecret appaife la 
colere , & le prefent mis dans le fein 
calme la fureur la plus vlhemente. 

15. C'eft une joie pour le jufte de 
faire ce qui eft droit; mais c'eft une 
peine pour les ouvriers d'iniquite\ 

16. L'homme qui s'gearte du chemin 
de la prudence aura fa demeure dans 
1'afTembl^e des morts. 

17. L'homme qui aime la joie fera 

indigent , 

Digitized by LiOOQ IC 



PROVERB IS. 



76* 



indigent, 8c celui qui aime le vin & 
la irraiffe ne s*enricnira point. 
1 8. Le mlchant (era la raneon du 



les prie>es des medians font uhe abomi 
nation ; enfin, qu'il n'ya ni fageflej 



jufte , 8c le dlloyal celle des hommes 
droits. 

19. II vant mieux habiter dans une 
terre deTerte , qu'avec une femrrie que- 
relleufe & chagrine. 

ao, La provmon durable 8c 1'huUe 
eft dans la demeure du fage \ mais l'hom-t 
me infenfe l'engloutit. 

21. Celui qui s'adonne foigneufement 
* a la juftice 8c a la miflricorde trouve- 

ra la vie , la juftice & la gloire. 

22. Le fage entre dans la ville des 
hommes forts , & il abbat la force ou 
•He mettoit fa conftance. 

23. Celui qui garde fa bouche 8c fa 
langue garde fon ame de dltreffes. 

24. On appelle moqueur un fuperbe 
arrogant , qui agit ayec colere 8c fierte\ 

IS. Le fouhait du pareiTeux le tue ; 
parce que fes mains refufent de tra- 
vailler. 

'.. 26. II ne fait que fauhaiter tout le 
jour ; mais le jufte donne , 8c n'epar- 
gne rien, 

27. Le facrifice des mlchans eft une 
abomination ; combien plus lors qu'ils 
1'apportent avec une mauvaife intention! 

28. Le t£moin menteur pe>ira ; mais 
rhomme qui gcoute parlera & aura la 
vittoire. 

29. L'homme mtfchant a un air impur 
dent ; mais 1'homme droit r^gle fa con- 
duce. 

3a // n> 4 ni fageflfe , ni intelligent 
ce , ni confeil pour rlftfter a l'Eternel. 

31. Le cheval eft 6quip£ pour le jour 
de la bataille ; mais fa delivrance vient 
de l'Eternel. 

REFLEXIONS, 
tpE chapitre nous preTente les inftrucr 
^ tions fuivantes : Que le ccour des 
Rois & 4« tous les hommes eft entre 
les mains de Dieu , & qu'il eft le ju 
ge de toutes leurs penfles; que faire 
ce qui eft jufte 8c droit eft phis agita- 
ble a Dieu que toys les facrifice s ; qu'il 
punit tres fgv&ementlesorgueilleux; 
que ceux qui gagnent du bien par de 
micturates voies travaillent a leur pro- 

fire mine ; qjr , — r - A ~ ! «— * s'6- 
oignec de ra les , 

8c revfctir un que 

celui qui eft t is ne 

fera pas exau Ou- 

tre cela, 11 fi o^ue 

les juftes fe p< Faire 

leur devoir, 1 s'en 

font une grai dan- 

gereux d'aim fc le 

vin; que cell pie*, 

te* & a l'e*tud re la 

vie 8c la gioi-,, , Jcles 

Sarefleux fe tourmentent par des Tou- 
aits inutiles ; mais que les juftes vi- 
vent contcns , & aiment a donner ; que 



ni confeil qui puifle reTifter a Dieu, 
qu'il eft le protefteur & le liblrateui 
de eeux qui fe confient en lui. 

CHAPITRE XXII. 
Les Sentences^ de ee chapitre , cancerneni 
la bonne reputation, la providence de 
Dieu, la douceur & la putt ,Vedu«, 
cation des enfant , £T la neceffite <U 
les corriger de bantu heure i la chart* 
te , la ruine des mi chant , la parejfe , 
VopprtJJion des pauvres , le foin <p?on 
doit avoir de propter des inftrutltons % 
le devoir des Princes £j* des Magif- 
trats , la colere , les homes, des poffef>. 
Rons, C la diligence. 

1. T A renommle eft plutdt a choi- 
■H fir que les grandes richefles, 

& une bonne eftime plus que 1'argent 
ni l'or. 

2. Le riche & le pauvre fe rencon-t 
trent ; celui qui les a fait Pun & l'aun 
tre , c'eft l'Eternel, 

3. L'homme hien avife* prevail le mal, 
8c fe tient cache" ; mais les ftmples paf* 
fent outre , 8c en fouffrent le dommage. 

4. La rdcompeofe de la modeftie , 8c 
de la crainte de l'Eternel , font les ri t( 
chefles , la gloite , & la vie. 

5. II y a des Ipines 8c des pie'ges dans 
la voie du pervers ; celui qui aime fon 
ame s'en retirera loin. 

6. Inftrui le jeune enfant, al'entre*t 
de fa voie ; lors meme qu'il fera deve- 
nu vieux il ne s'en ^loignera point. 

7. Le riche fera maitre par deifus les 
pauvres, 8c celui qui emprunte fera 
ferviteur de l'homme qui prete. 

8. Celui qui feme la perverfite" moif- 
fonnera le tourment , & la verge de fa 
fuceur prendra fin. 

9. I/ceil biehfaifant fera be*ni , parce 
qu'il aura donn^ de fon pain au pauvre. 

io. Chafle le moqueur , & la difpute 
s'en ira , & la quirelle 8c l'outrage cef? 
feront. 

11. Le Roi eft ami de celui qui aime 
la piiretl du coeur , & qui a de la gra- 
ce dans fes difcours. 

12. Les yeux de l'Eternel wrotegent 
la fageffe { m^is il confond ies parc^ 
les du perfide. 

13. Le pareiTeux dit : Le lion eft la 
dehors ; je ferois tue" par les ru^s. 

14. La houche des /«»*»?*' ^trangeres 
eft une fofle profonde ; ct|ui que l'& 
ternel a en diteftation y tombera. 

15. La folie eft lie"e au coeur du jeu- 
ne enfant i mais la verge du chatiment 
la fera Eloigner de lui. 






I 



16. CeJui qui fait tort au pauvre pour 
s'enrichir , & pour donner au riche , 
ne peut nianquer de tpmber dans l'in- 
digence-. 

!7rFrdte ton oreiUe , 8c e"coute le/ 
paroles des fages*, applique ton coeur 
\ ma fcien.ce. 

B b b 5 18. Car 

Digitized by LiOOQ IC 



*jto 



PROVERBS $. 



t 



18. Car ce fera upe chofe agreable 
our toi , fi tu les gardes au dedans 

le toi , & elfes fe rlpandront enfem- 
•le fur tes levres, 

19. Je te l'ai aujourd'hui fait enten- 
dre a toi m£me , afin que ta confian- 
ce foit en l'Eternel. 

20. Ne t'ai-je pas exrit des chofes 
qui conviennent a ceux qui gouvernent, 
ppur ie confeil & pour la fcienceT 

21. Afin de te donner a connottre la 
certitude des paroles de ve>ite* , & que 
tu puuTes rlpondre des paroles de v6- 
titi a ceux qui te confultent, 

22. Ne pille point le pauvre , parce 
qu'il eft pauvre , & ne foule point l % af T 
flige* a la porte, 

23. Car Interne] plaidera leur cau 
fe , & pillera Tame de ceux qui les 
puront mile's. 

24. Ne te reus point compagnon de 
rhomme eolere , & ije va point avec 
l'homme furieux ; 

25. pe peur que tu n'aprenes fes ma. 
uteres , 8c que tu ne mettes un pilge 

Allans ton ame. 

■ 26. Ne fois point de ceux qui frap- 

■pent dans la main , ni de ceux qui cau- 

Afionnent les dettes. 

w 27. Si tu n'avOis pas dequoi payer , 

pourquoi prendroit-on ton lit de def- 

tous toi? 

28, Ne tranfporte point la borne an- 
cienne que tes pe>es ont pofte. 

29. As-tu vu qn bom me habile dans 
fon travail ? II fera au fervice des Rois , 
& non pas a celui de gens d'une con- 
dition obfcure. 

RBFLEXJONS 
*\70ici les ipftru&ions qu'il faut reti* 
¥ rer de pe chapitre : Que la bonne 
reputation eft un bien qu'on doit tacher 
d'acquerir & de conferver ; fur tout 
*fin d'etre par ce moyen en Idifica* 

E'on anx autres : Que Dieu a Igalement 
tit les riches & les pauvres , & qu'il 
91 mis entre les hommes la difference 
«|es conditions , pour le bien de la fo- 
ciete* , mais qu'il les jugera tous : Que 
la crainte de Dieu & la douceur font 
toute la ftliciti de l'homrne : Qu'il 
fmporte extremementde bien Clever les 
cnfans , & de les chatter de bonne heu- 
re; & que les fruits de Education 
paroiffent dans toute la vie: Que Dieu 
l>6nit ceux qui afliftent les nlcejfiteux, 
qu'il prend en main la caufe des petits 
que Ton opprime , & qu'il fait torn. 
t>er dans la mifere ceux qui les fou- 
lent : Que c'eft une chofe tres-falutai- 
re & trds-agreable , d'^couter & de 
fuivre les confeils de la fagefie ; mais 
que cela eft tout - a - fait digne de ceux 

tui gouvernent les peuples : Qu'on 
oit s'eloigner des gens coleres , & ft 
frder de rien faire qui foit contraire 
la bonne toi ; & que le travail & 
la diligence apportent de grands avan- 



tages aux hommes. Ces maximes font 
tres utiles pour vivre heureux en ce 
monde ; mais ce font fur tout des de- 
voirs indifpen fables que la religion & 
la confidence nous impofent 5 c'eft aufli 
ce qui doit principalement nous enr 
gager a les prendre pour la regie de 
pdtre conduite. 

CHAPITRE XXIII , 
Pans ce chapitre le Safe nous enfhigne * 
Ure fibres ; a ne pM defirer les riche/l 
fes; a ne pM accepter ce qui nous eft 
prifente £4r des envteux o* par deg 
avares\ a etrc prudens dans n»s dif- 
cours , & juftes dans toute nitre con* 
duite; & fur tout de ne faire aucun 
tort aux orphelins £? aux Petits. Salt* 
mon exherte outre cela a chatter les en- 
fans , a ne point porter <Cenvie aux 
michansy ajmr les yvrognts £T /« di- 
bauches , a honorer p?re & mere % a ae* 
querir la vtrite & la f fagejfe , & a 
^eloigner de Cimpurefe £7 de Cintem* 
perance. 

1. f^Uand tu feras affis pour man, 
■<~ger avec un Prinoe , confide 

re avec attention ce qui fera devant 
toi; 

2. Autrement tu te mettras le couteau 
£ la gorge, ft ton apetitte domine. 

3. Ne defire point fes d^licattfles ; 
car c'eft une viande trompeufe, 

4. Ne te travaille point pour t'enrit 
chir i mais dlfifte toi de ta r^folution : 

5. Jetterois-tu les yeux fur ce qui 
bien-tdt ne fera plus ? car certainement 
il fe fera des ailes ; il s'envolera aux 
cieux comme un aigle t 

6. Ne mange point le pain de celui 
qui eft envieux , & ne defire point fea 
viandes agrlables. 

7. Car il eft tel qu'il penfe en fon 
ame : II te dira bien , mange & boi i 
mais fon ceeurn'eft point avec toi. 

8. Tu voudrois rejetter ton morcea* 
que tu auras mange* , & tu auras perdu 
tes belles paroles. 

9. Ne parle point , quand un fou t'e* 
coute , car il mlpriiera la prudence de 
tes djfcours. 

10. Ne tranfporte point la borne an* 
cienne , & n'entre point dans let 
champs des orphelins; 

11- Car leur garant eft It Die* Fort, 
il plaidera leur caufe contre toi. 

12. Applique ton coeur £ Pinftruc* 
don, & tesoreilles aux paroles dela 
fcience, 

13. N'^pargne point la correftion au 
jeune enfant ; quand tu l'auras frapp* 
de la verge il n'en mourra pas, 

14. Tu le frapperas avec la verge , 
mais tu d^livreras fon ame du f6pul« 
ere, 

15. Mon fils , fi ton coeur eft (age , 
mon coeur s'en r^jouira j oui moi-meme 
je m*tn r^jouirai ; 

16. £t mes reins treflkilliront de joie, 
quand 
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uand tes levres prononccront deS cho- 
>s droites. 

17. Que ton cceur ne porte point d % en- 
ie aux plcheurs ; mais adonne+toi k la 
rainte de 1'Eternel continuellcment. 

18. Car il y aura veritablement bon. 
ie iflue pour toi , & ton attente ne Cera 
>oint tromple. 

19. Toi, mon fill , ecoute, & de. 
rien fage, & adreffe ton coeur dans 
a bonne voie. 

20. N« fois point avec les avaleurs 
le vin, ni avec les gourmans de viande. 

21. Car l'avaleur de vin & le gour- 
mand feront apauvris , 8c 1* long dor? 
mir fait qu'on porte des robes dlchi* 
ties 



7*1 



I 22. Ecoute ton p&e ; c'eft celui qui 
I'a donne* la vie 1 & n« mlnrife noint 



p _ „._.,_. 

I'a donne* la vie ; *& ne miprife point 
(a mere, quand elle fera devenufc vieille. 

23. Acbete la ventf, & ne la ven 
noint ; Achcte la fagefle , l'inftruftion 
Sc la prudence. 

24. Le pe>e du jufte fe rljouit fort, 
& celui qui aura mis au monde un en* 
fant fage en aura de la joie. 

2*, Que ton p£re 8c ta me>e fe re- 
jou'uTent, & que cellequi t'a enfante* 
foit ravie de joie. 

26. Mon fils , donne-nioi ton cceur , 
& que tes yeux prennent garde a mes 
voies. 

27. La femme de'baucMe eft une fof- 
fe profonde , 8c r*trange>e eft un puits 
de d6tre% 

28. Auffi fetient^elle en embftche, 
comme apr$s la proie , 8c elle rendra 
plufieurs hommes infideles. 

29. A qui font ces flajntes? Malheur 
fur moi \ a qui , helas ! a qui les d£- 
bats ? a qui le bruit? a qui les bleiTures 
fans caufe? a qui la rougeur des yeux? 

3Q, Aceux qui s'arrfctent auprfcs du 
vin , & qui vont ohercher le vin mix- 
tionne\ . ., 

31. Ne regarde point levin quand il 
eft rouge , « quand il fait voir fa cou- 
leur dans la coupe, & qu'il coule droit : 

32. II mord par derrtfre comme un 
ferpent , & pique comme un baftlic 

33. Enfuite tes yeux regarderont les 
femme' ettangeres , & ton cceur parlera 
d'une manure dlregKe ; 

34. fit tu fera* comme celui qui dort 
au milieu de la mer , & comme celui 
qui dort au haut d'un mat. , 

3* . On m*a battu, dirahtu* Sc je 
n'en ai point €t€ malade ; on m'a frap- 
p6, & je ne Tai point fenti, Quand me 
reveillerai je ? Je me renaettrai encore 
a chercher h vin* 

REFLEXIONS. 

LES prinoipales inftruftions que nous 
avons dans ce chapitre font , d'e- 
tre fobres, & de ne point recbercher 
la delicatefledans le manger Sc dans le 
boirej dene pas defirer les richefles, 
& de confidtrer qu'elles font paflage- 



«1 



res & peYiftables ; de ne rien recevoirj 
des avares , & de ceux qui ne donnenjfl 
pas de bon cceur ; d'etre circonfpe&s 
en paroles ; de ne point changer les 
bornes des poffefltons , 8c de ne faire 
aucun tort aux petits , nous fouvenant 

2u*ils ont leur garant dans le del qui 
eTendra leur caufe. Apres cela , le 
Sage recommande de charter les enfans, 
& de n'etre pas indulgent a leur egard ; 
de ne jamais envier la profpenti des 
medians , mais de s'adonne? a la crain. 
%t dn Seigneur ; de fuir la compagnie 
des yvrognes « des debauches , de 
peur de tomber comme eux dans la 
mifere. Les enfans doivent en parti* 
culier apprendre d'ici a honorer tou, 
jours leurs pe*res & leurs meres , & a 
ne pas les me*prifer quand ils font 
vieux. Salomon nous avertit encore , 
qu'il n'y a rien que nous devions ac, 
querir & conferver avec plus de foin 
que la v^rit^ & la {agetre. Enfin ce 
qu'on lit fur la fin de ce chapitre, doit 
nous d&ourner fortement de l'impurev 
te* & de Tyvrognerie, non feulement par 
la crainte des malheurs auxquels cesl 
pe*ch6s expofent les hommes en ce mon J 
de , mais fur tout par la confederation! 
du mal que Ton fait en sW abandon-, | 
nant, & de la punition que Dieu en fera 
dans la vie a venir, 

CHAPITRE XXIV. 

Ce chapitre centient de* Sentences ton* 
chant tenvie , le foin d^acquerir la folk 
geffe CT la prudence , I 'obligation »u lj>n 



affiiges . ? amour des ennemu , la fa 
des mechans. , £T le pen defujet que Vo* | 
a de (eur porter enyie ; la crainte de I 
Dieu , Vhonncur du aim Rok , la droit 
ture dans les jugemens , V economic % 
la vengeance £7* la ptreffe. 

1. ^E porte point d'envie aux horn-. 
•^ mes mechans , & ne defire 

point d^tre avec eux. 

2. Car leur cceur me'dite la rapine , 
8c leurs levres parlent de nuire, 

3. La maifoniera batie par la fageft 
fe , elle fera affermie par 1'intelligence, 

4. C'eft par la fcience que les cabi, 
nets feront remplis de tous les biens 
prexieux & agriables. 

5. L'homme fage ejt accqmpagne de 
force , 8c l'homme habile furpafle la 
force. 

4. Car avec la prudence tu f eras la 
guerre, & la de^hv ranee confifte dans 
lenombre des bons confeillers. 

7, La fageffe eft trop e'leve'e pour un 
infenfe* i il n'ouvrira pas la bouche dans 
raffembl^e des Juges. 

8, Celui qui penfe a faire mal , on 
Pappeliera, Maitre en malices. 

9, Un niauvais deflein eft une folie Sc 

un 
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iiin p6ch6 , & lc mouueur eft en abo- 
mination aux hommes. 

10. Si tu pers courage , ta force fe 
ra petite au jour de la dgtrefle. 

11. Si tu manques de dllivrerceux 
«ui font trained a la mort , & qui font 
fur le point d'etre tuls ; 

i a. Sous pr^texte aue tu diras, Voi- 
ci , nous n'en avons rien fu ; celui qui 

SeTe les cacurs he l'entendra-t-il point , 
: celui qui garde ton ame ne le fau- 
ra-t-il point, & ne rendra-t-il pas a 
chacun felon fon ceuvre ? 

13. Mon fils , mange le miel , car 
il eft bon , & le rayon de miel qui eft 
doux a ton palais, 

14. Telle fera la connoiflance de la 
fagefle a ton ame, quand tu l'auras 
trouv£e 1 etle aura une bonne iflbe , 8c 
ton attente ne fera point fruftre"e. 

15. Mlchant, n'epie ' point le domi- 
cile du jufte , & ne gate point fon ha- 
titation. 

16. Car le jufte tombera fept fois , 
& il fera relive* ; mats les m&hans 

.tombent dans le mal. 
I 17. Quand ton ennemi fera tqmbl, 
J ne t'en rejouY point , 8c quand il fera 
■ renverfe*, que ton coeur ne s'enlgaie 
f joint ; 
•• 18. De peur que l'Eternel ne le voie, 
& que cela ne lui dlplaife , tellement 
cu'it d£tourne fa colore de deflus lui 
jur tpi. 



felon ce qu'il ni'a fait. 

30. J'ai pafl? pres du champ d'un 
homme parefleux , & pres de lavigne 
Tun homme dlpourvu de fens; 

31. Et voila, tout y£toit inontfen 
chardons, les orties en avotent con- 
vert le deflus , & fa cloifon de piety 
res 6toit dlmolie. 

31. Et ayant vu cela f je le mis dans 
mon coeur ; je le regardai f j'en tirai 
une inftruftion. 

33. Un peu de dortnir, un peu c„ , 
fommeil , un peu de mains plttes pou* 
fctre couchti; 

34. Et ta pauvrete* viendra comme j 
un paflant, & ta difette oomme 
homme arme*. 

REFLEXIONS. 
I 'Effet que la* le&ure dece chapiu 
+* doit produire c'eft de nous appren^ 
dre a ne porter jamais d'envie aux 
m&hans , 8$ a ne nous joindre point 
a eux; a faire ndtre prineipale 6tude 
d'acque>ir la fa^efTe , a confoler 8c a 
deTendre les amig£s , & a craindre let 
jugemens dont Dieu menace ceux qui 
n'ont point pitie* d'eux. Le Sage nous 
appreml eofuite , que ii les juftes tqm T 
bent Convent dans l'affii&ion, Dieu, 
les en retire! C'eft le fens de cette fen- 
tence, Le Jufte tombera fept foy , & 
Cera releve ,* mais Salomon n« pas vou? 
lu dire que le plus jufte peche fept fon It 
jour , comme pluiieurs le difent f auft<> 



19. Ne t^rrite point a caufedesgens ment- Ilparoit.de ce chapitre , qu'u* 
malins , ne porte point d'envie aux ml- homme fage 8c craigriant Dieu ne ft 

f chans ^ rtfjouit point du mal qui arrive a ceu$ 

20. Car il n'y aura pas une bonne if- Qui ne raiment pas , & qu'il n'eft point 
fug pour le mgcbant , & la lampe des jaloux de la profperite* des impies.* 
m^chans fera e*teinte. II craint Dieu & il honore fes $up£» 

21. Mon fils , craih l'Eternel , &le rieurs; il vit ttanquilement, fans fe 



I 



Koi , & ne te mele point avec des gens 
remuans. 

22. Car leur mine s'eleyera tout d'un 
coup; 8c qui fait rinconvlhient qui ar< 
rivera a l'un & a Tautre ? 

23. pes chofes auffi font pour les 
Sages : II n'eft pas bon d'avoir igntd 
a rapparence des perfonn.es dans le ju- 
cement. 

24. Les pennies maudiront ? 8c les 
nations auront en di^teftatioh celui qui 
dlt au mlphant , Tu fcs jufte. 

25. Mais pour ceux qui le repren 
nent , il y aura toute forte de plaifir, 
& la be*n^di^ion de tons les'biens vien- 
dra fur eux. 

26. Celui qui ripond avecdrditure 
iquelqu*un f lui dpnne un baiferala 
bouche. 

27. R£gle ton ouyrage au dehors , 
& mets ordre a ton champ , & puis pi 
batiras ta maifon. 

28. Ne fois point temoin contre ton 
prochaip fans qu'il foi't nlceflaire. Et 
voudrois-tu fgduire par tes Uvres ? 

29. Ne di point : Je lui ferai comme 
n m'afait: Je cendrai acet homme 



meler de ce qui ne le regarde pas ; i) 
n'a point d^gard aux hommes dans l'ex< 
ercice de la juftice, & il rend exat>ement 
a chacun ce qui lui eft du, II ne rend ja- 
mais le' mal pour le mal , & il s'abf-r 
tient de la vengeance ; il eft prudent 
& iaborieux , & il fe garde de roifi, 
vet6 & de la pareiTe; non feulement 

Sarce qu'elle eft fuivie de la pauvrete) 
: de plufieurs maux, mais fur tou^ 
parxe qu'elle eft un bbftacle 4 la vertu, 
& qu'elle corrompt le coeur. Toutci 
ces max.imes que ce chapitre renferme 
nous font preterites dans l'Evangile , 
8c m&me d'une maniere encore plus. 
parTaite ; ce qui nous impofe 4'autaat 
plus Tobligatton de ne nous tn 6cartett 
jamais. 

CHAPITRE XXV. 
Le S*ge propofe divetfes puueimes Uu. 
chant la grandeur €T le devoir des Rom y 
Phwnilite , let different , le jecret* let 
parties dites a propos £T Us corrections', 
la faujfe Ubiraliu , la douceur , U 
temperance , le commerce Jnt on dett 
avoir avec fon frochain % lf Join, ut 
confoler let affiles , Pameur des en*t- 
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mifi It moyen de ref rimer les me di fans. 

-' —*" J t fen ~ %J " 



11 parle enfin des femmes QuereUeufes i 
du mauvais effet que produifent les chu- 
tes des juftes i £r de la colore. 

1. pES chofes font auffi des Pro ver- 
^ bes de Salomon , que les gens 

d'Ez&hias Roi de Juda ont copies. 

2. La gloire de Oieu eft de eel er les 
chofes ; mais la gloire des Rots eft de 

{fonder les afikifes. 

J 3 1 II n'y a pas moyen de fonder, 
ni les cieux , a caufe de leur hauteur , 
ni la terre , a caufe de fa profondeur , 
ni le coeur des Rois* 
• 4- Ote de l'argent la craflTe , & il en 
ifortira un vafe trJs pur pour le fondeur : 
K 5. De mime ttele mgchant de devant 
Be Roi i & fon trdne fera aftermi par la 
sjuftice. 
^^t 6. Ne fai point le magnifique decant 
^^■e Roi , ft ne te mets point au rang 
^^Bes Grands. 

^^B 7. Car il vaut mieux qu'on te dife : 
^Hionte ici , que fi I'on t'abaiflbit devant 
^Pun Seigneur que tes yeux auront vu. 

8. Ne te hate pas de fortir pour plai- 
der , de peur qu'a la fin tu ne faches 
que feire * apr^s que ton prochain t'au 
ra rendu conftis. 

9. Traite tellement ton different avec 
Ion prochain , que tu ue re>eles point 
le fCcret d*un autre ; 

io. De peur que celui qui Income tie 

tte le repf oche , ft que tu n'en receives 
un blame qui ne s'lface point. 

11. Une parole dite a propos , eft com- 
me des pommes d'or dads des paniers 
d'argent. 

12. Quand ott reprend le fage , qui 
a Poreille obelflante , e*ejt comme une 
feague d'or , ou comme un joyau de 
fin or* 

13. L'Ambafladeur fiddle eft a ceux 

J[ui 1'envoient , comme la fraicheur de 
a neige au terns de la moiftbn , ft il 
refbrare Tame de fon Maitre. 

14* Celul qui fe vante dune faufle li- 
biralite' * eft comme les nuees ft le vent 
fuhftwt fans pluie* 

15. Le Prince eft flechi par la patient 
ce , & la langue douce brife les os» 

1 6. Quand tu auras trouvg dm miel*. 
manges-en * mais autant qu'il te fumV 
ra , de peur qu'en en prenant par ex- 

| ce« tu ne le rejettes i 
ff 17* Dememe, mets faretrient le pied 
i dans la maii'on de ton prochain i de 
1 peur qu'etant dugout* de toi , fl ne te 
" batfTt* 

18. L'homme ^ui porte un faux te- 
moifnage contre fon prochain, eft com- 
me on marteau , une epee, & une fle- 
che aigue. 

19* La confiance qu'on met en celui 

qui eft infiiieie au terns de I'afili&ion , 

eft une dent qui fe rompt , ft un pied 

qui gliffe. 

20. Celui qui chants des chanfonsa 



Un coeur afflige , eft comme celui qui dte 
fon habit dans un terns froid ^ & comme* 
du vinaigre repandu fur le nitre. 

21. Si celui qui te hait a faim, don«« 
ne-lui a manger du pain , & s'il a foif , 
donne-lui a ooire de l'eau; 

22. Car tu prendras des charbons pout 
hit mettre fur la t&te , ft l'Eternel te le 
rendra. < 

23. Le vent de bife chafle la pluie , J 
& le vifage ftvere la langue qui mi* 
dit en cachette. 

24. II vaut mieux habiter au coin 
d'un toit, qu'avec une femme querelleu- 
fj dans une grande maifon. 

2 S . De bonnes nouvelles apportees d'urt 
pays lloigne* ♦ font comme de l'eau frat«» 
che a une perfonne alteree & lafle. 

.26. Le jufte qui p$che devant le me*- 
chant , eft comme une fontaine emboar- 
b£e & une fource gatie* 

2?. Comme il n'eft pas bon de manget 
trop de miel, auffi n'y a - 1- il pas de la 
gloire tour ceux qui la cherchent aveo 
trop d^ardeur. , 

28i L'horanie qui ne peut pas rete* 
nir fon efprit • eft comme une ville oik 
il y a Une brftche , ou qui eft fans mu» 
railles. 

REFLEXION Si 
pE qui eft dit de la grandeur des Rois * 
Vy au commencement de ce chapitre , 
montre qu'il taut les refpefter ; & que 
s'ils veulent etre heureux , ils doivent 
eloigner les mlchans. Apres cela , Sa- 
lomon nous enfeigne a ne point reeher* 
cher P^levation & la floire , mais a! 
nous tenir dans rhunnliti ; a fuir let 
qperelles , a garder le fecret , ft a par* 
ler a propos dans toutes les occasions 1 ! 
a nous foumettre avec plaifir aux cor- 
rections i a ne jamais nous vanter de 
rien , & fur tout de ce que nous ne 
fommes pas j a appaifer par des paro- 
les douces ceux qui font irritls , & a 
etre fobres ft temperans; II nous aver* 
tit encore , de ne pas trop entrer dans 
le commerce du monde » ft de vivre 
dans une re traite raifonnable ; de flout 
comlutre charitablement ft prttclemmenft 
envers les afflige's. II nous exhorte a 



\ 



rendre le bien pour le mal , par ces pa* 
roles que St. Paul cite au chapitre AIL 
de PEpitr* aux Romains 2 Si ton enne* 
mi a faim , donne-lui a manger ; sHl * 
foif 9 donne-lui a boire ; car tu prendrM 
des "oharbont fur fa tete i ce qui veut di- 
re i que par la nous gagnerons ceux 
qui nous natifent , ft que nous les d6+ 
uvrerons d'un grand mal \ que nou« fe- 
rons une bonne eeuvre que Dieu r£com« 
penfera j ou que s'ils continuant a nous 
hair, ils feront inexcufables« Sur la 
Jin de ce chapitre le Sage nous apprend , 
que le moyen de taire taire les m^di* 
lans elk de temoigner qu'on ne prend 
pas plaifir a les entendre. II re mar* 
que , que les chutes des juftes font bieii 

du 
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dn mal , qu'elles font d'un exemple dan- 

gereux , * * * " ' 



, & que les m&hans s'autori-jlere pour •_.___ a „_ „ . 

lent par la , quoi que mal A-propos , che en rien , eft comme celui qui faifit 



17. Celui qui en paffant fe met en co- 
une querelle qui ne le tou- 



a pecher i & il dit , que c*eft la mar- 
que d'une grande foibleffe , que de n'e- 
tre pas maitre de fon efprit , 8c de ne 
fevoir pas r£fifter a la colere. 

CHAPITRE XXVI. 
Void quel eft lejfujet des Sentences de ce 
\ cbapitre: V elevation des jerfennes fans 
vertu % les maledictions temer tires , les 
maux qui arrivent de la folie y & la 
manure dont il faut repondre aux in- 
fenfes , c y eft-d*dire , a ceux qui man- 
(punt de vertu £7 de fageffe i lew obf- 
tination dans le mal , la bonne opinion 
de fit-mime , lapareffe , les debats, Pin. 
fidelity de ceux qui trempent leurt amis , 
les qwerelUs , I a midifance , la dijjimu- 
lation , £T la fiaterie. 

1. pOmme la neige vient mal en 6te\ 
^ & la pluie pendant la moiffon % 

ainfi la gloire ne convient point a,un 
fou. 

2. Comme Poifeau va ca & la, 8c com- 
me Phirondelle vole, amfi la maledic- 
tion donnle tlmerairement n'arrivera 
point. 

3. Le Fouet eft pour le cheval > le 
mords pour Pane , & la verge pour le 
dos des -infenfls. 

4. Ne re>on ppint au fou felon fa fo- 
lie , de peur que tu ne fois auffi fait 
femblable a liri. 

5. Re>on au fou felon fa folie , de 
jpeur qu'il ne s'imagine qu'il eft fage» 

6. Celui qui cnyoie des meffages par 



un chien par les oreilles. 

18. Tel qu'eft celui qui fait le furieux. 
& qui jette des tifons , des fleches , $c 
des chofes propres a tuer; 

eftl'nomme qui trompe fon 



Iftne perfonne deftitule de fens , fe cou- 
pe les pies , & boit la peine du tort 
qu'il fe fait, 

7. Faites clocher les jambes d'un boi- 
teux \ tel eft un difcours fentenrieux 
dans la bouche des infenfls. 

8. II en eft de celui qui fait bonneur 
a un infenfl, comme s'il mettoit une 
pierre prlcieufedans un monceau de 
pierres* 

- 9. Un difcours fententieux, dans la 
bouche des infenfls, eft comme une 6pi- 
■me dans la main d'un homme yvre. 

10. Les Grands donnent de Pennui a 
tous , & prennent a leur fervice des in- 
ienfls & des pecheurs. 

li. Comme le chien retourne a ce 
.qu'il a vomi , ainfi le fou rtftlre fa folie. 

- 12. As-tu va un homme qui croit 6tre 
-fiige ? II y a plus d'efplrance d'un fou 

que de lui\ 

- 13. Le pareffeux dit: Le grand lion 
eft au chemin , le lion eft par les ru«s. 

14. Comme une pone tourne fur fes 
gons, ainfi fait le pareffeux fur fon lit. 

15. Le pareffeux cache (a main fous 
Paiiielle ; il a de la peine de la porter 
a fa bouche. * 

1 6. Le pareffeux fe croit plus fage que 
fept autres , qui donnent de faxes con 
feils. 



19. Tel 
ami, & qui dit 



Ne me jotlois-je pas ? 



20. Le feu s'lteint faute de Lots; ain*f 
fi quand il n'y aura plus de rapporteurs , | 
les querelles s'apaiieront 

21. Le charbon eft poor faire la brai- 
fe , & le bois Pour faire le feu '; & 
1'homme querelleux pour exciter les 
querelles. 

22. Les paroles d'un rapporteur font 4 
comme des paroles douces, mais el- 1 
les defcendent jufqu'au dedans des en* J 
trailles. 

23. -Les levres brulantes de zele , 
le mauvais cceur , font comme de l'e 
me d'argent dont on enduit un pot 
terre. 

24. Celui qui bait fe contrefait par 
fes difcours, mais il cache la fraude 
au dedans de lui. 

2S^ Quand il parlera gracieufement 9 
ne le croi point ; car il y a fept abo- 
minations dans fon- cceur. 

26. La malice de celui qui convre fii 
haine , pour faire du mal , fera mani- 
fefte'e dans l'affembl^e. 

27. Celui qui creufe une foffe y torn* I 
bera , & la pierre retournera fur celui I 
qui la roule. 

28. La fauffe langue hait celui qu'eU 
le a abattui 8c la bouche flateufe fait 
tombef. 

REFLEXIONS. 



en* t 

parw 



iTOici les reflexions que ce chapitrt 
v nous preTente : Que 1^1 Ovation & 
I'honneur ne convient point a des gens 
fans mirite 8c tans vertu : Que les ma- 
16di£Hons qu'on prononce contre quel- 
qu'un ne nuifent qu'a celui qui les dit ! 
Que ceux Qui font Drive's de fageffe torn* 
bent dans fe mlpns & dans le malheur , 
& qu'ils caufent divers maux aux an* 
tres : Qu'on doit fe conduire lagement 
envers ces perfonnes^la , 8c leur rlpon* 
dre , ou (e taire , felon que la pre* 
dence le prefcrit. Nous apprenons de 
plus d'ici : Que la plus grande folie » 
& celle d'ou Ton revient le moins , | 
c'eft d'etre rempli de bonne opinion 1 
de fbi-meme : Que la pareffe eft un vice I 
qui rend Phomme incapable de fairs i 
rien de bon , ni d'lcouter aucun con* 
feil: Que c'eft une grande imprudence 
de fe meler dans les querelles d# so-. 
tres : Que Cms les rapporteurs il n*j 
auroit point d'animofite's , & qu'ils font 
les auteurs de bien des maux : Que 
c'eft tine perfidie de tromper fon ami, 
& de temoigner de Pamiti^ pendant 
on a de fa haine & de mauvais det 
^fns dans le cusur , 8c que nous de* 
tons 



ot u 

qu'o 
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vons bannir la flatterie dc nos difcours. 
Les Chretiens doivent avoir tous ces 
vices en horreuf , puis qu'ils font tout 
a-fait indignes . de leur vocation , & 
s'ltudier pour cet effet a la douceur , a 
la charite* » a l'humilite* , & a la finc£- 
rite* , dans leurs paroles , 8c dans toute 
leur conduite. 

CHAPITRE XXVII. 
Ce chapitre traite de V incertitude de la 
vie £T* des evenemens , des louanges 

3\v?on fe donne a foi-meme , de la ja- 
ouftty des reprf hen (tons , du f>rix £7* 
des devoirs de la vraie amitti , des 
mauvaifes femmes , des effets de la 
louange £7" de la fiaterie , dct gens in- 
corrigiblcs , £T 4e Vosconomie. 
A 1. ME te vante point du jour du 
m L ^ lendemain ; car tu ne fais pas 
Bee que le jour enfantera. 

I 2. Qu'un Stranger te loue* , 8c non 

Mas ta propre bouche; que ce foitun 

Muitre , & non pas tes levres. 

^ 3. La pierreeft peiante, & le fable 

Charge } mais la colere d'un infenfe eft 

plus pefante que tous les deux. 

4. La colere eft cruel le t 8c la rureur 
eft comme une inondation ; mais qui 
pourra fub After devant la jaloufie ? 

*. La correction manifefte vautmieux 
qu'une amide* cachee. 

6. Les bleflures faites par celui qui 
aime font fidetes ; & les baifers de ce-* 
lui qui hait font a craindre. 

7- Celui qui eft rafiafie foule aux 

$\is les rayons de miel ; mais celui 

qui a faim trouve doux * mime ce qui 

eft amer. 

; * 8. Tel qu'eit un oifeatt qui s^carte 

:mde fon nid, tel eft l'homme qui s'e* 

iff carte de fon lieu. 

9. L'huile & le parfum r£jouiflent le 
cceur , 8c le confeil d'un ami eft la dou- 
ceur de Tame* 

io. Ne quitte point ton ami ? ni ra- 
mi de ton plre » & n'entre point dans 
la maifon de ton fre>e au terns de ton 
affliftion i car un bon voifin qui eft pres 
Taut mieux qu'un frere qui eft loin. 

11. Mon his Ibis fage* & rSjoui mon 
coeur , afin que j'aie dequoi rlpondre a 
celui qui me fait des rcpro hes. 

12. L'homme bien aviie* prevoit le 
mal , 8c fe tient cache* ; mais les mal 
avifls patient, 8c en fouiftent le dom- 
mage. 

| 13* Quand quelqu'un aura caution- 
I nfc* un etranger , pren fon habit ; pren 
fie lui en gage pour cet Itranger. 

14. Celui qui b^nit fon ami a haute 
voix , fe levant de grand matin , fera 
f epute* comme s'il maudiiloit. 

15. Une gouttiere continuelle au 
tems d'une groffe pluie , & une fern* 

I me quereileuie , e'eft tout un. 
16. Celui qui la veut retenir eft com* 
me s'il vouloit arreter le vent, & re- 
tenir dans fa main une huiie qui s'** 
coule. 



17. Comme le fer aiguife le fer, ain- 
ft la vue* d'un ami excite fon ami. 

18. Celui qui garde le figuierman- 
eera de fon fruit; ainfi celui qui garde 
ton Maitre fera honorl. 

19. Comme dans Peau le vifage r6»t 
pond au vifage; ainfi le coeur d'un 
bomme repond a celui d'un autre horn- > 
me. 

20* Le floulcre 8c le gouffre ne font 
jamais raftauls » ainfi lesyeuxdes ho* 
mes font iniatiables. 

21. Comme le fourneau eprouve 
I'argent , 8c le creufet Tor i de merat 
la bouche qui loue* eprouve celui quel- 
le lone. 

22. Quand tu pilerois un infenfe* 
dans un mortier , parmi du grain qu'on 
pile avec un pilon » fa folie ne fe deta* 
chera pas delui. 

23. Sois diligent a reconnoitre Pe*tat 
de tes brebis, 8c applique ton coeur 
aux troupeaux ; 

24. Car les richefles ne durentpa* 
to u jours , 8c la couronne ne demeure 
pas d'age en age. 

as. Le foinfeniontre, &l'herbepa* 
roit , & les herbes des montagnes font 
recueillies. 

26. Les agneaux feront pour te ve- 
tir , 8c les boucs feront le prix du 
champ; 

. 27. Et l'abondance du lait des che* 
vres fera pour ton manger , pour le 
manger de ta maifon , & pour la vie de 
tes lervantes. 

REFLEXIONS. 
PEtte Sentence de Salomon , Ne te 
^ vante point du lendemain , car tune 
fais pa* ce que le jour enfantera , nous 
averut, que rien n'eft plus incertain 
que la vie 8c les Ivlneraens , 8c qu 'ainfi 
e'eft une grande foiie de compter fur 
l'avenir. Le Sage nous apprend enfui* 
te ♦ qu'il n'eft ni de la prudence , ni 
de Thuiuilite' de fe louSr foi - m£me ; 
que Pon doit eviter fort foigneufement 
la colere 8c 1'emportement i que ceux 
o,ui nous reprennent avec fincerite" , 
lont nos meiileurs amis ; & qu'au con* 
traire ceux qui ne nous parient pas fin* 
cerement 8c qui nous flattent , (out nos 
ennemis ; que les vrais amis font un 
bien tris-precieux, & qu'il ne faut ja* 
mais les quitter. Les femmes doivent 
apprendre dans ce chapitre , a rui'r 
inumcur aigre & querelleule, & a re- 
vetir un elprit paifiole & doux. Le 
Sage nous y dit , qu'il y a des gens tel* 
lement incorrigible*, que ni les averti£» 
lemens m ies cuatimens ne peuvent les 
cnanger. Enhu , les maximes de Sa- 
lomon fur l'oeconomie 6c la diligence 
doivent etre oolervees , non feulement t 
a came de l'utiltte qui en revient , 
mais i'ur tout , parce qu'en s'attachant ♦ 
a un travail legitime , on vit plus in* 
nocemment, He parce qu'une vie fim- 
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pie & laborieufe eft une aide pour la 

piete* & pour le falut. 

CttAPITRE XXVIII. 

Ce chapitre contient de belles Sentences, fur 
fit at d'une bonne £7* d'unt mauvaife 
tohfcience y furleGouvernentent,fur l y op- 
frejfion y fur fintegrite, fur les enfans qui 
s*adonnent a la vertu fj a U piete oh 
qui s'en ecartent , fur la droiture, Vufu- 
re , £P Cobfervafion des comniandemens 
de Dieu % fur ft lev at ton des gens de 
bien « la crainte «e Dieu* la domina- 
tion tirannique , la diligence , la bonne 
foi , Vacceptien des perfonnes , fur les 
malheuU oh tombent les envieux £F les 
dvares , Cur lei corrections £T It ptche 
des enfans qui derobeni a pirt & a me- 
re , £T enfinfur la prefomptien , & fur 
la charite envers Us Pauvre j. 

1. npOut mlchant fuit fans qu'on le 
•*• pourluive j mais les juftes fe- 

iront comme un Jeune lion* 

2. A caufe des p6ch£s d'un pays , il 
y a plufieurs Princes \ mais la domi- 
nation fera prolongee par un homme 
intelligent. 

3. Un homme qui eft pauvre , & qui 
opprime les petits , eft comme une pluie 
lui fait ant du ravage caufe la difette 

tu pain. 

4. Ceiix qui abandonnent la Loi louteht 
les mexhans ; mais ceux qui gardent la 
loi leur font la grerre. 

5. Les gens adonne*s att mal n'enten- 
dent point ce qui eft droit i mais ceux 
qui cberchent rEternel entendent tout. 

6. Le pauvre qui marche dans fon in. 
te^riti, vaut mieux que cehri dont les' 
voies font d£tournles & qui eft ricbe. 

7. Celui qui garde la Loi eft un en- 
fant entenriu ; mais celui qui entretient 
les gourmans fait honte a Ton pe>e. 

8. Celui. qui augmente fon bien par 
Uiure & par furcroit , Paflemble pour 
celui qui aura pitie" des pauvres. 

9. La priere meine de celui qui de* 
tourne fon oreille , pour ne point ^cou- 
ter la Loi , eft en abomination. 

ie. Celui qui fait 6garer dans un man* 
Vais chemiu ceux qui vont droit, torn- 
beradans la fofle qu'il aura faite; mais 
ceux qui font integresh^riterontle bien. 

11. L'homme riche penfe fctre fage ; 
mais le pauvre qui eft intelligent le 
fond era. 

12. Quand les juftes fe re*joul'fiem% la 
gloire- eft grande i mais quand les me'* 
chans ibnt Clevis ^ cbacun ie dlguife. 

13. Celui qui cache fes tranfgreftions 
ne proipe'rera point ; mais celui qui les 
confefle & qui les delaiile, obtiendra mi* 
llricorde. 

14. Heureux eft l'homme qui eft con- 
tinuellement dans la crainte ; mais ce- 
lui qui endurcit fon coeur tombera dans 
la calamity. 

15. Un mlchant, qui domine fur un 
peuple ntcefTntnx , eft comme un lion ru- 
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gifiant , & un ours qui qu&te fa proie. 

16. Le Condu&eur qui manque dMn- 
telligence fait beaucoup d'extorfions ; 
mais celui qui hait le gain deshonnftte 
prolongera fes joUrs* 

I?. L'homme qui fait tort an fang d'u- 
ne perfomie , fuira jufques dans la fof- 
fe , fans que perfonne le retienne. . 

18. Celui qui marche en intlgrite* fe- 
ra delivre' ; mais le pervers qui a une 
conduite double tombera tout d'un coup. 

1 9. Celui qui laboure fa terre fera rai- 
fafiel de pain ; mais le compagnon des 
feineans aura fon foul de pauVret*. 

20. L'homme loyal abondera en be*- 
nldiftions ; mais celui qui fe hate de 
s'enrichir ne demeurera point impuni. 

21. // n'eft pas bon d'avoir Igard if 
l'apparence des perfonnes ; car poui 
un morceau de pain l'homme prlvari 
quera. 

22. L'homme qui eft envieux fe h 
te pour avoir des ricbeffes, & il ne coi 
fidere' pas que la difette lui arriver; 

23. Celui qui reprend quelqu'un 
trouvera grace a la fin aupres de lui , 
plutdt que celui qui flate de la Ian- 
gue» 

24. Celui qui pille fon p6re xju (a 
mere , & qui dit que ce n'eft point un 
crime , eft compagnon de rhomme 
deftrudeur. 

25. Celui ^ui a le cteur enfl^ ft mi- 
le dans la querelle; mais celui qui 
s'afTure fur TEternel fera engraifl^v 

26. Celui qui eft plein de con fiance 
en fon coeur eft un inlenfe ; mais ce- 
lui qui marche fagement fera delivre\ 

27. Celui qui dnnne au pauvre n'au- 
ra point de difette i mais celui qui « J 
de*tourne fes yeux abondera en mal^di 
tions. 

28. Quand les ralchans s^levent les 
hommes fe cachent; mais quand Us 
ptriflentles juftes fe multinlienc 

REFLEXIONS. 
pEtte Sentence, Le mechant fuit fans 
^ qu'on le pourfuive •, mats le jufte eft 
affure comme un jcune lion , doit etre 
bien coniiderle : Elle nous montre quu- 
ne mauvaife confeience eft ordinaire- 
ment dans la crainte , au lieu qu'un 
homme de bien eft toujours tranquile 
& ailurel. Apres cela Salomon nous 
apprend, que Dieu punit quelquefois 
les peuples par ceux qui les gouver- 
nent ; « qu'ainfi de bons Princes &| 
de bons Magiftrats font une blnldi&iof 
particuli^re de Dieu » lur les Etauf 
Qu'un pauvre , qui eft homme dc bien , 
eft plus eftimable qu'im riche fans ver- 
tu ; Que les enfans fages font la gloire 
des tamilles , mais que les entans vi- 
cieux en font la honte ♦ Que celui qui 
augmente ion bien par l'ufure & p»t 
Pinjufticc amaile pour les autrcs I 
Que Ie Seigneur rejette les priercs df 
ceux qui violent fa loi ; Que tout '1 
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monde doit fe r^joui'r quand les juftes 
font 61e*veY; mats que e'eft un grand 
inal quand les mlchans dominent. L'on 
doit fair£ une attention particulilre a 



7& 



lifericorde; & acelle-ci: Heureux eft 



V homme qui eft continuellement dans la 

■ el Cr- ' 



Mcxainte! Ces paroles nous apprennent . 
"que , fans la confetti on des pech£s , Ton 
ne peut en obteoir le pardon ; & que 
la crainte de Died eft la fource du vrai 
bonheur. On voit de plus dans ce cha- 
pitre, que l'oilivete' fait tomber dans 
fa mitere ; qu'il faut exenJer la jufti- 
c? fans e^ard pour perfonne ; que Ten- 
vie & l'avarice ne fout que rendre les 
liommes miiSrables ; que les perfon- 
nes qui nous reprennent font celles Que 
nous devdns le plus aimer ; que reft 
un grand plche* aux en fans de derober 
a leurs peres & a leurs mdres ; que la 
bonne opinion de foi-meme eft la mar* 
que d'une extreme folie ; & en fin , que 
ceux qui donnent aux pauvres n'auront 
jamais de difette, mais que les gens 
fans charite* font maudits. 

CHAP1TRE XXIX. 
Le Sage parte de ceux qui n'aifnent pM 
etre repru f de ^elevation des juftes & 
de ceUe des rpe'ehans } des impurs ; des 
Rou t & de ceux qui gquvernent les 
Etats; des flateurs ; du bien que les 
gens /ages font aux autres , & du mat 
Que les me charts caufent > du Join qu'il 
font avoir de procurer la paix * o de 
fe moderer i du chatiment d?un peu- 
pie qui eftpriye de la parole de Dieu ; 
de la necejjiie qu'il y a de corriger Us 
ferviteurs i de ceux qui font inconpde- 
; res dans leurs affaires £T dans leurs dif* 
cours ; de la coltre , de P argue i I £f de 
IHnjuftice. 

I. T 'HOMME qui etant repfis roi* 
•^ dit fon cou fera tcrafe fiibite- 
ment , fans qu'il y ait de gu^rifon. 

i. Quand les juftes font avanc^s le 
peuple fe rgjoui't; mais quand lem£- 
chant domine le peuple gemit. 
w -3. L'homme qui aime la fageffe re- 
jou'it fon p6re ; mais celui qui entretient 
des d6bauch$es diffipe les richefles. 

,4. Un Roi aftermit le pays par la 
juftice ; mais 1'homme qui eft adonne 
aux preTens le ruinera. 

5. L'homme qui flatte fon prochain 
tend uu pi^ge devant fes pas. 

6. II y a un pilge darigereux dans 
le crime de Diamine ; mais le jufte 
chantera & fe rljoui'ra. 

. 7. Le jufte pcend connoiflance de la 
caufe des petits; mais le m^chant ne 
s'en informe pas. 

8. Les hommes nioqueurs troublerft 
la yille j mais les fages appaifertt la 
col ere. 

9* Un homme (age oonteftant avec tin 



homme infenfe* , foit qu'il fe tache , ibit 
qu'il rie , n'aura point de repos. 

ro. Les hommes fanguinaires orit ert 
haine 1'homme iutegre ; mais les hom- 
mes droits prennent loin de fa Vie. 

if, L'infenfe* poufTe dehors tout,ce. , 
qu'il a <hans l'efpritj mais.le fagq'te 
retient pour l'avenir. 

12. Tous les ferviteurS d'uii Prindp, , 
qui prfcte i'oreille a la parole de men- ' 
longe , font m^chans. 

t3. Le pauvre & 1'homme fraU4uleuk ' 
fe' rencontrent , Si PEternel les ^claire ' 
tous deux. " 

14. Le trdne du Roi qui fait juftice 
aux paUvres dans la verite" i feta aifer-' 
mi a perp^tuit^. 

15. La verge & ta re*prdhenfion don* 
nent la fageflfe j mais l 1 entant abandon*, 
ne fait honte a fa me>e. , ... 

16. Quand les mddhans fon avandes ♦ 
\te crimes fe multiplient^ maisleSjuf* 
tes Verront leiir ruine. 

17. Corrige ton enfant, & il te mdt- 
tra en repos i 8i donnera du plaifk a 
ton ame. 

18. Lori qu'il n'y a point <Je vifiod le 
peuple fe dilfipe ; riiais heureux eft Ce- 
lui qui' garde la Loi ! 

i9. Un efclave rte fe cbirige* pas par 
des paroles; car il entertUra ,, mail 11 
ne rigpondra pas; 

?o. As-tu vu un homme e*tounti dans I 
fes affaires ? II y a plus d'ef^^attce I 
d'un fou que de lui. I 

it: Le lerviteur fera a la fin le fild 
de celui qui le nourrit dllicatcmgnt des 
la jeuneffe. 

il. L'homme colore excite iek \u$» 
relies i & l'homme furieux commetpju* 
fieurs crimes. 

13. L'orgueil de Thomme Tabaiffe ; 
mais celui qui eft humble d'efprit ob* 
tient la gloire. ' *' •" 

14. Celui qui partage avec uh latroif^' 
halt fbrt ame ; il entend le ferment d'ex£- 
cration , & il ne declare rien.' % 

1^. La crainte qu*on a tte l*homlmy f 
feit tomber dans le pi^ge ; mais celui I 
qui s'aflure- en l'Eternel aura une liau- ' 
te retraite. 

26. Plufteurs recherche"nt la face de : 
celui qui domine 5 mais c*eft de 11i)ter- 
nel que vient 12 jugemertt des hommes, 

17. L'homme inique eft en abominaa 
tion aux juftes , & celui qui va droit 
eft en abomination au mdchant. 

R E 
plE iju'il ta 
^ e'eft, qi 
Stre reprii i 
que les impu 
malheurs ; 
quand il eft 
bfenj mais 
pour lui d'a 
ment les pi 
des gens iai 
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un ptege que tout homme fage doit e"vi- 1 maudiiTe , & que tu ne fois trouve" cou. 
ter ; que les gens fages & pieux font I pable. 
trls-utiles dans le monde , mais que les n. II y 'a 



medians V ^ ont beaucoup de mal , & 
font ennemis des juftes. Ce chapitre 
nous enfeigne de plus , qu'il eft de la 
fagefTe d^viter les conteftations , de 
mode>er fes paflions , & de r£pri- 
mer la colere ; qu'on doit embraf- 
fer la deTenfe des gens de bien ; que 
les en fans qu'on chatie a propos don- 
nent de la joie; que les peuples forit 
& plaindre , & qu'ils fe corrompent , 
quand ils manquent d'inftruction & de 
train tede Dieu; qu'il faut fe condui- 
re prudemment envers les ferviteurs; 
qu'on ne doit jamais entrer en fociltl 

avec les medians ; & que ceux qui par- 

tagent avec eux, & qui profitent de leurs J chofes 



injuftices , ont part a leur crime. En- 
fin Salomon nous apprend , que la co- 
lere poufle a commettre divers p£ch£s ; 
que rorgueil eft ce qui abaifVe Thorn* 
me , au lieu que l'humilite' Thieve ; & 
que 'pour fetre toujours dans un '6tat fer- 
ine , il n'y a au'a fe confier en Dieu 
& a marcher droit. 

CHAlPITRE XXX. 
Vans ce chapitre *Agur reconnoit le neant 
de Phomme'i & la grandeur de Dieu , 
£7* *"/ Uprie de ne lui donner ni la 
• pauvrete ni lei richejfes. 

1. T ES paroles d'Agur ft Is de Jakg, 
, ■*«■-• favoir Pinftru&ion que cet horn* 

me-U prpnonqa a Ithiel , touchant Ithiel 
&.tJca\ 

2. Certainement je fuis plus groffier 
qu'aucvn homme , & il n'y a pas en 
moi la prudence d'un homme du com- 
muh i 

3. Et je n'ai point appris la fagefTe, & 
connoitrois-je la fcience des faints ? 

4. Qui eft-ce qui eft montl aux cieux , 
ou qui en , eft defcendu ? Qui a affem- 
blel fe vent dans fes poings .' Qui a fer- 
re* les eaux dans fa robe ? Qui a dref. 
fe toutes les bornes de la terre ? Quel 
eft fon nom , & quel eft le nom de ion 
fils, fi tu le connois? 

5. Toute la parole de Dieu eft dpu 
tie i il eft un bouclier a ceux qui ont 
leur refuge vers lui. 

6. N*ajoute rien a fes paroles , de 
neur qu'il ne te reprenne & que tu ne 
fois trouve* menteur. 

7. Je t'ai demande' deux chofes ; ne 
me les rerufe pas durant ma vie ; 

8. Elbigne de moi la vanite* & la pa- 
le de.menfonge: Ne me donne ni 
uvrete* ai richefles, nourri moi du 
in . de mon ordinaire. 

9. Depeur qu'gtant raflafie* je ne te 
fenie Z^&.que je ne dife : Qui eft PE- 
ternel ? De peur aufli qu'Stant appau- 
yri , ie ne d6rol?e , & que je prenne en 
vain je 1 nom ae mon Dieu., 

io. u ^le* olame point le ferviteur de- 
y'arit Ton "matffe, ^e peur quHl ne* te 



une efpece de gens qui 
maudit fon p6re , & qui ne bemit point 
fa mire. 

12. II y a une race de gens qui pen* 
fe 6tre nette , & qui toutefois n'eft pas 
lave*e de fon impureti. J 

13. II y a une race de gens dontles 1 
yeux font fort hautains , & les paupte- ] 
res eleve'es. 

14. // y a une race de gens dont les 
dents font comme des £p6es, & dont 
les dents machelie"res font des couteaux , 

Sour confumer de deffus la terre les af- 
ig£s & les pauvres d'entre les homraes. 

15. Lafangfue a deux filles, qui di- 
fent : Apporte , apporte. II y a trois 

* " lefqi " " " * 



fquelles ne fe foulent point, 
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meme il y en a quatre qui ne difent 
point, c'eft aflez : 

16. Le flpulcre, la femme fte^ile, 
la terre qui n'eft point raflafiie d'eau, 
& le feu , qui ne dit point , c'eft aflez. 

17. Les corbeaux des torrens creve- 
ront Pceil de celui qui fe moque de fon 
I>6re , & qui me*prife l'enfeignement de 
fa mire , & les petits de Taigle le mao- 
geront. 

18. II y a trois chofes qui font trop 
meiveilieufes pour moi , meme quatre, 
lefqueiles je tie connois point: 

19. La trace de i'aigle dans l'air, la 
trace du ferpent fur un rocher , le che- 
min d'un navire au milieu de la mer , & 
la trace de 1'homme dans la vierge. 

20. Telle eft la coifduite de la fem- 
me adulterej elle mange, & s'efluie 
la bouche ; puis elle dit : Je n'ai point 
commis de mal. 

21. La terre tremble pour trois cho- 
fes , meme pour quatre , & elle ne les 
peut porter : 

22. Pour le ferviteur quand il ^S? 1 *] 
& pour un infenfe* quand il eft raflafi* 
de viande; 

23. Pour une femme digned'fitre hale, 
quand elle fe marie -, & pour une lef- 
vaute quand elle herite de fa maitreile, 

24. 11 y a quatre chofes des plus pe- 
tites dc la terre , lefquelles toutefois 
font iages & avil'ees : 

2^. Les fourmis qui font un people 
foible , & neanmoins eiles present 
leur provifion duranrl'elte'. . 

26. Les lapins , qui font un peup]* 
qui n'eft pas puiffanc , & cependant us 
tont leurs maifons dans les rochersj 

27. Lqs fauterelies qui n'ont point o» 
B;oi j & cependant elles vont toutes pW 
bandes ; ' 

28. L'araignle , qui s'attache avec les 
mains, He qui eft dans les palais del 
Kois. 

29. II y a trois chofes qui m* r ™*!!: 
bien , mime quatre qui ont une beiw 
d-marche : i« 
' ' 30. Le iiotr , *r plus- fort dVntre les 

animaux , 
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animaux , qui ne recule point pour la 
rencontre de qui que ce foit ; 

31. Le cheval, qui a les flancs bien 
troufle*s , & le bouc , & )e Roi , de- 
vant qui perfonne ne peut fub filter. 

32. Si tu t'£s conduit follement en 
t'llevant , & fi tu as mal penfe* , mets 
la- main fur ta bouche, 

33. Comme celui qui bat le lait, fait 
fortir le beure , & comme celui qui 
preflfe le nez fait fortir le fang ; ainfi 
celui qui provoque la colere excite la 
querelle. 

REFLEXIONS. 
r*E qu'il y a principalement a remar- 
^ quer dans ce chapitre , c'eft I. Ce 

3ui y eft dit du o^ant de Phomme , & 
e la Toute - Puiflance de Dieu. Cela 
doit produire en nous un vif fentiment 
de notre foibleiTe , de la grandeur de 
Dieu ♦ & de la dlpendance on nous de- 
vons fitre a fon Igard. II. Agur nous 
enfeigne ici que l'e'tat de mgdiocrete' 
par rapport aux biens du monde eft le 
plus heureux ; c'eft ce que nous apprend 
ce beau voeu : Seigneur ne me donne ni 
pauvrete ni richejjes , mats nourri-moi du 
pain de man ordinaire. 

CHAPITRE XXXI (/ 
Ct chafitre a deux parties : La premie- 
re contient des inftruttions que la mere 
du Roi Lemuel , que ton croit etre Sa- 
lomon , lui donne , pour P eloigner de 
la fenjualite , des guerres injufies^f de 
Pyvrognerie * £7* pour f engager a pro* 
teger les foibles , £F a gouverner jujte- 
went. La feconde partie contient les 
louanges d'une femme vertueufe. 

1. T ES paroles du Roi Lemuel, & 
-*-* Pinftru&ion fuivant laquellc fa 

mere Pinftruifit : 

2. Que te dirai-je , mon fils , cher 
fruit de mes entrailles ? Que te dirai- 
je , mon fils , pour lequel j'ai tant fait 
de vceux? 

3. Ne donne point ton bien aux fern- 
mes , & ne mets point ton 6tude a dt- 
truire les Rois. 

4. Lemuel , ce n'eft point aux Rois , 
ce n'eft point aux Rois de boire le vin , 
ni aux Princes de boire la cervoife ; 

5. De peur qu'ayant bft , ils n'ou- 
blient ce qui eft ordonnl , & qu'ils ne 
pervertuTent le droit de tous les pau- 
vres affliges. 

6. Donnez de la cervoife a celui qui 
s'«n va perir , & le vin a celui qui eft 
dans Pamertume du coeur; 

7. Afin qu'il en boive , & qu'il ou- 
blie fa pauvrete* , & qu'il ne fe fouvien 
ne plus de fa peine. 

8. Parle en faveur de celui qui eft 
muet, & pour le droit de tous ceux 
qui vont perir, 

£. Ouvre ta bouche , fai juftice * & 
fai droit a Paffiige* & au ngceffiteux. 

ZO. *Alepb. Qui eft - ce qui trouvera 
une femmt vemevfe ? Car ton prix lur* 



pafTe beaucoup celui des perles. 

11. Beth. Le cceur de fon mari s'af- 
fure en elle , & il ne manquera point 
de dlpouilles : 

12. Guimel. Elle lui fera du bien tous 
les jours de fa vie, & jamais du mal: 

13. Dalcth. Elle cherche de la lain* 
& du lin , & elle fait de fes mains ct 
qu'elle veut : 

14. He. Elle eft femblable aux navi- 
res d'un marchand , & elle amene fon 
pain de loin : 

15. Vau. Elle fe leve lors qu'il eft 
encore nuit , & elle diftribue l'ordinai- 
re de fa maifon , & la tache a fes Cer- 
vantes : 

16. Zajin. Elle confidlre un champ , 
& Paquiert , & elle plante la vigne , da 
fruit de fes mains : 

17. Heth. Elle ceint fes reins de for- 
ce , & elle fortitie fes bras : > 

18. Teth. Elle 6prouve que fon trafic 
eft bon ; ia lampe ne s'6*teint point pen- 
dant la riuit: 

19' Jvd. Elle met fes mains au fufeau , 
& fes mains tiennent la quenouille : 

20. Caph. Elle e*tend la main a 1'affli- 
ge\ & avance fes mains aux nlceftiteux. 

21. Lamed. Elle ne craint point la nei* 

f;e pour fa famille j car toute fa famil- 
e eft v£tue* de vfttemens doubles : 

22. Mem. Elle fe fait des tours de lit} 
le fin lin & Plcarlate eft ce dont elle 
s'habille : 

23. Nun. Son mari eft reconnu dans 
les portes , quand il eft aflis avec lea 
Anciens du pays: 

24. Sameeh. Elle fait du linge & Id 
vend ; & des ceintures « qu'elle donne 
au marchand : 

25. Hajin. La force & la magnificen- 
ce eft fon vehement, & elle fe rit du 
jour a venir: 

26. Pe. Elle ouvre fa bouche avec fa- 
gefle , St la loi de bonte* eft fur fa lan- 
gue: 

27* Tfade. Elle examine le train de 
fa maifon , & elle ne mange point It 
pain de parefTe: 

28« Koph. Ses enfans fe Hvent, 8t 
la difent bien-heureufe , fon mart aujji , 
& il la loue , £T dit : 

29. Res- Plufieurs lilies fe font con- 
duites vertueulement i mais tu les fur- 
pafles toutes t 

30. Scin. La grace trompe, & la beau* 
t€ s'evanouit : matt la femme qui crainC 
PEternel eft celle qui iera lou£e, 

31. Thau. Donnez-lui les fruits de fe* 
mains , & que fes osuvres la louent dan* 
les portes. 

REFLEXIONS. 

LES inftruttions qui font contend* 
dans la prlmilre partie de ce cha- 
pitre re gar dent proprement les Rois 8c 
Ceux qui gouverrient } Si elles tendenf • 
a les detourner de rimpurete' , des guer- 
•res injuftes t & de pintemfe'tance, Si & 
C c « Dated leur 
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leiir infpirer des fentimens d'^quiti & 
dc juftice. Mais il n'y a perfonne qui 
he doive profiter de ces confeils fain 
taires , & s'dtudier A la cliaitete* * a U 
febri&e" , & a Pamour de la juftice & 
de la paix. La feconde partie de ce 
chapitre nous apprend , que ce qui rend 
les femmes dignes de louange , c'eft la 
diligence & le travail , le ioin de leur 
manage , l'amour qu'elles portent a 
leurs maris & a leurs enfans , la eha- 
rite" envers les pauvres, la difcretion 
& la fogefle dans les difcours , & fur 
tout la crainte de Dieu. On voit ici 
la vie fimple & laborieufe des femmes 
de ce terns la, mfcme de celles qu. 
Itoient riches , & qu'elles travailloieni 
de leurs mains pour les befoins dc 
leurs families. Au refte il nefautpas- 



croire que ce qui eft dit dans ce cha- 
pitre ne foient que des maximes & 
des devoirs d'oeconomie. La Religion 
impofe aux femmes ces m&mes devoirs , 
& les qualitls qui font ici loupes dans 
les perlonnes de ce fexe font celles qui 
les rendent recommandables devant 
Dieu. Saint Paul le montre , lors qu'il 
loue les femmes qui ont foin de leurs en- 
fans , qui g at dent la maifon , qui gou- 
vernent leur menage , qui exercent la cha- 
rite i &T qui frattquent avec foin toutes 
fortes de bonnes auvres , & lors qu*il 
condamne celles qui font oijeufes , cau- 
feu/es , curieufes £? qui vont de maifon 
en maifon. Ainfi les femmes Chrltien- 
nes doivent , faire une attention parti- 
ouliSre a ce qui eft dit dans cet en- 
droit. r 
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ARGUMENT. 

Le but du Hoi Salomon , dans ce liwe de l'Ecdefiafte * eft de 
montrer la vaniti du monde , gf de la vie bumaine , gf de 
faire voir que le feul moyen d'itre beureux eft de craindre 
Dieu , £# de garder fes commandemens. 

CHAPITRE I. (fleuvesretournentau lieu d'ou ils ftoient 

Salomon enfeigne , que tout ce quHl y a ; partis , pour revenir dans la mer. 
dans le monde eft vain £T inconftant , i 8. Toutes chofes iravaillent plus qot 
£T en farticulier , que la connoijjance , Phomme ne fauroit dire ; l'oeil n'eft ja- 
des chofes dHci bo* , £T le travail des i mais rattaHe* de voir , ni l'oreille lalfe 



hommes , ne feuvent leur donner le con- 
tentement dt ft for it. II. 11 confirme 
cela far VexferienCe qu'il en avoitfaite. 
I. Les paroles de PEccleTiafte, fils de 
-David, Roi de Jgrufelem. 
fX 7ANITE' des vanity, dit l'Ec- 
m . m/ cleTiafte ; vanrte* des vanitls , 
■ ▼ tout eft vanite\ 
w . 3. Quel avantage a 1'homme , 

de tout le travail qu'il fait fous le foleil ? 
4. line g6n£ration paffe , & l'autre 
g£ne*ration vient $ mais la terre demeu 
re toujours ferme. 
* 5. Le foleil fe leve auffi, & le foleil 
fe couche , & il afpire vers le lieu d'oii 
il. fe leve. 

6. Le vent va vers le midi , & tour- 
ne vers l'aquilon; il tourne qa & la, 
8c revient a fes circuits. 

7. Tous les fleuves vont a la mer , 



& la mer n'en eft point remplie i les occupent. 



d*ouir. 

9. Ce qui a &t€ , c'cft ce qui fera : Ce 

Siii a itt fait , c'eft ce qui fe fera i ft 
l n'y a rien de nouveau fous le foleil. 

10. Y a-t-il quelque chofe dont on 
puifle dire : Regarde cela eft nouveau ? 
Jl a dlja €ti dans les Uncles qui ont 
6ti avant nous. 

11. On ne fe fouvient plus des cho- 
fes qui ont prlcldt* » auffi ne fe fouvien. 
dra-t-on point des chofes qui ieront 
ci apres, parmi ceux qui viendront k 
l'avemr. 

12. Moi TEccUOafte , j'ai 6U Roi fur 
Ifrael en Je*rufalem4 

13. Ex j'ai appliqu^ mon cocur a re- 
cti ercher & a ionuer avec fag tile tout 
ce qui fe faifoit fous les cieux ; ce qui 
eft une occupation tacheufe que Dieu 
a donnle aux htmmts , afin qu'Us s*y 
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14. J'ai regarde* tout ce qui fefaifoit 
fous le foleif, & voila tout eft vanite* 
8c tourment d'efprit. 

15. Ce qui eft tortu ne fe peut redref- 
fer; &les deTauts nc ft peuvent conjp- 
ter. 

16. J'ai parle* en mod coeur, & j'ai 
dit : Voici , je me fin's aggrandi & ac- 
cru en fagefle, par defTus tous ceux qui 
ont €t€ avant moi fur Jerufalem , & 
mon coeur a vu beaucoup 4e fagefTc & 
de fcience; 

17. Et j'ai applique* mon coeur a con- 
noitre la fagefle , & a connoitre les er- 
reurs 8c la folie * mais j'ai connu que 

. cela £toit aufli un tourment d'efprit. 
. 18. Car ou il y a aboiuiance de fcien 
te , il y a abondaoce de chagrin , & 
celui qui s'accrqit de la fcience , s'ac- 
croit de la douleur. 

REFLEXIONS. 
T'Out ce livre de l'Eccle'fiafte , 8c ce 
* chapitre en particulier, tend a nou< 
inftrujre de la vanite* & de l'lnconftan- 
ce du monde , & de ndtre propre vie . 
& a nous apprendre que tout y eft dans 
lin changement contmuel , & que les 
pejnes Que les hommes fe donnent pour 
les chores d'ici-bas ne fauroient les ren- 
dre beureux. tyous ne devons pas moins 
€tre convaincus de ces v6*rite"s que Sa- 
lomon Peltoit , 8c le n£ant du monde 
doit meme paroitre encore plus fe'nfi 
ble a ceux qui font £claire*s par I'Evan 
gile. II eft done de la fagefle & de nd- 
tre devoir , de nous re*pre*fenter con- 
tinuellement que tout eft vanite* , 8c de 
nous guei-ir par - la de ram our du mon- 
de & de l'attacbement a nos pafftons. 
J\ faut , apr£s cela , que cette medita- 
tion nous engage a b6nir Dieu , de ce 
que nous avons dans fa connoiiTance & 
dans fa crainte un rem&de a cette va- 
nity , a laquelle toutes chofes font af- 
Jujetties. Et puifqwe la peine que les 
hommes prennent pour pofleder les 
avantages de cette vie , 8c pour acqus"- 
rir la fagefle de ce monde, n'eft que 
chagrin « que folie; la prudence veut 
que nous nous appliquions a un tra- 
vail plus utile 8c plus neceflaire, en 
tachant d'acquerir la vraie fagefTe , qui 
fe trouye dans la, crainte de Dieu , 8c 
qui feuje peut noys faire jouir d'un fo- 
fide contehtement & d'un parfait bon- 
heur , pendant le cours de cet$e. vie ,' 
8c mime aprfcs ndtre mort. 

CHAPITRE IT. 
Salomon fait voir par Con experience, fa 
vanite de ce que let hommes eftiment, le 
flu* en.ee monde, {/ jit qjfapres avoir 
cherche aje fatisfatre , par lesplaifirs > 
par les b at i mens , far (es riehejfes , & 
far la magnificence , il avoit re connu 
que tout cela rCetoit que vanite. 11 ajou- 
te\ qu'il avoit fait le mime jugemeni 
de la conduite des hommes. & du tra- 
v/til qu'ils fe donnent , fiit pour acque- 



rir la prudence & la fageffe mondau 
ne , fost pour amajfer des biens. 

1. T'AI dit en mon coeur: Allans, 
.1 que je t'6prouve maintenant par 

la joie, & joui's du bien; mais voila f 
cela eft auffi une vanite\ 

2. pai dit touchant le rfs , il eft in- 
fenfe* j & tQuchant la joie , de qudi fert 
elle ? 

3. J'ai recherche' en mon coeur le 
moyen de me traiter d61icatement , & 
que tri)n coeur cependants'appliquat a 
fa fageflTe , & comprit ce que e'eft que 
la folie , jufques a - ce que je viflTe ce 
qu'il eft bon aux hommes de faire fous 
les cieux , pendant les jours de leur vie. 

4. Je me fuis fait des chofes magni- 
fiques ; je me fuis bati des matfons ; 
je me fuis plante des vignes; 

5. Je me fuis fait des jardins 8c des 
vergers , & j'y ai plants toutes fortes 
d'arbres fruitier* 5 

6. Je me fuis fait des refervoirs 
d'eaux , pour en arrofer le pare plantl 
d'arbres ; 

7. J'ai acquis des ferviteurs 8c des 
fervantes , « j'ai eu dc§ ferviteurs n6s 
en ma maifon , & j'ai eu plus de gros 
8c de menu be tail que tons ceux qui ont 
e"te avant moi a J6rufalem ; 

8. Je me fuis aufli amafle* de l'argent, 
& (fe 1'or , & des plus v pr^cieux joyaux 
des Rois & des Provinces ; je me fuis 
acquis des chancres &-des chanteufes, 
& les d^lices des hommes , une har- 
monic d'inftrumens de muiique , meme 
plufieurs harmonies de toutes fortes 
d'inftrqmens ; 

9. Je me fuis a^grandi , 8c me fuis 
acpru plus que tous ceux qui ont 6t€ 
avant moi a Je>ufalem , & avec cela 
ma fagefle eft demeureV avec moi. 

10. Enfiri , \e n'ai rien refuf^.a mes 
yeux de tout ce qu'ils ont demanded, 
8c je n'ai e*pargn$ aucune joie a mon 
coeur » car mon coeur s'eft r6jou¥ de tout 
mon travail T & q'a iti tout ce que j'ai 
eu de tout mon travail. 

- - **--* nt confidere* tous mes ou- 

vt ss mains avoient faits , & 

to auquel je m'e'tois occu- 

S^ : 6toit vanite" & tourment 

' >rte que l'homme n'a au- 

pu ? ce qui eft fous le foleil. 

me fuis mis a confidlrer 
ta..v .« .- & - — _, que les' fottifes, & la 
folie , (car qui eft l'homme qui pour- 
roit (uivre un Koi en ce qui a 6x6 d€- 
ja rait?) 

13. Et j'ai vu que la fagefle a beau- 
coup advantage fur la folie, comme 
la lumilre a beaucoup d'avantage fur^ 
les t^n^bres. 9 

id. Le {age a des yeux a latftte, 8c 

l'in(enf(§ marche dans les t£ neb res ; mais 

j'a.i bien connu , qu'un meme accident 

eur arrive a tous. 

1%. 'C'eft pourqiioi j'ai dit en mon 

C c c 3 coeur : 
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. II nfarrivera comme a l'infenfe\ , en convaincre Men plus for tern en t. Les 

Pourquoi done ai-je €t€ alors plus fa-' reflexions que Salomon fait, fur le pen 
ge ? Oft pourquoi j'ai dit en mon cceur de fruit que Ton retire de la fagefTe 



que cela aufli £toit une vanity 

16. La m^moire du fage ne fera point 
<ternelle , non plus que celle de Pin- 
fenfe ; parce que dans les jours a ve- 
nir tout (era d£ja oublie* ; & pourquoi 
Je fage meurt.il de meme Que l'infenfe* ? 

17. C'eft pourquoi j'ai hai" cette vie , 
^ caufe que les chofes qui fe font fai- 
tes fous fe foleil m'ont d^plu ; parce 
que tout eft vanite* 8c tourment d'efprit. 

18. J'ai aufli hai' tout mon travail , 
qui a it€ fait fous le foleil , parce 
que je le laifTerai a l'homme qui fera 
apr£s moi. 

19. JEt qui fait s'il fera fage ou in- 
fenfe" ? Qependant il fera maltre de tout 
mon travail , auquel je me fuis occu- 
py , & de ce que j'ai fait fous le foleil, 
Cela aufli eft une vanitl. 

20. C'eft pourquoi je me fuis tourne" a 
n'efpgrer plus rien de tout le travail au- 
quel je m'^tois occupy fous le foleil. 

21. Car il y a tef homme qui atra- 
vaille* avec fagefTe , fcience , & adrefle , 
lequel neanmoins laiffe tout a celui qui 
n'y a point travails , pour etre fa por- 
tion. Cela aufli eft une vanite* 8c un 
grand mal. 

22- Car qu'eft-ce que l'homme a de 
tout fon travail , $ du tourment de fon 
cceur , dont il fe fatigue fous le foleil ? 

23. Tons fes*jours ne font que dou- 
Jeurs , & fon occupation n'eft que cha, 
grin i m6me la nuit fon cceur he repo- 
1? point. Cela aufli eft une vanity. 

24. N'eft-ce done pas le bien de Phom- 
me, qu'il mange & qu'il boive, & qu'il 
fafle <jue fon ame jouifle du fruit de fon 
travail? J'ai vu auifl que cela vientde 
Ja main de Dieu. 

2<i. Car qui en mangera, & quis'en 
fentira plutdt que moi? 
S6« Car Dieu donne a celui qu'il lui 

5 lait , de la fagefTe , de la fcience , & 
e la joje ; mais il donne au pe*cheur 
de 1'o.ccupation a recueillir & a aflem- 
bler ; afin que cela {bit donne" a celui 
qu'il plaira a Dieu. Cela aufli eft une 
Vanite" & un tourment d'efprit. 
REFLEXIONS. 

L*ON doit faire beaucoup d' attention 
a ce qui eft dit dans ce chapitre : 
On y voit un grand Roi , qui aprgs avoir 
ve*cu dans les dllices, dans la magnifi- 
cence , & dans l'abondance , avoue que 
tout cela n'eft que vanitl. Cetexem- 
pie de Salomon doi£ nous faire recon 
noitre le nlant des biens , des plaiftrs, 
des honneurs , & de tout ce que les 
# hommes recherchent fur la terre , & 
lg folie qu'il y a de s'y attacher & d'y 
mettre ton cceur. Mais ce que JeTus- 
Ghrift nous dit fur ce fujet dans 1*E- 
vangile, 8c la connoiifance qu'il nous 
% 4<HM& 4c* biens 4tejrneU , doit nous 



qui fe borne aux chofes de cette vie , 
m^ritent d'etre bien pef£es; aufli -bien 
que ce qu'il dit de la folie des perfon- 
nes qui fe tourmentent pour amafler des 
richeffes , & qui en mourant les laif- 
fent a d'autres perfonnes , & meme 
quelquefois a des gens qu'ils ne con* 
noiflent point. Ces confidgrations doi» 
vent nous porter a rechercher la veri- 
table fagefle , a nous mode>er dans les 
foins qui regardent les biens de ce mon- 
de , & dans l'ufage que nous en fai« 
fons , & a e*viter cet attachement & 
ces foins exceflifs qui rendent l'homme 
mife>able , de^a des cette vie , & qui 
lui font perdre avec cela la paix de Pa. 
me & le bonheur de la vie a venir. 

CHAPITRE III. 
Salomon fait voir que toutes chofes cat 
leur tems , £T que tout eft fujet au chart- 
gement en ce monde , ff il en cenclut , 
que le meiUeur^ eft d'etre content ^ & 
(ie s'appliquer a bien faire. xApres ce* 
la il parte des jugemens injuftes qui 
fe rendent par les Juges. Enfin , il 
montre que tow les hommes font mor* 
te(s , £T qtfa cet egard il »> 4 point 
de difference , par rapport au corps, 
entfeux & lei betes, 

I, A toute chofe fa faifon , & a toute 
** affaire fous les cieux, fon terns. 

%. II y a un tems de naitre, & un tems 
de mourir ; un tems de planter , & un 
tems d'arracher ce qui eft plante* ; 

3. Un tems de tuer, & un tems de 
guerir ; un tems de demolir , & un tems 
de batirj 

4. Un tems de pleurer, & un tems de 
rire ; un tems de lamenter , & un tems 
de fauterj 

5. Un tems de letter des pierres , & 
un tems de les ramauer ; un tems d'env 
brafler, & un tems 4e s'4loigner des 
embraflemens ; 

6. Un tems de chercher , & un tems 
de laiffer perdre,; un tems de confer- 
ver , & un tems de rejetter ; 

7. Un tems de ddchirer , 8c un tems 
de rejoindre ; un tems de fe take , & 
un tems de parler \ 

8. Un tems d'aimer , $c un tems de 
haVr , un tems de guerre , & un tems 
de paix, 

" 9. Quel avantage a celui qui travail, 
le , de tout fon travail ? 

ip. J'ai confider6 cette occupation 
que Dieu a donnleaux hommes pour 
s'y occuper, 

II. II a fait toutes chofes belles en 
leur tems ; aufli a-t-il mis le monde dans 
leur cceur , fans que l'homme toutefois 
puifle comprendre dermis le commen- 
cement jufqu'a la flu , Tceuvre que Dieu 
a faite. 

X3. C'eft fourquoi fai conmi qn'il 
n'eft 
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'eft rien de meilleor entre les hom- 
les , que de ft rljou'fr, & de bien fai- 
e pendant £a vie. 

13. Et meme que chacun mange & 
►oive , & qu'il iouYffe du bien de tout 
on travail, c'eft un don de Dieu. 

14. J'ai connu, que quoi que Dieu 
afle , il eft toujour* le meme ; on ne 
auroit qu'y ajouter , ni qu'en diminuer ; 
fc Dieu le fait afin qu'on le craigne. 

15. Ce jui a ete* , eft maintenant , & 
;e qui doit etre , a d£ja ete* , & Dieu 
appelle ce qui eft paflS. 

1 6- J'ai encore vA fous le foleil, que 
Jans le lieu e"tabli pour juger , il y a 
de la mlchancete* , & que dans le lieu 
Stabli pour faire juftice , il y a de Pim- 
piet6. 

17* Et j'ai dit en mon coeur : Dieu 
jugera le jufte & Pinjufte ; car il y a un 
terns pour tous les defieins des hommes 
& pour toutes leurs aftions. 

18. J'ai penfig en mon coeur fur l'e*tat 
des hommes , que Dieu leur fera con- 
no itre & qu'ils verront qu'ils ne font 
que des bfites. 

19. Car Paccidentqui arrive aux hom- 
mes , & Pace i dent qui arrive aux betes , 
eft un meme accident ; telje qu'eft la 
mort de Pun , telle eft la mort de Pau- 
tre , 8c ils ont tous un meme foufne, 
&- Phomme n'a point d'avantage fur la 
bete ; car tout eft vanitl. 

20. Tout va en un mftme' lieu ; tout 
a Ite* fait de la poudre , 8c tout retour- 
ne dans la poudre. 

21. Qui eft-ce qui cpnnoit l'efprit des 
hommes qui monte en baut, & Pef- 
prit de la bete qui defcend en bas dans 
la terre? 

22. Jpai done connu' qu'il n'y a rien d» 
meilleur a Phomme que de fe r£jou\*r en 
ce qu'il fait; parce o^ue c'eft la fa por- 
tion i car qui efc-ce qui le ramenera pour 
voir ce qui fera ap'res lui ? 

REFLEXION'S. 
t*E que Salomon nous enfeigne , de 
^ Pinconftance 8c des changemens con- 
tinued au'on voit dans les, chofes du 
monde & dans la vie de Phomme , doit 
preincrement nous convaincre que le 
folide repos ne fauroit fe trouver en 
des chofes penfikbles $c paflage>es. II, 
Cela doit nous inciter .a nous conduire 

?prudemment , a profiter du terns & des 
occafions qui fe prdfentent pour nous 
procurer un etat heureux. III. Puif- 
que c'eft Dieu qui prgfide fur tous ces 
changemens, auxquels les chofes d'ici 
bas font fujettes , & qu'il manifefte en 
cela fa fageiTe , fa juftice & fa bnntl , 
il eft de ndtre devoir & de n6tre repos 
g de nous fouraettre en toutes chofes a 
I {a providence , & aux e*v£nemens qu'il 
I lui plait de difpenfer. IV Ce chapitre 
9 nous apprend , que quelque confufton 
& quelque dffordre que Pon de"couvre 
en ce monde , cependant Dieu connoit 



tout ce qui s'y fait ; qu'il examine en 
particulier la couduite des Juges , 8c que 
s'ils commettent des injuftices , il leur 
en fera rendre compte. Enfin il faut 
confide>er , que ft Salomon dit , que 
Phomme metirt comme la bete , il ne 
dit cela que par rapport a la mort du 
corps. Du refte , il enfeifne dans ce 
chapitre mfcme : X>ue Dieu jugera le juf- 
te C^ Pinjufte , £T qu'il y * un terns or- 
donne pour toutes les aStions des hommes. 
Et il dit exprefl'ement fur la fin de ce 
livre : X>#c qn<ind le corps meurt , rejprit 
retourne a Dieu qui Va donne , £7* qu* 
Dieu amenera en jugement tout ce qui 
eft cache, tant le bien que le mal. La 
confluence qu'il faut tirer de ce cha- 
pitre eft done , qu'on doit ufer avec 
moderation & avec reconnoiffance de 
la vie prefente , & s'attacher par deffus 
toutes chofes a craindre Dieu & a lui 
plaire. 

Salom 
mis 
teni 
de 
bier 
vre 
dec 
I. 

fous 
ceux 
de c( 
de ce 
n'ont 

morti 
vans 

3. t 
core 1 
les ai 
chant 

4- 
& Pa 
vu qi 
la atf 
d'efprit. 

S. L'infenfe* tient fes mains plie*e&, 
8c fe confume foi-merrte, difant: 

j ••""*• le qreux de la main , avec 

u vaut micux que pi ernes les 

e es avec travail & tourment 

d'l 

fuis mis encore a regarder 
un fous le foleil : 

u'il y a tel homme qui eft \ 
fei ai n'a point de fecond ; il I 

n's ni frere , 8c toutefois 11 ne ^ 

mt. .in a fon travail ; meme fon m 

ceil ne voit jamais afTez de richeffes, M 
cT" il ne fe dit point en lui mime : Pour ^1 
qui eft-ce que je travaille , & que je 
me prive moi-meme du bien ? Cela auf- 
fi eft une vanit6 , & une facheufe oc- 
cupation. 

9. Deux valent mieux qu'un ; car ils 
C c c 4 ont 
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confervles pour le malheur de celui qui 
les poffede. 

14. Et ces riohefTes-la plriffent par 
un mauvais trafic , de forte qu'on aura 
mis an monde un enfant , a qui il n'en 
parviendfa rien. 

IS- Un tel homme s'en retournera nud, 
com me il eft forti du ventre de fa mi- 
tt , s'en allant comme il eft venu , & il 
ji'emportera rien de fon travail *uquel 
il a emploi£ fes mains. 
, , 16. C'eft auffi ici un mal facheux , que 
comme il eft venu , aufli s^en va-t-il ; 
& quel avantage a-t T il d'avoir travaillg 
»pr$s du vent? 

17. II mange aufli tous les jours de 
fa vie. dans les te*neb»*cs , & il fe cba- 

frine beaucoup, & fon mal va jufques 
la fureur, 

18. yoici don9 ce que j'ai reconnu ; 
c'eft que c'eft une cbofe bonne & agr6a- 
ble a l'homme , de manggr & de boi- 
re • .8c de jou'tr du bien de tout fon tra- 
vail dont il s'occupe fous le foleil ^ du- 
rant les jours de fa vie que Dieu lu.i a 
4lo.nne> ; car c'eft la fa, portion. 

19- En effet, ce que Dieu donne a 
tout homme , des richeftes 8c des biens , 
dont il le fait maitrenour en manger, 
& pour en prendre {a part * 8c pour 
fe rejom'r de fon travail » cela eft un 
don de p^ei| t 

2Q. Car it ne fe fouviendra pas beau- 
coup des jour* de fa vie , parceque I)ieu 
lui r£pond par la ioie de fon coeur. 

REFLEX I Q&S, 
"NJOus devons apprendre d*ici , I. A 
r* nous presenter devant Dteu aVec un 
grand refpeft , fur tou{ . quand nous en- 
trons dans les lieux ou il eft adore* ; & 
3. prendre garde h nos penf^es 8c a nos 
parole? , lors que nous paroiflbns de- 
Vant lui'. II. Que c'eft un devoir in- 
difoenfable , d'accomplir exafte*nent les 
vceux qu'on a faits , & qu'il vaut mieux 
n'en point faire, que de les violer. III. 
Que ft , rjar la faute des Princes 8c des 
Juges , y ja juftice n'eft pas exerce'e , il 
faut cr'olre qu'il y a Jin pieu dans le 
,ciel qui le voi$ 8c qui eh jiigera. IV. 
Que celui qui ainie l'argent 8c le fafte 
n'en vit pas plus heureux , ni plus 
long-tems ; qu'il n'en a au contraire 
cue plus de peine & d'in quietude; que 
fes p'erfonnes qui gagqent lenr vie par 
leur travail, vivent avec "plus de dou- 
ceur & de repos , que ceux qui pof- 
fedent 4e' grands bien's ; que plus on 
a de bfeh, plus on ^ de fouci ; que 
J les riches ne peuvent fouveni jotii'r de 
' Jeurs ricbeites , qii'ils meurent comme 
Jes autres , Jans avoir un folide conten- 
tement , & qujils ne favent pas ce que 
Jeuri biens deviehdrpn^apres leur mort. 
Enfln , ij faut fe fouvemr , que quand 
Salomon 4>t » qu'il eft bon de manger , 
" de boire , & de joufr' de ce que l'on a , 
. fa penile n'eft pas que Ton doive fe li- 



vrer a la ftnfualite* & aux plaifirs. cA 
qu'il dit dans ce chapitre , du refpe&W 
avec lequel il faut fe presenter devant" 
Dieq ,v des vceux , du jugement que 
Dieu exercera fur peux qui jugent les 
autres , & dela joie qu'il r^pand dans 
le coeur des geni de bien , ne permet 
pas de lui attribuer ces penftes. II 
vent feulement dire, que quand Dieu 
nous donne des biens en ce monde , il 
faut <6^re content , les recevoir 8c les 
poffeder comme un don de fa' bonte% 
& s'en fervir avec reconnoiflance & fb- 
bri6t6, fans pourtant ^ablir fon bon* 
heur eh ces biens-la. Ce font la les v^- 
ritables fentimens du Roi Salomon; 
mais ce font, fur tout, ceux que l'E- 
vangile nous infpire. 

C^> P1TRB yi. 

Ce chapitre reprefentt la vanite & le mal* 
heur de ceux a qui Dieu donne des biens y 
mau quine favent j>oa en faire un bon 
ufage , l £7* qtfi ne font jamau content 
ni en refo{. '' 

h |L y a un mal que j'ai vu fous le 
* foleil , 8c qui eft frequent entre 

les hommes : 

2. Savfiir quUl y a tel homme a qui 
Dieu donne des richefles, des biens , 8c 
des honneurs , tellement que rien ne 
manque a fon ame, de tout ce qui! 
fauroit fouhaiter ; mais Dieu ne i'en 
fait pas maitre pour en manger ; mais 
un Stranger le mangera. Cela eft vauitS, 
8c un mal faqheux. * 

3. Quand uh homme auroit mi^ 
au montie cent enfans , & v^cu plu-' 
fieurs anhles , de forte qu'il eut mul- 
tipli6 les jours de fes ann£es ; n6an- 
moins fi fdn ame ne s'eft pas raflafi^e 
de bien , & que m&me il n^it point de 
fgpulture , je dis qu'un avorton vaut 
mieux que lui. 

4. Car il fera venu en vain , & s'en 
fera aHe* dans les t^n^bres , & fon novci, 
aura e'te' couvert de t^nebrts. 

%. II aura mgme plus de repos que 
celui - la , > i>arce qu'il n'aura point vti 
le foleil , ni rien connu. 

6. Et quand il auroit vecudeuxmil- 
le ans , s'ii n'avoit pas jouf de fes 
biens , tous ne vont - lis pas en un me- 
me lieu ? 

7. Tout le travail de Phoneme eft 
pour fa bouche, & toutefois fon deur 
n'eft jamais rempli. 

8. Car qu*eft-ce que It fage a deplns 
qufe l%fenft? Ou quel avantage a l'af, 
flig^ qui fait fe conduire parmi les vim 
Vans'?-- 1 '* " ' ■ y, 

9. II vaut mieux voir de fes yeux , 
que d'avoir' des defirs vagues. Cela • 
aufli eft une vanity, & un tourraent d'ef- 
prit. 

10. Lenomde celui qui eft, eftd^ja 
nomm6 ; en fait qu'il eft homme , 8c 
qu'il ne peut contefter avec celui qui 
eft plus fort que lui. , 

Ccc 5 ^"» Quand 
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| ii. Quand onabeaucoup , on a tant 
J plus de vanity. Quel avantage en a 
M rhomme ? 

12. Car qui eft-ce qui connoit ce qui 
eft bon a rhomme en cette vie, pendant 
les jours de la vie de (a yaniti , Jefquels 
partem comme une ombre ? car qui eft- 
ce qui de'clarera a un homme ce qui fe- 
ra apr£s lui fous le foleil ? 

REFLEXIONS. 

LES reflexions que Salomon fait dans 
ce chapitre font tres propres a mo- 
deler Tardeur flue les hommes ont pour 
acquerir les biens de la terre. La va- 
nity de leur travail paroit , non feule- 
ment en ce qu'ils ne favent pas joui'r 
de ces biens qu'ils recherchent avec tant 
de palfion ; mais principalement , en 
ce qu'ils font priv6s du plus grand bien 
de la vie , qui eft le repos & le con- 
tentement d'efprit ; & en ce qu'ils ne 

£euvent s'aflurer de rien pour Tavenir. 
'Evangile uous donne des leqons en- 
core plus expreffes iiir ce fujet , lors 
qu'U nous dit : £>ue ceux qui veulent de- 
venir riches tomhent dans la tentation £7" 
dans le piege , £F dans plufieurs defirs in- 
fenfis £7 pernicieux : Que V amour des n- 
chejfes eft la racine de toutes fortes de 
maux , y que la piete avec le contente- 
ment tfeforit eft le plus grand gain que 
ponpuifie /aire en ce monde. 

THAPITRE / VII. 
Ce chapitre traitede la meditation de la 
mort i des reprehenfians & deVufage 
qu'U en f out f aire ; de la patience ; du 
frix de la. fageffe j de la maniere dont 
on doit fe canduire dans la projperite & 
dans radverjttei de ce qui arrive en 
fe monde aux juftes £3" aux mechans ; 
des maux que /attirent ceux qui man-, 
quent de moderation cj d\e quite , £? 
qui prejument d?eux - mimes , £T 
des advantages que Von trouve dans 
la crainte de- Dieu. Salomon ajou- 
te que tous les hommes font fujets a 
fecher, ty qu'U ne faut pai s'infor. 
. jner curieufement de ce que /'an dit 
de nous , ni s*en mettre en, peine. En- j 
fin, il parte des femmes qui n'ont pai 
de la vertu , des maux qu*eUes cauftnt x 
& de Cetat dans lequel Diet* cr*a Vhom- 
me au commencement. 

1. T A bonne reputation vaut mieux 
V que le bon par f urn ; & le jour 

de lamort , que le jour de la naiffance 

2. II vaut mieux aller a une maifon 
de deuil , que d'aller a une maifon de 
feftin; car on voit danscelle4a la fin 
de tout homme , & celui qui eft vivant 
rxiQtceia dans fon occur. ■ 

3. La tntteife vaut mieux que le ris ; 
parce que par la tritteffe le ceenr devient 
joyeux. 

4. Le cceur des iages eft dans la mai- 
fon de deuil ; mais Te cceur des infen- 
fe*s ob dans la maifon de joie, 

%. II vaut mieux entendre la correc- 



tion d'fln homme fage , que d*oui"r la 
chanfon des infenfls. 

6. Car tel qu'eft le bruit des opines 
fous le chauderon , tel eft le ris de Pin- 
fenfe\ Cela aufli eft une vanite*. 

7- Certainement 1'opprelfion pent 
faire perdre le fens au (age ; & le pre^ 
fent aujjt corrompt le cceur. 

8. La fin d'une chofe vaut mieux 
que fon commencement; & rhomme 
patient vaut mieux que rhomme hau- 
tain. 

9. Ne te pre*cipite point dans ton 
'efprit poqr te d^piter ; carle depit re- 
pofe dans le fein des infenfls. 

io, Ne dis point : Pourqnoi les jours 
paflgs ont ils ix.i meilleurs que ceux- 
ci ? Car ce que tu t'inquiers de cela ne 
vient point de la fageffe. 

n. La fageffe*/? bonne avec un he- 
ritage , & ceux qui voient le foleil en 
reqoivent de Tavantage. 

12. Car on eft a couvert a Tombre de 
la fageffe , £T a l'ombre de Targent ; 
tonte-fois Tavantage de connoitre la 
fageffe fait vivre celui qui en eft doue\ 

13. Regarde Pceuvre de Dicu ; car 
qui eft-ce qui pourra redreffer ce qu'il 
dura renverfe* ? # 

14. Au iour du bien , nfe du bien ; 8c 
au jour de Padverfice' , prens-ji garde ; 
aufll Dieua fait Pun a l'oppofite de fau« 
tre , afin que rhomme ne trbuve rien 
a red ire aprds lui. 

15. J'ai vu tout ccci pendant les jours 
de ma vanite*. II y a tel jufte qui pi- 
nt dans fa juftice , & il y a tel merchant 
qui prolonge fes jours dans fa malice. 

16. Ne te crois pas trop jufte, 3c ne 
te fais pas trop fage ; pourquoi te per- 
drois^tu ? 

17. Ne fois point remuant 8c ne fois 
point infenfe". Pourquoi mourrois-tu 
avant ton terns ? 

18. // eft bon que tu retiennes ceci, 
& que tu ne negliges pas cela; cat 
qui craint Dieu fort de lout. 

19. La fagefle donne plus de force 
au fage , que dix Gouverneurs qui fe- 
roient dans uiie ville. 

io. Certainement // »> a point 
dUiomme jufte fur la terre » qui faffe 
bien & $»*".nep6ehe, 

a 1. N'applique point auffi ton cceur! 
a toutes les paroles qu'on dira , de, 
peur que tu n'entendes ton ferviteur, 
parler nial de toi. ( 

xx. Car auffi tu fais dans ton cceur 
que tu as audi mal parle* des autres , 
meine plufieurs fois. v \ 

23. J*ai examine* tout ceci avec fe- 
geffe , & j'ai dit: Pacquerrai de la fa- 
geffe ; mais elle s'eft eloignee de moi. 

24. Ce qui a kxi , eft bieri loin ; il eft 
eufonce* fort bas : Qui le trouvera ? 

25. Nous nous fommes tourne*s de 
tms cotes , moi & mon cceur , pour con- 
noitre , pour examiner , & pour cher- 

cher 
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cher lafogefle & la raifon de tout ; & 

Four connoitre ie mal delafolie, de 
imb^ciliti, & de l'imprudence. 
26. Et j'ai trouve! qu'une femme qui 
eft comme un pi6ge , & dont le cceur 
eft comme des filets, & les mains comme 
des lins , eft une chofe plus amere 
que la mort ; celui qui eft agreable a 
pieu en e'chapera i mais le p^cheur y 



reflbntiment & it "des jugemens time- 
raires. Ce qui eft dit des femmes, fur 
la fin de ce chapitre , doit etre bien en- 
tendu. Comme l'Ecriture parle fouvent 
de femmes illuftres parleur vertu, & 
que Salomon lui mdme en faitNlQge, 
prov. 12, 4- & 18, 22, & 31, 10. il 
n'a pas vpulu dire qu'il n'ait pu trou- 
ver une femme vertueufe ; il n'ya, a 



{era pris. cet Igard , aucune difference entre les 

27. Voici (dit l'EccieTiafte) ce que j'ai I deux fexes. Mais fa j?enfe> eft , qu'a- 
trouve" , cherchant la raifon de toutes 
chofes y Tune apres l'autre ; 

28. C'eft que jufqu'a preTent mon 



ame a cherche' , mais je n'ai point trou- 
ve\ J'ai bien trouve' un homme entre 
mille; mais non pas une femme en* 
tre elles routes. 

29. Voici feulement ce que j'ai trou- 
ve! ; c'fcft que Dieu a fait l'homme droit ; 
mais ils out cherche* beaucoup de di£ 
CQurs, 

REFI+EXIONS, 
"MO us avons dans ce chapitre plufieurs 
A * belles iuftruftions. La premiere* 
# que c'eft une penfe'e trfcs falutaire que 
'cellede la mort, & qu'il eft plus uti- 
le d'etre dans le deuil , que de s'aban* 
donner a la joie, La feconde , que les 
gens fages ^content avec plaifir ceux 
qui les reprennent , & qu'ils font tou- 
jour s doux & moderns dans leurs dif- 
cours & dans toute leur conduite. La 
troift6me , que la pofleffion des riohef- 
fes n'eft un bien * cfue lors qu'elle eft 
accompagn^e de la vertu. La quatrie^. 
me , que Dieu fait tout avec une par- 
faite juftice ; que c'ett lui qui envoie 
aux hommes la profpgriti , & qu'il taut 
faire un bon ufage de l'un & de l'autre 
de ces Stats, La cinqui^me, que fi 
Von voitlesjuftes foufFrir , & lesm6- 
chans vivre heureux & long-tems, ce- 
la ne doit point nous e>ranler, ni 
nous fcandalifer. Ces paroles , Ne U 
crois pas trop jufte > & ne te fais pas 
trop fa.ee , ne veulent pas dire , Q^u'il 
ne faille pas &tre trop homme de bien, 
ou trop fage \ oq nefauroit jamais l'gtre 
affez , ni faire trop d'effbrts pour le 
devenir ; mais Salomon dit cela* contre 
ceux qui , lors qu'il s'agit de faire 
valoir leur droit , ou de juger des au- 
trcs , le font a toute rigueur , & n'ob- 
fervent pas ce que la moderation & re- 
quite' prefcrivent ; & qui , remplis de 
prefomtion & de bonne opinion d'eux- 
memes , veulent tout rSgler , & s'in- 
gerent dans ce qui ne les regarde pas, 
Le Sage nous apprend outre cela , que 
tous les hommes font fujets a tomoer 
dans quelque faute , 8t qu'ainfi ils doi- 
vent fe fupporter les uns les autres. 
II nous aver tit de ne pas nous infor* 
mer ni nous inqui&er de ce qu'on peut 



le 
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ant recherche la raifon de tout ce qui 
e fait de mauvais dans le nionde, 
Verf. 2S. il avoit trouve* qu'il n'y 
avoit rien de plus merchant & de plus 
dangereux qu'une femme d6r$%Ue , 
telle qu'il la reprefente Verf. 26. que 
fa malice & fes artifices font tels 

3u'on ne fauroit les concevoir , ni s'en 
6gager , quand on s'y eft laifTe* furpren^ 
dre, Ainfi Salomon ne parle pas de 
toutes les femmes j mais feulement de 
celles qu'il venoit de dgcrire. Au ref-J 
te , ce Prince parloit fans doute de lal 
forte , ayant &£ lui meme f^duit pari 
les femmes. Voyez L Rois 1 1, i - - 4. 
Enfin , Salomon nous a enfeigne , quel 
Dieu a fait l'homme droit , mais quel 
1'homme s^eft corrompu lui meme vo* 
lontairement : D'ou il s'enfuit qu'on ne 
doit pas attribuer a Dieu la deprava- 
tion qui fe trouve dans les hommes ,& 
que leur corruption vient d'eux-m&mes, 

CHAPITRE VIII, 

Lt\ inftruitions cantenues dans ce chapi*. 

tre concern ent le pri.\ de lafagejfe y le 

tcfpett dU aux Roti , la prudence , Cin~ 

• certitude des evinemens , £7* la certitu* 

de de la mort i Vabm que les horn* 

rues font de la pat fence de Dieu , Pet at 

prefenf & Petat a yenir des bons £f 

des me chans % £7* I? ufage qu'il faut faitfi 

des avantages de la vie. \ 

1 < ()Vi 'ft tel que le fage ? Et qui fait; 

V^ ce ^ ue veulent dire ces chofes ? 

La fagefTe de Thomme fait reluirefa 

face, & fan regard f^v^re en eft changed 

2. Obferve , je te le dis ,. fe com- 
tnandement du Roi , & la parole du ft 
ferment fait a Dieu. I 

3. Nete hate point 4e teretirerde^ 
devant fa face , & ne perie>£re point | 
dans une chofe mauvaile i car il fera \ 
tout ce qu'il lui plaira, v \ 

4. O0k la parole du Roi eft, la eft la 
puiflTance ! & qui lui dira , que fais.tu ? 

5. Celui qui garde le commandement 
ne fentira aucua mal 5f le ceeur du^fage 
coQnoitle terns &.ia conduite qu'on doH 
tenir. 

6. Car dans tout defTein il y a un 
terns & un moyen jpropre pour s'y con- 
duire ; autrement il arrive bien du mal 
£ l'homme. 

7. Car il ne fait pas ce qui doit ar. 
river , & qui eft*ce qui lui declarera 

fera ? 



dire denous; puis que cela feroitca^ 4I¥C * , «*. 
pable de nous faire perdre le r»pos Si quand ce 
fa tranquility , & nous poufleroit au ' 8. L'homme n'eft point maitre defon 
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ame pour la pouvoir retenir , & n'a propre vie ne font point en leur puif- 



I 



point de puiffonce fur le jour de la 
mart; il n'j a point de trfcve dans cette 
guerre ; & la malice ne dflivrera point 
celui en qui ellefe trouve. 

9- J'ai' vu tout cela, & j'ai appli* 
qu£ mon coeur a tout le travail qui 
fe fait Tous le foleil. II y a un tertis 
auquel un horn me domine fur l'autre 
a fon malheur. 

10. Et alors , j'ai vfi les medians 
enfevelis , & puis retourne*s ; 8c ceux 
qui s'en £toient aHe*s 6c qui Itoient 
venus du lieu faint , Stre oublie's dans 
la ville Oft ils avoient fait'ce qui eft 
droit : Cela eft audi une yanite. 

ii. Parce aue la feritence contre les 
mauvaifes anions ne s'exe'cute pas d'a- 
foord ? a caufe de cela le ' coeur des 
"hommes eft plein d'envie de tnal faire. 

12. Car le pe*cheur fait twal cent fois, 
(k Dieu lui donne du deMai. Mais je 
connois auffi , que ceux qui craignent 
t)ieu , £F qui rgv6jren|: fa face , feront 
fieitretix ; 

13. E% que le me* chant ne fera pas 
heureux , 3c qu'il ne prolongera pas 
fes jours plus que l'ombre 9 parce qu'il 
ne t6v€re point la face de Dieu. 

14. II y a une vaniti qui arrive far 
Ja terre , c'eft qu'il y a des juftes aux- 
quels il arrive felon Tceuvre de<s me*, 
chans ; & il y a auffi des " in6chans aux- 
quels il arrive felon Tceuvre des juf- 
tes. J'ai dit que cela auffi efi une va. 
*iite\ - 

15. C'eft pourquoij'ai priftlajoie; 
parce qu'il n*> a Hen fous le foleil de 
jneiileur a 1'homme que de manger & 
deboire. & de fe rejouir; & c'eft ce 
qui lui demeurera de fon travail du- 
sant les jours de fa vie , que Dieu lui 

' donne fous le foleil. 

16. J'ai auffi applique* mon coeur a 
connoitre la fagefte , & a coniideYer les 
affaires qui fe font fur la terre ; car 
fhomme ne donne point dereposafes 
yeux, ni jour, hi nuit. 

117. Et j'ai reconnu dans toutes les 
ceuvres de Dieu, que l'hdmme ne peut 
trouver U raifon de ce qui fe fait fous 
le foleil 5 & que s'il trayaille a la cher- 
cber , il ne la trouve pas ; 8c que mS- 
me fi le fage dit qu'il la (ait , u ne la 
pourra pas trouver. 

7 R E F L E X I N S. 
"\70ici les principales inftru&ions que 
v le Sage nous donne dan's ce cna- 
pitre : Que la fageife eft ce qui fait la 
joie & la vraie feliciti de Fhomme: 
Qu'oh doit porter aux Rois l'honneur 
qui leur eft dft: Que Tun desprihci- 
paux devoirs de la CageiTe eft ae favoir 
profiter du tems & de Poccafion en 
toutes chefes ; & que ceux qui he le 
font pas s'attirent divers maux : Que 
les hommes ne fayent pas ce qui leui 
doit arrive r ; que les ^vgnemejis & leut 



fance , & que la mort eft inevitable , 
tant aux medians qu'aux gens de bien ; 
ce qui eft un grand motif a la mode- 
ration & a la pidte\ Ce chapitre nous 
enfeigne outre cela, que les pecheurs 
s'endui'ciflent ordinairement, parce que 
Dieu les fupporte 8c difrere de les pu- 
nir ; mais que cependant ils recevront 
tot bu tard ce qu'ils me>itent : Que fi 
les juftes font malheureux en ce mon- 
de, & fi les mSch'ans y font heureux, cela 
marque lavahite' des chofes d'iei bas; 
mais que Dieu le veut ainfi pour e*proq- 
ver lefibons, & pour inyiter les m£chans 
a la repentance ; & pour rendre a" la fin 
aux uns &aux aujres felon leurs ceuvres. 
Enfin, il faut fayoir,que quand Salomon 
dit quMl avoit prifel la joie pac defiTus 
toutes chofes, ilentend parlA une joie 
raifonnable, qui nait d'un «fage legi- 
time & modere* des biens que Dieu 
nous accorde , & qui n'a rien de de"r$- 
g\€ ni d'oppoff a iapi^te*. 

CH'A PIT RE IX T 

Salomon enfeigne darts ce chapitre ,' J. X^e 

Us bom £7" les mechans font fujets dux 

miraei accidens ; que les piofts tfont 

pirn de taxi a ce qui fe fait fur U 

terre £T ne peuvent plus jouir des biens 

de cette vie 9 & qftainft il faut s'en 

fervir pendant qu*on le peui r ' II. JQue 

les hommes ne font pat les mattrcsdcf 

evenemens.' Enfin , ' que la fageffe efi 

d'un irh-grandf prix, quoique les Per T 

fonnes fagesfoient queUuefois meprifees. 

%. pErtaiuement j'ai applique* mon* 

^ coeur a tout cela, & pour Eclair- 

cirtout " " * ~ '" ^es&les 

fages , la main 

de Dieu • & que 

les {ion de tout 

ce qui e 

a. Tc his ; un 

me*me a : au me- 

chant, au net 

& aula fie, &a 

celui qi prehear 

e&acet lebienj 

celiii qn ii craimj 

de jurer. 

3. C'eft ici une chof<? facheufe , entre 
toutes celles qui fe font fous le foleil, 
qu'un m6me accident arrive a tous , « 
qu'auffi le coeur des ' hommes eft rem- 
pli de rhal , 8c qu'ils on.t des folies dans 
leurs cdeurs durant leur vie \ apres quoi 
ils s'en vont vers les morts. 

4. Et qui voudrbit leiir fttre afibcie I 
carilyadePefpeVance pour tous ceux 
qui (bnt encore vivans ^ & mSme un 
chieri vivan^ vautmieux qu'uh lion mort 

5. Certainement les yivarisfavent qu'ils 
mourront , mais les niorts he favehtrien 
& ne gagnent plus rierl; car leur mlmoi- 
reeft mife eh oubli, 

6. Auffi leur amour , leur haine , 

leur ehvie a dij» P&*i» & *^ s n*«rit plus 

aucune 
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aucune part au monde , dans tout ce 
qui fe fait fous le fdleih 

7. Vadonc , man$e ton oain avec joie , 
& boi gaiement ton Vin ; puree que Dieu 
a deja tes ceuvres pour arables. 

8. Que tes vStemens foient blancs en 
tout terns . & que le parfum ne deTail- 
1£ point fur ta t§te. 

9. Vi joyeufement , tous les joiirs de 
la viedeta vanity, avec la femme que 
tii as aimle , laquelle t'a e"te" donn£e Tods 
le foleil p our tous les jours de ta vani- 
t€ ; car e'eft la ta portion dans cette vie , 
Si ce qui te revient de ton travail j au- 
qiiel tu t'appliques fous le foleil. 

16. Fai felon ton pouvoir tout ce que 
til auras moi'en de faire ; car dans le 
ftpulcre , ou tu vas , il n y y a ni ceuvre , 
hi difcours , ni fcience , ni fagefTe. 

il. Je me fuis toume* ailleurs * & 
j'ai vu, foqs le foleil, que la courfe 
ji'eft pas toujoun pour les phis legers , 
ni le combat pour les vaiflans , ni le 

J>ain pour les fages , ni la faveur pour 
es favans ; mais que Jo terris & l'occu- 
ience £ch6ent a tous! 
W id. Car rtidmme raSme lie connoit 
pas fon terns , non plus que les poiffons 
qui font pris au fatal filet , & que les 
oifeatix qui fbntpris aii lacet; ainfi les 
hbnimes font fur pi is par le terns de Tad- 
verfite", Iors que tout d'im coup elle 
tdmbe fur eux. 

13. J'aivu auffi cette faggfTe fous le 
foleil , qui in'a femble tres-grande : 

14. C eft quUlj avoit urie petite ville , 
& peu de gens dedans , centre laquel- 
le eft Venu un grand Koi , qui Ta in- 
veftie , & qui a bati de grands ferts 
contr'elle ; 

15. Mais il s*y ell trouvlutt homme 
qui etoit pauvre £T fage , qui Pa d61j» 
Vr6e par fa fage lie ; & nul h'a eu m& 
jiloire de ce pauvre hommeJa. 

16* Alors j'ai dit : La fagefTe vaut 
iriieux que la force ; & toutefois la fa- 
gefle dii pauvre eft mepriflee , & on n'£- 
coute point feS paroles'. 

i 7. Les paroles des gens fages doi- 
ve'nt 6tre ecoiitieii plus paifiblement , 
que Je cri de celui qui domine parmi 
les infenfe*s. 

18. La fagefTe vaut mietfx Que tout 
les inftrumens de guerre . & Uh feul 
homme pecheur fait perdfe de gtands 
Went. 

REFLEXIONS. 

IL faut remarquer fur ce chapitre , que 
jbien que les £v6nemens heureux & 
rridlheureux foient commuhs a to Us les 
bomrais, cela n'empSche pas que les 
juftes & ledrs aft ions ne foient , com- 
me le Sage le declare , dans la main 
de Dieu , & qu'il ne ibit le Juge tant 
des bons que des mlchans; 11. Lors 
qOe Salomon dit: JQue let morts rCoht 
plus dt part a ce qui fe /ait at baA , &T 
que leur amour & leur haine ont pris Jtn , 



£F qu'ainjsil faut mange t fdnpam avec 
joie torn let jokrt de J a vie j fa periled 
ft , qii'on doit profiler des avantages 
de cette vie , & en ufer fage"ment peri-* 
dant qu'on les poilede. Mais On ne 
doit pas abufer de cela , ni croire qu'il 
foit permis de fe liVrer a la joie & adx 
plaifirs , & de dire avec les profanes : 
Mangeons & bttvont $ car demain nout 
mourroni. III. Le Sage nou$ etifeigne 
qUe la prildehce & la force font utiles 
en bien des occafions ; mais que nous 
ne fommes pourtant pas maitres des £v&. 
tie'mens , & que nous tombons fouvent 
dans radverfite ^ fans que nous puif- 
fions le prevoir ni Tempficher. Cela 
nous apprend , k ne jamais nous con* 
fier eli nos propres forces , en ndtrfi 
prudence , ni en ndtre adreffe ; & k 
nous fouvenir toOjours que nous d£pen* 
dons de la Providence. IV. Nous avons 
A remarquer ici , que quoiqUe la fa- 
gefTe foit tres-eflimable & tres avanta^ 
geufe , elle eft fouvent m^pf lf£e , fur 
tout dahs les petits ; mais ^ue c'eft-li 
un jugement fort injufte , & qu'on doit 
faire cas des gens fages & veftueux , 
fans avoir ^gard a Tapparence des per- 
fonnes. 

CHAPITRE X. 
Ce chapitre traite det fautet que commeU 
tent let gent faget i des fruits de Ufa- 
ituf j & des maux qui ftocedent de la\ 
folie j de PcUvation des perfotina indu 
gnet , £f des malheurs qui arrivtnt aux 
Etati , lorfque ceux qui gouVernent font 
incapablcs de commander , qu'ils font 
jeuhes , ou adonnes aux plat firs & a 
^intemperance* II y eft atijji Pat it d* 
la prudence & de Vinconftderation dans 
les difcours 1 de la parejfe , £T durefi 
peft qui eft dit dux Grands. 

1. T ES mouches mortes font puer 
** ©* exhaler les parfums du par- 

fumeur ; un peu de folie fait la mbni 
chofe a Tdgaf-d de celui qui eft eftime' 
pout fa fagefft & pour fa gloire. 

2. Le fage a le coeur a fa droite $ mais 
le fou a le cftur a fa gauche. 

%* Et mime qUand rinfenf§ marche 
dans fon chemin , le fens lui manque i 
tandis qu'il dit de chacun , il eft inienfe". 

4* Si Tefprit de celui qui domine s'6* 
live contre toi , ne quitte point ta con* 
dition , car e'eft un remede qui fait quit- 
ter de grandes fautes. 

5. II y a un mal que j'ai vu fous It 
foleil , comme une imprudence qui pro- 
cede du Prince: 

6. Ceft que la folie eft mife aux lleux 
les plus elevls, & que les riches font 
affis en bas. 

7. J'ai vu les ferviteurs a cheval ♦ * 
les feignetirs marcher fur la terre , com* 
me les lerviteurs. 

8. Celui qui creufe la fofle y tofnbe* 
ra , & le ferpent rnordra celui qui rompt 
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9. Celui qui remue" des pierres en fera 
blefft ; & celui qui fend du bois en fera 
en danger , 

io. St le fer eft emoufle* , & qu'il n'en 
ait pas aigwife* le trenchant , quand me- 
me il redoubleroit fes efforts ; mais la 
fagelfe eft une excellente adrefle. 

II. Si le terpent mord, n'6tant pas en- 
chante* , le mgdifant ne vaut pas mieux. 

I a. Les paroles du fage ne font que 
grace ; mais les levres du fou l'englou 
Sflent. 

13. Le commencement de fes paro- 
lee eft une folie ; & fes dernilres paro- 
les une extravagance. 

14. L'infenfe* multiplie fes paroles ; £T 
toutefeu Thomme ne fait ce qui arrive- 
ra ; & qui eft - ce qui lui dlclarera ce 
qui fera apres lui : 

15. Le travail des infenfls leslafle; 
car pas un d'eux ne fait le chemin qui 
mene a la ville. 

16. Malheur a toi , terre , dontle Roi 
eft un enfant , 8c dont les Gouverneurs 
mangent des le matin. 

17. que tu es heureufe, terre, dont 
le Roi eftrdit race illuftre, & dont les 
Gouverneurs mangent quand il en eft 
terns , pour leur reTe&ion , & non dans 
la d^bauche. 

18. A caufe des mains pareffeufes le 

{>lancher s'aftaifle, & a caufe des mains 
aches, la maifon a des gouttteres. 

19. On apprete la viande pour fe r6- 
joulr , & le vm r£jouit les vivans ; mais 
l'argent tient lieu de tout. 

20. Ne di point de mal du Roi , pas 
me me dans ta penl'6e ; ne di point auffi 
de mal du riche dans la chambre de 
ton lit ; car les oifeaux en porteroient 
la voix , & ce qui vole en porteroit les 
nouvelles. 

REFLEXIONS. 

ON doit faire principalement ces 
quatre reflexions fur ce chapitre : 
I. Que les fautes des gens qui paifent 
pour fages font d'une grande conlequen- 
ce , a caufe du mauvais exemple & du 
fcandale qu'ils donnent. Cela doit en- 

tager ceux qui ont de la vertu a pren- 
re garde a leur conduite ; mais cela 
n'autorife perfonne a les imiter dans les 
Fautes qu'ils commettent. II. Qu'en 
tbuteschofes Ton doit fe conduire avec 
prudence , & ne rien faire , ni ne rien 
dire inconfid£r6ment & mal-a-propos. 
Par la on £vite bien des maux &. di* 
verfes fautes , ou les homines tombent, 
manque de reflechir fur leurs actions & 
fur leurs dilcours. III. Que lors que 
des gens de bafle. extraction , & avec 
cela deftitue's cle merite & de vertu, 
font 6*lev6s aux honneurs , il en arrive 
pour Pordinaire de grands inconve'- 
niens. IV. Que les Peuples & les fctats 
font a plajndre lors que leurs Princes 
& leurs Magiftrats n'ont jfasla fagelfe 
&, les lumilres niceftaires ; lors qu'ils 



font jeunes & fans experience , & lors 
qu'ils s'adonnent a I'yvro^nerie , a la 
gourmandife , & aux plaifirs ; mais 
qu'au contraire un pays eft heureux, 
quand il eft gouverne* par des perfon- 
nes fages, fobres, & dignes de com- 
mander. II faut remara,uer fur cela , 
que les Rois & les Magiftrats pieux & 
integres font dignes d'etre doublement 
honored ; mais que les dlfauts de ceux 
qui font en autorite* n'empechent pas 
qu'on ne doive les refpe&er & leur obfiir. 

CHAPITRE XI. 
Le Sage fait quelques reflexions fur U 
conduite qu'on doit tenir a regard des 
biens du monde. 11 montre qu'il faut 
fuivre Pordre que Dieu a etabli , pour 
nous procurer ce qui eft necejfaire pour 
la a vie i en fe fouyenant cependant 
tou jours , que tout depend de La Provi- 
dence , £F que les chofes de cette vie 
font vaines £7" pajfageres. 
I. lEtte ton pain fur la face des 
J eaux , & apres plufleurs jours 
tu le trouveras. 

2. Fais-«» part a fept , & meme at 
hurt perfonnts , car tune fais pas quell 
malviendra fur la terre. * 

3. Lors que les nu£es fontpleines, 
elles repandent la pluie fur la terre ; & 
ft un arbre tombe vers le midi, ou 
vers le feptentripn , en quelque lieu 
qu'il fera tombe*, il y demeurera. 

4. Celui qui obferve le vent nefe- 
mera point ; & celui qui obferve les 
nules ne moiftbnnera point. 

5. Comme tu ne fais pas quel eft 
le chemin du vent , ni comment fe 
ferment les os , dans le ventre de cel- 
le qui *ft enceinte ; ainfi tu ne con- 
nois pas l'oeuvre de Dieu , qui a fait 
toutes chofes. 

6. Seme ta femence des le matin, 
& ne laifle pas repofer tes mains le 
foir; car tu ne fais paslequel rdufDra 
le mieux , celui-ci ou celui-*} ; & ft . 
tous deux feront Igalement bons. 

7. II eft vrai que la lumilre eft dou- 
ce , & qu'il eft agreable aux yeux de 
voir le foleil. 

8. Mais fi un homme vit beauceup 
d'annles, & qu'il fe rljoulfte tout le 
long de ces annees-\k , & qu'il fe fou- 
vienne des jours qu'il paflera dans les 
tinebres , qui feront en grand nombre , 
tout ce qui lui fera arrive' fe trouvera 
une vanite\ 

REFLEXIONS, 
MOus devons apprendre de ce chapitre, 
1 ~ I. A nous conformer a l'ordre que 
la Providence a £tabli , a l'lgartl des 
moyens dc nous procurer ce dont nous 
avons befoin pour pafler cette vie , & 
de Tufage des biens temporels. II. Que 

I les ceuvres de Dieu font admirables, 
& que nous n'en faurions comprendre 
toutes les merveilles* mais que nous 
devons nous* repofer for cette Provi- 

^le dcnce 
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nee adosjgble, qui pourroita tout; 
jouir cependant des biens qu'elle nous 
6fente , fans pourtant y Itablir ndtre 
icite\ - " 

CHAPITRE XII. 

chapitre a troit parties : I. Salomon 
txhorte les jeunes gens a craindre Dieu , 
want que U vieiliejfe vienne 9 & que 
la mort les ite de ce monde. II. II de- 
vit les infirmites de la vieiliejfe , £T 
:/ dit qu'elle fe termine par la mort. IIJ. 
U conclut ce livre , en mentrant que le 
\ut de tout ce qui y eft dit , eft cTap- 
trendre aux hommes a reconnoitre la va- 
tite de ce monde, 6? a craindre Dieu. 
I. lEune homme, rljoui-toi dans ton 

J jeune age, &(que ton cceur te ren- 
content dans les jours de ta jeunef- 
; & marche comme ton cocur te 
hie , & felon le regard de tes yeux ; 
lis {ache que pour toutes ces chofes 
eu te fera venir en jugement. 
i. Ote le chagrin de ton cceur, & 
n'gne de toi la malice , car le jeune 
e & 1 'adolefcence ne font que vanit£. 
3. Mais fouvien-toi de ton Crlateur, 
adant les jours de ta jeunefte , avant 
e les jours mauvais viennent , & 
e les ans arrivent defqdHs tu diras , 
n'y prens point de plaifir. 
\. Avant que le foleil , la lumilre , 
lune, & les Itoiles s'obfeurciffent, & 
e les nuees retournent apres la pluie, 
>. Lors que les gardes de la maifon 
mbleront , que les hommes forts fe 
lrberont , que celles qui meulent 



a 6crit avec droiture des paroles de v£- 
rit6. 

13. Les paroles des fages/onr com- 
me des aiguillons , & les maitres qui 
en ont fait des recueils font comme des 
clous enfonce*s , & donnas par un me- 
me Prince. 

14. Mon fils garde toi de rien cher- 
cher outre ceci ; car il n'y a point de 
fin a faire beaucoup de livres ; & tant 
d'6tude n'eft que du travail qu'on 
fe donne. 

15. Le but de tout le difcours qui a 6t6 
tntendu , cUft : Crain Dieu , & garde 
fes commandemens j car e'eft la le tout 
de Thomme: 

1 6. Car Dieu fera venir en jugement 
tout ce qu'on aura fait , avec tout ce 
qui eft cache" , foit bien , foit mal. 

REFLEXIONS. 
T ES jeunes gens doivent profiter des 
J -' graves & fortes exhortations que le 
Sage leur aJrefle dans ce chapitre, 
& apprendre d'ici A reconnoitre de 
quelle importance il eft a leur age de 
fulfr les defirs de la jeunefie , & fur 
tout les plaifirs & les volupt6s ; de fe 
fouvenir de leur Ci^ateur pendant 
qu'ils font jeunes , & de craindre fon 
jugement , avant que Poccafion de s»a- 

3uiter de ces devoirs leur foit dtee; 
e peur que s'ils fuivent le penchant 
de leur coeur , & sMis fe livrent a la 
joie du monde, ils ne reconnoiffent 
leur Igarement que lors qu'ii ne fera 
plus terns d'en revenir. IJ. La def- 



feront , parce qu'elles auront £t£ cription que Salomon fait des in fir mi- 
ninules, & lors que celles qui regar-'t£s de la vieilleffe, nous met devant 
nt par les fenetres feront obfcurcies ; ' les yeux la vanite" de cette vie ; mais 
' Lorfque les deux battans de la cela doit principalement nous faire 



rte feront fermls vers la rue" , avec 
tifTement du bruit de la meule ; qu'on 
levera au chant de Poifeau , & que 
it ce qui fert au chant fera abattu. 
f . Lors qu'ils craindront ce qui eft 
v€, qu'ils tembleronten march ant, 
1 l'amandier fleurira , que la faute- 
le deviendra pefante , & que l'apl- 

s*en ira ; car Thomme s'en va a la 
ifon ou il demeurera toujours , & 
ix qui pleurent feront le tour par 

rues. 



penfer , que puifque Phomme d^chet 
ainfi , & que fon corps s'afoiblit & fe 
confume dans Page avance', cet age- 
la n'eft plus^ guere propre pour glori. 
fier Dieu , m pour fe procurer le Sa- 
lut, quand on a neglige' de le faire 
auparavant ; & qu'ainfi l*on doit y tra- 
vailler avant que la fin vienne , & pen- 
dant Que Pon a le terns tit les forces 
nSceflaires pour cela. III. II faut faire 
une attention particulie"re a ces> paroles, 



X>ue lapoudre retourne dans la terre , mau ' 
\. Avant que la corde d'argent fe que V 'ejpr it retourne a Dieu qui Va donne. 
npe , que le vafe d'or fe calfe, que lilies marquent bien clairement que Pa* 
ruche fe brife fur la fontaine^ & " ....... 

: la rouii fe rompe fur la citerne ; 
Et que la pouure retourne dans 



terre, comme ellej avoit ete" ; & que 
prit retourne a Dieu qui Pa donne. 
£>. Vanite des vamte"s , dit PEccie'- 
te, tout eft vanite. 
1. Et parce que PEccle*fiafte a iU 
s fage, il a enieigng la lageife au 
iple. II a fait entendre , il a re- 
rrchi & mis en ordre plufieur* fen- 



me eft immortelle , & qu'elie ne plrit 
pas avec le corps. La conclufion de ce 
livre de PEcclefiafte eft fur tout remar, 
quable : Salomon declare , que le but 
ae tout ce qu'ii a dit 9 ejt de craindre Dieu 
£7* de garaerfes commandemens ; que e'eft 
la le tout de lhomme> £T que Dieu jugera 
un jour tout les hommes felon le bien & le 
mal qu'ils auront J ait. C'elt par ces Uer- 
nieres paroles que tout ce qui le lit dans 
ce livre doit etreexplique' > & e'eft aufli 
la le but & Pabr,eu<£ dt route Ja Religion, 



ces, paves. 

2. E*£ccl6fiafte a cherche" pour & de toutes les'inftruaions qui uous^lont 

uver des fe ntences agreablts » & il donnees dans les livres iacres. 
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ARGUMENT. 

fore du Cantique des Cantique* a le Roi Salomon pour au 
teur. Ce qui iy lit , itant pris d la lettre , paroit itre una 
defcription de I* amour que Salomon &? la Princejfe Jon Epoufe 
avoient tun pom I autre. Mais il faut entendre ce L antique 
dans un fens fpirituel £f miftique $ & ceft ainji que tous let 
anciens DoSeurs , Jutfs gjf Chretiens t Pont entendu Con y 
t>oit % fous des termes figures fef fous des allegories , rumour 
qu'ii y a entre Jefus . Cbrift & f&glife » qui eji appelee Jon 
Epoufe % dans les livres f acres ,• gf les fentimens que crt amour 
produit dans le cceur de tous les vrais jideles. Ceft dans ces 
vuts que fon doit conpdirer ce qui ejt dit duns ce dvre* 
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CHAPITRfek. 

V Epoufe, touchetde la beaute defon E- 
foux , fouhaite d'etre avec lui , £7* /'£- 
poux lui marqut let mime* fentimens. 
i. Le Cantique des Cantiques , qui 

tjt de Salomon. 

QU'IL me baife des baifers de fa 
bouche ! car tes amours font 
plus agr&ibles que le vin. 
h. 3. A caufe de 1'odeur de tes 
excel* ens parfums , ton nom eft comme 
un parfum rgpandu ; c'eft pour eela que 
les filles font aime\ 

£. Tire^moi , & nous courrons aprds 
toi. Apres que le Roi m'aura intro- 
duite dans fes cabinets » nous nous £gaie- 
rons & nous rljoufrons en toi ; nous 
cei^breron^ tes amours plus que le vin. 
Les hommes droits t'ont aime. 

5» O filles de Jlrufclem* je fuit bru- 
ne, mais de bonne grace) comme les 
teutes de Kldar , & comme les pavil- 
ions de Salomon. 

6. Ne confidcrez pas que je fuit bru- 
ne , parce que le ioieil a donne* fur 
moi $ les enrans de ma me>e fe font ir- 
rit^s contre moi , ils m'ont mife a gar- 
der les rignes \ 8c je n'ai point garde* 
ma propre vigne. 

Jt* Declare moi , o toi que mon ame 
aime , ou tu pais ton troupeau £T ou tu 
le This repoler fur le midi; car pour- 
qdoi ferois-je comme une femme er- 
rante aucoiir des troupeaux de tes com- 
pagnons ? 



8. Si tu ne le fais pas , 6 la plus belle 
d'entre les femmes , fors , 4 fuivaut les 

\ traces du troupeau , & pais tes petit es 
chevres aupres des cabanes des bergers. 

9. Ma grande amie » je te compare 
a mes chevaux , qui font atteles aux 
chariots de Pharaon. 

io. Tes joues ont bonne grace avec les 
atours , £f ton Cou avec les colliers. 

ii. Nous te ferons des atours d*or , 
avec des boutons d'argent. 

12. Tandis que le Roi a £te* aflts A 
table , mon afpic a rendu fon odeur. 

13. Mon bieu-aime eft avec moi, 
comme un fachet de myrrhe ; ii paffe- 
ra la nuit entre mes mammelles. 

14. Mon bien-aime* m' eft comme un© 
grappe de trolne > dans les vignes de 
Hengue*di. 

1 5k Te voila belle , ma grande amie » 
te Voila belle i tes yeux/int comme ceux 
des colombes. 

16. Te voila beau, mon bien aime' : 
Que tu es agreable ! Auffi ndtre lit. eft 
verdoyanb 

17. Les peutres de nos maifonsyi** 
de cddres & nos foliveaux de fapiiL# 

CJttAPITRB II. 
UEpoux parte de la beaute de fon Epou- 
fe , qui de fon cote marque fon attache- 
ment pour lui. , 

JE fuis la rofe de Sqaron 8c le muguet 
des valUes. 

2. Tel quV/ le muguet entre les epfnes, 
celle eft ma grande amie entre les filles. 
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3- Tel qtTeft le pommier entre les ar- 
res des forets , tel eft mon bien-aim6 
ltre les jeunes hommes ; j'ai dgGre' 
m ombrage , & m> fuis afflfe , & fon 
uit a et6 doux a mon palais, 
4. II m'a menee dans la faie du feftin , 
l'amour eft ion ^ ten dart fur moi. 
%. Faites moi revenir le cam avec du 
n ; faites-moi unecouche de pommes \ 
r je me pame d'amoun 

6. Que fa main gauche fort fous ma 
te, & que ia droite m'embrafle. 

7. FILLES de Jexufelem , je vous ad- 
re par les chevreuils & les biches des 
lamps , que vous n'Sveilliez , ni ne 
veilliez point celle que j'aime , juf- 
1'a-ce qu'elle le veuille. 

8. C'EST ici la voix de mon bien* 
me" ; le voici qui vient , fautant fur 
; montaghes ♦ & bondiliant fur les 
teaux. '■ 

9. Mon bien * aime* eft femblable au 
evretitl , ou au tan des biches ; le 
il& qui fe tient derrilre ndtre mu- 
lle ; il regarde par les fenetres, il s'a- 
nce par les treillis, 

to. tSlon bien-aime' a pris la parole , 
m'a dit : Leve-toi ma grande amie , 
1 belle t & fen vien* 
1 1» Car voici l'hiver eft pafl£, la pluie 
paflSe , £T s'en eft altee ; 
il* Les fleurs paroiffent fur la ter- 
, le terns des chanfons eft venu , & 
voix de la tourterelle a deja etc* oui'e 
11s n6tre contr^e. 

[3. Le figuier a jette* fes premieres 
ues « & les vignes ont des grapes , 
re n dent de l'odeur* Leve-toi ma 
inde amie , ma belle , & t'en vien. 
[4. Ma colombe , qui te tient dans les 
ites du rocher , dans les cachettes des 
ux efcarpes , fai moi voir ton regard 
fai moi entendre ta voix , car ta voix 
douce , & ton regard eft gracieux. 
[^. PRENEZ-nous les renards, & les 
tits renards, qui gatent les vignes, 
nils que nos vignes ont des grappes* 
6. MON hion-aimS eft -a moi, & je 
r a ltti 9 il paity»« troupe*** par mi le 
iguet. 

.7. Avant que le vent du jour fouffle , 
que les ombres s'enfu'ient , revien , 
a bien-aim6, cOmme le cheVreuil , 
le fan des biches , fur les' montagne s 
recouped. 

CHAPITRE lit 
■voit id ^inquietude oh tEpoufe avott 
*i a. caufe de Cab fence de fon Epoux * 
f la tendreffe de t V Epoux pour elle. 
\Ue deerit U beaute de fa ehambre nup* 
ale. 

J CHERCHE' durant les ntiits fur 
noa lit celui qu'aime mon ame; jt 
cberche\ mais je ne l'ai point trouve. 
je me leverai maintenant* & je 
ii le tpur de la ville, par les car- 
ers * & P w ies places , & cherch* 



rai celui que mon ame aime. Je Pal 
cherche , mais je ne Pai point trouve*. 

3. Le guet qui faifoit la ronde par 
la ville m'a trouvee. N'avez vouj point 
vu, lew ai-je dit, celui que mon ame 
aime ? 

4. A peine les avois*je paflSs , que 
je trouvai celui que mon ame aime; je 
Pai pris, & je ne le lacherai point , que 
je ne l'aie amene* a la maifon de ma 
mere , & dans la chambre de celle qui 
m'a con que. 

5. FILLES de Jeiufalem , je vous ad* 
jure par les chevreuils & par les bi- 
ches des champs , que vous n'lveilliez 
ni ne reveilliez point celle que j'aime , 
jufqu'a-ce qu'ellele veuille* 

6 Qui eft celle-ci qui monte du d^ 
fert , comme des cofomnes de fum^es 
en forme de palmes , parfumle de myr- 
rhe & d'encens , £T de toute forte de 
poudre de j>arfumeur ? 

7. VOICI le lit de Salomon , autotif 
duquel il 3 a foixante vaillans hommes « 
des plus vaillans d'Ifralili 

8. Tous manians l'ep6e , Si tres^bieh 
drefl^s a la guerre ; ayant chacun fon v 
ep^e fur la cuiffe , a caufe de ce qu'on 
peut craindre pendant la nuit. 

9. Le Roi Salomon s'eft fait un lit 
de bois du Libam 

to. II a fait fes pilliers d'argent t k 
fon lit d'or , fon ciel d'ecarlate , Sc le 
dedans garni d'amour par les ftlles de 
Jlrufalem. 

ii. Sortez « filles d« Slon, &r^egaf* 
dez le Roi Salomon * avec la eouronrte 
dont fa me're l'a couronne' au jour de 
fon mariage , St au jour de la joit de 
fon 6oeur. 

CHAPITRE IV, 
Ce chapitre exprimi la tendreffe qM PE* 

P«*x &T CKpoufe ont tun pour P autre* 
TE VOILA belle , ma grande amie # 
x te voila belle j te* yeux font comm* 
ceux des colombes entre tes trelTes ) tes 
eheveux font eomme un troupeaU de 
ohevres de la montagne de (ialaad* 
qu'on a tondues* 

2. Tes dents font comme uri trdUjJgau 
de krebu tondues ; qui remontent du !&■« 
voir i & qui font toutes deux a deUM # 
& dont il n> en a pas une qui foit ft^rile^. 

3. Tes levres font comme un fil ceiril 
en ^carlate i Ton parier eft gfacie^tijl i 
Ta temple eft comme Une piece de porn* 
me de grenades fous tes trelfes. 

4. Ton cou eft eomme la tour de" fla* 
vid f bade a ereneaux , a laquelle Pen- 
dent mille boucliers & tous les «6uft 
des vaillaiiS hommet. 

5. Tes deux mammelles \ font eonlnie. 
des fans jumeaux d'Uue chevrette 9 qui 
paiifent parmi le mugueE. 

6. Avant que le Vent du jour fdtiftie f 
St que les ombres s'enfuient* je to*en 
irai a la montagne de itiyrrhe" , & au 
cottau d'enceus. 
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7. Tu/» toute belle, ma grande amie, i mes mains, meme la myrrhe francbe 
(e il n'v 4 point de tache en toi. de mes doigts, fur les | 

8. Vien du Li ban avec moi , *»«>*|verrouil- 



Epoufe , vien du Liban avec moi , re- 

Sarde du fommet d'Amana , du fommet 
e Sce*nir & de Hermon , des repaires 
des lions » V des montagnes des leo- 
pards. 

9. Tu m'asravi le cceiir, ma Sceur, 
mon Epoufe ; tu m'as ravi le cceur , par 
Tun de tes yeux , & par une des tref- 
fes de ta t€te. 

io. Que tes amours font belles , ma 
Sceur , mtn Epoufe ! Que tes amours 
font meilleures que le vin , & l'odeur 
de tes parfums qu'aucune drogue aro- 
matique ! 

1 1. Tes levres , mon Epoufe , diftilent 
des raYons de miel : II y a du miel & du 
lait fous ta langue , & l'odeur de tes vt 
temens eft comme l'odeur du Liban. 

12. Ma Sceur, mon Epoufe, tu is un 
jardin ferme\ une fource clofe, & une 
fontaine cachet£e. 

13. Tes plantes yW un jardin de gre- 
aadiers , avec des fruits dllicieux de 
trolne , avec de l'afpic. 

14. L'afpic & le fafrran , la canne odo- 
tante & le cinnamome , avec toutes for. 
tes d'arbres d'encens \ la myrrhe, & l'a- 
loe* , avec toutes les principales drogues 
aromatiques. 

15. O FONTAINE des jardins ! 
puits d'eau vive , & ruifleaux dlcou^ 
lans du Liban ! 

16. Leve-toi , bife , & vien, vent de 
midi , fourfle par mon jardin ; afin que 
fes drogues- aromatiques diftilent. Que 
mon bien aim£ vienne dans fon jardin , 
& qu'il mange de fes fruits dllicieux. 

CHAPITRE V. 

UEpoux invite fes omit ^aux noces i 
V Epoufe marque fit At ou eUe sUtoit 1 
pour n 1 avoir fat recu fon Epoux i / du- 

J quel eUe reprefente encore la beaute. 
E SUIS venu dans mon jardin , ma 
Sceur , mon Epoufe ; j'ai cueilli ma 
myrrhe , avec mes drogues aromati- 
ques ; j'ai mange* mes rayons avec mon 
miel i j'ai bu mon vin avec mon lait. 
Mes amis mangez , buvez ; faites bon- 
ne ch^re , mes bien-aim6s. 

2. J'ETOIS endormie , mais mon 
cceur veilloit ; & void la voix de mon 
bien aime* qui heurtoit , difant : Ouvre 
moi, ma iceur , ma grande amie , ma 
colornbe, ma parraite. Car ma tete 
eft pleine de rofe*e , & mes cheveux 
des goutes de la nuit. 

3. J'ai depouille 1 ma robe » difou-je , 
comment la revetirois-je ? J'ai lave mes 
pie's , comment les fouilleroi s-je ? 

4. Mon bien-aime* a avance* fa main 
par le trou de la porte , &. mes en trail 
les ont €t€ emues a caufe de lui. 

5. Je me fuw levee pour ouvrir a 
mon bien-airoe , Si la myrrhe diftila dt 



viie, 



garnitures du 



6. J'ouvris a mon bien-aiml ; mais 
mon bien-aime' s'£toit retire*, & ftoit 
pafle* outre \ mon ame fe pama de i'a- 
voir oui parler ; je le cherchai , mais 
je ne le trouvai point $ je I'apellai, 
mais il ne me rlpondit point* 

7. Le guet qui faifoit la ronde par la 
ville me trouva ; ils me battirent » ils 
me bleiferent; les gardes des murail* 
les m'dt^rent mon voile de deffus moi. 

8. Filles de Jeru£alem, je vous ad- 
jure , vous trouvez mon bien-aime* » 
que lui raporterez-vous ? DiUs-lui que 
je languis d'amour. 

9. QU'EST ton bien-aime* plus qu'un 
autre , 6 la plus belle d'entre les rem* 
mes ? Qu'«/r ton bien-aim6 plus qu'un 
autre * que tu nous aies ainfi adjurees ? 

to. MON bien-aime* eft blanc & ver- 
meil i il porte l'ltendart au milieu de 
dix mi He. 

1 1. Sa tftte eft un or tres fin ; fes cbe* 
veux crlpus « noirs comme un corbeau. 

12. Ses y tux font comme ceux desco* 
lombes fur les ruifleaux des eaux cou* 
r antes , lav 6s dans du lait , & comme 
enchaffls dans des chatons dfanneau, 

13. Ses joues font comme un parter- 
re de plantes aromatiques , £T comme 
des vales d'odeurs ; fes levres font 00m* 
me du muguet , elles diftilent la myr* 
rhe franche. 

14. Ses mains font comme des anneaux 
d'or » ou il y a des chryfolites encbaf- 
f§s ; fon ventre eft d'yvoire bien poli , 
couvert de faphirs. 

15. Ses janibes comme des piliers de 
marbre , fondls fur des foubaffemens 
de fin or ; fon port eft comme le Liban » 
il eft exquis comme les cedres. 

16. Son palais rteft que douceur , tout 
ce qui eft en lui font des chofes du- 
rables, Tel eft mon bien-aimi , tel eft 
mon ami , filles de Jerutalem. 

CHAPITRE VL 

UEpoux & PEpoufe fe donnent des te* 
moignages reciproques de leur affeftzm 
f\\J EST all^ ton bien-aime', 6 la 
^^ plus belie des femmes? De quel co- 
te* eft alll ton bien-aim£ , & nous le 
chercberons avec toi ? 

2. MON bien-aime* eft defcendu dans 
fon yerger , au parterre des plantes aro- 
matiques, pour paitre/on troupeau dans 
les vergers, & cueillir du muguet. 

3. Je fuu a mon bien-aime*, & mon 
bien-aimg eft a moi ; il pait fen trou* 
peau parmi le muguet. 

4. MA grande amie, tu es belle com- 
me Tirtfa , agrlable comme J6rufalem , 
redoutable cemme les armies qui mar- 
chent a enfeignes de^ploie*es. 

5. D&ourne tes yeux qu'ils ne me re- 
garded 1 car ils .me forcent* tefche- 
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veux Lent comme un troupeau de chi- 
vies de Galaad qu'on a tondues. 

6. Tes dents, font comme an troupeau 
de brlbis qui remontant du lavoir, 6c 

aui font toutes deux a deux , £T <*«»* 
i n'j f» ^ pas une qui i'oit ftirile. 
. 7. Ta temple ejt comme une pi£ce de 
pomme de grenade tons tes trelles. 

8. Il y a ioixante Reines , & quatre 
vingts concubines , & des vierges l'ans 
jfembre.- .• 

- 9. Ma colombe, ma parfaite , eft uni- 
que ; elle eft unique a fa m£re , elle eft 
particuii6rement aimee de cellrqui I'a 
enfantee i les tilles Pont vug , 6c Pont 
dite bien-heureufe ; les Reines & les 
concubines l\>nt lou£e ,* difant : 

io. Qui eft celle-ci , qui paroit com- 
me Paube du jour , belle comme la lu- 
ne , d elite comme le foleil , redouta- 
ble comme les armies qui marchent a 
enfeignes d^pioyies ? 

ii. Je luis delcendu au verger des 
noyers, pour voir les fruits qui men- 
rilfent dans la vallee ; pour voir ii la 
vigne s'avance , £7 fi les grenadiers ont 
jette* leur flenr. 

12. J e ne me fuis point apenju que 
mon atfedtion m'a rendu femblable aux 
chariots de Haminadab. , 

13*. Revien , revien, 6 Squlamithe, 
revien , revien , & que nous te confi- 



fage comme 1'oUeur des pomrries ; ' 
9. Et ton palais comme le bon vin 

qui coule droit a mon bien-aiml, tt* 

qui fait parler les ldvres de ceux : qui 

dorment. 
io. j£ fuit a mon Men-aim* , & fan 

deiir tend a moi. 

U. Vien, mon bien-aiml, fortons 

aux champs, patterns la nuit aux villages. 

12. Levons-nous le matin pour alter 
aux vignes ; voyons fi- la vigw eft avftj- 
c^e, h la grappe eft tormee, &«les 
grenadiers font ileuris ; e'eft la que je 
te donrierai mes amours. 

13. Les mandragores jettent leur 
odeur , & a nos portes il y a de tou- 
tes fortes de fruits exquis , des nou- 
veaux & des vieux, que je t'ai gardes, 
6 mon bien-aiml. 

CHAPITREVIIL 

UEpoufe reprifente encore fon amour pour 
fon Epoux , & sty repond en Vaffurant 
dujien. 
DLUT £ Dieu que tufuffes comme mon 
1 frlre , qui a fucce les mam.ne.'es 
de ma m6re ; je t'irois trouver dehors , 
& je te baiferois, &-on ne ra'en me- 
priferoit point 

2. Je t'amenerois 8c t'introduiroii 
dans la maifon de ma me"re , tu m'inf- 
truirois , & je te ferois boire du vin 



dlrions. Que confide>eriez-vous dans la mixtionne' de drogues 8c du mout de 
Squlamithe ? Comme PaflembUe de deux mon jrenadier, 



camps. 

CHAPITRE VII. 
Salomon continue a decrire les fentimens 

que r Epoux & CEpoufe on't Pun pour 

Pautre. 
pILLE de Prince , que tes d-marches 
* font belles , avec tes fouliers 1 L'en- 
ceinte de tes hanches eft comme des col- 
liers travaill*s de la main d'un excel- 
lent ouvrier. 

2. Ton nombril eft comme une tafle 
ronde , toute comble de breuvage , ton 
ventre eft comme un tas de ble" entourg 
de muguet. 

3. Tes deux mammelles font comme 
deux fans jumeaux d'une -chevrette. 

4. Ton cou eft comme une tour d'y* 
Voire , tes yeux font comme les viviers 

fui font a Hesbon , pres de la porte de 
lath-rabbim i ton vifage eft comme la 
tour du Li ban , qui regarde vers Damas. 

5. Ta tete r/ fur toi comme du era- 
moili; & les cheveux les plus dele's 
de ta tete font comme de P6carlate. Le 
Roi eft attach* aux galeriesfwr /* re- 
gar der. 

6. Que tues belle , 8c que tu is affrla 
ble, mon amour & mes delicesl 

7. Cette taille que tu as eft femblable 
4 uue palme , & tes mammelles a des 
grappes de raiftns. 

b. J'ai dit : Je monterai fur la palme , 
8c je prendrai les branches ; 8c tes mam- 
melles me leront maintenant comme des 
grappes dt vigne 



3. Que fa main gauche foit fous ma 
tete , 8c que fa droite m'embraiTe. 

4. Je vous adjure, FILLESde Jeru- 
falem , que vous n^veilliez ni ne rt- 
veilliez pas celle que j'aime , juu 
qu'a-ce qu'elle le veuille. 

5. QPl eft celle-ci qui monte du d^« 
fert , & qui s'apuie doucement fur fon 
bien«aim6 ? JE t*ai r^veilU fous un po- 
mier , la ou ta mire t'a enfant^ , la oik 
t'a enfant^ celle qui t'a donne* le jour. 

6. Mets moi comme un cachet fur 
ton coeur , comme ua cachet fur ton 
bras. L'amour eft fort comme la mort , 
& la jaloufie eft dure comme le 16pul« 
ere i leurs embrafemens font des em- 
brafemens de feu & une flamme tres- 
vih.imente. 

7. Beaucoup d'eau* Jie pourroient 
iteindre cet amour-la ; les fleuves mft- 
me ne le pourroient pas noy'er i il queU 
qu'un donnoit tous les bjens de la maf« 
ion pour cet amour-la , certainement 
on n*en tiendroit aucun compte. 

8. Nous, avons une petite fceur , qui 
n'a point eneore de mammelles} que 
ferons>nous a ndtre fceur au jour qju'on 
parlera o*elle? 

9. SI ELLE EST comme une murail- 
le , nous bacirous fur elle un Palais 
d'argent , 6c ii elle eft comme une por- 
te , nous la rentorcerons d'un entable- 
ment de cedre. 

I io,. JE fuvs comme une muraille, A 

8i 1'odeur de ton vl. met mammelles Jont commt des tours ; 

Odd 2 alors, 



-?*« 
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alors j'ai ite* fi favorite de lui , que 
. j'ai trouve* la paix. 

U, SALOMON a eu une vigne a Ba- 
hal-hamon , qu'ii a donn£e & des gar- 



& qu'il j ** 4ft deux oenfc pour les gar- 
des de ion fruit. 

13. TOI qui habites dans les jardfns , 
les amis font attentifs a a voix ; fai 



des; chacun defquels en doirapporterjque je l'entende. 
pour fon fruit mille pieces d'argent. J 14. MON bi en-aim* , fui-t-en auffi vi- 
12. MA VIGNE , qui eft a moi , eft] te qu'un chevreuil , ou qu'un fan de bi- 
a mon commandement , 6 Salomon !j cbe, fur les montagnes des drogues aro- 
Que les mille pieces tC argent foient a toi ,?matiques. 
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L E PROPHET Ei 

ARGUMENT. 

Le Prophite Efai'e ^z^off environ butt cents cms avant la venu'4 
de Jifus ' Cbriji ,• & /*/ a propbitifi environ foixante ans dans 
le Royaume de Juda. It y a beaucoup de force g«f de majefli 
dans (is exhortations , dans fes cenfures , £g? dans fes menaces* 
On voit dans ce livre diver fes pridiSims qui concernent les Juifs 
& les Peup/es voipns. Mais fur tout , Bfaie eji celui de sous 
les Propbetes qui a parli le plus clairement de Jejus - Cbriji , 
de fes SoujjranceS) defon Rigne, & de la Vocation des Gentils. 

C H A P I T R EL .Pane la creche de fon maitre; mau If- 

Efaie reproche a$& Juifs leur . wgratitu* rael n'a point de connoiflTance ; mon 

j. e^r 1 . — _. nrruAtUn >. . out *L p eup i e n » a j) j nt d'intelligence. 

. 4. Ha ! nation pe*cherefTe, peupie char- 
ge d'iniquitg , race de gens malins, en- 
fans qui ne font que fe corrompre ! lis 
ont abandonne* PEternel , ils ont irrit* 
avec mgpris le*Saint d'lfracl , ils font 
retouruls en arrie're. 

5. Pourquoi feriez-vous encore bat*, 
tus ? Vous ajouterez la rlvolte ; toutt 
la tSte eft en douleur , & tout le coeur 
eft languifTant, 

6. Depuis la plante du pie* juftra'a la 
tete y it n*y a rien d'entier en lui ; mm* 
il r?y a que blefiure , raeurtruTure , 8c 
plaies purulantes , qui n'ont point €t6 
nettoy£es , ni bandies , & dont pas tint 



de £r leur extreme corruption , qui al- 
hit attirer fur eux une tot ale ruihe. 

II. It les reprend de leur hypocripe £T 
de la vaine confiance qu\ils avoient dans 
les facrifices & dans le culte exterieur. 

III. II les exhorte a la repentance , £?* 
il leur declare , que tULs fe convertif 
foient, Dieu leur pardonneroit £T les 
binireit ; mau que sUls contimtoient dans 
leur rebellion , ils feroient detruits. En- 

- • ftn-, il fe plaint que la vilte de Jeru- 

falem s'etoit corrompwe ; £f fur tout , 

que les Magijtrats £T les Principaux 

itoient adonnes a Vinjuftice i £f il de- 

• dare que Dieu feroitbientit la vengean 

.ce de tow ces peches , £T que les Juifs |ucuuyci>, m uouumi ** u«u*j 
- fereient depouiues de tout les avantages n'a e*te* adoucie avec de Thuile. 



dont ils jomffoient, 

I. La vifion d'Etaie fils d'Amots, qu'il 
a tu« touchant Juda & Jlrufalera , au 
•terns de Hozias , de Jotham , d'Achas , 
£T d'Ezlchias, Rois de Juda. 

VO0S Cieux , icoutez ; 8c toi 
Tewe , pr^te Toreille ; car PE- 
ternel a parld, difant : J'ai nour- 
fi des en fans, & je les ai 6Iev<s , 

mais ils fe font rebelled contre moi. , 

?. Lt pceufconnoit fon pofltfleu'r , 8t tOt riUtvi qutlqut petit reftt, nous 
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7. Vdtre pays n'eft que deTolation t 
8c vos villes font en feu; les Strangers 
divoreront en vdtre pr6fence vdtre pays, 
8c cette deTolation (era comme une mi- 
ne faite par des Strangers. 

8. Et la ftlle de Sion rcftera commt 
une cabane dans une vigne , comme une 
loge dans un champ de concumbres » 
comme une ville fcrrle de pr£s. 

9. Si 1'Eterncl des armies ne 
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aurions 6t6 com me Sodome; 0* nous 
ferions devenus femblables a Gomorrhe. 
io. Ecoutez la parole de l'Eternel , 
eondutteurs de Sodome, prdtez Toreil- 
le a la Loi de n6tre Dieu , peuple de 
Gomorrhe. 

"II. du'ai-je a faire , dit PEternel , 
de la multitude de vos (acriftces ? Je 
fuis rallaGe* d'holocauftes de moutons , 
8c de graiffe de bites graftes ; je ne 
prens point de plaifir au fang des tau- 
reaitx , ni des agneaux , ni des bones, 

12. Lors que vous entrez pour vous 
preTenter devant ma face , qui a requis 
cela de vous , que vous fouliez de vos 
pieds mes parvis ? 

13. Ne continuez plus de m'apporter 
des oblations de n6ant; le parftim m'eft 
en abomination ; & pour ce qui eft des 
nouvelles Lunes, & des Sab bats , & de 
la publication de vos convocations', je 
n»*n puis plus porter l'ennui , ni de 
vos afremblles folemnelles. 

14. Mon ame" bait vos nouvelles 
Lunes , & vos Ffctes folemnelles ; elles 
me font facheules , je fuis las de les 
fouffrir. 

15. C'eft pourqudi'lors que vous 6ten- 
drez vos mains , je cacherai mes yeux 
de vous ; meme lors- que vous multi- 
plierez vos requites, je he Us exaucerai 
point; vos mains font pleineS de fang. 

i *6. Lavez-vous , nettoyez-vous , dtez 
de devant mes yeux la malice de vos 
a&iotis ; cefTez de mal faire ; 

17. Apprenez a bien faire; recher- 
chez la droiture ; protegez celui qui eft 
oppriml; faites droit a l'orphelin; de*. 
fendez la caufe de la veuve. 

18. Venez riiaintenant, dit TEternel , 
8c difputons nos droits. Quand vos p6- 
che*s feroient comme le cramoifi , ils 
feront blanchis comme la neige ; . & 
quand ils feroient rouges comme le ver- 
milion , ils deviendront Mattes comme 
la laine. 

19. St vous obeWez volontairement , 
vous mangerez le meilleur du pays. 

20. Mais ft vous refufez , & Jt votu 
£tes rebel les : vous ferez eonfumez par 
l'lple ; car la bouche de 1'Eternel a 
pari*. 

21. Comment la ville fiddle eft* elle 
devenue' proftitue'e 1 Elle e*toit pleine de 
droiture , & la juftice habitoit en elle ; 
mais maintenant tile tji pieiue de meur- 
triers. 

22. Ton argent s'eft change* en crafle , 
& ton breuvage a kti meU d'eau, 

.23. Les Principaux de ton peuple font 
rtbelles ; ce font. des compagnons de 
larrons ; ohacun d'eux aime les. pr£- 
fens, ils courent apres les r&ompen* 
fes, ils ne font point droit a l'orphe- 
lut ; 8c la caufe de la veuve ne vient 
point devant eux. * 

24. C'eft pourqiioi le Seigneur , 1'E- 
ternel des armies , le Puiflapt d'Ifrael 



dit: Ha, je me fatisferai de mes ad*- 
verfaires , & je me vengeraS de mesi 
ennemis. 

at.'Je remettrai ma main fur toi/ 
je refondrai au net ta craflTe , 8c j*dte*» 
tai tout ton e"taio. 

, 26. Et je retablirai tes Juges , tel* 
qu'*/x ttoit autrefois , 8c tes Confeillers 
tels que du commencement ; apres oela 
on t'appellera, Cite" de juftice , Villi 
ftdele. . 

27. Sion fera rachete*e par le juge- 
ment, & ceux qui y retourneront fe~ 
ront rachetes par la juftice,. 
■ 28. Mais les rebelles & les .prehears 
feront briflsenfemble , & ceux qui ant 
abandonne* TEternel feront confnmls. 

2,9. Car vous ferez honteux a caufe 
des chenes que vous avez defirds t 3c I 
vous rongirez a caufe des vergers quel 
vous avez choifis. , .., , 

30. Car vous ferez comme un chine • 
duquel la feuille dgchet ♦ & comme un 
verger qui n'a point d'eau.!. ,.,- -.„ 

31J i> pins fort deviendra comme. de. 
l'&oupe, & fon ouvragecoi»*ff uhe iCiu4i 
celle ; 8c tous detixbtulecont eifenw 
ble , & il n> aura perionrie qui.itei*c 
gne U feu. u 

. * REFLEXIONS. u 
T es reprbches qu'Efaie faifoit aux JuuV 
•*-* de feur ingratitude, nous engagentf 
a canfid6rer , que Dieu nous ayaatadop* 
t€s en Jefus-Chrift pour fttre fes«'en-f 
fans , 8l nous ayant fait ttaitre daiis (on > 
Eglife, il nous a accord^ des graces beau*> 
coup plus, excellentes qu'attaucien peu- 
ple; L qu'ainfi nous ferions infinimentf 
plus coupables , & que nous attirerious 
lur udus une -punition bien plus f$v6». 
re, ft nous .^tions angrats a fes bien* 
faits , & fi nous tombions dans la re*; 
volte. II. Dieu declare dans ce chapi- 
tre , que c'eft en vain qu'on Ini.rend. 
un culte public , qu*ou fe rencontre 
dans les anemble'es , & qnton pratique.^ 
les a&es les plus folemnels.de la Reli-. r 
gion.i pendant qu'on vk 4.W» le> J p^ch6 » / 
<fc qu'un tel culte lui eft en abot^in^*^ 
tion. III. Ce chapitre nous enieigne f 
que Punique moyen d'^vjte* la colere . 
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ve>es jugemens do Dieu ; & qu'au con, 
traire tfeft une grande b£neait>ion fur 
les Villes & fur les Etats , lors que Dieu 
leur donfte desConducteurs juftes & in- 
tegres, 

C N HAPITRE II. 

£# frsfbete' predit , /. ,Qp* /« divers 

: Peuples du monde fer*ient appellej a 

. f4 cdnnoijfknce £T" 4« fervice du vrai 

:\D&u. M.\Qite Dieu attandonnerait les 

Juifs a caufe de leur idolttrie £F de 

huts autre* peches. ///, Slu'il detrui- 

tort patfauute-fuiffance ceux qui *>/>• 

foferaient a tut , ty qtfil aholiroit /V 

'dotatrfer 

i. (A parole qu'Efaie fils d'Amots a' 

•^ouYe toucbant Juda & Jlrufalem. 

* %. II arrivera aux derniers jours, o,ue 
la raontagne de la maifon de PEternel 
(era aiftcmie au fotnmet des montagnes, 
& eleve*e par deftus les cdteaux , & tou- 
tes les nations y aborderont. 

;3, £t plufieurs peuples y iront , & 
diront : Venez , & montons a la mon- 
tagne de PEteruel , k la maifon da Dieu 
de Jacob ; i( nous inftruira de fas voies , 
& nous n^apcherans dans fes fentiers ; 

r-la ioi forma de Sion , & la paro- 
de PEternel , de Je>ufalem. 
A : II exercera les jugemens parmi les 
nations, & il peprendra plufieurs peu- 
ples ; ils for geront leurs 6p6es en hoy- 
aux : , 3? leurs hajebardes en ferpes ; Une 
patron ne levera plus Ptfpee contre Pau- 
tre i Bf il* lje s'adounerQnt plus a fdjre 
la guerre- ■ ' • 1 

'5- Vow , -maifon de Jacob , venez , & 
jnarchons k la lumie>e de PEternel. 

?■& Mais tu as. quitt6 ton peuple 1 qui 
<jt la maifon de Jacob , parce qu'ils fe 
ibnt remplis de Pidolatrie-d'orient , & 
d* d*vms, eomme les Philiftins , & 
qu*Us fe font attaches aux enfans des 
etrangers. 

-7.' Sou pays a 6t£ rempli d'argent & 
d'os, &'il »*y 4 poiqt eu de h> a fes 
treTars ; fon pays a iti rempli de che- 
vaux , &il"u> 4 point cudcfiu a fes 
Chariots. ■■-<, 

# S, Son pays a {te* rempH 4'idoles, 
lis fe font profternes devant Pouvragt 
de leurs mains , devant ce que leurs 
doigts avdient fait. 

5 9- Et ceux du commun fe font in- 
clines , ft Its perfonnes de quality fe 
font abaiflBes 5 c'eft pourquoi tu ne leur 
pardonneras point, 

10. Entre dans la roche , & caohe toi 
dans la poufiB6re , a caufe de la frayeur 
de rEternel, & a caufe de la gioir? de 
fa maiefte*. 

11. Xes yeux hautains des hommes 
feront abaifltSs , & les hommes qui s'g- 
l*vem feronthumiliis ;' & l'Eternel fe* 
ra feul e^eve en ce jour-la. 

1 a. Car il y 4 un jour *Jfigne par \%< 
ternel des armies contre tous les or- 



hommequi s'^leve, & it fera abaiife ; 
13- Contre tous les cadres du Li ban 

hauts <^ elevls , cpntre tous les chines 

de Bafqan) 
14. Contre toutes les hautes raonta- 

gnes , contre tous les cdteaux Clevis ; 
1 5, ; Contre toute haute tour, contre 

toute muraiHe forte 5 
16. Contre tous les nav ires de TarC 

cis, & contre toutes les plus belles pein- 

tures. 
17. 1/arrogance 4es hommes fera abat» 

tue , 8c les hommes qui s'll^vent feront 

abbaifflsi 8t IE ternel fera feul haut 4U* 

ve en ce jour.la, 
18. Et pour ce qui eft des idoles , el* 

les feront toutes d^truites, 
.19. Et In homn^et entreroqt dans les 

caveraes des rochers , & dans les trous 

^e la terre , a caufe de la frayeur mftfs 

<vvtont de rEternel , & k caufe de Ja 

gloire de fa raajeftl , quaud il fe leve* 

ra pour frappef la te,rire. 
ao. En ce jour-li Phomme jetter* 

aux taupes 6t aux chauye-fouris les ido. 
les faites de fon argept , & les idoles 

faites de fon or, qu'on lui aura fair 
jes pour fe proCferner devant eUet. 

31. Et ils entreront dans les fentes 
des tochers & dans les cavernes des ro- 
Ches , a cauie de la frayeur qiTils au, 
root de rEternel , St a caufe de la gloi, 
re de fa maje&e' , quand il fe levera pour 
frapper la terre. 

52. Ne vpus arretez pas a Phomme » 
duqael le fautfle eft dans fes narines, car 
quel cas en. peut-pn faire ? 

REFLEXIONS. 
pE chapitre contient trots Propheties, 
^ dont la premiere mar quoit la voca<» 
tion t des Gen tils ; la feconde , la r4jec 
tlon des Juifs ; & la troifi^me , la deft 
trtKtion des impies & des ennejnis de 
Dieu, Nous voyons PaccomplifTement 
de ces Predictions. Les diyers peuples 
du monde ont 6U amenes k la connotf* 
fance du vrai Dieu par le moyen de 
PEvangile^ & font entrls dans PEgli* 
fe & dans PAJliancc diyine ; les Juifs 
ont ttf rejett^s , a caufe de leurs p^ 
chH 8c de leur incredulity ; & Dieu a 
confondu de (out terns Porgueil 8c la 
pniifance des impies , & des ennemis 
de fon R&gne. L'ufage que nous de* 
vons taire decette ledore eUdonc, pr£* 
rnierement , de biea fentir le grand 
avantage que nous ayons , d'etre du 



nombre de ces peuples que Dieu a re- 
ctus dans fon Eglife , & de lui marquer 
n6txe reconnoiflance , en nous attachant 
a nous inftruire de fa volout^ • eu le 
fervant avec puret^ & aveo zele • & 
en marchant dans fes voies.. Nous de* 
vons , apres cela , profiter de Pexem* 
pie des Juifs , & des menaces qui foot 
ici d6nonce>s a tou* ceux qui s'^levent 

„ --_-._ „_ .contre Dieu; de peur que, par n6tre 

gueilleux & les hautains, contre tout (rebellion • nous ne nous expofions i 

ces 
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s terribles jugemens qu'il doit repan- 
e iur les mechans , & fur tous ceux 
11 ne rdve'rent pas fa puiflance. 

CHAPITRE III. 
fate predit dans cecbapitre, que les ha- 
bit dns de Jerufalem £r \du Royaume de 
Juda feroient expofes a la derniere di. 
folation, 11 dit que cela arriveroit a 
eaufe de leurt crimes ; & fur tout a 
eaufe des injuflices que les Principaux 
du peuple cemmettoient ouvertement , £/' 
de timmodeftie £T du luxe des femmes 
& des- files de Jerufalem. 

1. IToici , le Seigneur , PEternel 
Y d>s armies s'eij va dter de 

rufalem $ de Juda le foutien du pain, 
tout le foutien 4e l'eaq i 
i. V Homme fort, 8c l'Homme de guer- 
; le Juge, & le Prophete; 1'Homme 
gvoyant, 8c r^ncien; 
3. Le Cmquantenier , 8c r Homme 
lutorite" ; le Confeiller , & l'Artifan 
plus habile ; & rflomme Eloquent, 
a. Et je leur donnerai des jeunes gens 
ur Gouverneurs , & des enfans domi- 
ront fur eux. 

?, Et le peuple fera ranqonne* Tun 
r Pautre, & chacun le fera par fon 
ochain ; Tenfant s'Slevera contre le 
lillard, 8c le plus m^prifable contre 
ui qui eft honorable. 
5. Meme un homme prendra fon fr6 
de la maifon de fon pere , £T lui di- 
i Tu as un habit', fois notre Con- 
cteur , & que ce peuple qui eft dans la 
folation foit (bus ta N conduite. 
f. Mais cet homme la levera la main 
ce jour-la , difant : Je ne faurois y 
ittre du remede ; car il n'y a dans 
1 maifon ni pain , ni habit ; ne me fai- 
; done point Oondufteur du peuple. 
3 Car Jerufalem eft trlbuchle , & 
da eft tombg ; parce que leur langue 
leurs aftions font contre PEternel , 
ur irriter les yeux <le fa gloire. 
i, I/impudence de leur vifage rend 
noignage contr'enx, lis- out public 
ir pe"ch6 comma Sodome , £T Us ne 
tit point cache. Malheur A leur ame, 
i Is fe font du mal a eux-memes. 
[Q. Dites au jufte qu'il lui arrivera 
bien \ car Usjujies maugeront le fruit 
leurs oeuvres. 

i. Malheur au mctohant qui ne cher- 
qu'a /aire mal ; car la retribution 
fes actions lui fera faite. 

2. Pour ce qui eft de mo n peuple , 
; erifans font fes Prlvoas , 8c les fem- 

dominent fur lui* Mon peuple , 



11s Que tu 400 /itn/rr. 

:3. L'Eternel fe preTente pour plai. 

■, & il fe tient debout pour juger 

peuples. 

4. L'Eternel entrera en jugement 
•c les Anciens de fon peuple, & avec 

Princes ; car vous avez confume* la 



vigne ttautrui , ff pe que vous 'avez 
ravi a Pafflige" eft dans vos maubns. 

15. Que vous revient-il de fouler mon 

Seuple , & d'e"crafer la face des affiige's ? 
it le Seigneur, PEternel des armies. 

16. L'Eternel a dit encore : Parce que 
les filles de Sion fe font £leve*es, 8c ont 
marche* la gorge Itendue, &en raifant 
des fignes des yeux ; & qu'elles ont mar- 
che* a petit pas , faifant du bruit avec 
les pieds; 

4 17. T/EterneJ envoiera la gale fur U 
tete des filles de Sion , 8c il dlcouvrira 
leur nuditi. , 

18. En ce tems-la le Seigneur dtera 
Tornementdes fonnettes, les agraffes, 
les boucles ; 

19. Les petites boites , les chainettes , 
les papillotes i 

20. Les atours, les jar retires, les 
rubans , les boites de parfuni , les pen* 
dans d'oreilles; 

21. Lesanneaux, les bagues de fen- 
teur , qui pendent fur le Front ; 

22. Les mantelets , les Icharpes , les 
voiles, les poinqons ; 

23. Lesmiroirs, les crepes, les da- 
res, 8c les couvrechefs. 

24> Et il arrivera qu'au lieu des odeurs 
aromatiques , il y aUra de la puanteur ; 
St au lieu d'etre ceintes, elles feront d^« 
brajilUes; & an lieu des cheveux frif6s f 
elles aurora la tfite chauve ; & au lieu 
de ceintures de cordon , des cordes de 4 
facv & au lieu de beauteint, untemt 
hale. 

iberont par I'^p^e , 
& juerre. 

fe plaindront, &" 

ra vuid^e , elle fera 

P R E I V. 

%ns ce chapitre , que 
\ix le peuple Juif fe- 
iiminue ; mau que 
t reftes di ce peuple , 
t , £7* qu'il le pro- 
TegerotT. 

1. L N ce tems-la fept femmes pren. 
*-• dront un homme feul , 8c lui di- 

ront: Nous mangerons nfttre oain ? & 
nous nous vetirons de nos habits ^ feu* 
lenient que nous portions ton mom ; 6te 
udtre opprohre. 

2. E*«oq tems-la le germe de PEter- 
nel fera dans la magnificence & dans 
la gloire , & le fruit de la terre 61ev^ 
& excellent, pour ceux qui feront re*- 
chappSs 4'Ifrael. 



ix qui te conduiientfe font 'e'garer , 1 3- Et r\ arrivera que celui qui fera 
font fait perdre la route des che- reft6 dans Sion , & qui fera demeure] 



de refte dar 
Saint ; c?' c 
le;n feront 
4' Apres c 
la fouillure 
aura lave le 
lieu (Telle, 



d d 4 



; a p pel Id 
s Jerufa- 
1 vie. . 
a purifid 
, & qu'il 
n du mi- 
gement , 
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$ par un eftwit embraCe* d'ardeur. , 

5. Interne! creera aufli fur toute l'e* 
tendue du mont de Sion, & fur fes af- 
femblles , une nue"e pendant le jour , 
avep une fumle .& une fplendeur de feu 
qui jetfera des flammes pendant la nuit; 
car tqute fa gloire fera a couvert. 

6. Et il y aura de jour une cabane , 
pour Pombrage contre la chaleur ? 8$ 
pour refuge & pour retraite contre la 
fempete & la pluie. 

REFLEXIONS. 
Sur les Ck4f\tre4 III. & IV. 

CES chapitres nous enfeignent , I. Que 
. Dieu retire fa prote£tion de deftus 
JfS peuples quj rirritent par .leurs p£- 
c h<Ss ; & qu'U les chatie en leur don- 
jjant poqr Condu&eurs des perfonnes 
jncapables de bien 'gouverner. II. Que 
quand les hommes pui/lient leur* peches , 
& qu'ilg ne les cachent point ; quand 
ils n'en ont point de honte , & tju'ils' 
les tommettent fans retenue , on doit 
croire que les Jngemens de Dieu ne 
font pas eloigned. III. Qu'entre les p€~ 
^his qui provoquent la colore de Dieu , 
il eft lUr tout oftenfe" par les injuftices 
que les perfonnes publiques commet- 
tent , auffi bien que par le luxe & par 
Vorgueil. L'on doit bien remarquer la 
liefcription qu'Efa'ie fait ici du luxe & 
du fafte (les Biles $c des femmes de JeV 
rpfalem , de loirs divers ornemens , de ( 
Uur inimodeftie , de leur fierte* , & de \ 
leur vie molle & diflbJug. On voit ici , 
que roifivete" & le luxe s'introduifirehti ii 



k J^rutiilejoi , avec les autre s crimes ; 
& le Prophete dit exprefftmcnt , -que 
eft ferpit??a l'one (les caufes de la rut- 
ne qes Juifs, & des nialbeurs qui aU 
loient fondre fur eux. Cela ne, nous, 
permet pa$ de (touter T qucleluxe ne 
ton. tr«a odieux au Seigneur ,' & plus, 
encore dans les Qhretteoa que dans les 
Juifs ; & que quand 1'immodeftie , Toi- 
fiveti, lefaile, la mollefle & Pamoflr 
pes plaifirs fe ripandent , ce ne foitla 
ja marque certaine d'une grande car- 
ruptipn , & des fignes avantcoureurs 
de la colore cilefte. Erifin ♦ Dieu don- 
ne ipi des marques de fa bonte\ en ce 
qu'il prornet qu'apr^s que les Juifs au- 
roient Hi punis , \\ les r&abliroit & 
les fan&ifieroit. Ce tut ce qu'il fit, 
lors qu'il les garanttt de leurs eroiemis , 
qui devoient mentdt les attaquer i lors 
qu'il les rappella de la Cantivite de 6a- 
bylone ; & principal emeot , lors qu'il 
leur envoya Ton Fils pour les t>gnir & 
pour lt« rachcter de leurs pech£s. 

^ CHAPITRE V, 
Efate rttoifinte Par U {militudt <fuoe 
vi$ne (riot cftltive^ , r&a.v Iter He .' le 
fotn que Pint avoii eu des Juifs , tin- 
gratitude de ce peuple , & les Jugemem 
qui uUoitnt Umber fur eux. II Jpecifit 
>les principaux peches de cette nation , 
J avoir , C avarice , linjufthe , tyvro. 



gnerie , r amour des piaifi*s , le vmpma 
dts jugemens de Dieu * fhumeur pro- 
fane , & les iniquitis <$ue les Juges 
commettoient en prenant t des pre" fens de 
corruption. II ait qpe its, Juifs ferotenf 
punu de t taus ces peches-ld , £T que des 
nations eloigned , $ y eft 4 dirx les *Affy* 
riens £? les Caldeens , vitndroient.con- 
tre Jerufalem. 

I. IE chanterai maintenant poujr ce T 

J lui que j'aime le Cantiaue 'do 

mon bien T aim6 fur fa vigne. Celui q>ie 

j'airae avoit un« vigne fur un ooteau 

dans un lieu gras, 

%. II Tenvirouna d'une haie, il en 
6ta les pierres, & il la planta de feps ex* 
quis ; il batit auiQ une tour au milieu 
ri'eile , & il y tailla une cuve. pi il 
s Y attendoit qu'elle produiroit des raifius-^ 
mats elle a produit des grapes fauvages. 

3. Maintenant done, vow h^bitans 
de jerufalem , & vo.m hommes de Jut 
da , jugez , je vous prie , entre moi Sf 
ma vigne. ..... r ... x 

4. Que falloiwl faire de plus a ma vi T 
gne que je ne le lui aie fait ? Pourquoi 
ai-je attendu qu'elle produisit desrai* 
fins , & elle a produit les grapes (au- 
vages ? 

5. Maintenant done que je vqus rade 
entendre , je vous prie , ce que ie vaj 
;fa're i ma vigne: J'Gterai fa tiale . & 
elle iera brouUe ; je rpmprai fa c|oi- 
fon, & elle fera fonlfe 

6. Et je 4a re*duirai en d6fen, t*U*t 
mtnt qu'elle ne fera plus tajll^e ni For« 
foy^e , & les rdnces & les Spines y mon r 
teront; & je commanderai aux nu^e# 



qu'elles ne fafient plus (omber de plui^ 
fur elle. 

7. Or la maifon d'Ifrael eft la vigne; 
de TEternel des armies, 8c les ham, 
mes de Juda/o»r le plant auquel il pre? 
aoit plaifir ; il en attendoit de la droi, 
ture , & voici la plaie > de la jqftiqe , 
& voici le cri. > 

' 8. Malheur A cewx qui joigqent mai« 
fon a maiton , out ajoutent un champ 
^k 1'autre , jul^u'a^be qu'il n'y ait plt« 
de lieu , & que vous. vous rendiez. les 
feuls habitant du pays. 

9. L'Eternel des armies m*a fait em 
tendre , & m'a dit : Si, plufieurs malv 
fotis ne font teduites en deTolation , & 
fi les pins g&ndes & les plus belles m 
font fans habitans. . 

jo, Meme dix journeaux de vigne ne 

Sroduiront quhiu bath; & lafemenc* 
'un chomer ne produira qu'un ipha. 

11. Malheurla ceux qui fe Invent de 
bon matin , qui fuivent la cer?oife t qui 
demeurent jufqu'au ibir, juf%***<e. que 
le vin les echaufe. 

12, La harpt, le luth, le tarobqur* 
a flute, & le vin font daus leurs feU 
tins , & ils ne regardent point Teeavre 
de TEternel & ne confid6rent point l'ou* 
vrage de fes mains. 

13. Ceft 
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3. Et ils ft erloient 1*un & 1* autre , 
& difoient : Saint, Saint , Saint, eft VE* 
ternel des armies ; tout ce qui eft dans 
toute la terre eft fa gloire. 

4. Et les p6teaux avec les linteaux & 
les feuils furent 6branl6s par la voix 
de celui qui crioit; & la Maifon fut 
remplie de fum£e. 

Sf Alorsjedis: Malheur a nioi ! par- 
se que je me fuis tu ; parce que je Juu 
vn nomme fouill6 de l£vres , & que je | 
demeure parmi un peuple qui eft auffi 
fouille de lfcvres , & mes yeux ont vu 



ce grand Dieu , & nous inciter a l'ado- 
rer & a le lotier continuellement avec 
les Anges » & a dire avec une ptofonde 
humility : Saint % Saint % Saint , eft U 
Seigneur des Armies \ tout ce ]ui eft Par 
toute la terre eft fa gloire. ll. tl Faut 
remarquer qu'on ne doit pas entendre 
ce qui eft dit ici de l'aveuglement & 
de 1'endurcifTement des Juits, comma 
fi Dieu les eut aveuglSs & endurcis, 
Oieu avertit fimplement Efa\'e ♦ du fuc- 
cds qu'auroit fon miniftere , Sc fl prG- 
dit que lee Juifs s'endurciroient eux» 
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'die. 

7. Ainfi 
Cela n'aui 
point, 

8. Car 

fin, & da 
fera abati 

9. Ctl< 
marie; & 
fils de R 
yez pas c 
rez point 

IQ. Bjt 
avec Ach 

ii, Dei 
TEternel 
du lieu |e 
fcaut, ■ 

I a. fit 
rai Qoint 
ternel. 

13. Alo 
nan^, 6 n 
pen de ch 
fans que v 

14. C'e 
mfime voi 
une Vierg 
tera un fi 
nnel. 

H. II 1 
juCqu'a-ce 
& choifir 

16, Ma 
jetter le 
pays pou 
ra abando 

17. Ma 
&*fur; tot 
ton pere, 
fyrje.'des 
cu de Ten 
phrai'm fe 

18. Et 
l'Eternel 
font au b 
les guepe 

19, Et 
ront tout 
& dans 1 
tons les hi 

aa En 
avec on n 
fleuve, / 
hi tete & 
vera aufli 

ax. Et 
homme iv 
bis, 

aa. Et 
d'abondar 
car tout 
refte dan 
& du mil 

23. Et 
tout lieuouily aura eu roUle wgnes, ! ^7'dttSr^^ 
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Roi David ; cet oracle teadoit a aflnrer 
les Juifs , Que Dien ne permettroh pas 
que cette famille Sc le Royaume de 
Juda , qui Itoient alors attaques , fpf- 
fent d&rnits par lews ennemis* 

CH A BIT RE VIIL 
Efdie continue a fredire pie' Us efferts 
de/ Roil de Syrie & ePlfrael centre 
Jerufaltm feroient fans efet^ &4u t a- 
, vant ps'un jilt qui lui ttoitne jut en 
jige de cennoijfance , Us [Mfyriau vien* 
droient centre ees deux Rpyaumes , £7* 
qvfiU pajfereient mime }ufq*\* celuide 
Juda. 11 exhorte Us Jut ft a ft cenfier 
en Dieu^ a ne craindrtque lui , a s*at* 
tocher a fa parole 9 & a ne feint re- 
. courir aux ideles ni aux d*vitu j £F 
il farU de la defelatiem qui.arrive- 
foil dans ce terns-la awe Israelites qui 
babiteient dans la Galilee. 
J. FT l'Eternel me 4ft: Preo-toi 
*-* un grand volume , >8c 6cx\ defc 
fut avec un* plume d'homme r-OlPON 
BE DBPECHE DE BUTINER 
WON HATE LE PILLAGE 
.. 2. Et-je pris avec mnides temoins 
fiddles, {avoir, TJrie le Sacrifieateur , 
Sc Zacharie fils de J6be>ecja-. • 
,,3, Puis je m'approchai de.la Pro. 
phetefl'e , laquelle concut , & enfenta 
im fils* Et l'Eternel me dit : Appelle 
le , Maifcr4cahal-hafc.baz. 
. 4. Car avant que Pertfaht faehe crier 
mon pe>e & ma mere, on enlevera 
la ppwTance de Damat & le butin de 
Samarie , en |a pretence du Roi d'Afly- 
tie. .. -i •. < i, 

'5. Et JTSternel contimia encore de 
Slie parler , & me dit t 
,U6, Parce que -ce peuple a meprife* les 
caux de Siloe" qui content dOucement, 
& qu'il s'eft rejoui' deRetfin , dedufils 

fle Remalja; • • -; ■> , -* 

,-7. Acaufedeccla, voicile Seignenr 
va feire renir Cur eux lea fortes frgrof- 
fes eaux . du fteuve , favotr le Roi d'Af* 
fyrie ft'tnute fa eloire \ ce^Jkuve s'de. 
yera aundeflus- de fou< lit , St U r&- 
jjandra par deflus tous fes- feords 
, b, Jl traverfcra jufqu'en Juds» & il 
£e dSfcosdeta J il palTerateUement qu'il 
moiueca jufqu'au cou , & it gteadra fes 
niUs , ,qui rempliront teute I'^tendue 
de ton pays, d Emmanuel! . 

4. Vm peuples , J^ue^voui » foiez 
plaits i prdtez Poreilft >, vous tons qui 
ttes d'un pays ^loig»6^6quipezrVQus, 
& foiez detaitsi < quipez^vous , & fo- 
jez deTaits. 

• io. Formez un deflein , & il fera 
•diiupe* } parlez , & votre bartrle n'au- 
m poini d'eifet \ car le Dieu fort eft 
4ivec nous. 

, it. Car ainfi m'a dit PEternel dans 
Ja force de fa main , & il m'a inftruit 
de n'aller point par le chemiu de ce 
peuple-ci , en me difant : 
iz. Ne dites point. Conjuration, 



toutss ties foit que Tee peuple dit: Con- 
juration , & ne craignez point ce qu*il 
craint r & ne votfs en eftrayez point. 

I3^5anftrtiez PEtarnel des armies, 
& que lui feul foit y6ue crainte & 
v6tre frayeur. - % ' 

14. €t il Cera vdtre fanftuaire ; maix 
il Cera one pierre d'achoperoent , Sc 
un roeber de tre^buchement , aux/ienx 
maifons d*Ilra51 ; en piege Sc en laqs 
aux nabitans de j^rutalem, -* 

15. Et plufieurs d'entr'cux tr^buche- 
rontn& tnmberont, 8c feront froifRs, 
& feront enlaces , & feront pris, 

K- Enveloppe ce teraoignage, fc^eL 
le Ja Loi pour mes difciples. 

17.' J'attenrdrai done l'Eternel qui cm. 
cbe- Ca" face de la maifon de Jacob, 
&• j'efp^rerai £0. liii, 

18. Me voici , & les enfans que PR. 
teinel aula; donnes pour etre un figne 
& on presage en iiracl , de la part 
de l'Eternel des armces , qui babite 
en la montagseUe Sion» 
. 19^ Que/s'ilsi tous difent : Enque« 
rez^ous des efprits de Python , & 
des diieurs At bonne avanture, qui 
marmottent & qui pari en t has : Ripen* 
deztf Le people ne s'enquerra-t-il pas 
/^yrf#rda;foo Dieu? Quoi? ^Uerwax 
marts pontiles plvaas I > 

2Q. A la Loi & au t£moignage : Que 
s'ils ni parient'felon . cette parole-ci, 
il n'y aura ppint de lumiirt du matin 
pour lui ; 

ii. Et il-iera vagabond par le pays, 
6tant prefT6 & aft'arae ; & il arrtvera 

3ue dans iafaim il s'irrjtera , ik mau* 
ira fon Roi & ion Dien ; il regardera 
en haul; ... 4 - . • 

»a k Et- il regardera vers la terre, 
&'il'ne verra que d^trefte &tenebres, 
£r -upe angoifTe eft ray ante , & H fera 
enfbncd.dans Tobicurit^.' ■■ 

23> Car ii. fn*^ a no fait eu d'obfcurU 
U ^paifle pour xeile qui a ^te ami., 
g^e , ari tems que le ptemiec fe dim 
cbargea Jegdrement vers le pays de Za* 
bulon* St vers le pays de Nephthali, 
&quele dernier s*appe£antit/«r le che» 
mitt de.h mer^ au deqa du Jourdain , 
dans la GaliUe des Gentils. 

R&FIi £ X I O N S, 
f ES promeifes r&terfes par lefquelles 
V Efaie afluroitle Roi Achaz St lea 
Juife , qu'ils feroient de'livre's des Roft 
de Syrie & dllrael , montrent que 
Dieu diffipe les complots & les efforts 
que les ennemis de lbn Eglife font con* 
tr'elle , &.qn"ainfi il doit etre Iqi feul 
notre confiance Sc n&tre crainte. An 
refte , la pre<Jkriou d'ECkVe fut fuivie 
de rtvenement. Tielath-PiWfer Rot 
des Aifynens vint an fecours d*Achax, 
il prit la ville de Daroas , qui ttoit la 
Capiiale du Royaume de Syrie * il tua 
Reiiin , qui en e'toit Roi," & ce Roy an- r 
me prit fin en fa perfonae. Tiglath. 
Filefer 
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Pileter prit anfll une partie du Royau- ( les , & la verge defon exafteur, com- 
me d'Ifrael ; & il en tr an f porta leime tu fis au jour de Madian. 
peupleen Aflyrie; mais it rendit Achaz 4. Car tout Combat de ceux qui fe 
Roi de Juda tributtire. Quelque terns I battg^/r fait avcc tumulte , & Its vfi* 
apres , Salmanafar fuoceflfeur de Ti-J temflRbntveautrls dans le iang \ mais 
glath-PHeTer dltruifit entie>ement le *«/»£« fera comme un embrafement, 
Royaume d'lfragl ; & au bout de huit comme quand le feu dlvore quelque 



ans, Sanch^tib-, auffi Roi d' Aflyrie , 

5orta la guerre dans le Royaume de 
uda , fous le regne d'Ezlchias fils 
d' Achaz; il afli6gea meme Jlrufalem, 
mais inutilement , Dieu ayant prot&gi 
& deiivre* miraculeurement cetteville. 
Ainfi touttee qu'Efitfe avoitpredit s'ac- 
complit* Dans la fecohde partie de ce 
chapitre , le Prophete condamne trds- 
fortement ceux qui , dans le danger ou 
les Juifs fe trouvoient alors , aveient 
recours aux d£vins & aux morts , au 
lieu de s'arreter a Dieu & a fe paro- 
le. II paroit de la , que c'eft un grand 
crime & une extreme impiete* que de 
confulter les d£vins , & ceux qui fe 
m&lent de prSdire Pavenir & de dire 
la bonne avanture ; & que ceux qui 
croient a ces perfonnes-la, & qui fe 
fervent de ces moyens damnables, 
abandonnent Dieu. Cela nous apprend 
audi , que nous ne devons point avoir 
d'autre appui de ndtre confiance, ni 
d'autre regie de ndtre foi que fa pa- 
role. II taut remarquer enfan , que fi 
la Galilee , ou tes Tribus de Zabulon 
& de Nephthali etoient (itu^es ? fut 
deTolle la pr6mi£re par les Aflynens , 
ce pays eut le bonheur dans la fuite 
d'etre Iclaire* avant les autresparPE- 
vangile ; Jefus - Chrift ayant fait fon 
fejour le plus ordinaire dans la Gali- 
lee , comme St. Matthieu le remarque 
au chap. IV. de fon livre , ou il cite 
a ce fujet les d emigres paroles de ce 
chapitre VIII. d'Eiaie, & les premie', 
res du chapitre fuivant. 

CHAPITRE IX. 
Ce chapitre * deux parties : EJaie pre- 
dit , preincrement , que Dieu delivre* 
roit Jerufatlm £T le Royaume de Juda % 
V qu'il etabliroit un regne iter net dans 
la famiUe de David , par un File qui 
y naitroit. £n fecond lieu , que I'or- 
gueil du Royaume d'Jfrael, qui foi- 
/bit alors la guerre a eelui de Juda, 
feroH abaiffe par les Syriens , par les 
Philijiins , £T par le Roi d?*AjQyrie. 

1. T.E peuple qui marchoit dans les 
** ten£bres a vu une grande !»■ 

milre, & lalumilre a relui lur ceux 
■qui habitoient dans le pays de Pombre 
de la mort. 

2. Tu as multiplil la nation , tu as 
augment* fa joie \ ils fe rejouiront de- 
vant toi , comme on ie r^jouit pendant 
la moiftbn, comme on ie rejouic quand 
•npartagelebutin. 

3. Car tu as mis en pieces le joug 
dont il e*toit charge > & le baton done 
on Iui batteit ordinairement ias*pau«| 



chofe. 

5. Car Penfant nous eft ne* , le Fils 
nous a 6t€ donne , & Pempire a 6t& 
pofe* fur fon Ipaule , & on Pappellera 
r Admirable , le Confeiller, le Dieu 
Fort , le PuiflEuit, le P*re de Petemi- 
te* , le Prince de la paix. 

6. // tCy aura point de fin a l'accroif- 
fement de Pempire & a la profp^- 
rite du Trdne de David & de (on Re« 

;ne , pour Paffermir & pour Petablir 
lans Pequite* & dans la juftice , des 
maintenanr 8c a toujours. La jalouiie 
de PEternel des armies fera cela. 

7. Le Seigneur a envoye* la parole 
en Jacob , & die eft tomble en. Ifrael. 

8. £t toutle peuple^yivo/rEphraira^ 
& les habitans de Samarie le connoi- 
tront, & neanmoins ils diront avec 
orgueil , 8c avec un cceur hautain : 

9. Les briques font tombees , mai9 
nous batirons avec des pierres de tail- 
le ; les figuiers fauvages ont 6t6 cou* 
pes, mais nous les cbangerons en ca- 
dres. 

10. Apres que PEternel aura llevf 
les ennemis de Retfin au deffus de 
lui , il amenera auffi peU-mele Xe$ eft* 
nemis d'lfraelj 

11. La Syrie du c6t6 d'orient , & les 
Philiftins du cdte d'occident ; lefquels 
de'voreront Ifrael a gueule ouverte* 
Pour tout cela il ne fera point cefler 
fa colore, mais fa main fera encore 
Vendue. 

12. Parceque ce peuple ne fera point 
retourne juiques a celui qui le frapoit , 
& qu'ils n'auront pas recherche P£ter« 
nel desarmees. 

13. L'Eternel done, tout en un jour, 
retranchera d'Ifrael la tete & la queued 
la tranche & le jonc. 

14. L'ancien & Phomme d'autoritl, 
e'eft la tdte; & le Prophete qui e&* 
feigue le menfonge , Ceil la queui. 

15. Et ceux qui font acroire a oa 
peupl«-«t qu'il fera heureux , ie trou» 
veront des fldufteurs \ 8c ceux du peu- 
ple qui fe font acroi*e qu'ils feronC 
heureux fe trouveront per d us. 

16. C'eft pourouoi le Seigneur na 
prtndra point plaiur en fes jeunes gena 
d'liite , 8c il n'aura point de \»xii da 
fes orphelins , ni de fes veuves ; car 
ils ne iont tous que des hypocrites , 
8c des gens malins , & toute boucha 
ne prononce que le menfonge. Pour 
tout cela il na.fera point ceiler fa^o- 
lere , mais ia main (era encore £ten« 

due. 

17. Car la m*ehaneetibruleracom« 
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me un feu, elle de*vo'rera les ronces & 
les Opines; elle s'allumera dans les 
lieux les plus £pais de la forbt , & ils 
fe difliperont en s^levant comm^fe fu- 
mie qui monte. ^fk 

18. La terre fera obfcurcie a caufe 
de fa colere de TEternel des armies, 
& le peuple (era comme la nourri- 
ture du feu ; Tun n'aura point compaf- 
fion de Pautre. 

19. Ilraviraa la droite , & il aura 
faim 4 il mangera a la gauche , & ils 
neferont point raflafiSs-; chacun man- 
gera la chair de fon bras. 

2Q k Manafl* EphTaYm , & EphraYm 
ManafTC , eux enfemble feront contre 
Juda. Pour tout cela il ne fera point 
cefler fe colore , mais fa main fera en- 
core Itendug. • • 
REFLEXIONS. 

ON trouve raccomplHTement de ce 
qui eft dit au commencement de 
ce chapitre, que le peuple qui marchoit 
dans les tinebres a vu une erande lumie- 
re, non feulement dans la dllivrance 
que Dieu accorda autrefois aux Juifs, 
lors qu'il les garantfx contre les enne- 
mis qui les attaquotent ; mais princi- 
pal em en t dans la grace que Dieu fit a 
ce peuple , & enfuite aux autres na- 
tions, de faire luire fur eux lalumi£- 
re de l'Evangile * lors qu'ils Stoient 
dans les t£nebres du plcnt* &' de la 
mort. Get heureux changement arri- 
va par la venu« de Jfifus-Chrift le Fils 
de Dieu , duouel la gloire > la divini- 
ty, & le rggne iternel font ici decrits 
en des termesfi expres & fi remar- 
quables ♦ & qui ne peuvent 6tre appli- 
ques a aucun autre. II. II faut con- 
Jiderer , qu'Efale pr^dit que Dieu d£- 
ploieroit divers jugemens contre les If- 
raelites , par le moyen des Syriens & 
de leurs autres Voilins $ 8c que parce 



tres villes qui. font ici nominees. Mais 
le Prophete ajoute , qu'apres que les *Af- 
fyriens auroient execute les^deffeins de 
Dieu* il lespunirtit de Icm arrogan- 
ce & deleur injujiice. t Enjrn , il raf-. 
fure les habitant de jSru/alem centre 
la crainte qu'ils aveient du Rot d>^tjfj~ 
rie , leur promettant que Oieu racket*- 
roit les refies de fon peuple* 

1. V' Alueur k ceux qui font des 
1,1 ordonnances d'iniquite , & 

qui font- Icrire aux Scribes des arrets 
d'oppreffioal 1 

2. Pour enlever aux petitsicur droit, 
& pour ravir le droit des -afflig^s de 
mon peuple , afin d'avoir les veuves 
pour leur butin , & de piller les orphe- 
lins. 

3. fit que ferez-vous au jour de la 
vilitation , & dans la ruine eclatante 
qui viendra de loin ? Vers qui recour- 
rez-vous pour avoir du fecours , & ou 
lai(iere2 vous vdtre gloire? 

4. Afin de n'etre pas abaiffts au def- 
fous de ceux qui font prifonniers, ils 
tomberont fous ceux qui auront £t£ 
tu£s. Pour tout cela il ne fera point 
ceiler fa colore , mais fa main /era en- 
core Itendue. 

5. Malheur a. Aflur, verge de ma 
colere ; quoi que le baton qui eft dans 
Kur main /oit mon indignation. 

tf. Je Penvoierai contre la nation 
hypocrite , & je le d*pecherai contre 
le peuple fur lequel je veux deplojer 
ma fureur , afin qu'il fafle un grand bu- 
tin & un grand pillage , & qu'il le ren- 
de foule" Comme la boue des rues. 

7. Mais il ne 1'eiHmera pas ainii , 
& fon cceUr ne le penfera pas ainii ; 
mais il n'aura dans fon cceur que le 
deilein de dltruire & d'exterminer 
beaucoup de nations. 

8. Car il dira : Mes Princes ne font- 



tiue ce peuple ne fe convertillbit pas a ils pas autantdeRois ? 
celui qui le frapoit, que meme il fe 9. Calno, tfcjt elle pas comme Car- 

k^mis ? Hamath , n^-elle pas comme 
Arpad? Et Samarie , nVy^-elle pas com- 
me Damas? 
que Dieu lui envoieroit de nouvellei 10. Comme ma main a vaincu les 
& de plus grandes catamites. Le Sei- Royaumes 8c leurs idoles , elle pren* 
gneur afflige les hommes pour les rap* ; dr a auili les images tallies de Jerula- 
peller a lui ; mais quand ils s'endur- lem & de Samarie. 



flattoit dans fes plchls , Dieu neferoit 
point cejfer fa colere , & que fa main fe- 
roit encore etendue ; ce qui veut dire , 
que Dieu lui envoieroit de nouvellei 
de plus grandes calaraitls. LeSei- 



cifTent, il redouble les coups de faver- 
•ge ; ainfi le feul moyen de faire cef- 
ief fa eolere eft de profiter de fes cha- 
timens , de s'humilier , & de fe con- 
•vertir. 

CHAPITRE X. 
Ce chapitre contient des menaces contre 
ceux qui oppriment les autres par la 
violence &" t**~ I'injujtice i £T en par- 
ticulier contre les sAforiens* Efate 
predit , 9» f &*'* f e Jtrvireit d>eux pour 
punir It Royaume <CIfrael % £T qu'tls 
croiroient mime je rendre maitres de 
Jerufalent , comme ils iitoicnt rendu* 
maitres de Calho & th queiquet au- 



I* Ne ferai-je pas audi a J^nua- 
lem & a ies idoles de meme que j'ai 
fait a Samarie & a fes idoles? 
* 1 a. Mais il arrivera , lors que le 
Seigneur aura achevi toute ionceuvre, 
dans la montagne de Sion & a J6rufa- 
lem , que je ferai venir a compte le 
fruit de la flert* dtt cceur du Roi d'Af- 
fyrie , & de la gloire de novation de 
ies yeux. 

13* Parce qu'il aura dit : J'ai fak 
cela par la force de ma main , & par 
ma fagerie ; car je iuis intelligent ; 
j'ai bteles bornes despeupies, 6cj*ai 
pilli ce qu'ils avountde plus pre'cieux. 
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& comme puiflant , j'ai fait defcen- 
dre ceux qui Itoient aflis. 

14. Et ma main a trouvl » comme 
un nid , les ricnefles des peuples ; & 
comme Ton raffemble les oeufs qui 
font laiflfts , ainfi ai-je raifembll toute 
la terre , & il n'y a eu perfonne qui 
ait remue Paile , ou qui ait ouvert le 
keo , ou qui ait grommell. 

15. La hache fe gloriflera-t*elle con- 
tre celui qui en coupe ? Ou la fcie s'l- 
levera-t-elle contre celui qui la remue" ? 
comme fi la Verge fe remuoit contre 
ceux qui la Invent en haut, & que 
le baton s'llevat commt HI tCetoit pas 
du bois. 

16. C'eftpourquoi le Seigneur, TE- 
ternel des armies, envoiera la maigreur 
fur les hcmmet gras, Sc il allumera 
fous fa gloire un embrafement tel que 
l'embrafement d'un feu* 

17. Car lalumie*re & le Saint d'lf- 
rael fera un feu * & une flamme qui 
cmbrafera fes Ipines & fes ronces tout 
tn un jour ; 

IS. Et mettra fin a la gloire de fa 
forlt , & de fon Carmel , depuis Tame 
jufqu'au corps; & il en fera comme 
quand la guidon eft dlfait. 

19. Et le refte des arbfes de fa fo- 
ret feront fi aifes a compter, qu'un 
enfant les mettroit bien en e*crit. 

20. Et il arrivera en ce jour*la, que 
le refte d'Ifrael , & ceux qui feront 
rlchapls de la Mai fon de Jacob , ne 
s'apuieront plus fur celui qui les au- 
ra frapls . mais ils s'apuieront en vl» 
rite* fur l'Eternel , le Saint d'Ifrael. 

21. Le refte fe convertira , le refte 
de Jacob ft eonvertira au Diet* Fort & 
puiflant. 

22. Car , 6 Ifrael , quand ton peu- 

{>le feroit comme le fable de la mer , 
1 n'y en aura qu'un refte qui fe con- 
Vertifle ; mau la deftru&ion qui a Itl 
rlfolue fera dlborder le jugement. 

23. Car le Seigneur, l'Eternel des 
armies , va faire venir la deftruftion 
qu'il a rlfolue , au milieu de toute la 
terre. 

24. C'eft pourquoi ainfi a ditle Sei- 
gneur, l'Eternel des armies : Mon 
peuple qui habite en Sion , ne crain 
point Aflur ; il te frapera de la verge, 
& levera fon baton fur toi, comme 
1'Egypte a fait autrefois. 

as. Mais dans fort peu de terns men 
indignation fera finie , & ma colore 
viendra pour leur deftru&iom 

2tf. Et l'Eternel des armies levera 
fur Y^ijfyrien un fouet, comme lors 
de la plaie de Madian au rocher dt 
Horeb* 8c comme il eieva fon baton fur 
la meft contre les Egyptiens. 

27* Etil arrivera en ce jour-la , que 
le fardeau de P*Ajjyrten fera otl oe 
deffus ton Ipaule , & ion joug de del- 
tas ton cou , & le joug fera rompu a 



caufe de l*on&iom 

28. II eft venu a Hajath , il eft paf* 
fl a Migron , & a mis fon bagage a 
Micmas. 

29. Us ont paffl le gul , ils ont 
pris leur gite a Gulbah , Rama s'eft 
eifrayle , Guibbatb«Saul s'en eft fu't'e* 

30. Fille de Gallim, Ulvetavoix* 
pauvre Hanathoth, fai toi oui'r vers 
Lais. 

31. Madmena s'eft Icartle ; les ha« 
bitans de Gnlbim s'en font fui's par 
troupes. 

32. Encore un jour, il s'arrltera k 
Nob ; il levera fa main contre la mon* 
tagne de la fille de Sion , & contre le 
cdteau de Jlrufalem. 

33. Voici , le Seigneur, l'Eternel 
des armies Ibranchera les rameaux 
avec force , & ceux qui font les plus 
llevls feront coupes, & les plus hauts 
feront abaifiTls. 

34- Et il taillera les lieux les plus 
Ipais de la foret avec le fer , & le Li- 
ban tombera avec impltuofitl. 
R E F L*E X 1 If S. 
MOus devons recueillir en glnlral de 
** ce chapitre , que les hommes in- 
juftes, violens, Sc fuperbes font mena- 
ces de la malldi&ion de Oieu. Mais 
ce qu'il y faut fur tout remarquer » 
e'eft que Dieu vouloit fe fervir du Roi 
d'Affyrie pour charier les IfraSlites; 
que. ce Prince devoit accomplir les 
defleins de Dieu , fans le favoir $ qu'il 
s'applaudiroit de fes fucces 5 flue mime 
il fe promettroit de rlduire Jlrufa- 
lem fous fa pui fiance 5 mais qu'aprts 
cela Dieu le dltruiroit , parce qu'il au- 
roit attaque les Juifs injuftement & 
par un precipe d 1 orgueil, & parce 
qu'il auroit attribul fes viftoires a ik 
force & a fa fagefle. Ceci eft trls-re* 
marquable. On y voit manifeftement, 
que quoi que Dieu laille faire ies ml- 
chans , & qu'il les emploie pour cha- 
rier les hommes & pour exlcuter fee 
defleins, il les punit pourtant avec 
juftice ; parce qu'iis agiifent librement 
& volontairement ; Sc que , dans cc 
qu'iis font , ils ont en vue de fa tis fai- 
re leurs palfions y & non d'accomplir 
les defleins de Dieu* Cela nous apprend 
a adorer les voies de la providence , 
& a reconnoitre qu'elle prliide fur 
tout , meme lur ce que les mlchana 
font d'injufte 6c de criminel ; mais que 
cependant Dieu n'eft en aucunetatjoa 
Pauteur des plchls qui font commis 
par ies hommes » qu'il a le droit de 
les en punir , & qu'il le fera infailli- 
blemtnit. Ces coniiderations , qui juf- 
ritient partaitement la providence de 
Dieu , nous apprenent a ne point crain- 
dre la puiiiance & la malice des hom- 
mes , & a nous conher toiijours en 
mi. Ce qu'Eiale du dans ce chapitre, 
§(K Us rejtet 4t Jaeeb /e nnvertireient , 
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ne marque pas feulement ce quiarri- 
va a ceux qui furent d61ivr6s du Roi 
d'Affyrie , ou de la captivit* de Baby- 
lone ; mais cela regarde en general 
ceux de cette nation qui furent fauv£s 
en croyant en Jefus-Chrift, pendant que 
les autresjuifs furent rejett^s. Cell 
Papplication que St, Paul fait dans PE- 
pitre aux Romains de ces paroles d'E- 
iai'e : jQuand le nombre des enfant d?lfraiel 
feroit comme le fable de la mer, il n'y en 
aura qu'un petit re fie defauves* 
CHAPITRE XI. 
Le Prophete predit dans ce chapitre, que 

Soi que le Royaume £? U jamiUe de 
avid dujfent etre abaifjcs £T reduits 
dans un etat fort abjcft par leurs en- 
nemit , Dieu conferveroit cette famille, 
£T qu'il y fufciteroit un grand Roi , 
fur lequel I'Efprit de Dieu repo feroit. 
11 reprefente en termes figures le regne 
de ce Roi , comme un regne de paix , 
fom lequel toute laterrejeroit remplie 
de la connoijjance de Dieu. 11 promet 
que Dieu deploieroit encore enfaveur de 
Jon peuple , s pour le+ajftmbler des di- 
ners pays oh tl auroit ete difperfe , la 
mime puijjance qu'il avoit deployee au- 
trefois pour le tirer d'Egypte. 
I. JVl Ais iJ fortira un rejettoh du 
1,1 tronc d'Ifa* , & un furgeon 
croitra de fes racines. 



de fcience & de crainte de PEternel. 

3. Et il lui fera fentir la crainte de 
l'Eternel ; tel lenient qu'il ne jugera 
point par ce qui frappe les yeux , & 
il ne condamnera pas fur un om'-dire. 

4. Mais il jugera avec juftice les 
petits , & il condamnera avec droitu- 
re , pour maintenir les dtbonnaires de 
la terre. II frapera la terre de la ver- 
ge de fa boucbe, & fera mourir le 
mlchant par Pefprit de fes levres. , 

5. La juftice fera la ceinture de fes 
reins , & la fidllit* la ceinture de fes 
cdtfs. 

6. Le loup habitera avec Pagneau , 
& le leopard gitera avec le chevreau ; 
le veau , le lionceau , & le bgtail qu'on 
jfingraiiTe , feront enfemble , & un en- 
fant les condnira : 

- 7. La jeune vache paitra avec Pour- 
.fe , leurs petits giteront enfemble , & 
le lion mangera du fourrage comme 
le bceuft 

8. L'enfant qui tette s'ibattra fur le 
trou de Pafpic , & Peufant qu'on fevre 
mettra la main au trou du bafilic : 

9* Onne nuira point, & on nefera 
aucun dommage a perfonne danstoutt 
la monugne de ma Saintete ; car la ter- 
re fera remplie de la connoittance de 
PEternel , comme le tond de la mer , 
des eaux qui le couvrent. 

10, Car en c« jour-la il arrivera flue 



les nations rechercheront la racine 
d'lfa'i , dreffte pour eufeigne des peu- 
pies, & fon fejour ne£emque gloire. 

1 1 . Et il arrivera en ce jour-li, que 
le Seigneur mettra encore fa main une 
feconde to is pour poifeder les reftes de 
fon peuple , qui feront demeurls de 
refte d'Afiur , d'Egypte , de Patros » 
de Cus , de H61am » de Scinhar , -de 
Hamath, & des isles de lamer. 

12. II e" lev era Penfeigne parmi les 
nations , & il a/femblera les ifraelites 
qui auront 6te chafles, & recueillera 
des quaere coins de la terre ceux de 
Juda qui auront iti difperfls. 

13* Et la jaloufie d'Ephrai'm fera 
dtee, & les oppreireurs de Juda feront 
retranchls. Ephraiin ne fera plusja* 
loux de Juda , & Juda n'opprimera 
plus Ephraim. 

14. Mais ils voleront fur les epau* 
les des Phililtins , vers la mer. Ils 
pilleront enfemble les peuples d'orient ; 
les Idumeens & les Moabites feront 
ceux fur lefquels ils jetteront leur$ 
mains, & les Hammouites leur obei- 
ront. 

15. L'Eternel exterminera audi a la 
facon de Pinterdit la laugue de la mer 
d'Egypte , & il levera fa maiu contre 
le fleuve , & par la force de fon vent 
il frappera dans les fept rivieres, tel* 
lement qu'il fera qu'on y raarchera 
avec des iouliers* 

16. Et il y aura un chemin pour I« 
re lie de fon peuple , qui lera Icha* 
p£ des Aflyriens , comme il y en eut un 
pour Ifrael , au terns qu'il r-emonta du 
pays d'Egypte. 

REFLEXIONS. 
f\8 peut appliquer ce qui eft dit dans 
w ce chapitre , a ce que Dieu fit en 
faveur de la ramille du Roi David & 
des Juifs , fous le regne du pieux Roi 
Ez^chias , lors qu'il les preYerva des 
ennemis qui les attaquoient en ce terns* 
la i & lors que dans la fuite il fit reve- 
nir les reftes de ce peuple des divers 
pays ou ils avoient e*te* difperfe^s. Mais 
le vrai fens de cette prophetie eft, que 
le Meflie naitroit des defcendans de 
David ; que PEfprit de Dieu repofe* 
roit fur lui avec fes dons les plus 
precieux i que fon regne feroit fpiri* 
tuel &c61eft«i & que It but de ce re*> 
gne devoit etre de r^unir tous les hom- 
ines » de les faire vivre en paix , & dc 
remplir toute la terre de la connoif- 
lance de Dieu. Ce font la autant de 
marquss auxquelles nous pouvons re* 
uonnoitre que JeTus eft ce Meliie qui 
devoit venir i ce font aufli de iorts mo* 
tits a nous loumettre a ion rlgne, a 
vivre dans la paix &dans Pumon, & 
a r^pondre, par une vie lainte, a la grace 
que Dieu nous a taite de nous donner Ca 
conuoiflance , ft de nous racheter par 
Jeius-Chrift, 
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C HA P IT RE ( XIL, 

ans ce chapitre le Prophete ajoute un 
Canftqut tfaftions de graces , pour ce 
grand falut que Dieu devoit cnvoyer a 
fon peuple. t 

i. CN ce jour-la ,tu diras : Eternef, 
u je te c^Ubrerai ; parce que t'6- 
nt courouce' contre raoi , ta colore 
rft d6tourne>, & que tu m'as coh- 

2/ Voici i U Dieu Fort eft ma defi- 
ance $ j'aurai confiarice , & je ne Fe- 
i point effraye* ; car PEtemel eft ma 
rce , & ma louange-i il a €t€ mon 
nvetfr. . 4 • 

j. Et vous puiferez des eaux avec 
e, des fom*ces aVcette d&ivrance. 
\. Et vous direz en ce jour-la : C£- 
>rez l'Etetnel , reclaraez (on Nbm , 
tes connpitre narmi les peuples fes* 
ploits , faites (ouvenir qu$ fon INTom 

une haute retraite. 
\. Pfalmodiez* a f'Eternei , car U a 
t des ch'ofes magnifiqnes; cela eft 
mil dans toute Ja terre. J 

;. Habitante de Sion , e"gaie-toi , & 
oui* toi avec chanr de triomphe t 

le Saint d'Ifra€* e/grand au mifiett 

° 1; j?-'JE'F-L E XI O n;S. ; 
Ous avons dans ce chapitre un mo- 
dule des atfions de graces 8c des 
langesque les Chretiens doivent reri- 
: continue! fern ent a Dieu'-, pour la 
mde d&ivrance quMl leur a accorded 
les rachetant par JeTus - Chrift fon 

S * CHAP IT RE XIIL- ? 

qui eft content* dansj.es chapitrespre- 
sdens regarde Petatou les Jutfs ft trctu- 
toient tors qu'ils furtnt attapth'fitir'-te* 
egne d**Achaz s & ce qrii - devofttettt' 
■rrivet i de- mime qtfau Royaumt tfrfpr 
aet. Le chapitre jCIJT. &ltsfuii>anr 
cntienneM des prediihons contre les 
coupler £T les Royaumes qui ^autoieHt 
ijjitge le peuple de Dieu. Dans te cha- 
ntre XI 1 1, it eft dit ^ que les Baby fa- 
ttens firoient fubjugues par les Modes 
'9" les- Perfis. 
t. Dr£di&ion contre Babylone, re*v£- 

*■ l^ea Efae fils d'Amots.* J i' 
i. Levez PStendart fur une hautemdn- 
:ne, elevez la vojx vers eux, 1 ' faites 
ir figne de la -main , & qu'oW entre 
is les portes des magninques. ' ' 
\. C^eft moi qui ai donne" charge "a 
s dtflegwe's, j'ai appfclle^mes l om . 
s forts pour eXecuter ma coldre , & 
ix qui' ft r^jotiiflent a caufe de ma 
tndeur. '* ♦ . . * 

[. II y a aux montagnes le bruit^u* 
mnltitttde , tet que celui d'un'grfehd 
ipie; un bruit d'un fon blatant , des 
vaumes , -<lefr Nations afTembltfes; 
ternel des^ armies -feit la revu^ -d«* 
miee pour la guerre. ' " lt ^ 

. L'EfcrHel'^lier'ihitrumensM^ftn 



indignation viennent d»un pays ^loign^ 
idu bout des cieux, pour d^truire tout 
le pays. 

6. Hurlez ; car la journe'e de l'Eter- 
nel eft prds ; elle viendra comme un 
4^gat feit par le Tout-Puiflknt. 

7. Creftpourquoi toutes les mains de- 
viehdront laches, & tous Us cceurs des 
liommes fe- fondtont 

•a 8 ! o J1 5 fe iC 0nt .? pe 5 d .H? ; ,es ^trefles 
& les douleurs les faiaront ; ils feront 
en travail , commt Celle qui enfante I 
chacun s'etonnera, regardant' vers fon 
prochain , leurs vifages feront comme 
des vifages enflamme's. , , 

. 9 Ii Vi £ ci; ^ i°' u ^^ deT'Eternel qui 
vient eft cruelle; elle »' eft que fureur 
& ardeur de colere, pour reduire ce 
'pays en dffolatipn „,, & ij en exte.rmi- 
ntra, les medians. 

io. Mdme les € toilfes" des cieux & 
feurs aftres, ne feront' point |uire leur 
clart€.. J,e ; foleil s'obfcurcira auand il 
fe levera & la June nefeta pSnt. reC 
plendir £a lumie^re. 
. il. Je punirai le mond^i caufe de 
fa- malice, & es; < me1phaus^..paufe de 
leur iniquity ; je fetai icelbr I'afrogan, 
c ^'?? c ? ax SK i4fe c^d^rfnravec fieri 
ti ' & j'abaiflerai Porgueii de cetix qui 
fe fdnt redouter.j l *\ 

, vi; Je ferai qu'unhomme fera plui 
pr|cieux quelefin or, &ane'perlbh- 
ne plus que Tor d*Ophir. * 

.13. C'eft pourquoi je ferai crouler les 
cieux, & la terre fera ebranlee de Vi 
place, par la colere de l'Eternel' des 
armies , & au jour de Pardeur de fon 

COUTOUX. 

14. Et chacun fera comme un che- 
yreiriiqui eft chaffe , & comme iwe bi^- 
ws ^ue-perfonne ne retire ; chacun tour- 
ntpviiage vers fon peuple, & chacun 
fuira Vers fon pays,. - 

rs. <^uiconque fera trouve" fera Tranf- 
perc^ ,' & quiconque^'y fera joict tbm- 
bera par Pepe>. 

! 16. Et leurs petits enfans fertuit e"cra- 
fts devaiit leurs yeux , leurs maifons 
ieront pillees, & leurs femmes feront 
violees. 

17. Voici , je vai fufciter contr'eux 
les- Medes , qui ne- feront aucune efti- 
.mede Urgent, & qui ne s'arreteront 
porat a\ For. 

I8:lls briferont les arcs des jeunes 
gfeHs ,* '& ib n'aurofit point de pitte du 
huit fifes me'res \ leur ceil h'eparguera 
point les ttirans. 

, t*. Ainfi il en {era de Babylone , la 
ribbleife des Royaumes, & la gloire de 
Porgueil des Caldeens, comme quaud 
Dieu-renverla Sodome & gomorrhe. 

•20. Elie ne fera jumafs retublie , elle 
ne fera habitee en auciin tems ; les Ara- 
bes.n'y urefferont plus leurs tentes , & 
ley bergers n'y parqueront piux. 
•41.* Mais'ies b©tes^uv*s«s *dei'*dfc* 
fi^e ' fens 
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ferts y aurojit leur* repaires , leurs.mai- core plus d'imprefiionlur n«us , puis 

"" ■■ - - • • ■ - ■• '• - ' ' *• ' rt> men t a ccom- 

ons les preu- 
& de la divi- 
ont contenues 

XIV. 

Premier em*}* i 
£7* /ear «t4- 
/*>» , la rutin 
\ue Dicu aUett 
nee , 4 w«/« 
crwAitt/ , quoi 
urt forces, ll 
n4 eTutqe totale 

ypitie' de Ja- 
ncore Ifrael , 
tern, & les 
ix, & ilss'at- 
\ Jacob. 
)rendront, & 
iys., &lamai- 
en droit d'h6» 
ternel, com« 
['ervantes ; ils 
ii les avoient 
mineront fur 

$o«r gue PE- 
be^de ton tra* 
&de la dure 
t'auraaflervij 
id du Roi de 
Jomment l'ex- 
w«»* i'a repo- 
Tor? 

baton des m*- 
ninateurs. 
irec fureur les 
le pouvoit d6- 
t les nations 
vi fans quil 

i mife en r* 
Is ont delate 

>qt rejoui's de 
cadres du Li- 
que tu es en- 
ite pour nous 

s'eft tau-a 
au devant d» 

eil!6 a caufe 
■ fait lever a> 
icipaux de » 
nations* 

la parole *. 

affoibli cam- 
du femblable 

» ta mag?* / 
avec le bruit 
s couch* fiu 
a vermine te 

f«s fiveitt jpqnosjctet , tfoivent faire * ft. I u£fe.£<>#tm9ili&*ti %w*Mf.fa»^|J^ 

5 U Li " 
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toil* du matin , fille de l'aube du jour ? 
oi qui foulois les nations , tudsabat- 
e jufques en terre. 

13. Tu difbisen ton coeur : Je mon- 
rai aux cLenx, j'eUeverai mon trdne 
r defTus les 6 toi les du Dieu fort ; je 
rai aflis fur la montagne de Pattern- 
ed , aux cdt£s d* Aquilon ; 

14. Je monterai par defTus les plus 
uts lieux des nudes , je ferai fern- 
able au Souverain. 

i*. Et toutefois on t'a fait defcendre 

flpulcre , au fond de la fofTe. 
16. Ceux qui te verront te re garde, 
nt, & te confidlreront, difant: N'eft- 

pas ici cet homme qui faifoit trem- 
ir la terre , & qui Ibranloit les Rof- 
mes ; 

[7. Qui a re*duit le monde en deTert , 
i a ddtruit les villes , & n'a point re- 
h€ fes prifonniers four les renvoyer 

leur rnaifon ? 

18. Tous les Rois des nations, tous 
t qu'ils font; font morts avec gloire, 
icun dans fa maifon. 

9. Mais tu as 6te* jette* loin de ton 
ulcre ; comme un tronc pourri , com- 

un habit de gens tuls , tranfpercls 
:c Vipie , <Jui font defcendus parmi 

pierres dans une foffe , & com- 

un corps mort foule* aux pi£s. 

0. Tu ne feras pas mis avec eux dans 
*e*pulcre ; car tu as ravage" ta terre ; 
is tue ton peuple ; on ne parlera pas 
g. terns de la race des mgchans. 

1. Prdparez la tuerie pour fes en- 
$ , a caufe de Piniquitg de leurs p£- 

afin qu'ils ne fe relevent plus , & 



tins , ne te rejouY* point de ce que la 
verge de celui qui, te frappoit ' a iti 
briiee; cardela racine du' ierpent for- 
tira un bafilic , fc fon fruit ferx un fer- 
pent brulant qui vole. 

30.- Les plus petits feroht repus , & 
les miferables repoferont ert aflurance; 
mais je ferai mourir de faim ta pollen- 
te* , & on tuSra ce qui eft refte" de toi. 

31. Toiporte, hurle; toi ville, crie'; 
toi totvte la terre des Philiftins , ecoii- 
le toi ; car une fume*e viendra d'Aqui- 
lon , A perfonne ne demeurera feul 
dans fes habitations. 

32. Et que r6pondra-t-on aifx En- 
voygs de cette nation ? Que PEternel 
a fonde* Siou , & que les arflige's de fon 
peuple fe retireront vers elle. 

REFLEXIONS.,. 
T ES promefles qu'Efaie faifoit aux 
•*•* Juifs montreut , que fi Jes.PrbpheV 
tes avoient ordre de les menacer, ifc 
Itoient auffi envoy^s pour les confoler , 
en les aflurant que Dieu s'appaiferoit 
en vers eux. C*eft ainfi que Dieu a too*. 



Is ne pofledent pas le pays , & qu'ils 
remplifTent pas de villes le defTus de 
srre. 

2. Je m'dleverai contr'eux , dit PE- 
lel des armies , & j'abolirai le nom 
3abylone , & ce qui y refte , le fils , 
e petit-fils, dit PEternel. 

3. Je la rendrai la demeure du bu* 



jours donne* des marques.de fa bonti, 
en meme terns a.u'il en a donne" de ia> 
juftice. La defcnption qu'Efaie fait dc 
Porgueil infuportable des Babylonians, 
de leur puiffance formidable, & de l'e** 
teivlue" de leur domination, doit nous 
faire confidlrer , que quelque grande 
que foit la puifTance des Rois de la ten 
re , & des ennemis de l'Eglife , elle ne 
peut tenir coutre celle de Dieu,. & que 
fa juftice Pen^age a confondfe les fu, 
perbes & les injuftes. . Cela doit nous 
porter a la confiance en Dieu , & en 
meme terns a Phumilit6; puisque Por- 

fjueil ne lui eft pas moins odieux dans 
es particuliers , que dans les Princes 
& dans les peuples. Au refte , la mi- 
ne de la ville & de Pempire de Baby- 
lone prouve bien . clairement la v6m6 
& la divinity des predictions d'Efai'e. 
Ce Prophete touche une particularity 



. Je la r«duirai en marais d'eaux, r4/ r S a uable • c'eftaue P «« ,!E? 
ie la balierai d'un balai de deftruc S?VSS!2 b i?if. l jS.S5^!I* h 8r ™ 
dit PEternel des armees. 



4. L'Eternel des armies a jure* , di- 
: : Si cela n'arrive comme je Pai pen- 

& fi cela n'eft pas ferme comme 
'ai arr€t6 dans mon confeil; 
>. C'eft que je de*truirai dans ma 
e /* Roi d* Affyrie , & je le foulerai 

fits fur & fon 

j fera 6t le , & 

fardeau 1 es. 

5. C'eft 1 arrete* 
tre toute * main 
due fur 

7. Car P Pa ar- 

en fon 11 train - 

t ? Sa n qui la 

turneroit : 

i. L'an auquel mourut le Hoi Achaz, 
2 Prophetie tut ftwncit, 
). TojlY tout^ la terre deS Philif- 



de & fuperbe ville deviendroit uh ma- 
rais , & la demeure des bfites i'auva- 
ges ; ce qui arriva en effet, au bout de 
quelque terns ; comme on le faic par 
Phiftoire. La ruine des Philiftins , qui 
Itoient les anciens ennemis du peuple 
de Dieu , nous preTente les memes re- 
flexions , & elle arriva en effet fous le 
regne d'Ezlchias , peu d'annees aprds 
qu'Efaie eut prophetiCe" contre eux. 

CIJ^APITRE XV. 

Efaie profhetife dans ce chapitre £T* dans 
, ie fuivant contre les Moabites ; il pre- 
dit que leurs principals villes , commt 
Har , Kir , £7 d'autres qui font ici nom- 
inees , feroient prifes , tf que leur pays, 
feroit reduit aux dernieres extremites, 
I. UROPHET1E contre Moab. Par- 
L ce que Har de Moab a ete* ra« 
va^lrde nuit, il a *ti d6fait; pirce 
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aue Kit de Moab, a €ti faccagge de nuit, 
a 6ti deTait. . 

a. I) eft monte* a Bajith & a Dibon , 
aux hauts lieux,.pour pleurer. Moab 
hurlera fur NSbo , & tot Medeba ; tou- 
tes fes tetes feront chauves , & ils ra- 
feront tous leurs barbes. 

3. lis fe Ceindront de facs dans fes 
rues i chacun hurlera , fondant en lar- 
mes fur fes toits & dans fes places. 

4. Hefqbon & Elhate fe font ecri^es; 
leur. voix a &t€ ou'ie jufqu'a Jahats ; k 
caufe de cela ceux de v Moab * qui fe- 
ront 6quip6s pour oiler a la guerre , jet- 
teront des cris lamentables ; Tame de 
Chacun fe tourmentera au dedans de lui. 

5. Mon coeur crie a caufe de Moab. 
SesfUgitifs s'en font fuYs jufqu'a Tfo- 
har , cumme une genifl'e de trois ahs; 
car on montera par la mottle de Lu- 
hith avec des pleurs ; on fera retentir 
le cri de l'affliction au chemin de Ho* 
ronajim. 

Nimrim feront d£ 
ch£ , Phef be a man- 
nt de verdure, 
ce qui fera refti a 
auront mis en refer 
all^e des Arabes. 
invfronne' la contre> 
rlement ira jufqu'a 
i jufqu'a Beer-llinv 
ix deDimon feront 
ar j'ajouterai un fur- 
Dimon , favoir les 
jui font re' chapes de 

. , „ js reftes da pays. 

CHAPITRE XVI. 
1a Prophete dit dans ce chapitre que les 
Moabites enverroient des agneaux , c^efi 
a din un tribut au Roi de Jerufalem ; 
que les Ifraelites habiteroient dans leur 
fays ,^ £7" que tout cela arriveroit four 
- puniiton de Porgueil c7* de la fierte des 
Moabites ; enfin il marque que cet me- 
naces s* accompliroient dans troif ans. 

1. TJNvoyez 1'agneau au Dominateur 
■ Cl du pays ; envoyez le du rocher 

2ui eft vers le deTert a la montagne de 
1 £lle de Sion. 

2. Car il arrivera que les filles de 
Moab-Jeront au pafTage d'Arnon , com 
me un oifeau qui vole <;a & la , com- 
me une nichle chaifte de fon nid. 

3. Preu confeil , forme une ordon- 
nance , iers d'ombre comme une nuit 
en plein midi ; cache ceux qui ont iti 
chafe, & ne decele point ceux qui 
font errans. 

4. Que ceux de mon peuple q 
Hi chaffe*s f£journent chez toi, 6 
Sois-leur une retraite contre ce 
fait le d£gat; car celui qui oj 
ceflera , le d6gat finira ; ceux q 
loient feront confunaes de deflus I; 

• S; Et un Trdne fera&abli par 
fericorde , & fur ce Trdne fei 
dans la vent* , & .dans la iriaifojoi de 



David, un Juge qui recherchera le droit, 
& qui fera promt a faire juftice. 

6. Nous avons entendu l'orgueil de 
Moab le tres orgueflleux , fa fierte* , fon 
orgueil , & fon arrogance ; fes menin- 
ges n'ont rien de ferme. 

7. C'eft pourquoi Moab hurlera fur 
Moab, chacun hurlera, vous gemirez 
fur les fondemetfs de Kir-hareTeth ; // 
»> aura que gens bleffts a mort. 

8. Car les guerets de Hefqbon , & le 
vignoble de Sibma languiflent; les Prin- 
ces des nations ontfoule* fes meilleurs 
feps, $«/* atteignoient jufques a Jahzer, 
qui couroient par le deTert, & fes pro- 
Vins qui s'ltendoient & pafToient au de- 
14 de la mer. 

1 $. C'eft pourquoi je pleurerai le vi- 
gnoble d£ Sibma . & de Jahzer ; je t'ar- 
roferai de mes larmes , 6 Hefqbon & El- 
hale* ; car Tennemi eft tombl a grands 
cris fur tes fruits d'e'te' & fur ta moiflbn. 

10. Et la joie & ralle'^refTe s'eft re- 
tiree du champ fertile; on ne fe rejoui. 
ra plus , on irentendra plus des cri"5 de 
joie dans les vignes ; celui qui fouloit 
le vin ne le foulera plus dans les cu- 
ves ; j'ai fait cefler la' chanfon de la 
vendange. . « 

.11. C'eft pourquoi mes en trail les font 
du bruit fur Moab , comme une harpe, 
8c mon ventre fur Kirhexes. 

li.~Et il arrivera qu'on verra que 
Moab fe laffera pour alter au haut lie« * 
& qifil entrera dans fon fan&uaire pour 
prier; mais il ne pourra rien obtenir.. 

13. Ceft la la parole que TEternel 
a prononce'e d5s lors fur Moab. 

14. Et maintenant TEternel a parl^i 
difant: Dans trois ans, tels que font 
les ans d'un mercenaire , la gloi're de 
Moab fera dltruite, avec toute cette 
grande multitude , & le refte en fera pe- 
tit , peu de chofe & peu nombreux. 

R E F L EX I O N S. 
[" A Prophetie touchant la ruine oe$ 
1-1 Moabites eut fon accompliflemart 
dans le terns precis qu'ElaYe avoit maf- 
qu6, lors que Salmanafar Roi d'Aflyrie 
vint faire la guerre aux Ifraelites. Ce 
Prince s'empara du Royaume de Juo- 
ab , & les Moabites devinrent enfuite 
tributaires du Royaume de Juda , * 
rendirent hommage a Ez^chias, apris 
que les AfTyriens eur«ftt ^te^ d^raits foul 
le regne de ce Roi. Dieu fit predire 
tous ces e*v6nemens , pour convaincre 
les Juifs de la ve>ite* de tout ce qoj 
les Ptoph£tes leur annonqoient, & P our 
leur apprendre que (a Providence con- 
duifoit toutes chofes. Ce font les nie- 
mes inftruftjons que nous devons re» 
tirer de cette prophetie & de plufieuri 
autres femblables. ' II faut auffi con- 
«de>er , dans \r deTolation des Moa- 
bites , la jufte punition de leur nerte 
& des rhaux quMls avoient caufe aux 
Juift , & les foius pleins de b* 11 ^ 
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Dieu a pris de tout terns de fon peu- 

P ' C H X API T RE XVII. 

he Prophete annonce la mine de Damn* , 
capitate du Royaume de Syrie . qui eft 
appellee ici la Forterefle d'Ephrai'm , 
•^eft-a-dixe , Cappui des Ifraelites des 
dix Tribute lej quels s'etoient mis Cons 
U protection du Roi de Syrie. 11 an- 
nonce la mine des dix Tribus tlles-mi- 
mes , parct qu'elles avoient abandonni 
Dieu pout fervir les i doles. 
I. DROPHETIE contre Damas. Voi- 
* ci Damas eft rlduite a n'fctre 
plus une ville , & elle ne fera qu'un 
monceau de mines. 
■ a. Les villes de Haroher feront aban- 
donees , elles deviendront des pares 
debrcbu, qui y repoferont fans que per- 
fonne les Ipouvante. 

3. La forterefle fera 6tie a Ephraim , 
& Ie Royaume a Damas & au refte de 
la Syrie; ils feront comme la gloire 
des Enfans d'lfraisl , dit PEternel des 
armies. 
4* II arrivera en ce jour-la , que la 

{;loire de Jacob fera diminu^e , & que 
a graifle de fon corps fera amaisri* 1 . 

5. Et il en fera comme quand le moif- 
fonneur cueille les bleds & mo i (Tonne 
les e*pics avec fon bras ; meme il en 
arrivera comme quand on ramaffe les 
Ipics dans la valine des RephaYns. 

6. Mais il y demeurera quelques gra- 
pillages , comme quand on fecoue l'o- 
livier , & qu'jl refte deux ou trois oli- 
ves au haut des branches , ou quatre 
ou cinq dans fes branches fertiies , dit 
TEternel le Dieu d'lfragl. 

7. En ce jour-la , Pnomme jettera fa 
vug vers celui qui Pa forme" , & fes yeux 
regarderont vers le Saint d'Ifrael. 

8. Et il ne jettera plus fa vue vers 
les autels qui font l'ouvrage de fes 
mains, 8c il ne regardera plus ce que fes 
mains auront fait , ni les bdeages , ni 
les tabernacles, 

9. En ce jour-la , fes villes les plus 
fortes, qui auront e*te" abandonnles a 
caufe des Enfans d'Ifrael , feront com- 
me un bois taillis & des rameaux 
abandonne's , & il y aura une tntiere 
deTolation, 

10. Parce que tu as outfit* le Dieu 
de ton falut , & que tu ne t'es point 
fouvenue* du rocher de ta force ; a caufe 
de cela tu planteras des plantes excel- 
lentes, & des provins Strangers. 

11. Le jour tu feras croitre ce que tu 
auras plant* , & le matin tu feras ger- 
mer ta femence ; mais au jour de la 
jouYflance la moiflbn fera enlevle, & 
il y aura une douleur deTefptrge. 

12. Malheur fur la multitude de plu- 
fieurs peuples , qui bruient comme les 
mers bruient, & fur le bruit r6tentif- 
fant des nations » qui eft femblable au 
bruit des eaux impltueufes ! 

13. Les nations font du bruit , com- 



me une tempete Iclatante de groflfes 
eaux ; mais il menacera , & elle s'en* 
fuira loin , & fera difliple comme la 
poufli£rc des montagnes chaflSe par le 
vent , & comma un amas de poudre 
chaflfc par un tourbillon. 

14. An foir tout fera dans le trouble ; 
mais avant le matin il ne paroitra plus 
rien. Ceft la la portion de ceux qui 
nous auront fourra^i , & le lot de ceux 
qui nous auront pilles. 

REFLEXIONS. 
(\N lit dans le fecond livre des Rois , 
^ au chapitre XVI. le re'eit de la del. 
rruftion du Royaume de Damas, qu'E- 
faYe avoit pr^dite. Tiglat-Pilefer Roi 
des AfTyriens prit cette ville , la ruina , 
en tranfporta les habitans , & fit mou< 
rir fon Roi. Et peu d'annees apres , 
le Royaume d'Ifrael qui s^toit ligu$ 
avec les Syriens contre le Royaume de 
Juda , fiit auffi fubjugul , & total em ent 
Steint par les memes Aflyriens , qui, 
avoient conquis le Royaume de Damas 
Par ce moyen , les Syriens & les Ifnte** 
lites, qui avoient attaqul injuftement 
le Roi de Juda , furent punis de leur 
injuftice , comme EfaYe Pavoit prldit i 
liverfes fois ; & les Ifraelites en par. 
ticulier requrent le jufte chatiment que 
m6ritoit leur idolatrie. Tellement qua 
la juftice divine , & la vlrite des pre- 
dictions d'EfaYe , garurent dans la def- 
truftion de Pun & de Pautre de ces 
Royaumes. 

CHAPITRE XVIII. 
Ce chapitre a de Vobfcuriti , & il eft dif- 
ficile d*en marquer le fens avec certitu- 
de , a caufe des cxprejjions figurees qui 
' s y y trouvent , £T qtfon peut expliquer 
en plus d*une mantire ; & parce que 
Vhiftoire ne nous fournit pai ajfez de 
lumiires fur ce fujet. U explication qui 
paroit la pint yraifemblable eft , que le 
Roi d*Eth topic et ant fur le point de mar* 
cher contre le Roi tSxAjfyrie , qui atta* 
quoit les Juifs K , inviteroit les Egyptiens 
a ft joindre a tui ; man que Dieu con~ 
fondroit les dejfeinr des *Ajfyriens , £T 
qWil delivreroit Jerufaltm par fafhule 
puijfance, 

I. /VlAlheurau pays qui fait ombre 
iVA> avec fes ailes , qui eft au de- 
la des fleuves de Cus! 

a. Qui envoie par mer des AmbaiTai 
deurs dans des vaifleaux de jono fur let ' 
eaux, en difant: Allez, meflagersle- 
-;ers, vers la nation de grand attirail 
Je brillante ; vers le peuple qui eft ter. 
rible depuis fon commencement & dans 
la fuite , vers la nation qui mefure au 
cordeau , & qui foule tout , & dont les 
fleuves inondent le pays. 

3. Voue tous les habitans du monde , 
St vous qui demeurez dans le pays , fi- 
tdt que Penfeigne fera $levle fur les 
montagnes , regardez ; & fi-tdt que le 
cornet aura fonne* , ^coutez. 

EeC ^Digitized by Go6^fe 



80$ 



E S A I E. 



4. Car ainfi m'a dit PEternel : Je me 
tfendrai en repos , & je regarderai mon 
domicile arretl , comme une chaleur 
brillante de lumilre , & comme une 
nule qui donne de la rofle dans la cha- 
leur de la moiflbn. 

<;. Car arvaot la moiflbn , lors que le 
bouton fera venu en fa perfection , & 
que la fleur fera devenue" une grappe 
prlte a meurir » ft coupera les branches 
avec des ferpes , & fl 6tera les farmens 
& les retranchera. 

6. lis feFont. tous enfemble abandon- 
nls aux oifeaux de proie des monta- 

fnes , & aux betes du pays ; les oifeaux 
e proie paflerontPetl fur eux, & toutes 
les betes du pays y pafleront Phyver. 
. 7. En ce tems-la , on apportera un 
prlfent a PJEfternel des armies , au lieu 
oi le uom de PEternel des armies ha- 
bite, a la montagne de Sion ; de la 
part du peuple de grand attirail & bril 
lant ; de la part du peuple qui eft ter- 
rible , depuis fon commencement & 
dans la fuite , & de la part de la nation 
qui mefure au cordeau , & qui foule tout, 
& dont les fleuves inondent le pays. 

DEFLEXIONS. 
r\N voit dans le cbapitre XIX. du II. 
V livre des Rois , les deux Ivlnemens 
que le Proph^te Efai'e marque ici. L'un 
que Thirhaca Roi d'Ethiopie viendroit 
avec fon armle pour combattre Senna- 
cherib , Roi d'Aflyrie , qui aflilgeoit 
alors Jlrufalem. l/autre , que Parmle 
de Sennacherib fut entilrement dltrui- 
te par un Ange, & que ce Prince Itant 
de retour dans fes Etats y pirit mifl- 
rablement. Ainfi ce fut Dieu lui-ml- 
mc , & non pas le Roi d'Ethiopie , qui 
dllivra Jlruialem , & qui fit tomber fa 
vengeance fur les Affyriens. En quei 
il fit paroitre fon nouvoir infini , & 
fon amour envers ion peuple. 

CHAPITR? XIX. 

Ce chapitre eft une prophetie centre les E- 

gyptiens , laqueUe marque qu'ils feroient 

divifes les uns centre les autres ; & 

rnfun Roi puijfant executeroit contr'eux 

. Its jugemens de Dieu. EJ ate pre dit auf- 

Ji que la connoiflance £?" le fervice ae 

mJXeu s^etablirotent en Egypte. 

I. DROPHETIE contrePEgypte. Voi- 

* ci , PEternel va monter fur une 

Hule leglre , & il entrera dans PEgyp- 

te ; les idoles d' Egypte feront Ibran- 

lles devant fa face , & le cceur de PE- 

gypte fe fondra au milieu d'elle. 

t 2. Et je ferai venir pele mile PEgyp- 

toen contre PEgyptien , & chacun fera 

la guerre contre fon frlre , & chacun 

contre fon ami , ville contre ville , Roy- 

aume contre Royaume. 

3. L'efprit de PEgypte s'lvanoufra au 

Jnilieu d r elle , & je diifiperai fon con. 
eil ; ils interrogeront les idoles , les 
enci.anteurs , les efprits de Python , &, 
les difeurs de bonne avanture. 



4. Et je livrerai PEgypte dans !a main 
d'un Seigneur rude , & un Roi crugl do- 
minera fur eux , dit le Seigneur , PEter- 
nel des armies. 

% . Et 1 es eaux de la mef manqueront ; 
& le fleutre feChera & tanra. 

6. Et on fera dltourner les fleuves , 
les ruifleaux des digues s'abaifleront 8c 
fe fecheront , les rofeaux & les joncs 
feront coupes. 

7. Les prairies qui font auprls des 
ruifleaux , £F fur pembouchure du fieu- 
ve , & tout ce qui aura Ite fern I vers 
les ruifleaux fechera, £T fera jettl loin, 
& ne fera plus. 

8. Les plcheurs glmiront , & tons 
ceux qui jettent le hamec.oh dans le 
fleuve feront dans le deuil , & ceux qui 
pendent les filets fur les eaUx languu 
ront. 

9. Ceux qui travaillent en lin & en 
fin crepe, & ceux qui font des tifliis 
de filets feront honteux. 

10. Ses chaulRes feront rompuCs; 
& tous ceux qui font des viviers feront 
dans Pabattement. 

11. Certainement les Principaux de 
Tfohan ont perdu le fens , les Sages 
d'entre les Confeillers de Pharaon font 
un confeil abruti. Comment dites-vons 
a Pharaon : Je fuit fils des fages , le 
fils des anciens Rois? 

12. Oil font-ihl Ou font tes fages? 
Qu'ils t'annoncent maintenant, s'llsle 
favent , ce que PEternel des armies a 
arr^te* contre PEgypte. 

13. Les Principaux de Tfohan ont 
perdu le fens ; les Principaux de Noph 
fe font trompe's , les cantons des Tri- 
bus d'Egypte Pont fait £garer. 

14. L'Eteruela verfl au milieu d'elle 
un efprit d^tourdiffement , & on a fait 
errer PEgypte dans toutes fes eeuvres , 
comme un homme yvre fe veautre dans 
•ce qu'il a vomi. 

1^. Etil n'y aura rien qui ferve a PE- 
gypte , de tout ce que fera la t6te ou U 
queue, le rameau ou le jonc. 

16. En ce jour-la , PEgypte fera com- 
me les femmes , $c elle fera Iperdue* & 
Ipouvantle, a caufe de la main levle 
de PEternel des armies , laquelle il va 
lever contr'elle. 

17. Et la terre de Juda fera Plfroi de 
PEgypte , quiconque fera mention d'el- 
le en fera e'pouvante' en foi-ra*me, a 
caufe du detain que PEternel des ar- 
mies a forme" contr'elle. 

ig. En ce tems-la il y aura cinq viHes 
dans le pays d'Egypte qui parleront le 
Ian gage de Canaan , & qui jureront i 
PEternel des armies , £?* Pune fentfeU 
les fera appellle la ville de deftruaion. 

19. En ce jour-la il y auraun autel 
a PEternel au miliou du pavs d'Egyp- 
te , & un monument drefle a PEternel 
fur la frontilre. 

20. Et cela (era pour figne Sc pour 

tempi- 
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' 4» Moir eceur a'e'i/ --■•■* 
fai tremble* defray 
effrayante la. ntiit di 

5. Qu'on drefle b 
le guet; qu'on man 
levez-vous - Capitaine 
clier. 

6. Car ainfi mc dit 
pofe tofehtinelle, i 
ce qu'elle verra f 

7. Et elle vit uit ct 
de gens de oheva! , i 
des anes, & mr clr 
chameaux ; ^ elle /< 
tentivenient. 

8. £t elle cria : t 
gneur,Je me tiens < 
nuellettient de'jour , < 
ma garde toutes les 
- 9. Et.volci'venir le 
me, une couple de gei 
elle papla , Si dit : I 
Je eft tontbe"e, Baby 
images talllees de fe? 
ties & jetties par U 

io. Ceft ce qae j>a 
que j-'ai battu dans i 
ai annonce* ce que j's 
des armies, duDie 

11. Prophetie cont 
a moi de Se*hir : Se 
arrive^ depuis le fbir ? 
il arrive" de^tfis la ri 

12. La fentitiellea 
venu&larjuhanOl; 
dez avec empreffemt 
venez.- : 

13. Prophdtie cont 
paflerez p&e-maie:la. 
dans les fencers del 

■14.. Venez avec des 
gelui qui a foif , ha 
Tema ; venez avec c 
de celui q^ui a pris 1 
is. Oarils ompris 
les £p*es, dedevant 
de devant Hare tendi 
fort de la bataille. 
-16. Car ainfj m'a 
Dans une ahn^e * tell< 
nees d'iro mercenaire 
de K6dar prendra fir 
„ 17. Et le refte du 
fans archers des enf< 
diminugj car rEttrn 
a parle\ 

PSAIE pre'dit daps 
7" Babyldne leroit pi 
& par les Medes. I] 
pies pour I'aflilger & 
maitres ; & il mar 
qu'ils prendroient cet 
nuit ou le Roi de B 
feftin , & f e livreroii 
qui arriva en effet. 
P r ls 1 ' l «ftoire r ft par 
la fin du ehapjtre V. 
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la cit€ de David Itoient giandes ; & vous 
avez afTemble* les eaux du bas Itang. 
. 10. Et vous ave2 fait k dlnombrement 
dJes maifons <te Jlrulalem , & vous avez 
dlmoli les maifons pour fortifier la mu- 
raille. t 

5t. Vous avez auffi fait un refervoir 
d'eaux entre les deux murailles , pour 
les eauir du vieux e*tang ; mais vous n'a- 
vez point regarde* a celui qui Pa faite 
& formed d£s long»tems, 

12. Et le Seigneur , l'Eternel des ar- 
rases , vom a appell^s ce jour- la .aux 
pleurs & au deuil , # a vous arracher 
les cheveux & a ceindre le fac; 
, i%. Etvoicif/Vjr * -$** joie & qu'al- 
le^grefle i on tue les boeufs , on ^gorge 
des moutons , on mange la chair , & on 
boit du vin i 6^ on dit ; Mangeons & 
buvonsi car nous mourrons demain. 

I4< Or l'Eternel des armies m'a de- 
clare , ,&. m'a dit : Si jamais cette ini- 
quity vous eft pardon ne'e , que vous n'en 
rnouriez, a dit le Seigneur, l'Eternel 
des armies. 

15. AinU a dit le Seigneur TEternel 
des armies : Va , entre chez le TreTo- 
rier , vers ce maitre d'hdtel Sqebna , 
& dilui: 

16. Qu r <«-tu a faire ici? Etqui as-tu 
ici qui t'apartienne , que tu te Ibis fail- 
le* ici un flpulcre ? II taille un lieu Emi- 
nent pour fon fepulcre , & il fe creufe 
une demeure dans le roc. 

^r**-- 17. Voici, 6 homme , l'Eternel te 
y tranfportera bien loin, & t'enveloppe- 
ra, entierement. 

18. II te fera rouler fortvtte, com- 
me une fcoule dans un pays large & fpa- 
cieux ; tu mourras-la , & c'eft-la que 
ton cbar magnifique fera la honte de la 
maifon de ton Seigneur. 

19. Je te chafferai de ton nofte, & 
je te dgpoferai de ton emploi. 

20. Et il arrivera en ce jour-la , que 
j'appellerai monferviteur Eliakira, His 
de Hilkija; 

2i. Etfie le vetirai de ton habit, & 
le fortifierai de ta ceinture ; je mettrai 
ton autorite* entre fes mains ; & il fera 
pour plre,aceux qui habitent dans Jl- 
rufalem , & a la maifon de Juda, 

22. Et je. mettrai la clef de la maifon 
de David fur fon Ipaule; il ouvrira, 
& il n'j aura perfonne qui ferme ; & 
il fermera, & /'/ n> aura perfonne qui 
euvre, . 

23, Et je J'at u 
dans un lieu fe t- 
ne d'e"gloire a j. 

24r m toute n 

de fon pere, d s 

parentes , repoi r- 

tes d'utenules . is 

a tous les inftr 

25. En $e jo s 

armies, le clo l 

dans un jtieu fe i- 



bera , & taut ce qui y Itoit attache* fera 
retranche*; car l'Eternel a parll. 

REFLEXIONS. 
T ES menaces qu'Efaie fait contre Je- 1 
^ rufalem , apris avoir menacl les au- 1 
tres nations, montrent que Dieu n'lpar-, 
gne pas fon peuple & ceux qui font pro- 
feflion de le fervir , lors qu'il leur ar- 
rive de 1 'often fer; & que les nations 
& les villes ou 1'impietl regne, font 
enfin expofees a fa vengeance , fans que., 
rien puifle les en garantir. II paroit 
fur tout de ce chapitre , queJ'unedes 
chofes qui marquent le plus grand en* 
durciffement , & qui engagent le plus, 
Dieu a punir les hommes , c'eft lors 
qu'ils font infenfibles a fes chatimeus,. 
& qu'ils fe livrent a la joie , aUx plai-1 
firs , & a la difTolu^ion , dans le terns, 
qu'il les appeMe a Humiliation & a la 
repentance. La prldi&ion qu'Efaie fait 
de la demolition de Sqebna , qui eft ici, 
rlprlfentl comme un homme vain 8c 
fuperbe , & de l'lllvation d'Eliakim , 
fait voir que ce qui arrive aux parti-, 
culiers eft dirigl par la Providence, 
aulTt-bien que ce qui arrive aux i>eu«. 
pies & aux Rois , & que Dieu ll&ve 
& abaifle ceux qu'il lui plait , felon les 
vues qu'il fe propofe. 

CHAPITFLE XXIII. 
Cefi ici une Prophetie qui marque que, 

les Tyriens , qui etoient voijins des' 

Juifs* £7" qui Je tenoient fiers de lews. 

richejjes £T de. leur puijfancc , feroient 

abbaijfes, 

i. DROPHETIE contre Tyr. Hur,'. 
L lez , 6 navires de Tarfcis,.car k 
elle eft dltruite , teilement qu'il n*y a 
plus de maifon , & qu'on n'y viendraf 
plus ; ceci leur a ill annoncl du pays', 
de Kittim. 

2. Vous qui habitez dans Tlsle, tai- 
fez-vous , & toi qui Itois remplie par 
les marchands de Sidon , par ceux quiy 
traverfoient la mer. 

3. Les grains de Scihor, qui croiflent 

Sarmi les grandes eaux , la moiffon 
u fleuve , c'ltoit (on revenu , & ellc 
Itoit la foire des nations. 

4. Sois honteufe , 6 Sidon , car la 
mer, la force de la mer a parte , di» 
fant ; Je n*ai point €ti en travail d*en» 
fant, & je n f ai point enfantl, & je 
n'ai point nourri de jeunes gens , nf 
llev^ aucunes vierges, 

%. Lors que le bruit en aura Iti en- 
tendu en Egypte , On fera faifi de dou- 
leur , d'apprendre ce qui fera arrive" a 
Tyr. 

6. Paflez en Tarfcis , hurlez , vous 
qui habitez dans les Isles. 

7. N'eft-ce pas ici vdtre ville qui 
faifoit vdtre joie ? Celle doht l'anti- 
quitl eft depuis fi long- terns ira fur 
fes pieds bjen loin, habiter dans un 
pays Stranger. 

St Qui a pris ce confeil contre Tyr, 
Eee s laquel- 
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laquelle couronne fes habitant; de la- 
quelle les marc h and sfont des Princes, 
& dont lesfafteursyW les plushouo- 
rables de la terre. 

9. L'Eternel des armies a pris ce 
confe:l ici , pour fl^trir Porgueil des 
fuperbes , & pour avilir tous les plus 
honorables de la terre. 

10. Traverfe ton pays comme une 
riviere , 6 fille de Tarfcis , tu n'as plus 
de ceinture. 

ii. II altendufa main fur lamer, 
& il a fait trembler les Royaumes ; 
PEternel a donne* ordre a un marchand , 
dede"truire fes forterefles, 

12. Et il a dit : Tu ne continueras 
plus a te glorifier , quand tu feras op- 
primee, vierge fille de Siclon ; leve- 
toi , traverfe en Kittim i encore n'y 
aura-t-il point de repos pour toi. 

13. Void le pays des CaldSens: ce 

Seuple.la n'etoit point autrefois ; Af- 
ir Pa fonde pour les gens de ma- 
rine ; on a drefle fes fortereflTes , on a 
tUv$ fes palais , & il l'a mis en ruine. 
* 14. Hurlez, navires de Tarfcis j car 
v6tre force eft d6truite. 

IS; Et ilarrivera en ce jour.la, que 
Tyr fera mife en oubli durant feptan- 
te annees , felon les jours d'un Roi. 
Au bout de feptante ann6es Tyr chan- 
tcra comme une chanfon de proftitue>. 

16. Pren la harpe, fai le tour dela 
Ville , proftitu6e qui avois tt$ mife 
*n oubli , chante avec force , multi- 
die, tes chants , afin qu'on fe fouvien- 
ie detoi. 

17. fitil arriveraau bout de feptan- 
te anises que PEternel vifitera Tyr, 
mais elle retournera au falaire de fa 
proftitution , & elle fe proftituera avec 
tous les Royaumes des pays qui font 
fur la face dela terre. 

.18, Enfin fon trafic & fon felaire fe- 
t* confacre* a PEternel ; il n'en fera 
rien reTerv£, ni ferr£; car fon trafic 
{era pour ceux qui habitenten la prg- 
feqce de l'Eternel, pour manger juf- 
flues a etr£ raflafie*s , & pour avqir des 
habits durables. 
y fiEFLEXIOHS. 

LA prSdittion contenue dans ce cha- 
pitre s'accompiit , lorf^ue N£bu- 
CadriCtfar Roi de Babylone prit la ville 
de Tyr , apres un long fi£ge. II y a 
ceci de reniarquable dans ce chapitre, 
que le Prophete dif e*CprefT6ment, que 
Tyr feroit deToUe pendant feptante 
ins; qu'au bout de ce tems-la elle fe- 
roit retabUe ; que fon commerce fleu- 
riroit de nouveau , & quelle feroit 
meme hommage a Dieu de fes ricliei- 
fes. Toutes ces chofes arriverent a la 
ville de Tyr. Apres fttre tombed fous 
la puiflance des Babyloniens , elle fc 
releva de fa ruine , elle d-'vint tres- 
o?nfide>able , & recouvra fa liberty 
jufqu'au terns a*Alexandre le Grand. 



I 



Dans Ta fufte, les Juifs retirdrent di- 
vers avantages des Tyriens, & enfin- 
i'Evangite tut annonce* dansle pay^de 
Tyr. En tout cela on voitPdes preuves 
evidentesje todivinite* dtf ces ppophe- 
ties , aum bien que da la Providence 

?iui gouverne le monde , & qui p#6- J 
[de fur tout ce qui y arrive.* > * 

C HA P I T R E XXIV. 
// eftparlf dans ee chapitre , de VetVremt 
defolatien qui arriyeroit dans ta Ju* 
dee , a caufe des pechts des Juifs ; ce- 
pendant Efaie Premet c\ue Pon verroit 
Jerufalem rttablie. 

1. \70ici , PEternel s'en va rendre 

v le pays vuide , & Plpuifer ; 
il le fera changer de face , & il di& 
perfera fes habitans. 

2. Et tel fera le Sacrificateur que le 
peuple , tel le Maltre que fon fervi- 
teur ; telle la Dame que fa fervante , 
tel le vendeur que Pachetenr , tel ce- 
lui qui pr^te que pelui qui emprun* 
te, tel le chancier que celui duquel 
on exige. 

3. Le pays fera enticement vuid^ 
& entierement pille* ; car PEternel 4 
prononce" cet arrftt-lA. 

4. La terre eft dans le deuil , elle eft 
d^chuS; le monde eft languifTant, il 
eft dechu; les plus confide'rablcs da 
peuple de ce pays 'font languiflans. 

5. Le pays a 6te" profan^ par fe» 
habitans , puree qu'ils ont tranfgrelHS 
les Lqix, ilsont change les Ordon* 
nances , & ont viol6 P Alliance <ter- 
nelle. 

6. C'eft pourquoi Pimpr^cation da 
ferment a d£vor6 le pavs, $c fes habi? 
tans ont 6tt mis en delolation ; a cau- 
fe de cela les habitans du pays font 
confumls , & peu de gens y font de* 
meur£s derefte. 

7. Le vin excellent pleure , la vigne 
languit , tous ceux qui avoient le cceur 
joyeux foupirent. 

8. La joie des tambours a^cefW , le 
bruit de ceux qui fe re*jounTent eft 
fini , la joie de la harpe a cefft. 

9. On ne boira plus de vin avec 
des chanfons , J la cervoife (era amir* 
a ceux qui la boivent. 

10. La ville de confufion a ete* ruu 
n£e; toute maifon eft ferm^e, feller 
ment que nul n'V entre. 

11. II y aura des cris dam les'pfo* 
ces , parce que le vin manouera ; 
toute fa Joie eft tournle en obtcuritl, 
rall^grelfe du pays s'en eft allee. 

11, l\ ne fefte dans la ville qu*unt 
folitude . & la porte eft frapple d*une 
ruine 6clatarite,. 

13. Car il arriveraau milieu du pays. 
& parmi les peuples, comme quand 
on fecong Polivier , & quand on era- 
pille , a.pres avoir achev* de vendan- 
ger. 

14. C9UX-14 ^ieveroot leur voix , ft 

ft 
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fe rljouiront ave# un chant- de uriorn- 
phc . & • ils poufleront des cris de joie 
de devers la mer , a caufe de la Ma- 
jefte* de l'Eternel. 

1 s, -Cleft pourquoi glorifiez 1'Eter- 
nel dans les valines, & le notn de l'E- 
ternel le Dieu d'lfrafcl dans les Isles de 
la mer. 

16„ Nous avion? entendu du bout 
de la terre des Cantiques qui annon- 
qoient la gloire du jufte ; mats j'ai dit : 
je fuis extinue* , je fuis extenue* ; raal- 
heur a moi ; les prevaricateurs ont 
pr£varique* ; ils ont pr£yari<qu6 , com- 
me les prlvaricateurs ont accoutume' 
de faire. 

17. La frayeur, la fofle, &lepi£ge 
font fur toi , habitant du pays, 

1 8. Et il arri vera que celui quis'en- 
fuira i a caufe du bruit de la frayeur, 
tombera dans la fofle , & celui qui fe- 
ra remont£ hors de la fofle (era pris 
dans le pi£ge ; car les bondes d'enhaut 
font ouvertes , & les fondemensde la 
terre tremblent. 

1 9. Le pays eft entitlement froiflS , 
le pays eft enticement 6crafe* , le pays 
eft enticement remug de fa place. 

20. Le pays chancelera entie>ement 
comme un homme yvre, & feratranf- 
porte* comme une loge, & fon plche* 
s**appefantira fur lui , tellement qu'il 
tombera & qu'il ne s'en relevera pas. 

21. Et il arrivera en ce jour-la que 
PEternel vifitera dans un lieu eleve! 
rarmee fuperbe , & les Rois de la ter- 
re , fur la terre. 

. 22. lis feront aflembles en troupe , 
comme des prifonniers dans une fofle, 
& ils feront enfermls Itroitement 
dans une prifon , & apres plufieurs 
jours ils feront vifite*s. 

23- La lune rougira, & le foleil fe, 
ra honteux, quand l'Eternel des armies 
rdgnera en la montagne de Sion & a 
J^rufalem \ & qu'il fera glorieux en 
la preTence de fes Anciens. 

REFLEXIONS. 
QN voit dans ce chapitre une prldic- 
^ tion des malheurs qui menaqoient 
les Juifs, Efai'e anuonce que leur 
pays alloit etre enticement deTol£ , 
parce que ce pays avoit Ite* profane* 
& fouifld par les crimes de fes ba- 
bitans, & parce qu'ils avoient viole* 
l'alliance divine. On peut voir par 14 
a qjioi doivent s'attendre oeux qui 
imitent les Juifs dans leur rebellion & 
dans leur ingratitude. Dieu execute a 
la fin fur eux les arrets de fa juftice, 
& il les accable de fes jugemens; 
mais s'il ne punit pas toujours par 
■ des peines temporelles oeux qni tranf- 
greflent fon alliance & fes loix , il les 
punira infailliblement dans la vie a 
venir ; les menaces de l'Evangile oc- 
tant pas moins exprefles, m moms 
certaines , que celles des anciens Pro- 



phets. D'un autre odte* , les promeCc 
fes que Dieu fait ici , d'Cablir fom 
regne , & de manifefter encore fa gioi-r 
re a Jerufalem , apres l'avoir affli- 
%&e , marquetit fa miftricorde enver* 
(on peuple. Ces promefles nous regard 
dent auffi bien que les Juifs, puifque 
c'<rft dans la manifeftation de JeTus- 
Chrift , & dans I'etablHTement de fon 
regne , que nous en voyons le parfait 
accomplilTement. 

CHAPITRE X£V. 
Cefi ici un Continue de louange , pour 
les benedictions que Dieu accorderoit 
a fon peuple , en le delivrant & en> 
abtiffantfes ennetms. 

1. u TERNEL , tu es mon Dieu ; je 
u t'exalterai , je c£l£brerai ton? 

Nom ; car tu as fait des chofes mer- 
veilleufes , tes deffeins formes des 
long-terns/* font trouvesetre lafermetd 
meme. 

2. Car tu as fait de la ville un mon- 
ceau de pierres , & de la forte Cite" une 
mine ; fe palais des Strangers qui etoit 
dans la ville, ne fera jamais rebati. 

3« A caufe de cela un peuple puif. 
fant te glorifiera, la ville des nations 
redou tables te rtv^rera. 

4- Car tu as ^t^ la force du pauvre, 
la force du miferable en fa ddtrefte, lor 
refuge contre le debordement , w Tom- 
brage contre le hale-; parce que laco. 
lere de ces Iiommes terribles eft com« 
me un tonrbillon qui abattroit une mu- 
raille. 

5. Tu rabaifleras la tempgte 6cla« 
tante des Strangers , comme le hale 
dans un lieu aride eft rabaijJeparYom* 
bre d'une nu6e. II abattra les bran* 
ches des bommes violens. 

6. Et l'Eternel des armies fera a 
tous les peuples fur cette montagne 
un banquet de chofes graffes , un ban- 

?|uet de vins purifies , de chofes graf- 
es, moglleufes, devins bien purifies. 
7- Et il enlevera en cette monta- 
|ne-ci l'envelope redouble qu'onvoit 
ur tous les peuples , & la couvertu- 
re qui eft Vendue fur toutes les na- 
tions. 

8. Et il engloutira la mart pour ja; 
mais $ & le Seigneur l'Eternel efluiera 
les larmes de deftus tous les vifages ; 
& il otera l'opprobre de fon peuple 
de deifus ttuite la terre ; car l'Eternel 
a parl6. 

9. En ce jour-la on dira ; Voici nd- 
tre Dieu « nous I'avons attendu & il 
nous fauvera ; e'eft ici l'Eternel ; nous 
Pavons attendu; nous nous ^gaierons 
& nous rejouirojis de fon falut. 

io. Car la main de l'Eternel repofe- 
ra fur cette montagne ; mais Moab fe* 
ra foul^ fous lui , comme on foule la 
paille pour en faire du fumier. 

1 1. 11 ^tendra fes mains au milieu 
de lui , comme celui qui nage • les 

- 
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trend poor nager ; ft « BWMUM . ~- .. 
fete* , fe raittnt oavertnre avec fes | 



rabaiflera fa ^applaais le chemin do jafte. 

8. Auffi noust'avons attendn, A Eter- 

IbcI , dans lefentter de tes jugemens ; 

12. Et il abaiflera la force de tes [ft e'eft vers too nora & vers ton lbs. 

plos bantes murailles ; u its abbattra, veuir que tend le defir de notre ime. 

- , . __ — „ ~_ ,„ _^_.;#* — 9. Mon amet'adefire pendant la nuit; 



les rtdnHant 



& les jettera par terre , 
en ponffiere. 

REFLEXIONS. • 

LES a&ons de graces & les louanges 
qui font contennes dans cecnapi- 
tre regardent premilreraent la dc*li- 
Trance des Juits ft lenr retonr de Ba- 
by lone ; mais etlesconviennent for toot 
a la grande dllivrance que le Meffie 
devoit procurer aux bonrmes, en les 
rachetant ft en lenr acqnerant le faint. 
Nous devons principafement remar- 
qner, apres St. Paul &SL Jean, que ces 
paroles dn Propbete , Lam*rt fera en- 
gloutic pour jamau , & le Seigneur ef- 
fuiera let larmes deleursyeux , ne feront 
parfaitement accomplies que lorsque 
fa mort , qui eft le dernier de nos en- 
nerais, fera detruite par la reTurrec- 
tion , & que JeTus-Cbrift introduira fes 
El us dans la gloire fternelle. Cctte 
attentedoit produire en nons an grand 
d6Kr d'avoir part a ces excellentes pro- 
mefles , & nous inciter a benir le Sei- 
gneur qui nous les a faites , & a nous 
rijouir continuellement dans l'attente 
dn Salut qui fera pleinement manifefte* 
a la feconde venue de ndtre Seigneur 
JeTus-Cbrift. 

CHAPIJRE XXVI. 
Bfaie continue a louer Dieu des biens 
quUl feroit a fen peuple ; £T il expri- 
me les fentimens de confiance que les 
jujhes ont en Dieu. 11 reprefente en- 
fitite comment les hommes abufent dn 
fupport de Dieu i ilreconnoitfajufiice 
£/ fa puijfance , qui deyoient paroitrc 
en ce qu'afres avoir reduit les Juifs 
aux dernieres cxtremites , il lew ren~ 
droit la paix ,' £T par Unties ces con- 
fidgrattons il confole £7* encourage le 
peuple de Dieu. 

1. LN ce jour-la ce Cantique fera 
** chante* au pays de Juda : Nous 

avons une ville forte ; la delivrance y 
fera mife pour muraille ftpouravant- 
mur. 

2. Ouvrez les portes , 8c la nation 
suite & qui garde la verite* y entrera. 

3. C'eft une deliberation arretee, 
que tu conferveras la vraiepaix; car 
on fe confie en toi. 

4. Confiez^vous en 1'Eternel a perpl- 
tuiti ; car le rocher des fiecles eft en 
l'Eternel ndtre Dieu. 

5. XI abaiflera ceux qui habitent 



dans les lieux lleves , il humiliera la tes cabinets , & ferme ta porte fur toi 
ville. iuperbe, il 1 humiliera jufqu'en cache-toi pour un petit moment, jw 
terre, 11 la fera defcendre jufqu'a la qu'a-ce que lMndignat ; on foil pafKe. 



jufqu 1 
pouiiiere. 

6. Le pit, meme les pi$s des aifli. 
g£s & les plantes des petite la foulerom 

7. Le featier du jufte eft uni i tu 



&. moa ef prit qui eft en moi te cb«rcbe> 
ra le matin ; car lors qne tes jugemens 
font for la terre, les babitans de Ba 
terre apprenneat la iufttct. 

io. Fait on grace au mecbant? H 
n'eo apprendra point a etre jnfte, mm 
il agira avec ta&ftancete dans la terre 
de la droitnre , ft il ne regardera point 
a laMa>eft£ derEtemel. 

11. Eternel , ta main eft elle elev€e ? 
lis ne Te voient point , mais ils la 
verront, & ils feront hoatenx, a can*. 
fe de la jatoofie que tu mootres en 
raTenr de ton penple ; le fen dont ta 
punis tes ennemis les d^vorera. 

12. Eternal , tu nous doaneras la 
paix ; car e'eft toi qui nons as fait toot 
ce qni nons eft arrive. 

13. Eternel ndtre Dieu , (Tantres 
Seigneurs qne toi nous ont maftrifes; 
mais Cell par toi feul que nons nons 
fouvenons de ton nom. 

14. lis font morts, ils ne vmont 
plus ; les tr^pafles ne fe rdereront 
point ; parce que tu les as vrfitls, que 
tu les as extermines , & que tn en as 
fait perir toute la raemoire, 

1 5 . Eternel , tu avois accru la nation, 
tu avois accru la nation ; tu as 6t€ 
glorifi6 , tu les as jett^s loin par tons 
les bouts de la terre. 

16. Eternel, quandils ont Itldaiis 
la d£trefie, ils t'ont recherch*; ils 
ont r^pandu leur bumble reqnete , 
quand ton chatiment a ete fureux. 

17. Comnie celle qui eft enceinte, 
lors quelle eft prete d'enfanter, eft 
en travail & crie dans fes douleurs , 
e'eft ainfi que nous avons 6t€ a caufe 
de ton conrroux , 6 Eternel ! 

18. Nous avons coikju , & nous 
avons ete* en travail , nous n'avons en> 
fant^ que du vent i nous ne faurioni 
en aucune mani6re dglivrer le pays, 
& les babitans de la terre n'ont pas 
iti extermines. 

19* Mau ceux que tu avois rait mou- 
rir vivront ; mon corps mort fe rele- 
vera. R6veillez~vous & vous re'joulf- 
£ez avec chant de triompbe, vous ba- 
bitans de la pouffie>e ; car ta rof6e eft 
comme la roue qui tombe fur les her. 
bes, & la terre jettera dehors les 
trlpaflfc. 

20. Va, mon peuple, entre dans 
« , . . „ toi . 

jut 
qu 7 a- ce que rindignapon foil palKe. 

a 1. Car voici, TEternel va fortir de 

fon lieu* pour vifiter riniquitt que les 

babitans de la terre $nt cwmmift contrt 

lui i alon la terre d^couvrira le fang 

qu»tllt 
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'elleaura rec,u,*& die ne cachera le frappoit; & auroit-il 6t6 tue* com- 
is ceux qu'on a\mis amort. me ceux qu'il a tugs Pont it€l 

8. Tu la jugeras avec moderation , 
quand tu la rejetterds. II l'a emport* 



RtE F LE X I N S. 
Ous dqvons mediter-, avec recon- 
noiJTance 8$ avec-foi , ce qui eft dit 
ns ce chapitre & en tant d'autres 
oph&ies , de la delivrance & de la 
ix que Dieu envoyeroit a ion Egli- 



, vu que ces predictions fe rappor- 
it principalement aux terns de l'E- 
ngile. IL Nous apprenens de ce cha- 
re.,, que le caraftere des vrais fidd- 

efi\ de fe fier en pieufeul, dene 
Hirer qne lui , de le chercher de tou- 

les -piri flan ces de leur ame , & que 
en de fon c6te* les foutient,?& lej 
iduit dans le chemiii qu'ils doiven 
vre , & prend foin de toutce qui 

regarde. Uoe troilWme inftr.u&ion 
e le Proph^te nous donne , c'eft que 

hommes apprennent ordinairement 
craindre Dieu, & A faire ce qui eft 
le , lors qu'il les chatie & qu'ils 
ientfes jugemens* maisquelespl- 
eurs s'endurcifTent quand . Dieu leur 
t grace & les fupporte , & qu'au 
u de fe converter ils deviennent enco- 

plus mlchans & plus irtipies. En- 

, les affurances qu'Efai'e donne aux 
ifs de la prote&ion de Dieu , doivent 
tifoler 1'Eglife & tous fes vrais ruem- 
;s , les rendre t ran qui lies dans les 
ns les plus facheux , & les remplir 
ntinuellement d'ef ' ">. de joie. 

CHAPITF 7lL 

leu promet qu'il } 
Qtnce les ennetnu a 
oaiferoit envers j 
:eux qu'il auroit < 

£Tf» Egypte^ il /„ „„.jita~Je. 

rufalem , ou ils adoreroient encore le 
Seigneur. 

I. L'N ce jour la 1'Eternel punira 
*-* de fa dure grande & forte 
e*e , Leviathan h grand ferpent , & 
viathan le ferpent tortueux , & il 
jra la baleine qui eft dans la mer. 
i. En ce jour-la vous chanterez, en 
us r^pondant Tun a l'autre , fur la 
gne qui porte le meilleur vin. 

3. C'eft moi 1'Eternel qui la garde;. 
1'arroferai de moment en moment ; 
la garderai nuit & jour, de peur 

'on ne lui faffe du mal. 

4. II n'y a point de, rureur eh moi. 
li m'opofera des ronces & des epi~ 
s pour les combattre ? Je raarche- 
l fur elles & je les bruleraj toutes 
femble. 

5. Ou plfitdt, qu'il retienne ma for- 
; qu'il faffe la paix avec moi, qu'il 

le la paix avec moi. . 

6. II fera ci-apres que Jacob pren* 
a racine & fleurira i Ifrael germe- 
, & ils rempliront de fruit le del- 

s de laterre. 

7. Auroit-il frapp£ fon peuple de la 
erne plaie don* il a frappi cejui 9.111 



par le vent impetueux de fa colere 
comme au jour que le vent d'orient 
lourne. 

9. Ainfi Pexpiation de 1'inicMiite* de 
Jacob fera faite par ce moyen , & ce- 
ci en fera tout le fruit c'eft que fon 
peche fera 6t6 ; quand il aura mis rou- 
tes les pierres de l'autel comme des 
pierres de platre menuife"es ; quand les 
bdcages <& les ftatues ne feront plus 
dej?out. * 

e^io. C9X la viUe forte fera defole> ; 

"HTc m i ? lfon . de pl«fencc fera abandon- 



ne'e & quitted comme un difert i le 
veau y paitra , & y gitera, & bruu- 
tera 16s branches qui y feront. 
•i r 1, ty*^ f P n . bra n cha ?e Tera fee 
il fera bnfe , & les femmes y venant 
en allumeront du feu j car ce peuplt 
n'a point d'intelligence ; c'eft pourquoi 
celut qui l'a fait n'aura point pitie* 
de lui , &. celui qui l'a form6 ne lui 
fera pp-int de grace. 

12, II arrivera done en ce jour-la "■ 
que 1'Eternel frappera , depuis lex;our» 
du fleHve,JuAu'au torrent d'Egypte; 
mais vousferez raflembUs un a nn V i 



Enfans d'Xftael! 

13- £t il arrivera en ce jour-laV 

qu'on fonnera de la trompette avec iii 

grand bruit ; & ceux qui s'<hoient peri 

-fa puif-dus au pays d'Aflyrie , & ceux qui 

iutls'ap- avoient 6t€ au pays d'Egypte , revien- 

, <j que dront, & fe profterneront devantHE- 

^iffyrie ternel dans la fainte montagire a J^ 

" rufalem, • 1 : 

REFLEXIONS 
^Ous pouvons recueillir de ce diapiu 
, tr .fx h Qv* quelque grande que foit 
? P"™ n «« d e« impies & des ennemis 
de Dieu, il eft encore plus puifTknt 
qu'eux » & qu'il donnera toujours 4es 
bornes a leur malice. II. QuMl y a c«c' 
te difference entre les afflidtions do»« 
^J fi i? ? 01 ? ? g H fe ' & les iugemensl 
qu ?! d i?. loie i ut lw Peuples idolatres, 
qu'il afflige fon Eglife par un effet dt 
fa bonti & pour la purifier; au lieu 
qu'il punit les autres en fa colore &■ 
pour les d^uire, Cette bont6 du Sei- 
gneur paroit dans les promeffes qu'il 
tait de raffembler les Juifs difberfes> 
& de les ramener a J^rufalem ; c« 
qui arriva en eftet apres ia captivity 
de Babylone. L'on voit par la , qu*> 
Dieu.ne retire jamais enticement f* 
proteftion d^ deftus fon peuple ; & de* 
deflus ceux $u'il aime , & qu'apres Its 
avoir humih^s- par fes chatimens , iJ 1 
fait fucc^der le repos au trouble, At? 
leur donne de uouveaux temoignages 
de Ion amour, & des iujets •ie'egigbrer 
fa miiej^cbrdfi. . . . : 
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CHAPITRE XXVIII. 

Cefi ici une Prophetic contre ceux d*E- 
phratm , c'eft -a- dire , centre le Ro~ 
yaume des dix Tribus , £? contre le 
Jioyaume de Juda. Efate dit qu'ils fe- 
roient lirvres a leurs ennemu, a caufe 
de lew fierte , de leurs diffolutions , 
& de leurs idolatries. II reproehe aux 
$acri/icateurs £T aux Propf fetes , de s % 2- 
tre laijfes alter a ce dereglement gene- 
ral i d y etre engages avec tout le peuple 

, dans t une grande ignorance £7" dans une 
extreme corruption ; £7 outre cela d'etre 

. remplis .(tune faujfit con fiance , en for- 
te qu'ils fe croyoient a couvert desju- 

gemtns de Dieu. II leur de nonce cemfc 

~ „ ._. ._; -* ^| 



jugemens , £T il pr onset cependant, qu^ 
. Dieu deploieroit fa puijfance £7 "faf* 
.. gejfe infinie en faveur de Jerufalem : 

£7" que comme le laboureur , apres avoir 
. prepare la ter^e £T* y avoir mu fa fe- 

mence , met a part le bon grain i de 
.. mime le Seigneur epargneroit ceux de 

Juda , £T ne les detruiroit pat avtc les 
^jnjehans. l / 

1. fcJlAlheur alacouronne*d'or$ueil, 
f* A aux yvrognes d'Ephraim ; 

l'otncment de la gloire n'eft qu'une 
flenr qui tombe ; ceux qui font an tiaut 
de la valine graife font £tourttts de 

tin-. 

2. Voici , le Seigneur a en main un 
optme fort & puiffant , qui reffemble 
;une tempete de gr£le, a' un ttfur- 
>illon qui brife tout , a Une tempete 

de groffes eaux d£bord£es ; il Jettera 
tout par terre avec la main. 
.. 3. Xa courronne de fierte" & les yvro- 
gygs d'Ephraim feront foulls aux pie's ; 

4. Et l'ornement de fa gloire , qui eft 
au naut de la valine grade* ne fera 
tpCune fleurqui tombe; *'// feront com- 
me les fruits hatifs avant Vhti , lef- 
quels quelqu'un prend avec la main , 
les devore, & les mange desqu'illes 
avu$; 

„■ t . JSn ce jour-la l'Eternel des armies 
ftca une couronne de' noblefie ♦ & un 
djadlme lie gloire au ref$e de fon peu- 
ple. 

6. II fera un efpritde jugement, 
our celui qui fera aflis fur le tribunal 



de fevrer & d'arracher de la mamelle 
IO. Cart/ faut leur dormer eomraau- 
dement apres com.mandement ; com- 
mandemerft apres commaridement ; h- 
gne apr^s ligne' ; ligne apres lignej 
un peu ici , un peu la. 

ix. C'eft pourquoi il parlef* a ce 
•peuple avec des levres qui bggaieroot 
& avec un hmgage Stranger. 

12. II lni avoit dit ; C'eft icile m- 
yen d* avoir du repos , que vbus donniez 
du repos a oelui qui eft accabl& c'eft 
ici le foulagement ; mais ils n'ont point 
voulu gcouter. 

13. Ainfi la parole de PEteYnellear 
ra commandement apres command* 

ment 5 - oommandement apres comman. 



dementi ligneaj^res ligne; ligne apres 
ligne ; un peu ici , un peu la i afin 
qu'ils aillent & qu'ils tombent a la 
renverfe , & quMls foient briKs ; qu'Hs 
tombent dans le ptege , & qu'ils foient 
pris. " 

14* C^ft pourquoi Icoutez la paro- 
le de r£ternel, vom homnies moqueurs, 
?ui doniinez fur ce peupie-ci qui efti 
e*ruialem. 

15. Car vous avez dit: Nousavons 
fait accord avec la mort, & nousavoos 
i nteUigcnee avec le fiSpulcre. Quandle 
flea« deborde* traverfera , il ne viendra 
point 1 fur nous ; car nous avons mis le 
menlbnge pour ndtre conriance, &ia 
fauiTete' nous mettra A couvert. 

161 C'eft pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur, TEternel : Voici je mettra 
pour fond em en t une pier re en Sion, 
une pierre e^prouve'e , une pierre angu- 
laire & pre'eieufe , pour 6tre unfonde- 
ment folide ; celut qui croira ne fera 
point con fits.- 

17. E.t je mettrai le jugementd l'e- 
querre, *& lajuftice au niveau; la grew 
en lever a la cenfiauce du menibage, & 
les eaux inonderont ce qui mettoit i 
couvert. _ 

ib. Et v6tre accord avec la mort »• 
ra aboli » & vdtre intelligence avec je 
fepulcre ne tieudra point; quaao M 
fl£au de*bord6 traverfera , vous en w- 
rez accablfs. 

„ „__,_ _„.— .„ 19. DesquMl traverfera, ilvousenv 

la juftice ; & la force de ceiix qui portera ; car il traverfera tousles nia- 
retourneront du combat a la porte. tins , & de jour & de nuit ; & de*s qu on 
. 7.. Mais cetix-ci auffi fe lbnteuWie*s! entendrale bruit iln'y autaque trou- 
dans le vin, & fe folit ^gar^s^dans laj ble. . 

cervoife ; le Sacrificateur -& le i^o* 20. Car le Jit feratrop court, tei- 
phete le font oublies dans' la cervorie, I lement ^u*on ne s v y pourra pas tteo- 
Ms ont £t& abforWs dans' le vin , iis 1 dre, & la couverture trop e'troite, qua° a 



fS 



£t font tourvoye's dans 4a cervoiie , ils 
fe iont e^gar6s dans la Villon , ils ont 
ojiancele' dans le jugement» 
^8. Car toutes leurs tables ont 6te* 
remphes de vomiilement & d'ordure , 
de iorte o^u'il ne refte plus de place. 

9. A qui enfeigneroit-o<v la fcienoe , 
&.a qui ferojt-on entendre Pehfeigne- 
ment? Ils font comme ceua-qu'on- vieht 



onl'e voudra enveloper. n 

21. <Jar TEternel le levera corom«». 
fit dans la montagne de Peradlm , * 
il fera htiii comme il le fut dans i» 
vallee deOabaon , pour faire Ion tra- 
vail , fon travail non acooutume. 

22. Maintenant done ne vous mj£ 
quez plus , de peur que vos Hens ne « 
refterrent; car j'ai entendu d^ 11 ^ 
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du. Seigneur PEternel def armies , qu'il 
y a une deftruftion d&erminee fur tout 
le pays. 

23. Fjffttez Poreille, & e"coutez ma 
voix ; foyez attentifs , & ecoute* mes 
difcours. 

.24. Celui qui laboure pour femer , 
laboure-t-il tou jours ? Ne cefTera-t-il 
pas . & ne rohipra-t-il pas les mottes 
de . fa ter.r*e ? 

.25. Quand fl en aura applani le def- 
£us ,.ne femera-'t-il pas la vefce ; ne 
r6pandra-t-il pas le cumin , ne mettra- 
trilpas le froment au meilleur endroit, 
l!pg$e en fop lieu afiigne* , &P£peautre 
eu,ion quartier ? 

26. Car fori.Dieu Pinftruit & Pen- 
feigne touchant ce qu'il faut faire; 

27. Parce qiPon ne foule point la 
Vefce. avec la herfe , & on ne fait pas 
toiirner la roue du chariot fur le cu- 
m|ni; inais on ,bat la vefce avec une ver- 
ge', & t le cumin avec un fleau. 

..28. Le bled dent on fait le pain fe fou- 
le ;.mais le laboureur ne le foule pas tou- 
jour, & qiidi qu'il Iterate avec la 
roue de fon chariot , n&uimoins il ne 
U lneniiifera pas tout- a- fait avec les 
cjipvaux $uile foulenp. 

29. Cec? auifi proceMe de PEternel 
des, armies.,, lequel eft admirable en 
cpufeil » & magnifique en moyens* 

' R E F L E X I O NS. 
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dale pour les incre*dules , & un moyen 
de falutpour tous ccuxqui croienten 
lui. 

CHi 

Efdie fan 

les fuiva 

?\ui devt 
a guerrt 
celui-ci , 
felee Ari 
dans feu 
confondn 
guerre, 
frocedero 
de Paveu 
regnoient 
mi les Pi 
focrijte , 
ces des } 

tez anne> 
vi&imes p 

2. Et je 
la ville ne 
elle me U 

3» v*ar J* vhiiij>»ihi bvui. uuiuui \/vj li- 
tre toi, je t'affie'gerai avec des tours, 
& drefferai contre toi des forts. 

4- Et tu feras abaiffe'e , tu parljeras 
comme de dedans la terre , ta parqlej 
fera baffe comme Ji elle etoit de la pouf* 
ftere ; ta v6ix Jortant de la terre fera 

femhlahlp a ceUe fl'nn pfprit Je Python ' 

ta parole fert,oi\ 

ie v tes ennemis 
menue , & la' 

formidables fe*, 
pafle , & cela 

in un moment. 

ar PEternel des 

es, aveqtremr 
un grand bruit 

lion > & avec la 

»nt. 
toutes les jiii 
contre Ariel , 

eront cette vik 

;eux qui la fer- 

>mme un fonge- 

irrivera , t que 
a , fonge qu'il 

eft reveille' ^ 
>mme celui .qui 

i mais quand 
< , & ion. ante 
e meme ,de J» 
itions qui com-i 
ague de Sictn, 
oyez e'tonnfe ; 
& ils ontcril; 
>u. pas de via; 
>n pas a cauft 
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vos yeux , il a bande* les yeux tie vos 
Prophetes & de vos principaux Vo- 
yans. 

11. Et txrutes les vifions vous feront 
com me les paroles d'un livre cacueti, 
qu'on donneroit a un homme qui fau- 
roit lhre , en lui difant : Nous te 

Srions', lis ceci , & qui re*pondroit , 
e He faurois , car il ell cachete. 

12. Puisfi on le donnoha quelqu'un 
qui ne fut pas lire, en lui difant : 
Nous te prions , lis ceci ; il rgpon- 
droit , Je ne fai pas lire. 

• 13". C'eft pourquoi le Seigneur dit: 
Puis que ce peuple ci s'approche de 
moi de fa bouche , & qu'ils mTio no- 
rent de leurs levres * mais qu'ils ont 
tlorgne' lenr coeur de moi , & que la 
crainte qu'ils ont de moi eft un com- 
maodement qui leur a 6t6 enfeignl par 
des hommes ; 

14. A caufe de cela , voici je con- 
tinuerai a Jaire des merveilles dans ce 

?euple-ci , meme a raire des prodiges 
tranges \ c'eft que la fagefle 4e fes 
fages plrira , & I'intelligence de fes 
hommes entendus s'lvanouYra. 

• 15. Malheur A ceux qui veulent tenir 
leurs defieins profondlment cache* a 
HE tern el , & dont les ceuvres font dans 
les tlndbres , & qui difent : Qui nous 
voit , & qui nous apnerqoit ? 

- 16. Ce que vous faites avec perver- 
fit£ , ne fera. t-ilpas rlpute* comme 
Far gi lie d'un potier ? L'ouvrage dira- 
t-il de celui qui Pa fait : II ne m'a 
point fait? Et la chofe formed dira. 
t-elie de celui qui Pa formed : II n'y 
entendoitrien? 

17. Le Liban ne fera-t-il pas encore 
dans trds-peu de terns convert! en un 
Carmel , & Carmel ne iera-t-il pas r£- 
nut€ comme une forfit? 

- 18. Les fourds entemlront en ce jour- 
la les paroles du U vre , & les yeux des 
aveugles , €tant deJivrfis de Pobfcuri- 
te* & des tlnebres , verront. 

19. Les humbles aurontjoie furjoie 
en l'Eternel , & les plus pauvres d'en- 
tre les hommes s'lgaieront dans le Saint 
d'Ifrael. .? ^ : ■ 

20. Car Vhommt formidable rie fera 
phis , le moqueur fera confuml , & 
tous. ceux qui veillent pour commet- 
tre I'iniquite feront retranchls $ 

•21. Ceux aufli qui font p&her les 
hommes , par leurs paroles » & qui ten- 
dent des pie'ges a celui qui les reprend 
a la porte & qui font tomber le jufte 
dans laconrufion. 

22,XI'eft pourquoi TEternel , quia 
rachete Abraham , a dit ainfl tduchant 
la maifon de Jacob-:' Jacob ne fera 
pias ■ honteux , & la face ne palira 
plus. 

23. Car quand il verra- fes fils etre 
un ouvrage de mes mains* au milieu 
de lui , ils fanftifieroot mon Norn; ils 



fanftifieront f " dis-je , le Saint de Ja- 
cob -& redouteront le Dieud'IfraeX 

24. Et ceux dont l'efprit etoit egar£ 
deviendront entendus , & ce"iix qui 
murmuroient apprendront la doctrine.* 

REFLEXIONS. 
IL faut conlidejer fur ce chapjtre, I. 
1 Que les menaces d'Efaie centre J6- 
rufalem , & con tre ceux qui Pattaqne- 
roient, eurent leur eft'et peu'd'annees* 
apres , lorfque Sancblrib vint alQ^ger 
cette ville, & qu'il fut obliglde fe re- 
tirer avec la perte de fon arm6e. l IF. 
Que ce fut 1'aveuRlement des Prophe- 
tes , & Phypocrifie des Juirs , qui en- 
gagement Dieu a les traiter de la forte. 
D'bu nous devons recueitlir que l'igno- 
ranee 6c Pimpiete* des Qondufteurs de 
PEglife eft toujou/sfuivi6td'une grande 
corruption, & que Dieu a' en abomi- 
nation le cuhe qu'on lui reud , quand 
ce n'eft qu'un culte ext^rieur &dypO- 
crite. C'eft ce que marquent ces parod- 
ies que Notre Seigneur allegtte dans 
l'Evangile : Ce peuple s'apprtche de moi 
de fa bouche , £3* il m'honore defes lrures 9 
matt leur caur eft bieri eloigne de moi. Ge : 
chapitre nous enfeigne aufD , que c'eft 
une extreme impiete* & unegtfahdefb- 

1 
I 
1 
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r aon, & fe retirer (bus l'ombrage de 1*E- 
gypte. 

3. Car la fdrce de Pharaon vous tour- 
nera a honte , & la retraite fous Pom- 
brage de l'Egypte a confufion. 

4. Car les prinoinaux de Ton peuple 
ont €ti a Tfohan , 8c fes meflagers font 
parvenus jufques a Hanes. 

5. Tous feront rendus hpriteux par 
un peuple qui ne leur fervira de rien, ni 
pour aide, ni pour aucun profit; mais 
II fera leur honte & meme leur opprobre. 

6. Voila , les b6tes chargers /war oiler 
au midi ; ils porteront leurs richefles 
fur le dos des anons, & leurs treTors 
fur la boffe des cbameaux , vers un peu- 
ple qui ne leur fervira de rien , au pays 
de d^treffe & d'affliclion , d'ou vitnt le 
vieux lion , & le lionceau , la vipe>e 
& le ferpent brulant qui vole. 

7. Car les fecours que les Egyptiens 
leur donneront ne fera que vanite & 
ndant \ c'eft pourquoi je leur ai crie" ce- 
ci : Leur force eft de fe teiiir en repos. 

8. Entrc done maintenant, & l'^cri 
en leur preTence fur un tableau , & 
le grave dans un livre ; afin que cela 
demeure pour le terns A venir , a per- 
pltuite* & a to ft jours ; 

9. Que c'eft ici un peuple qui m'ir*' 
rite , des entans menrturs , des enfans 
qui ne veulent point exouter la loi de 
l'Eternel. 

10. Qui ont dit aux Voyans : Ne voyez 
point ; & a ceux qui voient des vijions : 
Ne voyez point pour nous des choies 
droites ; mais dites • nous des chofes 
agreablcs, voyez des vijions trompeufes ; 

11. Retirez-vous du chemin , de"tomv 
nez-vous du fentier , faites que le Saint 
d'Ifrael cefle de paroitre devant nous. 

12. C'eft pourquoi ainfi a dit le Saint 
d'IfraSI : Parce que vous avez rebuts 
cette parole , & que vous vous fites con- 
fi£s dans l'oppreiiton , & dans vos moy* 
ens obliques , & que vous vous etes 
apuyls la delfus; 

13. A caufe de cela cette iniquiti-cl 
fera pour vous comme la fente d'une 
muraille qui s'en va tomber, faifant 
ventre jufques au haut , de laquelle la 
ruine vient foudain , & en un moment. 

14. II la brifera dono , comme on b ri- 



fe u 11 e bouteille d'un potier de terre » du foleil fera fept 
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qui eft caflee , laquelle on n'lpargne 
point , 8c des -pieces de laquelle on ne 
trouveroit pas un teft pour prendse 4u 
feu du foyer , ou pour puifer de l'eau 
d?une fofle. 

. is. Car ainiiaveit dit le Seigneur 1'E- 
ternel , le Saint d'Ifrael : En vous te* 
nant en paix & en repos , vous ferez 
dlu'vrls ; vdtre force fera de vous tcnirj 
en repos & en aflurance; mais vousite 
Pavez point eu a gre\. 

1 6* Et vous avez dit : Non, maiinous 
nous enfuirons fur des chevaux ; a cau- 
fe de cela vous vous enfuircz : £t nous. 



monterons fur des chevaux legets ; c'eft 
pourquoi ceux. qui vous pourfuivront 
feront ence-re plm legers. 

17. Mille d'entre vous s'enfulront k 
la menace d'un feul ; a la menace de 
cinq • vous vous enfuirez jufqu'a-ce que 
vous foyez abandonne\s, comme un ar^ 
bre 6brancb6 au fommet d'une monta- 
gne , & comme un Itendart fur un cd- 
teau. 

. 1 8. Et cependant l'Eternel attend pour 
vous faire grace ; & ainfi il tera exalte 
en ayant pitie* de veus ; car i'Eternel 
eft un Dieii jufte. Hcureux tous ceux 
qui s'attendent a lui ! 

19. Car le peuple habitera dans Sion 
& dans Je'rufalem ; tu ne plenreras plus. 
Certainement il te fera grace, fi - tot 
qu'rl aura oui ton cri ; fi * tdt qu'il t'au- 
ra ouY , il t'exaucera. 

20. Le Seigneur vous donnera bien 
du paiti'de detreffe, & de l'eau d'an- 
goifie ; mais ceux qui t'enfeignent ne- 
difparoitront plus , & tes yeux verront 
ceux qiti t'enfeignent; 

21. Et tes oreilles entendront la pa- 
role de celui qui fera derri^n; toi, &' 
qui te dita : C'eft ici le chemin ; mar- 
chez-y ♦ fans vous dltoirner ni k droi- 
te ni a* gauche. 

22. Et vous tiendrez pour foiirlles les 
chaptteatix des images tattWes v faites 
de vdtre argent , & les ornemens fsztf 
de votre or ; tu les jetteras loin , com-« 
me un fang impur ; & tu teur ditas : 
Sorter d'ici. 

23* Et il envoiera la.pJuie fur tes fe. 
mailles , quand trt auras fem^ la tefre ; . 
& le grain du revenu.de- la terre fera 
abondanc & bien nourri ; en ce jour-ia 
ton betail paitra dans- une campague 
fpacieufe.; 

24. Et les boeufs & lesions qui la-, 
bourent la terre, mangeront le pur four- 
rage de ce qui aura ete vanne avc? la 
peie & le van; ... . • 

,- 25. Et il y aura des ruifteaux d'eaux • 
courantes fur toutes les hautes monta-. 
gnes ♦ & fur tous les coteaux , au jour . 
de la grande tuerie , lors- que les tours 
tomberont* » A A . 

". 26, Et'la iumiire.de ,'lajuneftra com* 
me. la lumiere du fo" 



comme . / cUtoit. la, 
jours t au jour que 1 
Vl& la plaie de ion p 
ra t gu?ri la blefluro 
i7» Voici le aora 
fte loin , . fa colore eft 
fante cfcarge. » fes levres footrempfies- 
d'indignation , &.ia langoe eft c»mm$ 
un keu 44vorant. 

;,28. Et fon efprit eft comme un tor* 
rent deborde qui atteint julqu'au milieu 
du.cou , pour 4ifperfer Us nations , d'u- 
ne telle dilperfion qu'elles feront ridui- 
t«*.A nd^nt4 4c cgm^eum bride aux 
F f f macliqj- 
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machoires des peuples , qui les fera al- 
ler a travers champs. 

29. Vous aurez un can ti que , tel que 
celui de la nuit dans laquelfe on fe pr£- 

Sare a ceHbrer une fete folemnelle, 
: une alllgrefle de coeur . telle qu'a 
celui qui roarche avec la flute , pour 
venir en la Montagne de PEternel , vers 
U Rocher d'Ifrael. 

30. Et l'Eternel fera entendre fa voix 
pleine de majefti , & fera voir ou fon 
bras aura €t€ 6tendu dans Pindignation 
de fa colere, avec*la flamme d'un feu 
de*vorant , avec £clat , tempete , 8c une 
grele de pierres. 

31. Car Afliir, qui frappoit a coups 
de baton , fera Sfraye" par la voix de 
l'Eternel. % m 

32. Et par tout ou paflera la verge 
que Dieu aura fait repofer fur lui , on 
entendra des tambours & des barpes , 
& it oombattra avec elle dans les ba- 
tallies a bras 61eve\ 

33. Car Tophet eft d£ja prepare, & 
meme elle eft apprftte> pour It Roi ; 
il Pa faite profonde & large ; fon bu- 
cher c'eft du feu , il y a beaucoop de 
bois , le fouffle de PEternel eft com me 
un torrent de touphre qui Pembrafe. 

RE ALEX I NS. 

T 'Accompliflement de ce qui eft dit ici 
** ft. voit dans lei chapitres fuivans, 
ou Efai'e ricite ce qui arriva lors que 
les Aflyriens vinreat faire la guerre a 
Jerufalem. Cependant il faut faire ces 
trois reflexions fur ce qui eft dit darts 
ce chapitre : I. lAs menaces qu/Efkle 
faifoit anx Juifs , qui , au lieu de s'ap- 
puyer fur Dieu feul , croioient trou- 
ver lew (breti aupres du Roi d'Egyp- 
te , montrent que Dieu ne b4nitv pas 
ceax qui 4ans fe danger out recouts a 
de mauvais moyens pour fe dlkvrer , 
ou qui fe confient aux hommes plutdt 
qu'en lui. Le Prophet* nous dit fur 
ce. filjet : Xhu < v eft en fe tenant en repos 
qden eft delivre , £T que notre fline eft 
duns notre ejperancc. Les vits Feproches 
qufEfaire faribit aux Juifs , de n'avoir 
pas obe'Y aux Prophetes , 8c de leur 
avoir meme voulu r fenner • la bouche , 
nous appreunent , que c'eft la< marque 
du dernier -endurciilement de ne pas 
etotfter la voix de Dieu , & de nepou- 
voit foufiVir que fes ferviteur* difent 
la veritg. III. Dieu marque Une grai* 
de bont* , tors que , fans avoir egird 
auK p£ch<s des Juifs , il leur fait dire 
qu'tf -attendott , pour leur faire grace , 
qu'il auroit encore piti* d'eux , ft- qutfl 
protegeroit Jtrufalem 4c les habitans 
contre les Aflyriens. Cette borne Sc eet- 
tcmiftricorde, dont Dieu eft arum 6 dri- 
vers les 'hommes , doit nous engager 
a- recherxher principal em en t in faveur, 
a- nous repofer fur lui feul , & A vi- 
vre d'une manitfre que nous owtflWne 



Pa voir pour nrote&ejir , & mettre ton* 
te ndtre connance en lui. 

CHAPITRE XXXI. 
Le ProPhet e continue a men ace r ceux qui 
chercheroient du fecours aupres des Egjp- 
tiens contre les sAffyriens , £F a affurer 
les Juifs de la protection de Dieu. 
1 • /V\ A 1 heur a ceux qui defcendent en 
* T1 Egypte, pour avoir du fecours, 
& qui s'appuient fur les chevaux, & met- 
tent leur con fiance dans lews chariots , 
quand ils font en grand nombre, & 
dans lews gens de cheval , quand 
ils font bien forts \ qui n'ont point re- 
garde* au Saint d'Ifrael, A qui n'ont 
point recherche l'Eternel. 

2. Et cependant c'eft lui qui eft fa- 
ge ; c'eft lui qui fait venir les maux , & 
qui ne rlvoque point fa parole ; il s'6» 
levera contre la maifon des mechans , 
& contre ceux qui aident aux ouvriers 
d'iniquite\ 

3. Or les Eeyptiens n* font que des 
hommes , 8c ne font pas le Dieu Fort » 
8c leurs chevaux ne font que chair , Sc 
non pas efprif, PEternel done etendra 
fa main ; celui qui donne fecours tre^ 
buchera , & celui a qui le fecours eft 
donne 1 tombera , & eux tous enfeinblc 
feront confume's. 

4- Mais ainfi m'a dit l'Eternel : Com* 
me le lion ,. & le lionceau rugit fur ta 
proie , & quoi qu'on appelle contre lui 
un grand nombre de bergers , il n'eft 
point 6rray6 pour leur cri , & ne s^ton* 
ne point pour leur bruit ; ainli PEter* 
nel des armees deictndra pour combat* 
tre en faveur de la montagne de Sioa 
8c de fon cdteau. 

5. Comme les oifeaux volent/ir lews 
petits , ainfi PEternel des armies garan* 
tira J4ru(alem , il la protegera, & la d<* 
livrera , il p after a & i\ la fauvera. 

6. Retournez a celui contre qui les 
enfans d'llrael ont commis une tres pro* 
fonde r^ volte. 

7. En ce jour-la , chacun jcttera let 
i doles faius de fori argent , 8c les ido. 
les fattes de' fon or, lefquelles vos 
mains ont faites pour vous faire pe*cher. 
' 8. Et Affur tombera par Plptfe, qui 
ne fera point Npee d'un vaillant horn- 
me ; une 6pee , ois-je, qui ne fera iwint 
une epee tPhomme le devorera ; il s'en* 
Tuira de devanr Popo* , * fes jeunes 
gens d^lite feront rendus tributaires. 

O. Et il s*en ira de frayeur a fa tor- 
terefle , 8c ies Capitaipos quitteront leur 
etendart , dit PEternel , qui a fon feu- 
dans Sion, 8c it» fournenn dans Jtru- 
faltm. 

REFLEXIONS. 
\ ApsinotpaJe iiiftrudion-quil faut ti- 
Jn * ret de ce thapitre eft , que c'eft po> ■ 
cher contre Dieun, &. s^abuier ioUmo. 
me, que dei mectre ik con fiance dons 
les hommes , piutdr que dans le &* 
ooura du Seigwun Camme EiaJe di« 

foie 
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foit que les Egyptiens n'ltoient que des 
hommes , & non le Dieu Fort ; nous 
devons tbtljours nous fonvenir , que les 
hommes font la foiblefle me me , que 
tout leur pouvoir n'eft que vanity, & 
que ceux qui s'y repofent font trom- 
p€s dans leurattente; au lieu que ceux 

?ui craignent Dieu & qui efpdrent en 
ui , en dependant uniquement de fa 
volonte* & de fa puifTance, font dans 
une endure furete\ C'eft ce que les JuH's 
durent reconnoitre , lorfoue. Sanchdrib 
Roi d'Aflfyrie vint contre Jlrufalcm. Sa 
venufi & fes progris jettlrent d'abord 

Sar tout la terreur j mais Dieu confon- 
it les defleins de ce Prince , & ? fle*- 
chi par les prices d'EzSchias , qui s*e"- 
toit confie* en Dieu feul , il rendit la 
paix a Jlrufalem , comme cela eft dit 
dans la fuite. 

CHAPITRE XXXII. 
Efate decrit le bonheur dont les Juifs joui- 
roient font le regne d'Ezechia* , apres 
la defaite £T la retraite da Roi <t^4f 
Jyrie , £T il pre dit qtfalors Us gens de 
bien feroient eleves , £T que les injuf- 
tes & les mechans feroient abaijfes. II 
iadrcjje auxfemmes de Jerufalem , qui 
vivoient dans le luxe & dans la mo- 
lejfe , GT* il leur dit de deplorer les 
maux qui allot en t leur arriver ; pro- 
mettant cependant que la paix £7 /<* 
projperite fuccederoient a la trifteffe & 
au trouble , £7* que les jugemens de 
Dieu fondroient comme une grele fur 
les ^Ajfyriens. 

1. \/Oici, ttn Roi r£gnera avec juf- 
v tice , & les Princes preTideront 

avec 6quit£. 

2. Et cet honime fera comme un lieu 
ou l*on fe met a couvert du vent, & 
cbmme une retraite contre la tempete ; 
comme font les ruifTeaux d'eau dans un 
lieu fee , & Vombre d'un gros rocher 
dans un pays altere". 

3. Alors les yeux de ceux qui voient 
ne feront plus retenus , & les oreiJles de 
ceux qui Scoutent feront attentives. 

4. Et le coeur des in fen fes entendra 
lafcience, & la langue de ceux qui 
blgayoient parlera promptemeht Sc net- 
tement. 

* *. L'infenK ne fera plus appelle* li- 
beral ; 8c Pavare ne fera plus noinme* 
magnifique. 

6. Car Pinfenfe* ne prononce que des 
folies, & fon coeur ne s'adonne qu'a 
riniqnit6 , pour exe*cuter ce qu'il dif- 
fimuloit, & pour prononcer des faiil- 
fetes contre TEternel , pour e*puifer Ta- 
me de celui qui a faim , & pour flter le 
breuvage a celui qui eft alter*. 

7. Les moyens dont l'avare fe fert 
font pernicieux. II trouve des inven- 
tions pour perdre les affligls par des 
paroles faufles , lors me me que le pau- 
tte parle felon la juftice. 

8. Mais to Jfbital prend 4«* Wnfellr 



de liblralitl, & Il fe leve pour exer. 
cer la libe>alite\ 

9. Femmes qui fttes a v6tre aife , le- 
vez-vous , e^coutez ma voix ; filles qui 
vous tenez aflure*es , pretez l'oreille a 
ma parole. 

10. Dans un an & quelques jours , 
vous qui vous tenez afTure*es , vous fe- 
rez troubles , car la vendange man- 
quera , & on ne fera point de recolte. 

11. Vous qui 6tes a vdtre aife, tretn- 
blez ; vous qui vous tenez afTurles » 
foyez trouble'es; dgpouillez-vous , quit! 
tez vos habits pour vous ceindre le* 
reins. 

12. Frappez-vons la poitrine. a cau. 
fe de vos belles campagnes, Adevos-' 
Vignes fertiles. 

13. Les Opines & les ronces monte- 
ront fur la terre de mon peuple ; md- 
me fur totites les niaifons de plaifir; 
& fur la ville qui eft dans la joie. 

14. Car le palais va etr« renverfe' ,' 
la multitude de la ville va £tre aban- 
donn^e ; les lieux Aleve's du pays & les, 
forterefles feront autant de cavernes a 
jamais \ cefera la ou fe joueront les anes 
fauvages , & ou paitront les troupeaux; 

1^. Jufqu'a-ce que l'efprit foit r£ pan- 
du d'enhaut fur nous , & que le deTert 
devienne un Carmel , & que Carmel 
foit r6put* comme une fordt. 

16. L^quit* habitera dansle lieu qui 
avoit 6t6 de'fert , & la juftice repofera , 
en Carmel. 

17. La paix fera |>ffet a*e la juftice , 
& le labouraee de la juftice produira U 
repos & la furet£ a toujours. 

18. Et mon peuple habitera dans une 
habitation paifible , dans des pavilions 
de fume* , & dans un repos fort tran- 
quile. 

19. Mais la grftle tom,bera furlafo- 
ret , 8c la ville fera extr^mement abaif* 
f6e. 

20. que vous fites heureux , vous 
qui femez auprSs de toutes les eaux, 
& qui y faites aller le pied du boeuf 
& de l'arte 1 

^ REFLEX-IONS. 
PE chapitre nous pr^fente les mimes 
^ reflexions que les pr^c^dens , fur 

la grande d x,: * — rk -— ' 

accorder a 
chias. Outi 
nc* J 
lie 



?P 
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encore plus 
protefteur , 
ion fecours 
tous les be 
cdfntrer: 

Fff* 
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CHAPITRE XXXIII. 

Ceft encore ici une predittion de laruine 
des lAjfyriens, , qui devcient attaquer Je- 
rufalem ^ £T cau f er , de grandes allarmes 
foui leregne ttEzechiat. Efate promet 
que ce Roi jufte £T pieux feroit btni , 
que Dieupreferveroit Jerufalem par fa 
puijfance , a" que Varmte de Sancherib 
Roi (TJijfarie feroit detruite. 

1. JYlAlheur a toi qui pilles ! Ne 
1,1 feras-tu pas aufli jpilte? Et 

toi qui agis perfidement , l/ufera-t-on 
pas de perfidie enVers toi ? Si-t6t que 
hi auras acheVe de piller , tu {eras pil- 
M ; & fi-tftt $ue tu aiiras acheve d'a- 

fir perfidement , on te trait era avec 
etfidie. 

2. Eternel ♦ aie pitie* de nous j nous 
nous fommes attendus a toi : Sois le 
bras de ceux-ci des le matin ; fois nd- 
tte dlliVrance ail terns de la detrefle. 

$. Les peuples ortt pris la fuite , a 
caufe du bruit eclatant ; les nations fe 
font difperfSes , parce que tu t'es eieVe\ 

4. Et vdtre butin fera rainaflS , com- 
ihe Ton ramafle les fauterelles \ on cour* 
ra fur lui comme les tauterelles fau- 
tent. 

5. L'Eternel va Stte Sxalte" » car il 
habite dans tin lieu £leVe" ; il remplira 
Sion <r£quiti & de juftice. 

6. Et la fagefTe & la connoiflance fe- 
ront la fermet* de fon terns, & la for- 
ce de tes d^Iivraiices j la crainte de TE* 
ternel fera ton treTot. 

7* Voici , leurs H£rauts crient dehors, 
& les Deputes poor la paix pleurent 
amlrement. 

8. Les chemins Odt £t6 re'duits en d€- 
folation j les paffans ne pafTent plus par 
les fentiers ; il a rortipu l'alliance , il a 
rejette" les villes , il ne fait aucun cas 
des hommes 

9. Le gays eft dans les pleurs & Ian- 
guit, le Liban elVconfus & coupe" ; Sa- 
ron eft devenu comme une lande , & 
Bafcan 8c Carmel ont 6t€ fecouls. 

io. Maintenant je me Ieverai, dira TE- 
ternel ; maintenant je ferai exalte, main- 
tenant je fera eleve\ 

1 1. Votosconcevrez de la bale, & vous 
enfenterez du chaume ;' vdtre foume 
vous dlvorera comme le feu. 

i 2. Et les peuples feront comme des 
fourneaux de chaux ; ils feront brulls 
au feu cemme des opines couples. 

13. Vous qui fttes eMoignls, tcoutez 
ce que j'ai fait 5 & vous qui fttes pres , 
connoifiez ma force. 

14. Les plcheurs feront eflrayis dans 
Sion ; & le tremblement faiflra les hy- 
poerites. Qui eft-ce d'entte nous , di- 
ronuils , qui- pourra ftjourner avec le 
feu de*vorant? Qui eft-ce d'entre nous 
qui pourra lljourner avec les flammes 
eternelles. 

15. Celui. qui marche dans la juftice , 
8c qui parle avec droiture ; qui rejette 



le gain acquis par extortion , & qui fe- 
coue fes mains pour ne prendre point 
de priidns ; qui bouche fes oreilles , 
pour ne point oui'r des paroles de fang , 
& qui ferme fes yeux pour ne point 
voir le mal ; 

16. Celui-la habitera dans des lieux 
€lev^s ; des forterefTes aflifes fur des ro* 
chers feront. fa retraite ; ion pain lui 
fera rionne, & fes eaux ne lui man- 
queront point. 

17. Tes yeux verront le Roi dans fon 
Iclat , & ils verront la terre lioigne'e. 

! 8. Ton cceur s 1 occupera de la frayeur 
quHl avoit eue\ & tu diras :.oii eft le Se- 
cretaire ? On eft celui qui pefe ? Ou eft 
celui qui compte les tours ? 

1 9. Tu ne verras plus le peuple fier , 
le peuple d'un langage inconnu , & 
qu'on ii' en tend point, & d\ine langue 
qui blgaie, & qu'on ne comprend point. 

20. Kegarde Sion , la ville de nos fe» 
tes folemnelles ; que tes yeux voient Jl- 
rtifalem s qui eft une habitation tran qui- 
te , un tabernacle Qui ne fera point tranf- 
portd , duquel les pieux ne feront 
jamais 5t^s , & dont pas un des cor* 
deailx ne fera rompu. 

21. Car c'eft la Vericablement que TE- 
ternel eft magnifique pour nous ; c'eft 
la le lieu des fleuves » des rivieres 
tr^s - larges , par lequel des vaiffeaux 
a rame nMront point , & aucun gros 
navire n*y paffera. 

22. Car l'Eterhel eft notre Juge , TE- 
ternel eft ndtre Lfi^slateur, TEternel eft 
ndtre Roi ; c'eft lui qui nous fa u vera. 

23. Tes cordages ^qui font relache's ne 
tiendront point ferme leur mat , & on 
n^tendra point la voile ; alors les d£- 
pouilles d*un grand^ bntin feront parta. 
~6qs i les boiteux mime auront leur part 

u pillage; % % 

24. Et celui qui y habrtera ne dira 
jioint, jefuis malade ; 1'iniquite du peu- 
ple qui habitera dans Jerufalem lui ferd 
pardonnle. 

REFLEXIONS. 
T A prlmilre inftru^tion que ce cbapi* 
*-* tre nous prlfente eft , que tous les 
defTeins & tous les efforts des ennemis 
de Dieu & de fon Eglile font vains & 
fans efl'et ; qu'iJs no iauroient rlfifter 
a la puhTance du Seigneur , & que tout 
ce qu'ils entreprennent Contre lui ne 
tourne qu'a fa gloire & a leur confufion. 
11 faut confiderer de plus , que les me- 
naces qui font contenues dans ce cha* 
pitre regardeut tous les me'chans ; que 
Dieu eft pour eux un Jeu devorant ; que 
les pech curs feront ejjrajes , cT* que te trem- 
blement fat/tra les hypocrites i tellemeni 
qu'ih diront : Qui de nom t pourra dcmcu- 
rer avec le feu devorant , fir fubffter avtc 
les ftammes item e lies 1 Ces paroies nous 
preTentent une image de Teftroi & da 
deTefpoir dont les me'chans ieront Iki- 
fis , lots que Dieu viehdra pout les ju- 
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ger. II faut aufli confide'rer , que cd 
qu'Efai'e difoit du bon Roi Ezechias con- 
vient, a tous les gens de bien,& que, com- 
me le Prophete le dit : Cclui qui mar. 
che dans la jufiice , qui parte avec droi- 
ture , qui rejette le gain deshonn'ete , £T 
qui ferme fe* yeux pour ne point voir le 
mal , habite dans un lieu ajjure , £T que 
rien ne lui raanquera jamau. Qn voit 
dans ces paroles les carafteres de la pi£- 
t€ , & Pheureux 6tat de ceux qui s'y 
adonnent. Qn pent enfin reciieillir de 
ce chapitre , que comme pieu d^livra 
autrefois JeVuialem de Pinvafion des 
Aflyriens , il fera conftamment le Pro- 
te&eur de Ton Eglife & de tous ceux 
qui le craignent \ enforte quMls peu- 
vent dire avec une vraie contiance : Le 
Seigneur eft notre Juge , le Seigneur eft 
nitre LeguUteux , le Seigneur eft not re 
Roi , c^ejt lui qui now fxuvera. 

C HA P IT RE XXXIV. 

Ce chapitre contient des menaces contre les 

f dame ens , auxquels Dieu denonce une 

ruine dont ils ne pourroient fe relever. 

Efaie pridit que Tldurnee firoit dffo- 

lee ; quelle n'aitroit plus de Rots , £r 

qWelfeJeroit reduite en defert. 

I. A Prochez-vous , 6 Nations , pour 

** 6couter, & vous, Peuples, foyez 

attentifs ; que la terre & tout ce qui 

y eft e*coute ; le moqde & tout ce qu'il 

produit. 

5,. Car ^indignation, d> PEternel eft 
fur toutes ces nations , & fa colere fur 
toute leur arm£e ; il les a mifes a Pinter- 
dit , il les a livrges pour etre tu£es. 
x 3. Leqrs bleffe*s a raort feront jettis 
.4 la voirie , & In pt^anteur de leurs corps 
morts montera, & les montagnes d£- 
eouleront de leur fang. 

4. Toute Parm£e des cieux fe fondra, 
Jes cieux. feront mis en un rouleau 
comme uu livre ; & toute leur armee 
tombera comme tombe la feuille de la 
vigne , 6y comme tombe celle du ft. 
guier. 

5. farce que mon e*pe"e eft enyvre*e 
4ans les cieux, yoici, elle defcendra 
fur les Idumeens , & fur le peuple que 
j'ai mis k Pinter dit. 

6. L'e'pie de PEternel eft pleine de 
fang, elle eft engraiflSe de la graifle 
du fan; * " * 

de la gi 
fl y an 
£ une { 

7. Et 
eux, 8 
leurjei 
paufliei 
* 8. Cs 
de PEt 
tion pc 

9. Et 
poix , 
terre di 

10. I 



ni jour \ fa fumge montera a jamais ; 
elle fera defolee de gtineration en ge- 
neration ; il n'y aura perfonne qui y 
pafle a Pavenir. 

11. Et le cormorant & le butor la 
pofTederont; le hibou & le cprbeau y 
habiteront , & on £teridra fur elle le 
cordeau de confufion , & le niveau de 
deTordre. 

IZ. Ses Princes crieront qt?H u y y * 
plus Ik de Royaiime, & tous fes Gou- 
verneurs feront rSduits a rien. 

13. Les 6pines croitront dans fes pa- 
lais, les chardons & les bumbns dans 
fes fortereffes , 5? elle fera le repaire 
des dragons , & le paturage d>s autru* 
ches. 

14. La les betes fauvages des deTerts 
rencontreront les b^tes fauvages des is*, 
les, & le clievreuil criera a fon com.- 
pagnon ^ la meme fe repofera Porfraie , 
& elle v trouvera du repos. 

15. La le martinet fera fon nid , & 



trouvera du repos. 

le martinet fera foi 

y couvera & eclorra , & recueillera 
fes petfts ions fon ombre f & la auffi 
feront afl'embles les yau^ovrs Pun avec 
Pautre. 

\6. Rech er chez dans le livre do Ply 
ternel , & lifez ; il ne s'en eft manque* 
quoi que ce foit ; ni Pune ni Pautre de 
ces betes n'y ont manque i car c*eft m?i 
bouche qui Pa command^ , a dit le Sei- 
gneur, & fon Efprit eft celui qui les 
aura a!Temhl6s. 

17. Car il leur a jet^ 1? fort , & fa 
main leur a diftribue" ce pays au cor« 
deau i ils le poflTdderqat a coi^jours, 
ils y habiteront d'age en age. 
R E F Le X I N s. 
jL y a deux renexions a faire fur ce 
1 chapitre : La premiere , que les Idu* 
m^ens , qui gtaient; vaifius des Juifs , 
& qui delcendoient d'Efaii , frgre du 
Patriarche Jacob , furent totalement de- 
truits , quel que terns apres cette pr^- 
dic^ion d'Efaie , par le Roi d'Airyrie ; 
que lenr pays fut r^duiten defert , qu'ifc 
ne fe releverent point de cette deTola* 
tlon , 8c qu'ainft les menaces qu'Efai'e 
& les autres Proph^tes avoient faitet 
contr'eux s* execute' rent. II. II taut fa> 
voir que Dieu les tratta ainfi, parce 
que dans tous les terns its avoient fait 
de grands maux aux Juifs , qui etoient 
leurs fr^res, & parce qu'Us s'^toient r^ 
jouis de leur ruine. Ainfi la deft ruc- 
tion de Pldum^e eft un exemple du jur 
getnent de Pieu fur ceux qui font cruels 
& injuftes , qui Ibuhaitentdu. mal aux 

auti nt_ ' 

CXY. 

Le I s figures, U, 

jo r fe voir det 

It i^riens £T 

le onfondue. 

I. ide fe re\ 

*-« jouiront , la folitude fera dans 

PalUgrelic . & fleurira comme une rofe. 

F f i r 5 2. Elle 
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i, Ellefleurira &fen dans 1'altegref- 
fe , elle pouflera des cris de joie & des 
Chants dc triomphc ; la gloire du Liban 
& la magnificence de Carmel & de Sa- 
ron lui feront donne*es ; ils verront la 
jtloire de PEternel , & la magnificence 
de ndtre Dieu. 

3. Fortifiez les mains languiflantes & 
afrermiflez les genoux tremblans. 

4. Dites a ceux qui ont le cceur trou- 
ble : Prenez courage , & ne craignez 
plus; voici vdtre Dieu; la vengeance 
viendra , la retribution de Dieu ; il 
viendra lui meme , 8c il vous d&ivrera. 

5. Alors les yeux des aveugles feront 
onverts , & les oreilles des fourds fe- 
ront d6bouche"es. 

6. Alors le boiteux fautera comme un 
cerf, & la langue du muet chantera avec 
triomphe ; car des eaux fortiront du de"- 
fert, & des torrens de la folitude. 

7. Les lieux qui Itoient fees devieo- 
drcnt des 6tangs , & la terre alterle de- 
viendra des fources d'eaux ; & dans le 
lieu ou €toh la demeure & le gite des 
dragons, on yerra la verdure des ro- 
feaux & des joncs. 

8. Et ily aura la un fentier & un che- 
min , qui fera appelle* le chemin de la 
fainted ; celui qui eft fouille" n'y paf- 
fera point , mais il fera four ceux-la ; 
celui qui marchera dans ce chemin & 
les infenfls ne s*y fourvoieront point. 

9. II n'y aura point 1& de lion, & 
aucune bfite farouche n'y montera , ni 
ne s'y trouvera ; mais les rachetls y 
marcueront. 

io. Et ceux dont PEternel aura paye" 
la ranqon retourneront , & viendront 
en Sion , avec un chant de triomphe , 
& une all^greife eternelle fera fur leur 
ttte ; ils feront dans la joie & dans Pal. 
llgreffe ; la douleur & le gemiflement 
s'enfuiront. 

REFLEXIONS. 
f^E qui eft dit ici regarde pr&nifre. 
w ment Pbeureux £tat ou les Juifs fe 
virent , lorfque Dieu les garantit de Tin- 
vafion du Roi d'Aflyrie , & enfuite lors 

Su'il les ramena de la captivity de Ba- 
ylone; pendant a,ue les Idumlens, dont 
Efai'e avoit pr£dit la ruine dans le cha- 
pitre pr£cident, & leurs autres enne- 
mis, inrent dltruits. Ce que le Pro- 
pltfcte dit en cet endroit doit aufli etre 
applique* b PEglife Chrdtienne , & aux 
bdnddiftions que Dieu fe propofoit de 
rlpandre fur elle , en rachetant les fi- 
deies, en les fan fti riant, en d^truifant 
leurs ennemis fpirituels , & en les reu. 
dant e*ternellement heurcux par le moy. 
en du Mettle. Les d emigres paroles de 
ce chapitre expriment les fentimens de 
joie & de reconnoiffance qu'une fi gran, 
de dllivrance produit dans le cocur de 
tous les vrais fideles. 



CHAPITRE XXXVI. 

Uhiftoire qui eft contcnue dans ce chapi- 
tre , C dans lesfuivans % fait voir Vac- 
complijfcment des predictions qui font 
rapportees dans les chapitres prtcedens , 
£7 qui marquoient que Dieu garantiroit 
Jemfalem de VinvaOon des ^Affyriens, 
Sancherib Roi f d^^ijfyrie vient /aire U 
guerre a Ezecbia* Roi de Juda* £f 
apres lui avoir pris pfufieurs villes, il 
envoye Rabfake a Jemfalem , qui fom- 
me Ezechia* £F les Juifs de fe rendre , 
£7* qui blajpheme centre Dieu , en di- 
fant , que comme les Dieux des peuples 
qu'il avoit vaincus u'avoient pu deli* 
vrer ces peuples-la , le Dieu qu'Ezechiai 
adoroit ne le delivreroit patnon plm. 
Cette mime hifloire eft recitee au cha* 
pitre XVIII. du II. Livre des Reit % 
%f dans les fuivans. 
I. TL arriva la quatorzttme anne*e da 
1 Roi Eze"chias , que Sancherib Roi 
des Aflyriens monta contre toutes les vil* 
les fortes de Jnda & les prit. 

%. Etle Roi des Aflyriens envoyaRabf- 
qak6, avec de grandes forces, de La* 
kis a Jdrufalem , contre le Roi E,ze%- 
chias, & il fe preTenta aupr^s de l'aque* 
due du baut e*tane, au grand chemin 
du champ du foul on. 

3. Alors Eliakim, fils de Hilkija, Mal» 
tre d'hfttel , & Scebna le Secretaire , & 
Joah « fils d'Afaph , Commis fur les R£* 
gjftres, fortirent vers lui. 

4. Et Rabf$ake* leur dit : Dites main, 
tenant a Ezechias: Ainfia ditle grand 
Roi , le Roi des Aflyriens : Quelle eft 
cette confiance que tu as? 

5. Tu paries , mais ce ne font que 
des paroles ; le confeil & la force /on* 
neeejfaires pour la guerre; & mafnte- 
nant fur qui t^s-tu fie" , que tu te fois 
rebelle" contre moi ? 

6. Voici , tu t'es fi£ fur ce biton qui 
n'e^ft qu'un rofeau cafK , fayoir fur 1 jE» 
gypte, rofeau fur lequel il quelqu*un s'a- 
ouie , il lui entrera dans la main , ^ 
la percera; tel eft Pharaon Roi d'Egyp. 
te , pour tous ceux qui fe confient en lui. 

7. Que fi tu me dis ; Nous nous con* 
fions en PEternel n6tre Dieu : N'eft-ce 
pas celuMa dont Ezlchias a Atd let 
hauts lieux & les autels , ayant dit a 
Juda & a Jdrufalem : Vous vous prou 
ternerez devant cet autel-ci? 

$. Maintenantdono4onnedes deages 
au Roi des Aflyriens mon Matat, & 
je te donnerai deux mille chevaux , fi 
tu peux donner autant d'hommes pour 
monter deflus. 

9. Et comment feroisrtu tourner vi- 
fage au moindre Oouverneur d'entre let 
Serviteurs de mon Maitte ? Mais tu tt 
confies en PJJgypte, 4 caufe des ch». 
riots & des gens de cheval. 

10, Et maintenant fuis-je monte fans 
Pordrc de PEternel contre ce pays id 
pour le d£truire? L'Etcrnel m'a dit: 

Monte 
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Monte contre ce pay*44 , & le de"trui. 

ii. Mors Eliakim, 6c Scebna , & 
Joan dircnt a Rabfcake* : Nous te prions 
de parler en langue Syriaque a tes fer- 
viteurs ; car nous l'entendons, & ne par- 
lc point a nous en langue Judai'que, 
pendant que le peuple qui eft fur la mu- 
raille nous Icoute. 

12, Et Rabfqake* rependit : Mon Mai- 
tre m'a-tol envoye* feulement vers ton 
-Maitre , ou vers toi , pour dire ces pa- 
roles-la? Ne m'a-t-il pa* auffi envoy* vers 
les hommes qui fe tiennent fur la mu- 
raille , pour leur dire , qu'ils manger on t 



leurs propres excremens , & qu'ils fcOE" qu'ils Pattaquent par des difcours im. 



ront leur urine avec vous?. 

13. Rabfqake* done fe tint debout, & 
s'leria a haute voix en langue JudaY- 
que, & dit : Ecoutez les paroles du 
grand Roi , du Roi des Aflyriens. 

14. Ainfi a dit le Roi : Qu'Ezlchias 
ne vous trompe point ; car il ne pour- 
ra point vous d&ivrer. 

1 5 . Et qu'Ezlchias ne vous fafle point 
con tier en PEternel , en vous difant : 
L'Eternel nous dllivreraeertainement, 
& cette ville ne fera point livrle en- 
tre les mains du Roi des Aflyriens. 

16 N'6coutez point Ez^chias; mais 
ainfi a dit le Roi des Aflyriens: Fai- 
tes compofition avec moi pour vdtre 
bien, & fortez vers moi; & vous man- 
gerez chacun de fa vigne , & chacun de 
fon figuier , & veus boirez chacun de 
1'eau de fa citerne ; 

17. Jufques a-ce que je vienne, & 
que je vous emmene dans un pays qui 
tft comme v6tre pays ; un pays de fro* 
merit & de bon vin , un pays de pain 
& de vignes. 

18. Qu'EzSchias ne vous flduife point, 
difant : L'Eternel nous dilivrera. Les 
dieux des nations ont-ils dllivre* chacun 
leur pays de la main du Hoi des Afly- 
riens. N 

19. Oh font les dieux de Hamat & 
d'Arpad ? Ou font Jes dieux de S^pjiar- 
vajim ? Et meme a-t-on deli v re" Sama- 
rie de ma main? 

20. Qui font ceux d'entre tous les 
dieux de ces pays-la , qui aient dglivre' 
leur pays de ma main , pour dire que 
1'Eteniel delivratjfcrufalem de ma main? 

21. Mais ils fe turent, & ne lui ti- 
pondirent pas un mot ; car le Roi avoit 
donne cet ordre j Vous ne lui repon* 
drez rien. 

22. Apres cela Eliakim , fils de Hil- 
fcija x Maitre d'h6tel , & Scebna le Se- 
cretaire, & Joah, filsd'Afaph, Com- 
-mifr fur les IfcSgiftres , tfen revinrent 
avec leurs vetemens de"chir^s vers Ez£- 
ehias , & lui rapportlrent les paroles 

.de Rabfcake. 

REFLEXIONS. 
IL faut eonftdtrer-la guerre que le Roi 
* dVAflyrie at a Ezlcbias, & les avan- 
tages que ce Roi idolatre remporta d*a- 



bord , comme un chatiment de Dieu fur 
les fujets d'Ez^chias , & comme une 6- 
preuve que Dieu envoyoit a ce Prince, 
afin de Pobliger , & tout fon peu- 
ple , a recourir a lui , & de leur den- 
ner enfuite des marques eclatantes de 
fa puiflance , en les garantiflant d'un ii 
grand danger. Nous devons remarquer 
apres cela que les difcours fiers & im- 
pies de Sancherib, & fes blafphemes, al- 
larmerent extremement Ezlchias; mais 
que ce fut ce qui attira la vengeance 
divine fur ce Prince idolatre. Lors que 
les hommes s'en prennent a Dieu , k. 



pies , il ne manque pas de donner des 
bornes a leur infolence. Cela doit nous 
inljpirer une forte horreur pour tout ce 
qui outrage la Diviniti , 4c en partial* 
iier pour le blafpheme , & pour tous 
les difcours qui bleflent le refpeft qui 
eft du a ce grand Dieu que nous ado* 
rons. 

CHAPITRE XXXV v II. 
Ezechi*u f avertit Efaie des blafphemes de 
Sancherib Roi d'^4jfyrie , £?* ee Pr ophi- 
te fui pfomet lefheours de Dieu. Sfn* 
cherib eft oblige de quitter la Judie , 
puree $ue le Roi tCEthiopie lui^ avoit 
declare la guerre , £7* il envoie a Ezu 
ehiat une lettre pleine de menaces £?* de 
blafphemes contre Dieu, Ezechias por- 
te cette lettre au Temple of invoque 
Dieu a fon fecours. Efaie vient lui di- 
re de la part de Dieu , que le Roi d?>Af- 
fyric n y entreroit point a Jirufalem , fif 
qu'ils'en retourneroit dans fon pays. Un> 
xAnge fait perir tarmee de Sancherib t 

)ui etant de reteur dans fon Royaume 
ut tue par fes propres fils. 

1. pkES que te Roi Ezlchias tut en* 
•^ tendu cela , il dlchira fes vfr- 

temens , & fe couvrit d'un fac , & il 
entra dans la maifon de TEternel. 

2. Et ft envoya Eliakim Maitre d'Hd- 
tel , & Scebna le Secretaire , & les An- 
ciens d*entre les Sacriflcateurs , cou- 
verts de facs , vers Efaie le Prophete 
fils d'Amots; 

1. Et ils lui dirent : Ainfl a dit Ez$- 
chias : C» jour eft un jour d'angoifTe , 
& de reproche , & de blafpheme ;' car 
les. enfans font venus jufqu*au terme de 
leur naiflance; mats il n y y * point de 
force pour enfanter. 

4. Peut-etre que TEternel ton Dieu 
aura entendu les paroles de Rabfcake* , 
lequel le Roi des AfTyriens fon maitre 
a envoy* pour blaftrtrtmer le Dieu v*. 
vant, & pousrinluilef'par des paro- 
les que l*Eternel ton Dieu a entendues. 
Fai done requete pour c$ qui fe troo^ 
ve encore de refte. '- *' ! • 

5. Les ferviteurs dUJRoi Ez6chia$ vin- 
rent done vers EfeVe.' ^ • : * • 

6. Etfifitite leur dit : ^Voiisdire^ ain- 
fi a v6tre maitre : Ainfi a dit l^ternel 2 
N e crain pofiut pour les paroles que tu 

Fff 4 r T »s 
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as enrendues, par lefquelles *les fervi-'a prononce> contre lui: La viergefil- 
teurs du Roi des Aflyriens m'ont blaf-jle de Sion t'a rngprifge & s'eft moqnle 
pheml. de toi ; la fille de Jlrufalem a hoche* 

• 7. Void je vai mettre en lui un tel ef- la tfite apres toi. 
prit, qu'ayant entendu unecertainenou-j 23. Qui as-tu outrage" & blafpheml ? 



2 



velle , il retournera en fon pays , & je le 
ferai tomber par l'6p£e dans fon pays. 

8. Or quand Rabfoak£ s'en fut retour- 
n© , il alia trouver le Roi d?s Aflyriens 
lui afliggeoit Libna ; car il avoit enten- 

u qu'il dtoit parti de Lakis. 

9. Et It Roi des aflyriens eut des nou- 
velles touchant Tirhaka Roi d'Ethiopie , 
& on lui dit : II eft forti pour te combat- 
tre i & l'ayant entendu , il envoya des 
D6pue£s vets Eze'chias , & leur dit : 

io v Votis parlerez ainfi a Ez^chias Roi 
de Juda, & vous lui direz : Que ton Dieu 
auquel tu teconfies, ne te trompe point, 
cjifant : Jerufalem ne fera point livr£e 
entre lcs mains du Roi des Aflyriens. 

ik Voila, tu as entendu ce que les 
£ois des Aflyriens ont fait a tous les 
pays^ en les ddtruifant enticement 
& toi tu e*chapperois ! 

nations, que mes 
es, (avoir de Go- 
Retfeph , & des en- 
»nt en T*lafar, les 

de Hamatb , & le 
Roi de la ville de 
ena & d'Hiwa? 
§chias eut requ la 
les De*put£s & qu'il 
a la maifon de l'E- 
pa devant l'Eternel. 
St (a requete a l'E- 

artnees , Dieu d'lf- 
itre les Chirubins ; 
de tous les Royau- 
as fait les cieux & 

icline ton oreille, 
ouvre tes yeux & 



% envoys dire pour 
vivant. 

Iternel, que les Rois. 
truit tous les pays , 

jetted au feu leurs 

. . . . ^ _ — nt point dieux,mais 

c'etoit un ouvrage de main d'homme , 
du^bois & de la pierre ; c'eft pourquoi 
lis les ont ddtruits. 

20. Alainteuant done , A Eternel no- 
ire Dieu ,; <tf}tvre nous de la main de 
Smoiierik , ajm que tous les Royaumes 
de la terre fcchent que toi feul esl'E- 
ttrncL • A . . . 

21. Alors EfaYe fils d'Amo^s envoya 
TO^z&M»$< vigour lui dire: Ainfi a 
dit TEternel , le Dieu d'lfrael : Quant a 
ce oue ,tiifi&& demandc touchant San. 
«benb Roi dec .'Aflyriens : 

fo22, Ceft id la parole que TEternel 
" i -1 



Contre qui as-tu haufTe* la voix , & le- 
v£ les veux en haut? C'eft contre le 
Saint d Ifrael. 

24. Tu as outrage le Seigneur par le 
moyen de tes ferviteurs , & tu as dit : 
Je monterai avec la multitude de mes 
chariots fur le haut des montagnes, aux 
cdte*s du Liban , je couperai les plus 
haut? cedres & les plus beaux fapins qui 
y foient, & je monterai jufqu'a fon fom- 
met & dans la forSt de fon Carmel. 

2$. J'ai creufe* des fources , & j'en ai 
bu les caux ; & j'ai tari de la plante 
de mes pies tous les ruiffeaux des for- 
terefles. 

26. N'asrtu pas ouY dire que dlja des 
longrtems j'ai fait cette ville , & que 
je Pai ainfi formed ancienncment ? Et 
maintenant l'aurois-je conferv6e jufqu'i- 
ci , pour etre r^duite en d^folation , & 
fes villes munies pour ^tre rlduites en 
monceanx de ruine ? 

27. // efi vrai gue fes habitant Itant 
de*nu^s de - force ont iU 6pouvant£s & 
confus , & font devenus comme I'her- 
he des champs , Therbe verte , & le 
foin des toits , qui eft fee avant qu'il 
foit monte* en tuyau. 

as. Mais je fai ta demeure , ta fortie, 
& ton entree x & comment tu is force- 
n€ contre moi. 

29, Puis que tu es ainfi furieux coa- 
tre moi , & que ton infolence eft mon- 
t^e A mes oreilles , je te mettrai une 
bouclc aux narines & un mors a ta Dou- 
che , & je te ferai retourner par le che. 
min par lequcl tu es venu. 

30. Et ceci te fera pour figne , 6 Ez6- 
chias : C'eft qu'on mangera cette an. 
ne'e ce qui viendra de foi-m$me , & 

^ dans la feconde annle ce qui croitra 

1 tes les paroles del encore fans femer; mais la troifi^me 



ann^e vous femerez & vous moiflen- 
rterez , vous planterez des vignes 8c vous 
en mangerez le fruit. 

31. Et ce qui eft reshape' & demeu- 
re' de refte dans la maifon de Juda 6ten- 
dra par deflbus fa racine , qui produi- 
ra fon fruit par deflus, 

32. Car ilfortira de Jerufalem quel- 
que refte, & quelques r^chappis de 
la montagne de Sion : La jaloufie de 
l'Eternel des arm6es fera cela. 

33- C'eft pourquoi ainfi a dit l'Eter- 
nel, touchant lexoi des Aflyriens: II 
n'entrera point en cette ville-ci. il 0*7 
jettera aucune fleche , & il ne te pr*- 
fentera point contr'elle avec le bou- 
clier , & ne dreflera point de terrafie 
contr'elle. 

34. II s'en retournera par le chemin 
par lequel il eft venu, & il n'entrera 
point dans cette ville, dit rEterneJ.' 
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• 35- Car je ^arantirai cette ville , & 
jc la d&ivrerai a caufe de moi , & a 
cau re de David mon ferviteur. 

36. Et un Ange de TEternel fortit, 
& tua cent quatre vingts 8c cinq mille 
homines au camp des AflTyriens ; & 
quand on fut leve* de bon matin , voi- 
la c'e'toient tous de corps morts. 

37. Et Sanche>ib Roi des AflTyriens 
partit de la , & s'en alia , & s'en re- 
tourna , & demeura a Ninive. 

38. Et il arriva , comme il e'toit prof- 
terne dans la maifon de Nifroc Ton Dieu , 
qu'Adramm^lec , & Scareetfer fes fils le 
ttierent avec l*£p$e ; puis ils fe fauvd- 
rent au pays d' Ararat ; & Effarhaddon 
ton ills regna en (a place. 

REFLEXIONS, 
C*E que nous devons remarquer ici , 
^ c'eft premi^rement, que dans Tex* 
trgmite* ou Ezechias fe voyoit remiit 
par les menaces de Sancherib , il eut 
recours h Tinterceflion d'Efa'ie , qu'il 
preTenta dans le temple la lettre infuj- 
tante que ce Roi idolatre lui avoit en- 
voy£e , & qu'il adrefta a Dieu uhe pri& 
re remplie d'une ardente piete* , a'une 
grande confiance , & d'un grand zele 
pour la gloire de Dieu. C'eft ainfi qui 
fes perfonnes qui craignent Dieu ont 
leur recours a lui , & aux prie>es des 
gens de bien , dans leurs dgtfefies. II. 
On voit dans les promefles qu'Efei'e fit 
a'Ezdchias du fecours de Dieu, que 
ce fut fur tout Textreme arrogance du 
Roi d'AfTyrie & feg blafphemes qui ir- 
ritgrent le Seigneur , & au'ainfi Dieu 
ne manque jamais de confondre les or- 
gueilleux & les impies, Le gifcours d'E- 
fa'ie au Roi Ezechias exprime d'une ma- 
hiere bien forte la fierte* de Sanchlrib , 
& en meme terns fa foibleile , & la 
puifTanoe avec laquelle Dieu alloit don- 
her des bornes a fa malice , en le de*- 
truifailt , & en d^livrant J^rufelem. II 
paroi t enfin de ce chapitre , que les 
promefles d'Efai'e& la confiance d'Eze** 
chias ne furent pas vaines. Laprovi- 
dence voulut que Tirhaoa Roi d'Ethio- 
pie d^clarat la guerre a Sancherib , 
pour Tobliger a fe retirer des Etats 
d'Ez6chias ; l'armee des AflTyriens rut 
tieTaite miraculeufement par un Ange , 
& Sanche'rib au retour de fon expedi- 
tion rut ttie" par fes propres fils , dans 
le temple de Tidole qu'il adoroit. Cha- 
cun pent voir dans ces Ivlnemens , que 
la confiance en Dieu & les prifres font 
d'une grande efficace ; que la puifTan- 
ce du Seigneur eft infinie , qu'il eft juf- 
te , 8c que t6t ou tard il punit les Prin- 
ces impies , & en ge~n6ral tous ceux qui 
Peutragent par leur orgueil & par leur 
Hnpiete\ 

CHAPITRE XXXVIII. 
Le Jtdi Ezechias etantmaladu, Efate vint 
- Uti.anuoncet la putt ; matt Dieu fiichi 

par fes prihes lui premet quinzt an* 



de vie , & confirm* cette pr&mejjc pat 

un miracle. v Ezechia* etant gueri en 

rend graces a Dieu ptr un cantitme. 

i. pN ce tems-la Ezechias fut ma» 

*-• lade a la mort , & Efaie le Pro- 

phete , fils d'Amots , vint vers lui 8e 

lui dit : Ainfi a dit TEternel : Difpofe 

de ta maifon , car tu vas mourir , « tu 

ne vivras plus. 

a, Alors Ezechias tourna fa face oontre 
la paroi , & fit fa requete a TEternel , 

3. Etildit; Souvien-toimaintenant, 
je te prie , 6 Eternel , comment j'ai 
march^ devant toi en v£rit6 & en in- 
tegrity de cceur, & comment j'ai fait 
ce qui t'6toit agre'able. Et Ezechias r6- 
pandit beaucoup de larmes. 

4. Alors la parole de TEternel fut a* 
dreftfce a EfaVe, & le Seigneur lui dit : 

?. Retourne , & di a Ezlchias : Ainfi 
a dit TEternel, le Dieu de David- ton 
p<*re : J'ai exaitcl ta requite , j'ai vu 
tes larmes ; void , je vai ajouter quin* 
ze annles a tes jours. 

6. Et je te ddlivrerai de la main do 
Roi des AiTyriens , toi & cette ville , 
& je garantirai cette ville. 

7. Et ce figne t'efi donui$nr TEter^ 
nel , peur fajjurer que TEternel accom- 
plira cette parole quMl a prononc6e : 

8. Voici je vai faire r^trograder Tom. 
bre des degris par lefquels elle eft deli 
cendue au (juadran d'Achaz , de dix dew 

f;re*s en arri^re avec le foleil ; & le fo* 
eil retrograda de dix degr^s par les 
degr^s par lefquels il 6toit defcendu. 

9. C'eft ici T6crit d'Ez^chias Roi de 
Juda , fur ce qu'il avoit €t€ malade , 
& qu'il fut guiri de fa maladie. 

10. J'avois dit , lors que mes jours 
alloient 6tre retranch^s : Je m*en irai 
aux portes du fepulcre , je fuis priv6 
de ce qui reftoit de mes anne*es. 

11. J'avois dit: Je ne verrai plus 
TEternel, meme TEternel, dans la terre 
des vivans ; je ne verrai plus aucun 
homme parmi les habiuns du monde. 

i a. Ma durle eft finie, elle a iti 
tranfportie d'avecmoi comme uneca* 
bane de berger i J'ai vO couper ma vie 
comme un tifteran coupe le fil dt fa . 
toile ; du matin au foir tu m'auras etu, 
leveV 

13- Jepenfois, en m«i-^Mm#jufqu*au 
matin : II brifera tous mes os comme 
un lion i du matin au foir te m'auras 
enlevl. 

14. Je criois comme la grug & com- 
me rhirondelle ; je g6miflbis comme 
la colombe ; mes yeux fe lafloient 
de regarder- enhau^; Seigneur, on me 
fait Violence ;*fois mon garant. 

15. due dirai-je? II m> parl^, ft 
c'eft Jui-m^me qui Ta fiu't. J^ pafle- 
rai toutes les anne>s de ma Vie dans 
Tamertume dQ moname, 

16. Seigneur, c'eft par la qu'pn^la 
vie , & c'eft dans toutes ces ohofesque 

Fff S COn- 
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conlifte la vie de mon ante. Tu ra'as 
gueri, & tu m'as rendu la vie. 

17- Voici, une grande amertume 
m'etoit furvesue' dans ma profp^rite' i 
mais tu as embrafie' ma perfonne, afin 
qu'elle ne tombat pas dans la fofle , 

Jarce que tu as jette" tous mes p6ch£s 
erri^re ton dos. 

18. Car le ftpulcre ne te c616brera 
point , la mort ne te louera point ; 
ceux qui defcendent dans le tombeau 
lie s'attendent plus a ta fidlliti. 

19. Mais celui qui vit , celui qui vit, 
te clllbrera, comme je fais aujour- 
d'hui ; le pe>e fera connoitre ta vlritl 
& fes enfans, 

20. t'Eternel eft venu me d^livrer, 
$c a caufe de cela nous chanterons 
4es Cantiques tous les jours de n6tre 
vie dans la maifon de l'Eternel. 

21. Or Efaie avoit dit : Qu'on prenne 
une mafle de figues , 8c qu'on en fal- 
ie un emplatre Cur Tulc^r e , 8c il gul 
rira. 

22. Et Ezechias avoit dit: Quelftgne 

?urai-je que je monterai a la maifon de 
Eternel ? 

REFLEXIONS, 
\Jj faut remarquer , que dans le terns 
* qu'JSzdchias avoit e^e* attaque* par les 
Afiyriens , Dieu lui envoya une mala- 
die mortelle. C'ltoit la une nouvelle 
Ipreuve pour ce Prince que Dieu ai- 
moit , & qui devoit fervir a manifefter 
Sc a augmenter fa foi & fa piete\ C'eft 
ppu.r les memes raifons que Dieu affli- 
ge fes entans en diverfes manures , 
Sc qu'apres les avoir tifis d'un dan- 

§er , il permet quelquefois qu*ils torn* 
ent dans un autre. II. La prilre 
Ju'Eze'chias fit dans fa maladie, en 
uppliant le Seigneur de ie fouveuir 
Su'il avoit marche* devant }ui avec 
itegrit* , nous montre , que Ton s'a- 
dreffe a Dieu avec une grande confianr 
ce dans radverfite' & aux approches de 
la mort , quand on a v£cu dans la piete* 
& qu'on a fait ce qui lui eft agreable. 
III. L'on voit dans la promte gueri- 
fon d'Ez£chias & dans Ie miracle qui 
le fit en fa faveur , la puiflance de 
pieu , l'amour qu'il portoit a ce Prin- 
ce , & Petncace des prieres des juftes. 
JEnfin, ceux que Dieu agarantis dela 
mort, ou de quelque autre danger, 
Solvent , a limitation d'Eztehias , qui 
Joua Dieu par un Cantique d'aftions 
eie graces , cllgbrer fes bontls , en 
oonlerver le fouveuir , 8c fur tout em- 
ployer leur. vie a le glorifier, 

CHAPITRE XXXIX. 

tx Roi de Baby lone ay ant envoy* des 
xAmbajfadeurs a Ezechias % ce Prince 
lent montra fes trefors. Matt Efaie 
ten reprit i & lui dit que certrifors 
& fes en fans menu feroient tranfpor- 
th a Babylon*. 



etoit 

2 



* ce temsJA tyerofoc-Balaoan, 
fils de Baladan , Hoi de Baby* 
lone , envoya une lettre , avec. un pr& 
fent a Ezechias ; parce qu'il avoit ap- 
pris qu'il avoit iti malade , & qu'il 

eut de la joie, 



gueri. 

Et Ezlchias en 



2. Et Ezechias en eut ae (a joie, 
& il leur montra les cabinets de fes 
parfums , Targent , Tor , & les chofei 
aromatiques , & les baumes pr^cieus, 
tout fon arfenal , 8c tout ce qui fe 
trouvoit dans fes treTors ; il n r y eut 
rien qu'Ezichias ne leur montrat dans 
fon palais , & dans toute fe cour. 

3. Et le Prophete Efaie vint vers It 
Roi Ezectfas , & lui dit ; Ou'ont dit 
ces gens - la , & d'ou font * lis venus 
vers toi? Et Ezechias re'pondit; W 
font venus vers moi d'un pays eloign* , 
(avoir de Baby I one. 

4. Et EfaVe 4it : d^ont Us vO dans 
ta maifon ? Et Ez6chias repondit : Iu 
ont vu tout ce qui eft dans ma maifon t 
il n*y a rien eu dans mes treTors que je 
ne leur aie mantre\ ^ 

5. Mors EftiKe dit a Ez6chia»; Ecoiv 
te la parole de Tgternel des armies : 

6. Voici les jours viendront, qu* 
tout ce qui eft dans ta maifon, ^ ce 
que tes peres ont amaflfc dansleuri 
treTors jufqu'a aujourd'hui , fera em» 
port^ a Bahylone i il n'en demeurera 
rien de refte , aditPEternel 

7. M^rne on prendra 4e tes fils , qoi 
fortiront de toi , & a qui tu auras don. 
n6 le jour , afin qu'ils foient eunuques. 
au palais du Roi de Babylone. 

8. Et Ezechias r6pondit ^ Elaie? 
La parole deTEternel. que tu as pro, 
nonce^e, eft bonne; & llajoutai An 
moins que la paix & te furet^ dure 
pendant ma vie 1 

^ REFLEXIONS. 
\70ici les reflexions que rEcnture 
v feit fur ce qui eft recite" dans ce 
chapitre: C'eft que ou&nd kes sAw*ii*' 
deurs du Roi de Babylone vi»rentven 
Ezechia* , four s'informer du mractt 
qui etoit arrive fur U %errt , l«* i"» 
P ombre du cadran f^ichai avott retm 
grade avec (e foleil, Dieu abandi*** 
Ezechias ' ""' —-— ~* p^mmi* 

lui t 




Jerufalcm i qu' Efaie lui ditqufifrw"* 
£T fes. trefors feroient tranfiortes * W:, 
lone; mats qu'Ezechia* fet**t *fWf 
avec les habitant de JerufaUm , l**' 1 *' 
re de Dieu ne vint point fur eux pe» 
da?t U vte a?Ezichia4, II taut appren- 
dre de la , que Ton s'oubhe »oJ* 
ment dans la profoe-rit6, *«»•«« 
qui ont fait leur devoir dans IWJJ 
Son tombent fouvent dans le o re *f°£ 
ment lorsquVlle eft pa<Re. Cettea* 
toire nous montre encore, *»• J? 
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avantages du monde font yains & in- 
couftans , & qu'il ne fain jamais s'en- 
fler quaud on les poflede. Enfin, il 
paroit d'ici , que Dieu chatie ceux qu'il 
aime , lors qu'il leur arrive de fere- 
lacber 8c de J'offenfer; mais qu'il s'ap- 
paife envers eux , aufli-tot qu'il les 
voit humili£s & repentans, 

C^APITRE XL. 
J> Prophete confole le peuple dUfrael , 
£T il Pajfure que Dieu , dont U paro- 
le £7* la Promejfet font toujourj fer- 
mes , U delivreroit. 11 texhorte afe 
. rejouir de cctte grande delivrance. 
Jl decrit Pinfinie Majcjle du Seigneur, 
fa puijfance , &fafagejfe, & Ufo~ 
lie de ceux qui fervent let idoles. Jl 
farle enfin , du bonheur de ceux qui ado-. 
rent U vrai Dieu & qui ft confient en 
lui. 

1. ("^Onfolez , confolez mon peuple, 
^ dira vfttreDieu. 

2. Parlez a Jerufalem felon fon cceur, 
8c criez lui que fon tems marque* eft 
accompli, que fon iniquity eft acqui. 
t^e , qu'elle a regu au double , de la 
main de 1'Eternel, la peine de tous 
fes pe*ch£s. 

3. La* voix de celui qui crie au deTert 
eft : Pre'parcz le chemin de 1'Eternel , 
dreflez dans la folitude lesfentiers a 
nfitre Dieu. 

4. Toute valle*e fera combine , & 
tonte montagne & tout coteau feront 
abaifEs ; les lieux tortus feront redref- 
£€s , & les lieux raboteux feront appla- 
nis. 

5. Mors la gloire de 1'Eternel fema- 
nifeftcra , & toute chair la verra en 
mime tems ; car la bouche de 1'Eternel 
a parte. 

6. Une voix dit ; Crie, Et on a r6- 
pondji : Que crierai - je ? Crie : Teute 
chair cfi comme Pherbe , 8c toute fa 
grace eft comme la fieur d'un champ : 

7. L'herbe eft fechee , & la fleur eft 
tombed , parce que le vent de 1'Eternel 
a fouffle' defTus : Ce peuple eft vlrita- 
blement cormne l'herbe. 

8. L'herbe eft techfe , & la fleur eft 
tomb^e , mais la parole de ndtre Dieu 
demeure 6ternellement. 

9- Sion , qui annonces de bonnes 
nouvelles, nionte fur une haute mon- 
tagne. Jerulalem , qui annonces de 
bonnes nouvelles , eMeve ta voix avec 
force ; 61eve-la, ne crain point : Di aux 
villes de Juda : Voici vdtre Dieu : 

io. Voici, le Seigneur PEternel vien- 
dra contre Chammepulffont, & fon bras 
dominera fur lui ; voici , fon fclaire 
W? avec lui , 6c (a r€compen£e marcbe 
devant lui : 

ii. XI paftra fon troupeau comme 
unberger, il raflemblera les agneaux 
entre Fes bras , & les portera dans fon 
fein ; il condujra celles qui allaitent. 

12. Qui eft celui qui a mefure* les 



eaux avee le creux de fa main , & qui 
a compaflg les cieux avec la paume 
de la main ? Qui e(l celui qui a renfer- 
m€ , dans le tiers d'une mefure. la 
pouflie*re de la terre ? Et qui a pefg au 
crochet les montagnes , & les cdteaux 
a la balance ? 

13. Qui a dirige* l'Efyrit de 1'Eter- 
nel , ou qui a €tt fon confeiller , pour 
lui montrer quelque chofe ? « 

14. Avec qui art-il pris confeil, 8c 
qui l'a inftruit, & lui a enfeignl le 
fender de la juftice ? Qui lui a en feign 6 
la fcience, & lui a montr^ le chemin 
de Intelligence ? 

15. VoiU, les nations font comme 
une goutte qui tombe&un fcau, &eU 
les font r^put^es comme lamenue poufr 
fi^re d'une balance ; voila , il diffipe 
les Isles comme de la pouffiere. 

16. Et le bois dn Li ban ne fuffiroit 
pas pour le feu , & les betes qui y font 
ne Jeroient pas fuftUantes pour l'holo, 
caufte. 

17- Toutes les nations font devant 
lui comme un Hen , & ii les tient pour 
molns que rien , 8c qu'une chofe de 
ne*ant. 

18. A qui done ferez-vous refTerabler 
le Dieu Fort , & quelle re fib mb lance 
lui aproprierez-vous 1 

19. L'ouvrier fond une image, 8c 
Porfdvre ^tend l*or par defTus , & lui 
fond des chainettes d'argent, 

2,0. Celui qui eft fi pauvre , qu'il 
n'a pas dequoi otfrir, choiiit un oois 
qui ne pourrit point, & cherche un 
ouvrier expert , pour faire une image 
taillle qui nefe remue point. 

21. N'aurez- vous jamais de connoif, 
fance ? N'lccuterez-vous jamais ? Ne 
vous a-t»il pas e"t^ annonce* des le com- 
mencement ? N'avez-vous pas compris 
comment la terre a 6t6 fondle? 

22. C'eft lui qui eft affis au defTus 
du globe de la terre , & fes habitant 
fant devant lui comme des fauterelles \ 
c'ejilui qui 6tend les cieux comme un, 
pavilion , meme il les a Itendus comme 
une tente pour y habiter. 

23. Cefi /hi qui r6duit, les Princes^ 
rien , & qui anlantife les Gouverneurs 
de la terre, 

24. AUme i\s ne feront point plan. 
"$me ils ne feront point feme's, & 

leur tronc ne jettera point de 
:n terre , & meme il foufflera fur 
: ils fecheront , & le tourbillon 
portera comme de la paille. 
i qui done me ferez - vous ref* 
■ , & a qui ferais-je 6gal6 ? dit 

^levez vos yeux en haut , &re- 
: Qui a cr^ ces chofes ? Ceft 
conduit leur armde par ordre , 
es appelle toutes par leur nom ; 
m a pas une qui manque a, lui 
i cauie 4e ia grande torce , & 
farce 
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farce qtCil excelle en puiffance. 

27. Pourquoi done dirois-tu , 6 Ja 
cob ! & pourquoi parlerois-tu ainji, 6 If- 
rael ! Mon £tat eft cache a PEternel , 
Sc Dieu ne foutient plus mon droit,? 

»S. Ne fais-tu pas , & n'as tu pas cn- 
fendu, quele Dicu d'^ternite eftPE- 
ternel , qui a crle* les bornes de la ter- 
re ; il ne fe lafle point » & ne fe travail, 
le joint , &>il n*y a point de moyen de 
fonder fon intelligence, 

29. Ceft lui qui donne de la force a 
celui qui' eft lafle* , & qui multiplie la 
vigueur de celui qui eft affoibli. 

30. Les jeunes gens fe lament & fe 
trayaillent , me me les jeunes gens 
choifis tpmbent; 

31. Mais ceux qui s'attendent a ITS- 
ternel reprennent de nouvelles forces ; 
les ailes leur reviennent comme aux 
aigles; ils courront, & ne fe fatigue- 
ront point ; ils marcheront , & ne fe laf- 
feront point. 

R G F Z, E X J N S t 

LES promefles que Dieu fait dans ce 
chapitre, de confoler & derache- 
ter fon peuple , ne dot vent pas feu- 
Jemen{ s'expliquer de la dllivrance 
que Dieu envoya aux Juifs , en les ga- 
rantilfant du HOi d'Aflyrie , & en les 
ramenant de la captivite de Babylo- 
ne 1 EUes regardentprincipalement les 
terns du nouveau Teftament , & en par- 
ticulier la venue de Jean Baptifte , que 
Dieu envoya pour preparer les hom- 
ines a croire en JeTus-Chrift. Ceft ce 
que nous voyons dans le commence- 
ment de PEvangile , ou cette Prophe* 
tie eft appliqu£e a Jean Baptifte : La 
*voix ds celui qui crie au difert eft : 
Preparez le cbemin du Seigneur, dtejl 
fez pes fentiers. II faut aum rapporter j 
A ces m£me$ tems ce qu'Efafc dit ici de 
|a fermete* de la parole de Dieu , par I 
ioppofition au n£ant de Phomme ; corn- 1 
me Saint Pierre nous Papprend , lors 
qu'il parle ainfi apres $hXe : Toute 
chair eft comme therke , £r" toute fa\ 
gloirc comme la fleur de I' her be ; Pherbe 
Teche EX fa fleur tomke ; mats la parole 
du Seigneur demeure iterneUemtnt , ty 
c'eft cette parole qui vout a ete annojncee 
far PEvangile. Ce que le Prophete 
dit dans la dernie're partie de ce cha- 
pitre eft tres remarquable. II y par- 
le de la grandeur de Dieu , en des 
termes & fous des images magnify 
ques; il y rlpreTente vivement la ftu 



j>idit£ des idolatres , qui adorenc des 
images mortes qu^ls ont eux-memes 
formees, & il y dlcrit le parfait bon- 
heur de ceux qui n'efpf rent qu'en Dieu, 
Ce difcours du Fropn&te rious enfei- 
gne , que Dieu a Pidolatrie en hprreur, 
& qu'il ne doit ni ne peut etre r6- 
preTente' par aucune image ; que nous 
tievons adorer & craindre ce Grand 
Dieu , devant qui tons les hommes & 



toutes les creatures ne |bnt que If 
n&mt f & que toute nfitre f^iicite* de, 
pend de Pavoir favorable , & de mefe 
tre nAtre efplrance en lui. 

CHAPITRE XLI f 
Le Prof bete s'adreffe aux Iffes , e'ef-i-, 
dire, aux peuples eloignis , £fp( 
exhorte a reconnoitre la Puiffance de 
Dieu , & le neant des Idoles. // agm 
le peuple ttlfrael (me Dieu le frate* 
geroit , qu'it le feroit triompher de fes 
ennemis , £T quHl le comblereit de fes 
graces. En fin, ilfait voir quePEter, 
net etoit lejeul vrai Dieu\ £7* Vine lei 
i doles n y 9tount que defaujfes drvinitis, 
parce au r eUes ne pouvoieni predirc Taw* 
nit , er il promtt le ritabUJJcment de 
Jerufalem. 

1. ISLES , faires filence pour m'& 

1 couter r & que les peuples re- 

prennent de nouvelles forpes; qu'ils 

aprochent , & qu'alors ils parleqt : 

Allons enfemble en jugement. 

%. Quia faitvenir de Porient lajuf- 
tice ? (£ui Pa appellee , afin qu'elle le 
fuivit pas a pas? Qui a foumis A fen 
commandement les nations f & lui ? 
fait avoir la domination fur lesKois, 
& les a livres a fon ^pee , comme de 
la paille ponfTee par le vent ? 

3- H les a pourfuivis, & il eft pat 
€6 en paix par un. pherrjiit| on il n'avoit 
jamais mis le pied. 

4. Qui eft celui qui a operl & fait 
cela? C'eft celui qui a appellS des le 
commencement ceux qui devoient nai-» 
tre, Moi PEJteniel je fuis le premier, 
& je fuis avec les derniers. 

5. Les Isles ont va, & ont&lfaifies 
de crainte } les bouts de la terre ont 
e;t^ efFray^s , ils, fe font apprQcheV, 
& font vemis. 

6. Chacun a aid^ a fon prochain , 
& a dit a fon fr£re , Fortirie^toi. 

7. LN)uvrier a encourage! le fondeur { 
celui qui frape du niarteau encourage 
celui qui frape fur Penclume , & dit : 
Cela eft Hon pour fonder ; puis il fait 
tenir qehi avec de* cloux , afin q?# 
ne branle point 

8. Mais toi , Ifrael , tu ^s mon fer- 
viteur , & toi Jacob , tu es celui 9 ue 
j'ai ^lu , la, race d* Abraham qui m'a 

9- Car Je t x ai pris des extrimjtesde 
la terre , & je t'ai appelll Centre ceux 
qui y ettrient les Principaux , & je t ai 
dit; C<ft toi nut es mon ferviteur; it 
t'ai elu , & ne tfai point rejette*. 

IQ, Ne pain jpoint , car je fuis avec 
toij ne fois point e*perdu, car je/iw 
ton Dieu. Je t^ai fortifi6 , je t'ai me- 
me aide\ & j|e ^ai maiqtenu par la 
main droite de m,a juftice. 

II. Voici, tons ceux qui s*irriteront 
contre toi feront honteux & confon- 
dqs ; ils feront r£duits a n^ant , & 1* 
hommes qui, s'onpofent a~toi ^titavX- 
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12. Tu chcrcheras les hommes qui 
avoient des difte>ens avec toi , & tu 
ne les trouveras plus; ils feront t€* 
duits a ne*ant 5 & ceux qui te font la 
guerre feront comme s'ils n'avoient ja- 
mais £te\ 

13. Car je fuit l'Eternel ton Dieu <|ui 
{butiens ta main droite , & qui te dis : 
Ne crain point , c'eft moi qui t'ai aide* : 

14. Ne crain point ,--6 vermifleaude 
Jacob , hommes d'lfrael qui etes com* 
memorts, Jet'aiderai, dit l'Eternel, 
& le Saint d'Ifrael , ton Itf dempteur. 

15. Voici, jeferaique tuferascom- 
me une herfe toute neuve , garnie de 
dents pointiies ; tu fouleras les mon- 
tagnes 8c tu les brii'eras , & tu rendras 
les cdteaux femblables a de la bale. 

16. Tu les vanneras , & le vent les 
emportera, & le tourbillon les difper- 
fera ; mais tu te rljoui'ras dans l'Eter* 
nel , & tu te glorifieras dans le Saint 
d'lfraiil. 

17. Pour ce qui eft des afHige*s, & 
des miftrables qui cherchent des eaux* 
& qui n'en ont point » & dont la Ian- 
gue pe*rit de foif , moi l'Eternel je les 
•xaucerai ; moi qui Cuis le Oieu d'Ifragi 
jene les abandonnerai point. . 

1 8* Je ferai fortir des fiettves des 
lieux llevls , & des fontaines du milieu 
des vallles; je changerai le deTert en 
etangs d'eaux , & la terre feche en four* 
ces d'eaux. • 

,19. Je ferai croitre au d*fert lec&ire, 
le fapin , le mirte, & l'olivier ; je met* 
trai enfemble dans k folitude le fapin, 
Forme & le bouis. 

.20. Afin qu'on voie, qu'on fache, que 
Ton confidere , & que l'oir comprenne 
en meme terns, que c'eft la main de 
l'Eternel qui a fait cela , & que le Saint 
d'Ifraeien eftl'auteur. 

ai. Approchez voiis pout plaider 
votre proces , dit l'Eternel ; & produi* 
fez les fondemens de vdtre caufe , dit 
le- Roi de Jacob. 

22. Qu'on les amine , & qu'ils nous 
dtxiarent les chofes qui arriveront ; 
dtfclarez nous ce qui arrivera le pr$* 
mier , & nous y ferons attention * 
& nous en laurous l'iflue ; ou taitds- 
nous Mtendre ce qui eft pret a arri* 
ver. 

23 1 Annoncez les chofes qui <loivent 
arriver al'avenir, & nous laurons que 
vous etet des dieux * faites auifi du 
bien , ou du mal ; & nous le pubiie. 
rons «-----•- - 

ble.. 

24. Voici , vons 6tes moins que rien * 
& ce que vous raites eft le neant me- 
me ; ctlui qui vous choifit n'eft qu'aoo- 
minatiom 

as. Je l'ai Mciti de 1'Aquiloil , & 
» vitndra ; ii reclamera mon nom de 
puis U foleil levant* & marcjieraiur 
les Prim$& * comme fur la i>eue , & 



il les foulera comme le potier foule 
l'argile. 

26. Qui eft-ce qui a declare* cela lonfc- 
tems auparavant , afin que nous le 
connoiffions ; & qui l y a predit des le 
terns qui a prlcldl , & nous dirons 
qu'il eft jufte ? Mais il n'y a perfonne 
qui l'ait declare* , ii n'y a perfonne 
qui l'ait fait entendre ; il n'y a perfon- 
ne qui ait entendu vos paroles. 

27* C'eft moi le premier qui ai dit k 
Sion : Les voici , les voici , & qui en- 
voiera a Jlrufalem un meflager .de 
bonnes nouvelles. 

28. J'ai regard 6 * & il n'y aviit pir- 
mi eux aucun homme ctnjtderablc , 6c 
qu'on put confulter. Je les ai interro- 
g^s , & ils d'ont pi repondre quoi qtfe 
ce foit. 

29. Voila , ils font tous menteurs ; 
ce qu'ils font n'eft que le n^ant, & lews 
idoles de fonte ne font que du vent 
& une chofe vaine. 

REFLEXIONS. 
pE qui doit etre remarque* dans ce 
^ chapttre Cell , I. Que l'Eternel eft 
le feul vrai Dieu. qu'il faille adorer 
& fervir ; que £bn pouvoir eft fans bor- 
nes ; qu'il dif^ofe des Rois » & de toot 
ce qui arrive dans le monde ; & que 
ceux qui fervent les idoles font des 
infenffs. II. On voit ici la fermetd 
de Talliance que Dieu avoit traitee* 
avec 1'ancien peuple , & de Tamour 
qu'il lni portoit ; d'ou nous devons 
conclure, que PEglife Chr€tienne ne 
lui Itant pas moins cb^re , il ne l'a« 
bandonnera jamais ; qu'en queique ^tat 
qu'elle fe trouve elle n'a rien a cram*, 
dre i & que bien loin que fes ennemis 
viennenta bout de la detruire , ils fe- 
ront euX'rnemes d^truis. III. II faut 
faire une attention particuli^re a la 
confid^ratioh qu'EfaXe allegue, pour* 
montrer que les idoles n'ltoient pas 
des Dieux j en difant » qu'tlles ne pou- 
voient pr^dire l'avenir, ni faire aux 
hommes aucun bien ni aucun mal. 
Cette raifon ,* qui prouve fi fortement 
la vaniteVdes idoles, montre avec la 
derniere Evidence , que tant de predic- 
tions que nous a vons dans PEcnture 
ne peuvent venir que de Dieu. Elle 
prouve claircment , qu'il y a un Dieu 
qui connoit & qui conduit toutes cho- 
fes , & que l'Ecriture Sainte eft veri- 
table & divinement inlpiree. Enfin , 

w U uu uim i a, uuus ic puuitc. cela nous apprend que ce grand Dieu. 

& nous le verrons tows 'intern* qui connoit tout & qui peut tout, eft 
le Maitre de tous les hommes , le Juge. 
du monde , & celui qu'il taut craindre ; 
puis qu'liant TQUt-Fuiflant il empioi- 
tra fa puiflance pour le bien de ceux* 
qui l'adorent * & pour punir ceux qui 
ie rebellent contre lui. 

C H A P IT RE XLII. 

Efa*9 continue a- trtdirt que les Juifs 

foreient dilrvxis \sf.reUblis far Cyrus i 
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Mais il annonce fur tout , que le Mef- 
fie viendroit revandre fes graces fur 
* t lesjuifs, £T menu fur s les Gentils. II. 
II exhorte les homines a louer Dieu EF 
■ a fe rejouir du bonheur qui aliott leur 
arriver. III. It predit Que les i do Li- 
tres feroient confondus & que Vido- 
latrieferoit abolir. IV. II fe plaint 
. de Vaveuglernent des Juifs , N £T il de- 
clare qu'ils feroient livres, a caufe de 
lews pechis % entre les mains de leurs 
ennemu. 

~1. \70ici mon ferviteur, je lefou- 

v tiendrai ; e'eft mon 61ft j mon 

ame y a mis fon affettion 5 j'ai mis 

mon efprit fur lui ; il exercera la juf- 

tice parmi les nations. 

X. II ne criera point, il n'61evera 
point fa voix , & ne la fera point en- 
tendre dans les rugs. 

%. II nebrifera point le rofeau froif- 
fe & il n'lteindra point le lumignon 
qui fume encore; fl jugera dans la v6 
rite'. 

4. II ne fe trompera point, nl ne fe 
pr^cipitera point , juiqu'a-ce qu'il ait 
*tabli la juftice fur la terre ; & les Is- 
les s'arr£teront a fa i,ou 
-. S. Ainfi a dit le Dieu fort , l^Eter- 
ael, qui acr£6 lescieux, fclesaeten- 
dus ; qui a applani la terre avec ce 
^u'elle produit ; qui dqnne la refpira- 
tion au peuple qui eft iar elle , & Pef- 
prit a ceux qui y marchent : 

6. Moi , qui fuu l'Eternel , je t'ai 
appelle dans la juftice, je te prendrai 
par la main , & je te garderai \ je te 
lerai fetre Palliance du peuple & la 
lumie're des nations ; 

7- Afin d'ouvrir les yeux des aveu. 
gles , & de retirer les prifonniers du 
lieu ou on les tient enferres , Side f ai- 
re Jortir de la prifon ceux qui habitent 
dans les t6nebres. 

8. Je fuis l'Eternel , e'eft - la mon 
nom 9 & je ne donnerai point ma gloi- 
re A un autre , ni ma louange aux ima- 
ges tailless. 

9. Yoici , les prlmieTes chofes font 
arrives 5 je vous en annonce de nouvel- 
les , & je vous les fais entendre avant 
qu'elles arrivent. 

10. Chantez a Pfcterael un Cantique 
nouveau; que fa louange (hit enten* 
due du bout de la terre \ que ceux 
qui voguent fur la met, & tout ce 
9ui y. eft , les Isles , & leurs hatfkans \ 

11. Que le deTert & les villes lie- 
vent la voix ; que Its terttes ou habi- 
tent ceux de K6dar , que ceux qui ha- 
bitent dans le rocher , e"clatcnt en 
chants de triomphe ; qu'ils s'ecrient du 
fommet des mon rag nes \ 

la. Qu'ils donnent gloire a PEter- 
nel , & qu'ils publient fa louange 
dans les isles. < 

1 3* L'Eternel forttra commeun homA 
me vaillant y W revtillera la jaloufie 



commeun homme de guerre ; ilpouf- 
fera des cris d'all^grefle , fl criera 
meme de toute & force, & il fe ford- 
fiera contre fes ennemis. * 

14. Je me fuis tO pendant Ion gtcms ; 
j'ai ere dans le fiience ; je me fuis 
retenu ^ mais je crierai comrae celle 
qui enfante; je dltruirai & j'englou- 
tirai tout. 

15. Je re\ttrtrai les montagnes &les 
cdteaux en deTert , & je deflecherai 
toute leur berbe ; je rlduirai les fieu* 
ves en isles, & jeftcherai les 6 tangs. 

16. Je conduirai les aveugles par le 
chemiu qu'ils ne connohftbient point, 
& je les ferai marcher paries fen tiers 
qui leur etpient incontiusj je change- 
rai eu leur preTeuCe les tenebres en 
lumilre , & les chofes tortues en cho- 
fes droites; je leur ferai cela , je ne les 
abandonnerai point. 

17. Que ceux-la done retournent en 
arrilre , & foient cou verts de confu- 
fiOH, qui fe^fient aux images taillies, 
& qui difent aux images de fonte, 
Vous etes tios Dieux. 

I8«. Sfturds^ecoutez ; & vous , aveu- 
gles , rfigardez & voyez. r . 

19. Qui eft aveugle , finon mon fer- 
vitejir ? Et.qui eft fourd , comme mon 
miniftre que j'ai envoys ? Qui eft aveu- 
gle comme celui qui a ete comblede 
bienfaits ? Et qui eft aveugle comme le 
ferviteur de TEternei ? 

ao. Vous voyez beaucoup de chofes, 
& vous ne prenez garde a rien ; vous 
avez des oreilles ouvertes, 9c vous 
n'entendez rien. 

21. L'Edemel avoit mis fonaffe£Uon 
en lui , a canie de fa juftice ; il avoit 
rendu, fa Loi magnifique & illuftre. 

sa, Mais ce peuple fera pill* 4c tour- 
ragl i ils feront tous pris au lacet dans 
les caverntsry & feront caches dans les 
prifons ; ils feront expofesau pillage, 
& il .n'y.aura.perfonne qui les delivre ; 
ils feront fourrage's , & il n'y aura per- 
fonne quidiie, Ren ce que tu as pris, 

23. Qui efbee d'entre voos qui 6cou» 
te ceci , qui y prenne garde, & qui y 
tafte attention a l'avenin 

24- Qui a livre* Jacob en proie, & 
IfraeJ a ceux qui l'ont pil!6 ? il'a-ce 
pas e't^ l'Eternel , celui contre qui nous 
avonj peobei car on n'a point voulu 
marcher dans fes voies , 8c 1'on a'a 
point ecoute fa Loi ? 

ai. C'tft pourquoi il a repandu fur 
lui 1'artieur de la colcre<& un* forte 
guerre, & ill a em b rate tout autour} 
mais ce peuple ne l'a point recciiiw ; 
tu Pas btixii , mais il n*y a point fait 
d'attention. 

REFLEXION Si 
C AINT Maithieu , citant ies premiers 
u veriets de ce chapitre dans ion E- 
Vangile, nous apprend que Pon voit 
dans cet aratle let ttffa&eroMfc Mef- 
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; favoir, fa douceur, fon humility, 
glolre de fes oeuvres* & la force 
:c laquelle il etabliroit fon regne 
rmi toutes les nations. Ce font la 
it autant de preuves , qui moatrent 
e JeTus eft ce Meffie promis par les 
ophetes i & de motifs a nous ibu- 
ttre avec joie a ce Redempteur puil- 
it 8c plein de bonttf. II. Efaie ex- 
me les fentimens de joie 8c de re- 
in oiflance dont les ho m rues feroient 
nltrls , lors que le Sauveur ferott 
mifefte* , par ces paroles : Chantez au 
gneur un Cantiqut nouveaui que fa 
ange feit par teute la terre £f dans la 
r ; que torn les habitant de la terre 
ttent. en <hants de triomphe f qu'ils 
inent gloire an Seigneur, £? qu'ils 
tlienf fa louange dam les isles, Ce 
it les actions de graces que oous de- 
ns rendre fans cefle a Dieu* envue 
i biens qu'il nous a faits par Jgfus- 
rift; 8c en particulier de ce qu'il 
is a retire's de l'idolatrie qui regnoit 
re £ois dans le monde. HI. L'exem- 
des Juifs , qui furerit expofts a la 
Tolatton a caufe de leur aveuglement 
de leur endurciifement , nous aver* 
que ce qui engage Dieu a punir les 
mmes & a les abandonner , c'eft lors 
ils ferment les yeux a la lumilre qui 
Iclaire , lors qu'ils font foards a fa 
ix, & qu'ils refufent de marcher dans 
voies & d'ob&r £ fa Loi. 
CHAPtTRE XLJU 
tu Preset de delivrer fon peuplePar fa 
uijfance * ££ de le ramener defa dif- 
lerfion. Il declare qu'il etoit le feul 
trad Dieu ♦ qui avett crte. toutes cho* 
es £T qui s'eteit fait conneitre aux 
Juifs , if qu*ainfi il he manqueroit pat 
le les rajfembler. 11 fe plaint que ce 
teuple ne Paveit pat fervi eemme il It 
levvit & il le menace de le ckatier ; 
ui promt tt ant cependant de. sfapaifer 
nvers tui & de lui pardonner. 
I. /VIAis maintenant airn^ a dit l'E* 
ux ternel, qui t'a crte* v o Jacob 1 
qui fa forme* , o Ifrael t Ne crain- 



rient, & je te raiTemblerai de Toccident. 

6. Je dirai a l'aquilon , Oonne ; 8c 
.iu raidi , Ne mets point d'emp Vehe- 
ment ; amene mes tils des lieux lloi« 
gnes , & mes fiUes du bout de la terre : 

7. Savoir tous ceux qui font appel- 
16s de mon Nom ; car je les ai crlls 
uour ma gloire; c'eft moi qui les ai 
tormls Sc qui les ai faits. 

8. Faites venir le peuple aveusle, 
qui a des yeux , & les fourds , qui out 
des oreilles. 

9. due toutes les nations foient ra- 
maflees enfemblc , & que les peuples 
loient aifembles. Qui d'entr'eux a di- 
clar* cela? £t qui font ceux qui nous 
ont pre'dit ce qui eft arrive autrefois ? 
Qu'ils produifent leurs temoins , 8c 
qu'ils fe juftifient ; afin qu'on les en* 
tende & qu'on dife , Cela eft vrai. 

io. Vous etes mes temoins, ditl'E- 
ternel , & mon ferviteur que j'ai elu ; 
Xin que vous connoiffiez , & que vous 
me qroyiez , Sc que vous compreniea 
que c'eft moi : // «> a point eu de Dieu 
tort avant moi, qui ait rien forme, 
& il n'y en aura point apres moi. 

11. C'eft moi , c'eft moi qui Juts 
I'Eternel, & il n'y a point d'autrt 
Sauveur que moi. 

12. C'eft moi oaiai annonce* Us cho- 
fes a venir , qui vous ai fauvls & qui 
les ai fait entendre ; & il n> * point 
eu parmi vous de Dieu Stranger qui ait 
fait ces chofes - la i Sc vous m'etes te- 
moins, dit P£ternel , que je fuu le Dieu\ 
Fort. 

13. J'itois meme avant que le jour 
fftt: U a> 4perfonne qui puiffe deli- 
vrer de ma main ♦ je travaillecai , & 
qui Tempechera? 

14. Ainfi a dit i'Eternel vdtre Re- 
dempteur, le Saint d'Ifrael : J'envoie- 
rai pourl'amourde vous vers Baby lo- 
ne , & je fierai qu'ils defcendrout tous,, 
& qu'ils s'entuirant , & le cri des Cal- 
dtensfera dans les navires. 

15. C'eft moi qui fuu I'Eternel , 
- • ■ • - r ^ a * * - 



vidtre Saint , le Cr^ateur d'Ifrael , vd. 
int , .car je t'ai racbete* , & je t'ai ap*! tre RoL 
le par ton nom; tu es a moi. 16. Ainfi adit I'Eternel , qui a dref- 

i. Q.uand tu palTeras pas tts eauxjfe un coemia dans lamer* &unfen-> 
ferai avec toi ; Sc quand tu pajferat tier au travel* des eaux impetueufes. 



r les ; fleuves , ils" ae te noieront 
int; quandtu marchevasdansvleteu, 
ne feras point brule\ &.la fiamme 
t'embrafera poiqt. ■ - 
;. Car je luis rfiternel ton Dieu, le 
mt d'Ifrael , ton Sauveur ; j'ai doune 
gypte pour ta rancjon , Qm Jc yiba 
ur tm. 

4. Puree que tu as *te* prfceieux a 
•s yeux , tu as iti rendu honoraole , 
je t'ai aime* , & je donnerai les nom- 
;spaur toi , Sc les peuples pour ra- 
eterton ame. 



5. Ne crain point, car je fuis-aVee Heuves au lieu defoU. 



ye: ramtnerai ta peiUrite 4«4U>- 



Lfi. Pour ce qui eft de eelui qui 
ameuoft deb chariots Sc des chevattx, 
"& un«*armie puiflante , ils turenttous 
eniievelis^enfemble , Sc ils ne le relevi- 
redt point; ils turent etoutf6s, tisfu- 
rent eteints comme un lumignon. 

18. Mais vous ne vous fouveuez phis 
des chotcs pailies , Sc veus ne confi- 
derea plus ce qui eft arrive autrefois. 

9. Voisi • J« vai laire une ciiofe 
nourelle qui eclorra maintanant ; ne 
la connoitrel vous pas? Celt que je 
meurai un chemm au delert* Sc des 



8#. JUt 4)4tea dee ehamps , le$ dra- 
gons, 
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gons , &leschahuans me glorifieronr, ilui feul gui pardoime les pexhes 
parce que j'aurai mis des eaux dans le quMl le fait uniquement pour 1*ai 

deTert, CTdes fleuves dans la folitude, ' ■--*•-•-- -- - * 

pour abreuvcr mon peuple, mon£lu. 

21. Je me fuis forme* ce peuple-ci ; 
ils raconteront ma louange. 

22. Mais toi Jacob , tu ne m'as point 
invoqul , lors que tu t'es travaille* 
pourmoi, 6 Ifrael. 

23. Tu ne m'as point ofFert let me- 
jroes betes de tes holocauftes , & tu 
ne m'as point bonor6 par tes facrifi- 
ees ; je ne t'ai point affnfetti pour me 
fairc des oblations, & je ne t'ai point 
travail! £ pour me prefenter de l'encens. 

24. Tune m'as point achetl duro- 
feau arematique avec de l'argent , & tu 
ne m'as point raflafie' de la graifle de tes 
Sacrifices; mais tu m'as fatigue* par 
tes p6ches, & m'as travaills* par tes 
iniquites. 

1%. C'eft moi, c'eft moi qui eTace tes 
iniquites , pour I'amour de moi , & je 
ne me fouviendrai plus de tes plches. 

26. Fai moi fouveiu'r, & plaidons 
anfemble ; d6dui tes radfens pour* te juf- 
tifier. 

27. Ton pe*re a pichi le premier, 
& tes Do&eurs ont prlvariqu! centre 
moi. 

28. C'eft pourquoi je traitetat com- 
me fouillls les principalis du lieu faint, 
& livrerai- Jacob a i'interdit & a Top* 
probrc. 

REFLEXIONS. 
f)N voit dans la premi&e partie de 
^ ce chapitre I'amour de Dieu envers 
les Juifs. Cet amour paroit dans tes 
promeffes qu'il leur fait de les«prote- 
ger, & de ies t'ai re revenir de Babylo- 
ne , ccmme etant leur Crlateur , & 
leur Sauveur. Ces promefles regar- 
dent auiii i'Eglife Chrltierine 6c tous 
les vrais fideles , & eiles font tres- 
propres a les confoler & a les-rem- 
plir de contiance & de joie. La fecon- 
de partie de ce chapitre nous propofe 
de puiflans motifs A craindre le Sei- 
gneur, puis que c'eft lui qui eft l'Eternel 
& le feul vrai Dieu , qui a &ti de tout 
terns, qui a fbrmitoutes chofes,«qui 
connoit Pavenir , & qui fait tout ce 
qulil vewt; enibrte que . rien * ne~peut 
ltti relifter , & que peribnne tie .pent 
fe deiivrer de fa main. III. Le* re* 
pjroches que. Dieu fai f bit aux Juifs - 
de I'avoir irrit6 & otfenf6 par teurs 
facritices Be par le fervice . qu'ils lui 
rendoient , nous enfeignent * conittten 
un euile qui nc . coniifte que dans. Jes 
ceremonies & dans les .<d£hors. de la 



Religion , & qui n'eft pas accompagne 
aVooeiffance , deplait au Seigneur. JBn- 
&t , , les promefies de pardon , qui le 
voient a la tin de ce chapitre ♦ nous 
montrent , que fi Dieu chatie ies hom- 
ines, il eft difpofe* a leur faire grace 
low qu'ils le couvertifitnt » .que «*eft 



& 

--. . - amour 
de lui raeme & par uh effet de fa pure 
mifericordt. 

CHAPITRE XLIV. 
Ce chafitrs c»ntient , /. Des ffjneffts 
exprejpu de U dilivrance des Juifs, 
£T des graces dont Dieu Us cvmble- 
roit. II. line belle defcription de U 
folit des idolatrct. III. Unt exhor- 
tation aux Jnift a fe ■ rejeusr , eUnt 
Vejpirsmce que Dieu les tirenoit de la 
eaptiviti , &>les> rameneroit dan* leur 
fays s far U moyen de Cyrus Med de 
Perfe* 

1. IVt Ai ntenant done , 6 Jacob, axon 
* f * Serviteur , 6coute, & toi , 

Ifrael , que j'ai ^lu. 

2. Atnti a dit l'Eternel , qui t*a fait 
& formictts ta conception , & qui t'ai- 
de: Ne crain point, d Jacob mon fer« 
viteur^ & toi Jefijurun , que j'ai €\b. 

3. Car je repandrai des eairx fur ce. 
lui qui eft altere* , & des rivieres fur 
la terre feche ; je repandrai mon- ef- 
prit fur u pofte'rite' , & ma benedic- 
tion fur ceux qui fortirant de toi. 

- 4» £t ilsk germeront comine parmi 
les herbages, & corame croijfent les 
fauies aupres des eaux courantes. 

5. L'un dira ; Je fuu a l'Eternel ; 
Tautre le - reclatnera du nom de Ja- 
cob ; & ]'autre£crira de fa main : Je 
fuu a rEternel ,4 il prendra le nom 
dlfraW: .../' 

6. Ainfi adit l'Eternel, leRoid'If-l 
raSl A fon Redempteur , l'Eternel des 



armies: it fuu le premier , & je fms 
le decntet ,. & iluOy, a point de £tieu 
que moi. .* .../.....,. 

7. Et qui eft femblable a moi -? XJu'il 
me declare , quil mette par.ordreee 
que j'ai fait depuis que j'ai "etablr je 
peuple ancieu 1 Qii'ils declajent les 
chofes A. veair , .& eel les qui acrive- 
ront \ : \, » 

S. Ne foyez point effrayes,' & ae 
foyez paiiu troubles. Ne tel'a!-jepas 
fait entendre. & declare' des ce terns*/)* f 
Vous m'enJtes temoins. Y awt-il quel*, 
que autre Bieu : que moi ? Il n'j a point, 
d'autr* rocheri jen'en connois point. 

©. Tous: ceux,: qui font des images 
taillees ae.fout que le n€ant ; leurs. 
ouvrages le&pAus eftim^s ne fervent 
de rien i; & Uurs idola leur font temoins * 
qu'elles ne voient point , & qu'eUes 
ne connoiifent point ; c'eft poutquoi 
ils fexont honteux. 

io» MamnwrtQ. celuiqui forme un- 
Dieu, & qui fond une image, taillee , 
pour n'»» avoir aucun profit ? . 

11. Voiciv tous fes compagnons fe- 
ront confomiusi ca'r ces ouvriers^ia 
Jent d'eqtre les .honimes ; ils feront 
tous enfemble efirayez & converts de 
honte» ■ ■» -• 

12. Le fo4^etott-/>»«Bi le eUeau % il 
tra- 
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ivaille avec le charbon , & le forme 
ec le marteau ; il le fait a force de 
is , m$me jufqu'a avoir faim , enfor- 
qu'il n'a plus de force , & n qu'il ne 
ira point d'eau , & jufqu'a etre fa- 
;u6. 

[3* Le menuifier gtend fa regie, & 
trace avec de la craie ; il le fait 
ec des gquerres , & le forme an com- 
s ; il lui donne la reflemblance d'un 
mme, & il le pare pour le loger 
ns uoe maifon. 

[4* II fe coupe des cedres , ilprend 
cypres ou un chdne ; il emploie les 
)res de la forfit ; il plante un frene, 
la pluie le fait croitre. 

1 5 . Apres-cela il fervira I m- 
; pour briiler \ car il en & 
n chaufFe ; m€me il en fa i , 
il en cuit du pain ; il en ifli 
dieu, & il fcprofterne devant lui; il 
fait une image taill^e , & il »'*^-e.. 

16. Ilenbrule la moine" au £T 
ec Vautre moi tie' il mange £ ; 
la rdtit, il s'en chaufFe ai il 
t: Ha, ha, je me fuis r* S, 
i vu la lueur du feu. 

17. Puis, du refte de ce bois , il en 
it un dieu , pour etre fon image tail- 
e , il Padore , il fe profterne devant 
i , il lui fait fa prif re , & il lui dit : 
Hivre-moi , car tu es mon Dieu. 

1 8. lis ne connoiflent & ne com- 
ennent rien ; car on leur a platrl 
s yeux , enforte qu'ils ne voient 
;n ; & leurs cceurs , enforte qu'ils ne 
mprennent rien. 

19. Nul ne rentre. en foi-meme & 
a ni connoiflTance ni intelligence , 
iur dire : J'ai brule* la moide* de ce- 

au feu , & m£me j'en ai cuit du 
in fur les charbons ; j'en ai r6ti de 
chair , £7* j'en ai mange* ; & du refte 
ferois-je une idole? Adorerois-je une 
anche de bois ? 

20. II fe repait de cendres , & fon 
.uir abufe" le fait £garer ; il ne de- 
rrera point fon ame, & ne dira point : 

qui eft dans ma main droite n'*/?-ce 
is un menfonge ? 

21. Jacob & IfraSl , fouvien-toi de 
ci j car tu es mon ferviteur ; 6 Ifra- 
, ne m'oublie pas 

22. J'ai efface tes forfaits comme 
le nuee 6paifTe , & tes pechls com* 
e un nuage ; retourne a moi , car je 
d rachete. 

23. O cieux ! rejouYflez vous avec un 
lant de triompiie ; car l'Eternel a tra- 
lille ; vous les lieux bas de la terre , 
ttez des cris de rejouiflknee ; mon* 
gnes , eclatez de joie avec un chant 
etriomphe, O" vous, forets, & tous 
s arbres qui y font; parce que l'E- 
rnel a rachete* Jacob, & s'eft ren- 
u glorietix en Ifrael. 

24. Ainfi a dit l'Eternel ton Redemp- 
:ur , & celui qui t'a form* des ta con- 



ception : Je fuis l'Eternel qui ai fait! 
toutes chofes , qui ai feul e~tendu les 
cieux, & qui ai Itendu la terre par 
moi m&me ; 

25. Qui difiipe les Signes des men- 
teurs , £T qui rens infeni&s les de>ins ; 
qui renverfe les fages , & qui fais que 
leur fcience devient une fofie. 
. 26. Cejt lui qui affermit la parole de 
fon Serviteur, & jK/accomplitle confeil 
de fes Envoygs ; qui dit a Jerufalem : 
Tu feras habitue ; & aux villes de Ju- 
da : Vous ferez rebaties , & je redref- 
ferai- fes lieux de*ferts ; 

27. Qui dit a l'abfme : Sois aflfechl, 
& je tarirai tes fleuves. 

28. Qui dit de Cyrus : Ceft mon Paf- 
teur ; il accomplira toute ma volon&L 
en difant a Jgrufalem : Tu feras rebV 
tie , & au Temple : Tu feras fondl. 

REFLEXIONS. 
T ES promefles que Dieu faifoit a fon 
• Ll peuple , de le racheter , de le farre 
croitre & multiplier , & de le bSnir , 
commencement a s'ex^cuter lors qu'il 
retira les Juifs de la captivity de Baby- 
lone ; mais elles le furent parfaitement, 
lors que Dieu envoya le Rddempteur 
du monde , felon qu'il l'avoit promts 
de tout terns. Cell done aux Chretiens 
a meditcr ces magnifiques promeffes 
avec foi & reconnoifTance , & a fe r6- 
jou'i'r en Dieu de ce qu'il les a accom- 
plies. II. II y a dans cc chapitre une 
defcriution de la vanity des idoles, 
qui doit etre lue & confideree avec foin. 
Efa'ie r^prefente la tolie de ceux qui 
adorent des images qui font fa 1 tes de 
bois , ou de quelque autre mature , & 
qui fe prollernent devant 1'ouvrage de 
leurs mains , & devant des chofcs mor- 
tes. En cela nous voyons dans quel ab- 
bruttiflement les hommes font tomb^s, 
lors qu'ils ont £t£ ahandonn^s a eux- 
m ernes , & prives des lumilres de la 
parole de Dieu ; & dans quel 6tat nous 
lerions encore , fi nous n'avions pas 
^te tires de Tidolatrie , pour l'ervir le 
Dieu vivant & veritable. Cela nous ap- 
prend aulfi avec quel refpect & quelle 
crainte il faut adorer le Dieu Tout-puif- 
faut, qui eft le Maitre du Monde, qui 
connoit toutes chofes , & qui ayant un 
pouvoir fans bornes, peutfaire du bien 
a ceux qui le r6ve>ent , & punir ceux 
qui l'offenfent. Les dermers verfets de 
ce chapitre font remarquables : Dieu 
n'y promet pas feuleniciic que les Juifs 
reviendroient de Babylone, & que leur 
Ville & leur Temple feroient rebatis ; 
mais il dit que cela fe teroit par le 
moyen d'un Roi nomme CYRUS ; Ce 
fut ce qui arriva environs deux cents 
ansapres cette prediction. 

CHAPITRE XLV. 

Cette profhetie marque qu'il y auroit un 

Roi nommt Cyrus , a qui Ottu donne- 

roit une gt&nde pitjfanc* , & qui met* 

Ggg ttfiit 
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trott Us Juift en liberte , tn Us r envoy- 
ant de Babylonc en leur pays. Efdte 
dit que Dieu feroit cela pour montter 
fa puijfance £T fon amour tnvers fin 
feuple, fiT pour faire voir que Us dieux 
des payens etoient de faux dieux , £7* 
quUt n y y avoit point d' 'autre Dieu que 
celui tflfrael. 



pie qui avoit 6U tranfporte" , a. dit PR. 
ternel des armies. ». 

14. Ainfi a dit I'Eternel : Le travail 
de l'Egypte , & le trafic de Cus , 8c 
les Sabgens , hommes de grande caille , 
pafleront vers toi , & feront a toi \ lis 
marcheront apres toi, ils viendront en- 
chained, ils le profterneront devant toii 



I. Ainu a dit I'Eternel a ion Oint , l& ils te rendront hommage , en difanti 
** a Cyrus, que j'ai pris par la'Le Ittn* Fort <yr vlritablement avec toi , 
main droite , afin que je renvene les|& */ n> a point d'autre Dieu que lui. 
nations devant lui, & que j'dtelafor-| is. Certainement tu is le DieuFott 
ce aux Rois ; afin qu'on ouvre devant qui te caches , le Dieu d'lfrael , le 



lui les portes , & qu'ellesne ibienc point 
fermees. 

2. JMrai devant toi , 8c je dreflerai les 
chemins tortus; je romprai les portes 

f'airain , & mettrai en pieces les bar. 
xes de fer; 

3. Et je te donnerai les treTors ca- 
ches , & les richeffes les plus fecrete- 
nwnt gardens , afin que tu Caches que 
je fuu I'Eternel , le Dieu dMfrael , qui 
t'appelle par ton nom. 

4. Pour 1'amour de Jacob mon fervi 
teur , & d'lfrael mon 61u , je t'ai ap 
pell£ par ton nom , & je t'ai deTigne' . 
hien que tu ne me connuiTes point. 

5. Je fuu I'Eternel , 8c il tCy en a point 
d'autre. // n> a point d'autre Dieu que 
moi. Je t'ai revltu de force, quoi que 
tu ne me connufl'es point 

6. Afin qu'on connoifle, depuisle folei\ 
levant jufqu'au foUil couchant , qu'ii 
n> en a point d'autre que moi. Je fuu 
I'Eternel , & il n> en a point d'autre ; 

7. Qui forme la lumilre & qui cr£e 
les tenebres, qui fait la paix & qui 
cr6e Tadverfitg ; c'eft moi TEternel qui 
fais toutes ces chofes-la. 

8. Cieux , envoyez la rofle d'enhaut , 
& que les nules faffent pleuvoir la juf- 
tice ; que la terre s'ouvre , qu'ils pro* 
duilent la dllivrance , & que la juftice 
germe en m£me terns ; c'eft moi I'E- 
ternel qui ai cr£6 cela. 

9. Malheur a celui qui difpute contre I te , £T Sauveur que moi 
celui qui l'a forme\ Qu'un pot difpute' 22. Vous to us les bouts de la terre* 
contre d'autre pots de terre : Matt Par- ' regardez vers moi & foyez fauvls; car 
gile dira-t-elle a celui qui l'a form£e:jje fuu le Dieu Fort, il n> en a point 
Que fais-tu ? Tu n'as point d'adrefle' d'autre. 

23. Je l'ai jure* par moi-meme, & 



Sauveur. 

16. lis ont tous €t€ honteux & con- 
fits ; les ouvriers d'images fe font re* 
tire's tous eniemble avec honte. 

17. Mass Ifrael a iti fauve* par I'E- 
ternel , d'un taiut Iternel ; vous ne fe- 
rez point honteux , & vous ne ferez 
jamais confus. 

18. Car ainfi a dit I'Eternel, qui a crH 
les cieux , le Dieu qui a forme" la terre 
& qui l'a faite , celui qui l'a aftermie , 
8c qui ne l'a point crle> pour dire une 
chofe vaine, raais qui l'a formee aria 
qu'elle fut habit6e : Je fuu I'Eternel, 
6c il n> en a point d'autre. 

19. Je nai pas parle en fecret, ni 
dans quelque lieu t6ner reux de la ter- 
re ; je n'ai pas dit en vain a la poftd- 
rit6 de Jacob : Cherchez-moi : Je juis 
I'Eternel, qui prononce ce qui eitjuC- 
te , & Qui declare ce qui eft droit. 

20. Afllm!.lez-vous & venez , appro- 
chez-vous tous enfembie , vous les re- 
chapgs d'entre les nations. Ceux qui 
61event une image taillee de Lois ne 
favent rien , ni ceux qui adrt-fleitt leur 
pri£re a un Duu qui ne d6»ivrt point. 

21. Dexlarez-le, iaites les apprccher, 
& confultez-enfemble. Qui a lait tnten- 
dre cela long-tems auparavant ? Qui l'a 
dexlarl des Tors ? N V/-ce pas moi I'E- 
ternel ? // n> a point d'autre Dieu que 
moi. // n> a point de Dieu Fort , Jut 



pour ton ouvragec 

10. Malheur a celui qui dit kfon p^- 
re : Qu'engendres-tu ? Et a fa m^re : 

. Qu'enrantes-tu ? 

1 1. Ainfi a dit I'Eternel , le Saint d'lf- 
raei , qui l'a form 6 : Interrogez-moi fur 
les cbotes a venir ; & tur ce qui regar- 
de mes fils ; 8c marquez-moi ce que je 
dois raire de l'ouvrage de mes mains. 

l2.,C'eft moi qui ai fait la terre, & 
qut ai ctii Thomme fur elle i e'eft moi 
qui ai Itendu les cieux de mes mains , 8c 
qut ai donne" la loi a toute leur arm^e. 

13* C'eft moi qut ai fufcit^ Cyrus pour 
la juftice , & je conduirai tous les del- 
feinsi il rebaura ma ville, & renvoie- 
ra fans ranqon & ians preens mon peu- 



une parole de juftice eft fortie de ma 
bouche , & elle ne lera point r€voque*e , 
e*ejt , que tout genou le ploiera devant 
moi , & toute langue jurera par moi. 

24. Certainement on dira alors : La 
juftice & la force viennent de I'Eter- 
nel; mais quiconque s'oppofera a lui 
fera honteux , de meme que tous ceux 
qui s*irriteront contre lui. 

2*. Toute la pofWriU d'Ifrt«l fera 
juftifie*e par le Seigneur , & elle fe gto- 
rifiera en lui. 

REFLEXIONS. 
t E cbapitre contient Tune des proph*- 
w ties les plus expreffes 8c Its ytus re- 
marquables qu'il y ait dans le Vieilx 
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Teftament Elle porte qu'un Roi, qui eft 
ici d*fign£ parfon nom, favoir CYRUS, 
deviendroit tres - puiflant ; que Dieu 
irtarcheroit devant lui , qu'il lui feroit 
remporter de grandes viftoires, qu'il 
lui donneroit des richeffes immenfes 
& la Monarchic de PAfie ; & que ce Te- 
roit ce Prince qui permettroit aux Juifs 
de retourner dans leur pays, & qui feroit 
rebatir Je>ufalem & Ton Temple. Tout 



ceci rut prldit long-terns a l'avance; 
& au bout d'environ deux cents ans , 
Cyrus , Roi de Perfe , vint d^truire la 
Monarch ie des Caldlens , & donna un" 
Edit en faveur des Juifs pour les faire 
retourner chez eux. Ces prgdi&ions , 
qui ont 6U fi exa&ement accomplies, 
prouvent invinciblement la divinite* des 
iaintes Ecritures , & la vente" de la Re- 
ligion. Elles font voir qu'il y a un Dieu 
qui connoitl'avenir,qui prende fur tous 
les €v6nemens , & (ur tout ce qui ar- 
rive dans le monde. Elles montrent en 
particulier , qu'il difpofe des chofes 
qui dependent de la liberty de l'hom- 
me , fans lui 6ter pourtant cette liber- 
ty enforte que les hommes exdcutent 
lans le favoir les defleins de la provi- 
dence. C'eft par la auffi que le vrai 
Dieu fe diftingue des idoles, comme il le 
dit a diverfes fois dans ce chapitre & 
tians les pre*c6dens. De tout c"ela nous 
devons recueillir que Dieu feul doit 
Ctre craint & adore" , qu'il difpeqfe tout 
avec fagefle, & que le but qu'il fe pro- 
pole dans tous fes ouvrages eft de fe 
faire connoitre aux hommes , & de les 
engager a le fervir & A le craindre. C'eft 
ce qui a paru encore plus clairement 
dans raccompliflement des promefies 
qu'il avoit faites d'envoyer JeTus-Chrift 
•& d'etablir fon R£gne. 

CHAPITRE XLVL 
« Efaie predit , que les Babyloniens feroient 
ditrutts , £T qu y il paroitroit alors que 
Bel £f N£bo, qui etoient leurs idoles, 
rCetoient que de faux dieux , £7*. que 
PEternel etoit le Proteiieur des Juifs , 
£f le feul vrai Dieu. Le Prophete a- 
joute , que Dieu feroit venir de P orient 
un homme qui executeroit les dejfeins 
de fa providence ; ce qui denote Cyrus , 
qui vtendroit de la Perfe pour fubju- 
guer les Babyloniens , £T mettre les 
juifs en liberte. 

1. uEL eft tombe" fur fes genoux , 
u N6bo eft tombe* fur le nez , 

leurs faux dieux ont 6ti mu fur des b£- 
tes & fur des chevaux ; les idoles que 
vous portiez les ont charges , elles ont 
ite un fardeau aux betes lalTles. 

2. Elles font tombles fur le nez ; el- 
les font tumbles enfemble fur leurs ge- 
noux i elles n'ont pu Iviter d'etre char- 
gees , & elles-memes lont allies en cap- 
tivity. 

3. iMaifon de Jacot) , e^outez-mou & 
vous tous qui reftez de la mail'on <FIG 



rael , dont je me fu is. charge" des v6% 
tre conception , & que j'ai nott€s des 
la naiflknee. * 

4- Je ferai le meme jufques k voire 
vieillefle^ je me chargerai'de Vous'juf- 
ques a votre blanehe vieillefle; Je fal 
fait s & je vous porterai , je me char- 
gerai de vous, & je vous delivrerai. 

5. A qui me rendriez-vpus femblable, 
& a qui m'lgaleriez-vous ? A qui me 
feriez-vous reflembler,, pour, dire que 
nous fuffions femblables?, 

6. Us tirent ror de la.bourfe*, & p£- 
fent 1'argent a la balance',^- lauent un 
orfevre pour en faire un Dieu ; jl&l'adQ- 
rent, & fe prcrfternent devant lui. ., 

7. On le porte fur les^naules, oh 
s'en charge , on le pofe en, la, place,, 
ou il fe tient debout , fans, branler de 
fon lieu ; on criera a lui , mais U ne 
rlpondra point, & it ne delivrera point 
de leur dltrefle ceux qui crieront a lui. 

8. Souvenez-vous de cela , encoura- 
gez-vous , & revenez a votre fens, v6us 
prlvaricateurs. 

9. Souvenez-vous des, chofes qui 'ont 
ete autrefois i car c'eft. moi qui fiut le 
Dieu Fort i il n> a point d'autre Dieu , 
Sc il n> en a point q[ui foit femblable 

moi \ 



io. Qui annonce des *le commence- 
ment ce qui arrivera a" la fin; & long, 
terns auparavant ce qui h'a p'oint encore 
Ite fait ; qui dis : Mon confeil ti'endia , 
& j'eXlcuterai , toute ilia N'olonte. 

11. C'eft moi qui *appelle de Torlen't 
un oifeau de pfoie , & d*tfne terre eloi- 
gnle, un homme qui ac«Qmp lira.ee que 
j'ai rlfolu. Je l'ai dtt, &jeteraique 
la chofe arrive ; j'en m forml le def- 
fein , & je 1'executerai. 

12. Ecoutez moi, vous qui avez le 
cceur dur, & qui etes lloignls de la 
juftice. 

13. J'ai fait approcher ma juftice , el- 
le ne s'e*loignera point, & ma dllivrance 
ne tardera point ; j'etablirai la ddlivran- 
ce en Sion , & ma gloire en Ifrael. 

REFLEXIONS. 
r E qui eft dit ici de la deftrudtion de 
^ Babylone eut fon accompHflement., 
lors que Babylone fut prife & que IEm- 
pire des Babyloniens paflU aux r*erfes 
& aux Medes. Dieu lui-meme decla- 
re , que ce grand 6venement feroit une 
preuve illuftre , par ou il feroit voir 
aux Juifs & a toutes les nations , que 
les divinitls des payens n'etoient que 
des idoles mortes ; qu'il e~toit le feul 
Dieu Tout-Puiflknt ; que Tavenir liii 
etoit parfaitement connu , & que rien 
ne pouvoit rempecher d'exlcuter fe$ 
defleins. On decouvre aufli dans cette 
ruine de Babylone , Pamour que Dieu 
portoit a fon peuple , & la verite de fes 
promefles. Dieu alfure ici les Juifs, 
que t comme il avoit prisfoih d^eux des 
le commencement ; uTenrit'lfoujburs ie 
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menu* & Jeflfc Igard'; <Tou nous devons vage ; dies viendront fur toi dans tou- 
> " 4 " AhU " "'"* ^* *"* — *»*— - :t — -'- te leur perfection , a caufe du grand 

n ombre de tes enchantemeus , 8c de la 
multitude de tes enchanteurs. 

10. Tu t'es confine dans ta malice, 
& tu as dit : II n*y a perfonne qui me 
voie. Ta fageffe & ta fcience eft ce qui 
t'a fSduit , 8c tu as dit en ton cceur : 
C'eft moi, 8c il rCy en a point d'autre- 
que moi. 

1 1. C'eft pourquoi le mal viendra fur 
toi , & tu ne fauras pas quand il arri. 
vera; une affliction tombera fur toi, 
que tu ne pourras point detourner , & 
une deTolation que tu n' auras pas pr£- 
vOe viendra fubitement fur toi. 

12. Vien maintenant aVec tes enchan- 
teurs, 8c avec le grand nombre de tes 
enchantemens , auxquels tu t'es appli- 
qu6e de$ ta jeunefle ; peut-etre que to 
en pourras tirer quelque profit , peut- 
€tre que tu en feras fortifUe. 

13* Tu t'es fatigue*e par la multitude 
des confeils que tu as demanded. Que 
ceux Qui gtudient le ciel , qui contem- 
plent les Itoiles & qui font leurs pre- 
dictions felon les lunes, paroiffent main- 
tenant , & qu'ils te dllivrent de ce qui 
va t'arriver. 

14. Voici ils font devenus comme de 
la paille » le feu les a bruits $ ils ne 
d£livreront point leur ame de la vio- 
lence de la flam me ; il ne reftera point 
de charbons hour fe chauffer , ni de 
feu pour s'aueoir devant. 

15. Tels de viendront ceux avec let 
quels tu t'es fatigued } 8c avec lefquels 
tu as trafique* des ta jeunefle ; chacun 
s'en eft fui de fon c6te* , & il n'y en 
a point qui te delivre. 

REFLEXIONS. 

ON doit coniid£rer fur Ce chapitre , 
I. Que Dieu difpofe de toutes chO* 
fes , & en particulier des Rois & des E* 
tats les plus puiflkns , avec un pouvoir 
auquel rien ne peut r^fitter » & en me* 
me terns avec une parfaite juftice. Ce 
fut ce quiparut autrefois dansl'abbaif- 
fement 8c dans la ruine de Babylone* 

?ui arriva felon les predictions d'Efaie* 
I . II paroit d'ici , que trois chofes en- 
gagement Dieu a pumr les Babyloniens ; 
lavoir , leur orgueil , leur inhumanity 
envers les Juifs , & leur Idolatrie. Ain- 
fi Ton ne peut douter que ces plches- 
la n'attirent particuligrement la colere 
le Dieu fur ceux qui s'en rendent cou- 
pables. Cela prouve auffi , que Dieu 
eft le Juge du monde , que c'eft lui fe\il 
qu'il faut craindre. & qu*il eft enga- 
ge" , par fa bont6 8c par fa juftice , a 
taire du bien a ceux qui le fervent * 
qui s'attachent a lui plaire. 

CHAPITRE XLVIII, s 

/. Efaie dit afui Juifs que Dieu Its avott 

fait Avert ir de de qui leur devoit at- 

river , afin qu'ils reaonfaffent a rido- 

tatrit, qu'ibrtfonMjftnt qtfil fait U 



cdncrajre que Dteii ne ceflera jamais 
ttei/ne* 8c de pfotegei 1 fon Eglife , & 

?[u'il n'eft pas poffible qull abandonee 
esfiehs.' III. Cfi chapitre contient une 
description remarquable de l'extrava* 
gauce des ldolatres , qui apres avoir 
fait faire des images d'or ou d'argent , 
fe profternoient devant ces idoles . & 
invoquoient des dieux qui ne pouvoient 
ni fe remuer de leur place, ni les en- 
tendre , ni les dilivrer. D'oO nous de- 
vons apprendre, que l'idolatrie eft le 
plus grand outrage que Ton puifle fairt 
\ la Jjhrinit* , & en mfcme terns le der- 
nier de tdus les ^garemens ou le* horn 
mes puilfent tomber. 

Cif AP I TR $ XLVII; 
J^faie continue a prophetifir contre Btby- 
lone. 11 prSdit que Dieu abaifferoit P or- 
gueil des Babyloniens , £T qW apres avoir 
livri fon peuple entre leurs mains pour 
le chatier, il les depouilleroit de cette 
puiJJAnce £f de cette gloire qui les ren- 
dotentf fieri , & qu*il les puniroit des 
cruautes qu y ils aurotent exercees contre 
fon peuple , de leur orgueil » de leur ido- 
latrie , £T de leurs autre s crimes. 

1. r^Efcen , fieds-toi fur la pouffig- 
3 - J re , vlerge , "fille de Babylone , 

fieds-toi a terre;. il n'y a plus de trdne 
pour la fille des Calddens ; car on ne 
parlera plus de ta molefle 8c de ta d^- 
ficateiTe. 

2. Mets la main aux meules , & fai 
moudre la farine ; d^couvre tes trefles •, 
d^chiufftf*toi , troufle-toi , paffe les fleu- 
ves. 

3. Ta honte fera dlcouverte , meme 
ton opprobre fera vue ; je me vengerai 
de toi , 8c aucun homme n'intercedera 
pour toi. 

4. Ee nom de ndtre R^demteur eft , 
X'Eternel des armies > le Saint d'Ifrael. 

5. Sieds-toi dans le filence , 8c entre 
dans les t^nebres , fille des Caldeens ; 
car tu ne te feras plus appeller* la Da* 
me des Royaumes. 

6. J'ai 6t€ dans une grande colere con 
tre mon peuple , j'ai profan^ mon heri- 
tage , & je les ai livrSs entre tes mains ; 
mais tu n'as point ufe de miKricorde 
envers eux ; tu as cruellement appefan- 
ti ton joug fur le vieillard. 

7. Et tu as dit : Je ferai Reine a tofi 
jours. Tu n'as point fait attention a 
ces chofes-la ; tu n'as point penft a ce 
qui t'arriveroit un jour. 

8. Maintenant done Icoute ceci , toi , 
voluptueufe , qui habites en aflb ranee , 
& qui dis en ton coeur : C'eft moi , & 
il n> en a point d'autre que moi 5 h 
ne demeurerai point veuve , 8c je ne 
faurai pas ce que c'eft que d'etre pn- 
ve'e d'entans." ' ' 

9. C'eft que ces deux chofes t 1 arriVe- 
ront en un moment , en un meme 
jour; la orivation d'enfans 8c' le veu- 
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' feul Dieu, £7 ptib fi civr—""— -' " *™..*»-mni Tacoh. & toi Krael .' 

lui, II. II Uur dit , que Di 

mour de foi mime & pour i 

fan nom, ne Us detruiroit 

fait , & qu'il executeroit ft 

£T fes menaces fur Us Babyi 

ennemif. III. H&oute, qu 

fent ete attentifs a U votx dh 

ils Auroient toujour* joui ' f dt 

& qvCils riattroient pat ete 
" Babylonietis.i que ce pendant J 
' cheteroit £T les feroit fortir 

ne ; mats qWil n]y auroit a 

four leurs ennemU , ni en g 

Us mechans. ' J ■ 

i. DCoutez <iecr, Maifon 
*-« qui ates appelles du 
rael , & qui 6tes fortis de 
Juda i qui jurez par le Nom 
nel , & qui faites mention du 
rael , mais non pas dans U 
dans la juftice. 

2. Car ils prennent le nom 
U fainte , & ils s'appuient fi 
<TCfrael , duquel le nom efl 
des armies. 

- 3. pai annonc£ long-terns a 
Tes chofes qui font arrives 1 
les font forties de ma bouc 
les ai pubises ; : tout auffi.t( 
faites, & elles font arrivee 
' 4 t Parce que je favois qu 
dut, & que ton cou etait c 
fcarre de fer f & 4 que tu avois 
dVirain; ■ 

5. Jet'ai annonce des ion 
lk % & je te /« ai fait entei 
du'elles arrivaflent , de peur 
difTes : Mcs faux dieux ortt fa 
fes , & mon image taillee , & 
ge de fonte les 6nt . prdctoiH 
p 6. Tu les as ouie&YVbi les 
complies , & vous r ne le publ 
pa* ? Je te fais entendre' man 
chofes nouvelles , qui dtoie'n 
& que tu ne favofs pas. 
r 7. Elles ont i& faites mam 
Aon pas long-terns auparaVan 
& jdur tu n'en avois nejn ent 
que tune diflespas: Voici.j 
men. w : : '' '*.,', 

8. Et m&me tu ne lesas pas 
Hi ne les as pas connues; mei 
tfn oreille n'a -point €t€ ou 
fat fu que tu agirois tr£s-pei 
& tu as tti appelfc, Pr6var 
ta naiffknee. ' 

9. A daufe demon nom- jc 
ma colore , & l a tJaufe de ma 
me retiendiai pour he pas te 1 
f 't"0. Voici , je t'ai purine 
ft'as pour de rarReqtyje tfa 
fi'creufet de Vaffliftioh.- 

1 1. C'eft pour l'amour de 1 
Pamour de mot jjiw.icle j 
comment woo'wbwferoit-il 
fit je ne donnerai point m 
Un autre.- •";-•"• 
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diftions des Prophetes, & que c'eft la 
ce qui prouve plus fortemeht qu'il y 
a un Dieu & une providence qui con- 
duit tomes chofes. Ainfi nous devons 

fatro lino 9ft0n^tnn nnrftrult^ra A *»"[„ 

ce 
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ie 
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cob a lui ; & IfraSl ne fe raflemble 
point ; mais je ferai ^lorifi6 aux yeux de 
TEternel , & mon Dieu fera ma force. 

6. Et il m'a dit : C'eft peu de chofe 
que tu fois mon ferviteur, pour r€ta- 
blir les Tribus de Jacob, & pour ra- 
mener les reftes d'Ifrael ; mais je t'ai 
donne" pour etre la lumtere des nations , 
& pour etre mon falut jufques au bout 
de la terre. 

7. Ainfi a dit TEternel Ie Rldempteur 
& le Saint d'lfragl , a celui qui eft me- 
prifel , a la Nation deteft'ee , a celui 
,qui eft efclave de ceux qui dominent : 
Les. Rois le verront , & fe levcront , 
& les Principaux fe profterneront de- 
vant lui , pour Tamour de TEternel , 
qui eft fidele , & du Saint d'Ifrael , qui 
t'a i\\x. 

8. Ainfi a dit TEternel : Je t'ai exau- 
ce dans le terns favorable , & je t'ai 
aide dans le jour de falut; je te gar- 
derai ,- & je te donnerai pour etre Tal- 
lianee du peuple , pour ritablir la ter- 
re , & afin qu'on poflede les {ilritages 
defole"s i 

9. Pour dire a ceux qui font garottes, 
Sortez ; & a ceux qui font dans les te*- 
nebres , Montrez-vous. lis paltront fur 
les chemins , & leurs paturages feront 
,fur tous les Heux Aleves. 

10. Us n'auront plus de faim , ils 
n'auront plus de foir , & la chaleur ne 
les frappera plus , ni le foleil ; car ce- 
lui qui a pine* d'eux les conduira, & 
les menera aux.fources d'eaux. 

11. Et je reduirai toutes mes monta- 
gnes en chemins, & mes rentiers fe- 
ront relevSs. 

12. Voici J! ils viendront de loin ; 
voici, ceiix-cTviendront d'Aquilon, & 

Wil\ de la merV &'ceux-lA du pays desSi- 

lui\ niens. 

'an- 13.O cieux » *e*joui*flez-vous avec 
oire un chant de trfomuhe , & toi, terre* 
am- fois dans Tallegrefie . & vous , ruonta- 
gnes , eclatez de joie avec un chant de 
>eu- trioraphe; car TEternel a confole* fon 
:ifs. ! peuple , & il aura companion de ceux 
ran* ! qu'il avoit affliges. 
desi 14. Mais Sion a dit: L'Eternel m*i 
. I d£laiflee , le Seigneur m'a oublite. 
bla-i is. La femme peut-elle oublier foa 
:ege" enfant qu'elle allatte , & n'avoir pas pi- 
ndo , tie' du fils de fes en trail les ? Mais quand 
il les femmes les auroient oublies, en- 
core ne t'oublierai-je pas moL 
rvi- 16. Voici , jet'ai graved £ur la pau- 
gto- me de mes mains , tes murs font con* 
tinuellemeut devant moi. 

17. Ceux qui te rebatiront fe hateront 
de venir , & ceux qui t'auront dltriiw 
te & rgduite eu deiert fortiront da 
milieu de toi. • 

18. Eleve tes yeux- tout autour. &; 
m'a regarde ; tous ceux-ci fe font raflenj. 
ion blesi ils font venus a toi. Je fuis vv> 
Ja-Rvant, dit TEternel', que tu t'cn reve. 

tiras 
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urns comme d'un ornement , 8c cu t'en 
pareras comme tine ipoufe. 

- 19. Certainement tes deTerts, tes lieux 
deTolis , 8c ton pays d&rutt , feront 
oraintenant trop a Pgtroit pour le nom- 
tftfe des habitans ; 8c ceux qui te devo- 
roient s'£loigneront. 

' 20. Les enfans. que tu auras , apres 
avoir perdu les autres, te diront enco- 
re : Ce lieu eft trop Itroit pour moi ; 
don ne- moi une place , afin que j'y puif- 
fe demeurer. 

21. Et tu diras en ton cceur : Qui m'a 
donne* ceux-ci , vft que j'avois perdu 
mes enfans , & que j'6tois feule ? fai 
ete emmenee en captivity & agit£e ; & 
qui m'a nourri ceux-ci ? Voici , j'ltois 
tlemeurle toute feule ; & ceux - ci ou 
gtoient - ils ? 

22. Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
Voici , je leverai ma mam vers les na- 
tions , & je hauflerai mon 6tendart vers 
les peuples; & ils apporteront tes fits 
entre leurs bras, 8c on fe chargera de 
tes lilies fur les Ipaules. 

23. Et les Rois feront tes nourriciers , 
8c les Prince/Fes leurs fern mes tes nour- 
rices ; ils fe profterneront devant toi , 
la face baijfee en terre , & lecheront la 
poudre de tes pie\s ; 8c tu fauras que 
je fuis 1'Eternel, 8c que ceux qui s'at- 
tendent a moi ne feront point honteux. 

24. Le butin fera-t-il 6t6 kwxhomme 
puiifant? Etles cap tit's a?un hommeyj&> 
te lui ferontpils enlevk? 

as. Mais ainfi a dit TEternel : Les 
eaptifs pris par un homme puiflant lui 
feront 6t£s , 8c le butin de Phomme 
fort lui fera enleve* ; car je plaiderai 
moi-m&me avec ceux qui plaident con- 
tre toi , 8c je dSlivrerai tes enfans. 

26. Et je ferai que ceux qui t'auxont 
opprim£e mangeront leur propre chair, 
8c 6'enyvrexont de leur fang , comme 
de la liqueur qui fort de la vendange ; 
& toute chair connoitra que je fuis FE- 
ternel qui te Guive , 8c ton Rldempteur , 
le puiflant de Jacob. 

REFLEXIONS. 
(^E qui eft dit dans -ce chapitre s'ac 
^ complit en partie , lors qu'environ 
deux cents ans apres que ces predic- 
tions eurent €t€ faites , les Juifs fu- 
rent rappell6s de Babylone. Dieu fit 
alors Iclater d'une . maniere magnifique 
£a puiflance aux yeux de toutes les na- 
tions ; il donna a fon peuple des Prin- 
ces Strangers pour protecfceurs , tels que 
furent Cyrus , Darius , 8c quelques au- 
tres ; .il le raflfembla dans Ton pays ; il 
Vy mu>:iplia & Py combla.de fes graces. 
Mais ces promefles fe rapportent " 
tout a PEplife. Chr^ticnne. On 
clairement ici la vocation, des Gen 
& le mervejlleux accroiflement de 
glife de JeTus-Chrift. St. Paul 1 
renfeigne r lors que pour taire voir 
I'Evan^ile devoit etc* annonce' aux 



ens , il cite cet oracle tire de ce cha- 
pitre: Je t'*i etabli pour etre U turns*' 
re des nations , £F mon falut jufqu'aux 
boats de la terre i 8c lors qu'il applique 
aux terns de P Evan pie ces autres pa- 
roles d'Efa'ie; Je fai exauce dans le 
terns favorable , £7* je fat aide au jour 
du falut ; c y eft maintenant le terns favo- 
rable, c*efi maintenant le jour du falut. 
C'eft dans ce terns heureux que 1'Egli- 
fe a vu fes enfans fe multiplier , 8c 
qae les Rois & les Grands du monde 
oat rendu leurs hommages au Dieu 
Tout-Puiflant , 8c fe font mis au nom- 
bre de fes adorateurs. Tous, ceux qui 
ont le bonheur d'etre membres de PE- 
glife doivent fentir le prix de ces avan- 
tages, & les poffeder avec reconnoiflTan- 
ce. Les Princes Chretiens doivent eit 
particulier apprendre dMci , que leur 
plus grande gloire confifte a connoitri 
Dieu , a appartenir a l'Egiife , a en Ht\ 
les protecteurs & les nourriciers , & k 
fe fervir de leur pouvoir pour la ren- 
dre de plus en plus floriffame. Enfin . 
ce chapitre contient de tres-fortes a{- 
furances de Tamoitr de Dieu envers 
fon peuple. t Dieu y declare , que quand 
meme une mere oublieroit t 'enfant qu'elU 
aUaite , il n'abandonnera Jamatt fon B* 
glife , 6?* tpfelle eft gravee fur la paume 
de fes mains. Ce font la des promef- 
fes infiniment confolantes , pour l'E- 
giife en glngral , 8t pour tous ceux 
qui en font de vrais membres. 
CHAPITRE L 
Efaie montre aux Juifs par la jimi- 
IttuAe <Tune femme qui auroit ete re-, 
fudiet de fon mari^ que s*ils etoient 
reiettes , ^ cUtoit parce qu"ih avoient 
abandonne Dieu} matt que du refte % 
Dieu avoit le pouvoir de les delivrer 9 : 
fuifquHl etoit le Haitre du monde , £3* 
que Hen ne pouvoit rejifter a fa puifc. 
fance. Il parte enfuite des traverfes 
auxquelles il avoit ete expofe en exer- 
qant fon miniftere , & il fait paroitre 
une ferine confiance en Dieu. 
i» jllnfi a dit l'Eternel: Ou eft la 
-fVlettre de divorce de vdtre m6- 
reUjtre fai renvoy^e? Ou, qui eftce- 
lui de mes cr&nciers a qui je vous aie 
vendus ? Voila , vous avez ete* vendua 
a caufe de vos iniquites i •& vAtre mire 
a ete renvoy^e a caufe de vos crimes. 

2. Pourquoj fuis-je venu, 8c il ne 
s'eft tronve* perfonne ? JPai cri6 , 8c il 
n'y a perfonne qui ait rlpondu. Ma 
main eft-elle abfolument racourcie , tel- 
lement que je ne puifie pas racheter ? 
Ou n'y a-t-il plus de force en moi pour 

**"* " " * tarir la mer t 

r^duis les fleu- 
que leur poif- 
meurt de foif , 
d'eau. 

le noirceur , 8c 
couverture. 

4. Le 
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4. Le Seigneur l'Eternel m'a donne 
une lattgne favante, pour favoir par- 
ler a propos 4 celui qui eft abbattu ; il 
m'excite a ('attention tous les matins ; 
il me touche I'oreille , afin que j'£cou- 
te , eomgne on ecoute les Maitres. 
- %. Le Seigneur l'Eternel m'a ouvert 
I'oreille , & je n'ai point €t€ rebelle , & 
ne me fuis point retire* en arrilre. 

6. J'ai expofia mon dos a ceux qui me 
frappoient , . & mes jouSs a ceux qui 
m'arraohoient la barbe; je n'ai point 
cache mon vi Caere pour eviter Pignomi- 
jjie & les crachats. 

7. Ma's le Seigneur l'Eternel m'a ai- 
d£ t c'eft pourquoi je n'ai point it€ con- 
fus ; c'eft pourquoi j'ai rendu ma face 
iemblable a un caillou ; car je fa is que 
Je ue ferai point rendu honteux. 

8. Celui qui me juftifie eft pres de 
moi .: Qui fe d6cku*era contre moi ? Pa- 
roifTons enfemble : Qui eft ma partie ? 
Qu'il approche de moi. „ 

9. Voila le Seigneur l'Eternel m'ai. 
dera : Qui eft-ce qui me condamnera ? 
Voila , ils s'uferont tous comme un 
▼$ tement , la tigne les rongera. 

10. Qui eft-ce d'entre vous qui craint 
1'Eternei , & qui ecoute la voix de fon 
ferviteur ? Que celui qui marche dans 
les tlndbres, & qui n'a point de lurai& 
re , ait fa coo fiance au nom de PEter. 
ne! &, qu'il s'apuie fur fon Dieu. 

1 f. Voija , votfs tous qui avez allu 
me" le Ceu , Jk qui vous etes environ- 
n£s d'&incelles , vous marcherez dans 
le feu & dans les 6tincelles que vous 
avez allum&s ; c'eft de ma main que 
tout ceci vous eft arrive" ; vous mourrez 
dans les tourmens. 

REFLEXIONS. 
£E que le Propbete difoit aux Juifs 
^ dans ee chapitre nous apprend t I. 
Que Dieu n'abandonne les hommes que 
lors qu'ils 1'abandonnent eux-meoies les 
premiers , & que ce font leurs pgchls 
qui interrompent le cours de fes gra- 
ces fur eux. II. Que fi le people Juif 
fut juftement rejette' , pour n'avoir pas 
voulu e*couter la voix de DieiHJfe de 
fes Prophetes , ndtre condamnatie-nofe- 
ra bien plus fe've're , fi nous n'&oti* 
tons pas la voix de J*fus-Chrift. in. 
lies Miniftres du Seigneur peuvent voir 
par ce qui arriva a Efaie , qu'ils doi- 
vent s'attendre a rencontrer des oppo- 
Ctions en s'acquitant de leur charge ; 
mais que cependant ils ne doivent pas 
abandonner leur vocation ; 8c que Dieu 
foOtiendra toujours tous ceux qui tra- 
vail! en t & qui fouffirent pour fa caufe. 
Au refte , on voit dans la feconde par- 
tie de ce chapitre une image des coa- 
tradiftions que Jt*£us • Chrift a foufifer- 
tes , & des outrages qu'il a rec.us de 
la part de ceux qui le crucififrent ; auf- 
n-bien q.ue de la glorieufe iflue que 
Dieu lui a donn6 de tous fes travaux , 



en le reflufcitarft 8c en 6tabliflant Ion 
regne , malgr* les contradiftioni da 
monde. 

CHAPITRE. LI. 



Le Prephete affUreles Juifs, que commm 
Dieu avoit beni graham £J* Sarf 9 
en leur dormant une nombreufe Jkftets- 
te , il les mujtipliereit aujfi, apres qu'ils 
auroient etf captifs J qu'il leur donne- 
roit des fujets dejoie , £7 qu'il deploie- 
roit pour leur delivrance la force de fon 
bras , comme il f avoit dip toy ee autre- 
fon contre Rahab , c'eft a dire contre 
fEgypte , lors qu'il en avoit retire leurs 
peres , & qu'il avoit ouvert la mer rou- 
ge devant eux. II. It les- exhort e afi 
confier en Dieu , qui ne manqueroit pa* 
de confoler Jerufalem , de la relever de 
fes mines , apres yu'elle auroit eti de- 
folee par les Caldeens , & de faire re- 
Umber fur ces peuples idolatres les maux 
qu'ils avoient faits aux Juifs. 

1. pCoutez moi, vom qui fuivez la 
J -' juftice , & qui cherchez PEter- 

nel ; regardez au rocher duquel vous 
avez $tf taillgs , & aux creux de la car- 
rie>e dont vous avez £te* tir6s. 

2. Regardez a Abraham vdtre p6re, 8c 



3. Car l'Eternel confolera Sion ; il la 
confolera de toutes fes mines, & il 
rendra fon deTert femblable a H^den, 
& fa folitude au jardin de l'Eternel ; 
la joie & l'all6grefle fe trouveront ao 
milieu d'elle, la louange & la voix da 
cantique. 

4. Ecoutezmoi, vous ouietcs mon peo- 
ple, 8c prdtez moi Poreille , vous qui etet 
ma nation ; car la loi fortira de moi , 
& je ferai repofer ma juftice , fur les 
peuples , pour fctre leur lumilre. 

5. Ma juftice eft pres , mon faint a 
paru , 8c mes bras jugeront les peuples ; 
les Ifles fe confieront en moi , & leur 
efperance fera en mon bras. 

6. Elevez vosyeux vers les cieux, & 
regardez en bas vers la terre ; car let 
cieux s'lvanou'frent comme la fum6e» 
& la terre vieillira comme un habit , 
& fes habitans mourront pareillement ; 
mais mon falut demeurera a toujours • 
& ma juftice ne fera point aneantie. 

7. Ecoutez-moi ,• vous qui connoiuex 
la juftice , peuple dans le cteur duqnd 
eft ma loi ; ne craignez point l'oppro- 
bre des hommes , & ne foyez point ef« 
fray^s de leurs injures. 

8. Car la tigne lesrongera comme 
un habit , & la gerce-les d^vorera com* 
me la laine ; mais ma juftice fubfifte- 
ra toujours , 8c mon falut fera dans 
tous les ages. 

9* Rlveille-toi , reveille-toi , rtv^ts- 
toi de force , bras de l'Eternel , rtveil. 
le*toi , comme aux joura anciens , com- 
me aux fi&le* paflKs. N'eft.ot pas toi 

qa& 
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li as tedlU en pieces Hahab , & qui 

blefle a mort le dragon? 
10. N'eft-ce pas toi qui as fait tarir la 
er £T Its eaux du grand ablme ? Qui 
; fait un chemm dans Ies lieux les 
lus profpuds de la mer , afin que les 
tehees y paffaflent? 

ii. Ceux que PEternel aurarachetes 
itomfneront t & viendront a Sion avec 
n chant de triomphe , & une alle*gref- 
: e*ternelle fera fur leurs tStes ; ils au. 
jnt pour leur partage la joie & PaU 
•tfrefle ; la douleur & le g^miffement 
enfuiront, 

12. C'eft moi , c'eft moi qui vous oon- 
>le. Qui «-tu pour avoir peur de Phom- 
\e mortel qui mourra , & du Ills de 
homme qut deviendra comme du foin ? 

13. Tu as oubli6 PEternel qui t'a for- 
16 . qui a Itendu les cieux , qui a fon. 
e* la terre ; & tu t'Ss continuel lenient 
(Frayee a caufe de la fureur de oelui 
ui te preflbit, lors qu'il itoh pr£t a 
e dltruire '. Et ou eft main tenant la fii« 
eur de celui qui te preflbit ? 

14. II fe hatera de mettre en liber* 
§ oelui qui aura e*te* tranfporte" d'un 
ieu a un autre ; il ne mourra pas dans 
•1 fofle , & fon pain ne lui manquera 
oint. 

15. Car je fuu PEternel ton Dieu, qui 
end la mer , & fes flots bruient i l r E- 
ernel des armies eft fon nom. 

16. J'ai mis mes paroles dans ta bou- 
he , & je t'ai couvert de Pombre de 
tia main , afin que j'gtablifle les cieux , 
c que je fonde la terre , & que je dife 

Sion : Tu es mon peuple. 

17. R^veille-toi , r£veille-toi , leve- 
oi , Jlrufalem , qui as bft de la main 
le PEternel la coupe de fa colere ; tu 
s bft , tu as fiicce* la lie de la coupe d'6- 
ourdifTement. 

18. // »> a. pas un de tous les en- 
ans gu'elle a enfant6s qui la conduife ; 
fe de tous les enfans oat'elle a nourris 
/ n> en a pas un qui fa prenne par la 
nain. 

19. Cesdeux chofes te font arrives ; 
k qui eftce qui te plaindra? Le ra- 
vage & la deTolation; la famine & P£- 
>6e : • Par qui te confolerai-je ? 

20. Tes enfans font tombed en de"- 
ailtance , ils ont €t€ couches dans les 
:arrefours par toutes le« rufis , comme 
m bceuf fauvage pris dans les rets; ils 
>nt £te* remplis de Pindignation de PJ&- 
:ernel , & de la vengeance de ton Dieu. 

a 1. C'eft pourquoi , Icoute. jnainte- 
lant ceci , toi qui es affligee., & qui 
is enyvrde, mais non pas. de vin. 

22. Ainfi a dit PEternel ton Seigneur 
fe ton 
"on 

a ooupe 

;oupe de ma colere i tu n*en boiras plus 
leTormais. 

23. Mais je la mettrat dans la main 



12. Amfa a dit risternet ton seigneur 
ton' Dieu , qui defend la caufe de 
1 peuple : Voici .j'ai pris de ta main 
ooupe d'&ourdiilement , la lie de la 



de ceux qui t'affligent, qui ont dit a 
ton ame : Profterne toi , & nous pat 
ferons ; & tu as mis ton corps comme' 
une terre fur laqueUe on marche , & com- 
me un chemin pour les paffans. 
REFLEXIONS. 
IL faut confiderer , prgm tenement, que 
1 Dieu, felon les promefles qui font 
contenues dans ce chapitre , r^tablit 
les Juifs, apr^s les avoir affiles , & 
qu'il dlploya fa toute - puiflance en ff 
leur faveur , lors qu'il les racheta de 
la captivite* de Babylone. II. Ce qui 
eft dit ici eft tres-propre pour la con- 
folation de PEglife en g€n€ral. L'a- 
mour tendre que Dieu fait paroitre 
pour le peuple Juif , ne nous permet 
pas de douter qu'il n'aime aulfi PE- 
glife de fon Fils ; & que s'il la vifite 
par des affli&ions , il ne foit pourtant 
toujours fon prote&eur. III. Le Proi 
ph£te nous apprend , qu'on ne doit pas 
craindre les hommes , & que, quelque 

fmiflkns & redoutables qu'ils paroift 
ent , te ne font que des creatures, 
mortel les , & que Dieu eft infinimen* 
plus puitiant qu'eux. IV. Ce oh'E* 
fa'i'e difoit, de la joie dont les Juifs 
feroient combl^s lors que Dieu les 
rappelleroit de Babylone , eft une 
image de la grande joie que J6fus- 
Chnft devoit apporter au monde. 
Mais il faut auffi remarquer , que cet- 
te joie n'eft promife qu'aux juftes , & 
que les confolations qu'on lit dans ce 
chapitre ne s'adreflent qu'au vrai peu- 

fde de Dieu, a ceux qui cherchent 
e Sei^gneur , qui 6coutent fa voix , 8c 
qui ont fa loi graved dans leur cceur. 
Pour ce qui eft des mlchans , ces pro* 
mefles ne les regardent point ; Dieu 
les menace au con tr aire , de les fair* 
boire dans la coupe de fa colere , & 
de les.acoabler de fes jugemens. 
CHAPJTRE III. 
Efate continue a r promettre , que Die* 
retabliroit Jerufalem ; il ajfure les Juift 9 
que Dieu feroit de grandes merveiHe* 
four leur delivrtnct , a la vue d» 
toute U. terre, ©* quHl les ramenerpip 
de Babylone dans une tleine liberte. 

1. DEveitie-toi, r^veille-toi , Sion; 
LX revets-toi de ta force, Je*rui 

falem , ville fainte ; revSts.toi de tes 
vetemeas magnifiques ; car deTormais 
Pincirconois & lefouilH ne pafleront 
plus au milieu det^i. 

2. Jerufolem* fecoue la poudre de 
.deflustoi, leve^toi , St t'affieds; d^lie 
les liens de ton oou , fille de Sion, qui 
etou captive. ■ . r 

3» Car; ainfi a dit PEternel : Vous 
avez €t6 vendus pour rien ; vous fe- 
rtfz^aufll rachete*s fans argent. 

4. Car ainiva dit le Seigneur PEter* 
nel : Mon peuple defcendit autrefois 
en Egypte pour y habiter ; mais les 
-Aflyrifins Pont»opprim6 fansfujet. •-' 
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<f. Qu'ai-je done a faire maintenant, 
dit TEternel, que mon peuple ait«Ste" 
enleve" pour n6ant ? Ceux qui domi. 
Bent fur lui le font hurier , die TE 
ternel ; & mon nom eft blafpheme" con 
tinuellement & chaque jour, 

6. C'eft pourquoi mon peuple con- 
noitra mon nom ; c'eft pourquoi il con- 
neitra en ce jour - la , que c'eft moi 
qui ai dit, Me void, 

7. Que les pie's de celui qui apporte 
de bonnes nouvelles , c? qui publie la 
paix fur les montagnes, font beaux ! 
de celui qui apporte de bonnes nouvel- 
les, qui publie le falut, & qui dit A 
Sion : Ton Dieu regue. 

8. Tes fentinelles eleveront leurs 
voix, &.fe r£jouiront enfemble ave< 
un chant de triomphe ; car eljes ver- 
ront de leurs yeux » que TEternel au 
ta ramene Sion. 

9. QeTerts de J6rufalem, Iclattez, 
re"jouiifez,vous tous enfemble avec un 
chant de triomphe; car TEternel a con 
Cole fon peuple, il a rachete Je*rufa- 
Jem 

iq. L'E ternel a dlcouvert le bras de 
fa fainted devant les yeux de toutes 
les nations ; & tous les bouts de la 
ferre verront le falut de n&tre Dieu, 

ii. Retirez-vous , retirez-vous ; for- 
tez de la; ne touches a auc»ne chok 
fouille'e ; fortez du milieu d'elle ; net- 
toyez-vous , votu qui portez les vaii- 
feaux de TEternel. 

12. Car vous ne fortirez point a la 
hate , & vous ne marcherez point en 
fuiarrt ; parce que TEternelira devant 



tion , & de la venue" du r£gne de 
Dieu, feroient publics par toute la 
terre v par le mo yen des Apdtres. Saint 
Paul le montre , lors qu'il applique & 
>a predication de TEvangile ces paro- 
les d'Efate I O que les pies de ceux qui, 
annoncent la paix font bcau£ I de ceux. 
qui apportent de bonnes nouvelles , £F 
qui dtfent 4 Sion , Ton Dieu regne, YL 
paroit de ce chapitre, que le devoir 
de ceux a qui TEvangjle eft ainfipre- 
che" , eft pr€mi£rement , de reqdre gra- 
ces a Dieu de ce qu'il a accompli ces 
magnifiques promefles , 8c de recevoit 
avec reconnoiflance & avec joie la doc- 
trine du Salut qui leur eft annancle par 
les ApAtres & par les Miniftres de J«S- 
lus-Chrrft ; & en fecond lieu , de fe fe- 
parer dp moqde, de ne point partici- 
per a fes fouillures , & de fe fandi- 
fier , pour, fervir Dieu d'un coeur pur, 
en vivant dans Tinnocence , & d'une 
manigre qui rlponde aux graces jneiU* 
mables que Dieu leur a faites. par J6- 
fus-Chrift fon Fils. 

CHAPIT V RE LIII. 
Ceft id une prophetic qui Predit Vabm 

baiffement & la mort du Mejjie x auffi 

bienquefa gloire & tetabliffement 4* 

fon regne, 

I. i lUi a era a ndtre predication ? 
^Et a qui le bras de TEternel 
a-t-il €ti rtviU? 

Z. H. eft monte comme un rejetton 
devant lui , & comme une racine qui 
fort d'une terre feche. I( n'j4 en lui 
ni forme , ni *5clat, quand nous le re, 
gardohs ; il «> a Hen en lui , a le 



Vous , & le Dieu d'Ifrael /era vdtre [ voir , qui nous le faflTe defirer. 
ar ne" re-garde. 3. He/tie meprife & le dernier des 

■ 13. Void, mon Serviteur profpeYe- hommes , un homme de d ou leurs, & 
ra, il fera fort exalt6 & eleveV & il qui fait oe que c'eft que la langueur; 
fj'aggrandira extr£mement. * & nous avons comme cache" notre face 

14. Comme plufieurs ont^ ^tonne's! de lui; il etoiMtieprife , & nous n'en 
a caufedetoi, de ce que tu etois ain-1 avons fait aucun cas, 
Ii d&ait de vifage plus qu'aucun au-! 4. II s'eft charge" v6ritablement de 
(re, & fans apparence , plus que pas nos langueurs , & il a porte nosdou-i 
un des entans des homines; ; leurs; & pour nous nous avons era 

qu'il 6toit firappe" , battu de Dieu , Sc at 
ftige. 
ro*it la. bouche devant toi ; car ceux! *< Mais il a 6t6 navr^ pour nos fori 
jauxquelson n'en avoit rienannonce" /<;taits, £7* frappe" pour nos miquit^s; 
verrOnt , & ceux qui n'en avoiettt point! le chatiment qui nous apporte la paix 
oui parler Tentendront. [ejitomb* fur lui , & nous avons la gue* 

. ft B F L E X i 0< N $. ■ rifon par fes mtfurtriffures. 

C" JEtte.proph^tie avoit deux-vu&s: La! 6. Nous avons tous €ti errans com? 
^^^pr^miere e"toit la de^iyrajree des 1 me des brebis; nous nous iomims de\ 

fon proprf 
venir fur 



1 ^ Ainfi il fera rejaillir U fang de qu 
plufieurs nations , £T les Rois fermer flij 



te", & quails ie recire'rent d*entre ces; 7. On exigede lui; il a e*t6 afllig^, 
eupjes idoratres , pour mourner && rt n*a pqint ouyert fa bouche i il a 



rufalem , & pour y tervir Ditu cbni- 
me auparayant. La leconde & la pfm? 
cipale vue de cette prophetie 6toit , 
de marquer que les* Ibommes feroient 
racheris par je"fus-C ixiflr; & ^ue ks 
heureufes nouvtllts de: cette reaemp- 



ete muni a la tuerie comme un agneau, 
& eomme une br^bis muette devant cet 
lri qui la tond ; mSme il n'a point ou* 
vert fa bouche. 

6. II a e"t^ enleveS par la force de. 
i , angoiife& de la condamnaUon j mais 

qui 
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ji racontera fa dur£e ? Car il a €t€ 
tranche cie la terre des vivans , & 
. plaie lui a 6ti faite pour le peche 
? mon peuple. 

9. Or on avoit ordonne" fon fepul 
e avecles^ medians , mais dans fa 
tort il a ete avec le riche ; car il n'a- 
>it point fait d'outrage , & il ne s'eft 
)int trouve* de fraude dans fa bou^ 
ie.. 

10. L'Eternel l'a voulu frapper , & 
Pa mis dans la langueur ; mau apres 

I'll aura mis fon ame en oblation 
mt le r>6che\ il fe verra de la pof- 
rite , il prolongera fes jours , & la 
)lonte de PEternel profperera dans 
. main, 
ix. n J emir a du travail de fon ame, 

il en fera rafTafie \ & mon Serviteur 
fteen juftifiera plufteurs par la con- 
liffance qu'ils auront de lui , & lui- 
ime portera leurs iniquhes. 
12. C'eft pourquoi je lui donnerai 
n partage parmi les Grands, & il 
irtagcra le butin avec les Pui flans j 
irce qu'il aura livrl fon ame a la 
ort , qu'il aura 6ti mis au rang des 
ie*chans, & qu'il aura porte" les p6- 
les de plufieurs, & intercede . pour 
s prehears. 

JRZFLEXIONS. 
XN ne peut rien voir de plus clair 
' & de plus expres , que cette admi- 
ible prophetie , pour marquer Petat 
abbaiflement par ou le Meffle devoit 
iljer, & fon etat d'eilvation & de 
aire. L'Efijrit de Dieu y marque, 

Que le Meffie paroitroit dans la baf- 
fTe ; qu'il feroit meprife & rejette a 
mfe de cela par les Juif*; qu'il le 
jargeroit des pectus des hommes, & 
Pil les expieroit par fa mort; qu'on 

mettroit au rang des malfausurs; 

qu'il feroit enfeveli honorablement. 
n voit de plus, dans cet oracle, la 
irfaite innocence du Meffie , fa doiu 
rur , <& la patie " " il 

ufFriroit tous le Pe- 

tit; Enfin , le F res 

<.e le MeJJte ft ft t , 

fe verroit de > til 

olongeroit fes jour ue 

. mort feroit fui on 

de fon exaltat* le- 

iit une Eglife ; ux 

ri croiroient en , — ,— .„.. 2ih- 

le s'ltabliroit dans tout le monde. 
ette prophetie, ou nous voyons les 
•incipales circonftances de la paffion 
j Jefus-Chrift, doit nous convaincre 
leinement que c'eft lui qui eft ce 
rand Redempteur dont les Prophetes 
/oient parie ; que fa do&rine eft vc- 
table & divine ; que fes fouflrances 

fa mort font Padmirable moyen par 

quel Dieu a fauvl les -homines; & 
u'&ant maintenant eieve* dans la gloi- 
i , il a la puiflanoe de.fajivex tous 



ceux qui s'approchent de Dieu par lui 

& qui lui obl'iflent. 

CHAPITRELIV. 

Efdie reprefente^ , fous Vimage etune 
femme Jterile a qui Dieu donneroit des 
en fans , £7" (tune ipoufe qui auroit eti 
abandonnee de fon mart , £T qui fe* 
roit r appellee , C amour que Dieu for ^ 
toit aux Juifs , £7\ qui tengageroit tt 
les multiplier & a les benir , apres 
leur ret our de la captivite. Il les a/1 
fun que Die* ne feroit plus indign? 
contfeuXy j& jAUe* comme il promit a 
Noe apres U . deluge , de ne plm mon* 
det la terre ,'. il ne les liyreroit plus 
a leurs ennemu ; qu'il retabliroit Je* 
rufalem dans un etat glorieux , £T qu'il 
dijjiperoit les complots & les efforts qu'on 
feroit contr'eUe. 

1. f?Ejoui - toi avec des chants de 
. triomphe, ft^rile qui n'enfan* 

tois point ; toi qui ne fen to is pas leS 
douleurs de l'ententeraent , delate de 
joie avec des chants de triomphe ; 
car les enfans de celle qui Itoit aban* 
donate ftront en plus grand nombreque 
les enfans de celle qui dtoit mariee « 
a dit PEternel. 

2, Elargi le lieu de ta tente, & qu'on 
^tende les rideaux de tes pavilions ; ne 
neglige rien, allonge tes cordages , 
& fai tenir ferme tes pieux. 

3, Car tu te r^pandras a droite 89 
a gauche , & ta poftlrite* pofledera les 
nations , & fera habiter les villes de^ 
fertes. ' 

4. Ne crain point, car tn n'en au« 
ras point de hoqte , & tu ne rongiras 
point & ne feras point confondue ; 
parce que tu oublieras la confuiion de 
ta jeunefle , & que tu n'auras plus de 
fouvenir de Popprobre de ton veuvage* 

S.Oarcelui qui t'a form^e fera ton; 
Epoux ; PEternel des armies eft fon 
nom ; & ton R^dempteur, le Saint d*IC. 
rael; il fera appelle le Dieu de toute 
la terre. 

6. Car PEternel t'a appellee comme 
une femme abandonnee & affligee en fon 
efprit , & comme une jeune femme qui 
auroit 6te* rdpudiee , a dit ton Dieu. • 

7. Je fai abandonnee pour un peu> 
de terns ; mais je te raftemblerai pan 
mes grandes companions, 

8. J'ai cache ma face pour un mo* 
ment dans le terns de la colere ; mais 
j'ai eu compairton de toi par une mi* 
fericortfe Itemelle , a dit PEternel ton 
Redcmpteur. 

9. Car ceci me fera comme les eaux 
de Noe \ c'eft que comme j'ai jure, que 
les eanx de Noe ne fe repandront plus 
fiir la tjecre ; akifi j'ai jur£ que je ne fe# 
rai plus indigne contre toi , & que je 
ne te detruirai plus, 

10. Car qiiand les montagnes fe re- 
mueroient, & que les cdteaux s'ebran- 
leroient^ am bonte ne fe retirera point 
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de tor, &l'alliance dc ma paix ne fe- 
ra jamais gbranlle , a dit PEternel , 
qui a -companion de toi. 

i i . Afflig£e , batttic dc la tempftte , 
deftitule de coufolation , void , je vai 
mettre des efcarbouoles pour tes pier- 
res , & je te fonderai fur des faphirs. 

12. Et je ferai tes fenetres d'aga- 
thes , & tes portes feront de pierres de 
vubis, & toute ton enceinte dc pierres 
prlcieufes. 

13. Toustes enfens feront enfeignes 
de 1'Eternel , & la paix de tes fils fera 
abondante. •• - 

14. Tu feras affermie dans la juftice; 
t» feras loin de Poppreffion * tu ne 
craindras rien 8c tu feras fans frayeur, 
car elle n'approchera point de toi. 

15. Voici , on ne manquera point de 
completer, mats cent fera pas gar moi; 
quiconque coraplotera contre toi, torn- 
feera. 

16. Voici , e'eft moi qui ai cr6i le 
forgeron qui fourfle 4e charbon au teu, 
& qui forme les in drum ens pour fon 
ouvrage ; & e'eft moi qui ai cree" le 
deftrufteur pour dltruire. 

17. Aucuues armes forgoes contre toi 
ne reuHiront ; & tu eondamneras tou- 
te langue qui fe fera llevee contre toi 
e/n jngement ; fejt la Ph6ritage des 
ferviteurs de PEternel , & lew jufti- 
ce , qu'ils trouveront aupres de moi. 

REFLEXIONS. 

QN voit dans ce chapttre comment 
Elate confotoit les Juifs , en leur 
premettant que Dieu , apres les avoir 
chatie\s & rgduits a -un petit nombre, 
les rameneroit de Babyfone 4 qu'il les 
feroit crokre & les mettroit dans un 
<tat glorieux, qu'iLleur donnercritdes 
temoignages de fon amour , & qu'il 
rendroit inutUes & vains tons left com- 
f)lots que leurs ennemis lefoient con- 
te'eux. - Ces promefles .neie terminent 
j>ae au • ritablifiement des. Juifs ; el- 
les marquent principalement ce que 
Dieu vbuloit faire ♦ & ce qui devoit 
arriver dans les jours, du Meifie ; e'eii 
que PEglife fe rlpandroit eir tous lieux ; 
gu'elle- s'augmenteroit par la. conver- 
sion des peuples ; que Dieu traiterQit 
avec.eile une alliance IterneMe; que 
fi elle e'toit affligee & perfe'eutee, il 
la maintiendroit contre toutes les en- 
traprifes- de fes ennemis } & que, com- 
ihe Ndtre Seigneur Pa dit ,. -Us fortes de 
f enfer ne prevaudrojent Joint eontfeUe. 
La v£rke de ces promefles a paru dans 
le merveilleux Stabliflement de PEgli- 
fe Cbrttienne , & dans fa confer vation, 
au milieu de tant de dangers & de per- 
ftcutions par ou elle a nafte* * mais 
la gloire de PEglife paroitraavec en- 
core plus d'6clat , lors qu'elle s*£ten- 
drapar tout le monde &queleRegne 
de Dieu fera pleinement, ,manireite\ 
Ces reflexions doivent nets raire fen- 



tir le bonheur que nous avons d'ap- 
pirtenir a PEglife, & nous engager 
a demander i Dieu le parfait accom- 
pliflent de ces glorieufes promefles. 
CHAPITRELV. • 
Le Prophete, apres avoir predit Vheureux 
retablijfement dupeuple de Dieu , ?••>' 
vite let homines a recevoir les graces 
quHt vouhit rep Andre fur eux , £/ * 
fe converter a lui. II parte enjuite de 
Cefficace de la parole de Dieu 9 £? de 
la fermeto des promejfes qu'il ai/oit 
faites aux Juifs. } 

I. C\ Voks tous qui Stes artefe*s,* 
KJ venez aux eaux , &. vom quV 

n'avez point d^rgSnt, venez, ache* 
tez , & mangez j venez , du-je r ache- 
tez fans*argeht, & fans ancun prix, 
du vin & du lait. 

v 2. Pourquoi employez-vous Pargent 
pour ce qui ne nourrit point , & v6- 
tre travail pour ce qui ne rafTafie point? 
Ecoutez-moi attentivement, * vous. 
mangerez ce qui eft bon, &vdtreame 
joulra avec pliiftr de ce qu'il y a de 
meitleui 1 . 

3. PrStez Poreille , & venez a moi 5 
ecoutez, & vdtre" ame vivra , & je 
traiterai avec "vous une alliance e'ter-. 
nelle , pour rendre^ftable la mife>icorde* 
,promile a david. 

4. Voici , je l*ai donne* pour fttre t^»* 
moin aux peuples , pour £tre Conduc. 
teur, & afin qu'il commande aux pen- 
nies. ^ 

j s. Void , tu appelleras la nation que, 
tu ne connoiftbis point*, & les nations 
qui ne te connoiifoient point accour- 
ront a toi, a oaufe de PEternel ton 
Dieu, &du Saint d'Ifrael , qui t'aura 
glorifll. 

6. Cherchez PEternel pendant qu'il 
,fe trouve , invoquez le tandis qu'il eft 
prfcs.f* ' * 

1 7. Que le mlchant d^laiffe fa voie. 
'& Phomme inique fts penf£es ; & qu'il 
retourne 'a PEternel , & il aura pftil 
de lui; '& a ndtre Dieu , car |1 par.' 
donneabondumment. 

«. Car met penlfces ne font pas vos 
penl^es, & mes voies ne font pas vos 
voies, dit PEternel. 

9. Car autant que les cieux font 
( ^lev6s par deffus la terre , autant mes 
voies font elevles par deffus vos voies, 
& mes penf<6es par deffus vos penftes.' 

10. Comme la pluie & la neige deC 
cendent des cieux, & n'y retournent 
plus , mais qu'elles arrofent la terre, 
& la font produire , & la font gep? 
mer, teltement quelle donne la fe- 
mence au femeur , & le pain a celui 
qui mange ? ■• "J 

II, II en fera de m#me demaparo-" 
le qui fera fortie de ma bouche ; el- 
le ne retourneta point a moi fans eft 
fet, mais elle "fera tout ce que j'aural 
ordonn<, Si aura fon effet dans les 

chofes 
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chofes pour lefquelles je Paurai envo- 
ys.- ■- 

12. Car vous fortirez avec alllgreiTe, 
& vous ferez conduits en paix ; les 
montagnes & les c&teaux 6clatteront 
de joie avec un chant de triomphe 
devant vous , & tous les arbres des 
champs y aplaudiront. 
..13. Au lieu du buifTon croftra le fa- 
pin* & au lieu de l'lpine croltra le myr- 
te ; & cela rendra glorieux le nom de 
PEternel , & Tera un figne perpetuel , 
qui ne fera jamais retranche\ 

REFLEXIONS* 
(~"E chapitre nous enfeigne , I. Que 
^ Dieu a la bonte* d'appeller les hom- 
mes a la participation de fes graces , 
& qu'il les follicite r'ortement a les re- 
cevoir. Sur quoi nous devons confidg- 
rer , que ces invitations nous font par- 
ticulilrement adreff<£es dans PEvangi* 
le , ou Dieu nous preTante fes biens les 
plus prexieux en fon Fils. II. Nous 
voyons ici , que quand Dieu nous ap- 
pelle nous devons recevoir avec recon* 
noiffance & avec empreflement les of- 
fres quHl veut bien nous t'aire , & qu'au 
lieu d'employer ndtre travail pour ce 

?ui ne nourrit & ne raflafie point, il 
aut donner tous nos foins a Pacqui- 
fition des v^ritables biens. III. Le mo- 
yen de les obtenir, e'eft d'eeouter la 
voix de JeTus-Chrift , que Dieu nous 
a donnlpourCondu&eur ; de chercher 
le Seigneur pendant qu'il fe trouve , 
de Tinvoquer pendant qu'il eft pr£s , 
de fe dfoourner de fes plchls, & de 
fe convertir a Dieu. Enfin, le Prophet 
te nous afl'ure , que par la nous obti«n- 
drons de Dieu le pardon de nos fautes 
& les eftets de fa miflricorde , & que 
nous Sprouverons la v^rite* des pro- 
mefles qu'il nous fait dans fa parole. 

CHAPITRE LV X I. 
Le Propkete exhort* Its Juifs a la ver- 
tu % & fur tout a Vobfetvation du 
Sabbat* II. II pr edit que les ctrangers, 
£T ceux qui n'etoient pas admis a tous 
les privileges des 1 Jraelites far la loidt 
Moyfe , feroient requs dans la mat/on 
de Dieu, & lui ojfriroient leur faeri- 
fees £T leurs prieres i ce qui vouioit 
dire que Dieu reievroit indifferent* 
ment toutet fortes de perfonnes £T depeu* 
pies dans Jon alliance. III. II annon* 
ce Uruine des Juifs , £7* il deplore 
I' extreme corruption de leuu Conduc* 
teurs. 

i> AM a dit PEternel : Gardez ce 
** qui eft droit, & faites ce qui 
eft jufte i car mon falut eft pr6t a v.etur, 
« ma juftice eft prete a Stre revllee. 

2. Htureux ejt Phomme qui rera 
«ela , & le tils de 1'homme qui s'y at- 
tachera ; oblervant le Sabbat , de peur 
de le profaner , & gardant ies mains 



fera attache" a PEternel ne dife point, 
L'Eternel me fSpare de fon peuple ; & 

?,ue l'eunuque ne dife .point, Voici, je 
iris un arbre fee. 

4. Car voici ce que PEternel a dtt 
touchant les eunuques : Ceux qui gar- 
deront mes Sabbats , & choifiront ce 
qui m'eft agreable , & qui feront fer« 
mes dans mon alliance; 

5. je leur donnerai dans ma maifon 
& dans mes murailles une place , & 
un meilleur nom que celui de fils 8t 
de filles : Je leur donnerai a chacun 
un renom perp&uel , qui ne fera point 
retranchl. 

6. Et pour ce qui eft des enfans de 
l'^tranger , qui fe feront joints a PE- 
ternel , pour le fervir & pour aimer le 
nom de l'Eternel , a fin d'etre fes fer- 
viteurs , favoir tous ceux qui obfer- 
vent le Sabbat, de peur de le profa* 
ner , & qui feront fermes dans mon 
alliance ; 

7. Je les amenerai a la montagne de 
ma faintete*, & les re'jou'irai dans la 
maifon ou Pon m'invoque ; leurs ho* 
locauftes & leurs facrifices feront agr£a- 
bles fur mon autel; car ma maifon 
fera appellee , une maifon de prilres 
pour tous lespeuples. 

8. J'y en aflemblerai encore d'au- 
tres » outre ceux qui y font aifembl6s, 
dit le Seigneur PEternel , qui raffem- 
ble ceux d'Ifrael qui ont ^t^ chaft^s. 

9. Betes des champs, & betes des 
forets , venez toutes pour manger. 

10. Toutes fes fentinelles font aveu- 

§les ; ils ne favent rien : Ce font tous 
es chiens muets , qui ne peuvent ab- 
boyer , qui ronflent , qui fe tiennent 
couches , & qui aiment a dormir. 

11. Ce font des chiens gloutons, qui 
ne favent ce que e'eft d'etre rafiaftes, 
8c ce font des Pafteurs fans intelligen- 
ce. Ils fe font tous dltournes pour fui- 
vrv chacun fa voie ; chacun juiqu'au 
dernier fuit fon avarice , & ils diient : 

12* Venez; je prendrai du vin , & 
nous nous enyvrerons de cervoife , & 
nous ferons demain comme aujourd'hui, 
& m£me beaucoup au deli. 

REFLEXIONS. 
r^E chapitre nous donne ces trois 
^ inftru&ions : La pr^mi^re , que ce 
que Dieu demande furtout de nous , 
e'eft que nous faffions ce qui eft jufte, 
que nous- ^ardions fa loi , & que nous 
ne protanions pas fon alliance & ion 
fervice* Efaie nous apprend que e'eft 
a cela que Dieu regarde prineipale* 
ment , & que tous ceux qui s'acqui- 
tent de ces devoirs font rlputls itre 
ion peuple , de quelque condition qu'ils 
ioient d'aiiieurs. C'eft ce que Plaint 
Pierre a pariaitemetit eclair ci en di» 
J iaiit ; Que Ditu n'a point d^egard a Pap- 
\parence aes ptr jennet > matt qu*en toute 



de faire aucun mai \ .... , # . , a 

3* Que le fils de PltcangeC , qpi.i*] nation uluiqui It cratnt & qui fadon- 
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ne a /a jufticelui eft agreable. Lafecon- 
Ae reflexion regarde le bonheur qui eft 
arrive a tantde peuples qui Stoient au 
trefois exclus de 1'alliance de Dieu , 
& qui ont maintenant l'a vantage d'y 
etre admis , & la vive reconnoiffance 
que nous devons avoir de cette grace 
que Dieu nous a faite. La tromeme 
confideration concerne les plaintes 

au'Efaie fait contre les Condufteurs 
u peuple Juif , lefquels il appelle 
des fentinelles aveugles 8t endormies, 
& des chiens muets & gloutons ; pour 
dire que c'ltoient des Condufteurs in- 
fideles , qui negligeoient leur devoir , 
& qui ne fongeoient qu\\ leur interet 
& a fatisfaire leurs palfions. C'eftici 
un avertiffement pour ceux qui font 
dtablisfurl'Eglife, auffi-bicn que pour 
les Magiftrats. Quand ces perfonnes- 
la manquent de lumi^re ou de zele , 
quand ils font mous , megligens , ou 
adonn^s a leur interet & a leurs plai- 
firs , ils n'attirent pas feulement fur 
eux la colere du ciel , mais ils font 
lacaufe de la mine &de la defolation 
de PEglife. 

CHAPITRE LVIL 

Efate reproche aux Juifs leur ftupidite 

£T leur endurcijfement , qut pareijjoient 

.' en ce quHls ne prenoient pa* garde que 

la mort des gens de bien etoit un pre- 

[age de leur mine. II. I{ les reprend 

de ce qu'tls continuoient a cemmettre 

leurs idolatries fous les arbres £T dans 

les lieux Sieves , malgri les avertiffe- 

tnens £F les menaces du Seigneur , £? 

de <e quails cherchoient de CapPui au- 

pres des hommes, au lieu de feconfier 

en Dieufeul. III. II promet cependant 

que les Juifs reviendroient de la capti- 

vite ; il confole les perfonnes humbles 

qu'tly avoitparmi eux } il leur annon- 

ce la paix ; man tl declare qu'il n'y 

avoit aucune paix pour les impies. 

i. T E jufte meurt , & il n'y a per- 

A - ( i'onne qui ? prenne garde , & 

les gens de bien font retires du mondc, 

fans que Ton confidere que le jufte a 

tti retire devant que le mal arrive. 

2. II entrera dans la paix; ils fe 
repolent dans leurs fepulcres , f avoir 
quiconque aura marche" devant Dieu. 

3. Mais vous enfans de la devine 
relfe, race adultere , & qui vous prof- 
titues, approchez ici. 

4. De qui vous etes vous moquls ? 
Contre qui avez-vous ouvert la bou- 
che, & cire lalangue ? N'etez-vous 
pas des enfans prevaricateurs , &une 
race batarde? 

5. Qui vous £chauffez apres les che. 
nes & l'ous tout arbre verdoyant , egor- 
geant les enfans dans les torrents , 
4ous des rochers avances. 
• 6. Ta portion eft dans les pierres 
holies des torrens ; ce font elles , ce 
font elles qui font ton partage* tuy 



a rlpandu ton afperfion , tu y as of- 
fert des ofFrandes ; font-ce la des cho- 



fes que je puifle agreet ? 

7. Tu as mis ton lit fur les mon- 
tagnes haute* & ^levees ; mime tu y 
es montee pour faire des fa entices. 

8. Et tu as mis derriere la porte 8c - 
denier e le poteau ton idole , car tu t'es 
decouverte devant moi , & tu es mon- 
t6e ; tu as aggrandi ton lit , & tu te 
Tes taille* plus grand qu'eux ; tu as 
aim£ leur lit , & cela a dlcuuvert. 

9. Tu es alle> vers le Roi avec des 
parfums, & tu as ajoutl parfum^ fur 
parfums ; tu as envoy 6 tes ambafTides 
bien loin & tu t'es abaiflee jufqu'au 
f^pulcre. 

to. Tu t*es fatigu€e dans la longueur 
de ton chemin , & tu n'as point dit : 
II n'y a point d'efplrance ; tu as trou- 
v€ la vie par ta main , & a caufe de 
cela tu n'as point it€ languifftnte. 

11. De qui as-tu eu peur , & qui as- 
tu craint, que tu m'aies mentt , &que 
tu ne te fois point i buvenue* de moi , 8c 
que tu ne t'en fois point foucile ? Eft- 
ce parce que je me fuis tu depuis fi 
long«tems , que tu ne m'as point craint ? 

12. Je publierai quelle eft ta juftice , 
& tes ceuvresne te ferviront de rien. 

13. Q.uand tu crieras , que ceux que 
tu aiierables te delivrent i mais le vent 
les enlevera tous , la vanitl les empor- 
tera. Mais celui qui fe retire vers moi 
hentera la terre , & poffe*dera la mon- 
Ugne de ma Caintet^. 

14* Et on dira: Relevez, relevez , 
prlparez les chemins , dtez tous les era- 
barras du chemin de mon peuple. 

15. Car ainfi a dit celui qui tft haut 
& elev^ , qui habite dans Intern ite\ 8c 
duquel le nom eft le Saint : phabite- 
rai dans le lieu haut 8c faint , avec ce- 
lui qui a le coeur brifel & qui eft hum- 
ble d'efprit, a fin de donner la vie a 
ceux qui ont Tefprit humble , 8c afin 
de vivifier ceux qui ont le coeur brif€. 

16. Car je ne diiputerai pas toujours , 
8c je ne ferai pas inchgne a jamais \ I'ef- 
prit Ceroit accable par ma prdfence , & 
c'eft moi qui ai fait les ames. 

17. A caufe de l'iniquitl de ion ava- 
rice j'ai 6t€ indign^ & j'ai frapp^ , j'ai 
cach^ ma face , 8c j'ai it€ indign^ ; mais 
le rebelle s'en eft alU & a fuivi les ega- 
remens de fon coeur. 

18. J'ai vu fes voies, 8t toutefoisje 
l'ai gueri ; je Pai ramene , 8c lui ai ren- 
du mes confolations, & a ceux d'entr'eux 
qui pleuroient. 

19* Je cr6e ce qui eft le fruit des le- 
vres. Paix , paix a celui qui eft loin , 
8c a celui qui eft pres , a dit TEternel i 
car je le gudrirai. 

20. Mais les mecbans font comme la 
mer qui eft agitee , quand elle ne fe 

Seut appaifer , & que les ondes jettent 
c la range 8c de Income. - 
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ii. II n'y a point de paix pour les 
Scnans , a dit mon Dieu. 

REFLEXIONS, 
, y a quatre reflexions a faire fur ce 
chapitre : La pr£mi£re , que Dieu re- 
e fouvent les gens de bien , afin qu'ils 

foient pas envelopes dans les mal- 
urs qui doivent arriver; que quand 
meurent ils entrent dans un Stat de 
)os , Sc que leur tnort eft quelquefois 
vie de bien des calamity. C'eft de- 
oi Ton vit un example dans le bon 
i Jofias , que Dieu retira du monde 
int la ruine des Juifs. La feoonde 
lexion eft, que fi Dieu fe plaignoit 
tant d'endroits de PendurchTement 
> Juifs , & de ce qu'ils continuoient 
'irriter par Pidolatrie a laquelle ils 
bandonnoient : nous PofFenferions en- 
re plus , fi ayans tant de fujets de lui 
e fideles & de le craindre , il nous 
ivoit de faire ce qui lui dgplait. La 
ifi^me , que Dieu fe communique 
i cceurs bumbles & affligSs ; & qu'ain- 

fi Ton veut avoir communion avec 
, il taut renoncer a foi-meme , & 
tenir dans une continuelle humi li- 
en fa preTence. La dernie>e reHe- 
n regarde P£tat funefte des mlchans. 
m declare qu'il n'y a nulle paix pour 
i, & qu'ils lont lkns ceffe dans Pa- 
ction & dans le trouble. Celt la P6- 
ordinaire d'une mauvaife conlcien- 
, & ce que les medians Sprouvent 
ou tard ; Sc c'eft auffi ce qui doit 
is donner un grand eloignement pour 
nee & pour Pimpieti. 

CHAPITRE LVIII. 
m command* au Propbete de repren- 
re Jortement les piches des Juifs , 
f fur tout I hypocrifte de leurs feunes. 
Ifute enfeigne quels font les Jeunes que 
Heu reqoit ; & il dtt que Dieu exau- 
? , bknit , £T delivre ceux qui Vin- 
oquent avec fincerite £T bumilite , £? 
m fe converttljent a lui. 
. * Rie a pletn gutter , ne t'epar- 

^ gne point i Sieve ta voix com- 
un cornet , & declare a mon peu- 

leur fortait , & a la maifon de Ja- 

leurs pechls. 
. Car ils mecherchent chaquejour, 
ils yeulent (avoir mes voies , com- 

une nation qui auroit fuivi la juf- 
: , & qui n'auroit point abandonne 
iugement de fon Dieu; ils me de- 
udent des jugemens juftes , & ils 
lent s'approcber de Dieu , & ils di- 
t : 
. Pourquoi avons-nous jetine* , & tu 

as point eu d'lgard ? Pourquoi 
ns-nous aiflige' nos ames , & tu ne 
i es point ioucie" ? Voici , dans le 
r de v6tre jeune vous trouvez vdtre 
onte , & vous exigez ce qui vous 
du , en tourmentant les autres. 
. Voici , vous jeunez pour faire des 
ces tfc des querelles, & pour trap- 



per a* coups de poing avec michance- 
t£ ; vous ne jeunez point comme ce jour 
le requerroit , pour faire que vdtrc 
voix toit exaucge d'enhaut. 

5. Eft-ce la le jeune que j'aiehoifi, 

^ue Phomme arflige fon ame un jour ? 
ft-ce en courbant fa tete comme un 
jonc , & en Itendant le fac Sc la cen- 
dre ? Appelleras-tu cela un jeune Sc 
un jour agrlable a PEternel? 

6. N'eft ce pas plutdt ici le jeune que 
j'ai choifi , que tu dlnoues les liens 
de la mlchancetl, que tu defies les 
liens du joug , que tu laiffes aller li- 
bres ceux qui font fouils, & que vous 
brifiez tout joug. 

7. N'eft-ce pas que tu rompesde ton 
pain a celui qui a faim , & que tu faf- 
fes venir dans ta maifon les affligSs 
qui vont errant ; que quand tu vois ce- 
lui qui eft nud , tu le couvres , & que 
tu ne te caches point de ta propre chair ? 

8. Alors ta lumiSre eclorra comme 
Paube du jour , Sc ta gne ri fon germe- 
ra incontinerit i ta juftice ira devant 
toi , & la gluire de PEternel fera ton 
arrie>e-garde. 

9. Alors tu invoqueras , & PEternel 
t'exaucera ; tu crieras , & il dira : Me 
voici ; fi tu dtes le joug du milieu de 
toi 9 & que tu cejjes d'etendre le doigt 
& de dire des, outrages : 

io. Si tu ouvres ton ame a celui 
qui a faim , & que tu railafies Pame 
afflige*e, ta himigre felevera dans les 
tlnebres, & tes tenebres feront com- 
me le midi. 

n. Et PEternel te conduira continu- 
ellement , Sc il raffafiera ton ame dans 
les grandes fichereifes , & engranTera 
tes os, & tu feras comme un jardin ar- 
rofe* , & comme une fource d'eaux dont 
les eaux ne deTaillent point ; 

12. Et des gens fortirmt de toi , qui 
rebatiront ce qui aura 6te* d^fert de- 
puis long-terns ; tu rltabliras les fonxle- 
mens abandonnes d'age en age ; & ou 
t'appellera , le r€parateur des breches 
& celui qui redreiie les chemins, afin 
qu'on p.uifie habiter au pays. 

13. Si tu retires ton p!6 du Sabbat 
& que tu ne faifes pas ta volenti au 
jour qui m'eft confacr^, & fi tu appel- 
les le Sabbat tes devices , & honorable 
ce qui eft confacr6 4 PEternel , & que 
tu Phonores , en ne fuivant point tes 
voies, & en ne trouvant pas ta volon- 
ti , Sc en ne difant pas des paroles vai- 
nes; 

I4> Alors tu jou'iras des d^lices en 
PEternel , & je te terai paifer a cheval 
par deilus les lieux haut ekv^s de la 
terre, & te donuerai pour te nourrir 
Ph^Htage de Jacob ton pere i car la 
bouche de PEternel a park. 

REFLEXIONS. 
i E chapitre nous enieigne quels font 
^ les Jeunes que Dieu reqoit , & quels 
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font ceux qu'il rejette. Dieu t&moigne 



___ qu'il eft oftenfe* par le fervice & 
par les jeunes des mlchans ; qu'il n'a 
point d'£gard a l'humiliation des p6- 
cheurs , lors qu'elle n'eft qu'exte>ieu- 
re, ou qu'elle ne dure que peu de terns ; 
mais que la veritable maniere de jeu- 
ner & de prier , eft d'affliger fon ame, 
de .s'humilier devant Dieu , de refor- 
mer fa vie , de rlparer le mal qu'on 
a commis, d'exercerla charite, &de 
fervir Dieu avec fidelity , avec amour , 
& avec refpeft. Le Prophete nous af- 
fure que Dieu ne manque jamais d'ex- 
aucer , de delivrer , & de combler 
de fes b^nediftions ceux qui prient & 
qui jeOnent de cette maniere. II nous 
apprend enfin , que le moyen d'avoir 
Dieu propice , & de jouYr en tout terns 
d'une douce paix , c'eft de renoncer a 
ndtre propre volonte* , pour nous fou- 
mettre abiolurnent a la uenne ; de cher- 
cher en Dieu feul toute ndtre joie, d'a- 
voir la Religion en reverence , & de 
faire confifter ndtre plus grand plaifir 
a fervir Dieu & a l'honorer. C'eft fur 
quoi nous devons faire de flrieufes re- 
flexions en tout terns , & fur tout lors 
que nous nous prefentons devant Dieu, 
pour nous acquiter des devoirs de la 
JWligion & de la Piete. 

CHAPITRE LIX. 
Le Prophet* dit aux Juifs , que G Dieu ne 
detournoit pas les malheurs qui aUoient 
jfondrt fur eux , ce tCitott pat qu'il 
manquat de putjfance f mau que c y etoit 
a caufe de leurs peches £F de leur cor- 
ruption* dont il deer it la grandeur. II 
leur denonce les malheurs & lespeints 
dont Dieu alioit les punir. Mais a 
c« menaces il ajoute des promtffes^par 
lefquelles il leur fait ejperer que Dieu 
auroit pitie d'eux , &T qu'il envoieroit 
un Reaempteur a ceux qui ft converts 
toienU 

I. "\70ici la main de l'Eternel n'eft 
" pas racourcie, fcour ne pouvoir 

Slus delivrer ; & fon oreille n'eft pas 
evenue peiante , pour ne pouvoir plus 
entendre. 

a. Mais ce font vos iniquites qui ont 
fait feparaiion entre vous & vdtre 
Dieu ; & ce font vos pgches qui ont 
fait qu'il a cache' la face de vous, 
pour ne vous plus 6couter. 

3. Car vos mains fe font fouili£es de 
.fang , & vos doigts d'jniquiti ; vos Id- 
.vies ont prof6r6 le menfonge , & vd- 
tre langue a dit des chofes perverfes. 

4. 11 »> a perfonne qui crie pour la 
juftice , & il n'jr a perfonne qui juge 

Sour la v£riti i on le ne en des choles 
e neant , & on dit des chofes vaines ; 
on concjoit le travail , & on enfante le 
' tourment. 

5. llsonteclos des ceufs d'afpic, & 
41s ont tiiiu des toiles d'araign£es ; 

ceiui qui mangera de ces ceufs mour- 



ra ; & ft on les ecrafe il en fortira un 



afpic. 

6. Leurs toiles ne ferviront point 4 
faire des vetemens , & on ne le cou- 
vrira point de leur travail. Leurs ou- 
vrages font des ouvrages d'iniquite, 
& leurs mains font des actions de vio- 
lence. 

7. Leurs pi£s courent au mal , & fe 
hatentpour r£pandre le fang innocent ; 
leurs penfles font des penfles d'mi- 
quitl; la ruine & la defolation font 
dans leurs voies. 

8. lis ne connoifTent point le che- 
min de la paix , & il n'y a point de 
juftice dans leurs voies; leurs fentiers 
font des fentiers dltournls ; tous ceux 
qui ymarchentne connoifTent point la 
paix. 

9. C'eft pourquoi le jugement s'eft 
eloigne" de nous , & la juftice ne vient 
point jufques a nous ; nous attendions 
la lumigre , & voici les te neb res ; la 
fplendeur , & nous marchons dans 
i'obfcuritl. 

10. Nous allons a tatons corarae des 
aveugles le long de la muraille ; nous 
allons a tatons comme ceux qui font 
fans yeux ; nous avons bronchg en piein 
midi comme fur la brune , & nom avons 
ete dans des lieux deTolls comme des 
morts. 

11. Nous crions tous comme des 
ours , & nous ne ceflbns de g^mir 
comme des colombes ; nous attendions 
le jugement, & il n'y en a point; la 
dllivrance, & elle s'eft eloignee de nous. 

12. Car nos prevarications fe ibnt 
multiplies devant toi , & chacun de 
nos pech^s a tdmoignl contrc nous , 
car nos rebellions font avec nous & 
nous connoiffons nos iuiquit£s i 

13. Qui font de pe^cher & de men- 
tir contre 1'Eternel , & de fe detour- 
ner de ndtre Dieu; de parler d'op- 
preflion & de revoke ; de concevoir & 
de mediter dans le cceur des paroles de 
menfonge. 

14. C'eft pourquoi le jugement s'eft 
lloigng, & la iuitice s'eft tenue loin, 
car la v^rite* eft tomble dans les rues, 
& la droiture n'y a pu entrer. 

15. M^me la v£ritl a manque ; & 
celui qui fe retire du mal eft expofe 
au pillage; PEternel l'a vu , & cela 
lui a ddplu , parce qu'il n'y a plus de 
droiture. 

16. II a vu aufft qu'il n'y avoit au- 
cun ho mine , & il s'eft £tonne que 
perfonne ne fe nr61entat pour mitrce- 
der , mais fon bras l'a dtlivtt , <k la 
propre juftice .l'a foutenu. 

17. Car il s'eft revetu de la juftice 
comme d'une cuirafle , & il a mis U 
cafque de falut fur la tete : 11 s'eft ve- 
tu de vengeance comme d'un vfitement, 
& s'eft couvert de jaloufie comme d'un 
maoteau. 

T 18. Com- 
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1 8. Comme pour fairc la r^trittotion 
St pour rendre la pareille , favoir la 
fureur a fes ennemis , & la retribution 
a ceux qui le hatifent ; il rcndra la 
retribution aux isles. ' 

19. Et on craindra le nom de PE- 
ternel depuis Poccident, & fa gtoire 
depuis le foleil levant ; car J?enne- 
mi viendra comme un fleuve , mais 
Tefprit de PEternel levera Petendart 
contre lui. 

20. Et le Rldempteur viendra en 
Sion , & vers ceux de Jacob , qui fe 
convertiront de leur p6che* , dit PE- 
ternel. # 

21. Et pour moi, a dit PEternel _ 
voici mon alliance , que je ferai avec 
eiix : Mon efprit qui eft fur toi , & me$ 
paroles que j ai mi fes dans ta bouche , 
ne fortiront point de ta bouche , ni de 
la bouche de ta poftirite , ni de la bou- 
che de la poftirite* de ta poftirite, a 
dit rEternel , des maintenant 8c juf- 
qu'a jamais. 

REFLEXIONS. 

POur profiler de cette lefture , il faut 
y faire les reflexions fuivantes: I. 
Que Dieu ne manque jamais de puif- 
fance ni de bonte , pour faire du Wen 
aux hommes & pour lesdeiivrer; & 
qu'ainfi , s"*il les punit , ou s'il les 
laiffe dans la fouftrance , ce font leurs 
pech6s qui mettent reparation entre 
Dieu & eux. II. Que par un retour 
fincere a Dieu on fe le rend propice, 
& qu'on rappelle infailliblement fa fa- 
veur. III. Nous devons faire attention 
au tableau qui eft fait ici de la depra- 
vation des Juifs, du dereglement de 
leurs aftions & de leurs paroles , des 
injuftices & des violences qui fe com- 
mettoient parmi eux. II faut furtout 
remarquer , qu'Efal'e fe plaint q»ue les 
gens de bien etoient en tres-petit nom- 
Kf« q U >ii n >y avoit plus perfonne qui 
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ofat tenir le parti de la juftice , ni 
s'oppofer aux medians ; que meme fi 
quelqu'un vouloit fe retirer du mal , 
il etoit expofe a la perfecution. Quand 
un peuple eft corrompu jufqu'a ce 

Jioint, on doit croire que le mal eft a 
on comble , & que la punition fuivra 
bientdt; & c'eft ce qui paroit par les 
menaces que ce chapitre contient, 8c 
par ce qui arriva aux Juifs. Pour ce 
qui eft des promefles que Dieu fait ici, 
d*envoyer un Kedempteur , & de re- 
pandre fon Efprit fur fon peuple, il 
faut coniiderer qu'elles fe rapportent 
principalement a jeius - Chrift , que 
Di*u devoit envoyer pour le falut des 
Juifs 8c de tous les hommes ; mais 
qu'elles ne font faites qu'en faveur de 
ceux qui fe convertiroient de leurs pe. 
ches , & nullement pour les unpenitent 
& pour les endurcis. 



Efdie dicrit Vetat de gloire £T de felici- 
te ou VEglife feroit apres fon retabliffe- 
ment. Ilf redit , que let pcufler Stran- 
gers , £T meme les Ron qui auroiont 
afflige les Juifs ; les . prvtegeroient ; 
qu'ils accourrotent de * tout es 'parts pwr 
'rendre leurs hommages awvrai Dieu 9 
£T pour fe joindre a fon peuple ; qu'ils 
entreroient dans fon alliance , fiT que 
r Eg life , comb lee def. benedictions de 
Dieu, jouiroit alors dun par fait bonheur. 

I. T Eve-toi, fois illuminee ; carta 
•^ lumiere eft venue , & la gloi • 

re de PEternel eft levee fur toi. 

a. Voici , les teudbres couvriront 
la terre , & Pobfcurite couvrira les peu- 
ples ; mais PEternel fe levera fur toi , 
& fa gloire paroitra fur toi. 

3. Et les nations marc her out a ta 
lumiere , & les Rois a la fplendeur qui 
fe levera fur toi. 

4. Eleve tes yeu'x & regarde tout 
autour ; tous ceux que tu vois fe font 
affembies ; ils font vemis pour toi ; 
tes ills viendront de loin ; & tes lil- 
ies feront nourries a tes cdtis: 

5. Alors tu verras , & tu feras £clai- 
ree , & ton coeur s'£tonnera & s'epa- 
nouira de joie , lorfque Pabondance de 
la mer fe tournera vers toi , & que la 
puiifance des nations viendra a toi. 

6. Une foule de chameaux te couvri- 
ra ; les dromadaires de Madian & de 
Hepha , & tous ceux de Sceba vien- 
dront 1 ils apporteront de Por & de 
Pehcens , & publieront les louanges de 
PEternel. 

7. Toutes les br£bis de Kedat feront 
afTembiees vers toi ; les moutons de Ne* 
bajoth feront employes a ton fervice; 
ils feront agreables, etant offerts fur 
mon autel ; & je rendrai magnifique la 
maifon de ma gloire. 

8. Quelles font ces volies epaides com- 
me des nuees , qui volent comme des pi- 
geons a leurs colornbiers? 

9. Car les Isles s*aitendront i moi , 
8c les Navires de Tarfcis les premiers , 
pour amener ^es his des pays eioignes , 
avec leur argent &'4eur or, pour le 
nom de PEternel ton Dieu , & du Saint 
d'lirael qui t'aura glorifiee. • 

10. Et les fils desecrangers rebatiront 
tes murailles , 8c leuts Rois feront em- 
ployes a ton fervtee.; -car je t'ai frappl 
dans ma colere, mais j'ai eu pitie de 
toi dans ma bonne volonte. 

II. Tes portes feront «dntinuellement 
oovertes , elleS ne ioront fermees ni 
nuit m jour , afin quk>n t'apporte les 
richeties de* nations v ■ 8c que Aeurs Rois 
y ibient conduits. -* 

ia% Car ia nation &le Royaum^ qui 
ne tc ferviront ^KJintperironti m6m* 
ces nations - 1& iew>n,r reduites en une 
W lentiere <WTola«i©n. ••"."..»- 

: H h b • - U. Ia 
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13. La gloire dtfUban viendra a toi, 
le fapin , Porme , & le buis fervironr 
enfemble "a parer le lieu de mon Sane 
tuaire ; & je rendrai glorieux le lieu 
de mes pi£s. 

- 14. Menie les enfans de ceux qui t*au 
ront afflig^e viendront vers toi en fe 
baiftant ', & tous ceux qui te meprifoient 
fe profterneront a la plante de tes pi£s , 
& t'appeHerout : La Ville de PEternel , 
la Sion du Saint d'Ifrael. 

15. Au lieu que tu as. €t€ abandon- 
. ne'e & haie , tenement qu'il n*y avoit 

perfonne qui paffat vers toi , je te met- 
trai dans une elevation etemelle , • & 
dans une joie qui durera de gln£ration 
en g£ne>ation. 

16. Tu fucceras le lait des nations, 
& tu fucceras la mammelle des Rois , 
& tu- fauras que je fuis PEternel , ton 
Sauveur & ton Rldempteur , le Puif- 
fant de Jacob. 

17. Je ferai venir dePorau lieu de 
Pairain , , & je ferai venir de Pargent 
au lieu du fer, & de Pairain au lieu 
du bois , & du fer an lieu des pierres ; 
& je ferai que la paix regnera fur toi , 
& la juftice te gouvernera. 

18. On n'entendra plus parler de vio- 
lence dans ton pays, ni de digit, ni 
d'oppreflion dans tes contrges j mais tu 
appelleras tes murailles , §alut , & tes 
portes , Louange. 

19. Tu n'auras plus le foleil pour la 
lumie>e du jour , & la lueur de la lune 
tie t'lclairera plus; mais PEternel fe- 
ra pour toi une lumilre eternelle , & 
ton Dieu fera ta gloire. 

2Q. Ton foleil ne fe couchera plus, 
Sc ta lune ne fe retirera plus ; car PE- 
ternel fera pour toi une lumie're per- 
pgtuelle , & les jours de ton deuil fe- 
ront finis. 

21. Et ceux de ton peuple feront tous 
-j jftes ; ils pofiederont £ternellement la 
•t»rre ; ils feront le re jetton que j'ai 

Iilante , & Pouvrage de mes mains dans 
e^uel je ferai glorifie\ 
, 22. La petite famiUe croitra jufqu'a 
mille perfinnes , &, la moindre devien* 
dra une nation, puiflante. Je fuis PJS- 
ternel, je baterai ceci en fon terns. 

REFLEXIONS. 
r^Ette Prophetie dpitetre mediae dans 
*■* trois vugs 1 I. Par rapport au r£- 
iabliflement des Juifs apres leur cap- 
tivite\ On vit alors cette nation fe raf- 
fembler de taus cdtes , rebatir Je>ufa- 
iem , & fe multiplier ; on vit aufl* des 
Princes Strangers , comjfre Cyru* , Da* 
rim , +Artaxerxcs , prot^ger. les Juifs, 
honorer leur Religion. & oonmbuer i 
remettre le fervice xlivin fur pied ; 4 ©o 
en vit nreme venir repdre l*urs hom- 
jnag.es au Dieu d'Afrael. lh £es pre* 
dittioas CDOViejinent encore inieux a 
PEglife Chreuenne , fOkR.-tftg &&*$&. 
bi^e.de toutes Us nation** #f dans la- 



quell e divers Rois & peoples de la ter- 
re ont apporte* leur gloire , en embraf- 
iant le tervice de Dieu. Ces illuftres 
ev^nemens , dont nous fommes les ti- 
moins , prouvent a tout le monde que 
Dieu a pari 6 autrefois par EfoYe ; & 
-nofts devons y admirer la puiiTance de 
Dieu., & la fid&ite* de fes promefles. 
Enfin cette prophetie, prife dans fon 
Tens le plus parfait, rgpreTente Pe*tat 
glorieux ou PEglife fe verra , lorsque 
le Regne de Dieu fera pleinement ma- 
nifefte* , & que Dieu la recevra dans 
fa Gloire. St.fjean nous Penfeigne lors 
quMl applique a la Jlrufalem c£lefte 
ces paroles que nous avons lues : Elk 
n'aura plus befoin de foleil ni de lune , 
pouriutreau milieu d'eUe* car Dieului 
fera une lumiere ]>erj>etuelte i £T les n*~ 
tions Qui our ont etc fauvees marcher ont 
a fa lumiere ; car U Seigneur les eclat- 
rera , £T ils regneront avec lui aux fii- 
ctes des fiecles. ^Poc. XXI. 23. 

CHAPITRE L X I. 
Dam ce chapitre , Efaie , fom Vimage 
de Id delivrance £T du retabliffement 
des Juifs , parle des dons du Saint Ef 
prity defquel* le McJJie feroit revitu 9 
du but de fa venue & de fon Minif 
tere, Qui feroit la Redemption £7* la 
fan£tification de PEglife i & de la 
grande joie qu'tlie en reffentiroit. 

1. T 'ESPRIT du Seigneur PEternel 
■*-* eft fur moi ; e'eft pourquoi PE- 
ternel m'a oint pour Ivange'lifer aux 
d^bonnaires ; il m'a envoyg pour gue- 
rir ceux qui ont le coeur bril^ , pour 
publier aux capdfs la liberty , & aux 
prifonniers Pouverture de la prifon; 

2. Pour publier Pannee de la bieh- 
veillance de PEternel , • & le jour de la 
vengeance de ndtre Dieu ; pour confo- 
ler tous ceux qui font dans le deuil ; 

3. Pourpropofer a ceux de Sion qui 
pleurent , que la magnificence leur fe- 
ra donnee au lieu de la cendre ; Phuile 
de joie au lieu du deuil ; nn manteau 
de louange au lieu d'un efprit affiig^ ; 
tellement qu'on les appellera les chi- 
nes de juftice , & , le plant de PEter- 
nel pour le glorifier. 

4,. Et ils rebatiront ce qui aura e*te* 
dlfert long-tems , ils r£tabliront les 
lieux qui auront €t€ auparavant defo- 
Us , & ils renouvelleront les villes 
abandonnles , & ce qui Icoit de*fole de* 
puis long-tems. 

5. Et les Strangers s'y ti end ront , & 
ils paitront vos br£bis ; & les enfans 
de P^tranger feront vos laboureurs & 
vos vignerons.„ . . 

6. Mais vousu vou? . fere* appelUs 
les Sagrificateurs de PEternel , & on 
vous jiommera v les ^Uwftres de notre 
Dieu ;. vbus maugerc/ Jes jichefles des 
nations^ &,V0Bi vous vanterez de leur 
gloire. 

7. Au lieu de la honte que vous avez 
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eue , les, nations en auront le double , & 
dies pubHeront que la confufion eft 
leur portion. Ainfi vous pofTe"derez le 
doubre en leur pays , & vous y aurez 
line juie 6ternelle. 

' 8. Car je ftiis l'Eternel, qui aime 
la juftice , & qui hais la rapine pour 
Pholocaufte. J'e"tablirai leurs ceuvres 
dans la v^rite* , & je traiterai avec eux 
line alliance Iterhelle. 

9. Et leur race fera connue parmi les 
nations , & ceux qui feront fortis d'eux 
feront connus parmi les peuples; tous 
ceux qui les verront connoitront qu'ils 
font la race que rEternel aura be'uie. 
Y to. Je me rejouirai en l'Eternel , & 
mon ame s'£gaiera en mon Dieu; car 
il nVa revetu des vetemens dc falut, 
<& m'a couvert du manteau de la juf- 
tice, comme un £poux qui fe pare avec 
magnificence , & comme une epoufe qui 
s'orne de fes joyaux. 

11. Car comme la terre pouffe fon 
germe, & comme un jardin fait ger- 
mer les chofes qui y font femtes , ainfi 
le Seigneur l'Eternel fera germer la 
juftice & la louange , en preTence de 
toutes les nations. 

REFLEXIONS. 
IL paroit de ce chapitre , que Dieu de- 
1 voit envoyer un grand Proph^te, qui 
feroit rempli du faint Efpric, qui an- 
nonceroit la bonne nouvelle du falut aux 
hommes , qui les d£livreroit de l'efcla- 
vage du pgche* , & par qui Dieu trai- 
teroit avec eux une alliance e*ternelle. 
Cet oracle regarde JeTus - Chrift , qui 
eft ce grand Prophite en qui Dieu a 
mis fon Efprit , & qu'il a oint pour 
e\angelifer les hommes , pour aunou- 
cer la liberty auxcaptifs, & pour pu- 
ller Pannee de ia bienveillance du Sei- 
gneur. C'eft ce que nous voyons au 
■ chapitre IV. de St. Luc, ouifeftdit, 
que JeTus-Chrift ayant lu dans la Syna- 

fogue de Nazareth ce chapttre LXI. 
'Eiai'e, il ditque cette prophetie etoit 
accomplie en fa perfonne. Mais cette 
meme prophetie nous apprend , que 
ces graces pre'cieufes ne font deftinees 
qu'aux perfonnes dgbonnaires & aux 
humbles , a ceux qui out l'efprit bri- 
le , & qui foupirent apr£s la grace de 
Dieu. C'eft la l'6tat ou il faut fitre pour 
avoir part aux b<5n6diaions que Jefus- 
Chrift a apporties au monde , & a la 
joie que PEglife devoit reflentir de la 
venue de fon Redempteur. 

CHAPITRE LXII. 
l~e Prophete continue a ftedire que Dieu 
racheteroitfon Eglife ; £T q Ue quo i qu ^ ei . 
leparut etre abandonnee de Dieu, ellefe 
vertott encore dansunetatglorieux , £f 
qu'etle nejeroit $ltu livree a fes tnnemu. 
II unnonce la venue du Sam/eur , £7* il 
exhorte let hommes a le recevoir. 
l. DOur l»amour de Sion je ne me 
tairai point , & pour Pamour 



de J6rufalem je ne feral point en re- 
pos , jufqu'a-ce que fa juftice tbrte com- 
me une fplendeur , & que fa de'livran-. 
ce s'allume comme une lampe. 

2. Alors les nations verront ta jufti- 
ce , & tous les Rois ta gloire , & on 
t'appellera d'un nouveau nom , que 
la bouche de l'Eternel aura expreffe'- 
ment declare'. 

3. Tu ferasune couronne d'ornement 
en la main de l'Eternel , & une tiare 
royale dans la paume de ton Dieu. 

4. On ne te nommera plus, la r£pu- 
di6e , & on ne nommera plus ta ter- 
re , la deTolation ; mais on t'appelle- 
ra: Ma bonne volonte' en elle , & ta 
terre , la marine ; car l'Eternel mettra 
fon affeftion eu toi, & ta terre aura 
un mari. 

5. Car comme un jeune homme fe ma- 
rie 4 une vierge , & comme tes enfans 
fe marient chez toi , ainii ton Dieu fe 
rejoui'ra de toi , de lajoie qu'un epoux 
a de fon epoufe. 

6. J6rnfalem*, j'ai ordonne* des gar- 
des fur tes murailles , ils ne fe tairont 
point , ni le jour ni la nuit. Vous qui 
faites fouvenir de l'Eternel ne vous don- 
nez point de repos ; 

7. Et rte lui donnez point de repos , 
jufqu'a-ce qu'il require & qu'il remet- 
te J£rufalem en un 6tat renommi fur 
la terre. 

8. L'Eternel a jure" par fa drolte , 8c 
par le bras de fa force : Si je donne 
plus ton froment en viande a ces enne- 
mis, & fi les Strangers boivent plus 
ton vin excellent pour lequel tu auras 
travaiile\ 

9. Caf ceux qui auront amaffe' te fro* 
ment le mangeront & loueront l'Eter- 
nel , & ceux qui auront recueilli le yln 
le boiront dans les parvis de ma Sainted. 

10. Paifez, palfez par les portes , 8c 
dites : Prdparez le chemin dupeuple, 
r^tablifTez , r^tabliflez le fentier , 8c 
dtez-en les pierres , & elevez 1'^tendart 
vers les peuples. 

11. Voici PEcernel a publie* jufqu'au 
bout de la terre : Dites a la fille de 
Sion : Voici , ton Sauveur vient ; fon 
falaire eft avec lui , & f a r6compenfe 
marche devant lui. 

12. Et on les appellera , le peuple 
faint , les rachet^s de l'Eternel ; & on 
t'appellera , la recherch6e, la ville qui 
n'eft plus abandonee. 

REFLEXIONS. 
QN voit pre^mierement dans ce Cha- 
pitre , que Pamour que Dieu por- 
te a ion Eglife ne lui permet pas de 
Tabandonner; qu'il Paime comme un 
^poux dime fon epoufe , & qu'elie ie- 
ra to u jours l'objet de fes foins & de fa 
protedtioh. II. Qu'il eft du devoir de 
tons ceux qui s'int^reflent pour la gloi- 
re de Dieu , de prier continuellement 
POrtSf Ia p*f oiperiti* del'Eglife. III. Dieu 
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frome* ici d'envoyer a fon peuple an deur de fes bont€s. 
anveur qui le racbeteroit, & qui lei 8. II a dit: Quoi qu'il en foit , ils 
irtmroit dans tin gtat glorieux fur la .font mon peuple , & des enfons qui 
terre. La verite de ces promefles pa-|ne de^enererout plus; il aw leur li- 
rut preincrement, lors qu'au retour tblrateur. 

de la captivity de Babylone Jerufalem I 9* Et dans toutes leurs dltreffes il a 
fut rebatie; & enfuite dans la venue ^Ite* en d6trefle, & l'Ange de 'fa face 
de Jefus-Chrift le Sauveur du monde , les a delivr£s ; lui-meme les a rache- 
& dans l'efcibliflement de fon Eglife. ! t6s par fon amour & par fon fupport £ 
Enfin , nous devons , a l'ouie de ces con- , il les a ported, & il les a eleves en 
ftlantes promeffes , louer Dieu de ce tout terns. 

qu'il les a accomplies en ndtre faveur , : 10. Mais ils ont 6t6 rebelles , ils ont 
& travailler a nous rendre dignes du contrifte PEfyrit de fa Sainted, & il 
privilege glorieux que nous avons d'6* eft devenu leur ennemi , & lui-meme , 
tre fon peuple &. fes rachete*s , & d'ap- • a combattu contr'eux. 
partenir a rEglife, qui eft fon Epou- il Et il s'eft fouvenu des jours an- 
le , & a laquelle il deftine la gloire & . ciens de Moyfe & de fon peuple. Ou 



la feMicite" de fon Royaume. 

C H (L P I T R E LXIII. 



eft celui qui les a fait remonter de la 
mer , avec les Pafteurs de fon troupeau ? 



Le Prophete reprefente en des t ermes fi- Oti eft celui qui mettoitau milieu d'eux 
guris , £T pru de la vendange , lesju- 1 fon Efprit faint ; 
gtmens que Dieu exerceroit fur les en-\ 12. Qui les a conduits £tant a la main 
nemu des Juifs , £T enparticulierfur droite de Moyfe , par fon bras glorieux ; 
les ldumeens , £T fur Kotfra qui etoit | qui a fendu les eaux devant eux , afin 



une de leurs villes. //. // parte de ce 
' que Dieu avoit fait pour le peuple d'lf 
rae'l, lots qu'il t avoit deltvre d^Egyp 
te par le fnoyen de Moyfe, £? en dau- 
tres terns , £5* il fe plaint de la rebel- 
lion £f de Vingratitude de ce Peuple. 
1IL 11 implore la mifericorde de Dieu 
fur les Juifs par une priere. 
I. ( )UI eft celui -ci qui vient d'E- 
Vt dom , favoir de Botfra , ayant 
les vetemens teints en rouge i cet horn- 
me magnifiquement vetu , & qui mar- 
che avec tant de force ? C'eft moi qui 

Sarle avec juftice , & qui ai le pouvoir 
e fauver. 

a. Pourquoi y a-t-il du rouge dans ton 
vetement ? . & pourquoi tes habits font~ib 
comme les habits de ceux qui foulent 
au preflbir? 

3. J*ai €t€ tout feul a fouler au pref- 
foir , & aucun homme d'entre les peu- 
pies n'a etc avec moi » j'ai in arch 6 fur 
eux dans ma colere, & les ai foul 6s dans 
mon indignation ; leur fang a rljailli 
fur mes vetemens, & j'ai tache" tous 
mes habits. 

4. Car le jour de la vengeance eft 
dans mon cceur , & 1'annie en laquelle 
je dois racheter les miens eft venue. 

5. J'ai done regard^, & */ n y y a eu 

Serfonne qui m'aidat ; j'ai £t6 etonn6 , 
: il n'y a eu perfonne qui me foutint > 
mais mon bras m'a iauve" , & mon cou 
roux m'a foutenu. 

6. Ainfi je foulerai les petipjes dam 
ma colere , & je les enyvrerai dans moj: 
indignation ; je renverftrai leur force 
par terre. 

7. Je publierai les miftricordes & 
les louanges de l'Eternel , a cauie de 
tous les biens qu'il nous a faits j car 
c'tft un grand bien que celui que Dieu 
a fait a la mailon d'Ifrael , dans fes 



qu'il s'acquit un renom Iternel ; 

13. Qui les a men£s par les abimes 
fans y broncher , comme un cheval qui 
marche dans une campaune ? 

14. L'Efprit de l'Eternel les a conduits 
tout douctment, comme on conduit une 
bete qui defcend dans une plaine \ e'eft 
ainfi que tu as conduit ton peuple , afin 
de t'acqucrir un renom glorieux. 

15. Regarde des cieux, & voi de la 
demeure de ta faintete* & de ta gloire*. 
Ou eft U jaloufie , & ta force » & V€+ 
motion de tes entrailles & de tes com^ 
paflions ? Elles fe font retenues envers 
moi. 

16. Car tu es ndtre p^re , quand me- 
me Abraham ne nous connoitroit pas t 
ic qu'lfragl ne nous avouSroit pas. E* 
ternel , e'eft toi qui is n6tre p6re , & 
ton nom eft, notre Rldempteur de tout.. 
terns. 

17. Pourquoi nous as-tu fait Igarer » 
6 Eternel, hors de tes voies, & pourquoi 
as-tu endurci ndtre cceur pour ne te pas 
craindre ? Revien en faveur de tes fer* 
viteurs ♦ & des Tribus de ton heritage. 

18. Le peuple de ta faintet6 a iU en 
poffeflion bien peu de terns ; not enne- 
mis ont ioult aux pieds ton Sanftiwire. 

19. Nous avons ttt comme ceux fur 
lefquels tu n'as jamais doming , & fur 
lefquels ton nom n'eft point reclamed. 

REFLEXIONS. 
I A deftrutlion des ldumeens , qui ar- 
^ riva quelque tems apres qu'Eiaie cut 
prldit leur ruine , eft une prcuve de 
ia verit6 & de la divinite* de cette prf> 
didion , aufli-bien que de la juftice de 
Dieu fur ctspeuples idolatres , qui 
avoient fait de grands maux au Royau- 
me de Juda. II. Nous devons conlide* 
rer , que fi le Prophete rendott graces 
a Dieu, a cette occafion , du foin qu'il 



frandes companions, & dans la gran- avoit toujours eu du people d'liracl , 
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Xit€ rSc avec un aveu CncSre'de notre 
neiint & de ^oy fautes , & avoir tout 
jiotreVt?cours ^ fa feule mifericorde, 
aiix promefles qu'il nous a faites , & 
d Talliance qu'il a trait^e avec nous en 
JeTus-Chrift, n6tfe Seigneur. 

C H A P I, T R E L X V. 

Diiu dicUre atfil appelleroit Us Gentils 

a. fa cannoijfance , £T qu'il, rejttteroit 

*' Us Juifs a'/aufe de leur rebellion , £7" 

furiout' a caufe de Vidolatrie dent Us 

fe* fouilloient. II. II predit cependant 

3ue Jerufalem feroit rebatie , que Us 
uiff habiteroient dans Uur pajs , Que 
r _le betail paitrott a Sqaron £T a Ha- 
cor , qui etotent des paturages fertiles , 
.C qy-t Dieu Us combUrott de fes be 
nidittians v pendant qu'il^ livreroit Us 
Juifs rebelles tyjdolatres a favengean* 
ce. ; Enfin , Dieu promei t fte cteer de 
nouveaux cieux & une nouuetU terre , 

* £T* de fat re regner par tout la jufiicc 
£T ia paitc. w , 

J l. • I'AI €t€ rechercbe* par] ceux qui 
1 "J ne s*informoient pas de moi , 
Sc yii tti trouve* par ceux qui ne me 
cherchoient point ; j'aj dit £ la nation 
qui ne s'appelloit point de mon noni , 
Me voici , me voici. 

* 2. J^ai eYendu mes mains ,,pendant 
toilt le jour vers le peuple rebelle , 
vers ceux qui marcbent dans le mau 
Vais chimin, apr&s leurs pen^es* 

%. Vers le peuple & vers ceux qui 
m'irritent continuellement.en face, qui 
facrifient-dans les jardins & fonj: di 
p&ffumtf fur- les autels de brfques j 

? Of, Qui fe tiennent dans les fepulcres , 
9c pailent la, mtft dans le« lieux defo- 
Ms", qui "tangent la chair de pour- 
ceau, & qui. one dans leurs vaifleaux 
Je jus des viandes abomihables. . 

"* 5. Qui difent: Retire- toi 4 n'appro- 
die point de moi , ear je iuis plus 
faint que toi. lis feront une funiee 
dans ma colore , & un feu qui brulera 
totijours. . .-;,., 

r 6.' Voici, ceci eft £crit devant moi ; 
3e : iie m'en'tarrai point , maisje U ren« 



10. Et Sqaron fervfra.de pare au me- 
nu betail , & la valiee de Hacor fera 
le gite du gros betail , pour mon peu- 
ple qui m'aura recherche\ 

11. Mais pour vous qui abandonnez 
l 1 Eternel , & qui oubliez la montagne 
de ma Sainted * qui dreftez la table a 
l'armge des cieux , & qui fourniflez 1'af* 
perfion a autant d'a/tres qu'on en pest 
compter ; 

12. Je vous compterat auffi avecTi- 
p6e , & vous ferez tons courb^s pour 
etre £gorg£s; parqe que j'ai appeH^^ 
& vous n'avez point repondu; j'ai par- 
1^ , & vous n'avez point ^coute ; mais 
vous avez fait ce qui me d^platt , & 
vous avez choili les chofes auxquelles 
je ne prens point de plaifir. 

13- C'eft pgurquoi , ainft a dit le Sei- 
gneur , rEteruel ; Voici , mes fervi- 
teurs mangvront , 8i vous aurez faim; 
mes ferviteurs .boiront, & voiis aurez 
foif ; mes fprviteurs fe, rejpui'ront , & 
vous ferez liqnteux. 

14. Mes ferviteup.s fe rejouiront avec 
des chants de triomphe , de la joie 
qu'ils auront au cceur.; mais vous crie- 
rez, de la dpujeur Que vous aurez dans 
le coeur , & vqus hurlerez a caufe de 
Tamertume de vdtre efprit ; 

15. Et vous laiiTerez votre nom a 
mes e'lus , pour s'en fervir dans les im- 
precations f ,& le Seigneur- l'Eternel te 
tera mourir ; mais ii appellera. fes fer- 
viteurs d'un autre nom. 

16. Celui v qui fouhaitera d'etre bejii 
fur la terre fe benira par le Dieu de 
verity , 'fy celui qui jurera fur la terre 
jurera par le Dieu de ve>it£}.car les 
affliflions pre'e^dentes fe.r^nt oubliees& 
me me elles (eront cachees de mes yeux. 

17. Car voici, je va^creer de nou- 
veaux cicnxi&upe ^nouvelle terre, 
& on ne le fpuviendra plus des chofes 
pafi^es , A; elles ne reviendront plus 
dans Tefprit. 

18. Mais vous-vous r^jouirez & vous 
ferez toujours dans TalllgrefTe , a cau- 
fe de ce que je vais cr£er i cir voici f 



raf , meme je/*rendrai dans leur fein. : je vais crger J^ruiaieih , pour rthtre que 
7 "' Savoir Vos iniquites, dit rEternel, joie t & fon peuple pour rCetre qu'alll- 
aiiffi bien que les iniquites c^e vos pe'- greffe. 

itfc, qui ont fait des parfums' fur lei: 19- Jeferaitranfport^ de joie fur ll<- 
liiontagnes , & qui m'ont deshonorS fur 1 rulalem, ^jejriere*jouirai fur mon peu- 
J$s 66teaux ; c*eft pourquoi je leur mevPle, & on n?y entendra plusaucune voix 
frfferaf auffi dans leur fein le falaire de de pleurs^, ni aucune voix de crierie. 
^K qii'ils oht fait au commencement. zo. II n y^ura pius deXormais aucuji 



_ - ommencement. 
8. Ainfi a dit l'Eternel : Comme quand 
on trouve une grappe oft'U y a 4u vin , 
on dit^ Ne la gate pas ,.car c'eft uoe, 
b«i6diftlon j j'ep uferai de mfeme , a 
eaufe de mes ferviteurS, afin, que tout 
ne foit pas .d^truit. J ; r ' 

-^: Et je ferai fortir de fa. ppft^rit^ 
de Jacob & de Juda celui qui poflede. 
rimes mobtagnes , & me6 ^lus feroht 
les\h6ritiers du pays ; tnes ferviteurs y 
nabiteront ; 



enfant; .quj^nf vive que peu de jours, 
ni aucui^ .nejll^d. qui n'accompiiffe le 
terns de t^i wie'j car celui qui mourra 
age de cent ans fera encore jeune ; roai* 
le pecheur;^ de -cent ans. (era maudit. 

21. JVjenie ils batiront des maifons, 
&.,ils ,% , nahiteront.; ils^planterontdw 
yignes , & ils en man'geront le fruit. 

22. JJLs ue*b^tiront pas des maifotu 
pour qu'un, autre. y ha.bite i ilsjie plan- 
teront nas (Us vigfus pour qu'un a«tr^. 

en 
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en mange le fruit; car les jours de mon 
peuple egalefant la durce desj arbres, 
& mes ems verront vieillir Pouvragc 
de leurs mains. ... i ; 

23. lis ne travaillerontp/«*en vain , 
& ne mettront plus au monde des en- 



de relmir tous leflflommes dans foil 
Kgtife^, & de les faire fiVre dans la 
concortle , & qu'ainfi fon regne eft un 
4 regne de paix; 'que les. Chretiens ne 
1 doivent point fe nuire les uns aux au.' 
tres 1 , & que 'leur caraotcre doit etre 



/aw* pour Mr* ex$pf*s& la frayeur ; car •Tantdur-imituel, la paix, lefupport, 
ils feront la pofterite; des benis de PE-* ;& •la_ i charit6 J 



ternel, & aeutt^urifottironrd'euxte 
hront ave«.euXr f; ■ -' 

a 4. Et II drrivera* -qu'avant qu'lls 
crient je%* exauetfrai:, & lorS.qu'ils- 
parleront encore je les aurai deja en- 
tendus. v •* * •« -•• »•• - - 

-2*. Le loup WrPagneau paitront en* 
femble , lc liortmangera du fourage 
com me le bceUf , ;& la-poudre fera la 
nourriture du ferpeht ; ils ne.nuiront 
£oint & ne feront point de mal dans 
toute la montagne de ma Sainted , :dit 
1'Eternel.' • • 

REFLEXIONS. "* 
TYIEU prortiet ici de fe faire connoi- 
U tre a ceux qui ne le cherchoient paint* 
£F aux peuples %ui ! n y invoquoieni point 
fon num. Celt la un oracle* qui mar- 
que eh termos formels,. que Dieu don- 
neroit fa connoiifance au t* 

me faint Paul Je montre s 

Earotes dans PEpitre au 
>ieu menace les Juifs x 

parce qu'iis PavoieHt Lmg ^»* .>«iS 
fdblatrie & par leurs rebellions eonti- 
nuelles. Cette menace fut exccut.ee; v 
lors que Jeruialem tomba fous la puif-j 
fance des Babyloniens , & que les Juifs 
furent menes en captivity. Une fi D6 r . 
▼6re punition doit faire craindre aux 
Chretiens rebelles & ingrats les plus 
terribles effets de la vengeance divi- 
ne. III. On voit dans ce chapitre , que 
l§rs que Diets execute fes jugemenS v 
iV met toujour* de la difference entre: 
les mechans & fes fideles ft--'- 
& que les me" chans n'ont qu 
8c la doulenr pour leur par 
Ce qui eft predit ici , qua Di 
de nouveaux cituxtj une na 
re , £T que le loup & Vagne 
reient enjemhle , marque , r 
ment que ftieu alioit changei 
Jeruialem & des Juifs en 
vrant de la Kjaptivke , & lei 
la paix; mai« que bientat Dieu renou- 
velleroit le monde, & riuniroit toys 
les hommes dans fon Eglife. Ce re- 
nouvellemeni de tomes chofes comment 
qa-a fe faire par la predication de PE-j 
vangile , 6c il *fe fera encore plus par- 
faitement dans ties derniers terns. Les 
Apdtres nous apprennent fur cela , qutj 
puis que toutes chofes ont it* faites nou- 
vetles , & quejnoui attentions de r\ouve*ux 
eitux & un*..nmv*Ue Urre oh (a juftice 
habite , nous devom itre denouveWe? crea-i 
tures , ■£? nom etudier a etre fans t<u.h( r fe 
& irreprehenjibles. II paroit enfin d'i-' v 
ci , que le deflein de Jefus-Chrift a ete ' 



C H API TR E iXVI. 

\Li Seigneur declare d'une maniere extrfi- 

moment forte , quHl reiettoit les faerte 

flees & tout le culte des Juifs , • & qtfil 

alioit Punir ires-fevtrement leur hypo- 

' crifie: &f leurs rebellions. II promet dv 

rendre ta paix a Jerufalem , de lui don. 

. ne* un grand nombre<Cenfdxs?d*reri» % 

richir de fes .gtdce*.., %F fuftout de* 

la fdnttifier>\ GT ilnfenaee lei impies 

' d'une ruine iternelU." Cift '4rt qui fii\ 

nit la Prophet ie dXEfiiel »:«.*-•-' ' 
, I. Alnfi a ditJ'Etewiet: Xes-cieux" 
, ** font moivtuone^ & la rierr.e ell' 
lemarchepied de tries pi.ei c Quelle /*- 
roit lamaifon <jue vous me batirie^v^ 
quel ftroit le lieu drmon repo»? : ' 

2. Car ma main Jrfait toutes bes ch*' 
fes; c* eft par moi tfufcfcautes ces«ho'fe^ 
layout eu leur etre-,. dtitPEternel; Maus 
£«qui regarderai-je? A cehii q<>i eft hum-" 
ble ;*qiii a I'efpriCbrife. , 8c qui trem- 
ole* a» ma parole* . : •- . .. i 

; 9. Celui qui Sgbrfce un:boeuf-v/? com- 
me celui qui tueroitun.homms; celui 
qui facrifie une brelfis. efi compie celui 
qui conperoit ie cou a uiV'Cbien ; celui 
qui affre un gateau* eft comme celui ,qai* 
offritoit ie fang d*un-pourceau$ ceiai' 
qui. fait uu parfunj«f !i «B«erisa/?'-io»j^tf 
celui qui beniroit une idole.' Us ont " 
raeme choifi leurs voies # * leur ame-» 
a pri&plaifij dans leu ts ^abominations. 
4. iti moi aufli je choifirarla peine 
de leurs . .outrages., &. je .ferat venir fu^, 



mon nom, ont dit*QUtrPEtern*l mou-j 
tre fa gloire ! II feja done vu a votr^r 
jctte , mais eux feront. honteux. 

,6. Un bruit £clatantt. vijent dela vikr. 
le *:yir bruit vient du -temple ; favoiw 
le.Jjr.uit de l^ternei, qui rend la pav 
reille 4 fes ennemis, . u .» . 

-Z..,Elle a enfante ay ant qise de. fentir ■ 
les douleurs de Venfantemtnt ;> elle .»-. 
6te d6iivr^e d'un enfan| male avant que 
les tsanche"es lui vinllejot.^ * 

8. Qui enteqdit jam*u\> \me4eUe>cho+ 

e,r& qui en a jama* vii :de fenibla- 

iUs ? . ifn pay* feroiUl entapt^ dans un * 

"jour , ou une nation paitroit-elle tout 

H h h 4 d'un 
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d'un coup , que Sib» ait enfantfies Els 
aiiffi-tdt qu'eHe a €t€ en travail d'enJ 
ftnt ? 

9- Moi, qui fais enfanter.Ar/ autres, ne 

lerois-je point enfantcr Sion , a dit PEr 

ternel: Moi, qui fais naitre, PempS- 

cjierois-je d'enfanter I a dit "ton Bieu. 

10. R^jouiflez vous avec Je>ufalem f 

& foyiez dans PallggrefTe a canfe«d'e - 

>f*i tous 

fez vous 

? lait de 
snfoye? 
allaites 
:es dans 

Voici , 
ix corn- 
nations 
& vous 
rt*s fur 
fur lev 



rt)« une 
is ferez 

ceeur fe 
vigueur 
•PEter- 
r de fes 
a indi- 

Iraaveo 
me unfiL 
b en ruw i 

de feu. 
>njuge~ 
e feu Sc 
le ceux 

grand. 

qui fe 
5, Pu»» 
laxhaa-r 
nables* 

conjui- 

urs.ceu- 
is pour 
_ — ,_ — ,„ **»»»fcwo ■«»• uai.iuii» tx. touces 
Jes languexj elJes viendront & verwmt 
ma. gloire; . >, ;.*uv ..-• •'•«•,• 

19* Carje wtttxai une marque- en 
eux , ,& ceux d'enttCfeux qui font rSctwp* 
Vtt leles errvoieraivers les nations en 
Tarfcis , en Pul ,enXud , vers les peo- 
ples qui tireat- dfe -i'arc , en Tubal , & 
en Jav 4 anv^ .*«/ les Ittes eloigners , 
qui L n'ont point entendu parler de wion 
Nom , & qui ji'ont point vO ma glow 
M : , Sc .als -aunonceront ma gloire pair- 
nil les nations/' • 

T 2o. fit ils ameneront tous vos fib- 
res ,d'entre toutes les nations , fur des 
clieVauK & des. chariots, dans des li- 
tieres , . &. fur des mulcts & desdro- 
nwdaires y piour faire offrande a PE- 



|ternel, a la montagne de ma Sainte- 
te , a Jerufalem, a dit PJSternel ; com- 
meJacsaue les xnfans. dMfrael appor- 
kent Poftrande dans un.vafti&au net, 
a la maifon de PEterneJ.. -,- 

21. Etmeme pen p*endrai4*entr'eux . 
pour Sacipncateucs & pour4i£vites , a 
dit PEternel. .; ; :.; t \ . J * 

12-.' Car commefes ciejux gouveaux, 
& la terre nouvelle que je vais cr£er 
fubftfteront toujours devant fjpoi , dit 
l'Eternel ,> ainfi fubfiftera voire pofU- 
m6 & vdtre pom* .. -,.- 
. 23. Et il arrivera que depuis une 
nouvelle tone jnfques^a Pautre. & de- 
puis un Sabbath juiques a P autre , tou- 
ts chair viendrafe profterner devant 
hia face,. a dit PEternel. < 
: sav Et ils Cortiront & verront les corps 
morts des>,aoma»es qui aurpnt prgvari- 
aue* contre moi ; car leur ver ne raour- 
fafwint, & leur ftu tie fe/a point eteint, 
& ils feront en abomination a toute 
chatt. 

: ft B >F L Z XI O N S. 

LA pr£mie're parti e de ce chapitrenous 
enfeigue , que Dieu etant le Cr^a- 
teur du monde , n'habite pas dans des 
Temples mate ri els \ qu'U n'eft point 

fioiiort par un fervice qui n'eil qu'ex- 
6i'feur; qu'il ne rec,oit le culte que de 
Cfltux' quiiont un ceeur humble & qui 
trem(>tent- k fa parole ; & que , fans 
iit difpolitions ,. tous les a^es du fer- 
vice d i v i n , merae ceux qu'il a etablis 
fir commandos , tels qu^toient. fous la 
toi', les Sacrifices des taureaux & des 
^r4bis , les oifraudes Sc le parfum » loin 
de lui plaire, lui font en abomination. 
11* Les promefles que Dieu avoit fai- 
tds de racheter fon peiiple, de le fai- 
io erottre ♦' & de le combler de joie 
&du beVrctliaions , ont ^te ex^cute'es, 
pr^miircmetir, ' Iocs qtTon vit les Juifs 
le raifembler des divers paysdu mon- 
de & J^rafalemv ^ J retablir le fer- 
vice divin. Mais ces promefles aanon- 
cent furtout , • ^ue les Gentils entre- 
roient dams PEglife de JeTus-Chrift , 
Ce ^qui eft auffi arrivi. En quoi nous 
devons reconnoitre »laii(id6li<4 de Dieu» 
!a ; V6rit6 Ide fa parole &de fes oracles, 
& fa erartde miferioorde envers nous. 
If I. Ilfautbien remarqjuer cependant , 

Sue le Seigneur declare plufieurs fois 
ans de chapitrev que -ces^benldiftioiis 
ne feroient que pour fes tins. & pour 
lies ndeles , & qu'il accableroit les in- 
cr^dules & les m^chans de fa vengean« 
ce. Ce n'eft done que 1 par Pobeiflan- 
ce Sc par la fot , que nous pourrons 
etre faits partfeipans du ialut & de la 
gloire qu'Efale Sc les autres Prophetes 
pnt annonc^e , & qui nous -a ete* ac- 
quife par J^fus-Chrilt , auqUel la louan- 
ge & Vadoration doiv-eat etre rendues 
aux fi^cles des fi^cles: Amen. 

LE 
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• L\M tROPHETE. 

' V ARGUMENT. 

er£mfe y.Sacrificateur gf Propbite , a prophetrje depuis latrei* 
zijhm amtee du Roi J'jfias , jufqu'apres 1* pr((e de Jerufalem * 
pendant quar ante-cinq am ou environ* Qe livre eji icrit avec 
beaucwp de fimpidti §«f de force. II eft en partie propbitim 
gue,& en partie biftorique. On y voit diverfes pridi&ions 
toucbant la ruin e des Jteifs , leur retour de la captiviti , Id 
definition de P Empire des Baby loniens , &f de quelques an* 
pres Royaumes ,• Ar vocation des Gentils , g# la nouveUe AU 
fiance qui feroit etablie par Jefus Cbrifi. Nous y awns de plu$ 
fhijkoire de ce qui arriva a Jirimie , &? des perficutions quHl 
fouffrit devant gf apres la prife de Jerufalem On y lit aufft 
ie ■- recti de te qui fe paffa pendant le fiege & a la prife de 
cetteviUe , £«f de Petat des Juifs qui demeurerent alors dan$ 
la Judie ^ gef qui i' m all irent apres cela en Egyptt. 

[ofias Roi de 
i ue Jerufalem 

riva au cm* 

I me fiat donO 

tiafle dans le 
I dnnu ; avant 

' i fein , jc t'ai 

ophcte pour 

signeur Eter- 
s parler i car 

Ne di point : 
ir tu iras par 
tu dirastoufc 
i. 

:ar je fun avec 
'Eternel. 
fa main; & 
PEternel me 
paroles dans 

i aujourd'hui 

Royaumes; 

ue tu d£mo- 

[ue tu dltrui-' 

nn n * ^ fes ;' 
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homme n'avoit paflf6 , % oOr peribmic 
n'avoit habite\ " - . 

7/ Mais je vous ai felt entre* dans 
un paysv.de Carmei , afin que vous 
mangeafiiez fes fruits 5c fon bien ; mais 
fitot que vous y etes entres vous avez 
fouillg nion pays , & vous avez rendu 
abominable mon heritage. ' 
• 8. Le&SacrificateurS n'ont point dit: 
OA eft l'Eternel ? Ceux qui gtoient les 
Depofitaires de la Loi ne m'ojit point 
comau : Les Pafteurs ont prgvarique" 
contre mpi ; & les Prophetes ont pro- 
pk£tife* par Bahal , & ontmarche' apres 
des choles qui, ne profitent de rieu. 
- 9. C'eft pourquoi je plaiderai encore 
avec vous , dit l'Eternel , & je plaide- 
rai avec les enfans de vos enfans. 

to. Car paifez par les isAes de Kittim, 
& voyez; envoy ez- en Kedar , & con- 
fid^rez bien , & regardez s'il y eft rien 
arrive' de pareil. 

11. Y a-t-il aucun.e nation qui an 
change^ fes dieux , leiquels touteteis ne 
font pas dieux ? Mais mon peuple a 
change" fa gloire en ce qui ne profite 
de rien. „ ^ # ... 

12. Cieux, foyez ^tonnes de ceci ; 
ayez horreur , & foyez rSduits en lbli- 
tude , dit 1'Eternel. .. . . . x 

si 3 - Car mon. peuple a, fait deux maux ; 
its ra'ont abandonee , moi qui fun la 
fource des eaux vives , pour ie qreufer 
jdtes citemes, mime des citernes crlyees, 
qui ne peuvent contenir les eaux., 

14. IfraiH eft il un efclave , & n'eft 
ihpas ni dans la maifpn? Pourquoi 
done a-t-il €t$ mis au pillage. 

15. Les lionceaux out rugi , & ont 
jetti leur crifur lui, & pn a. mis leurs 
pays en desolation , fes yiiles ont et^ 
brutees , tellementqu'ilin'ya.perfonne 
«*ui y habite^ 

16. Meme les enfans de Noph & de 
Taphnes te cafferont le..fommet cte la 

' 17. Ne t'es-tu pas.attiie' cela, par- 
ce que tu as. abandon n€ l'Eternel ton 
Digu » dans k tems * U 'H te conduifoit 
«ar le chemin ? . . 

18. Et maintenant qu'as tu a faire 
d'aller en Egypte,. pour y boire de 
l'rau de Scilior ? Et qu'as tu a.faire 
d'aller en Aflyrie pqur,y>boirede l'eau 
du fleuve ! • , 

19. Ta malice te^chaf^era * « tes 
inBd&ites te t repren.dront, arjn quetu 
faches & que tu yoies , que c'eft une 
chofe jiiauvaife & am£re que tu aies 
abandonne l'Eternel; ton Pieu » .& que 
ma crainte ne foit pas eo toi , dit Je 
Seigneur l'Eternel;le$ armies. m 

20. Parceque des long-tems j'ai bri- 
f^'ton joug & romputes liens, tu as 
dit • Je." e fervirai point ; .tu es meme 
aH^e & * u t y H proftituee fur toutes 
]es collines ^lev^es, & fous tous les 
arbt.es feuillus. 



21. Je t'avois moi meme plantee 
commeune vigne exquife, de laquelle 
tout le plant etoit franc : Comment 
done as-tu 6te changed pour moi en far- 
mens d'une vigne fauvage? 

22. Quandtute laveiois avec du ni- 
tre , & que tu emploierois a cela beau^. 
coup de favon , ton intquite demeure T : 
roit encore marquee devant moi » dit 
le Seigneur l'Eternel. 

23. Comment dis-tu : Je ne me fuis 
point fouillee , je ne fuis point allee 
apr^s les Bahalins ? Regarde ton train 
dans la vallee , reconnois ce que tu asr 
fait , Dromadaire lege're , qui ne tiens 
point de route certaine. 

24. Aneffe fauvage , accoutum6e au 
d^fert , qui hume le vent a ion plai- 
iir ; 81 qui pourroit la detourner de fa 
courfe?. Nul de ceux qui la cherchent 
ne fe laffera apr£s elle ; on la trou-. 
vera mime dans fa fouillure. 

2^. Retien ton pied, & ne.foispas/ 
dechauifee ; & ton gofier , & ne Ibis, 
pa """ " *' * dit: C'en eft- 

fa es etrangers , 

& 

i eft confus , 
qi nli ceux de la 

m ;onfus , eux , 

Je ux d'entr'eux, 

le leurs Prophd- 

tes ; . 

27. Qui difent au bois , Tu es mon 
p^re ; & a la pierre , Tu m'as donn6 ( 
la vie; car ils m'ont tourne" le dos, &, 
non.le vjfage ; & ils diront au tems de 
leur affliftion : Leve-toi , & nous d6U- 
vre. , 

28. Et 00 font tes dieux que tu fes 
faits ? Qji'ils ie levent. Te dqlivreront 
ils au tems de ton affliction? Car, 6 
Juda , tu as eu autant de dieux que de 
villes. 

29. Pourquoi plaideriez vous avec 
moi? Vous avez tous peche" contra 
mai , dit l'Eternel. 

3q. J'ai frapp^ en vain vos enfans ; 
ils ri'ont point requ dHnftruftion ; vo- 
tre ^pee a devor^ vos PropMtes, com- 
me un lion qui ravage tout. 

31.O peuple, confidercz la parole de 
l'Eternel. Ai-je et6 un d^fert a Ifrael ? 
Ai-je kit une terre te'nebreufe ? Pour- 
quoi mon Peuple a-t-il dit: Nous fam- 
ines nos maitres, nous ne viendrons 
plus a toi. 

32. La vierge oubliera-t-elle fon or- 
nement r & rep'ouie fes atours ? Et ce- 
)pendant monpeuple m'a oubliddurant 
ides jpurs faiis norpbre. . 
. 33. Pourquoi rens-tu ainli fa conte- 
nance affeftee, pour chercher des per- 
fonnes qui t'aiment ; de forte que tu 
as mfeme enie^gne tes manieres de fai- 
re apx femmes de mauvaife vie? 

34., Meme on a tro{iv6 dans* les pans 

de ^a robe le fang "des ames des nauvres 

- inno- 
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innocens, lefquels toutefoit tu n'avois 
point furpris en fra&urej mais?'***' 
pour toutes ces chofes-la. 

3S f Et cependant tu dis : Je fuis in- 
nocente; quoi qu'il enfoit, fa colere 
s'eft d6tourn£e de moi. Voici , je 
vai pi aider contre toi , parce que tu 
as dit ♦ Je n'ai point p6che\ 

36. Pourquoi fais tu tant de cour- 
fes en changeant de chemin ? Tu au- 
ras de la confufjonde l'Egypte, com- 
me tu en as eu de PAfTyne t 

37. Tu fortiras meme d'ici , ayant 
les mains fur ta tftte ; parce que l'E- 
ternel a rejette" ce qui itoit le fonde- 
tnent de ta confiance , & tu. n'en tire- 
ras auonn avantage. 

REFLEXIONS. 
(*E chapitre nous engage a faire r£- 
*** flexion fur l'amour de Dieu envers 
les Juits , fur leur ingratitude ,' & fur 
leur mine. Sur le premier article , 
nous devohs confide>er , que fir Dieu 
avoit aime" les Juits & s'il les avoit 
combleY de bienfaits , il nous a temoi- 
gne* iin amour encore plus grand , & 
qu'il a r^panJu iur nous des faveurs 
bien plus precieufes, que celles qu'il 
avoit accnrd^es a l'ancien penple. II, 
Dieu reproche aux Juifs, d'etre tom- 
t)6s dans une noire ingratitude contre 
ltii , & de s'Stre d6tourne*s de fon fer- 
vice , pour commettre les idolatries 
les pins abominables ; c'eft ce que mar- 
flue cette plainte que Dieu fait : Quel- 
le injujike vosperes ont *tls trmvke en 
jnoi , (fWibfefoicnt ainji eloighes de moi 1 
Cieux , Joyez etonnes £T ayez horfeur ! 
Mon penple m'a abandon ne , moi qui Cum 
la fource cCeau vive , pmr je creufer 'des 
citemes qui ne confiennenp point d*eau t 
Par li Dieu marque bien clairement, 
qu'il eft lui feul le Souverain bien des 
hommes \ qu'il ne cefle de les attirer 
a lui par fes bienfaits; que c'eftaeux 
tine extreme ingratitude & unegrande 
foJie de fe detourner d'un Dieu qui 
«ft la fource de tout leur bonhcur, pour 
S'attacher a des choies vaines , & qui 
lie' peuvent les rendre heureux ; que 
cenx qui en ufeut ainfi ne fauroient 
tien alteguer pour s'excufer , « qjt*ils 
le rendent ngceffairement miifcraoies i 
ce tut aiiift ce que les, Juifs eprouvS- 
rent. On voit ici , en troifieme lieu , 
que 'les" 'juits e*tant devenus iuiid&les a 
J)ieu , lis i'e uriverent de fa prote&ion, 
&; qu'ifs 'atnrerent iur eux les ma - 
heurs doht' J6r6mie les avort menaced. 
Celt- afmi qu'ii faut que tons ceux qui 
abandonment pieu , qui abment de ia 
patience , & qui lont inienfibJes a fes 
Dienfairs & a les chatimens ; periflein 
enfin malheureulement " 

CHAPITRE III. 
Jeremie feprefente , far la fimilUkdedTftne 
ferame adultcre , le crane des Jui/s , 
qui avoient quitte Le fervice 4e Dun. 



y viole fin alliance. Enfuitc , conti- 
nuant la mime romparatfbn , ii parle 
tflfraift' & 'd¥ Juda cemme d? deyx 
Sceurs CQupables d* adult ere ; cequi-veut 
dire 9 que les , ifr-at litis desiDtx Tris 
bus avoient abandonee Dieu fur fcr* 
vir les idoles ; & que ceux du Roy*%. 
me de Juda les aveient imites ,£T lu 
avoient mime furpaffes par 'lews le- 
ches c3" v par leur endure tjfcment. IA, 
Dieu / tenkoigne , que nonobfiant tinji* 
delitide ce peuple il itoit encore Sif- 
pofe a leur pardonner , s y iU • /p iconver* 
tC(foient ; ///. Ilpromet qu'apres avoir, 
dipper fe ceux dlfra'vl £7 ceux dt Ju- 
da , il rajfembleroit un jour ces deux 
peuples , £T (yfalors Us le ferviroient 
fidelemenf. 
( )N dit : Si qtielqu'un renvoie fa fem- 
^ me & qu'etant fepar^e de lui, elle 
fe joigne a un autre mari, le premier 
mart retourjiera-tril de nouveau vei* 
elle? Le pays mfime n'en feroit-il pas 
enticement fouiil^ ? Or toi 2 • ta t*es- 
proftitule a pluiieurs qui t'aimoient; 
tontetois retourne-toi vers moi, dit 
1'Eternel. 

2. Leve tes yeux vers les lieux <le? 
v6s , & regarde s'll y a un lieu ou tu 
nc te fois pas proftiti&e ; Tu te tenois. 
pur les eWmms 1 ,- com me un Arabe au 
deTert; & tu as fouille* le pays partes 
impudicites-& par ta malice. 

3. kesphiies Ont it€ retenu€s, &il> 
n'y a point eu de pluie de ParrUre-fau 
fon ; ma is tu a. uiv' front d'une fem^ 
me d^bauch^e ; tu m 4 as point voulu avoir 
de honte r '" 

4. Ne crieras-tu point deformais vers 
moi: Mon pere, tu es le Condndeur 
de ma jeunelfe? 

5. Tieudra-fil fa 1 colere a toujour* , 
& me la gardera-t-ii a jamais ? Voila c?; 
que tu asdit;-^ tu^as tait cesmaux- 
la, & autant^que tu as p'u, 

6. L'Eternel me dit aufji dans les' 
jours du Kpi Jdfias; N'as tu poinrvu 
ce qu'Ifraella rebellea^it? Elles'en- 
eft alle> fur touted 4es hautes monta* 
gnes, h fous tous les arbres feuillus > 
6c elle s'y eft proftitu^e. 

7. Et apres^qu'elle a fait toutes ces 
chofes* je lui ai (tit: Retourne-toi vers 
»noi j mais ette tfeft point retournie j 
ce que fa fceur Juda la perfide a vu. 

8. Et j'ai 'vu que quoi que j'eufTe 
renvoy^ TlraSilaTfebeUe, pour tons les 
cas ou eiie s'etoif ^dtdue coupable d'a- 
dultere, & queje lui eufle dojine fe? - 
lettres de divorce, neanmoins Juda fa 
feeur la perfide n'en a point eu de crain* 
te, mais elle s'ea eft allege, & s'eft 
aufli proftitue^e. 

9. Et H eft arrive que , par fa l£g& 
tet^ a fe proftftuer, elle a fouille le 
l^ays, & a commis' adultere avec la 
pierre & a^ec le boia.- 

10. Et toutefois , pour tout cela , Ju- 

da 
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da la, four la perfidy n'eft point re- 
tourn£e a moi de tout Ton cceur , mais 
elle Va fait en mentant , dit PEternel. 

11. L'Eternel done m'a dit: Ifragl 
la rebelle s'eft montrle plus juftequc 
Juda la perfide. 

12. Va done, & crie ces paroles-ci 
vers Paquilon , & di : Retourne-toi , 
Ilrael la rebelle , dit PEternel ; je ne 
ferai point tomber ma colere fur vous , 
car ye Juts miflricordieux , dit PEter- 
ngl ;_ je ne vous la garderai point a 
toujours. 

13. Toutefbis reconnois ton iniquitl, 
car tu as plche contre PEternel ton 
Dieu , 8c tu t'es proftitu£e aux Gran- 
gers fous tout arbre feuillu , & tu n'as 
point 6coute* ma voix , dit PEternel 



vail de nos p6res des n6tre, jeunefte , 
leurs br£bis & leurs boeufs , leurs fils 
8c leurs fllles. 

as. Nous ferons couches dans n6tre 
bonte , & n6tre tgnominte nous couvri- 
ra; parce que nous avons peone* Con* 
tre PEternel ndtre Dieu , nous & nos 
p£res , d&s. ndtre jeuneiTe , meme juf- 
qu'a aujourd'hui , 8c nous n'avons 
point ob&i a la voix de PEternel ndtre 
Dieu. 

REFLEXIONS. 
T A comparaifon que Jlrlmie fait des 
*-* Juifs idolatres avec une femme adul- 
tere , eft une image du crime & de la 
perfidie des Chretiens qui ne gardent 
pas a Dieu la fid^lite" qu'ils hii doivent , 
qui violent Ton alliance , & qui ne r6> 



14. Enfans rebeltes, con verjtiflez-vous, | pondent a fon amour & ales bienfaits 



dit PEternel , car j'ai for vous le droit 
d'un mari , & je vous prendrai Pun 
d'une ville , & deux d'une fa mi lie, & 
je vous ferai entrer en Sion ; 

15. Et je vous donnerai des Pafteurs 
felon mon coeur , qui vous paitront avec 
fcience & avec intelligence. 

16. Et il t arrivera que quand vous fe- 
rez multiplies & accrus fur la terre , 
en ces jours-la , dit PEternel , on ne 
dira plus : L'Arche de PAlliance de 
PEternel ; elle ne leur reviendra plus 
dans Pefprit , ils n'en feront plus 
mention , ils ne la vifiteront plus, & 
ceU ne fe fera plus. 

17. En ce tems-la on appellera Je- 
rusalem, le Tr6ne de PEternel , & tou- 
tes les nations s'aiTembleront vers elle, 
au nom de PEternel qui eft a Jlrufaletn, 
& el les ne marcheront plus dans la du- 
rete de leur mauvais eoeur. 

1 8. En ces jours-la la maifon de Ju- 
da marchera avec la maifon d'Ifrael, 
& ils viendront enfemble au pays que 
j'ai donne en heritage a vos peres, 



que par l'ingratitude & la rebellion. 
II. On voit ici , que les Juifs de jeru- 
falem & du Royaume de Juda , qui de- 
voicnt etre plus attaches au purfervi- 
ce de Dieu , ce fervice etant etabli au 
milieu d'eux , & qui avoient d'ailleurs 
devant les yeux Pexemple de lturfre*- 
res des Dix Tribus , qui venoient d'e- 
tre dltruits , les imitirent & les fuc- 
pafTerent, meme dans leur idolatrie. 
C'eft ainfi quMl . arrive auelquefois a 
ceux qui ont ete le plus favorifes des 
graces de Dieu d'en abufer , & de fe 
rendre par la beaucoup plus coupables 
que ceux qui n'ont pas eu le»memes 
avantages. III. Dieu declare qu'il 
vouloit encore pardonner aux Juifs, 
nonobftant leur infid£lite' : Enfant re* 
belles , leur dk-il , convertijfez-vous, £T 
je remedierai a vos rebellions. Dieu n'a- 
bandonne pas ceux qui Pont le plus 
oftenfe* ; if conferve encore pour eux 
des fentimens d'amour ; il leur offre 
fa grace , & il les exhorte & fe conver- 
tir. Ilfaut enfin confiderer , que la 



19. Mais j'ai dit: Comment te met- promeiTe que Dieu faifoit , de raflem- 
trai-je au nombre de mes fils, 8c te [bier ceux d'Ifrael & de Juda , fut en 
donerai-fe la terre desirable , Pheritage quelqu 3 maniere accomplie, lorsque 
excellent des armies des nations? Et les Juifs revinrent de Babylone; mais 
j'ai dit : Tu me crieras, Mon P6re , Icomme cette deiivrance ne regarde pro- 



& tu ne te detourneras plus de moi. 

20 Certainement com me une femme 
p£che contre fon mari , ainfi avez-vous 
plcbe* contre moi , 6 maifon d'Ifrael , 
dit PEternel. 

il. On a entendu fur les lieux Ale- 
ve's une voix » des cris lamentables des 
enfans d'lfrael » car ils ont perverti 
leur voie , & ils ont oublie PEternel 
leur Dieu. 

22. Enfans rebelles ♦ convertiflTez- 
vous ; je remedierai a vos rebellions. 
Dites : y Voici , nous venous vers toi , 
car tu es PEternel ndtre Dieu. „ 

23. Certainemenc on z 1 attend en vain 
aux celiines , £T a la multitude ties 
montagnes \ mais c\Jt en PEttrnel 116* 
tre Dieu qWeJt ia d6iiv ranee d'ilrael. 

24. Cv la honte a confume le tra- 



prement que ceux de Juda , & que le 
plus grand nombre de ceux d'lfrael de- 
meurlrent dans leur dilpcrfion, ces 
promefles s'^tendent aux tems de PE- 
vangile , ou. ces deux peuples devoient 
eirerehnis dans PEglife Chretieune ; 8c 
eiles feront plemenicnt accomplies lors 
que la nation des Juifs ie convertira. 

C H A P I T R E IV. 
Dieu fromet aux Juijs d' avoir pitii 
deux* s^iis je eonvertijjoient. 11. Il 
les. menace , que s'tls contmuoient dans 
Uuis rebellions, les Caldeens'hutiaroient 
contr\ux ; £T le Projfhete rej/rejente , 
joui I image tCun lion qui vtent pour 
aevorer , (fun vent tmpetueux i±us bru 
je fc- qui renverje tout , £T dune/em- 
me nut ejt en travail, comb ten eetU 
venue dts Caldetns feroit terrible , £T 
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• Vextreme defolation quelle cauferoit a 
Jemfalem £7" dans toute la Judee. 

ISRAEL , fi tu te retournes ,.dit PE- 
ternel , retourne-toi a moi ; fi tu 6tes 
tcs abominations de devant moi, tu ne 
feras plus errant qa & la. 



.dans 



2. Et tu jureras : L'Eternel eft vivant 
tns la v6rite* , dans P^quite' , & dans 



penfdes mauvaifes Uu dedans de tfoi ? 

15. Car le cri apporte des no uv el les 
de Dan , & aunonce rafHi&ion du c6t6 
du mont d'Ephra'i'm. 

16. Faites-le entendre aux nations;* 
publiez le contre J£rufalem : Les af- 
fi£geans viennent d'un pays 61oign6, & 
ils ont jett€ leur cri contre les villes* 



la juftice. Alors les nations s'eftime-jde Juda. 

tont heureufes enlui , &fe glorifieront 17. Us fe font mis tout autour d'ei- 

en lui. jle, comme ceux qui gardent les champs, 

3. Car ainfia dit PEternel a ceux de , parce qu'elle m'a et£ rebelle, dit l'E- 
Juda & de J6rufalem : DeTrichei vous.ternel. 

des terres nouvelles, & ne femez plus| 18. Ta conduite & tes aftions font 
parmi les Opines. [attires tout ceci , c'eft le fruit de ta ma-- 

4. Hommes dejuda, & vom habi-flice, parce qu'elle eft ame're ; certai- 



tans de Je>ufalem , foyez circoncis a 
PEternel , & 6tez les prepuces de vos 
cceurs ; de peur que ma colore ne for- 
te comme un feu , qu'elle ne s'embra- 
fe , & qu';7 n> ait perfonne qui l'^tei- 
gne , a caufe de la mlchancete' de vos 
aftions. 

5. Annonccz ceci en Juda, & publiez- 
>!e a J^rufalem, & dites : Sonnez du 

cornet par le pays; criez, £T vous 
amaflez , & dites : Aflemblez - vous , 
& retirons nous dans les villes fortifiees. 

6. Dreffez 1 £tendart vers Sion ! re- 
tirez-vous en troupes , & ne vous arrfi- 
tez point ; car je vai faire venir le mal 
& une grande calamity del'aquilon. 

7. Le lion eft monti hors de fon hal- 



nement eile te p£n£trera jufques aH 
cceur. 

19. Mes entrailles ! mes entrailles ! 
Je lens de la douleur ; le dedans de 
inon cceur , le cceur me bat , je ne puis 
me taire ; car 6 mon ame , tu as out 
le fon de la trompette & le cri de Pai- 
larme. 

20. Une mine eft appellee par Pau- 
tre ; car toute la terre eft dltruite ; 
mes tentes ont^te* renverfSes tout d'un 
coup , & mes pavilions en un moment. 

21. Jufques a quand verrai-je Pgren- 
dart, & entendraije le bruit de la trom- 
pette ! 

22. Car mon peuple eft infenft ; ils 
ne m v ont point connu ; ce font des en- 



lier, ft le deftrufteur des nations eft! fans fous, & qui n'ont point d'enten- 
parti ; il eft forti de fon lieu pour re- 1 dement; lis font habiles a faire le mal, 
duire ton pays en desolations ; tesjmais its ne favent pas faire le bien. 
villes feront ruin£es , tellement qu'il 23. J'ai regards la terre , & voici eile 
n'y aura perfonne qui y habite. 1 4? fans forme & vuide, & les cieux, 

8.. C'eft pourquoi ceignez - vous de , & il »> a point de clarte*. 
facs, lamentez, & huriez; car Par-! 24. J'ai regarde* les montagaes , & 
deur de la colore de PEternel n'eft voici elles branlent , 8c toutes les col- 



point detournle de nous. 

9. Et il artivera en ce jour.la , dit 
PEternel , que le cceur du Roi & le 
cceur des Principaux fera e'perdu ; les 
Sacrificateurs feront e'tonnes, & les 
Prophetes feront furpris. 

10. C'eft pourquoi j'ai dit: Hllas, 
Seigneur Eternel , tu as vlritablcment 
feduit ce peuple-ci , & Jgrufalem, en 
difant : Vous aurez la paix ; & P6p6e 
eft venue jufqu'a Pame. 



lines font renverfiSes. 

25. J'ai regards, & voici , UiCy a 

§as un feul homme, & tous les oifeaux 
es cieux s'en Hint fuis. 

26. J'ai regards' , & voici Carmel 
eft un deTert, & toutes fes villes ont 
iti ruin^es, a caufe de la pr^fence 
de PEternel , & a caufe de Pardeur de 
fa colere. 

27. Car ainfi a dit PEternel : Tou- 
ts la terre ne fera que defolation 



11. En ce terns-la on dira ace peu-toutefois je ne la d&ruirai pas entie'- 
ple-ci , & a Jerufalem : _Un vent bru-,rement. 



iant des lieux eleves foufHe du d^fert , 
dans le chemin de la fille de mon peu- 
ple , non pour vaner ni pour nettoyer ; 

12. Maisun vent plus' v6h6ment que 
xela viendra de ma part , & mainte- 
nance leur prononcerai mes jugemeus. 

13. Voici , il montera comme des 
nu£es ; fes chariots leront femblables 
a un tourbillon ; fes chevaux feront 
plus legers que les aigles. Malheur 
a nous , car nous fommes d^truus ! 

14- J£rulaltm , nettoie ton cceur de 
.ta malice, arm que tu fois delivree 



28. C'eft pourquoi la terre fera dans 
le deuil , & les cieux feront noirs an 
deflus , parce que je l'ai prononce ; 
je Pai penl£, & je ne m'eo repentirai 
point. 

29. Toutes les villes prendront la 
fuite , au bruit de la ca Valerie Sc de 
ceux qui ment de Pare ; ils lont ea- 
ties dans les lieox ^pais , 6c lis fout 
months fur les rochers ; toutes les 
villes font abandonnees , & peribnne 
n'y habite. 

30. Kt quand tu auras etc* de'truite. 



Jul^ucs it quand. entretiendras-tu -des que leras-tu? Quoi gue tu te* reveres 
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(Hp'o«rpi«*?q>i€ tuue pares d'ornemens 
dJ4HVv-&'&ie tu te^peignes les yenx 
avec du fard, tut'embellis en vain; 
ceux qui t'aimoHent t'ont m«ptifee. 
■* 3r. Garij'ai oui un cri comme celui 
d'uhe feriyne qui eft -en travail, & une 
arigoifte o^mnie celle d'une femme qui 
aft en trataiWe Con pr£mier-ne\ C'eft 
le crfr de la fille -de Sion ; elle 6tend 
{eVraains ,. & elte dit : Malheur main- 
tenant a moi , car mon ame eft defail- 
lic a caufe de ces. meurtriers ! 
&E FLEXIONS. 

LESpromefles que le Seigneur fai- 
foit aux Juifs coupables , de leur 
pardonner s'ils fe convertiflbient alui, 
niontrent que Dieu eft plein de bontg 
& de mifericorde , & que le retour a 
ia grace eft ouvert a ceux-la meme 

2ui ont le plus provoque* fa colere, 
es qu'ils fe repentent & qu'ils fe con 
VertilFent. Mais les fe>eres menaces 
que Dieu joint a ces promefles nous 
apprennent, qu'il eft jufte , auifi-bien 
que mifericordieux , & que ceux o.ui 
s'obftinent dans leurs peches n'ont nen 
a efpgrer de lui. Celt ce que Ton 

feut voir dans cequi arriva aux Juifs. 
a defcription que Je>6mie fait dans ce 
chapitre , des malheurs qui alloient 
fondre fur la Jud£e , & des ravages que 
les Caldeens feroierit dans tout ce pays- 
J& , eft une image de cequi arriva a ce 
peuple quelques annees apres, & c'eft 
un exemple qui doit nous convaincre 
de la certitude des menaces que Dieu 
feit , & de la teverite* de fes jugemens. 

CHAPITRE V. 
Jirimie fe plaint que la corruption etoit 
Ji generate a Jerufalem , qu'k peine y 
trouvoit on un homme de bien j /'/ dit 
que les Juifs etoient infenfblcs dux 
chatimens de Dieu ; que les grands £7* 
les petits etoient egalement endurcis , £? 
que tous s / 'abandonnoient a Pidolatrie, 
aPadultere, £T a toutes fortes de peeves. 

II. It annonce la vengeance divine fur 

> ces crimes des Juifs ; £X qmi que ce 
s -peuple , feduit par les faux Pt ophites, 

fe promit la paix , il declare que les 

Caldeens viendroient bien-tot contre 

~ Jerufalem , maU que pourtant Dieu ne 

> detruiroit pax entierement fan peuple. 

III. Jiremie exhorte Its Juifs acrain- 
*■ Arc le Dieu tout puijfant & a fe re- 
'■• pentir ; il leur reproche encore leur 

aveuglement , leurs inju/lices £F leurs 

crimes , & il fe plaint furtout que 

- les Sacrificateurs & Us Prophetes etoient 

aujji corrompw que le peuple. 
pRomenez vous par les r.ues de Je"ru- 
* falem r & reeardez roaintenarit , 
coniiderez , & intormez vous par fes 
places , ji vous y trouverez nn hom- 
h>e $-s'il y en a un qui faffe. ce qui- eft 
droit , & qui cherche la vem6 , & je 
pardonnerai a la viUe. 
--** Loxsjneme qu'ils dinutf : : L'Eter- 



nel eft vivant, ils jureront fauflement. 

3. Eternel , tes yeux ne regardent-iU 
pa* a la fid^liti ? Tu les as frappes < 
mais ils n'en orit point fenti de dou< 
leur: tu les as confumes, maii ils ont 
refuie de recevoir Pinftruftion ; ils ont 
endurci leurs faces plus qu'un rocher ; 
ils ont refufe' de fe convertir. 

4. Et j'ai dit : Peut-etre que ce ne 
font que les petits qui ont agi follement, 
parce quMls ne connoiftent point la voie 
de PEternel , ni le droit de leur Dieu. 

5. Je m'enirai done aux plus grands, 
& je leur parlerai ; car ceux-la con- 
noiftent la voie de PEternel & le droit 
de leur Dieu ; mais ceux-la meme ont 
pareillement brifi le joug , & rompu 
les liens. 

6. C'eft pourquoi le lion de la forSt 
les a tu£s , le loup du ddfert les a rava-r 
ge*s , & le leopard eft au guet contre 
leurs villes ; quiconque en fortira fera 
d^vor^ ; car leurs crimes font multi- 
plies , & leurs rebellions font augmen- 
ted. 

7. Comment te pardonnerai-je cela? 
Tes fils m'ont abandonne , & ils ju- 
rent par ceux qui ne font point dieux; 
je les ai raifafigs , & ils ont commis 
adultere > & font all£s en foule dans la 
maifon de la proftitu^e. 

8. Us font comme des chevaux bien 
repus ; quand ils fe levent le matin » 
chacun hennit apres la femme de Ion 
prochain. 

. 9. Ne punirois-je point ces chofes-la, 
dit PEternel , & mon ame ne fe Ven* 
geroit-elle pas d'une telle nation ? 

io. Montez fur les murailles , tit 
renverfez les ; mais ne les achevez pas 
entierement; 6tezfescreneaux, car ils 
ne font point a PEternel. 

il. Car la maifon d'Ifrael Sc la mai- 
fon de Juda ont agi tres - perfidement 
en vers moi , dit PEtemeL 

12. Ils ont dementi PEternel , & ils 
ont dit : Cela rtarrivera pas , & le mal 
ne viendra pas fur nous ; nous ne ver- 
rons ni Pe'pe'e ni la famine. 

13. Leurs Prophdtes s'en iront au 
vent, car la parole du Seigneur n'dtoit 
point en eux ; cela leur arrivera. 

14. C'eft pourquoi, ainli a dit PE- 
ternel , le Dieu des armees : Parce que 
vous avez prononcg cette parole - la , 
voici , je vai mettre mes paroles en ta 
bouche pour y etre coinme un feu ; ce 
peuple Jera comme le bois , &, ce feu 
les confumera. 

1^. Maifon d'Ifrael, voici je vai Faire 
venir contre vous une nation d'un pays 
gloigne , dit PEternel \ c'eft une nation 
puinante , uue nation ancienne , une na- 
tion de laquelle tu ne fauras point la 
langue, £ $u n'entendras point ce qu'el- 
le dira.. 

1 6. Son carquois eft comme un ffpulcre 
ouyert i i\s iont tous torts £r vaitians. 
n 17. Elle 
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17. Elle mangera ta mohTon , & ton 
pain , que tes ills & tes filles devoient 
manger ; elle manger a tes brlbis & tes 
boeuts ; elle mangers tes fruits de tes 
vignes, & de tes figuiers, 6c elle r6- 
duira a la pauvretl par l'epee tes vil- 
les fortes fur lefquelles tu t'aiTurois. 

18. Toutefois en ces jours- la, dit 
PEternel , je ne vous acheverai pas en- 
ticement. 

1 9. Et il arrivera que vous direz : 
Pourquoi PEternel ndtre Dieu nous'a-t- 
il fait toutes ces chofes ? Et tu leur di- 
ras ainii : Comme vous ni'avez aban 
donne* , £T comme vous avez fervi les 
dieux de l'6tranger dans vdtrc pays , 
ainfi fervi rez-vous les Strangers en un 
pays qui ne fera pas a vous. 

20. Faites favoir ceci dans la maifon 
de Jacob , & publiez - le en Juda , & 
dites : 

21. Ecoutez maintenant ceci , peu- 
ple infenfe* & qui n'avez point d'intel- 
ligence , qui avez des yeux & ne voyez 
point , & qui avez des oreilles & n'en- 
tendez point. 

22. Ne me craindrez-vous point , dlt 
l'Eternel , & ne ferez-vous point 6pou- 
vant€s devant ina face ? Moi qui ai mis 
le fable pour borne a la mer , par une 
ordonnance perpltuelle , & qu'elle ne 
pafiera point :* Ses vagues s'£meuvent , 
mais elles ne feront pas les plus for- 
tes i elles bruient , mais elles ne la paf- 
feront point. 

23. Mais ce peuple-ci a un coeur re*- 
tif & rebelle i lis le font retire's en ar- 
rive & s'en font all^s ; 

24. Et ils n'ont point dit dans leur 
cceur : Craignons maintenant l'Eternel 
ndtre Dieu, qui nous donne la pluie 
de la premiere & de la demise faifon ; 
qui nous conferve les femaines ordon- 
nees pour la moiffon. 

25. Vos iniquites ont dltourne* tout 
eel a , & vos p6eh6s ont eloigne" de 
vous tout bien. 

26. Car il s'eft trouv£dans mon peu- 
pie des mlchans , qui font comme ce- 
hii qui tend deslacets; ils dreffent des 
pieces pour perdre ; lis prennent les 
hommes. 

27. Comme une cage eft remplie d'oi- 
feaux, ainii leurs maifons font rem. 



nent par leur mpyen, & item people 
a pris plaifir a cela : . Qn^ fereZrVous 
done quand la fin viendrar? 

R £ FX E X I O N S. 

pE chapitre renferme des infttuaions 
^ tres-importames : On .y v voit , L. a 
quoi Ton peut reconnoitre que la cor- 
ruption eft extreme parmi un penple^ 
e'eft lors que les gens de tiierr y font 
r£duits a un petit nombefe ;. lors que 
les Grands & les Pnncipauxt abandon 
nent la loi de Dieu , aniB-bien que les 
petits; lors que l'impureti & riujuf- 
tice y ont un libre cours ; lors que les 
hommes ne font plus touches des bie*. 
faits de Dieu, & qu'ils ne craignent 
point fes menaces , & enfin lors que 
les Miniftres que Dieu a 6 tab lis , au 
lieu de s'oppofer au mal , fuivent le 
d^reglement g&ilral & le favorifent ; 
ce que le Prophete appelle, Une choft 
etonnante , £? qui fait horreur. II. Il 
eft a remarquer , que dans le terns que 
les Juifs Itoient engages dans cette pro- 
fonde corruption, ils ne croyoient point 
aux paroles ni aux menaces des Pro* 
phetes , & qu'ils.fe flattoient dans leurs 
crimes , fe perfuadans qu'il ne leur ar- 
riveroit point de mal. Tel eft l'aveu- 
glement des hommes ; ils vivent dans 
la fgcuritg , & ils n'apprlhendent pas 
les jugemens de Dieu , lors me me quails 
en font le plus menaces. Cependant 
Dieu execute enfin fes menaces , com- 
me il le tdmoigne par ces paroles , 
qui font r£p£t£es plus d'une ibis par 
J£r£mie : Ne punirou-je pa* ces chofesla, 
dit le Seigneur , £T mon ame ne fe venge- 
roiUeUe $** (tune telle nation ? Enfin , 
ce qui eft dit avec tant de force dans 
ce chapitre, des fujets que les Juifs 
avoient de craindre le Dieu Tout-puif- 
fant, & de l'aveuglement de ce peuple , 
doit &tre bien confide*^. Cela nous ap- 
prend , que e'eft une Strange ftupidi- 
t£ aux hommes de ne pas craindre ce 
Grand Dieu , dont la puiflance eft ians 
boroes , qui eft le Maitre du monde, 
& qui les comble de fes bienfaits , en 
envoyant du ciel les pluies & les tai- 
fons fertiles. Par la ils s'expofent a 
fon indignation , & ils fe privent des 
eftets de ia mifericorde > puisque, 
comme Dieu le dit , ce lont les peches 



Slies de traude , & ils fe font agrandis I des hommes qui dltournent le cours 
: enrichis par ce moyen. | de fes graces de defius eux , & qui em- 

28. Us font pleins & engraiflfes ; ilslpeche^nt qu'ii ne leur arrive du bien. 



ont iurpafle les a&ions des m^chans ; 
ils ne font juftice 4 perfonne , pas me- 
me aTorphelin, & ils profpe'rent 9 ils 
ne font point droit aux miferables. 

29. Ne punirois je point ces chofes- 
la, dit l'Eternel , & mon ame ne fe ven- 
t;eroit-elle pas d'une telle nation ~ 

30. II eft arriv6 dans le pays une 
chofe ttonnante & qui fait horreur : 

31. Les Proph£tes prophetifent le 
mtmfonge , & les Sacrihcateuis domi 



CHAPITRE VI.. 

Jerimie dit , que Dieu oUoit fairt ve* 
ntr du cote d'oquiion un peuple ceotrt 
JeruJAietn ; ce qui marque ia venue des 
Calueens , qui dans peu (Canutes de* 
voient ventr ajftcger £T prtnare ctttt 
vtke £7" tmmener Les Juifs captifs. IL 
DUu txhorte tes Jutfs a Cametutcment | 
il temoigne qu'ii les atmoit encore , £? 
que ce qui caujeroit lcur< dejolati»* } 
c'ttost teut tnauTc^femenk^^i^Jtma* 
Hon 
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Hon infurmontable & generate qui re- 

gnoit parmi eux,Jeur abandonnemcnt 

a toutes fortes depeches ; man principa- 

lement les v crimes des Sacrificateurs & 

des Prophetes , & le mepru des remon- 

trances £T des menaces du Seigneur. 

HI. Dieu leur fait dire , que leurs of 

frandes , leurs facrifices , £T tout Le cul- 

te exterieur quails lui rendoient ne les 

garantiroient point de leur ruine , £f 

que cela ne feroit meme que la hater 

£T la rendu plus epouvantable. 

pNfans de Benjamin , fuyez par trou- 

*-* pes du milien de Jgrufalem, fon- 

nez de la trompette a Te*koah , & €le- 

vez un fignal de feu vers Bethk€rem ; 

car le mai & une grande ruine a paru 

du cote* de l'aquilon. 

2. J'avois rendu la fille de Sion fem- 
blable a une femme qui ne fort point 
de la maiibn, & qui eft delicate. 

3. Les pafteurs avec leurs troupeatix 
viendronc contr'elle ; ils pianteront 
leurs teutes autour d'elle ; chacun pai- 
tra dans fon quartier. 

4. Prgparez le combat contr'elle , le- 
vez-vous, & montons en plein midi. 
Malheur a nous , ear le jour decline , 
St les ombres du foir s'augmentent. 

5. Levez-vous , montons de nuit , & 
tuinons fes palais. 

6. Car ainfi a dit PEternel dps ar- 
mies : Coupez des arbres , & drefTez 
des terrafTes contre Je'rudtfem. C'eft 
ici la ville qui doit gtre vifite*e; elle 
eft toute remplie de violence. 

7. Comme un puits fait fourdre fes 
eaux , ainfi fait elle fortir fa malice ; 
on n'entend continuellement en elle de- 
vant moi que violence & que deTolation i 
il n'y a que maladies & que plaies. 

• 8. JSrulalem , reqois Pinftru&ion , de 
peur que mon affection ne fe retire de 
toi ; de peur que je ne fafTe de toi une 
deTolation & une terre inhabitable. 

9. Ainfi a dit PEternel des armies : 
On grapillera enticement, comme une 
vigne , les reftes d'lfragl : Hemets ta 
main aux paniers comme un vendan- 
geur. 

io. A qui parlerai-je , & qui fomme* 
rai-je , afin qu'ils ecoutent? Voici , leur 
oreille eft incirconcife, & ils ne peu* 
vent pas entendre ; ils m£prifent la pa- 
role de PEternel , ilsn'y prennent point 
de plaifir. 

li. C'eft pourquoi je fuis rempli de 
la colere de PEternel , & je fuis las de 
la retenir ; de forte que je la repan- 
drai fur les enfans par les rues, aufii 
iien que fur Paffrmblee des jeunes gens j 
jndme Je mari fera pris avec la femme , 
& Thorn me age avec. celui qui eft de- 
crepit. 

12. Et leurs maifons pafTeront a des 
Strangers j leurs champs , & leurs fern- 
nifeS aulfi i car j'etenurai ma main fur 
les habitans de c* fays , dit PEcerael. 



13. Car depuis le plus petit d'entr'eux 
jufques au plus grand , chacun s'adon- 
ne au gain deshonnete ; rant le Prophet 
te que le Sacrificateur , tous fe condui- 
fent faufTement. 

14. Et ils ont panfe* la plaie de la 
fille de mon peuple a la leglre , di- 
fant , la paix , la paix , & il n'y avoit 
point de paix. 

15. Ont ils 6ti confus de ce qu'ils 
ont commis des abominations ? lis n'ea 
ont meme eu aucune honte , & ils ne 
favent ce que c'eft que de rougir; c'eft . 
pourquoi ils tomberont fur ceux qui 
feront tombgs morts ; ils tomberont , 
au terns que je les vifiterai , a dit l'E- 
teniel. 

16. Ainfi a dit PEternel : Tenez-vous 
fur les chemins , & regardez , & en- 
querez vous touchant les fentiers des 
fkcles paffts , quel eft le bon chemin , 
& marchez-y ; & vous trouverez le re- 
pos de vos ames. Et ils ont repondu-; 
Nous n'y marcherons point. ' t 

17. J'avois auffi etabli fur vous des 
fentinelles qui. vous dijfent : Soyez at* 
tentifs au fon de la trompette. Et ils 
ont rlpondu : Nous n'y ferons point 
attentifs. 

13. Vous done, nations , Icoutez , 
& toi affembl£e de peuples % congois ce 
qui fe paffe parmi eux. , 

19. Ecoute , terre : Voici , je vai fai- 
re venir un mal fur ce peuple-ci , fa* 
voir le fruit de leurs pen fees ; parce 
qu'ils n'ont point itt attentifs a mes 
paroles , & qu'ils ont rejette" ma Loi. 

20. Pourquoi me prefentera-t-on de 
l'encens venu de S<;eba , & la meilleu- 
re caune aromatique , venant d'un pays 
lloignl ? Vos holocauftes ne me plai- 
fent point , & vos facrifices ne me font 
point agreables. 

21. C'eft pourquoi , ainfi a dit PEter- 
nel : Voici, je vai mettre contre ce peu- 
ple des achopemens , fur lefquels les 
pires & les enfans , le voifin & fon 
compagnon tomberont enfenible , & ils 
plriront. 

22. Ainfi a dit PEternel: Voici un 
peuple vient du pays de l'aquilon , & 
une grande nation fe r£veillera du fond 
de la terre. 

23. Ils prendront Pare & Pe*tendart, 
ils feront cruels , & ils n'auront point 
de compamon ; leur voix fera du bruit 
comme la mer , &. ils feront raontes 
fur des chevaux ; chacun d'eux fe ran- 
gera comme un homme de guerre , con- 
tre toi , d fille de Sion. 

24. Des que nous en aurons oui le 
brui; , nos mains devien-vlront laches , 
Pangoiffe nous faifira, *eme un travail 
comme de celle qui entante. 

25. Ne fartez point aux champs , & 
n'allez point par le chenimi car P6- 
pe'e de Pennemi & la ftayeur eft tout 
a Pentour. 
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26. Pille de man peuple , cein - toi 
d*ub fac , 8c roule toi dans la cendre ; 
pleure , comme on pleure fxit unfits uni- 
que , & fai une lamentation tres am£- 
re; car le deftrufteur viendra fubite- 
mentfur nous. 

27. Je t'ai e*tabli pour etre une place 
munie & une forterefle au milieu de 
mon peuple , arm que tu connoifles & 
que tu fondes leur voie. 

28. Tous font rebelles , 8c plus que 
r ebelles ; ils agiflent frauduleufement ; 
lis font comme de Pairain & du fer ; 
«e font tous des enfans qui fe perdent 
Pun 1'autre. 

29. Le foufflet eft brute ♦ le plomb 
eft confuml par le feu , le fondeur a 
fondu en vain , 8c les mlchans n'ont 
point 6t€ fi&parls. 

30. On les appellera , un argent feux; 
car PEternel les a rejettls. 

REFLEXIONS. 

IL faut remarquer ici , I. L'extreme 
tendreife avec laquelle Dieu avertit 
les hommes des malheurs qui les me. 
nacent & les exhorte a nrgvenir leur 
mine. Cette bonte* du Seigneur paroit 
dans ces paroles fi remarquables : Je- 
rusalem , reqoi PinftruUion , de few Que 
mon affeftzon ne fe retire de toi. II. Les 
ftveres menaces que Died joint a ces 
exhortations nous enfeignent, que quel- 
le grande que foit la bonU & la pa- 
tience de Dieu , quand elle a €t£ long- 
terns mSprifee , eue fait place a fa co- 
lore. Les Juifs PSprouvirent peu de 
terns apres que Je*r6mie leur eut fait 
entendre ces menaces. III. On doit re- 
Cueillir de ce chapitre , que ce qui pro- 
voque le plus l'indignation de Dieu, 
c'eft quand les hommes s'abandonnent 
tellement au mal , qu'ils pgchent fans 
honte & fans retenue , & qu'ils ne fa- 
vent ce que c'eft que de rougir,; quand 
ils n'ont plus d'lgard aux exhortations 
des Miniftres du- Seigneur ; quand les 
Miniftres eux-mdmes vivent dans le d6- 
fordre & dans le relachement , 8c que 
les Grands fe corrompent auffi - bien 
que les petits. Enfin , il paroit de ce 
chapitre , que pendant que les Juifs 
combloient la mefure de leurs crimes , 
ils continuoient a offrir a Dieu le par- 
fum & les facrifices i mats que Dieu 
rejettoit tout ce fervice qu'ils prlten- 
doient lui rendre , & qu'il fe prejpa- 
rdit a les accabler de les fllaux. Les 
mechans & les plus impies s'acquitent 

Jiuelqnerbis des devoirs extlrieurs de 
a Religion ; mais tout culte qui eft 
rendu a Dieu par des perfonnes qui 
ne le'craignent pas, bien loin d'atti- 
rer fa faveur , ne fait qu'allumer d'a- 
vantage fa coltre. 

CHAPITRE VII. 
Cefi irt une grave £T forte cenjure des 
feches des Juifs , & furtout de leur 
■ hypotrijie , At lew vaine eonfiance , £T 



de la profanation qu'ils faifoient du 
Temfle £F du Service divin. Jeremie 
les menace , que Dieu alloit traiter Jc- 
rufalem £T le femple comme il avoit 
traite Scilo , oh le Tabernacle etoit au- 
tre foit , £? comme il avoit traite leurs 
frercs (PEpbrdim y c*eft~a-dire , les If 
raelites des Dix Tribus , qui avoient 
ete detruits par les *s4jjyriens. II. Dieu 
defend a Jeremie de prier pour les Juifs $ 
il dit , que c*etoit en vain qu'ils lui 
offroient des facrifices , pendant qu'ils 
fe laijjfoient alter a toutes fortes de pe- 
ches , £T qu'ils adoroient les iajoles , & 
en particulier Moloch GT la Heine du 
Ciel , c\efi a dire , la Lune. Dieu de- 
clare, que pour punition de ces crimes t 
les corps des Juifs feroient jettes a la 
voirie a Tophet^c 1 etoit une vatiee pre* 
de Jerufalem , ou les Juifs idolatres of- 
froient leurs enfans aux idoles . en let 
faifant pajjer yar le feu. Ceft ici un 
chapitre qui merit e une grande attention. 

\ A parole de PEternel fut adreiRe a 

*■* J6r£mie , & il lui dit : 

2. Tien-toi debout a la porte de la 
maifon de l'Eternel , & y crie cette pa- 
role & di : Vous tous hommes de Ju- 
da , qui entrez par ces portes , pour 
vous profterner devant TEternel , 6cou- 
tez la parole de TEternel. 

3. Ainfi a dit l'Eternel des armies , 
le Dieu d'lfraSl : Amendez vos votes 
& vos a&ions , 8c je vous ferai habiter 
en ce lieu-ci. 

4. Ne vous fiez point fur des paro- 
les trompeufes , en difant : Ceft ici le 
Temple de PEternel, le Temple de 
l'Eternel, le Temple de PEternel. 

5. Mais amendez ftrieufement vos 
voies & vos aftions , & appliquez-vous 
a rendre la juftice k ceux qui piaident 
Pun contre Pautre. 

6. Et ne faites point de tort a P6tran- 
ger , ni a Porphelin , ni k la veuve , & 
ne rlpandez point en ce lieu le fang 
innocent, 8c ne marchez point apres 
les dieux Strangers a vdtre ruine* 

7. Alors je vous ferai habiter depuis 
un fi6cle jufques a Pautre filcle en ce 
lieu , au pays que j'ai donne* a vos p6* 
res. 

8. Void , vous vous fiez fur des pa- 
roles trompeufes , fans aucun profit. 

9. Ne dlrobez-vous pas ? Ne tuez- 
vous pas ? Ne commettez-vous pas 
adultere ? Ne jurez-vous pas raude- 
ment ? Ne faites-vous pas des encenfe- 
mens a Bahal ? N'allez-vous pas apres 
les dieux Strangers que vous ne coa- 
noifTez point? 

10. Toutefois vous venez , 8c vous 
preTentez devant moi dans cette mai- 
t'on-ci.fur laquelle mon nom eft re- 
clame* , & vous dites : Nous avons Ite* 
dllivres , quoi que nous ayons fait tou- 
tes ces abominations-la. 

1 1. Cette maifon-ci, fur laquelle moa 
• 1 nom 
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pas devenue* une caverne de vq- 
•s ? Et void , moi-m&me je Pai vu , 
rEternel. 
ta. Mais all.ez maintenant & mon lieu, 
qui ttok a Scilct , ou j'avois Stabli mon 
nom des le commencement , & regar- 
dez ce que je lui ai fait, h caufe de 
la malice de mou peuple d'lfragl. 

13. Maintenant done , parce que vous 
fanes tomes ces chofes-la , dit rEter- 
nel , & que je vous ai parle\ me le- 
vant matin , & a r£itere>s fois, & que 
vous n'avez point 6cout£ ; farce que je 
vous ai appelle*s , & que vous tfavez 
point rgpondu ; 

14. Je traiterai cette maifon fur la- 
quelle mon nom eft reclame* , & fur la- 
fjuelle vous vous fiez , & ce tteu que 
je vous ai donne a vous & a vos, pe- 
tes , comme j'ai traite" Scilo ; 

is. Et je vous chafferai de devant ma 
face , comme j'ai chaffe tous vos fibres , 
avec toute la pofte'rite' d'Ephraim. 

16. Toi done ne crie point pour ce 
peuple , & ne jette point de cri , & 
ne fat point de requete pour eux, & 
n'intercede point aupres de moi; car 
je ne t'exaucerai point. 

17. Ne vois-tu pas ce qu'ils font dans 
les villes de Juda, & dans les. rues de 
Jlrufalem. 

18. Les fils amafTent le bois , les pe*- 
res allument le feu , & les femmes p£- 
triflent la pate , pour faire les gateaux 
a )a Reine des cieux , & pour faire 
des afperfions a d'autres dieux , afin 
de m'irriter. 

19. Ce qu'ils m'irritent , eft-il con- 
tr§ moi, dit PEternel? N'eft-il pas 
Plutot contr'eUx mimes , a la confuuoti 
ae leurs faces? 

20. C'eft pourquoi , ainfi a dit le Sei- 
gneur rEternel : Voici , ma colore & 
ma fureur va fondre contre ce lieu , fur 
les hommes & fur les bStes , fur les 
arbres des champs & fur le fruit de' la 
terre; elle s'embrafe, & elle rie s'6- 
teindra point. 

ai. Ainfi a dit PEternel des armies, 
le Dieu d T lfraSl : Ajoutez vos holocauf- 
tes a vos facrifices , & mangez de la 
chair. 

22. 
pe>es 
comrr 
fortir 
les h< 

23. 
mand 
ferai 
peupl 
voies 

Vous voyez ncurenx . „ , 

,24. Mais Us n'ont point 6coute"V& 
n ont point pr£te" Poreille ; mais il$ ofit 
Jmvi tfautru confeik & la dtirfctf de 
**ur mechanf cceur , & jils fe font ton- 



ne's en arrie're , ail -lieu de venir h wji. 
2^. Depuis le jour que vos p£res font 
fortis du pays (TEgypte , jufques A ari- 
jourd*hui , je vous ai envoy 6s tous tiles 
ferviteurs les Prophites , me levant 
matin , & les envoyant chaqne jour. 

26. Mais ils ne m'ont point ecoute% 
& ils n'ont point prete* Poreille ; mais 
its ont roidi leur cou ; ils ont fait pis 
que leurs p6res. 

27. Alors tu leur proftonceras toutes 
ces paroles; mais ils ne t^couteront 
point; tu crieras apres eux, mais ils 
ne te r£pondront point. 

28. C'eft pourquoi tu leur diras: C'eft 
ici la nation qui n'a point 6cout£ la 
voix de PEternel fon Dieu , & qui n*a 
point requ d'inftru&i on ; la fidelity a 
peri & a ete* retranch£e de leur bouche; 

29. Tonds ta chevelure , Jerufalenp, 
St la jette bien loin , & prononce a 
haute voix ta complainte fur les- lieux 
Aleve's ; car PEternel a rejett6 & aban- 
donne* la race contre laquelle il eft fort 
courrouce*. -' 

30. Parce que les enfans-de Juda onl 
fait ce qui m'eft deTagreaWe , dit PE^ 
ternel , ils ont mis leurs abomination* 
dans cetti 

nom eft i 

31. Et 
Toplreth , 
de Hinno 
leurs fillt 
command 

32. Ce 
viennent, 
ra plus a 
du fils de 
la tuerie 
Topheth , 

d' autre lieu. . 

33. Et les corps mdrts ae ce peuple 
ferviront de viande aux oifeaux des 
cieux , & aux betes de la terre , fans 
quMl y ait perfonne qui les epouvante. 

34- Je ferai auffi cetfer des vrlles de 
Juda , & ties rugs de Je'rufalem , la 
voix de joie & la voi* d'allegrefle , la 
voix de l'epoux & la voix de Plpou- 
fe ; car le pays fera en deTolatton. - • 
R E F L E X I N S. ; •_ 
T ES graves remontrances que Jer^mie 
' adreffoit aux Juit's nous engagent a 
ire les reflexions fuivantes : f . Que 
eft en vain qu'on fe glorifie d'etre 
enibre de Pfiglife , & que Pon rend 
Dieu un fervice public, pendant 
Pon viole fes 10 
oient plaire a Di 
n temple & en 1 
1 culte divin , 8c 
s , des impUrfc , 
hypocrites , s'abul 
mailpn de Dieu une 
& -.qtfilnVa pofni 
plsfire i Diku^quV 1 
faire ce qui eft jui 

Iii2 c fict^g^e 
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£d£rer , que Dieu , Trrit£ par les p£- 
cbes des Juifs , les menace de les trai- 
ler avec la derntere ftveritl, de les 
d&ruire avec leur temple , & de les 
abandonner , comme il avoit abandon- 
ne" Scilo du terns du Prophete Samuel , 
& enfuite. les Ifi-aelites des Dix Tri- 
tons. Ce font la des exemples dont nous 
devons profiter , auifi-bien que de ce- 
lui de tant d'Eglifes Chr£tiennes qui 
ont e*ti privies du chandelier de la pa- 
tole de Dieu , pour en avoir abul'e. 
JII. Ou voit par la dgfenfe que Dieu 
fit a Je*r6mie de prier pour les Juifs % 
que lors qu'un peuple a provoque" la 
colere de Dieu , par un endurcifiement 
infurmontable , les prices m&mes. des 
Juftes ne fauroient la de"tourner. IV. 
On doit bien remarquer ces paroles dui 
fe lifent dans ce chapitre : Ce quails mfir- 
titent ? eft-il contre moi , dit le Seigneur i 
$l'eji-tl paiplutot contre eux-memes , £T 
A la confufon de teurs faces I Par U 
pieu montre clairement, que tout ce 

?[ue les hommes font contre lui en l'of- 
enfant ne peut lui. nuire , & ne tour- 
ije qu'a leur propre confufion & a leur 
grand malheur ; & qu'ainfi ce n'eft 
flue pour les empecher de fe perdre, 
que Dieu a la bonte* de les avertir. II 
A... -«_ ^-„ _.^- ^ Ja terrible 

u fit des cri- 
uifs. endl- 
voulant que 
i la voirie , 
oient exerce" 
es. Toutes 
produirq en 
es jugemens 
efficac^ment 
avec find- 

m a a r 1 l «. je VIII. 

Ce chapitre a trots parties : I. Jeremie 
. pridtt que, les Juifs , £7" meme les Prin- 
cipaux cPentfeux , feroient jettis a la 
< .voirie 9 £T que lews corps morts £/" 
flours os feroient expofes aufoteil,dta 
^.luhe , cf aux afire t quails avoient ado- 
.[tesi- & que Vet at du refte des Juifs 
feroitfi deplorable , qu'ilsfouhaiteroicnt 
la mort plutot que la vie. II. Le Pro- 
., $hete marque la caufe de ces malheurs , 
,"* /avoir , rendurcijfement de ce peuple , 
u pit ne fe convertijjoit point ; nonobf- 
. tant les avertiffemens que Dieu leur don- 
■ noiti & partUulierement , Cimpiete des 
- J&eaeurs di la Ipi , des Sacrifcateurs , 
].& des Prophet eJ. III. II parle de la 
^dtfoUtion qUe les Babylonitns alloient 
i i?Mf e T * Jtrufalem '& dans toute la 
.JHdce.. ;. 

EN ce tems-la,, (fit TEternel , on jet- 
% tera les, os} des fy>is de Juda , les 
os^e &s Princes'* f les os des Sacri- 
tygtqius « les os des/ rophetes , & les 
o§ ;des i^wtans dejerulklem, horadej 



1. Et on les e*tendra devant le Soleil , 
& devant la Lune , & devant toute Par^ 
m^e des Cieux , ^Afires qu'ils ont ai- 
mes , qu'ils ont fervis , apres lefquels 
i)5 ontmarcb^ , qu'ils ont rechercheY, 
<fe devant lefquels i!s fe' font ^rofter* 
n€s\ ils ne leront point ramafles ni 
enfevelis , ils feroot comme du tumier 
fur la face de la terre. 

3. Etla mort feraplus durable que 
la vie , a tout le refte de ceux qui fe- 
ront reft^s de cette m^cbante race ; me- 
me a ceux qui feront reftls parmi tons 
les lieux ou je les aurai chains , dit 
PEternel des armies. 

4. Tu leur diras done : Ainfi a dit 
PEternel : Si on tombe , ne fe releve- 
ra-t-on pas ? Et fi on fe dgtourne , ne 
retournera-t-on pas au chemini 

5. Pourquoi done ce peuple , fkvoir 
Jerufalem f > s'eft-il ^gar^ d'un egare- 
ment continue ? Ils fe fontadonn^s opi- 
niatrement a la tromperie , & Us ont 
refuft de fe convertir. 

6. Je me (bis rendu attentif, &pai 
6cout^ ; ils ne parlcnt pas avec droi- 
ture ; il n> a perfonne qui fe repente 
de fon mal , diiant : Q)Pai-je fait ? Ils 
font tous retournls a leur courfe , com- 
me le cheval qui fe jette a bride abat- 
tug dans le combat. 

7. La cigogne meme a connu dans 
les cieux fts faifons ; la tourtereile, Phi- 
rondelle , & la grue obfervent le terns 
qu'clles doivent venir ; mais mon peu- 
ple n'a point connu le jugement de PE- 
ternel. 

8. Comment dites-vous : Nous fom. 
mes les Sages , & la Loi de PEternel 
eft avec nous ? Voila on a v raiment 
agi avec menfonge, & la plume des 
Scribes eft une plume de rauflete\ 

9. Les Sages ont ^t^ confus , ils ont 
€t€ ^pouvant^s & pris ; car ils ont re- 
jetjt'6 )a Parole de PEternel ; & quelle 
fageffe auroient-ils ? 

io. C*eft pourquoi je donnerai lews 
femmes a d'autres , & leurs champs k 
ceux qui les poflederont en heritage. 
Car d^puis le plus petit jufqu'au plus 
grand, chacun s'adonne a Pavance, 
tant le Prophete que le Sacrificateur ; 
tous fe conduifent rauflement, 

il. Et ils ont panfe* la plaie de la 
filte de mon peuple a la leg6re , di- 
iant : La paix , la paix , &' il n*jf avoit 
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* 6. Ta TTemeure' 5/? au milieu de la] 
fraude & de la .tromperie ; ils refufentl 
de me connoitre , dit 1'Eternel. I 

7. C'eft pourquoi aiufl a dit 1'Eternel 
des armies : Void je vai les fondre , 
8c je les Iprouverai ; car comment 
agirois-je envers la fille de mon peupfe? 
_ 8. Leur laoguer/? uo trait lance\; el- 
le prooonce d.es fraudes ; chacun a la 
pais dans la boncbe avec fon prochairi , 
roais dans foa interieur il lui dreife des 
cmbuches. 

9. Ne . p,unirois-je point ces choTes-la 
en eux, dit 1'Eternel? Mon araene fe 
veggeroit-elle pas 4'une telle nation 

io. J'^leverai ma voix avec larmes ', 
8c je ferai une lamentation fur les mon- 
tagnes, & une complainte fur les c^.rn 
pagnes arables » parce qu'elles' ont 
e*te brule'es, de forte qu'*/n*j a per- 
fonne qui y pafTe , Si on n'y entend plus 
le cri des troupeaux ; tant les oife^tux 
des cieux que le Jbdtail s'en font iuis , 
& ont.djfparu. ...',- 

11. Et je .r^duirai J^rufalem en. mon- 
ceaux de mines , en repaire de dra- 
gons ; 8c je. mettrai les villes de Juda 
en deTolation » tellement qu'il n'y aura 
perfonne q ui y babite. 

12, Qui <r/? v Phomme fage qui enteo- 
de ceci ', & a qui la, bouche de PEtef- 
nel ait parTe" ? Qu'il en faflTe le rapport, 
Ctuoir pourgtooile pays eft perdu « br^- 
Je* comme un deTert, Cms que per fon. 
ne y pafle. 

JT3. Et 1'Eternel a dit : Ceil parce 
qu'ils ont abandonne* ma loi que je 
lejir ayois propose , & qu'ils n'ont pas 
Icouti ma voix , &..qu'ils ne 1'ont pas 
fuivie v . , ... , . ... v 

>I4. MaLU^u'iJs oot.fuivi la duretg 
de, leur cceur % & lvs Bahalins , ce que 
leurs £e*res leur ont. enfeigne". . " l 

J15. C'eil npurAuoi , ainfi a dit I'Eter, 
jiff d^arm&sTpe Dieu d'lfrafel ; Voi: 
ci , je'yail donrier £ manger J qepeu- 
p(e de; 1'alduite , & je leur donneral a 
boire de reau de fiel: . 

,16, gtyie les difperferai fes 

nattons.qlp^ux ni leurs pgrei int 

connues;& j'envoierai aprd *e> 

jufques k ce que je les aie ci ' 

17., Amfi a dit 1'Eternel i n « 

Cherchez & appellez des :s", 

afin .quMtes vienneut ; &e sr-s 

celles. qui Soni (ages , & q sit. 

J$. Qu'elles fe ha tent, & qu'el^spro- 
noqceht ^hijutevoix une lamentation 
fur nctos ; que nos yettx fe fondent en 
1»«^ JJHfi'flW paupi^es 4etou- 
***** e*LfW*- *u , H ,...".'" 

19* Car pne. ypix de lamentation a 
iti oure Ifattt i Comment 

avons-nc ts ? ^pus fomm^s 

ex"tr$ru,ej parceque aous a 

av <>ps a pays ; pate* que 

nos_tente$9nt^ jetties par *««*., 



"iQ. C*eft pburquoi , ypu , fenimes , 
ecoiitez la parole de r£r€fn'eL, & que 
vdtre oreille reqoive la parole de fa 
bouche ; & enfeignez vosfilles a lam en- 
ter , & chacune fa oompague .a fiure 
des complaintes. ( 

' 21. Car la mort eft mpntee par nos 
fenetres, elle eft entree days nos pa- 
lais , pour exterminer nos enrans do. 
milieu des rues , & lesjeunes gens du 
milieu des places, , 

%i. Di : Ainfi a dit 1'Eternel^ Mfeme 
les corps morts des . homme< feront 
6t'endus comme du iiimier fur le def- 
fus des champs » 8c bom me «ne poi- 
gn^e d'epics apres le moifTonneur, que 
perfonne ne ramaiTe, 
. 23. Ainfi a dit TEternel ': Que le fa- 
ge. ne fe ^lorifie point dans fa fagefffe; 
que le fort ne fe glorifie point dans fa 
force ; & que le riche ne fe glorifie 
•point dans fes richefTes. 

24* Mais qiie celui qui fe glorifie 9 ' 



cords , le jugement ,. & la juftice fur la 
terre ; car je. prehs plaifir en ces cho* 
fesrla, dit PEternel. 

%%. Void les jours viennent , dit 1*E- 
jternel, que je punirai tout homme cir- 
concis qui' a le prepuce : 
T 26. Egypte , Juda , Edom , les en« 
-fans de Hamirron , Moab v & tons ceux 
'qui font au bout & aux extretnitis duu 
jde'fert ; car tbutes ' les nations ont le* 
prepuce * & toute la maifon d'Ifrael 
•a Je^pre'puce du cceur. , . • 
R E-F'LJEX I O'k S. 
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ecoute mavoix pour la Juivre , matt " -.—.-. - ^ 

ont fuivi la durete de lew cceur. I ft 

de ce chapitre nous enfeigne , que ; 

ne doit point fe glorifi^r dans fa ;- 

pre fageue ; ni dans fa force , ni u 
me dans les marques ext^rieures d< 

liance divine ; mais qu'il faut un V" 

meut fe glorifier de ce qu'on coi r- 

Dieu , & qu'on le craint. C'eft c( >- 

ell exprime" par ces paroles de , »• 
mie , qui font cities dans cette 

par Saint Paul : <$ue le fage ne ft X 

rifle -point dam fafagejfe , ni lefort r- 

fa force , ni le riche dans fes richt Z- 
main que eelui qui fe glorifie , fe gl 

dans It Seigneur. I. Corinth. I. 31 it 

CHAPITR v E X. e 

Jeremie exhorte les Juifs a ne px* it u 
la folie de ceux qui adoroient It. 

tres , £9* qui fervoient les idoles < » 

avoient eux memes formees. 11 o n 

au neant des idoles la Majefte du C 

Souverain , qui eft le Createur < 'S 

Maitre du monde ; £? k Vabri 'i 
ment des peuples idolatres , le bo 

qu'avoit le peuple (Clfra'el de co 'C 

tre le vrai Dieu s £F de lui appari u 



Enfuite le Prophete predit , que } 
que les Juifs avoient abandonee le 



ir 



gneur , Us alloient etre defiles ; 

dant il prie Dieu de ne les pa* n 

tier dans fa colere , & de ne U U 

ditruire fans reffource. 

TL/f Aifon d'iirael , ^coutez la p ia 

* f * que PEternel a prononcle c< \ 

vous. f- 

2. Ainfi a dit PEternel : N'appi n 

Soint les fa<jons de faire des nati 

: ne craignez point les fignes : v 
cieux, parce que les nations les 

gnent. i . 

3. Car les ftatuts des peuples ne *- 
que vaniti. On coupe du bois i to 
forSt pour le mettre en ceuvre av 1- 
hache ' % 

4. Puis on Pembellit avec de Pai a* 
& de Por , & on les fait tenir ave Ar 
cloux & avec d$s marteaux , afin c il 
ne les remue point. U 

5. {Is font faqonnls droits co 

une palme , & ils ne par) en t p *-% 

on les porte par ne'ceilite' ; parce i it 

ne peuvent pas maryher. Ne les *. 

gnez point ; car ils ne font poii i* 
inal , comme auffi il n'eft point er 

pouvoir de faire du bien. & 

$. II rfp en a point de fembla r« 

toi , 6 Eternel : Tu es grand , < i » 

Nom eft grand en puiftance. s. 

7. Qui ne te craindroit, 6 Ro le 
nations ? Car cela t'appartient ; i rff 

Sue parmi les plus fages des nat il- 

: dans tous leurs Royaumes , il -, te 
a point 4e femblable a toi. 

8. lis font tous enfemble abbrti ie 
devenus fous ; le bois ne leur a & 
que des vaniteV lie 

9. L'argent qui efl Itendu en li 
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24. O Eternel , chatie-moi, toute- 
fois par mefur'e ; non pas en ta colore , 
dc peur que tu ne me r£duifes a neant. 

2*. R£pan ta colere fur les nations 
qui ne te conno jflent point , & fur les 
families qui n'invoquent point ton nom ; 
car files ont Uevore Jacob ; eiles l'ont 
de*vor£ , & Pont con fume" * & elles ont 
mis fa demeure en dlfolatipn. 
REFLEXIONS. 
QE chapitre traite de l'idolatrie des 
^ payens. On y voit Pextravagance 
de ccux qui adoroient lesaitres & des 
Idoles de bois , d'or , on d'argent , fai- 
tes par les mains des bommes , & qui , 
ftant des choi'es mortes , ne pouvoient 
raire rii bicn ni maj, je're'mie difoit 
tout cela aux Juifs . pour leur dpnner 
de Phorreur de ridolatrie , pour Jeur 
faire fentir combien ils etoient ton pa- 
bles d'y etre tcmbc*s, & pour empe- 
Cber qu!ils ne s'y laiflaflent aller , Jors 
qu'ijs ferQient diipexfes parmi les peu- 

fles idolatres. Ces reflexions nous en- 
agent a louer Dieu de ce qu'ijnous 



nir , il alloit. les ace abler de fes fieaux , 
£T il defend a Jeremie de frier pour 
eux. Ill, Le Frophete ft plain* do 

, habitants de Hanathoth , qui etoit la 
vitle ou il demeuroit y . farce qu'ils 
avoient voulu Pempecher de leur par* 
ler, %f merne lui iter la vie. 

T A parole de PEternel futadrefleea 

la Jeremie , & il lui dit : 

2. Ecoutez les paroles de cette al- 
liance, & prononcez les aux hommes 
de Juda" 8c aux babitans de jerufalem. 

3. Tu leur diras done : Ainfi a dit 
TEternel le Dieu d'IfraSI ; Mauditeft 
Phomme qui n'ecoptera pas )es paro- 
les de cette alliance, 

4. Que je commandai a vos peres it 
garder , au jour que je les retirai du 
pays d'Egypte f du fourneau de fer, 
en leur difant : Ecoutez ma voix , & 
faites toutes'les chpfes que je vous ai 
commandoes, & vous ferez mon peo- 
ple , & je vous ferai Dieu. 

5. Afin que je rati fie le ferment que 
j'ai fait a vos pe>es, de leur donner 



a donne* (a connoiflance , & a nous fun pays ou coulcnt le lait & lemiel. 



jHoigner avec foin, non feulement^e 
ridolatrie. mais aufli de tout ce qui 
en apprriqhe , 8c de toutes fortes de 



puifTant qui a cr6£ le monde & qui le 

foqyeqie* au n^ant & a l'impuiflauce 
jbs idoles , doit nous infpirer pour ce 
Grand Dieu les fentimens de refpeft 
& de crainte que Jgrgmie exprime en 
ujlartt : lltfy a perfonne qui te foitptm* 
blable ? Seigneur : Tu es grand , £7 
ton nom eft grand en. tuijfance, jQJii ne 
te ftaindroit % Hot des nations* car ce- 
la fappartient ! On voit ici que les 
Juifs rurentd*fol*s par les Babyloniens, 
bqur s'fctre d4iourn*s du fervice de 
Dieu & de la, fid^lite" qu'ils lui devoient, 
Cette punition fi #v£re prouve , que 
JacoUre de Dieu fe repand fur ceux 
u^ui , apres Pavoir a>nnu , ne le gio- 
fifient.pas Comme ils doivept. Enfin, 
nous recueillons des dernie'res paroles 
je.ee chapitre, que pieu chfttie les 
Bommes , P^rce que fes chatimens leur 
font ne^eflaires , mais qu'il ne le fait 
jas pour les perdre. Ainfi nous devons 
nous foumettre bumblement aux ch| 
tirneus v lors que Dieu nous les difpen 
le,'& nous borner tofijours a cette prie\ 
re, du Proob^te : Seigneur , chatie- 
*not i toutcfou par mefure ; non point en 
ta colere , dc peur Que tu ne me reduifes 
4u neant, 

^. CHAPITRE XI. 
V/eu met devant Us yeux des Juif* /»*/, 

It once quHl avoit faite avec eux y lors 

%ue teurs pires forttrtnt d'Egypte t £T 
La r re i roch * de I s avoir violee avec 

YT'Tft' 9 " 9 * f*** ** P<" Ridolatrie. 

II II leur fait dire , que , pour les pi. 



comme il paroit aujourd'hui, Et je r£- 
pondis , & dis ; Amen ! 6 Eternel ! 

$. Puis TEternel me dit: Crie tou- 
tes ces paroles par les villes de Juda, 
& par les ru^s de Jerufalem, en di- 
fcnt ; Ecoutez les paroles de pette al- 
liance & obfervez les. 

7. Car j'ai fomme" expreflfcment vo$ 
p^res , depuis le jour que je les fis mon- 
ter hors du pays d'Egypte , jufques a 
aujdui'd'hui , me levant matin , & les 
iommant , & leur difant : Ecoutez ma 
voix- 

8. Mais ils ne Pont pas 6coutle, & 
ils n'y ont point iU attentifs ; mais ils 
ont march £ chacun fuivant la duret^ 
deleur mauvais cceur. C'eftpourquoi 
j'ai fait venir fur eux tout ce que por- 
tent les paroles de cette alliance que 
je leur avois comraande* -de garder , & 
quMls n'ont point gard^e. 

9. Et l'Eternel me dit: II y a unt 
conjuration entre les hommes de Juda, 
&. entre les hahitans de J^rulalem. 

xo. Ils font retourntfs aux iniquitcs 
de leurs anc^tre$, qui ont refule d'e- 
couter mes paroles , & qui font alles 
apr£s d'autres dieux pour les feryir. 
La maifon d'lfragl & la maifon de ^u- 
da ont enfraint mon alliance , que j a- 
vois traitee avec leurs p€res. 

ii % C'eft pourquoi ainG a ditVEter- 
nel ; Voici je vais faire venir fur eux 
ua ma! , duquel ils ne pourront forty ; 
ils crieront vers moi , mais je ue Ut 
exaucerai point* . . 

12. Et les villes de Juda, & lesha- 
bitans de Jdrufaiem s'en iront, & crie- 
ront vers les dieux auxquels Us font 
leurs parfums i mais ils ne les d^uvre- 
ront point au terns deleur malheur. 

13^ Car , 6 Juda, tu as eu autant de 
dieux 
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dieux que He villes , & toi J6rufalem , 
tu as dreffi autant d'autels aux chofes 
infames , que tu as de rues , des au. 
tels pour faire des parfums a Banal. 
I4< Toi done ne fai point de requite 
pour ce peuple-ci , & ne jette point de 
cri , & ne fai point de pri£re pour 



Aii refte il faut le iouvenir , que TouT 
n'enfraint pas i'eulejnent Palliance di- 
vine en fervant les idoles; mais qu'on' 
le fait auffi quand on viole les pro. 
mefles qu'on a faites a Dieu , & quand' 
on dltourne fon coeur de lui . pour le 
donner au monde, II. Dieu fe plaint 



eux, car je ue les exaucerai point autdans ce chapitre , qu'il y avoit une 
terns qu'ils crieront vers moi a caufe ; con juration parmi les habitans de Je- 
qe leur malheur. rufalem contre lui, & une obfti nation 

IS, Qu'eft-pe que celui que j'aimois ' infurmoutable dans le mal; ce qui 
fait dans ma maifon , en y commettant ! l'irrrtoit tell emeu t , qu'il ne vouloit 



ylufieurs crimes? La chair fainte te fe- 
ra enlevee , & encore quand tu fais le 
mal* e'eft alors que tu t'elSves. 

16, L'Eternel t'avoit appelU : Un Oli- 
vier verdoyant, beau , & dHm beau 
fruit ; mats au bruit de fa parole , il 
y a allume* le feu , & fes branches ont 
€t€ gatew, 

17. Car I'Eternel des armies , qui 
t'avoit plants , a prononcg le mal con- 
tre toi, a caufe du mal que ceux de 
la maifon dTfrael & de la maifon de 
Juda on* commis contr'eux * memes , 
jufques a m'irriter , en fai&nt des par* 
fums a Babal. 



pas que Je>emie priat plus pour eux. < 
Quand la malice des hommes eft par- 
venue jufqu'a ct degr£-la , quand il& 
s'accordent pour irriter le Seigneur, 
& que le me*pris de fes loix eft ge- 
neral , il ne les epargne plus , & I'm. 
tercelfion des juftes devient inutile* 
L'on doit enfin confiderer les mena* 
ces qui font faites dans ce chapitre con-' 
tre les Juifs , & en particular coutre 
les gens de Hanathoth , qui ne vou- 
loient pas fouttrir que Jeremie leui* 
parlat au nom au Seigneur , & qui 
voulurent mem* le faire mourir. Celt 
un grand p^che* de rejetter la parole 



18. Et I'Eternel me l'a donne* acom'de Dieu, de refufer d'e^outer fes fi< 
noitre , & je l'ai connu ; alors tu m'as deles ferviteurs , & tie vouloir leur fer^ 
fait voir leurs entreprifes, • jmer la bouche ; & Dieu demandera 

19. Maisi'*i e^'comme unagueau , conipte de ce p£chs-la aux Peuples & 

S« comme un bceuf, qu'on mene pour | aux Eglifes qui s'en rendent con pa. 
tre ggorgi , & je n'ai point fO qu'ils 1 bles. Cependant , les Miniftres du Se* 
euftent fait contre moi quelque machi- ' gneur , a l'exeruple de Jeremie, ne 
nation, en difant : Dettuifons l'arbre ! doivent hi s'irriter , ni fe rebuter , lors 
avec fon fruit, & i'exterminons de la I qu'ils rencoj&trent de femblables oppo- 
terre des vivans, & qu'il ne foit plus , utions. 



jait mention de fon nom. 

20. Mais toi , Eternel des armies , 
tui juges juftement, & qui fondes.Jes 
reins & les coeurs , tu me f^ras voir 
Ja vengeance que tu feras d'eux ; car 
je t'ai de*couvert ma caufe. 

21. C'eft pourquoi ainft a dit PEter- 
nel , toucbant les gens de Hanathoth , 
qui cherchent ta vie , & qui difeht : 
Ne prophetife plus au nom ae 1'Eterne^ 
& tu ne mourras pas par nos mains. 

22. Ainfi a dit I'Eternel des. armies : 
Voici je vai les punir ; leurs jeunes 
eens mourront par l'epee , leurs fils 
« leurs filles mourront par la famine. 

23. Et il ne reftera rien d'eux ; car 
je ferai venir le mal fur les fens de 
Hanathoth , Pann6e de leur vi Citation. 

AEFLEXIONS. 
TA premiere inftru&ion que ce chapi- 
"■^ tre nous donne , c'eft que Dieu mau- 
dit ceux qui ne gardent pas fon allian- 
ce. Nous devons penfer fur cela , que 
Dieu a traite* avec nous une alliance 
\klen plus excellente que celle qu'il avoit 
avec les Juifs; que cette nouvelle al- 
liance nous engage encore plus 6troi- 
tenaent a ^couter (a voix , 8c. a garder 
ce qu'il nous a command^ , & qu'ain- 

fi nous encourrons une maUdiftion bien nu , tu m'as vu, & tu as fonde 00m- 
plus ftvdre fi nous ne robfe,rvous pas, ment mou cceur eft difpofe envers toi. 

I i i S Ti| 



, CH AP.ITK E XII % t 

Jeremie demanae au Seigneur , d'ou vitntt 

que les Juifr imfiss , qui rejettoient 

Jon minijter { e , jou^ffoient encore de 4* 

projfaeriti? JDieu lui re fond , qu'il de* 

voit J e preparer a eprowver encore de plm 

grandes contradictions a Jerusalem; mai^ 

qu'il verroit V^ftet de fes menaces ; que 

Us Juifs t aMoient itn abandonnes , £j*r 

tranjportfs dans un pays etranger j d'otk 

il Us fefKiit pomtant reveuir, Le Set* 

gneur ajoute , qn'ttpuxirtujauj/i Us no* 

tions voifipes .de^ Juifs , a caufe des 

maux qui 1 e lies leuf.,aur$$ent faip,; mam 

que fi ces nations ea^rajfosent Ufervi" 

ce an vrai Pieu% e/les feroient repw 

tees pour etre aujfi fin peupU% 

P TERN EL , quand je contefterai avec; 

■-' toi , tu feras trouvi jufte ; cependant 

j'entrerai dans une forte de conteftationc 

avec toi. Pourquoi la voie des mechan* 

a-t-elle profp^re , & pourquoi ceux qui» 

agiflent tres ♦ perfidinieut font-ils en- 

paix ? 

2. Tu les as planted , & ils out pri*. 
racine \ ils s'avancent , meme ils fruc 
titient. Tu es pres de leur bouche , & 
loin de leurs penft&es. - 

3. Mais-toi, Eternel, tu m'as con- 
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Tu les tratneras comme des bre*bis pour 
etre £gorg£es , & tu les prlpareras pour 
le jour de la tuerie. 

4, Jufques a <juand la terre fera-t-el- 
lc dans le deuil , & Pherbe de tous 
les champs flchera-t-elle a caufe de la 
malice de fes habitans? Les betes & 
les oifeaux font deTaillis ; quoi qu'ils 
eufient dit : On ne verra point nAtre fin. 

t. Si tu as couru avec les gens de 
pti , & qu'ils t'aient lafle* , comment 
te meleras-tu parmi les chevaux ? Et fi 
tu n'es pas en aflurance dans une terre 
de paix , que feras-tu lors que le Jour- 
dain fera enfll ? 

6. Certainement tes fre'res memes & 
la maifon de ton pe>e , ceux-la mftmes 
ftgirontperfidlment contre toi * eux mo- 
nies crieront apres toi a plein goiier. Ne 
les croi point , quand meme its te par- 
leront amiablement. 

7. J'ai abandonne* ma maifon , j'ai 



quitti mon heritage , j'ai livre* ce que 
mon ame aimoit le pfi " 
de fes ennemis, 



8. Mon heritage m'a i%6 comme un 
lion dans la foret , il a jette* fon cri 
contre moi ; c'eft pourquoi je Pai pris 
en averilon. 

9, Mon heritage me fera-t.il com- 
me un oifeau de diverfes couleurs? 
Les oifeaux ne/wrt*ils pas tout autour 
de lui ? Venez , affemblez-rous , vous 
toutes les bites des champs , venez 
pour le devorer. 

IQ. Plufieurs bergers ont gftte* ma 
vigne , ils ont foul 6 mon partage , ils 
ont r£duit mon partage dlfirable en 
tine folitude deTerte. 

11, On Pa rSduit en deiblation, il 
•ft tout defol6 & en deuil devant moi. 
Toute la terre a 6t6 rlduite en deTo- 
lation , parce qu**7 n y y a perfonne qui 
penfe a elle. 

* 12. Les deftrufteurs font venus fur 
tous Us lieux €\tv€t du deTert; car 
repee de l*Eternel de>ore depuis nn 

Says jufques a Pautre ; U n*y a point 
e paix pour qui que ce foit. 

* 13. Hs out feme* du froment, &ils 
moiffonneront des opines ; ils fe font 
donnl de la peine , & Us a'y profite- 
r*ntrien; vous ferez fruftres de vos 
revenus, par l'ardeur de la colere de 
Wcernel. 

I 4. Ainfi a dit PEternel , contre tous 
mes mauvais voifins, qui mettent 
main fur 1' heritage que j'ai fait hi 
ter a mon , peuple d'lfrael : Voici , 
vai les arracher hors de leur pays , & 
j'arracherai la maifon de Juda du mi- 
lieu d'eux. 

* h. Et il arrivera qu'apres les avoir 
arraches, je me retournerai verseux, 
j'aurai companion d'eux , & je les fe- 
rai retourner chacun a fon heritage & 
ehacun a fa terre. 

16. Et s'iis apprennent les votes de 



mon peuple , pour-jurer par mon nom 
d'Eternel, comme ils avoient enfeigne* 
a mon petiole a jurer par Banal , ils 
feront etablis parmi mon peuple. 

17. Mais s'ils n'ecoutent point, j'ar- 
racherai enticement une telle nation t 
& je la ferai pe>ir , dit PEternel. 
REFLEXIONS. 
PE que nous devons recueillir d'fd. 
w c'eft I. Qu'il nc faut jamais croire 
que les impies doivent demeurer impu- 
nis , ou qu'ils foient ve>itaMement beu- 
reux , parce que Dieu les Ipargne pen- 
dant quelque tems ; ni que les menaces 
du Seigneur foient moms certaines, 
parce qu'il differe de les ex^cuter. II. 
Que les Serviteurs de Dieu ne doivent 
pas ft dtfcourager , lors qu'ils ontaef- 
fuyer les contradi&ions & les mo- 
queries des medians , & que meme 
ceux qui veuleht s'acquitcr de leur de- 
voir avec intlgrite* doivent s'attendre 
a cela. HI. Que les menaces du Sei- 
gneur ont tdt ou tard leur effet, St 
que ni Palliance divine, ni l'amour 
qu'il a eu pour un peuple , ne le met- 
tent point .a couvert de Ik colere , 
quand il la provoque par fes rebel- 
lions, C'eft ce qui eft marque* par ceS 
paroles : fat abandonne ma maifon , 
fat livre ce que mon ame aimoit leplfi* 
dans la main de fes ennemu. IV. Died 
fait connoitre qu'il avoit deflein de 
charier premieVement fon peuple , & 
enfuite les nations voifines , & meme 
de recevoir ces nations idolatres dans 
fon alliance. Par la nous pouvons voir % 
que Dieu eft tout enfemble jufte 8c 
miftricordieux , qu'il n'a point d'lgard 
a Papparence des perfonnes , qu'il re* 
garde uhiquement a Pint^grite* & a la, 
drrtiture,' C'eft ce qui a paru claire- 
ment , apr^s la venug de Notre Seigneur 
JeTus-Chfift * dans la vocation des Gen* 
tils. _ 

t H V A P^I T RE XIII. 

te Prophete reprefente awe Juifs par U 

moyen d*une ceinture pourrie , qui nV* 

toit tlw bonne a rien , que PaJtzanca. 

qu'ils avoient avec Dieu attqit form 

rompue , £T quUl alloit les rejetter - 

parce qu'ils l f avoient abandonne. It 

exhorte le peuple , & Cur tout le Foi 

& les Grands , a fhumslief avani 

que lew ruine arrivat. Il deplore eet» 

te ruine , £T il leur declare que c % etoi$ 

leur endurcijjement infurmontabU {Mf 

akoit Pattirerfyr eux. 

Ainfi m'a dit PEternel : Va, ftachette 

n toi une ceinture de lin, & mets la M 

tes reins , & ne la lave pas dans Peau. 

2. J'achetai done une ceinture felori 
la parole de PEternel, ft je la mis fur 
mes reins, 

3. Et la parole de PEternel me tut a- 
dreflee pour la feconde fois,& il me dit : 

4. Pren la ceinture que tu as ache* 
tec, qui eft fur tes reins , St te leve , 
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fe t'en vas vets f'Euphrate , & l'y ca- 
ene dans le trou d'un rocher. 

Si Jem'enaliaidonc, & je lacachai 
dans J'Euphrate , comme 1'Eternel m'a- 
voit commanded 

6 t Etilarriva plnfieurs jours apres, 
qud'Eternel me dit : I^eve-toi , & t'en 
vas vers l'Euphrate , & repren de la la 
ceinture que je t'avois commande d'y 
cacher. 

7. Et je m'en allai vers l'Euphrate, 
& je cremai , & je piis la ceinture du 
lieu ou je 1'avois cachee, & void , la 
ceinture etoit pourrie , tenement quel- 
le n'etoit plus bonne a nen. 

8. Alors la parole de PEternel me 
fut adrefiee , & il mc dit : 

9. Ainfi a dit 1'Eternel : C'eft ainfi 

3 ue je ferai pourrir l'orgueil de Juda, 
t le grand orgueil de Jgrufalem ; 

io. Oe ce peuple trfcs mechant,qui re- 
fufeat d'econter mes paroles,& quimar-r 
chent fuivant la durete* de leur conir , & 
vont apres d'autres dieux pour les fer- 
vir , & pour fe profterner devaot eux ; 
tellement que ce peuple fera comme 
cttte ceinture qui n'eft bonne a rien. 

ii. Car comme une ceinture eft jotn- 
te fur les reins d'un homme , ainfi 
j'avois joint a moi toute la maiibn 
4'Hrael , & toute la maiibn de Juda 
dit 1'Eternel ; afin qu'ils fufient mon 
peuple, mon renom, ma louange; & 
ma gloire; mais Us ne m'ont point 
Icouti. 

12. Tu leur diras done cette parole 
ci : Ainfi a ditl^Eternel , leDieud'ik 
raiil : Tout vaifleau fera rempli de vin. 
Bt Us te diront : Ne iavonwious pas 
bien que tout vaifleau fera rempli de 
▼in? 

i£. Mais tu leur diras : Ainfi a dit 
1'Eternel : Voici , je vais remplir d'y- 
vrefle tons les habitant de ce pays, & 
les Rois qui font aflts fur le trdne de 
David , & les Sacrificatturs , 8c les 
Prophetes, & tons les habitans dejeru- 
falem. 

14* Et je les briferai Tun contre l'au- 
tre , les peres 8c les enfans enferable , 
dit 1'Eternel ; je n'en aunri point de 
companion , je ne les epargnerai point, 
fe nulle pitie* ne me retiendra, pour 
ne les pas detroire. 

15. Ecoutez & pretez roreille ; ne 
vous&evez point , car fEternel & parle\ 

i*. Donnez gloire k PEteruel vdtre 
Dieu, avantqn'il faflfe venir testene- 
bres, & avantque vos pies broncbent 
fur les montagnes obfeures ; vous at* 
tendrez la lumilre , mais il la cfaaa- 
gera en une ombre de mart + it la re- 
ouira en obfeuriti. * 

17. Que fi vous n'ecoutez. pas- ced , 
mon ame pleurera en fecret * caufe 
de vipre • orgueil , mon ceil- Verfera 
beaucoup de larmes* raemeil fe fon- 
dra en larmes; parce^queleiroupeau 



de 1'Eteroel aura €t€ eminent* prifon* 
nier. 

f8. Di an Roi & a la Reine: Hu- 
miliez-vons , & abbaifiez-vous ; car la 
couronne de vdtre gloire efttomble de- 
defiiis vos teces. 

19. Les villes du mi di font ferrates," 
& il n'y a perfbnne qui les ouvre p 
tout Juda eft tranfporte* , il eft entire-, 
ment tranfporte\ 

20. Levez vos yeux , 8c voyez ceux 
qui viennent de l'aquilon ; Ou eft le' 
pare qui t'a it& donne* , & ton magni- * 
fique troupeau? 

a i. Que diras-tu, quand il te puni- 
ra ? C'eft toi qui leur as appris a etre 
Chefs au deffiis de toi ; les douleurs 
ne te fai (iron t-el les pas , comme eUtr 
ftijtjfen$ une femme qui enfante ? 

22, Que fi tu dis en ton coeur : Pour* 

3uoi ceci m'eft-il arrive ? C'eft a caufe 
e la grandeur de ton iniquiri , que les 
pans di tes habits ont Ite troufles , « 
que tes pieds ont ete fouilles. 

2}. Un More changeroit-il fa peau , 
& un Leopard fes taclies ? Pourriez- 
vous auffi fatre que I que bien , vous 
qui n'etes appris qu'a mal faire 7 

24. C'eft pourquoi je les difperfefai 
comme du chaume , qui eft emport^ 
par le vent du deTert. 

25. C'eft ici ton fort 8c la portion que 
je fai aifignee , dit 1'Eternel i parce 
que tu m'as oublie* , & que tu as mis 
ta confiance dans le menfonge. 

26. Pai meme auifi troufR les pans 
de tes habits fur ton vifage , 8c ta toon* 
te parottcst. 

27. Tes adulter.es, tes henniflemens t - 
& rinormite* de tes proftitutions font* 
fur les coilines * par les champs ; 
j'ai vu tes abominations. Malheur h 
toi , Je'ruialem ! Ne feras-tu point net» f 
toy^e ? Jufques a quand cela dureray 
t-il ? 

REFLEXIONS. 
f ES inftruaions que ce chapitre nous- 
*- preTente font celles-ci : I. Que 1'aU- 
liance que nous avons avec Dieu nous* 

f>rocure de grands avantages , & qu'el- 
e nous . unit ii mi tres 6troitement ; 
mais que &41 nous arrive de renfrein** 
dre , comme les Juifs le firent , elle 
nous deviendra inutile, II. Que quancb 
Dieu fait entendre fes menaces , il faut 
s'iiumilier; &que comme les Grands.' 
font ordinairement les principauxait^ 
tenrs*de la corruption des peoples <& 
des malheurs qui la fuivent , il eft ju&- 
te qu'ils ttavaiihmt par leur humilia- 
tion a d&trafiner la colere du ckl. C'eft • 
la reflexion qu'il faut faire fur ce que 
Jeremic xxhortoit non feulement le 
people* mais le Roi & la Reine, a* 
donner gloire a Pieu, & ^s'iiumilier, 
avant>qpelestttiebres vinfientfureux** 
II. tes larmes que Jerlmie. r^pandoit 
fur ljobftination des Juifs , 8c fur leurs 

mal- 
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malheurs , font voir , que quand Ten- 
durciffement dcs hommes eft irreme- 
diable , les gens de bien , 8c en parti- 
Culier les Miniftres da Seigneur ne 
peuvent faire autre chofe que d'en g£- 
mir , & de dlplorer le malheur de 
eeux qui plriiTent. III. L'on doit bien 
Confidlrer ces paroles : Un More charts 
geroiuil fa peau * & un Leopard fc sta- 
shes ? Comment Pourricz-vow fairele 
bien , vous qui wavez appru qu'a faire 
le mal ? Ce reproche , qui dlcrit Te*- 
trange endurciflement des Juifs , nous 
anprend , qu'en rlfiftant a la grace de 
Dieu , & en s'habituant au pgebe* v on 
tombe dans un degre* de corruption , 
d*ou il eft tres-difficile de revenir, & 
d'ou plufieurs ne reviennent jamais, 

CHAPIT^E XIV. 
Voccajion de la prophetic qui eft conte- 
nue dans ce chapttre fut ume grande 
fecherejje que Dieu avoit enyoyee fur 
la Judee , & de Uquelle Jeremie fait 
la description. Dans ce terns fAcheux, 
it priepeur appaiferla cotere de Dim, 
£f pour obtenir de la ft**f. Mais 
Dieu lui dit que fes prieres^ itoient in- 
utile* , auJJUnen que les j tunes & Jes 
frieres des Juifs ; qu'ils alloieut etre 
extermines par ton* fes fieaux , £7 
que les faux Prophetes , qui lew pro- 
mettoient la projperite , feroient cenfon- 
•dm^y enveloppes dans cope ruine 
finer ale. Cependant le Prophtte fupplie 
le Seigneur de pardonner aux Jutfs^ 
fiT de ne les pai abandomwr dans cette 
expimiU. 

LA 'parole de TEternel, qui. fut a- 
. dreiTle a Jlremie , a Poccaflon d»u 
He fechereffe. 

2. La Judte a iti dans le deuil , & 
fts portes font dans un pdtoyable 6tat ; 
ils font tous noircis fur la terre , & 
le cri de Jlrufalem eft montl an del. 

3. Et les Grands d'entr'eux onteti- 
▼©ye* les petits chercher de Teau ; ils 
Ibnt alle's aux citernes , £r" n'y ont 
point trouve" d'eau ; ils Ont iti ren- 
ews honteux 8c conrus , & ils ont con- 
vert leur tete. 

. 4* Parce oue la terre eft crlvaflge , 
k caufe , qu f il n'y a point eu de pluie 
an pays; les laboureurs ont et£ ren- 
du* honteux , cY ont couvert leur tete. 

5. Meme la biche a fait fon fan a 
'la campagne, & l'a abandonne' , parce- 

utfil n'y a point d'herbe.- 

6. Et tesanes fauvages fe font tenus 
fur les lieux Aleves , ils ont attire" le 
vent cotnme les dragons ; leurs yeux 
font atfbiblis , parce qvCil nV a point 
dTierbe. • • • ■ , 

7. Eternel, fi nos iniquite? readent 
ttmoignage contre nous , aai a caufe 
do ton nem* car nos rebelhpas font 
multiplies ; c'eft contre toi que nous 
avons p^cheV . 

8. TW- qui es l'attente ■d'lftael,. £T 



fon Liblrateur au terns de la dltrefie,' 
pourquoi ferois-tu dans le pays corn* 
me on Stranger , 8c comme un voya- 
geur qui fe detourne pour pafler in* 
auit ? 

9. PourqnoHerois-tu comme nn hom- 
meltonnl, & comme un homme fore 

?ui ne peut d^ltvrer ? Or tu es au mi- 
ieu de nous , 6: Eternel* A ton nom 
eft reclame fur nous ; ne nous abandoa- 
ne point. •» 

lb. Amfi a dit TEternel a ce peu-> 
pie : Parce qu'ils ont aim^ a aller ainfi • 
qa 8c la, 8c qu'ils n'ont point retemi 
leurs pi^s , TEterael n'a point oris 
piaitir en euxi mail raaintenant il fie 
fouviendra de leurs iniquity r & punw^ 
ra leurs -plchls. 

ii. Puis TEterael me, dit: Ne fai< 
point de reqatte pour ce people. 

12. Quand ils jeQncront, ye n'exau- 
cerai point leur cri ; 8c quaadils otfri- 
ront des holocauftes & des. oblations, 
je n*y prendrai point de piarQr; raai* 
je les con lamer ai par Tepee T par la 
famine , 8c par la mortality. ; 

I). Et je dis: Ah! Ah! Seigneur, 
Eternel. Voici, les Prophetes leur di- 
fent: Vousae verrez point Tepee, &» 
vous n'aurez point de famine * mais je * 
vous donnecaiuae paix aflkr^e dans 
celieu^t. 

14. Et TEternel me dit: Ce que«es^ 
Proptetcs proph^tifent en mon nom: 
n'eff que menfonge ; je ne les ai point - 
'envoye's , &.ne Uvx ai point'donndde 
charge , & ne!leur ai point-pztrle; tls^ 
vous prophedfent des vifions de men-' 
fonge y de .divination , deneanf, 8c\* 
trompetie de leur coeur. 

1%. C'eft pourquoi, ainfi a dit TEw 
tern el , touchantles Prophetes ^ui pro- 
phetifent en mon nom, lefquess tou» 
tefois je n'ai point envoyes , 8c qui dU 
fent : i'epie ni la famine ne ieront 

f»oint dansice pays-ci: Ces Prophetes,. 
k, feraat cenfum6s par Tip^e 8c par: 
la famine. 

I6i JBt le- peu^le auquel ils ont nre- 
pheiifi fera jettipar lesru^sdejern« 
falem , a caule de la famine & de To-. 
}6*e ,, 8c iln'jr'aura perfonne qui les en* 
.evelifle , tant eux que leurs fils 8c 
leurs filies , & je r^pandrai fur euxc 
leur m^chanteteV. . . 

17. Tu leur dkas done cette parole r/ 
Que mes yeux. fe fondent en larmes 
nuit & Jour , & qu'ils ne cedent ppint il 
car ia vierge fille de mon peuple a 
€t€ accabLee d'une grande ruine ; la 
plai* e» eu fort^dquloureufe. 

I&. Si je fors aux champs , voici dts, 
bleffes a mort par T^pec, & fi j'en*. 
tre dans laviUe^ voici des gens qui 
meureat de fkim; meme le -Prophetr 
8c le SaCrificateur ont couru par le 
pays , . & ne faveut ou ils en fonti 
19. Anrok-pa . entiejrement rejeui" 
Juda, 
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Juda , & ton ame auroit-elle Sion en 
Ercreur? Pourquoi nojus as-tu frappls 
gjFforte qu'#7 n'jr 4 point dc gudri- 
Ipn? On attend la paix , & il n'jr a rien 
de bon i & le terns de lagueriibn , & 
voici le trouble. 

20. Eternel 5 nous , reconnoifibns n6- 
tre- m^chancete" » £F l'lniquite* de nos 
petes ; car nous avons p^che" contre toi. 

21. A caufe de ton nom ne nous re- 
je^te point , & n'expofe point a op- 
probre le tydne de ta gloire : Souvien- 
toi de ton alliance avec nous , & ne 
la romns point. 1 

22. V en a-t-il parmi les divinitis 
des nations , qui faflent pleuvoir & qui 
fajfent que les cieux donnent la menue 
pluie ? N'eft-ce pas toi , Eternel notre 
Dieu qui le ferasi Cf'^ft pourquoi nous 
efp6rerons en toi ; car c'eft toi qui as 
fait toutes ces chofes-la. 

REFLEXIONS. 

Ous devons apprendre d'ki ces qua- 
tre c ho les : I. Que comme Dieu en- 
voya une fechereffe & une famine fur 
la Judee, pour avertir les Juifs qu'il 
Itoit irriti contre eux , & que bientdt 
il viendroit les dgtruire , il faut regar- 
der ces fortes de calamites temporel- 
les comme des fignes de la colece ci- 
lefte , & des invitations a la repentan- 
ce. II. Que le devoir des Condu&eurs 
de PEgliie , & de to us fes vrais mem- 
bres , , eft de travailler par leurs pri6- 
res , a limitation de Jer£mie , a pre"- 
veair & a detourner les ju^emens de 
Dieu , ou a les modeler , s'lls ne peu- 
vent les detourner tout-a-fait. III. Que 
le zele & Pinterceflion des juftes , non 
plus que les prices & les jeunes d'un 
peuple impenitent & obftine\ ne fau- 
roient Eloigner ta colere de Dieu. Le 
Seigneur le declare lui - me me , lors 
qu'il dit au Prophete: fiefai point de 
requite pour ce peuple ; quoad tlsjekne- 
rant £F quails prterent , je n'exaucerai 
point leur cri i & en ajoutant , que les 
Juifc feroient confumls , non feulement 
par Ja fgcherefie & par la famine , mais 
aufis par la guerre & par la mortali- 
ty. Knfin , les Miniftres de la Reli- 
£ion doivent bien coniiderer ce que 
>ieu ditioi du crime &de lapunition 
de ces faux Fropbetes , qui promet- 
toient la paix au peuple de Jerufa- 
lcm , dans le terns que. fa mine appro* 
cboit ; afin qu'il ne leur arrive jamais 
de flater les hommes& d'entretenir la 
fgcurite* des-pecheurs ; mais qtfils di- 
fent toujours avec finwrite* & avec ze- 
le , ce que Dieu leur commande de di- 
ce. Cela montce auifi , que le peuple 
doit icouter ceux qui annoncent la vo. 
lonU du Seigneur ians dlguilement 8t 
fans flaterie. 

G HA PIT RE JtV. 
Dieu continue d declarer a Jeremie+qui 

isvpit intercede, pour Us Juifs » que** fee 



prieres ne feroient peint exaucees ; que 
leur ruine etoit refolue , parce qu y ik 
avoient abandenne Dieu; £T qtfilsal- 
loient etre livres a lews ennemu qui let 
detruiroitnt , aux bites £F x aux oifcaux 
qui les devoreroient , £7* a Routes for- 
tes de catamites. Le Prophete fe plaint 
des trover fes qu'il fouffrott de la part 



des Juifs , force qu'il les tnenacoit des 
jugemens de Dieu ; mats le Seigneur 
le confole £T Pajfure de fa protection. 



pT PEternel me dit: Quand Moyfe 
*-* & Samuel fetiendroientdevant moi, 
je n'aurois pourtant point d'aife£tion 
pour ce peuple : Cnafte-les de devant 
ma face , & qu'ils fortent. 

2. Que s'ils te difent : Ou fortirons* 
nous ? Tu leur rlpondras : Ainfi a dit 
PEternel : Ceux qui font defines a la 
mort, a la mort ; ceux qui font defiines 
a l'£p6e, a Pe'p^e ; ceux qui /in* dejrines 
a la famine , a la famine ; & ceux qui 
font defines a la captivity , a la capti- 
vity. 

3. J'envoierai auffi fur eux quatre 
fortes de fle*aux , dit PEternel , favoir 
l'6p6e pour tuer , les chiens pour trat* 
net, & les oifeaux des cieux & les 
betes de la terre pour divorer & pour 
d&ruire. 

4. Et je les livrerai a etre agites 
par tous les Royaumes de la terre , k 
caufe de Manafle fils d'Ez6chias , Roi 
de Juda , & des chofes qu'il a raites 
a J^rufalem. 

5. Car qui feroit 6mu de compad 
Hon envers toi , 6 J^rufalem ; ou qui 
viendroit s'affliger avec toi; ouqmfe 
d^tourneroitpours'informer de taprof- 
p^rit^ ? 

6. Tu m'as abandonn^ , dit PEter- 
nel , & tu t'en es all6e en arrie>e ; 
c'eft pourquoi j'^tendrai ma main fur 
toi , & je te dltruirai ; je fuis las dt 
me repentir. 

7. Je les vannerai avec un vanjuf- 
qu'aux extr^mites du pays. J'ai d6* 
leU £T j'ai fait p6rit mon peuple , * 
ils ne fe font point d&ournls de leur 
voie. 

8. J'ai multtpK^ fes veuves plus qut 
le fable de la mer ; j'ai fait venir con* 
tr'eux , & fur les meres , celui que 
j'ai choili pour les d^truire en plein 
midi; j'ai fait tomber fubitement fur 
elles Pennemi & la frayeur. 

9. Celle qui en avoit enfant^ fept 
eft devenue* ianguifiante , elle a rendu 
Pefprit, fon foleil lui eft couch6 , pen* 
dant qu'il 6toit encore jour ; elle a Itl 
rendue honteufe & confufe , & je li- 
vrerai ceux qui lui refteront a Pe'pe'e, 
a la vug de leurs ennemis , dit PEter- 

:ueL 

10. Malheur a moi * 6 ma mere; de 
ce que tu m'as mfsaumonde, pour 

fetre un bomme expofe a la contradic- 
tion 9 & i.laidityuie dans tout ce pays ! 

Digitized by LiOOQ IC 



«7» 



J B R E M I E. 



Je n'airien preteV& je iTai rien em. 
prunte, & cependant chacun tne maudit. 

11. ^ilors r Eternel me dit : Ce qui te 
refte ne fera-t-il pas heureux? Et ne 
ferai-je pas que rennerai te previen* 
dra au terns de la calamity , & au terns 
fie ladearefie? 

12. Le fer bri fera-t-il le fer de Pa- 
quilon & Tacier? < 

i$. Je livrerai au pillage, fans en 
faireprix, tes richefles & tes treTors; 
& cela a caufe de tous tes pe*ch£s ; & 
meme par toutes tes contrles. 
< 14. Et je ferai paflfer tes ennemis 
par un pays que tu ne connois pas ; car 
le feu de ma colere jette des fiammes ; 
11 fera erobrafe fur vous. 
* IS. Eternel, tu le connois, fouvien- 
loi de moi , vifite moi , & me defen 
contre cenx qui me perftcutent; ne 
m'enleve pas, en difftrant ta colere; 
pren connoiflance des opprobres que 
je foufFre pour V'amour de toi. 

16. Des que j'ai trouvl tes paroles, 
|e les ai auj/t-tot mangles; & ta pa. 
■role a 6te la joie & Pallegrefle de mon 
-cceur; car ton nom eft reclame fur 
moi , 6 Eternel Dieu des armies ! 

- 17. Je neme fuis point affis dans les 
confeils fecrets des moqueurs , 8c ne 
m'yfuu Point rljouY , mais je me fuis 
jtenu afiis tout feul , a caufe de ta 
main, parceque tu m'as rempli d'indi- 
gnation. 

18. Pourquoi ma douleur eft- ell e cou- 
ttnuelle , 8c pourquoi ma plate eft-elle 
fens efpfrance ? Elle a refuK d'etre 
guerie. Serois-tu a mon egard comme 
-des eaux qui trompent 8c qui ne du- 
rent pas ? 

19. C'eft pourquoi, ainfi m'a dit 
l'Eternel : Si tu te tourneS.t/er/ moi , je 
te ramenerai , & tu fubfifteras deyant 
moi; & fi tu spares ce qui eft pr£- 
cieux de ce qui eft meprifiible, tufe»| 
ras ma boucbe ; • lis fe tourneront vers ' 
toi , & tu ne te tourneras pas vers eux. ; 

- 20. Etje te ferai etre a ce peuple 
• une muraille d'acier bien forte ; ils 

combattront contre toi ; mais ils n'aiv 
ront point le deftus fur toi; car jefuit 
-avec toi pour te garantir 8t pour te 
dllivrer, dit l'Eternel. 
. 21. Et je te de livrerai de la main des 
raichans , & te racheterai de la main 
des hommes violens. 

REFLEXIONS. 
XjOus devons recueillir d'ici ces trois 
^ inftruaions : La premiere, a.ue quoi- 
dque les perfonnes pieufes foient tres 
•agreables a Dieu , & que ieurs prieres 
foient d'une grande efficace , lis ne 
-peuvent rien obtcnir en faveur de 
ceux dont Tendurciilement eft deTef- 
»e>e\ Dieu declare celade la manilre 
-Ja plus rorte, endilant que quand Moy 
~U & Samuel , qui avoient autrefois d<- 
tourne^a ederedejdeijftifcl* peuple d?I£ 
rafcl par leur intcrceifion , le pricroient 



pour les Juifs , il n'y auroit aucua 
Igard. La feconde inftru&ion eft , mt 
la punition des pecheurs , ouelquett* 
vere quelle foit, eft fi jufte, quMls 
ne mlritent pas qu'on les plaigne. Ce- 
la eft exprime* par ces mots : jQui eft*ce 
qui feroit emu de compajjten envers toi , 
o Jerufalem , ou qui voudroit s'amiger 
avec toi , puis que tu nfa*. abandonnet 
Les Miniftres de JeTus-Chrift voient 
par Texemple de J6remie , qu'ils font 
fouvent appelles a dire aux hommes 
des chofes dures 8c facheufes , 8c que 
cela peut les expo fer a la haine des 
mlchans ; mais qu'ils doivent pourtant 
toujours fuivre les ordres que Dieu 
leur donne , & fe conferver purs an 
milieu de la corruption glheYale ; m#- 
yennant quoi ils peuvent s*afTurer que 
l'affiftance de Dieu ne leur manquer* ' 
jamais. 

CHAPITRE XVI. 
Dieu ,, four apprendre aux Juifs ©* £ 
Jeremie, que la Judee etoit menace* 
des dernier s malheurs , lui defend deft 
marier* & de fe rencontrer dans au- 
cunt maifon de deuil four conftler 
ceux qui feroient affliges , non plm # 
que dans aucun feflin. 11 lui dit , que 
les crimes des Juifs £7* leur prodigieux 
endurcijfement leur attireroient torn ce* 
maux. II promet cependant de les f ai- 
re revenir du pays d'aqutlon , Seft-a- 
dire , de Babylone , apres qu'ils au- 
roient porte la peine de leurs peches. 

PUis la parole de l'Eternel me fat 
adrefiee, 8c il me dit : 

2. Tu ne prendras point de fera me, 
8c tu n'auras point de fils ni de lilies 
en ce lieu. 

3. Car ainfi a dit PEtemel toucbant 
les fils & les filles qui naitront en oi 
lien , & toucbant leurs m^res qui les 
auront en fan tes , 8c touchant les pgres 
qui les auront engendr£s en ce pays : 

4. Ils mourront de maladies langos* 
reufes , ils ne feront point pleure's, ft 
ils ne feront paint enfevelis , mais 
ils feront fur le defius de la terre com* 
me dufumier ; ils feront con fumes par 
l'eple 8c par la famine ; 8c leurs corps 
morts ferviront de viande aux oifeaux 
des cieux 8c aux bites de la terre. 

5* Meme, ainfi a dit l'Eternel : If 'en- 
tre point dans aucune maifon de deuil, 
& ne va point pour plevrer ni pout 
t'amiger pour eux ; car j'ai retire' dt 
ce peuple-ci, ditrEtenrel, ma pais, 
ma bontf , & mes compafiions. 

6. Et les grands & les petits mour- 
ront en ce pays ; ils ne leront point 
enievelis , & on ne les pleurera point , 
8c perfonne ne fe fera ausune incifion, 
ni ne le rafera pour eux. 

7. On ne fera point de repat pour 
lewdeuil, ni pour contbler quelqu'int 
a cauljr d'un most v . & on ne leur doo- 
nefa point i boirc de la coupe de con* 
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folation , pour leur peVe; ou pour leur 
m£re. 

8. Tu n'entrerasnpn plus en aucune 
maifon de feftin , pour t'afteoir avec 
eux , pour manger ou pour boirc. 

9. Car ainfi a dit l'Eternel des ar- 
mies, lc Dieu d'Ifrael : Voici jevais 
faire ceflTer de cc lieu deyant vos yeux , 
& en vos jours , la vofx de joie 8c la 
voix d'all^grefle , la voix de l'lpoux 
& la voix de l'epoufe. 

10. £t il arrivera que quand tu au- 
ras prononce" a ce peuple-ci.toutes ces 

faroles-la , ils te diront : Pourquoi 
Eternel a-t-il prononcg tout ce grand 
mal contre nous ? Quelle eft ndtre ini- 
quity , & quel */?H6tre p6che\ que nous 
avons commis contre l'£ternel ndtre 
Dieu ? 

ii. EttuleUr diras : Parce que vos 
p6res m'ont abandonne* , dit 1' Eternel, 
« font allgs apres d'autres dieux, & 
les ont fervis , 8c fe font proftemes de- 
vant eux , & qu'ils m'ont abandonne, 
8c n'ont point garde* ma Loi. 

12. Et vous ayez encore fait pis que 
vos peres ; car voici , chacun de vous 
marche apres la durete* de fon cceur 
ra 6 chant , afin de ne me point e"couter. 

13* Cell pourquoi je vous traufpor 
terai de ce pays , en un pays que vous 
if avez point connu , ni vous ni vos 
pe*res ; & la vous fervirez jour & nuit 
| d'autres dieux , parce que je ne vous 
aurai point fait de grace. 

14. Car voici, les jours viennent 
dit l'Eternel , qu'on he dira plus : L'E- 
ternel eft vivant , qui a fait remonter 
les enfans d'Ifrael hors du pays d'E- 
gypte ; 

15. Mais on dira: L'Eternel eft vl 
vant, qui a fait remonter les enfans d'If. 
ra61 du pays de l'aquilon , & de tous 
les gays auxquels il les avoit chafTSs ; 
car je les ram en era i dans leur pays, 
que j'avois donnl a leurs pe>es> 

16. Voici, je vai mander a plufieurs 
pefcheurs , dit l'Eternel , & il les pef- 
cneront ; & apres cela je manderai a 
plufieurs chafleurs qui les chaiTeront 
par toutes les montagnes , &,par tous 
les coteaux , & par tous les trous des 
rochers. 

17. Car mes yeux font Cur toute leur 
conduite, qui n'eft point cache*e de- 
vant moi , & leur iniquity n'eft point 
couverte devant mes yeux. , 

18. Mais je leur rendrai premi^re- 
snent au double la peine de leur ini- 
quity & de leur pechi , parce qu'ils 
ont fouill* mon pays par les cadavret 
puans de leurs infamies , & parce qu'ils 
ont rerapli mon heritage de leurs abo- 
minations. 
' 19. Eternel , qui ts ma force & ma 

{minance , & mon rlfuge au jour de 
adltreffe; les nations vjendront a toi 
des bouts de la terre , & ell«4 diront : 



Quoi qu'il en foit, nosplres n'ont pof. 
Cede' que le menfonge 8c la vanitl , & 
des chofes auxquelles il n> a point d'u- 
tiliti. 

20. L'homme fe fer a-t-il lui-mgme 
des dieux, lefquels ne font pas dieux. 
1. C'eft pourquoi , voici , je leur 
ferai connoitre a cette fois , je leur 
ferai connoitre ma force & ma puif- 
fance , & ils fauront que mon nom eft 
l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
CI Dieu deTendit a J^remie de fe ma* 
rier , d'entrer dans les maifons de 
deuil , & de fe trouver a aucun feftin , 
c'^toit afin que cette conduite du Pro- 
phete frappat davantage les Juifs , 8t 
leur fit comprendre que le terns de 
leur deTolation e'toit venu ; que les en- 
fans qui naitroient feroient expofls a 
toutes fortes de maux , & feroient une 
fin tragique ; que les morts ne feroient 
ni eafevelis ni pleurls , & que ce peu- 

Sle n'auroit bientdt plus aucun fujet 
e fe rljouir. Sur cela nous devons 
remarquer , que dans les terns de ca# 
lamiteDieu veut qu'on s'humilie, qu'on 
donne des marques de fa douleur , & 
qu'on s'abftienne m&me de ce qui pour- 
roit fttre permis en d'autres terns. II. 
Dieu declare formellement ici, que 
tous ces maux viendroient fur les Juifs, 
parce qu'ils l'avoient abandonne' , & 
qu'ils avoient meme fait pis que leurt 
p^res ; que fes yeux Itoient fur toute 
leur conduite , & qu'il leur rendroit au 
double ce que leurs p£chls miritoient. 
Cela marque bien clairement que Dieu 
eft jufte ; qu'il voit & qu'il connote 
toutes les attions des hommes ; & que 
quand ils aggravent leurs pe'ehe's , ils 
f'obligent a en faire la vengeance. III. 
On voit cependant dans ce chapitre, 

?ue Dieu confervoit encore pour les 
uifs des fentimens d'amour ; puis qu'il 
vouloit faire cefier leur captivite* , 8c 
les faire remonter du pays de Babylo- 
ne , apres qu'il les auroit chatie*s pour 
les retirer de leurs 6garemens. Dieu 
en ufe de la forte envers les hommes , 
8c s'il leur envoie des maux pour les 
punir , il ne les rejette pas tout a fait , 
& il pardonne toujours a ceux qui pro- 
fitent de fes chatimens. 

, CHAPITRE XVII. 
Jeremie dit aux Juifs 9 que 'lew* ptches 
£T furtout leur idolatries alloient cau* 
fer leur ruinei que les hommes en qui 
ils fe confioient ne les garantiroient 
point \ £T que pour etre heureux il faU 
loit fe confier en Dieu feul , qui fon* 
de & qui connoit les caurs , qui eft It 
Juge de tout les hommes , &> qui eft 
ennemi de Nnjuftice. Jeremie fe plaint 
des outrages qu'on hit faifhit , £^ il 
protefte quH4 n'avoit point fouhaite lot 
deftru&im des Juifs , £T qu'il n? avoit 
fait que leur dire ce que Dieu lui avoit 
commands 
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cemmande de leur annoncer. 11 exbor- 
te le Roi £T le peuple a fe repentir , 
- £T principalement a empecher que le 
jour du Sabbat ne fut profane ; leur 
premtttant que , s*ils le faifoient , Dseu 
les beniroit ; £T les menacant de la dejf- 
truSbion , s y ils continuoient dam leurs 

• rebellions. 
T £ pgchg de Juda eft ecrlt avec un 
•*-* borin de fer, £? avec uue pointe 
de diamant , il eft grave" fur la table 
de leur coeur , & fur les comes de leurs 
autels. 

2. Oe forte que leurs ftls fe fouvien- 
dront de leurs autels & de leurs boca- 

fes, aupres des arbres verdoyans fur les 
autes coll in es. 

3. J'expoferai au pillage ma monta- 
gne , la campaghe , tes richeffes , tous 

-tes treTors , tes lieux eleven , 4 caufe 
du pgche que tu m commit dans toutes 
tes contrges. 

4. Et toi , tu laifleras repofer Phen- 
tage que je t'avois donne , & je ferai 
que tu ferviras tes ennemis , dans un 
pays que tu ne connois point i parce 
que vous avez alluml le feu de ma co 
lere, & il brulera toujours. 

5. Ainfi a dit 1'Eternel : Maudit eft 
l'homme qui fe confie en l'homme , & 
qui de la chair fait fon bras, & du- 
quel le coeur fe retire de 1'Eternel. 

• 6. Car il fera com me la bruy^re dans 
une lande , & il ne verra point venir 
le Jrfen ; mais il demeurera au deTert 
dans les lieux fees , dans une terre fa- 
16e & inhabitable. 

• 7. Beni fbit l'homme qui fe confie 
en 1'Eternel , & duquel 1'Eternel eft la 
confiance. 

8. Car il fera comme un arbre plants 
pres des eaux , & qui e"tend fes raci- 
nes le long d'une eau courante , lequel 
lors que la chaleur viendra ne la fen- 
tira point , & fa feuille fera verte ; il 
oe fera point en peine dans 1'annlede 
la flcherefle , & il ne celfera point de 
porter du fruit. 

», 9. Le coeur eft trompeur , & deTef- 
pgrement malin par deifus toutes cho- 
ies i qui ie connoitra } 

10. Je fun 1'Eternel , qui fonde le 
cueur , 6c qui Iprouve les reins ; mS- 
me pour rendre a chacun felon fifa 
train , £T felon le fruit de fes-a&ions. 

11. Ceiui qui acquiertdes ricaefles , 
fenon point avoc droit , eft comme 
line perdrix qui couve ce ijw'elie n'a 
point poihdu i il les laiifera au milieu 
de ies jours, & a la Hn.il ie trouve 
xa que.c'eft un infenfc. - 

,\ 12, te lieu de ndtre fanctuaire eft un 
trdne de gloire, un lieu eleve" des le 
commencement. 

> i3/£ttru«i , qui es l'attente d'Ifrael, 
touscetix qui fe'abandonnentdfviendrcmt 
fconteox i & ckux quiie d*rournent de toi 
•exoAt»e/cr&s:lur la. terre*, parce qn T iis 



ont abandonne" la fource des eaux vi- 
ves , favoir 1'Eternel. 

14. Eternel, gaeri-moi , & je ferai 
gueri , fauve-moi , & je ferai fauve* ; 
car tu es ma louange. 

i%. Voici , ceux-ci me difent : Ou 
eft la parole de l'Eteniel ? Qu'elle vien- 
ne preientement. 

16. Mais je ne me fuis point emprefc 
fe* , pour n'etre pas pafteur apres toi ; 
& je n'ai point defiri le jour de l'ex- 
treme affliction ; tu le fais , & ce qui 
eft forti de mes levres eft droit de- 
vant toi. 

17. Ne fois point un fujet d'effroi 
pour moi ; tu es ma retraite au jour 
de l'afflktion. 

18. Ceuxqui me perfdeutent devien* 
dront honteux ,. & je ne ferai point 
confus; lis feront e"pouvant^s , & je 
ne ferai point effraye" ; amene fur eux 
le jour dtj mal , & frappe les d'une 
double plaie. 

19. Ainfim'a dit 1'Eternel : Va, & 
tien toi debout a la porte des enrans 
du peuple , par laquelle les Rois de Ju- 
da entrent , & par laquelle iis fortent, 
& a teuces les portes de Jlrulalem ; 

20. Et di leur : Ecoutez la parole de 
1'Eternel , Rois de Juda , & vow tous 
les hommes de Juda, & vous tous les 
habitans de J^rufalem , qui entrez par 
ces portes. 

21. Ainfi a dit 1'Eternel : Prenez gar- 
de a vos ames, & ne portez aucuns far- 
deaux au jour du Sabbat , & ne les tai- 
tes point paffer par les portes de Je% 
rufalem. 

22. Et ne tirex hors de vos maifons 
aucun fardeau au jour du Sabbat , & 
ne faites aucune oeuvre ; mais fanftifiez 
le jour du Sabbat, comme j'at com- 
mand^ a vos pe*res. 

23. Mais ils n'ont pas ^coutf, & n'ont 
point incline* leur oreille ; mais ils one 
roidi leur cou ? pour ne point dcouter , 
& pour ne point recevoir d'inftruftion. 

24. Si vous m'e'coutez attentivement , 
dit 1'Eternel , pour ne faire pander au- 
cun fardeau par les portes de cette viU 
le au jour du Sabbat » 8c fi vous fane- 
tihez le jour du Sabbat , tellement 
que vous ne tafilez aucune oeuvre en ce 
jour - la. 

25. Les Rots & les Principaux, ceer 
qui font alfis fur le Trdne* de David , 
entreront dans cette ville , monies fur 
des chariots St fur des chevaux , eux 
& les principaux d'entr'eux r les hom- 
mes de Jiida , & les irab$r*ns de Jeru- 
salem , & cette ville fera haoitee a 
toujours. 

26. Oh viendra auffi des villes de Ju« 
da 6c des environs de J^rufalem , da 
pays de Benjamin , de la campagne « 
& des montagnes , & de devcrs le mi* 
di; oii apportera des holocaultes, des 
iaorHices-, des -oblations' & de Teiicens ; 
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on apportera aifffi des facrifices enac- 
tions de graces dans la maifon de VE-> 
ternet. 

1?. Mais il vous ne m'6coutez pafe 
pour fanttifier le jour du Sabbat , & 
poor ne porter plus auetin fardeau , & 
ii'en faire entrfcr aucnn par les ported 
de Jerufaleitl au jour du Sabbat , je 
mettrai le feu a fes portes , & il com 
fumera les Palais -de Jlrufalem , & ne 
fera paint eteint. 

REFLEXION & 
t ES reflexions qu'il faut faire fur ce 
*-*, chapitte font j I. Que comme les 
Jurfs furent abaridonnes a leurs enne- 
mis , parce qu*ils avoienf irrite' le Sei- 
gneur , aoffi Dieu fait tdt ou tard la 
punition des pech6s» de cetix qui l'dt- 
4enfentv II.. Que e'eft eh Vain que Ton 
pretend trouver fa furete* dans le fe- 
cours des hommes , lors qu'on n*eft 
pas bien avec Dieu ; & qu'en general 



. les retablir s^itt.fe cmuertijfoient. II 
les exborte k cette comserfim , les me- 

. nacant f que s'ilr tontnmpient k publier 
Dieu , ils feroient defoles. Enfin , il 
reorient a fe plaindte des comphts que 
let Juifs avoient fait pour lui iter la 
vie , £T il Jeitr .deuonct U vengeance 
du Seigneur. . , . 

T A parole de l'Eternel fut encore adtef- 

■ L- fie a Jer^mie, & il lui dit: 

2. Leve-toi , & defcen dans la maifon 
d'un potier , & la je te ferai entendre 
mes paroles. . - 

3. Je defcendis dono daifsfo maifon 
d'un potier* & vpici * it faifoit/ew ou«* 
vrage* etant ajfis fur ■/*- fcltar ■> 

4. Et le Vaifleau qu'il faifqitaVfec Vat- 
gilte qui etoit en J a. 'main fujt gate » 
8c il en refit de neUveau un autre vaifc 
feau , comme il lui femub bonded 
faire. ■ ' 

5. Alors la parole de l'Eteriiel me' 
ceux qui fe eminent dans les hommes fut adreifee , <k il me dit :-, , 

& dans le bras de la chair font mail-' 6, Maifon d'Ifrael* ne pourfai-je pail 
flits de Dieu ; mais qu'il bSnit cenx faire de vous comme ce potier a fait* 
qui s'afturent fur lui * & qu'il n'y a \ dit 1'Eternel. Voici v comme t'argille 



point d'e*tat plusheureux ni plus fer- 
ine, quecelui d*ane'perfonne qui fe eon;, 
fie en Dieii & qui le' crtfnt. III. II 
faut faire une attention particulidre a 
ces paroles j Lt carufi del y homme eft ru± 
fe ^jnalimpar dejfni toutes chofes : JQui 
le connoitra ? Je fuu fEternel qui fonde 
les cceurs £7* les reins \ four tenure a ci)a~ 
curt felon fes eeuvres. ' Cela doit nous 
apprendre a nous defter de nous-me- 
mes i k tacher de uonnoitre ndtre cceur , 
8c A eraindre Dieu , dont la connOif-, 
fance eft infuif e , & qui eft le Juge de: 
tons les hommes, IV. -Ge chapitre nous, 
enfeigne , que' ceux qui acquierent des' 
richefies injuftement ne les poft'edent 
pas long-terns. • Enfin ,■ les perfonnes 
publiques out ici des leqons tres-»im- 
portantes. Les Miniftres du Seigneur 
doicent apprendre, pair ce qui arriva a 
J^r^mie , a* ne pas trouver etrange li 
les m^chans rejettent; leur mmittere i, 
k, s*en acquttter Hdeiement ; Sc a etre. 
toujours animus de charit^ pour ceux 
a-qui ils font envoy^s , quand meme 
•Is en feroient mal requs. Les exhor- 
tations que Jeremie faiibit aux Rois fc 
aux Principaux , touchantl'obfervarion 
du Sabbat .? montrent que le devoir des 
Princes & des Magiftrats eft de gar- 
tier ce que- DieW a ordonne , d*tfv</ir 
fon fetvice en reverence , & d'empd- 
cher qu'il ne foit profaned Cell la le 
moyen d'obtenir la faveur de DrsU; 
comme au contra ire 1'irreligion & l'im- 
j»iet^ eft ce -qui privef les Peuples A 
les Etats de fa prote&ion. 

GHAPITRK XVI I L 

Jirimie riprefente aux Juifs, par la conu 

paraifon ePun potier & de PargiUe , 

' que Dieu avoit li pouvoir de les de- 

trutrt k'§Aufo" do leurs peebis i'f£ 7 dt 



eft dans la main d'un potier , *ainfi etet- 
vous dans ma main , maifon d'llraeL 

7. Au moment que j'aurpf pari £ con^ 
tre une nation * & com t re un- ftoyau- 
me, pour l'arracher < pout le d^molir-i 
& pour le de*truire ; 

8. Si cette nation*!!^ contre laqiiel* 
le f aurai parle , fe demur ne du mal 
qu'elle avoit fait , je me repentitai aufli 
du ntal que j'avois penfe" de lui faire; 

9- Et au moment aufli que j'aurai 
parle" d'une nation & d'un . Royaume 4 
pour l'&ablir & pour le planter; . 

lO; S'il fait ce qui m'eft <l^fagrea-- 
ble-, de forte qu'il ii'gcoute t>oint m* 
voix , je me repentirat auifi & u aien que 
j'avois dit que }e lui ferois^ 
-ill. Parle done mainttfnant a*ux horri- 
]mes de Juda, & aus habitans .de Je> 
rufalem , & di leur : Ainfi a. dit PE- 
tern^l i Voici je- prepare du. mal ^ . & je 
forme un deflein eontre vous. Ddtour- 
nez-^ous done niaintenant i;hacun de 
fori mauvais train 4 ■& amenckz v6tre 
voie & vos anions. 

it. Et ils one rdpondu : II n'y a plus 
d'efperance ; c'.eft pourquoi nous fui- 
vrons nos penf^es , & ehacan de nous 
fera felon la dureti de fon mauvais 
cceut. • ' , 

13- C'eft pourquoi * ; ainfi a dit VE* 
ternel : Demandez maintenant aux na- 
tions," qui zjamati entendu rieil de pa» 
reil? La vierge d'Jfrael a fait une chole 
tres-e'norme. 

14. Pr6t6rera-fc^)ri la fteige & ies ro- 
chets du Liban & une campagne unit 
£r" fertile j & des eat»x congel6e§ a des 
eaux eon (antes ? 

15. Gependant inon peiiple m'a 6d» 
bli^ i 6c li a fait des parfums a ce qui 
n'eft que vanit6 ; on les. a fa.it bronchet 

K k k dans 
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dans leurs voies pout Us faire r direr 
des fentiers anciens, afin de marcher 
dans les fentiers< d'un chemiu qui n'eft 
point battu; 

16. Pour mettre leur pays en deTo- 
Iation , & en un opprobre perpltuel ; 
teUtment que quiconque paiTera par la ; 
en fera 6tonn6, & branlera la t&te. 

i^. Je les difperferai devant 1'euneV 
mi , Comme 'par le vent d'orient ; je 
leur tournenti ledos , & non pas la 
face, au lour de leur calamity. 

1 8. Et ils ont dit: Venez & faifoas 
des machinations contre J6r6mie ; car 
la loi ne fe perdra point chez le Sa- 
crificateur , ni le confeil chez le Sa- 
ge , ni la parole chez le Prophete. Ve- 
nez & percons le de la langue , & ne 
donnons point d'attention a aucun de 
fes dilcmirs. 

19. Eternel, atten-moi & £coute lal „ , .., r „« » MWV ,„. W 

votx de ceux qui conteftent avec moi. Ice qu'il dit, comme s'il eut foubait* 

20. Le mal fera-fc-il rendu pour lei leur ruine; il paroit de tout celivie. 
bien ? Car its ont creufe' une fofle pour & de cet endroit m£me , qu'il avoit 



il retireroit fa raveur de deflus cette 
nation-la. II declare de plus , jque quoi 
qu'il eut menace" les Juifs , il leur par- 
doaneroit encore, & quMl n'ex&uteroit 
les menaces qu'en cas qu'ils coatinuaf- 
fent a fuivre la durae* de leur ceeur. 
Cette doftriiie eft trds-importante , & 
il paroit clairement de la, que Dieu 
ne manque jamais de puiflknce ni de 
bont6 pour faire du bien aux homines; 
qu'il eft parfaitement jufte envers eux. 
& qu'il ne leur arrive de mal que ce- 
lui qu'ils s'attirent eux-memes. On voit 
dans le process* impie des Juifs , qui 
complotterent pour faire mourir Jere- 
mie, que ceux qui s'acquitent de leur 
devoir eucourent quelquefois la haine 
des medians. Pour ce qui eft des der- 
niers verfets de ce chapitre , ou J6re"- 
mic femble faire des imprecations con* 
tre les Juifs , on ne doit pas entendre 



mon ame. Souvien-toi que je me fuis 
preTentg devant toi , afin de prier pour 
leur bien , & de dgtourner d'eux ta fn- 
reur. 

•21. C*eft ^pourquor livre leurs enfans 
a la famine, & fai couler leur fang 
a coups d*epee $ que leurs femmes 
foient privies d'enfans ; que leurs ma* 
ris foient mis a mort ; & que. leurs 
jeunes gens foient tues avec l'ep^e dans 
le combat. . 

22. Qtie le cri foit ou'f de leurs mai- 
fons , quail d tu auras fait venir fiibi- 
tement des troupes contr'eux ; pare** 

Su'ils ont creuft une fofle pour me pren* 
re , & quails ont cache des filets fous 
mes pie's. . . 

23V Tu fals , Eternel , que tout leur 
deffein contre moi eft de me mettre. a 
mort : Ne fois point appaift fur Jeur 
iniquity & n'efface point, leur plcbe' 
de devant ta face ; qu'ils ibient cenver- 
tts en ta presence ; agi contr'eux au 
terns de ta colore. 

REFLEXIONS. 
T A comparailon d-un potier , qui fe 
•*"' lit dans ce chapitre , ne iignihe pas 

J[ue Dieu ait 'cre^ des hommcs pour 
es perdrev ni qu'il les rende mataeu- 
reux par un iimple eftet de fa volon- 
t£; ma is ell e veutdire, que les Juifs 
Itoient entre les mains de Dieu, & 



pn6 pour eux, & il prend Dieu a te- 
mom dans Je chapitre pr&ldent , qu'il 
n'aVqit point deiire" leur calamity ; mais 
ce font des menaces qu'il leur faitde 
la part de Dieu , en quality de Pro- 
phete , pour marquer que leur ruine 
e*toit inevitable, & qu'iis alloient etre 
accabies de toutes fortes de raaux , eux 
& leurs enfans. 

CHAPITRE XIX. 
Le but de ce chapitre eji de marquer 9 
Que pour punir Us Juifs de ieur id- 
lfrie> £T furteut fr ce qu'ils twient 
facnfie Uurs enfflqr # PtdoU Moloc, 
Appetite autremeHt Bahal, dans la vol- 



te Jtegede JerufA/em , £T que Uurs cerps 
marts fereientaeveres par les bites dan* 
cette meme valiee. Le Prophet* repre- 
fente cela , efrcajfant nn pot de tern 
dans ce lieu-la % par U ' commandememt 
dt Dieu ; voulant marquer par cetta 
a&ion , que Dteu Us dttruireit anjfi 
facilement £T attjji prontement qu % m 
i/rife un pot de teire, £T que tout da 
meme que les pieces d % j$n pot brife m 
peuvent etre rejwiptes , £T ne font da 
tiul ufage , aujji leur ruine Jeroit r*- 
tak , & que la plttpart a ht euts A cux pa. 
riroient fans resource. 



.4u'il avoit la puitfance de les punir,} Alufi a dit PEternel : Va, & achttt 
& enfuite de les r^tablir; tout de me. ** «n wai>.de t*rr» a\%*x «>«», a. 



me qu'un potier , qui , croyant faire 
un bon vaiiicau , n'auroit pas reiifli , 
pourroit en taire un autre avec la rue- 
me terre. C'eft ce que Dieu lui*mc> 
me explique en diiant , que ii un peu* 
pie dont il auroit r61blu la perte ve* 
noit a fe converter, il ne ie tietruk 
roit pas ; Ik que ii au contraire une 
nation a laquelle il auroit Miolu' de 
faire du» bien n'&outoit pas fa yoix , 



un vale -de terre d'uu potier, ft 
pren des Anciensdu peuple, & des Aiw 
ciens des Sacrificateurs » 

2. Et fors a la valine du ills de Hin. 
nom, qui eft aupr^s de Tentre'e de U 
porte orientale, He crie la les paroles 
que je te dirai. 

• 3> Di done: Rois de Juda, & vam 
habhans de Jerusalem , e'eoutez la pa* 
f ole de TEternei : Ami'i a dit PKternel 
des ^rjnees , le Ditu d'ilrael : Void , 

Digitized by G00gk JC 



J E K E M I E. 



m 



je vai feire venir un mal fur ce lieu- 
ci , tel que quiconque 1'entendra, les 
oreilles lui en corneront. 

4. Parce qu'ils m'ont abandon ni , & 
qu'ils ont rendu ce lieuci profane ,& 
qn'ils y ont fait des encenfemens & d'au- 
tres dieux, lefquels ni eux, ni leurs 
peres , ni les Bois de Juda n'avoient 
point connus , & qu'ils ont rempli ce 
lieu du fang des innocens; 

5. Et Parce qu'ils ont bati des hauts 
lieux a Banal , pour bruler au feu leurs 
fils & en feire des holocauftes a Ba- 
hal, ce que je n'ai point commanded 
dont ie n'ai point parle" , & a quoi je 
n'ai jamais . penfe\ 

6. C'eft pourquoi , yoici , les jours 
viennent , dit l'Eternel , que ce lieu-ci 



villes , tout le mal que j'ai pro nonce' 
contr'elle, parce qu'ils ont roidi leur 
cou « pour ne point Icouter mes paroles. 

DEFLEXIONS. 
jL faut remarquer ici ♦ en premier lieu * • 
1 que les Juifs s'&oient rendus.coupa« 
bles des crimes les plus atroces., &V1©» 
l'idolatrie la plus execrable dont on ait 
jamais otii' parler ; puis qu'ils en Itoient • 
venus jufqu'a bruler leurs enfans en 
l'honneur des idoles. Cela fait voir , 
que non feulement les peuples qui font 
privds de la connoiflance de Oieu » mais 
que ceux-la meme qui le connoiftent , 
& qui font profeffion de le fervir, 
peuvent commettre les defnilres hor- 
reurs & renoncer a tous les fentimens 

., , ,_ de la Religion & mdme de la Nature , 

ne fera plus appelle* Tophetb , ni la quand ils ont une fois perdu la erainte 
valine du fils de Hinnom ; mais il fera \ de Dieu , & qirtls fe font livrgs a leur* 
appelle la vallee de tuerie. I aveuglemertt & a leur endurciflement. 

7. J'aulantirai le confeil de Juda &J II. Nous devons confidSrer, que Dieu 



de jenifalem en ce lieu-ci , & je les fe- 
rai tomber par l'ep^e en la preTence 
de leurs ennemis , & dans la main de 
ceux qui cberchent leur vie , & je don- 
nerai leurs corps morts a manger aux 
oHeaux des cieux , & aux betes de la 
terre. 

. 8. Et je mettrai cette ville en £ton» 
nement & en opprobre J quiconque pal- 
fera pres d'elle fera Itonne* , & fifflera 
a caufe de toutes fes plaies; 

9. Et je Leur ferai manger la chair 
de leurs fils , & la chair de leurs tit- 
les , & chacun mangera la chair de fon 
voifin pendant le fi£ge , a caufe de l'ex- 
trlmite' ou les redulront leurs ennemis 
& ceux qui cherchent leur vie. 

. 10. Puis apres tu cafleras le vafe * 
en preTence de ceux qui feront alMs 
avec toi. 

11. Et tu leur diras : Ainfi a dit l'E- 
ternel des armies: Je briferai ce peu- 
ple-ci & cette ville-ci , de meme qu'on 
brife un vaifleau de potier , qui ne peut 
etre foude* , & ils feront enfevelis a To- 
Phet , parce qu'il n'y aura plus d'autre 
lieu pour les enfevelir. 

12. C'eft ainfi que je feral a ce lieu* 
ci , dit l'Eternel , & a fes habitans, tel- 
lement que je rlduirai cette ville-ci 
dans le mdme Itat que Tophet. 

13. Et les maifons de Jlrufalem & 
les maifons des Rois de Juda feront 
impures , comme le lieu de Tophet 3 a 
caufe de toutes les maifons fur les ter- 
raftes defquelles ils ont fait des par- 
films a toute 1'armde des cieux « & des 
afperiions a d'autres dieux. 

14. Puis Jtfrlmie s'en vint de Tophet, 
on l'Eternel l'avoit envoy* pour pro- 
phetifer f & il fe tint debout au par- 
vis de Ja maifon de l'Eternel , & dit 
a tout le peuple: 



dlclara que les Juifs feroient tu*s & 
Itendus morts dans la me me valine ou 
ils avoient ainfi facrine" leurs enfans 
aux idoles, & qu'ils feroient re'duits 
par la famine a manger la chair de 
leurs fils & de leurs titles. La jufti- 
ce de Dieu fe dlcouvre bien fenfib le- 
nient dans cet 6vdnement« & c'eft ain- 
fi que Dieu punit fouvent les hommes 
par Us chofes mdmes par lefquelles il* 
l'ont offenfl , & que «enx qu'il a dif- 
tinguls par fes faveurs , deviennent , 
lors qu'ils en abufent « des exemples 
de fa plus terrible vengeance. L'ima- 
ge d'un pot de terre brift : eft remar- 
quable ; elle exprime la facility avec la- 
quelle Dieu peut d^trutre lespdcheurs^ 
& elle marque qu'il n'y a rien qui puift 
fe les dllivrer « ni les rltablir , lors 
qu'il veut les punir. 

CHAPITRE XX. 

Un Sacrifcateut , nomme Pafchur , frap* 

fe Jeremie , £T le fait mettn en pri- 

f$n 9/ parc* qu'il avoit preddt la mine 

de Jerufalem , mau Jeremu luipredit 

qtfilferQtt lui-mem* mene eaptifaBa* 

. bjlone avec ceux de /k mnifon £/ fa 

omit , £T (ptilymourroit. Le Prop he* 

te fe plaint d'etre ainfi expofe a U 

haine des Juifs impies , & il en temou 

gne une amere douleur t 

A Lors Pafchur filsd'Immer* gacrifi> 

"■ cateur , qui etoit PNvdt & Con- 

dufteur dans la maifon de l'Eternel, 

entendit Jlrlmie qui prophetifoit cetf 

choi'es. 

2. Et Pafchur frappa le Prop h etc M* 
rlmie* & le mit dans lapriibn qui eft 
a la haute porte de Benjamin , dans 
la maifon de l'Eternel. 

3. Et il arriva des le lenderaain , qua 
Paichur tira J^re*miv hors de la pri- 



- «,•* « «u F j«. fon 4 & Jeremie lui dits L'Eternel ne 

15. Ainfi a dit l'Eternel des armies *|t'a pas appelll Pafchur, mais il fa 
le # Dieu d'Ifraei ; Voici , je vai feire ve- 1 appelU Maeormiifabib. 
tur fur c«u« ville-ci , k iurwutesfesl 4. Car ainfi a dit l'Eternel t Voici, < 
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je vai te mettre dans la fraycur , toi 
& tous tes amis ; ils tomberont par P6- 
pee de leuirs eimemis, & tes yeux le 
Verront;je. lrvrerai tons ceux Ue Ju- 
da -entre lea. mains du Roi de Babylo- 
ne , qui* iles tranfportera a Babylone, 
& les frappera avec I'eple. 

5» Etje livrerai ton tes les richefles 
de cette ville-ci , & tout foil travail , 
& tout ce qu'elle a de pre*cieux , je 
livrerai tons les treTors des Rois dc Ju- 
da entre les mains de lenrs ennemis , 

?[ui les pilleront , les enlcveront , & 
es emporteront 4 Babylone. 

6. Et toi , Pafchrur , & tous ceux qui 
demeurent dans ta maiibn, vousirez 



16. Que cet homme-la fort comme 
les villes que l'Eternel a d£titrites fans 
s'en repentir; qu'il entende le cri le 
matin , & des hurlemens au terns do 
midi ! 

I?. Que tte m'a-t>o» fait monrir dant 
le fein de ma mere ! Que n'a - ce et< 
\A mon fepulcre I Que jamais ma m& 
re n'eut elle conqft 1 

18. Pourqnoi fuis-je ne* pour ne voir 
^ue travail & qu'ennui , & pour paf- 
ier mes jours dans la home? 

REFLEXIONS. 
f^E chapitre nous prefente trois re^le. 
^ xions principales : La pretniere eft, 
que J£r£mie fut batttr &. mis en pri- 

I'nn narr>0 nn*il tirnt-ih^HfViit- rnnH« l«« 



en, captivity ; tu iras a Babylone, tnfon , parce qu*il propheiifoit contre les 
y mourras , & tu y (eras enfeveli * toi Juifs; mais que cependant il ne laifla 
& tous tes amis, auxqUels tu as pro- pas de continuer a pr6dire leur riiine* 
phetife le menfonge. . & qu'il denomja a Pafchur im'il e>rou- 

7. O Eternel , tu m'aS attire* , & j'ai . veroit la vengeance divine. C'eft ainfl 
€t€ attire ; tu as 6ti plus fort que moi * que les mlchans s'irritent contre ceux 
& tu asprevalu ; je fuis un objet de mo- qui leur par lent de la part de Dieu, 
querie tout le jour, &chacun le mo-| & qu'ils les perfecutent; mais les fi- 
qiie de moi. {deles miniftres du Seigneur font tod* 

8. .Car depuis que je parle , je jettej jours leur devoir; & ceux qui s*oppo- 
des cris *, j'annonce la violence & la d€-;fent a eux recjoivent la jufte punition 



folation ; mais la parole de l'Eternel 
m'eft tourn£e en opprobre & en mo- 
querie tout le jour. 

9. C'eft pourquoi j'ai dit; Je ne fe 
rai plus mention de lui , & je ne par. 
lerai plus en ion nom ; mais il y a eu 
dans mon cceur comme un feu ardent, 
renferme darts mes os; je fuis las de 
le fouffrir * & je n'en puis plus. 

io. Cat. j'ai entendu les blames de 
plufieurs , la frayeur nfa, faiji de tous 
cote's. Rapportez, difent ils ci qu'il a 
dity &nous le rapporterons. Tous ceux 
qui avpient la paix avec moi Ipient ii 

J"e ne broncherai point, & ils difent : 
3 eut-etre qu'il (era fnrpris , & alors 
nous en aurons le deil'us , & nous-nous 
vengerons.de lui. 

. ii. Mais l'Eternel eft avec moi com- 
me un ho mine puilfant & tedoutable ; 
c'eft pourquoi ceux qui me perfecutent 
tomberont &. u'auront point le de/Tns , 
majs^ ils feront couverts de confufiOn ; 
car ils.n'ont pas eu de l'intelligence 



de leur malice. II. On voit ici que 
J^remie avoit €t€ etonne' & aJflige* des 
oppofitions qu'il rtntontroit , mais 

2u'il s'etoit pourtant confole" en fe com 
ant en Dieu. C'eft ce que tous ceux 
qui fouffrent pour la juftice doivent 
coniiderer , a fin de ne pas perdre con* 
rage; La troifi€me reflexion regards 
les dernierS verfets de ce chapitre < ou 
Je*r6mie dit : X>ue le jour duquei je »<* 
quit foit maudit I On pourroit dirt que 
ce Propbete ne parle pas delui^me^ 
me ; mais qu'il exprime les fentimens 
des Juifs , & ce qu'ils diroient dans le 
terns de leur ruine. Elle devoit ttrt 
ft terrible qu'ils fouhaiteroient alors 
eux-memes la mcrt , & qu'ils auroient 
^t^ puis henreux de n*etre pas h^s.MaiS 
qnand m£me ces paroles regarderoient 
J Premie , il ne tandroit pas croire qu'il 
fut tombl dans le murmure & dans 
l'impatience ; car dans ce meme clia* 
pitre il paroit anim^ d'une ferme con* 
tiauce & d'une joie qui le porte a loner 



Ce fera una lionte ^ternelle , qui neJDieu; mais il aura {implement voiila 
s'oubliera jamais. jmarquer, par ces maniereS de parler 

i a. C'eft pourquoi , Eternel des ar-j proverbiales & ufite*es dans ce tems-la • 
mees,qui iondes les juftes , qui pe'ne- combien il €toit malheureux de vivre 
tres les reins' & le cceur, je verrui la parmi un peupleii corrornpu , & qu'il 



vengeance que tu feras d'eux } car je 
t'ai d^couvert ma caufe. 

13. Chantez d l'Eternel, lougz l'E- 
. ternel ; car il a delivrS Tame dii pau- 

vre de.la main xles medians. 

14. Que le jour auquel je naquis foit 
maudh ! Que le jour auquel ma mere 
m'enfanta ne foit point b*ni ! 

* 15. Que l'homme qui en apporta les 
nouvelles a mon pgre, & qui lui <lit : Vn 
enfant male t'ett nt , & qui crut Je 
-bieii r^jouir :. 



etoit p£n6tre* de la plus vive dob leur, 
a la vue' de leur endurcifTement & des 
malheurs qui alloient fond re lor eux. 

CHAPITRE XXI. 
Ce qui eft recite 4nn* ce chapitre *rrrv* 
Urs que les Caldhns e\jjie%e«itnt Jen* 
falent font le regne de bedfcitu. Ce 
Prince ay ant envoye- c on f niter Jeremie , 
U Propbete lui Jit dire que Dieu m/eit 
refilu de livrer cette vtttt aux Caldeens i 
qu'aitt/i il falott'fe'/oumettre a eux J 
^uetettx qui Icferoieht fatcueroicnt leur 
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viteurs , & ton peuple , qui entrez par 

Faites droit 
ii qui eft op. 
iprefTeur qui 
oint Porphe«r 
fuve \ Sc n'u* 

ne rlpandez 
ns ce lieu, 
ftrieufemeut 
Drs les Rois 
de David (ur 
les portes de 
des chariots 
3c leurs fer- 



pas ces pa. 
-mime, dit 
n fera rldui- 



el .touchant 

—« *w. -v j«m»: Tu mefe- 

ras comme Oalaad , £? comme le fom- 
met du Liban \ je jure nue je te r$- 
duirai en deTert, & tes villes ne feront 
point habitues. 

7. Je prlparerai contre toi des def- 
fru&eurs , chacun avec fes armes , Qui 
couperpnt tes cedres exquis , & qui les 
jetteront au feu. / 

8. Et plufieurs nations pafleront au- 
pres de cette ville , & chacun dira a 
ion cqmpagnpn : Pourquoi PEternel 
a-t-il ainfi fait & cette grande ville ? 

9. Et on dira : Parce qu'ils ont aban- 
donne* Palliance dc PEternel leur Dieu , 
& qtrils fe font profternls devant d*au- 
tres dieux , & les ont fervis. 

i a Ne pleurez point celui aui eft 
niort , & ne faites point de condolen- 
ce ; mais pleurez ame'rement celui qui 
pen va en e*il ; car il ne retournera 
plus , & ne verra plus le pays de, fa 
iiaiflance. 

ii. Car ainfi a dit PEternel , touchant 
Scallum , fits de Jofias , Roi de Juda , 
Qui a rehire* au lieu de Jofias fon pere , 
Sc qui eft forti de ce lieu : II n*y re* 



lieu auquel 
3 verra plus 

batit fa mai- 

Stages fans 

'on prochain 

ii rend point 

rai une gran, 
bien aer6s , 
res , qui la 
ii la peint de 

te meles par- 
e n'a.trll pas 1 
fait droit 8c 
ire\ ' 

i Pafflige* , & 
ty6t6, N'eJtif. 



ce pas la me connoitre , dft PEternel? 

17. Mais tes yeux & ton cceur ne fat 
adonnif qu'a ton avarice , qu'a r6pan- 
dre le fane: innocent, qu'a fairetort, 
& qu\\ opprimer. 

18. C'eft pourquoi, ainfi a dit PE- 
ternel, touchant Jlhojakim, fils de Jo. 
fias, Roi de Juda : On ne le plaindra 

ftoint, difant: Helas mon fftgre ! & h*. 
as ma loeur ! On ne le plaittfdra point, 
difant: H«as Sire I Helas fa Majefti! 

19. II fera enfeveli de la flpultuie 
d'un ane , il fera train d Sc jette" hors 
des portes de Je>ufalem» 

20. Monte au Liban, & -crie $ jette 
ta voix vers Bafqan , & eric par les 
paflfeges ; parce que tous ceux qui t*ai- 
mqient ont ete* ditruits. 

2T. Je t'ai parle" durant ta grande 
profplrite* ; matt tu as dit : Je n'£coo- 
terai point. Tel eft ton train des ta 
jeuneffe , que tu n'as point exoute* ma 
voix. 

22. Le vent fe repaltra de tous tes 
pafteurs l & ceux qui t'aimoient ironi 
en captivity. Alors certainement tu fe- 
ras honteufe & confute , a caufe de 
toute ta malice. 

23. Tu as ta demeure au Liban , & 
tu fais ton nid dens les cedres : Com- 
ment trouveras-tu grace , lors que les 
tranches & la douleur , comme d'u- 
ne femme qui eft en travail d'enfant, 
te furnrendront 

24. Je fuis vivant , dit PEternel , que 

3uai>d Conja, fils de Jghojakim Roi 
e Juda , feroit un cachet dans ma main 
droite, je t'arracherai de la; 

25. Et je te livrerai entre les mains 
de ceux qui cherchent ta vie , entre les 
mains de ceux dont la preTence te fait 
peur , entre les mains de N6bucadn&. 
far Roi de Babylone , & entre les mains 
des Calde>ns. 

26. Et je jetterai , toi & ta m6re qui 
t'a enfant^, dans un autre pays, wfr 
quel vous n'etes point n£s, & vous y 
mourrez. 

27. Et pour ce qui eft du pays , vers 
lequel leur ame tend pour y retourner, 
its" n*y retourneront point. 

28. Ce perfonnage , Conja , n'eiUl 
pas comme une idole mlprifte £T bn : 
l(Se ? N*eft-il pas comme un vaifleau qui 
ne fait plus de plaifir ? Pourquoi ont* 
ils 6t€ jett6s la, lui & fa poftent*, 
meme jet^s en un pa7§ qu*ils ne con- 
noiflent point? e __ t- 
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l'eau de fiol; Car l'impiete* s'eft r£pan* 
due par tout le pays , par le moyen des 
Prophites de Jerufalem. 

|6. Ainfi a dit. l'Eternel des armies: 
N'Scoutez point les paroles des Prophe, 
tes qui vous prophetifent; ils vous font 
devenir vains" i ils prononcent la vifion 
de leur cocur , laquelle ne precede point 
de la boqche de l'Eternel. 

17* lis ne ceGTent de dire a ceux qui 
me meprifent : L'Eternel a dit ; Vous 
luirez la paix ; & ils difent a tons ceux 
qui march en t dans la durete* de leur 
coeur ; H ne vous arrivera point de mal. 

18. Car. qui s'eft trouv£ au confeil 
fecret de l'Eternel ? Qui eftVce qui l'a 
vu , & qui a entendu fa parole? Qui 
eft-ce qui a £ti attentjf a fa parole , 
& qui /'a ouie ? 

19. Voici la tempftte de l'Eternel, 
fa colere eft fortie , & le tourbillon 
qui va f$nd>e tombera fur la t6te des 
rn£chans. 

20. La colore de l'Eternel ne fera 
point d&ourji£e , qu'il n'ait execute* 
& mis en effet les. penfSes de fon cceur. 
vous aurez une .claire intelligence de 
feci dans les derniers jours. 

21. Je n'ai point envoy6 ces Piophe- 
$es4a , & ils unt couru ; je ne leur a-i 
point psLtli . & ils ont propbittftV 

J2v S'ils s>£$oient trouvls dans.raon 
confeil fecret , ils auroieut auffi riait 
entendre mes paroles a moil .peuple , 
& ils les auroient dtftournes de.deur 
mauvais train , Sf de la malice de leurs 
anions. . 

23. Ne, fuis-je Dieu que de pr&s, dit 
rjEternel, & ne fuis-je pas auffi pieu 
4e loin? 

24- Quelqu'un. fe 1 pourra-t-il cacher 
dans quelques oachette* , que je nele 
voip pas ? dit l'Eternel : Ne remplis-je 
i>as moi les cieux & la terpe? dit 1 A E- 
kernel, • . . '• 

.is. J'ai oui' ce que les Prophetes ant 
dit , en.prophetifant le menfonge * en 
mou nom , £T en difant:~J'-ai *e»tra 
(onge^j'ai eu un foqge. 

26. Jufques a quand ceci fcra-t-il au 



bent mss paroles chacun a fon procliain. 
31. Voici, j'en veux a ces Prophe- 
tes , dit l'Eternel , qui accommodeirt 
leurs langues , & qui difent : Le Sei- 
gneur a dit ainfi. 

\i. Voici , yen weux a, ceux qui pro- 
phetifent des fonges de fauflete" , dit 
l'Eternel, & qui les re*citent,,& qui 
font fourvoyer mon peuple par leurs 
menfonges , & par leur timirite' ; bien 
que je ne les aie point envoy£s , Sc ne 
leur aie point donne" de charge. Cell 
pourquoi ils n'apportergnt aucun pro, 
fit $. ce peuple , dit l'Eternel, 

33. Si done ce peuple t'interroge ,' 
ou le Prophete, ou fe Sacrificateur , 
& te dit ; Quelle eft Ja charge de l'E- 
ternel ? Tu leur diras ce que e'eft que 
cette charge , /avoir : Je vous abandon- 
nerai , dit l'Eternel. 

34. Etpour ce qui eft du Prophete f . 
8c du Sacriftcateur , & du peuple qui 
aura dit , La charge de l'Eternel ; je 
punirai cet homme-la, & fa maifon. 

3*. Vous direz ainfi chacun a ion 
compagnon , & chacun a fon fr-6re : 
Qu'a rgpondu l'Eternel , & qu'a pro- 
nonce" l'Eternel? 

36. Et vous ue parlerez plus de la 
charge de l'Eternel ; car. la parole de 
chacun fera fa charge ; parce que vous 
avez renverfe" les paroles du Dieu vi- 
vant, dit l'Eternel des armies, »6tr,e 
.Dieu. 

3f. Tu diras ainfi au Prophdte 1 Que 
t'ai ripondu l'Eternel, $c que t'apror 
nonce l'Eternel. 

38; Que fi vpusdites: La pharge de 
l'Eternel : A caufe de cela , a dit I'E- 
' tern el , & parce que vous avez dit cet- 
te parol? , La charge de l'Eternel ; Sc 
que j'tii envoys vers vous , pour vous 
dire : J{e dites, plus : La charge de l'E^ 
ternel : 

,39. A caufe de cela me void , & je 
vous oublierai enticement , & je re. 
jetterai de ma p'rlfence ^ vous & U 

iville . que j'ai aonn€ ^ vous & a vos 
p6rcs ; 
40. Et je mettrai fur vous un oppro? 
ifufion $ternell? 
i>ltee. L 

is : Qu« 

de don* 

nle, de 

l David 

>n Veuler 

rent de 

e Zoro- 

Dawid, &qu'ils 

rs Efdras , Je» 

d'autres perfon* 

igipalement Jors 

e cette famiUc 

l^fteur & ie R6- 

n. Les plain- 

.. . centre Jes faux 

Pafteurs , 
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par les coups dont il les frappe , que 
leur ruine n'eft pas £loign6e , & (Jue 
s'ils ne prlviennent fes jugemens, ils 
tn fcront accablls. II faut remarquer 
apres cela , que les Juifs qui furent me- 
lius captifs les premiers a Babylone , 
en rev in rent heureufcment ; au lieu 
que ceux qui refte*rent a Jgrufalem , 
& qui fe croyoient beaucoup plus heu- 
reux que leurs compatriotes captifs , 
mais qui etoient beaucoup plus m6- 
chans & plus coupables , puis qu'ils 
ne profitlrent pas de oe qui e*toit ar- 
rive a leurs fr6res, plrirent prefque 
tous par la guerre & par les autres 
.fleaux de Oieu , lors que Nlbucadne*- 
far vint la demise fois contre Je>u- 
falem. S£d6cias leur Roi fit une fin 
tragique avec les Principaux de fa cour ; 
& ceux d'entr'eux qui s'en alUrent en 
Egypte , apres que Jdrufalem eut €ti 
prife , y furent accabWs des Jugemens 
de Dieu. On peut voir par la, que 
ceux que Dieu punit les premiers ne 
font pas toujours les plus malheureux ; 
& que les pecheurs qui jouiflent de 
la profperite' , & que Dieu fupporte 
plus long-terns, font traitls avec le 
plus de f£v£rite* , lors qu'ils perfev*- 
rent dans Pimpgnitence. 

CHAPITRE XXV. 

Ce cbafitre contient trots ehofes remar- 

quabtes : La premiere , que les Juifs , 

pour avoir meprife les exhortations des 

Prophetes , £7 en particulier celles que 

Jeremie leur avoit adreffies pendant 

vingt tro'tt ans , feroient livres aux 

Baby lantern . La feconde , Que la cap- 

tivite de Babylone dureroit Jo ix ante £T 

"- dix ans. f La trot feme , que puisque 

Dim n % epargnoit pM fan peuple , il 

. n % epargneroit pat non plus les autres no- 

- tions i que les Egyptiens , les divers 

- feuples dtiArabie , les Philiftins , les 
Idumicns, lesMoabdtes, £r les autres 
Rots vet fins de la Judee , de meme que 
les Perfes £7 les Medes feroient punu ; 
apres quoi les Babyloniens feroient de- 
trusts. Le Prophete marque cela en di- 
fant , que toutes ces nations koiroient la 
coupe du vin de la colore de Dieu ; ce 
qui eft une maniere de farter fignrie , 
qui pgnifie la vengeance divine. 

1 A parole qui fut adreflee a Jlremie , 
. ** touohant tout le peuple de Juda , la 
quatrilme: annle du regne de Jlhoja- 
kim tils c* *-"-- -11 de Juda , qui 
e^toit la pi ie de Nlbucadnl- 

far Roi d \ 

2. £t q le Prophete pro- 
nonqa a to de Juda , & a tous 

iUs babitai lem , difant : 

3 . Dept tie anne> de Jofias 
fils d'Anum koi de Juda, jafqu'a ce 
jour^.il y a ivingtt& trow ans, que 

. la parole do l'Eterntl m'a ete* adref- 
•fte , 8c je vous l'ai amumcle , me le- 
vant matin* 8c vem parlant a vpM~mi- 



mes , mais vous n'avez point icout*. 

4. Et l'Eternel vous a >envoy6 tons 
fes ferviteurs Prophetes ,- fe levant ma- 
tin , & vous les envoyant ; mais vous 
ne les avez point gcoutes , & vous n'a- 
vez point prate" 1'oreille pour Pouter. 

5. Lors qu'ils difoieut: Dltournet- 
vous maintenant chacun de fon mau- 
vais train , & de la malice de vos ac- 
tions, & vous habiterez de fiecle en 
llecle fur la terre que l'Eternel vous a 
donne*e, a vous & a vos pe>es, dt- 
puis un fidcle jufqu'a 1'autre; - 

6. Et n'allez plus apres d'autres dienx, 
pour les fervir & pour vous profterner 
devant eux , & ne m'irritez plus par 
les ceuvres de vos mains , & je ne vous 
ferai aucun mal. 

7. Mais vous m'avez deToblf, ditl'K- 
ternel, pour m'irriter par les osuvres 
de vos mains, a vdtre domraage. 

8. C'eft pourquoi , ainfi a <l4t T'Eter- 
nel des armees : Parce que vous n'avez 
point 6cout6 mes paroles : 

9. Voici, j'envoyerai, & f aflbmblerai 
tous les peuples de Taquilon , dit l'B- 
ternel, vers Nlbucadnifar Roi de Ba- 
bylone , mon ferviteur , & je les ferai 
ventr contre ce pays-ci , fc contre fes 
habitans , 8c contre toutes ces nations 
des environs , & je les detruirai a la 
faqon de l'interdit , & je les mettrai 
en d6folation. 8c en fifflement, &en 
d6ferts tfternels ; 

10. Et je ferai oeflTer parmi eux la 
voix de joie & la voix d'all^grefle , la 
voix de l'^poux 8c la voix de l'lpoufe, 
le bruit des meules & la lumtire det 
lanipes. 

11. Et tout ce pays feraun deTert, 
jufqu'a s*en Conner , 8c ces nations fe- 
ront aflbjetties au Roi de Babylone pen- 
datit foixante & dixann^es. 

12. Et quand les foixante 8c, dix ans 
auront it€ accomplis , je ferai , ditl'E; 
ternei , la punition de Tiniquite* du Koi 
de Babylone & de cette nation , 8t do 
pays des Cald6ens , que je r^duirai en 
des d^folations i ternei les. 

13. Et j 'execute rai fur ce pays tou- 
tes mes paroles que j'ai prononcles 
contre lui , toutes les ehofes qui font 
Rentes dans ce livre , lefquelles Jere- 
mie a prophetife'es contre toutes ces 
nations. 

14. 
gram 
& je 
felon 

IS 
Dieu 
pe d 
faibc 
les j< 

btts , 

fos, 

entr*< 
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. I7f jeprisdonc la coupe, de la main 
de rEternel , & en fis boire a routes 
Je$ nations auxquelles P£ternel m'en- 
voyoit ; 

. 18, Savojr a J^rufalem, & aux villes 
de Juda , a fes Rois , & a fes f rinci. 
jpaux.,, pour les mettre en defo'lation, 
en £tonnement, en fifflement;, & en 
malediction , comme i7 2><tro^ aujour- 
d'hui i 

' 19. A Pharaon Roi d'Egypte, a fes 
feryiteurs , aux priijcioaux de fa cwr , 
& a tout fon peuple ;" 

20. A tput le melange du pcuples 
d'^Arabity & a tons le? Rois du pays de 
Huts ; a. tous les Rois du pays des Phi- 
Jiftins , a AfcMIon, a Gaza , a H£kron, 
,& au refte d'Afgdod j 

21. A Edom , a Moab , & aux enfans 
de Hammon; 

22. A tous les Rois die. Tyr, a. tous 
les Rois de Sidon , & aux Rois des Is 
les qui font au deU de la mer ; 

23. A Uedan, a Tenia , & k Buz, 
& a tons ceux qui font aux bouts & 
aux extre'mit&i 

. 24- A tous les Rois d'Arabie, fr a tous 
les Rois du melange qui habitent au de- 
fer^ 

25. A tous les Rois de Zimri , a tous 
Jes Rois de H^lam , & a tous les Rois de 
JVttde i 

26. A tons les Rois de Paquilon , 
tant proches qu'lloignes Tun de rautre, 
Si a tous les Royaumes qui font fur la 
face de la terre , # le Roi de Scefigac en 
boira apr£s eux. 

27. Et tu leur diras : Ainfi adit rE- 
ternel des armees , le Dieu d'ifrael : 
Buvez & foyez enyvre*s % & reiettez ce 
que vous aurez b(i, 8c tombez fans 
vous relever , $, caufe de Tepee que j'en- 
voierai entre vous. 

28. Or il arrivera quMls refuferont de 
prendre la coupe de ta main pour en boi- 
re ; mais tu leur diras ; Ainfi adit In- 
terne! des armies : Vous en boirez cer- 
tainemeht. 

29- Car voici, je fuis fur le point 
d'envoyer dumal fur la ville fur laquel- 
le mon nom eft reclame , & vous , en 

feriez-vous en* : °"* * «..*.- — o *i 

n'en ferez poi 
peller l'ep£e 
Babitans de 1 
armees. 
. %o, Tu pre 
tomes ces pai 
VEternel rug: 
teridre fa voi> 
. let* i \\ mgii 
,l*le contre T< 
'blera vers to 
re un cri d 
aoand oafoii 

_ques au biout 
. nei plaide v 
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trera eti jugement contre toute chair. 
II hvrera les meohans a Pe"p6e ; l'Eter- 
nel l'adit, 

32. Ainfi a dit l'Eternel des armies: 
Voici , le mal va pafler d'une nation a 
rautre. & un grand tourbillon fe le* 
vera de rextreinite* de la terre. 

33. Eten ce jom>h\ ceux que rEter- 
nel aura tue*s feront itendtu , depuis Un 
bout de la terre jufques & P autre bout; 
ils ne feront point pleurls , & ils ne 
feront point recueillis , ni enfevelis j 
mais ils feront comme du fumier fur 
le deffus de la terre. 

34. Vqus les Patteurs, hurlez & criez, 
& vous les plus coniiderables du trou- 
peau , roulez vous dans la pouffie're 3 
car les jours qu vous devez Hre ^gor- 
ges & difperfiSs font accomplis , & vous 
tomberez comme un vaifleau de prix ; 

35. Et les Pafteurs n'auront aucun 
moyen de s'enfuir , ni les plus confide^ 
rabies du trqupeau , d'e*cnaper, 

36. // y aura une voix du cri des 
Pafteurs, & un hurlement des plus qoru 
fid6rables du troupeau , parce que l'E- 
ternel va gater leurs paturages. 

37. Et les cabanes paiftbles feront 
renverfees , a caufe de l'ardeur de la 
colore de TEternel, 

38. II a abandonne' fon Tabernacle, 
comme un lion; leur pays eft mis en 
deTolation , a caufe de la fureur du deC 
trufteur, a caufe de l'ardeur de fa colere. 

ABFLEXtONS, 
f A prejnie>e reflexion qu'il taut faire 
*-• fur ce chapitre eft , que Dieu fup^ 
porte les hommes , 8c qu'il les fait ex- 
hortera la repentance pendant longtems, 
mais que quand ils abufent de fon fup- 
port , il execute a la tin fes menaces. 
Ce fut ainfi que IJieu , apres avoir appel- 
1^ inutilement les Juifs a la convcrlion 
pendant plufieurs anises, par le minilte- 
re de Jdr^mie , fit venir contr'eux le Roi 
de^abylone, II. Dieu prometde ramener 
les ^uifs de Babylone au bout de foixante 
& dix ans , & de punir alors les Babyjo- 
niens* Ces foixante & dix ans convmencl- 
rent,lors que,fous \e regne deJShojakim, 
un grand nombre de Juifs furent tranf- 
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Prophf tie* , auffi-bien que de la ve'rite' 
des promeflbs de Dieu , de fa protection 
fur fon Eglife, & de fa juftice contre 
ceux qui Poppriment. On doit audi 
con (id *rer fur cela , que fi Dieu n'£par- 
gne i a.s fon E^life , les autres peu- 
ples Sc les m^chans nefauroicnt^chap- 
pcr a fci juftice; & que s'il fe fervit 
(ies Kojs impies , cruels 8c fuperbes , 
pour chatier divers peuptes , il ren- 
dit eqfin a ces Hois , qui avoient 6U 
)es inftrumens de fa vengeance , la pu- 
nition qu'ils meritoient; ce qui doit 
np.is faire adorer la Providence qui 
pr^flde fur tout, avec juftice, ayec i"a r 
geflTe , 8c avec bont6. 

/ C H A P I T R E XXVI. 
Jeremie continuant a pridirc la ruine de 
% Jerufalem & du Temple , les Sacrifi- 
cat ems le faipjjent , fiT* demandent 
avec le peuple qtfon le fajfe mourir, 
Mau (<? Prophete , fans, s^etonner , per* 
fifia a dire les memes cfjofes en pre* 
fence des Principaux ; lefqiwls apres 
P avoir entendu, le renvoyerent abfous, 
£T fans lui faire aucun mal ; Dieu 
s^H*nt fervi. <tun Ojficier du Roi , 
nomme ^Ahikam , pour fauver la vie 
a Jirimte. 1 1 eft parle fur la fin de 
ce cb.ipitre d'un autre Prophete ,' nont- 
me Uric , que le Roi Jeholakim fit af- 
fajjmcr , pour avoir preait les memes 
chojcs que Jeremie. 

AU commencement dn r£gne de J£ho- 
jaKim tils dc Jolias Koi de Juda, cet- 
te parole tut adreflee a Jeremie par 
J'Eternel , qui lui dit : 

i. Ainfi a ditTEternel : Tjenrtorde? 

bout an parvus de la maifon de PEter. 

-nel, & prononce a toutes les villes 

dejuda, qui viennent pour fe profter- 

ner dans' la 'maifon de 'PEternel , ton- 

• tes les paroles que je t'ai Commande* de 
leur prononcer ; N'en retrancbe pas un 
plot. 

3'. Peut-Stre qu'ils €coiiterpnt , & 
itm'ils fe d^tourneront chacunde fa 
mauvaife yoie ; & je hie repentirai du 
mal que j'ai reYolu de leur faire , 
a cauie de la malice de leurs anions. 

4. Tu leur diiras done : Ainfi a dit 
PEternel : Si vous ne np^coutez pas, 
pour marcher dans mataiqueje vous 
ai propose , 

" $, Pour obtt'r aux paroles des Pro- 

tihetes mes fervi teurs que je vous en- 

-"yoic, me levant matin , & que vous 

• 'iftiV* 3 '* «"««• *™«»t6s cfuand- je vous les. 
■"ai'en 

' '6. ette maiCbn de mfc- 

y W Scilo, & je livri. 

^rai'-i t etre en execration 

'i to is de latere. 

r: 'l ! f. tateurs , 8c le^Pro- 

y jn"e> peuple Oturent J6r<- 

J mi« ;oit' ces paroles? la 

- Whs m - maii'on de PEternel. ' 

? 9. fit aufli-tdt que Jeremie c^tttacbe 1 



v6 de prononcer tout ce que TEter- 
nel lui avoit command^ de prononcer 
a tout le peuple , les Sacrificateurs, & 
les Proph^tes , & tout le peuple le fai- 
firent , & lui dirent : Tu mourras ccr? 
tainement. 

9. Pourquoi as-tu prophe 1 tif6 au nom 
de Ppternel , & as-tu dit : Cette maifon 
fera comme Scilo , & cette ville fera 
difoUe , tellement que perfonqe n'y 
habitera ? E^ tout le peuple s'afifembla 
vers Jeremie dans la maifon de TEte* 
nel. 

io. Mais les Principaux de Juda 
ay ant oui toutes ces chofes-la , mont6* 
rent de la maifon dq Roi a la maifoa 
de PEternel , & s*affirent a Pehtr^e de 
la porte ueuvede la maifon de TEter* 
nelf 

II. Alors les Sacrificateurs & les 
Prophetes parlerent aux Principaux $ 
a tout le peuple , 8c dirent : Cet hom- 
me a m^rit6 d*etre'condamn0 amort; 
car il a proph^tife contre cette ville , 
comme yousTavez entendu de vos oreil? 
les. 

f$. Et J^mfe parla a tous lesPrin? 
cipaux & a tout le peuple , & leur dit ; 
L'fiternel m'a envoye pour propheti- 
fer , contre cette maifon, & contre cet, 
te ville ; toutes les paroles que vous, 
avez enteqdues. 

1 3. Maintenant done , amendez vdtre 
cotiduittf, Be vos anions , & ^coutez la 
voix !de PEternel v6tre Dieu, & rfi- 
ternel fe repentira du mal o^u*il a pro- 
nonc^ contre vous. 

14. Pour mof , me voicl entre vos 
mains ; raites dc moi comtne il ycus 
femblera bonr & jufte. 

15. Qiioi qnMl en foit , fachez certai- 
nement, qne fi vous me faites mou- 
rir , vous mettrez du fang innocent, 
fur vous , fur cette ville , & fur fes ha- 
bitans ; car eri v6rit6 , PEternel m'a 
envby^ vers vous, afin de prononcer 
toutes ces 'parales-1^ , & po.qr vous les 
faire entendre. 

16. Alors. les Principaux & tout le 
peuple dirent aux Sacrificateurs & aux 
Prophetes : Cet homme n*a pas ro^ri* 

*••-■■■- - i aril nous 

kre Dieu. 
^nciens du 
it a toute 
ent: 

►ropheult 
ada, &*a 
Juda , tti 
pi dts at- 
vhtmc na 
e*duite en 
in temple 

. & {Oto 
rTNe 
,oKt4- 
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pen tit du mal qii*i! avoit prononCe' 
contr'eux. Nous fai Tons done un grand 
maicontre nos amesJ 

20. II yeutauffi un homme qui pro. 
ptoetifa'au oom de PEternel, favoir 
Urie fils de Scemahja de Kirjath-J6- 
harim* lequei prophitifn contre cer- 
te meme ville* & centre ce meme pays, 
de la meme manie're que J6rlmie< 

ai. .fit le Roi J6hojakim & tousles 
plus pwffaris de fa cour, felesPrin- 
cipaux de Jud* entendireiit fes paroles, 
8c le Roi voulut le faire mourir ; mats 
Urie Payant appris h 8c ayatit eu peur, 
s'enfuit & s'en alia en Egypte» 
-Tij Et le Roi J6hojakim envoyades 
gens en Egypte , favoir Elnacban his 
de Hacbor ,- & quelques. autres avec Ini 
en Kgypte. 

2$; fct ilstire*r*nt Urie de PEgypte, 
& l'amen^rent au Roi JShojakim , qui 
le fit mourir par Pej»6e , & jetta ion 
corps niort dans les fepulcres do com* 
mun peuple. 

24. Outre tous ces difcouts , Ahikam 
ills de Sqaphan « foutint Jlrlmie , & 
empecha qu'on ne le livr&t entre les 
mams du peuple , pour le faire mourir. 

R.B FLEX I N S* 
pE chapitre nous propofe trois exem* 
^ pies reniarquabics 1 Le premier eft. 
cclui des Saeriticatcurs, & du peuple 
de Je"rut*alem < qui voulurent faire mou- 
rir J£r6miei Ce procede injufte & im- 
pie des Juifs montre que leur me*chan- 
cete" 6toit extreme ; on voit autti par 
1&* que les Serviteurs de Dieu iont 
quelquefois exports a de grands dan- 
gers , de la part de ceux qui ne peuVent 
Foutfrir leurs remontrances. On doit 
faire la meme reflexion fur Pimpie- 
te* du Roi JShojakim , qui envintjuf- 
q\Pa faire tuer le Prophete Drie. Cet- 
te perfScution contre les fiddles Servi- 
teurs de Dieu , fut Pune des chofes qui 
hata la mine des Juits. Le fecond 
exemple eftcelui deJ6r£mie, qui, £tant 
menace* de la mort , dit aux Juits qu'ils 
pouvoient lui oter la vie ; mais qui con- 
tinua cependant a les exhorter & a les 
menacwr de ia part de Diem Ce ca- 
raftere de patience , de moderation , 
& de douceur , & en mftme tems de 
zele & de termete* , doit fetre imite 
par tous ceux qui excrtent le Minii- 
tere facre , s'il leur arrive de foutfrir 
en faifant leur devoir. Le troifieme 
exemple eft celut de plulieurs d'entre 
les Magiitrats , & fur - tout d'Ahikam 
Pun Ues premiers Orficiers du Roi , 
le/quels prirent la d^tenie de Je>emie, 
& recoiinutent qu'il leur parloit au 
nom du Seigneur. En cela, on pent 
voir la protection de Dieu lur ce 
Prophete , & les loins de la provi- 
dence , qui filiate des perionnes 8c 
des moyens de d^UvranCt a cetix qu'on 



opprime injuftemeht Ifcs Grands & 
les Magrftrats "Woivent meMiter cette 
hiftoire , 8t apprendre d'ici a craindre 
Dieu , & a foutenir les innocens , 8c 
en pafticulier fes fiddles Miniftrfcs } 
imitant en cela Ahikam , auffi-biert que 
lc Roi Ezlchias, dont Pexemple eft 
rapporte* dans ce chapitre ; lequei , au 
lieu de sMrriter contre le Prophete Mi* 
chle , s'humilia , & flechit par fon hu- 
miliation la eolere de Dieu. 

CHAPITRE XXVII. 
Les RoU veijitu de UJudeeayani envoji 
des lAmbaffadeurs a Sedeciwi Roi de 
Juda t Dieu ordonne a Jerifnie <Cen* 
v»yer des liens J& des jougs a ces 
Rou-ld , pour mlrquet par cette action 
myfterieUJe < yue ces Rots , bien loin de 
garantir Sedecias , comme il Ve/pSroit, 
feroient eux-memel fubjugues par le Roi 
de Baby lone. Le Prophete leur dii j de 
fe fmmettre d ce Roi , £T il marque qui 
la domination det Babyltniens finiroit 
au petits-filt de t Nebucadnefar. 11 ex-* 
horte tnfuite Sedecia* £T les Juifs a 
s y ajfujettir a ce Prince , & a ne piu 
croire les faux Prophet es , qui leur pro* 
tnettticnt que f les vaijfeaux dutcmpld 
qui mtoient tte tranfportes k Babylon*; 
avec le Roi Jehojakim * feroient rap* 
portes a Jerufalems Jeremie declare , 
que bien loin de la , le rejie det vatfi 
fcau* facres feroit emporte par Nebu- 
cadnefar , qui viendroit detruire Jtru-i 
falem & le Temple. 
AU commencement du rSgne de Jdhc> 
** jakim fils de Jofias , Roi de Juda^ 
la parole fut adrefle> par PEternel a 
Je're'mie, pour dire! 

2. Ainfi m'a dit PEternel: Fai-toi 
des Ileus , & des jougs , 8c les mets 
fur ton con 5 

3. Et les envoie au Roi d*Edorrt , 
au Roi de Moab f au Roi des entans 
de Hammon , au Roi de Tyr 4 & au" 
Roi de Sidon , par les mains des Am* 
baflkdeurs qui doivent venir a J6rufa f - 
lem vers Sedecias Roi de Juda. 

4. Et leur commande de dire a leurs 
maitres : Ainfi a dit PEternel des an 
me"es, le Dieu d'flragl : Vous direz 
ainfi i vos maitres: 

5. J'ai fait laterre, leshommes, & 
les betes qui font fur la tetre , par ma 
grande roree, 8c par mon bras puif* 
iant ; & je Pai tionn^e a qui bon m'a 
fembl6. 

6. Et maintenant j'ai livre tous ces 
pays dans la main de NlbucadneTar Roi 
JeBabylone, mon lerviteur; &. meme 
je lui ai donng les betes delacainpa^ 
gne , afin qu'elles lui loient ailujctties. 

7. Et tuutes les nations lui leront 
ailujetties , & a Ion his, & au filsde 
ion lils, jufqu'a-ce que ie terns defou 
pays meme vienne auifi ; & que plu- 
iieurs nations & de grands Rois Paiiu- 
jettiflent< 
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8. Et il arrivera que la nation & le 
Royaume qui ne fe foumettra pas a luj, 
(avoir , a NlbucadneTar Roi de Baby, 
lone, & quiconque ne foumettra pas fon 
cou au joug du Roi de Babylone , je 
punirai cette nation-la, dit PEternel, 
par P£pe*e, par la famine, & par la 
mortality , jufqu'a - ue que je les aie 
confumls par fa main. 

9. Vous done n'gcoutez point vos 
Prophetes, ni vos Devins , ni ceux qui 
fongent, ni vos Auguree, ni vos Ma. 
giciens, qui vous parienjt, qui vous, 
difent, Vous ne ferez point. atiujetrjs 
au Roi de Babylone. 

io. Carils vous prophetifent le men- 
fonge , pour vous faire aller bien loin 
de vdtre pays , ami que je vous en 
cnaffe, & que vous plrifiiez. 

11. Mais la nation qui foumettra fon 
cou au joug du Roi de Babylone , & 
qui s'aflujettira a lui, je la laiiTcrai dans 
fon pays , dit PEternel , & elle le cul- 
tivera ,& y demeurera. 

12. Enfuite je parlai a Sldecias Roi 
de Juda, felon toutesces paroles-la „ 
difant : Soumettez vous au joug du Roi 
de Babylone, 6c vous rendez fujets a 
lui , & a fon peuple , & vous vivrez. 

13. Pourquoi niourriez- vous, toi, & 
ton peuple , par Pep6e , par la famine, 
& par la mortalite , felon que PEter- 
nel a parte, touchant la nation qui 
ne fe (era point foumife au Roi de Ba- 
bylone ? 

14. N'lcoutez done point les paro- 
les des Prophetes , qui vous parlent 
8c <jui vousdifent, Vousne ferez point 
aftujettis au Roi de Babylone ; car ils 
vous prophetifent le menfonge. 

I*. Je ne les ai point envoye's, dit 
TEternel, & ils prophetifent fauflement 
en mon nom , afin que je vous chafie , 
& que vous perifliez , tant vous que les 
Prophetes qui vous prophetifent. 

16. Je parlai audi aux Saeriticateurs, 
& a tout le peuple, t & je leur dis: 
Ainli a dit PEternel : N'£coutez point 
les paroles de vos Prophetes, qui vous 
toropiietifent & qui vous difeut : Voi- 
ci les vaifieaux de la maifon de PEter- 
nel reviendront bien-tdt de Babylone; 
car ils vous prophetifent le menfonge. 

17. Ne les e*coutez done point; fou- 
mettez vous au Roi de Babylone , & 
vous vivrez; pourquoi cette ville fe- 
roit-elle requite en un deTert. 

. 18. S'i Is Jont Prophetes, qu'ilsinter- 
cedent maintenant envers PEternel des 
armies , atin que les vaifleaux qui font 
demeures de reite dans la maifon de 
PEternel , & dans la maifon du Roi de 
Juda , & a JerulaJem , ne foient pas 
transported a Babylone. 

19- Car ainfi a dit l'Etefnel des ar- 
me*es , touchant les coiomnes & la mer, 
& les foubafiemens , & les autres vaii- 
feaux qui font demeures de refte en 
cette vale ; 



20. Lefquels Ne*bucadneTar Roi de 
Babylone n'a point emportls , quand 
il a tranfporte* de Jenifalem a Babylone 
J^chonias fils de Jehojakim Roi de Jn- 
da, & tons les Magiftratsi de Juda 4 
de Jlrulalem ; 

a 1. Voici, dis-je , ce que PEternel 
des armies le.Dietrd'ifrael a dit ton- 
Chant les vaifieaux qui font demeure's de > 
refte dans la maifon de PEternel, & 
dans la maifon du Roi de Juda , & i 
Jlrufalem : 

22. U ieront emporte's k Babylone , 
& ils y demeureront jufqu'au jour que 
je les vifitcrai , dit PEternel ; puis je 
les ferai rapporter i & les ferai reve- 
nir en ce lieu. 

R E ¥ L E X 1 O N S. 
I L y a quatre obfervations a faire far 
x ce chapitre : La premiere , fur ce 
gue J6r6mie envoya des cordes&des 
jougs aux Rois, voifins de Jlrufalem , 
pour leur faire connoitre ciu'iJsferoieiit. 
aifujettis par N^bucadneTar , quieftict 
appell^ /* Servitcur de Dieu , parce qu'il 
devoit executer les delleins de (a pro- 
vidence. Cela devoit apprendre a S6- 
dlcias, qu'il ne trouveroit point de fe- 
cours aupres de ces Rois U contre les 
Baby louiens. Cette action de Jgremie , . 
dont les Ambafladeurs de ces Princes- 
furent les temoins , tendoit aufli a leur 
faire voir que PEternel , de la part de 
qui Jlrlmie parloit , *toit le vrai Dieu; 
e'eft dequoi ils durent 6tre convain- 
cus , lors qu'ils tomblrent fous la puif- 
fance des Babyloniens , qui les vainqui- 
rent tous les uns apres fes autres. La 
feconde obfervation eft , que Jeremie 
prldit que la Monarchic des Babylo- 
niens fubfifteroit jufqu'au petit-fils de 
Nlbucadnlfar. Elle fin it en effet en 
Belsqatfar, lorsque les Perfes & les Me- 
des^fe rendirent maitres de Babylone. 
Ce font la des propheties bien expref- 
fes, & des preuves qui ItablifTent 
bien clairement la divinite* des oracles 
de Jlrdmie. III. Les exhortations que 
ce Propbete faifoit a Sldlcias & aux 
Juifs , de fe ib&mettre volontairement 
au Roi de Babylone , nous apprenuenr, 
que e'eft en vain que Pon pretend 
r^fifter a la volont£ de Dieu ; & que 
des qu'il nous la faitcormoitre,& qu'il 
trouve a propos de nous charier , il 
taut s*y foumettre avec humility. On 
voit enfin darts ce chapitre , que Die* 
d£fehdoit aux Juifs d^couter ces faux 
Prophetes qui les flattoient, & leur prc* 
mettoient la paix & le retour des vaif> 
leaux facrls. C*tft Un grand crime i 
ceux qui font Itablis dans PEglife , de 
dillimuler la volontl de Dieu , & de 
flatteries hommes par unelacheconv 
plaifance ; & les vrais Serviteurs de 
Dieu font ceux qui annoncent la vlrite 
avec ftneirite' & ians dlguifement. 
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CHAPITRE XX*VlIl. Inu avoir €ti ventablement envoys par 

tin faux Prophete , nomsni Hananja , [l'Eternel. 

i'oppofe a Jeremie; il predit que lesl io. Alors Hananja le Prophete prit 

Babyloniens ne prendroient pot Jerufa-Ue joug de defiiis le cou de Jeremie le 

lem; que dans deux ans les vaiJfeaux\Pro$h$te , & le rompit. 

facres qui aveient ete emportes a BabyA II. Puis Hananja parla en lapreTen- 

lone ferpient rapartes a Jerufalem , £r Ice de tout le peuple , difant : Ainfi a 

que le Hoi Jechonia* en reviendroit Adit l'Eternel : Celt ainfi que je rom- 

. svec tes autre* captifs. Et pour c*«/r- prai , entre-ci & deux ans accomplis, 

, mer fa prediftion , it brife un joug delle joug de N6bucadn*for Roi de Ba- 

bets que Jeremie avoit fait par Vordre by lone , de deffus le cou de toutesles 

de Dieu , £T qui reprefentoit que tes nations. Et Jlrlmie le Prophete s'en 

12. Mais la parole de l'Eternel rut 
adreiTle a Jlrlmie , apres que Hanan- 
ja le Propbete eut rompu le joug de 
deiTus le cou de Jgremie le Propbete , 
& il lui dit: 



Juifs feroient ajjujetiu au Roi 'de Ba~ 

bjtone , comme tela ejt dit dans le cha- 

pitre precedent. Mat* Jeremie dit a 

Hananja, que Pevenement montreroit 

'lafaujfete de ce qu'il predifoit ; it fait 

Jaire un joug de fer , au lieu du joug 

de boii qu* Hananja avoit rompu , £7 

it Jut t pre dit , quHl mourroit ceite an- 

nee-la ; ce qui arriva aujji. 

IL arriva aufli cette meme aitne'e.la , 

x au commencement du rdgne de S£- 

d^cias Roi de Jmla , favoir la quatrie- 

me ann£e de fon regno , au cinquiime 

mods , que Hananja His de Hazur , Pro- 

5 bete , qui etoit de Gabaon , me parla 
ans la maifon de l'Eternel , en la prl- 
fence des Sacrificateurs & de tout le 
peuple , & me dit : 

2. Ainfi a dit l'Eternel des armies, 
le Dieu d'Ifraei : J'ai rompu le joug 
du Roi de Babylone. 

3. Dans deux ans accomplis , jefe- 



13. Va, & parle a Hananja, & dis 
lui : Ainfi a dit l'Eternel : Tu as rom- 
pu les jougs qui lioieot de bois, mais 
au lieu de ceux-la , fais en qui foieut 
de fer. 

14. Car ainfi adit PEternel des ar- 
mies , le Dieu d'Ifraei : J'ai mis un 
joug de fer fur le cou de toutes ces 
nations, afin qu'elles foient ail'ujetties 
a N^bucadneTar Roi de Babylone, & 
elles lui feront aflujetties , & meme je 
lui ai donne* les betes des champs. 

15. Puis J6r*mie le Prophete dit a 
Hananja le Prophete : Ecoute mainte- 
nant , 6 Hananja : L'Eternel ne t'a point 
envoy* , mais tu as fait que ce peuple- 



rai rapporter en ce lieu tousles vaif-jci a mis fa confiance dans le menlon- 

feaux de la maifon de l'Eternel , que ge. 

NlbucadneTar Roi de Babylone a em- 

norths de ce lieu , & a transported a 

Babylone. 

4. Et je ferai revenir , dit l'Eternel, 
Jlchonias fils de JShojakim Roi de Ju- 
da , 8c tous ceux qui ont e"t£ tranfpor- 
tls de Juda , qui ibnt alleys a Babylo 
ne ; car je romprai le joug duRoide 
Babylone. 

5. Alors Je*re*mie le Prophete parla 
a Hananja le Prophete , en la presence 
des Sacrificateurs & en la preTence de 
tout le peuple qui aififtoieut dans la 
maifon de l'Eternel. 

6. Et J£r£mie le Prophete dit, A- 
men ! due TEternel le fafle ! Q.ue VE- 
tern el accompiifle tes paroles que tu 
as prophetildcs , & qu^il fafle revenir 
de Babylone en ce lieu les vaiifeaux de 
la maifon de l'Eternel , & tous ceux 
qui ont £te* traniportls a Babylone. 

7. Toutefois ecoute maintenant cet* 
te parole que je prouonce , toi & tout 
le peuple l'lcoutant- 

8. Les Proph^tes qui ont iti avant 
moi , & avant toi des long-tems , ont 
prophetite contre plufietirs pays , & 
contrede grands Roy aumes, la guerre, 
raffliction , & la mortality. 

9. Si un Prophete propfaitife la paix, 
lors que la parole de ce Prophete le- 
raaccomplie, ce Prophetc^la lera con- 



16. C'eft pourquoi ainfi a dit l'Eter- 
nel : Voici , je t'exterminerai de deilus 
la terre ; tu mourras cette ann£e ; car 
tu as parle* de re*volte contre l'Eternel. 

17. Et Hananja le Prophete mourut 
cette annle-la, au feptilme mois. 

REFLEXIONS. 
r A principale confidlration que ce 
*-• chapitre nous preTente , c'eft qu« 
dans le terns que la mine des Juifs 
approchoit , il y avoit de faux Prophl- 
tes parmi eux , qui leur promettoient 
la paix & le retour des vaifTeaux fa* 
crls & de leurs treses captifs. II y 
a eu de tout terns dans l'Eglife de 
faux Dofteurs , qui ont nourri & en- 
tretenu la ftcuritl ; mais il eft dan- 
gereux de les Icouter ; & Dieu accor- 
de une grande grace aux peuples, lors 
qu'il leur envoie des Miniltres fidiles, 
qui ne les flatten* point, & qui ne 
leur cachwnt rien de tout ce qu'ils ont 
ordre de dire aux hommes pour leur 
bien. La lermetl que Jeremie fit pa- 
roitre , en rlfiftant a Hananja , nous 
montre qu'il ne taut jamais elder aux 
medians, lors qu'ils tachent de fgduire 
les auures i mais qu'on doit s'oppofer 
a eux , & s^acquiter courageutement de 
ion devoir. La punition d« Hananja, qui 
mourut ielon la predion de J6r6mie , 
devou apprendre a ux Juits que Hanan- 
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ja etoit un faux Prophete , & que les 
autres menaces de J6r£mie s'aceom- 
pliroient. C'eft nufli la un exemple 
de la vengeance divine fur ceil* qui 
s'oppofent a Dien & A fa parole ; & 
qui entrainent les autres dans la reduc- 
tion & dans le peche^ 

CHAPIfRE XXIX. 
Cefi ici une lettre que Jiremie ecrivit 

• nnx x Juifs qui avoient etc tranfpor- 
'tis n Babylone aVtc le Rot Jechontas ; 

dans laqueUc il fait quatre chofet : 

1. II les exhorte a derteurer k Baby- 
■ lone s a efre fideles au Roi de ce pays- 
la *, & a^VEtat , $J a ne pai croire 
les Prophetes qui leur promettoient 
qtfils feroient delivres avant que les 
foixante £T dix tins de la Captiviti 
fkflent accompli*. II. II leur promet 
qwau bout y de ce terns-la Dieu les ra- 

• menereit a Jerufalem. III. II leur 
dit , f que les Juifs qui etoient encore 
i Jerufalem , £f Sedecim leur Roi % 

'■ alloient etre reduits dans la derrtiere 
difolatioh. IV. 11 predit la punition 

• d^chab £7* de Sedecla* „ qui etoient 
deux faux Prophet ex, & cells de Sce- 
fnafa , qui ayoit ecrit des lettres de 
Baby lone k Jerufalem , centre le Pro* 

1 phete Jeremici 
At Oici les paroles de la lettre que Je- 

" remie le Prophete envoya de Je- 
rufalem au refte des Anciens de ceux 
qtii avoient e*te tranfportfs , & aux 
Sacrificateurs , & aux Prophetes , & a 
tout le peuple que NebncadrieTar avoit 
tranfporte" de Jerufalem a Babylone. 

2. ( Apres que le Roi J^chonias fiit 
forti de Jerufalem * avec la Reine * & 
les Eunuques * & les Principaiix de 
Juda & de Jerufalem , & les charpen- 
tiers & les ferf urier£ ; ) 

3- Et que Je>€mie envoya par Elha- 
fti fils de Scaphan , & Ou^marja fils 
de Hilkija , lefquels Sedecias Roi de 
,faida envoyoit a Babylone vers N^bu- 
cadneTar , Roi de Babylone ! Voici , 
• dis-je » la teneur de fa lettre. 

4. Ainfi a dit PEterne! des armies, 
le DieU d'Jfrael , a tous ceux qui ont 
*te tranfporte"s , que j'ai fait tranf- 
porter de Jerufalem a Babylone : 

5. Batiffez des maifons, & demeurez- 
V; plantez des jaroins, & mangez-eii 
les fruits. 

6. Prencz des femnies , & ayez des 
fils & des lilies ; prenez auffi des fem- 
mes pour vos fils , & donhez vos lilies 
a des bommes , & Ou'elles en fan tent 
des fils & des lilies j & multipliez dans 
ce lieu-la , &n'y diminuez pas. 

7- Et cherchez la paix de la ville 
dans laquelle je vous ai fait tranfpor- 
ter , & pnez PEternel pour elle ; car 
dans £a paix vous aurez la paix. . 

8. Car ainii a dit PEternel des armies, 
!e Dieu d'll'ra^l. Qne Vos Prophetes 



qui font parnli vous & vis D6vins ne 
vous fednifent«< point , & ne crOye» 
poim A vos fences. 

9< Car its vow prophetifent faufle* 
ment en mon nom : Je ne les ai point 
envoyes, dit PEternel. 

io. Car ainfi a dit * PEternel : Lors* 
que les feptante ans feront accompJis 
a Baoylone, je vous viiiterai , &j'exe- 
cuterai ma- bonne parole iur vous , 
pout vous faire retoutner en ce lieu. 

1 1» Car je fais que les peniSei que 
j'ai de vous, dit PEternel ♦ font des 
pen fees de paix , & non d\auverfite\ 
pour vous donner une fin telle que Vous 
attewleK. 

12. Alors vous m'invoquerez , & 
vous vous en irez ; vous tnepnerez, 8c 
je voun exaucerai. 

13. Vous me chercherez, Sc vous 
me trouverez , apres que vous nVautez 
recherche de tout vdtre cceur. 

14. Car je me ferai trouver a vous, 
dit PEternel, & je ramenerai vos cap- 
tits , & je vous raffemblerat de toutcs 
les nations,* & de tous les Heux ou je 
vous aorai chaifts, dit PEternel , &je 
vous ferai revenir au lieu dont je vous 
ai tait tranfporter. 

1 5 • Cependant vous avez dit : . L'Eter- 
nel nous a lufcites des Prophetes & 
Babylone* 

16. Car ainfi a dit PEternel , to* 
chant le Roi qui eft aiiis iur le trdne 
de David, & touchaut tout le peuple 
qui habite dans cette ville , f*vir , 
touchaut vos freres qui ne font point 
alles avec vous en captivite: 

17. Ainfi a dit PEternel des armees : 
Voici , je vai envoyer fur eux Pepee , 
la famine , & la mortaiite , &. je les 
ferai devenir comme les hgues qui font 
etrangement mauvaifes , qu'on ne peut 
manger ,. tant elles ibnt mauvaifes* 

18. Je les pourl'uivrai avec Pepee, la 
famine , & la mortality , & je les a ban. 
donnerai pour etre agites par tous les 
Royaumes de la terre , & pour etre ea 
execration, en etonnement , 'en fittte- 
ment, & en opprobre a toutes les na- 
tions parrai lefquelles je les aurai cbaf* 
fe*s. 

19* Paroe , dit PEternel , qu'iJs n'ont 
point ecout6 mes paroles , que je leur 
ai fait annoncer par mes lerviteurs let 
Prophetes , en me levant matin * & lei 
envoyant ; & vous n'avez point ecoutt* 
dit PEternel. 

ao. Vous tous done, qui avez €t£ 
tranfportls, & que j'ai envoyeade Je- 
rufalem a Babylone, e'eoutez la parole 
de PEternel. 

21. Ainfi a dit PEternel des armees, 
le Dieu d'ifrael , touchaut Aebab fils 
de Kolaja , & touchaut Sedecias tils de 
Mahaleja , <jui vous propneulent fanf- 
fement en mon nom : Voici 4 je vai 
les livrer dana la main de Ntbucadne- 
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far Rqi de Babylone , & il les fera mou- 
rir devarit vos yeux. 

21. Et tfn prendra d 1 etfX mi formu- 
lai're' de male*drttion , parmi tous ceux 
qui ont &6 tranfportis de Juda , qui 
font a Babylone, & on dira : Que l'E- 
ternel te'mqtte dans le meme 6tat qu'il 
a mi's S6d6cias & Achab', leiquels le 
y Roi d° Babylone- a fait bruler yifs. 

. 23, Parce qu'ils ont conimis des tn- 
■ famip 1 ? en If*a§l , qu'ils out commis 
~ adultere avec les femmes de leurs pro* 
' chains, Sc qu'ils ont dit des paroles fatif- 
" fes eh mon nom , ,que je ne leur avois 
point commandees ; & e'eft moi-meme 
qui le Pais, Sc ?*n fuis le temoin , dit 
-l'Eternel. 

J. 24. Parle aufli a Sce*mahja N6h£la* 
§mite', & 'dis' lui : 

- 2SJ Ainfi a dit PEterhel des armies , 

* le Dieu d'liYafcl : Parce que tu as envo- 
ye* en ton uom des lettres a tout le 
fleftple qui eft a JeYufalem , & a So- 

- phonie ills de Mabafeja Sacrificateur , 
dc a tous les Sacrificateurs * leur difant .' 

% 2'6. I/Eternel* t'a etabli pour Saerifi- 
catcur au lieu de j^bojadah le Sacri- 
ficateur, afln que vous \ayez la charge 

v de la maifon de l'Eternel, fur tout hohj- 

. ine qui fait' Vinfpire' Sc le ProphSte \ 
pourleJmettre dais la prifon & dads 

-.les fers. 

27. Et mainteriant , fcdiifqtioi n'as^td 
pas repris JerSmie de Hanathot* qui 
vous prophetife? 

' " 28. Car il nous a envoy^s pdttf ce 
fiijet^ Babylone / en difanf : La • cap' 
tivite fera tongue * b&tiffezdes mai- 
fons 4 Sc demeurra y ; planted des jar- 
dins; St manfeez en les fruits* 

29. (Or Sephojnie le Sacf ificatetir avoit 
H ces lettres^ a', Jer^mie le Prophete 

* ^entendarit.)' 

• 30: C'eftpourquoi la parole del'Etekv 

- m\ fut adreffSea J^r^mie * en difant : 

31. Mande a tous Ceux qui ont €te 
/ tranfportSsy "St dis lenrr Ainfi a dit 
r vl'Eternel toucharit Scirrfabja N6he*la- 
Mniitei Parc*e qite.Scemahja vous a pro- 
Ji'phtetf&t. quoiqiie jene Paie point en- 
-••▼ove* , & vous a faitfeonfter an irien- 

* fonge 5 " • .-•>«•• 
1 . 32. A caufe de celsr ainfi a dif t?E- 
-? ternel : Voici , je vais^ punlr Sfclfn&hja 
, *J#ie*lami"tey & fa pottSrite' i il n'y 
p-aura perfonne de ia race quiliabite par- 
r:»i ce peuple , Sc ilneverra point le 
iiibien que Je vfris faire a mon peuple , 
r. dit * PEternel ;' parce qifil a parld de 
^irivolte toirfre PlEternel.- - • 

R E F*L* ti LO N & 

T 'prdre gue Jfkerrrie; dpnna aui juifs 

*** qui 6toient a Babylone d'y demeu- 

• f rer , & de prier pour la profp^rite de 

. cette Ville-la , nous enfei^ne , que Dieu 

• Veut qu*on foit fofimis aux Rois fowS 
la domination tieiquels oh vit , & qu'ori 
prte pour la' pro4p^rit6-de ltfurs Etats > 



& que quand Dieu trouv§. a propos de* 
nous chatier, il faut yaCquieCcer, 6c 
demeuret dans Pe*tat ou il lui plait de 
nous mettre. TI. Les promeflbs expref- 
fes & r6Ytere"e$ que J^rdmie faifoit aux 
Juifs, qu'Us fetoient renvoy^slibresrait 
bout de foixante & dlx ans s marquent 
Pamour de Dieu envers euk, & la di- 
vinity de cette prophetie. f II, II eft a 
remarquer, que bien que les Tuifsqui 
£toient alors a Je>ufalem paruflent plus 
heUreux que ceux qui e^torent a Ba- 
bylone ,• ils devoient 4 §tte accaK16s.de 
-tous les fldaux de Dieu, pour n'avdir 
pas profit^ du malheur de leiirs fr^- 
res captifs » Sc pour avdir continue a 
mdprifer la voix du Seigneur, C*eft 
ainfi que Dieu proportiorine 1es x cha- 
timeus aux pieties des hommes ,".'& 
que ceux qu'il punit les.der^iers font 
(Tof'dihair'e punis aved'p" "'veri* 

te ,. pare- qu'ils ont abu IdHg- 

terns de fon fupport. vbit 

enfm dans, ce chapitre". avoit 

h J6rufalem & A fiab^ faux, 

Prophdtei qui d^criolent , "Jul 

ftduifoient le peuple , oient 

aVec cela des hommes i cor- 

tompuft . Dieu a permis ^m , 

Sour e'pftmver les hgrrl 'iF y 

it eu de^ feduftetirs; 1 » J iiui 

nous bblige & nous don e"*de; 

cei gens-la < felon l^exhc e : f e-» 

fws^Chrift ", Sl k les dticetn'er .'cr^^ed 
tes fideles DdfteUrs, Mais ort Voit auf- 
fi la condamnation de ce4 feu? dt>c^ 
^eilr^ ^ dans' la punitioil qti? Dieu, fie 
de cert* dotit il elt ici patle 5 Acttab 
& Sed^cias ay ant £te* Vrul^ par ; le 
Roi-de Babylone * St- Sc^mahja etanfi 
pj6ri aVec fa familU , fariV voir ia.d^- 
livrance des Juifs ; pendant !^iie" Jeie* 
mie f qui leur avoit parl£ iiiiceremcht \ 
6prohVa la prote'ttion dd ^eignehr. 
1 / C H A F I T RE'Xra •'- 
Jifemiet, dprti dvoif dnnonci dUx Jkift 
' qu'ils 'Jhroient menSs en cahiiyit'e a &.*- 
bylbne , leurpromef que Diem les ende* 
liifteroit , que les Babyloniens eprouve* 
toierii \ favi "^ k * ' ' 

chattf les J 
fa grand* \ 
I A parole <] 
*-* J?ar PEter 

2, Ainfta 
d'Ifrael 1 Eei 
les paroles c 

3. Voici i ' 
cernelf que 
mon petrple* 
PEterweli & 
que i'sti doni 
pffffgdetonk. 

. •• 4* Et ztfoni ici les paroles fru^ t*1St&* 
nel a pronbnc6es touchantlfrael ScJUda, 

V* Ainfi a dit TEternel : Nous avouV 
out un bruil d'eftroi & d'epouvante ^ 
& il n'y a point de paix, 
'" ' r> 5LI* ' : " Virlfet- 
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6. Informe^-vous ♦ je vous prie, & 
, voyefc fi des hommes enfantent. Pour- 
quoi dene ai-je vQ tous les homines 
ayant leurs mains fur leurs reins com- 
me une femme Qui enfante ? Et pour- 
quoi tous les vifages lont-ils changes 
en jaunilTe? 

., 7. H^las ! Que cette journ£e-lA eft 
grande! // n> en a point eu de fem- 
blable, & eUe fera Un terns dede"trefTe 
a Jacoo. II 6n fera pourtant dglivre\ 

8. Et il arrivera en ce jour-la , (lit 
1'Eternel des armies , que je briferai 
fon joug de defius ton cou , 8c que 
je romprai tes liens ; tellement que tu 
ne feras phis aflujetti aux etrangers. 

9* Mais ils ferviront rEternel leur 
Dieti , & David leur Roi ♦ que je leur 
fufciterai. 

10. 'foj done , mon ferviteur Jacob, 
ne crams point , dit 1'Etemel , & ne 
t^pouvante point , 6 Ifrafcl ;, car void, 
je vais te delivrer du pays iloigne* » & 
tapofterit€ du pays auquel ils font cap' 
tits ; Jacob retoiirnera , & il fera en re- 
pos & a fon aife, & il n s y aura per- 
fonne qui lui tafTe peur'. 
".. il. ,Qar je/ia* avec toi* dit PjSter- 
, nel ♦ pour te delivrer; & meme je 
...conrutnerai entitlement toutes les na- 
tions parmi lefquelles je t'aurai ttif- 
perfe\ ? mais je ne te confumerai point, 
enticement; je te chatierai par,m.efu 
v te ; ' cependaht je ne te tiertdrai pas 
'pour innocent. 

il. Car ainfi a dit r&groeJ.: Ta, 
bleflure eft hors d'efperance , , £T , ta 
. fclaie eft tres-maligne. 

1 3. // n> a perfonne qui juge ta caufe 

Sour nettoyer ta plate ; il n,> rf point 
e" remade pour toi pour faire revenit 
la chair. • 

14. Tous ceux qui t'aimoient t*ont 
oiibhie , ils ne te cherchent plus ; car 
je t'ai frappe> d'une plaie d'enneim , 
d*un chatiment d'homme cruel, a cau- 
fe de la multitude de tes ihiquitls ,. 
farce que tes p£chls fe font accrus. 

15. Pourquoi cries-tu a caufe de ta 
/bleflure? Ta douleur eft hqrs d'efpe% 

"iahce. Je t^ai faitces tbofes-la ^cau- 
fe de la multitude de tes iniquity's , 

1 farce que tes p£ch£s fe font accrus. 

... 16. Cepeudant tous ceux qui te de- 
vorent feront d£vor&; tous ceux qui, 

' te'mettenr dans la detreife. itpnt en 
captivitl; tous ceux qui tejbnrragent 
feront fourrag^s ; & j'abandonnerai au 
pillage tous ceux qui te pillent. 

* ;7- Je conlbliderai tes plaies, &je 
te gueriraide tes bjeflure&i dit 1'Eter- 
nel", farce qu'ils t'ont appellee la R£. 
pudile /. Celt Sion , diient-iis ; il n*j a 

* perfonne, qui la recherche. 

18. Ainfi a dit rEternel: Voi.ei , *je 
vais ; ramener les tente6 -de Jacobs & 
j'aurai coujpaflion de fes pavilions 5 la, 
ville fera r&ablie fur fon lieu Hev* , 



& le Temple feraaflls en £a place. 

19. Et une vpix d'attion de graces, & 
de gens qui fit r6jouYflent en fortira ; 
je les mettrai en honneur , & ilsnefe* 
ront plus diminue*s. 

20. Ses enfans feront commeaupa- 
ravant * fon aflemble*e fera affermie 
devant moi ; & je punirai tous ceux 
qui I'opprirhent. . 

21. Et celiii qui aura autorite'fut Un 
fera de fa race, & fon Oominatetir forti- 
ra du milieu de lui i je le ferai appro? 
cher , & il viendra vers moL Qui eft 
celui qui ait dilpoTe* fon cceur pour vc* 
nir vers moi , dit rEternel ? 

22. Et vousferez mon peuple, &je 
ferai vdtre Dieu. 

23. Voicila temp^te de I'Eternel,!* 
fureur eft fortie , un tourbillon grot 
(it , il tombera fur la tete des mt« 
chans. 

24. L*ardeur de la colore de TEter- 
nel ne fe de'tournera point, jufouesa* 
ce qu'il ait execute' & mis en effet ks 
defleins de fon cceur : Vous entendre! 
ceci dans les derniers jours, 

REFLEXIONS* 
T ES reflexions qn'il y a a tairefurce 
J -' cbapitre, regaidentTamourdcDieD, 
fa puifiance , fa juftice , & fa fidelity 
L'amour de Dieu envers les Juifs fe «• 
couvre, en ce qu.Mlpromet de lesdtli* 
vrer du joug du Roi de Babylone, & 
de les faire encore habiier dans leur 
pays. Sa puiifance paroit , en ceqinl 
les dilivra dans un tems ou il fen* 
bloit qu'il n*y avoit aucuue reiTource 
pour eux , & par des moyens aux* 
quels ils ne fe feroient jamais attendos. 
11 donna des marques de fa juftice 
dans la vengeance qu'il fit fur lesBafcy* 
loniens , qui avoient traits les Juts 
avec taut -de durete* » & d'injuftice. 
Enftn » nous deVons reconnoitre lafi* 
d^lit^ de Dieu & la vent* defes pro- 
mefles; puisque ce qui eft icipr&fet, 
touchant le rappel des Juifs, arrfra 
lors qu*ils revinrent de.Babylone ente« 
pays ♦ fous la conduits de Zorobabel « 
de leurs autres chefs. Mais ces pro- 
meffes ont eu leur plein effet. eaja 
perfonne de Jgfus-Chrift qui eltne dt 
la poft^rite' du Roi David. De toot te- 
la n<»us devons conclure , que Biett ♦ 
qui eft toujours le meme, p^rotegera 
l'Eglife Cbr^tienne 5 que s'd paroil 
quelquefois irHt^ contr'elle, fon deOtln 
eft de la purifier $ $ qu'elle fobfiftBra 
a jamais , malcr^ les efforts de ceux 
qui cherchent fe ruine. 

CHAPITRE XXXI. t 

Ce chapitre, de m fa* que le pr*"**** 
traiU durh*(>MemntdejJutfs.»ijj» 



promet. y , qu'aprts qu'tl le* aurett 4|Wj 
ges, £T qu'itt fe JereUnt cenvext*** 
les nuttrofiteUns un etat glerieux, t? 
eux d*Ephr<ttm t < y ejt~, 
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Jfr'aedtes des dix Tribw , auroient 
fart a cette^ heuteufs revolution. II 
Us exhorte a ne flus fteurer leur defo- 
latiwi, £F il Uur dome de fortes ajfu- 
rances de fon amour. II fromet enfin , 
de tr aiter avec eux une nouvelie alii an-. 
' be qui fubjifteroit a jamais. 

EN ce tems-la , dit l'Eternel , je ferai 
le Dieu de tomes les families d'If- 
rael , & ils feront mon peuple. 
•••'a. Ainfi adit l'Eternel: Le peuple 
rechapp6 de P6p6e a tr ouve" grace dans 
le-deTert; Ifragl va etre mis en re- 
pos: ■ 

* 3. L'Eternel m'eft apparu depuis 
iongtems, £T n?a dit : Je t'ai aimeV 
•d'un amour Sterne!-, c'eft pourquoi je 
i'ai attir6e par ma miffcricorde. 
<•■ 4- Je te r&abhrair encore , & tu fe- 
ras rebatie, 6 vierge d'Ifrael; tn pa- 
coitras encore avec tes t?mbours, & 
•tu marcheras dans la troupe des joueurs 
d'inftrumens. 

5. Tu planteras encore des vignes 
Tur les montagnes de Samariej ceux 
qui plantent planteront , & en recueil 
leront les fruits pour leur nfage : 

6; Car il y a on jour auquel les gar- 
des crierontfur la montagne d'Ephrai'm: 
Levez-vous , & montons en Sion vers 
4'Eternel ndtre Dieu. 

7. Car ainfi a dit l'Eternel : Rejouif- 
Tez-vous avec un chant de triomphe, 
^cavec all^grefle , a caufe de Jacob, 
•Ac faites £clater vdtre joie a la tStedes 
nations ; faites vous entendre, chantez 
des louanges , & dites : Eternel , d€- 
Jivre ton peuple , favoir le refte d'lf- 
•rael. 

- 8. Voici ; Je vai les faire venir du 
ipays d'aquilon, & je les affemblerai 
«du bout de la terre , Paveugle , & le 
t>oiteux , la fern me enceinte , & celle 
•$ui enfant* fefiont enfemble parmi eux ;■ 
une grande aiiemble'e retoumeraici. 
•; 9. lis y feront al!6s en pleurant $ 
Mais je les ferai revenir par ma mifig- 
rteorde , & je les conduirai aux torrens 
des ,eaux , & par un droit chemin , 
auquel ils ne bronctieront point. Car 
Tai*6t£p6re a Ifraei, & Ephraim eft 
mon pr£mier-n€. 

;. 10. Vous nations, 6coutez la parole 
ae l'Eternel, & Pannohcez aux Isles 
eloigners , & dites : Celur qui a dif- 

SerU Ifraei , ie rafl'emblera , &le gar- 
era comme un beiger garde fon trou- 
peau. 

■ ii. Car PEternel a racheti Jaceb, 
& Pa retire* de la main d'un ennemi plus 
fort que lui. 

12. ils viendront done , & fe rljoui- 
ront avec un chant de triomphe , au 
lieu le plus eleve* de Sion ; & ils ac- 
*courront aux biens de l'Eternel , au 
froment , au vin , & a Thuile , & au 
fruit du gros & du menu b&ail; leur 
ame fera comme un ja/din plein dt 



four c 29, & ils ne' feront plus darts' f» 
langueur. ' ■ , ,r * •"•• 

• 13. Ators la vierge fe re>uYra'fons 
la troupe des joueurs d'ihftrdmerii, & 
les jeunes gens & les vieiliards ^lem- 
blc; je changerai leur tfeui fen, joie; 'ye 
Tes cohfoleraf, & je les rejoin'ratr/i/c* 
detivrant tie leur doiiienr. ' 

14. Je raflkfierat auffi'de gralfle ; l'#- 
me des Sacrificateurs , & mon peuple 
fera raflafie* de mes biens , Uit i'E^r- 

iV. Atnfi a dit l'Eternel : Vne^Voix 
tres amerede lamentation- & de pilars 
a €t€ ou'i'e a Rama : Rachel plenrarit 
Tes enfans , elle a refufe d'etre cohfo- 
Ue touchant fes enfans de ce qu'il u*y 
en a plus. ■-»- 

16. Ainfi a dit l'Eternel ; Retien ta 
voix de pleurer ; & tes yeuk { de verfcr 
des larmCs ; car Ce que tu as fait aura 
fa r^compenfe., dit PEterneT,' & o!n 
reviendra du pays de I'ennemi. 

I7i II y a de PefpSrahce pour te.s 
derniers jours dit l'Eternel , & tes eii- 
fan's retourneront en ieuts quaftierSi 

18. J'ai entendu Ephtaitafi qiif'fe 
plaint , & qui dit : Tu m*as chitil, Be 
j'ai e^e* chatie comme un veau indom- 
t6 : Converti mor, &je ferai cbnver- 
ti; car tu €s l'Eternel mon Dieu. * 

9. Certes apres que j'aurai ^tej con- 
verti , je me repentirai , & apres que 
je me ferai reconnu , je ( fra'perai (uc 
ma cuifle. J'ai 6x€ honteux & corffus 1 , 
parce que j'ai ports ropptbbre' de ma 
jeunefle. ..■,•!••»■ 

20. Ephraim n'a-t-il pas'^/ pd'ur 
moi un enfant ch€ri? Ne m'a-t-il ^fas 
ete un enfant agr^able ? Car deptfls 
que je lui ai parte , jen'ai point 'man- 
que" de m'en iouvenir ; c'eft pourquoi 
mes entrailles fe font 6mues a caufe 
de lui' , & j'aurai certainement pitiel 
de lui , dit l'Eternel. 

21. Drefle-toi des fignaux; mets-tbi 
des monceaux de pierres ; pren garde 
aux chemins , & par ' quelle voie tu as 
march^. Revien, 6 vierge d'Ifrael , 
retourne a tes villes. 

22. Jufques a quand iras tu c.a & la, 
fille rebelle ? L'Eternel a cree une cho- 
fe nouvelie fur la terre : La female 
environnera Phomme. 

23. Ainfi a dit l'Eternel des arme^s , 
le Dieu d'Ifrael : On dira encore cet- 
te parole dans le pays de Juda, &dans 
fes villes, quand j'aurai ratneulleurs 
captifs: Q.u«PEternel te b^nifie; dde- 
nieure agrgable de la juitice ! 6 faintes 
montagnes! 

24. Et Juda & toutes Tes villes en- 
femble , les laboureurs , & ceux qui 
cbnduilent les troupeaux habiteront en 
elle. 

25. Carpai'enyvrSPame alter6e,& 
j'ai raiiafi^ route ame qui languiffoit. 

24. C'eft pourquoi je me luis r£. 
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veillf, '# j'a] regarded & mon fem- qu'au torrent de CCdron., &jufqu'au 
men mVe'te' doux. , coin de ra port* des chevaux , vers 

27v..Vpici, les jours tiennent , 4 dit Torient, fera no liftu faint a TEternel, 
TEteroel , que je pepulerat la maifon 
d!Ifrael , & la maifon de Juda 4 d' hom- 
ines & de bfites. 

28. Et comme j'ai veilU fur eux 

pour arracher , pour dlmolir , pour _. _.„ r ___ . __ r _. „___. . . . 

detruire » pour perdre , X pour faire ! les Prophetes Itoient envoyes pour 
du mal ; de tneme je veillerai fur eux faire des menaces aux Juifs * Us de* 
j>our bAtir& pour planter , dit rEter-]voient aufli les eonibler par des pro- 
nel. I me lies , & que eelles que nous venoftt 

2j9. En ces jours-la on ne dijraptus: de lire devoient fervir a foutenir leur 



& ne fera plus demoli , ni ne fen ja- 
mais dltruit. . . 

REFLEXIONS. 
TL faut faire ces trois reflexions for 
A ce chapitre : La primilre. que.fi 



Les pe*r.es ont mange* des raiiins verds, 
& les .dents des enfans en font agacles. 

30. Mais chacun mourra pour fon* 
in i quite' ; tout homme qui mangera 
des raifins verds * fes dents en. feront 
Agac^esi t _ 

3i. Voici, les jours yienneiit, dit 
rEternel , que je traiterai une nouveli 
le alliance avec la maifon d*Ifra81 ♦ 
& avec la maifon de Juda. 

32. Non pas felon Talliance que je 
traitaiavec leUrs p£res* au jour que 
je les prjs par la main pour les.fa.ir* 
fortir du pays d'Egypte » alliance qu'ils 
ont, enfreinte , 8c toutefois je leur avois 
it€ pour ma,!! , dit rEternel. 

3$» Mais c*eft ici Talliance que je trai- 
terai "avec la maifon d'Ifrael, apres 
ces jours - la , dit rEternel 1. Je met- 
. trai ftialoi au dedans d'eux, &jel?£- 
crirai dans l'eiir cccur > & je ferai leur 
Dieu , & ils ferQnt mou peuple. 
* 34. Chacun d'eux n'enfeignera plus 
Ibn procTiain ', ni chacun fon fr£re, en 
, difant : Connoifiez , TEternel \ car ils 
hie connoitront tous, depuis le plus 
petit d'entr'eux jufques au plus grand, 
" dit TEternel* parce que je pardonuerai 
leur iniquity * & que je ne me fou- 
viendrai plus de leur p£cheV 

35. Ainfi a dit rEternel } qui dohne 
le foleil pour fctre la lumiere du jour, 

& qui regie la lune & les Itoiles pour 
etre la lumiere de la nuit ; qui agite 
la mer, & les flots eii bruient ; du. 
' quel le nom eft TEternel des armies : 

36. SI jamais ces loix-la cefleut de- 
rant nioi , dit TEternel , aufli la race 
d'lfrael cefTera d'etre une nation de* 
vant moi pour toujours. 

37. Airili a dit TEternel : Si les cieux 
fe peuvent mefurer par deflus , & fi 
les fondemens de la terre fe peuvent 
fonder par deflbUs; alors je rejetterai 
toute la race d'Ifrag) , a caufe de tout 

[ ce qu'ils ont fait , dit TEternel* 

38. Voici* les jours viennent, dit 
TEternel , que cette ville fera rebatie 
a TEternel , depuis la tour de fiana- 
n6el , jufques a la porte dd coin. 

39. Et encore le cordeau ( A inquirer 
fera tir€ vis-a-vis d'elle fur la colline 
de Gareb , & fera le tour vers Go ha. ** rvs *»w* n *. , p 

40. Et toute la Valine de* la vojrie T A parole qui fujadreflee V** ltK r 
& des cendres, oUout le ^ua/t% jut- f- nel a J^mie , la dixi^me annjj 



foi , pendant qu'ils feroient dans la 
captivity La leooadc , que Dieu pro* 
mettoit aux Juiis de Us taire retoari 
ner dans leur pays apres qu'ils fe fe* 
roient repentis ^c eonvertis ; d'06 11 
parent que comme Dieu n'afflige les 
hommes qu'a caufe de leurs pieties* 
il ne leur. fait grace que lors qu'il les 
voit bumili^s & repentans. La troU 
filme & la principle reflexion eft* 
que Dieu promet ici de traiter une nou* 
velle alliance , qui feroit aufli ferine 
que Tordre dumonde , & qui dureroit 
autant que les cieux Be la terre. Saint 
Paul fait Tappiication de cette promet 
fe k Talliance Evangelique , dans TB* 
pitreaux Hebreux, & il eft vifible que 
Ton n'en trouve point le vrai fens dan* 
le rltabliflement des Juifs » qui ne nit 
que d'une tres-courte dur6e > & auqud 
il n'y eut que la moindre partie des 
Juifs des dix Tribus qui eutlent part 
Ainfi cette. promeiTe De couvient qu'a 
TEglife Chretienner, a,vec laqueile Dieu 
a traitl une alliance qui doit fubfiiter 
jufqn'a la fin du monde. Cette Pw 
phede nous met devant les yeux l*a* 
vantage que nous ayous de vivre dans 
cette alliance, & elle nous appreaden 
meme terns , que le deflein de Dieu en 



fier 



nous y recevaat a it£ 4e nous .law 
, de mettre fa loi dans nos cceurSt * 



de Tecrire dans nos entendemens , afii 

'que nous le fervions & que nous m 

ob^iffions tout le terns de ndtrene.. 

CHAPITRE XXXII. 

Jeremie ayani tie mis en frifin t 4** 
le terns que les Caldeens aj/iegettm 
Jerufalem, Dieu lui ordonne f*™ tU * 
un chamf , £T de faire mettre Psae At 
r achat dans un lieu oh il put ft <"*»* 
ferver* Sur quoi Jeremie der»dH<t AHta * 
Seigneur , pourquoi il lui to/tun*™ ** 
d'acheter dei iertes , dans un terns on 
Jerufatem aUott ttrt prtfe , £T fcf«* 
fie emmene captif $ Dieu lui dit q»* 
(Tetoit afin <Cajjurer les Juijs , *»*• 
prt* on tis auroient eti envoye* enc& 
tivite a'Babylone', pour punitunM 
tout les peches quUls avoient commit 
ils habtteroient encore leur pays, £T i* tU 
le pojjederoient. 
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de S6d6rias Roi de Juda , & l'an dixhui- 
ti6me de N^bucadneTar, 

2. L'arm^e du Roi de Babyloneaf. 
li£geoi$ alors JSrufalem, & Je>6mie le 
Prophfcte £toit enferme - dans la cour de 
la jprifon , qui etait dans la. maifon du 
Roi de Juda. 

y, Car S6d£cias Roi de J[uda l'avoit 
fait enfermer . & lui avoit dit : Pour, 
quoi proph&ilesvtu , en difant: Ainfi 
a dit 1'Eternel : Voici je m'en vai li- 
vrer cette ville entre les mains du Roi 
de Babylone , &. il la prendra ? 

4. Et Sede'cias Roi de Juda n'echa- 
pera point de la main des Caldlens ; 
mais 11 fera certainement livre* dans 
la main du Roi de Babylone , & il lui 
pari era bouche a bouche & fes yeux 
verrant les yeux de ce Roi. 

5. Et il emmenera Sddlcias a Baby. 
lone i il y demeurera jufques a-ce que 
je le vifite , dit l'Eternel. Si vous 
combattez contre les Caldiens, vous 
ne profptfrerez point. 

6. Et Jer6mie dit ; La parole de 
P^ternel m'a 6t6'adrefle>, & il m'a dit : 

7. Voici Hanameel fils de Sgallum 
ton oncle, qui vient vers toi, pourte 
dire ; Achate pour toi mon champ, qui 
eft a Hanathoth ; cartu as droit de re- 
trait lignager pour le racheter. 

8. Hanameel done fils de mon oncle 
vint vers moi , felon la parole de PE- 
ternel , dans la cour de la prifon ♦ & 
il me. djt : Achate , je te prie , mon 
champ qui ell a Hanathoth , dans le 
territoire de Benjamin; car tu as le 
droit d'heritage , & de retrait ligna- 
ger ; achete-le done pour toi ; alors 
je cbhhus' que c'gtoit la parole de l'E- 
ternel. 

9. Ainfi j'achetai le champ de Hana- 
meel v filsde mon oncle, lequel clump 
eft a Hanathoth \ & je lui pefai Pargent, 
iff avoir fept ficles, & fax pieces d'argent. 

10. Puis j'en gcrivis le contract, 
que je eachetai , & je pris des temoins, 
apres. avoir pew V^rgent daps la ba« 
lance \ 

11. Et je pris re contraa de Pacquifi- 
tion , tant celui qui etoit cachete* , fe- 
lon Pardonnance & les ftatuts , que ce-r 
lui qui e*toit ouvert. 

12. Et je donnai le contrafk dePa,c- 

Suifition a Baruc fils de N6rija, fils 
e Mahaftja ; en preXence de Hanamiel 
mon coufin germain , & des temoins 
qui s'6toient foufcrits dans le contract 
de Pacquifition , & en preXence de 
tous les Juifs qui Itoient alus dans \a. 
cour de la prifon. 

13. Puis je fis ce commandement 
a Baruc , en leur preXence , & je lui 
dis : 

14- Ainfi a dit l'Eternel des armies, 
le pieu d'lfragl : Pren ces contracted , 
favoir ce contract d'acquifition qui eit 

tacheti , & ce contract qui eft ouvert, «el ;. Voici , je v,ai livrer cttte ville 

L 1 1 3 entre 



& mets-les dans un pot de terre, afin 
qu'ils puhTent fe conferyer longtems t 

15. Car ainfi ^ (lit l'Eternel des ar, 
me>s , le Dieu d'Ifrael : Qn achetere, 
encore des maifons , des champs , $ 
des'vignes en ce pays. 

16. Et apres que j'efts donno* a Baruc 
fils de Nerija le contract de I'acquifi- 
tion , je fis ma requete a PEternel, en 
difant : 

17. Ah ! ah * Seigneur Eternel, voici, 
tu as fait le ciel & la terre par ta 
grande puiflance , <% par ton bras €ten* 
du > aucune chofe ne te fera difficile ; 

18. Ccft.toi qui fais mifericorde en 
mille generations, & qui rends Pini- 
quit6 des p6res dans le fein de leurs 
enfans apres eux : Tu es le DJeu?ort, 
le Grand , le Puiffknt » duquel le nom 
eft , l'Eternel des armies ; 

19. Grand en confeil, &puifTanten 
exploits ; car tes yeux font ouverts fur 
toutes los voies des enfans des horn* 
mes , pour rendre* a chacun felon fa 
canduite & felon le fruit de fes oeu- 
vres. 

2(x Tu as fait des prodiges & des mi- 
racles dans le pays d'Egypte , dont U 
memoir e dure jufqu'a ce jour , Si en 
Ilrael & par mi les hommes , & tu t'es, 
acquis un renom tel qtiit parait aujqur, 
d'hui ; 

21. Et tu as retire IfraSlton neuple 
du pays d'Egypte , avec des prodiges & 
des miracles , avec une mam forte , & 
un bras ^tendu , 8$ avec une grande 
frayeur; • > • . 

22. Et tu leur. as donng ce pays, que 
tu avois iure a leurs p6res de leur doit- 
ner , un pays ou coylent le lait & le 
miel ; 

2a. Et ils y font entr6s , & Pont 
pofiede* ; mais ils n'ont point ob^Y a 
ta voix, & n'ont point march€ dans 
ta loi , & n'ont rien fait de tout ce 
que tu leur. avois commands de faire ; 
e'eft pourquoi tu as fait que tout ce 
ma] leur eft arrive*. 

24. Voila les terrafles; on eft ve- 
nu contre la ville pour la prendre, & 
la ville va Stre livr^e entre les mains 
des C&ldeens qui combattent contre elk, 
& abAndonnee a l'ep^e, a la famine,' 
& a la moitaliti : Ce. que tu as dit eft 
arrive, & vojci tu-le vois. 

2s. Et cependani, Seigneur Eternel ^ 
tu naas dit , achete ce champ a prix 
d'argent, & puens en des temoins ; 
quoi que la ville aille etre lrvree en- 
tre les mains des Caldeens. 

2^. Mais la parole de rEternel me 
fut adveifee a moi J^r^mie, & U rae 
dit: 

27. Je fu'u PEternel le Dieu de tou- 
e chair; yaura-t-ii quel que chofe qui 
ne ibit difficile i / 

28. .C*eft pourquoi ainti a dit I'Eter- 
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entre les mains des Cald6ens , & en- 
tre les main* de NlbucadneTar Roi de 
Babylone,' qui laprendra. 

29. Et les Caldeens , qui combattent 
contre cette ville, y entreront, & its 
mettront le feu a cette ville, & ilsla 
bruleront, avec les maifons fur les 
plateformes defquelles on a fait des 
par fums a Babai, & des afperfions a 
d'autres dieux pour m'irriter, 

30. Car les enfans dlfraeU Sc les en- 
fans de Juda n'ont fait des leur jeu- 
nefle que du maJ a mes yeux, & ce 
qui m'eft deTagr£able ; Sc les enfans. 
d'Ifrael ne font que mHrriter par 
les, ceuvres de Jeurs mains , di* PE- 
ternel. 

31. Car cette ville a toujours it€ 
ported a provoquer ma colore & mon 
indignation , depuis le jour qu'ils Pont 
batie, jufques a ce jour , afinque je Pa- 
bolifl'e de devant ma face. 

3*. A caufe de toute la malice que 
les enfans d'lfrafcl & les enfans de 
Juda. ont commife pour m'irriter, eux , 
leurs Rois . les Principaux d'entr'eux, 
Jeurs Sacrificateurs & leurs Prophetes, 
les homraes de Juda, Sc les habitans 
de Jerulalem. 

33. Et ils m'ont tourne* le dos , & 
non le vifage \ & quand j'ai voulu les 
jnftruire, me levant matin, & les en- 
feignant , ils n'ont point €ii obftfTans 
pour reeevair Pinftruttion. 
. 34. Mais ils ont mis leurs abomina- 
tions dans la maifon fur laquelle mon 
nom eft reclame" , pour la iouiller. 

3J. Et ils ont bati les hauts lieux 
d& Banal , qui font dans la valine du 
Jils de Hinnom , pour faire paflTer 
leurs fils & leurs filles par le Feu a 
Moloc ; ce que je ne leur avois point 
con * m *?#» « je n'avois jamais penfe" 
quils fiflent cette abomination-la pour 
rajre richer Juda. 

36. Et cependant void ce que PEter- 
nel le Dieu d'lfraeU a dit touchant cet- 
te ville , de laquelle vous dites qu'eU 
le va |tre livre*e entre les mains du Roi 
de Babylone , a l'lpfe , a la famine , 
& a la mortality : 

37. Voici, je vais les raflemblerde 
tous les pays ou je les aurai chaflfes 
dans Pardeur de ma colere , & dans 
ma grande indignation , & je les ferai 
revenir en ce lieu, Sc les y ferai ha- 
biter en furet£; 

38. Et ils feront mon peuple, & je 
ferai leur Dieu. 

39. Et je leur donnerai un mime 
cceur , & un meme chemin , afin qu'ils 
me<:raignent 4 toujour*, pour leur bien 
Sc pour U bien de leurs enfans apres 
eux. 

40. Et je traiterai avec eux une allian. 
ce Iternelle ; je ne me retirerai point 
d'eux j que je ne leur fafle du bien ; 
mais je mettrai ma crainte dans leor * 



cceur , ami qu'ih ne fe retirent point 
de moi. 

4C Et je me re"jouirai fur eux pour 
leur faire dubien, & je les planterai 
v6ritaDlement dans ce pays , de tout 
mon cceur , Sc de toute mon ame. 

4,3. Car ainfi a dit PEtemel : Comme 
j'ai fait venir tout ce grand mal fur 
ce peuple , je ferai, audi venir fur eqx 
tout le bien que je leur promets ; 

43. Et Pon achettra des champs dans 
ce pays , duquel yous dites que ce n'eft 
que deTolation " ' * * 



n'y 6tant demeurl ni 
homme ni bfete \ Sc qu'il ety livrg entre 
les mains des Calde>ns; 

44* On aohetera des champs a prix 
d'argeut, Sc on en 6cri rales contracts, 
& on les cachetera f & on prendra. des 
temoins , au pays de Benjamin , Sc 
aux environs de Jerufalem , dans les 
villes de Juda, tant dans les villes des 
montagnes , que dans les villes de la 
plaine t & dans les villes du midi ; car 
je ferai revenir leurs captifs, dit P£- 
ternel. 

REFLEXIONS. 
T 'Qrdre que Dieu donna i J^r^mie 
*-* d'acheter un champ , pendant que 
les Babyloniens afliggeoient Jerufalem, 
& qu'il tftoit lui-meme en prifon , eft 
bien remarquable. Cela tendoit a con- 
foler ce Prophete, & a confirmer ce 
qu'il difoit aux Juifs , de leur ruine 
prochaine, & de leur retour. Ce fiit 
dans cette vue que Dieu voulut que 
Pa£te de cet achat fut conferva , pour 
etre dans le terns h venir une preuve 
& un monument de la ve'rite' des pr^ 
di£tions de JeVeSnie. Par la nous yoyons 
que rien n'eft infpoflible k Dieu , & 
qu'il execute infailliblement fes prc% 
meiTes , quand meme on n*y yerroit 
aucune apparence felon le monde. Nous 
continuous auiB de voir dans ce cha- 
pitre , que les habitans de Jerufalem, 
quoi que Dieu les eut comble's de fa- 
veurs , & qu'il les efit fupport£s long, 
tems , fe corrompirent de plus en plus ; 
que cette ville ne cefla de Pirriter ; ce 
qui lit qu'il Pabandonna au pouvoir & 
a la cruaut6 des Babyloniens ; mais 
apres avoir fait fduffrir aux Juifs la 
punition qu'ils m^ritoient, il eu eutpu 
tj6. Dieu vente f^v^rement le m^pris 



qu'on fait de fa bonti, & Pingratitife 
de ^ fes bien fa its ; mais il ne retire 
pas enticement fon amour de deflus 
ceux qui Pont ofFenfe' ; Sc quaqd les chft« 
timens ont produit leur effet , il leur 
ren/i fa faveur , ^c il fait fucclder le* 
temoignages de fon amour aux mar- 
ques de fa colere. 

CHAPITRE XXXIIL e 
Cette Prophetic ejt une fuite de U prece* 
dente. LUe Porte , que les Babyloniens 
prendroient Jerufalem , t que les mas fens 
de cette vike feroient dimolies , que fes 
habitans feroient mis a mort i mam 
qu^cn- 
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qtSenfuitr le$ Juifs y reviendroient ,\^I2. Ainfi a dit l'Eternel des armies] 
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braham, d*Ifaac T 8c de Jacob ; car ]z fc-i 
rai 'revenir leurs captifs, & j'aurai com- 
panion d'eux, 

REFLEXIONS. 
f^B qu'il fkut confi le>er fur les pro- 
>•' mcfles que Dieu taifoit, de ramener 
les Juifs a Jdrufaleni', apres qu'elk 
auroit t\$ d£truite , de les y faire ha- 
biter, & de les y combler de les gri- 
pes 'j c'eft que Dieu eft toft jours mif6- 
ricordieux & porte* a faire du bieu 
aux homines, & que cen'eft que dan 
des vues d'amour qu'il les afflige r 
cela marque aulfi la fidelity de Dieu, 
& la ferm?te de Ton alliance. II faut 
cepemlant remarquer, que les pronjef- 
ies qui Ibnt faites ici aux deux famil- 
ies d'liragl , c'eft-a-dire aux Juifs du 
Royuunie de Juda , & a ceux des Dix 
Tnbus , n'eurent pas leur parfait ac- 
compli Hement apres la captivite* de 
Bahylpne, puisque le plus grand nom* 
bi'e de ceux d>s Dix Tribus demeu- 
rerent dans les pays on il$ avoient €t€ 
difperfes. H faut remarquer lameme 
chofe , fur ce que Dieu dit , en ter- 
ries fi. expres , que fon fervice feroit 
e^abli' pour toujours a Je>ufalem , & 
qfle fon alliance avec la famille de 
Dayi4,& avec les Juifs fubfifteroit au- 
tant que le monde dureroit. Cela ne 
peut convenir que tres-imparfaitement 
au retabUflement des Juifs apres la 
captivite ; puis quMls ne fubfifte"rent 
pas long-terns dans la Jud6e , qu'ils fu 
rent clans la fuite deYruits par les Ro 
mains , & que le fervice qui fe faifoit 
a Jerufalem fiit entie>ement abolipar 
la riiine du temple. Ces promeflfcs re- 
garded done les terns du Mefiie; & 
©lies marquentle Regnede JeTus-Chrift, 
l'&abjilfemcjit'du culte gvangelitjue par- 
mi tons, les'peuples, & la pleine cbn- 
verfiqn/des Juifs, qui doitarriver un 
jott*. "Kous, devons benir Dieu de ce 
qu'efles iohtaccomplies a ndtre <gard x 
&. de ce que nous fommed bompris 
dans cette nouvclle alliance bjue Dieu 
avoitjpronfls d'etablir dans les derhiers 
itfnrs' arecles'hommes. " ** 
* C HAH T JR E X XXIV, 
Jcrufalem etant ftjjiegec i>ar le Roi Ne- 
bucadne'far , Jerefnit declare au Roi Se- 
decitvs'y que cette Ville feroit prife £9* 
brulee \ que cependaut it ne feroit pai 
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lation dz leurs Voeux , Dicualbit jure 
revenir les Caldeens , qui brulerpienf 
Jerufidem , qui en feroient maurir let 
habit ans , c7 qui mettruent tout Up*yt' 
en ilefoUtion. s 

LA pa-ole fut adrefTee de la part de 
rEternel h J^mie, lors queNebu. 
cadnefar Roi de ^abylone , toute fon 
arm^e , tous les Royaumes de la terre % . 
& t.>us les peuples qui dtoient fous la 
puiflance de fa main combattqieiitcon. 
tre Jcrufalem & contre toutes fes viU 
les i & Dieu lui dit : 

a. Ainfi a dit PEternel , Te Dieu d'If. 
rael : Va . 8c parle a Sedicias Roi de 
Ju'ia, & di lui : Ainfi a ditTEternel: 
Vqici t je vais livrer cette ville dans 
la matfon du Roi de Babylone , & il 
la brulera. 

3. Et tu n'^chap«ras point de & 
main: car certainenienx tu feraspris, 
Sc tu feras livrg entre fes mains: & tes 
yeux verront les yeux du Roi de Babylo- 
ne, & il te patlera bouche a bouche, 
& tu entreras dans Babylone. 

4. Toutefois, 6 S6d^cias Roi dejn- 
da , ecoute la parole de PEternel : 
Ainfi a dit PEternel de toi : Tu ne 
mourras point par Pgp6e ; 

<;. Man tu mourras en pai"x t & on 
fera bruler fur toi des chofes aroma. 
tiqyes , comme on en a brul€ fur tes 
p^ies les Rois pr^cedeqs , qui ont it6 
a\ant toi, & on fera le deuil pour toi, 
en difant ; Helas , Seigneur ! Car j'ai 
prononc6 la parole , dit PEternel. 

6. J^remie le Propnete prononc,a done 
toi^tes ces paroles k S6d6cias Roi de 
Jud^ a Jerulalem. 

7. Et Parm6e du Roi de Babylone 
combattoit contre JeruTalem , & contre 
toutes les villes de Juda qui 6tpient 
demeurSes de refte , favoir contre La- 
kis , & contre rTaz^ka ; car c'etojetit 
les villes tortes qui reftoient entre les 
viUes de' Juda^ 

5. La parole qui fut adreflEe par P& 
tern el* a J^r^mie . apres que le Roi 
S^d^cias eut traite alliance avec tont 1 
le peuple qui etoit'h Jexufalem , pour 
leur publier la liberty ; 

9. Ann que cl libre foa 
ferviteur, & cl te , ne* 
brcu bu h^breiii un d'eux 
ne rendit efcla uif. 

10. Tous les mc , <* 
tout le peupie , sk dans 
cette alliance , renvoyer 
libres chacun i * chacua 
fa fervante . fi ijr uans 
Peftlavage , & & & les 
fenvoyerent. ,. ., 

li. Mais enfuite ils changerent d a- 
vis t &ils firent revenir leurs ferviteurs 
& leurs Tefvantes , quMls avoient ren- 
vois Kbres , & ils fes aflbjettirent de 
nouveau a VefcUvage , pour etre leurs 
ferviteurs & leurs ferontts. _ 

ia. U 
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12. La, parole de rEternei fut done 
adreflfee a Jlrlmte. & il Itri (fit: 

13. Ainfi a dit rEternei, le Dieu 
d'lfrafcl : ,]c fraitai alliance avec vos p£- 
res , au jour que je le6 tirai hors du 
pays d'Egypte , de la maifoh de fervi 
tune, & je leur dis : 

14. Au bout de fept ans , vous ren- 
verrez chacun votre fre're h£breu , qui 
vous aura iti vendu ; il te fervira 
fix ans ; puis tu le renverras libre d'a- 
vec toi ; mais yos pe>e* ne m'ont point 
£cout£ , & ne m'ont point prfcti l'o- 
reille, 

15. Et vous-vous 6tiez convertis au t 
jourd'liui , $c vous aviez fait ce qui e(oit 
droit devant moi , en publiant la liber- 
ty chacun a fon prochain ; 8c vous aviez 
traite* alliance en ma preTence , dans 
la maifon fur laquelle mon homt/rre- 
clame\ 

16. Mais yous avez change* d'avis , 
& "vous. avez profane* mon nom ; car 
vous avez fait revenir chacun fon fervi- 
teur, & chacun fa fervante, que vous 
aviez renvoyis libres pour fctre a eux- 
m ernes ; & vous les avez de nauveau 
rendus efclaves pour £tre vos ferviteurs 
& vos fervanfes. 

17. C'eft pourquoi aitrfi a dit PEter- 
nel : Vousne m'avez point ecoute" pour 
publier la liberty chacun a fon frgre , 
Sc chacun a fon prochain *, voici , dit 
l'Etirnel , je vais publier la Hberte* eqn- 
tr/e Vous a l'lp^e , a la mortalit6 , & 
k la Famine ; & je vous livrerai pour 
fctre crrans par tous les. Rayaumes dc 
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REFLEXIONS. 
T A plus importante reflexion qu'il fauf 
■*-* faire fur ce chapitre regarde la con* 
duite de Kldlcias & des habitans de 
Jerufalem. Se voyant alliens , ils don, 
nerentlaliberte* a leurs ferviteurs Juifs, 
& temoignlrentqu'ils vouloient garder 
la Loi de Dieu ; mais les Cald^ens s'6* 
tant retires , a caufe que le Roi d'E? 
gypte venoit contr'eux , les Juifs , 
s'imaginant qu'ils n'avoient plus rien 
a craindre , changlrent d'avis , & re<< 
mirent leurs frlres dans Pefclavage. 
C'eft ainfi que les p^cheurs en ufent, 
Ils paroiiTent s'humuier , & fitre difpew 
fiSs a fe convertir , tors qu'ils font me- 
naces, & que le p6ril eft pres ; mais 
aufTi-t6t quails ne craignent plus rien , 
ils retournent a leurs p£ch£s, & violent 
leurs promefles. Les reproches & les 
menaces que Je>6mie adrefla aux Juifs, 
fur leur procid£ impie & injufte, mon* 
trent qu'une teHe repentance & un 
amendement qui n'eft pas de dure> , 
au lieu d'appaifer Dieu, PofFenfe en-, 
core rTlus 4 & que ceux qui violent fon 
alliance & leurs promefles , apres avoir 
rait voeu de les obferver , porteront la 
peine de leur perfidie & de leur infide^ 
iit^. Cefut ce qui s T accomplit fur S£- 
d^cias & fur les habitans de Jlruia* 
lem. Cette ville fut ]>rife pcu apres 
ces 6voneniens ; Sed^cias tomba entre 
les mains de NebucadneTar , qui lefits 
enchaincr & conduire a Babylone, o£fc 
il mourufe. C'eft la un exemple du 
jufte jugement de Dieu fur les ni&i 
chans , & en particulier fur les mauvaja 
Princes. 

CHAPITRE XXXV. 
Pour entendre ce chapitre % il fautfavir, 
que les Recabitet etoient des Jutfs, qui 
defcendoient de Jonadabjfils dc Recab. 
qui vivait du terns de Jehu Roi (tljk > 
tael x II. Rou IO. IS. Enfuite tPttm 
veeu que leur pere leur avoit fait fai* 
re , it* ve buvoient point de vin , & 
ils habitoient fous des tentes. e Ces /fr- 
cabites s'itant refugi'ts a Jerufalem , 
lors que les C aide ens entrerent dans U 
Judee , fous le regne de Jehojakim » 
comme cela eft dit au chapitre XXI V, 
du II. livrt des Roi* , Jeremie prtfen- 
ta du vin aux Recabites £f leur dit 
d'en bcire ; ce qu'ils refufirent defai- . 
re , alieguant leur vau & / la defenfe 
de leur pere. Sur cela Jeremie repre- 
cha aux Juifs , de n\avoir pOA pour les 
commandemens de Dieu le meme ref» 
pett que les Recabites avoicnt, pour ce 
que leur pere leur avoit oxdonni , £J* 
de continuex dams leur defobeiffanxe , • 
£T dans leur idolatrie. 11 denonce aux 
Juifs leur ruine , £? il fromet .aux 
Recabiles que Dieu lesbeniroit. • 

' A parole fut adreffee par rEternei 
-• aj6remie, aux jours de J6hojakim. 
L 11 5 &S 
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fib de Jofias , Ro| de Juda , & il lui 
dtt: 

a. Va a la maifon des Rlcabites , & 
leur parle , 8c fai les venir dans la mai- 
fon de PEternel , dans une des cham- 
bres , & leur prlfente da vin a noire. 

3. Je pris done Jaazanja, fils de 
Jlrlmie , fils de HabatGnja , & fes 
frlres , St toua fes fils , & toute la mai- 
fon des Rlcabites, 

4. Et je les menai dans la maifon 
de PEternel , dans la chambre des fils 
de Hanan, fils de Jigdalja, homme 
de Dieu , laquelle Itoit aupres de la 
chambre des Principaux , & fur la 
chambre deMaaflj*, fils de Sgallum, 
Garde des vaifleaux. 

<{. Etje mis devaut les enfans de la 
maifon des Rlcabites des gobelets pleins 
de vin, & des tafles, & je leur dis : 
Buvez du vin. 

6. Et its ripondirtnt: Nous ne boi« 
Tons point de vin; car Jlhonadab fils 
de Rlcab ndtre plre, nousadonnlun 
commandement , difant : Vous ne boi-r 
rez point de vin , ni vous , ni vos en- 
fans a jamais. 

7. Vous ne batirez aucuoe maifon , 
vous ne femerez aucune femence , 
vous ne planterez aucune vigne , & 
vous n'en aurez point ; mais vous ha r 
biterez (bus des tentes tous les jours 
de vdtre' vie , aftn que vous viviez long* 
terns fur la terre dans laquelle vous 
fljournez conime Strangers, 

8. Nous avons dono obi* a la voix 
de Jlhonadab fils de Rlcab ndtre pi- 
re , dans toutes les chofes quMl nous 
a commandoes , de forte que nous n'a- 
vons point bu. de vin tous les jours de 
ndtre vie , ni nous , ni nos femmes , 
ni nos fils , ni nos filles ; 

9. Nous n'avons bad aucunes mai* 
fons pour ndtre demeure , & n'avons 
eu ni vigne , ni champ , ni femence. 

10. Mais nous avons habitl fous des 
tentes ♦ & nous avons obl'i , & avons 
fait tout ce que Jlhonadab ndtre plre 
nous a commanded 

11. Mais il eft arrive* que quandNI* 
tmcadnlfar Roi de Babylone eft mom 
te* en ce pays, nous avons dit: Ve- 
nez , & eutrons a Jlrufalem , de de- 
vant Parmle des Caldlens, & de de- 
vant Parmle de Syrie , & nous fam- 
ines demeurls dans Jlrufalem. 

is. Alors la parole de PEternel fut 
adreil$e a Jlrlmie , $ il lui dit : 

13. Ainfi a dit PEternel des armies, 
le Dieu d'Ifrael: Va, & di aux hom- 
ines de Juda , 8c aux habitans de Jl- 
rufalem : Ne recevrez-vous point d'inf- 
truftion pour oblft a nies paroles , dit 
PEternel ? 

14. Toutes les paroles de Jlhonadab, 
Is de Rlcab, qu*il a commandles a 

les enfans , de ne boire point de vin, 
out Itl exicutles , &iis n'en ont point 
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bu jufques a ce jour; mais ils ont 
obl'i au commandement de leur plre ; 
& moi je vous ai parll. me levant 
matin , 8c vous parlant a foy riittftv % 
& vous ue rn^avez point obl'i. 

H. Car je vous ai envoy! tous les 
Pronhetes , mes ferviteurs , me levant . 
matin , & /« envoyant pour vm dire ; 
Dltournez.vaus maintenant cjhacun "ne 
fon mauvais train , &, amendez vos 
anions , & ne fuive^z point d'autres 
dieux pour les fervir ; atin quevous 
demeuriez dans la terre que jevous 
ai donnle 8c a vos peres i mais vous 
n'avez point pretl Poreille , & vous ne 
m'avez point Icoutl, 

16. Puisque les enfans de Jlhona. 
dab fils de Rlcab ont ob|Y au com. 
mandement que leur plre leur avoit 
fait, & que ce peuple ne m*$ paint 
Icoutl ; . .' . J , 

17. Ainfi a dit PEternel , le Dieu des 
armies, le Dieu d'Ifrael: Voici, je 
vais faire venir fur Juda, £ fur tous 
les habitans de Jlrufalem , tout le nial . 
que j'ai prononci contr'eux « parce 
que je leur ai parle , 8c qu'ils n'ont 
point Icouti; 8c que je les ai appeU 
Us , & qu'ils n'ont point rlpqndu. 

18. Et Jlrlmie dit a la maifon des 
Recabites ; Ainfi a dit PEternel des 
armies , le Dieu d'lfragl •, Parce que 
vous avez obli au commandement 
de jlhonadab v^tre pe>e , & que vous 
avez garde tous fes commandemens , 
& que vous avez, fait tout ce qu'H vous 
a command! » , 

19. Ainfi a dit PEternel desarmees, 
le Dieu d'Ifrael ; Jamais il ne manque^ 
ra d'y avoir quelqu'un des defcendans 
de JlhonadabfilsdeRecab, quiamfte 
toujours devant moi. 

/e £ F I EX I $S< " 
pEtte hiftoire eft digne d'attehtion, 
^ Jlrlmie prlfenta du vin aux Rica, 
bites , non pour ies folliciter a en noi- 
re , & a rompre leiir vceu ; mais dans 
la vue de fe fervir de leur exempie 
pour condamner les Juifs, En effet, 
les Rlcabites ayant dit qu'il n* leur 
Itoit pas permis de boire du vm , a 
Caufe du vceu que leur pere leur avoit 
impofl,, Jeremie prit ocgafion dc la • 
de remontrer aux Juifs combien ill 
Itoient coupables , d'avoir vioie iw 
loix du Seigneur, & le vau 911 1» ) 
avoient fait de les obferver , quoi fJJ 
ces loix regardaflent , non des cnoies 
indilflrentes, comme Pufage 4« 1 y in « 
mais l?s devoirs les plus nlceirairw 
& les plus indifpenfables. M^f!; 
proqhe que Dieu n'avpit ceiTI de jei 
faire exhorter k la repentance P ar r ! JJ 
Prophltes, mais .qu'ils avoient refuie 
de les Icouter; pendant que les K«c«u 
bites gardoient rlligieufement un vceu 
fait depuis longrtems.. II fW rejueil- 
lir de la , que ceux qut n'accompuiiMn.. 
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pas les vceux qu'ils ont faits a Diet} , 
& qui . ne rempliftent pas les devoirs 
de fon alliance , dotvent s'attendre aux 

feines qui font de>onc6es a ceux qui 
auront viol^e i & qu'au contraire ceux 
lui obfervent ces devoirs feront b6nis 
le Dieu , camn\e les Recabites le fu* 
rent a caufe de leur piete\ 

L €HA PITR? 3?X3?VI. 
Jerimie faitecrite dans un livre fes me- 
naces contre les Juifs , £? ne pouvant 
oiler au temple , il ordonne a Baruc de 
les lire dev ant tout le peuple , dans un 
put de jeUne. Baruc ajantfait cette 
leUure en prefence du peuple & des 
Offuiers d< Jehojakim , ce Prince fe 
jpt apporter cet ecrit , £T en ayant en* 
tendu lire une fartie , il le coup 4 & le 
jetta au feu , £7* or donna qu'on faifit 
Jeremie & Baruc, Mais J hemic eut 
ordre cPecrire un autre livre , qui. con- 
tint les memes chofes qui etaient ecri- 
Us dans ce\ui que l§ Roi avoit bruit ; 
£f de dire a ce frincs 9 que Dieu le 
funiroit de fon impieti , tant lui que 
fapojtcxite* £T que fon corps fero\t pri- 
v* de la fepultute. 
J- A quatridme annexe de Jehojakim , 
* J fils de Jofias Roi de Juda , cette pa- 
role fut adrefKe par PEternel a Jdre"- 
mie, & il lui dit : 

2. Prens un livre, 8t y e"cri toutes les 

Sarglcs que je t'ai dites contre Ifrael , 
: contre Juda , & contre toutes les na- 
tions , depuis le jour que je t'ai parle\ 
favoir denuis les jours de Jolias juf- 
ques a ce jour. 

3. JPeut^tre que la maifon de Juda 
entendant tout le mal que je me propo- 
se de |eur faire , chacun fe dltournera 
de fon mauvais train, afiu que je leur 
pardonnc leur iniquity & leur plchl. 

4. Jerdmie appella done Baruc fils 
de Nerija. Et Baruc demit, d'apr^s la 
bouche de Jeremie , dans un rouleau , 
toutes les paroles de PEternel , lefquel- 
les il lui di&a, 

51. Apres cela Je*re*mie donna cet or* 
dre a Baruc, & il lui dit : Je fuis. re, 
tenu , £T je ne puis eotrer dans la mai- 
fon de PEternel. 

6. Tu y entreras done, & tu liras 
dans le rouleau que tu as 6crit les par 
roles de PEternel que je t'ai ditties , 
enforte que le peuple Pentende , dans 
la maifon de PEternel , au jour du jefl- 
fic : Tu les liras, dis-je, enforte que 
tous ceux de Juda , qui feront vengs de 
leurs villes , Penteudcnt. 

7. Peutretre que leur fupplicatfon fe- 
ra reque devant PEternel , & que cha- 
cun fe. dltournera de fon mauvais train \ 
car la. colere 8c la fureur que PEter- 
nel a prononc^e contre ce peuple eft 
grande. 

8. Et Baruc fils de Nlrija fit tout 
ce que Jiremie le Prophete lui avqit 



commande* , Jifant dans le livre les pa- 
roles de PEternel, dans la maifon de 
PEternel. 

9* Car il arriva la cinquieme anne*e 
de Jlhojakim , fils de Jolias Roi de Ju- 
da , au neuviime mois , qu'on publia 
un jeune en la pre* fence de PEternel £ 
tout le peuple de Jerufalem , & a tout, 
le peuple qui e*toit venu des villes de 
Juda a Jerufalem. ■ 

10. Baruc lut done dans le livre les, 

P 
j« 
P 
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r 

coutapt. 

14. C'eft pouyquoi tons les Princu 
paux envoye"rent vers Bnruc , J6hudi* 
fils de Nethanja , fils de Sc^lemja , fils* 
de Cufci ♦ pour lui dire : Prens dans ta. 
main le volume dans lequel tu as lu ^ 
le peuple Pecoutant , & t'en viens. Etj. 
Baruc fils de Nerija prit le volume, & 
vint vers eux. 

\S. Etils luidirent: SiedSrtoi main-, 
tenant , & y li que nous Pentendions ; 
& Baruc lut , eux Plcoutant, 

16. Et il arriva qu'aufifi-tdt qu'ils eun 
rent ou'i toutes ces paroles , ils furent 
Ifrayls entr'eux, & ils dirent a Baruc ; 
Nous ne manquerons point de rappor* 
ter au Roi toutes ces paroles-la. 

17. Etils interrog6rent Baruc, en 
difant : plclare-nous maintenant , com«» 
ment tu as Icrit toutes ces paroles de la 
bouche de Jeremie, 

18. Et Baruc leur dit : II me diftoit 
de fa bouche toutes ces paroles , & je 
les Icrivois avec de Pencre dans le li- 
vre. 

19. Alors les Principaux dirent a Ba- 
ruc : Va, & te cache , toi & Jeremie, 
& que perfonne ne fache ou vous ferez* 

20. Puis ils alllrent vers le Roi au 
parvis ; mais ils mirent en garde le vo- 
lume dans la chambre d'Elifqamah le 
Secretaire , & rapportlrent toutes ces 
paroles , le Roi Pentendant. 

• 21. Et le Roi envoya Jghudi pour ap^ 
porter le volume \ 8c quand Jlhudi Peut 
pris de la chambre d'Eliicamah le Si* 
crltaire , U le lut, le Roi & tous les 
Prin- 
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Principaux qui affiftoient autour de lui 
I'entendant. 

22. Or le Roi etoi\ affis datjs Pappar- 
tcment d'hyver , au neuvi^me mois , & 
il y avoit devant lui un brafier ardeut. 

23. Et il arriva qu'auffi-tdt que J6- 
hudi en eut 1ft trois ou quatre pae:es, 
le Roi le coupa du canif du Secretaire, 
& le jetta au feu dans le brafier, juf- 

JlU'a-ce que tout le rouleau fu$ con- 
urae\ 

24. Et le Roi & tous fes ferviteurs 
qui entendirent toutes ces paroles - la 
li'en furent point effrayez , & ne dechi- 
re>ent point leurs vfctemeris. 

2<». Toutefois Elnathan , & Delate, & 
Gue'marja avoient prie* le Roi , de ne 
pas br lifer le rouleau , mais il ne les 
icouta point. 

26. Meme le Roi commanda a J£. 
rahm^el fils de Ham m£ lee , & a S*raja 
fils de Hazriel , & a Sc61emja fils de 
Habd^el , de faifir Baruc le .Secretaire, 
& J6remie le Prophe^e *, mais PEternel 
les cacha. 

27. Et la parole de rEternel fut a«< 
dreflSe a J6r€mie , aprds que le Roi eut 
brGle le volume , & les paroles que Ba- 
ruc ayoit exrites de la bouche de Sir€~ 
mie , & Dieu lui dit : 

28. Prens un autre rouleau, & y e*cris 
toutes les pr£mi£res paroles qui Itoient 
dans le premier rouleau , que J6hoja- 
Kim Roi de Juda a brule\ 

29. Et tu diras a Jghojakim Roi de 
Juda ; Ainfi a dit rEternel : Tu as bru* 
le* ce volume , « tu as dit : Pourquoi 
y as tu e'erit , que le Roi de Babyfone 
viendra eertainement , & quMl ditrui- 
ra ce pays , & qu'il en exterminera 
les hommes & les bStes ? 

30. C'eft pourquoi , ainfi a dit PR. 
ternel touchant J^hojakim Roi de Jo* 
da : II n'aura perfonne qui foit aifis fur 
le trdne de David ; & ion corps mort 
fera jett€ la , pour fctre le jour a la 
chaleur , & la nuit a la gel6e, 

31. Je vifiterai done fur lui, & fur 
fa po(terit6 , & fur fes ferviteurs , leur 
iniquite , & je ferai venir fur eux , fur 
les habitans de Jlrufalem, & fur les 
hommes de Juda , tout le mal que je 
leur ai pronouce" , & qu'ils n'ont point 
Icouti. 

32. Ainfi Jlrlmie prit un autre vo- 
lume , & le donna a Baruc , fils de N£- 
rija Secretaire , lequel y Icrivit d*apr£s 
la bouche de J6r£mie toutes les paro- 
les du livre que Je*hojaKim Roi de Ju- 
da avoit brui£ , & pluiieurs paroles 
femblables y furent encore ajoftt£es. 

REFLEXIONS. 
TL feut remarquer dans cette hiftoire , 
* I. Que Dieu Bt avertir les Juifs par le 
miniftece de J6r6mie ft de Baruc , dans 
le jour d'un JeOne iolemnel , des mal- 
hetirs qui les menaqoient , afin qu'ils 
les d6touraafTent par la repentance. C'6- 



toit la une marque de la bont£ de Dieu 
envers ce peuple, qui Stoit a la/veiU 
U d'etre dttruit ; & e'eft ainfi que Dieu 
avertit les p6cheurs , & leur fournit 
jufqu'a la fin des moyens d'e'viter leiii 
ruine. II. On voit ici Pextreme im* 
piete' du Roi JShojaKim. Au lieu de 
s'humilier en eutendant la lecture de. 
ces menaces , il coupa & jetta au feu 
le livre ouetles e*toientcontenues, fans 
avoir e"gard aux prie>es de ouelques uns 
de fes Officiers , qui vouloient Pen em* 
pecher 5 & il ordonna qu'on mlt J€r6- 
mie & Baruc en pi i Ion. Cette conduit 
te de Jlhojakim marque la plus grata 
de impiety , & le dernier mepns de 
Dieu & de fa parole. Voila comment 
les impies , au lieu d'etre touches des 
avertifiemens que Dieu leur fait don? 
ner, s^eri irritent, & s'en prennent a. 
Dieu , a fa parole , 3c a fes ferviteurs. 
III. J/Ordre que tifieu donna^ a J$re^ 
mie d*6crire les m^rncs menaces dans 
un autre livre , & d'y en ajouter de 
nouvelles contre le Roi , doit nous faU 
re reconnoitre , que e'eft en vain que 
les me^chans pr^tendent fe moquet de 
la parole de Dieu , & fermer la bou, 
che a fes ferviteurs. Ce que Dieu a 
arrete" s'ex^cute toOjours , & les pro fa, 
nes & les impies reqoivent tot ou tard 
leur punition ; com me cela arriva a 
J6hojakim , qui p6rit mif^rablement , 
8c dont le corps fut jette a la voirie ; 
ainfi que J^rdmie Pavoit deja prddif 
au chapitre XXII. de ce livre. 

C H A PIT RE XXX\l}. 

Le Rot Sedeciat prie Jirimie cT intercede? 

four lui enver* Dieu , dsns le terms que 

let Cdldeens lui faifoient ta fuerre ,' 

maii le Prophete lui dit , que^quoi que 

les Caldeens eujfent leve U />ege de Je- 

rufaUty , four oiler cembattre It Rri 

drEgypte , qui etoitvenu a fan fcceurs f 

ils revieudroient £7 prendroienf cette 

viUe. Jcremie voulant fortir de Jeru* 

jalem , fut arrete £T tccufe ttavir 

dejfein de fe rendre aux Caidetns\ ce 

qui fit qu y on le maltraita £f qu'on le 

mit dans un cacbot. Mau Sedeaat Va- 

yant fa.it venir en fecret , Jeremie lui 

predit qWil tomberott entre les main* 

du Roi de Baby lone , £T'i7 U pr$a^ d§ 

ne le pat renvoyer dans le cachot oh •» 

Pavoit rcnfurmo , depeur qu'il »> mow 

rut. Le Roi ordonn* qu'on le mit done 

la cour de la frifon 9 & qM'il j fu$ 

nourri pendant le fiege de Jerufalem^ 

r\R Sldecias fils de Jofias regoa com- 

^ me Roi a la place de Conja fils de 

J^hojakim , ft Sedlcias fut ^tabli pour 

Roi fur le pays dejuda par N^bucad- 

n^far Roi de Babylone. 

2. Mais il n'obeit point , ni lui , ni 
fes ferviteurs , ni le peuple du pays . 
aux paroles de PEternel, Qu'il avoit 
prononcdes par J^r^mie le Prophete. 

3. Toutefois le Roi Se'de'cias envoya 

J^hu- 
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J6hucal filsde Sdelemja, & Sophonie 
fils de Mahafeja Sacrificateur, . . vers J£- 
rimle le .Proph£te , pour .lui dire : Fai, 
je te prie ; requete pour nous a PEter- 
nel notre Dieu. • 

4- Gar Jlrlmie alloit & venoit parmi 
le peuple , parce qu'on ne Pavoit pas 
mctrcm'is en prifon. 

5. Alors Parmee de Pharaon fortit 
d'Egypte, & quand les Caldeens qui 
afliegeoient J£rufalem en ouireni les 
nouvelles* ils fe retirement de Je*rufalera. 

6. £t la parole de PEternel fut adref- 
££e a Jlrlmie le rrophete , & Dieu lui 
dit: 

- 7. Ainfi a dit PEternel , le Dieu d'lf* 
rael : Vous direz ainii au Roi de Ju- 
da , qui vous a envoy^s pour m'inter- 
roger : Voici , Parmee de Pharaon , qui 
eft for tie a v6tre fecours j va retpur- 
her en Egypte* 

8. Et les Caldlens reviendront & com- 
battront contre cette ville , & la pren. 
dront * & la bruleront* 
. 9. Ajnfi a dit PEternel :.Ne. vous trom- 
t>ez point vous-memes , en difant : Les 
Caldeens fe retireront certainement de 
tious ; car ils ne s'en iront point. 
, io. Eufliez vous meme defait tonte 
1'armee des Caldlens qui com batten t 
contre. vous, & n'y eut.il de refte en- 
tr'eux. que des hommes trajifperc^s , 
ils fe releveroient pourtan{ chacaa dans 
fa teute , & ils brlilcroient cettie ville. 

il. Or il arriva que,quaad Parm6e 
des Calde'ens fe fut retiree de .devant 
J6ruf*lem ♦ a caufede Parmee de Pha- 
raon 9 , ., 

12. J6r£mie fortit 4e Je*rufalem pour 
i'en aUer au pays , de Benjamin , fe 
gliilant hors de la parmi le peuple< 

13. Mais quand il fut k ja porte de 
Benjamin , le Capitaine de la £arde « 
noinme Jireija, fils de Sc£!errHa* fils 
de Hananja, faifit J6r6m\e le Proph6- 
t€ , & lui dit: Tu ,te vas repdre aux 
Calde'ens. 

. 14- Et Jere*mie r^ppndit ; Cela n'eft 
point ;.je ne vais point, me rendre aux 
Caldeens* Mais il ne Plcouta pas , & 
Jireija faifit Jlrlmie & Paraena vers 
les Principaux. t ".*,.., 

i$. Et les Principaux fe ml rent en 
colere contre J6renue , & le battirent , 
& Je mirent en prifon dans la maifon 
de Jehonathan le Secretaire j car ils 
en avoient fait le lieu de la prifon. 

16. Et ainii Jlrlmie entra dans la 
bafle foiTe * & clans les cachots j & il 
y demeura plulieurs jours. 

17* Mais le. Roi Stdtcias y envoya 
& Pen tira., &. Pinter rogea en iecret 
dans fa maifon, & lui dit ; Y a-t-il 
quetyne. parole de la part de PEternel ? 
Et Je're'mie repondit : II y en a : Tu 
feras livre , lui dit-il , entre les mains 
du Roi de Babylone. 
> 18. J6r£mie dit encore au Hoi Sidl-t 



cias ; Quelle faute ai-je com mile con- 
tre toi , & en vers tes ferviteurs , & 
envers 4 ce peuple , que vous m'ayez mis 
en prifon? 

19. Mais oi\ font vos Prophhes qui 
vous prophltifoient , & qui difoient I 
Le Roi de Babylone ne reviendra point 
contre vous , ni contre ce pays ? 

20. Or ecoute maintenant , je te pile * 
6 Roi mon Seigneur , & que ma ftip- 
plication foit maintenant rec,ue devant 
toi : Ne me renvoie pas dans la mai- 
fon de Jehonathan le Secretaire , de 
peur que je n'y meure. 

a I. C'eft pourquoi le Roi S^d^cias 
commanda qu'on gardat Je*r^mie dan* 
la cour de la prifon , & qu'on lui donnaC 
tons les jours une micne de pain de 
la place des boulangers , jufques a ce 
que tout le pain de la ville fflt confu- 
1116. Ainfi J^rdmie demeura dans la 
cour de Ja prifon. 

REFLEXIONS. 
IL y a quatre chofes a remarqUer \cii 
1 La premiere ♦ que les m^chans fenl- 
blent quelquefois recourir a Dieu dans 
le danger ; mais qu'ils ne le font pas 
linc^rement. On voit cela dans Se*d£- 

ciasi '"""" '--""-'-— 

prie*re! 
qui ne 
& ne 
ph^te. 
de ce 
decias 
point < 
tiens , 
lone a 
mais i 
ment 
fe fie 
quand 
rien n< 

ce qu'i. --,- T - 

! que J^r^mie fut accuK injuftement par 
les Juifs , & qu'il fut m^me battu Be 
mis dans un cachot; mais qu*ll ne laif- 
fa pas de continuer a dire aU Roi, que 
Dieu vouloit qu'il tut livre" aux Cal- 
de'ens. Les miniilres du Seigneur ont 
4t6 fouvent expof^s a la perfecution & 
a Pinuiftice \ mais la crainte des hom- 
mes ira jamais ferine* la bouche a ceifx 
qui ^toient remplis d'un vrai z61e. fV. 
On doit remarquer ici , que Dieu pro- 
tegea Je*r6mie , , & qu'il fl^chit Sfcde'- 
cias en fa faveur, enlorte qu'il tut rrifr- 
me nourri pendant que Jgtufalem ^toit 
af&lgee, & que la famine y Itoit. C'eft 
ainfi que la Providence arrete la ma- 
lice des hbmnies , qu'elle garantit les 
juftes , Be qu'elle leut tait ttouver de 
la confolation Be du fecours dans les 
terns les plus tacheux. 

CHAMTRE, XXXVIH,, 
Les Principaux de Jerujattm font >ntt- 

ire Jeremte dans une fojje pi tine de 

houe 7 fane qiftl continuoit a predirt 

I* 
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la prife de, cette ville. Mass tin offi- ii. Hebed-m61ec done prtt ces hora- 
cicr nomnu Hebed-melec inter ceda pour mes fous fa conduite ,. & entra dans la 



" iui % £T It tira de cette foffe. Enfuite 

. Jeremte etant appelle en fecret devant 

. le Roi Sedecim , il lui predit que la 

, vilie feroit prife ; il Pexhorte fortement 

* d fe rendre aux Catdjcns , lui promeU 

tant que , fil le faifoit , il fauverqit 

fa vie & cetie de fa farhille , £T que 

la ville ne feroit pM brulie. Sedecia* 

fut prefque perfuadei mats tln'eiU pM. 

le courage de fuivre le confeil de Jere- 

Kite i £T ce Propbete fut gnvoji dans 

la cour de la prifon , oh il demeura 

jufqu y a la prife de Jerufalem. 

.11/1 Ais Sce"phatja fils de Mattan, & 

1¥A Gu^dalja fils de Pafqhur , & Ju- 

cal fils de Scdlemja, & Pafchurfils de 

Malktja entendirent les paroles que J£- 

rlmie prononcjoit a tout le peuple, en 

difant : 

2. Ainfi a dit l'Eternel : Celui qui 
.demeurera dans cette ville mourra par 
Pipee , par la famine , ou par la mor- 
"talite* ; mais celui qui fortira vers les 
Calde'ens vivra ; il fauvera fa vie com- 
me un butin, & il vivra. 

3. Ainfi a dit l'Eternel : Cette ville 
Cera Jivr£e certainement a l'armle du 
Roi de Baby lone, & il la prendra. 

" 4> £t les Principaux dirent au Roi : 
Qu'on faffe mourir cet homme ; car il 
fait, perdre courage aux hommes de 
' guerre , qui font demeurls de refte 
dans cette ville; & a tout le peuple , 
tu tear difant de telles paroles ; car 
.cet homrae ne cherche point la profpl- 
'tltf mais le mai de ce peuple. 
: , <. Et le Roi S6deaas dit : Voici , il 
kjt entre vos mains ; car le Roi ne peut 
!*ieit par defl'us vous. 

5. lis prirtnt done Jdr^mie , & le 
jettireut dans la foffe de Malkija, fils 
de Hammllfc, laquelle etoit dans la 
cour de la prifon , & ils d£val£rent Je*- 
xemie avec des cordes dans cette fof- 
fe , ou il tfy avoit point d'eau , mais 
de la boue'; & ainfi jergmie fut en- 
fence dans la boue. 
. 7* Mais He*bed-melec Cufcicn, offi- 
cier qui etoit dans la maifon du Roi , 
ententtit qu'ils avoient mis Jer£mie. dans 
cette fofle-la ; & le Roi Itoit affis a la 
porte de Benjamin. 

8. Et Hebed-meiec fortit de la mai- 
fon du Roi , 8c parla au Roi » difant : 

9. O Roi mon Seigneur , ces horn- 
mes-ci ont agi injuftement dans tout ce 
qu'ils ont tait centre J6r£mie le Pro- 
phete , en le jettant dans la foffe ; il 
feroit deja mort de faim dans le lieu 
ou il etoit , puis qu'il n'y a plus de 
pain dans cette ville. 

io. C'eft pourquoi le Roi donna cet 

ordre a Hebed-melec Cufcien : Pren d'i- 

. ci trente hommes fous ra conduite , & 

fai remouter hors de la to lie Jeremie 

le Prophete , avant qu'il meure. 



maifon du Roi , au deffous de la Trd- 
forerie , d*o# il prit de v:?ux lambeanx , 
& de vieux haillons, & les defcenditavec 
des cordes a jer^mie dans la foifc 

12. £t Hibed-meiec Cufcien dit a 
J6"remie : Met ces vieux lambeaux & 
ces haillons (bus les aiffelles de tes bras, 
au deffous des cordes; & Jgr6mie fit 
ainfi. 

13* Ainfi ils tirerent dehors J£remie 
avec les cordes, & le firent reiaoater 
de la foffe , & Jtrgniie demeura dais 
la cour de la prifon. 

14. Et le Roi S6d£cias envoyag«m> 
Jer^mie le Prophete 8c le fit amener 
A la troifieme entree , qui etoit dans li 
maifon de l'Eternel. Alors le Roi dit 
a J£r6mie ; Je vais te demander udc 
chofe, ne me cache rien. 

15. Et jere*mie ripondit a S^cias: 
Quand je te l'aurai d£clar£e , n'eft-il 
pas vrai que tu me feras mourir ? Et 
quand je raurai donne* confeil , tu ne 
m'ecouteras point. 

16. Alors le Roi S6dlcias juraaj6- 
re*mie en fecret , difant : L'Eternel eft 
vivant , qui nous a donne* cette vie, 
que je ne te ferai point mourir ; & que 
je ne te livrerai point entre les mains 
de ces gens ci qui checchent ta vie. 

17. Alors JenSmie dit a S^decias : Ain- 
fi a dit l'Eternel , le Oieu des armies* 
le Dieu d'lfragl : Si tu fors volontai- 
rement pour aller vers les Principaux 
du Roi tie Babylone* ton ame vivra; 
cette ville ne fera point bruise , & tu 
vivras toi 8c ta maifon. 

18. Mais fi tu ne fors pas vers les 
Principaux du Roi de Babylone , cette 
ville fera livr^e entre les mains des Cal- 
deens , qui la bruleront, & tu n^chap- 
peras pas de leurs mains. 

19. Et le Roi Se*d6cias dit a Jeremie: 
Je /kit en peine a caufe des Juifsqni 
fe font rendus aux Caldeens i je crains 
qu'on ne me livre entre leurs mains & 
qu'ils ne me traitent indignement. 

20. Et jeremie lui ripondit: On ne 
te Hvrera point a eux. Je te prie, e'eou- 
te la voix de .l'Eternel dans ce que je 
te dis , afin que tu t'en trouves bien , 
& que ton ame vive. 

21. Que fi tu te refufes de fottir, voi- 
ci ce que l'Eternel m'a rait voir: 

22. C'eft que toutes les femmesqm 
font demeurles de refte dans la maiion 
du Roi de Juda feront menles dehors 
aux Principaux du Roi de Babylone, 
& elles diront , que ceux qui ne fan- 
nonqoient que la paix font flduit , ft 
font gagne* r qu'ils font plonge* dans 
la bone ,' & qu'tnfuite ils font abaa- 
donne'. 

ih lis s'en vont done mener dehors 

toutes tes femmes , 8c tes enfans aux 

Calde'ens, & tu n'echapperas point de 

n 1 lews 

Digitized by VjOOQLC 



J E R E M I E. 



911 



leurs mains ; mais tu Jeras pris pour 
fore livr6 entre les mains du Roi de 
Babylone, & tu feras caufe que cette 
.ville fera bruise. 

24. Mors Sldlcias dit a Je're'mie : 
Que perfonne ne fache rien de tout 
ceci , & tu ne mourras point. 

25. Que ft les Principaux appren- 
nent que je t'ai parle" , & quMls vien- 
nent vers toi , & te difent : Declare- 
nous maintenant ce que tu as dit au 
Roi » & ce que le Roi t'a dit ; ne nous 
en cache rien , & nous ne te ferons pas 
mourir : 

26. Tu leur diras : J'ai preTente" ma 
"i fupplication devant le Roi , qu'il ne me 

fit point ramener dans la maifon de 
Jehonathan pour y mourir. 

27. Tous les Principaux done vinrent 
: Vers Jertmie* & Pinterrogercnt ; mais 

il leur rapporta toutes les paroles que 

. le Roi lui avoit commande de dire ; & 
ils le laiflerent en repes ; car \>n n'a- 

. voit rien fu de cette affaire- la.* 
. 28. Ainu* Jer£mie demeura dans la 
cour de la prifon , jul'qu'au jour que 

, J^rufalem fut prife , & il y etoit lors 

' que Je>ufalem fut priie. 

REFLEXIONS. 
,pE Chapitre nous preTente diverfes 
\* confide'rations tres-inftruftives : La 

. pre'rni^re , que les S&rviteurs de Dieu 

«. font fouvent calomnies & perKcutes » 

. lors quMls s'acquitent de leur devoir. 

. Cefut ce que Je>e*mie e*prouva ; il fut 
accufe' , emprifonne" , comme traitre au 
Roi &, a fa p^atrie , parce qu'il confeil- 
loit aux Juifs de fe rendre aux Cal* 
de*ens. II. La delivrance de Je"r£mie 
qui fut tire* par H6bed*m61ec de cette 
iofle ou il feroit peri , eft une preuve 
du foin que Dieu a des juftes perftcu- 

' Us ; & la pi&e' d'H^bed-melec , qui 
cut le couiage d'intercider pour J£r6- 

. mie , montre que ceux qui craignent 
Dieu prennent to u jours le parti des in* 

1 nocens qu'on veut opprimer. On voit 

~ dans le chapitre fuivant , que la piet6 
d'HeXed-melec ne demeura pas fans ri- 
compenfe. III. Les conieils que J6r6- 

J mie donna au Roi > en Pafiurant pofi- 
tivement & de la manure la plus ex- 

Srefle , que s'il fe rendoit aux Cald^ens 
ne lui arriveroit aucun rnal , & que 
Je*rufalem ne feroit pas bruise ; mais 

-. que s'il ne le faifoit pas , il arriveroit 

: fur lui & fur cette ville les derniers 
malbeurs , prouvent bien clairement , 

. que la ruine de ce Prince & de Jcrufa- 
leni n'etoit pas tellement arr£t£e ♦ qu'il 
ne put la detourner. Lqs menaces de 

' Dieu , ies predictions , & la connoiilan- 
ce qu'il a de Pavenir . ne pnv.enc point 
les hommes de leur liberty ; les maux 
dont Dieu les menace ne leur arrivant 
que, par leur raute. II taut enrin , & 
fur, tout, taire attention a la conduite 
de S/Sdecias. Ce Prince avoit des egards 



pour Jfre'mie ; il fouhaitoit m^me de 
fuivre fes confeils } il tut ebranle* par 
ce que ce Prophete lui dit ♦ & prefque 
determine* a faire ce qu'il lui confeil- 
loit; mais la crainte des Principaux du 
aeuple Pen empfceha. C'eft ainfi que 
es pecheurs en ufeut. Dieu leur par* 
le , ils font quelquefois touches , il y a 
encore quelque chofe de bon en eux , 
& ils font fol]icite*s au bien ; mais ils 
ne fuivent pas ce que leur confeience 
leur iiifpire , £tant retenus par une 
fauife honte , par les Igards qu'ils ont 
pour les hommes , ou par d'autres mo- 
tifs femblables ; d'ou il arrive qu'ils 
laiffent paffer Poccafion & le terns fa* 
vorable , & qu'apres avoir long - terns 
e*te* combattus , ils prennent le mau- 
vais parti , & fe perdent. Ce fiit-la la 
caufe de la ruine de Se"d£cias. I/Ecri- 
ture remarque qu'il ne s'humilia point* 
lors que Jer£mie lui parloit de la part 
de Dieu ; & malgre les follicitations de 
ce Prophete , & ies fentimens de fa 
propre confeience , il s'obltina a ne fe 
pas rendre aux Calde'ens. Les avertif* 

[emeus qui font contenus dans ce cha- 
p. f ... r _ . . J.......... q Ue jjj elJ j u £ 

do pas profit^ > il 

ne uivre , & il at- 

tii its les derniers 

m; eft recite" dans 

le 

XXXIX. . 

Of cit de la prifi 

mmrnt SeaictAt 

avec les Juifs, 

' cut fait igor- 

i ice t & qu'il tui 

x. II. Ce qui 

' Us egat-ds que 

)our lui. III. 

avoit Jauye la 

ffi freftrvc lors* 

tfe , comme te 

romit. , 

T ; Sedlcias Roi 

*~ e, mois , Nebu- 

ca — ,ione vint avec 

toute fon armee aJB6ger J^rufalera. 

2. Et Ponzi^me anu^e de S^de'cias, 
au quatrie'me mois, le neuvi^me jour 
du mois v la breche fut faite a la ville. 

3. £t tous les principaux Capitaincs 
du Roi de Babylone 4 entrerent x & fe 
poftlrent a la porte du milieu , /avoir 
Nergal - fc.are'etler , Samgar-n^bu , Sar- 
fe*kim , Rabi'aris , Nergal , Scarlttler , 
Kabmag, & tout le refte des princi- 
paux Capitaincs du Roi de Babylone. 

4. Et il arriva qu'auiii-tdt que S£d6- 
cias Roi de Juda , & tous les hommes 
de guerre , les.eurent vfis , ils s'entui- 
rent , & .fortirent de nuit hors.de la vil- 
le , par le chemin du jardin du Roi , 
par fa porte qui itoit entre les deux 
murailies ; & ils s'tn ailoient par le 
shemin de la campagne. 
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5. Mais Parmee des 'Caldlens les 
pourfuivit , & ils atteignirent S6d6cias 
dans les campagnes de J6rico ; & Pa- 
yant pris ils 1 amene>ent vers Nebu- 
cadneTar Roi de Babylone, a Ribla, qui 
eft au pays de Hamath , ou on lui He 
fon proces. 

6. Et le Roi de Babylone fit 6gorger 
i Ribla les fils de SSdecias en fa pre- 
tence ; le Roi de Babylone fit aufli egor. 
ger tous les Ma^iftrats de Jnda. 



t6mie , & lui avoit'dit : 

\%. Prens-le , & aie foin de lui , & 
lie lui tais aucun mal ; mais fai-lui 
tout cc qu'il te dira* 

13* N6ou7.ar.adati, Pre*vot de Phdtel, 
envqya a Nebui'qazban , Rab-faris , Ner- 
gal , S v c,ar6etfer , Rabhiag , & tous les 

?>rincipaux Capitaines du Roi de Baby- 
one; • 

14. Et ils enVoyerent miter J^remie 
de la tour de laprifon, &leremirent 
a Guedalja fils d'Hamkam , fils de Sqa- 
phan , pour le mener dans tine maifon > 
ainfi il demeitra parmi le peuple* 

15. Or la parole de PEternel avoit 
4tt adreffte a J6r£mie, du terns qu'il 
^toit ent'erme* dans la cour de la pri- 
fon , & il lui avoit dit : 

16* Va , & parte a HdbedrrtieMec Cuf- 
cien , & dis lui : Ainfi a dit PEternel 
des armies , le Die.u d'lfragl \ Voici , 
je vals fair'e venir mes paroles fur cet- 
te villeci en mal , & nbn pas en bien , 
& elles feront accomplies en de jour* 
la, en ta preTence. 

I7i Mais je te deTiVrerai en ce jotir- 
la,' dit PEtcrnel * & tu ne i'eras point 
livre entre les mains des hommes que 
tu Crams, t * ' 

18. Car certainement je te d^ljvrerai , 
tellement que tu ne tomberas point par 
Ptpte, mais ta vie te fera. comme un 
butin ; parce que tu as eu confiance en 
moi i dit PEternel. 

R E F L"E Jt l fr N S. 
iL y a trois reflexions a faire fur ce 
* chapitre: La premiere, quelaville 



de Jerufalem futprife, pillee, & brfl- 
lee avec Ton temple , 8c les palais , & 
[les maifons , & que les Juifs furent 
tranfportes a Babylone, comme Je>6- 
imie & les autres Prophetes les en a- 
jyoient menaces. Cet evenementii re- 
marquable prouve que Dieu eftjufte, 
■ que fes menaces font certaines , & qu'a- 
jpr£s avoir long-terns & inuultmentfup- 
(porte* les hommes, il les punit com- 
me ils Pont merite. La feconde refle- 
Ixion eft, que S£decias fut pris , que 
lie Roi de Babylone lui fit faire fon pro- 
ces , comme a un perfide , qui avoit 
Iviole le ferment de fid elite qu'il lui 
avoit fait} qu'on 6gorgea fes fils devant 
lui , & qu'on lui cr£va les yeux \ apres 
quoi on Pemmena enchaine* a Babylo- 
ne. Ce (mi arriva a ce Prince , a qui 
Dieu avoit donne tant d'avertiflkmens 
par le moyen de J£remie , montre que 
ceux qui refufent d'6conter la voix de 
Dieu , ceux qui font les auteurs des pe*- 
dies /autrui , & des malheurs publics, 
& en' particulier les parjures , £proti- 
vent enfin la vengeance celefle. III. U 
faut remarquer que J^remie fut prt- 
ferv6 , lors de la prife de Jerufalem ; 
& qu'Ilebed-m^lec , qui avoit fauv« la 
vie a ce Prophete , fdt aulfi gpargne" * 
commt Dieu le lui avoit fait proraet- 
tre , parce qu'il s*itoit confix en Tui* 
Ce font la deux exemples de la pro- 
tection dont Dieu couvre les gens de 
bien dans les terns de calamity. Ce 
qui arriva a Hdbed-m^lec montre en 

Sarticuiier , que ceux qui preonentla 
et'enfe des innocens opprim^s reqoi* 
vent la r^comjpenfe de tear zele & de 
leur pi^t6» 

CHAPITRE XL. 
Ce chapitre £7* les fut vans contiennent 
Chifioire de te qui arriva aux Juifs 
que le Roi de Babylone laijfa dans U 
Judee , apres U prife de Jerufalem. Ji- 
remie ay ant ete conduit a Rama lie de 
thainet , avec les autres Juifs «*'#» em- 
menoit caftifs * le Mattre drhitel du 
Roi de Babylone donna la tbcix act 
Prophete , d* alter a Babylone , eu de ftf- 
ttr dans le pays avee les Juifs ; rmm 
il aima mieux demeurer dans la /** 
dee j £T il fe retira vers Guedalja* 
qui etoit Gouvernemr de ce pays-Id. Gue- 
dalja exhorte les Juifs a fe foumettri 
aux Babyloniens * £T les ajfure q* l ilt 
pourroient habiter en fur ete dans to* 
patrte. On averttt ce Gouverneur q*\lf* 
mae'l £T le Roi des H ammonites gveit** 
conjfire contre lui , nsau il n'en veutat 
rien crotre. 
T A parole qui fut adreflfe par PEter- 
*- nel a J6r6mie , aprds que Ne*buz*r- 
(dan , Prevdt de Photel , l'eut renvoye 
de Rama, Payant pris lors qu'il iioii 
i\€ de chatnes, parmi tous ceux au'on 
tranlportoit de Jerufalem & dojuda, 
6c qu'on menoit captirs a Babylone. 
1. Quantl 
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2. Quand done le Prevdt de Ph6tel 
eut fait venir Je>£mie , il lui dit : L'E- 
ternel ton Dieu a prononce* ce mal con- 
tre ce lieu. 

3. Et l'Eternel Pa fait venir, & il a 
fait comme il Pavoit dit ; parce que 
vous avez pe^he* contre l'Eternel , & 
que vous n'avez point gcoute* fa voix ; 
c*eft pourquoi ceci vous eft arrive\ 

4. Maintenant done , voici , je t'ai 
aujourd'hui delie des chaines que tu 
avois aux mains : S'il te plait de ve* 
nir avec moi a Babylone ? viens , & 
j'aurai foiu de toi ; mais s'il He te plait 

J>as de venir avec moi a Babylone , ne 
e fais pas; regarde, tout le pays eft 
a ta difpofition; va ou tu jugeras a 
promos d'aller. 

5. On ne reviendra plus ici ; retour- 
ne t'en done vers Gugdalja , fils d'A-i 
hikam , His de Sqaphan , que le Roi 
de Babylone a £tabli fur les villesde! 
Juda ; & demeure avec lui parmi le 
peuple; ou va-t'en par tout ou il te 
plaira d'aller. Et le PreVdt de l'h6tel 
lui donna des vivres & quelques pr£- 
fens , & le renvoya. 

6. Je>6mie vint done vers Gue*dalja 
fils d'Ahikam , a Mitfpa, & demeura 
avec lui parmi le peuple qui avoit etc* 
laiffe" de refte dans le pays. 

7. Et tous les Capitaines des gens de 
guerre qui etoientk lacampagne, eux & 
leurs gens , apprirent que le Roi de Ba- 
bylone avoit 6tabli Guedalja fils d'Ahi- 
kam fur le pays , & qu'il lui avoit com- 

/m\s lefoin des hommes r des femmes, & 
des enfans , d'entre les plus, pauvres du 
pays , favoir de ceux qui n'avoient pas 
£te tranfportSs a Babylone. 

8. Alors ils vinreiit vers Guldalja a 
Mitfpa , favoir , Ifmael fils de Nethan- 
ja , & Johanan, & Jonathan, enfans de 
Kareah , & S6raja fils de Tanhumet , 
& les enfans de H^pha't N£tophatite , 
& Jjjzanja fils d'un Mahacathite , eux 
& leurs gens. 

9. Et Guedalja fils d'Ahikam , fils 
de Sqaphan , leur jura, a eux & a 
leurs gens , 8c leur dit i Ne craignez 
point d'etre foumis aux Calddens 5 de- 
meurez dansle pays, & foumettez vous 
au Roi de Babylone , & vous vous en 
trouverez bien. 

to. Et pour moi, je demeurerai a 
Mitfpa pour exgeuter les ordres des 
Caideens qui viendront vers nous ; mais 
pour vous, reeueillez le vin , les fruits 
d^te , & Phuile , & mettez le9 dans 
Vos vaifleaux , & demeurez dans les 
' villes que vous occupez. 

II. Tous les Juifs aufli qui ttoient 
au pays de Moab , & parmi les Ham- 
tnonites, 8c dans PIdumee * & dans 
tous ces pays-la * ayant appris que le 
Roi de Babylone avoit laifft quelque 
refte en Juda , & qu'il avoit eiabii* fur 
eux Guedalja fils d'Ahikam , fils de 
Seaphan ; 



la. Tous ces Juifs -la revinrent de 
tous les lieux ou ils avoient €t€ chaf- 
€€s , & ils fe rendirent au pays de Ju- 
da vers Guedalja a Mitfpa , & ils re- 
cueillirent du vin , & des fpiits d'e^ , 
en grande abondance. 

13. Mais Johanan fils de Kare*ah , & 
tous les Capitaines d s gens de guerre 
qui etoient a la campagne , vinrent vers 
Guedalja a Mitfpa ; 

14. Et lui dirent : Ne fais-tu pas que 
Bahalis , Roi des enfans de Hammon 
a envoy* Ifmael , fils de Nethanja, pour 
t'dter la vie? Mais Guedalja fiis d'A- 
hikam ne les crut point. 

1%. Et Johanan fils de Kareah parla 
en fecret a Guedalja a Mitfpa , «Sc lui 
dit : Je m'en irai maintenant , & je 
tuerai Ifmael fils de Nethanja , fans 
que perfonnele fache; pourquoi t'dte- 
roit-il la vie , & pourquoi tous les Juifs 
ui fe font raflembJ£s vers toi feroieut- 
is diffipes , & les reftes de Juda pen* 
roient-ils? 

16. Mais Guedalja fils d'Ahikam di$ 
a Johanan fils de Kareah : Ne fais 
point cela \ car tu paries fauflement 
dTfmaBl. 

REFLEXIONS* 
QE qti'il y a a remarquer fur ce cha. 
~ pitre , e'eft premi^rement , que le* 
Caideens eurent des egards particuliers 
pour J&emie , apres la prife de Je>u- 
falem j & que dans le terns que les JulB 
Etoient dans les fers , & qu'on les em- 
menoit captifs , ce Prophete fut mis 
en liberty. Ce fut la une r^compenfe 
de fon zele & de fon iritigrite , & une 
preuve des foins que Dieu a de ceux 
qui le craignent. II. On voit ioi la 
pi<§te* de JSremie & Pattaohement qu'il 
avoit pour fa patrie & pour fa nation. 
II aima mieux demeurer dans la Jud6e» 
avec les Juifs qui Etoient reftes , que 
d'aller a Babylone , ou il auroit eu 
part a la faveur de Nebucadng&r. C'eft 
ainfi que nous devons toujoiirs pr^t"6- 
rer ndtre devoir , & Ptfdification de 
nos fr6res» a tous les avantages du mon- 
de. III. Ce qui eft rapport^ dans ce 
chapitre montre, que les Juifs auroient 
pft , s'lls l'avoient voulu , vivre en fu- 
ret6 dans letir pays , fous l'autorite de 
Guedalja , en fe foamettant aux Cai- 
deens J St meme Dieu leur envoya cet- 
te annee-la une r^colte abondante. C'6« 
toit la une marque de la bout6 de BkU 
tnvers ce peupie ; & par la nous vo- 
yons qu'e^n quelque ^tat qu'it plaife k 
Dieu de nous mettre * nou^ devons J 
acquiefcer } & qu'il eft toujours difpo- 
{€ de faire du bien a ceux qui fe lou- 
mettent aux ordres de fa ptovktente, 
Enfin * on doit taire attention ft* la *.on- 
duite de Guedalja. Etant kVetti de la 
confpiration quTlmaei, Prince du lang 
royal de Juda , avoit formed tontre lui . 
il nelatfiut pas 9 il he voulut pas per- 
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mettre qu'ou lui 6tat la vie. On voit 
dans ce prodde* le caraftere d'un horn- 
me droit. Les gens de bien n'ajoutent 
pas facilement foi aux rapports i & 
comme ite agiflent avec candeur , & 
qu'ils fonr incapables d'une mauvaife 
action , ils ne croicnt pas que les au- 
tres en foient capables , 8c ils ne fe 
fervent jamais de la trahifon , ni d'au- 
tres mauvais moyens , pour fe mettre 
en furetl. 

CHAPITREXLI. 
ifmael tue en trahifon Guedalfa Gouver* 
neur de la Judee , £F les Caldecns qui 
etoient avec lui. Le jour fuivant il 
egorgea foixante £T dix Juifs qui al- 
loient frier & effrir les dons fur les 



ruines 'du temple"; & il frit prifon- 
niers tons les Juifs qui etoient a Mitjpa, 
voulant les emmener chez les H ammo- 
nites. Mais Johanan Us delivra £T mit 
Ifmael en fuite. ^pres cela les Juifs 
craignant que les Caldecns ne vengcaf- 
fent fur eux le meurtre qu* Ifmael ayoit 
commit en tuant Guedalja, formirent 
le dejfein de fe retirer en Egypte. 

IL arriva au feptilme mois , qu'Ifmae'l 
ills de Nfhhanja , fils d'Ehfqamah , 
de la race royale , & des Principaux 
de chez le Roi * & dix homnies avec 
lui vinrent vers Gue'dalja fils d'Ahikam 
& Mitfpa , & ils y mangerent enfemble. 

2. Mais Ifmael fils de Ne'thanja fe 
le,va t & les dix hommes qui etoient 
avec lui, & ils tue>entavec l'epe'e Gu£- 
dalja fits d'Ahikam, fils de Sqaphan, 
& ij fit mourir celui que le Roi*de Ba- 
bylone avoit e"tabli fur le pays. 

3. Ifmagl tua aufli totis les Juifs qui 
Etoient avec lui , favoir avec Gugdalja 
A Mitfpa , & les Caldlens £T les gens 
de guerre qui fe. trouve>ent la. 

4< Et il arriva le jour apres qu'on 
cut fait mourir Gu£dalja , avant que 
perfonue le fut ; 

5. Que quelques hommes de Sichem , 
de Sqilo , & de Samarie vinrent , fa- 
'voir quatre vingts hommes , ayant ia 
barbe rafie & les vStemens dtchirls , 
& fe faifant des incifions , lefquels 
avoient des oifrandes & de l'encens 
dans leurs mains , pour les ap porter a 
la maifon de l'Eternel. 

6. A lors Ifmael tils de Ne'thanja for- 
tit de Mitfpa au devant d'eux , & mar- 
ch oit en pleurant ; & quand il les eut 
rencontre's , il leur dit : Venez vers 
Gue'dalja fils d'Ahikam 

7. Mais fi-tot qu'ils furent venus au 
milieu de la ville t/ Ifmael fils de N6- 
thanja, accompagne des hommes qui 
etoient avec lui , les Egorgea , & les 
jetta dans une foife. 

8. Or il fe trouva dix hommes entr'eux 
qui dirent a Ifmael : Ne nous fais point 

mourir ; car nous avons dans les champs parmi les Juifs qui etoient demeuro 
des refervoirs de froment, d'orge, d'hui- 1 dans la Judee. , il y en avoit de tres- 
le , & de mi el. Et il s'axrfita , ft ne les ' michans. II parolt cependant par ce 



fit point mourir avec leurs fibres. 

9. Et la fofle dans laquelle Ifmael 
jetta les corps morts des hommes, qu'il 
tua k l'occafion de GueMalja eft celle 
que le Roi Afa avoit fait faire , lors 

?u'il craienoit Bahama Roi d'Ifrael ; & 
fmael fils de Ne'thanja la remplit de 
ceux qui avoient £te tuis. 

io. Et Ifmael emmerra prifonoiers 
tons ceux du peuple qui Etoient demeo- 
rds de refte a Mitfpa , {avoir les fit 
les du Roi , & tout le peuple , qai 
Etoient demeurls de refte £ Mitfpa, 
dont Ne*buzar-adan Pr6v6t de l'hotel 
avoit commis le loin a Gue'dalja fils 
d' Ahikam. Mais comme Ifmael fils de 
Ne'thanja les emmenoit prifonniers, k 
s'en alloit pour pafier vers les Ham- 
monites. 

ii. Johanan fils de Kareah , & tons 
les Capitaines des gens de guerre qui 
etoient avec lui, ayant entendutoutle 
mal qu'Ifniael fils de N€thanja avoit 
fait; 

12. Et ayant pris tons leurs gens, ils 
vinrent pour combattre contre Ifmael 
fils de Nlthanja, lequel ils trouveient 
aupres des grofies eaux qui font a Ga* 
baon. 

13. Et fi-tdt que tout le peuple qui 
etoit avec Ifmael eut vu Johanan filsde 
Kareah , & tous les Capitaines des gens 
de guerre qui etoient avec lui , ils s'en 
r^joui'rent. 

14* Ettout le peuple qu*Ifmael em- 
menoit prifonnier de Mitfpa tourna vi* 
fage , 6c fe retournant ils pafflrent Vers 
Johanan fils de Kareah. 

15. Mais Ifmael fils de Ne'thanja fe 
fauva avec huit hommes de devant Joha* 
nan , & s'en alia vers les Hammonites. 

16. Et Johanan fils de Kare'ah, & tons 
les Capitaines des gens de guerre qui 
etoient avec lui , prirent tout le refte 
du peuple qu'ils avoient retire' des main! 
d'lfmaiU fils de Ne'thanja, lors qu'UPem- 
menoit prifonnier de Mitfpa , apr& qu'il 
eut tug Guldalja fils d'Ahikam , favoir 
les vaillans hommes de guerre , les 
femmes , les enfans , & les cunuquesi 
& ils les ramen£rent depuis Gabaon. 

17. Et ils s'en alllrent, & sprite' 
rent a Gu^ruthe* . kimham , aupres de 
Bethllhem , pour fe retirer en Egypt* » 

18. A caufedesCaldlens. car ils J« 
craignoient , parce qu'Ifmael filsde Ne- 
thanja avoit tue Guldalja fils d'Aw- 
kam , lequel avoit Itl e'tabli fur le pays 
par le Roi de Babylone. 

REFLEXIONS. 

LA mort de Guddalja & des Juifs qflt 
furent aflafiine's par Ifmael & par 
d'autres conjures , eft l'exemple d'uqe 
noire trahifon & d'une de'teftable per- 
fidie 5 & cet Ivinement fait voir , que 
parmi les Juifs qui Etoient demeures 
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nes du Temple , qu'il v avoit auifi des 
perfonnes pieufes & zelles parmi les 
reftes de cette nation. Ce qui leur ar- 
riva montre, que Dieu permet quel- 
quefois que les innocens foient oppri- 
m6s , & cela par des raifons de fagef- 
fe , & pour les vugs que fa providen- 
ce Ce propofe. Cepencfant on voit que 
Dieu ne permit pas que le traitre If- 
ma£l & Fes adherens , reWifient dans 
le deflein qu'il avoit form* de fe ren- 
dre maitre des Juifs. Ifmagl ne jouYt 
as long-tcms du fruit de fes crimes , 
k Dieu donna des bornes a fa malice 
par le moyeu de Johanan qui le chafla , 
& qui dllivra le peuple. Si Dieu fouf- 
fre que les mlchans exlcutent leurs 
mauvais deffeins , il les arrete aufil , 
& ils ne viennent pas toujours a bout 
de leurs injuftes projets. 

CHAP IT RE XLII. 

Les Juifs qui etotent demeures dans la 

Judee , apres la prife de Jerufalem , 

confultent Jeremie fur le dejfein quails 

avoient de fe retirer en Egypte , £? s'en* 

gagent avec ferment de faire ce qu'il 

leur diroit. Le Prophete leur ordonne 

de M demeurer dans le pays\ & de fe 

foumettre aux C aide ens ; leurpromet* 

tant qu*ils y fetoient en furete ; £T les 

menaqant que , sUls alloient en Egypte , 

ils y periroient miferablement , £T qu y ils 

- ne reverroient jamais leur patrie. 

ALorstous les Capitaines des gens do 

** guerre , & Johanan fils de Harlan t 

& Jezanja, fils de Hofijahja. & tout 

le peuple, depuis le plus petit jufques 

au plus grand, s'approche*rent» 

2. Et dirent a Jerimie le Prophete : 
fleqoi favorablement ndtre prilre ; & 
fai requite a TEternel ton Dieu pour 
nous, favoit pour tout ce refte ; car 
nous fommes reftes pen , de beaucoup 
que nous Prions , com me tu Le vois de 
tes yeux. 

3. Et que l'Eternel ton Dieu nous 
t declare le chemin que nous devons fui- 

vre , & ce que nous avons a faire. 

4. Et Jerimie le Prophete leur repon- 
dit : Je vous ai entendu. Void , je vais 
feire requete a l'Eternel vdtre Dieu, 
comme vous l'avez dit ; & je vous df- 
clarerai tout ce que l'Eternel vous rl- 
pondra , & je ne vous en cacherai pas 
un mot. 

*. Et ils dirent a Jlrlmie : L'Eternel 
foit temoiu veritable & fidele entre 
nous , fi nous ne faifons tout ce qui 
l'Eternel ton Dieu nous aura fait dire 
en t'envoyant vers nous. 

6. Soit bien , lbit mal , nous oblfrons 

k la voix de l'Eternel ndtre Dieu , vers 

, lequel nous t'euvoyons ; afin qii'il nous 

arrive du bien , quand nous aurons obli' 

a la voix de TEternel n6tre Dieu. 

7- £t il arriva au bout de dix jours , 



8. Alorsil appella Johanan fils deKa- 
rlah , & tous les Capitaines des gens 
de guerre qui etoient avec lui , & tout 
le peuple , depuis le plue petit jufqu'au 
plus grand ; 

9. Et il leur die : Ainu* a dit l'Eter- 
nel , le Dieu d'IfraBI , vers lequel vous 
m'avez envoys , pour preTenter vdtre 
Amplication en fa pretence: 

10. Si vous continuez a demeurer 
dans ce pays , je vous y rltablirai , & 
je ne vous dltruirai point ; je vous y 
planterai, & je ne vous arracherai point ; 
car je me fuis repenti du mal que je 
vous ai fait. 

il. N'ayez point peur du Roi de Ba- 
bylone , que vous craignez ; n'en ayez 
point peur, dit l'Eternel; car je fuit 
avec vous , pour vous fauver & pour 
vous dllivrer de fa main. 

12. Mfime je vous ferai obtenirmi- 
flricorde , tenement qu'il aura pitiel de 
vous , & qu'il vous fef a retourner en vd- 
trt pays. 

13. Que fi vous dttes: Nous ne de- 
meurerons pas dans ce pays , & nous 
n'lcouterons pas la voix de l'Eternel 
ndtre Dieu ; 

14- Et fi vous dites : Non ; mats 
nous irons au pays d'Egypte , afin que 
nous ne voyions point de guerre , & 
que nous n'entendions pas le ton de la 
trompette , & que nous ne manquions 
pas de pain ; & nous y demeurerons : 

15. En ce cas Icoutez maintenant la 
parole de l'Eternel , vous les reftes de 
Juda : Ainfi a dit TEternel des armies , 
le Dieu d'lfraSl : Si vous etes ferme- 
ment rlfolus d'alleren Egypte, &,que 
vous y entriez pour y demeurer ; 

1 6. II arrivera que 1'lple , dont voui 
avez peur , vous furprendra la au pays 
d'Egypte ; & la famine qui vous met 
en inquietude s'attachera a vous en fi* 
gypte , tellement que vous y mourrez. 

17. II arrivera , dis-je , que tous les 
hommes qui fe feront obitings avou- 
loir entrer en Egypte , afin d'y demeu- 
rer , mourront par V6p€e , par la fa- 
mine , & par la mortality ; uul d'eux 
ne reftera , ni n'lchapera de devant le 
mal que je vais faire venir fur eux. 

18. Car ainfi a dit PEternel* des ar- 
mies , le Dieu d'lfragl : Comme ma 
colere a fondu fur les habitaus de J6- 
rufalem , ainfi ma colere fondra fut 
vous , quand vous ferez entrls en Egyp- 
te; & vous ferez en execration, en 6ton- 
nement , en malldiltion , & en oppro- 
bre» & vous ne verrez plus ce lieu-cu 

19. Vous les reftes de Juda, l'Eter- 
nel a parll contre vous. N'entrez point 
en Egypte ; vous l'entirez certainement 
que je vous en ai fommls aujourtt'hui. 

20. Car vous avez ufe de traude con- 
tre vous-memes , quand vous m'avez 

M m m 2 envoyi 
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envoys vers PEternel v6tfe Dieu , en 
me difant : Fais requete envers PEter* 
tiel ndtre Dieu pour nous , & nous de- 
clare tout ce que PEternel ndtre Dieu 
te dira , 6c nous le ferons. 

21. Et je vous fai declare* anjour- 
d'hui ; mais vous n'avez point dcoute* 
la voix de PEternel v6tre Dieu , ni au. 
cune des chofes pour lefquelles il m'a 
envoye* vers vous. 

22. Maintenant done , fachez certai 
nement que vous moUrrez par P6pe*e s 
par la famine , 8c par la mortality , au 
lieu ou vous avez dSfire* d'entrer , pour 
y demeurer. 

REFLEXIONS. 

IL faut faire deux reflexions fur ce 
chapitre : La pr6mie"re, que les Juifs 
demande"reiit a Jet'Smie , s'lls devoient 
fe retirer en Egypte , & qu'ils promi- 
rent avec ferment de fuivre les ordres 
du Seigneur , ce qu'ils nc flrent pour* 
taut pas. C'eft ainfi que les hommes 
femblent quelquefois s'informer a\v?c 
fince>iteV de la volonte" de Dieu , & pa- 
roiflent reTolus as'y conformer ;& qu'ils 
(invent cependant leur voloute" propre , 
& violent Ieurs promefTes. Mais it ne 
fert de rien de Confulter Dieu , fi Ton 
ne veutpas faire ce qu'il nousordon- 
ne. La deuxi£me reflexion eft , que 
Dieu fit dire aux Juifs de demeurer 
dans la Judle , & qu'il leur promit 
qu'ils yvivroienten paixi au lieu que 
s'ils alloient en Egypte i croyant £viter 
la guerre , le reflentiment des Caldeens, 
& la famine ; la vengeance divine les 
y pourfuivroit , & qu'ils pgriroient par 
ces mimes flgaux qu'ils pr^tendoient 
£viter. C'ltoit la un effet de la bon- 
^ te" de Dieu , qui vouloit conferver les 
Juifs dans leur patrie ,• & les garantir 
des malheurs qui alloient tomber fur 
les Egyptiens dans peu de terns. Dieu 
en ufe de la forte envers les hommes; 
il leur prefente des moyens d'etre heti- 
reux, & il les avertit des maus.qpii 
les menacent. En fuivant fes Confeils 
on eft toujours en furet£ ; mais en les 
rejettant , & en pr£f<6rant les maximes 
de la prudence humaine , a ce que Dieu 
nous fait connoitre , on tombe ine*vi- 
tablement dans la mifgre. II faut re- 
marquer enfin , que nonobftant tout ce 
que Je"re*mie dit aux Juifs, ils s'obfti- 
ne*rent a fe retirer en Egypte ; & que , 
comme ce Prophete le leur reprocha , 
ils uf^rent de tromperie , en lui di- 
fant , de confulter Dieu pour eux. Les 
Juifs font toujours incr€dules & rebel- 
les. Ils fe croient en fume* dans leur 
pays, dans le terns que les Prophetes 
les mertacent des jugetliens de Dieu ; 
& ils fe croient menaces , lors que J6- 
r£mie les afture qu'ils n'oiit rien a 
craindre. C'eft ainfi que les hommes 
ne cioient ni aux promefTes du Sei* 
gneur 



la ils arretent le cours de fes bonte*s 
ertvers eux , & s'expofent a fes chati- 
mens & a fa vengeance. 

CHAPITRE XLIII. 
Les Juifs s*elevent contre Jeremie , qui 
leur or donna de la part de Dieu de de- 
meurer dans leur pays, gyUsfenvtnt 
en Egypte , oh ils menent aujjl Jeremie 
& Baruc. Ce Prophete etant a, T*fy 
ties en Egypte , predit que Nefaeddne* 
Jar Roi de Babylone detruiroit let E* 
gyptiens, £7* les temples de leurs ids- 
les , aujji-bien que les Juifs qui s'etoient 
retires en ce pays- la. 
Aufli-tdt que J6r6mie eut acheve de 
** prononcer a tout le peuple tou- 
tes les paroles de PEternel leur Dieu, 
pour lefquelles leur Dieu Pavoit envo- 
ye* vers eux * (avoir toutes ces chofes* 

2. Hazarja tils de Hofqahja , & Jo* 
hanan His de Kare*ah , & tous ces or- 
gueilleux , dirent a Jlrelinie : Tu pro- 
nonces des. menfonges ; PEternel nd- 
tre Dieu ne t'a pas envoye' pour dire : 
N'entrez point en Egypte pour y de- 
meurer. 

3. Mais e'eft Baruc, fils deNSrija, 
qui t'incite contre nous , afin de nous 
tivrer entre les mains des Caldeens, 
pour nous faire mourir , & pour nous 
faire tranfporter a Babylone. 

4. Ainfi Johanan fils de Kar£ah , 8c 
tous les Capitaines des gens de guerre, 
& tout le peuple n'£coute>ent point la 
voix de PEternel , pour demeurer au 
Jays de Juda. 

5. Car Johanan fils de Kareah , & 
tous les Capitaines des gens de guerre , 
prirent tout le refte de ceux de Juda, 
qui Itoient revenus de toutes les na-. 
tions ou ils avoient€t6 difperf^s, pour 
demeurer dans le pays de Juda : 

6. Les hommes, les femmes , les en- 
fans , les filles du Roi , & toutes les 
perfonneJ o^ue N6buzar-adan Prev6t de 
l'hdtel avoit lai flees avec Gu^daljafiis 
d'Ahikam, fils de Sqaphan ; ils prirent 
auifi Je're'mie le Prophdte , & Baruc , 
fils de Nenja; 

7. Et ils entre>ent au jpays d'Egyp- 
te i car ils n^obfirent point k la voix 
de PEternel ; & vinrent jufques a Taph- 
tihi. 

8. Alors la parole de PEternel fift 
adreile'e a J6r6mie , a Taphnes, &a 
lui dit : 

9. Prens de groflei piefres dans « 
main , & les cache en la preTence des 
Juifs dans de Pargille, en la tuiletie 
qui eft a Pentr^e de la maifon de Pha- 
raon , a Taphnes ; 

10. Et dis leur : Ainfl a dit PEter. 
nel des armeles , le Dieu d'lfraei : 
Voici je vais envoyer & je ferai ve- 
nir N6bucadn<Sfcr > Roi de Babylone , 

& je mettrai (bn tro- 



.... ... „„.. ....... ._ ,._ „,. mon fervitetir , „ ., _ 

ni a fes menaces , & que par ne fur ces pierres ^ue j'ai cachees , 
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Rot de Baby lone. Ce chapitre eft du 

dne <tune attention particuliere: 
Stte parole fut adreflee a J6remie 
touchant tous les Juifs, qui habi- 
toient dans le pays d'Egypte , a. Mig- 
dol , a Taphnes , a Noph , & au pays 
de Patros : 

.2. Ainfi a dit PEternel des armies t 
le Dieu d'lfragl : Vous avez vfi tout 
le mal que j'ai fait venir fur Je*rufa- 
lem , & fur toutes les villes de Juda ; 
& voici elles font aujourd'hui un de- 
fert, & perfonne n'y demeure; 

3. A caufe des maux qu'ils ont fait 
pour m'irriter , en allant faire des en- 
cenfemens , & fervir a d'autres dieux ? 
qu'ils n'ont point connus , ni eux , ni 
vous , ni vos p£res. 

4. Et ie vous ai envoye* tous mes fer« 
viteurs les Prophetes , me levant ma- 
tin , & les envoyant pour vous dire : No 
commettez point maintenant cette chafe 
abqminable , & que je d^tefte. 

^. Mais, ils n'ont point £coute* ; Sc ils 
n'ont point prfcte' Poreille , pour fe d6. 
tburner de leur malice , & pour ne fai- 
re plus d'encenfemens a d'autres dieux. 

6. C'eft pourquoi mon indignation & 
ma colere ont fondu fur eux & ont 
embrafe" les villes de Juda , & les rues 
de Jerufajem , qui font reduites en un 
deTert & en une deTolation , comme 
il paroit aujourd'hui. 

7. Maintenant done , ainfi a dit PE* 
ternel , le Dieu des armies , le Dieu 
d'lfrael : Pourquoi faites-vous ce grand 
mal contre vous-memes , pour vous fal- 
re retrancber du, milieu, de Juda , les 
homines & les femmes , le,s petits en«* 
fans & ceux qui tettent , & pour n'en 
laifler aucun de refte parmi vous? 

8. En m*irritant par les ceuvres de 
vos mains , en faifaqt des encenfemens 
a d'autres dieux au pays d'Egypte , ou. 
vous venez d'entrer pour y demeurer ; 
afin que vous foyez retranchgs , 5c que 
vous foyez en matedittion & en oppro-. 
'ore parmi toutes les nations de la-terre. 

9. Avez-vous oublie" les crimes de 
vos p6res , & les crimes des Rois de 
Juda , & les crimes des femmes de cha- 
cun d'eux , & vos propres crimes , & 
Us crimes que vos femmes ont com- 
mis dans le pays de Juda , &, d>ns les 
rues de Jgrufalem? 
. io. lis n'ont point *t€ dompte> juu 
qu'a ce iour , ils n'ont point eu de 
crainte , & ils n'pnt pas marche* dan* 
ma loi ,/m dans mes ordonnances , que 
je vous ai proposes , & a vos plres. 

II. Q'eft pourquoi ainfi a ditPEter-* 
nel des armies, le Dieu dVlfragl : Voi- 

.„_ „,„.-,-. ._- _. _ „ ... ci, je vaistourner ma face contre vdus. 

nedes cicux, fefca-dire , aUZune; enmaj, & pour retranchertout Juda. 
ce qui fit que Jeremie leur declara que, 12,, Et je prendrai le tefte de ceux 
Di< u les extermineroit torn , a la re-\ de Juda , qui fe font obftines a, veu^ 
ft rue (Pun petit nombre ; £T que le Roil loir venir au pays d'Egypte , pour y 
d'Egypte feroit livri a Nebucadntfar demeurer t & ils feront tous qpnuimes • 



& il Itendra fa tente ftir elles. 

11. II viendra, & frappera le pays 
d'Egypte ; ceux qui font deftines a la 
mort iront a la mort ; ceux qui font 
deftines a la captivite" iront en captivi- 
ty ; & ceux qui feront defines a l'^p^e 

" feront livres a P6p6e. 

12. Et je mettrai le feu aux matfpns 
des dieux d'Egypte , & Nehucadnefar 
les brulera; & emmenera captifs ceux 
d'Egypte, & fe revfitira des depouilles 
du pays d'Egypte, comme un berger 
s'enveloppe de fon vetement » & il en 
fortira en paix. ^ . „ 

13. II briferaaufli les ftatu^s de la 
maifon du foleil , qui eft au pays d'E- 
gypte ; & il brulera les maifons des 
dieux d'Egypte. . \ 

REFLEXIONS. 

ON voit dans le proce'de' des Juifs une 
grande impi£te\ jointe a une infi- 
rne hypocrifie. Ils avoient promis avec 
ferment de fuivre les confeils jue J^- 
r£mie leur donneroit ; mais parce que 
ces confeils n'6toient pas conformes a 
leurs inclinations , ils s'en all6rent en 
Egypte , & ils accufe'rent meme ce Pro- 
phlte d'avoir parle* fauffement au nom 
du Seigneur , & de chercher a les li 
vrer aux Caldeens. (?es Juifs font Pi 
mage de ceux qui marquent du zele 
& de bonnes intentions en de certai- 
nes rcg&ntres ; mais qui ouhlient leurs 
promBfes , & qui rejettent les confeils 
fes plus falutaires , lors que ces con- 
feils font contraires a leurs paffions, 
& a ce qu'ils ont reTolu. Ces gens-la 
en ^knnent enfin jufqu'a d^fob^ir ou- 
vertement , & a ne garder plus aucunes 
mefures. Cependant Dieu permit que 
J^r^mie futmen* en Egypte, afin qu'il 
y denonq^t la ruine des Egyptiens , & 
celle des Juits qui avoient mis leur con- 
fiance en eux. En quelque lieu que 
les mgchans foient* la main de Dieu 
les trouve ; & ceux qui penfeut evi- 
ter , en lui deToWYffant , les maux qu'ils 
craignent, & qui fe fervent pour ce- 
la de mauvais moyens , tombent par 
cela m^me dans ces maux , & font con- 
fondus dans leur efperance. 

CHAPITRE XL IV. 

Ceft ici une Prophetic, contre les Juifs 
qui s'itoient retires, en ££$&• 1*™- 
mie leur repr,oche , qu y af>res tons leurs 
malkeurs , ils continnoient dans leur 
rebellion contre Dieu & dans leur. ido- 

. latrie , & il leur dit que fa vengean- 
ce les pourfuivroit dans ce pays opt ih 
fetoient retires* Mau les Juifs lui re- 
pondirent avec fierte , qu'ils etoicnt re- 
folm a facrifier a%xidoles £T 4 la Ret 
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ils tomberont dans le pays d'Egypte , 
lis feront confutes par Pepee & par 
la famine, depuis \eflns petit jufqu'au 

flue grand ; ils mourront par V6p6e , 
c par la famine j & ils feront en exe- 
cration , en desolation , en malddiftion , 
& en opprobre. 

J 3. Etjepunirai ceux qui demeurent 
au pays d'Egypte , comme j'ai puni Je- 
rusalem, par l'e*p€e, par la femine , 
& par la mortality. 

14. Et il n'y aura perfonne des ref- 
tes de Jnda , favoir de ceux qui font 
venus pour demeurer au pays d'Egyp- 
te , qin fe fauve & qui Ichappe pour 
retourner au pays de Juda, auquel ils 
le promettent de retourner pour y de- 
meurer ; car pas un n'y retournera , fi- 
non ceux qui fuiront de PEgyPte. 

15. Mais tous ceux qui favoient, bien 
flue leurs femmes faifoient des encen- 
femens a d'antres dieux , & toutes les 
femmes qui etoient la en grand nom- 
tore , & tout le peuple quj demeuroit 
dans le pays d'Egypte, a Patros, repon. 
direct a Jtreraie . 8c lui dirent : 

16. Pour ce qui eft de la parole que 
tu nous a dite au nqm de l'Eternel , 
nous ne fecouterons point ; 

17. Mais nous teferons certainement 
tout ce que nous avons dit , en faifant 
des encenfemens a la Reine des cieux , 
# en lui faifant des afperfions, com- 
me nous & nos p€res , nos Rois & les 
frincipaux d'entre ndus avons fait dans 
les villes de Juda & dans les rues de 
Jerusalem, & nous avons alorf 6t6 raf- 
iahes de pain , nous avons £t€ a ndtre 
aile , & nous n'avons point vfl le mal. 

I8 t Mais depuis le terns que nous 
avons ceflg de faire des encenfemens a 
la Reine des cieux , 8c de lui faire des 
alpeiiions , nous avons manque' de tout, 
& nous avons it€ confumes par Penee 
& par la famine. , ' r * 

19. Et quand nous faifions des en- 
ceniemens a la Reine des cieux , & que 
nous lui faifions des afperfions , lui 
avons nous fait des gateaux ou elle 

a* r J^€ent6e r 8c lui avons -nous 
repandu des afperfions a Pinfqu de nos 
maris, ? 

20. Alors Je*r*mie parla * tout le 
peuple , contre les hommes , oontre les 
femmes , & contre tout le peuple . qui 
avoit auffi rdpondu , & il dit : ' 

a i. L'Eternel ne s'eft-il pasfouvenu 
des encenfemens que vous avez fait 
da J s J« villes de Juda, & dans les 
ruesde Jerufalem, vous & vos peres, 
vos Rois & les Principaux d'entre vpus , 
& le peuple du pays , & cek ne lui 
ett-il pas revenu en memoire ? 

22. Tenement que l'Eternel ne Pa 
pu fuporter davantage , a caufe de la 
malice de vos aftions, 8c a caufe des 
abominations que vous avez commifes ; 
cnlorte que v6tre pays a ete reduit en 



deTert , en delation , & en maledic- 
tion , fans que perfonne y habite , com. 
me il paroit aujourd'liui. 

23. Parce done que vous avez fait ces 
encenfemens . & que vous avez plch£ 
contre TEternel , que vous n'avez point 
exonte* la voix de l'Eternel, & que 
vous n'avez point marchl dans fit loi , 
ni dans fes ordonnances, ni dans Ces 
temojgnages ; e'eft a caufe de cela que 
ce maT vous eft arrive" , comme U pa- 
roit aujourd'hui. 

24. Puis Jlremie dit a tout le peuple, 
& a toutes les femmes : Vous tous ceux 
de Juda , qui etes dans le pays d'Egyp- 
te , exqutez la parole de PEternel : 

%%. Ainfi a dit l'Eternel des armees, 
le Dieu d'Ifraei: Vous & vos femmes, 
qui ont parlg par vdtre bouche mu- 
chant ce que vous avez executg de vos 
mains , & qui avez dit : Certainement 
nous accomplirons nos voeux que nous 
avons vouls, en faifant ^qs encenfe- 
mens a la Reine des cieux , & lui fai- 
fant des afperfions : Vous avez pleine* 
ment accompli vos voeux , & vous les 
avez execute's de point en point. 

26. C'eft pourquoi gcoutez la parole 
de l'Eternel , vow tous ceux de Juda , 
qui demeurez dans le pays d'Egypte : 
Voici j'ai jure" par mem grand Nom* 
a dit l'Eternel , que raon Nom ne fe- 
ra plus reclame^ dans cout le pajtt d'E- 
gypte , par la bouche d'aucun dSuda , 
qui dife : ^e Seigneur l'ErerncI eft vt. 
vant. 

27. Voici , je veille contr'eux pout 
lew faire du mal , & nan pas dujuen , 
& tous les hommes de Juda quflmont 
dans le pays d'Egypte feront confumes 
par l'£p£e , & par la famine, jufques* 
a-ce qiril n'y en ait plus aucun. 

28. Et ceux qui feront r£cbanp6$ de 
l^pee retourueront du pays dEgypte 
au pays de Juda en fort petit nombre , 
& tout le rcfte de ceux de Juda , qui 
feront entres dans le pays d'Egypte , 
pour y demeurer , faura quelle parole 
tiendra , la mienne , ou la leur, 

29. Et ceci vous fera pour figne , dit 
REternel , que je vous punirai en ce 
lieu-ci, afin que vous (achiez que mes 
paroles feront infailliblement accom- 
plies contre vous en mal. 

30. Ainfi a dit l'Eternel ; Voici , je 
vais livrer Pharaon Hopbrah Roi d'E- 
gypte , entre les mains de fes ennemis, 
A de ceux qui cherchent ia We ; com* 
me j'ai liyre" Se'de'cias Roi de Juda entre 
les mains de Ne'bucadneTar Roi de Ba- 
bylone fon ennemi » & qui chercjioit 
fa vie* 

R$FLEX,iONS. 
IL y a d'importante/r^flexions a faire 
* fur ce chapitre. On y voit en pre- 
mier lieu • que les Juifs qui etoieat 
en Egypte n'avoient point tti domp- 
%6s ni numilie's par la deTolation de 

lew 
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leurjpatrie. Us perfdveroient avec tatit doivent fuivre leur vocation, dans la 
d'obfti nation dans leurs p6che"s, qu'ils confiance que Dieu fera to u jours leur 
n'e*coutoient point ce que J6r£mie Jeur j prote&eur. 
difoit au nom du Seigneur. lis en vin- CHAPITRE XLVI. 

rent mdme jufqu'a cet exces d'impietd Jeremie predit que les Egyptiens feroient 



&defureur, (jue de lui dire, que de- 
puis qu'ils avoient ceffe* de facriher aux 
idoles , ils n'avQient 6prouve* que tou- 
tes fortes de malheurs ; que c'e'toit ce 
qui avoit attire* fur eux la guerre & la 
famine ; 8c qu'ainfi Us Itoient reToIus 
de continuer a fervir les faux dieux. 
C'eft la l'exemple d'une mlchancetl 
deTefp£r£e & d'une impiSti qui fait 
horreur ; furtout , dans un peuple qui 
connoiflbit Dieu, & qui venoit d'etre 
accable* de fes jugetnens, pour fitre 
toihbl dans I'idolatrie. Mais ceux qui 
ont une fois abandonue* Dieu, devien- 
nent toujours plus mlchans 8c plus en- 
durcisj enforte-que Padverfite' mdme 
ne peut les dompter , ce qui fait que 
Dieu voyant qu'ils font incorrigibles , 
les abandonne audi tout-a-fait Ce fut 
ce qui arriva a ces malheureux Juifs , 
qui s'ltoient retires en Egypte ; ils fn- 
rent extermin£s avec les Egyptiens , par 
la guerre & par la famine , comme J6- 
rlmie & les autres Prophetes Pavoient 

Sre'dit : * N£bucadneTar vainquit le Roi 
'Egypte ; 8c les Juifs qui avoient cru f 



trouver un azyle dans les Etats de ce ] 



Roi , y perirent mifgrablement, 
CHAPITRE XLV. 
Dieu confole Baruc qui Saffligeoit de Pen- 
durcijjement des Juifs; & it tut pro- 
met de le garantir tors que Jerufalem 
'feroit prife % feci doit etre rapporte au 
terns qui priceda la ruine de cette ville , 
£?* au chapitre XXX VI. de ce Uvre. 

LA parole que J£r$mie le Prophete 
dit a Baruc fils de Nlrija, quand 
il Icrivit dans un Uvre les paroles 
que lui diaa Jlrgmie , la quatriejne 
annie de Jghpjakim fils de Jofias Roi 
de Juda. Jeremie lui dit; 

2. Ainfi a dit T^ternel , le Dieu d'lG- 
rae*l ; touchant toi , Baruc : 

3. Tu as dit : Malheur a moi ! car 
pEterae! a ajoute* la trifteffe a ma dou- 
leur ; je me fuis laife dans mon ge*mjfte- 
ment , & je n'ai point trouvSjde repos. 

4. Tu lui diras done : Ainfi a dit rE- 
ternel : Voici , je vais detruire ce que 
j'avois bati , & arracher ce que j'avois 
plants , favoir tout ce pays-ci. 

5. Et toi tu te chercherois des gran- 
deurs? Ne les cherche point; car voi- 
ci , je vais faire venir du mal fur tou- 
te chair , dit rEternel ; mais je te don- 
nerai ton ame comme pour butin , dans 
tous les lieux ou tu tras. 

R £ ¥ L E X I Q H & 
r»E que Pon peut remarquer ici , c'eft 
XJ que les Servitturs de Dieu auroient 
tort de fe dgcourager & de s'abandon- 
ner a une trop grande trifteflTe, lors que 
leur miniftere eft rejett6 ; mais quails 



vaincus deux fou , par les Babyloniens. 
La premiere , a Carkcmit Cur t Eupbra- 
te , ou Pharaon Neco fut aefait: Et la 
feconde dans V Egypte me me , ou Nebu- 
cadnefar porta la guerre £7* la dcfola- 
tipn , du terns de Pharaon Hophra. Je- 
remie predit aujji que les Juifs rcvicn* 
droient de la captivito, Ces predict 
tions furent faites avant la. ruine de 
Jerufalem. 

LA parole de rEternel qui fat adref* 
fe'e a Jerlmie le Prophete contre 
les nations : 

2. Touchant PEgypte , & contre Par- 
m6e de Pharaon Neco Roi d'Egypte , 
qui 6toit auprds du fleuve d'Eupnrate, 
a Carkemis , laquelle N6bucadn^(ar 
Roi de Babylone cfefit la quatrilme an- 
nde de J^hojakim fils de Jofias Roi de 
Juda. 

3. Pr^parez V6cu & le bouclier , 8c 
approchez-vous pour le combat. 

4* Attelez les chevaux , & vans ca- 
valiers montez ; preTentez-vous avec 
les caiques , fourbiflez les lances , re- 
vetez les cuirafles, 

S. Quevois-je? Ds font Ifrayls ; ils 



tournent le dos ; leurs honimes forts 
ont 6te mis en pieces , & ils s'enfuient 
fans regarder derridre eux ; la frayeur 
eft de toutes parts, dit PEternel. 

6. Que celui qui eft leger a la courft 
ne s'eufuie point ; & que celui qui 
eft fort ne fe fauve point. lis font tr£- 
buch^s 8c tombe*s vers l^aquilon , fur 
les bords du fleuve d'Eiiphrate. . 

7. (Jui eft celui-ci qui s*eleve comme 
une riviere, & duquel les ea^ux font 
Imues comme les fleuves? 

8. C'eft PEgypte ; eUe s'61eve comme 
une riviere; & fes eaux s^meuveut 
comme les fleuves ; & eUe dit : Je tn'6- 
leverai, je couvrirai la terre, je de'trui- 
rai les villes & ceux qui y habitent. 

9. Montez , chevaux ; chariots , fai^ 
tes un grand bruit , 8c que les hommes 
vaillans fortent ; ceux de Cus 8c de Put 
qui manient le bouclier , & les Ludiens 
qui manient 8c bandent Pare. 

10. Gar c'eft le jour du Seigneur TE* 
ternel des arn\6es , jour de vengeance , 
pour fe venger de fes ennemis. L'& 
pe*e dlvorera , & fera aflToiivie & enY* 
vr^e de leur fang ; car il y a un facri- 
flee au Seigneur rEternel des armies au 
pays de 1'aquilon, auprgs du fleuve d'Eu- 
phrate, 

11. Monte en Galaad, & prens du 
baume , Vierge fille d'Egypte; c'eft en 
vain que tu multiplies les remedes , car 
il rCy 4 point de guerifon pour toi. 

12. Les nations ontappris ta honte, 
& ton cri a rempli la terre 5 car le tort 

M m m 4 eft 
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eft tombe fur ie fort , Sc ils font torn- 
Ws tom deux enfemblc. 

1 3. La parole que l'Eternel pronon- 
c,a a Je>6mie le Prophete touchant la 
venufc d*? NlbucadneTar Roi de Babylo- 
ne , pour frapper le pays d'Egypte. 

14. Faites le favoir en Egypte; pu- 
triiez le a Migdol , pobliez le a Noph , 
Sc a Taphnes , & dites : PreTente-toi 
Sc te tiens pret ; car 1'epee a devorl 
ce qui eft amour de toi. 

H. Pourquoi chacun de X.t% homtrus 
vaillans a-t-il iti emporti ? II n'a pu 
tenirferme , parce que l'Eternel la ren- 
verfe. 

16. II en a terrain un grand nombre , 
Sc mime chacun eft tombl fur fon com- 
pagnon , & ils ont dit : Leve-toi , re- 
tournons a ndtre people , & au pays de 
jtftre naillance , de devant 1'epee qui 
deTole tout. 

17. Ils ontcrilla, Pharaon Roi d'E- 
gypte »>/ que bruit ; il a Jaiflfc 6chap. 
per l'occafion. 

18. itfuu vivant, dit le Roi, duquel 
le nom eft PEternel des armies , que 
com me Tabor eft entre les montagnes , 
& comme Carmel s y avance jufques dans 
la mer , Ainfi ceci arrivera. 

19. fille habitante de l'Egypte, pr6- 

Jiare toi pour partir ; car Noph fera d& 
bile Sc rendue deTerte , fans qu'il y ait 
plus d'habitans. 

20. L'Egypte eft comme une tres-belle 

Senifle. La deftruction vient , elle vient 
e l'aquilon. 

21. Meme les gens de guerre, qu'elle 
entretient -chez Foi a fes gages , font 
comme des veaux qu'on engraifle. Car 
ils ont audi tournl le dos , ils s'en font 
fuYs enfemble, ils n'ont point tenu fer- 
ine , parce que le jour de leur calami- 
ty eft venu fur eux , le terns de leur 
punition. - 

22. Sa voix fe fera entendre com- 
me celle dun ferpent ; car ils marche- 
ront avec une puiflante armt> , Sc ils 
viendront contr'elle avec des haches , 
comme ceux qui coupent le bois, 

23. Ils couperont , dit l'Eternel , fa 
foret, donton ne pouvoit compter les 
*rhr* t 1 parce qu'ils feront en plus 



Arbres i 

grand nombre que les fauterelles ,* de 
forte qu'on tie U 
24. La nlle d'Egypte eft rendue* hon 



lie fes fauroit compter. 



teufe , elle eft livre* entre les mains 
du peuple de l'aquilon. 

25. L'Eternel des armies , le Dieu 
fTIfrael , a dit ; Voici , . je vais punir 
le grand peuple de No , Sc Pharaon , 
Sc l'Egypte, $ fes dieux , & fes Rois ; 
tant Pharaon , que ceux qui fe confient 
en Jui, 

26. Et je les livrerai entre les mains 
de ceux qui pherchent leur vie , entre 
les majns de NlbucadneTar Roi de Ba- 
bylone , Sc entre les mains de fes fer- 
vite urs i mais apr&s cela , elle fera foabi* 



tie comme anciennement , dit PEternel. 

27* Et toi , Jacob roon ferviteur , ne 
crains point , & ne t'epouvante poiot , 
d Ifrael ; car voici , je vais te de'livrer 
du pays eloign* ; & ta pofteritl du 
pays de ta captivite* ; Jacob reviendra 
& fera en repos Sc a fon aife, Sc il 
n'y aura perfonne qui lui doune de la 
crainte. 

28. Toi done , Jacob mon ferviteur , 
ne crains point, dit PEternel ; car ie 
futi avec toi ; je d&ruirai enticement 
toutes les nations parroi lefquelles Je 
t'aurai difperfe* ; mais je ne te confu- 
merai pas tout a fait ; je tc chatierai 
par mefure ; toutefois je ne te tiendrai 
pas tout h fait pour innocent. 
REFLEXIONS. 
T ES predictions conteoues dans ce cha- 
*-* pitre furent exaftement accom plies, 
NlbucadneTar ayant dufait les Egyp- 
tiens deux fois : La premiere , pres de 
l'Euphrate, fous le regne de J^hoja- 
kim Hoi de Juda; &Jafecoude, lors 
(iu'apres avoir pris la ville de Tyr, 
il fubjugua l'Egypte & en emmena les 
habitans en captivite' » ce qui arriva 

?[uelque terns apres la prife de Jlru-' 
alem. Dieu voulut par la punir les 
Egyptiens, Sc en. meme terns charier 
les Juifs qui e*toient all^s chercher du 
fecours & une retraite chez eux , con- 
tre la deTenfe de Dieu ; un grand nom- 
bre de Juifs Itaqt peris dans cette guer- 
re, II faut cependant obierver , que 
le Prophete rr^dit qu'apres cela TE- 
gypte feroit habitee ; & en eftet , les 
Epyptiens revinrent dans leur pays, com* 
Ezlchiel le marque expreftSment. En- 
fin, nous voyons ici que le Seigneur 
confole les Juifs, leur proraettant de 
lesrltablir, & de detruire les nations 
qui les avoient opprimes ; 6c e'eft ainfi 
qu'au milieu des revolutions qui arri- 
vent dans le monde , Dieu eft toujour* 
le confervateur & le protefteur de foa 
Eglife. 

* C HA PITRE XLVII. 
Jeremie predit que (es Babyloniens fibfu* 

guerqient les Philiftin* , les Tyriens , 

£7" les Sydonicns % 
[ A parole de l'Eternel , qui futadref- 
■^ fte a J6r^mie le Prophete contre 
les Pbiliftins , avant que pharaon frap- 
pat Gaza. 

2. Ainfi a dit l'Eternel : Voici des eaux 
qui montent de l'aquilon • qui feront 
comme un torrent d^borde* , & qui fe 
dlborderont fur la terre & fur tout ct 
qui eft en elle , fur la vitle Sc fur fes 
habitans » les hommes crieront , Sc tout 
les habitans du nays hurleront; 

3. A caufe du Gryit blatant de la cor* 
nc des pi£s de fes puiffans ckev*mx , a 
caufe du fracas de fes chariots, Sc a 
caufe du bruit de fes roues ; les peres 
n'ont pas meme regard* ieurs enfant^ 
taut ils ont eu }e courage abbattu. 
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4. Acaufe du jour qui vient pour ra- s'envalera certainement , 8c fes villes 
vager tous les Philiftins, 8c pour re-jferont requites en deTolation, fans qu'*7 

«W»..««V.A.. A f»»r«. ». A C.J.M.. *...£nn..M..ai .. --A MA-fUnnA Hill TT K^KSfra 



trancher a Ty 



a Sidon quiconq\ie 



Tvr & _ 

reftera pour les fecourir; car PEter- 
nel ua.livrer au pillage les Philiftins, 
qui font les reftes de Piste 1 de Caphtor. 

5. Gaia eft devenue" chauve; Afqke- 
lon eft dans le filence , avec le refte de 
leur vallee. Jufques a quand ferastu 
des incifions fur toi ? 

6. Ah ! Ep6e de PEternel , iofques 
a quand ne cefferas-tu point? Rentre 
en ton fourreau , appaife-toi, & te tiens 
en repos. 

7. Comment ceflerois-tu ? L'Eternel 
lui a command^; II Pa aflignee con- 
tre Afqkelon , contre le rivage de la 
mer. 

REFLEXIONS. 
T ES Philiftins , aura* bien que les Ty- 
J -' riens , & les Sidoniens , turent vain- 
cus & foumis par NlbucadneTar ; Dieu 
ayant voulu les punir des maux qu'ils 
avoient faits aux Juifs. 

CHAPITRE XLVIII. 
Jeremie annonce les malheurs qui devoient 
toraber fur les Moabites. 11 pre dit que 
Neb* , Kirjath-hajim , Hefcbon £T lews 
autre* villes qui font ici nominees , fe- 
roient detruites , £? quails feroient em~ 
menes captifs ; mats que cependant ils 
feroient retabiu. 
pOur ce qui eft de Moab , PEternel 
* des armies , le Dieu d'Ifrael , a dit : 
Malheur a N£bo ; car elle a 6t6 lacca- 
f 6e ; Kirjath-hajim a €%i rendue hon- 
teufe , & a it€ prife ; la ville forte a 
jete* rendue honteufe & effray£e. 

2. Moab ne fe glorifiera plus de Hefi;- 
bon ; car on a machine 1 du mal contr'cl- 
le , & en a dit : Venez , 8c extermi 
nons-la , qu'elle ne foit.plus une na- 
tion. Toi audi, Madmen, tuferasdl- 
truite, & Pe*pe> te pourfuivra. 

3. It y a un grand cri du cdte* de Horo 
najim , le bruit d'un pillage & cPune 
grande defaite. 

4. Moab eft brife* ; on y a entendu 
le cri de;fes pctits enfans. 

5. On montera par la montie de Lu 
hith avec de grands pleurs : Les enne- 
mis entendront dans la defcente de Ho- 
ronajim les cris de ceux qui auront 6te* 
deTaits. 

6. Fuyez , dira-t-on , fauvez vos vies , 
elles feront comme des bruye'res dans 
un deTert. 

7. Car parce que tu as eu confiance 
en tes ouv rages , & en tes treTors , tu 
feras auffi prife ; & Kemos fortira pour 
*tre tranfporte" , avec fes Sacrificateurs 
& fes Principaux. 

8. Et .celui qui fait te degat entrera 
dans toutes les villes , 8c pas une ville 
n'echapera ; la valine penra, & le plat 
pays (era d&ruit , fuivant ce que PE- 
ternel a dit. 

9. Donnez des ailes a Moab; car il 



y ait perfonne qui y habite. 

io. Que celui qui fera Poeuvre de PE- 
ternel frauduleufement foit mdudit ! <lue * 
celui qui gardera foil 6p6e de r^pandre 
le fang foit maudit ! 

II. Moab a &6 a fon aife depuis fa 
jeunefle, 8c a repofe fur fa lie; il n'a 
point etc* vuide* d'un vaifleau dans un 
autre ; 8c il n^a point Ite" tranfportl 5 
adfll &>n goOt/ui eft toujours demeurl , 
& fon odeur ne s'eft point change. 

T3. C'eft pourquoi , void, les jours 
viennent , dit PEternel , que je lui en- 
voyerai des gens qui Penfeveront , 8c 
qui vuideront fes vaiffeaux, 8c met- 
tront fes barils en pieces. 

13. Et Moab fera honteux a caufe de 
K6mos , comme la maifon <rifrael eft 
devenufi honteufe Acaufe de Bethel, qui 
€toit fa confiance. 

14. Comment dites vous : Nous fonu 
mes forts & vaillans dans le comimt? 

15. Moab eft faccage , & chacune de 
fes villes s*en eft allee en fum£e, 8c 
Polite de fes jeunes gens eft defcendug 
pour etre ^gorg6e , dit le Roi , duquel 
le nom eft PEternel des armies. 

16. La calamiti de Moab eft prochaU 
ne , & fon mal s'avance a grands pas. 

17. Vous tous qui Stes autour de lui, 
foyez 6mus a companion ; 8c vom tou9 
qui connoiflez fon nom , dites : Com- 
ment ce fceptre li fort , ce fceptre de 
gloire, a-t-il dt6 rompu ? 

18. Toi qui demeures chez la fille 
de Dibon , defcens de ta gloire, & t'af- 
iiedsdans un lieu de f^cherefle; celui 
qui a ravage Moab eft monte contre 
toi , £r" a dltruit tes forterefl'es. 

19. Habitante de Haroher, tiens-toi 
fur le chemin , & regarde \ interroge 
celui qui s'enfuit, & celle quis efticha- 
pee , £T dis lui : Qu'cft-^l arriv^ ? 

20. Moab eft rendu honteux; car il 
a 6te* mis en pieces ; hurlez & criez ; 
publiez fur PArnon , que Moab a 6t$ 
faccag^ ; 

si. Etque lapunition eft venue fur 
le plat pays , fur Holon , fur Jathfa , 
fur, M^pbahat , 

22. «ur Dibon, furN^bo , fur Beth* 
diblathajim, 

23. Sur Kirjath-hajim , fur Beth-ga- 
mul , fur Beth-m£hon , 

24. Sur K^rijoth , fur Botfra. 8c fur 
toutes les villes du pays de Moab , 61oi. 
gn^es 8c prochaines. 

25. La puiflknee de Moab a it€ re* 
tranche'e , 8c fon bras a £t£ brife} , dit 
PEternel. 

26. Enyvrez-le , car il s'eft €lev6 
contre PEternel. Moab fe roulera dans 
fon vomiffement , & on fe moquera 
aufli de lui. . 

27. Ne t'£s tu pas moque* d'lfrael ? 
A«trU i%t furpris par mi les larrons , 

M m m % que 



Digitized by LiOOQ IC 



9*» 



J E R E M I E. 



?[ue toutes les fois que tii as parle* de 
ui , tu as treflailli de jofo ? 

28. Habttans de Moab , quittez les 
villes, &<lemeurez dans les rochers , 
Sc foyez comme une colombe qui fait 
fon nid aux cdtis de l'ouverture 4*une 
caverne. 

29. Nous avons appris 1'orgueil de 
Moab le trgs-orgueilleux , fon arrogan- 
ce , fon orgueil , fa fierti , & fon cceur 
altier. 

30. pai connu , dit l'Elernel , fa fii- 
reur ; mais it tCen fera pas ainfi ! )Ui 
eonnu fes menfonges, mais i|s n'oqt rien 
de ferme. 

3 1. Je hurlerai done a caufe de Moab, 
je crierai & caufe de Moab tout entier ; 
on g^mira fur ceux de Kirhe>£s. 

3,2. vignoble de Sibmah , je pleu- 
rerai fur toi , comme j'ai pieure* Jah- 
zer i tes provins ont paflS au dela' de 
la mer , ils ont atteint jufqu'a la mer 
de Jahzerj celui qui ravage s'eft jet- 
te" fur tes fruits d'£te* & fur ta vendange. 

33. L'altegrefie auffi & la joie fe re- 
tireront du champ fertile Sc du pays 
de Moab ; & je ferai ceffer le vin des 
cwves. On n'y fouleraplus en chantant, 
Sc le chant de la vendange n'y rlten- 
tira plus. 

34. A caufe du cri de Hefijbon qui 
eft parvenu jufqu'a Elhale* , ils ont jet 



te* feurs cris , comme une eeniffe de'toutt 
trois ans , jufqu'a Jahats ; WWdepuis f P a vs 
Tfohar juiqu'a Horonajim; car auffi nies. 
les eaux de Nimrim feront de"fole*es. ~""* 

3^. fit je ferai, dit l'Eternel , qu'il 
n'y aura plus perfonne en Moab qui of- 
fre fur les hauts lieux , ni peribnne 
qui faffe des encenfemens afesdieux. 

3$. C'eft pourquoi mou coeurferadu 
bruit pour Moab , comme des flutes ; 
inon cceur fera du bruit comme des flutes 
fur ceux de Kirhgrds ; parce que toute 
l'abondance de ce qu'il avoit acquis eft 
J>e>ie, 

37. Car toutes les tfttes feront fans 
chtveux, Sc toutes les barbes feront 
rafiges ; £T it y ajtra des incifions fur 
toutes les mains , & des facs fur les 
reins. 

38. 11 n> aura que deuil , fur tous les 
toits de Moab , & dans fes places ; 

* parce que j'aurai brifd Moab , com. 
tne un vaifleau qui ne plait pas ,. dit 
l'Eternel. * 

39. Hurlez, ty dites : Comment a-t-il 
tt$ brife ? Comment Moab a*t-il tourn6 
le dos tout honteux ? Car Moab fera 
en moquerie & en effroi a tous ceux 
qui font autour de lui. 

40. Car ainfi a dit l'Eternel : Void 
Vennemi volera comme un aigle, & 
il Stendra tes ailes fur Moab. 

41. Ke*rijoth a itk prife , & les for- 
terefles ont it€ faifies ; & le cceur des 
hommes forts de Moab fera en ce jour- 
la comme le cceur d'une femme qui 
eft en travail. 



42. Et Moab fera extermine" , telle- 
ment qu'il ne fera plus peuple , parce 
qu'il s'eft e*lev$ contre l'Eternel. 

43. Habitant de Moab, la frayeur. 
la fofle, &leptege/#*f fur toi, dit 
l'Eternel. 

44. Celui qui s'enfuira dans la fra« 
yeur (ombera dans la foffe; & celui 
qt|i remontera de la fofle fera pris au 
pidge; car je ferai venir fur Jui./i. 
voir fur Moab , l'annge de ieur punu 
tion , dit l'Eternel. 

45. Ils fe font arrets a l'ombre de 
Hefijbon , voulant eviter la force i mais 
le feu eft fprti de Helton v & la flam- 
me du milieu de Sihon, qui d6vo- 
rera un canton de Mpab , & le fom* 
met de la tite des gens qui fon? du 
bruit 

4$. Malheur & toi , Moab ; le pen* 
pie de Kemos eft perdu ; car tes fils 
ont€ti enlev^s pour etre emmenes cap, 
tits , & tes fiUes pour ttre emmen^es 
captives. 

47, Toutefoisjeramenerai ^ je met. 
trai en repos les captifs de Moab , 
dans les derniers jours , dit l'Eternel, 
Jufqu'ici eft le jygement de Moab. 

REFLEXIONS. 
C^E chapitre con dent une prldittion 
^ tout a fait dltaillle des calamite's que 
les Moabites devoient ^prouver dana 



toutes leurs yilles, & dans tout leur 
;) & elles. font enticement confbr- 
a celles que le Prophete Efaie avoit 
prpnoncles auparavant , & qu'on lit; 
aux chapitre XV. & 2$ VI. de ion livre. 
Tout cela s'accompht peu apr^s la 
prife de jerufalem , les Cald^ens ^tant 
veil us ravager cette coqtr^e. On voic 
dans ce chapitre f que cefut leur idol*, 
trie , leur orgueil infapportable , Sc 
les infultes qu ils avoient faites aux 
Juifs , qui attirerent fur eux ces efFets 
de la vengeance c61efte. 

CHAPITRE XHX. 
Le Prophete denonce U4 fugem^ru 4* 
Dieuaux Hammonites , a*uc Idum*ens % 
aux Syriens, aux^Afiabes t & oux He^ 
lamitcf. 
pOur ce qui eft des Hammonites, ainfi 
L a dit rfiternel ; Ilrael n'a-t-il point 
d'enfans, ou n'a-t-il point d'h^ritier? 
Pourquoi done jVlalcam a-t-il hit\x.€ de 
Gad , & pourquoi fon peuple demeure« 
t-il dans tes villes ? 

2. C'eft pourquoi voici les jours rien* 
nent , dit l'Eternel , que |e ferai en. 
tendre Tallarme dans Rabba , viile des 
Hammonites , & elle fera. rlduite en 
un monceau de mine? , & les villes de 
fon reflbrt feront brOl^es , & IfraSl 
pofledera ceux qui VaUront poiled^ , 
a dit l'Eternel. 

3. Hurle , 6 Hefijbon ; car Ha¥ a &6 
faccag^e ; vow les villes du reflbrt de 
Rabba , criez , ceignez le fac/itr vom+ 
lamentez , courez le lonj des murail- 

les 



Digitized by LiOOQ IC 



J E R E M I E. 



9*1 



les ; car Malcam ira en captivity, avec 
fes Sacrifieateurs & fes Pnncipaux. 

4. Pourquoi te glonfies-tu de tes val- 
ines? Ta valine s'eft 6coule> , fillere* 
belle. Elle fe confioit en les treTors, 
& elle difoit : Qui viendra contre mpi. 

5. Voici, je vai faire venir detous 
les environs la frayeur fur toi , dit le 
Seigneur PEternel des armees , & vous 
ferez chains chacun 9a & la , & il ny 
4ttra perfonne qui raifemble les fitgitifs, 

6. Mais apres cela , je ferai revenir 
les captifs des HammonUes , dit PE- 
ternel, . 

7. Pour ce qui eft de Pldumle, ainfi 
a dit PEternel des armies : N'elt-il pas 
vrai qu'*7 n> a plus de fegefie 0>ns T£- 
man ? Le corifeil a manque* aux horn, 
mes entendus ; leur fageftb eft £va. 
nou'ie, 

8. Fuyez : Les habitans de D6dan 
ont tourne* le dos , ils ont fait des creux 

!>our y habiter. Car pai fait venir fur 
Efatt fa calami Le, le tems auquel je veux 
evifiter, , " 

9. SHI €toit entre* chez toi des ven- 
dangeurs , ne f auroient-ils point laitte" 
de grapillage ? Si c'e"toit des larrons de 
nuit, ils n'auroient, pris que ce qui 
leur auroit fufti. 

10. Mais j'ai fornix Efaii , i'ai de", 
couvert ce qu'il avoit de plus cache* , 
tell em en t qu'il ne fe pourra cacher ; 
fa poftlrit* eft deToite , & fes treses , 
& fes voifins : II n'eft plus. 

11. Lailte tes orphehns, & je leur 
donnerai dequoi viVre , & que tes veu- 
ves s'affurent fur moi. 

12. Car ainfi a dit PEternel : Voici, 
ceux qiu ne devoient pas boire de la 
eoupe en bojront certainement; fitoi 
en ierois-tu exemt en quelque manil. 
re ? Tu n'en feras point exemt ; mais 
tu en boiras certainement. 

I3« Car j'ai jure* par moi-meme, dit 
PEternel, que Botfra fera reduiie en 
■ deToIation , en opprobre , en deTert , 
8c en matldiftion ; 8c que toutes fes 
villes feront rlduites en des deTerts 
perp&uels. 

14. J'ai ou'i une publication de la 

Eart de PEternel , 8c il y a tin Ambaf. 
ideur envoys parmi les nations, pour 
leur dire : Aifemblez-vous , & venez 
contr'elle » levez vous pour combattre. 

15. Car voici, je te rendrai petit 
entre les nations, 8c mejprifabJe en- 
tre les hommes. 

16. Ta preemption £T la fierte" de 
ton cceur Font fSduit , toi qui habites 
dans les creux des rochers , & qui oc- 
cupes le fommet des cdteayx. Quand 
tu aurois €lev6 ton nid comme Pai- 
gle , je te jetterai bas de la , dit PE- 
ternel. 

I7 : Et Pldum^e fera re*duite en de*. 
folation ; tellement que quiconque 
paflerafres d'elle en fera etonii* , 8c 



fiffiera a caufe de toutes fes plaies. 

18. II n'ydemeurera perfonne, a dit 
l'Eternel , &* aucun fits d'homme u'y 
fgjournera ; comme cela arriva dans la 
fubverfion de Sodonio & de Gomorrhe, 
& de leurs lieux circon voifins. 

19. Voici, il montera comme un lion 
montty a caufe du debordement du Jour- 
dain , vers la deineure forte , & en un 
moment je le ferai courir fur elle, 8c 
je donnerai commiflion contr'elle a 
celui que j'ai choifi. Car qui eft fem- 
blable a moi 1 Qui me prefcrira le 
tems , & qui eil le Chef qui me ti- 
(iftera? 

20. C'eft pourquoi Icautez la reTo- 
lution que l'Eternel a prife contre 
Edom , 8c les penfSes qu'il a euBs 
contre les habitans de Tlman ; Si les 
plus petits du troupcau ne les trainent 
pair terre , & fi l'on ne de'truit leurs ca- 
banes fur eux. 

21. La terre a e*t6 gbrantee du bruit 
de leur mine ; ily a, ** un cri, la voix 
en a €U ouie vers la mer rouge. 

22. Voici , il montera comme un ai* 
gle , 8c il volera & e*tendra fes ailes 
lur Botfra ; & en ce jour la le cceur 
des plus vaillans d'EdDm fera comme 
le cceur d'une fenime qui eft en tra«, 
yail. ' 

23. Pour.ce qui eft de Damas, Ha- 
math 8c Arphad ont et6 rendues hon- 
t en les } parce qu'elles ont appris des 
nbuvelles trds-ficheufes \ ils font fou- 
dus , il y a une tourmente dans la ruer, 
elle ne fe pent appaifer, 

24. Damas u'a plus deforce, on l'a 
mile en fuite ; la peur l'a furprife , 
1'angoifle & les. douleurs Pout iaifi© 
comme celle qui ent'ante, 

2^. Comment n'a-t-on pas 4pargn4 
la ville fameufe , la ville agre'able ! 

26. Certainement fes gens d'^lite 
tomberont par les rues , « tous fes 
hommes de guerre feront dans le filence, 
en ce jour-la , dit PEternel des armies. 

27. Et je mettrai le feu a la muraiL 
le de Damas, qui dlvorera les palais 
de Benhaciad. 

28. Pour ce qui eft de K^dar t &, 
des Royaumesde Hatlbr, lefquelsNe- 
bucadnefar Roi de Babylone frappera, 
ainfi a dit PEternel : Levez-vous, mon- 
tez vers Kedar , & 4eXn*iiez les enfant 
d'orient. 

29. Us enleveront leurs ten tes. & leurs 
troupeaux , 8c ils prendront pour eux 
leurs tentes , tout leur Equipage , & 
leurs chameaux , & on criera : Frayeur 
de tous cdte"s. 

3p. Fuyez , e*loignez-voijs tant que 
vous pourrez; les habitans de Hatlbr 
ont fait des creux pour y demeurer , 
dit l'Eternel ; car NlbuCadngiar Roi 
de Babylone a formed un deflein contre 
vous , \\ a pris. une resolution contre 
vous, 1 

%i. Levez 
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31* Levez-vous, montez 'vers la na- 
tion qui eft en repos , £T qui habite 
en aflurance , dit l'Eternel ; ils n*ont 
ni portes , ni barres , £7* ils habitent 
feuls. 

32. Leurs chameaux feront au pilla- 
ge , & la multitude de leur bitaufera 
en proie ; je les difperferai a tout vent 
vers ceux qui font aux extr£mite*s du 
pays , & je ferai venir leur calami te" 
de tous les cdt£s qu'elle peut venir , 
dit l'Eternel. 

33* Et Hatfor deviendraun repaire 
de dragons , & un deTert pour tou- 
jour!? ; il n'y demeurera perforate , & 
aucun fils d'homme n'y babitera. 

34- La parole de l'Eternel qui rut a- 
dreffte a Jlrlmie le Prophete , contre 
Hllam , au commencement du regne 
de Sldlcias Roi de Juda , en ces ter- 
mes : 

3<j. Ainfia dit l'Eternel des armies : 
Voici , je vai rompre Pare de Hllam, 
qui >ft leur principale force. 

36. Et je ferai venir contre Hllam 
les quatre vents , des quatre bouts des 
cieux : je les difperferai par tous ces 
vents - la ; & il n'y aura point de na- 
tion oil ne viennent ceux de H61am qui 
feront chaflSs. 

37- Et je ferai que ceux de Helam 
feront e*perdus devant leurs ennemis , 
& devant ceux qui cherchent leur vie ; 
& je ferai venir du mat fur eux , fa- 
voir l'ardeur de ma colore , dit PEter- 
nel ; & j'envoierai l'gpeefur eux , juf- 
qu'a-ce que je les aie confume's. 

38. Et je mettrai mon tr6ne dans 
H£lam , & j'en dltruirai les Rois & les 
Frincipaux , dit l'Eternel. 

39. Mais il arrivera qu'aux derniers 
jours je ferai retourner les captifs de 
H61am, dit l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
f)N voit dans ce chapitre, que dans 
^ le terns que Jlrufalem fut attaquee 
& prife par les Caldlens , & que les 
Juifs furent emmenls captifs , Dieu fit 
tomber fes jugemens fur les nations 
qui font ici nominees , Dieu les traita 
vde cette manie're, parce qu'elles avoient 
fait divers maux a fon peuple i & pour 
faire voir a ces peuples idolatres, que 
le Dieu que les Juifs adoroient Itoit 
le feul vrai Dieu , & le Souverain 
IVlaHre de toutes chofes. Etafinqu'il 
parffe que c'ltoit lui -qui difpenfoit 
tous ces ev€nemens , il voulut que fes 
Prophetes les annonqaflent a l'avance, 
& les miflent par e*crit. Au refte , 
l'exaft accompliffement de ces predic- 
tions en prouveclairement la divinit6 

CHAPITRE L. 
Ce ehapitre marque que les idoles de Ba- 
bylone , dont Us norm itoient Bel £5 
M^rodac , feroient ditruites ; £7 que 
les Baby Ion tens , apres avoir of prime 
les Juifs , £y Us autre: peuples dont U 



a ete parle dans les ehapitres precedent, 
i feroien\ vaincus par les Per/is £3* par 

les Medes x £7* que les Juifs feroient 

alors mit en liberie , £7* retourneroieni 

dans leurpatrie. 
T A parole que l'Eternel prononca 
•*-* contre Babylone , £T contre le pays 
des Cald6ens, par J£r£mie le Prophete : 

2. Faites favoir ceri parmi les nations, 
& publiez-/; , & levez l'ltendart ; po- 
bliez-le , £? ne le cacbez point. Bi- 
tes: Babylone a Ite* S tl ^ » B e * ** 
confondu; Mlrodac eft brifig; fes ido- 
les font rendues honteufes, & fes dieux 
infames font mis en pieces. * 

3. Car une nation eft monte*e coo- 
tr'elle de l'aquilon ; elle mettra fon 
pays en d€folation,& il n'y aura perfon- 
ne qui y habite ; tant l«s hommes que 
les betes s'en font fuis £T s'en font 
alleys. 

4. En ces jours-la , & en ce tems- 
la, dit l'Eternel, les enfans d'Ifrael 
& les enfans de Juda reviendront en* 
femble; ils marcheront en pleurant , 
& chercheront l'Eternel leur Dieu. 

5. Ils s'informeront du' chemin de 
Sion , vers lequel ils tourneront leur 
vifage , GT *// diront : Venez & joignez 
vous a l'Eternel , par une alliance eW- 
ntlle , qui ne s'oubliera jamais. 

6. Mon peuple a ete" comme des bre"- 
bis perdues ; leurs bergers les ont fait 
Igarer , & les - ont fait errer par les 
niontagnes; elles font allies de mon- 
tagne en coll in e , & elles ont oublie leur 
gite. 

7. Tous ceux qui les ont trouvles 
les ont devorees ; & leurs ennemis ont 
dit : Nous ne ferons coupables d'aucun 
mal , parce qu'ils ont pe*che* contre 
l'Eternel , qui eft la demeure de la juf- 
tice ; contre l'Eternel , qui a hi Pat- 
ten te de leurs p£res. 

8. Fuyez hors de Babylone , & for- 
tez du pays des Caldeens , & loyez 
comme les boucs qui vont devant le 
troupeau, 

9. Car voici , je vai fufciter & faire 
venir contre Babylone une multitude 
de grandes nations du pays de Paqui- 
Ion , qui fe rangeront en baiaiUe con* 
tr'elle, de forte qu'elle fera prife. Leurs 
fleches feront comme ceUes d'un homnie 
puiffant qui ne fait que dltruire , £^ 
qui ne retourne point k vuide 

io. Et la Cald^e fera abandonnit au 
pillage , & tous ceux qui la pilleront 
feront raffatils , dit l'Eternel. 

il. Parce que vous vous etes r^jouis, 
parce que vous avez faute* de joie , en 
ravageant mon heritage , parce que 
vous etes devenus epais & larges com- 
me une geniffe qui eft a Pherbe , & 
que vous avez henni comme de puu- 
lans chevaux. 

j.2. Vdtre mire eft devenug forthon- 

teufe , & celle qui vous a eJfontls a 

^^ rougi i 
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rotigi ; voici , clle fera la dernilre en- 
tre les nations , £T eUe deviendra un d£- 
fert, un pays fee , une lande. 

13. EUe ne fera plus habite*e , a 1 cau- 
fe de Pindignation de PEterilel , & ton- 
te emigre eUe ne fera que deTolation; 

Jiuiconque paffera pres de Baby) one 
era Itonne* , & fiiflera a caufe de 
toutes fes plaies. 

14. Range2-Vous en bataille contre 
Babylone , tout autour ; vous to us qui 
maniez Tare tirez contr'elle & n'lpar- 
gnez point les traits ; car eUe a peche" 
Contre PEternel. 

H. Jettez de grands cris Contr'elle 
tout autour ; elle tend les mains , fes 
fondemens font tombls, fes murail- 
les font renverfles; car Ceft la ven- 
geance de PEternel ; venge2-vous d'el 
fe ; faites-lui com me eile a fait. 

16. Retranchez de Babylone celui 
qui seme , & celui a,ui tiept la faucil- 
le au terns de la moillbn ; que chacUn 
s'en retourne vers fon peuple , & que 
chacun s'enfuie vers fon pays , a caufe 
de P6p6e qui deTole tout. 

17. Ifrael tft comme une brlbisejga- 
tie , que les lions out chaflfce. Le Roi 
d'Auyrie Pa dlvore* le premier ; mais 
ce dernier ici , favoir NlbucadneTar Roi 
de Babylone , Iui a brlf6 les os. 

18. Ceil pourquoi ainfi a dit l'Eter- 
nel des armees , le Dieit d'Jfragl : Voi- 
ci , je vais vifiter le Roi de Babylone 
& Ion pays , comme j'ai vifite" le Roi 
d'AflTyrie. 

19. Et jeferai retourner IfraSl a fes 
demeures; il paftra en Carmel & en 
Bafqan , & fon ame fera raflafige fur 
la montagne d'Ephrai'm & de Galaad. 

20. En ces jours-la , & eh ce terns- 
la , uit PEternel , on cherchera Pint- 
ouite d'lfraSl , mais elle ne fera plus, 
8c les p£chls de Juda, mais ils ne fe- 
ront point trouvls; car je pardonne- 
tai a ceux que j'aurai fait demeurer 
de refte. 

21. Monte fur la terre desrebelles; 
monte contre lui , & vifite les .habi- 
tans ; deTole & dltrui a la faqon de 
Pinterdit ceux qui font apres eux , dit 
PEternel , & fai toutes les chofes que 
je t'ai commandoes. 

22. L'allarme eft au pays & une gran- 
de plaie. 

23. Comment lemarteau detoutela 
terre a-t-il 6U brife" & rompu ? Com- 
ment Babylone eft-elle en Itonnement 
parmi les. nations. 

24. Je t'ai tendu des pie*ges, &tu 
as €t€ prife, d Babylone, & tu n'en 
favois rien ; tu as 6ti trouvee , & fur- 
prife , parce que tu as intuit* PEter- 
nel. 

25. L'Eternel a ouvert fon arfenal , 
& en a tire* les armes de fon indigna- 
tion ; parce que le Seigneur l'Eterutl 
des armies a une entreprile a execu- 



te* dans le pays des Caldlens. 

26. Venez contr'elle des bouts de la 
terre 1 ouvrez fes granges , foulez-la 
comme des javelles ; detruifezJa a la 
fa^on de Pinterdit , & qu'elle n'aif rien 
de refte. 

27. Coupez la gorge a tous fes mux; 
qu'ils defcendent a la tuerie. Mai- 
heur a eux ; car le jour eft venu , le 
terns de leur Vifitation. 

28. On entend la voix de ceux qui 
s'enfuient , & qui font Ichapls du pays 
de Babylone , pour annoncer dans Sion 
la vengeance de PEternel ndtre Dieu , 
la vengeance de fon Temple. 

29. Aflemblez a cri public les archers 
contre Babylone, Vous tous qui tirez 
de Pare ; campez contr'elle tout au- 
tour , que perfonne n'echappe ; rendez- 
lui felon fes ceuvres ; faites-lui felon 
tout ce qu'elle a fait; car elle s'eft 
£leve*e avec fierte" contre PEternel, con- 
tre le Saint d'Ifrael. 

30. C'eft pourquoi fes gens d'llite 
tomberont par les prices , & on fera 
perdre la parole a tous fes gens de guer- 
re en ce jour la , dit l'Eternel. 

31. Vpjci, c'eft a toi que j'en veux, 
toi qui es la fierte* meme , dit le Sei- 
gneur l'Eternel des armies ; car ton 
jour eft venu , le terns auquel je te 
vifiterai. 

32. Le fuperbe bronchertf & tombe- 
ra , & il n'y aura perfonne qui le rele- 
ve ; je mettrai auui le feu a fes villes, 
& il dlvorera tout autour d'elles. 

33* Ainfi a dit PEternel des armies : 
Les enfans d'Ifrael & les enfans de Juda 
ont 6t€ enfemble opprimls ; tous ceux 
qui les ont pris lesretiennent, £7* one 
refufe* de les laifTer aller. 

34- Leur Re*dempteur eft PEternel des 
armies ; il plaidera certainement leur 
caufe, afin qu'il donne le repos au pays, 
& qu'il mette dans le trouble les ha- 
bitans de Babylone. 

35. L'eple eft furies Caldlens, die 
PEternel , fur les habitans de Babylo- 
ne , fur fes Principaux , & fur fes Sages. 

36. L'eple eft Cuf fts impofteurs ; 
ils feront reconnus infenfis ; Plple eft 
fur fes vaillans homines , & ils feront 
eperdus. 

37. V€p€t eft fur fes chevaux , fut 
fes chariots , & fur tout Pamas de di- 
verfes fortes de gens qui font au mi- 
lieu d'elle , & ils deviendront iormrie 
des femmes ; P6p6e eft fur fes trlfcrs, 
& ils feront pilleV 

38. La flcherefle/er^furfeseaux, & 
elles tariront ; car c'eft le pays des ima- 
ges taillles i ils font tous apres leurs 
1 doles monftrueufes. 

39. C'eft pourquoi les betes fauvages 
des dllerts avec celles des isles y ha- 
biterout aufli ; elle, ne fera plus habi- 
tle , & on n'y demeurera plus en quel- 
que terns que ceioit. 
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40. II n'y demeurera perfonne , a dit 
PEternel, & aucun fils d'homme n'y 
habitera , comme cela eft arrive dans 
la fubverfion que Dieu a faite de Sodo- 
me & de Gomorrhe , & des lieux cir- 
convoifins. 

41. Void un peuple 8c une grande 
nation vient de Paquilon , & plufieurs 
Rois fe rlveilleront du fond de la terre. Jd^ens 

42. lis prendront Tare & Pltendart » 
ils font cmels , & ils n'auront point de 
compalTion ; leur voix bruira comme 
la mer , & ils feront montls fur des 
chevaux ; chacun d'eux eft range en 
homme de guerre contre toi, 6 fille 
de Babylone. 

' 43. Le Roi de Babylone enaoui' le 
bruit, & fes mains en font devenues 
laches , Pangoifle Pa £aifi , mime un tra- 
vail comme de ceile qui enfante. 

44. Voici , il montera comme un Hon 
monte , a caufe du dlbordement du Jour- 
dain , *vers la demeure forte ; & en un 
moment je le ferai courir fur elle , & 



vlrite* & la divinity de ces propheties , 
& en meme terns la puiflance de Dieu, 
fa juftice , 8c fon amour envers fon peu- 
ple/ Au refte , Dieu rlvela ces chofes 
X Jlrlmic , & il voulut que les Juifs 
en fuflent informs , pour les foutenir 
8c les confoler , dans un terns ou ils al« 
loient tomber fous la puiftahce des Cat* 



je donnerai com million contr'elle a ce- 
lui que j'ai choim Car qui eft fembla- 
ble a moi ? Qui me prefcrira le terns, 
& qui eft le Chef qui me rlfiftera? 

45. C'eft pourquoi Icoutez la reTolu- 
tion que PEternel a prife contre Baby- 
lone, 8c les defteins qu'il a formes con- 
tre le pays des Caldlens : Si les plus 
petits du troupeau, dit-il>ne les trai- 
nent par terre , 8c fi on ne dltruit leurs 
cabanes fur eux. 

46. La terre a Ite* Ibranlee du bruit 
de la prife de Babylone , & le cri en 
a iii out parmi les nations. 

REFLEXIONS. 
pEtte Prophetie marque deux e"vlne- 
^ mens confidlrables , (avoir , la mi- 
ne des Babyloniens , & la dllivrance 
des Juifs. Quant au grimier de ces 
Ivlnemens , il faut favoir qu'aprls que 
Dieu fe fut fervi du Roi de Babylone 
pourchatier les Juifs, les Egyptiens , 
& les autres nations" dont Jlrlmie avoit 
prldit la ruine , les Babyloniens furent 
punis a leur tour, & tomblrent lous 
fa puhTance des Medes & des Perfes. 
Dieu voulut que cela arrivat , comme 
JerlmiePavoitprldit , pour faire voir 
que les Dieux des Babyloniens Itoient 
de fauffes Divinitls , pour contondre 
leur orgueil , & pour les punir de leur 
tyrannie , de leur injuftict , 8c fur tout, 
de ce jqu'ils avoient lniultl au vrai Dieu, 
dltruit fon temple , aboli fon fervice , 
& opprime* fon peuple I/autre Ivl- 
nemeut qui eft marque* dans cette Pro- 
phetie eft la dllivrance des Juits , qui 
arriva dans le meme terns ; ils turent 
tnis en liberty par Cyrus Koi de Perfe , 
apres qu'ii eut pris Babylone : 8c ils 
turent eufuite proteges par les fuccel- 
feurs de ce Prince. Ainli Pon doit re- 
comioitre, dans PacsompliiTement de 
ces deux predictions de Jlrlrme , la 



C H AP ITRE y LL 

Ce chapitre contient une propljetie touchant 
la aeftrucJion de la ville de Babylon*, 
£T de l> empire des Babyloniens. Jeremie 
dit , qiCapres que Dieu auroit chatie 
plufieurs pcuples , £T principalement les 
Juifs , par le moyen du Roi de Baby* 
lone , cette ville feroit prife ; que la Mo- 
narchic des Babyloniens feroit renver~ 
fee ; £5* qvCalors les Juifs captifs fe» 
ryient remls en liberte £7" reviendroient 
a. Jerufatem avec joie. Jeremie donna 
cefte prophetie par ecrit a. Seraja , y fun 
des principaux Officiers de Sedeciat 9 



qui aUoit a Babylone de la part du Roi 
fon mattre ; il s lut ordonna d*en faire. 
la letture aujji-tot quUly feroit arrive; 
de Vattacher enfuite a une pi err e , C 
de lajetter dans le fleuve de CEupbra* 
te ; afin de marquer par Id la certitude 
de *la ruine de cette ville. 
Alnfi a dit l'E tern el : Voici , je vais 
A faire lever un vent de deftruOion 
contre Babylone , 8c contre ceux qui y 
habitent , & dont le coeur s^leve con- 
tre moi. 

2. Et j'envoyerai contre Babylone des 
vanneurs , qui la vanneront 8c qui vui- 
deront fon pays , car ils viendroot fur 
elle de tous cdtls , au jour de fon mal- 
heur. 

3. Qu*on bande Pare contre celul 
qui bande fon arc , & contre celui qui 
eft fter dans fa cuirafle ; n'e*pargnez 
noint fes gens d'glite ; exterminez a U 
ia<;on de Pinterdit.toute fonarmle: 

4. Les tteffls a mort tomberout au 
pays des Caldlens , & ceux qui auront 
ete" percls dans fes places. 

5. Car Ifrael & Juda n'eft point pru 
v6 de fon Dieu , dit PEternel des ar- 
mies ; mais leur pays avoit ete trouvi 
plein de crimes , par le Saint d'llraeJ. 

6. Fuyez hors de Babyloue , & fail- 
vez chacun fa vie , de peur que 100s 
ne perifllez dans fon iniquiti » car e'eft 
le terns de la vengeance de PEtenei j 
il lui rend ce qu'elle a mlrite. 

7. Babylone a ete comme une coupe 
d*or dans la main de PEternel ; elle 
eny vroit toute la terre ; les nations oat 
bu de fon van } e'eft pourquoi les na- 
tions font devenues folles. 

8. Babylone eft tombee en un inftaot, 
& elle a 6ti brill e ; hurlez fur elle ; 
prenez du baume pour la douleur ; pent- 
Itre qu'elle guerira. 

9. Mous avons traitl Babylone, & 
elle n'eit point guerie : LaiUez-la , 8c 

nous 
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nous en allons chacun dans Con pays; 
car fa condamnation eft parvenue juf- 
ques aux cieux , & s'eft £leve> jufques 
aux nugs. 

- - 10. L'Eternel a mis en Evidence nd- 
tre juftice. Venez , & qtfe nous racon- 
.tions en Sion l'ceuvre de PEternel nd- 
jtre Dieu. 

ii. Aiguifez les fleches , & aflemblez 
Jes boucliers ; PEternel a rlveille* Pef- 

Srit des Rois de Mede ; car il a reTolu 
e dgtruire Babylone, parce que c'eft 
la vengeance de PEternel, & la vengean- 
ce de fon temple. 

12. Elevez Penfeigne fur les murail- 
les de Babylone , renforcez la garni- 
fon , pofez les gardes , prcparez des 
embufcades ; car PEternel a forme" un 
deftein ; m&me il execute ce qu'il a 
dit contre les habitans de Babylone. 
. I % . Tu eTois affife fur pi ufieurs eaux , 
abondante en treTors ; ta fin eft venue* , 
& le comble de ton avarice. 

14. L'Eternel des armies a jure* par 
foi-mSme , difant : Si je ne te remplis 
d'hommes comme de fauterclles , & 
s'ils ne jettent pas des cris pour s'en- 
eourager contre toi. . - 

15. C'eft lui qui a fait la terre par 
fa vertu, qui a agence* le monde par 
fa fagefle , & qui a eTendu les cieux 
par ion intelligence. 

16. Si-tot qu'il fait ouir fa voix, les 
«aux tombent des cieux avec un grand 
bruit ; il fait monter du bout de la ter- 
re les vapeurs , il tourne les Eclairs en 
pluie , & il tire le vent de fes treTors. 

17. Tout homme eft abruti par ce 

8u'il fait faire ; tout fondeur eft rendu 
onteux par fes images tailldes.; car ce 
qu'ils fondent n*ett que fauftetl , ii rCy 
« point de refpi ration en elles. 

18. Elles ne font que vanitl ; & un 
ouvrage trompeur ; elles periront au 
teitis que Dieu f les vifitera. 

19. Celui qui a pris Jacob pour fa 
portion n'eft pas comme ces chofesJa ; 
car c'eft lui qui a tout form* ; & Ifrael 
eft la Tribu de fon heritage » fonnom 
eft, PEternel des armies. 

20. Tu m'dt ete un marteau & des 
inftrumens de guerre ; c'eft par toi que 
j'ai mis en pieces les nations , & c'eft 
par toi que j'ai detruit les Koyaumes. 

ai. C'eft par toi que j'ai mis eh pie- 
ces le cheval & Celiui qui le montoit ; 
c'eft par toi que j'ai mis en pieces le cha- 
riot de- celui qui Itoit moutg defTus. 

22. C'eft par toi que j'ai mis en pie- 
ces Phomme & la femme ; c'eft par toi 

}iue j'ai mis en pieces le vieillard & 
e jeune garqon; c'eft par toi que j'ai 
mis en pieces le jeune homme & la 
vierge. 

23. C'eft par toi que j'ai mis en pie- 
ces le pafteur & fon troupeau } c'eft par 
toi que j'ai mis en pieces le laboureur 
« fes bctuf* accounts { & c'eft par toi 



que j'ai mis en pieces les Goffverneurs 
8c les Magiftrats. 

24. Mais je rendrai a Babylone , & 
a tous les habitans de la Caldle , a vos 
yeux , tous les maux qu'ils ont faits 
dans Sion, dit PEternel. 

25. Voici , je viens a toi , dit PEter- 
nel , Montagne , qui deTruis , qui dl* 
truis toute la terre; j'ltendrai audi ma 
main fur toi , je te roulerai en bas des 
rochers, & te rgduirai en une monta- 
gne embrace. 

26. Et on ne pourra prendre de toi 
aucune pierre pour fervir d'angle , ni 
aucune pierre pour fervir de fonde- . 
ment ; car tu ieras rlduite en ruines 
perpfcTuelles , dit PEternel. 

27. Levez PeTendart fur la terre ; fon- 
nez de la trompette parmi les nations , 
preparez les. nations contr'elle $ appel- 
lez contr'elle les Royaumes d' Ararat , 
de Minni, & d'Afcklnaz* Ordonnez des 
Capitaines contr'elle , faites monter fes 
cheyaux comme des faute relies effra- 
yantes. 

28. Preparez contr'elle les nations, 
les Rois de Mede , fes Gouverneurs , 
& tous fes Magiftrats , & tout le pays 
de fa domination. 

29. La terre en fera ebranUe , & el- 
le en fera en travail, parce que tout 
ce que PEternel a reTolu fera execute* 
contre Babylone , pour require le pays 
en deflation, tellement qu'il n> ait 
perfonne qui y habite. 

30. Les hommts vail Ian s de Babylone 
ont cefR de combattre , ils fe font te- 
nus dans les forterefTes ; ftur face a 
manque* , & ils font devenus comme des 
femmes ; on a brule" fes demeures , & 
les barres defet fortes ont e*t£ rompues. 

3 1. II viendra courrier fur courrier , 
& meftager fur meflager , pour annon- 
cer au Roi de Babylone que fa ville eft 
prife par une de fes extremity's; 

32. Et que fes guez font furpris ; que 
fes marais font bruits au feu , & que les 
hommes de guerre font eperdus* 

33- Car ainfi a dit PEternel des ar- 
mies , le Dieu (P Ifrael : La fille de Ba- 
bylone eft comme Paire; il eft terns 
m'elle foit foulge \ le terns de fa moiC- 
on viendra bien-tdt* 

34* NibucadneTar Roi de Babylone 
m'a devoree & m'a brifle ; il m'a mife 
dans Te meme etat qu'un vaifteau qui 
ne fert de rien ; il m'a engloutie com- 
me un grand poifibn ; il a rempli fon 
ventre de mes dilices ; il m'a chaflee 
loin, 

35. Ce qu'il m'a ravi par violence & 
ma chair eft a Babylone , dira Phabitan- 
te de Sion & & mon fang eft chez les 
habitans de la Caldle, dira J^rulalem. 

364 C'eft pourquoi ainfi a dit PEter- 
nel : Void , je vais plaider ta caufe , 
& je ferai la vengeance pour toi ije deife^ 
cheraifamer, & je ferai tarir fa fource. 
37. Bt 
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37. Et Babylone fera r6duite en mon- 
ceaux , en demeures de dragons , en 
deTolation , & en fifflement , fans que 
perfonne y habite. 

38. lis rugiront enfemble comtne des 
lions , & crieront comme des lionceaux. 

39. Je les ferai ^chauffer dans leurs 
feftrns , & je les eilyvrerai , a tin qu'ils 
fe r^jouiflfent , & qu'ils dorment d'un 
fommeil perp^tuel * & qu'its ne fe r£- 
veiilent plus , dit l'Eternel. 

40. Je les terai defcendre comme des 
ligneaux a la tuerie , & comme m y me- 
ne les moutons avec les boucs. 

4.1. Comment SCeftjac a-t-elle e*t4 pri- 
fee ? Kt Comment celle qui 6toit c^bre 
par toute la terre a-t-elle €t€ faifie ? 
Comment Babylone a-t-elle kti rSduite 
en deTolation parmi les nations? 

4a. La mer eft mont^e fur Babylone ; 
elle a ete' couverte de la multitude de 
fes flots. 

43. Sesvilles onte*t6 rfduites en deV 
folation , en une terre feche , & de Ian 
des , en un pays ou perfonne ne demeu- 
re , & ou aucun fils d'homme ne pafle, 
c 44. Je punirai audi Bel a Babylone l 
& je tirerai dejabouchece qu'il avoit 
englouti , & les nations n'aborderont 
plus vers ltii ; m£me la muraille de Ba- 
bylone eft renverfe>, 



45. Mon peuple, fortez du milieu 
d'elle , 8a delivrez chacun fa vie de 
1'ardeur de la colerede l'Eternel. 

46. De peur que v6tre cceur ne s'a- 
molliffe, & que vous ne lbyez Ipouvan- 
tis des nouvelles qu'on entendradans 
le pays V tar des nouvelles viendront 
une annle , & apres cela'd' autre* nou- 
velles une autre ann£e ; la violence fe- 
ra dans le pays , & un Prince fuccd- 
dera a un autre Prince. 

47. C'eft pourquoi, void les jours 
vknnent que je punirai les images tail- 
less de Babylone , & tout foil pays fe- 
ra rendu honteux, & tous fesbleflgs 
& mort tomberont au milieu d'elle. 

48. Les cienx 



viennent , dit l'Eternel , que je feral 
juftice de fes images tail lees , & les 
bleflfcs a mort glmiront par tout fon 
pays. 

S3. Quand Babylone ferolt monte* 
jufqu'aux cieux , & qu'elle fe feroit at- 
fermie dans les lieux les phis tlevls , 
toutefois les deftrutteurs y entrerontde 
ma part , dit l'Eternel. 

54- Un grand cri s'entend de Babylo- 
ne , & un grand dlbris du pays des Cal- 
de'ens ; 

<;$. Parce que l'Eternel va dtouire 
Babylone , & il fera cefler le grand 
bruit au milieu d'elle ; leurs flots brui- 
ront comme de groffes eaux ; l'6clat 
de leur bruit r^tentira. 

56. Car le deftrufteur eft venu con- 
tr'elle, contre Babylone; fes hommes 
forts ont ix6 pris , & leurs arcs ont 
6ti brifts ; oar le Dieu des retribu- 
tions , l'Eternel , ne manque jamais a 
rendre la pareille. 

57. J'enyvrerai done fes Principalis 
& fes Sages , fes Gouverneurs ♦ fes 
Magiftrats , & fes hommes forts; Us 
dormiront d'un fommeil perpltuel , & 
lis ne fe rgveilleront plus, ditleRoi, 
duquel le nom eft 1'Eternel des ar- 
mies. 

S&. Ainu* a dit l'Eternel des armies: 
II n'y aura aucune muraille de Babylo- 
ne, quelque large qu'elle foit, qui ne 
foit enticement ra&e , & fes portes ft 
hautes feront bruises ; ainfi les peuples 
auront travaille* pour nlant , & les na- 
tions fe feront fa figures pour le feu. 

59i C'eft ici l'ordre que Je're'mie le 
Prophete donna a Sclraja » filsdeN*- 
rija , fils de Mahaftja , quand il alia a 
Babylone , de la part de S^decias Roi 
de Juda, la quatrieme an nee de fon 
regne. Or Sqeraja.£toit principal Cbanv 
bellan. 

60. Car Je>£mie avoit £crit dans ua, 
livre tout le mal qui devoit venir fur' 
Babylone ; favoir toutes ces paroles qui 



,_ & la terre, & tout t font lefites contre Babylone. 

ce qui y eft fe rejouirorit avec un chant 61. Jetemie done dit a S<;6raja: Si» 
de triomphe fur Babylone , parce qu'il | t6t que tu feras arrive* a Babylone, 8c 

* «"•«-- q Ue tu Lauras vu6 , tu liras toutes ces 

paroles-l.V, 

62. Et tu diras r Etemel , tu as pai^ 
U contre ce lieu pour l'extermuter > 
tellement qu'il n'y ait plus d'habitaat* 
ni homme, ni bete* naais qo'iif'icre- 
duit en des denotations perp^tuelles. 

63. Et des que tu auras achevi « 
lire ce livre , tu le lieras a une pier- 
re & tu le jetteras dans Iftapbratei 

64. Et tu diras : Babylone fera ainfl 
plongee; elle ne fe relevera point oa 
mal que je vais faire venir lur elle ♦ 
& ils en feront accabtes. Jufquts ia 
ibnr les paroles de J6r6mie. 

REFLEXIONS. 

VOici une prophStie bien remarqoa- 
ble , ft qui s'ftccomplit foixante 
aw* 
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viendra de l'aquilon des deftru£Veurs 
•contre elle, dit l'Eternel. • "' 

49. Et comme Babylone a fett tom- 
ber' les bleff^s a mort d'Ifrael , fcinfi 
les bleff^s a mort de tout le pays tom- 
beront a Babylone. 

- so. V9U6 qut ^r«reehapp6sdeP6p£e ? . 
march ez , ne vous arretez point ; quoi 
que vous foyezloin, fouvenez-vous de 
l'Eternel , & que Je"rufalem vous re- 
vienne dans le coeur. ' ' 

51. Mats , direz -vow ? Nous fbmmes 
honteux des opprobres que nous avons 
eitendus » la confuiioh a convert nos 
faces , ' de ce que les etrangers iont ve- 
mis contre les Sanftuaires de la maiibn 
de 1'fcternel 

sa. CMl pourquoi, voici les jours 
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ans apres qu'elle tht 6t6 prononcte. 
On y voit une pr£di&ion exafte de la 

Srife de Babylone , & des circonftances 
e ce memorable e've'nement. Je>6inie 
dit , que cette grande ville feroit pri* 
fe par. les PerJCes & par les Medes. apr£s 
un long fi£ge ; que quoi que les ha- 
bitans de Babylone fe cruflenten fure- 
t£, leur ville etant forte , & fituSe 
avantageufement , puis qu'elle etoit 
environnle des eaux de PEuphrate , les 
ennemis y entreroient apres avoir d&- 
tournd les eaux de ce fleuve , & d€- 
fieche* les autres eaux qui Itoient aux 
environs. U ajoute, que le Roi de 
Babyloue napprendroit cette nouvelle, 
que lor ; s que les ennemis feroient en- 
ures dans la ville par un bout ; & que 
cela arriveroit dans le terns qu'il s'a- 
bandonnerpit A |a joic, &•. qu'il feroit 
un feftin avec. les Seigneurs de fon 
Royaume. II dit que les hautes 8c fu- 
perbes murailles de cette ville feroient 
rafees , & .qu'il n'y refteroit aucune 
marque de Ion ancienne grandeur. 
Tout cela eft parfaitement conforme 
a ce que JePropJiete Daniel , & d'au- 
tres hiftoriehs , nous apprennent de la 
yxife .de 'cette grande ville , & d£ la 
fin de 1' empire des Babyloniens. Lors 
que J^remie 8c les autres Prophetes 
pr^difoient ces chofes, les Babyloniens 
-etoient au plus ha ut de^r^de leur ele- 
vation -8c de leiir puiftance ; ils eten- 
jdoient de tous cot^s leur domination 
& ieurs cooquetes i.ils 6toient meme 
fur le point de deToler. Jerufalem & 
Jes Juits; & cependant les. Prophetes 
aunojujoient alors que les Babyloniens 
/eeeieot defole's enx-me-nies, & que leur 
vide feroit ptife* bru|6e, 8c renverfle, 
#ar des Princes quimettroisutlesjluifs 
en liberty. &:. qui fejioient rebatie.JA- 
ffufiUem. .U^a,.jlafis,ioutcela un caj. 
rattere de. majefte.^io/M marque .Jbien 
{enfibleuieut Porigine t-elefte & divine 
de ces Prop fcetjes.. Au>n$fte , Dieu vou- 
iut. qu'eiles fuflfent lues .8c prononcles 
a BabyJlvne:, pour.i !»' confalatioji des 
Juifs qui'.y. Stuient ,d£ja, 8c de, ceux 
qui devoient y etre tranfportes daas 
peu 4'anne* s ; -8c pour leur apprendr? 
que cette reMolutions qui feroit funefte 
aujf Babyloniens, feroit tres-avantageu- 
lea la nation;^ uiiai'q**e, puis qu'eile 
feroit alars inifeien Iiberte. 

CH A PI THE LIL , • 

Cefi iei I* recti de la Jejfruftion de Jerusa- 
lem ,. fm fut prift par. If Roi de Babylon 
,. fu 4pMunl§ngjtege*,.La ville fut. br** 
■ • lie avee bttemplc i SedecioA £T les Prin- 
• cipAH* de> Je+ufalemfurent pru t ty cen- 
j doits <i. Babyline *V£C le peuple* . La 
meme hifioirefe lit an chapitre XXV, 
du IL livr* des Reu i fcT e'eft *ci que 
. Unit le liwe de Jeretaie. 
CEDECIAS eteit &g6 4e VJngt & uh an , 
° quandiLcomraenqa A rdgner , ■>£. il 



regna onze ans a Jlrufalem ; fa m^re 
s>ppelloit Hamutal , £T etoit fille det 
Jir^mie de Libna. 

2. II fit ce qui eft mauvais devant I*E- 
ternel, comme J£hojakim avoit fait. . 

3. Car il arrtva y a caufe de la cold* 
re de PEternel , qui e*toit allumee con- 
tre J^ruXalem & Juda , jufqitM Its re- 
setter de devant fa face , que S^de'cias 
fe rebella contre le Roi de Babylone.' 

4. II arriva done Pan neuvieme de 
fon regne ♦ le dixi^me jour du dixi<5me r ' 
mois , que Ndbucadne'ur Roi de Baby- 
lone vint contre Jerufalem , lui & tou- 
te fon arm£e, & ils cam parent con- 
tr'elle , 8c Mtirent des forts tout autour. 

1. Et la ville fut affi^ge'e iufqu'a Paa 
onzietne du Roi Sedlcias. 

6. Et le neuvie*me jour du quatriSme' 
mois , la famine fe renforqa dans la vil- 
la, tellement qu'il n'y avoit plus de 
pain pour le peuple du pays. 

7. Alors la brfcche fut faite a la viU 
le , & tous les gens de guerre s*enfui- 
rent , & fortirent de nun hors de la 
ville , par le chemjn de la porte qui 
eft entre les deux murailles , qui me- 
ne au. jardin du Roi ; & ils s'en all^rent 
par le chemin de la campagne. Or lei 
Caldlens e^toient tout autour de-la ville. 

8. Mais l'arm6e des Cald^ens pour- 
fuivit le Roi Se'd^cias, & quand ils l'eu- 
rent atteint dans les campagnes de Jelri- 
co , toute fon armee fe difperfa d'avec 
lui- ; 

9. lis prirent done le Roi, & lefi- 
cent monter vers le Roi de Babylone 
a. Ribla* qui eft du pays de Hanratn, 
ou on lui fit fon proces. 

io. Et le Roi de Babylone fit Sgorgetf 
les .fite de S^d^cias en farpreTence ; il 
fit Igorger audi tous les Principaux 4* 
Juda' a Ribla. 

ti. Puis il fit crlver les yeux a S^- 
decias _, & le fit lier de doubles chai- 
iK6 d'airain , & le Rot de Babylone le 
mena a Babylone , & le mil en prifon , 
^iu*r y etre jufqu*A fa mort, 

12. Et au dixi£m$}our du cinquie^* 
A ~ "andix'-neuvi^mede N^- 
bi de Babylone , N^buzar- 

ac le l'h6tel , Officier or- 

di le Babylone , entra dans 

M 

.^. — la la maifon de PEter* 

nel y & la maifon Royale ♦ 8c toutes les 
inaifons de Jdrufalcm , 8c mit le feu 
dans toutes les maifons des Grands. 
; i4/*Et toute Parmee des Caldeeris, 
qui etoit avec le Pr6vdt de Phdtel , d6- 
molit toutes les murailles qui Itoient 
autour de Jerufalem. 
.; M. Et N^buzar*adan Pr^vdt Ae Phd- 
tel tranfporta a Babylene les plus pail* 
vres du peuple , qui 61016111 Uemeures 
de refte dans la ville , 8c ceux qui Itoient 
alles fe rendre au Roi de Babylone 8c 
le refte de Ja multitude. 

Nun J6. Toute- 
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16. Toutefois N6buzar-adan PrSv&tchuit cents trente-deux performed 
de Photel en laifla quqlques- uns ^esl 30. La vingt fctroifieme annee de 
plus pauVres du pays , pour etre vigne- >J6bucadneTar , Nlbuzar-adari Pr£vot 
rons & laboureurs,, . • •«*-■ 

17- £t ies Caldlens mi rent en pieces 
les colomnes d'airain qui etoient dans 
la maifon de PEternel ,. & ils en em- 
portSrenttout Pairain a Babylone. 

18. Us emportirent aufli les chandte- 
res 4 les peltes , les ferpes , les bal- 
fins , les tafles , & tous les utenfiles 
d'airain , dont on faifoit le fervice. 

l9.*Le Privet de Photel emportaauf* 
C lep coupes , les encenfoirs , les baf- 
fins, les chauderons, les chandeliers, 
les tafles , & les gobeleis ,• ce qui Itoit 
<Tor, & ce qui etoit d'argent. 

20. Pour ce qui eft des deux cotom* 
nes , de la mer , & des douze boeufs 
d'airain ? aui lui fervoient de foubalie.. 
mens , leiquels le Roi Salomon avok 
fcits pour la maifon de PEternel * ;un ( 
nepefa point Pairain de toutes ces pie- 
ces. . - 

a 1. Et pour ce qui eft des. colomnes * 
chaque colqmne ayoit dix-huit coud£es 
de nam , s 8c un cordon de douze con- 
d6es Penvironnoit ; elte etoit Ipaifle de 
quatre doigts, & eUe etoit crtufe. 

.22. Bt il y avjttvzn deflus un cfcapi-j 
teau d'airain i 8c la hauteur d'uh des 
chapiteauK iuit de cinq coudees ; il y 
avoit aufli. un rets& des grenades tout 
autour du ctyapiteau* le- tout tPairain; 
la feconde colomne £toit de meme fa- 
<;on, & U y.avtitixutfji:te% grettad«s 
. 23. II 7 avoir; aufli; quatrevviflgts>.& 
feizcgrenades'A un cdte" ; de fortequ'il 
y avoit en tout cent grenades fair etvient 
envirqnjiees.d'un ret&r > 

.24. Le JE»riv6t.de l'hdtel emtherm 
aufli Seraja qui (tattle: premier Saccfc 
ficateur , 8c Sophonie qui £toit le-ie* 
cond Sacrtfica'teur ; & les tresis' igafdes 
des vaiifeaux. r 

25. 1\ emmena aufli- de la vSlle m» 

Sijftcier qui avoit la, charge des 'g*ns 
e guerre ,..-&.. fept hommes de .ceu* 
qui 6t0ientpr£s de.fr* perfonne du Roi , 
letiquels fiirent trou-ves dans la ville; 
& 4 de pips le Secretaire du Gaptauue 
dp Paxtmte,, r qui ten ait les rolles du 
peupie du pays!, fifct toixantehommes 
u'entre le peupie du pays ,• qujitfurent 
trouv^s dans."Ua r ville. ' • ' 3 r . 

26. N6buzar-ada» Pr^vdt de I'hfltei 
les prit 8t les mena vers le Roi de fia* 

• by lone a Rwia. , • 

27. Etie fioi de Babylone les frfcppa 
-&I les fit jnourir a Kibla au pays dt Hi- 
math. Ainii Juda fut traWpor^ hors- 
de fa terre. 



drrPhdtel tranfporta fept centsquaran- 
te^cinq perfonnes des Juift. Toutes ces 
perfonnes done furent quatre milk fix 
cents. 

3 u Or il arriv* Pan trente fepti^me 
de la captivite* de J^hojachim Roi de 
Juda , au vingt & cinqui6me jnr du 
douzi^me mois , qu'Evilm^rodac Roi 
de Babylone , Pan qu-il cornmenqa a 
regner , tira de la priibn J^hojachim 
Roi de Juda. ~ ■ . 

>33. Etil lui parla avec douceur, & 
il mit Ion trdne au deflitsdu trdne des 
autret Rois qui initnt avec lui h Ba- 
bylone. 

33. Etapi-e* qu 1 il luieut change fes 
habits de prifon , il mangea ordinal- 
rement tous les jours de fa vie en (a 
pr^fence* 

- 34- Et pour fon entretien , un ordi* 
naire continue! lui fut e'tabli par le Roi 
de- Babylone pour chaque jour » juf 
quel a fa mort* 

, , R E P t £ X I U S. 
MOus avons a confid^rer daus cette 
*■?' hiftoire un des gvlnemens les plus 
remarquables quifotent jamais arrives; 
c^eft la prife de Jerusalem par les Oal* 
d6ens» Cette ville , apr«Siav«ir fouce* 
nuun longfi6ge, & fouttm uwecruel- 
le famine ,' tut pnie d'aflkat, bralfe, 
& enti6rement detruitei ' Le temple fut 
env«loppe dans j cette wiineigen<rale > 
&'Dteu qui y avoit mil fbn nom ,& 
•etabli Ion fervice* permit -que les€al» 
deens le profanaflewt & le brulaflent; 
apte^Pavoir dipouilU d« 1 c« T qu»Hf y 
aVOitde phis ^r^cjeux ; enforte que ct 
ftujit-lieuidemeuca d^foW jc&- q±e le 
fervft* divirt y ttffla 'enticement. Di** 
venfeeaainfl latptotanati«w qud les Juifs 
avoietit faite de c«> temple, 'fir fit voir 
<lue le culte qQ'v'f tteittufeil ne du. 
reroit oas toujours*: r Le Roi Se'de'ciat 
fut enchaine* & menia Pabyk>ne,ayant 
les yeiix cr^v^s , 5*J>res qu*ll eut- vu 
e^efrger fes fils.^ Celut un^jnfte juge* 
ment de Dieu fur «e« Roi v -qui par lof 
parjufe envers- >e Roi <te« Babylone ,'tfc 
ptk4bh obftinatiOft,- avoir attir^ toas 
ces- malheurs iut^iiin 'Rovauttie^ Les 
Sacrificateurs k. les Priiwipaujt forent 
aufli mis a raort , cOnitae les Propbc- 
Ws les en avoient menaces^ fit commc 
ils le m^fitoient ; , puis qu'Ru lieu de 
^'acquittet de leur devoir , il* avoient 
«ntraine le peupte dans- toutes fortes 
tfe > crimes. Enfrn ie peupie «e fut pas 
6pargn6 $ les Jutfs perlrent preique 



28. C'efticile peupie que Nfcbhead-' 
n^far tranfporu. La feptieme anne^e, t6Bs r par la famine , ou par Pep^ej & 
il tranjporta trois mille 8c vingt & treis|de ceuk qui 6chap^rerit a la f uteur des 
Juits. . ^ < Babyloniens t les Un9>furent men^sen 

29. La dix-huiti^me ann6e de N6buj captivite" I & les - witres demeurtreat 
cadneTar, ont raniporta -de J^tulalem dans la Judee, dans^owetaa. cheot & 
..i.. ,.■•.- " mi«ra- 
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miierable. Ainfi Dieu accomplit tant 
de menaces qu'il ayoit faites aux Juifs 
par l'es Prophetes, & il fit voir que 
ceux qui ;perf£verent a Poffenfer , de- 
vienuent enfin' des exemples de fa juf- 
tice , & que fon alliance meme ne les 
met pas a convert de fes jugetnens. II 
eft cependant a remarquer que le Roi 
de Babylone traita favorablement Je- 



hojakim Roi de Juda , qui dtoit captif 
depuis long- terns dans cette ville-la. 
Ce fut la une marque de Pamour de 
Dieu envers les Juifs captifs , & un ache* 
minement a leur retour dans leur pa* 
trie , qui arriva lors que les foixante 
& dix ans de leur captivite* furent ac- 
complis. 



•n *n »•» *■* fti 9Wi StS (li *1% «•* «•> *■* "» #t> #■% At ?Wi Ft* !■% rn 

LES 

LAMENTATIONS 

D E 

JEREMIE. 



ARGUMENT. 

6e Hwe contient let lamentations gf let plaintes que Jiritnit 
prononga fur la defolation de Jerufaiem * apris que les QaU 
diens eurent pris gsf bruli cette vilie avec le temple , &?##* 
Zex Juifs eurent iti menis a Babylone. 



CHAPlTRE I, 
Li Pr ophite fe plaint qut Jerufaiem ^wi 
'. I' itoit autrefois fi fiorijfattle » itoit reaui\ 
,'t.e. en defert , que le peupU itoit captif\ 
& le fervice divin renverfe. il recpn- 
'lyoit que tons ces malhcurs etoient arri* 
''vis Aux Juifs pour s^itre replies con* 
„tre!pieu t/ 11 le prie d* avoir pitih d^eux t 
*' tf dt reprimttr U malice de lean t en+ 
" ncmii* '. , ( 

iAleph. 
10MMENT eft-il arrive* que ta 
vijle fi peuptee {bit affife .foil- 
tiaire i que cel^e qui ktwx grande 
.;* entre les nations ♦ ,foit deyenue 
comme veuve ; ^ue celle aui £toit Prin- 
©efle dans les provinces ait €t6 rendue 
tributaire ? . . » 

\i.Beth. Elle ne cefle de pleufef peri-' 
flaiitlanuit, & fes laffnes fdftt fur fes 
JquSs; il n*y a pas un de tous fes amis 
aui la confole ; fes voifins ont. agi per- 
fid6ment contr'elte * £? font devenU9 
fes eunemis. 

v-3. Guimel. La Judde a e*te* emmemle 
captive , tant .eUe eft affiig6e( ,- & tant 
fa fervitude eft. grande ; elle demeure 
fttaintenant parmi les nations , & elle 
*ie trouve point de repos ,3 tous fes 
perf£euteurs Pont faifie entre fes d£- 
troits. 
4. Daietb. Les chemins de $ion font 



dans le dettil , pafce gu'il n'y a plat 
peffonne ^ui vienne aux fi&tes folem- 
nellesi toytes fes portes font d^fol^es* 
t'^s Sacriiiqateurssfanglotent, fes vierge? 
font' affligles 4 & elle eft dans l'.amer* 
tume* ?! 

* iv fie. Ses .adverfaires oht eil 1^ del^ 
fus } fes ennetnia ont profp^rl \ car PE« 
ternel i'a rendue toute deTolie * a Gau» 
fe de la multitude de fes fojcfaits * fed 
pe*its enfona s'en font all^s captifs de* 
Vant I'enrtemi* . . 

6i Vw Tout Pornemetit d^.la ftile 
de Sion s'eft retirfi d'elle ; fes PrincU 
^xforitdeVenus femblaoles a des cerfs 
qui ne troavent point de pature , & ils 
s'eti font alUs deftitti^s de force devant 
celui qui les poUrfuivdit» * 

7.- Zain, Jerufaiem \ Aatts les jours dd 
fon aftiiftion & de fon exil s'eft foUve* 

fit -terris , lors que 

fo ; pat la main de 

P« eribnne la fecou* 

n1 >nt *iie j & fe foul 

HI tSi * ; , 

a grtevemeht p£-- 
cl slle a $te tranfpor- 

t^_ , ,_. Phondroient Poiit 

meprifee v parce qu'il s ont vu fon igno- 
minie ; elle en a auili fanglot^ * & s'eft 
tourn^e en acrigre. - • . 

Nmia ^ Thethi 
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9. Thetb. Sa fouillure itoit dans les 
pans de fa robe , £T elle ne s'eft point 
fouvenue de fa fin ; elle a iti prodigieu- 
fement abaiffte, elle n'a point de con- 
fohtteur. Regarde , 6 Eternel , mon af- 
fliction , car l'ennemi s'eft eleve* avec 
orgueil. 



iOi Jod. L'adverfaire a Itendu fa main" toytej 



fur tout ce qu'elle avoit de plus d£fi- 
rable ; car elle a vii entrer dans fon 
SanGuai^e les nations dont tu avois don- 
he" cet ordre : Elles n'entreront point 
dans ton aiTembMe; 

11. Caph. Tout fon peuple fan glote ; 
ils chercnent du pain; ils out donni 
ce qtifils avojent de plus precietix poiir 
de Id nourriture , afin de fe /aire Te- 
venir le cceur. Voi , 6 Eternel & re* 
garde ; car je fuis devenue m^prifde. 

12. Lamed. Cela ne Vous touch e-t il 
point? Vous tous qui paflez * regardez, 
& voyez s'il y a une douleur cotnme 
ma douleur , qui m'eft arrivee , a moi 
que.lJEterttel-a^afflig^e au jour de Tar- 
fleiir deTa colere. 



fuis dans la detrefle ; mes entrailles 
font Imues , mon occur eft agit6 dad9 
moi , parce que j'ai ajoute" rebellion a 
rebellion: Au dehors Pep6e m'a pri- 
vee d'enfansi au dedans', c'eftcomm* 
la mo rt. 

21 



ii. Scin. On m'a ouY fanglotef, 0* 
\tefoii je n'ai perfonne qui me coa- 



13. Mem. II a envoy « d'enhaut un feu 
dans mes os, qui les a confum6si'!l 
a tendu un rets a mes pMs , & m'a fait 
tomber>en .arriere; il m'a rendne de^. 
ip\6i zj languiffante pendant tout 1 
jour. ... . 

. . 14. Nun. Le joug de mes forfaits eft 
fie 'par fa' main ; ils ont Hi eritrelaf- 
f£s & mis fur mon cou ; il a tair:de> 
cheoir ma force ; ie Seigneur m'a li- 
vr£e entre des mains d'o# je iie pour- 
tfai me degager. 

ik: Sameih. Le Seigneur a renver-fe* 
tous les hommes vaillans , que j'avois 
au milieu de moi; 11 a fait venir fur 
-moi le terns qu'il avoit marquf, pour 
mettre en pieces mes gens d'elite.'Le 
Seigneur a tire" le prtflbirflirla vJer- 
ge , iur la fille de Juda. * - - • 

16< Hajin. A caufe de cela je pteore * 
£T mon ceil , mon ceil fe foil* eneaw; 
car le confolatenr qui me fait reve*iir 
le cceur s'eft eloign^ de motf; nusen* 
fans 'ont iti deToMs, parce que Pen- 
nemi a M le plus fort. :*'. " • ' 

174 Be. Sion Itend fes fflainsv&'pef- 
fonne ne: la confole ; l'Etefttel a ordon- 
>tk€ aux enoemis de Jacob de- veait tout 
amour* de lui ; Je>ufalem eft devenue 
entr'eux eomme une femme fooilMe. 

18* Tfadi. L'Eternel eft jufte ; car je 
-me fuis rebel Me contre fon comman de- 
ment. Peuples , IcoUtez tous , je vous 
prie , & regardez ma douleur ; mes 
tiergcs & mes gens d'£lite font alMs 
en captivite. 

19.* ktyh. J'aiappelle* mes amis* rndis 
\\t m'ont trompee; mes Sacriticateurs 
& mes Anci ens font mom dans la vil- 
le , lors qu'ils ont cherchi a manger 
pour eux, afln de fe faire revemrJe 
cceur. 
29. Refch. Kegarde , Eternel , car je 



fole ; tous mes ennemis ont appris mon 
mal , & s'en font rejoui's , parce que 
tu Pas fait; tu feras. venir le jour que. 
tu as marque* , &' ils feront femblablet 
a moi. 

22. Thau. Que toute leur malice vien- 
ne en ta prefeuce , & fais leur comrae 
tu m'as fait , a <Jaufe de tods nv S cri- 
mes ; car mes fanglots font en grand 
nombre , & mon cceur eft languillant 

REFLEXIONS. 
X A mine de Jirufalem nous met de* 
*-• vant les yeux u/i grand exemple de 
la jnftice divine. -La f6ve>ite" de cette 
jnftice paroit 4 non feulement en ce que 
cette ville lut prife. &- en ce que le 
peuple tut expo(6 a la fureur de fes 
ennemis & mene* en captivite' ; mais 
fur tout , en ce que le Temple de Dieu 
fut bruM , & que le fervice divin y 
ceiTa, Apres urf tel exemple , petfoU- 
ne 116 peut douler qile Dieu ne Venge 
f(6v^rement le m^pntf que les hommes 
font de fon alliance , de. fon fervice , 
& des invitations de la grace. II. Com- 
me J4''^mie faifoit des- ^laintes &-pleu* 
roit fur cette defection, ceux qui ai- 
ment le Seiguepr font auffi touched de 
la douleur i^ jUus ante're , lors qu'ils 
voient que Dieu tfl Irrite par les ni- 
che's des hommes , & que TEglife eft 
dans la foufrrance. Et comme le Pro- 
pK^te reeonnoiflbit'^de toutes Ces ca* 
larhites e^oient la jufte peine des fe*- 
belliortsdeslulfs, rious devons addfer 
la juft*ce de^ Dieu dans tous les man* 
qui nous arrfyerif , & les recevoif cohi-* 
me des chatimens que nous nous fofn- 
mes attires. II faut auffi , £ 1'exernple 
dfe J^f^mie ^ implore r aVec ardeur l» 
mifericorde de Dieu , loirs qu'il tft u> 
rit6 contre tfonsr* & te' prier ftu* tort 
avec feele poui? la prefp«rft< de TEgHle. 

OH A P I TK E II. ' 
jeremie continue fe\t flaintes fur U dtfi 
truftion de JerijfaUm % du Tempt* i 
de la Judfe , £T de U nation detjtif** 
It fait wit 'dtftriptioH fort tn*b**ti 
des. maibiurs dont Us avoient eti *» 
cables , £T it implore ta comf <#♦"* 
de Dieu fur eux. 

1. <Aleph. pOmment le Seigneur a-t» 
w il couvett de la colere 

la fille de Sion , comme d'une nu^e ? 
Comment a-t-il jette des cieux en ter- 
re 1'orncment d'iira^l t & ne s'efiSil 
point fouvenu an jour de fa colere d« 
marchepi6 de les pMs ! 

2. Serb. Le Seigneur a abime' A- n*» 
point epsrgn* tons Jes lieux ■friablet 
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de Jacob ; il a ruinl par fa fureur les 
t'orterefles dc la fi|le dc Juda, £T Pa jet- 
ted par terre ; il a profane" le Royau- 
me & fes Principaax. 

3. Gunnel, II a retranche* tonte la for* 
ce d'lfragl par 1'ardeur de ft colore ; 
il a retire fa droite en arriere de de- 
vant Pennemi ; il a alluni6 dans Jacob 
comme un feu devorant qui /\*confu- 
mi de toutes parts. 

4. Ddeth. II a tendu fon arc comme 
an ennemi ; il a afr'ermi fa droite com- 
me un bomme qui attaque , & il a tue 
tout ce qui 6toit agr£able a l'oeil dans 
le tabernacle de la fille de Sion; il a 
ripandu fa colere comme un feu. 

5. He. Le Seigneur a 6te* comme un 
ennemi ; il a abime Ifrael , il a abime* 
tous fes pala s , il a dilute* toutes fes 
fbrterefies, & il a multiple dans la 
fille de Juda le deuil & la lamentation. 

6. Va,u. II a renverfe* violemment fa 
demeuje comme un jardin ; il ad&ruit 
le lieu de fa demeure ; l'Eternel a fait 
qublier dans Sion les Fetes folemnel- 
les & le Sabbat , & il a rejette' dans 
Tindienation de fa colere le Roi 8c le 
Sacrificateur. 

7. Zajin* Le Seigneur a rejette* fon 
autel ; il a detruit Ton Sau&uaire; il a 
livre* dans la main de Pennemi les mu- 
railles de fes palais; ilsont jett^leurs 
eris dans, la mai'bji de PEterneJ com- 
me aux jours de,s fetes folemnelles. 

8. Heth. L'Eternel a reTolu de d^trui- 
re ia muraille de la fille de Sipn * il 
a etendu le cardeau t & i\ n* point re- 
tire fa main qu'il ne rait abimle ; i| 
a deTole* Pavant-mur 8c la muraille i ils 
ont iti mine's enfemble. 

, 9. Theth. Ses portes font enfoncles 
en terre , il en a detruit 8c brif€. les 
Carres ; fon Roi & fes Princtpaux font 
parmi les nations i la Loi n y eft plus , & 
les Prophetes n'ont rec,u aucune vifion 
de l'Eternel. 

10. Jed, Les Anciens de la fijle de 
Sion font alfis a terre, & fe taifent i 
ils ont mis de la poudre fur leur tdte , 
lis fe font ceints de fapsj les vierges 
de JerufiiUm. baiflent leurs tetes vers la 
terre. 

11. Caph. Mes yeux deTaillent a for- 
ce de Jarmes; mes entrailles font £mues, 
mon foie s'eft r^pandu en terre , a cau- 
fe de la deft rutt ton de mon peuple , par- 
ce que les petits enfaus & ceux qui tet- 
toient font deTaillis dans les places de 
la ville. 

12. Lamed. Ils ontdit aleurs me*res: 
Qu eft le froment 8c le vin , lors qu'ils 
pamoient dans les places de la ville , 
(jomme celui qui eft bleU'l a mort , & 
qu'ils rendoient Pefpiit dans le. fein de 
leurs m£res. 

13. Mem. Qui prendrai-je a t enjoin 
com re tpi • Q- 1 " cpmparerai-je avec toi , 
fille dejlruulem, 8c o.uj t'ggalerai-je t 



pour te eonfoler, vierge , fille de Sion ? 
car ta plaie ell grande comme une mer. 
Qui eft-ce qui te guerira ? 

14. Nun. Tes Prophetes ont vu pour 
toi des menfonges & des extravagan- 
ces ; ils ne font point dScouvert ton 
initiate pour d6tourner ta captivity ; 
mais ils ont vu pour toi des prgdic- 
tions fauffes, & Pexpulfion de tes ennemu. 

1*. Samech. Tousles paflTans ont frap- 
p6 des mains fur toi ; ils ont fiffle* , 8c 
bran!6 la tete contre la fille de Je"ru- 
falem , difant: Eft-ce ici la ville de la- 
quelle on difoit : La parfaite en beau-, 
t£, la joie de toute la terre? 

16. Pe. Tous tes ennemis ont ouvert 
leur bouche fur toi; ils one tittle* 8c 
grind les dents , & ils ont dit : Nous 
Les avons abimls ; certainement nous 
/'avons trouyge, nous /'avons vug. 

17. Hajin. L'Eternel a fait ce qu'il 
avoit reTolu , il a accompli la parole 
qu'il avoit arrdtle denuis longrtems ; 
il a ruinl & il n'a ri'en 6pargn6 ,- il 
t'a fait fttre un fujet de joie a ton en- 
nemi , & il a reiev^ la force de ceux 
qui te ha'ifluient. 

18. Tf*di. Leur cceur a crte au Sei*. 
gneur, Muraille de la fille de Sion ver* 
le des larmes jour 8c nuit comme un 
torrent ; ne te donne point de repos , 
y que la prunelle de tes yeux ne celTe 
point. , 

19. J(-oph. Live-toi £T t'6crie de nuit 
des le commencement des veilles de U 
nuit j r^pan ton cceur u mime de Peau 
en la presence du Seigneur v l^ve tes 
mains vers lui , pour la vie de tes pe- 
tits enfans , qui meurent de faim aux 
coins, de toutes les rugs. 

20. Rifch. Regarde ? d Eternel f 8c 
coniid^re qui tu as ainfi traitle. Les 
femmes n'ont-elles pas mange leur fruit, 
£T les petits eufans qu'elles emmaillo^ 
toient ? Le Sacrificateur & le Prophete, 
n'opt-ils pas iti tu£s dans le Sanciuaire 
dii Seigneur? 

ai. Scin. Le jeune enfant & le vieillard 
ont €t€ couches par terre dans les rugs ; 
mes vierges & mes gens d*6lite font 
tomb£s par l'e*pee ; tu as tu£ au jcair 
de ta colere ; tu as maifacrl; tun'as 
point 6pargn6. 

22. Thau. Tu as appelle' comme a un 
jour folemnel les frayeurs qui m'envi- 
j;onpent ;. & perfonne n'eft 6chapj>4 ni 
demeur6 de refte au lour de la colere 
de r Eternel i mon ennemi a confume" 
ceux que i'avois emmaillot^s 8c ^lev^s. 

REFLBXIQNS, 
p£ chapitre nous engage a faire trois 
w reflexions : La pr^mi^re regarde les 
maLUeurs, des Juifs , la perte de tous 
iei^rs avantages 8f. de la protection de 
Dieu, la mine de leur ville &deleur 
temple , les maux qu'ils fouftrirent par 
la guerre 8c par la famine , 8c leur cap. 
tivitet. J^re*mie rcpopnoit d«vns tous ces 
>J n n 3 trifles 
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trifles lygnemens le jufte jugement de 
uieu fur ce peuple , qui^ avoit abufe" 
des graces dont il avoit €i€ combll. 
C'eft dequoi les Prophetes avoient me- 
nace les Juifs ; & ce que Moyfe leur 
avoit pr£dit autrefois. La feconde con- 
itde'ration eft, que quoique les Baby. 
Joniens euffent r^duit les Juifs dans Vt- 
tat deplorable ou ils ftoient alors t le 
Prophete attribue tous ces malheurs a 
Dieu ; & qu'il dit que p'eroit le Sei- 
gneur lui-mfeme qui avoit rejette* fon 
peuple , & 1 jvrg fon temple , fes au- 
tels , & fa ville aux idolatres. Les en- 
jiemis des Juifs n'auroient pti leur nui* 
re , fi Dieu nVut retire' fa protection 
de deflus ce peuple qu'il s'etoit ohoifi. 
C'eft Dieu qui difpenfe aux homines 
Jes affliftions \ mais fur tout , il n'ar- 
rive rien a fon Eglife que par fa volon- 
te. 'Enfin nous devons penfer, que lors 
que Dieu expofe ainfi l'Eglife £ la fouf- 
Jrance , fon deflein n'eft pas de la de- 
mure ; mais qu'il fe propofe de la fanc- 
Jifier par les chatimens. 11 faut faire 
le mfcme jugement de tous les maux qui 
arrivent aux hommes en cette *ie, 

CHAPITRE III, 
& f h ^t itre a ttou Pities : J, Jerimie 
rtprefente^ fous diver fes images le de- 
plorable etat de* Jutfs. //. II fe con, 
file , & tl A rcconnojt P amour de Dieu 
l ans {£' efjat *P*ens, ft montre comb ten 
les afflictions font neceffaires aux hom- 
mes ; i( dit que pieu difpenfe les biens 
£T les maux tres-juftement I £T il ex- 
horte les Juifs a confejfer teurs peches 
& a fe conyertir, tnfin , il revient 
a decrire les malheurs des Juifs , il fol- 
licite les coropajjions de Dieu en leur 
faveur , £T U predit la ruine des Ban 
bylonient & de lews autres ennetnu. 

1, yilepln% IE fuu l'homme qui ai vu 
Arc' J I'arHiftion par j a verge 
de fa rureur, 

2, II m'a conduit & felt marcher dans 
Jes tenebres, & non dans la lumie>e. 

3. Certainement il s'eft tourne" com 
tee moi ; & il a tourni $ous fes jours 
Ja main fur moi. 

4. Beth. II a fait vieillir ma cbair 8c 
jna peau , il a brife" mes os. 

5. II a bati contre moi , & m'a en- 
vironne' de fiel & de travail. ' 

6, II m'a fait demeurer dans des 
Jieux tindbreux , comme ceux qui font 
Wiorts d£s lon£-tem$. 

7- Guimel. i\ a fait une cloifon au- 
tour de moi , afin que je ne forte point ; 
il a appefanti mes fers. 

8. Meme quand je crie & que je fr£- 
ims, il rejette ma requeue, 

•?; I L a fait tlne clo «°n de pierres de 
faille a mes chemins , il a renverfe' 
mes ientiers. 

10. Daleth, II eft pour moi *wajWun 
ours qui eft aux embuches , & un lion 
$»! f e t**nt dans fes cavern.es, 



ii. II a d6tourn6 mes chemins , 8c 
il m'a mis en pieces , 8c il m^a rendu 
defol^e. 

12. II a tendu fon arc, & m'a mis 
comme u»» but pour> la fldche. 

IS- He. II a fait entrer dans mes reins 
les flSches de fon carquois. 

14. J'ai 6t6 en rifife a tous les peu- 
ples , & le fujet de leur chanfon pa* 
dant tout le jour. 

I5» 11 m'a rafTaQ^d'amertume, & m'a 
enyvr^ d'abfinthe. 

16. Vau» II m'a briHS les dents aveo 
du gravier , il m'a convert de cendre ; 

17. Tellement que la paix s'efl e'loi- 
gn£e de mon ame; j'ai oublig ce que 
c'eft que le bonheur. 

18. Et j'ai dit : xMa force eft perdue , 
& Pefp^rance que j'avois en l'Eternel. 

19. Zajin. Souviens-toi de mon afflic- 
tion , & de mon trifte Itat , qui eft de 
1'abCnthe & du fiel. S J 

2Q. Mon ame sV» fouvient fans cef* 
fe , & en eft toute abattue. 

21. Je rappelle ceci en mon coeur, 
c'eft pourquoi j'aurai de Pefp^rauce. 

22. Heth. Ce font , me du-jc , les bon» 
t6s de l'Eternel ♦ qui fdnt que nous n'ar 
vons pas ^te* confume* s ; fes compaffions 
ne font point defaillies. 

23. Elles fe renouvellent chaque ma* 
tin; ta fid61it<$ eft grande. 

24. L'Eternel eft ma portion , a dit 
mon ame , c'eft pourquoi j'efpgrerai 
en lui. 

25. Teth, L'Eternel e/bon a ceux qui 
s'atfendent a lui , V a Tame mi le re. 
cherche, 

26. II eft bon d'attendre en repos la 
d^livrance de l'Eternel, 

27. II eft bon a l'homme de porter 
le joug des fa jeuneffe. 

28. Jod. II fera affis feul , & il fera 
dans le filence, parce qu'on a mis U 
joug fur lui. 

29. II mettra fa bouche dans la pouC* 
fi^re , il attendra s'il y aura quelque eC 
p£rance. 

30. II tendra la joue a celui qui le 
frappe ; il fera raiTafi^ d'opprobres. 

31. CapJj* Mais le Seigneur ne rejet* 
te pas ^our toujours, 

32. Sil aftlige quslqu'un , il en a auffi 
compalfion , felon la grandeur de fes 
bont£s. 

33. Qar ce n'eft pas volontiers qull 
afflige & qu'il contrifte les fils des hom« 
mes. 

34. Lamed. Lors qu'on foule fous les 
pigs tous les prifonniers du pays; 

. 3s. Lors qu'on pervertitle droit de 
■quelqu'un en la. preTence du Tres-haut j 
( 36. Lors qu'on fait tort a quelqu'un 
dans fa caufe , le Seigneur ne le voit- 
il pas? 

37. Mem, Qui <r/?»ce qui dit que eeU 
a €t6 fait , £f que le Seigneur ne V4 
pqmt command^ J 

38. Les 
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dent-ijs pas du commandement du Tres. 
haut? 

39. Pourquoi rhomme vivant mur- 
mureroit-il , l'homme , dis-je, qui fou- 
fire pour fes p^ches? 

40. Nun. Recherchons nos voies * & 
les fondons ,* & retoumbns jufqucs a 
l'Eternel. 

41. Levons nos cceur s & nos mains 
au Dieu Fort qui eft aux cieux , £? 
difons : 

43. Nous avons pr^varique" , nous 
avons 6te rebelles , ST tu n'as point 
pardonne\ 

43. Samech, Tu nom a couvert t s de ta 
colore , & tu nous as pourfuivis - r tu 
as tu£ , £T tu n'as point epargne\ 

44. Tu t'6s couvert d'une nuee , afin 
que- n6tre requete ne pafTat point juf- 
qu*a toi. 

45. Tu nous as. fait etre la raclure 
Sc le rebut au milieu des peuples. 

46. Pe. Tous nos ennemis ont ouvert 
leur bouche fur nous. 

47. La frayeur & la fofTe , la deTola- 
tiou & la deftruttion nous font arrives. 

48. Mon ceil s*eft foudu en ruiffeaux 
d'eaux , a caufe de la ruine de la fille 
de mon peuple. 

49. Hajin. Mon ceil pleure & ne cef- 
fe point,parce qu'*7 n'jr a aucun relache ; 

50. Jufques a-ce que PEternel regar- 
«ie & voie des cieux. 

5 \. Mon ceil afflige mon ame a caufe 
de toutes les lilies de ma ville, 

55. Tfadi. Ceux qui font mes enne- 
mis fans caufe m'ont pourfuivi k ou- 
trange, comme on pourfuit u n oifeau. 

53. lis ont enferme mon ame dans 
une foffe , ils ont rouH une pierre fur 

54. Les eaux ont monte par deiius 
ma t£te. Je difois : Je fuis retranche*. 

55. Kopb. J'ai invoque* ton nom, 6 
Eternel , du plus protond de l'abyme. 

5 6. Tu as ou'i ma voix ; ne cache point 
ton oreiile a mes foupirs & a mon cri. 

57. Tu t'es approche* au jour que je 
t'ai invoque" , & tu as dit : Ne crains rien, 

58. Res. O Seigneur, tuasplaidgla 
caufe de mon ame ; & tu as garanti 
ma vie. « , , 

59. Tu as vu , Eternel , le tort qu'oq 
me fait : Fais-moi juftice. 

60. Tu as vu toutes leurs vengeances , 
& tous leurs defTeins contre moi. 

6i, Scin. Tu as entendu, 6 Eternel , 
leurs opprobres % & toutes leurs machi 
nations contre moi i 
, 65. Les difcours de ceux qui s'elevent 
conxre moi, & les defleins qu'ijs for- 
'inent contre moi. tout le jour,. 
\ 63. Cpnfid^re que je Ibis le feet de 
leurs cfianfons, q,uand ils s'afl&ent , & 
quajjcl Hs fe Invent, ' \ 

\ 64. TW'» TO leur rendras la parellle, 
-tetef^l* £ l0 i ri touvra^e de leurs mains. 



65. Tu leurdonnefas ta mal&iftion 
qui leur couvrira le cceur, 

66. Tu les pourfuivras dans, ta cold- 
re, & tu les eftaceras , 6 Eternel , de 
deiibus les cieux. 

REFLEXIONS. 
t/Oici yn chapitre qui eft tr£s-propre 
v pour Tinftruttion & pour la confo* 
lation des perfounes qui font dans la 
fouffrance. On y voit , I. Que Dieu ex* 

{>ofe les hommes a divers maux ; qu'il 
es puuit quelquefois avec bien de la 
CSveTite" , & qu'il les r^duit dans un 
£tat ou il iemble qu'il les ait tout-a- 
fait abandonn^s, & qu'il n'y ait plus 
d'efp^rance ni de reifource pour eux. 
II. Jere"mie nous apprend , que ce n'eft 
pas volontiers que Qieu afflige les hom- 
mes , mais qu'il le fait avec juftice Sc 
avec bont6 * que lors qu'il les chatie , 
il ne les rejette pas enticement , mais 
qu'il fe propofe de les rappeller a lui. 
I^r6mie dit fur cela , que les afflictions 
font tout-a-fait falutaires ; qu'il eft bon 
a l'homme de porter le joug dans fa 
jeunefle ; que c'eft dans la fouffrance 
qu'on apprend k chercher Dieu ; & que 
c'eft aula alors que Dieu s'approche de 
nous , puis qu'il eft toujours bon a ceux 
qui efperent en lui & a Tame qui le 
cherche. Ill, Le Prophete nous afliire, 
que les biens & les maux procedent 
du commandement du Trgs-haut, 8c 
qu'il ne fe fait rien ici bas que par fa 
volonte". II nous inftruit du clevoir des 
perfonnes affligees, en difant, que l'hom- 
me ne doit pas perdre courage a caufe 
de fes p6ches j mais qu'il doit recher- 
cher fes voies , les fonder, Clever fon 
cceur & fes mains a Dieu , lui confef- 
fer fes fautes , & les abandonner. En- 
fin , le Prophdte declare , que Dieu 
s'appaife envers ceux qui s'humiiient 
ainfi, & qui profitent des coups de fa 
verge, C'eft la une do£trine que nous 
devons bien comprendre &"bien rete- 
pir, pour en faire ufage en tout terns, 
& fur tout dans l'adverfite\ 

CHAPITR? IV 1 

ll y a trots parties dans ce chapitre : I. Jt~ 
remie decrit les terribles jttgemcns de 
Dieu fur les Juifs, £f i I compare /'£. 
tat heureux ott ils avoieut ite avant leur 
nsine , avec Vet at deplorable oh ils fe 
rencontroient. II. II rnarque la caufe 
4c taui ces malheurs , f avoir ■', leurs re\ 
hellions, &T prificipalenxnt les. peclyis 
des Sacrificatcurs & des Prophetes. II L 
Il predit la delivrance des Juifs ; ' £f 
il denonce ta vengeance de Dieu aux 
Idumeens, 

I. sAlepk. pOmment Vox eft-il devet. 
^ nu- Qbfcur , & le-fin or 
art-il Qhang^ de.coaleur? Comment les 
pierres du Santtuaite font-elles fences 
aux coins, de toutes. les ru£s ? 
• a. Beth. Comment les chers enfani 
de S(pn j, mn;.£tpi£nteftimes comme le 
N n n 4 meilleur 
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LAMENTATIONS. 



meilleur or, ibrit-ils re>ut£s comme des 
vaiffeaux tie terre , qui ne font que J'ou- 
vrage de la main d'un potier ? 

3. Guimel. Les monftres mar ins ten r 
dent les mammelles & allaitent leurs 
petits ; mau la fille de mon peuple a a 
faire a des gens cruels, comme les 
chouettes du deTert. 
' 4. Dakth. La langue de celui qui tet- 
toit s'eft attached a Con palais dans fa 
foif j les petits enfans one demands' du 
pain , & perfonne neleur en a rompu 



des Sacrificateurs , ni de pitie" des vieil- 
lards. ' 

17. ff4/f» t Et pour nous , nos yeux 
fe font confutes jufqu'ici apre's un vain 
fecours; nous avons regarde attentive- 
ment vers one nation qui ne pouvoit 
pas nous de*livrer. 

18. Tfadi. lis ont ^pie* nos pas , afin 
que nous ne marchaftlpns point par nos 

?ilaces; n6tre fin eft afrivfe, nos jours 
bjit accomplis , ndtre fin eft venue. 

19. Koph. Nos perfScuteurs opt ete 



S. fie. Geux qui mangeoient des vian- plus legers que les aigles" des oieux; 



des dedicates font demeurls deTolls par 
les rues ; & ceux qui Itoient nourris 
fur 1'gcarlate, font entourls d'ordure. 

6. Vau. Et la peine de Tiniquit6 de 
la fille de mon peuple eft plus gran- 
de, que la peine du plche* de Sodome , 

?iui fut renverfle comme en un moment , 
ans que les mains des hommes y pon- 
tribuafTent. 

7. Zdjin. Ses hommes honorabies 
£toient plus e*clatans que la neige . plus 
blancs que le lait; leur teint 6toit plus 
vermeil que des pierres prlcieufes ? & 
lis £toient polis comme un faphir. 

8. Heth. Leur vifage eft plus obfeur 
que la noirceur ; on ne les reconnoit 

}>lus" par les rue's , leur peau tient a 
eurs os , elle eft devenuS feche com- 
me du bois. 

9. Theth. Ceux qui ont e^e* tuis par 
rip^e , ont €ti plus heureux que ceux 
qui font morts par la famine ; parce 
que ceux-ci ont iti corifumls peu a pen , 
^tant pe'ris par le deTaut du revenu des 

4Ch-«lp8 

' '9; J femmes, na- 

turcUevi ' ' " ' 

ientans, 

dans la 

11. C 
Toux, i 
lere; i] 
fl d^vor 

12. 1 
tous le 



lis nous ont pourfuivis fur les nionta- 
gnes; its ont mis des embuches con- 
tre nous dans le deTert. 

20. Res. Celui qui nous faifoit ref- 
pirer , POint de rEternel , a 6te pris 
dans leurs fortes ; celui duquel nous di- 
fions : Nous vivrons parmi les nations 
(bus fon ombre 

21. Scin. Re*jouY-tol & Ibis dans la 
joie , fille d'Edom, qui demeures dans 
le pays de Huts ; la coupe paflera auffi 
vers toi \ tu en feras eny vre*e , & tii ft-' 
ras d^cbuverte. 

22. Thau. Fille de Sion , la peine de 
ton iniquite" eft accomplie ; le Seigneur 
ne te tranfportera plus, matt il vi- 
fitera ton iniquite ; 6 fille d'Edom , il 
dlcouvrira tes plchls. 

REFLEXIONS. 
pE qu'il y a a confid^rer ici t e'eft , 
^ I. Le changement qui arriva dans 
l'e>at des Juifs. Apres s'fctre vfis dans 
la profperite" , ils rurent d^pouiltes de 
leurs avantages , & arable's de tous les 
maux imaginables ; Dieu ayant rSpan- 
du fur eux tous les flSaux & toute rar- 
ait cuire leurs deur de fa colere. Voila comment ceux 
i de viande.lque Dieu a le plus favorites eprouvent 
! mon peuple. fes plus f<6ve*res chatimens, lors quMls 
isfait fon cou- ' abufent de fes graces. II. J^rj§mie dit 
nir de fa co-jque toutes ces adverfite's c^toient arri- 
mlefeu , qui vees aux Juifs, a caufi des p>*ches de 
leurs Prophetes , Cf des ini quite s de lewt 
le la terre * Sacrificateurs.' Ces paroles font remar- 
ide n'auroient huabjes. Elles montrent que Tune des 
lamajs cru que l'adverfaire & l'ennemi chofes qui allument le plus la col^- 
illt entre par les portes de Jerofalem. re de Dieu , ce font les p^ch^s des 
13. tyem. CcU eft *rrfre a caufe des Perfonnes publiqiies , & fur tou{ des 
pecbdsde fes Propiietes , & des Jniqui- Miniftres de Ja Religion; la deprava- 
tes deles Sacnficateurs , qui repan- tion & Tinrpiet^ des Cohdu^keuts en- 
*" " trainant oroinairement apre^s ellecelle 



doient le fang des juftes au milieu d'elle. 

id. Nun. tu a iin^„ t<;A &ii P arles 

gles;ilsfefouil- 

enforte qu'ils ne 

de le toucher de 

crioit : RCtirez- 
retire?-vous;*re- 
?z point. lis s'en 
ils ont cpuru ca- 

les nations: lis 

rEternel les a 

arderaplus. -lis 

jeft pour la face 



du. peuple. III. Les menaces qui font 

[ri fait^c rnnfrp Ipc Tdiim^pnc:. feint fon- 

ioie 
lent 
que 
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U demand e a Dieu 4e retablir fa villa 

& fon peupti dans leur primter etat. 

I. COuviens-toi, d Eternel , de ce qui 
° nous eft arrive ; regarde & vois 
ndtre opprobre. 

%. Ndtre heritage a e*ti tranfporti a 
des Strangers ; nos maifons a ties gens 
de dehors. 

3- Nous fommes deve»u% coipme <\es 
orphelins qui font fans plres; & nos 
meVes font- comme des veuves. 

4. NousavonsbO ndtre eau pour de 
1'argent, & n6tre bois nous a 6t4 mis a 
prix, Valiant chercher fur ndtre cou, 
. %. Nous, avons fouffert la perfection ; 
nous avons travaille" , & nous n'avons 
point eu de repos. 
v 6. Nous avons tendu la main aux E- 
gyptiens & aux Afiyriens , pour nous 
jraftafier de pain. 

7. Nos peres ont p4che* , & ne font 

f>lus 5 • 8c nous avons porte* la peine de 
eurs iniquit6s. 

• 8. Des efclaves ont doming fur nous , 
& perfonne ne nous a dglivre' de leurs 
mains. 

9. Nous allions chercher ndtre pain 
au p6*ril de ndtre vie , a caufe de l'£- 
ple qui e*toit au deTert. 

IQ. Ndtre peaualti noircie comme 
« n four , par rardeur ve*h£mente de la 
t'aim. 

ii. lis ont deshonorg lesfemmes dans 
Sion , & les vierges dans les villes de 
Juda. 

12. Les Prinoipaux ont €t6 pendus par 
la main , & on n'a port6 aucun refpeft 
a la face des Anciens. 

13. lis ont pris les jeunes gens pour 
mottdre , 8c les en fans font tombls fous 
le bois. 

14. Les Anciens ont cefle" de fe trou 
ver aux portes , & les jeunes gens de 
chanter. 

15. La joie de ndtre coeur a ce(Te\ 
3c ndtre danfe eft changle en deuil. 

16. La couronne de ndtre t£te eft torn? 
b£e ; maintqnant malheur a nous , par- 
ce que nous avons plchl. 

17. C'eft pourquoi ndtre coeur eft dans 
la triftefle , 8c c'eft a caufe de ces cho- 
fes que nos yeux font obfeurcis : 

18. A caufe de la montagne de Sion , 



Qui eft deTolee , teWement que les renard* 
s'y promenent. 

19. Mais toi, Eternel, tu demeures 
eternellement , & ton trdne eft d'age en 
age. 

20. fourquQi nous oublierois-tu a ja. 
mais , & pourquoi nous abandpnnerois* 
tu ft long-tems ? 

2t. Convert! nous a toi , Eternel , & 
nous ferons convertis; renouvelle nos 
jours comme iU itoient autrefois. 

22, IV^ais tu nous as enticement re* 
jettels, 8c tu t'es courrouce* contre 
nous a toute extre*miti. 

REFLEXIONS. 
j" E zele & Tardeur avec laquelle Jit4- 
+* mie demande au Seigneur d'avoir 
companion de fon peuple , doit nous in- 
citer a faire en tout terns des prices ar* 
deutes pour la nrofperit£& pour les be- 
foins de l'Egliie , foit qu'elle fe trouve 
dans la fouffrance , foit que le vice & 
rimpiete* y faflent de triftes ravages. 
II. II faut faire une attention parties 
li£re a ces paroles du Prophete : Nos 
peres ont peche , Us ne font plat , £f nous 
purtons la peine de Leurs atmes. On ne 
doit pas cro'ire que Dieu , qui eft jufte 
& bon , punifle les enfans 8c les exclue 
de fa grace, a caufe des p6ch6s que 
leurs peres ont com in is ; mais il arrive 
fouvent , que Dieu , pour chatier les pe% 
res , & pour le bien des enfans mimes t 
les expofe en cette vie aux catamite's 
que leurs p£res fe font attire's par leurs 
crimes, Ce fut ce qu'^prouve'rent les 
Juifs captifs a Babyldne ; c'eft dequoi 
Dieu les avoit menace's , en difaut dajis 
fa ioi: Qu'tl punirojt riniquite des peres 
fur les enfanj , jufqWa la troifieme & a 
la quatriime generation ; & c'eft ce qui 
arrive tous Jes jours dans le cours de 
la Providence. Enfin , 1'humble prie> 
re que Je*r€mie adrefle a Dieu , pour 
obtenir le rdtabliflement du peuple Juif, 
npus montre , que lors que Dieu nous 
chatie , & qu'if nous traite meme avec 
le plus de fev£rit£ , nous devpns im- 
plorer fa miflricorde avec une flrieti- 
fe repentance ; & que c'eft par la que 
nous pouyons nous procurer le retour 
4e fes bonte's. 
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ARGUMENT. 

Le Propbete Eiechiel a propbitife en Caldee^ ou il etoit avec Us 
Juifs qui y avoient ete tranfportis avec le Roi Jebojakim , en- 
viron owe ans avant la mine de Jirufalem. Jl propbetifa 
depuis la cinqmeme annee de la captiviti , pendant environ 
vingt am , £? cela dans le mime terns que Jeremie ptopbi. 
pfoit a Jerufalem % £cf pridifo't les mimes cbofis que lui. £ae- 
cbiel futfujette' de Dieu , pour inffruite &? pour exbfjrter let 
Juifs qui etoient en Caldee , gf pour predire la defolatim 
des Juifs qui etoient encore dans la Judie , la prife de Je* 
rufalem , la dejirutfion de plufieurs peuples , la dilivrance des 
Juifs captifs , la venue du Mtffte , la vocation des Gen tils , 
g? tetabliffement du regne de Dieu. 



OH API T RE L 

JZzechiel rapporte I. le terns & le lieu ou 

Dieu VappelUi H» Unt vifion qui lui 

fu t «4re]fee. 

TL arriva la trentilme ann^e au cin- 

■ quieme jour du quatrie*me mois , 

P commei'eW parmi ceux qui avoient 

iti tranfportis fur le fleuve de K6- 

bar, que les cieux furent ouverts, & je 

vis des vifions de Dieu. 

2. Au cinqui6me iour du mois de cet- 
te ann6e, qui fut la cinquilme aprds 
que le Roi Jehojakim eut €t€ tranf- 
port£ ; 

3. La parole de l'Eternel fut adreffle 
expreflSment a Ez£chieJ Sacrificateur , 
fils de Buzi , au pays des Caldeens , 
fur le fleuve de Keoar , & la main de 
l'Eternel fut la fur lui. 

4. Je vis done , & voila un tourbillon 
de vent , qui venoit de Paquilon , une 
erode nu6e , un feu qui renvironnoit , 
& une fplendeur tout autour , au mi- 
lieu de laquelle on voyoit oomme un 
metal qui fort du feu. 

5. Et au milieu de ce feu , on voyoit 
une reffemblance de quatre animaux; 
& telle etoit leur forme : lis avoient la 
reifemblance d'un nomine ; 

6. Et chacun d'eux avoit quatre fe- 
ces , & chacun quatre ailes ; 

7. Et leurs pi£s iuient des ptes droits; 
& la plante de leurs pie's etoit comme la 
plante du pi6 d'un veau , & ils Itincel- 
Ipient comme de l'airain tres-luifant. 



8. Et des mains d'bommes fortoien* 
de deflbus leurs ailes aux quatre cotis \ 
les quatre avoient leurs faces & leurs 
ailes. 

9. teurs ailes etoient jointes rune a 
l l autre; q^uand ils marchoient, ils ne 
fe tournment point \ mais chacua mar* 
ohoit droit devant lui. 

I to. Et leur reffemblance etoit une 
;face d'homme & tous quatre avoient 
une face de lion , a la aroite ; & tous 
quatre avoient une face de boeuf , a la 
gauche \ & tous quatre avoient une fa*. 
ice d'aigle. 

1 1. Et leurs faces & leurs ailes Etoient 

§artag£es par le haut; chacun avoit • 
eux ailes , qui fe joignoient Tune £ 
rant re , & deux couvroient leurs corps, 
is. Et chacun d'eux mar cboit devant 
foi ; ils alloient par tout ou l'efprit 
les portoit a aller , & ils ne fe toar- 
noient point quand ils marchoient 

13. Et pour ce qui eft de l'afpefl 
des animaux, ils Itoient a les voir com- 
me des charbons de feu ardens , & com- 
me des lampes srdentes : le fen co«- 
roit parmi les animaux , & le feu avoit 
une fplendeur gdatante , & il en for* 
toit des Eclairs. 

14. Et ces animaux couroient Sc re* 
venoient comme des eclairs. 

is. Et comme je regardois ces ani- 
maux , void , une roue* parut fur la 
terra aupres des animaux , devant les 
quatre faces. 

16. Et 
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•16. Et lareflemblance 8c la faqon des . en uh jour de pluie. C'eft-la la forme 
roues etoit comme fi on voyoit unlde la representation de la gloire de 
chryfolithe \ & toutes les quatre a-ll'Eternel; & Payant vue je tombai fur 



voient une meme reflemblanoe; leur 
reflemblance & leur faqon etoit coinme 
fi une roue eut >6t6 dans une autre 
roue. 

17. Et marchant elles alloient fur 
leurs quatre cdte's , 8c elles ne fe re- 
tournoicnt point quand elles alloient. 

18, Elles avoient des jantes , & el. 
les Itoient fi hautes qu'elles faifoient 

feur , & les jantes des quatre roue's 
toient pleines d'yeux tout autour. 
• 19. Et quand les animaux mar. 
choient, les rou^s marchoient aufli; 
& quand les animaux s'elevoient de 
deflus la terre , les rougs auffi Itoient 
elevens. 

2p. Par tout ou l'efprit les portoit 
a aller ? ils y alloient ; l'efprit tendoiu 
il la ', ils y alloient » & les roues s'e\ 
Jevoient vis-a-vis d'eux; car l'efprit 
des animaux etoit dans les roues. 

•2,1. Quand ils marchoient, elles mar- 
choient ; & quand ils s'arretoient, el- 
les s'arretoient ; & quand ils s'devoient 
de deflus la terre , les roues auffi s'e- 
levoient vis - a - vis d'eux ; 'ear l'efprit 
des animaux etoit dans les roues. 

23, Et ce qui paroiflbit au deflus 
des tetes des animaux etoit une Ven- 
due femblable a un criftal brillant, & 
cette Vendue Stoit par deflus leurs te- 
tes. 

23, Et au deflus de Pewndue leurs 
idles e^oient droites Pune vis - a - vis 
de Pautrei & chacun en avoit deux, 
lefquelles couvroient leurs corps d'un 
c6te* ; & cbacun en avoit deux qui le 
couvroient de Pautre c6te\ 
. 24. Et j'entendis le bruit de leurs 
ailes quand ils marchoient , comme le 
bruit desgrofles eaux, comme le bruit 
du Tout-puifTant , un bruit Iclatant 
comme le bruit d'un camp ; # quand 
ils s'arretoient ils baiflbient leurs ai- 
les. 

1%. Et lors que ce bruit fe faifoit en. 
tendre , de deflus Pltehdu? qui etoit 
fur leurs t&tes , ils s'arrStoient & bait 
foient leurs atfes. 

26. Et au deflus de cette e*tendue 
qui etoit fur leurs tfctes , on voyoit 
comme un trone , qui reflembloit a 
Vne pierre de faphir ; & fur cette rel- 
femblance de tr6ne , il y avoit la ref- 
iemhlance d'un homme. 

27. Puis je vis comme du mltal em-» 
1>rafe , # un feu qui $toit au dedans 
'& torn autour ; depuis la reflemblan- 
-ce des reins de cet bomme en haut , 8c 
depuis la reflemblance de fes reins en { 
*as il -pare , & 
line fplend< :dt&. 

. 2* tfi fj t' au- 

tour 6t6it i ire en 

Xiti , lors q iue> \ 



mon vifoge , 8c j'entendis une voix qui 
parloit. 

REFLEXIONS. 
|Ii y a ici deux chofes fur lefquelles 
1 il faut faire attention , fa voir , la vo- 
cation d'Eze'chiel , & la vifion que Dieu 
lui adretia. I. La vocation de ce Pro- 
phete 8c le commandement qu'il requt 
de Dieu d'annoncer ce qui eft contenu 
dans ce livre , nous oblige a en 6cou- 
ter la le&ure avec attention & avec 
refpeft. IJ. Cette vifion magnifique des 
quatre animaux & des quatre routs 
qu'Ez&hiel vit , 6toit une image fenfi- 
ble de la gloire de Dieu, qui tendoit 
a coavaincre ce Prophete que c'^toit 



„ -- 2 que 

Dieu qui lui apparoiflbit. Cela mar- 
quoit aufli que Dieu eft par tout , que 



fa connoiflance & fa puiflance fontin- 
finies ; qu'il conduit tout par fa provi- 
dence , & que comme c'^toit par fa vo-» 
lonte* que Jlrufalem alloit £tre d6- 
truite , ce feroit lui auffi qui change* 
roit fon ^tat, & qui rameneroit les 
Juifs de leur captivity , par des voies 
qui n'^toient connues que de lui. 

CHAPITRE II. 
Dieu, ordonne a Ezechiel de farter aux 
Juift • £^ de (cur refrocher leur ingra- 
titude. II lui fait voir un rouleau , 
ou un livre , remfli, de maledittions K 
UT il mefut dit : Fils de Phomme , 
Ci tien-toi fur tes pi^s, & je te par 
lerai. 

2. Et lors qu'il m'eut par!6 , PeC 
prit entra en moi 8c m'aft'ermit fur mes 

{>i6s, & j'entendis celui qui me par* 
oit j 

3. Et il me dit : Fils de Phomme, jfce 
t'envoie vers les enfans d'Ifrael , vers; 
des gens rebelles qui fe font rebel-, 
16s contre moi ; eux & leurs p^res ont 
pgch6 contre moi jufques a ce propre 
jour. 

4. Et ce font des enfans effrontls , 
& d'un caur obftine* , vers lefquels je 
t'envoie ; e'eft pourquoi tu leur diras, 
qu'ainfi a parl^ le Seigneur PEterneU 

5. Et foit qu'ils ^coutent , foitqu'ils. 
n^en faflent rien , parce qu'ils/i^une 
maifon rebel le , ils fauront au moins 
qu'il y aura eu un ProphSte au milieu 
d'eux. 

6. Mais toi , Fils de Phomme , ne 
les crains point , & ne crains point 
leurs paroles ; quoique tu aies avec toi 
des gens revdehes & femblables auk 
Opines , & que tu demeures par mi des 
^glanders; ne crains point leurs paro- 
les , & ne t'effraie point a caufe d'eux i 
car \\%font une, maifon rebelle. 

7. Tu leur prononceras done mes 
paroles . foit ^u'ils ^coutent, foit qu'ils 
n'en faflent' rien j car ils ne fint que 
rebellion, . 

s^> 8. Mais 
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8. Mais toi , Fils de lTTo'mme, £cou* 
%t ce que je te dis t & ne fois point 
rebelle , corame cette maifpn rebelle ; 
jpuyre ta bouche , & mange ce que je 
vais te donner. 

9. Mors je regardai , & voici une 
main envoySe vers moi i & eile tenoit 
jin livre rouli. 

10. Et elle Pouvrit devant moi , & 
void , il Itoit e"crit dedans & (jehors ; 
& il y avoit des lamentations , des geV 
luiflemens , & des malgdi&ions. 

HE FLEXIONS. 

L'Ordre que Dieu donna h £ze*chiel, 
de parler aux Juifs , & de leur dire 
|iardiment & fans crainte tout ce qu'il 
auroit ordre de leur propofer , fait 
voir que ceux qui font envoygs de 
pieu doivent s'acquiter de leur pom- 
million avec zele , fans apprghender 
Ja malice des hommes i & que , fpic 
qu'on les 6coute , foit qu'on ne les 
^coute pis , ils doivent tofijours an* 
poncer la volont^ du Seigneur, II pa^ 
roit auifi de la , que ceux qui font aver- 
tis, & qui n'en profitent pas, font 
inexcufables. La vifion de ce. livre , 
quie*toit rempli de mal£diftion$ & de 
lamentations , marquoit que les male- 
dictions que Dieu avoit d£noncees aux 
Juifs par Moyfe & par les Prophets 
alloient fondre fur eux, & qu'ils fe- 
roient red 11 its bientdt dans r£tat le 
plus deplorable. 
r CH4PITRE III, 
pieu ordonne a Ezechiel de manger un 
rouleau, ou un livre j a : qui Jtgnifioit 
qu'il devoit ecouter £f mettre dans 
Jon coeur les Paroles de Dieu ; execu- 
ter fordre qujil avoit de parler aux 
Juifs captifs en Caldee ; £r ne les point 
cratndre , quoi r quHls fuffent objiines 
dans leurs peches;^ il reite'xe tavi. 
Jion que ce Profhefe avoit deja eue\ 
{I. Ezechielva^vers les Juifs qui etoient 



6. $H vers plufieurs peuples d'ui* Ian. 
;*age inconnu , ou d'une langue barba- 
re , dout tu ne puifles pas entendre 
les paroles; fi je t'euflb envoye* vers 
eux , ne t'£couteroient>ils pas ? 

7. Mais U maifon d'Ifrael ne vou» 
dra pas t'£couter , parce qu*ils ne me 
veulent pas Ecouter *, car toute la inai* 
Ton dlfrael eft elfrontle , & d'un cam* 
Ooftine. 

8. Voici , j*ai rendu ta face plus fer- 
tile que leurs faces , & ton front plus 
dur que leurs fronts. 

9. J'ai rendu ton front femblablea 
un diamant, £T plus dur qu'uu call- 
lou i ne les crains done point • & ne 
t'eifraie point a. caufe d'eux ; car ils 
font une maifon rebelle. 

10. Puis il me dit : Fils de Phonu 
me , reqois dans ton coeur , & gcoute 
de tes oreilles toutes les paroles que 
je te dim. 

1 1. Va vers c.eux»qui ont £t€ tranfc 
portes , vers les enrans de ton peuple, 
& parle leur , & dis leur ; Voici ce 
qu'a dit le. Seigneur PEternel ; foil 
qu'ils dqoutent, foit qu'ils u'enfaflent 
nen. 

12. Puis Pefprit m'eleva , & j'en* 
ten dis derriere moi une voix avec 00 
grand bjruit qui difoit: B^nie K fijt la 
gloire de PEternel , du lieu oh il ha* 
bite. 

U3. $t fentendis le bruit des ailes 
dts animaux, lefquelles fe frappoienl 
Pune coatre Pautre ; & le bruit des 
roues vis-a-vis d'eux ; mfime une voix 
accoiupagnee d'un grand bruit. 

14. Vefprit m^leva done & ru'em* 
porta t & je m'en aliai dans Paracr-r 
tume & dans le chagrin de mon eG 
prit, & la main de PEternel dtoitfur 
moi pour me fortifier. 

15* Et je vins vers ceux qui avoient 
iti tranfportis a T^labib , vers ceux 



A Telabiby o* PieutinJtruftdesfonc~\qui demeuroient aupr£s du fieuve df 



tions de fa charge ; il le confirme dans 
fa vocation far la vifion qui lyi avoit 

' deja ete adreffte 1 £7 ' tl Cavextit encore 
une jou de Tendurcijjement des Juifs. 

t)V*s il me dit; Fils de Pliomme, 

* mange ce que tu trouveras ; mange 
$e rouleau, & va, parle a la maifon 
d'lfrae^. 

2. 4'ouvris done ma bouche, & il 
me fit manger ce rouleau. 

3. Et il me dit *, Fils de Thomme , 
repai ton ventre , & rempli tes entrail- 
les de ce rouleau que je te donne ; ain- 
fi je le mangai , & il fut daps ma 
ooucbe doux comme du miel. 

* 4. Et U me dit : V\\s de Phomme , 
vavtrsla maifou d'|fragl, & tu leur 
Tapporteras ,mes paroles. 

5. Car tu n'^s point enyqy^ vers 
un peuple d'un larigage inconnu ^ ou 
d'une lantue barbare ; M vers. )a 
maifon d v Ilrael, 



Klbar i & je me tins ou ils fe tenoieuti 
je me tins la parmi eux fept jours, 
tout ^topn^. 

1 6. Et au bout des fept jours , la 
parole de PEternel me fut adrefite, * 
il me ait: 

17. fils de Phomme , je t'ti ^abu 
pour fentinelle b U maifon VUn&i 
tu ecouteras done la parole de ma 
bouche, %< tu les avertiras de m« 
part. 

18. Quand j'aurai dit an mtchant: 
Tu mourras , & que tu ne Pauia* p** 
ayerti , # ne lui auras pas parle poW 
lavertir de fe garder de fop mauvaK 
train , afin de lui iauver la vie • ce m^ 
chant-U mourra dans Can jniquit^ • 
mais je ledeaianderju' foq lang de ca 
main. . , . . 

ly. Que fitnas averti le tpeefcant,. 
81 qu'il ne fe foil; point de*Qiirn{ dc 
fy njcc^anoete^^i de fpu mauvau train* 
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que tu aies accompli les iours lie ton 



fiSge. 

9. Prens auffi du froment , dePorge, 
des feves , des lentilles , du millet, de 
l'epautre; 8c tu les mettras dans un 
vaifTeau , & tu t'en feras du pain fe- 
lon le nombre des jours que tu doomi- 
ras fur ton c6t* ; tu en manf eras pen- 
dant trois cents & nonante jours. 

10. Et la viande que tu mangeras 
fera du potds de vingt -ficles par jour j 
& tu en mangeras de terns en terns. 

. ii. Tu boiras auffi de Peau par meJ 
fure , faveir la fixuSme partie d'un 
bin ; tu la boiras de terns en terns. 
. 12. Et tu mangeras 4es gateaux d'or- 
ge , & tu les cuiras avec des excre- 
mens d'homme « eux le voyant. 

13. Puis PEternel dit : C'eft ainfi 
que les enfans dTfrael mangeront leur 
pain fouitll , parmi les nations vers 
lefquelles je les chaiTerai. 

14. Et je dfc : Ah \ ah 1 Seigneur 
Eternel, voici, mon ame n'a point ete 
fouiltee * & je n'ai poiut mangl d'au- 
cune bete morte d'elle meme ♦ oude- 
cbir£e par Us betes fauvages , depuis ma 
jeunefle julques. a p relent , & aucune 
chair impure n'eft entree dans ma Dou- 
che. 

15. Et il me reponditt Voici , je te 
donne la fiente des bceufs , au lieu de 
latiente de Phomme, & tut eras cuire 
ton pain avec cetie tieute. , , ' 
, 16. Puts il me dit: Fils de Phora* 
mei voici: Je vais rompce le baton 
du pain dans Jerufalem* & ils man* 
geront leur pain au poifc « avec cha- 
grin i ils boiront Teau par meCttre & 
avec etonnement* *: . i , 
- • 17; Parce que le pain Si Peau leur 
manqueront, & ils feront £tonne&y fe 
regardant Pun Pautre , 9c iis foudront 
a caule de leur iniquity. - 

R E F L E XI Q N& , 
\L faut conOd£rer Xur ce cfcajpitre , 
que Dieu repreTenttrit. autrefois, par 
4les vifions & par 
©e qu'il vouloit r 
■tesi & qu?ils avoi 
de repr^ Center pai 
•&. Apa* M% achdni 
/aaL devoit arriv< 
aeadant lefquels i 
.iur.ionifidtei gau< 

Jlrufalem • t'eroit ; 
raiituV jours; .&j 
4oient:aux 39© a 

lis .depuis que Pi 
*e :par Jeroboam 
-Jerusalem* Les t 

phete paila, couc 

niarqiiorent que d 

Ville* juiqu'a-ceqi 

acheve de lapilh 

3r aurott uutant d, 
a un pareii nombre tfannees depuis 
■que Died avoit declari.* Jims lejregue 



de jofias, que la ruine de cette ville 



etoit irrevocable. La nourriture chetj- 
ve & extraordinaire du Prophete, pern 
dant tout ce tems-la , dlnottoit la gran- 
de famine qu'il y auroit a Je>ulaJem 
durant le fiege. Le Seigneur voulut 
ainfi r6ve*ler a Pavance a^Ezechiel ce 
qui alloit arriver dans pen aux habi- 
:ans de Jlrulalem • . afin que les Jails, 
<k fur tout oeux quietoient en Caldce» 
ne doutafirnt pas de Pex£cutioa des 
menaces que l)ieu avoit faites contrt 
leurs compatriotes. 

CHAPITRE V. 
Dieu or donne a Ezechiel de fe confer U 
barbe £T Us eheveux , d*en hruier.jau 
partie ,d y en vouper une autre partie avee. 
Hnt epic % d'enjetterune troijiime par- 
tie au vent , £T d*en fener queique 
rejfe. Cittit ensure ic\ une de cet a&iens 
myfierteufu des Prophetes i & eiie fig**- 
fioit , que Us Jmfs qui etoient a Jeru- 
salem Jereient de trusts , Us uns par tu 
mortalite £T par la famine , Us autrts 
par la jp^rrrei que Us autres feroiait 
difperfes p & /pfil y en auroit un pe* 
titnajnkrf.que Dieu y ctnjervereit* . 
pILS de Phomme , prens un epee. 
■*■ tranchante, & un rafoir de bar bier ; 
prearle & fais le paflec iur ta tete , & 
fur tA bar^e ; puis tu prendras une ba- 
lance a pefer , & tu partageras ce que 
tu aurai raft. 

2. Tu en bruleras un tiers au fen 
au miHeja deja vilie , lorsque les jours 
du (ieg#.js'accoaipliront; &tur»pre^ 
dras un autre tiers* & tu frapp eras 



1 L 



avec, l^pee tout a u, tour ; & tu <lifper* 
feras au veat'Pautre tiers; car je t> 
rerai P^p^e *pres eux. 

3. Tu erf prendras audi un petit nom- 
bre * &^u le (erreras dan« les pans de 
ton manteau. - u , . 

4. Etgeyceuxtfi tu y» prendtsas enco* 
rei $c~ tuies^etteras au milieu du feiu 
& tu les. brdleras i d'oiV il fortira un fen 
contre uvmaifisn d'LfraeK 

5. Ainfi adiA ie' Seigneur P£ternels 
Veft ki eette Jeruiklem que j'avois-ini* 
fe au.mikifiu des jiationsi, &. ily avert 
divent pays antotir, ti'elle. •...•-.« 

6. EUe; a, change • mes ordonnancei* 
en une. mecbanceti pire que ceile des 
natHMW,,& meaftatuts en une.raechao* 
cete* ;ni«e.tiie>.eeJle des payi, i&\ fmt 
autout 43eUe| cat ils ant rejectt mes 
ordonnances ^ L^f n'ont point rnarchl 
dans , anesifiatttts^ < ? 
r . 7. Cleft, .poujjquoi le Seigneur PEter* 
4iel a diti. A eauie que vous avez fsft 
.plus 4ti>mjtfbattoetfM que les nations qui 
/•stautottnievDas » fir que vousa'aves 
pas n?arch6 4aos mes ftatuts , que 
voiuviCavez point accompli mes ordoa» 
nances , > & que vous n'avez pas mema 
agi felon Us ooutumes des nations qui 
font autour. jle. vous j 
,. 8. ^cau& fte«8la.,.le Seigneur i^E- 

ternel 
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4>ort&s>par4a tamine durant ie>foegede 
-1» viUe'^'d'autre^ turciit tues.^ar les 
enneous }•• & ceux qui eciiapiterent a 
- ces maineurs, iurtiu duperies & > en-. 
voyis en capdvitt. Ii. -Le tfrophete* 
:en> propoiant-oet emblem* de id, i ume 
des Juifcs , deuiara $ue Uieu ks acca* 



iercnt ettaces. 

7. Lt >es blends £ mort tortib'etpnt 
pai nn vous , & vous faurez que je fuss 
i'£teruel. 

b. IViais j'en laiflerai Centre vous quel. 

quts - uus de reite ., ahn que vous ayez 

quelques recliA^pes tie Te^le parmi les 

nations, 
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nations, quand vous ferez difperfls par 
le pays. 

9. Et vos rechappe*s fe fouviendront 
de moi parmi les nations chez lefquel- 
les ils feront captifs ; pare* que j'ai 6t6 
tourmente* a caufe de leur c«ur porte" 
a la proftitution , lequel s*eft dltourn* 
de moi ; & a caufe de leurs yeux qui fe 
proftituent apres leurs dieux infames •, 
& ils feront ertnuy6s en eux«memes 
des maux qu'ils auront fait* dans tou- 
tes leurs abominations. 

10. Et ils fauront que je fuu l'Eternel, 
& que ce n'eft pas en vain que je les 
ai menaces de leur faire tout cemal. 

11. Ainfia dit le Seigneur PEternel : 
Frappe de ta main , & heurte de ton 
pie" , & dis : Helas '. a caufe de toutes 
lesmechancetgs abominables de la mai- 
fon d'lfragl ; car ils tomberont par 
V6p6e , par la famine , & par la mor- 
tality. 

12. Celui qui fera loin mourra par 
la mortality , celui qui fera prds tom- 
bera par l'lpec, & celui qui fera de- 
meure de refte & qui fera afli£ge* mour- 
ra par la famine » ainfi j'accomplirai 
ma fureur fur eux. 

13. Et vous faurez que je/iw l'Eter- 
nel , quand les bleffts a mort' rt'en- 
tr'eux feront etendus parmi leurs dieux 
de tiente , autour de leurs-autels , fur 
tout cdteauhaut *61ev6 , fur tous les 
fommets des montagnes , (bus tout ar- 
bre & fous tout ch€ne branchu ; qui 
eft le lieu ou ils ontfait des parfums 
de bonne odeura tous leurs dieux in- 
fames. ' 

14. J'e*tendrai done ma rriain ftir eux, 
& je rendrai leur pays defole" & deTert 
dans toutes leurs demeores-, plus que 
U deTert qui eft vers Dibla ; & ils 
fauront que je fun -l'Eternel: ' « 

REFLEXIONS. 
1L y a trois chofes a confid^rer dans 
* ce chapitret La prtimi'e're, que les 
iiabitans de Jerufalem & de la Jude"e 
j£protove>ent tous ces malhettrs^u'Ez6- 
chiel leur avoit d*norre£s> comme on 
le voit dans I'hiftoire de ce qui leur 
arriva pendant le fi£ge & a laprifede 
cette ville; Dieu voulut que ees chofes 
ttuent'pr^dites £ l'avance , -afinque, 

,„ „ix ,,:. ....... -~n .-u— itre ^ 

fs re- 
rneur 
inert 

Puis 
ur les 
mtde 
. qu'il 

hor- 
: Pin- 
it, & 
r fes 

\ , r *w. W „w . • III., 

Parmi t*es menaces des 'Prophetes &, 
'toutes ces marqtfes deJa-ooiere cllefte, 



on voit paroitre la raifexicorde de Dieu, 
en ce qu'il promet d'lpargner une partie 
des Juifs , •& de rgtablir ceux d'en- 
tr'eux qui fe- fouviendroient de lui, & 
qui (e coovertiroient ; ce qui nous af- 
furc , que ceux contre qui Dieu paroit 
le plus irrit6 peuvent encore devenir 
les objets de fon amour, en recouooi£ 
fant & en dlplorant leurs fauces, & 
en proRtant de fes chatimensu 

CHAPITRE VII. 
Ezechiel continue a pre dire U. mint it* 
Juifs. 11 dit que U fin , c^eft a dire , 
le terns de lew defolation . etoit venue l 
que Dieu ne les epargnerpit plus , <5 
qu'il atioit faire la pumtion de leur 
idotatrie £T" de leurs crimes , en les ex-* 
termitiant par Pepee* par la famine, 
£T par la mortalite ; en les chaff ant de 
leur patrie , en les envoy ant en capti- 
yite , £T en dennant leur. pays a des 
etrangers. 
T A parole de TEternel me rut -encoce 
x - 1 adreiKe, & il me die : 

2. Toi, Filsde riiomme, tceute : Ain- 
fi a dit U Seigneur l'Eternel a la terre 
d'lfraJH- : La fin , la fin vient fur les 
qua t re coins du pays. 

3. Maintenant la fin ttient Xur toi f 
j^hvoieraiitur toi ma ^olere, & je.te 
jugerai felon ton train, & ferai veair fur. 
toi toutes tes abominations. 

4. Mpnosilne t^pargne«a point, &> 
je n'aorai point de compailion >de trii 
mais je mettrai ton train fur toi, ^ 
tes abominations feront au. milieu de 
toi , & vous faurez que je fuit r^teroejU 

^»- Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel; 
Voici un mal , un nial qui vient. 

6. La fin vient , la fin vient , elJe fe 
reveille contre toi ; voiei le mal vieut* 

7. Le rnafin eft venu.&r toi qui^e- 
nieures dans le pays; le terns eft, ve- 
nu ; le jour eft pres de toi : 1 1 ae fc> 
ra qu'ehToi , & non un rlteaftiflenent 
de joie dans les montagnes. >i..» *> 

». Maintenant je vais r6pandre ma 
fureur fur toi , & i'acconxpiirai Qtr >toi 
macolere) f* te jugerai feton,toi| train i 
& ferai 'venir fur toi toutes. tes aboiuU 
nations. . •> ■ (■ • - 

^. Monceilne t*6pairgaer* point, k 
je >»?aurai .point de conapeificm de t«i> 
mais je te punirai felon ttui.traM,,& 
tes abominations ieront an. milieu de 
ttrf {" & tousi faurez que efeft. moi }*£• 
tirnel'jqui vetu frappe 

10; -Voici le jour ; Le voici. qui yieati 
Je matin paroit i la verge a fleuri, U 
htrte^a uoufii.des boutons., 

• u. La violeuoei eft erue.en vecge.de 
micbaneete'-; il nzrc/lera wen, ni dJeux), 
ni de Jtair multitude ♦ • ni de leur tu- 
ttralte-i.tic on ne les lamentera pptnt. 

•124 Le terns eft, venu ,. le joux eft ar- 
rive : Q.ue celui quiJicnete. ne fe.re- 
joMi'de • point , & que oelui. .qui. vend 
a^en io*t point dans Je tfeuil i .ear il y a 

line 
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une ardeur de eolere fur touts la mul- 
titude du pays. 

13. Car celui qui vend ne retournera 
point a ce qu'il aura vendu , quand ils 
feroient encore en vie ; car la vifion 
qui regard e toute la multitude de ce 
flays He (era point re"voqu£e; chacun 
fkntira la peine de Con iniquite* , tan- 
dis qu'il vivra } ils ne reprendront ja- 
mais courage. 

14. Ils ont fonne' la trortpette, ils 
ont tout prepare* ; mais il tfy a perfon- 
Ire* qui aille au combat , parce que Par- 
deUr de ma eolere eft fur toUte la mul- 
titude de fpn Pays. 

15. L'e*pee eft au dehors * & la mor- 
tality & la famine eft au dedans; celui 
qui /era aux champs mourra par P6- 
p£e h & la famine & la mortality de*vo- 
reront celui qui fera dans la ville. 

16. Et les rechappes d'emr'eux qui 
e*chapperont , feront par les montagnes 
comme les pigeons des valines, ggmifc 
£kns tous , chacun pour fon iniqititi. 

17. Toutes les mains deviendront la- 
ches * & tous les genoux s'en iront 
en eaux. 

18. Ils fe ceiridront de facs* & le 
tremblement les couvrira ; la confufion 
fera fur tous les vifages * & toutes leurs 
tfites feront taffies. 

19. Ils jetteront leur argent par les 
rues , & leur or fera comme une chofe 
fouille> 5 ni leur argent ni leur or ne 
les pourront delivrer au jour de la gran- 
de eolere de PEternel 5 ils n'en raifa- 
fieront point leurs ames * & n'en rem- 
piiront point leurs entrailles * parce que 
leur iniquite" a 6t6 leUr mine; 

20. II avoit mis parmi euxla. beaUte* 
de fon ornement magnifique; mais ils, 
en ont fait des images de leurs abomi- 
nations & de leurs infamies ; e'eft pour- 
quoi je ferai qu'elles leur feront une 
chofe fouill£e. 

a I. Et je la livrerai au pillage dans 
la main des Strangers , & en proie aux 
me*chans de la terre qui la profaneront. 

22. Je d^tournerai aufli ma face d'eux, 
& on profanera mon lieu fecret , & des 
voleurs y entreront & le profaneront; 

23. Fai une ehaine } car le pays eft 
plein de crimes de meurtre , & la ville 
eft pleine de violence. 

2*4. Et je ferai venir les plus me"chans 
des nations , qui poffederont leurs mai- 
fons, & je ferai ceffer l'orgueil des puif- 
fans , & leurs faints lieux feront profa- 
nes. 

2?. La deftru&ioh vient ; ils chetche- 
ront la paix, mais il n> en aura point. 

26. II viendra malheur fur malheur, 
& il y aura mauvaife nouvelle fur matt- 
vaife nouvelle ; ils demanderont la vi- 
fion aux Prophetes ; la loi lira p£rie 
chez le SacriHcateur , & le confeil chez 
les Anciens. 

27. Le Roi fera dans le deujl , les 



Principaux fe vfctiront de deTolation , 
& les mains du peuple du pays feront 
troubles 5 Je les traiterai felon leur 
train , & let jugerai felon qu'ils Pan* 
ront m£rit6 , & ils fauront que je iuiS 
PEternel. 

REFLEXIONS. 
pES menaces re"iter6es qu'EzSchiel fai* 
^ foit contre les Juifs qui etoient en- 
core a JdrUfalem , St qui eurent tou- 
tes leur accomplifTement, font des aver-- 
tiilemens & des exemples qui nous ap-- 
prerinent > qU'apres que Dieu a fuppor* 
t€ longtems les pe'eheurs * il execute 
enfin 8c infailliblement fes menaces; 
La certitude & la feverite* du jugenient 
de Dieu fe voit, en ce .qu'il protefte 
expreffemeut qu'il n'epargneroit plus 
les Juifs , & qu'il n'en aurott point 
de companion. Ainfi il ne faut jamais 
fe repofer fur la mifgricorde divine 4 
lors qu'on eft dans Pimpe*niterice ; Se 
il y a un terns ou la borne* & la pa- 
tience du Seigneur prennent fin. II faut 
encore remarquer fur ce fujet * que le 
Prophdte declare ici, que ni les richef- 
fes i ni aucun autre avantage des Juifs * 
ne les garantiroient poiiit^de la def- 
lation & de la honte qui les menaqoit; 
d'ou nous devons recueillir , qu'il n'y 
a rien qui puiffe mettre les homines 
ft couvert de la eolere de Dieu * lors 
qu'ils perfevSrent dans leurs p6eh6s; 

CHAPITRE VIIL 
Dieu tranfporte en vifion Ezechiel a Je* 
rufalemj il lui fait voir les diverfes 
abominations que les Juifs y cotnmet- 
toient i en odor ant toutes foftes d'iddies ) 
& il frotefte qu'il allot t repandre fur 
. eux toute Cardeur dt fa eolere. 
T A fixi^me anne'e, au einqui^me jour 
** dU fixie*me mois i comme j'etois at 
fis dans ma maifon ^ Sc que les An- 
ciens de Juda Etoient affls devant moi * 
la main du Seigneur PEternel y tom- 
ba fur moi. 

i. Alors je regardai ; & voici une re^ 
presentation d^homme , qui paroifl'oit 
comme du feu 5 depuis la relfemblan- 
ce de fes reins en bas , c y etoit du feu « 
& depuis fes reins en haut \ cetoit com- 
me P£cl?t d'un me"tal embraR; 

3. Et il avanqa une forme de main 1 
& il me prit par les cheveux i & Pei- 
prit m'^leva entre la terre & les cieux. 
Be m'amena a Jirufalem , dans les vi- 
fions de Dieu , a Pentre'e de la porte 
du. parvit de dedans, laquelle regarde: 
vers l'aquilon ; ou etoit pofee Pidole de 
jaloufig , qui excite la jaloufie. 

4. Et voici , la gloire du Dieti d'lfr^el 
etoit la ♦ femblable a la viiion que j'a 5 - 
vois vue dans la Campagne. 

5. Et il me dit : tils de Phomme* 
leve maihtcnant tes yeiix vers le ehe* 
min qui tend vers Paquilon ; & f 61e* 
vai mes yeux vers le chemin qui tend 
vers Paquilon , & je vis ♦ dii €016 de Pa- 
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quilon , a la porte de Pautel , Pidole 
de jaloufie, qui etoit a Pentrge. 

6. Alors il me dit : Fils de Phom- 
me ♦ Ne vois-tu pas ce <?he ces gens 
font , & Ies grandes abominations que 
la maifon d'Ifrael commet ici , afin 
que je me retire de mon Sanctuaire? 
Mais tourne-toi encore 4 & tu verras 
de grandes abominations. 

7. II me mena done a Pentrle du Par- 
vis ; & je regardai , & voici il y avoit 
un trou dans la parol. 

8. Et il me dit 1 Fils de Phomme , 
Perce maintenant la paroi ; & quand 
j'eus perce* la paroi » il fe troitva la 
une porte. 

9. Puis il me dit t Entre , & regar- 
de les horribles abominations qu'ils 
commettent ici. 

id. J'entrai done ♦ & je regardai ; & 
Voici toutes fortes de figures , de rep- 
tiles, & de betes 4 & de chofes abo- 
minables ; & tous les dieux infames de 
la maifon d'lftagl etoient peints fur la 
paroi , tout autour. 

il. Et foixaiite 8c dix hommes d'en* 
tre les Anciens de la maifon d'Ifrael 
affiftoient & Ce tenoient devant tiles , 
avec Jaazanja tils de Scaphan, qui etoit 
debout au milieu d'eux , & chacun avoit 
un encenfoir a la main , d'ou montoit 
en haut une epaifl'e mile de parfum. 

12. Altrs il me dit: Fils de Phom- 
me , N as-tu pas vu ce que les Anciens 
de la maifon d'Ifrael font dans les t€- 
nebres , chacun dans fon cabinet peint? 
Car ils difent : L'Eternel ne nous Voit 
point ; PEternel a abandonue* le pays. 

13. Puis il me dit : Tourne-toi en- 
core , 8c tu verras de grandes abomi- 
nations que ceux-ci commettent. 

14. II m'amena done a Pentre'e de la 
porte de la maifon de PEternel , qui 
eft vers Paquilon ; & voici , it y avoit 
la des femmes allifes , qui pieuroient 
Than 1 muz. 

15. Et il me dit: Fils de Phomme, 
K'as-tupasvu ? Tourne-toi encore, & 
tu verras de plus grandes abominations 
que celles-ci. 

16. II me fit done entrer au parvis du 
dedans de la maifon de PEternel ; & 
voici a Pentr£e du temple de PEter- 
nel , entre le veilibule & Pautel , en- 
viron vingt-cinq hommes qui avoient 
le dos tourne* contre le temple de PE 
ternel . & leurs tacts vers Porient , qu. 
fe profternoient vers Porient devant le 
foleil. . ' 

17. Alors il me dit: Fils de Phom- 
me, N'as-tu pas vu ? Eft-ce une choic 
leglre a la maifon de Juda, de com- 
mettre ces abominations qu'ils commet- 
tent ici ? Car ils ont rempli le pays de 
violence , & font revenus a ni'irviter ; 
niais voici ils mettent une gcharde a 
leurs nez. 

lb. Celt pourquoi j'agirat auiii daus 



le plus grand couroux ; mon ail ne les 
gpargnera point , 8c je n'en aurai point 
de companion } & quand ils crieront 
a mbi a haute voix , je ne les exauce* 
rai point. 

REFLEXIONS. 
pE qui eft contenu dans ce chapitre 
w m^rite bien de Pattention. On f 
voit que les Juifs de Jlrufalem s'aban* 
donnoient aux dernieres abominations , 
peu avant leur ruine. Ils adoroient le$ 
Idoles , le foleil * & toutes fortes de 
figures de betes * leurs femmes ten*. 
doient un culte abominable aux idoles 
des Egyptiens, & pour comble d'im* 
piete" , ils exercoient cette idolatrie dl- 
teftable , non feulement dans leurs mai* 
fons , mais jufques dans le temple de 
Dieu. L'horreur de ces crimes prouve , 
que leur depravation £toit parvenue 
au dernier degre* , & qu'il n'y avoit plus 
rien de bon a attend re d'eux. Au refte , 
Dieu tit voir en viiion a Eze*chiel tou* 
tes ces abominations ^s Juifs, pour 
le convaincre » & les.juits qui Etoient 
en Caldie avec lui , que la deftruftion 
de Jgrofalem 6toit inevitable , & tout* 
a-fait jufte* Cela nous montre aufii , 
que Dieu connoit toutes ehofes , que les 
hommes ne iauroient lui d£rober la 
connoitfance de leurs pechls ♦ quand 
merae ils les commettroient en ieeret 
& dans les tenures; & qu'anii ils ne 
fauroient echapper a fon jugement. 

CHAPITRE IX. 
Ceft ici une continuation de la vtjien dm 
chapitre pricedent, ^ Ditu % apres avoir 
montre en vifion a Ezecbiel les crimes 
& les idolatries des babiUns de Jeru* 
falem , ordonne aux miniftres de fa 
vengeance de les exterminer ; mais <£e» 
pargner les gens de bien qu'il y avert 
encore farms eux ♦ Cf de met tre pour 
cet effet une marque fur leurs front** 
Sur quei le Prophete ay ant demande a 
Dieu , sHl v oh to it done detruire entie- 
rement les Juifs , Dieu lui repond ojt'it 
ne les epargnerott plus. 
DUis il cria a haute voix a mes oreil- 
1 les 8c il dit: Faites approcher ceux 
qui ont commiflion contre la ville , & 
chacun avec fon inftrument de deduc- 
tion dans fa, main* 
2. Et voici iix hommes venoient de 



devers le chemin de la haute porte qui 
eft twimee vers Paquilon . 8c chacun 
& leurs faces vers Porient * qui | avoit cans fa main fon inftrument de 
deftruftion ; il y avoit aulli un homme 
au milieu d'eux , vetu de lin » a>ant 
un cornet d'lcrivuin fur les reins ; to 
ils entrerent , 8c ils le tinrent auprts 
de Pautel d'airain. 

3. Alors la gloire dn Dieu d'Ifrael s*tf- 
leva de delitis le Ch^rubtn fur lequel 
elie etoit , p cur aUer vers 1c ieuil de la 
nuiilon ; & il .cria a Phomme qui itoit 
vetu de lin , & qui avoit le cornet d'e- 
crivain fur fes reins » 
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4. Et 1'Eternel lui dit : PaflTe par le 
milieu de la ville , par le milieu de 
Jerufalem i & fais une marque fur les 
fronts des hommes qui g^miiTent & 
qui foupirent , a caufe de toutes les 
abominations qui fe commettent au de- 
dans (Telle. 

5. Et j'entendis qu'il dit auxautres: 
Paflez par Ja «.Uc aprds lui , & trap- 
pez ; que vdtre oeii xi'epargne <perfonne , 
& n'ayez point de compaflion. 

6. Tuez entUrement les vieillards , 
les jeunes gens, les vierges, les pe- 
titsenfans,& les femmes; mais jn'appro- 
chez d'aucun de ceux fur qui (era cette 
marque ; & commencez par mon lane- 
tuaire. Us commencement done par les 
vieillards qui etoimt devant la maifon. 

7. Et il leur dit: Profanez la mai- 
fon & rempliflez les parvis de gens blef- 
feVa mortj fortez; & ils fortirent , 
& frappe>ent par la ville. 

8. Et comme ils frappoient , je de- 
meurai la , & je tombai fur ma fa- 
ce , & je criai , & dis : Ah ! ah ! Sei- 
gneur Eternel , vas-tu done detruire 
tous les redes d'Ifrael , en r£pandant 
ta colere fur Jerufalem? 

9. Et il me r^pondit : L'iniquite* de 
la maifon d'lfraSl & de Juda elt ex- 
cellivement grande ♦ & le pays eft rem- 
pli de fang, & la ville remplie de per- 
verfice' ; car ils ont dit : L'Eternel a 
abandonne* le pays* PEternel ne voit 
rien. 

to. Et pour moi audi , mon ceil ne 
Us Ipargncra point , & je n'en aurai 
point de compaflion ; je leur rendrai 
leur train fur leur tete. 

il. Et voici, l'homme qui etoit vS- 
tu de'lin, qui avoit le cornet fur fes 
reins , rapporta ce qu'il avoit fait , & 
il dit : J'ai fait comme tu m'as com- 
mand^. 

REFLEXIONS, 
/*^E chapitre nous engage a faire ces 
v ^ trois reflexions : La 'premiere , fur 
Pordre que Dieu donna aux miniftres 
de fa colere , de tuer & d'exterminer 
les vieillards , les jeunes gens * les en- 
fans , 8c les femmes. Ce tut ce que 
les Caldgens ex£cut£rent lors qu'iis pri- 
rent Jerufalem ; les habitans de cette 
ville p^rirent mife'rablement par la fa- 
mine , & fur tout par le fer & par 
le feu , fans que les ehnemis eufient 
£gard a Tage , au fexe , ni a la condi- 
tion. Cell la tin exemple terrible , qui 
doit nous infpirer une grande crainte du 
jugement de Dieu. II. L'on doit faire 
beaucoiip d'attention a Pordre que Dieu 
donna a un Ange , de mariner & eTi- 
pargner torn ceux qui gemtjfoient & fou- 
firoient a caufe des Abominations qui fe 
commettoient a Jerufalem. Un voit dam 
ces paroles le'caradere des gens de 
bien & des elus , c'ell de s'atfliger a 
la vug des p6ch£s des hommes. On y 



dSeouvre apr£s cela , combien les per- 
fonnes pieufes & zelSes font chires a 
Dieu , le loin qu'il en prend , & com- 
ment il les gpargne , lors qu'il punit 
ies medians. Les mSmes promefTes 
font takes dans les Livres facr^s a tous 
les fideles ferviteurs de Dieu , & 4 
ceux qui fe feroht confervas pursau mi* 
lieu de la corruption du iiecle. En- 
fin, on doit bien confide>er, qit'Eze* 
chiel ayant demands a Dieu s'il vouj 
loit done ddtruire fon pedple , Dieu 
lui rSpondit , que le p^che' des Juife 
6toit trop grand pour qu'il n'en fit pas 
la vertgvance; qu'iis portoieut Pimpig- 
ti jufqil*& (lire i Le Seigneur a Abandon* 
nele pays f le Seigneut ne Horn Voit point i 
8c qu'a caufe de cela il n'auroitjpoint 
de compaflion d'eux. Quand les crimes' 
des hommes font montes a Un certain 1 
degr6, qu'iis ont perdu toute crainte de 1 
Dieu, & que tout eft darts le renver- 
fement, Dieu eft oblige* de faire jui- 
tice, 8c fa miferieorde fait alors pla- 
ce a fa vengeance. 

CHAPITRE X< 

Cefi ici la fuitt de la vifien qui eft re* 

citee dans les deux chafitres prjeedens, 

Ezeehiel eutune Apparition fetbblable a, 

celie <iuHl avoit deja eu'e\ & qui efi^ 

decrite au commencement de ce livre ; 

mati cette derniere apparition fut ac» 

comgagnee de deux ctrconjtances parti* 

cultires ; fune que le Propbete vit uiP 

vAnge qui repandoit des charbons- em» K 

' bra fes fur la ville de Jerufalem; £T 

r autre , qu'il vit la gloire de Dieu fr 

retirer du temple £T de cette ville. ^ 

DUis je regardai ,, 8c voici il y avoit. 

A fur r&endue qui etoit fur la tete des 

Ch6rubins , comme une pierf e de fa- 

phir , 8c la reflemblance d'un trone , 

qui paroiflbit au deflus d'eux. ' 

2. Et on parla a l'homme qui ^toit 
v£tu de lin , 8c on lui dit : Entre dans 
Pentredeux des roues } au deflns du 
Cherubin , & rempli tes paumes dd 
charbons de feu de l'entredeux des Che- 
rubins ♦ & les retails fur la ville. II 
y entra done , 8c je le Vis. 

3. Etles Chlrubins fe tenoient a main 
ttroite de la maifon , quand l'homme 
y entra; & une mile remplit le par- 
vis int£rieun 

4. Puis la gloire de l'Eternel s*€leva 
de deifus les Chirxibins ^ pour venir Tut 
le feuil de la maifon, & la maifon fut 
remplie d'une nu£e } le parVis fut au& 
fl rempli de la fplendeur de la gloire 
de l'titernel. 

5. Et on entendit le brlut des aileir 
des Cherubins jufques au parvis de de- 
hors, comme la voix du Dieu Fort Tout- 
puiflanc , quand il parle. 

6. Et il arriva que quand il eut com- 
mands a l'homme qui ecoit vctu de lin , 
8c qu'il lui eut dit : Prens du leu de 
l'entredeux des routes , Si de l'entre- 
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deux des Che*ruDius , il entra , & fe 
tint aupres des roues. 

7. Et Tun des ChSrubins e'tendit fa 
main vers l'entredeux des Cherubins , 
au Feu qui etoit dans l'entredeux des 
Chlrubins , & il en prit ♦ & le mit en* 
tre les mains de celui qui 6toit vetu 
de \\&\ & lui Payant rec.u fortit. 

8. Car il paroiftoit dans les Cherubins 
la figure d'une main d'homme fous leurs 
ailes. 

9* Puis je regardai , & voici quatre 
roue's auprds des Cherubins , une roue" 
aupres de Tun des Cherubins 4 & 1'au- 
tre roue" aupres de l'autre Chexubin , 
& l'atfreft.dVs roues itoit commf qui 
verroit nne pierre de chryfo lithe. 

io. Et pour ce qui eft de leur figu* 
re* toites quatre avoient line mfime tor- 
me , comme (1 une roue' eut 6tf au mi- 
lieu d'une autre rouii. 

1 1. Quand elles marcboient , elles at 
loient fur leurs quatre cdtis , & en mar 
chant elles ne fe tournoient point ; mais 
elles alloient apres la pr6mie>e ♦ au 
lieu vers lequel elle .fe tournoit ; elles 
ne fe tournoient point , quand elles mar* 
choient; 

12. Non plus que tout le corps des 
Chltubins, ni leUr dos , ni leurs mains, 
ni leurs ailes ; & les roues etoient plei- 
nes d'yeux tout autour , favoir , leurs 
quatre toues. 

13. Pour les roue's , j'entendis qu'on 
les appella, Chariot. 

14. Et chaque animal Moit quatre fa- 
ces : La premiere face etoit la face d'un 
Chlrubin ; la feconde etoit la face d'un 
homme ; la troifiemc Itoit la face d'un 
lion ; 8c la quatrieme la face d'un aigle. 

1?. Puis les Cherubins s'61ev6rent. Ce 
font la les animaux que j'avois.vu au- 
pres du fleuve de Kebar. 

16. Et lors que les Cherubins mar. 
choient, les rou,fes auffi marchoient au- 
pres d'eux ; & quand les Cherubins 6le- 
voient leurs ailes , pour s'elever de def- 
fus la terre , les rou'es meme ne fe d& 
tournoient point d'aupres d'eux. 

17. Lors qu'ils s'afrltoient, elles s'ar- 
rfctoient; & lors qu'ils s'eUevoient elles 
s'llevoient ; car l'efprit des animaux 
(toit dans les roues. 

18. Puis la gloire de PEternel fe re- 
tira de deflus le ieml de la maifon, & 
fe tint fur les Cherubins. 

. 19. Et les Che"rubins Levant leurs ai- 
les , s'£lev6rent de terre en ma preTen- 
ce , quand ils partirent, St les roues 
s y e lever ent aufli vis a vis d'eux , & cha- 
cun d'eux s'arreta a Peutree de la por- 
te orientale de la mailbn de l'Eternel , 
$c la gloire du Dieu d'lfragl dtoit fur 
eux. 

20. Ce font la* les animaux que j'a- 
vois vu fous le Dieu d'Ifrael , aupres 
du fleuve de Kebar ; & je connus que 
c'Stoient des Cherubins. 



2i« Chacun avoit quatre faces , & cha« 
cun quatre ailes , & il y avoit une ref* 
fentblance de main d'homme fous leurs 
ailes. 

22. Etpour la refiemblance de leurs 
faces , c'*W*«f les faces que j 'a vois vues 
aupres du fleuve de Ke*bar , & leur mfi- 
me regard , & tlles-memes ; & chacun 
marchoit devant foi. ■ 

REFLEXIONS. 
rjIEU voulut que la vifion .gii'Ez&hiei 
u avoit d£ja eue deile coni men cement 
de fon miniftere fut rei'terete, pour con* 
firmer fes preMittions ♦ & poUr marquer 
ericore plus expreffement que Jerula- 
lem alloit etre bruise & cfetrtiite, & 
que le temple feroit bien-tdt prive* de 
la preTence de Dieu. Ces charbons de 
feu | qu'un Ange repandit fur la viile, 
flgniHoient qu'elle feroit brule*e par les 
Caldceils. Il eft dit que cet Ange prit 
ces charbons d'entre les Cherubins , 
par le commandement de Dieu , pout 
montrer que cette ruine proce'deroic 
du Seigneur, Le ProphSte vit fur tout 
la gloire de Dieu s'elever au milieu 
des Cherubins * fe pofer fur la porte 
du fandtuaire ♦ & de la fur celle du 
parvis ; ce qui marquoit que Dieu al- 
loit fe retirer de ce lieu-la. C'eft la 
en g£ne>al le fens & le but de cette 
vifion ♦ dans laquelle nous voyons des 
images feniibles de la. ftvere vengean- 
ce, que Dieu Itoit ftir le point de faire* 
des crimes qui avoient 6te" com mis a 
J^rufalem , & de la profanation que 
les Juifs avoient faite du temple & da 
fervice divin. 

CHAPITRE Xt. , 
Ce chapitre eft^une futte du precedent I 
Ezechicl acheye d*y rappotter la -vifimm 
quHl avoit eue\ Dieu lui. fait connol- 
tre , /. X>ue les habitans de JerufaleM 
alloient eprouver fes plus feveres jugc- 
mens , quoi quails crujfent n*avoir rtai 
a craindre ; dequoi tl lut donne unjr* 
gne y dans la mort foudaine de Pelat* 
ja , qui etoit Vun des Principaux du 
peuple. JI^ JQue bien que les Juifs qui 
etoient d Jerujalem cruff'ent qu'ils ha- 
biteroient dans leur pays ^ plutot qui 
leurs freres qui etoient deja caPtifs a 
Babylone, ceux-ci feroient rappeiies cbez 
eux , &T que Dieu beniroit tons ecu* 
d^entfeux qui fe convertirotent. ^Apres 
tela le Prophete vit U glofr'e du Sei- 
gneur , qui s y etoit arretSe fur la port* 
du parvu du temple ♦ fe retirer entie- 
rement de la viile ; ce qui marquoit 
qu'elle alloit etre abandonnee de Dieu. 
Cette vifion etant finie., le Ptophete en- 
fit le recit aux Juifs qui etoient e» 
Caldee. 
DUis l'Efprit m'Sleva, & me mena a 
la porte orientale de la maifon de 
l'Eternel , qui regarde vers Porient } 
& voici il y avoit vingt-cinq hommes 
a l'entree de la porte i & je vis au mi* 
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lieu d'eux Jaazanja fils de Hazur , & 
Pllatja fils 4e Bi&aja, les Principaux 
du peuple. 

2. Et il me dit : Fils de l'homme , 
ceux-ci font les hommes qui ont des 
penfles d'iniquite' , & qui donnent de 
mauvais confeils dans cette villa ; 

3." Et qui difent : Ce n'eft pas une 
Chof? prete ; qu'on batifle des maifons ; 
efle eft la chaudilre , & nous fommes 
\a. cqair. 

4. C*eft pourquoi , prophetife con- 
tr'euxj pnmti&tife, Fifs de rhomme. 

5. L'Eiprit de l'Eteruel tomba done 
fur moi , & me dit t Parle ; Ainfi a 
dit l'Eternel : vqus parlez ainfi, 6 mai- 
fon d'Ifrael ; mais je connois toutes 
Jes penfees de vdtre efp/it. 

6. Vous avez multipii^ vos blefTls a 
snort dans cette ville, & vous avez 
rempli fes rues de bleffeY a mort. 

7. C'eft pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur l'Eternel : Vos olefins a mort 
que vqus avez mis au milieu (Telle font 
la chair, & elle<rj? la ohaudie*re; mais 
je vous tirerai du milieu d x elle. 

8. Vous avez eu peur del'e"p6e; mais 
jc ferai venir P€ne"e fur vous , dit le 
Seigneur PEtemel. 

9. Et je vous tirerai hors de cette 
ville,' & vous livrerai entre les mains 
des Strangers , & j'exercerai mes juge- 
mens contre vous. 

10. Vous tomberez par Pej^e ; je 
vous jugerai dans la frontie*re cP-IfritiH , 
$c vous faurez que je fuU PEternel. 

11. EHe ne fera pas pour vous une 
chauailre , & vous !\e ferez point dans 
cllc comme la chair \ je vous jugerai 
dans la frpntiexe d'lfraSl. 

12. Et vous faurez' que je/uit l'Eter- 
nel ; car vous n'avez point marche* dans 
mes ftatuts , Sc vous n'avez point fui- 
vi mes ordonnances ; mais vous avez 
fait felon les ordonnances des nations 
qui font autour de vous. 

13. Or il arriva comme je prophetic 
fois , que Pllatja fils de B£naja mou- 
rut » alors je tombai fur ma face , & 
je criai a haute voix, & je dis : Ah ! 
ah ! Seigneur Eternel , t'en vas-tu con- 
fumer enticement le refte d'IfraSI ? 

14. Et la parole de PEternel me fut 
adreffe'e , & il me dit s 

15. Fils de rhomme , ce /£«* tes fre r 
res , tes freres , les hommes de ton pa- 
rentage , & glneralement tous ceux de 
la maifon d'Ifrael; auxquels leshabi- 
tans de Je*rufalem ont dit: Eloignez- 
vous de l'Eternel » la terre nous a 6U 
donne en heritage. 

16. Dis done: Ainfi a dit le Seigneur 
l'Eternel : Quoi que je les aie eloigned 
parmi les nations , & que je les aie dif- 
perfts par les pays , je leur fe rai com- 
tne un petit Santtuaife. dans le pays ou 
|ls font ali^s. * 

17. C'eft pourquoi dis leur: Ainfi a 



dit le Seigneur l'Eternel : Jc vous re- 
cueilterai auffi d'eiitrej les peuples , je 
voqs raflfemblerai des pays oik vous 
avez €t£ difperfls , $c je vous donnerai 
la terre d'Ifrael. 

18. Et ils eritreront, & ils en 6te> 
roiit toutes fes infamies & toutes fes 
abominations. 

19. Et je ferai qu'ils n'auroqt qu'un, 
coeur, & je mettrai en eux un efprit 
nouveau ; j'dterai de leur chair le coeur 
de nierre , # leqr dpnnerai un coeur de 
chair j 

2a Afin qu'ils marchent dans mes 
ftatuts , & qu'ils gardent mes ordon- 
nances & qu'ils les obfervent; & ils 
feront mon peuple, & je ferai leur Dieu. 

21. Mais nour ceux dont'le coeur va 
aprds le dear de leurs infamies & de 
leurs abominations , pour ceux-la , je 
leur rendrai leur train fur leur tfite, 
dit le Seigneur l'Eternel, 

22. Puis les Che'rubins £lev£rent leurs 
afles, 8c les rouifs qui etoient vis a vis 
d'eux s'ehvirent auj/t, & la gloire du 
Dieu d'Ifrael qui Hoit au defTus d'eux, 

23. Et la gloire de rEternels*£leva 
du milieu de la ville, & elle s'arreta 
fur la montagne qui eft vers Torient de 
la ville. 

24. Puis l'Efprit Qi'eHeva , 8c me ra. 
mena en Cald6e , vers ceux qui avoient 
6te* tranfpbrtes , & cela en vifion, par 
l'Efprit de Dieu ; & la vifion que j'a- 
vois vuS difparut de devant moi. 

25. Alors je dis a ceux qui avoient 
it6 tranfport£s toutes les Chofes que 
l'Eternel m'avoit fait voir. 

REFLEXIONS. 

0*fr voit dans ce chapitre , qu'il y 
avoit a, .Rrufalem , imm6diatement 
apres la ruine de cette ville , un grand 
nombre de perfonnes, mdme d'entre 
les Principaux , qui fe moqiioient des 
menaces de Dieu , & qui donnoient au 
neuple des confeils pernicieux. Cet ef- 
prit d'irtcredulite* & d'irre'ligion eft toft- 
jours un figne avantcoureur des juge* 
mens du ciel ; fur tout lors que ceux 
qui font Aleves au defTus des autres 
en font infc&6s. Dieu le temoigne en 
di(am; , qu'il connoiftbit toutes les peij- 
fe'es da,ces Juifs rebelles & incredules, 
& qu'il feroit venir l'e'pe'e fur eux : &" 
par \k nous voytfns audi que le Sei- 
gneur connoit diftinftement toutes les 
anions & toutes les penf6es des hom- 
mes , & qu'il les juge tous fejou leurs 
amvres, 1'image d'une chauche're , ou^ 
d'un pot, on 1'on fait bouillir de la 
chair , marquoit qu'une partie des ha- 
bitans de Je*rufoleni y periroient , & 
que les autres en feroient tire's, pour 
etre mis a mort dans le pays d'Ifrael 
& dans d'autres lieux , par leurs en- 
nemis. Les promefles que Dieu joint 
a ces menaces , en feveur des Juifs cap- 
tifs en Cald^e ; difant quMl les raffem- 
O 5 blcroit 
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bleroit encore dans la terre d'lfragl , 
montrent que Dieu eft mifericordieux 
& bon , lors meme qu'il de>loie fes 
plus feveres jugeniens ; mais jl fait con- 
noitie en meme tenjs, quMl n'exerce 
fa bonte que fur les pecheurs qui ont 
un efprit « un coeur nouveau pour le 
craindre ; & qu'il rend a ceux qui fui- 
vent leurs d£firs de>dgl*s ce qu'ils ont 
jnirite. Eiifin, Ton voit ici que la gloire 
de Dieu, qui s^toit retiree du San&uai- 
re & enfuite du Temple , fe retira tout- 
a-fait de la ville de Jerufalem ; ce qui 
fignifioit que Dieu ailoit abandonner 
enticement cette ville 8c fes habitans. 

CHAPI N T$E XII- 
&ieu command^ a Ezecbiel de fbrtir de 
fa maifon » a V entree de la nuit , ayant 
(e vifage convert i fetoit pour montrer 
que le Roi Sedeciai s'enfutroit de Jeru- 
salem s de nuit , qu'il feroit pru c7* con- 
duit a Babylone , quUl mnurroit da r ns 
cette viWe4a , moM qu'il ne La verroit 
foint , parce qu y on lui creveroit les yeux. 
Le Prophete mnonce la mine £7* la cap- 
tivity du peuple 4c Jerusalem. Enfin , 
il declare que les menaces des Prophe- 
tes du Seigneur alioient itre executed 
btentot . quoique les Juifs crvjfent quel* 
les ne le fexoient de long terns, 
T A parole de PEternel me fin encore 
+* adreflSe , Sp il me dit : 

2. Fils de Phomme , tu demeures au 
milieu d'une raaifon rebelle , qui ont 
des yeux pour voir , mais qui ne voient 
point , & des oreilles pour oui'r , mais 
qui n'entendent point , parce qu'ils /«»* 
line maifon rebelle. 

3. Toi done , Fils de Phomme , fais- 
toi pequipage d'un bomnie qui v# par* 
tir , & pars de jour . a leurs yeux , pars 
de ton lieu pour oiler en un autre , a 
leurs yeux j peut-etre qu'ils y prendront 
garde ; quoi qu'ils foient une maifon 
rebelle. 

4*. Tu porteras de jour a leurs yeux 
ton Equipage , femblahle a Plquipage 
<Pun horn me qui part ; & tu tortiras 
fur le foir , en leur pretence , comme 
on fait quand qn fort pour partir. 

5. Perce la paroi , devaqt leurs yeux, 
& tire dehors ton equipage par Vouver- 
ture que tu y auras jatte i 

6. Tu le porteras fur Plpaule a leur 
vue , & tu Pemporteras quand il fait 
obfeur i tu couvriras auffi ta face , afin 
que tu ne voies point la terre ; car je 
t'ai mis pour 6tre un fane a la mai- 
fon d'Ifraei. 

7* Je fis done comme il nVavoit iti 
ordonng j je portai dehors de jour mon 
Equipage , femblable a P^auipage d'un 
homme qui part ; & fur fe foir je per- 

Sai la paroi avec la main , je le tirai 
ehors , comme il faifoit obfeur , £T 
U le portal fur Pepaule , devant leurs 
yeux. 
8. Et le matin la parole de PEter- 



nel me fut adreflSe , & il me dit : 

9. Fils de Phomme , la maifon d'H- 
rael , la maifon rebelle , ne t'a-t-elle 
t>as dit : Q,u*eft>ce que tu feis ? 

iq. Qis leur : Ainfi a dit le Seigneur 
PEtemel : Cette prediftion s'adreflfe au 
Prince oMi eft a J^rufalem , & a toutc 
la maifon d'Ifraei qui eft parrai eux. 

11. Dis leqr : Je vous fuu un iigne; 
il leur fera fait comme j'ai fait i i\s 
partiront pour s'en aller en captivity 

12. Et le Prince qui ^parrai eux 
portera fur la brune fan equipage far 
i'epaule , 8c fortira } on lui percera U 
paroi pour le faire ibrtir par la; il 
couvrira fa face , enforte qu'il ne verra 
pas la terre de fes yeux. 

13. J^tendrai mon rets fur lui, & 
il fera pris dans mes filets ; & je le fe- 
rai entrer dans Eabyloqe au pays des 
Caldgens , laquelle il ne verra point, 
& toutefois il y mourra. 

14. Et je difperferai a tout vent tout 
ce qui eft autour de lui pour ton fe* 
cours , & toutes fes troupes , & je ti- 
rerai P6p^e apres eux, 

is. Et its fauront que je fuu PEter- 
nel . quand je les aurai rlpandus par. 
mi les nations , & que je les aurai dit 
perfe's par les pays. 

16. Mais je laiflerai de refte d'entr'eux 
quelque peu de gens qui feront prefer- 
vis de V6p€e , de la famine , & de la 
mortality , afin qu'ils racontent toutes 
leurs abominations , parmi les nations 
vers lefquelles ils feront arrives i & ils 
fauront que je fuu PEtcrnel, 

17. Puis la parole de PEtemel me 
f«t adreffte , & il me dit : 

1 8. Fils de Phomme, mange ton pain 
avec Amotion , & boi ton eau avec tour* 
ment & avec chagrin. 

19. Et tu dirasau peuple dupays; 
Ainfi a dit le Seigneur PEtemel , ton- 
chant les habitans de Jeru&iem qui 
font au pays d'Ifraei : lis mangeront 
leur pain avec chagrin , & boiront leur 
eau avec gtonnement ; parce que le pays 
(era deTol6 , Stant priv^ de, foq aoon- 
dance , a caufe de Pinjquiti de tout 
ceux qui y habitent. 

2Q. Les villes peuplles feront defer- 
tes , & le pays ne fera que delation ; 
$c vous faurez que je fuu PEternel. 

21. La parole de PEtemel me nit en* 
core adreflSe. & il me dit: 

22. Fils de Phomme , quel ef ce pro* 
verbe dont vous vous fervei touchant 
le pays d'Ifraei , en difent ; Les jours 
feront proloogds t & toute vifion ne- 
rira? 

23. C'eftpourquoi dis leur: Ainfi a 
dit le Seigneur PEternel : Je ferai eel- 
fer ce proverbe , & on ne s*en fervira 
plus pour proverbe en Ifrae" 1 ; mais dis 
leur : Les jour* , $e la parole de too* 
tes les vifions s'approchent. 

»4. Car il n'y aura point dtfonnais 

de 

Digitized by LiOOQ IC 



E Z H C H I E L. 



9*1 



de vifion vaine , ni de prgdi&ion fla- 
teufe au milieu de la maifon d'Ifraei. 

25. Car jefutt l'Eternel *, je parlerai , 
& la parole que j'aurai prononcSe fe- 
ra mife en execution , elle ne fera plus 
differed ; mais, 6 maifon rebelle, je pro- 
noncerai dans vos jours la parole , & je 
l'exlcuterai , dit le Seigneur l'Eternel. 

26. La parole de l'Eternel me fut en- 
eore adrefifce, & il me dit: 

27. Fils de Phomme : Voici , ceux 
de la maifon d'Ifraei difent : La vi 
lion que cet homme voit ne s'accom- 
fiira qu'apres un grand nombre de jours, 
& il prophetife pour des terns qui font 
encore eloigned. 

28. C'eft pourquoi dis leur : Ainfi a 
dit le Seigneur PEteniel : Aucune de 
mes paroles ne fera plus difftrle , mais 
la parole que j'aurai prononcle fera 
mile en execution , dit le Seigneur 
l'Eternel. 

REFLEXIONS. 

ON trouve dans oe chapitre une ri- 
preTentation tre>expre(Te de ce qui 
devoit bien-tdt arriver au Roi S6d6cia<; 
& aux Juifs, lors que Jgrufalem feroit 
prife par les Caldeens : C'eft que ce 
Prince tomberoit entre les mains des 
ennemis , qu'il fortiroit de nuit de J6- 
rufalem pour s'enfuir , qu'il ferodt pris, 
qu'on lui cr^veroit les yeux , qu'il en- 
treroit a Babylone', mais qu'il ne la 
verroit pas ; que les Principaux de J6- 
rufalem feroient tu6s , & que le peuple 
feroit emmene captif, iC'eft ici une pre\ 
diftion bien circonftancile , 8c qui fut 
accomplie a la lettre. Elle prouve bien 
clairement, que Dieu connoit par fai te- 
nant l'avenir , & que toutes chofes 
font dirig£es p;ir fa providence, Dieu 
fit avertir de ceci les Juifs qui Itoient 
en Caldle, afin qu'ils n'enviaffent pas 
la condition de leurs frgres qui gtoient 
encore a J^rufalem. II eft a remar- 
quer, que Dieu dit ici qu'il vouloit dif- 
perfer les Juifs parmi fes nations , ann 
qu'ils y racontaflent leurs abomina- 
tions , & les p£ch£s par lefquels ils 
avoient provoque" fa colere, Celanous 
inftruit'de la juftice de Dieu, & des 
vu^s qu'il fe propofe en affligeant les 
bommes , il veu( les amener par la a 
la repentance & a la confelfion de 
leurs niches , & les fa ire en me me 
terns fervir d'exemple aux autjres. III. 
II paroit de ce chapitr-e , que les Juifs 
de Je>ufalem , quoique tres-coupables 
& a la veille de p6nr ,. vivoient dans 
une grande ftcuriti ; qu'ils ne orai- 
gnoient point les menaces des Prophe- 
tes; ou que du moins ils croyoient 
qu'elles ne s'accompliroient de long- 
teirrs ; & ce fut cette fgcuritg qui les 
entretint dans l'implnitence , & qui 
caofa leur demise mine. II eft dan- 
gereux de fe flater , lors que Dieu 
nous avertit 8c qu'il nous menace , & 



de differer de fe convertir a lui ; & 
une craiute falutaire , accompagneYd'u- 
ne prompte converiioo, eft le fur & l'u- 
nique moyen de prgvenir fes jugemens. 

CHAPITRE XIII. 
Szechiel denonce les jugemens du Seigneur 
aux Prophetes & aux Prophetess qui 
fe vantoient faujfemeut d'etre tnfpires 
de Dieu , & qui pramettoient la paix 
au peuple d'Ifraei , dans le terns qu'il 
n y y avoit point de paix pour ce peu- 
ple 9 & Que Dieufe preparoit a le de- 
truire f il menace aujfi des mimes mal- 
heurs ceux qui ecoutoient ces faux Pro- 
phetes. 
I" A parole de l'Eternel me fut encore 
*** adreflee, & il me dit: 

2. Fils de Phomme , prophetife con* 
tre les Prophetes d'Ifraei , qui prophe- 
tifent; & dis a ceux qui font Prophe- 
tes de leur propre mouvement : Ecou- 
tez la parole de l'Eternel : 

3. Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel : 
Malheur aux Prophetes infenfes , qui 
fuivent leur propre efprit , quoi qu'ils 
n'aient eu aucune viuon. 

4. Ifrael , tes Prophetes ont tt€ com- 
me les renards dans les deTerts. 

5[. Vous n'fctes point months aux br£- 
ches, & vous n'avez point refait les 
cloifons pour la maifon d'Ifraei , pour 
etre fermes dans le combat a la jour- 
n6e de l'Eternel. 

6. Ils ont eu des vifjons de vaniti , 
8c des predictions de menfonge , en du 
fant : L'Eternel a dit ; & toutefois PE- 
cernel ne les avoit point envayes ; & 
ils ont fait efplrer que leur parole fe- 
roit accomplie. 

7. N'avez-vous pas vO des vifions de 
vanit^ , & prononce* des predictions de 
menfonge ? Toutefois vous dites : L'E- 
ternel a dit ; quoique je ne vom aie 
point parli. 

8. C'eft pourquoi , ainfi a dit le Sei- 
gneur l'Eternel : Parce que vous avez 
prononce' la vanite* , & que vous avez 
vu le menfonge , c'eft pour cela que 
je vous en veux , dit le Seigneur l'E- 
ternel. 

9. Et ma main fera fur les Prophe- 
tes qui voient la vanite* , & qui pro- 
phettfent le menfonge ; ils ne feront 
plus dans le confeil de mon peuple , 
ils ne feront plus Merits dans les r6- 
giftres de la maifon d'Ifraei, 8c ils 
n'eqtreront plus dans la terre d'Ifraei , 
& vous faurez que je fuU le Seigneur 
l'Eternel. 

io. C'eft parce, c'eft ^arce qu'ils ont 
abuf(f mon peuple, en difant: La paix, 
& il n> avoit point de paix ; Pun ba- 
tiffoit la muraille , 8c les autres Pen- 
duifoient de mortier mal lie\ 

1 1. Dis a ceux qui enduifent de mor- 
tier mal lie , qu'elle tombera ; il y au- 
ra une pluie debord^e, 8c vous , pier- 
res de grele , vous tomberez dejfus , 
.O004 8c 
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ft tin vent de tempfcte /* fendra. 

12. Et vqici , la muraille eft tombge. 
Ne vous dira-t«ron done pas : Ou eft le 
platre dont vous Paviez, platrge ? 

13. Celt pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Je ferai eclater un vent 
impltueux dans mon couroux t & il y 
aura une pluie d<§bord£e dans ma co- 
jere , 8s des pierres de grele avec fu- 
?eur « pour detruire enticement. 

14. Et je dlmolirai la muraille que 
vous avez enduite de mort'er mal lie' , 
& la jetterai par terre, tellement que 
Jon fondement fera decouvert, & elle 
tombera , & vous ferez enticement Ai. 
traits au milieu d'elle ; & vous faurez 
que je fuu PEternel. 

15- Ainii j'accomplirai ma colere con- 
tre le mur, 8c contre ceux qui Pen- 
duifent de mortier mal lie" ; & je vous 
dirai : Le mur n'eft plus , ni ceux qui 
j'ont ehduit * 

16. Savoir lesProphdtes d'Jfraei, qui 
propheti fent touchant jlrufalem, & qui 
voient pour elle des vifions de paix ; 
& nlanmoius il n'y a point de paix , 
(lit le Seigneur PEternel. 

17. Toi , Fils de Phomme , drefle 

aufii ta face contre les filles de * u- 

ple , qui prqphetifent de leu re 

mouvement , & prophetife cc 5 ; 

18. fit dis : Ainfi a dit le ur 
TEternel : Malheur a celles qi nt 

des couffins pour s'accouder 1 _^ Ju 

Bras julques aux mains , & qui font 
des voiles pqur mettre fur latere de/>*r- 
fonnes de tome taillc , afin de chaffer 
aux ames. Chafieriez-vous aux ames 
de mou peuple ; & vous , garantjriez- 
vous vos propres ames? 

19. Vous m'avez profane* aupres de 
mon peuple , pour dfs poignges d'or- 
ge, U pour des pieces de pain ; fai r 
fant mourir les ames qui ne devoient 
point mourir , & faifajit vivre les ames 
qui ne devoient point vivre , en men- 
tant a mon peuple , qui gcoute le men- 
fonge ? 

20. C'eft pourquoi , ainfi adit le Sei- 
gneur PEternel : Voici j'en veux a vos 
c.ouifius, par lefquels vous chaflez la 
aux ames, afin qu'ellcs s'envolent; & 
je les arrach,erai de defTijs Vos bras , 
& je laiflerai aller les ames auxquel- 
les vouschaHez, afin qu'elles s^envolent. 

21. J'arracherai aulfi vos voiles , 8c 
je dllivrerai mon peuple d'entre vos 
mains pour en faire yotre chafle; & 
vous faurez que je Juts PEternel. 

22. Parce que vous avez afftigg le 
coeur du jufte en mentant, lequel je 
n^affligeois point ; & que vous avez 
renforce les mains du mediant , afin 
qu'il ne fe detouruat pas de fon mau- 
vais train , £T que je lui fauvaffe la 
vie. 

23. C'eft pourquoi vous n'aurez plus 
aucune vifion de vaniti, ni aucune pr£- 
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diftion ; mais je d^livrerai mon peu- 
pie d'entre vos mains , & vous faurez 
que je fitu PEternel. 

REFLEXIONS. 

LA deTolation de la ville de Jlrufa- 
lem verifia pleinement ce qu'Ez6- 
chiel avoit dit dans ce chapitre; 8c Y6vi- 
nement montra que ces Prophdtes x qui 
vouloient perfuader aux Juifs qu'il ne 
leur arriveroit point de mal , ftoient 
des impofteurs , & qu'Ezechiel avoit 
par!6 de la part de Dieu. De Id il font 
recueillir ces deux chofes : I. Que les 
Miniftres du Seigneur commettent un 

?;rand p6ch6 , & s'expofept a une ef- 
royable condamnation , lors qu'au lieu 
de reprendre hardiment les pecheurs 
impgnitens , & de leur denoncer la co- 
lere de Oieu , iis les endorment & les 
entretiennent dans leurs vices , en les 
remplifTant d'une fauile confiancp. Le 
prophete exprime le crime de ces faux 
Miniftres , en difant : Qfih abufoient 
le peuple de Dieu i qu'i Is promettoient U 
paix , lors qifil tCj avoit Point de paix; 
quHli couvroient la nwraiue fun mortier 
fnal lie ; £7* quUls cotifoient des cqujjttu 
pour s y appuyer dejfm. Ceci engage bten 
tbrtement ceux qui font appelles au M^ 
niftere facr^, & annoncer fidelement la 
volont6 du Seigneur \ de peur qu'en 
flattant les pecheurs par des prornefr 
fes vaines & mal fondles . ils ne s'ex- 
pofent avec eux a la malediftien divi- 
ne. I{. Puis que Dieu menace de fon 
indignation le peuple qui pretoit Pa. 
reille aux faux Prophetes , il paroit 
que ceux qui fe laiftent tromper por- 
teront aufli la peine de leur p£ch6 , fur T 
tout , fi , comme les Juifs , ils ont des 
moyens de s'inftruire d; la volont^ de 
Dieu & de leur devoir. II s'enfuit auf» 
li de la, qu'autant que Pon doit fuir 
les fedufteurs 8c les faux miniftres, , au* 
tant doit on aimer & Icouter ceux qui 
s'acquittent de leur devoir avec z&le & 
avec finc^rite. 

CHAPITRE XIV. 
Ce chapitre contient des plaintes & des 

menaces ct J T r ' " r , qui 

faifoient de la 

volonte di ter fes 

Jtrophetcs, tuoient 

a ftrvir 1 nt mi- 

me les fai fu< les 

vraii fervt jet dit 

que le Se>_ ^ _es pirns 

terribles vengeances fur "ces fcduHcurs 
£7* fur ceux qui les ecoutoient. IL ll 
declare , que "quand il our ait refolu do 
chatier un pays par quelqu^un de fes 
fleaux , lessens de Hen de ce pays-la 
pourraient etre gar ant u , matt quests ne 
preferveroient pan les ostites. Par Ik 
Dieu vzut marquer aue la deftru&io* 
des Juifs etoit inevitable} qu % ii aWtit 
deployer tout fes fieaux a la foi fur eux; 
if que le petit nombre de gens de bien 
qutl 
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qtftl y avait parmi eux ne Us en met- 1 voye" la famine , & retranche' du milieu 



troit fat a convert. 

QUelques-uns des Anciens d'lfraelvin- 
» rent vers moi , & s'affirent devant 
moi. 

2. Et la parole de l'Eternel me rut 
adrefTe*e , & il me dit : 

3. Fils de Phomme , ees gens«ci ont 
fleve" leurs dieux in fames dans leurs 
coeurs , & ils ont mis le fcandale de leur 
iniquite* devant leur face : Seroit-ce f£- 
rieufement quMls me recherchent ? 

4. C'eft pourquoi parle leur , & leur 
dis : Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel : 
Quiconque de la maifon d'Ifrael aura 
£\ev6 fes dieux dans fon coeur, & mis 
le fcandale de fon iniquite* devant fa 
face , & viendra vers un Prophete ; 
moi qvujyi* l'Eternel, je lui repondrai 
felon quHl vient avec la multitude de 
*fcs dieux ihfames. 

{, Afin que ceux de la maifon d'Ifrael 
Ibient pris par leur propre coeur ; car 
ils fe font tous eloigned de moi par leurs 
dieux inPames. 

6. C'eft pourquoi , dis a la maifon 
^IfraeM 1 Ainfi a dit le Seigneur l'Eter- 
nel : Convertiflez-vous , & faites qu'on 
fe retire de vos dieux infantes, $ 6€- 
tournez vos faces de toutes vos abomi- 
nations. 

7. Car quicanque de la maifon d'If- 
rael , ou des Strangers qui fejournent 
en Ifra^l , fe fera glojgne' de moi , & 
aura Sieve fes dieux infames dans fon 
coeur , & aura mis le fcandale de fon 
iniquite" devant fa face , s'il vient vers 
un Prophete pour m*intertQger par lui , 
je fun l'Eternel , on lui rlpondra pour 
moi. 

8. Et je dreflerai ma face contre cet 
homme?la , & le ferai fervir da figne 
& de proverbe, & je le retrancherai 
du milieu du peuple ; & vous faurez 
que je fuu l'Eternel. 

' 9. Et s'il arrive que le Prophete foit 
feduit , & qu'il prononce quelque pa- 
role , moi qui fun l'Eternel j'aurai €6- 
duit ce Proph6te-la ; & j'^tendrai ma 
main fur lui & je Pexterminerai de 
mon peuple Ifrael. 

10. Et ils porteront la peine de leur 
iniquity \ la peine de I'imquiti du Pro- 

fhete fera comme celle de celui qui 
aura interrogl, 

11. Arin que la maifon d'lfraSl ne fe 
dStoume plus de moi , & qu'ils ne fe 
fouillent plus par tous leurs crimes ; 
alors ils feront mon peuple , & je fe- 
rai leur pieu , djt le Seigneur PEter- 
nel. 

1 a, Puis la parole de PEternel me 
fut adreffte , $ il me dit : 

13, Filsde l'homme , quand un pays 
aura p£che* contre moi , en commet- 
tant prevarication , & que j'aurai 6ten- 
du ma main contre lui, & que je lui 
aurai rompu le baton dupain, & en- 



de lui , tant les homnies que les b$- 
tes; 

14. Et queces trois hommes, N06 , 
Daniel , & Job y fuifent , ils d€livre, 
roient leurs ames par leur juftice , dit 
le Seigneur l'Eternel. 

15. Si je fais palTer les mauvaifes, 
bStes par ce pays-la , & qu'elles le ren- 
dent dSfole , tellement que ce ne foit que 
deTolation fans qu'il y ait perfonne qui 
y pafle , a caufe des b$tes ; 

16. Et que ces trois hommesrla s*y 
trouvafTent ; je fuss vivant , dit le Seit 
gneur l'Eternel , qu'ils ne dllivreroient 
ni fils ni filles ; mats eux feuls fe- 
roient dglivrgs , & le pays ne fera que 
deTolation. 

I7» Oufi je fais venir l'eple fur ce 
pays-la , & que je dife : Que l'epee paf- 
fe par le pays, & en retranche tant les; 
hommes que les bfites ; 

18. Et que ces trois hoiumes-la s'y 
trouvafTent ; jje fuis vivant , dit le Sei- 
gneur l'Eternel , qu'ils ne delivreroient 
ni fils ni filjes ; mais eux feuls feroient 
de*livre*s. 

19. Ou fi j'envoie la mortality fur 
ce pays T la , 8t que je rlpande ma co- 
lore contre lui , a.vec le fang , pour en 
retrancher tant les homines que les be, 
tes ; 

SQ. Et que Noe* , Daniel , & Job s'y 
trQuvafient;ie./«« vivant,ditle Seigneur 
l'Eternel , qu'ils ne dSlivreroient ni fils 
ni filles ; mm eux d^livreroient leurs 
ames par leur juftice. 

21. Mais voicice qu'a dit le Seigneur 
PEternel : Combien plus quand j'aurai 
envoy e mes quatre mauvaifes puni* 
tions , Uvjair l'epSe , I4 famine , les 
mauvaifes bStes , & la mortality cqn- 
tre JSrufalem , pour en retrancher tant 
les hommes que les b&tes ? 

2?. Cependant,voici,quelques rSchap, 
pe*s y demeureront de refte, (avoir ceux 
qu'on va faire fortir, & tils & filles, 
voici, ils vont venir vers vous, ^cvousj 
verrez leqr train & leurs actions, 8c 
vous ferez rendus contens du mal que 
j'aurai fait venir contre J6ru(alem, fa* 
voir tout ce que j'aurai fait venir fur 
elie. 

23. M6mevousen ferez rendus con- 
tens , lorsque vous aurez vu leur train 
& leurs a&iohs ; & vous reconnoitrez 
que je n'aurai point fait fans caufe 
tout ce que j'aurai fait en elle , dit le 
Seigneur l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
IL paroitde ce chapitre , I, Que e'eft 
1 une impi^te* & uiie hvpocrifie mani- 
fefte , que de faire femblant de conful- 
ter le Seigneur , & d'e*couter fa paro- 
le, pendant qu'on. a le coeur £Ioign6 
de lui , & qu'on eft reTolu a perfe*ve*- 
rer dans fes plchls. II. Que quand 
Dieu a fait connoitre futfitamment fa 
o o S volonti 
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volonti aux hommes , & qu'ils s'Sga* 
rent apres cela dans leurs penlees, iui- 
vant leur volonti propre avec obftina- 
tion , il les abandonne par un jufte ju- 
gement ; & qu'alors , veuant a rencon 
trer des perfonnes qui les trompent, 
ils Icoutent le mcnfonge plfltdt que 
]a v6rite\ Ce fut ce qui arriva aux 
Juifs: Au lieu de fuivre les confeils 
falutaires que Dieu leur faifoit don. 
per par fes Prophetes, ils s'attachg- 
rent a des impofteurs ; & ils pe*rirent 
nuffi avec eux , lorfque Jlrufalem fut 
prife, comme Ezgchiel les en avoit 
menaces. II eft dangereux d'^couter 
une autre voix que celle de Dieu ; & 
il punira juitement , tantceux quite- 
duifent les autres , que ccux qui fe 
Jaiflent ftduire. II y a d'importantes 
confid^rations a faire fur la feconde 
partie de ce chapitre ; On y voit que 
la famine , la guerre , la mortalite, 8c 
les autres calamitis fern blab les, font 
des peines dont Dieu vifiteles peuples, 
JVlais inr tout,, on doit bien conGde'rer 
ce qui eft dit ici , que quand Nod , 
Daniel , & Job , qui dtoient des perfon- 
nes li laintes & (i agreables a pieu » 
ieroient au milieu d'un peuple dont 
J)ieu auroit reTolu la mine , ils ne 
pourroient pas la d^tourner. L'inter- 
ceffion des gens de bien peut beaucoup, 
jnais elle n'ett pas toOjours efficace pour 
les autres ; cepeudant Dieu prend tofl- 
jours foin de fes 6hls , &il lesexem- 
te des peines dont il vifite les medians 
& les endurcis. II paroit au refte de 
ce chapitre , que Daniel *toit d£ja alors 
i 11 u lire par fa ptetS , par mi ceux qui 
avoient etc* tranfportes a Babylone 
avee le Roi J^hojakim. Voyez Daniel 
I. I -<s. 

CJHAPITRE XV. 
Dteu reprefente la totale mine des Juifs , 

par Ptmage^du^bou de la vigne , qui 

n'eji fan qxfa bruler, 
T A parole de PEternel me fut enco- 
** re adreftee , & il me dit ; 

2. Fils de Phomme , Que vaut !e 
bois de la vigne plus que les autres 
bois , & les farmens plus que ce qui eft 
aux arbres d'une forfct ? 

3. En prendra«t'on du bois pour en 
faire quelque otivrage , ou en prendra- 
t-on une cheville pour y nendre quel- 
que chofe? 

4. Voici , on le met au feu poor fctre 
confuml; le feu en con fume aufli-tAt 
les deux bouts; le milieu dememe eft 
re'duit en cendres : Sera.t-il bop a quel* 
que chofe? 

5. Voici , quand il eft entier , on n'en 
fait aucun ouvrage ; com bien moins 
quand le feu Paura continue" & qu'il fe- 
ra brfite fera«t.il proprtpour quelque 
ouvrage ? 

6. Celt pourquoi , ainO a dit le Sei 
gneur PEternel : Comme le bois de la 



vigne eft tel entre les arbres des fo- 
rets , . que je Pai deftine* au feu pour 
etre conliiml; ainfi livrerai je les ha- 
bitans de Jlrufalem ; 

7. Et je drefTerai ma face contr'eux, 
Seroqt-ils fortjs du feu ? Le feu les con- 
fumera encore , & vous faurez que je 
fms PEternel , quand j'aurai drefTg ma 
face contr'eux. 

8, Et je ferai que le pays ne fera que 
deTolation; parce qu'ils ont perfever6 
dans leur prevarication , dit le Seigueut 
PEternel. 

REFLEXIONS. 
MOus avons ici un embl&ne , qui 
L * nous met devant les yeux , d'ua 
cdt£, Pentilre definition des Juifs, 

Sui devoient fctre confumes par le feu 
e la colore de Dieu ; & de Pautre, la 
caufe de cette dellruction , favoir, 
les crimes 8c les prevarications de ce 
peuple , oui etoit comme une vigne 
infru&ueufe & un bois inutile. Notre 
Seigneur emploie la me me image , 
pour r^pr^feuter ce qu'ont a attendre 
les m^cbans , lors qu'il dit : ^i queU 
qWun ne demeure />** en znoi , il efijette 
dehors comme le farment , gf il Jeche J 
yw on Vamajfe , on le jefte ay feux £? 
il brule. Et Jean Bapctiie denoncoit 
la meme puuition aux incredules, par 
cette menace : Tout atkre qui ne port* 
pa* de boos fruit* fetA coupe 67* i*M 
aufeu. 

CHAPITRE XVI, 
Ezechiel fe fert de la parabole d y unefem* 
me adultere % pour reprefenter que Die* 
avoit cbotji Us Juifs , & qu'il les avoit 
combles de fes graces } mats quails /V* 
toient tendw coufable* Winfdeliti c#jn 
tre lui ; £7* furtout , Que Par leur id* 
latrie ils avoient rompu V alliance dans 
laqueUe il les avoit rccus* J I reproche 
aux Juifs de Jerufalem , cT avoir imite 
&furpa£e Samarie, c^ejt^a-dircy les 
Ifraelites des Dix Tribm , dans t leur 
culte idolatre i & de s'etre foutlles des 
mimes abominations que les Egyptiens , 
les ^Affyriensy & les Caldiens ; il les 
compare a Sodome , qu'il aPpelle Uur 
faur ; & il les menace aunt n*r*f 
terrible ty inevitable j promettanXto** 
tefou que Dieu auroit compajfiom d**** 
partie <Tentr % cux , £F qu* apres les avoir 
humilies , il les recevrqtt encore dans 
fon a Usance, 
I A parole de PEternel me fut aunt 
** adreffte , & il me dit : 

%. Fils de Phomme , Fais connoitre 
a Jerusalem fes abominations ; 

J. Et dis : Ainfi a dit le Seigneur 
PEternel a Jerufalem : Tu as tire ton 
extraction & ta naiilance du pays del 
Canan^ens ; ton pe>e efrit Amorrheen , 
& ta m^re <tci> Hethienne. 

4. Et pour ce qui eft de ta naman. 
ce, ton nombril ne tut point coup*, 
an jour que tu uaquis, & tu n« fvs point 
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Javge d'eau pour Stre purified , ni nec- 
toy£e avec du fel, ni aucuriement em- 
maillQtie. 

5. II n'y eut ancun ceil qui eutpiti^ 
de toi , pnur te faire aucane de ces 
ohofes-la , eh ayant companion de toi ; 
mais tu fus jettee Air le deffus 4'"" 
phartip , parce qu'on avoit horreur 
de toi , au jour auquel tu naquis. 

6. Et paflant prds de toi , je te vis 
^tendue' par terre dans ton fang ; & je 
te dis : Vis dans ton fang ; & je te re- 
dis : Vis dans ton fang. 

7. Je te fiscroitre par .millions, com- 
me le germe des champs. Tu crus , 
& tu devins grande , & tu parvins a 
«ne parfaite beaute ; ton corps fe for- 
ma ; mais tu etoit nue" , & dans la con- 
f-ufion. 

8. Et je paflai aupres de toi , & je 
te regardai , 8c voici tu etois en age 
d'etre aim6e ; & j'etendis le pan de ma 
robe fur toi , & je couvris ta nudite" s 
puis je te^jurai, & j'entrai en allian- 
ce avec toi , dit le Seigneur 1'Et^rnel , 
& tu devins mienne. 

9. Et je te lavai avec de l'eau; & 
en t'y plongeant j'dtai ton ftmg de 
deflus toi , 8c je t'oignis avec de l'huile, 

10. Je te vStis de broderie , ie te 
chauflai de peaux de couleur de hiacin- 
the , je te ceignis de fin lin , & je te 
cpuvris de foie. 

ii. Je te parai d'ornemens , & je 
mis des bracelets lur tes mains , 8c 
vn collier a. ton cou^ 

12,. Je te mis auifi une bague fur 
le front, & des pendans aux oreilles, 
fc une couronne eclatante fur la tete, 

13. Tu fus done par^e d'or & d'ar- 
gent , ton vetement etoit de fin lin, de 
foie, & de broderie; tu mange as la 
fleur de froment , ie miel , & T'liuile ; 
tu devins extremement belle , 8c tu 
garvins jufqu'ct re^ner, 

14. Et ta renomm^e fe rgpandit par- 
mi les nations , a caufe de ta beaute , 
parce qu'elle etoit parfaite > a caufe de 
ma gloire que j'avois mife fur toi, 
dit le Seigneur TEternel. 

15. Mais tu t'£s confine en ta beats 
te , & tu t'£s proftituee a caufe de ta 
renommee , 8c tu. as poufT6 tos pioititu- 1 
tions jufqu'a te livrer a tout paflant, 

16. Et tu *s pris de tes vetemens, 
& t'en es fait des ornemem de diverfes 
couleurs , pour tes hauts lieux , tels 
qu'il n*y en a point & n'y en aura 
point de fembUbfes , 8c tu t'y es prof- 
tituee. 

17. Et tu as pris tes ba,gues magni- 
fiques , faites de mon or & de mun art 
gent , que je t'avois donne , 8c tu t'en 
es fait des images d'hommes , 8c tu 
t'es proftituee avec elles, 

18. Et tu as pris tes vetemens de bro- 
derie , & tu les en as couvertes ; 8c tu 
as mis mon huile defc ntcwr & mon par- 



turn devant elles, 

19. Et a 1'^gard de mon pain que je 
t'avois donne* , de la fleur de froment , 
tie l'huile , 8c du miel , que je t'avois 
donne a manger , tu les as mis devant 
elles , pour etre une odeur agre^ble. 
Voila ce qui a €t€ fait, dit Ie Seigneur 
1'Eternel. 

20. Tu as audi pris tes flls & tes fil- 
les , que tu m'avois enfantes, & tu les 
leur as (aerifies pour £tre confum^s, 
Eftce peu de chqfe, que tes proftitu- 
tion9? / 

zi. Que tu aies immoie mes flls & 

?[ue tu Tes aies livres pour les faire paf- 
er par lefem ? 

22. Et apres toutes tes abominations 
8c tes proftitutions , tu ne t'es point 
reflbuvenue" du terns de ta jeunefle ., 
quand tu etois toute nue , dans la con* 
fullon , 8c Vendue par terre dans ton 
fang, 

2,3. Et il eft arrive a.pres toute ta 
malice, (Malheur, malheur a toi, dit 
le Seigneur 1'Eternel !) 

24. Que tu t'es bati un lieu Eminent, 
8c que tu t'es fait des hauts lieux par 
toutes les places. 

25. Tu as bati un haut lieu achaque 
bout de chemin , tu as rendu ta beau* 
t€ abominable, 8c tu t'es praftitude a 
tout paflant , & tu as multiplie* tes prof-, 
titutions 

26. Tu t'es proftituee avec les Egyp-i 
tiens , tes voilins , qui font vigoureux ; 
& tu as multipli^ tes infamies pour 
m'irriter. 

27. Et voici , j'ai dtendu ma main 
fur toi , & j'ai dimimie' ton etat ; & je 
t'ai abandonn£e a la volonte* de celles 
qui te haifloient , favoir des ftlles des 
Philiftins , lefquelles ant honte de ta 
conduite criminelle, 

28 . Tu t l es auffi proftitu6e avec lea 
Affyriens , narce que tu n'etois pas en-, 
core affouvie; & apr£s t'etre profti- 
tuee avep eux , tu n'as pas encore eta" 
contente. 

29. Mais tu as multiplie tes proftU 
tutions dans le pays de Canaan jufques 
en, Caldee, & avec cela tq, n'as pas en* 
core ete contente. 

30. O que ton cceur eft lache % dit le 
Seigneur 1'Eternel, d'avoir fait toutes 
ces chofes*la , qui font les aftions d'une 
maitrefle proftituee ! 

31. D'avoir bati tes lieux SminensA. 
chaque bout de chemin , 8c d'avoir 
fait tes hauts lieux dans toutes les pla- 
ces ! Et encore n'as»tu pas fait comme 
les proftituees, en ceque tuasmepri- 
ie le falaire, 

J2. Femme adult^re , ^ui prens des 
etrangers au lieu de ton mari. 

33. On donne un falaire a toutes les 
perfonnes infamesjmais toi tu as donnd 
a tous ceux qui t'aimoient les preTens 
que ton mari t'avoit Jaits ; & tu leur as 
* fait 
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parts ils vinflent vers toi , pour 
proftitutions. 

34. Et il eft arrive en toi & en tes de- 
bauches , tout le contraire de oe qui 
arrive aux afitres femmes , pareequ'il 
n'y avoit perfonne qui te recherchat; 
car en ce que tu as donne* des preTens, 
& qu'on ne t'en a point donne , tu as 
agi tout au ret>ours des autre*. 

3 5 . tfeft pourquoi, femnu proftitule, 
£coute la parole de l'Eternel. 

3$. Ainfia dit le Seigneur l'Eternel : 
Parce que ton ordure eft rlpandue , 
& que ta nudite s'eft d|couverte dans 
tes proftitutions avec c«ux qui t'ai- 
tnoient , & avec tes dieux abominables 
& infames , & dans le meurtre de tes 
enfans , lefijuels tu leur as donnas ; 

37. Voici , je vaisaflembler tous ceux 

J(ui t'ont aimee , avec qui tu as fatis- 
ait ta paffion , & que t,u as aimes , 8c 
tous ceux que tu as haVs; oui je les 
aflemblerai de toutes parts contre toi, 
& je d£couyrirai ta nudite* devant eux ; 
tellement qu'ils yerront toute tanon? 
te. 

38. Et je te jugerai comme on juge 
les femnies adulteres , & celles qui re- 
pandent le fang ; je te Iivrerai pour etre 
mife a mort, dans ma colore & dans 
ma jaloufte. 

3?. Je te liyrerai entre leurs mains, 
& ils dltruiront tes lieux Iminens, & 
|l£moliront tes nauts lieux ; ils te d$- 
pouilleront (le tes vetemens , & em. 
porteront tes bagues dont tu te parois, 
& te laifleront toute nue & toute con- 
fufe. 

40. Et on fera monter contre toi 
jine aflemblge de gens qui t'aflbmme- 
ront die pierres, & te tranfperceront 
avec leurs £p6es ; 

41. Us mettront le feu a tes mal 7 
ions , & fcront des executions fur toi 
en la prcTence de plufieurs femmes; 
3c je rempecherai de te proftituer, 8c 
tu ne donnqras plus de falaires. 

42. Et je contenterai ma colere fur 
toi, tellement que ma jalousie fe d£- 
{ournera de toi ; & je ferai en repos , 
£e ne me courroucerai plus. 

43. Parce que tq ne t'ds point fqu* 
venue du tems de ta jeunefle , & que 
tu m'as provoqug par toutes ces chofes- 
la ; c'eft pourquoi aufli , voici j'ai fait 
retomber ta conduite fur ta tete , dit 
le Seigneur PEternel. N'as-tu pas com- 
mis ce crime Iriorm? , outre toutes tes 
autres abominations : 

44. Voici , tous ceux qui fe fervent 
tfe proyerbes feront un proverbe de 
toi & diro'nt : Telle qu'eft la mere , 
telle eft fa fille. 

45. Tu £s la fille de ta mire qui a 
abandonne" fon mari , & fes enfans ; & 
tu es la fceur de chacune c!e tes foeurs , 
qui ont abandonnl leurs maris & leurs 



enfans; vdtre mere etoit rllthieqne , # 
vdtre pe>e etoit Amorrhien. 

d«. Et ta foeur ain£e , c*efi Satnarie , 
& les villes de fon reflbrt , laquelle eft 
fitu6e a ta gauche ; & ta jeune foeur 
qui eft fitu£e a ta droite, c y e/i Sodo- 
me & les villes de fon reflbrt. 

47- Encore n'as tu pas feulement fui- 
vi leur train , & fait felon leurs abo- 
minations ; mais, comme fi c*eot et6 
peu de chafe, tu t'es plus corrompot 
qu'elles , dans toute ta conduite. 

48. Je fw vivant , dit le Seignevr 
TEternel , que Sodome ta foeur n'a point 
fait , ni elle ni les villes de fon reflbrt, 
comme tu as fait, toi & les villes de 
ton reflbrt. 

49. Voici quelle a 6t6 l % iniquit€ de 
Sodom.e ta foeur ; Torgueil , rabondan- 
ce du pain 5 elle a ere dans Paife 8c 
dans 1'ohivete' , elle & les villes de fon 
reflbrt; mais elle n'a point fofttenn la 
main de Taffli§6, ni du n^cemteux. 

50. Elles fe lont elevees, 8c el tes ont 
commis des abominations devant moi; 
& je les ai d^truites , apres Tavoir vu. 

f 1. Et pour ce qui eft dc Samarie, 
elle n'a pas fait la moitie" autant dc pe- 
ch^s $ue toi; car tu as multiplie tes 
abominations plus quelle , & tu, as juf- 
tihe tes fosurs par toutes les abomina- 
tions que tu as commiles. 

52. Porte done auili ta confuflon , toi 
qui as condamne* chacune de tes foeurs, 
a caufe de tes plches > par lcfc^uels tn 
as et£ rendue plus abominable qu'el- 
les ; elles font plus juftes que toi ; fois 
done auffi honteufe , & porte ta conta. 
(ion , purs Que tu as j 11 ft i He tes foeurs. 

53. Ouand je ramenerai leurs cap tits , 
favoir Tes captifs de Sodome , 5c des 
villes de ton reflbrt, les captifs de Sa- 
marie , 8c des villes de fan reflbrt , jc 
ramenerai audi les captifs de ta capti- 
vity parmi elles. 

54. Afin que tu portes ta confuflon , 
8c que tu fois confufe a caufe de tout 
ce que tu as fait , enforte que tu leur 
fois un ftijet de confolation. 

55. Quand ta foeur Sodome, & les 
villes de fon reflbrt retourneront a leur 
^tat pr^c^dent ; & quand Samafte , 8c 
les villes de fon reflbrt retourneront a 
leur 6tat precedent , toi audi & les vil- 
les de ton reflbrt vous retournerez a 
vdtre £tat pr^o^dent. 

56. Ta bouche n'a point fait men- 
tion de Sodome ta foeur , dans le tems 
de ton orgueil. 

57. Avant que ta malice fftt de'cou, 
verte , comme elle a ^t^ lors que tu as 
€t€ expofee aux outrages des villes de 
Syrie & de toutes celles d'alentour,/*. 
voir les villes des Philiftins , qui font 
pill€e de tous cdt6s. 

s£. Tu portes fur toi ton £normite* 
& tes abominations , dit TEternei. 
59. Car ainft a dit le Seigneur l'E- 
ternel; 
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comme tu as 
fait ♦ quand tu as m&prife' 1'execration 
du ferment^ en Violant 1 'alliance. 

60. Toutefois je me fouviendrai de 
Tallianoe que j'avois traitie avec toi 
dans les jours de ta jeunefTe , & j'6ta- 
blirai avec toi une alliance eternelle. 

€i. Alors tu te fouviendras de ta con- 
thtite* 8t tu en feras confute , quand 
tu recevras tes foeurs , tant celles qui 
font plus grandes ♦ que celles qui font 
plus petites que toi ; & je te les don* 
nerai pour filles j mais non pas felon 
ton alliance. 

62. Car j'^tablirai mort alliance avec 
toi , & tu fauras que je fuit l'Eternel. 

63 » Aftn que tu t'en fpuviennes , & 
que tu fois honteufe , & que tu n'aies 
plus la hardiefle d'ouvrir la bouche , 
a caufe de ta confufion ♦ apres que j'au- 
rai €t€ .appaife en vers toi * pour tout 
ce que tu auras fait* dit le Seigneur 
l'Eternel. 

REFLEXtOtfS* 

CE qu'on lit dans ce chapitre re*pfe** 
fente le crime de ceux qui ayant 6te* 
irequs dans l'alliaace de Dieu , 8c com* 
bl£s de fes bienfaits , tombent dans P|n* 
fidlliri & dans l'in£f atitude , en fe d£- 
tournant de l'ob£iflance qu'ils lui doi- 
yent; ce que l'Ecriture appelle un adul* 
tere fpirituel » pour montrer que les 
hommes rompentpar la Talliance qu'ils 
avoient avec Dieu. Les ieproches que 
le Se*igneur faifoit aux Juift , non feu- 
lement d'avoir imite* Samarie & Sodo- 
me , mais raeme de les avoir furpaf- 
f6es dans leurs d£r£glemens ♦ noijs ap- 
prennent * que * de tous les hommes , 
il n'y en a point de plus coupables que 
ceux qui ont ete* le plus enrichis des 
faveurs de Dieu , & qui en abufent ; 
& que ee font anffi ceux qu'il punit 
avec le plus de fevlrite. Cependant, 
il eft a reittarquer, que Dieu declare! 

Jiu'apr&s avoir exerce fa vengeance fur 
es juifs rebelles & idolatres 4 il fe 
fouviendroit de fon alliance , & qu'il 
pardonneroit a ceux qui fe converti- 
roient. Le but des cnatimens tempo- 
tels eft d*amener les hommes a la 
repentance. Aufii-t6t qu'ils s'humilient 
Dieu s'appaife envers eux \ & c'eft ainfi 
qu'il fait voir fa bonte , dart* le terns 
mfme qu'il donne des marques de fa 
juftice. • 

CHAPITRE XVIL 
II eft necejjdire de favoir , pour t intelli- 
gence de ce chapitre , que lors que 
Je Roi de babylone trarifporta en\ 
Caldce JechoniM Rot de Juda , avec 
plujieurs Juifs, il etablit Sedecitu Roi 
fur les Juifs qui etotent encore a Jeru 
falem , £7 le fit jurer qu'il lui ftrott 
fidele. Mau Se'decia* viola j on ferment ; 
il fe rebella centre le Roi de babylone , 
iX's'aUia avec le Roi d'Egypte, au- 
quel il demand* du fecours t Ezechiel 
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predit ici que Sedeciiu fefoil punt de 

fon parjure , £7* livre aux Babyloniens 

avec tout fon peuple. Ceft ce qu'il te- 

pre fente par la ffmilitude (tun <AigU 

' £T (tun Cedre % de laqueUe il donne Pex* 

plication. 

T A parole de l'Eternel me fut enco* 

•**• re adreflee , & il me dit : 

2. Eils de l'homme , propofe une 
enigme & une fimilitude a la maifort 
d'Ifrael : 

3. Et dis ; Amfi a dit le Seigneur l'E- 
ternel : Un grand Aigle , a grandes ai* 
les , d'un long plumage , plein de plu- 
mes de diverfes couhurs , comme en fa* 
c.on de broderie , eft venu au Liban » 
& en a enleve* la cime d'un Cedre. 

4. Et il a roihpu le bout de fes jets, 8c 
l'a traufporte* en un pays marchand, 
& Pa mis dans une ville de nggocians. 

%. Puis il a pris de la femence de 
ce pays-la, & l'a mife dans un champ 
propre a femer , 8c la portant pr^s des 
groffes eaux , l'a mife la comme un faule. 

6. Et cette femence poufla , & de- 
vint un fep plantureux , matt bas , ayant 
fes rameaux tourn6s vers f^Aigle , 8c 
fes racines fous lui ; elle devint dona 
un fep , 8c produifit des tranches , & 
jetta des j?rovins. 

7. Mais il y avoit un autre grand Ai- 
gle a grandes ailes , 8c de beaucoup 
de plumes ; & void <5e fep poufla vers 
lui fes racines , & £tendit vers lui fes 
branches , ami qu'il l'arrofat des eautf- 
de fon parterre. 

8. II 6toit done plante* dans une bon« 
ne terre * pres des groffes eaux ; de 
forte qu'il jetta des branches & por- 
ta du fruit , 81 qu'il devint un fep ex- 
cellent. 

9* Dis t Ainfi a dit le Seigneur l'E* ' 
ternel ; Reuflira-t -il ? Le premiet 
sAigle n'arrachera-t-il pas fes racines, 
& ne coupera-t*il pas fes fruits * en* 
forte qu'ils devienncnt fees ? TouteS 
les branches qu'il a jetties fgchefont, 
fans qu'il faille un grand effort , ni 
un grand peuple. , pour Penlever de 
fes racines. 

10. Mais pourtant il Itoit planteV 
N'importe : R6uflira-t-il ? Q.uand le vent, 
d'orient 1'aura touch6 , ne lechera-t-il 
pas entierement ? II fechera fur left 
quarreaux de fes jets. 

11. Enfuite la parole 4el*Eternel md 
fut adreilee , & il me dit : 

12. Dis maintenant a la maifon re* 
belle : Ne favez-vous pas ce que cela 
veut dire? Voici, le Koi de Babylo- 
ne eft vtnu a J6rufalem, & il a priS' 
ion Roi , & fes Princes ♦ & les a em- 
menes avtc foi a Babylone. 

13. Et ii tn a pris un de la race 
Royale i 6c il a iraite" alliance avco 
lui, & lui a tait preter ierment , oc a' 
retenu les pmiians du pays i 

14. Ahn que le Royaume fut tenu 

Digitized by LiOOQ IC 



9**3 



EZECH1BL. 



bas, & qu'il ne s'Slevat point, mats 
qu'il fubfiftat en obfervant fon traits 

15. Maiscelui-ci s'eft rebels contre 
luu en envoyant fes Ambaffadeurs en 
Egypte , ufin qu'on lui donnat des 
chevaux & un grand peup!e. Celui 
qtii fait, de telles chofes , profp^rera- 
t-il ? Echappera-t-il ? Ayant enfraiiu 
Palliance , e*chappera.t-il ? 

16. Je fuu vivant, dit le Seigneur 
PEternel , fi celui-ci ne meurt au pay 1 
du Roi qui Pa etabli pour Roi , dont 
il a imfprife" le ferm,ent d'ex^cration , 
& dont il a enfreint Palliance , fi , 
du je , il ne meurt etant avec lui au mi- 
lieu de Babylone. 

17. Et PharaonAvec une grange ar- 
m£e & de groifes troupes ne fera nen 
pour lui dans la guerre, lorique Pen- 
nemi aura dreff6 des terraiTes , & aura 
bati des baftions pour exterminer un 
grand nombr'e d'hommes. 

18. Car il a mlprife* le ferment, en 
violant Palliance ; & quoi qu'il eut don- 
ne* ia main , il n'a pas laitfe* de faire 
tout cela ; il n'e'ch-appera point. 

19. Celt pourquoi ainu a dit le Sei- 
gneur PEternel: Je fuu vivart , fi je 
ne fais tomber fur fa t&te mon ferment 
d'execration qu'il a mlptife' , & mon 
alliance qu'il a violle, 

20. J'Stendiai mon rets fur lui, & 
il fera pris dans mes filets , & je le 
ferai entrer dans Babylone , & la j'en- 
trerai en jugement contre lui , ponr le 
crime qu'il a commis contre moi. 

a 1. Et tous fes fugitirs avec toutes 
fes troupes tomberont par l'iple, & 
ceux qui demeurcront de refte feront 
dilpetUs a tout vent, & vous faurez 
que e'eft moi PEternel qui ai parie*. 
12. Ainfiadit le Seigneur PEternel; 
Je prendrai aufii un rameau de la ci- 
me de ce haut cedre , & le mettrai en 
terre ; je couperai , dis-je, du bout de 
fes jeunes branches un tendre rameau, 
& je le planterai fur une montagne 
haute & e*Uv£e. 

23. Je le planterai fur la haute monta- 
gne d'Ifvael , & Id il produira des bran- 
ches , & fera du fruit , & deviendra 
un excellent cedre , & des oifeaux de 
tout plumage demeureront fous iui , 
& habiteront fous l'ombre de fes bran- 
ches. 

24. Et tous les arbres des champs 
connoitront que e'eft moi PEternel qui 
aurai abaiHe* le grand artre , & 61e- 
v£le petit arbre; qut aurai tait fecher 
le bois verd , & tait reverdir le bois 
fee. Moi r Eternel je Pai dit , & je le 
ferai. 

REFLEXIONS. 

(~\N voit ici le crime de S£de*cias , 
^ qui, apres avoir tait ferment de 
fidelity an Roi de Babyione , vioia fa 
promeife & demanda du fecoiirs aux 



Fgyptiens ; &Pon y vpit aufli comment 
Sedlcias rut puni de fa perfidie , Dieu 
Payant livie" aux Rabyronient quiPem- 
menereut cap t if. De la nous devons 
apprendre, que la violation du fer- 
ment eft Pun des plus grands crimes 
ou 1'on puifle tomber; que ce crime 
attire la malgdiftion divine fur les par- 
ticuliers , & mime fur les peupies en- 
tiers; fur tout lors qn'il eft commis 
par ceux qui font glevls au defl'us des 
uutres. Ezexhiel declare , que Dieu 
fast tomber P execration du ferment fur 
U tete de celui qui Pa enfreint ; & e'eft 
dequoi le Roi S6d£cias fit Pexp^rien- 
ce. Ce chapitre nous apprend de plus, 
que Dieu ne benit pas les moyens aux- 
quds les parjures & les injuftes ont 
recours ; 6c que c*eft en vain que Ton 
a recours aux hommes, quand on eft 
mal avec Dieu. SeMecias croyoit trou- 
ver du fecours dans les Egyptiens con- 
tre le Roi de Babylone ; & ce fut par 
la qu'il engagea ce Prince a lui decla- 
rer la guene, & a lui faire fon pro- 
ces comme a un parjure. Ce qui eft 
ajoute* a la fin de ce chapitre , que Dieu 
planter oit un rameau de cedre fur la mon- 
tagne d'ffrtel, £T que ce rameau de ce- 
dre croitroit , £T deviendroit un grand 
cedre , fous tequel les oifeaux demeure- 
roient , vouloit dire , que Zorobabel , 
Prince du fang Royal de Juda, ra- 
meneroit de Babylone les Juifs captifs. 

CHAPITRE XVIII. 
Ezechiel re pond aux murmures des Juifs 
captifs , qui fi platgnoient <Titrt fu- 
nis pour los peches de lews peres. It 
dit fur cela que Dieu n'imputoit point 
aux enfans les peches que teurs peres 
avoient commu , mass que chacun fe- 
roit puni pour fes propres peches. Ce/t 
ce qu'il cxfhque fort au long , U 
d'une maniere tout a-fait ctaire. It 
ajoute a cela , pour montrer Ptnjuftice 
de ces plaintes des Juifs , que Dteu nk 
de fir oit que leur falut , £r ^ qu'il etoit 
difpofi a leur par donner , des qu'tlsfe 
repentiroient finceremtnt ; C it les ex- 
horte avec force a reconnoitre que Dieu 
eji j'ufie , £7* a fe convertir. Ce cha- 
pitre contient des injlrucitons impor- 
t antes , gfj'on doit donner une grande . 
attention a fa ictture. 
{ A parole de PEternel mefutenco- 
*- re adreffite ♦ & il me dit : 

2. Oue voulez-vous dire , vous qui 
Vous fervez ordinal rement de ce pro* 
verbe , touchant le pays d'lirael , en 
difant : Les pe>es ont mange' les raifins 
verds , & les dents des enfkns en font 
agacees ? 

3. J a fuu vivant, ditle Seigneur PE- 
ternel , que vous n'aurez pins occafion 
de vous fervir de ce pro verbe en If- 
tail. 

4. Voici , toutes les ames font a 
moi ; Pame de Pen font eft a moi, com. 

me 
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me Tame du pe're; Tame qui p6che- 
ra fera celle qui mourra. 

5. Mais l'homme qui fera jufte, & 
qui fera ce qui eft jufte & droit j 

6. Qui n'aura point mange* fur les 
montagnes, & n'aura point leve fes 
yeux vers les dieux infames de lamai* 
fqn d'Ifrael, qui n'aura point fouille 
la femnte de fon prochain , & qui ne 
fe fera tooint approch£ de la femme 
feparee a caufe de fa ibuillure ; 

7. Qui n'aura foule 4 perfonne » qui 
aura rendu le gage a fon dlbiteur , qui 
n'aura point exercl de rapine , qui au- 
ra donne* de fon pain a celui qui avoit 
faim , & qui aura couvert d'un vehe- 
ment celui qui 6toit mid ; 

8. Qui n'aura point preti a ufure , 
& qui n'aura point pns de furcroit ; 
qui aura d6tourn6 fa main de l'iiiiqui- 
te\ 8c qui aura rendu un jugement 
droit entre un homme & l'autre ; 

9. Qui aura marche dans mes fta- 
tuts, & aura garde mes ordonnances 
pour agir felon la v£rite" ; celui*la eft 
jufte ; certainement il vivra , dit le 
Seigneur l'Eternel. s 

10. Que fi cet homme-ld eft pe're d'un 
enfant qui foit un voleur , qui r6pan- 
de le fang , ou qui commette quel que 
cbofe de femblable; 

11. Qui ne faffe pas ceque j'ai com- 
mand e" , mais qui mange fur les monta- 
gnes , & qui fouille la femme de fon 
prochain ; 

i a, Qui foule 1'afnige* & le miKra- 
ble , qui ravifle I e bien d'autrui , & 
qui ne rende point le gage ; qui leve 
fes yeux Vers les dieux infames , & qui 
commette des abominations ; 

13. Qui prete a ufure > & quipren- 
ne du furcroit ; vivra-t-il ? II ne vivra 
p*s , quand il aura commis toutes ces 
abominations - la ; il mourra tres-cer- 
tainement , & fon fang fera fur Ink 

14. Mais s'il eft pdre d'un fi!s , qui , 
vdyant tous les p£ch6s que fon pe're 
aura commis, y prenne garde » Jk ne 
faffe rien de fembJable j 

1^ Qui ne mange pas fur les mon- 
tagnes- s & n'£leve pas fes yeux vers 
le* diei>x infames de la •maifon d'If- 
rael ; qui ne fouille point la femme de 
fon prochain; 

X6. Qui ne foule perfonne I qui ne 
retienne point le gage ; -qui ne ravif- 
fr point le bien d'autrui ; qui donne 
de Ion pain a celui qui a raim , & qui 
couvre celui qui eft nud; 

I7» <lui n'opprime pas le pauvre j 
qui ne prenne ni ufure ni furcroit ; qui 
garde mes ordounances, & marche dans 
mes ftatuts * cet homme-la ne mourra 
point pour riniquite de Ion p6re, mais 
il vivta certainement. 

15. Kt quant a ion p6re, parce qu'il 
a opprime les autres , & qu'il a ravi 
ce qui 6toit a fon here , & qu'il a iau 



parmi fon peuple ce qui n'eft pas bon, 
il mourra pour fon iniquite\ 

19. Mais vous direz ; Pourquoi ce fils 
ne portera-t-il pas riniquite* de fon pe- 
re? Q'eft parce que ce fils a fait ce 
qui £toit jufte & droit , 8c qu'il a gar- 
de tous mes ftatuts , & qu'il les a ob- 
ferv£s: Certainement il vivra. 

20. L'ame qui p6chera fera celle qui 
mourra ; le fils ne portera point l'ini- 
quite* du pe're , & le p6re ne portera 
point riniquite) du fils ; la juftice du 
jufte fera fur lui , & la me*chancete* du 
merchant fera fur lui. 

21. Que le merchant fe dltourne de 
tous fes pane's qu'il aura commis, <Sc 
qu'il garde tous mes ftatuts , 8c faffe 
ce qui eft jufte 8c droit , certainement 
il vivra, & il ne mourra point. 

22. II ne fera fait aucune mention de 
tous les p£ch£s qu'il aura commis , matt 
il vivra pour fa juftice a laquelle il fe 
fera adonne\ 

23. Prendrois-je en aucune fatjon plai- 
fir a la mort du mechant , dit le Sei- 
gneur l'Eternel , & non pas pliitot k 
ce qu'il fe dgtourne de fon train , 8c 
qu'il vive. 

24. Mais fi le jufte fe dgtourne de 
fa juftice , & qu'il commette l'iniqui- 
te* , felon toutes les abominations que 
le merchant a accoutume* de commet* 
tre , vivra-t-il ? II ne fera fait aucune 1 
mention de toutes let auvres de juftice 
qu'il aura faites ; a caufe de Ion crime ,'• 
& a caufe de fon p^che* qu'il aura com- 
mis , il mourra pour ces chofes-U. 

25. Et vous dites : La voie du Sei- 
gneur n'eft pas bien regime* Ecoutez 
maintenant » 6 maifon d'Ifrael : Eft-ce 
ma voie qui ir*eft pas bien reg!e> ? Ne 
font-ce pas plfttfit vos voies qui ne font 
pas bien regimes? > 

26. Quand le jufte fe fera d&ournS 
de fa juftice , & qu'il aura commis l'i- 
niqufte\ il mourra, a caufe de cela; 
il mcurra a caufe de fon iniquite" qu'il 
aura commife, 

27* Et quand le mSchant fe d^tour- 
nera de la mechaucete' qu'il aura co tu- 
rn ife , & qu'il fera ce qui eft jufte & 
droit , il tera vivre fon ame. 

28. S'il revient a lui meme > & qu'il 
fe dltourne de tous les peches qu'il au- 
ra commis , certainement il vivra & 
ne mourra point. 

29- Et ceux de la maifon d'Ifrael ont 
dit : La voie du Seigneur l'Eternel n'eft.. 
pas bien regime. O maifon d'Ifrael , 
iont-ce mes voies qui ne font pas bien 
reglees ? Ne 4ont-ce pas plutot'ies v6» 
tres qui ne font pas oien rdgle'es? 

30. Celt pourquoi, 6 mailon d'Ifrael, 
je vous ju^erai citacun de vous felon 
les voie* , ttit ie Seigneur. Convertif- 
iez-vous, &detournez vous de tous vos 
plches, & i'miquite ne vous lera pas 
une~occation de mine. 



Digitized by LjOOOTIC 



?6o 



E Z B C H I B L. 



31. Jettez loin de vous tous vos pe** nouveau Sc un changement d'inclina- 
ch£s par lefqucls vous avez p£che* ; Sc tions , qui foit fuivi d'on veritable amen* 



faites vous un ..ouveau cceur Sc un ef- 
prit nouveau 1 & pourquoi mourriez- 
vous , 6 maifon d'Ifrael ? 

.32. Car je ne prens point de ptaifir a 
la mort de celui qui meurt , dit le Sei- 
gneur l'Eternel. ConvertifTez-vous done 

Sc viverz. 

L REFLEXIONS* 

'Ufage qu'il faut faire de ce chapi- 
tre , e'eft , I. D'y apprendre a ne 
jamais murmurer * lors que Dieu nous 
afflige ; & a ne pas imiter rimpilti* de 
ces Juifs qui difoient , que Dieu les pu- 
nifibit pour les plchls de leurs pe>es , 
Sc que fes voies n'ltoient pas bien r€- 
glees* IL Dieu dit tres*clairement dans 
ce chapitre , & il le rlpete plufieurs 
fois , de la manUre la plus expreffe , 
que les enfant ne porteront pas la peine 
de fint quite de leurs pires i mats que ta- 
me qui aura peche /era ceUe qui mourra. 
Pour confirmer cela, Dieu ajoute, que 
U un homme de bien a un His impie , 
le fils mourra a caule de fon peche'i 
& que fi un mechant a un fils qui foit 
homme de bien , le fils vivra , Sc que 
It pe're mourra. Cell la une dottrine 
qui nous met devant les yeux la par-l 6, _...... 

feite juttice de Dieu, aufli bien que eft devenu lionceau » & a appris a dechi 
fa bonte ; A qui nousapprend que Dieu rer la proie; il a devor6 les hommes. 
ne condamne jamais les hommes que 7. if a defalk leurs palais & a de"- 
pour leurs pronres p£ch6s ; bien qu'il truit leurs villes » tellement que le pays 
arrive quelquefois que les enfans font a 6t6 rendu deTol£ ♦ & tout ce qui y 



dement. 

CHAPITRE ,XIX* 

Ezechiet propofe deux emblemed : Vun eft 
celui d'une lionne £?* defes pet its ; Vats* 
tre celui eCune vigne udejes branches. 
Par oh le Prophete marque ce qui or* 
riva aux Princes de la famtUe RtyaU 
de Juda » & en particulier a Joachtx ? 
qui fut eminent en Egypte i ^X a Je* 
hojakim , qui fut pru , charge de cheq- 
ues y £7* conduit a Babylone. 

DRononce a haute voix une com plain te 

L touchant les Principaux d'ifrael ; 

2. Et dis : S^jCetoit-ce que ta mere ? 
Une lionne qui a gite" parmi les lions , 
St a e^eve - fes petits parmi les lionceaux. 

3. Elle a wit croitre un de fes pe- 
tits , qui eft devenu un lionceau , qui 
a appris a dlchirer la proie ; il a de- 
vore" les hommes. 

4* Les nations en ont oui' parler , il a 
6t6 attrappe* en leur foiTe » Sc elles Pont 
eminent enchaine* au pays d'Egypte. 

5» Cette lionne ay ant attend u quelque 
terns, Sc voyant gue fon attente €toic 
vaine v elle a pris un autre de fes pe- 
tits , & en a fait un lionceau ; 

Lequel marchant parmi les lions 



envelope's dans les peines temporelles 
dont Dieu punit les crimes que leurs 
pires ont commis. III. Dieu fait con* 
noitre qu'il eit infiniment bon » & tou- 
jours pret a pardonner \ m£me a ceux 
qui ont commis de tres-grands pech€s, 
telsque font l'idolatrie , 1'injuftice , 
& les autfes crimes qui font ici fpe- 
cifi^si pourvu qu'ils les abandonnent, 
Sc qu'ils gardent dans la fuite fes com* 
mandemens. C'eft raffurance que nous 
donnent ces paroles,: Detournez-vous 
de vits for f aits , &T votre iniquite ne vous 
fera pas perir, Faites - vous un ceeur 
nouveau , & un efprit nouveau i £7 pour- 
quoi mourriez-vous , maifon d'ifrael ? 
le ne prens point plaiftr a la mort de ce- 
lui qui meurt i convertijfez-vous done fcf 
vivez. Cette grande bonte de Dieu doit 
jy>us inciter tortement a nous conver- 
ts , lors que nous l'avons ottenfe*. Nous 



eft • par le cri de fon rugiflement. 

8. JSt les nations fe font rangges cen- 
tre lui, de tous les cotes des provin- 
ces , & ont etendu leurs rets contre lui \ 
il a ^t^ attrappe* dans leurs foffes. 

9. Puis ils l'ont enferm^ 8c enchain6 
pour Tamener au Roi de Babylone Sc 
le mettre dans une forterefte > afin qu* 
fa voix ne fut plus ouie fur les mon- 
tagn.es d'ifrael. 

10. Ta m^re etoit corame une vigne 
de ton fang ♦ plant^e aupres des eaux j 
Sc elle eft devenue pleine de fruit & de 
rameaUx, a caufe des grandes eaux. 

11. Et elle a eu des branches fortes « 
pour les fceptres des Princes ; Sc fon 
tronc s'eft eieve* entre fes branches eo- 
trelaifles , & a paru dans (a hauteur 
avec la multitude de fes rameaux. 

12. Mais elle a £te arrach^e avec ro- 

, ^ , ..,__ reur , & jettee par terre i Sc le vent 

voyons ici l'abfolue nlceulte* de la re-'d*orient a feche ion fruit i fes branches 

fortes ont 6t6 rompues Sc fechees i lc 
feu les a confumles* 

13. Et maintenant elle eft plan tee 



pentancej mais nous y apprenons en 
rheme terns, que la repentance, a la- 
quelle Dieu promet le pardon , eft eel- 
le qui retire l'homme du p6ch6> qui 
le porte , comme cela eft dit a diver. 
fes fois dans ce chapitre , a reparer t 
foit par la reftitution ♦ foit par tous les 
autres moyens poflibles, le mal qu'il 
a fait. En un mot « le Seigneur de- 
clare, qu'il n'y a de repentance faiu- 
taire que celle qui produit un coeur 



dans un deTert % dans une .terre feche 
& aride* 

14- Et le feu eft forti d'une branche 
de les bois , & a confume fon fruit , Sc 
il n'y a en elle aucune branche forte 
pour fervir de fceptre a dominer. C eft 
ici la complainte , Sc elle fervira de soni- 
plainte* 
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REFLEXIONS. 
QN voit par le chapitre XXXVI. du 
^^ II. livre des Croniques , que les der- 
niers Rois de Juda 6prouve>ent les mal- 
heurs que le Prophete dlnonce ici. Dieu, 
qui conduit tout avec juftice & avec fa* 
gefie, difpofe particulierement de ce qui 
concerne les Rois ; il les change & les 6te 
comme il le trouve a propos ; & il punit 
d'ordinaire aux yeux de tout le monde , 
en leurs perfonnes & en leurs families , 
les crimes dont ils fe rendent coupables. 

CHAPITRE XX. 
Ezechiel reprefente aux Principaux des 
Juifs , qui etoient venus le confulter , 
que Dieu les avoit combles de fes gra- 
ces en tout terns ; qu'il les avoit choi- 
Jts, £7* qu'il leur avoit donne fes loix , 
afin de les engager a le craindre , & 
fur tout afin de les detourner de Pido- 
latrie. Matt il leur reproche . de ria- 
'voir cejfe tfoffenfer le Seigneur , en vio» 
lant fes commandemens , £T enfervant 
les idoles ; £T cela apres leur fortie (CE- 
ipte , dans le Dejert , £T dans le pays 



de Canaan. Ill* II leur denonce ,* que 
farce qu'ils continuoient a irriter le Sei- 
gneur, comme leurs Peres f 'avoient fait , 
il alloit repandre fa colere fur eux* Ce- 
pendant il promet que Dieu auroit pi- 
. tie d'une far He d t entr y eux , £T qu'il les 

rameneroit a Jerufalem* 
T A feptieme ann6e , au dixilme jour 
*-* du cinquilme mois , quelques - uns 
des Anciens d'Ifrael vinrent pour con- 
fulter PEternel , & ils s'affirent devant 
jnoi. 

2. Et la parole de PEternel me fut 
adrelKe , & il me dit : 

3. Fils de Phomme, parle aux Anciens 
d'Ifrael & dis leur : Ainfi a dit le Sei- 

f;neur PEternel : Eft-ce pour me con- 
iilter que vous venez ? Je fuu vivant , 
dit le Seigneur PEternel : Si vous me 
eonfultez. 

4. Ne les jugeras-tu pas , ne les ju* 
geras-tu pas , toi Fils de Phomme ? Don* 
ne leur a connoitre les abominations de 
leurs pe>es ; 

5. Et dis leur : Ainfi a dit le Seigneur 
l'Eternel ; Au jour que j'tflus Ifrae'l , 
Sc que je levai ma main a la poi- 
t£rite* de la maifon de Jacob, que je 
me donnai a connoitre a eux au pays 
d'Egypte, & que je leur levai ma main, 
en difant : Je fuu PEternel votre Dieu. 

6. En ce jour-la meme, je leur le 
vai ma main , que je les tirerois du 
pays d'Egypte , pour les amener au pays 
que j'avois d^couvert pour eux; pays 
ou coulent le lait & le miel , & qui 
eft le meilleur de tous les pays. 

7. Alors je leur dis : Que cbacun de 
vous rejette les chofes abominables de 
devant les yeux , & ne vous louillez 
point par les dieux infames d'Egypte : 
Cejt moi qui fuu PEternel vdtre Dieu. 

£ . Mais ils fe rebell&ent contre moi , 



& ils n'eurent point a gre" dem'lcou- 
ter ; aucun d'eux ne rejetta les chofes 
abominables de devant fes yeux , ni ne 
quitta les dieux infames d'Egypte; & 
je dis que jer^pandrois mon indigna- 
tion fur eux , & que j'accomplirois ma 
colere fur eux dans le nays d'Egypte. 

9. Mais quand je les ai tire's du pays 
d'Egypte , je Pai fait pour Pamour de 
mon Norn , de peur qu'il ne fut pro- 
fane" en la preTence des nations parmi 
lefquelles ils etoient , & en la preTen- 
ce defouelles je m'ltois donnl a con- 
noitre a eux. 

10. Je les tirai done du pays d'Egyp- 
te, & je l£s amenai au deTert. 

11. Et je leur donnai mes ftatuts* 
& leur fis connoitre mes ordonnances , 
par lefquelles Phomme vivra, s'il les 
accomplit. 

12. Et meme je leur donnai auffi mes 
Sabats , pour leur etre un figne entre 
moi & eux , afin qu'ils connuflent que 
je fuu PEternel qui les fan&ifie. 

13. Mais ceux de la maifon d'Ifrael 
fe rebell£rent contre moi dans le deTert* 
ils ne marcheTent pas dans mes fta- 
tuts, mais ils rejettirent mes ordon- 
nances , par lefquelles Phomme vivra * 
s'il les accomplit ; & ils profanlrent ex- 
tremement mes Sabats ; e'eft pourquoi 
je dis que je rlpandrois fur eux ma co- 
lere dans le deTert pour les confumer. 

14. Ce que je fis pour Pamour de 
mon Nom , de peur qu'il ne fut pro- 
fane* en preTence des nations , aux yeux 
defquellesje les avois tire's horsdupayt 
d'Egypte* 

is. Et mfime je leur levai ma main 
dans le deTert , que je ne les amenerois 
pas au pays que je leur avois donne » - 
pays ou coulent le lait & le miel , & 
qui eft le plus excellent de tous les pays* 

16. Parce qu'ils avoient rejette" mes 
ordonnances, & qu'ils n'avoient pas 
marche" dans mes ftatuts , & qu'ils 
avoient profane* mes Sabats ; car leur 
cceur marcboit apres leurs dieux infa- 
mes. 

17* Toutefois mon ceil les Ipargna 
pour ne les pas deTruire , & je ne les 
confumai pas entierement dans le de- 
fert. 

18. Mais je dis a leurs enfans dans 
le deTert : Ne marchez point dans les 
ftatuts de vos pgres , & ne gardez point 
leurs ordonriances , & ne vous fouillez 
point par leurs dieux infames. 

19. Ceft moi qui fuu PEternel vdtre J 
Dieu ; marchez dans mes ftatuts , & 
gardez mes ordonnances , & faites les. 

20. Sanftifiez mes Sabats , , & ils fe* 
ront un figne entre moi & vous , afin 
que vous connoiffiez que je fuu PEter- 
nel vdtre Dieu. 

21. Mais leurs enfans fe rebclleTenfc 
audi contre moi , . & ne march eTent 
point dans mes ftatuts,. ils ne gardlrent % 
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& ne firent point mes ordonnances , peuples , & fi je ne vous raflemble des 



par lefquelles l'homme vivra, s'il les 
accomplit, & ils profanlrent mes Sa- 
bats ; & je dis que je rlpandrois mon 
indignation fur eux , & que j'accompli- 
roisma colere fur eux dans le deTert. 

22. Toutefois je retins ma main , 8c 
je le fis pour l'amour de mon Nom , 
de peur qu'il ne fut profane* en pr6- 
fence des nations , aux yeux defquel- 
les je les avois retires. 

23. Et cependant je leur levai ma 
main dans le deTert » que je les repan- 
drois parmi les nations , & que je les 
difperferois dans les pays. 

24. Parce qu'ils n'avoienl pas accom- 
pli mes ordonnances , & qu'ils avoient 
rejette' mes ftatuts , & profane* mes Sa<. 
bats , & que leurs yeux etoient apres 
les dieux infames de leurs pe"res. 

25. C'eft pourquoi je leur ai auffi don- 
116 des ftatuts qui n'ltoient pas bons , 
& des ordonnances par lefquelles ils 
ne vivroient point. 

26. Et je les ai Uijfe fe fouiller dans 
leurs offtandes, en ce qu'ils Ont fait 
pafler par Ufeu tous leurs premiers n£s, 
afin que je les mifle en deTolation , & 
qu'on connut que je Juts l'Eternel. • 

27. C'eft pourquoi toi , FIls de l'hom- 
me , parle a la maifon d'Ifrael , & dis 
leuri Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel: 
Vos pgres m'ont encore outrage , en 
ce qu'ils ont commis un tel crime con- 
tre moi : 

28. C'eft. que les ayant introduits au 
pays que j'avois levl ma main de leur 
donner , ils ont regards toute haute col- 
line * & tout arbre feuillu , ils y ont 
fait leurs facrifices , ils y ont mis leurs 
oblations pour m'irriter , ils y ont mis 
leurs parfums * & y ont repandu leurs 
afperfions. 

29. Et je leur ai dit : Que veulent 
dire ces bauts lieux auxquels Vous al- 
lez ? Et cependant ils ont €ti appellls 
des hauts lieux jufqu'a ce jour. 

30. C'eft pourquoi dis a la maifon 
d'Ifrael : Ainfi a dit le Seigneur l'E- 
ternel : Ne vous fouillez-vous pas dans 
le train de vos plres , & ne vous profti- 
tuez- vous pas apres leurs abominations? 

31. En offrant vos dons , quand vous 
faites pafllr vos enfans par le feu , vous 
vous fouillez par tous vos dieux infa- 
mes jufqu'a ce jour ; & vous me con- 
fultez ainfi , 6 maifon d'lfragl ! Je fuis 
vivant, dit le Seigneur l'Eternel , fi 
vous me confultez. 

32. Et ce que vous penfez n'arrive* 
ra point , lors que vous dites : Nous 
ferons comme les nations & les families 
des pays , en fervant le bois & la pierre. 

33* Je fuis vivant , dit le Seigneur 
l'Eternel , fi je ne regne fur vous avec 
une main forte , un bras Itendu , & 
une colere rlpandutf ; 

34* Et fi je ne vous tire d'entre les 



pays dans iefquels vous aurez tit dif- 
perils , avec une main forte * on bras 
Itendu, & une col&re repandu? ; 

35. Et fi je ne vous fais venir au d& 
fert des peuples , & fi je n'entfe la en 
jugement contre vous face a face. 

36. Comme je fuis entrS en jugement 
contre vos pe>es au deTert do pajrs d'fi- 
gypte , je vous jugerai de raeme, dit 
le Seigneur l'Eternel ; 

37. Je vous ferai paffer fous la ver- 
ge , & je vous ramenerai au lieu de Vat 
liance ; 

38. Et je mettrai a part les rebelles 
d'entre vous , & ceux qui fe revoltent 
contre moi , & je les ferai fortir.du 
pays ou ils demeurent, & ils ne re- 
viendront point au pays d'Ifrael ♦ & 
vous faurez que je fuis l'Eternel. 

39. Vous done , 6 maifon d'Ifrael , 
ainfi a dit le Seigneur PEternel : Al- 
lez , fervez chacun vos dieux infames* 
puifque vous ne me voulez pas pou- 
ter ; auffi ne profanerez-vous plus le 
nom de ma faintete* par vos dons, & 
par vos dieux infames. 

4a Mais ce fera dans ma fainte mon* 
tagne , fur la haute montagne d'Ifrael , 
dit le Seigneur l'Eternel , qne toute la 
maifoh d'Ifrael me fervira * elle fera 
toute dans cette terre J je prendrai plai- 
fir en eux , & c'eft la que je deraan- 
derai vos offrandes 61ev6es , & les pre- 
mices de vos dons , avec toutes vot 
chofes confacrles. 

4i» Je prendrai plaifir en vous, cm> 
me en une odeur agrlable ; quand je 
vous aurai tire's d'entre les peuples, 
9c que je vous aurai rafTemblls des pays 
dans Iefquels vous aurez €t€ difperles \ 
& je ferai fanOifil en vous, a la voe 
des nations. 

42. Et vous faurez que je fnu l'Eter- 
nel , quand je vous aurai fait revenir 
dans la terre d'Ifrael , qui eft le pays 
que j'ai leve* ma main de donner a vos 
plfes* 

43. Et la vous vous fouviendrez dt 
vos voies & de toutes vos a£Hoos , par 
lefquelles vous vous etes fouill&, ft 
vous vous dlplairez en vous memes dt 
tous les maux Que vous aurez <*»**• 

44. Et Vous faurez que je fut l'E- 
ternel , par ce que j'aurai faic a votre 
Igard a caufe de mon Nom , ft no ° 
felon vAtre me'ehant train & vos ac- 
tions corrompue's , 6 maifon d'Ifrall » 
dit le Seigneur l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
QN voit darts ce chapitre un r^dt des 
^ graces que Dieu avoit accordees aux 
Juifs , en fes choifiilant pour etre fba 
peuple , en leur donnaat fes loix , ft 
en les fupportant pendant long -terns. 
On y voit audi quails avoient 4U in- 
grats aux bienfaits de Dieu , infenfi- 
bles 4 Us aTenifi-emeiis. 4 Con^fap- 



£ ZECHIEL 

port, & mfime a fes chatimens ; acau- adrefiSe, & il me dit: 
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fe dequoi il alloit les accabler de fes 
jugemens les plus terribles. Nous devons 
confide*rer fur cela, que Dieu a fait pour 
nous infiniment plus que pour les Juifs. 
II nous a rachetSs par JeTus-Chrift , il 
nous a donne la connoifTance de fes 
faintes loix , par le moyen defquelles 
nous pouvons obtenir la vie Iternelle » & 
les avertiflemens qu'il nous adrefte,pour 
nous obliger a le iervir & a le craindre , 
ne font ni moins expres , ni moins frg- 
quens , que ceux qu'il donnoit a 1'an- 
cien peuple. Si aprSs cela, il nous ar- 
rivoit de toniber dans l'infidlliti & dans 
la deTobeWance , nous ferions plus con- 
damnables que les Juifs , & ndtre pu- 
nition feroit audi beaucoup plus feve- 
re, Les promeffes que Dieu fait de 
raifembler encore les Juifs dans le pays 
de leurs p€res , apres qu'ils auroient 
reconnu leurs pgchls , & qu'ils en au- 
roient porti la peine, nous d£couvrent 
l'amour de Dieu envers fon Eglife, & 
les vues dans lefquelles il punit les 
hommes ; c'eft de les humilier , de les 
convert! r , & de les rendre par ce mo- 
yen les objets de fa mifericorde. 
CHAPITRE XXI. 
Ce chapitre a deux parties : Dans ta pre- 
miere , Ezechiel reprefente, par r image 
(Vun feu qui con fume du box , & (Tu- 
ne epic degainee , la defolation de Je- 
rufaiem. Dans la Jeconde, il dit que 
le Rot de Baby [one conjulterott les De- 
vins £T le fort , pour [avoir s*tl mar- 
cheroit contre "ies H ammonites , ou con- 
tre les Juifs ; & que Dieu dirigeroit 
le fort (tune maniere que les Jutfs fe- 
roient detruits les premiers , £7* que 
Sedecia* (eur Rot , qui ejt appelie ici , 
un Prince mechant & profane > rece 
vrott la peine de fa perfidie ; £7* 9J»'«»* 
fuitt les H ammonites feroient au A 
jugues. 

LA parole de 1'Eternel me fut encore 
aJreflSe , & il me dit : 

2. Fils de l'homme, dreife ta face 
vers le chemin de Tubman , & fais d£- 
couler ta parole vers le midi ; proptae 
life contre la forfct champStre du midi , 

3. Et dis lui : Ecoute la parole de 
1'Eternel : Ainfi a dit le Seigneur l'E- 
ternel : Voici , je vais allumer un feu 
au dedans de toi , qui confumera en 
toi tout le bois verd & tout le bois 
lee ; la flamme de rembrafement ne 
s*£teindra point & tout le deifus en 
fera brul6 > depuis le midi jufqu'au 
feptentrion. 

4* Et toute chair verra que c'eft moi 
1'Eternel qui y ai allume le feu , & 
il ne s'eteindra point. 

5. Et je dis: Ah! ah! Seigneur, 
Eternel , ils difent de moi : Cet homme 
ne parte-t-il pas toujours par fimilitu- 

6. Et la parole de 1'Eternel me fut 



7. Fils de l'homme , drefie ta face 
vers Jlrufalem , & fais dlcouler ta pa- 
role vers les faints lieux ; prophetife 
contre la terre d'Ifrael , 

8. Et dis lui : Ainfi a dit 1'Eternel : 
Voici , c'eft a toi que j'en veux i je ti- 
rerai mon e*pe*e de fon fourreau , & je 
retrancherai du milieu de toi le jufte 
& le mlchant* 

9. Et parce que je veux retrancher 
du milieu de toi le jufte & le mlchant, 
a caufe de cela mon epee fortira de 
fon fourreau contre toute chair , de- 
puis le midi jufqu'au feptentrion ; 

io. Et toute chair laura que c'eft moi ' 
1'Eternel qui aurai tire mon 6ple de 
fon fourreau & elle n'y retournera plus. 

il. Aufft toi, Fils de l'homme, g6- 
mi , gim'i en leur preTence , te rom- 
pant les reins , & avec amertume. 

12. Etquand ils te diront: Pourquoi 

§6mis»tu ? Alors tu rgpondras : A caufe 
u bruit , car il vient ; tous les coeurs 
fe fondront, toutes les mains devien* 
dront laches , tous les efprits feront ab- 
battus , & tous les genoux s'eu iront 
en eau. Voici , il vient , & cela fe fe* 
ra , dit le Seigneur 1'Eternel. 

13. Et la parole de 1'Eternel me fut 
encore adreffe'e , & il me dit : 

4. Fils de l'homme , prophetife , & 
dis : Ainfi a dit 1'Eternel : Dis, l'ep^e ♦ 
P£p6e a eti aiguil'e'e , & elle eft fourbie. 

15. Elle a 6te* aiguifiSe pour faire un 
grand carnage , elle a €t€ tourbie afin 
qu'eile brille. Nous r£jou¥rions»nous ? 
C'eft la verge de mon fils ; elle m£. 
prife tous les bois 

16. Et 1'Eternel Ta donn£e a fourbir 
pour la failir avec la main ; 1'epee a 
€t€ aiguife"e , & elle a 6te" fourbie pour 
la mettre dans la main de. celui qui tue. 

17. Crie & hurle, 6 Fils de l'hom- 
me, car elle eft contre mon peuple, 
elle eft contre tous les Principaux d'If. 
rael ; les frayeurs de cette f pe*e ont et6 . 
fur mon peuple ; c'eft pourquoi frap* 
pe ta cuilie. 

18* Q.uand ce feroit nne e*preuve, & 
que feroit+ce ? Si meme cette epee , qui 
de'daigne tout bois, etoit une verge, il n'eit 
feroit rien , dit le Seigneur 1'Eternel. 

19. Toi done , Fils de l'homme, pro* 
phetife , & frappe d'une main contre 
i'autre , & que repSe redouble une fe- 
conde & uue troifie'me fois ; V6p€e des 
bleife's a inort , c'eft l'€p6e des Grands 
qui font bleife's a mort , qui penetrera 
jui'qucs a leurs cabinets. 

20. J'ai mis l'6p6e brillante fur tou- 
tes leurs portes , afin que las coeurs fe 
fondent, &. que les ruiues foient mul- 
tipliers. Ah ! elle eft faite pour bril- 
ier, & aiguil'e'e pour tuer. 

21. Joins-toi , o epee , frappe a droi- 
te i avance-toi , frappe a gauche , de 
quelque cote' que tu rencontres. 

Pp*2 22„Je 
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22. Je frapperai audi (Tune main con* 
trc Tautre , & je contenterai ma colere ; 
moi PEternel j'ai parte. 

23. Et la parofe de PEternel me fut 
encore adreffge* & i) me dit : 

24. fit toi , Fils de Phomme . pro- 



s; 



iofe-toi deux chemins , par 



nine . yiu- 

ou Y€p6i 



du F*oi de Babylone doit venir , & que 
les deux cbemins fortent d'un meme 

Says , & les choifis ; choifis les a Ten- 
roit ou commence le chemin de la vil- 
le de Babylone. 

25. Tu te propoferas le chemin par 
lequel Peple doit venir , ou contre Rab- 
la des Hammonites , ou contre Juda 
a Jfrufalem , -ville fortified. - 

26. Car le Roi de Babylone s'eft ar- 
rets dans un chemin fourchu , au com. 
mencement de deux chemins , pour 
confulter les dlvins ; il a poli les He- 
ches , il a interroge* les idoles , il a re- 
garde* au foie. 

27. La divination eft a fa main droite 
contre J^rufalem , pour y mettre des 
blliers, pour animer la tuerie , pour 
crier Palarme a haute voix , pour ran- 
ger les biliers contre les porces » pour 
drefler desterrafTes & batir des baftions. 

28. Et cela fera a leurs yeux com 
me une divination de men Conge ; ils 
ont fait de grands fermens ; mais il fe 
fouviendra de cette perfidie , en forte 
flu'ils feront pris. 

29. C'eft pourquoi ainfl a dit le Sei- 
gneur PEternel : Parce que vous avez 
rappelle* le fouvenir de vdtre iniquite* , 
& que vos crimes fe font dlcouverts , 
tellement que vos plchls le voient dans 
toutes vos a&ions , parce , dit-je , que 
vous en avez rappelle le fouvenir , vous 
ferez pris avec la main. 

30. Et toi profane & mlchant Prince 
d'lfragl, duquel le jour eft venu, dans le 
terns que ton iniquite" va prendre fin : 

31. Ainii a dit le Seigneur PEternel : 
Qu'on 6te cette tiare , & qu'on enleve 
cette couronne ; elle nefera plus elle 
m^mc ; j'eleverai ce qui eft bas , & 
j'abaiflerai ce qui eft haut. 

32. Je la mettrai a la renverfe , a 
la renverfe , a la renverfe , & elle ne 
fera plus ; jufqu'a-ce que celui a qui 
le gouvernement appartient vienne , & 
je le lui donnerai. 

33. Et toi Fils de Phomme, proph£- 
tife & dis : Ainfi a dit le Seigneur l'E- 
ternel touchant les Hammonites, & tou- 
chant leur opprobre : Dis done : Ep6e , 
ep£e dlgainle, fourbiepour faire la tue- 
rie , pour confumer avec fon £c)at ; 

34. Pendant qu'on voit pour toi des 
vifions de vanite , & qu'on divine pour 
toi ie menfonge : Epeefors; pour tom- 
ber fur le cou des mlchans , qui feront 
blefles a mort ; deftjuels le jour eft ve- 
nu , dans le. terns que Piniquite* va pren- 
dre fin. » 

35. li remettroit-on dans fon four- 



reau ? Je te jugerai dans le lieu ou tu 
as it€ zt€€ , dans le pays de ton ex- 
traction. 

36. Je rgpandrai mon indignation fur 
toi , j'allumerai fur toi le feu de ma 
colere , & je te livrerai entre les mains 
d'horhmes barbares , & qui ont conipi- 
r€ ta deftruftion. 

37. Tu feras iivre* au feu pour etre 
dlvore* , ton fang fera au milieu de la 
terre ; il ne fera plus mgmoire de toi , 
parce que moi qui fuu PEternel j^ai 
parl6. 

REFLEXIONS. 
T A pr£mi£re partie de ce chapitre nous 
J - < met devant les yeux, fous la fimi* 
litude d'un embrafement qui devore 
tout , & d'une €p€e qui frappe de tons 
cdte*s fans rien Ipargner , combicn les 
efFets de la juftice divine font terri- 
bles 8c inevitables , lors que les hom- 
ines fe les attirent par leurs p£ch£s. II 
faut confide>er fur la feconde partie , 
que le Roi de Babylone ayant confulte 
les idoles , & jett€ le fort , pour fe de- 
terminer a faire la guerre , ou aux 
Juifs, ou aux Hammonites : Dieu, quoi- 
que ce nioyen fut criminel , le dirigea 
d'une manilre que les Juifs furent at- 
taquis les premiers. II paroit de la 
tres-clairement , que Dieu conduit tout 
par fa providence ; qu'il preside meme 
fur le fort & fur les Ivlnemens que 
Pon attribue au hazard ; & ge'nerale- 
ment fur tout ce que ies hommes font ; 
enforte que , fans le favoir , ils n'exe^ 
cutent que ce que Dieu a refolu de fai- 
re ou de permettre. La ruine des Juifs , 
& fur tout la punition exemplaire du 
Roi S6d6cias% prouve , que les peuples 
coupables, & principalement les mau- 
vais Princes , font pourfuivis par, la 
vengeance divine. Et la deftru&ion des 
Hammonites qui furent d'abord £par- 
gnes, mais qui furent d 6 traits par N6- 
bucadneTar , cinq ans apres que ce 
Prince eut pris J6rufalem , montre, que 
fi Dieu difflre pendant quelque terns 
de chatier les coupables , ils n '^chap- 
pent pourtant pas a fon jugement. 

CHAPITRE XXII. 
Ezicbiel prophetife contre Jirufalem ; U 
parte des crimes qui Sy commetteient i 
de I' idolatries du mepru de pert £T de 
mere , de Vinjufticc , de Poppr.-j/ien , dm 
meurtre , de la profanation dufervice 
divin , de Vadultere , des pre} ens de 
corruption, £T de Cufure ; £T il dit, 
que ces crimes alloient confer la ruine 
de cette vtlle , £T de toute la nation. 
Mats il fe plaint furtout , de ce que 
les Prophetes , les Sacrificateurs , & les 
Magi/irats s* abandonnoient au moi , £T 
de ce qu'il n y y avoit perfonne> qui fe 
mit en etat Warreter Nndignaiien dm 
Seigneur , qui aUoit fe repandre fur a 
peuple. ^ 
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LA parole de l'Eternel me fut enco- 
re adrefRe , 8c il me dit : 

2. Et toi , Fils de l'homme , ne ju- 

Seras-tu pas , ne jugeras-tu pas la ville 
mguinaire , & ne iui donneras-tu pas 
a connoitre toutes fes abominations ? 

3. Tu diras done t Ainfi a dit le Sei- 

gieur l'Eternel : Ville qui repand le 
ng au milieu d'elle , afin que Ton 
terns vienne ; & qui a fait des dieux 
infames contre elfe meme , pour fe 
fouiller ; 

4. Tu t*es r en dug coupable par le fang 
que tu as repandu, & tu t'es fouillle par 
tes dieux infames que tu as faits ; tu 
as fait approcher tes jours, 8c tu es 
venue jufqu'a tes annexes ; c'eft pour- 
quoi je t'ai expofle en opprobre aux 
nations , 8c en moquerie a tous les pays. 

5. Celles qui font pres , 8c cejles qui 
font^loin de toi , fe moqueront de toi , 
qui es c61ebre par tes infamies ,& rem- 
plie de troubles. 

6. Voici , les Princes d'Ifrael out e*te 
au milieu de toi , pour r£pandre le fang , 
ofaacun felon fon pouvoir. 

7. On a me'prife' pe*re & m£re au mi- 
ufe* de violence a Pe*- 



lieu de toi , on a 
gard de Tehran ge 
prime* Porphelin & la veuve chez toi 



J 8. Tu as me*prife" mes cbofes fain- 

tes, & tu as profane" mes Sabats. 

9. Des gens trompeurs ont €t& chez 
toi pour rgpandre le fang , & ont man- 
ge' fur les montagnes chez toi; on a 
commis des a&ions Inormes au milieu 
de toi ; 

10. Chez toi r enfant a d6couvert la 
nuditi du peYe,& on a humilie* chez toi 
la fern me fouilUe de fon impureti. 

iz. Chez toi Tun a commis abomi- 
nation avec la fern me de fon prochain ; 
I 'autre en commettant des aftions e'nor- 
mes a fouill^ fa belle fille i & Pautre 
a humilil fa feeur , fille de fon plre. 

12. Chez toi Ton a requ des preTegs 

Four rlpandre le fang ; tu as oris de 
ufure & du furcroit; tu as fait un 
gain deshonnete fur tes prochains , en 
ufant de tromperie , & tu m**as oubli6 , 
dit le Seigneur PEternel. 

13. C'eft pourquoi j'ai frappe* des 
. mains a caufe de ton gain deshonnete 

que tu as fait , & h caufe de ton fang 
qui a €t€ repand* chez toi, 

14. Ton cceur pourra»t-il tenir fer- 
ine , ou tes mains feront-elles fortes 
aux jours que j'agirai contre toi ? Moi 
l'Eternel je Pal dit , & je le ferai. 

1*. Je te difperferai par mi les nations, 
je te repandrai par les pays , je confu- 
merai ta fouillure , de forte quHl n'y 
en aura plus en toi. 

16. Et tu feras profanle chez toi , 
meme en la presence des nations, &■ 
tu fauras que je fuis PEternel. 

17. Puis la parole de l'Eternel me 
tut tnetre adrtifte . & il me dit 



18. Fils de l'homme, la maifon d'If- 
rael m'eft de venue comme de P6cume ; 
ils font tous de 1'airain , de retain , du 
fer , & du plomb , mu dans un creu- 
fct ; ils font devenus comme Pecume 
de Pargent. 

19. C'eft pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur l'Eternel : Puis que vous etes 
tous devenusde l'e^cume, voioi , jevais 
vous raflembler au milieu de Jerufa- 
lem ; 

2a Comme on affembleroit de l'ar- 
gent , de 1'airain , du fer , du plomb , 
& de P6tain , dans un creufet , afin d'y 
fouffier le feu pour les fondre ; ainfi 
je von* raftemblerai au milieu de Jeru* 
falem dans ma colere , & mon indigna- 
tion , & je vous y laifferai , & je vous 
fondrai. 

21. Je vous y ramaflerai done, 8c 
je foufflerai contre vous le feu de ma 
colore, 8c vous ferez -fundus au mi- 
lieu d'elle. 

22. Comme Pargent fe fond dans le 
creufet , ainfi vous ferez fondus au mi- 
lieu d'elle ; & vous faurez que moi , 
qui fuis l'Eternel , i'ai repandu ma co- 
lere fur vous. 

23. La parole de PEternel me fut en* 
core adrefle'e , & il me dit : 

24. Fils de l'homme , dis lui : Tu es 
un pays qui n'as point ete" nettoye\ ni ar- 
rofgde pluie au >our de l'indignation. 

25. Uy 4un complot de fes Prophd- 
tes au milieu d'elle ; ils font eomme 
des lions rugiflans qui raviflent la proie ; 
ils ont devore" les ames ; ils en ont em- 
portl les richefl'es & la gloire, ils ont 
multiplied les veuves au milieu d'elle. 

26. Ses Sacrificateurs ont fait violen- 
ce a ma loi , & ont profane* mes cho- 
fes faintes ; ils n'ont point mis de dif- 
ference entre la chofe fainte & la cho- 
fe profane; ils n'ont point donne" a con- 
noitre la difference qu'il y a entre la 
chofe immonde & la chofe nette ; ils ont 
detourne* leurs yeux de mes Sabats , & 
j'ai et6 profane* au milieu d'eux. 

27. Les Principaux ont 6t€ au milieu 
d*elle comme des loups qui raviflent la 
proie , pour repandre le fang , pour 
detruire les ames, 8c pour fake un 
gain deshonnete. 

28-. Ses Prophetes aufli les ont en, 
duits de mortler mal lie*; ils ont des 
vifions faiuTes , & ils leur pr^difent le 
menfonge , difant : Ainfi a dit le Sci« 
gneur l'Eternel; & nlanmoins PEter, 
nel ne leur a point parfe 

29. Le peuple du pays a ufe* de frau, 
des , ils ont exerce* la rapine , ils ont 
opprim^ Pafflig^ & le milerable , & ils 
ont tromp^ lMtranger contre tout droit, 

3Q* Et j'ai cherche" quelqu'un d'en- 
tr'eux qui refit la cloifon , 8c qui fe tint 
a la breche devant moi pour le pays , 
afin que je ne le de'truififle point ; mais 
je n'en ai point trouve\ 

PPP3 3"C. C'eft 
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31. C'eft pourquoi je repandrai fur .leur jeunefTe ; c'eft la qu'elles ont £te* 
eux mon indignation, 8c je les confu-.corrompu'es. 

merai par le feu de ma colere ; je leur | 4. Le nom de la plus grande 6toit 
rendrai leur train fur leur tete, ditle- Ahola, & celui de fa fceur etoit Aho- 



Seigneur l'Eternel, 

REFLEXIONS. 
TL y a deux chofes qui doivent 6{re 
* bien confidences dans ce chapitre : 
On y voit, I. Un dlnombrement des 
p6ch£s qui regnoient a Jlrufalem , peu 
avant la ruine de cette ville. Les Juifs 
s'gtoient abandoning a l'idolatrie , a 
J'injuftice , a l'impurete* , Sc a toutes 
fortes d'abominations , & ils avoient 
profane" la Religion & le fervice divin 
de la manure la plus criante. Ce fut 
ce qui les priva de la protection du 
Seigneur , & qui l'obligea a ex£cuter 
fes menaces. Nous ne pouvons done 
pas douter que Dieu n'ait tous ces p£- 
ch6s la en horreur , & plus encore dans 
les Chretiens, & que ceux qui les corn- 
met tent ne deviennent les objets de fa 
vengeance. II. Dieu fe plaint plus par- 
ticulilrement des perfonnes publiques; 
les Prophetes feduifoient le peuple , 
les Sacrificateurs violoient la loi divi- 
ne, & profanoient les chofes faintes, 
& les Juges Stoient adonnls a l'injuf- 
tice , au gain deshonnete , a la trom- 
perie & a la violence. Ces plaintes que 
Dieu fait fi fr£quemment nous appren- 
»ent, Que quand les Condu&eurs de 1'E- 
glife & de la SocUti civile font des 
gens fans religion & fans vertu , il faut 
que la corruption & l'impiltl faffent 
de grands ravages, & que Ton doit 
s'attendre aux derniers malheurs. Les 
Pafteurs 8c les Magiftrats doivent bien 
confid£rer ceci , de peur qu'ils ne de- 
viennent les auteurs de la corruption 8c 
des calamities publiques , & ce qui eft 
encore un plus grand mal , de la per- 
dition gternelle de ceux fur lefquels 
Dieu les a Itablis. 

CHAPITRE XXIII. 

Ce chapitre contient la parabole de deux 

fours debauchees , " -'* ■~' r -~^-~- ' 



liba. Elles ont 6ti a moi , & elles ont 
enfant* des fils 8c des filles. Ahola 
c'eft Samarie , & Aholiba c'eft Jlrufa- 
lem. 

5. Or Ahola a commis adultere, e*tant 
ma femme , 8c elle a aime* fes amans , 
f avoir les Aflyriens fes voifins , 

6. Vetus de pourpre , Gouverneuts 
& Magiftrats . tous jeunes & aimables , 
& Cavaliers mentis fur des chevaux. 

7. Elle a commis fes adulteres avec 
eux, qui tous etoient Pelite des Afly- 
riens , & avec tous ceux qu'elle a ai- 
mis, 8c elle s'eft fouille> avec tous leurs 
dieux in tames. 

8. EUe n'a point quittel fes proftito- 
tions qu'elle avoit apportees d'Egypte, ou 
elle avoit iti corrompue" dans fa jeu- 
nefTe , & oil ils avoient rlpandu fur el- 
le leur impureti. 

9. C'eft pourquoi je l'ai livrle entre 
les mains de ceux qu'elle avoit aime* , 
entre les mains des Aflyriens qu'elle 
avoit aimgs. 

10. Ils ont dlcouvert fa nuditi , Us 
ont enleve" fes fils & fes filles , & Toot 
tule elle meme avec l'lple ; & elle a 
gte* fameufe entre les femmes , apres 
qu'ils ont exerce" des jugemens fur elle. 

11. Et quand fa foeur Aholiba a vo 
cela, elle a pis fait qu'elle dans fa paf- 
fion ; meme elle apu fait dans fes prof- 
titutions que fa foeur n'avoit fait dans 
les fiennes. 

12. Elle a aime* les Aflyriens, les Goo- 
verneurs & les Magiftrats fes voifins , 
qui Itoient parfaitement bien vetus , & 
des Cavaliers montes fur des chevaux, 
tous jeunes 8c bien faits. 

13. Et j'ai vu qu'elle s'6toit fouille>, 
£T que toutes deux fuivoient un me- 
me train. 

4. Et encore a-t-elle augment** fes 



. qut reprefentent les prostitutions \ car ayant vu des horomes 
deux Royaumes fljrael ; fi^oir celui , portraits fur la paroi , Cavoir les iina* 



de Samarie , ou des Dix Tribus , qui 
stvott abandonne le premier le fervice 
de Dieu , £T etabli l'idolatrie j $T ce- 
lui de Juda , qui avoit imite a cef 
cgard les Dix Tribus. Le Seigneur de- 
clare , que comme ces Tribus avoient 
ete livrees aux ^Ajfrriens , a caufe de 
cette idolatrie , auj/t ceux du Royaume 
. de Juda , qui avotent vu la Punition 
de leurs f teres , £7 qui , au lieu d"en 
frofiter , les avoient furpajf is dans leurs 
crimes , Jeroient dans pen defiles par 
les Caldeens. 

LA parole de l'Eternel me fut encore 
adreifte , & il me dit ; 
a. Fils de l'homme , il y a eu deux 
femmes , filles d'une meme mire ; 

3. Lefquelles fe font proftitue'es en 
Egypte, elles fe font proftitue'es des 



ges des Caldeens peints de vermilion ; 

15. Ceints de baudriers fur leurs reins, 
& ayant fur leurs tetes des habillemens 
de tete flottans & teintt , des tiares 
de diverfes couleurs , & 1'apparence de 
grands Seigneurs , & la reUemblasce 
des en fans de Babylone en Caldee, qui 
eft le pays de leur naiffance ; 

16. Elle s'en eft rendug arnoureufe , 
par le regard de fes yeux, & elle a 
envoy* des Ambafladeurs vert eux aa 
pays des Caldlens \ 

17. Et les enfans de Babylone font 
venus vers elle au lit de fes proftitn* 
tions , & ils ront fouillee par leurs 
adulteres \ elle s'eft auffi fomlle* avec 
eux , & puis fon cceur s'eft dttacbt 
d'eux. 

18. Elle a done decoutert fes adul- 
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teres , elle a decouvert fon ignominie ; 
& mon coeur s'eft detach! d'avec elle , 
comme mon cceur s'etoit dltachg 4'a- 
vec fa fceur. 

19. Car el(e a multiplied fes adults- 
res , iufqucs a rappeller le fouvenir 
des jours de fa jeunefTe, pendant lef- 
quels elle s'£toitproftitu£e au pays d'E- 
gypte. 

20. Et elle s*eft attached a ces de*- 
haucbis , qui font comme des. anes , 
& dont la force eft comme celle des che- 
vaux. 

a 1. Tu as done repris les anions de 
ta jeuneife , lors que tu fus corrbmpue 
dans le pays d'Egypte , dans ta jeuneife. 

22. Cell jpourquoi , 6 Aholiba , ainfi 
a dit le Seigneur 1'Eternel : Voici , je 
vais reveiller contre toi tous ceux qui 
t'ont aimle , d'avec lefquels ton cceur 
s'eft dltachl , & je les amenerai con- 
tre toi de toutes parts ; 

23. Savoir les eofans de Babylqne , 
& tous les Cald&ns , P^kod , Sqoah , 
Koah , & toiis les Aflyriens avec eux , 
tous jeunes gens d'llite , Gouverneurs , 
fr Magiftrats , Grand Seigneurs, & le- 
jiomm^s , tous montans a cheval. 

24. lis. vie.hdront contre toi avec des 
chars t des chariots , & des charettes , 
&t avec un grand airjas de peuples \ its 
mettront contre toi de toutes parts des 
|cus , des boucliers , & des caftmes ; 
|e leur mettrai le jugement en main , & 
lis te jugeront felon leurs jugemens. 

25. %t ie njettrai ma jalouiie fur toi , 
& ils agiront contre toi avec fureur; 
ils te couperont le nez & les oreilles i 
& ce qui fera denture* de refte au mi- 
lieu de tot tombera par I'epee. Ils en- 

!everont tes fils & tes fiUes ; 8c ce qui 
era detneure" de refte au milieu de toi 
era conlumi par le feij. 

2$. (Is te depouilleront de tes vete- 
mens , & enleveront tes ornemeus don't 
tu te pares. 

27. Et je ferai que tu cefferas de com- 
mettre tes crimes & la proftitution que 
tu m apportie du pays d'Egypte ; tu ne 
leveras plus tes yeux vers eux , & ne 
te fouviendras plus de TE^ypte. 

28... Car ainli a dit le Seigneur 1'E- 
ternel : Voici je vais te. livrer dans la 
main de ceux que tu hais , dans la main 
de ceux d'avec lefquels ton, coeur s'eft 
dltachl. 

a 9. Ils te traiteront avec haine, ils 
enleveront tout ton travail , ils te laif- 
ieront toute nue & toute decooverte, 
Sc la turpitude de tes adulteres, de 
ton enormite* , & de tes proftiti^tjons 
fera mife en Evidence. 

30, On te fera ces chofes-la , parce 
que tu t'es proftitu£e apres les nations f 
parce que tu t'es (bullae par leurs dieux 
in tames. 

31. Tu as marche* par le chimin 
de ta fceur i e'eft pourquoi je mettrai 



fa coupe dans ta main. 

32. Ainu* a dit Ie Seigneur l'Eternel ; 
Tu boiras la coupe profonde & large 
de ta fceur , £T qui fera d'une grande 
mefure , tu feras en dlriiion & en mo- 
querie. 

33. Tu feras remplie d'yvrefle 8c de 
douleur , par la coupe de deToIation 
& de degat , qui eft la coupe de ta fceur 
Samarie. 

34- Tu la boiras, & tu la vuideras 
& en briferas les pieces , & til, te d£- 
chireras Ie fein ; car j'aj parte , dit le 
Seigneur l'Eternel. 

3*. e'eft pourquoi , ainfi a dit le Sei- 
gneur l'Eternel : Parce que tu m'as ou- 
blie" & que\u m l as jette" derriere ton 
dos , aufli tu porteras U jpeim dt tes 
crimes & de tes proftitutions. 

36. Puis l'Eternel me dit: fils de 
l'homme , Ne jugeras-tu pas Ahola , Sc 
Aholiba ? Ddclare-leur done leurs aba* 
minations. 

^7. Car elles ont commis adultere , 
& il y a du (ang en leurs mains; el- 
les ont commis adultere avec leurs dieux 
infames , & mem.e elles ont rait patter 
ieursenfans, qu'elles m'avoient en fan- 
Us , par le feu , pour les confumer. 

38. Et vojci encore ce qu'elles m'ont 
fait; elles ont fouille* mon, faint lieu 
dans ce me me jour-la t & elles ont pro- 
fane* mes Sabats. 

39. Car apres avoir egorge* mes en- 
fans a leurs dieux infames, elles font 
entries ce mime jour-la dans mon faint 
lieu , pour le profaner ; & voila com- 
ment elles ont fait au milieu ae ma mai- 
fon. 

40. Et qui plus eft , elles ont envoy! 
vers des hommes venans de loin, lef- 
quels font venus fi-tdt que leurs Am- 
badadeurs leur ont 6%£ envoy6s ; pour 
lefquels tu t'es lav^e , & as farde* ton 
vifage, & t'es parle de tes ornemens. 

41. fit tu t'es affife fur un lit hono- 
rable , devant lequel il y avoit une ta- 
ble dreffle , fur laquelle tu as mis mon 
encens & mon partuni. 

42. Et on y entendoit la voix d'une 
troupe de gens qui Itoient dans la joie » 
<Sf outr.e ces hommes-la , ( tant il y avoit 
de gens ) on a fait venir des Sablens , 
du defert , qui leur ont mis des braf- 
felets aux mains , & des couronnes ma- 
gnifiques fur la tete. 

43. Et j'ai dit de celle q^ui avoit vieil- 
li dans l'adultere : Maintenant fes prof- 
titutions prendront fin , & elle audi. „ 

44. Et cependant on eft yenu vers 
elle , comme on vient vers une femme 
proftitule ; ainfi ils font venus vers Aho- 
la & vers Aholiba , femmes fleines a s i- x 
normitls. 

45. Les hommes juftes les jugeront 
done , comme on juge les femmes adul- 
teres , & comme on juge celle qui r£- 
pandent, le fang ; car elles font- nAul- 
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t£res, & le fang eft dans leurs mains, bonnes pieces, la cnifle , & l'£paule, 

46. C'eft pourquoi , ainfi a dit le Sew & rempli-la des meilleurs os. 
gneur pEternel : Qu'onrafiemontercon.| 5. Prens la plus belle b£te du trou. 



tre elles PaflemblSe , & qu'on les livre 
au tumulte & au pillage ; 

47. Et que l'afiemblge les aftbmme 
de pierres , & les taille en pieces avec 
leurs Iples; qu'ils tuent leurs fils fip 
leurs filles , & qu'ils brulent leurs mai- 
fons. 

48. Et ainfi j' abolirai du pays Pe*nor 
mite* , & toutes les femmes apprendront 
& ne pas i miter vdtre Inormitl. 

49. On mettra v6tre 6normite* fur 
vous , & vous porterez les p6enis de 
vos dieux infames , & vous faurez que 
Je fuit 1* Seigneur l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
T ES plaintes que Dicu fait dans, ce 
•*-' chapitfe, tant contre les IfraBlites 
des Oix Tnbus , que contre ceux de 
Juda , ne nous permettent pas de dou- 
ter, qu'il he foit oarticuli element of- 
fenfe* , lorfque ceux a qui il s'eft fait 
connoitre corrompent ton fervice & fe 
rebellent contre lui. Ce qui eft dit ici 
fous Pimage de Padultere , montre que 
ceux qui deviennent ainfi infidel es a 
Dieu , violent fon alliance , £ s'expo- 
fent aux plus terribles effets de ton 
indignation. Et puifque Dieu temoi- 
gne etre encore plus irrite* contre les 
Juifs de Je>ufalem , parmi lefquels fon 
vrai cnlte avoit iti conferva , que con- 
tre ceux des Dix Tribus , on peut voir 
par la , que la rebellion contre Dieu 
eft encore plus odieufe en ceux qu'il a 
dfftinguls par des avantages particu- 
Jiers , qu'elle ne Peft dans les autres. 

CHA v P I T R E XXIV, 
JXeu revile a Etecbiel , qui etoit en Col- 
dee, que ee meme jour-la le Rot de Baby- 
lone avoit mis lefiege devant Jerufalem, 
& // lui ordonne de reprefenter la def- 
inition de cette vilie , far une chaudie* 
re oh Von feroit bouilltt de la viande , 
£T que Von feroit rougir au feu. Ce 
mime jour la la femme eVEzicbiel mow 
rut ; mau Dieu lui defendit dedonner 
aucune marque de deuil. Cetoit four 
montrer, que la difolation de Jerufa- 
lem feroit ft grande g? fi generate , que 
les maru £T les femmes , les feres £T 
les enfant, GT les plus proches parens , 
ne pourroient p#t fleurer {4 mart les 
uns. des autres. 
TA neuvi6me anne*e , au dixieme jour 
** du dixie*me mois , la parole de l'E- 
ternel me fut adreflfce , & il me dit : 

2 . Fils <Je l'homme , exris-toi le nom 
de ce jour, de ce meme jour-ci; car 
le Roi de Babylone s'eft approche* con- 
tre Jerufalem , dans ce mime jour. 

3. Et p.ropofe une fimilitude a la mai. 
ion rebelle , * dis leur ; Ainfi a dit le 
Seifnenr l'Eternel : Mets une chaudil. 



feau , & arrange fes os au bas , & fais 
a bouillir a gros bouillons, en forte que 
fes os memes foient cuits au dedans 
d'elle. 

6. Car ainfi a dit le Seigneur l'Eter- 
nel : Malheur a la vilie fanguinaire, 
a la chaudiere dans laquelle eft fon e*cu- 
me x & de laquelle l'ecume n*eft point 
fortie: Vui de-la, pigoe apres piece , & 
que le fort ne foit point jette fur elle. 

7. Car fon fang eft au milieu d'elle * 
elle l'a mis fur la pierre feche , elle 
ne l'a point repandu fur la terre pour 
le couvrir de pouffie're. 

8. J'ai mis fon fan^ fur une pierre 
feche , arin qu'il ne foit point couvert, 
pour faire monter la fureur , afin qu'on 
en prenne vengeance. 

9. Q'eft pourquoi , ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Malheur a la ville fan- 
guinaire ! Auffi en ferai-je un grand tas 
de bois a bruler. 

10. Amafle force bois , allume le feu» 
fais bien cuire la chair , & la fais con- 
fumer, & que les os foient brftUs. 

11. Puis mets la chaudiere vuide fur 
les charbons , afin qu'elle s^chauffe , 

3ue fon a'u ain fe brule , que fon or- 
ure foit fondue* au dedans d'elle, & 
que fa rouille foit oanfume>. 

1 a. Elle m'a travailie" , par des men- 
fonges , mais fa grofl'e rouille n'eft point 
fortie d'elle ; fa rouille s*en ira au feu. 

13. II y a de P6normit4 dans ta fouiU 
lure » parce que je t'avois voulu netto- 
yer , & tu n'as point 6t€ nette , tu ne 
feras point encore nettoyle de ta fonil- 
lure , jufques a ce que j'aie fatisfoit 
mon indignation fur toi. 

14. M01 l'Eternel j'ai {>arle* ; cela aN 
rivera , & je le ferai ; je ne me reti- 
rerai point en arri£re, je n'lpargnerai 
point , & je ne ferai point appaiie. On 
t'a jug6e felon ton train , & felon tec 
aftions , dit le Seigneur l'Eternel. 

15. La parole de l'Eternel me fut en- 
core adrefKe , & il me dit : 

16. Fils de l'homme : Voici , je vait 
t'oter le d^fir de tes yeux , par one 
plaie ; mais n'en fais point le deuil , 
& ne pleure point , 8c que tes termes 
n'en coulent point. 

17. Souoireenfecret , & ne fais point 
le deuil qu*on a accoutume' de faire fur 
les morts; attache ton bonnet fur toi , 
mets tes fouliers a tes pi£s , & ne ca- 
che point la levrede deffus, & ne man- 
ge point le pain des autres. 

18. Je parlai done au peuple le ma- 
tin, & ma femme mourut le foir; 9c 
le lendemain matin je fis comme il m'a* 
vott €t€ command*. 

19. Et le peuple me dit : Ne noos d*. 



1:6 /^fe^,' & verfedePeau dedans. clarera7-"tu" point"~ceque nousy^»f/«rt 
4i Aaembles-y ies pieces , toutes les ces chofes que tu feis ? 
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20. Et je leiir repondis : La parole de 
PEternel m'a ete adreflee , & il in'a dit : 

21. Dis a la maifon d'Ifrael : Ainfi a 
dit le Seigneur l*Eternel : Voici je vais 
profaner mon Santtuaire, v6tre force 
magniflque, le d6(ir de vos yeux, cc 
que vous voudriez qu'on gpargnatfur 
toutes chofes ; & vos fils & vos filles , 
que vous avez abandonngs , tomberont 
par V6p6e. 

22. Alors vous ferez comme j'ai fait ; 
vous ne couvrirez point vos ldvres, & ne 
snangerez point le pain des autres. 

23. Et vos bonnets feront fur vos te- 
tes , & vos fouliers a vos pigs ; vous 
ne ferez point le deuil , ni ne pleure- 
lez point , mais vous fondrez a caufe 
de vos iniquitgs , & vous ggmirez ies 
11ns avec les autres. 

24. Et Ezgchiel vous fera pour un 
figne ; vous ferez toutes les mimes cho- 
fes qu'il a faites. Quand cela fera ar- 
rive vous connoitrez que ie/wsle Sei- 
gneur PEternel. 

25., Et pour toi , Fils de Phomme , 
au joiir que je leur dterai leur force , la 
"oie de leur otnement, ce qui eft le dg- 
lir de leurs yeux , & oil leurs ames 
tendent, leurs fils & leurs filles; 

26. En ce m£me jour-la, quelqu'un 
qui fera gchappg ne viendra-t-il pas 
vers toi pour te le raconter? 

27. Et en ce jour-la , ta bouche fera 
ouverte pour parler avec celui qui fera 
echappg ; tu parleras , & ne feras plus 
muet , & tu leur feras pour un figne , 
Sc ils lauront que je futi PEternel. 

REFLEXIONS, 
TES confidgrations qu*il y a a faire 
*•* ici , font , I. Que quoi qu'Ezgchiel 
fut en Caldge , & fort gloigng de Jg- 
xufalem , Dieu lui fit connoitre le pro- 
pre jour auquel le Roi de Babylone 
commenqa d'afligger cette ville ; ce qui 
fait voir que Dieu connoit parfaitement 
tout ce qui fe fait dans le monde. II. 
L'image d'une chaudigre ou Ton fait 
bouillir de la chair , & qui gtant vui- 
de feroit remife au feu, pour en oter 
la rouille , gtoit un embleme qui mar- 

Suoit , felon Pexplication que Dien en 
onne , que fa colere alloit fe rgpan- 
dre fur Jerufalem , & fiir tous fes ha- 
bitans ; & que cette colore eft un feu 
qui confume tout. III. II faut remar* 
quer , que Jgrufalem fut ainfi traitge , 
parce que c'gtoit une ville fouillge & 
remplie d'abominations ; parce que le 
fang y avoit €t€ rgpandu , & que fes 
habitans avoient commis toutes fortes 
de crimes , fans que rien eut pft les ra- 
jnener a leur devoir. Dieu proportion* 
ne fes chatimens aux pgchgs des horn 
mer & a Pgtat ou ils font ; & il em- 
ploie les remedes extremes & les pei- 
nes les plus fgvgres , lorsque Pendur- 
eifiement des hommes eft infurmonta- 
ble. IV. La defenfe que Dieu fit au 



Prophete de pleurer la mort de fa fem- 
me , quoi qu'elle lui fut tres.chere , 
devoit faire comprendre aux Juifs cap- 
tifs , que la ruine de leurs frgres qui 
gtoient en Judge feroit fi terrible , que 
les morts ne feroient pas inenie pleu- 
rgs. Et Pobgi'flance qu'Ezgchiel rendit 
a cet ordre , qui devoit lui paroitre fa- 
cheux , fait voir, <jue quand Dieu com- 
mande , il faut lui facrifier ce que nous 
avons de plus cher ; & que Pintgrgt 
de fa gloire doit nous toucher plus for- 
tement que ndtre intdret particulier. 

CHAPITRE XXV 
E$ichiel pridit que les H ammonites , let 
Moabites , les Idumeens, £f les Phi- 
liftins , qui etoient des peuples voifins 
& ennemii des Juifs, feroient bientot 
ditruits , parce quails s' etoient ujouis 
de U mine de Jerufalem, 
I A parole de PEternel me fut enco- 
*-* re adreff&e , & il me dit : 

2. Fils de Phomme , drefle ta face 
contre les enfans de Hammon , & pro- 
phetife contr'eux. 

3. Et dis aux enfans de Hammon : 
Ecoutez la parole du Seigneur PEter- 
nel : Parce que vous avez dit : Ha, ha, 
contre mon San6tuaire , lors qu'il dtoit 

firofan6 , & contre la terre d'Ifra'el , 
ors qu'elle 6toit d^fol^e ; & contre la 
maifon de Juda , lors qu'ils alloient 
en captivity ; 

4. A caufe de cela , voici , je vais te 
donner en heritage aux peuples d'o- 
rient, & ils €tabliront leurs palaisau 
milieu de toi , ils y drefferont leurs 
tentes , ils mangeront tea fruits , & ils 
boiront ton lait. 

5. Et je livrerai Rabba pour etre 
le repairc des chameaux, & les enfans 
de Hammon pour etre le glte des bre*- 
bis ; & vous faurez que je JuU PEternel. 

6. Car ainfi a dit le Seigneur PEter* 
nel : Parce que tu as frappe des mains % 
& que tu as faute des pigs , & que ta 
t'es rejouie dans ton ame avec toute for* 
te de mgpris , a caufe du pays d'Hrael : 

7. A caufe de cela , voici , j^tendrai 
ma main fur toi , je te livrerai pour 
etre pillee parmi les nations , je te re- 
trancherai d'entre les peuples , & je te 
ferai perir dans les pays ; je te d£trui- 
rai ; & tu fauras que je fuis PEternel. 

8. Ainfi a dit le Seigneur PEternel* 
Parce que Moab & S£hir ont dit : Voi- 
ci , la maifon de Juda eft comme tou- 
tes les autres nations ; 

9. A caufe de cela , voici , je vais on- 
vrir le quartier de Moab du cdte* des 
villes, du cdte* de fes villes qui font 
fur fes frontilres , la beautg du pays 
de Beth-jefcimoth , de Bahal-menon , 
8c de Kir-jathajim , 

10. Aux peuples d'orient , au dela 
du pays des enfans de Hammon ; je 
le leur ai donrie* en heritage, enforte 
qu'on ne fera plus mention des en- 
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fans de Hammon P arn *i tes nations. 

1 1. J'exercerai aum des jugemens con- 
tre Moab , & ils faurant que yefuis PE- 
ternel. 

12. Ainfia ditle Seigneur PEternel : 
A caufe de ce qu'Edom a fait , quand 
il s'eft inhumainement vengS de la mai- 
fon de Juda , & parce qu'u s'eft rendu 
fort coupable en fe vengeant d'eux; 

1 3. A caufe de cela , ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : J^tendrai ma main 
iur Edom , & j'en retrancherai les hom- 
ines & les bfctes , & le rlduirai en d6- 
fert ; depuis T£man , & de devers D6 
dan , ils tomberont par Pe*p6e. 

14. Pexercerai ma vengeance fur JS T 
dom, par le moyen de mon peuple d'lf- 
rael , & ils traiteront Edom felon ma 
colore & mon indignation , & ils fen- 
tironc ce que c'eft que ma vengeance , 
dit le Seigneur PEternel. 

15. Ainfi a dit le Seigneur PEternel ; 
parce que les Philiftins ont agi par ven< 
geance , & qu'ils fe font vengls inhu- 
mahement, felon, leur de^ir, & avec 
mlpris , juiques a tout dltruire par une 
jnimiti^ immortelle ; 

16. A caufe de cela , ainfi a dit le Sei. 
gneur PEternel : Void , je vais Itendre 
ma main fur les Philiftins , & pexter- 
minerai les Klrlthiens , je fera.i p£rir 
le refte de leurs ports de mer , 

17. Et je dlploierai fur eux de gran- 
des vengeances par des chatimens de 
fureur ; & ils fauront que je fuit PE* 
ternel , quand j'aurai execute* ma ven- 
geance fur eux. 

REFLEXIONS. 

IL faut faire ces trois confide*rations 
* fur ce chapitre : ta pr6mie>e , qu'E- 
z6chiel , apres avoir prldit la deftruc- 
tion de Jlrufalf m & des Juifs , d£- 
nonce a leurs ennemis la vengeance 
divine ; ce qui nous mon tre que Oieu 
eft jufte , & que s'il punit & chatie 
fon peuple, il n^pargne pas les en- 
nemts de fon Eglife. La feconde , 

iiue cette ruine des Hammonites , des 
Vloabites , des Idumiens , & des Phi- 
iftins, arriva peu apres la deTolation 
de Jerufalem, & que ces peuplesfu- 
rent vaincus par le Roi de Babylone, 
conform 6ment aux menaces qu'Ezl- 
chiel , Eiaie & J6re*mie , avoient fai- 
tes contreux, La troifilme confident* 
tion eft , que Dieu exerca ces juge- 
mens contre ces peuj>les-la , pourven- 

fer )es outrages qu'ils lui avoient faits t 
c pour les punir de leur oreueil & de 
Pinhumanite' avec laquelle ils avoient 
infulte aux Juifs , dans le terns de 
leur ruine. C'eft un grand plchlque 
d'dtre dur & cruel envers les miftra- 
bles , & que de fe ? gjouir des maux 
dautrui. Dieu punit rigoureufemeat 
& avec juftice ceux qui en ufent de 
la forte ; comme au contraire il b^nit 



ceux qui font touches des fouffrances 
des malheureux , & qui les confolent. 

CHAPITRE XXVI. 

Ce chapitre & les deux fuivam font une 

Prophetic contre lcs f Tyriens. Dsnsce- 

lui-ct Ezechiel predit la, ruine <{e U 

vilU de Jyr. Il dit que cette vilk t 

qui avoiteu de Idjoie de voir Je/ufa* 

tern wince par le Roi Nebucadnefar » 

feroit prife , pillee £T detruiU f*r le 

mime Ret* 

T 'Onztenie ann€e, au premier jour da 

*•< mois , la parole de PEternel men* 

adrefiSe , & il me dit : __ 

a. Fils de Phomme : farce qncTyr 

adit au fujet de Jerufalem , Ah feel. 

le qui 6toit la norte des peuples a tw 

rompuH, elle eft r^duite a fereTugiet 

chez moi; je me remplirai , parce 

qu'elle a it€ rendue d^ferte. . 

3. A caufe de cela . ainfi a dit le 
Seigneur PEternel : Me vpici contre 
tbi , 6 Tyr » « jc ferai monter contre 
toi plufieurs nations, comme la mer 
fait monter fes flots. 

4. Et elles d^truiront les muraillet 
de fyr, & d6moliront fes tours; )e 
racle.rai fa poufii^re hors d'elle, &je 
la rendrai femblable a une pierre lit 
che. 

5. Elle fervira a Itendre les filets 
au milieu de la mer i car j'ai parte, 
dit le. Seigneur PEternel , & elle fera 
en pillage aux nations. 

6. Et les villes de fop reflbrt qgi 
font a la campagne feront pafl'^es au 61 
de Pe'p^e , & elles taurout que \tf*k 
PEternel. m 

7. Car ainfi a dit le Seigneur PEter* 
nel : Voici , je vais faire venir de Pa« 
quilon NlbutadneTarRoi de Babylone t 
le Roi des Rois, contre Tyr , ave« 
des chevaux , des chariots , des gens, 
de cheval , « un grand peuple aflem* 
bl^ de toutes parts. 

8. II pafiera au fil de V6p€e les viU 
les de ton reflbrt qui font a la cam- 
pagne ; il ^levera des forts contre tot, 
8$ drefiera des terraffes contre toi, « 
levera le bouclier contre toi. 

9. Et il pofera fes machines de guer* 
re contre tes murailles, 5? d^raolira 
tes tours avec fes marteaux. 

10. La pouffi^re de fes chevaux to 
couyrira, a caufe de lem multitude* 
tes murailles trembleront du bruit de 
la cavalerie , des charettes & des cha* 
riots , quand il entrera par tes portes , 
comme on entre dans une ville a la« 
quelle on a fait br&he. 

11- II foulera toutes te^s ruBavec 
la corne des pi^s de fes chevaux ; il 
tuera ton peuple avec P6p<e, & les 
trophe'es de^ ta force feront renverlSs 
par terre. . 

12. Ils butineront tes nchefles , « 
pilleront tes marchandifes • ils ruine* 
ront tes muraiUes* ih desnoliront tes 
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maifons de plaifance, 8c jetteront tes 
pierres , ton bois , & ta pouffigre au 
milieu des eaux. 

13. Et je ferai ceflTer le bruit de tes 
chanfons , & on n'entendra plus le Ton 
de tes harpes. 

14. Je te rendrai femblable a une 
pierre fecbe; elle ne fera plus reba- 
tie, parce que moi qui fuu 1'Eternel 
ai parte* , dit le Seigneur 1'Eternel. 

15. Ainfi a dit le Seigneur 1'Eterne' 
a Tyr : Les isles ne trerobleront-eU 
les pas du bruit de ta ruine , lors 
que ceux qui feront bleflSs a mort g6- 
miront, lors que le carnage fe fera au 
milieu de toi? 

16. Tous les Princes de la mer ded 
cendront de leurs filges, its dteront 
leurs manteaux , & depouilleront leurs 
vltemens de broderie, & prendront 
des habits de frayeur \ ils feront ef- 
fraygs a tout moment , & ils feront 
deTolls a caufe de toi. 

17. Et ils prononceront a haute voix 
une oomplainte fur toi , & te diront : 
Comment es-tu plrie , toi qui Itois fr£- 
quentle par ceux qui vont fur la mer, 
ville renommle, qui ^tois forte dans 
la mer, toi & tes habitans, qui fe 
font fait redouter a tous ceux qui ha- 
bitent fur la mer ? 

18. Les isies feront maintenant ef- 
frayees au jour de ta mine , & les is- 
les qui font dans la mer feiont eper- 
dugs , a caufe de ton iffue*. 

I9« Car ainfi a dit le Seigneur PE- 
ternel: Quand ie t'aurai rendue* une 
ville deTolee, comme font les villes 
qui ne font point habitles , quand 
j'aurai fait monter fur toi Pabime, & 
que les groftes eaux t'auront couverte, 

2a Je te ferai defcendre alors avec 
ceux qui defcendent dans le f6pulcre , 
vers le peuple d'autrefois , & je te 
placerai dans les lieux les plus bas de 
fa terre , dans les lieux d&folls depuis 
long-terns, avec ceux qui font defcen- 
dus dans le flpulcre » en forte que tu 
ne feras plus habitle ; & je retablirai 
la gloire dans la terre des vivans. 

21. Je ferai qu'on fera tout Iperdu 
a caufe de toi , de ce que tu nefcra* 
plus ; & quand on te cherchera on ne 
te trouvera plus a jamais , dit le Sei- 
gneur 1'Eternel. 

CHAPITRE XXVII. 
Ezechiel decrit le grand commerce des 

Tyriens avec Us autres pennies , leurs 



commerce avec les peuples dans plu- 
fieurs isles : Ainfi a dit le Seigneur 
rEternel : Tyr , tu as dit : Je fuk 
p irfa te en beaute*. 

4. Tes confins font au coeur de la 
mer , ceux qui t'ont batic font rendue* 
parfaite en beaute* ; 

5. Us font bati tous les cdtis dee % 
navires de fapins de Sc£nir; ils ont* 
pris les cedres du Li ban pour te faire 
dos mats ; 

6. lis ont fait tes rames de chenes 
de Bafqan , 8c la troupe des Afquriens 
a fait tes bancs d'yvoire , apporte des 
isles de Kittim ; 

7. Le fin iin en faqon de broderie, 
apporte d'Egypte , a et6 ce que tu 
etendois pour te fervir de voiles ; tu 
te couvrois de pourpre & d'lcarlate, 
apportees des isles d'Elifqa; 

8. Les habitans de Sidon & d'Arvad 
etoient tes matelots ; 6 Tyr , tes Ca- 
ges qui Etoient au milieu de toi Etoient 
ces pilotes; 

9. Les Anciens de Gue*bal & les plus 
habiles ont €t€ parmi toi pour re*pa- 
rer tes breches \ tous les navires de 

a mer & leurs mariners ont 6t$ avec 
toi , pour trafiquer 8c pour faire ton 
commerce ; 

io< Ceux de Perfe , de Lud , & de; 
Put , ont Ste* tes gens de guerre dans 
ton arme> ; ils ont pendu chez toi le 
bouolier & le cafque , ils font rendug 
magnifique ; 

II. Qeux d'Arvad , avec ton armee, 
ont ete fur tes murailles tout autour , 
& ceux de Gam mad ont ete* dans tes 
tours ; ils ont pendu leurs boucliers 
autour de tes murailles, ils ont ache* 
vi de te rendre parfaite en beaut6» 

1 a. Ceux de Tarfcis ont trafique* 
avec toi de toutes fortes de ricbeues, 
faifant valoir tes foires en argent, en 
fer , en e*tain , 6c en plomb. 

13. Javan, Tubal, 8c Mefcec ont 
n6gocie* avec toi , faifant valoir ton 
commerce , en vendant des bommes , 
8c des vailfeaux d'airain. 

14. Ceux de la maifon de Togarma 
ont fait yaloir tes foires en chevaux, 
en cavaliers , 8c en mulets ; 

15. Les enfans de P6dan ont n£go- 
cie* avec toi; tu avois dans ta main 
le commerce de plufieurs isles , & on 
t'a rendu en ^change des dents d'y- 
voire 8c de l*ibeue \ 

16. La Syrie a trafique* avec toi de 



richejfes immenfes , £^ x Cetonnement 1 tes ouvrages de toute forte ; on a fait 



que lew mine cauferoit a tout le mon- 

de. 
T A parole de rEternel me tut encore 
*-* adrefl&e , & il me dit : 

2. Toi done , Fils de Phomme, pro- 
nonce a haute voix une complainte fur 
Tyr , 

3. Et dis a Tyr : toi qui habites 
aux avenues de la mer , qui fais le 



valoir tes foires en efcarboucles , en 
Icarlate , en broderie , en fin lin , en 
corail , & en agathe; 

17. Juda & le pays d'Ifrael ont n^- 
gocie* avec toi , faifant valoir ton com- 
merce en ole* de Minnith & de Pannag, 
8c en miel , en huile , 8c en baume ; 

18. Damas a trafiqu^ avec toi , en te 
dormant pour la multitude de tes ou- 
vrages 
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vrages toute forte de richefles , du vin 
de Helbon , & de la laine blanche; 

19. Et Dan , & Javan , & Mofel ont 
fait valoir tes foires en fer luifant ; 
la cafTe & le rofeau aromatique ont 
€t€ dans ton commerce. 

20. Ceux de Dldan ont nlgocie* avec 
toi en draps pre*cieux pour aller a che- 
val; 

21. Les Arabes, & tous les Prin- 
cipal! x de K^dar, ont £te* les marchands 
que tu avois dans ta main , trafiquant 
avec toi en agneaux , en moutbns , & 
en boucs ; 

22. Les marchands de Sclba & de 
Bahma ont nlgocie* avec toi , faifant 
valoir tes foires en toutes fortes de 
drogues les plus exquifes , & en tou- 
tes fortes de pierres prlcieufes & en 
or; 

23. Haran , Canne , & Hlden, ont 
fait traHc avec toi ? * Scgba , Aflur, & 
Chilmad ont nlgocie' avec toi ; 

24. Ceux-ci ont uSgocie* avec toi en 
toute forte de chofes , en draps de 
pourpre & de broderie , & en caifles 
pour des vetemens prlcieux ferres de 
cordes i me me les coffres de cedre ont 
4t€ dans ton trafic. 

2*. Les navires de Tarfcis ont e*te* 
les principaux de ton commerce , & 
tu as £t6 remplie & rendue* fort glo- 
rieufc au milieu de la mer. 

26. Les Matelots font amende fur 
les grandes eaux ; mau le vent d'orient 
t'a brifiSe au milieu de la mer. 

27. Tes richefles, & tes foires, ton 
commerce , tes mariniers & tes pi- 
lotes , ceux qui r£paroient tes brdches, 
& ceux qui avoient le foin de ton com. 
merce, tous tes gens de guerre qui 
ttoicnt dans toi , & toute la multitu- 
de qui eft au milieu de toi , tombe- 
ront au milieu de la mer au jour del 
ta ruine. 

23. Les fauxbourgs trembleront au 
bruit du cri de tes pilotes ; 1 

29. Et tous ceux qui manient la ra- 
in e defcendront de leurs navires , les 
mariniers, & tous les pilotes de la 
mer ; ils fe tiendront fur la terre ; 

30. Et ils feront entendre fur toi 
leur voix, & crieront aralrement ; 
ils jetteront de la poudre fur leurs 
tetes, & fe veautreront dans la cendre j 

31. lis s'arracheront les cheveux a 
caufe de toi ; ils fe ceindront de facs, 
ils te pleureront dans Pamertume de 
leur ame , d'une plainte amere ; 

32. Et ils prononceront a. haute voix 
fur toi une complainte daus leur la- 
mentation , & dans leur complainte 
ils diront : jQueUe ville fut jamais telle 
que Tyr , aui a 6te* d&ruite au milieu 
de la mer ? 

33. Par la traite des marchandifes 
qu'on apportoit de tes foires , au de- 
Ta des mers , tu as raflalie' plufieurs 



peuples, & tu as enrich! les Rots de 
la terre par la grandeur de tes richef- 
fes & de ton commerce. 

34* Mais lors que tu as e*t€ brifee 
par la mer au profond des eaux , ton 
commerce & toute ta multitude font 
tombees avec toi, 

35. Tous les habitans des isles ont 
e*te* deTolgs a caufe de toi, & leurs 
Rois ont e*te horriblement epouvastls 
& troubles dans leurs faces. 

36. Les marchands d'entre les peo- 
ples ont fiffle' fur toi , tu es un fujet 
d'ltonnement , £ tu nefcra* jamais r6- 
tablie. 

C HA PJ TRE XXVIII. 

Ezechielreprefinte ici Vorgueil du R<ti dt 

Tyr i it dit que Sidon , qui etoit une 

vtUe voifine de Tyr, Ceroit au/Ji de- 

aux J % " M - 

aptiviti £T qu' 



truite ; £7* il promct aux Juifs, qu'ib 
iendroient it la captivite £T qu*iU 



h obiter oient encore dans leur pays. 
T A parole de PEternel me fut er 
*-* re adreflee , & il me dit : 



enco- 



2. Fils de l'homme , dis au Prince 
de Tyr : Ainfi adit le Seigneur PE- 
ternel : Parce que ton cceur s'eft e*le- 
ve" & que tu as dit : Je fuis le then 
Fort, & je fuis afBs lur le trdne de 
Dieu , au cceur de lamer, (quoique 
tu ne fois qu'un homme , & non pas 
le Dieu Fort ) & parce que tu as €lev$ 
ton cceur comme fi e'e^oit le cceur de 
Dieu ; 

3. Voici , tu es plus fage que Da* 
niel , rien de cache* n'eft obfeur pour 
toi ; 

4. Tu t'es acquis de la puiflance par 
ta fageffe & par ta prudence ; & to 
as amafle* de Por & de Pargent dans 
tes treTors ; 

%. Tu as accru ta puiflance , par la 
grandeur de ta fageffe dans ton com* 
merce ; puis ton cceur s'eft Sieve" a cau- 
fe de ta puiflance ; 

6. C'eft pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel ; Parce que tu as 6ie- 
v£ ton cceur , comme s*il Stoit le cceur 
de Dieu ; 

7. A caufe de cela, voici, je vais 
faire venir contre toi des £tran£ers , les 
plus terribles d'entre les nations, qui 
tirerant leurs e*p^es contre P^clat de 
ta fageffe , & ils fouilleront ta beaute* i 

8. lis te feront defcendre dans le R- 
pulcre, & tu mourras au milieu de 
la mer , de la mort de ceux qui font 
tuls. 

9. Diras-tu devant celui qui te tue- 
ra : Je fuis Dfeu ? Tu feras un homme 
& non pas le Dieu Fort , entre les 
mains de celui qui te tuera. 

10. Tu mourras de la mort des in- 
circoncis , par la main des Strangers ; 
car j'ai pam , dit le Seigneur PEter- 
nel. 

11. La parole de PEternel toe rut 
encore adreffge , & il me dit : 

12. Fils 



■* ^'ft 
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12. Fils de l'homme, prononce a 
haute voix une coraplainte fur le Roi 
de Tyr , & dis lui : Ainfi a dit le 
Seigneur PEternel : Toi a qui rien ne 
manque, qui esplein de fageffe, & par- 
fait en beaute : 

13. Tu etois en H6den , !e jardin de 
Dieu ; ta couverture etoit de pierces 

Srlcieufes de toutes fortes , de far- 
oine , de topaze , de jafpe , de chry- 
folite , d'onyx , de bix'i\ , de faphir , 
d'efcarboucle , d'6meraude , & d'or ; 
le bruit de tes tambours & de tes flu- 
tes a ete chez toi ; ils ont £te pr£pa- 
t€s pour le iour que tu fus cre"e\ 

14. Tu 6tois un ChSrubin , ointpour 
proteger ; je t'avois £tabli , & tu £tois 
dans ra fainte montagne de Dieu ; tu 
marc hois au milieu des pierreries £cla- 
tantes comme le feu. 

15. Tu Itois parfait dans tes voies, 
depuis le jour que tu fus cri€ , juf- 
ques a - ce que la perverfite* a 6t€ trou- 
v6e en toi. 

16. Dans l'abondance de ton com- 
merce, tu as €t€ rempli de violence 
au milieu de toi , & tu as pgche' : Je 
te jetterai comme une chore fouillle 
hors de la montagne de Dieu , je te 
dltruirai, 6 Chlrubin, qui proteges 
du milieu des pierreries Iclatantes com- 
me le feu. 

17. Ton cceur s'eft£lev£a caufe de 
ta beauts , & tu as corrompu ta fa- 
gefle par ton 6clat ; je te jetterai par 
terre , je te mettrai en fpe&acle aux 
Rois , afin qu'ils te regardent. 

18. Tuas profane* tes fan&uaires par 
la multitude de tes iniquitls , en ufant 
mal de ton trafic : Je ferai fortir du 
milieu de toi un feu qui te confumera, 
& je te r^duirai en cendre fur la ter- 
re , en la preTence de tous ceux qui te 
▼err ont. 

19. Tous ceux qui te connoiiTent 
parmi les peuples feront deTolls a cau- 
fe de toi ; tu feras un fujet d'lton 
nement , & tu ne feras jamais rltabli. 

20. La parole de 1'Bternel me fut 
encore adreiTee , & il rile dit.: 

21. Fils de rhomme , drefletaface 
contre Sidon & prophetife contr'elle ; 

22. Et dis : Ainu a dit le Seigneur 
TEternel : Me voici contre toi , d Si- 
don , & je ferai glorifie* au milieu de 
toi ; & on faura que je fuu 1'Eternel , 
quand j'aurai et£ fanftifie\ 

23. J'envoyerai done la mortality fur 
elle , & le fang dans fes places ; & 
les blefffs a mort tomberont au mi- 
lieu d'elle , par l'lple qui viendra de 
toutes parts fur elle ; & ils fauront que 
je fuu 1'Eternel. 

24. Et elle ne fera plus une ronce 
piquante a la maifon d'lfraSl , ni une 
Ipine qui lui caufe plus de douleur 
qu'aucun de ceux qui font autour d'eux 
&. qui les pillent ; & ils fauront que je 



fuu le Seigneur 1'Eternel. 

25. Ainfia dit le Seigneur 1'Eternel : 
Quand j'aurai raflemble* la maifon d'Ifl 
ragl d'entre les peuples parmi lefquels 
ils auront €t€ difperf^s, je ferai fane- 
tifie* en eux, a la vue des nations; 
& ils habiteront fur la terre que j'ai 
donnle a mon ferviteur Jacob ; 

26. Et ils y habiteront en furet€; 
ils y batiront des maifons , & y plan- 
teront des vignes ; ils y habiteront en 
furete* , quand j'aurai exerce* des juge- 
mens contre ceux qui les auront pil- 
Us de toutes parts; & ils fauront que 
je fuis 1'Eternel leurDieu. 

REFLEXIONS. 
Sur les chapitres XXVI. XXVII. £T 

XXVIII. 
TTOici ce qu'il faut remarquer fur le 
v chap. XXVI. d^Eze'chiei , & fur les 
deux fuivans : C'eft , que quoi que la 
ville de Tyr fut tr6s-puifTante par foil 
aifiete , 6tant fituee fur le bord de la 
mer , par la prodigieufe Itendue de 
fon commerce , par fes richeffes im- 
menfes , & par les liaifons qu'elle avoit 
avec prefque tous les peuples du mon- 
de , ainfi qu'on le voit dans le chapitre 
XXVII. elle Itoit fur le point de torn, 
ber entre les mains du Roi de Babylo- 
ne , qui la prendroit & la dlpouille- 
roit de toute fa gloire. ' En eftet, peu 
apres cette Prophitie , NSbucadneTar 
prit la ville de Tyr , apres un figge 
de treize ans ; il la de'truifit , enforte 
que , comme Ezlchiel l'avoit prldit , 
elle ne fut point rebatie ; car la nou- 
velle ville de Tyr fut bade dans un 
autre endroit que celui ou l'ancienne 
e*toit fitule, Cet 6v£nement ne peut 
£tre regarde* que comme l'ouvrage de 
Dieu ; furtout fi Ton confidlre qu'il 
avoit 6U pr6dit avec toutes fes circonf- 
tances , non feulement par le Prophe- 
te Ezlchiel, dix-huit ans, a l'avan- 
ce , mnis auffi par Efa'i'e , plus de cent 
& vingt ans auparavant. Au refte, 
Ton doit attribuer cette deftruftion de 
Tyr a l'idolatrie qui y regnoit , a l'or- 
gueil &. au luxe que les grandes ri- 
ch efTes y avoient introduit , & a la 
haine des Tyriens contre les Juifs. 
C'eft de la forte . que la Providence 
abaiffe les Etats les plus puiffans , & 
les villes les plus flonffantes , pour re*- 

F rimer l'impi^ , 1'orgueil, le luxe, 
injuftice , les difTolutions , & les au- 
tre crimes que l'abondance & la prof- 
p^rit^ entrafnent ordinairement apres 
elles. Enfin , il faut remarquer , que 
fi Eze*chiel dlnonce les jugemens de 
Dieu aux nations idolatres auffi-bien 
qu'aux Juifs , il ne promet pas a ces 
peuples -la qu'ils Teroient r^tablis, 
comme il le fait efplrer aupeuple de 
Dieu. Cela devoit confoler les Juifs 
! cap tits , les engager a recourir a Dieu 
par la repentance, & les convaincre 
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que Dieu yeilloit pour eux , & qu'il ne la ; nul pi€ de bfite n'y pafTera non 



manqueroit pas de les faire revenir de 
la captivity de Babylone. 

C H A P I T R E XXIX. 
Ce chapitre fif les trots fuivans font une 

Prophetie contre les Egyptiens. Lt 

Pr ophite ay ant predit f la, mine de Tyr y 

dans les chapitres precidens , annonce 

dans celui-ci telle de l y Egypte , qui fe- 

roit aujfi fubjuguie par le Rot de Ba- 
bylone , apret qu'il auroit pris Tyr. 

Ezechiel marque cependant , qu*au bout 

de quarante am les Egyptiens retourne- 
' roient dans leur pays , mats qu'ils y ft* 

roient dans un etat abaijfe. 
T A dixilme ann£e , au dou2i£me jour 
■*■* du dixigme mois , la parole de PE- 
ternel me fut adreffee , & il me dit : 

2. Fils de Thomme , .drelTe ta face 
1 contre Pharaon Roi d'Egypte , & pro- 

phetife contre lui , & contre toute PE- 
gypte. 

3. Parle, & dis : Ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Me voici contre toi , 
6 Pharaon Roi d'Egypte , grande ba- 
leine conch6e au milieu de tes fleuves, 
qui as dit : Mes fleuves font a moi , 
& je me les fuis faits. 

4. C'eft pourquoi je mettrai des crocs 
dans tes machoires, & je ferai atta- 
cher les poiflbns de tes fleuves a tes 
Icailies , & je te tirerai du milieu de 
tes fleuves, avec tous les poiflbns de 
tes fleuves qui auront Ite* attaches a 
tes failles; 

5. Et je te jetterai dans le deTert, je 
te laifferai la , toi , & tous les poiflbns 
de tes fleuves ; tu feras eTendu fur le 
deflus de la campagne ; tu ne feras 
point recueilli ni ramafie ; je te livre- 
rai aux betes de la terre, & aux oi- 
feaux des cieux , pour en 6tre d£vore\ 

6. Et tous les habitans d'Egypte fau- 
ront que je fuis PEternel ; parce qu'ils 
auront £tg un baton qui n'eToit qu'un 
rofeau a la maifon dlfraSl. 

7. Quand ils font faifi par la main,, w . . 
tu as 6ti rompu , & tu leur as percl.lera le pillage; & ce fera la le Cdairt 
toute Plpaule; & quand ils fe fontjde fon arm£e. 



plus , & elle fera quarante ans fans 
Stre habitue. 

12. Car je r6duirai le pays d'Egypte 
en deTolation entre tous les pays deTc* 
les , & Fes villes entre toutes les villes 
qui ont ete retinites en deTert ; ils fe- 
ront deTolls quarante ans ; & je dis~ 
perferai les Egyptiens parmi les na- 
tions , & je les rlpandrai dans les pays. 

13* Toutefois, ainfi a dit le Seigneur 
PEternel : Au bout de quarante ans , 
je rafiemblerai les Egyptiens d'entre 
les peuples parmi lelquels ils auront 
6t€ difperfSs; 

14* Et je ramenerai les captifs d'E- 
gypte , je les ramenerai au pays de 
Pathros, au pays de leur commerce, 
mais ils feront un Royaume abaifl£. 

15. II fera le plus bas des Royaumes, 
& il ne s'eTevera plus par deflus les na- 
tions i je le diminuerai , a fin qu'il ne 
domine point fur les autres nations. 

16, Et il ne fera plus un fujet de 
con fiance a la maifon d'IfraSI ; il les 
fera fouvenir de Piniquite* dent ils fe 
font rendus coupables lots qu'ils regar- 
doient apres eux ; & ils fauront que je 
fuis le Seigneur PEternel. 

I7» La vingt feptilme ann£e, au pre*- 
mier jour du premier mois , la parole 
de PEternel me fut encore adrefiSe, 
& il me dit : 

18. Fils de Phomme, N6bucadneTar 
Roi de Babylone a fait fervir fon ar- 
mle dans un fervice plnible contre 
Tyr ; toutes les tetes eh font devenues 
chauves , & toutes les gpaules en ont 
eTe gcorchles , & il n'a point eu de fa- 
laire , ni lui , ni fon arm€e , a caufe 
de Tyr, pour le fervice qu'il a fait 
contr'elle. 

I9> C'eft pourquoi , ainfi a dit le Sei- 

fneur PEternel : Voici , je vais donner 
N6bucadneTar Roi de Babyloae le pays 
d'Egypte; il en enlevera la multitude, 
il en emportera le bucin , & il en pil- 



apuyls fur toi , tu as 6te* rompu , & 
tu as rendu leurs reins immobiles. 

8. C'eft pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Voici , je vais faire 
venir P6p6e fur toi , & j'exterminerai 
du milieu de toi les horn mes & les 
betes. 

9. Et le pays d'Egypte fera en dt- 
folation & en deTert , & ils fauront que 
je fuis PEternel ; parce que le Roi tTE- 
gypte a dit : Le fleuve eft a moi , & je 
rai fait. 

io. C'eft pourquoi, voici je viens 
contre toi & contre tes fleuves , & je 
rlduirai le pays d'Egypte en deTerts 
de iechereile & de desolation , depuis 
la tour de Syene , jufques aux frontitf- 
res de Cits. 

ii. Nul pie" d'homme ne pafTera par 



20. Pour le loyer de Pouvrage auquel 
il a fervi contre Tyr , je lui ai donae* 
" k ~* u'ils onttra* 

eigneur PE- 



e pays d'Egypte , ^arce qu'ils 
vail!6 pour moi , dit le Seigne 
ternel. 

21. En ce jour la , je ferai germer 
la force de la maifon d'IGrael , & je te 
donnerai une bouche ouverte au miliee 
d'eux i & ils (auront que je fuis PE- 
ternel. 

CHAPITRE XXX* 
Ezechiel continue 2 prophetifer centre 
PEgypte, fir tl dit que les principala 
viUes de ce Royaume-U , qm/itttmem* 
mies dans ce chapttre , fereitnt detrui* 
te* avec leurs iaoles. 

PUis la parole de PEternel me Art 
adreflSe , & il me dit : 
a. Filsdc Phomme, prophetile. to 
dis : 
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dis : Ainfi a dit le Seigneur PEternel 
Hurlez , & dites : Ah ! malheureufe 
journle ! 

3. Car la journ6e eft prds , mcme la 
journle. de l'Eternel approcbe ; ?eft 
une journle de nuage , ce fera le terns 
des nations. 

4. L'ep£e viendra fur PEgypte, & 
il y aura de Peftroi en Cus, lorfque 
cenx qui feront blefl%s a mort tombe- 
ront en Egypte , & lors qu'on enlevera 
la multitude de fon peuple , & que fes 
fondemens feront dgtruits. 

5. Cus, & Put, & Lud, &tout le 
melange des peuples eCsArabie , 3c Cub , 
8c les enfans du pays ailie* tomberont 
par l'epe> avec eux. 

6. Ainfi a dit PEternel : Ceux qui 
foutiendront PEgypte tomberont « & 
Porgueil de fa force fera abaiffe' ; ils y 
tomberont par l'e*pee , depuis la tour 
de Syene, dit le Seigneur PEternel. 

?* Ils fetont deTolls parmi les pays 
deTol6s , & fes villes feront parmi les 
villes deTertes. 

8. Et ils fauront que je fuss PEter- 
nel , lorfque j'aurai m»s le feu en Egyp- 
te, & que tous ceux qui lui donneront 
du fecours feront Drifts. 

9. En ce jour-la des meflagers forti- 
ront de ma part dans des na vires, pour 
effrayer Cus « qui fe tient affurle \ & 
il y aura entr'eux un tourment pareil 
a celui de la jourule d'Egypte ; car le 
voila qui vient. 

io. Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
J'aneantirai la multitude du peuple d'E- 
gypte , par la pui fiance de N6bucadn6- 
far Roi de Babylone. 

il. Lui 6c fon peuple avec Im, qui 
font les plus terribles d'entre les na- 
tions , feront amends pour miner le 
pays; & ils tireront Pe'pe'e fur les E- 
gyptiens , & iis rempliront la terre de 
gens bleflSs a mort* 

12. Et je mettrai a fee les fleuves , 
& je livrerai le pays entre les mains 
de gens mlchans ; je deTolerai le pays, 
& tout ce qui y eft , par la puiuance 
des Strangers : Moi qui Juis PEternel , 
j'ai parll. 

I3> Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
Je d&ruirai auffi les dieux in fames , & 
j'aneantirai les idoles de Noph , & il 
n'y aura plus de Prince du pays d'E- 
gypte ; & je rlpandrai la terreur dans 
le pays d'Egypte. 

14- Je deTolerai Pathros , je mettrai 
le feu i Tfophan » & j'exerceraj des 
jugemens a No. 

15- Je rlpandrai ma fureur fur Sin > 
qui eft la force de PEgypte , & j'exter- 
minerai la multitude qui eft a No. 

16. Lors que je mettrai le feu en 
Egypte , Sin fera dans de grilves dou- 
leurs , & No fera rompue* par diverges 
breaches i il »> aura a Noph que detrei 
fes en plein jour. 



17. Les gens d'llite d'Aven & de Pi* 
befeth tomberont par Pe'pe'e , & ils 
iront en captivite*. 

18. Et on ne verra goute a Taphnes, 
lors que j'y aurai brife' les barrieres 
d'Egypte , & que Porgueil de fa force 
aura ceffe* ; une nue'e la couvrira, 8c 
les villes de fon r effort iront en cap- 
tivite. 

19. J'exercerai dene met jugemens en 
Egypte ; & ils fauront que je fuis PE- 
ternel. 

20. Oril €to\t arrive* Ponzilme an* 
n£e, au fepti6me jour du premier mois, 
que la parole de PEternel m'avoit 6t6 
adreffte , & il m'avoit dit ; 

21. Fils de Phomme « j'ai rompu Ic 
bras de Pharaon Roi d'Egypte ; & voi- 
ci on ne Pa point panfe pour le guerir, - 
enforte qu'on lui ait mis des linges pour 
le bander £T pour le fortifier , afin 
qu'il put manier Pe'pe'e. 

22. C'eft pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Voici , je viens con* 
tre Pharaon Roi d'Egypte , & je rom- 
prai fes bras , tant celui qui elt encore 
fort , que celui qui eft deja rompu , 8c 
je ferai romber l'6pee de fa main ; 

23. Et je difperferai les Egyptiens 
parmi les nations, & les re'pandrai par* 
mi les pays ; 

24. Je fortifierai les bras du Roi de 
Babylone , & je lui mettrai mon e>le 
dans la main ; mais je romprai les bras 
de Pharaon , & il pouffera des cris de* 
vant lui , comme les gens qui font blef- 
f£s a mort. 

25. Je fortifierai, dis-je, les bras du 
Roi de Babylone* mais les bras de Pha- 
raon tomberont \ & on faura que jc fuis 
PEcernel , quand j'aurai inis mon 6ple 
dans la main du Roi de Babylone 8c 
qu'il Paura Itendug fur le pays d*£- 
gypte. 

28. Et je difperferai les Egyptiens 
parmi les nations, & les rgpandrai 
parmi les pays , 8c ils fauront que je 
Juis l'Eternel. 

CHAPITRE XXXL 

Le Prophete reptefente , par fd cemparaU 
fon d?un grand & beau cedre , que la 
Monarchic des ^Ajfyriens avoit ete au- 
tant £F plus fuijfante que ceUe des 
Egyptiens , mats qu'tltt ai/oit pris fin , 
£T qu J il en feroit de mime de ceUe 
tTE&yfte. 

'Onzilme anne*e , au premier jnsr du 
* troifie'me mois , la parole de PE- 
ternel me fut encore adrefTe'e, & il 
me dit : 

2. Fils de Phomme , dis a Pharaon 
Roi d'Egypte , & a la multitude de 
fon peuple : A qui relTembles-tu dans 
ta grandeur ? 

3. Voici , AfTur Itoit comme un cd- 
dre au Liban , ayant de belles bran- 
ches, & des rameaux qui faifoient de 

^Pombre , 
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Pombre, & qui Itoient d'une grande 
hauteur ; & fa cime 6toit touffue\ 

4. Les eaux Pavoient fait croitre , 
l'abime l'avoit fait pouflfer en haut, 
fes fleuves couroient autour de fes 

Slantes , & il renvoyoit les ruifleaux 
e fes eaux vers tous les arbres des 
Champs. 

5. C'eft pourquoi fa hauteur s'ltoit 
llevle par deflus tous les arbres des 
champs, fes branches avoient multi- 
plied fes rameaux 6toient devenus longs 
par les grandes eaux , lors qu'il pouf- 
ibit fes branches. 

6. Tous les oifeaux des cieux ni- 
Choi en t dans fes branches, toutes les 
betes des champs faifoient leurs petits 
fous fes rameaux , & toutes les gran- 
des nations demeuroient a fon ombre. 

7. II 6toit done devenu beau dans 
fa grandeur & dans la longueur de fes 
branches ; car fa racine Itoit fur les 
grofles eaux. 

8. Les cedres du jardin de Dieu ne 
lui dtoient rien de fon luftre, les fa- 
pins n'ltoient pas pareils a fes bran- 
ches, & les chataigniei s n'ltoientpas 
femblables a fes rameaux ; tous les ar- 
bres du jardin de Dieu ne lui Itoient 
pas femblables en beautl. 

9. Je l'avois rendu beau dans la mul- 
titude de fes rameaux , tellement que 
tous les arbres d'Hlden , qui Itoient 
au jardin de Dieu , lui portoient envie. 

10. C'eft pourquoi , ainfi a dit le Sei- 
gneur l'Eternel : Parce que tu t'es 61e- 
ve" en hauteur , comme celui-la qui 
avoit fa cime touffue' a 6"leve fon coeur 
dans fa grandeur ; 

11. Et je Pai livre" entre les mains 
du puiflant d'entre les nations ; on Pa 
traite* comme il falloit , £7* je Pai chaf- 
fs a caufe de fa mlchancete'. 

12. Etles Strangers les plus terribles 
d'entre les nations Pont coupe*, & Pont 
laiffe* a Pabandon ; fes branches font 
tombles fur les montagnes & fur tou- 
tes les vallees , & fes rameaux fe font 
rompus dans tous les courans d'eaux de 
la terre , & tous les peuples de la ter- 
re fe font retire's de defibus fon ombre, 
& Pont abandonne\ 

13- Tous les oifeaux des cieux fe 
tiennent fur fes ruines , & toutes les 
betes des champs fe retirent dans fes 
rameaux. 

14. C'eft pourquoi tous les arbres ar- 
rows d'eaux ne s'eleveront plus dans 
leur hauitur , & ne pruduiront plus de 
cime touftue ; meme les plus forts d'en- 
tr'eux , & ceux qui font arroles d'eaux 
ne fubfifteront pas dans leur elevation ; 
mais ils feront tous livr£s a la mort 
au tond de la terre , par mi les entans 
des hommes , avec ceux qui deicendent 
dans le ie'pulcre. 

15. Ainii a dit le Seigneur l'Eternel : 
Au jour qu'il defcendit dans le iepul 



ere , je fis faire le deuil fur lui , je cou- 
vris Pabime devant lui , & j'empechai 
fes fleuves de couler, & fes grofles eaux 
furent retenugs ; je fis que le Li ban rut 
en deuil a caufe de lui , & tous les ar- 
bres des champs deTaillirent. 

16. J'e'branlai les nations par le bruit 
de fa ruine , quand je le fis defcendre 
dans le flpulcre , avec ceux qui def- 
cendent dans la folfe ; & tous les ar- 
bres d'Hlden, Polite & le meilleut-du 
Liban , tons arrofes d'eau , furent con- 
foiSs au bus de la terre. 

17. Eux aulli font dei'cendus avec lui 
dans le igpulcre , vers ceux qui font 
blettSs a mort par Pepee ; & ceux qui 
dtoient fon bras , favotr ceux qui habi- 
toient fous fon ombre par mi kes na. 
tions , y font aujji defcendiu. 

18. A qui as-tu rellemble* en gloire & 
en grandeur, parmi les arbres d'H&len X 
Tu feras auffi jettS bas , avec les arbres 
d'He'den , dans les lieux bas de la ter- 
re ; tu 'feras couche* au milieu des in- 
circoncis , avec ceux qui font bleues a 
mort par Plpee. Tel fera Pharaon , & 
toute la multitude de fon peuple , dit 
le Seigneur l'Eternel. 

CHAPITRE XXXII. 
Ceft ici une plainte fur la defolaticn de 
VEgypte , qui feroit reduite dans U me* 
me etat que les Perfes, les Idumeens, 
p 1 les autre s peuples qui de-voient aujji 
etre vaincus par les Babylenicru . 
T A douzieme annle, au premier jewr 
*-* du douzieme mois , la parole de 
l'Eternel me fut encore adreuSe , & il 
me dit: 

2. Fils de Phomme, prononce a hau- 
te voix une complainte fur Pharaon 
Roi d'Egypte , & dis lui : Tu as €t£ 
femblable a un lionceau parmi les na- 
tions, & tel qu'une baleine dans les 
mers tu te lancois dans tes fleuves , Sc 
de tes pie's tu troublois les eaux , & 
remplifibis de bourbe leurs fleuves. 

3. Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel : 
J'etcndrai auffi mon filet fur toi , avec 
un amas de plufieurs peuples qui te 
tireront dans mes filets; 

4. Et je te laiflerai a Pabandon fur 
la terre ; je te jetterai fur le deflus des 
champs , & je ferai demeurer fur toi 
tous les oifeaux des cieux , & je rafla- 
iierai de toi les betes de toute la terre. 

5. Car je mettrai ta chair fur les 
montagnes , & je remplitai les vallees 
de tes hommes hautains; 

6. Et j'arroierai de ton fang la terre 
ou tu nages , jutques aux montagnes ; 
les lits des eaux teront remplis de toi. 

7. Et quand je t'aurai eteint , je tou- 
vrirai les cieux , & je ferai oblcurcir 
leurs e'toiles i je couvrirai le ioleil de 
uuu^e , & la lune ne donnera plus la 
lumiere. 

8. Je ferai obfeureir fur toi tousles 
aftres qui dortftent la lumiere dans les 

cieux . 
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cieux , & je mettrai les t£nebres fur 
ton pays, dit le Seigneur l'Eternel. 

9. Et je ferai que le cceur de plufieurs 
peuples fr£mira , quand j'aurai fait ve- 
nir la nouvelle de ta ruine parmi les 
nations , dans les pays que tu n'as point 
conn us. 

10. Et je rendrai £tonn6s plufieurs 
peuples a caufe de toi, & leurs Rois 
feront horriblement e*perdus a caufe de 
toi , quand je ferai luire mon gp£efur 
leurs faces; & ils feront eifray^s de 
moment en moment , chacun en lui- 
meme au jour de ta ruine. 

ir. Car ainii a dit le Seigneur PE- 
ternel : L'6p6e du Roi de Babylone vien- 
dra fur toi. 

J2. J'abbattrai la multitude de tes 
gens par les 6p6es des hommes forts, 
qui feront tous les plus terribles d'en- 



tombls par P£pe*e. 

23^ Ses ftpulcres ont €\i pof?s au 
plus profond de lafoife, &fonaflem- 
bi£e eft amour de ta.fepulture ; eux 
tous qui avoient donne* de la terreur 
dans la terre des vivans , ont €t€ bleC 
figs a mort & font tombed .par V6- 
p£e. : 

24. C'eft la qu'eft H41am , & toute 
fa multitiide autour de fa figpulture ; 
tous ont €t€ blefles a mort & font tom- 
bed par P6pee ; ils font defcendus in- 
circoncis dans les plus bas iieux de la 
terre , eux qui avoient donne* de la ter- 
reur dans la terre des vivans ; & tou- 
tefois ils ont porti leur ignominie avec 
ceux qui defcendent dans la fofle. 

25. On a mis fon lit parmi ceux qui 
font bleffds a mort , avec toute fa mul- 
titude ; fes fepulcres/oaf autour de lui ; 



tre les nations ; ils d^truiront Porgueil itous ces incirconcisfont bleflgs a more 
de PEgypte , & toute la multitude de \ par Pep£e , quoi qu'ils aient donne" de 



fon peuple fera difiip£e, 

13. Et je ferai perir tout fon bdtail , 
qui eft pres des groffes eaux , & au- 
cun pie" d'homme ni aucun ongle de 
bSte ne les troublera plus. 

14. Alors je ferai rafleoir les eaux , 
& ferai couler leurs fleuves clairs com- 
me Thuile , dit le Seigneur PEternel. 

15. Quand j'aurai re'duit le pays d'E- 
gypte en deTolation , & que le pays au- 
ra €t€ d£nu£ de ce dont il £toit rem- 
pli ; quand j'aurai frappe tous ceux qui 
y habitent , alors ils fauront que \tfuu 
PEternel. 

16. CV/? ici la complainte qu'on fe- 
ra fur elle, les filles des nations fe- 
ront cette complainte fur l'Egypte , & 
fur toute la multitude de ion peuple , 
dit le Seigneur PEternel. 

17. La douzi£me annee, au quinzil- 
me jour du mois, la parole de PEter- 
nel me fut encore adreflee , & il me 
dit: 

18. Fils de Phomme , fais uue lamen- 
tation fur la multitude du peuple d'E- 
gypte , & fais la defcendre, elie & les 
filles des nations magnitiques, aux plus 
bas lieux de la terre , avec ceux qui 
defcendent dans le figpulcre. 

19. En quoi pw'aurois • tu iti plus 
agr^able que les autres ? Defcens , & 
{pis 6tendue avec les incirconcis. 

20. lis tomberont au milieu de ceux 
qui font, blefles a mort par P£p6e i P6- 
pee a deja ete donnle ; qu'elle foit trai- 
nee avec toute la multitude de fon peu- 
ple. 

.21. Les plus forts d'entre les Puiflans 
lui parleront du milieu du flpulcre ♦ 
avec ceux qui lui donnoient du fecours , 
& lui diront : Les incirconcis font def- 
cendus ; ils font Itendus avec ceux qui 
font blefles a mort par Pep6e. 

22. Celt la qu'eft AiTur & tout fon 
penile i fes f6pulcres./o«f autour de lui ; 
tls lout tous bUWts a n)ort , ils font 



la terreur dans la terre des vivans i tou- 
tefois ils ont porte" leur ignominie avec 
ceux qui dependent dans la fofle ; il 
a ete* mis parmi ceux qui font bleflfcs 
a mort. 

26. C'eft la qu'eft Mefcec , Tubal, & 
toute la multitude de leurs gens ; leurs 
i^pulcres font autour d'eux ; tous ces 
incirconcis font blefles a mort par Pe*- 
p6e , quoi qu'ils aient donne* de la ter- 
reur dans la terre des vivans. 

27. Et ils ne font point etendus avec 
les hommes forts , qui font torn he's & 
qui e*toient incirconcis , qui font def- 
cendus au fepulcre avec leurs armes 
& dont on a mis ies 6pees fous leurs 
tetes , & dont la mechancete a ete fur 
leurs os ; parce qu'ils £toient la ter- 
reur des hommes forts dans la terre des 
vivans . 

28. Toi aufli tu feras froiflfc au milieu 
des incirconcis , & tu feras etendu avec 
ceux qui fontblefl£s a mort par Pepee 

29. t'eft IA .qu'eft Edom , ihs Roisl 
& tous fes Princes , qui ont 6te mis 
avec leur force parmi ceux qui font 
bleff(Ss a mort par Pepe> ♦ iis feronw 
Etendus avec les incirconcis , & avec 
ceux qui font defcendus dans le fepul- 
cre. 

30. C^eft la que font tons les Princes 
de Paquiion , & tous les Sidoniens , qui 
font defcendus avec ceux qui font blefi 
fes a mort , avec la terreur qu'dnhjrott 
leur force ; ils font lionteux , iis ipnt 
ete ml us incirconcis avec ceux qui ionfc 
blefles a mort par P6p6e , & ij s ont 
porte leur ignominie avec ceux qui font 
defcendus dans le fepulcre. 

31. Pharaon les verra, & fe confo. 
lera de toute la.multitude de fon peu- 
ple ; meme Pharaon, & toute ion ar- 
mee, blefles a mortj>ar Pepee , dit it 
Seigneur PEternel* 

32. Car j'ai mis ma terreur dans la 
I terre des vivans ; e'eft pourquoj Pha- 

'"<&*"% raon , 
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raon, avec toute la multitude de fon 
peuple , feront gtendus au milieu des 
incirconcis, avec ceux qui fontblefles 
a mort par Pep£e * dit le Seigneur PE- 
ternel. 

DEFLEXIONS. 
Sur les chapitres XXIX. XXX. XXXI. 

er xxxii. 

iL faut confideVer fur ces chapitres , 
1 que Dieu voulut faire pr^dire par 
Eze^hiel & par les autres Prophetes 
la ruine de PEsjypte , afin que les Juits 
reconnuffent que le Dieu qu'ils ado*, 
roient 6toit le Maitre fouverain du mon- 
de & de tous les peuples , & que c 6. 
toit en Vain qu'ils avoient mis leur con- 
fiance aux Egyptiens. II. C'eft une cho- 
fe remarquable , qu'Ez£chiel dit ex- 
preflement que Dieu livreroit PEgyp- 
te a NSbucadneTar , pour fon falaire 
de ce qu'il auroit execute" fes jugemens 
fur la vUle de Tyr ; $ue les Egyptiens 
feroient difperfts; que dans quarante 
ans ils reviendroient en Egypte ; mais 
ue leur Royaume ne feroit pas reta* 
.jli dans P6tat ou il etoit auparavant ; 
& que ce feroit un Royaume abaifle. 
Tout cela fut accompli a la lettre. N6- 
bucadneTar fe rendit maitre de PEgyp* 
te , apres avoir pris la ville de Tyr ; 
les Egyptiens furent emmenls captifs & 
& au bout de quelques amines ils re- 
tourne>ent dans leur pays fous le re- 
gne d'Amafias ; mais le Royaume d'E- 
jypte nerepritplus fa pr6mi£re fplen- 
leur , & il fut depuis abaiffe" & fou- 
a des Princes Strangers , comme 



Si 
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EzSchiel Pavoit pr£dit. La comparai- 

fon de ces prophecies avec Pe^nement, 

eft bien propre a nous convaincre qu'el- 

les ont Dieu pour auteur , que PEcri- 

ture Sainte eft divinement infpir€e,& 

que rien n'eft plus vrai ni plus certain 

que la doftrine qui y eft contenue. 

C H APITRE XXXIII. 

Il y a qua.tr e chafes a remarquer dans ce 

chapitre: I. Dieu infiruit le Prophete 

des devoirs de fa charge , £T de Cob- 

ligation oh il etoit d'avertir lespecheurs. 

II. Pour arreter les murmur es des Juifs , 
. Dieu declare qu'il ne veut point la mort 

des mechans , & que les pecheurs qui 
s" amend ent feront reqm en grace ; tout 
de mime que les jufies qui abandonnent 
la juftice mourront dans leurs p'eches. 

III. Ezechiel recoit la nouveUe de la 
frife de Jerufalem , £T il predit la 
mine des Juifs qui itoient demeures 
de refte dans la Judee. IV. Dieu fe 
plaint de Chypocrifie des Juifs qui etoient 
a Baby lone , lefquels venoient icouier E- 
zechiel , mau qui ne faifoient pa* ce 
qu'il leur commandoii de la part de 
Dieu. Ct chapitre eft Pun des plus in- 
ftruftifs de tout ce livre. 

1A parole de PEternel me fut enco- 
" re adreffee , & il me dit : 



de ton peuple 8c dis leur : Lors que je 
ferai venir P6p£e fur quelque pays , & 
que le peuple de ce pays aura choifi 
quelqu'un d'entr'eux , & Paura £tabli 
pour leur fervir de fentinelle; 

%. Et que eef homme , voyant venir 
P£p6e fur le pays , aura fonn£ du Cor , 
& aura averti le peuple : 

4. Si le peuple ayant bien oui' le Con 
du cor, ne le tient.pas fur fes gar- 
des , & qu'enfuite Pe>£e vienne , & le 
furprenne , fort fang fera fur fa tete. 

S» Car il a oui le fon du cor, &il 
ne s'eft point tenu fur fes gardes } fon 
fang done fera fur lui-meme * mais s'il 
fe tient fur fes gardes , il fauvera fa 
vie. 

6. Que fi la fentinelle voit venir Pe- 
p6e , & qu'elle ne i'onne pas du cor , 
enforte que le peuple ne fe tienne 
par fur fes gardes , & qu'enfuite Te^ 
p£e vienne , & oce la vie a qutlqiTun 
d'entr'eux i celui-ci aura bien et€ fur*, 
pris dans fon iniquite* ; mais je tede- 
manderai fon fang de la main de la 
fentinelle. 

7. Et toi , Fils de Pbomme , je t'ai 
gtabli pour fentinelle a la maifon d'li- 
raels tu ^couteras done la parole de 
ma bouche , & tu les avertirus de ma 
part. 

8. Lors que pau'rai dit au mgchant t 
M^chant, tu mourras ; & que tu n'au- 
ras pas parle* pour avertir le mediant 
de fe retirer de fon train ; cc mdchant- 
la mourra dans fon iniquity j ma\$ je 
redemanderai fon fang de ta main. 

9. Mais fi tu as averti le mechant 
de fe d^tourner de fon train , Sc qu v il 
ne s'en foit pas detourne* , il mourra 
dans fon iniquity , mais toi tu auras 
dSlivre" ton ame. 

10. Toi done , Fils de Phomme , dis 
a la maifon d'lfrael : Vous avez ainfi 
par!6 , & vous avez dit : Puisque nos 
forfaits & nos peches font fur nous , 
8c que nous d^faillons a caule d'eux, 
comment pourrions-nous vivre ? 

ii. Dis leur : Je fuu vivant , dit le 
Seigneur PEternel , que je ne prens 
point plaifir a la mort du m^cbant , 
mais plOtdt a ce que le mecbant le de- 
tourne de fon train , & qu'il vive. De*- 
tournez-vous , d£tournez-vous de vdtrt 
m^chant train : Et pourquoi mourriez* 
vous , 6 maifon d'lfrael ! 

12. Toi done, Fils de Phomme, dit 
aux enfans de ton peuple : La juftice 
du jufte ne le d€livrera point , au jo«t 
qu'il aura p6ch6 \ & le m^chant ne torn. 
bera point par fa mechancet^ , au jour 
qu'il s'en fera d£tourne\; & le jufte at 
pourra pas vivre par fa juftice , at 
jour qu'il aura p^che*. 

13. Lors que j^aurai dit au jufte qoMI 
vivra certainement i & que lui , le cub* 
fiant Cur fa juftice , aura commit Pi. 



a. Fils de Phomme, parle aux enferis niquW, il ne iera &tt mention d'au- 
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owe de fes juftices; mais il mourra 
dans fon iniquity qu'il aura commife. 

14. Audi lors que j'aurai dit au me*- 
chant : Tu mourras ; s'il fe dltourne 
de fon p6ch€ , & qu'il fafle ce qui eft 
jufte & droit; 

15. Savoir fi le mlchantrend le ga- 
ge, & qu'il reftitue ce qu'il aura ra- 
vi , & s'il marche dans les ftatuts dc 
la vie , fans commettre riniquite* , cer- 
tainement il vivra & ne mourra point. 

16. Aucun des p£ch6s qu'il aura com- 
mis ne lui fera impute : II a fait ce qui 
eft jufte & droit ; certainement il vivra. 

17. Or les enfans de ton peuple ont 
dit : La voie du Seigneur n'eft pas bien 
dreffte. C'eft plutdt leur voie qui n'eft 
pas bien dreff£e. 

13. Lors que le jufte fe dltournera 
de fa juftice , & commettra riniquite* , 
il mourra pour ces chofes-la. 

19. Et lors que le m&hant fe de*tour- 
nera de fa mlchancete* , & qu'il fera 
ce qui eft jufte & droit , il vivra pour 
ces chofes*la. 

20. Et vous avez dit : La voie du Sei- 
gneur n'eft pas bien dreflfce. Je vous 

iugerai , 6 maifon d'ifrael , chacun fe- 
on fon train. 

t 21. Or il arriva la douzteme ann£e 
de ndtre captivity, au cinqui^me /our 
du dixieme mois ; qu'un homnie qui 
£toit Ichappe* de J6rufalem vint vers 
moi , & me dit : La ville a 6te* prife. 

22. Et la main de l'Eternel avoit €t€ 
fur moi , le foir avant que celui qui 
6toit £chappe* vint , & if m'avoit ou- 
vert la bouche, en attendant que cet 
bomme vint le matin vers moi ; & ma 
bouche ayant *te ouverte, je ne me 
tfis plus. 

23. Car la parole de l'Eternel me 
fut adreflSe , & il me dit : 

24. Fils de l'homme , ceux qui habi- 
tent en ces lieux deTerts , fur la terre 
d'ifrael , parlent Sc difent : Abraham 
gtoit feul , & il a pod'eMe" le pays ; mais 
nous fommes plufieiirs $ le pays nous a 
6t6 donne* en heritage. 

25. C'eft pourquoi tu leur diras : Ain 
fi a dit le Seigneur l'Eternel : Vous man. 
gez la chair avec le fan 5 , & vous le- 
vez vos yeux vers vos dieux infames , 
& repandez le fang ; & vous pofligde- 
riez le pays ! 

26. Vous vous confiez en vdtre e*p£e , 
vous commettez l'abomination, & vous 
ibuillez chacun de vous la femme de fon 
prochain ; & vous pofledenez le pays ! 

27- Tu leur diras done : Ainfi a dit 
le Seigneur l'Eternel : Je fuu vivant , 
que ceux qui font dans ces lieux deTerts 
tomberont par l'6pe*e ; & que je livre- 
rai aux betes celui qui eft par les champs, 
afin qu'elles le mangent ; & que ceux 
qui font dans les tortereifes Sc dans 
les cavernes mourront de la mortality. 



lation & en deTert , tellement que l'or- 
gueii de fa force fera aboli , & les mon- 
tagnes d'ifrael feront deT©16es , fans 
que perfonne y pafl'e. 

29. Et ils recondoitront que je fuis 
l'Eternel , lors que j'aurai re'duit leur 
jays en deTolation & en deTert , a cau- 
e de toutes les abominations qu'ils ont 

commifes. 

30. Pour ce qui eft de toi , Fils de 
l'homme , les enfans de ton peuple dif- 
courent de toi aupres des murailles, 
& aux entries des maifons, ils par- 
lent l'un a l'autre , & chacun avec fon 
prochain , & ils difent : Venez main- 
tenant , & Icoutez quelle eft la paro- 
le qui eft procldle de l'Eternel. 

31. Et ils viennent vers toi , comme 
par un concours de peuple, & mon peu- 
ple s'affied devant toi , & ils Icoutent 
tes paroles , mais ils ne les mettent 
point en effet ; mais ils en font une 
chanfon agrlable dans leur bouche , & 
leur coeur marche apres, leur cupiditl. 

32. Et voici tu leur et comme une 
chanfon agrgable, de belle voix , & 
qui refonne bien; ils Icoutent tes pa- 
roles, mais ils ne les mettent point 
en effet. 

33* Mais quand cela fera arrive\ & le 
voici qui va arriver , ils fauront qu'il 
y a eu un Prophete au milieu d'eux. 

REFLEXIONS. 
DOur profiter de ce chapitre , voici ce 
*~ qu'fl y faut confidlrer : I. La compa- 
raifon d'une fentinelle , par laquelle 
Dieu r6preTente les devoirs de la charge 
d'Ezlchiel , nous montre , d'un cdt£ , 
que ceux que Dieu a etaulis Conduc- 
teurs dans fon Eglife doivent avertir 
fidelement les pgcheurs , Sc travail iec 
de tout leur pouvoir a les retirer de 
leurs egaremens.s'ils ne veulent pas etre 
refponfibles de la perdition des ames ; 
& de l'aiitre, que fi les pe'eheurs ne 
s'amendent pas, lors qu'ils font aver- 
tis , ils peTiront juftement. II. Nous 
avons ici l'une des declarations les plus 
exprefTes qu'il y ait dans l'Ecriture » 
fur l'inhnie mifeTicorde de Dieu. Oieu 
y jure par lui-meme, qu'il ne veut en 
aucune faqon la mort des mechans, qu'il 
ne demande que leur converiion & leur 
vie , & qu'il les reqoit en grac*; auffi- 
tot qu'ils fe convertiifent. l.a confi de- 
ration de cette grande mif^ricorde du 
Seigneur doit remplir les pechcurs de 
confiance , & les engager a s'amender 
& a prlvenir par la leur perdition. III. 
Ezechiel nous apprend de plus, que Dieu 
n'a 6gard dans fon jugement qu'au bien 
& au mal que chacun a fait ; & que 
comme les pe"cheurs qui changent de 
vie & de conduite obtiendront mil6ri- 
corde , audi les juftes qui abandonnenC 
ia piete* mourront dans leur peche*. Ce 
que Dieu dit fur ce iujet , d'une ma* 



2a. Aiali je reUluirai le pays en deTo. ni^re fi claire Sc fi expreiTe , met dans 

Q.qq2 T ttn 
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un plein jour fon infinie bonte" envers 
les hommes , aufli bien que fa parfaite 
juftice ; & c'eft la une doftrine qui doit 
fermer la bouche aux pecheurs endur- 
ris, & infpirer aux gens de bien une 
crainte falutaire. IV. Nous avons un 

frand exemple de la juftice de Dieu . 
c de la ve>ite* de fes menaces , dans 
la prife de J£rufalem , & dans les mal- 
heurs qui tomb^rent fur les Juifs qui 
£toient encore dans la Judee. Cepen- 
dant il eft a remarquer , que ces Juifs. 
quoi que coupables de toutes fortes de 
crimes , & meme d'idolatrie , s'6toient 
flatus jufques alors qu'ils demeureroient 
dans leur pays, & qu'ils le poflfcderoient. 
C'eft ainfi que les p6cheurs s'imaginent 
qu'ils n'ont rien a craindre , dans le 
terns meme qu'ils font fous la colere 
de Dieu , & que fa vengeance va les 
accabler. Enfin , les reproches que 
Dieu fait aux Juifs , fur ce qu'ils ve- 
noient 6couter Ezdchiel , mais qu'ils ne 
faifoient pas ce qu'il leur difoit , nous 
apprennent que c f eft une infigne hypo- 
crifie & un mepris tout-a-fait criminel , 
que d'e"couter la parole de Dieu , & de 
ne pratiquer pas ce qu'elle ordonne, 

C H A P I T R E XXXIV. 
€e chapitre contient , /. Des menaces con- 
tre les faux Pafteurs , c'eft-a-dire , con- 
tre les Proph'etes £F les Magiftrats, qui , 
au lieu de prendre foin du troupe au £F 
des brebis du Seigneur , en caujoient la 



mine. II. Des 



es fromejfes que 
brebii , de leur 



Dieufait 



perfe*es fur toute la terre , & il »> a 
eu perfonne qui les cherchat , ni per- 
ron ne qui s'en informat. 

7. C'eft pourquoi vous, Pafteurs, £cou- 
tez la parole de l'Eternel. 

8. Jefuts vivant , dit le Seigneur l'E- 
ternel , fi je ne fats juftice de ce que 
mes brebis ont €t€ exposes en proie, 
de ce que mes brebis ont €ti exposes 
pour etre d£vor6es de toutes les be- 
tes des champs , faute de Pafteur •, & 
de ce que mes Pafteurs n'ont point re- 
cherche* mes brebis ; mais que les Paf- 
teurs fe font repus eux-memes , & n'ont 
point fait paitre mes brebis. 

9. C'eft pourquoi vous, Pafteurs, 6cou- 
tez la parole de l'Eternel. 

io. Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel : 
Voici , yen veux a ces Pafteurs , & je 
redemanderai mes brebis de leur main ; 
je les ferai ceffer de paitre les br€bis , 
& les Pafteurs ne fe repaitront plus eux- 
m£mes; mais je delivrerai mes brebis 
de leur bouche , & elles ne leur fer- 
viront plus de pature. 

il. Car ainfi a dit le Seigneur l'E- 
ternel : Me voici ; je redemanderai mes 
brlbis , & je les rechercherai. 

12. Comme le Pafteur cherche fes bre*- 
bis difperfiSes , lors qu'il eft au milieu 
de fon troupeau ; ainfi je chercherai 
mes brebis & je les delivrerai de tous 
les lieux ou elles auront 6ti difperfiSes, 
au jour des nuages & de l'obfcurite*. 

13. Je les retirerai d'entre les peu- 
ples , je les raflemblerai des pays , & 



de fauver fes brebis , lie leur donner deyp\ , „ w „ nt 

tons Pafteurs , £T fur tout cPenvoyer un\\t les raraenerai dans leur terre , & 
grand Pafteur , qui racheteroit fon pen-lies nourrirai fur les montagnes d'Ifrael, 



pie £T le combleroit de benedictions. 
T A parole de l'Eternel me rut encore 
*-* adreflie , & il me dit : 

2. Fils de l'homme , prophfctife con> 
tre les Pafteurs d'Ifrael , prophetife , 
& dis leur , J avoir aux Pafteurs : Ainfi 
a dit le Seigneur l'Eteniel : Malheur 
aux Pafteurs d'Ifrael, qui fe font re- 
pus eux-memes : Les Pafteurs ne paif- 
fent-ils pas le troupeau ? 

3. Vous en mangez la graiffe, & vous 
vous v€tez de la laine ; vous tuez ce 

J mi eft gras ; & vous ne paiflfez point 
e troupeau. 

4. Vous n'avez point fortifie* les brebU 
infirm es ; vous n'avez point donnd de 
remede a celle qui £toit malade ; vous 
n'avez point bande" celle qui Stoit blef- 
fee ; vous n'avez point ramene* celle qui 
Itoit chafTe"e , & n'avez point cherchl 
celle qui £toit perdue ; mais vous les 
avez mai trifles avec duretl & avec ri- 
gueur. 

5. Et elles ont €t€ difperfles, faute 
de Pafteur , & , dans leur difperfion, el- 
les ont €t€ exposes a toutes les betes 
des champs , uour en etre de*vor6es. 

6. Mes brebis ont £t€ errantes par 
toutes les montagnes , & par tous les 
cdteaux llevgs; mes brebis ontetedif- 



aupres des comts des eaux & dans tou- 
tes les demeures du pays. 

14. Je les paitrai dans de bons pa- 
turages , & leur pare fera dans les hau- 
tes montagnes d'Ifrael ; 8c la ils cou- 
cheront dans un bon pare , & paitront 
dans les paturages gras fur les monta- 
gnes d'Ifrael. 

15. Ce fera moi qui paitrai mes bre- 
bis , & qui les ferai repofer , dit le 
Seigneur l'Eternel. 

16. Je chercherai celle qui fera per- 
due , je ramenerai celle qui fera blef- 
f6e , & je fortifierai celle qui fera ma- 
lade ; mais je dltruirai celle qui fera 
grafle & forte , car je les paitrai avec 
juftice. 

17. Mais pour vous, mes brfbis, ain- 
fi a dit le Seigneur l'Eternel : Voici , 
je vais difcerner les brgbis d'avec les 
br€bis , les blliers & les boucs. 

18. Vous eft-ce peu de chofe d'etre 
repus d'une bonne pature, que voos 
fouliez encore de vos pies le refte de 
votre pature ; & de boire de belles eaux 
claires , que vouS troubliez encore de 
vos pies ce qui en refte? 

19. Et mes brlbis fe repaiflent de ce 
que vous foulez de vos pies , & boi- 
vent ce que vos pits ont troubled 

20. C'eft 
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20. C'eft pourquoi , ainii a dit le Sei- 
gneur l'Eternel : Me void , je difcer- 
nerai moi-mSme la br£bis graffe , & la 
br6bis maigre. 

a I. Parce que vous avez poufT6 du 
cdte* & de Plpaule, 8c heurti de vos 
comes totites celles qui font langoureu- 
fes , jufques a-ce que vous les ayez 
chaifees dehors. 

22. Je fauverai mon troupeau , tene- 
ment qu'il ne fera plus en proie , & je 
difcerherai les bre*bis d'avec les br£bis. 

23. Je fufciterai fur elles un Pafteur 
qui les paitra , favoir mon ferviteur Da- 
vid ; il les paitra & lui-mdme fera leur 
Pafteur. 



un terrible compte. Cela impofe aufll 
aux Princes & aux Magiftrats 1'obliga- 
tion de conduire fidSlement & juftement 
les peuples qui leur font foumis. Ce 
qui arriva aux Juifs , qui , a caufe de 
l'infid£liti de leurs Prophetes & de 
leurs Magiftrats tombeTent dans une 
totale ruine , fait voir qu'il n'y a point 
de plus grand malheur pour un peu- 
ple , que d'avoir de mauvais Conduc- 
teurs ; & que tous ceux <jui s'intdref. 
fent pour la gloire de Dieu f & pour 
le bien & P6dification de PEglife , doi- 
vent lui demander qu'il donne toujours 
de bons & de fiddles Pafteurs a fon 
peuple. Pour ce qui eft des promefTes 



24. Mais moi l'Eternel , je ferai leur I que Dieu fait dans ce chapitre , de fau- 
Dieu , & mon ferviteur David /^Prm-lver fes br£bis, &*d'fctre lui-m 



ce au milieu d'elles ; moi je fuis l'E- 
ternel j'ai parle\ 

25. Et je traiterai avec elles une al- 
liance de paix , & j'exterminerai du 
pays les mauvaifes betes ; 8c mes brebts 
qui habiteront au deTert dormiront en 
aflurance au milieu des bois. 

26. M&me je les comblerai de b6n£- 
dittions , elles 8c tous les environs de 
mon cdteau, & je ferai defcendre la 

Sluie en fa faifon ; ce feront des pluies 
e bdne'diftion. 

27. Les arbres des champs produiront 
Feur fruit , la terre rapportera fon re- 
venu , elles feront en furete* dans 
leur terre ; & elles fauront que je fuis 
l'Eternel , quaud j'aurai rompu les bois 
de leur joug , & que je les aurai dd- 
livre'es de la main de ceux qui fe les 
afferviflbient. 

28. Elles ne feront plus en proie aux 
nations , & les bfttes de la terre ne les 
de*voreront plus ; mais elles habiteront 
en furetl, & il n'y aura perfonne qui 
les gpouvante. 

29. Je leur fufciterai une plante d*un 
^ratid nom ; elles ne mourront plus de 
r'aim fur la terre , & elles ne porte- 
ront plus l'opprobre des peuples. 

30. Et ils fauront que moi , qui fuis 
l'Eternel leur Dieu , fuis avec eux , & 
qu'eux , favoir la maifon d'Ifrael , font 
mon peuple , dit le Seigneur PEternel. 

31. Or vous etes mes brgbis , les bre- 
bis de ma pature , vous hommes; & 
lefuit vfttre Dieu, dit le Seigneur l'E- 
ternel. 

REFLEXIONS. 
Q'Eft ici un chapitre qui doit etre bien 
m6dite* , tant par les Condufteurs 
de PEglife , que par les Magiftrats. Les 
plaintes que Dieu y fait contre les faux 
Pafteurs , & les mal6diftions qu'il leur 
dSnonce , montrent que le devoir des 
Pafteurs eft de veiller , avec toute Pap- 
plication dont ils font capables, fur 
les br^bis qui leur font confines , & de 
pourvoir avec afliduite* 8c avec tendref. 

fe a tous leurs befoins ; & que s'ils y -..- 

manquent, Dieu leur en fera rendre blefles amort par l'6p£e toraberont dans 

(iqq3 tes 



me me leur 
Pafteur & leur Condu&eur , elles mar- 
quoient pre'migrement , le retour des 
Juifs a Babylone , qui revinrent dans 
leur pays , fous l'autoriti de Cyrus Roi 
de Perfe , & fous la conduite de leurs 
Chefs ; mais elles conviennent plus par- 
faitement a JeTus-Chrift N6tre Seigneur, 
qui eft le Grand Pafteur desbrebis, & 
le bon Berger , qui a donne' fa vie pour 
les fauver , qui eft venu les raffembler 
dans fon Eglife, & qui leur donnera 
la vie eternelle , comme il le declare 
lui-meme dans l'Evangile. 

CHAPITRE XXXV. 
Ezechiel prophetife contre les Idumeens , 
& leur denonce une entiere defolation , 
parce quails avoient fait de grands maux 
aux Juifs, & quails sUtoient ilevis avec 
fierte contre Dieu. 

LA parole de l'Eternel me fut enco- 
re adreflSe , & il me dit : 
c. Fils de l'homme , drefle ta face , 
contre la montagne de S^hir , & pro- 
phdtife contre elle, 

3. Et lui dis : Ainfi a dit le Seigneur 
l'Eternel : Voici , je viens a toi, 6 mon- 
tagne de S£hir , & j'erendrai ma main 
contre toi , & te rgduirai en defolation 
& en d^fert. 

4. Je r^duirai tes villes en d^fert , 
tu ne feras que deTolation, & tu con- 
noitras que je fuu l'Eternel. 

5. Parce que tu as eu une inimitte* 
immortelle contre les enfans d'Ifrael , 
& que tu as fait couler leur fang a coups 
d'6p6e , dans le terns de leur calami- 
ty* , & dans le terns que leur iniquite* 
etoit venue a fon comble. 

6. C'eft pourquoi , je fuis vivant, dit 
le Seigneur l'Eternel , que je te met- 
trai toute en fang , & le fang te pour, 
fuivra ; parce que tu n'as point hai le 
fang , le iang aufTi te' pourfuivra. 

7. Et je reauirai la montagne de S^- 
hir en deTolation & en deTert , & je 
retrancherai d r elle les allans 8c les ve- 
nans. 

8. Et je remplirai fes montagnes de 
fes gens blellSs a mort ; les hommes 
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res cdte aux , & dans tes valines, & dans 
tous tes torrens. 

9. Je te rgduirai en des folitudes £ter- 
nelles , & tes villes ne feront plus ha- 
bitues ; 8c vous faurez que je iuis PE- 
ternel. 

, io. Parce que tu as dit : Les deux 
nations & les deux pays feront a moi , 
& nous les poflgderons, quoique TE- 
ternel y ait habiti. 

11. C'eft pourquoi \t fuu vivant, dit 
le Seigneur l'Eternel , que je te trai- 
terai felon la colere & Penvie que tu 
as exerc^es, a caufe de tes inimitils 
contr'eux ; & je ferai connu par mi eux, 
quand je t'aurai juge" ; 

12. Et tu fauras que moi , qui fuu 
l'Eternel , j'ai ouif tons les blafp hemes 
que tu as prononcgs contre les monta- 
gnes d'Ifrael , en difant: Elles ont 6t6 
defotees , elles nous ont 6te* donnees 
pour les confumer. 

13. Et vous m'avez brave* par vdtre 
bouche; vous avez multiplie' vos paroles 
Sc je les ai entendues. 

14. Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
Xors que toute la terre fera dans la joie , 
je te r^duirai en deTolation. 

H. Comment t'Ss r^ joule fur Phe>i- 
tage de la maifon d'Ifrael , parce qu'il 
a Ite* ddiole ; je te traiterai de meme ; 
tu feras deTolle , 6 montagne de S6hir, 
& meme toute PIdumge entitlement ; & 
on connoitra que je fuis l'Eternel 
REFLEXIONS. 
f\N voit ici que les Idumlens devoient 
v/ - 6prouver la vengeance celefte , & 

Jue kur pays alloit £tre rlduit en d£- 
ert , a caufe qu'ils avoient en de tout 
tems une inimitie' mortelle contre le 
peuple d'Hrael; & parce que dans le 
tems de la ruine de ce peuple , non 
feulement ils avoient eu de la joie , 
roais qu'ils s'ltoient aid£s a les d£trui- 
re , & leur avoient infulte* avec beau- 
coup d'audace & de cruaute*. Ces me- 
naces ne 'ardlrent pas a s'ex^cuter fur 
les Idumlens ; leur pays ayant €t€ ra- 
vage & rlduit en folitude , par le me- 
me Roi qui avoit de*truit Jeruiajem , 
& quelque tems apres par les Juifs , 
du tems des Maccabees. C'eft ainfi que 
Dieu punit ceux qui n'ont pas pine* des 
malheureux , & qui prennent plaifir £ 
faire du mal aux autres ; mais princi- 
palement les ennemis de fa jjloire , & 
les perflcuteurs de fon Eglile. 

CHAPITRE XXXVI. 
X,e Prophete predtt que les Idumiens J& 
les autres ennemis des Juifs aUoient etre 
defiles , £T que les Juifs Content fo- 
ments dans leur terre. II ait que Dieu 
avoit detruit Jerufalem & dtfperfele 
peuple d'Ifrael a caufe de leur seeches i 
mats que le Seigneur auroit pitie d'eux i 



£f les rempliroit de fa connoijfance & 
de fa crainte ; & qu'il feroit tout ce* 
la pour la gloire de fon nom y & pi 
aux peuples idolatres qu'il 1 



*J 



qu'il tes feroit encore habiter dans leur 
pop ; qu*il les y combleroit de 
ces i & fur tout t qu'il Us fam 



fesgra- 
Hfitroit 



avoit point £ autre Dieu que lui. 

TOI , Fils de Phomme , prophetife 
aufii touchant les montagnes d'If- 
rael , & dis : Montagnes d'Ifrael, Icou- 
tez la parole de PEternel. 

2. Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel : 
Parce que Pennemi a dit contre vous: 
Ah , les lieux elev^s de toute antien- 
nete" , font devenus ndtre poffeffion. 

3. A caufe de cela prophetife , ft 
dis : Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
Parce, oui, parce qu'on vousareMui- 
tes en deTolation, & que ceux qui 6toient 
autour de vous, vous ont englouties, 
afin que vous fufliez en poffeffion au 
refte des nations , & qu'on vous a fait 
pafTer par la boucbe & par les raille- 
ries des peuples. 

4. A caufe de cela, 6 montagnes d'If- 
rael , exoutez la parole du Seigneur 
PEternel : Ainfi a dit le Seigneur PE- 
ternel aux montagnes , & au cdteauz , 
aux torrens , & aux valines , aux lieux 
dltruits & deTolls , & aux villes aban- 
donees, qui ont 6ti au pillage &en 
moquerie au refte des nations qui font 
tout autour ; 

5. A caufe de cela , ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Si je ne parle dans 
l'ardeur de ma jaloufie contre le refte 
des nations , & contre tous ceux d*I- 
dumee, qui fe font mis en pofielfion 
de mon pays avec joie , de tout leur 

I cceur , & avec un grand mipris ♦ pour 
le mettre au pillage. 

6. C'eft pourquoi , prophetife tou- 
chant la terre d'Ifrael , & dis aux mon- 
tagnes, & aux cdteaux, aux torrens, 
& aux valines : Ainfi a dit le Seigneur 
PEternel : Voici , j'ai parle* dans rot 
jaloufie , & dans ma colere , parce que 
vous avez porti Pignomie des nations. 

7. C'eft pourquoi , ainfi a dit le Se£ 
gneur PEternel ; J'ai level ma main , fi 
les nations qui font autour de vous ne 
portent leur ignominie. 

8. Mais vous , montagnes d'Ifrael, 
vous pouflferez vos branches, & tous 
porter ez vdtre fruit pour mon peuple 
d'Ifrael ; car ils font prftts a venir. 

9. Car me voici , je viens a vous, ft 
je me retournerai vers vous , « vout 
ferez labourers 8c femeles. r 

10. Et je raultiplierai les hommeswr 
vous , favoir la maifon d'lfrae"! toute 
entire ; & les villes feront habittes, 
8c les lieux deTerts feront rebatis. 

11. Je multiplierai fur vous les hom- 
ines & les betes , & ils multipheront ft 
s'accroitront ; je ferai que vous ferez Ha- 
bitues comme vous Pe^tiezanciennemeji^ 
& je vous ferai du bien plus que vous 
n'avez mime eu au commencement;* 
vous feurez que je fills PEternel. ^ 
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.12. Et je ferai venir fur vous des 
hommes , favoir mon peuple d'lfragl , 
lefquels vous poflcderont , & vous fe- 
rez leur heritage , & vous ne les con- 
fumerez plus. 

13. Ainu a dit le Seigneur PEternel : 
Parce qu'on a dit de vous : Tu et un 
pays qui dlvore les hommes , & tu as 
confume" ta fropre nation : 

14. C'eft pourquoi tu ne d^voreras 
plus les hommes, & ne confumeras plus 
ta nation , dit le Seigneur PEternel. 

15. Je ne te ferai plus entendre les 
outrages des nations , tu ne porteras 
plus Popprobre des peuples , & tu ne 
{eras plus*d£choir ta nation , dit le Sei- 
gneur PEternel. 

16. La parole de PEternel me fut en- 
core adreffee , & il me dit : 

17. FUs de Phomme , ceux de la mai- 
fon d'lfrael , qui ont habits dans leur 
terre , Pont fouiltf e par leur train & 

Sar leurs aftions ; leur train eft devenu 
evant moi comme la fouillure de la 
femme f£par6e. 

18. Et j'ai r£pandu fur eux Pardeur 
de ma colere , a caufe du, fang qu'ils 
ont r^pandu fur le pays* & a caufe qu'ils 
Pont fouille* par leurs dieux infames. 

19. Et je les ai difpertts parmi les 
nations , & ils out 6te* re'pandus par les 
pays; je les ai juge's felon leur train 
$c felon leurs aftions, 

20. Et ils font venus parmi' les na- 
tions vers lefquelles ils dtoient altes , 
& ils ont profane" le nom ile ma fain- 
tet6 , lors qu'on a dit d'eux : Ceux-ci 
font le peuple de PEternel, & ils font 
fortis de ion pays. 

2r. Mais j'ai Sparine" le nom de ma 
faintete" , que la maifon d'lfrael avoit 
profane parmi les nations ou ils Itoient 
alles. 

22. C'eft pourquoi , dis a la maifon 
d'lfrael : Ainfi a dit le Seigneur PE- 
ternel ; Je ne le fais pas a caufe de 
vous , 6 maifon d'lfrael , mais je le fait 
A caufe du nom de ma faintetl, que vous 
avez profane* parmi les nations ou vous 
etes all 6s, 

2 3 . Et je fanftifierai mon grand nom , 
qui a tti profane" parmi les nations, & 
que vous avez profane" au milieu d'el- 
les ; & les nations fauront Que je fuis 
PEternel , dit le Seigneur PEternel , 
quand je ferai fanftifie" en vous , fous 
leurs yeux. 

24. Je vous retirerai done d'entre les 
nations, je vous raffemblerai de tous . 
les pays , & je vous ramenerai dans v6- . 
tre terre. 



vdtre chair , & je vous donnerai un 
coeur de chair ; 

27. Et je mettrai mon efbrit au de- 
dans de vous , & je ferai que vous 
marcherez dans mes ftatuts, & que vous 
garderez mes ordonnances & qu* votu 
Les ferez. 

28. Et vous habiterez dans le pays 
que j'ai donne* a vos pe>es , & vous 
ferez mon peuple, & je ferai vdtre Pieu, 

29. Je vqus dllivrerai de toutes vos 
fouillures ; j'appellerai le froment , je 
le muitiplierai, & je ne vousenvoye* 
rai plus la famine. 

30. Mais j'e muitiplierai le fruit des 
arbres , & le revenu des champs , afin 
que vous ne poxtiez plus Popprobre de 
la famine devant les nations. 

31. Et vous vous fouviendrez de v6« 
tre mauvais train , & de vos aftions , 
qui n'&oient pas bonnes ; & vous au, 
rez horreur de vous-memes, a caufe 
de yos abominations. 

32. Je ne le fais pas pour Pamour 
de vous, dit le Seigneur PEternel , je 
veux que vous le lachiez ; foyez hon- 
teux & confus a caufe de vdtre train » 
6 maifon d'lfrael. 

33* Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
Au jour que je vous aurai nettoyls de 
toutes vos iniquites , je votu ferai ha- 
biter dans les villes, & les lieux. de- 
ferts feront rebatis. 

34. Et la terre deTolge fera cultiv£e 5 
au lieu qu'elle »'a £te" que desolation 
aux yeux de tous les paflans. 

35. Et ils diront : Cette terre-ci , qui 
6toit deTollc , eft de venue comme un 
jardin d'H6den ; & ces villes qui avoient 
£ti deTertes, deTotees & dtouites, font 
fortifiers & habitfes. 

36. Et les nations qui feront demeu- 
r£es de refte autour de vous, fauront 
que moi qui fiat PEternel aurai rebati 
les lieux d&ruits, & plante le pays 
deTole" ; moi l'Eternel je Pai dit , & 
le ferai. 

37. Ainfi a dit le Seigneur PEternel ; 
[e ferai encore recherche" par la mai- 
on d'lfrael , pour leur faire ceci ; c'eft 

que je les muitiplierai comme un trou- 
peau d'hommes. 

38. Les villes qui font deTertes fe- 
ront remplies de troupeaux d'hommes, 
tels que font les troupeaux des betes 
confacrees , tels que font les troupeaux 
des betes qu'on amene a Jlrufalem dans 
Ces f£tes folemnelles ; & ils fauront que 
je fun PEternel. 

REFLEXIONS. 
T A lefture de ce chapitre nous engage 
25. Et je rlpandrai fur vous des eaux! Mu a confide*rer , en premier lieu, que 
■■ ' " ^ : : ' uoi 



nettes 



..— ~ , & vous ferez nettoyds ; je vousifi Dieu permit autrefois que fon peu- 
nettoyerai de toutes vos fouillures, &|ple fut opprime" pendant quelque terns , 
4« tous vos dieux infames, ce n'^toit pas qu'il voulut le rejetter 

26. Je vous donnerai un nouveau ] tout-a-fait; mais que fon deifein 6toit 
coeur, & je mettrai en vous un efpritjde le purifier en le chatiant, & de faire 
nouveau; j'dterai le coeur de pierre de ' enfuite delate r fa puiuance & fajufti- 

Q. q q 4 ce , 



Digitized by VjiOOQ IC 



9*4 



E Z E C H I B L 



ce, en le d^livrant. &enpunifiant ceux ces os : Voici je vais faire entrer PeL 



qui Pavoient am i»e\ On doit faire le 
metne jugement des perfecutions aux- 
quelles PEglife eft expose , aufli bien 
que des afflictions que Dieu difpenfe 
aux hommes pendant cette vie. II. La 
promefTe que Dieu fait ici de re*tablir , 
de proteger, Sc de fanftifier foii peu- 
nJe , ne fe borne pas a la d^livrance 
des Juifs , & anx b£n6diftions tempo- 
relies qu'il leur accorda dans leur pays, 
apres leur retoUr de la captivity de Ba- 
bylone : Elle. convient fur tout anx bg- 
ngdiftions fpirituelles que Dieu fe |»ro- 
pofoit de repandre , prdmierement fur 
les.Jmfs , & enfuite fur tous les hom- 
ines dans les terns du Meflie % 8c elk 
a 6te accomplie par la venue de J6(hs>> 
Chrift , ^jar .Penvoi du Saint Efprit , 
& par la prddication de PEvansile.' Ce 
que nous devons fur tout remarquer 
dans -ces prwneffes, c'eft que le def- 
fein de Dieu a ete" de retirer les hom- 
mes.de leurs p£ch£s , de les fan&ifier , 
& de leur donner un cceur nouveau & 
mi efprit nouveau , ahn qu'ils mar- 
chent dans fes voies , & qirils gardent 
fes commandemens. C'eft done aufli & 
quoi nous devons nous appliquer prin- 
cipalement , & le but auquel nous de- 
vons rapporterles graces que Dieu nous 
accorde , dans les tenis heureux de la 
nouvelle alliance , ou nous avons le 
bouheur de vtvre. 
,C HA PITRE XXXVII. 
II y a deux parties dans ce chapitre 1 : Dans 
La premiere', Euchiel rapport e 'la vi- 
Jion qu'il eut d?une campaghe couverte 
d y os de corps fnorts , qui fUrent retablu 



prit en voas , & vous revivrez. 

6. Et je mettrai des nerfs fur vous, 
je ferai croftre de la chair fur vous , & 
j^tendrai fur vous de la peau ; puis je 
mettrai Pefprit en vous ,f & vous revi- 
vrez, & vous faurez que jefuu PEternel. 

?• Alors je prophetifai, comme i) m'a- 
voit 6t€ commands ; & fi t6t que j'eus 
prophetic , il fe fit un bruit , puis un 
tremblement, & ces os s'approcher ent 
Tun de Pautre. 

8. Et je regardai , & voici , il fe for- 
ma des nerfs ftir eux, & il y crut de 
la chair, & la peau y fut 6tendnepar 
deflus ; mais Pefprit n> etoit point. 

9. Alors il me dit : Prophetife , fa- 
drejfant hVetpt it , prophetife , tot , Fils 
de* Phomme , & dis a Peiprit : Ainfi 
a dit le Seigneur PEtern el : Efprit, viens 
des quatre vents , & fouffle fur ces tu£s , 
& qu'ils revivent. 

io. Je prophetifai.donc comme il m'a- 
voit commande, &.Pefprit entra en eux , 
& ils rev^curent , & le tinrent fur leurs 
pi6s , £T its faifoient une fort grande 
armee. 

11. Alors il me dit : Fils de Phomme, 
ces os font toute la maifon d'Ifrael. 
Voici , ils difent : Nos os font devenus 
fees , & notre attente eft perdue ; e'en 
eft fait de nous. 

12. C'eft pourquoi, prophdtife , & 
leur dis : Ainfi a dit le Seigneur PE- 
ternel-: Mon peuple , voici , je vais ou- 
vrir vos fepuJcres , & je vous tirerai 
hors de vos flpulcres • & vous ferai 
entrer dans la terre d'Ifrael. 

13. Ett/0M» r mon peuple, vous fau- 
en vie » par ou. Dieu vouloit montrer] rez que je fuis PEternel , quand j'au- 
quHl avoit le pouvoir de faire revenir rai ouvert vos ftpulcres , & que je vous 
let Juifs de la captivite de Baby lone ? [ aurai .tir^s hors tic vos fepulcres. 
quoi qu'il rfy eutaucune apparence a 



huz retabliffement. Dans la feconde , 

le frophetc fast voir , par Vembleme de 

deux pieces de boit jointes enfemble , 

que le Seigneur reunirott les Juifs 4*E- 

fhratm* c 'eft-k-dire , ceux des Dix-Tri- 

bus> £7 ceuxde Juda ; qu'ils ne com- 

foferoient qu'un feul peuple ; qu'ils vu 

i/roient tow fom un mime Rot ; & que 

Dieu traiteroit avec eux un alliance 

eterneke. 

T A main de PEternel fut fur moi , & 

-y PEternel me fit fortir en efprit , & 

il me pofa au milieu d'une campagne , 

qui 6toit pleine d'os. 

a. Et il me fit paiTer pres d'eux , tout 
autour ; & voici, ils etoient en fort grand 
nombre fur le deflus de cette campa- 
gne , & ils Etoient fort fees.' 

3. Alors il me dit: Fils de Phomme , 
ces ps-ci pourroicnt-ih bien revivre ? Et 
je repondu : Seigneur Eternel , tu le fais. 

4. Alors il me dit : Prophetife fur 
ces os-ci , & leur dis : Vous os qui eUs 
fees , Routes la parole de PEternel. 

5. Ainfi a dit le Seigneur PEternel a 



14. Et je mettrai mon efprit en vous ? 
& vous revivrez , & je vous poferai 
fur vdtre terre \ & vous faurez que 
moi ♦ qui fuu PEternel, aurai parle" , & 
que je Pan rai fait, dit PEternel. 

15. Puis la parole de PEternel me fut 
adreftle , & il me dit : 

16. Toi , Fils de Phomme , prens un 
bois , & Icris defitis , pour Juda , & 
pour les enfans d'Ifrael fes compa- 

fnons ; & prens un autre bois , & Icris 
efTus , le bois d'Ephrai'm , & de tou- 
te la maifon d'Ifrael fes compagnons, 
pour Jofeolu 

17. Puis tu les joindras Pun a Pautrc 
en un bois , & ils feront unis dans tt 
main. 

18. Et quand les enfans de ton pen- 
pie demanderont , £7* te diront : St 
nous expliqueras-ttt- pas ce que tu veux 
dire par ces chofesl 

19. Dis leur : Ainfi a dit le Seigneur 
PEternel v Voici , je vais prendre le 
bois de Jofeph-* qui ejt dans la main 
d'Ephralm, & celui des Tribus d'lf 
rae*l fes compagnas, & jejes mettrai 

Cur 
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for celai-ci, favoir fur le bois de Ju- II. La pr&liftion qu'Ezgchiel fait, qtie 
j_ . •_ i._ c — *.__.... /i..il.j. « -'- les deux peuples, favoir les Juirs des 

Dix Tribus , & ceux de Juda , feroient 
rafleinbl^s & r^unis fous un meme Roi , 
pour iervir Dieu d'un commun accord , 
ne peut s'expliquer que tres - impar- 
faitement de P6tat ou les Juifs furent 
apres la captvite* ; puis qu'une partie 
confutable de cette nation , & fur tout 
de ceux des Dix-Tribus , ne retourn£- 



da ; je les ferai £tre un feul bois , & ils 
ne feront oa'un bois dans ma main. 

20. Ainfi les bois fur lefquels tu au- 
ras £crit , feront dans ta main , en leur 
preTence. 

a 1. Et tu leur diras : Ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : Voici , je vais pren- 
dre les enfans d'Ifrael d'entre les na- 
tions ou ils font alles , & je les raf- 
femblerai de toutes parts , & les ferai 
rentrer dans leur terre. 

22. Et je ferai qu'ils feront une feule 
nation dans le pays fur les monta^nes 
dTfrael ; & eux tous n'auront qu'un 
Rot pour leur Roi , & ils ne feront plus 
deux nations , & ne feront plus divi- 
fes en deux Royaumes. 

23. Et ils ne fe fouilleront plus par 
leurs dieux infames , ni par leurs in- 
famies , ni par leurs pe'ch^s j je les re- 
tirerai de toutes leurs demeures ou ils 
avoient p£che\ & je les nettoierai ; ils fe- 
ront mon peuple, & je ferai leur Dieu. 

24. Et David mon ferviteur fera Roi 
fur eux ; & ils auront tous un feul Paf- 
teur ; ils marcheront dans mes ordon- 
nances , & ils garderont mes ftatuts , 
& les feront. 

25. Et ils habiteront dans le pays 
que j'ai donne* a Jacob mon ferviteur , 
ou vos pgres ont habits ; ils y habite- 
ront , dis-je , eux & leurs enfans , & 
les enfans de leurs enfans , a tofijours , 
& David mon ferviteur fera leur Prin- 
ce a tofijours. 

26. Et je traiterai avec eux une allian- 
ce de paix , & il y aura une alliance 
£ternelle avec eux, & je les 6tablirai , 
& les multiplierai ; je mettrai mon faiic- 
tuaire au milieu d'eux a tofijours, 

27. Et mon pavilion fera parmi eux ; 
& je ferai leur Dieu , & ils feront mon 
peuple. 

28. Et les nations fauront que je fuis 
l'Eternel, qui fanctifie Ifrael , lorfque 
mon fan&uaire fera au milieu d'eux a 
tofijours. 

REFLEXIONS. 
f^Ette vifion d'Ezechiel , dans laquel- 
^ le Dieu lui fit voir des corps morts 
qui refifufcitlrent , tendoit a apprendre 
aux Juifs , que quoi qu'ils fuiTent dans 
un £tat tout-a-fait deplorable , & que 
leur r&ablifiement parut defefperg,Dieu 
les delivreroit infailliblement par fa 
puifluncc. De la nous devons recueil- 
lir , que rien n'eft impoifible a Dieu , 
& qu'il ne manque jamais de moyens 
d'acconiplir fes promeftes. Nous avons 
auffi dans cette vifion une image tres- 
expreffe de la refur reft ion des morts. 
Quoi que nos corps foient rlduits en 
poudre , Dieu a la puiftance de les ra- 
nimer & de les rlunir a nos ames , & 
il le fera auffi infailliblement au der- 
nier jour ; c'eft dequoi PEyangile nous 
aflure de. la maniere la plus expreile. 



rent point dans leur pays , & que ceux 
qui y revinrent n'y fubfiitirent que fort 
peu de terns , & cela prefque tou jours 
fous la domination des Princes gtran- 
fjers. Ainfi cette prophetie marque le 
rappcl des Juifs , qui doit fe faire fous 
PEvangile , leur reunion dans PEglife 
de Jefus-Chrift, & particulierement leur 
conversion, qui arrivera lors que cette na- 
tion embrafiera la Religion Chretienne. 
CHAPITRE XXXVIII. 
Dans ce chapitre & dans le fuivant , £- 
zechiel predit que le peuple de y Dieu fe* 
roit attaque par Gog , par oh Con croit 
que le Saint Efprit a voulu marquer les 
maux que les Rou voijins , & en par* 
ticulier sAntiochus Epiphane ^ Roi de 
Syrie , feroient aux juifs apres leur re» 
tour de Babylone ; il pre'dit aujji la def~ 
tru£tion de ce Prince cruel ; & la glo^ 
rieufe delivrance que Dieu acborderoit a 
fon peuple 9 par le tnoyen des Maccabees, 
T A parole de PEternel me hit enco- 
*-* re adreflee, & il me dit: 

2. Fils de Pnomme , drefTe ta face 
vers Gog , vers le pays de Magog, Prin- 
ce & Chef de Meicec & de Tubal ; & 
prophetife contre lui , 

3. Et dis : Ainfi a dit le Seigneur PE- 
ternel : Voici , je viens a toi , 6 Gog , 
Prince & Chef de Mefcec & de Tubal* 

4. Je te ferai retourner en arriere, 
je mettrai des boucles dans tes ma- 
choires , & je te ferai fortir avec tou* 
te ton armee , avec les ohevaux , 8c 
des gens de cheval , tous parfaitement 
bien 6quip6s , une grande multitude 
avec des 6cus & des boucliers , qui ma- 
nient tous P^p^e ; 

5. CeuxdePerfe, deCus, &dePut 
feront avec eux , lefquels ont tous des 
boucliers & des cafques. 

6. Gomer & toutes fes troupes, la 
maifon de Togarma , du fond de Paqui- 
lon , avec toutes fes troupes, & ptu~ 
jieurs peuples avec toi. 

7. Sois pret f & prlpare-toi , $c toute 
la multitude qui eft alfemble'e avec toi t 
& fois leur garde. 

8. Apr&s plufieurs jours tu feras vi- 
fit6 ; dans les derni^res annexes tu vien- 
dras au pays qui aura et6 fauve de de- 
vantl'epge, &ramafl'e de plufieurs peu- 
ples , favoir contre les montagnes dTf- 
rael , qui auront 6te long-tems defer- 
tes ; lorfque ce pays-Ik ayant 6t6 reti- 
re d*entre les peuples , tous y habite- 
ront en aJTurance. 

Ciqqs s^. T Tu 
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9, Tu monteras done , & tu viendras 
comme une tempete exlatante, & tu fe- 
ras comme une nu£e pour couvrir la 
terre , toi , & toutes tes troupes , & 
pluiieurs peuples avec toi. 

10. Afnfi a dit le Seigneur PEternel : 
II arrivera en ces jours-la , que plu- 
fieurs chofes te viendront dans Pefprit , 
& que tu auras un mSchant deffein; 

ii. Ettudiras: Je monterai contre 
le pays des villes fans murailles , j'enr 
vabirai ceux qui font en repos , & qui 
hahitent en affurance ; qui demeurent 
tous dans des villes qui font fans murail- 
les , & qui n'ont ni barres nl portes \ 

12. Pour enlever du butin , & faire 
le pillage ; pour mettre ta main fur les 
lieux deTerts , qui auront ete rendus ha- 
bitables , & fur le peuple raflembl6 d'en- 
tre les nations, lequel nourrit du be 
tail, & quia fes Mens au milieu du pays. 

13. Scgba, & D6dan, & les Marchands 
de Tarfcis , & tons fes lionceaux te di- 
ront : Ne viens-tu pas pour faire ■ un 
grand butin , & n'as-tu pas afTemble* ta 
multitude pour faire le pillage , pour 
em porter de Pargent & de Tor , pour 
prendre le betail & les biens, & pour 
emporter un grand butin ? 

14. C'eftpourquoi, toi, FilsdePhom, 
me , prophetife , & dis a Gog : Ainfi 
a dit le Seigneur PEternel : Ne fauras- 
tu pas en ce jour-la qu'Ifrael mon peu, 
pie habitera en afluranee? 

H. Et neviendras-tu pas de ton lieu , 
du fond de Paquilon , toi , & pluiieurs 
peuples avec toi , tous gens de cheval , 
une grande multitude , & une grofle 
arme> ? 

. 16. Et ne monteras-tu pas contre mon 
peuple Ifrael , comme une nuee , pour 
couvrir la terre ? Ce fera dans les der- 
ntprs jours , & je te ferai venir fur ma 
terre , afin que les nations me connoif- 
fent , lorfque je ferai fan&ifie* en toi , 
6 Gog , en lcur preTence. 

17. Ainfi a dit le Seigneur PEternel ; 
N'eft-ce pas toi de qui j'ai parl£ autre- 
fois par le miniftere de mes ferviteurs 
les Prophetes d'Ifrael , qui ont prophe- 
tife en ces tems-la, pendant fluff eurs 
amines, que je te ferois venir contr'eux ? 

18. Mais ii arrivera en ce jour, la r 
au jour de la venue de Gog fur la ter- 
re d'Ifrael , dit le Seigneur PEternel , 
que la col ere* me montera au vifage. 

19. J'ai parle* dans ma jakmfie ty dans 
Pardeur de ma colere , £7" ?ai ait : Si 
en ce jour-la il n'y a un grand trou- 
ble fur la terre d'Ifrael. 

20. Et les poiflbns de la mer , les oi- 
feaux des cieux » les b$tes des champs , 
tout reptile qui rampe fur la terre , & 
tous les homines qui font fur le dellus 
de la terre trembleront a caufe de ma 
preTence ; les montagnes feront reuver- 
f<.es , les tours tomberont , & toutes les 
murailles feront renverf.es par terre. 
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21. Et j'appellerai contre lui l'epee 
par toutes mes montagnes , dit le Sei- 
gneur PEternel ; P£p6e de chacun d*eu__ 
fera contre fon frere. 

22. Et j'entrerai en jugement avec 
lui , par la mortality , & par le fene, 
& je ferai pleuvoir fur lui, fur fes 
troupes , & fur les grands peuples qui 
feront avec lui , une pluie de'bord.e, des 
pierres de grele , du feu & du fouphre. 

23. Et je me glorifierai , je me Cane 
tifierai , & me ferai connoitre aux yeus . 
de pluiieurs nations , & elles faurant 
que je fm PEternel. 

C HA PITRE XXXIX, 
T*OI done , Fils de Phomme , prophe* 
x tifc contre Gog, & dis: A»nfi a dit 
le Seigneur PEternel : Voici , 'fen ve#x 
a toi , 6 Gog , Prince & Qhef de Mef* 
cec & de Tubal. 

2. Et je te ferai mourner en arri& 
re , n'en laiflant que de fix un , apres 
t'avoir fait monter du fond de l*aquU 
lon , & t'avoir fait venir fur les mon- 
tagnes d'Ifrael. 

3. Car j'abattrai ton arc de ta main 
gauche , & je ferai tomber tes fleches 
de ta main droite. 

4. Tu tomberas dans les montagnes 
d'Ifrael , toi & toutes tes bandes , & 
les peuples qui feront avec toi; je fai 
livre* aux oifeaux de proie , a tous les 
oifeaux , &, aux betes, des champs pour 
etre d6vor6. 

5. Tu tomberas fur le deftus des 
champs , parce que j'ai parlg , dit le 
Seigneur PEternel, 

6. Et je mettrai le feu dans Magog % 
& par mi ceux qui demeurent en ami* 
ranee , dans les lfles , & its {auront que 
je fuis PEternel, 

7. Et je ferai connoitre le. nom de 
ma faintete au milieu de mon peuple 
d'Ifrael ; & je ne profanerai plus le nom. 
de ma faintete ; les nations fauront que 
je fuis PEternel , le Saint en Ifrael. 

8. Voici ceU eft arriv^ , & a ete' rait, 
dit le Seigneur PEternel ; <?eft id U 
journ^e de laqueUe j'ai parU. 

9. Et les habitans des villes d'Jfrael 
fortiront & allumeroat le feu , & bru- 
leront les armes , les boucliers, les 
^cus , les arcs , les fleches , les batons 
qu l on lance de la. main , & les jave* 
lines, &: ils y tiendront le feu allom^ 
fept ans durant. 

10. Et on n'apportera point de bois 
des champs , & on u'en coup era point 
des forets , parce qu'ils feront du fes 
de fes armes , lors qu'ils butiueront 
ceux qui les avoient butin^s , Si pille* 
ront ceux qui les avoient pi lies , dit 
le Seigneur PEternel, 

1 1. Et il arrivera en ce jourJ* q»e 
je donnerai a Gog un lieu pour fenuU 
ere en Ifragl , favcir la valine des pat 
fans , qui eft a Porient de U mer t A 
cette vallic fera que les paiums fe bo«- 

. cheront 
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cheront le nez; on enterrera laGog,.nerai les captifs de Jacob , & j'aurai 
& toute la multitude de fon peuple, pitie de toute la maifon d'Ifrael ; &je 
& on l'appellera, la valine d'Hamon-|ferai jaloux du Nom de ma fainted, 



Gog. 



12. Etceux de la maifon d'lfraSl le? 
enterreront pendant fept mois , afin de 
nettoyer le pays. 

13. Et tout le peuple du paysles en* 
terrera ; & ce jour feur fera cllebre , 
/avoir le jour auquel j'aurai tti glo- 
rifie" , dit le Seigneur 1'Eternel. 

14. Et ils mettront a part des gens 
qui ne feront autre chofe qu'aller & ve- 
nir par le pays , lefquels avec les paf- 
fans enterreront ceux qui feront demeu- 
ris de refte fur le deffus de la terre , 
afin de la nettoyer , & ils en cherche- 
ront jufques au bout de fept mois. 

15. Et ces paifans-la front, par le 
pays ; & celui qui verra l'os de l'hom 
me dreflera aupres de lui une marque , 
jufques a-ue que les enterreurs Paient 
euterre* dans la valine d'Hamon-Gog. 

16. Et meme auffi le nom de lavil- 
le fera Hamona , 8c on nettoiera le pays. 

17. Toi done, Fils de l'homme , ain-< 
ii a dit le Seigneur TEternel : Dis aux 
oifeaux de toutes efpeces , & a toutes 
les betes des champs : Aftemblez-vous 
& venez , amaffez-vous de toutes parts 
pour mon facrifice , que je facrifie pour 
vous ; pour un grand facrifice fur les 
montagnes d'Ifrael , & vous mangerez 
de la chair, & boirez du fang. 

18. Vous mangerez la chair des hom- 
ines forts, 8c vous boirez le fang des 
principaux de la terre, des moutons, 
des agneaux , des boucs , & des veaux 
qui font tous des betes grafles de Bafqan. 

19. Vous mangerez votre foul de graif- 
fe , 8c vous boirez du fang jufques a en 
fctre yvres , favoir de mon facrifice que 
j'aurai facrifie* pour vous. 

20. Et vous (erez ra0afi£s fur ma ta- 
ble , de chevaux , & de betes d'attela- 
ge , d'hommes forts , & de tout homme 
de guerre , dit le Seigneur 1'Eternel. 

21. Et je mettrai ma gloire parmi 
les nations , & toutes les nations ver- 
ront mon jugement , que j'aurai exer- 
ce* , & comment j'aurai mis ma main 
fur eux, 

22. Et la maifon d'Ifrae;i , des ce 
jour-la , 8c dans la fuite , connoitra 
que je fuis 1'Eternel . 

23. Et les nations connoitront que 
la maifon d'lfrael avoit ete* tranfpor* 
t£e, a caufe de fon iniquity , parce qu'ils 
avoient p6ch6 contre moi , 8c que j'a* 
vois cache* ma face d'eux , & que je 
les avois livre's entre les mains de leurs 
ennemis, tellement qu'ils £toient tous 
tombed par l'lple. 

24. Je leur avois fait felon leur fouil- 
lure , & felon leur crime , & j'avois 
cache - ma face d'eux. 

25. C'eft pourquoi, ainfi a dit le Sei- 
gneur rEternel : Maintenant je rame. 



26. Apres quMls auront porti leur 
ignominie , & tout leur crime , par le* 
quel ils avoient pexhe* contre moi , lors 
qu'ils demeuroient en furete* dans leur 
terre , & fans qu'*7 y cut perfonne qui 
les e*pouvantat. 

27. Car je les ramenerai d'entre les 
peuples , & je les raifemblerai des pays 
de leurs ennemis , & je ferai fan&ifie* 
en eux , en la preTence de plufieurs na- 
tions, 

28. Et ils fauront que je fuit 1'Eter- 
nel leur Dieu , lors qu'apres les avoir 
transported parmi les nations , je les 
aurai raflfemblls dans leur terre » & que 
je n'en aurai laiflfe demeurer la aucun 
de refte. 



29. Et je ne cacherai plus ma face 
d'eux , depuis que j'aurai r£pandu mon 
Efprit fur la maifon d'Ifrael , dit le 
Seigneur 1'Eternel. 

REFLEXIONS 
Suf Us chapitres XXX VIIL £T XXXIX* 

COmme les Juifs devoient Gtre expo- 
f£s , quelque terns apres leur retour 
de la captivite de Babylone , a de cruel- 
les pemcutions , particulilrement fous 
le regne d'Antiochus , Roi de Syrie , 
Dieu les en fit avertir par cette pro- 
ph6tie d'Eze*chiel , de meme que pay 
celle de Daniel , qui prgrtit auffi le me* 
me ev&iement, afin que quand ces maux 
arriveroient , ils n'en tuflent pas fur- 
pris. lis furent , en efFet , attaqugs 8c 
opprime*s par Antiochus, qui leur fit 
la guerre , qui en fit raourir un grand 
nombre , qui profana le Temple de J[e\ 
rufalem , « qui y fit cefler le fervice 
divin pendant quelque terns. Mais ils 
6prouv€rent le fecours de Dieu : Ce 
Prince fut vaincu , Dieu ayaut beni les 
amies des Maccabees ; il devint un 
exemple de la juflice divine i & les 
Juifs recouvrerent leur liberty, Ce fut 
ainfi que Dieu voulut Iprouver & pu- 
rifier fon peuple ; lui donner , a la vuc" 
des nations idolatres ? des marques fi» 
gnal£es de fa protection, & le difpo- 
fer a recevoir le Meffie , qui devoit, 
leur etre envoye* bientdt. 

, CHAPITRE XL, 
Ezechiet rapporte dansce cbapitre £?* dans 
les fujvans , jufqu'a la fit du livre^ 
une vifion qv*it eut %uator$e am apres 



Pi - . . . „ . . 

le partage du pays de Canaan aux dou- 
ze TrUrm d*ljrael % & le plan (tune 
nouvelle yiUe, Les uns apptiquent cet- 
te prophftie au Temple opi jut rebati 
apres la captivite , & a Vet at oh Us 
Juifs furent en ce t ems-la. D' autre s f 
confiderant que le fecond Temple ne 
fut pai bati tel qu'Ezechicl le repre- 
fente $ 
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fente ; que les douze Tribm ne revin- 
rent pat dans leur patrie ; que ie pays 
de Canaan ne leur fut pa* portage ; 

r'o» ne rebatit fa* Jerusalem fuivant 
flan qWEzechtel avoit prop oje ; con- 
fide/ant encore qWil y a dans ces cba- 
pitres des loix qui n'ont pa* ete obfer- 
vees par les Juifs depuu leur retour . 
£7" des promejfes dont on ri*a pat vu 
r accomplishment, croient qu'il f out ex- 
pliquer cette vifion dans un fensjpiri- 
tuel, £T Ventendent de VEglife Chre- 
titnne. Quelques-uns veulent qu'eUe 
marque ce qui feroit arrive , fi les dou- 
ze Tribm fe fuffent converties a Dieu. 
Enfin , il y en a qui pretendent qu'elle 
regarde le retabliffement de la nation 
des Juifs qui arrivera dans les derniers 
jours , lor s quails fe convertiront. Com- 
me il y a aiverfes difficultes dans tou- 
tes ces explications differentes , il fe- 
roit malaife de marquer le Jens de ces 
chapitres d'une manure precipe & cer- 
taine ; £T dy faire des reflexions par- 
ticulierts. 
!Le chapitre XL. contient le plan du Tem- 
• pie qui devoit etre bati. 
T A vingt-cinquieme anne*e de ndtre 
*** captivity au commencement de Pan- 
ned , au dixilme jour du mois , la qua. 
torzieme annge apres que la ville eut 
4xi prife i en ce meme jour , la main 
de PEternel fut fur moi , 8c il m'ame- 
na la. 

2. II m'amena done , dans des vifions 
de Dieu, au pays d'Ifrael , & il me 
pofa fur une fort haute montagne, fur 
laquelle , du cdti du midi , tly avoit 
comme le b&timent d'une ville. 

3. Et apres qu'il m'y eut fait en- 
trer, voici un homrae dont le vifage 
€toit comme de Pairain , qui avoit en 
fa main un cordeau de hn , & une 
canne a mefurer , & qui fe tenoit de- 
bout a la porte. 

4. Et cet homme me parla , 8c me 
dit : Fils de Phomme, regarde de tes 
yetix , & e"coute de tes oreules , & ap- 
plique ton coeur a toutes les chofes 
tjue je vais te faire voir ; car tu as €t€ 
emen6 ici , afin que je te les fafle voir, 
8c que tu fades favoir a la maifon d'If- 
rael toutes les chofes que tu vas voir. 

5. II v avoit done une muraille au 
dehors de la maifon tout autour. Et 
cet homme-la ayant a la main une can- 
ne a mefurer , de fix coudees , chaque 
coudee it ant d'une coudle commune 8c 
d'une paume , il mefura la largeur de 
ce mur bati , qui etoit d'une canne , & 
la hauteur d'une autre canne. 

6. Puis il vint vers une porte qui 
regardoit le chemin d'orient* 8c il mon- 
ta par fes degrgs , & il mefura un des 
poteaux de la porte d'une canne en lar- 
geur , & l'autre poteau d'une autre can- 
ne en largeur. 

7. Puis il mefura chaque chambre 



d'une eanne en longueur , & d'une can- 
ne en largeur, & les entredeux des 
chambres de cinq coudles ; & il mefu- 
ra d'une canne chacun des poteaux de 
la porte qui etoit aupres de Pallee qui 
menoit a la porte de dedan^. 

8. Apres cela , il mefura d'une canne 
l'alle'e qui menoit a la porte de dedans. 

9. Enfuite il mefura l'alle'e du por- 
tail , qui 6*toit de huit coudles , & fes 
auvens de deux coudees , avec Valine 
qui menoit a la porte de dedans. 

io. Et les Chambres du portail vers 
le chemin d'orient etoient trois deqa & 
trois deli ; toutes trois d'une meme 
mefure ; & les auvens qui etoient dec,a 
& dela avoient une m£me mefure. 

ii. Puis il mefura la largeur de Pou- 
verture de la premiere porte , qui e"toit 
dedix coude'es; & la longueur de la 
meme porte, qui 6tbit de treize cou- 
dees. 

12. Puis il mefura (tun cote un efpa- 
ce limits au devant des chambres d'une 
coudee , & Pefpace limits de l'autre 
cote* , auffi d'une coudee ; & il mefura 
chaque chambre de fix coudges deqa, 
& de fix coudles dela. 

13. Puis il mefura le portail , depuis 
le toit d'une chambre jufques au toit 
de l'autre , de la largeur de vingt-cinq 
coudees. yAu refie les ouvertures jr 
etoient Pune vis a vis de Pautre. 

14. Puis il mit en auvens foixante 
coudees , & au bout des auvens le par- 
vis tout autour du portail. 

15. Tellement qu'il y avoit au devant 
de la porte des avenues , & au devant 
de l'alle'e qui menoit a la porte de de- 
dans, cinquante couriers. 

16. Et tly avoit aux chambres, des 
fenetres rStreffies , & a leurs auvens , 
qui regardoient fur le dedans du portail 
tout autour; & ily en avoit de meme 
aux allies. Et les fengtres qui etoient 
tout autour regardoient en dedans , £7 
ily avoit des palmes aux auvens. 

17. Et il me mend au dedans du par- 
vis de dehors , & ily avoit des cham- 
bres , & des perrons , batis dans ce 
parvis de tous cdtls , 8c trente cham- 
bres a chaque perron. 

18. Or les perrons, qui etoient vers 
les cdtls des portes , A l'endroit de la 
longueur des portes, etoient les perrons 
les plus bas. 

19. Apres cela, il mefura dans It 
largeur du parvis , depuis le devant de 
la porte , qui menoit vers le bas , au 
devant du parvis de dedans & en de- 
hors , cent coude'es, du c6te" de Porient, 
& du cdte" du feptentrion. 

20. Apres cela, il mefura la longueur 
8c la largeur du parvis de dehors dc U 
porte qui regardoit le chemin du fep- 
tentrion. 

2i. Et fes chambres, dont il y en 
avoit trois deqa & trois deli > & fes a«- 

vens 
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vens & fes allies Itoient felon les me- 
fures du premier portail ; tellement 
que le portail de ce fecond parvis de 
dehors avoit en longueur cinquante cou- 
dles , & en largeur vingt cinq coudles. 

22. Ses fenStres aufli, & fes autres 
allies , & les palmcs furent felon les 
mefures obfervees au parvis de dehors de 
la porte qui regardoit le chemin d'o- 
rient ; tellement qu'on y montoit de me- 
me par fept degrls , & fes allies fe re- 
fondoient Tune a l'autre. 

23. Et la porte du parvis de dedans 
etoit vis a vis de la premiere porte du 
feptentrion , com me elle etoit au cote 
de Porient ; & il mefura , depuis une 
porte jufques a l'autre , cent coudles. 

24. Apres cela il me conduifit au 
chemin du midi , & je vis le portail dir 
chemin du midi , & il en mefura les 
auvens & les allies , fuivant les mefu- 
res prlcldentes. 

25. Et il y avoit des fenetres & dos 
allies tout autour , femblables aux fe- 
netres prlcldentes ; tellement qu'il a- 
voit cinquante coudles de long , & 
vingt-cinq coudles de large. 

26. II y avoit aufli fept degrls par 
lefquels on y montoit, & devant lef- 
quels fe rencontroient fes allies ; de me- 
me il y avoit des palmes pour fes au- 
vens , rune dec.a, & l'autre dela. 

27. Pareillement le parvis de dedans 
avoit fa porte vis a vis du chemin du 
midi ; tellement qu'il mefura depuis 
cette porte jufques k la porte du che- 
min du midi , cent coudles. 

28. Apres cela , il me fit entrer au 
parvis de dedans , par la porte du cote 
du midi , 4 & il mefura le portail qui y 
etoit du cote du midi , fuivant les me- 
lures prlcldentes. 

29. Tellement que les chambres qui 
y Itoient , fes auvens , & fes allies a- 
voient les mefures prlcldentes , & ce 
portail & fes allies qu'il avoit tout au- 
tour avoicnt des fenetres , £T il avoit 
cinquante coudles de longueur & vingt- 
cinq coudles de largeur. 

30. Et il avoit des allies tout autour, 
qui avoient vingt-cinq coudles de lon- 
gueur & cinq coudles de largeur. 

31. II avoit aufli fes allies vers le 
parvis de dehors , & des palmes a fes 
auvens , & huit degrls par lefquels on 
y montoit. 

32. Apres cela il me fit entrer au par- 
vis de dedans de la porte qui regardoit 
le chemin de l'orient , & il y mefura le 
portail fuivant les mefures prlcldentes. 

33- Tellement que les chambres qui 
y Itoient , les auvens , & fes allies a- 
voient les mefures prlcldentes; & ce 
fortail & fes allies , qu'il avoit tout 
autour , avoient des fenetres, & il avoit 
cinquante coudles de longueur & vingt- 
cinq de largeur. 

34- U avoit aufli fes allies vers le 



parvis de dehors , & des palmes a fes 
auvens deqa & dela , & huit degrls par 
lefquels on y montoit. 

35. Apres cela , il me mena vers la 
porte du feptentrion , & la mefura fe- 
lon les mefures prlcldentes , 

36. Et fes chambres , fes auvens & 
fes allies. Or il y avoit des fenetres 
tout autour ; £T un portail de cinquante 
coudles de longueur , & de vingt-cinq 
condles de largeur. 

37. II y avoit aufli des auvens vers le 
parvis de dehors , & des palmes a fes 
auvens , dec,a & dela , & huit degrls 
par lefquels on y montoit. 

38. Il y avoit aufli des chambres , 
qui avoient leurs ouvertures vers les 
auvens qui fe rendoient aux portes , ou 
on lavoit les holocauftes. 

39. II y avoit aufli dans l'allle du 
portail deux tables deqa, & deux ta- 
bles dela, pour y Igorger les bSteS 
qu'on facrifieroit pour l'holocaufte , & 
celles qu'on facrifieroit pour le plchl, 
& celles qu'on facrifieroit pour le dllit. 

40. Et vers l'un des cdtls de la por- 
te au dehors , vers le lieu ou Ton mon- 
toit, a Pentrle de la porte qui regar- 
doit vers le feptentrion , il y avoit deux 
tables ; & a l'autre cdtl de la mime 
porte qui tiroit vers l'allle de la porte, 
deux autres tables. 

41. II y avoit done quatre tables de- 
qa , & quatre tables dela , vers les 
jambages de la porte \ & ainfi ily avoit 
huit jtables fur lefquelles on Igorgeoit 
les betes. 

42. Or les quatre tables qui Itoient 
pour l'holocaufte etoient de pierre de 
taille , de la longueur d'une coudle & 
demie , & de la hauteur d'une coudle ; 
& on mettoit fur elles les inftrumens 
avec lefquels on Igorgeoit les betes pour 
l'holocaufte , & pour les autres facri- 
fices. 

43. Il y avoit aufli au dedans de la 
maifon tout autour des rateliers k 
Icorcher , larges d'une paume , & prl- 
parls , d'ou on apportoit la chair des 
oblations fur les tables. 

44. Et au dehors de la porte de de- 
dans il y avoit des chambres pour les 
Chantres , au parvis de dedans, lefquel- 
les etoient au cdtl de la porte du fep- 
tentrion , & regardoient le chemin du 
midi i & une rangee de chambres qui 
etoient au cdtl de la porte orientale , 
lefquelles regardoient le chemin du fep- 
tentrion. 

45. Puis il me parla , Sc me dit : Ces 
chambres - la , qui regardent le chemin 
du midi , font pour les Sacrificateurs 
qui ont la charge de la maifon. 

46. Mais ces cnambres-la , <iui regar- 
dent le chemin du feptentrion , font 
pour les Sacrificateurs qui out la char- 
ge de l'autel , qui font les fils de Tfa- 
dok \ lefquels s'approchent de l'Eter- 
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nel , pour faire fon fervice , d'entre les 
defcendans de L£vi. 

47. Puis il mefura un parvis de la 
longueur de cent coudges , & de la laf- 
geur de cent coudges, mefurles en quar« 
re* , & l'autel Itoit au devant du tem- 
ple. 

48. Puis il me fit entrer dans le vefti- 
biile du temple ; & il mefura les pd- 
teaux du veftibule de cinq coudles de- 
qa , & cinq coudles dela ; puis la lar- 
geur de la porte de trois coud£es deqa 
& de trois coudles dela ; 

49. La longueur de ce veftibule etoit 
de vingt coud£es , & la largeur d'onze 
coudles; on y montoit par huit de- 

Sr£s , & il y avoit des colomnes pres 
es pdteaux , l'une deqa , l'autre dela. 
CHAPITRE XLI. 
Suite du plan £T de la defcription du 
Temple. 

ENfuite il me fit entrer dans le tem- 
ple , il mefura des pdteaux de fix 
coudees de largeur d'un cdti , & de fix 
coud6es de largeur de l'autre cdte" , qui 
eft la largeur du Tabernacle. 

2. Et la largeur de la porte etoit de 
dix coudles , & les cdtes de la porte 
de cinq coudles deqa , & cinq coudles 
dela. Puis il mefura dans le Temple une 
longueur de quarante coudles , & une 
largeur de vingt coudles. 

3. Et il entra dans le lieu qui 6 to it 

Slus intlrieur , & il mefura un pdteau 
'une ouverture de porte de deux cou- 
d£es , & U hauteur de cette porte 6toit 
de fix coudees , & la largeur de cette 
ouverture de fept coudles. 

4. II mefura enfuite au dedans de 
cette ouverture , une longueur de vingt 
coud&s , &<une largeur de vingt cou- 
dles , fur le fol du Temple ; puis il 
me dit : C'eft ici le lieu Tres-faint. 

5. Puis il mefura Pepaijfeur de la mu- 
raille du Temple de fix coudles , & la 
largeur des chambres qui Itoient tout 
autour du Temple de quatre coudees. 

6. Pour ce qui eft de ces chambres , 
il y en avoit trois l'une fur l'autre , tel- 
lement qu'il y en avoit trente, ainfi 
tangles , defquelles les foliveaux en> 
troient dans une muraille qui touchoit 



Je vis auffi tout autour du temple 
une hauteur qui etoit comme les tonde- 
mens des chambres , laquelle avoit une 

§rande canne, feft a dire fix coudees 
e celles qui vont mfqu'a I'aiflelL. 

9. La largeur de a muraille qu'a- 
voient les chambres vers le denors etoit 
de cinq coudees; lequel ejpace 6toit 
auffi dans la muraille uu on Ia« libit quel- 
que endroit qui n'Stoit pas bati; & c'6> 
toit fur ces deux murailles qu'etoient 
apuye*es les chambres d'alentour da 
temple. 

10. Et entre les chambres il y avoit 
un efpace de vingt coudees de largeur 
tout autour du temple. 

11. L'ouverture des chambres etoit 
vers la muraille , dans laquelle on laif- 
foit quelque endroit qui n'6tok pas 
bad , /avoir une ouverture du cite du 
chemin vers le feptentrion , & une au- 
tre ouverture du cote vers le midi ; 
& la largeur du lieu oil gtoit la mu- 
raille , dans laquelle on laiflbit quelque 
endroit qui n'ltoit pas bati , etoit de 
cinq coudees tout autour. 

12. Or le batiment qui donnoit fur 
le devant dela reparation , quifaifoit 
le cdt£ du chemin vers l'occident, avoit 
la largeur de feptante coudees , & la 
muraille du batiment cinq coudees de 
largeur tout autour , tellement que fa 
longueur itoit de quatre vingts & dix 
coudees. 

13. Puis il mefura le temple, qui 
eut en longueur cent coudees ; de for- 
te que les reparations , les bati mens 
& les parois qui y 6toient , avoient en 
longueur cent coudees. 

14* Et la largeur du devant du tem- 
ple & des ftparations vers l'orient, 
cent coudees. 

15. Et il mefura la largeur du bati- 
ment , qui etoit vis a vis de la repara- 
tion , qui etoit au derriere du temple 
& de fes chambres de cdte" Sc d'autre, 
& elle e*toit de cent coudees ; enfuite 
il y avoit le temple du dedans , & les 
allies du parvis. 

16. Les pdteaux, & les fenetresqui 
etoient re*trelfies , & les chambres d'au- 
tour du Temple , dans leurs trois eta- 
ges depuu le long des pdteaux, n'e- 



a la muraille du temple, & qui avoient a . _ x „._ __ _„ ..__ w . 

ite ajoutees tout autour, aim que lesjtoient qu'un lambris de oois toutau- 
fofiveaux de ces chambres y fuflent ap-j tour ; me me le fol en etoit convert jo* 
puy£s , & qu'iis ne fuftent pas appuy&j ques aux fenetres , qui en etoient cou- 
tur la muraille du temple. 

7. Or il y avoit une largeur & un 
circuit autour du temple , beaucoup plus 
haut que les chambres ; car cette mu- 
raille , par le moyen de laquelle on 
montoit tout autour du temple, 6tou 
beaucoup plus haute tout autour du 
temple , & ainfi elle Itoit cauie que le 
temple avoit de la largeur vers le del' 
fus , tellement qu'ou montoit , de 1'6- 
tage d'embas a celui d'enhaut, par ce- 
lui du milieu, 



vertes de meme ; 

I7t- Jufques au deflus des ouvertoret 
qu'il y avoit , & jufques a la raaiion 
int^rieure , auffi bien qu au dehors « 
par deflus toutes les muraiiles d'alen- 
tour , tant dans la maifon interieure » 
que dans celle de dehors , en j g*** 
dant toutes les mefures. 

18 Et celamhu etoit fculpe* a* Che- 
rubins & de palmes i tellement i»*/j 
avoit une palme entre un Cbirtt^in « 
l'autre, A chaque Cherubin avwt deux 
faces. «*.* 
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19. Etla face d'nn homme itoit tour. 
nee vers la palme d'un edtl, & la fa- 
ce d'un lionceau itoit tournie vers la 
meme palme de Pautre cfitl ; ainfi it 
itoit fculpl par toute la maifon tout 
autour. 

20. Depuis 1e fol jufques au deflus 
des ouvertures , il y avoit des Chlru- 
bins & des palmes fculples, meme 
jufques au deflus de la muraille du tem- 
ple. 

21. Les portes du temple etoient quar- 
ries ; & la facade du lieu faint Itoit 
femblable a la prlcldente. 

22. L'autel itoit de bois , de la hau- 
teur de trois coudles , & de deux cou- 
dles de longueur ; & fes coins & fa 
longueur & fes cdtls etoient de bois. 
Puis il me dit : Cefi ici la table qui 
ejt devant PEternel. 

23. II y avoit auffi deux battans a 
U forte du temple , & de meme a la 
forte du lieu Tres-faint. 

24. Et chacun de ces battans avoit 
deux autre* battans, & fe replioient ; 
de forte que chacun de ces battans 
Itoit brife* en deux. 

25. Il y avoit auffi des Chlrubins & 
des palmes figurles fur les portes du 
temple , comme il y en avoit de figu- 
res fur les parois. II y avoit auffi 
de grofles pieces de bois fur le devant 
du veftibule en dehors. 

26. // y avoit pareillemeut des fene* 
tres retrelfies , & des palmes deqa & 
dela, aux cdtls du veftibule ; ily avoit 
auffi les chambres qui etoient autour 
du temple , & puis de grofles pieces 
de bois. 

CHAPITRE XLII. 
Continuation de la definition des effaces 

£7* des affartemens qui etoient f res du 

temple. 
APres cela il me fitfortir vers le par- 
x * vis de dehors , par le chemin qui 
mine vers le feptentrion ; puis il me 
fit entrer vers les chambres qui itoient 
devant la reparation , & qui itoient le 
long du batiment vers le feptentrion. 

2. Vis & vis dc la longueur de cent 
coudles , ily avoit une ouverture vers 
le feptentrion , & la largeur itoit de 
cinquante coudles. 
/ 3. I^e long de vin%t coudie* qui itoient 
flu parvis intlrieur > & le long du per- 
ron qui itoit du parvis extlrieur , // 
3 avoit des chambres vis a vis des au- 
tres chambres , a trois Itages. 

4* Et au devant de ces chambres il 
y avoit une allle large de dix coudles 
en dedans , vers laquelle il y avoit un 
chemin d'une coudle, & leurs ouver- 
tures Itoient vers le feptentrion. 

5. Or les chambres de deflus itoient 
rltreffies ; car les chambres bailes & les 
moyennes , defquclles itoit comfofi ct 
batiment, s'avanqoient plus que cel- 
le*4a. 



6. Car elles itoient a trois Stages, 
& elles n'avoient point de colomnes » 
telles que font les colomnes des par- 
vis ; & pour cela il avoit Itl rlfervl 
quelque chofi des chambres bailes & des 
moyennes , des le fol du frimier itage. 

7. Et le parquet , qui itoit au dehors 
visa vis des chambres, £T qui avoi* 
un chemin tirant au parvis de dehors, 
vis a vis des chambres , avoit cinquan- 
te coudles de longueur. 

8. Car la longueur des chambres qu'a* 
voit le parvis de dehors itoit de cinquan- 
te coudles ; & ce qui Itoit vis a vis 
du temple, avoit cent coudles. 

9. Or au deffous des chambres qui 
Itoient dans ce parvis , tly avoit Pen- 
droit par lequel on entroit du cotl d'o- 
rient , quand on Itoit venu-ia, enjor» 
tant du parvis de dehors. 

10. // y avoit dans la largeur, le par- 
quet du parvis vers les chemins qui fe 
rendoient du cote" de Porient , & des 
chambres vis a vis de la flparation, 
& vis a vis du batiment. 

11. Et ily avoit des chemins devant 
elles femblables aux chambres qui 
itoient vers le chemin du feptentrion , 
& elles avoient une mime longueur 
& une meme largeur, & tomes les 
mimes forties , felon leurs faqons, & 
felon leurs ouvertures. 

12. Car les ouvertures des chambres ,qui 
itoient vers le chemin du midi , etoient 
femblables aux ouvertures de ces cham- 
bres la ; tellement que Pouverture etoit 
ou le chemin commenqoit, & le che- 
min fe rendoit vis k vis du parquet prl- 
par! , favoir le chemin qui venott du 
farvu d'orient , pour aller vers les cham- 
bres. 

13* Aprls cela il me dit : Les cham* 
bres du farvu du feptentrion , &-les 
chambres du farvu du midi , qui font 
le long des flparations , leant les cham- 
bres du lieu faint , font celles dans let 
queiles les Sacrificateurs qui appro- 
chent de 1 Eternel mangeront les c ho- 
les tres-faintes. lis poieront done 1st 
les chofes tres faintes , favoir les ga- 
teaux , les oblations pour le plchl , 
& les oblations pour le dllit; car ce 
lieu eft faint. 

14* Quand les Sacrificateurs y feront 
entrls , ils ne fortiront point du lieu 
faint four venir au parvis de dehors , 
qu'ils n'aient pofl \k leurs habits avec 
lefquels ils font le fervice, parce qu'ils 
font faints , & qu'ils n'aient revltu 
d'autres vetemens. Alors ils s ' appro- 
cheront du^ parvis du peuple. 

15. Apres qu'il eut acheve' les mefu- 
res de la maifon intlrieure t il me fit 
iortir par le chemin de la porte , la- 
quelle regardoit le chemin de Porient ; 
puis il mefura Penceinte qui etott tout 
a Pentour. 

16* 11 mefura done le cdt! d'orient, 
ayec 
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avec la canne a mefurer , £T il y tut 
tout autour cinq cents Cannes, de la 
canne a mefurer. 

17. Puis il mefura le cdte* du fep- 
tentrion , qui tut tout autour cinq cents 
Cannes , de la canne a mefurer. 

18. Puis il mefura le cdte" du midi, 
quieut cinq cents Cannes, de la canne 
a mefurer. 

19. ?wi il fit le tour du cdti de Toe- 
cident , £f It mefura, £T il y tut cinq 
cents Cannes, de la -canne a mefurer. 

20. II mefura done cette enceinte a 
ftt quatre cdtis, dans lefquels il y 
avoit une muraille tout autour , & cet- 
te muraille avoit cinq cents cannts de 
longueur , & cinq cents cannts de lar- 
geur , & tUt ftrvoit a fgparer le lieu 
faint d'avec le lieu profane. 

CHAPITRE XLIII. 

Ditu apparoit tn fa gloirt a Eztchiel 
dans It > Templt , & il promtt d y y ha- 
biter, a condition qWil ne ftroitplus 
■Prof ant par Its ifraelites , commt il 
V avoit eti autrefou. II. Dtjftin de Pau- 
ttl des holocauftts, £T la maniirt de 
It confacrer. 

pNfuite il me ramena vers la porte, 

■^ favoir vtrs la porte qui regardoit le 

cbemin de l'orient. 

2. Et voici la gloire du Dieu d'lfragl, 
qui venoitde devers le chemin de ro- 
dent , & le bruit quMl faifoit itoit 
comme le bruit de beaucoup d'eaux 
& la tcrre refplendiflbit de fa gloire 

3. Et la vifion que j'eus alors e"toit 
femblable a celle que j'avois vue lors 
que j'6tois venu pour d^truire la vilJe ; 
& ces vifions ttoient comme la vifion 
que j'avois vue fur le fleuve de K£bar ; 
& je me profternai fur ma face. 

4. Et la gloire de l'Eternel entra 
dans la maifon , par le chemin de la 
porte qui regardoit le chemin deTo. 
rient. 

5. Alors i'Efprit m'enleva , & me fit 
entrer dans le parvis int^rieur , & 
voici la gloire de TEternel avoit rem- 
pli la maifon. 

6. Et je I'entendis qui me parloit du 
dedans de la maifon , & PHomme qui 
mt conduifoit etoit debout pres de moi. 

7. Et l'Eternel me dit : Fils de 
l'homme , e'eji id le lieu de mon tro- 
ne, &rle lieu des plantes denies pi£s, 
auquel je ferai ma demeure pour ja- 
mais parmi les enfans d'Ifrael ; la mai- 
fon d iirael ne fouillefra plus mon faint 
horn , ni eux , ni leurs Rois , par leurs 
proftitutions , 111 par les cadavres <le 
leurs Kois , dans lehrs lieux £lev6s. 

8. Car ils out mis leur porte pres 
de ma porte , & leur pdteau tout joi- 
gnant mon poteau ; tellement qWil n j> 
a eu que la paroi entre moi 6c eux, & 
ainft ils one iouille mon iaint nom , 
par les abominations qu'ils ontcommi- 



les , & je les ai confumgs en ma co- 
lere. 

9. Maintenant ils eloigneront dt m«i 
leurs proftitutions & les cadavres de 
leurs Rois , & je ferai ma demeure 
parmi eux a jamais. 

10. Toi done , Fils de I'homine , 
montre a la maifon d'-Jfrael ce que e'eft 
que ce temple ; & qu'ils foient confos 
a caufe de leurs iniquttes; & qu'ils m 
mefurent le p'an. 

11. Et quand ils auront €t€ confos 
de tout ce qu'ils ont fait , expiiqae 
leur la forme de ce temple , fa difpo- 
(ition , fes forties , les entries , tou- 
tes fes figures, toutes fes ordonnan- 
ces, toutes les .formes , & routes fes 
loix ; fais en une description A leurs 
yeux , atin qu'ils obfervem toute fa 
forme & toutes les ordonnances qui 
auront ete" 6tablies , & qu'ils les pra- 
tiquent. 

12. Ctjt done ici la loi de ce temple. 
Toutl'enclos de ce temple qui fera fur 
le haut de la montagne fera un lieu 
tr6s-faint tout autour. Telle eft ia loi 
de ce temple. 

13. Mais cefont ici les mefures de 
l'autel , Prifes a la coude*e , qui vant 
une coud^e commune & une paume : 
Le fein de Vautel aura une coud€e de 
hauteur , & une * coudde de largeur ; & 
fon enceinte , fiir fon bord tout autour 
fera haut d'une demi coudee ; & ce fe- 
ra l'^levation de l'autel. 

14. Or depuis le fein enfonce en 
terre jufques a la faillie d'embas , // 
y aura deux coudees , & cette faillie 
aura une coudee de largeur ; puis il 
y aura quatre coudees depuis la petite 
faillie <jufques a la grande faillie , la- 
quelle aura une coudee de largeur. 

15. Apres cela il y aura l'Ariei haut 
de quatre coudees ; & quatre comes , 
fortiront de l'Ariei , & s'gleveront en 
haut. 

16. Et l'Ariei aura douze coudees de 
longueur , correlpondantes a douze au- 
tres coude*es de largeur ; £T ilfera quar- 
re* en tous fens. 

17. Mais chaque faillie aura quatorze 
coudees de longueur , correlpondantes 
a tfaulres quatorze coudees de largeur 
a fes quatre cotes ; & elie aura tout 
autour une enceinte haute de demi cou- 
dee , parce que chaque faiUie aura un 
fein d'une coudee tout autour; Aries 
endroits par ou on y montera regar- 
deront Horient. 

18. Et il me dit: Fils de I'tiomme, 
ainli a dit le Seigneur I'Eternel : Ce 
font ici les ftatuts qu'on dojt obferver 
a regard de l'autel , des le jour qu'fl 
aura et£ fait , afin qu'on y ofFre Vho- 
locaulte , & qu'on y repande ie Ian? : 

19- C'eftque tu donneras auxSacri- 

ricateurs' l.evites , k qui font de la race 

I de Tfadok , . £T qui approchent de moi, 

dit 
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dit le Seigneur PEternel, pour y faire 5. Mors PEternel me dit: Fils de 
mon fervice , un jeune veau pour facri- Phomme , applique ton coeur , & re- 
fice pourlep6che\ garde de tes yeux , & Icoute de tes 

20. Et tu prendras de Ton fang , & oreilles tout ce que je vais te dire » 
en mettras fur lesquatre comes deVau- toutes les ordonnances% & toutes les 
tdy & furies quat re coins des fail lies, loix qui concernent la raaifon de PE- 
& fur les enceintes tout autour, £7" ternel ; applique ton coeur a ce qui 
ainfi tu purifieras Pautel , & tu feras concerne Pentree de la maifon , & tou- 
propiciation pour lui. . tes les forties du fanftuaire. 

21. Puis tu prendras le veau quir/? 6. Tu diras done a ceux qui font re- 
le facritice pour le pechi, & on le belles , favoir a la maifon d'Ifrael : Ain- 
Drulera au lieu ordonne* de la maifon, fi a dit le Seigneur PEternel : Maifon 
au dehors du fanftuaire. „ t d'Ifrael , Qu'il vous fuffife qu'entre tou- 

22. Et le fecond jour tu ofFriras un tes vos abominations, 

bouc (Ventre les ch£vres , fans tare , 7. Vous ayez fait entrer les enfans 
pour facritice pour le p6che" , on pu- de Pe"tranger , qui etoient incirconcis 
rifiera Pautel comme on Paura puri- de coeur , & incirconcis de chair , pour 
fi6 avec le veau. Stre dans mon fanftuaire , & pour le 

23. Apres que tu auras acheve* de protaner en ma propre maifon ; en m'of- 
purifier Pautel, tu ofFriras un jeune frant ma viande , favoir la graifle & 
veau fans tare, & un belier pru d'entre le fang ; & qu'outre toutes vos au- 
les br^bis , qui '/hit faiis tare. tres abominatious vous ayezviollmon 

24. Tu les offriras en la preTenee de alliance. 

PEternel , & les Sacrificateurs jetteront 8. En ce que vous n'avez point don- 
defliis du fel , & les aft'riront en nolo- n£ ordre que mes chofes faintes fuffent 
caufte a PEternel. obfervees ; mais que vous avez £tabli , 

2s. Durant fept jours , tu facrifieras comme il vous a plu , dans mon fanc- 
chaque jour un bouc tel qu'on facrifie tuaire , des gens pour y faire obferver 
pour le p6che" , & les Sacrificateurs fa- mes ordonnances. 
crifieront un jeune veau & un be'lier 9. Ainfi a dit le Seigneur PEternel : 
pru d'entre les bre*bis fans tare. Aucun de tous ceux <mi feront enfans 

26. Durant fept jours les Sacri/tca- d'^tran^er , incirconcis de coeur & in- 
teurs feront propiciation pour Pautel , jcirconcis de chair, n'entrera dans mon 
& le purifieront , & chacun d'eux fera fanftuaire ; meme aucun d'entre tous 
confacre\ les enfans d'e^ranger qui feront parmi 

27. Apres qu'on aura achev6 ces les enfans d'Ifrael. 

jours-la , s'il arrive des le huiti£me 10. Mais les Levites qui fe font eloi- 
jour , & dans la luite , que les Sacri- gne*s de moi , lors quTfrael s'eft gga- 



ficateurs facritient fur cet autel vos ho- 
locauftes & vos facrifices de profp&ri- 
t& , je ierai appaifd envers vous , dit 
le Seigneur PEternel. 

C H A P I T R E XL IV. / 
£>ieu reproche aux Ifraelites d' 'avoir ha- 
bit dans le Sacerdoce des perjonnes qui 
s* etoient fouillets par LHdotatrie , £T il 
regie ce qui concerne Us Sacrificateurs 
£T leur entretien. 
pUis il me ramena au chemin de la 
* porte du fanftuaire extirieur , t la- 
quelle regardoit Porient , & elle etott 
ferm^e. 

2. Et PEternel me dit: Cette porte 
fera ferm6e , £f ne fera point ouver- 
te , & perfonne n'entrera par elle ; par- 
ce que PEternel le Dieu d'Ifrael eft en- 
tree par elle ; elle fera done ferm^e. 

3. Pour ce qui eft du Prince , le Prin- 
ce s'y afl'eiera, pour manger devant PE- 
ternel , £? il entrera par le chemin de 
railed de cette porte-la , &fortirapar 
le meme chemin. 

4. Etil me fit revenir par le chemin 
de la porte du feptentrion , jufques fur 
le devant de la maifon , & je regardai , 
£c voici, la gloire de PEternel avoit 
rempli la maifon de PEternel , & je 
tomoai fur ma face. 



16 , qui fe font £gar6s de moi pour fui- 
vre les dieux infames , porteront la pei- 
ne de leur iniquite. 

11. Toutefois ils ferviront dans mon 
fanftuaire , dans les charges qui font 
vers les partes de la maifon , ils feront 
le fervice de la maifon ; meme ils egor- 
geront pour le peuple les betes qu'on fa- 
crifierapour Pholocaufte, & Pour les autres 
facrifices , £T ils fe tiendront devant 
lui pour le fervir. 

12. Parce qu'ils les ont fervis , fh 
prefentant devant leurs dieux infames , 
& qu'ils ont Ite* en fcandale & une oc- 
caiion de p^ch^ a la maifon d'Ifrael ; 
a caufe de cela j'ai leve* ma main en 
jurant contr'eux , dit le Seigneur PE- 
ternel , qu'ils porteront la peine 4e leur 
iniquite*. 

13. Tellement qu'ils n'approcheront 
plus de moi pour exercer le Sacerdo- 
ce , ni pour approcher d*aucune de me$ 
chofes faintes , dans les lieux les plus 
faints i mais ils porteront leur confu- 
lion , & ieurs abominations qu'ils ont 
commifes. 

14. Etjeles gtablirai pour avoir la 
garde de la maifon, pour en faire 
tout le fervice , & tout ce qui S'y fait. 

'15. Mais pour ce qui eft des'Sacri- 
R r r ficateurs 
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ficateurs Levites , enfans de Tfadok ,ipeche , dit le Seigneur PEternel. 
lefquels ont foi^neufement adminiftrel 28. Pour ce qui eft de leur herita- 
cc qu'il faloit faire dans mon fanchiai.lge , ce fera moi quiferai leur heritage; 
re, lors que les enfans d'lfrael fe font ; & vous ne leur donnerez aucune pof- 

-la s'approcherout feffion en Ifrael ; ce fera moi qui fersi 

— '—"-- • -■- leur pofTeffion. 

29. lis mangeront done les gateaux, 
& eg qui s'offrira pour le peche , & a 
qui s'ojfrira pour le d£lit ; & tout rfo- 
terdit en IfraSl leur appartiendra. 

30. Et les premices de tout ce qui el 
produit le premier en toutes chofes, 
& tout ce qui fera prefentl en offrar- 
de elev^e de toutes chofes , dans tou- 
tes vos orfrandes eievles, appartten- 
dront aux Sacri ficateurs ; vous donne- 
rez aufli les premiers de vos pares attx 
Sacrificateurs , afin qu'ils fallen t repo- 
icr la benediction fur la maifon de cha- 
enn de vous. 

31. Les Sacrificateurs ne mangeront 
point de chair d'ancune bete morte <fel- 
le meme,^ ou d6chiree , foit oifeau, 
foit bete a quatre pies. 

CHAPITRE XLV. 



egarls de moi , ceux- 
de moi , pour faire mon fervice ; & its 
fe tiendront devant moi , pour m'of- 
frir de la graifle & du fang, dit le 
Seigneur PEternel. 

16. Ceux-la entreront dans mon fanc- 
tuaire, ceux-la s'approcheront de ma 
tabie , pour faire mon fervice , & ils 
adminiftrerontfoigneufementce que j'ai 
ordonne q\ % ~ ''^ 

17. Et 1 
portes du parvis intirieur , its fe veti- 
ront de robes de lin , & il n'y aura point 
de laine fur eux , pendant qu'ils feront 
le fervice aux portes du parvis inte*- 
rieur, & au dedans. 

18. lis auront des tiares de lin fur 
la tete , & des calcqons de lin fur le* 
reins , £T ils ne fe ceindront point au 
lieu ou Ton fug. ; 

19. Mais quand ils fortiront au par- 1 a __„ 
vis exterieur, au parvis ext6rieur versl Reglement touch ant le fart age du pays* 
le peuple , ils quitteront leurs habits , le lieu ou le temple £T la -ville devoieut 



avec lefquels ils font le fervice, & iis 
les poferont dans les chambres fain- 
tes ; 8c ils fe revStiront d'amres ha- 
bits , de peur qu'ils ne fanftifient le 
peuple avec leuts habits. 

20. Ils ne fe raferont point la tete , 
ni ne laifleront point croitre leurs che- 
veux; mats ils couperont fimplement 
les cheveux de leurs tfites. 

21. Aucun des Sacrificateurs neboi- 
ra du vin , lors qu'ils entreront au par- 
Vis exteneur. 

22. Ils n'lpouferont point de femme 
veuve ni repudiee ; mais ils prendront 
des vierges , qui feront de la race de 
la maifon d'Ifrael, ou une veuve qui 
fera veuve d'un Sacrificateur. 

23. Et ils enfeigneront a mon peuple 
la difference qu'if y a entre la chofe 
fainte & la chofe profane , & leur fe- 
ront entendre la difference qif il y a en- 
tre ce qui eft iouille & ce qui eft net. 

24. Et quand il furviendra quelque 

Sroces , ils prefideront au jugement, 
1 jugeront felon le droit que j'ai eta- 
bli ; ils uarderont mes loix & mes fta- 
tuts dans toutes mes folemnitis, & fanc- 
tifieront mes Sabats, 

25. Aucun des Sacrificateurs n'entrera 
vers le corps mort d'aucun homme , 
de peur d'en etre fouilie ; toutefois ils 
fe fouilleront bien pour leur p£re , pour 
leur m^re , pour leur fils , pour leur fil- 
le , pour leur frere , & pour leur fceur 
qui n'aura point eu de mari. 

26. Et apres que chacun d'eux fefera 
purine , on lui comptera fept jours. 

27. Et le jour qu'il entrera dans les 
lieux faints , [avoir au parvis interieur 
pour faire le facrifice dans les lieux 
faints , il offrira un facrtfico pour ion 



etre batu , la portion du Prince , les 
facrifices & Us fetes. 

QUand vous parcagerez par le fort le 
pays en heritage , vous en leverez 
One portion pour I'Eternel , la lui pre- 
fentant comme en oftrande €lev€e , l*. 
quelle itant ptife fur la longueur do 
pays , fera confacree par mi toutes les 
autres portions du pays , £T aura de 
longueur vingt cinq inilie cannes , & de 
largeur dix mille : Ce fera une chofe 
fainte dans toutes fts J i mites autour. 

2. De cette portion il y aura cinq cents 
cannes correfpondant.es a cinq cents au- 
tres , raefiirees en quarre a 1'entour , 
pour le lieu faint ; & cinouante coudees 
a 1'entoUr pour fes fauxbourgs. 

3. Tu mefureras done de cette me- 
fore , la longueur de vingt mille & la 
largeur de dix mille cannes ; & le fanc- 
tuaire , e'eft-a-dire lc Lieu t res- faint , fe- 
ra dans cet efface. 

4. Cette portion eft con&cree d'entre 
les autres portions du pays , £T elle ap- 
partiendra aux Sacrihcateurs qui font 
le fervice du fanctuaire , £T qui appro- 
chent de l'Etemel pour faire Ion fervi- 
ce ; & elle leur fera un lieu pour des 
maifons , & uu lieu tres- faint pour U 
fan6hiaire. 

5. Et il y aura vingt-cinq mille au- 
tres cannes en longueur , & dix mille 
en largeur , qui appartiendront aux Le- 
vi tes qui font le fervice de la maifon , 
pour etre leur pofleffion, avec vingt 
chambres. 

6. Vous donnerez enfuite pour la pof-. 
feffion de la ville la largeur de cinq mil- 
le , & la longueur de vingt«cinq mille 
cannes , fuivant la Proportion de la por- 
tion fanftifice ♦ qui aura 6t6 ievee fur 

route 
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toute la mafle ; £T eel* fcra pour toute 
la maifon d'HVael. 

7. Puis vous affignerez la portion du 
Prince , tant au dela de la portion con- 
faerie, qui aura,£t6 levle fur toute la 
mafle , qu'au deqa de la pofleliion de 
la ville , favoir tout le long de la por- 
tion conf.icr6e qui aura 6te lev£e fur 
toute la mafTe , & tout le long de la 
pofleflion de la ville , depuis le quar- 
tier de i'occident , jufques a I'occident , 
& depuis le ^uartier qui regards vers 
l'orient , jufques vers l'orient ; tellement 
que la longueur rlpondra a la longueur 
des autres portions, depuis les confins 
qui regardent vers 1'orient. 

8. Cette portion de terre appartien 
dra au Prince , pour en 6tre poflXde'e 
dans le pays d'Ifrael ; & les Princes 
que j'ltablirai ne fouleront plus mon 

}>euple, mais ils diftribueront le nays % 
a maifon dTfrafcl felon leurs Tribus. 



les bfites qu'on facrifiera pour les facri- 
fices de profplrite* , afin de raire pro- 
piciation pour la maifon d'Ifrael. 

18. Ainfi a dit le Seigneur l'Etemel : 
Au premier mois , au premier jour du 
mois , tu prendras un jeune veau fans 
tare, & tu purifieras le fanttuaire , par 
ce facrifice offert pour le p£che\ 

19. Tellement que le Sacrificateur 
prendra du fang de ce facrifice offert 
four le pe*che* , & en rnettra fur les pd- 
teaux de la maifon, & fur les quatre 
coins des faillies de l'autel , & fur les 

Sdteaux des portes des parvis de de- 
ans. 

20. Tu feras la meme chofe au fep- 
tie*me jour du meme mois , pour Jes 
hommes qui plchent par ignorance ,\Sc 
pour les hommes flmples ; & vous fe- 
rez propiciation pour la maifon. 

21. Au premier mois , au quatorzig- 
me jour du mois , vous aurez la Pa- 



9- Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel : I que , la f6te folemnelle qui dm era. fept 
rinces dTfraei, Que cela vous fuffife ; I jours , pendant lefquels on mangera des 



Princes ._,_._._ 

dtez la violence & le pillage , rendez . pains fans levain, 



le droit & la juftice ; 6tez vos extor- 
fions de deflus mon peuple , dit le Sei- 
gneur l'Eternel. 

10. Ayez la balance jufte , 8c l'lpha 
jufte, & le bath jufte. 

ii. L'lpha & le bath ferontde me- 
me mefure ; tellement qu'on prendra 
un bath pour la dime d'un homer , & 
l'£pha fera la dixilme partie d'un ho- 
mer , la mefure de Tun & de l'autre 
fe rapportera a Phonier. 

12. Et le ficle fera de vingt oboles; 
£T vingt licles , vingt- cinq ficles , £?* 
quinze ficles feront la mine. 

13. CV/? ici l'oblation que vous of- 
frirez en ofFrande 6Uv&e , favoir un fi- 
xieme d'e'pha d'un homer de blel ; & 
vous donnerez la fixigme partie d'un 
£pha d'un homer d'orge. 

1 4* Et parce que le bath eft la mefure 
pour l'huile , l'offrande ordonnle de 
l'huiie fere la dixie'me d'un bath pour 
le core ; dix baths feront un homer ; 
car dix baths font un homer. 

15' Et l'offrande ordonnge des be- 
tes du menu be* tail fera de deux cents 
Tune, des meilleurs paturages d'Ifrael; 
8c elle fera employee en gateaux, en 
bolocauites , & en facrifices de profpe- 
rite* , afin de taire propiciation pour 
vous, dit le Seigneur l'Eternel. 

16. Tout le peuple du pays fera te- 
nu a cette offrande elevle , pour celui 

.qui fera Prince en Ifrael. 

17. Mais le Prince fera tenu de four- 
nir les holocauftes , les gateaux , & les 
afperfions qu'ii faudra ohrir aux fetes 
fblemnelles , aux nouvelles Lunes , & 
aux Sabats , £T dans toutes les foJem- 
nitis de la maifon diiVael. XI tiendra 



22. Et en ce jour-la , le Prince of. 
frira un veau pour le pe'che* , tant pour 
lui que pour tout le peuple du pays. 

23. Et durant les fept jours de cet- 
te fete folemnelle , il oftrira cbaque jour 
fept veaux & fept be'liers fans tare, pour 
1'holocaufte qu'on offrira a l'Eternel , 8c 
un bouc d'entre les chevres , pour Ufa- 
crifice pour le pe'che* , chacun de ces 
fept jours-la. 

24. Et il offrira un e*pha pour le ga- 
teau de chaque veau, & un tphzpour 
le gateau de chaque be*lier , & un hin 
d'huile pour chaque 6pha. 

25. Au feptilme mou , au auinzie'me 
jour du mois , en la fete folemnelle , 
il offrira durant fept jours les memes 
chofes , le mdme facrifice pour le p§- 
che* , le meme holocaufte, les memes 
gateaux , & les memes mefures d'huile. 

CHAPITRE X L V I. 

Dieu prefcrit far quelle porte le Prince 

& le peuple devoient entrer dans /*. 

temple £T en forth ; & il donne des 

loix touch ant les facrifices. 
Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel: La 
" porte du parvis intlrieur , laquelle 
regarde l'orient , fera fermle les fix 
jours ouvriers ; mais «lle fera ouverte 
le jour du Sabat , 8c elle le fera aufi! 
le jour de la nouvelle Lune. 

2. Et le Prince y entrera par le che- 
min de l'allge de la porte du parvis ex- 
tlrieur, & il fe tiendra pres de l'un 
des pdteaux de la porte, & les Sacri- 
ficateurs pre*pareront fon holocaufte 8c 
les facrifices de profplritis ; & il fe 
profternera fur le feuil de cette porte , 
& il fortira i 8c cette porte ne fera point 



{>retes les betes qu'on facrifiera pour I term^e jufques au foir. 
e p6ch6 , & les gateaux , & les betes 3. Tellement que le peuple du pays 
qu r on iacrihtra pour Pliolocaufte , & j fe profternera devant l'Eternel 4 i'en- 
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trie de cette poite , aux Sabats & aux 
sosvelles Lanes. 

4. Et Pholocaufte qoe le Prince of 
frira a l'Eternel an jour do Sabat ftra 
de fix agoeaux fans tare , & d'un be- 
Ber Cuts tare. 

%. Et le gateau poor le beHer fera 
fun e>ha, & le gateau poor chacun 
des agneanx fera felon ce qu'il pourra 
donoer ; mais il y aura un fain <rhuile 
pour chaqoe Ipba. 

6. Et an jour de la nouvelle Lone 
fon holocaufte. fera d'un jenne veau fans 
tare, & de fix agneanx & d'un belier 
fans tare. 

7. Et il offrira ponr le gateau dn veau 
un 6pha , & pour le gatean du beiier 
uh autre *pha , & pour cbacnn des a- 
gneaux felon ce qu'il pourra donner ; 
mais ily aura un bin d'huile pour cha- 
que epba. . 

8. Et lors que le Prince entrera au 
temple , il entrera par le cbemin de 
I'aliee de cette memo porte duparvu ex. 
terieur , Uquelle regarde V orient ; & il 
fortira auili par le meme cbemin. 

9. Mais quand le people du pays y 
entrera pour fe presenter devant iEter- 
nel, aux fetes lolemnelles, celui quiy 
entrera par le cbemin de la porte du 
feptentrion pour y adorer l'Eternel, for- 
tira par le chemin de la porte du mi- 
di ; k celui qui y entrtra par le che- 
snin de la porte du midi , fortira par 
le cbemin de la porte qui regarde vers 
le feptentrion ; tellement queperfonne ne 
retournera par le chemin de la porte 
par laquelle il (era entre* , mais il for- 
tira par celle Qui eft vis a- vis. 

10. Et le Prince entrera parmi eux , 
quand ils entreront ; & quand ils for- 
tiront , ils fortiront enfemble. 

11. Dans ces feus folemnelles , & 
dans ces folemnitls, le gateau d'un veau 
fera d'un epba , & le gateau d'un belier 
d'un autre £pha , & le gateau de cha- 
cun des agneaux fera felon que le Prin- 
ce pourra donner , & il y aura un hin 
d'huile pour chaque e*pha. 

12. Que fi le Prince offre un facri- 
ficevolontaire, quelque holocaufte, ou 
oueloties facrifices de profperitls en of- 
frande vclontaire a l'Eternel , on lui 
ouvrira la porte qui regarde l'orient , 
& il offrira fon holocaufte & fes facri- 
fices de pro(pe>it6s, comme il les of- 
fre au jour du Sabat; puis il fortira , 
& apres qu'il fera forti , on fermera 
cette porte. 

13- Tu facrifieras chaque jour en ho- 
locaufte 4/ I'Lternel un agneau d'un an 
fans tare, tu le facrifietas tousles ma- 
tins. 

14. Tu offriras aufli tous les matins, 
avec cet agneau , un gateau qui fera d'u* 
ne (ixilme d'un £pha , & dune troifie- 
me fame d'un hin d'huile •»""■■ •« 
u'' * ** " ' 



tean continiiel qu'il faux offrir par use 
ordonnance perpetuelle. 

15. Ainfi ou offrira tous les matins 
en holocaufte continuel cet agn«an & 
ce gateau detrempe avec cette buile. 

16. Ainfi a dit le Seigneur l'Eternel: 
Qnand le Prince aura But un don dt 
quelque piece de fon heritage i gnef- 
qu'un de fes fits, ce don appardendra 
£ fes fils; f de 
pofieffion en 

17. Mais s' Ipe 
piece de fon ier- 
viteurs, le dc ien, 
mais feulemen Tan- 
chiiTement , < 1 an 
Prince; car c ap- 
partient a fes m leur 
demeurera. 

18. Et le Prince n'ufurpera rien de 
l'hlritage du peuple, Jes fraudant de 
la poifeiiion qui leur appartient; il laifc 
fera feulement en heritage a fes fils la 
pofteffion qui lui appartient , afin qu'an- 
cun de mon peuple ne (bit chafle de 
la poifeflion. 

19. Apres cela il me mena par Pen- 
tree qui etoit vers le cdte de la porce , 
aux chambres faintes , qui appartentieat 
aux Sacrificateurs , lefquelles regar. 
doient vers le feptentrion , & voila * 
il y avoit une place aux deux coris do 
fond qui regardoient vers I'occident. 

20. Et il me dit : C^-la le lien on 
les Sacrificateurs feront bouillir /* ft/r 
de la bete qu' on aura facrifice pour le de- 
lit , & le refie de celle quon aura foiri- 
fee pour le pech£, & ou ils cuircntles 
gateaux ; afin qu'ils ne les portent point 
au parvis exterieur , pour en fan&ner 
le peuple. 

21. Puis il me fit fortir vers le par- 
vis exterieur , & il me fit traverfer ? ers 
les quatre coins du parvis, &voicii/j 
avoit un parvis a chaqoe coin du parvis. 

22. Tellement qu'aux quatre coins de 
ce parvis il y avoit d'autres parvis qui 
y etoient joints , & ils etoient longs de 
quarante coudees , & larges de trente i 
& tous quatre avoient une meme roe- 
f ure , £r avoient leurs quatre coins. 

23. Tous ces quatre parvis avoient 
une ranged de batimens Clevis ront 
autour, & ce qui ^toit ban au dc/Tous 
de ces rang^es de batimens e'Jeve's tout 
autour , c y etoient des lieux propres i 
cuire. 

24. Et il me dit : Ce font ici les c«m- 
nes , ou ceux qui font le fervice de la 
maiion cuiront les facrifices du peuple. 

C H A P I TRE XLV1I. 

Vifion d'une fource dont Us eaux fortoiemt 

ae dejjous la porte du temple , £7 q** 

devtnrent un grand Jieuve. Portage £f 

frontieres de la Terre fainte. 

L Niuite il me fit revenir vers 1'entrec 

*■• de la maiion , & void des eaux qm 



ne partte d'un hin d'huile , pour en — de la maiion, & voia aes eau 
temper la fine farine; e'eftia It ga- ' fortoient de dtfibus le feuildela 
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fon vers l'orient , car le devant de la les mois ils produiront des fruits hi- 

tifs , parce que les eaux de ce torrent 



mailon etoit vers l'orient; 8c ces eaux- 
la defcendoient de deffous , du cdte* 
droit de la maifon , de devers le cdte* 
meridional de l'autel. 

2. Apres cela il me fit fortir par le 
chemin de la porte qui regardoit vers 
le feptentrion , & me fit tourner par le 
chemin de dehors jufqu'a la porte de 
dehors , jufques au chemin qui regar- 
doit l'orient , 8c voici les eaux couloienl 
du cdte" droit. 

3. Quand cet homme commence de 
s'avancer vers l'orient , il avoit dans fa 
main un cordeau , & il en inefura mille 
coudles ; puis il me fit pafTer au tra. 
vers de ces eaux-la, 8c elles me venoient 
jufqu'aux chevilles des pi6s. 

4. Enluite il mefura mille autres cm 
dees; & il me fit patter au travers de 
ces eaux , & elles me venoient jufqu'aux 
deux genoux ; il mefura encore mille 
autre $ coudees , & il me fit pafTer au 
travers de ces eaux , & elles me ve- 
noient jufques aux reins. 

5 . Puis il mefura mille autres coudees , 
mats ces eaux-la etoientdejaun torrent,que 
je ne pouvois pas pafTer a gue* , car ces 
eaux s'ltoient enflees ; fetoient des eaux 
qu'il faloit pafTer a la nage , & un tor- 
rent que Ton ne pouvoit pafTer a gue\ 

6. Alors il me dit : Fils de l'homme , 
as-tu vu ? Puis il me fit aller plus ou- 
tre , 8c il me fit revenir vers le bord 
du torreut. 

7. Quand j'y fus retourne* , je vis un 
fort grand nombre d'arbres fur le bord 
du torreut deqa & dela. 

8. Puis il me dit : Ces eaux vont fe 



fortent du fan&uaire ; & a caufe de ce- 
la leur fruit fera bon a manger, 8c leur 
feuillage fervira pour guenr. 

13. Ainfi a dit le Seigneur 1 Eternel: 
Ce font ici les frontilres du pays dont 
vous vous rendrez poflefTeurs en titre 
d'heritage , felon les douzeTribus d'I£ 
raSl : Jofeph en aura deux portions. 

14. Or vous poffederez tous Igalement 
en heritage lepays que j'ai lev6 ma main 
de donner a vos peres ; & ce pays-la 
vous Icbera en heritage. 

1 i. Celt done ici la frontie>e du pays , 
du cdte du feptentrion , devers la gran- 
de mer , /avoir ce qui eft du chemin 
d'Hethlon , du quartier qu'on entre a 
Tfe-dad L 

1$. fm font Hamath, vers Blroth , 
& Sibrajim , qui eft entre la frontilre 
de Damas & entre la frontier e de Ha- 
math ; & les bourgs d'entre d'eux , qui 
font vers la frontiere de Havran. 

17. La frontiere depuis la mer , fe- 
ra Hatfar-hgnan , froutie"re de Damas , 
& le feptentrion , favoir la frontiere de 
Hamath & le quartier du feptentrion. 

18. Mais vous mefurerez le cdte* de 
l'orient , depuis ce qui eft entre Ha* 
vran , Damas , Galaad , & le pays d'lf- 
rael qui eft dela le Jourdain , & depuis 
la frontiere qui eft vers la mer orienta- 
te ; & ce fera la le quartier oriental. 

19. Puis vous mefurerez le cdte* du mi- 
di , qui regarde vers le midi , depuis 
Tamar jufques aux eaux de conteftation 
de Kades , le long du torrent jufques a 
la grande mer ; ainfi ce fera le quar- 
tier meridional, vers le midi. 

20. Et le cdte* de l'occident fera la 



rendre dans la Galilee orientale , & de 
Id elles defcendront a la campagne , 

puis elles entreront dans la mer. Et grande mer » depuis la frontilre du mi* 
s'6tant rendttes dans la mer les eaux \di jufques a l'endroit de l'entr£e de Ha- 
en feront rendues faines. {math; ce fera la le cdte* d'occident. 

9. Et il arrivera que tout animal vi- 21. Apres cela vous vous partagerez 



vant , qui fe trainera par tout ou ces 
torrens viendront , vivra , & il y aura 
une fort grande quantite* de poiffons. 
Et lors que ces eaux feront entrles-la , 
les autres eaux en feront rendues faines , 
8c tout vivra ou ce torrent fera entre\ 

10. II arrivera aufii que les pefcheurs 
fe tiendront le long de cette mer , de- 
puis Henguldi jufques a Hen-heglajtm ; 
ce lieu (era plein de filets , tous 6ten- 
dus pour prendre du poifTon, 8c le poif- 
fon qu'on y pechera fera en fort grand 
nombre , chacun felon fon efpece , com- 
me le poifTon qu'on p$ehe dans la gran- 
de mer. 

11. Ses marais &fesfofTes ferviront 
vouryfaire le fel , a caufe qu'elles ne 
feront point rendues faines* 

12. Et aupres de ce torrent, &fur 
fon bord dec,a & dela il croitra des ar- 
bres fruitiers de toutes fortes , dont le 
feuillage ne ftetrira point , & ou l'on 
trouvera toujours du fruit; dans tens 



ce pays-la, felon les Tribus d'lfrael. 

22. A condition toutefois , que voas 
ferez que ce pays Ichgra en heritage a 
vous & aux Strangers , qui habitent par- 
mi vous , lefquels auront engendrg des 
enfaus parmi vous , & qui vous feront 
comme celui qui eft ne au pays , d'en- 
tre les enfans d'Ifrael , tellement qiiils 
viendront avec vous en partage dePhe> 
ritage parmi les Tribus d'lfraei. 

23. Et vous affignerez a T6tranger 
fon heritage dans la Tribu dans laquel- 
le il demeurera, dit le Seigneur l'E- 
ternel. 

CHAPITRE 
Partage du pays <C Ifrael 
La place pour le temp 



(^E font ici les noms 



puis le bout du cot 
le feptentrion , le long 
chemin de Hethlon , 
lequel on entre dans . 
Hatfarheaan , qui eft t_ _— . . le Da- 
R r r 3 mas 



X L V 1 1 1. 

'ribui. 
ville. 
. De- 
p vers 
£e du 
: par 
fit" a 



Digitized by LiOOQ IC 



99% 



E Z E C H I E L. 



mas , du cote qui regarde vers le &p.'de la portion des Le*vites. 



tentrion , le long de Ja contr^e de Ha- 
math , teUement que ce bout ait le 
quartier de l'orient £7 celui de la mer : 
Ce fera une portion four Dan. 

2. Enfuite joignant les confins de Dan, 
depuis le quartier de l'orient, jufques 
au quartier qui re garde vers l'occident , 
il y aura une portion pour Afcer. 

3, Et joignant les confins d' Afcer , 
depuis'le quartier qui regarde vers To- 



13. Car la portion des Invites fera 
joignant les confins de ce qui appar- 
tiendra aux Sacrificateurs , £7" elle aura 
vingt-cinq mille cannes de longueur , & 
dix mille de largeur , tcllcment que tou- 
te la longueur fera de vingt-cinq mille 
cannes , & la largeur de dix mille. 

14- Or ils n'en vendront rien , &pas 
un d'entr'eux n'en Ichangera rien, ni 
n'en tranfportera les pre*mices de la 



rient, jufques au quartier qui regarde iterre ; parce que c'eft une chofe con* 
vers l'occident , il y aura une autre for- faerie a PEternel 



tion pour Nephtali. 

4. Et joignant les confins de Neph 
tali , depuis le quartier qui regarde vers 
l'orient , jufques au quartier qui regarde 
vers l'occident , il y aura une autre for- 
tion pour Manaflfc. 

5. £t joignant les confins de Manaf- 
fe" , depuis le quartier qui regarde vers 
l'occident , jufques au quartier qui re- 
garde vers l'orient , il y aura une autre 
portion four Ephraim. 
. 6. Et joignant les confins d'Ephra'i'm , 
depuis le quartier de l'orient , jufques 
au quartier qui regarde vers l'occident , 
it y aura une autre portion pour Ruben. 

7. Et joignant les confins de Ruben , 
depuis ie quartier de l'orient , jufques 
au quartier qui regarde vers l'occident , 
il y aura une autre portion four Juda. 

8. Et joigHant les confins de Juda, 
depuis le quartier de l'orient, jufques au 
quartier qui regarde vers l'occident , *'/ 
y aura une portion que vous leverez fur 
toute la mafle du pays en ofFrande 61e- 
v6e , laquetle aura vingt-cinq mille Can- 
nes de largeur , & autant de longueur 
que Tune des autres portions, depuis 
le quartier qui regardetvers l'orient , juf- 
ques au quartier qui regarde vers l'occi- 
dent , 6c le Sanftuaire fera au milieu. 

9. La portion que vous leverez pour 
l'Eternel , la lui preTentant comme en 
ofFrande 61ev£e , aura vingt-cinq mille 
cannes de longueur , & dix mille de lar- 
geur. 

10. Et cette portion fainte fera pour 
ceux-ci* favoir pour les Sacrificateurs , 
£T elle aura vers le feptentrion vingt- 
cinq mille cannes de longueur ; & vers 
1'occideut dix mille ; & vers l'orient 
dix mille; & vers le midi vingt cinq 
mille; & le San&uaire de l'Eternel fera 
au milieu. 

11. Elle fera pour les Sacrificateurs , 
& pour quiconque aura. Ite* confacre* 
d'entre les tils de Tfadok , lefquels ont 
fait ce que j'avois ordonn6 qu'on fit , 
& qui ne fe font point egarls , lors que 
les enfans d'JfraSl.fe font £gar£s , com- 
me fe font 6gar£s les autres Llvites. 

12. Ceux-la auront une portion ain- 
fi levle fur l'autre , qui aura €t€ au- 
paravant levee fur toute la mafle du 
pays , comme Itant une chofe tres- 
lainte 



1%. Mais les cinq mille cannes qui ref- 
tent dans la largeur , fur le devant des 
vingt-cinq mille cannes de longueur , eft 
un lieu non confacre", pour la ville, tant 
pour fon affile , que pour fes faux- 
bourgs; & la ville fera au milieu. 

ig. Et ce font ici les mefures qu'aura 
l y ajjtete de la ville , du c6t£ du fepten- 
trion quatre mille cinq cents cannes, 
& du cdte du midi quatre mille cinq 
cents , & du c6t6 de l'orient quatre mil- 
le cinq cents , & du cdte* de l'occident 
quatre mille cinq cents. 

17. Et il y aura des fauxbourgs pour 
la ville , vers le feptentrion , de deux 
cents cinquante cannes , & vers le mi- 
di de deux cents cinquante , & vers To. 
rient de deux cents, cinquante , & vers 
l'occident de deux cents cinquante Can- 
nes. 

18. Pour ce qui reftera fur la lon- 
gueur , & qui fera joignant la portion 
confacre^ , £T qui aura dix mille cannes 
vers l'orient , & dix mille autres cannes 
vers l'occident , joignant audi la por- 
tion confacrle ; le revenu qu'on en ti- 
rera fera pour nourrir ceux qui auront 
quelque office dans la ville. 

19. Et ceux qui auront quelque office 
dans la ville , etant frit de toutes les 
Tribus d'lfraSl , cultiveront ce pays-la. 

20. Vous leverez done fur toute la 
mafle du pays , noujr fctre une portion 
confacree frefentee a PEternel comme ea 
ofFrande glevle , toute cette portion 
qui fera de vingt-cinq mille cannes , r6- 
pondant a vingt-cinq mille autres Can- 
nes , le tout pris en quarre* , & y com* 
prenant la pofleffion de la ville. 

21. Et ce qui reftera fera pour le 
Prince , tant au dela de la portion Dun- 
te , prefentee a PEternel comme en of- 
frande eleven , qu'au deqa de la pof- 
feffion de la ville ; teliement que ce qpi 
fera le long des vingt-cinq mille cannes 
de la portion qui aura €t€ levee fur 
toute la mafle , jufques aux fr on til res 
vers l'orient , & ce Qui fera tend ant 
vers Poccident , le lon£ des autres 
vingt-cinq mille cannes, jufques aux 
frontier es qui r eg ardent vers Poccident, 
joignant les autres portions , fera pour 
lejPrince; v & ainfi la portion fainte, 

Xfrefentie a PEternel comme en offran- 

£T elle fera vers let confins de ftevee, & le San&uairede U mai- 

fon, 
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fon , feront au milieu de 

22. Ce qui fera done po 
fera entre deux , depuis 
des Invites, & depuis la 
la ville ; ce qui fera enti 
Jions-Ui & les confins de Jud 
fins de Benjamin , fera pf>i 

23. Et ce qui fera de rede jcr» F uu« ^wan* 
les autres Tribus, Depuis le quartier 
qui regard* vers Torient, jufques au 
quartier qui regard* vers l'occident , it 
y aura une portion pour Benjamin. 

24. Et joignant les confins de Ben- 
jamin , depuis le quartier qui regarde 
vers 1'orient , jufques au quartier qui 
regarde vers l'occident , il y aura une 
portion pour Simeon. 

2*. Et joignant les confins de Simeon, 
depuis le quartier qui regarde vers To- 
ri ent , jufques au quartier qui regarde 
vers l'occident , il y aura une portion 
pour Iflacar. 

26, Et joignant les confins d'Iflacar , 
depuis le quartier qui regarde versl'o- 
rient , jufques au quartier qui regarde 
vers l'occident , il y aura une portion 
pour Zabulon. 

27, Et joignant les confins de Zabu- 
lon , depuis le quartier qui regarde vers 
1'orient , jufques au quartier qui regarde 
vers l'occident, il y aura une portion 
pour Gad. 

28, Et ce qui eft du c^dti du midi 
fera la fronti^re de Gad ; & cette fron- 
ti£re fera depuis Tamar » jufques aux 
eaux de conteftation de Kades , le long 



jufques a la grande mer. 

la le pays que vous parta* 
fort en heritage aux Tribus 
!f ce font la leurs portions f 
neur l'Eternel. 
tnt aulfi ici les forties de la 
cot 6 du feptentrion il y aura 
le cinq cents mefures. 

3 1. Et les portes de la ville porteront 
le nom des Xnbus d'Ifrael ; il y aura 
trois portes , qui regarderont vers le 
feptentrion; une appellee la porte de 
Ruben ; une appellee la porte de Juda ; 
& une appellee la porte de L6vi. 

32. Du cdti qui regarde vers rodent f 
il y aura quatre mille cinq cents mefu- 
res , & trois portes ; une appellee la por- 
te de Jofeph ; une appellee la porte de 
Benjamin i & une appellee la porte de 
Dan. 

33. Et du cdte* qui regarde vers le mi- 
di , il y aura quatre mille cinq cents 
mefures , & trois portes ; une appellee 
>a porte de Sime'on ; uue appellee la por. 
1 *■""* & une appellee la port* 



qui regarde vers l'occi- 
c ; quatre mille cinq cents 

r, y aura trois portes ; une 

<s rte de Gad ; une appellee 

1 r; & une appellee la por- 

t i. 

cela, le circuit de la ville 
t it mille mefures :, & 1q 

nom ae ia ville depuis ce jour - la , 
fera , L'Eternel eft la. 
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I, E L I V R K 
DE 

DANIEL 

LE PROPHET E. 

ARGUMENT. 

Daniel a itl ilhiflre parfafaintete % par fon grand zele , & par 
les revelations qu'il a ekes. Le ttmoignage que Dim luirend 
dans les cbapitres XIV. & XXVlll. d'Eiichiel, & ce que 
Jifus- Cbrift en dit dans PEvangile , prouve que fa eti uu 
Ms - faint bomme % &un grand Propbite. U vivoit a Baby* 
lone pres de jix cents ans avant la venue: de Notre Seigneur »• 
& il y a ite connu comme Pt ophite , pendant tout le terns 
de la captivitt, j£gf mime au dela , c'ejl-a-dire pendant plus 
de 70 avs ,• de forte quil atteignit Une vieitiejfe fort avancee* 

% JM? * • - Son 
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Son tivre eft milt ctbiftohres & de Prophkief trh-*ewaarqwih*s 
On y tit U ricrt de diners evememem amfidirabUs qui mrnx- 
rent a Biby'xnte , font aux Rms de ce pays - At , qua Darin' 
ltd - tnime ; £^ phtfieurs predictions qui nuarqueut Us ch*uge» 
mens qtd 'devotent arriver dans Us Empires t s£ em fartzauut 
d*ns tEtat des Juifs ,- aujji bieu que U venue du MtjfU. 

CHAPITRE L (avoit etse ordoane par le Cfcrf desea- 

On v*it daju ce premier cbafitre , cmm-1 nuques for Daniel , H™ 1 *-™ , Mifcael « 
next Darnel fut mene i Bahyleme , £T & Hazaria : 

«/«// ^ /a mkt 4« Am KHmcMdneftr. j 12. Eprouve , je te prie tes ferti- 
le A troifieme annee ^* r<g«« de tears pendant dix jonrs; & qu'onioas 
■ Jlhojakim Roi de Jnda , Xe"bu- J doone de* lexemes i manger , & de 
M A czdntUr Roi de Babyloue viut Peau a boire. 
centre Jerusalem , & raffiegea. 



2. Et le Seigneur livra entre fe$ mains 
Jlho jakim Roi de Juda , & one partie 
desvaifleaux de la maiXon de Dien ; & 
Uibuadnifar les fit emporter an pays 
de Scinbar dans la maifon de foo Dien , 
Sc mit ets vaitteaux-la dans la maifon 
du trlfor de foo Dien. 

%. Et le Roi die a Afqpenas , Cbef de 
fcf eunnoues , qu*il amenat d'eotre les 
enfans d*lfraei , & de la race royale , 
Sc des principaux Seigneurs, 

4. QueJques jeunes hommes eo qui il 
n'y ent aucune tache, beaux de vife- 
ge ♦ inftruits en toute forte de fagefle , 
connotftant les fciences , & qui euflent 
beaucoup d'intelligence , & qui fuflent 
capable* de fe tenir au palais du Roi , 
& qu'on leur enfeignat les lettres & 
la langue des Calde'ens. 
. 5. Et le Roi leur affigna pour provi- 
fion pour chaque jour une portion de 
la viande royale, Sc du vin dont il 
buvoit , a fin qu'on les nourrit ainfi trois 

ant , Sc qu'apres cela quelques-uns d'en< 

„ ^ . ., . _ . 



tr'eux ferviflTent en la presence du Roi. 

6. Et il y eut parmi eux , d'entre les 
enfans de Juda , Daniel , Hanania, Mit 
<p'4\ , & Hazaria. 

7. Mais le Chef des eunuques leur 
tnit d'autres noms; car il appella Da- 
niel , Beltefcatfar ; & Ha nam a , Sca- 
drac ; & Mifijael , Mefqac ; & liazaria , 
Habed-neeo. 

8. Or Daniel prit la r Solution dans 
fon coeur de ne Te pas fouiller , par la 

5 onion de la viande du Roi & du vin 
ont le Roi buvoit; e'eft pourquoi il 
pria le Cher des eunuques de Jut per- 
mettre de ne fe point fouiller. 1 

9. £t Dieu fit que le Chef des eunu- L 
ques eut de la bonte* pour Daniel , & 
qu'il eut des egards pour lui. £ 

10.. Cependant le Chef des eunuques fi 
dit a Daufel : Je trains le Roi mon n 
mattre, qui a ordonne" vdtre manger 1( 
& y^tre boire. Pourquoi verroit-il vos ci 
vifages plus deTaits que ceux des au- p 
tres jeunes hommes vos femblables , & j p 
renOriez-vpus ma.tete coupable vers lei 1( 
Roi? * lp 

11. Mais Daniel dit a Meldar, quijti 



13. Apres cela re^arde nos viCu;es 
& les vifages des jenae? hommes qni 
mangent la portion de la viande ma- 
le ; alors fais arec tes ferviteurs felon 
ce que tu auras vo. 

14. Et il leur accordacela, & il les 
eprouva pendant dix joars. 

15. Et au bout des dix jours, lean 
vidges parurent en meilleur etat & avec 
plus d'embonpoint , que cenx de tons 
les jeunes hommes qui mangeoient la 
portion de la viande royale. 

16. Ainfi Meltfar prenoit la portion 
de leur viande , & le vin qu'ils devoient 
boire , & leur donnoit des legumes. 

17. Et Dieu donna a ces quatre jeu- 
nes hommes de la fcience & de lacon- 
noiflance dans toutes les lettres , & de 
la fageffe ; & Daniel avoit de r intelli- 
gence en toutes fortes de vifions , ft 
dans les fonges diviru. 

8. Et au bout des jours que le Rot 
avoit dit qu'on les amenat , le Chef des 
eunuques les amena en la preTence de 
N6bucadn6(ar. 

19. Et le Roi leur parla; mais en- 
tre tous il ne s'en trouva point de tels 
que Daniel , Hanania , Mifcael , & Ha- 
zaria ; & ils alfiftercnt en la preTence 
du Roi. 

20. Et dans toutes les affaires de fa- 
gefle & d'intelligence que le Roi leur 
demandoit , il en trouva en eux dix fois 
plus que dans tous les Devins & les 
Attrologues qu'il y avoit dans tout fon 
Royaume. 

21. Et Daniel y fut jufqu'a la pre- 
n " -.»•-- 
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tons les terns. II. On a un bel exem- 
ple de temperance, de pilte* , & de con- 
fiance en Dieu , dans la conduite de 
Daniel & de fes trots companions. lis 
ne fe nourrirent que d'eau & de legu- 
mes , & ils refuferent de manger des 
viandes du Roi , parce que les Baby- 
* loniens raangeoient de certains ani- 
maux dont il n'etoit pas permis aux 
Juifs de manger , & parce que ces vian- 
des etoient les plus lb u vent confacrees | 
aux idoles. Cette temperance & cette 
pi€t6 de Daniel & de fes amis , qui 
Itant encore jeunes , & dans Page ou 
Ton eft le plus porte* aux plaifirs , & 
vivant au milieu d'une cour idolatre 
& adonn^e aux voluptis , garderent 
ainG leur confeience pure , apprennent 
a tout le monde , & fur tout aux jeu- 
nes gens, & a, ceux qui vivent chez 
les Grands , a fuir les devices , a etre 
fobres, & k ne jamais rien fairecon- 
tre la religion & la confeience. III. On 
▼oit ici , que Dieu accorda a Daniel , 
sfvec la (ante du corps , des lumie>es 
& des dons extraordinaires , & Qu'il 
le fit parvenir a des emplois confide- 
rables. Comme Dieu deftinoit Daniel 
a de grandes chofes , il Py prepara des 
fa jeunefle , par les grands dons qu'il 
lui communiqua, 6c par la confidera- 
tion ou il le mit aupres d*un Prince 
puiflant & de fes fuccefleurs , jufqu'a- 
ce que la Monarchic paflTa des Caldeens 
aux Perfes. C'eft ainfi que Dieu met 
fes graces dans les perfonnes fobres & 
pi ernes , qu'il benit ceux qui le crai- 
gnent , & qu'il leur accorde meme fou- 
vent des benedictions temporelles , en 
r^compenfe de leur pilte. 

CHAP IT RE II. 
JLe Roi Nebucadnefar voit en fonge une 
fiatu'e eompofee de divers met aux. Les 
^Aftrologues n'ayant pu diviner ni ex- 
fliquer ct fonge , furent cendamnes a 
la mort. Mau Daniel le recita £T 
Pexpliqua au Roi , qui reconnut que 
le Dieu que Daniel adoroit etoit le 
vrai Dieu , £T qui eleva ce Prophete £F 
fes trots omit a de grands honneurs. 

LA feconde ann6e du regne de Nebu- 
cadnifar , Nebucadnefar fit des fon- 
ges , dont fon efprit fut Itonne , & fon 
fommeil fut interrompu. 

2. Alors le Roi commanda qu'on ap- 

fiellat les Magiciens , les Aftrologues , 
es Enchanteurs , & les Caldeens , pour 
lui expliquer fes fonges ; & ils vinrent, 
8c fe prefentirent devant le Rei. 

3. £t le Roi leur dit: J'ai fait un 
fonge , 8c mon efprit s'eft 6tonn6 , & 
j'ai tache* de me rappeller ce fonge. 

4. Et les Caldeens repondirent au Roi 
en langue Syriaque : Roi , vis eternelle- 
ment; dis le fonge a tes ferviteurs, 
Sc nous en donnerons Interpretation. 

5. Mais le Roi rejpondit, & dit aux 
Caldeens : La chofe m'eft echappte : 



Si vous ne me dites le fonge & ne m^n 
donnez ('interpretation , vous ferez mis 
en pieces , & yos maifons feront r£- 
duites en voirie. 

6. Mais ii vous me dites le fonge & 
que vous ra'en donniez Interpretation , 
vous recevrez de moi des dons, des 
prefens , & de grands honneurs. Quoi 
qu'il en foit, dites moi le fonge, & 
m'en donnez 1'interpretation. 

7. Us repondirent pour la feconde 
fois , & dirent : Clue le Roi dife le fon- 
ge a fes ferviteurs, & nous en donne- 
rons ^interpretation. 

8. Le Roi rlpondit , & dit : Je con- 
nois maintenant que vous chercbez a 
gagner du terns , parce que vous voyez 
que la chofe m'eft echappee. 

9. Que (i vous ne me dites pas le 
fonge , il y a une meme fentence con- 
tre vous ; car vous vous 6tes prepares 
pour dire devant moi quelque parole 
taufle & trompeufe , en attendant que 
le terns change. Quoi qu'il en foit , di- 
tes-moi le fonge , & je connoitrai par 
la que vous m'en pouvez donner Pin- 
terpretation. 

io. Les Caldeens repondirent au Roi, 
& dirent : II n'y a aucun homme fur 
la terre , qui puiffe fatisfeire a ce que 
demand e le Roi ; audi n'y a-t-il aucun 
Roi , ni Seigneur , ni Gouverneur qui 
ait jamais demande une telle chofe a 
quelque Magioien , Aftrologue , ou 
Caldeen que cefoit. 

ii. Car ce que le Roi demande eft 
fi difficile , qu'il n'y a que les dieux , 
qui n'ont aucune communication avec 
la chair , qui puiffent le reveler au 
Roi. 

12. Sur cela le Roi fe mit en cold- 
re & entra dans une grande indigna- 
tion , & il commanda qu'on fit mourir 
tous les Sages de Babylone. 

13. Le fentence fut clone publi£e,& 
on tuoit les Sages; & on cherchoit 
Daniel & fes campaguons, pour les fai- 
re mourir. 

14. Alors Daniel detourna P execution 
du deflein & de l'arr&t qui avoit ete don- 
ne a Arjoc Prevdt de l'h6tel du Roi, 
iequel etoit forti pour faire mourir les 
Sages de Babylone. 

15. Et il demanda, & dit a Arjoc 
Commiffaire du Roi : Pourquoi la fen- 
tence eft-elle fi precipitee de la part 
du Roi ? Et Arjoc dit toute cette af- 
faire a Daniel. 

16. Et Daniel entra, & pria leRoi 
qu'il lui donnat quelque terns , & qu'il 
donneroit l'internretation au Roi. 

17* Alors Daniel alia dans fa mai fon, 
& informa de cette affaire Hanania, 
Mifqael , & Hazaria fes compagnons. 

18. Et ils implorerent la mifericor- 

de du Dieu des cieux pour la revelation 

de ce fecret ; afin qu'on ne mit point 

k mort Daniel & fes compagnons, avec 

R r r 5 le 
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le reftc des Sages de Babylone. 

19* Alors le fecret fut r6v€U a Da- 
niel dans une vifion pendant lanuit; 
& Daniel blnit le Dieu des cieux, 

20. £t dit; B6ni foit le nom de 
, Dieu , depuis un fiexle jufques a Pau- 

tre , car e'eft a lui qu'eft la (agefle & 
la force. 

21. Et e'eft lui qui change les terns 
& les fajfons ; qui 6te les Rois , & 
qui Itablit les Rois *, qui donne la fa- 
gefTe aux Sages, & la connoiflance a 
/:eux qui ont de rintelligence. 

22. Ceft lui qui dlcouvre les cho- 
fes profondes & cachees; il connoit 
Jes chofes qui font dans les tenebres, 
& la lumie're demeure avec lui. 

23. O Dieu de nos. plres , je te c£- 
llbre & je te loue , de ce que tu m'as 
donnf de la fageflTe & de la force, & de ce 
que tu m'as rlv^le* maintenant ce que 
nous t'avons demand 6 , en nous faifant 
connoicre ce que recjuiert le Roi. 

24. Ceft pourquoi Daniel alia vers 
Arjoc , que le Roi avoit ordonne* pour 
faire mourir les Sages de Babylone ; 
& il lui parla ainfi : Ne fais pas mou- 
rir les Sages de Babylone ; matt tais- 
moi entrer devant le Roi, & je don- 
nerai au Roi Interpretation de fin 
finge. 

25. Alors Arjoc fit promptement 
entrer Daniel devant le Roi , & il lui 
dit : J'ai trouve* un horame d'entre ceux 
qui ont iti emmenls captifs de Juda, 
qui donnera au Roi r interpretation de 
fin finge. 

26. Le Roi prit la parole , & dit a 
Daniel, qui s'appelloit Beltefqatfar ; 
Pourras-tu me dire le fonge que j'ai 
eu , , & m'en donner rinterprgtation ? 

27. Et Daniel r^ pond it en la preTence 
du Roi , & dit ; Le fecret que le Roi 
demande efi tel, que ni les Aftrolo- 
gues , ni les Magiciens , ni les D6"- 
vins ne fauroient abfolument le reveler 
au Roi. 

28. Mais il y a un Dieu dans les cieux 
qui rlveje les fecrets , & qui a fait 
connoitre au Roi Nlbucadnlfar ce qui 
doit arriver dans les terns a venir. 
Ton fonge, & les vifions de tatete, 
que tu<u cues fur ton lit, font telles : 

29. 0' Roi , il t'eft montl des penfles 
fur ton lit , touchant ce qui arrivera 
ci-apr^si & celui qui rlvele les fecrets 
t'a declare ce qui doit arriver. 

30. Et ce fecret m'a it€ r6ve*le\ non 
point par quelque lagefle qui foit en 
moi , plus qu f en aucun des vivans i 
mais ann d'tn donner Interpretation 
an Roi , & que tu connoifles les pen- 
ftes de ton coeur. 

31. Toi done, 6 Roi, tu regardois, 
& tu voyois une grande ftatue" , & cet- 
te grafode ftatug , dont la fplendeur 
ttoit extraordinaire, itoit debout de- 
vant toi, & fon regard itoit terrible. 



32. La rite de cette ftatue itoit d'or 
tres-fin ; fa poitrine & fes bras , d'ar- 
gent ; fon ventre & fes hanches, d'ai. 
rain; 

33. Sesjambes, de fer; &fespiei, 
en partie de fer , & en partie de terre. 

34. Tu la contemplois , lors qu'o. 
ne pierre fut dltachle deUmonugme 
fans main , qui frappa la ftatue dans 
fes piSs de ter & de terre, & les 
brifa. 

35. Alors le fer, la terre , l'airain, 
l'argent, & Tor furent brif£s enfem- 
ble , & devinrent comme la paille dt 
Taire en €t€ , que le vent jette ca & 
la ; &. on n'en trouva plus rien en ae- 
cun lieu ; mais cette pierre qui avoit 
frappe* la ftatue devinp une grande raon- 
tagne, & remplit toute la terre. 

36. Ceft la le fonge. Nous dirons 
maintenant fon interpretation en la 
preTence du Roi. 

37. Toi , 6 Roi , tu« le Roi des 
Rois , parce que le Dieu des cieux t'a 
donne" le Royaume , la puiflance , la 
force & la gloire ; 

38. Et il a mis en ta main les en- 
fans des hommes, les betes des champs, 
& les oifeaux des cieux , en quelque 
lieu qu'ils habitent; 8c il t'a fait do- 
miner fur eux tous i e'eft toi qui es la 
tftte d*or. 

39. Apres toi , il s*ei£vera un autre 
Royaume moindre que toi ; puis un 
autre troifi£me Royaume d'airain, qui 
dominera fur toute la terre. 

40. Et le quatrigme Royaume fera 
comme le fer , parce que le fer brife, 
& rompt toutes chofes ; & comme le 
fer met en pieces toutes chofes , ainfi 
ce Royaume brifera & mettra tout en 
pieces. 

41. Et cequetu as vo que les pies 
& les orteils etoient en partie de ter- 
re de potier , & en partie de fer ; e'eft 
que ce Royaume fera divife* j il y aura 
bien en lui la force du fer , parce que 
tu as vu le fer mele avec la terre de 
potier, 

42. Mais comme les orteils des pies 
etoient en partie de fer , & en parti* de 
terre , ce Royaume fera en partie fort. 
Si en partie, fragile. 

43. Et quanta ce que tu as vale 
fer melS avec la terre de notier, c'y 
quails i'e meleront par des alliances hu- 
maines \ mais ils ne demeureroot pas 
unis Tun avec l'autre , comme le ter 
ne peut pas s'allier avec la terre. 

44. Et dans le terns deces Rois, It 
Dieu des cieux fufcitera un Royaume 
qui ne fera jamais dltruit ; ce Royau- 
me ne naifera point a un autre peu- 
pie , mais il brifera & confumera tous 
ces Royaumes-la • & il fera e*rabli ^ter- 
nellement ; 

45. Comme tu as vft , qu'nne pierre 
de la montagne e^i a itt d*tachtc lans 

main. 
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main , & qu'elle a brife le fer , l'airain, dit ici marque ce 
la terre, & Tor; le grand Dieu afait'aux Juirs fous ces 



connoitre au Roi ce qui arrivera ci< 
apres : Le fonge eft veritable , & Con 
interpretation eft certaine. 

46. Mors le Roi Nebucadnefar torn- 
ba fur fa face , & fe profterna devant 
Daniel; & il dit qu'on lui donnat de- 
quoi faire des oblations & des offran- 
des de bonne odeur. 

47. Le Roi parla auffi a Daniel, & 
lui dit : Certainement vdtre Dieu eft 
le Dieu des dieux , & le Seigneur des 
Rois , & il revele les fecrets , puis que 
tu as pa dlcouvrir celui - ci. 

48. Alors le Roi eieva en honneur 
Daniel, & lui fit beaucoup de grands 
preTcns , & Pltablit Gouverneur fur 
toute la Province de Babylone , & le 
plus grand Seigneur de tous ceux qui 
avoient la funntendance fur tous les 
Sages de Babylone. * 

49* Et fur la demande que Daniel en 
fit au Roi , le Roi etablit fur les af- 
faires de la Province de Babylone 
Sqadrac , Mefqac, & Habed-n^go 
mais Daniel etoit a la porte du Roi. 

DEFLEXIONS. 
T ES reflexions qu'il faut faire fur ce 
*■* chapitre , font les fuiv antes ; I. Dieu 
envoya un fonge a Nebucadnefar , & 
permit enfuite qu'il l'oubliat , afin que 
Daniel lui en rappeliant le fouvenir , 
ce Prince ffit difpofg par la a recevoir 
& a croire ce que Daniel lui diroit ; 
& qu'il reconnut que ce fonge venoit 
de Dieu , qui feul connoit l'avenir. 
II. L'impuiflance ou les Sages de Ba- 
bylone furent de diviner ce fonge , 
montre que ces gens-la etoient des im : 
pofteurs , & qu'il n'y a que le vrai 
Dieu qui puifTe decouvrir les chofes ca- 
ch6es. III. La promefle que Daniel fit 
au Roi de lui dire & de lui expliquer 
le fonge qu'il avoit eu , marque une 
foi admirable & une grande confiance 
en Dieu \ vu que s'il n'avoit pu le fai- 
re , il n'auroit pas £vit€ la mort. Et 
£uis que Dieu accorda aux prieres de 
laniel & de fes amis la reflation & 
l'interpretation du fonge de Nebucad- 
nefar , on voit par la combien les prie- 
res des gens de bien ont de vertu. 
Mais ce qu'il y a principalcment a ob- 
ferver ici, c'eft Interpretation de ce 
fonge. Daniel dit , qu'il y auroit qua- 
tre puiifans Empires o^ui fe fuccede- 
roient. Le premier etoit celui des Cal. 
de"ens , qui fubfiftoit encore alors , & 
dont Nebucadnefar etoit Roi ; mais qui 
devoit bientot finir. Le fecond devoit 
etre celui des Perfes & des M&des. 
Le troifieme celui d' Alexandre le Grand 
& des Grecs. Pour ce qui eft du qua- 
trilme Empire, les uns veulent que 
ce foit celui des Rois de Syrie & d'E- 
gypte, qui regnlrent apres Alexandre 
Je Grand , & ils croient que ce qui eft 



mi devoit arriver 
lois la , & en par- 



ticulier fous le regne d'Antiochus Epi- 
phane , le cruel perfecuteur du peu- 
ple de Dieu. D'autres pretendent que 
le quatriejne Empire eft TEmpire Ro- 
main ; fe fondant principalemen fur ce 
que ce devoit Stredans le terns de cet- 
te quatrieme domination que Dieu eta- 
bliroit fon Regne par Jluis-Chrift ; & 
c'eft ainfi que tous les anciens ont en-* 
tendu cet oracle. Ce qu'il y a de cer- 
tain , c'eft que ces Empires fe font fuc- 
o£des les uns aux autres ; & qu'apres 
tontes ces revolutions le Regne de Dieu 
a ete* manifefte par Jefus-Chrift Ndtre 
Seigneur. On ne fauroit ailez admirer 
cette prophltie , qui s'^tend a tant de 
fiecles. Elle fervit autrefois, comme 
on le voit fur la fin de ce chapitre, a 
faire connoitre le vrai Dieu parmi un 
peuple idolatre , & elle renditleRoi 
de Babylone favorable aux Juifs. Elle 
doit faire beaucoup plus d'impreffion 
fur nous, qui en voyons l'accomplifle-. 
ment, & nous convaincre pleinement 
qu'il y a un Dieu , a qui l'avenir eft 
parraitement connu. Nous devons auf- 
fi en conclure , que l'616vation & le 
renverfement des Royaumes & des 
Etats , & les divers changemens qui 
arrivent dans le monde , procedent de 
la Providence , qui a ton jours en vuS 
le bien de ceux qui le craignent , & 
celui de I'Eglife. 

CHAPITRE III. 

Le Roi Nebucadnefar fait faire un* 

grande Statue , £T commande que cha- 

cun r 'adore ; ce que Us trou amis de 

Daniel ri* ay ant pat voulu faire , le Roi 

lesfitjetter dans une fournaife arden* 

te. Mais Dieu les y preferva miracu- 

leufement , enforte que Nebucadnefar , 

frappe de cette mcrveiUe y reconnut & 

publia la puijfance de Dieu. 

T E Roi Nebucadnefar fit faire une fta- 

J -' tue d'or dont la hauteur etoit de foi- 

xante coudees , & la largeur de fix 

coudees ; £T il la drefia dans la cam- 

pagne de Dura , dans la P rovince de 

Babylone. 

I z. Etle Roi Nebucadnefar fit affem- 
bier les Satrapes , les Magiftrats , les 
Officiers, les Inten dans , les Receveurs, 
les Confeillers , les Pivots , & tous 
les Gouverneurs des Provinces , afin 
qu'ils vinflent a la dedicace de la fta- 
tug qu'il avoit dreffiSe. 

3. Ainfi les Satrapes , les Magiftrats, 
les Officiers , les Intendans , les Rece- 
veurs , les Confeillers, les Prevdts, 
& tous les Gouverneurs des Provinces, 
furent affembies pour la dedicace de 
la ftatue que le Roi Nebucadnefar avoit 
drelfee ; & ils fe tenoient debout de- 
vant cette ftatue. 

4. Alors un Heraut cria a haute voix, 
& dit ; Qa vows fait {avoir , 6 peu- 

ples. 
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pies , de toutes nations & de toutes 
fatigues. 

5. Qu'a Theure que vous entendrez 
le fon de la trompette , du clairon , 
de la harpe , de la fambuque , du pfal 
tirion , de la fymphonie , & de toute 
forte de mufique , vous ayez a vous 
jetter bas & a vous profterner devant 
la ftatue" d'or que le Roi N^bucadneTar 
a drelRe. 

6. Et qiiiconque ne fe fera pas jette* 
bas & ne fe fera pas proftern6 , fera 
jette* a cette meme heure au milieu de 
la fournaife embrafle. 

7. C'eft pourquoi au meme inftant, 
aufli-tdt que tous les peuples enten- 
dirent le ion de la trompette , du clai- 
ron , de la harpe , de la fambuque , du 

Jtfaltirion , & de toute forte de mu- 
ique , tous les peuples , de quelque 
nation & de quelque langue qu'ils 
fiiflent , fe jette>ent bas , & fe profter- 
nlrent devant la ftatue" d'or que le Roi 
avoit drefiSe. 

8. A cette occafion , & dans le mi- 
me terns, certains Caldlens s'appro- 
che'renf & accufeVent les Juifs. 

9. Et ils parlerent au Roi Nibucad- 
neTar, & lui dirent, ORoi, visaja. 
mais. 

io. O Roi, tu as faitun 6dit, que 
tout homme qui auroit entendu le fon 
de la trompette , du clairon , de la 
harpe , de la fambuque , du pfalt£- 
rion, de la fymphonie , & de toute 
forte de mufique, fe jettat bas & fe 
profternat devant la ftatue d'or. 

ii. Et que quiconque ne fe feroit 
pas jette" bas , & ne fe feroit pas prof- 
terne* , feroit jette" au milieu de la tour- 
naife embrace. 

12. Or il y a certains Juifs que tu 
as gtablis fur les affaires de la Provin- 
ce de Babylone , favoir Sqadrac , Mef- 
qac & Habed-nego ; ces gens-la, 6 Roi, 
n'ont eu aucun ggard pour toi ; ils ne 
fervent point tes dieux , & ils ne fe 
profternent point devant la ftatue' d'or 
que tu as dreffle. 

13- Alors le Roi N6bucadneTar 6tant 
en colere & en fureur , commanda 
qu'on amenat Sqadrac , Mefqac & Ha- 
bed-nego. Et ces gens-la furent ame- 
nds devant le Roi. 

14* Et le Roi NlbucadneTar prenant 
la parole leur dit : Eft-il vrai , Sqa- 
tlrac , Mefqac , & Habed-nlgo , que 
vous ne fervez pas mes dieux , & que 
vous ne vous profternez pas devant la 
ftatue d'or qtie j'ai drefiSe ? 

IS. Maintenant done n'etes-vous pas 
prSts , au moment que vous entendrez 
le fon de la trompette , du clairon , 
de la harpe , de la fambuque , du pfal- 
tlrion, de la fymphonie, & de toute 
forte de mufique , de vous jetter bas 
& de vous profterner devant la ftatue 
^ue j'ai feite? Que fi vous ne vous 



profternez pas , vous ferez jettes a cet- 
te meme heure au milieu de la four- 
naife embrafle. Et qui eft le Dieu 
qui vous dllivrera de mes mains ? 

16. Sqadrac, Mefqac, & Habed-nego 
repondirent , & dirent au Roi Nebu- 
cadneTar : II n'eft pas be loin que nous 
te rlpondions furce fujet-la. 

17. Voici ndtre Dieu que nous fer- 
vons , peut nous delivrer de la four- 
naife embrace; il peut meme nous 
dllivrer de ta main, 6 Roi. 

18. Que s'il ne trouve pas Apropos 
de le faire , fache , Roi , que nous 
ne fervirons point tes dieux , & que 
nous ne nous profternerons point de- 
vant la ftatue' d'or que tu as dreftee. 

19. Alors NlbucadneTar fut rerapli 
de fureur, & l'air de fon vifage fut 
change contre Sqadrac , Mefqac , & 
Habed>n6go ; & il prit la parole , & 
command! qu'on allumat la fournaife 
fept fois autant qu'elle avoit accou- 
tum6e d'etre aliunde. 

20. Et il commanda aux horn mes 
les plus forts & vaillans qui fuflent 
dans fon arme'e , de Her Sqadrac, Met 
qac , & Habed-nlgo , pour les jetter 
dans la fournaife de feu ardent. 

21. En meme terns ces hommes-la 
furent lie's avec leur calqons, leurs 
chauflures, leurs tiares & leurs vete- 
mens , & ils furent jette"s au milieu 
de la fournaife embrafee. 

22. Et comme 1'ordre du Roi e"toit 
preffant , & que la fournaife exoit ex- 
traordinairement aliunde , la flamme 
tua les' hommes qui y avoient jeui 
Sqadrac , Mefqac , & Habed-ne'go. 

23. Et ces trois hommes-la , favoir 
Sqadrac , Mefqac , & Habed-n€go tom- 
blrent tout lies au milieu de la four- 
naife embrafee. 

24. Alors le Roi Nlbucadnefar rut 
6tonn6, & il fe leva tout d'un coup, 
& il prit la parole , & dit a fes Con- 
feillers : N'avons-nous pas jette" trois 
hommes au milieu du feu , tout lie's? 
Ils re'pondirent au Roi: II eft vrai , 
6 Roi. 

2s. Et le Roi leur dit : Voici , je 
vois quatre hommes deli6s , qui niar- 
chent au milieu du feu , & ils n'ea 
font point endommagls; & la forme 
du quatrilme eft fcmblable a un Fils 
de Dieu. 

26. Alors N6bucadneTar s'apnrocha 
vers l'entre'e de la fournaife du fen 
ardent , & il prit la parole , & dit : 
Sqadrac , Mefqac , & Habed-n€go, fer- 
viteurs du Dieu Souverain , fortez & 
venez. Alors Sqadrac , Mefqac, & Ha- 
bed-n£go fortirent du milieu dufeu. 

27. Puis les Satrapes , les Magif- 
trats , les Gouverneurs , & les Confeil- 
lers du Roi s'afTemble'rent pour con- 
fide>er ces hommes-la , fur le corps 
defquels le feu n'avoit eu aucune puif- 
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fance , de forte qu'aucun cheveu de leur 
tete n'ltoit grille, que leurs calqons 
n'etoient point changes, & que Podeur 
du feu n'avoit pas mime pafT£ fur 
eux. 

28. *Alors N£bucadneTar pnt la pa- 
role , & dit : B6ni foit le Dieu de So 
drac, de Mefqac, & d'Habed-n^go , 
lequel a envoye" fon Ange , & a cf£li- 
vre* fes ferviteurs qui ont eu efp Fran- 
ce en lui , & qui ont viol£ PEdit du 
Roi, & ont abandonne leurs corps , 
afin de ne fervir aucun Dieu , que leur 
Dieu, & de ne ie profterner devant 
aucun autre. 

29. De ma part done eft rait un Edit : 
Que tout homme , de que I que nation & 
langue qu'il foit, qui dira quelque 
chofe de mal-convenable contre le Dieu 
de Sqadrac, de Mefqac, & d'Habed- 
nggo , foit mis en pieces , & que fa 
maifon foit r£duite en voirie ; parce 
qu'il n'y a aucun Dieu qui puifle d£- 
hvrer comme lui. 

30. Mors le Roi avanca Scadrac, 
Mefcac , & Habed-nego dans la Pro- 
vince de Babylone. 

REFLEXIONS. 

DAns la memorable hiftoire qui eft 
ici rapport£e , il y a ces quatre 
chofes a remarquer : I. La folie, Tor. 
gueil , & PimpiSte" de Ne"bucadneTar , 
qui commanda a tous fes fujets, fous 
peine de mort, d'adorer la ftatue d'or 

Jiu'il avoit fait faire. On voit en ce- 
a que Pidolatrie & la fuperftition eft 
toujtfurs extravagante & cruelle ; & 
nous avons en N6bucadneTar une ima- 
ge des Princes orgueilleux , idolatres 
& perfgeuteurs.' II. On voit ici Pad- 
mirable conftance & la genereufe r£- 
folution des trois He'breux, qui r€- 
pondirent fans h£fiter, qu'ils aimoient 
snieux etre jettes dans ia fournaife , 

2ue d'obeir au commandement du Roi. 
'eft la un illuftre exemple de foi & 
de conftance, qui fait voir que les gens 
de bien ne font jamais retenus par la 
crainte des hommes , lors qu'il s'agit 
d'etre fideles a Dieu 5 ils ne dlliblrent 
point fur le parti qu'ils ont a prendre 
dans ces occafions , & ils font to u jours 
prets a expofer courageufement leur 
vie pour fa gloire, & pour mainte- 
nir la vlritl. III. Ceux qui jettlrent 
les trois amis de Daniel dans la four- 
naife furent confumls par les flammes, 
& les trois He'breux y furent miracu- 
leufement confervas par PAnge du Sei- 
gneur. Ce fut aiufi que Dieu voulut 
punir les Caldlens idolatres & cruels ; 
leur fairc fentir fa puiilance; rendre 
le miracle qu'il fit en faveur des trois 
He'breux plus certain & plus fen fib le i 
& r^compenfer la fidelity & le zele 
de fes lervireurs , qui avoient expoie 
leur vie pour 1'amour de lui. St. Paul 
attribug en particuher cette merveiU 



leufe dllivrance a la foi des trois amis 
de Daniel , lors qu'il dit , que ce fut 
par la foi qu'ils eteignirent la force du 
feu. Reconnoiflbns par la que la foi 
eft d'une grande efficace ; que Dieu ne 
manque jamais de puiilance pour d€- 
livrer ceux qui fouffrent a caufe de lui ; 
qu'il eft avec eux dans les plus grands 
dangers , & qu'il peut toujours leur 
en dormer une heureufe iffue. En fin, 
le zele que NebucadneTar temoigna 
pour la gloire du Dieu que Daniel 
adoroit , les hommages qu'il lui rendit, 
& les louanges qu'il donna a la fideli- 
ty des trois H6breux , doivent nous 
inciter a reconnoitre & a adorer la 
puiilance de ce grand Dieu , qui feul 
fait des chofes merveilleufes , & qui 
deploie fon pouvoir en faveur de ceux 
qui le craignent & qui mettent leur 
efplrance en lui. La conduite de ce 
Prince paien doit aulfi engager les 
Princes & les Magiftrats chr&iens a 
honorer Dieu, a faire re>6rer la Re- 
ligion , & a rlprimer Pimpilte Sc les 
outrages qui font faits a la Majefti 
divine. 

CHAPITRE IV. 
Ce chapitre a trou parties : La premier* 
contient le recti d'un fonge % dans leqml 
lis Roi Nibucadnefar vit un grand ar- 
bre , dent les branches furent eoupets* 
Lafeconde comprendt 'interpretation que 
Daniel donna de ce fonge , en dtfant au 
Roi qu'il feroit chajj'e de fon Royaume ; 
matt qu'il y feroit retabli. Dans tafroi- 
feme on voit Caccomplijfement detout 
ce que Daniel avoit predit a Nebucad- 
nefar. 
T E Roi NlbucadneTar , a tous les peu- 
J -' pies , & aux nations de toutes Ian* 
gues , qui habitent dans toute la ter- 
re : Que vdtre paix foit multiplied ! 

2. 11 m'a fembll bon de vous in* 
former des iignes & des merveilles, 

, que le Dieu Souverain a faites envers 
moi. 

3. O que fes iignes font grands , & 
que fes merveilles font faites avec for* 
ce ! Son regne eft un regne fternel, & 
fa puiifance eji de generation en ge- 
neration. 

^ Moi Nebucadnefar , j'dtois tran- 
quile dans ma maifon & floriifant 
dansmon palais. 

5. Je fis un fonge qui m'epouvanta , 
& les penfles que feus dans mon lit, 
& les vifions de ma tete me trouble* 
rent. 

6. Et un Edit fut fait de ma part, 
pour faire venir tous les fages de Ba- 
bylone, afin qu'ilsme don naifent P in- 
terpretation du fonge. 

7. Les Mages, les Aftrologues, les 
Caldlens , & les De>ins vinrent done , 
& je recitat le fonge devant eux ; mais 
ils ne purent m'en donntr Pinterpri* 
tation. 

^ 8. Mais 
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8. Mais a la fin Daniel , qui s'appel- 
le Beltefcatlar , felon le nom de mon 
Dieu, & dans lequel eft l'efprit des 
Dieux faints , entra devant moi , & 
je recitai le fonge en fa presence , & 
je lui dis : 

9. Beltefqatfar , Chef des Mages , 
comme je connois que l'efprit des Dieux 
faints eft en toi , & que nul fecret ne 
t'eft difficile ; ecoute les vifions que j'ai 
eues en fonge , & dis-ni'en l'interprl- 
tation. 

10. Les vifions done de ma t6te fur 
mon lit etotent telle* : Je voyois un ar- 
bre au milieu de la .terre , dont la 
Jiauteur itoit gian&e, 

ii. Cet arbre-la etoit devenu grand 
& fort , & fa cime touchoit les cieux, 
& il fe faifoit voir jufques au bout de 
la terre. 

1 2. Son branchage Itoit beau , & 
fon fruit abondant , & ily avoit dequoi 
manger pourtous; les betes des champs 
fe mettoient a l'ombre fous lui , & les 
oifeaux des cieux fe tenoient dans fes 
branches, & toute chair en Itoit nourrie. 

13. Dans ces vifions de ma tite fur 
mon lit, je regardois, & voici , un 
Veillant & un Saint defcendit des 
cieux, 

14. Et il cria a haute voix , & dit: 
Coupez l'arbre, & l'lbranchez ; jettez 
ca & la fes branches , & rlpandez fon 
fruit; que les betes s'lcartent de def- 
fous , &les oifeaux d'entre fes bran- 
ches. 

15. Toutefois laiffez le tronc de ces 
racines dans la terre ; qu'il foit lie avec 
des liens de fer & d'airain , parmi 
l'herbe des champs , & qu'il foit arrofie* 
de la rofte des cieux , & qu'il ait fa 
portion avec les betes dans l'herbe ; 

16. Que fon cceur foit change* pour 
n'itre plus un cceur d'homme , & qu'on 
lui donne un cceur de bfite ; & que 
fept terns patient fur lui. 

17. La chofe ejtarretee parle dlcret 
des Veillans, & la fentence par la 
parole des Saints ; afin que les vivans 
connoiilent que le Souverain domine 
ijir les Koyaumes des hommes, & qu'il 
les donne a qui il lui plait, & ylta- 
blit le plus abjet des hommes. 

■ IS* Moi NgbucadneTar Roi , j'ai eu 
ce lbnge; toi done Beltefqatfar, don- 
pes en Interpretation ; car aucun des 
Sages de mon Royaume ne me la peut 
donner; maispour toi tu le peux, car 
l'efprit des Dieux faints eft en toi. 
19* Alors Daniel, duquel le nom 
etoit Belte^atfar , demeura tout 6ton- 
ne* environ uue heure, & fes penlles 
le troubloient; & le Roi prenant la 
paroie, lui dit: Beltefqatfar , que le 
fonge ni fon interpretation ne te trou- 
ble point. Belteiqatlar lui rlpondit : 
O mon Seigneur,, que le. fonge arrive 
a ctux qui te haiiient, & fon inter- 



pretation atesennemis! 

20. L'arbre que tu as vu , qui 6toit 
devenu grand & fort, dont la cime 
touchoit les cieux , & qui fe faifoit 
voir par toute la terre ; 

21. Et dont le branchage etoit beau, 
& le fruit abondant , & auquel ily avoit 
dequoi manger pour tous , fous lequel 
les betes des champs demeuroient, & 
dans les branches duquel les oifeaux 
des cieux fe tenoient : 

22. C'eft toi , 6 Roi , qui es devenu 
grand & puiffant, de forte que ta gran- 
deur s'eft accrue, & qu'elle s'eu Ale- 
ves jufqu'aux cieux , & que ta domi- 
nation s'eji etendu'e jufques au bout de 
la terre. 

23. Alais ce que le Roi a vu un Veil- 
lant & un Saint , qui defcendoit des 
cieux , & difoit : Coupez l'arbre , & 
1'ebranchez ; toutefois laiifez le tronc 
de fes racines dans la terre , & qu'il 
foit lie avec des liens de fer & d'airain 
parmi l'herbe des champs , qu'il foit 
arrof£ de la rofe'e des cieux , & qo'il 
ait fa portion avec les betes des champs, 
jufques a -ce que fept terns foient paf- 
fe*s fur lui: 

24. C'eft ici l'interpretation , 6 Roi, 
& c'eft le dgcret du Souverain, dece 
qui arrivera au Roi mon Seigneur. 

25. C'eft qu'on te chaiTera d'entre 
les hommes, & ton habitation f era avec 
les betes des champs; tu feras nour- 
ri d'herbe comme les bceufs , & tu fe- 
ras arrofe* de la rofe'e des cieux, & 
fept terns paiTeront fur toi , jufques a- 
ce que tu connoilfes que le Souverain 
domine fur le regne des hommes & 
qu'il le donne a qui il lui plait. 

26. Mais ce qui a ete* dit , qu'on 
laifiat le tronc des racines de cetar- 
bre , cela marque , que ton Royaume te 
fera rendu , des que tu auras connu 
que les cieux dominent. 

27. C'eft pourquoi , 6 Roi , agree 
mon confei) , & rachete tes pechls par 
:a juftice , & tes iniquitls en failant 
mifencorde aux pauvres. ; voici , ce 
lera une prolongation a ta profplritl. 

28. Toutes ces chofes arriverentan 
Roi NgbucadneTar 

29. Au bout de douze mo is il fe 
promenoit fur le palais royal de Ba- 
bylOne ; 

30. Et le Roi prenant la parole dit : 
N'eft-ce pas ici la grande Babyloae, 
que j'ai bade pour etre la demeure 
royale , par le pouvoir de ma force* 
& pour la gloirede ma magnificence? 

Si. La parole eUtt encore dans U 
bouche du Roi , quand une voix vint 
des cieux qui dit: Roi N6bucadn£iar, 
on te rait favoir que ton regne t'eft 
dt* ; 

32. Et on te chaife d'entre les hom- 
mes , & ton habitation fera avec les 
betes des champs; tu fens nonrri 
dnerbc 
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d'herbe com me les bceufs , & fept terns 
pafleront fur toi , jufques a-ce que tu 
connoiifes que le Souverain domine 
fur les Royaumes des homines, & 
qu'illes donne a qui il lui plait. 

33. A cette meme heure-la, cette 
parole fut accotnplie fur N6bucadn6- 
far; il fut chafTe d'entre les hommes, 
& il mangea 1'nerbe comme les bceufs; 
fon corps fut arrofe' de la rofiSe des 
cieux , en forte que fon poil crut com- 
me cetui d'un aigle , 8c fes ongles 
comme ceux des oifeaux. 

34. Mais a la fin de ces jours-la , 
moi N£bucadneTar , je levai mes yeux 
Vers les cieux , & mon fens me re- 
vint; je b&iis le Souverain , & je louai 
& j'honorai celui qui vit £ternellement, 
dont la puiflhnce eft une puifiance 6tcr- 
nelle , dont le regne eft de gyration 
en g£n£ration i 

35. Devant qui tous les habitansde 
la terre font eftim^s un n£ant , & qui 
fait ce qui lui plait, tant dans Tarmle 
des cieux , que parmi les habitans de 
la terre ; 8c il n'y a perfonne qui em- 
peche fa main , 8c qui lui dife , Qu'as- 
tu fait 7 

36. En ce terns -la mon fens me 
revint, 8c je retournai a la gloire de 
mon Royaume, & ma majefte" & ma 
fplendeur me furent rendues; mes Con- 
feillers , & mes Grands me redeman- 
derent ; je fus rltabli dans mon Royau- 
me, & une plus grande magnificence 
me fut ajoutle. 

37. Mainrenant done , moiN£bucad- 
n6iar , je loue" , j'exalte , & je glorifie 
le Koi des cieux ; dnquel toutes les 
oeuvres font ve>itables, 8c les voies 
juftes, & qui peut abaifTer ceux qui 
manhent avec orgueii. 

REFLEXIONS. 
f^Ette hiftoire renierme diverfes inf. 
^ truftions. I. Ce qui arriva a N£- 
bucadneTar , lors qu'il itoit dans fa plus 
grande gloire , nous apprend que la 
urofp&rite' eft un etat dangereux ; que 
Ton tombe ailment dans l'orgueil 8c 
dans la fecurite , quand on eft dans 
rillvation & dans l'abondance ; & 
que Cell alors que Ton eft le plus me- 
nace" des jugemens de Dieu , l'orgueil 
all ant ordinairement devant la mine. 
II faut remarquer en fecond lieu, que 
comme Dieu s'ttoit autrefois rgvlll 
extraordinairement a Pharaon, dans un 
fonge , il voulut auffi fe reveler a Ne% 
bucadneTar par un fonge , qui J*inf- 
truifoit de ce qui devoit lui arriver , 
& qui lui fut expliqul par Daniel ; 
afin que ce Prince reconnut , que fon 
abaiftement procgdoit de Dieu. C'eft 
aiufl que le Seigneur , par un effet de 
fa bont£ , fait avertir les hommes des 
malheurs qui les menacent, & qu'il 
leur enfeigne en meme terns les moyens 
de les prevenic, III. Le cunieil que 



Daniel donna au Roi , de racheter fes 
peches par des aumbries , nous apprend 
qu'il faut Sparer par toutes les voies 
poffibles les p£ch£s qu'on a commis; 
& qu'en particulier les oeuvres de cha- 
rite* ont une grande efficace pour fli- 
chir la colere de Dieu , quand elles 
procedent d'une vraie repentance. IV. 
On doit bien confidlrer la punition de 
N£bucadneTar , qui fut chafft de fon 
Royaume , prive" de fon bon-fens , & 
rgduit a P£tat des betes ; ce Prince 
€tant tombe* dans la manie , & dans 
une mllancolie noire , qui l'abbrutit 
pour un terns , & qui l'lloigna du com- 
merce des hommes. Cet ivenement, 
dont des hiftoriens Payens font men- 
tion , fut dilpenlS, comme cela eft dit 
dans ce chapitre, & comme ce Roi 
le confeflfa , afin que les hommes re- 
conmiflent que le Dieu Souverain do- 
mine fur les Rois ; qu'il fait tout ce 
qu'il veut; qu'il £leve 8c qu'il abaiflfe 
ceux qu'il lui plait » & fur tout qu'il 
eft jufte & qu'il confond les orgueii- 
leux. Enfin , N£bucarineTar revint k 
lui-meme , il s'humilia , il donna 
meme des marques publimtes de la 
crainte qu'il avoit du vrai Dieu, en 
ordonnant a tous fes fujets, de le t6- 
vlrer ; & alors auffi il fut retabli dans 
fon Royaume. Voila comment les 
chatimens de Dieu fervent a faire ren- 
trer les hommes dans leur devoir, & 
a leur procurer le retour defafaveur. 
Au refte, la reconnoiflance folemuel- 
le que NlbucadneTar fit de la grandeur 
de Dieu & de fa juftice , initruit les 
Princes 8c les Grands du monde , de 
l'obligation ou ils font de rendre a Dieu 
leurs nommages, & de procurer de tout 
leur pouvoir l'avancement de fa gloire. 

CHAPITRE V. 
Le Roi Bel feat far it Ant a. table , dans 
le terns que Babylone etoit ajjiegee par 
les Medes , £7* profAnant les vaijfeaux 
f acres du temple de Jerufalem , voit 
une main qui ecrivoit fur la pares 
r arret de fa mort , comme Daniel U 
tui expliqua. Cet arret s*executa fur 
Vheurei A Belfqatfar ajant ete tue en 
cette mime nuit , £T Baby lone prift 
par Darim. Par ce moyen , la Mo- 
narchic des Caldeens pajfa aux Medes 
£T aux Perfes , x felon que Daniel £T 
les autres Prophetes Cavoient pridit. 
IE Rot Belfqatfar fit un grand feftin 
*■* a mille de fes principaux Seigneurs, 
8c il buvoit le vin devant ces perfon* 
nes-la. 

2. Et ayant un peu bu » il comman* 
da qu'on apportat les vaifleaux d'or 
& d'argent , que N6bucadn6far fon 
pe>e avoit tir^s du temple de Jeru- 
falem ; afin que le Roi , 8c les gen- 
tils-hommes , fes femmes, & fes con- 
cubines bufient dedans. 

3. Aloi^ on apporu les vaifleaux d'or 
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qu'on avoit tir£s du temple delamai- 
ion de Dieu , qui etoit a Jgrufalem ; 
& le Roi , & fes gentils-hommes , ies 
femmes , & les concubines y burent. 

4. lis y burent du vin , & ils loul- 
rent leurs dieux d'or, d'argent, d'ai- 
rain , de fer , de bois , & de pierre. 

5. A cette meme heu re-la, des doigts 
d'une main d'homme fortirent, qui 
exrivoient devant le chandelier , fur 
l'enduit de la inuraille du palais royal, 
& le Roi voyoit cette partie de main 
qui icrivoit. 

6. Mors le vifage du Roi fut chan- 
ge* , & les penfdes le troubl£rent , les 
jointures de ies reins fe relaehe'rent , 
& fes genoux heurtoieut Tun contre 
l'autre. 

7. Et le Roi cria a haute voix qu'on 
fit venir les Aftrologues ? les Caldeens, 
& les Dlvins i & l£ Roi dit aux Sages 
de Babylone : Quicj|pue lira cette Ven- 
ture , & m'en donnera I'interpr^tation, 
fera vetu d'lcarlate , & il aura un col- 
lier d'or au cou , & dominera fur la 
troilieme partie du Royaume. 

8. Alors tous les Sages du Roi en- 
trlrent, mais ils ne purent lire Y6> 
criture, ni en donner au Roi Pinter 
prestation. 

9. De forte que le Roi Bel D; at far 
fut fort trouble , & fon vifage fut chan- 
ge" ; & fes principaux Seigneurs furent 
auffi eperdus. 

10. Et la Reine entra dans la mai- 
fon du feftin , a caufe de ce qui etoit 
arrive au Roi , & a fes principaux 
Seigneurs; & la Reine pai la, &dit: 
Roi , vis a jamais ; que tes penfles 
ne te troublent point , & que ton bon 
vifage ne fe change point. 

11. II y a un homme dans ton Ro- 
yaume , en qui ett l'efprit des Dieux 
faints; &» dans le terns de ton plre 
on trouva en lui une lumi£re, une 

intelligence & une fagetfe iemblable a la m m _ __ __ 

fageft'e des dieux; & le Roi N6bucad- Souverain a puiilknce fur les Roy a ti- 
ne far ton pere , ton peue lui meme , mes des hommes , & qu'il y etablit 



prit des Dieux faints eft en toi , & 
qu'on a trouve* en toi une lumiere , 
une intelligence , & une ikgefle fingu- 
li6re. 

15. Et maintenant les Sages & Ies 
Aftrologues ont £te" amends devant 
moi , afin qu'ils luflent cette 6criture, 
& qu'ils m'en donnafTent r interpreta- 
tion , mais ils ne peuvent point me 
la donner. 

16. Mais j'ai oui' dire de toi , que 
tu peux exptiquer & refoudre les c ho- 
les difticiles. Maintenant done fi tn 
peux lire cette Icriture , & m'en don- 
ner 1 interpretation , tu feras vetu d'6- 
carlate , tu porterat au cou un coliier 
d'or , & tu domineras fur la troiOeme 
partie du Royaume. 

17. Alors Daniel rlpondit & dit de- 
vant le Roi : Que tes dons te demen- 
rent, & donnetes preTens a un autre; 
cependant je lirai l'gcriture au Roi , & 
je lui en donnerai {'interpretation. 

18. Roi, le Dieu Souverain avoit 
don 116 a N6bucadneTar ton pere ce 
Royaume , cette magnificence , cette 
gloire, & cet honneur. 

19. Et a caufe de la grandeur qu'Q 
lui avoit donnle , tous les peuples & 
ies nations de toutes langues trtiu- 
bloient devant lui & le redoutoiem; 
car il faifoit mourir ceux qu'il vouloit, 
& il fauvoit la vie a ceux qu'il vou- 
loit; il elevoit ceux qu'il vouloit, & 
il abahToit ceux qu'il vouloit. 

20. Mais fon coeur s'ltant €lev6, & 
fon efprit s'6tant affermi dans fon or- 
gueil , il fut dlpofe* de fon trdne royal, 
6c on le dlpouilla de fa gloire ; 

21. II fut charte" d'entre les hom- 
mes , fon coeur fut rendu femblable k 
celut des betes , & fon habitation fut 
avec les anes fauvages ; il fut nourri 
d'herbe comme les bceufs , & Ton corps 
fut arrole' de la rofge des cieux, juV- 
ques a ce qu'il connut que le Dieu 



"6 Roi , PStablit Chef des Mages , des 
Aftrologues , des Caideens , 6c des 
D^vins ; 

12. Parce qu'on trouva en lui, fa- 
votr en Daniel , auquel le Roi impo- 
ia le quid de Beltelc,atlar , un plus 
grand eiprit, & plus de connoillance 
& d'inteiiigence , pour interpreter les 
ionges, expliquer les queftions obicu- 
res, 6c reioudre les choles difficiles. 
Maintenant done que Daniel toit ap- 
ptile , 6c il en donnera 1'interpreia- 
tion. 

13. Alors Daniel rut amene* devant 
le koi & le fcui prSnant la parole dit 
a Daniel : Es-cu Ce b*niei qui e« d'en- 
tre ceux qui ont ete eninienls caputs 
de Juua, que le Koi mou pere a tan 
emmener de Juda ? 

14. J'ai oiu dire de toi, que Pef. 



qui il lui plait. 

22. Toi auffi Belfc.atfar, qui esfon 
fils, tu n'as point humilie' tun cceur, 
quoique tu fulles toutes ces choles ; 

23. Mais tu t'es eleve' contre le Sei- 
gneur des cieux , & on a apporti les 
vaifleaux de la maifon devant toi, & 
vous y avez bu du vin, toi, & tes 
principaux Seigneurs , tes femmes, & 
ces concubines ; & tu as lou6 les dieux 
d'argent, d'or, d'airain, de fer, de 
bois , & de pierre , qui ne voient , ni 
n'emendent, ni ne connoiilent point; 
& tu n'as pas glorine* le Dieu qui a 
ton fourhe 6c toutes tes voies dans & 
main. 

24. C'eft pourquoi cette partie de 
main a ete envoy ee de la part, & cet- 
te e'eriture a 6te" 6crite. 

25. Or e'eft ici l'e'cnture qui a ^te* 
e^crite: 
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Scrite : ME#E»- MENE' THEKEL 
UPHARSltf. 
. 26. Et voici l'interprltation de ces 
paroles : MENE' , Dieu a calculi ton 
regne , & il y a mis fin. 
27.' THEKEL , Tu as e^ peE dans 
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la balance, & tu as iti trouve* leger 
23. PERE'S , ton Royaume a 6tt di 
vif£ , & a €t& donn£ aux Medes , & 
awe Perfes. \ 

jj%$. Mors par le commandement de 
Belft;atfar , rtn *vitit Daniel d^carlate, 
& on lui mit au con un collier d'or , 
& on publia qu'il domirteroit fur latror 
fie'me parde an Rbyanme. 

30. Cette nift me miit-la Belfqatfar Rol 
de Cald6e ruttuS" ; • 
♦31. Et Darius de>M£de pritpoflfeflion 
du Royaume , 6t?nt ag6 environ de foi- 
Sfahte & deux ans. 
, • REFLEXIONS. 

C'Eft une hiftoire tout-a-fait memora- 
ble que celle qui eft f^citee dans ce 
chapitre i & voici ce qu'il y taut prin- 
cipalemeht remarquer : I. Que dansle 
terns que le Roi Beltfcatfar faifoit un 
grand feftin aux. Seigneurs de fon Ro- 
yaume , qu'il fe Hvroit a la joie , & 
4uMl deshonoroit le vrai Dien , en bu- 
vant dans les vafes facres du temple 
de Je'rufalem , a Thonneut'des idoies : 
Dieu fit paroitre une main qui gcrivoit 
fa condamnajtion ; afin que ce prodige , 
& Implication que Daniel en donna , 
perfuadat ces peunles idolatres, que 
le meme Dieu dont N^bucadneTar , ayeuj 
de Beltfqatfar, avoit d£mrit le temple, 
alloitirenverferVEmpire des Cald£ens. 
II. Le trouble extreme & l'jnqirieuiide 
cfUe Belfqatfar reflentif a v la' vug de cet- 
te main, fait voir que rien n'eft plus 
foible ni plus craintif qn'une mattvaife 
confeience, Si quele jngement de Dieu 
furprend les mechans, lor s qu'ils croient 
6tre le plus en futeteV III. II faut ob- 
fervCr que Daniel reprocha au Roi , 
de' n*avoir pas profite* des, chatimens 
due Dieu avoit ehvoygs a. NSbucadne- 
tar fon grand-p£re; d*avdir .perftvere 
dans fon orgueil ; & de s*£tre 6Uv£ 
contre Dieu, eir prbfan&nt les vafes du 
temple de Jdrufalem , *' en louant fes 
idojes , au lieu dedbnner gloire a Dieu. 
C'eft la un efret vifible de la jnftice 
ceux dont le cteiir s'enfle 



feulement par Daniel, ma'is auifi par ( 
Efaie, par Je>6mie & par les autres "Pro-' 
phetes, quiayoient pr£dit expreflgmerit, 
que Babylone feroit prife dans une nuit/ 
que le Roi & les Principaux fe livre-' 
rctient a la joie ; ce qui eft audi con-, 
firm e" pap les hiftoriens profanes, Ain- 
fi nous devons reconnoitre dans' ce re"-, 
cit la diviniti des livre's {act£s,.& la' 
vSrite" de la Religion 5 & y adorer la 
puifTance de Dieu , fa connoiflance in- 
finie , & les merveilles de fa providen- 
ce, qui dirige avec tant defa^effe, de- 
juftice & de bbnte* , tout ce qui arrive 
dans le moride. t - . _.i 



Dat 

i 



* Satrapes fur le Roy ail me »' pour &re! 
fur tout le Royaume.* 

: Et ilmitau deffus dVeiuf trpis. ftop* 
verneurs , dont Daniel etoft lVn ,! aux.-v 
quels ces Satrapes rendii^enr cOmpte ; 
afin que le Roi ne foutfrit point de -Up;% 
mage. 
3. Mais Dkniel 6to\t. au defliis (|es 




divine fur 

dans la profperit^ ; fur les profanes & 

les impies , qui , au lieu de r£v£rer ce- 

lui de qui ils tiennent la vie & tomes Roi , 8c lui dirent 

chofes, ont l'audace de s'e'lever contre! jamais ! 



4. Et .les Gouverneurs & leSS ' Satra- 
pes tacftoient de tfoitver quelque occa- 
fion d*accufer Danicfl , au iujet dea 
affaires du Royaume J jn,a'is.jls ri'en 
pduvoient trouver aucune occafibn ; car 
il 6toit fidele, & il ne fe trouvoit en 
lui aucun crime , ni aucune faute. ' 

5. Ces hommes dirent done : Nous 
ne ttouverons point d'occaiion contre 
ce Daniel, a moins que nous ne la troiir 
vions contre lui dans la Loi de.fpn Dieu. 

.6. Alors ces Gouverneurs & ces Sa* 

trapes s'aflemblerent & vinrent vers le 

Roi Darius , vis £ 



lui ; & fur ceux qui ne profttent pas des 
avertiffemens que Dieu leur donne , des 
chatimens dont il les viiite , & des ex 
emples qu'ils ont devant les yeux. En 
fin , la mort de Behiqat'far , & la ruine 
de PEmpire des Babylonfens , qui paf- 
(a albrs aux Medes & aux Perfes, eft un 
£v6uement d'autant plus remarquable, 
qu'il avoit et€ an nonce a Tavance , non 



7. Tons les Gouverneurs de tpn Ro- 
yaume , les Magiftracs , les Satrapes , 
les Confeillers , & les Capitaines ont 
6t£ d'avis d'^tablir une Ordou nance ro- 
yale, & de faire un D£cret ferine , que 

Suiconque fera aucune pri£re a quelque 
lieu ou a quelque homme que cefoit, 
pendant. trente jours, finon a toi , 6 
Roi , fera jette" dans la fofle des lions. 
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.8. Mafntenaflf rforic, 6 Roi , confirme 
cetEdlt, & fais-en Scrire ties paten tes , 
a fin qu ? on n6 le change point , felon 
qu,e, la loi des Medes & des Perfes eft 
irrevocable. r 

" 9. C-eit pourquoi le Roi paries epri- 
. vft la LetUS .£.rEdit. . 

I.Q„ Ccjpendant Daniel ayant appris 
que ces lettres £toient gcrites , entra 
dans fa'maiibh; & les fenetres de fa 
chambre'eYarit ouvertes du cote* de Je- 
fufalem , ll fe mettoif trois'fbisle jour 
3f genoux , & prioit , & c£l£broit fon 
fiieu , comme il faifoit 
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n'A/l^U.. Lilian* 
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ers de* jtida V « a en aiicnn £gard pour 
toi, 6 Roi r ni. pour TEd't que tu as 
dbtfrie* ; 'Waft, if J tfrie & rait (a reque^ 
trbrs folk le" l Jt>ur. . 

14. Alert le Roi aj'ant eritendu cela 
eh eut en »?-■"*■"'- — r or£ grandad- 
pfaify:,, & pri deliyrer Da- 

niel : & il tr les au foleil 

dDuqi^ a le d 

^ 5. Mais .ces hommes-la- s'afiembll 
rent vers le Roi „ & lui dirent : O Roi , 
feche que la lpi, des MSdes &.des Per- 
fes eft telle , que tout Decret & Qrdon T 
nance que le Roi aura etublie mue, doi,t 
point cpanger. ., .'. A ;. 

io\' Alois" le Roi com manda 00*0 n 
amenSt Daniel", & qu'on lejettft dan's 
fa fofle des lidns. ' Et le Roi prenant 
la parole dit a, Daniel: ton Dieii que 
ttf'ftrs fans cefte, eft celui qui te de 
Ifyrtra. t 

17. Et on apporta une pierre qui fut 
mife fur l'ouverture de la fofie , £f le 
Roi la Icella de fon anneau , & de j'ah- 
neau de les principaux Seigneurs ,. aiin 
qu'o'n he changtat rieu a l'e'gard de Da- 
niel. 

18. Alors fe Roi s'en alia dans fon 
palais-/ & il pafla la nuit fans fouper , 
& on ne .Unfit point venir des initru- 
mens de mufique, meme il ne put point 
dormir. 

19. Et le Rdfe leva an point du jour, 
d&s qu'il commenqa a luire, & if s'en 
alia en diligence vers la fofie des' lions. 

ao. Et comme il approchpif de la fof. 
fe, il appella Daniel d'une voix trifte: 
Daniel, dst-il, ferviteur du Dieu vi- 



vant , ton Dieu que tu fers (kns cefle, 
te pourroitil avoir dllivre* des lions ? 

21. Alors Daniel dit au Roi : O Roi , 
vis & jamais J 

22. Mon Dieu a envoys' fon Ange » & 
il a ferine la gueule des lions , & its 
ne m'ont fait aucun mal > parce que j'ai 
€t€ trouve* innocent \ & m£me , 6 Roi , 
je n'ai commis aucune faute a ton egard. 

2}. Alors le Roi fut extr&mement rl* 
jouY , & il commanda qu'on tirat Da- 
niel de la fofle , & on , ne trouva en 
lui aucune bleflure , parce -qu**il avoit 
cru en fon Dieu. ,. 

24. Et par le commandeWient du Roi , 
ces hqmmes qui avoient accufe* Daniel , 
furent amends & jettds dans ia fofle des 
lions , eux , leurs enfans , & leurs fern* 
rpes ; mais avant qu'ils fuflent venus juf* 
iqu'au pave de la f offe , les lions s'en 
'rendirent maitres & bri Cerent tous leurs 
OS. 

: 2%. Alors le Roi Darius e'erivit dee 
lettres de telle tenenr : A tous peuples 
& nations de toutes langues qui habi- 
tent fur toute 4a terre : Que votre paix 
foit multiplie'e! 

26. Up Edit eft fait de ma part, que 
dans toute l'ltendue de mon Royaumc 
on ait de la crainte & de la frayeur 
pour le Dieu de Daniel 5 car e'eft le 
Dieu vivant , & qui demeure a tou« 
jours ; fon Royaume ne fera point dif* 
(ip6 , & fa domination fera jufques a 
la fin. 

27. II fauve 6c ildelivre; & il fait 
des ijrodiges £7* des merveilles dans les 
cieux & iur Ja terre ; tenement <ju'il a 
delivre Daniel de la puiifance des lions. 

28. Ainfi Daniel profpdra fous le re» 
gne de Darius , & fous celui de Cyrus 
Roi de Perfe. 

REFLEXIONS. 
jLy a d'importantes reflexions a fairt 
1 fur ce chapitre. I. La fidllitl avec 
iaquelle Daniel fervit le Roi Darius » 
apprend a tous ceux qui font dans les 
cliarges pufcnques, a les exercer a?e« 
int6grit6. II. Dans I'Edit que Darius 
donna, a la follicitation des ennemisdt 
Daniel, on rwn^rque, d'ua c6te, U 
folie & rimpi^t6 oVun Prince qui veut 
fe t'aire adorer comme un Dieu ; & de 
Tautre , les maux qui arrivent par Ten* 
vie & la jaloufte ; & conibien il eft 
dangereux d^couter ceux qui emploient 
la calomnie , la rufe , & la violence, 
pour perdre |es innocens. III. L*oa 
voit ici le ^ele de Daniel. II avoit ixk 
r^ligieux & d^vot dans fa pins hautt 
fortune 1 \ il Telt encore lors qu'il eft me- 
nace. L'Edit du Roi ne Pintimide point i 
il continue a adorer fon Dieu , & il lc 
fait publ iguement , ians craindre le dan- 
ger auquel il s'expofoit par la ; de peur 
que s'il Tcux fait en fecret, on n'eut 
cru qu'il diflimuloit fa croyance, & 
qu'il obfifloit k Ptrdre que le Roi avok 
donn^ 
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donne\ C'eft dans des occafions fem- 
blables qu'il faut faire une profeffion 
publique de fa foi, fans lifer d'aucune 
diflimulation , & fans trahir fa confiden- 
ce, par la crainte qu'on pourroit avoir 
des hommes. IV. II eft a remarquer , 
que Darius eut la foiblefle de confen- 
tir a la mort de Daniel , bien qu'il le 
crut innocent. Dieu ne voulut pas ga- 
rantir ion ferviteur par le moyen dn 
Roi Darius ; mais il permit qu'on le 
jettat aux lions pour en etre dlvorl; 
parce qu'il vouloit le ddlivrer lui-me- 
me d'une maniere plus magnifique en 
envoyant fon Ange. L'Ecriture dit que 
Daniel fut ainfi preTerve' , farce qu'il 
avoit ete trouve innocent , £7* qu'il avoit 
cru a fon Dieu. Ce fut la une rlcom- 
penfe bien glorieufe de fa fid^lite* , & 
un effet admirable de fa foi , comme 
Saint Paul le remaro,ue dans PEpitre 
aux Hlbreux. Ceil ainfi que Dieu pro- 
tege les fiens ; il fembie quelquefois 
les abandonner , jufques la qu'on croi- 
roit qu'il n'y a plus de reffource pour 
eux ; mais il les tire heureufement de 
toutes leurs gpreuves. Une cinquilme 
reflexion qu'il faut faire eft, que les 
lions ne touch en t point a Daniel ; & 
que fes ennemis en font ddvores fur le 
champ. Cela rend la protection de Dieu 



te>ent de la mer, diffigrentes Tune de 
l'autre. 

4. La pr£mi6re etoit comme un lion , 
& elle avoit des ailes d'aigle ; & je la 
regardai , jufqu'a-ce que les plumes de 
fes ailes fuflent arrachges , & qu'elle fe 
fut levee de terre , & dreflfce fur fes 
pie's comme un homme , & qu'un coeur 
d'homme lui fut donne\ 

5. Et voici une feconde bfite femblau 
ble a un ours , laquelle fe tenoit fur 
un cdte", & avoit trois crocs dans fa 
gueule parmi fes dents ; & on lui di- 
foit: Levetoi , mange beaucoup de 
chair. 

6. Apres celle-la, je regardai, & en 
voici une autre femblable a un leopard, 

?[ui avoit fur fon dos quatre ailes d'oi- 
eau ; & cette bfite avoit quatre tetes 
& la domination lui fut donnle. 

7. Anres celle-la, je regardois dans 
mes vifions de la nuit, & voici un« 
quatridme bfctc , qui etoit gpouvautable, 
terrible , & trds-rorte ; elle avoit de 
grandes dents de fer ; elle dlvoroit , & 
elle brifoit & fouloit a fes pie's ce qui 
reftoit ; elle 6 to it difftrente de toutes 
les b6tes qui avoient €t6 avant elle. 
& elle avoit dix comes. 

8. Je confidlrois ces cornes-la, & voi- 
ci une autre petite corne qui montoit 



fur Daniel plus fenfible ; & e'eft ainli du milieu des autres , & trois des pr6- 



que Dieu fait retomber fur les m£chans 
le mal qu'ils vouloient faire aux au- 
tres. Enfin , la reconnoiffance folem- 
nelle que Darius fit de la grandeur de 
Dieu , nous engage a adorer la bonti, 
la juftice , '& la toute-puifiance du Sei- 
gneur , & a publier fes ceuvres mer- 
veilleufes. 1\ faut auffi admirer les 
voies de la providence, qui fe fervit 
de 1'Edit de ce Monarque , de ceux de 
NlbucadneTar & de plufieurs autres 
Princes payens , pour r^pandre fa con- 
noi fiance dans ces pays-la , ou l'idola- 
trie regnoit. C'eft fur quoi les Prin- 
ces Chretiens doivent faire une atten- 
tion partiiulidre , s'ils ne veulent pas 
que ces Rois idolatres s'glevent en juge- 
ment contr'eux. 

CHAPITRE VII. 
Daniel rapporte dans ce chapitre une vi- 
Jion qu'il eut de quatre betes ; tT T ex- 
plication qu'un *yinge lui donna de cet- 
te vijion , en lui difant , qu'il y au- 
roit quatre grands Empires , £f que 
dans le terns du quatneme , le Regne 
t de Dieu s^etablirott. 
TA premiere annee du regne de Belf 
** qatfar Roi deBabylone , Daniel 6tant 
fur fon lit, fit unlbnge, & eut des vi- 
fions dans fa tete , & il Icrivit le fonge, 
& il en dit le fommaire. 

a. Daniel done parla & dit : Je re- 
gardois de nuit dans ma vifion , & voi- 
Ja les quatre vents des cieux qui don- 
jioient fur la grande mer. 
3. Enluite quatre grandes betes mon- 



mieres comes furent arrach6es devant 
elle ; & des ycux femblables aux yeux 
d'un homme etoient dans cette corne 
& une bouche qui difoit de grandes 
chofes. 

9. Je regardois jufqu'a-ce que des trd- 
nes furent places , & que l'Ancien des 
jours s'affit ; fon vehement etoit blanc 
comme de la neige , & fes ciieveux 
etoient comme de la laine la plus ri- 
ne ; fon trone etoit comme des fl,im- 
mes de feu , £T fes rougs comme un 
feu ardent. 

10. Un fleuve de feu fe repandoit & 
fortoit de devant lui ; mille milliers 
le fervoient , & dix mille millions af- 
fiftoient devant lui i le Jugeinent fe tint , 
& les livres furent ouverts. 

11. Je regardois alors , a caufe du 
bruit des grandes patoles que cette cor- 
ne prononqoit , &T je regardois jufques 
a-ce que la b&te fut tu6e. & que fon 
corpstutdonn£ pour etre brulg au feu. 

12. La domination tut auffi dte> aux 
autres bfctes , quoi qu'une longue vie 
leur eut ith donn^e jufques a un cer- 
tain terns. 

13. Je regardois dans ces vifions de 
la nuit, & je yiscomme le Fils de rhom- 

*» les nudes des cieux t 
l'Ancien des jours , 
cher de lui. 
mala feigneurie, & 
- -------- ---- 'gne; & touslespeu- 

|ples & les nations de toutes langues 

le ierviront ; fa domination eft une do- 

S s s aoigii mi nation 
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urination 6ternelle, qui ne paflera point , 
& Ton regno ne fera point dettuit. 

15. *Alors mon efpnt fut faiii , a moi 
Daniel , 6c je fremis dans tout mon 
corps , & les vifions quefavou eues dans 
ma t&te me troublerent. 

16. Et je m'anpruchai de Tun desaf- 
fiftans, & lui demandai la ve>ite* de 
toutes ces chofes. Et il me parla , & 
m'en donna rinterprStation. 

17. Ces quatre grandes bfetes , me 
dit-il , font quatre Rois , qui s^leve 
ront de la terre. 

18. Et les Saints du Souverain rece- 
vront le Royaume , & y regneront juf- 
qu'au fi^cle & au filcle des fiecles. 

19. Alors je voulus favoir la verite* 
touchant la quatrieme bete, qui dtoit 
dift^ rente de toutes les autres , & fort 
terrible , dont les dents itoient de fer , 
& les ongles d'airain , qui dlvoroit , 
& qui brifoit & fouloit k fes pigs ce 
qui reftoit; 

20. Et touchant les dix cornes qui 
itoient fur fa tete -, & touchant l'autre 
corne qui montoit , en prefence de la- 
quelle trois des autres Itoient tombges , 



dit. Pour ce qui eft de moi Daniel 
mes penfles me troublerent fort , & mon 
vifege en fut tout change ; toutefois 
je confervai ces paroles-la dans mon 
coeur. 

R E F L E X I O to S. 
, l70ici une propheCie qui doit fetre con* 
T fidgrde avec Une grande attention* 
Ce fouge myftineux que Dieu envoya 
a Daniel , & Implication qu*un Ange 
lui en donna , marque la meme chofe 
que la vifion de la Jtatue\ qui eft rap- 
portge au chapitre II. de ce livre ; e'ei* 
que quatre grands Empires fe fucce- 
deroient les uns aux autres. I. Ce* 
lui des Babyloniens : II. Celui des Per- 
fes & des Medes : III. Celui des Grecs • 
Le quatrieme eft , ainfi qu'il a e*te dit 
fur )e chapitre fecond, ou celui des Rois 
de Syrie & d'Egypte , appellees les S^ 
leucides & les Lagides ; ou celui des Ro- 
mains. Suivant la premiere explica- 
tion , cette corne , e'eft-a-dire , cette 
puifTance qui devoit faire la guerre aux 
faints, mais qui devoit fitre detruite, 
eft le Roi Antiochus , qui fit tant de 
maux aux Juifs, & qui les rgduifit aux 



& de ce que cette corne- la avoit desldernie'resextre'mite's. Suivant la fecon- 

ycux , & une bouche qui prononqoit del de , cette puiflance , e'eft C^intechrifi 

grandes chofes, & qu'elle avoit plus qui devoit paroitre dans P£gli{fe, nxajs 



d'aparence que les autres. 

21. J'avois regarde* comment cette 
corne faifoit la guerre contre les Saints 
& prevaloit fur eux; 

22. Jufqu'a-ce que TAncien des jours 
vint , & que le jugement fut donne aux 
Saints du Souverain , & que le terns 
vint que les Saints entrafTent en pofief- 
Con du Royaume. 

23. Et il me dit ainfi : La quattigme 
bete fera un quatrilme Royaume fur 
la terre, lequel fera different de tous 
les Rovaump. & devorera toute la 
terre , la brifera. 

24. cornes ce font dix 
Rois q de ce Royaume-la ; 
& un a apres eux , qui 
fera t r£miers & abattra 
trois ] 

25. _- ^ des paroles contre 

le Souverain , & ddtruira les. Saints du 
Souverain , & penfera de pouVoir chan- 
ger le terns & la loi ; & Us Saints fe- 
ront livr^s dans fa main jufques a un 
terns , & des terns , & une tnoitig de 
terns. 

26. Mais le jugement fe tiendra , & 
on lui 6tera fa domination , en le d6- 
truifant & le faifant perir , jufqu'a en 
voir la fin; 

27. Afin que le r£gne , & la domi- 
nation , & la grandeur des Royaunies , 
qui font fous tous les cieux , foil don- 
n£e au peuple des Saints du Sduverain. 
Son Kpyaume eft un Royaume 6ternel , 
& teus'les Empires lui feront nfiujet- 
tis & lui obeiront. 

2fi. C'eft ici la fin de ce qui me frit 



que Dieu dgtruiroit ; apris quoi On ver- 
roit la pleine manifestation du Regne 
de Dieu. Ces prophecies qui s'dtendent 
a tant de fie'cles , & qui annoncoieot 
fi long*-tems a l'avance ces grandes H- 
vc s Daniel par* 

lo ie ; que Pave* 

n ,] iu a Dieu, & 

qu hofes. Hfeut 

P r r « > que par- 

mi ious ces cnangemens Dieu avoit ea 
vU~ *" -"'"'^lent de fon Regne par- 
mi J i & que ce ce'Ubre oracle 
qu :«* le Fits de Phomme re* 
cev 4 f Empire £T la Domino* 
Hon jut toutes chofes , £T que fon Regnt 
n\auroit point de fin , £T que Us Saints 
rtgneroienl avec lui, regarde incontef- 
tablement J6fus-ChriftN6tre Seigneur, 
& qu'il aflure une parfaite Klicit^ & 
une gloire e*ternclle a tous les faints & 
a tous les vrais fiddles. 

C H A P I;T R E VIII. 
Ce chapitre a deux parties : J. La vijnu 

d % un belier £T arun bouc , Qui combat* 

toientCun co\ 

cation que l'^ 

te vifion ; £^ 

quUm Rot de 

la Grece, v 

yaume des Pe 

arriva lort qu 1 

quit Darius 1 

enfuiUy qu*a 

il s^eleveroit ' 

gnifie , que J 

en quatre pr, 

que dans tun 
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auroit un Roi fuperbe £7* cruel , qui 

perficuteroit les Juifsj qui feroit cef 

fer le fervice divin pennant trots ans 

£f demi , maU qui feroit detruit ; ce 

Roi eft Antiochus Epjphane , Roi dc 

Syrie K 

T A troifigme ann£e du rdgne de Belf- 

J - i qatfar , moi Daniel j'eus une vifion , 

outre celle que j'avois deja eiie ai\pa- 

ravant. 

2. reus , dis-je , une vifion 5 & alors 
j'ltois a Sufun , ville capitale , qui eft 
dans la Province de H61ani ; & dans 
ma vifion il me fembloit que j'etois 
fur Jle fleuve d'Ulai. 

3. Et j'&evai mes yeux , & ie regar- 
dai ; 8c je vis un beiier qui fe tenoit 
auprgs du fleuve i il avoit deux cor- 
lies , & ces deux cornes itoient hau- 
tes ; mais Pune etoit plus haute que 
Pautre , 8c, la plus haute s'avanqoit en 
arriere. 

4. Je vis ce b61ier heurtant des qor- 
nes , contf e Poccident t contre Paqui- 
jon , & contre le midi ; 8c pas une bete 
ne pouvoit fub filler devant lui ; & il 
n'j avoit nerfonne qui lui put riendter , 
mais il faifoit tout ce qu'ii vouloit , 
8c il devint fort puiflant. 

5. Et comme ie regardois attentive, 
ment, voici ', un bouc d'entre les che> 
vres venoit de Poccident fur le defl'us 
de to ute la terre, & il ne touchoit 
point a terre ; 8c ce bouc avoit une cor- 
ne qui paroiflbit entre fes yeux. 

6. Et il vint jufqu'au beiier , qui avoit 
deux cornes , lequel j'avois vfl , fe te- 
nant aupres du fleuve ; 8c il courut con- 
tre lui dans la fureur de fa force. 

7. Et je le vis approcher du beiier , 
& s'irritant contre lui , il le heurta , 
8c brifa fes deux comes ; 8c il n'y eut 
aucune force au b^lier pour tenir bon 
contre lui ; 8c quand il Peut jette* par 
terre , il le foula , & nerfonne ne put 
delivrer le beiier de fa puiflance. 

8. Alors le bouc d'entre les end vres 
devint fort grand * 8c fi-t6t qu'il fu 
devenu puiflant » fa <grande come fu 
ronipue , 8c au lieu d'elle il en crut qua 
tre , qui paroiffbient yers les qual;r 
vents des cieux. 

9* Et de Tune d'elles , for tit une au 
{re petite come , qiu* s'agrandit vers 1 
midi , 8c vers Tori eut , 8c vers le pay 
de la gloire. 

10. Et elle s'azrandit jufqu'a Parm6 
des cieux , & elle renverlk une parti 
de Parm6e des 6toiles , 8c les foula au. 
pies. 

11. Elle s'aerandit meme jnfqu'ai 
Chef de Parmee , 8c le facrifice conti 
nuel fut dte* , 8c le domicile de fon fane 
juaire fut renverft par ceite corne-la. 

12. Et un certain terns lui fut don 
ne* contre le facrifice continuel , a cau 
fe des pech£s ; elle jetta la vent 
oar terre , 8c fit de grands exploits 



& elle profp^ra. 

13. Alors j'entendis un Saint qui par- 
loit ; & un Saint difoit a un certain 
autre qui parloit : Jufques a quand du* 
rera cette vifion , touchant le facrifice 
couitinuel , & le pe'che' qui caufe cette 
deTolation , pour livrer le fan&uaire & 
l*armie a Stre foule's aux pies. 

14. Etil me dit: Jufqu'a deux mil- 
le 8c trois cents foirs & matins \ puis 
le fan&uaire fera purifi6. 

15. Et apres que moi Daniel eus vu 
la vifion , & que fen eus demand^ Pin- 
telligence \ voici ie vis comme une fi- 
gure d'homme , q^ui fp tipt devant moi. 

16. Et j'entendis la voix d T un hom. 
me au milieu du fleuve d'Ulai , qui 
cria, & dit: Gabriel, explique la vi- 
fion a cet homme-la. 

17. Et Gabriel vint pres du lieu ou 
je rhe tenois , & lors qu'il fut venu , 
je fus 6pouvant6 , 8c je tombai fur ma 
face ; & il me dit : Fils de P hom me , 
Icoute , car ity a un terns marque pour 
cette vifion. 

18. Et comme il me parloit , je m'af- 
foupis la face contre terre ; puis il me 
toucha , & me fit tenir deboUt dans ie 
lieu - ou j'etois; 

19. Et il me dit : Voici , je te ferai 
favoir ce qui arrivera jufqifa-ce que 
Pindignation finifie ; car sly a un terns 
determine pour cela. 

20. le beiier que tu as vO , qui avoit 
deux cornes , ce font les Rois des Me- 
des & des Perfes. 

21. Etle bouc velu cV/ le Roi de Ja- 
van ; 8c la grande corne , qui etqit en- 
tre fes yeux , e'eft le premier Roi. 

22. Et ce qu'elle s'eft rompug , 8c 
que quatre comes fe font 61ev£es en fa 
place , ce font quatre Royaumcs , qui 
s^leyeront de cette nation ; mais non 
pas felon fa force. 

23. Et a la fin de leur regne , quand 
le nombre. des dlloyaux fera accompli , 
il fe levera un Roi fier de vifage , & 
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la vifion ; mais il iCj tut perfonne qui 
l'entendit. 

REFLEXIONS. 

T A prophetic qui eft contenue dans ce 
*** chapitre a eu Ton eatier accomplif- 
fement , & elle a €t€ tellement Iclair- 
cie par I'lvlnement , qu'il n'y refte 
pas la moindre obfcuritl. L'empire 
des Perfes & des Medes s'eleva a une 
gran 'I e puiflance ; mais il fut de"truit 

£ar Alexandre le Grand , qui vainquit 
larius , dernier Roi dp Perfe. La Mo- 
narchic d'Alexandre fut partagle en 
quatre Royaumes principaux aprds fa 
mort ; & de Tun de ces Royaumes , 
qui fut celui de Syrie , on vit s'£lever 
lAntiocbiM , furnomme / Illufire , qui per- 
f*cuta cruellement les Juifs , 8c qui 
abolit le fervice d'vin a Jlrufalem , 
pendant trois ans & demi ; apres quoi 
cette perfection cefTa , le Temple fut 
pur i fie" , & Antiochus Iprouva la ven- 
geance c^lefte. De tout cela^ il fuit 
* inconteftablement, que Daniel, qui a 
marque* tous ces gvlnemens fi long-terns 
auparavant , £toit infpire* de Dieu. A 
cette reflexion genlrale , qui Itablit li 
fortcment la vgrite" de la Religion , il 
faut ajouter une confideration parti cu- 
lie>e : C'eft que Dieu voulut r£v£ler 
toutes ces chofes a Daniel , & lui faire 
connoitre qu' Antiochus feroit de grands 
maux aux Juifs , mais qu'ils feroient 
affranchis de la tyrannie de ce Prince. 
II etoit nexefl'aire que les. Juifs fuflent 
avertis de cela , afin que quand cette 
perfection arriveroit , ils la foutin- 
fent avec conftance. Ceci nous oblige 
a confide'rer , que Dieu , dont la pro- 
vidence conduit toutes chofes , pr£fi- 
de '* - " ....„.., 

nemens 
met 

mais *il ne 1'abatidonne ja il 

met tou jours des bornes _ ce 

des perfgeuteurs. Enfin , nous devons 
fouhaiter , que com me le fanftuaire fut 
autrefois nettoye* des abominations 
qu" Antiochus y avoit introduces, Dieu 
vienne auifi purifier fon Eglife , & re- 
purger le Chriftianifme de taut de fouil- 
lures qui y regnent. 

CHAPITRE IX. 

Ce chapitre contient , /. Une priere , dans 
laquelle Daniel confejfe ^ les peches des 
Juifs , £7* pie Dieu d'etre appaife ~ 
vers eux. II. Une prophetie , qui mar-. 



lencc conauit toutes cnoies , preu- 
d'une faqon particulie're fur les £v£- 
mens qui int^reflent TEf ''^ * il "er- 
st quelquefois qu'elle foi e ; 



que , que depuu le retabliffcment de Je- 
rusalem jufqu'au Mejfie il s^ecouleroit 
foi xante £F dix femaines d y annees % c*eft- 
A-dire , quatre cents £T nonante ans. 
Cette prophetie marque de plus , que le 
Mejfie mourroit j que les Romains pren- 
drotent Jerufalem } qu'ils detruiroient 
cette viae %f ty quHls cauferoient une di- 
ctation generate dans tout le pays des 
Juifs* 



T A premiere ann£e du regnt de Da- 
*-* rius , fils d'Aflu^rus , de la race des 
Medes , lequel avoit ete etabli Roi fur 
le Royaume des Caldeens; 

1. La premiere annee , dtt-je , de fon 
regne , moi Daniel , ayant entendu par 
les livres, que le nombre des ans dont 
PEtemel avoit parle* par le Prophete 
Jeremie , pour fintr les defolations de 
Jerufalem , itoit de foixante & dix ans ; 

3. Je tournai raon viiage vers le Sei- 
gneur Dieu , chercbant a faire requht 
& fnpplication , avec jeune , & en pre- 
nant le fac 8c la cendre. 

4. Et je priai TEternel mon Dieu , 
& je lui fis confeffion , & je dis : He- 
las , Seignenr , qui es le Dieu Fort , 
le Grand, le Terrible , qui gardes Pal- 
liance & la milericorde a ceux qui t'ai- 
ment & qui obfervent tes comraande- 
mens : 

5. Nous avons plche* , nous avons 
commis Tiniquite , nous avons fait de 
m£chantcs actions , nous avons ^te re- 
belles, & nous nous fommes detour- 
nes de tes commandemens & de tes ju- 
gemens. 

6. Et nous n'avons pas ob€T aux Pro- 
phetes tes t'erviteurs, qui ont parle en 
ton nom a nos Rois , aux Principaux 
d'entre nous , a nos peres , & a tout 
le peuple du pays. 

7. O Seigneur, A toi eft la juftice, 
& a nous la confufion de face , qui cou- 
vre aujourd'hui les homnie'; de Jttd.i, 
les habitans de Jerufalem , & tous ceux 
d'Ifrael , qui font pres & qui font loin, 
dans tons les pays auxquels tu les as 
chafISs a canfe de leur perfidie quMls 
ont commife contre toi. 

8. Seigneur , a nous eft la confufion 
de face , a nos Rois , aux Principaux 
d'entre nous , & a nos pdres , parce 
que nous avons p£che" contre toi. 

9. Les compafftons & les pardons fgnt 
du Seigneur ndtre Dieu ; car nous nous 
iommes rebclles contre lui. 

io. Et nous rf avons point ^cout6 la 
voixdel'Eternel notre Dieu , pour mar- 
cher dans fes loix , qu'il avoit mifes 
devant nous , par le moyen de i'es ler- 
viteurs Prophetes. 

H. Tous ceux d'lfragl ont tranfgref- 
£6 ta loi , & fe font d^tourn^s , pour 
ne point ^couter ta voix ; & Pimpre- 
cation & le ferment ecrit dans la loi 
de Moyfe ferviteur de Dieu ont fondus 
fur nous , parce que nous avons pecbi 
contre^lui. 

12. Etil a accompli fes paroles qu'il 
avoit prononc^es contre nous , & con- 
tre nos Chefs qui nous ont gouvern*s , 
tellement qu'il a fait venir fur nous 
un grand mal , tel qu'il n'en eft point 
arrive* ibus tous les cieux de fembubl* 
a celui qui eft arrive a Jerufalem. 

13. Tout ce mal-la eft venu fur nous , 
felon qu'il eft lent dans la loi de Moy- 
fe; 
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fe ; & nous n'avons point fupplie* 1'E- 
ternel ndtre Dieu , pour nous retirer 
de nos iniquity , & nous rendre atten- 
tifs a fa v6rite\ 

?4- Et l'Eternel a veille* fur le mal , 
& Ta fait venir fur nous ; car PEter- 
ncl ndtre Dieu eft jufte dans toutes les 
ceuvres qu'il a faites a nofre egard , mais 
nous n'avons point ob£l' a fa voix. 

15. Et maintenant , Seigneur ndtre 
Dieu , qui as tire* ton peuple du pays 
d'Egypte , parHine main forte , & qui 
t'es acquis un renom , tel auHl varoit 
siujourd'hui , nous avons peclil * nous 
avous €t€ medians. 

16. Seigneur , je te prie , que felon 
toutes tes juftices , ta colere & ton in- 
dignation foient dltournls de ta ville 
de .Rrqfalem , qui eft la montagne de 
ta faintete* ; car c'eft a caufe de nos pe- 
ch£s , & des iniquity de nos plres , 
que J*>u£alem & ton peuple font en 
opprobre a tous ceux qui fontautour 
de nous. 

17. Ecoute done maintenant t d nd, 
tre Dieu , la requite de ton ferviteur , 
8c fes fupplications ; & pour l'amour 
du Seigneur fai reluire ta face fur ton 
fenftuaire qui eft deTole*. 

18. Mon Dieu, prSte J'oreille & e"cou- 
te ; ouvre tes yeux & regarde nos d6- 
folations, 8c la ville fur laquelle ton 
nom a 6ti invoqul ; car ce n'eft pas 
fur nos juftices que nous preTentous 
nos fupplications devant ta face ; mais 
c'eft fur tes grandes companions. 

19. Seigneur, exauce, Seigneur, par. 
donne , Seigneur , fois attcntif , & op&r 
re ; a caufe de toi-meme , d mon Dieu , 
ne tarde point ; car ton nom a €t6 in* 
voque* fur ta ville & fur ton peuple. 

20. Qomme je parlois encore , & que 

J'e faifois ma requete , que je confef- 
bis mon plche* , & le pgche* de mon 
peuple Ifrael , & que ie preTentois ma 
fupplication en la preTence de PEter- 
nel mon Dieu , pour la fainte monta- 
gne de mon Dieu. 

2.1. Comme, dit.je % je parlois enco- 
re dans ma prieTe } alors cet homme, 
Gabriel , que j'avois vu en vifion au- 
paravant , volant promptement , me 
toucha, environ le terns de l'oblation 
du foir. 

22, Et il raMnftruifit , me parla , & 
me dit : Daniel , je fuis forti mainte- 
nant , afiri de t'apprendre une chofe di- 
gne d'etre entendug. 

23, La parole eft fortie des le com- 
mencement de tes prices , & je fuis 
venu pour te U declarer , parce que tu 
hs agrlable a Dieu. Ecoute done la 
narole , & comprens la viiion. 

24, II y a foixante & dix femaines 
determiners fur ton peuple , 5? fur ta 
ville fainte , pour abojir le crime » pour 
confumer le p£ch6, pour faire propi. 
ciation pour riniquite' , pour amener la 



jufttce des. (Hcles , pour accomplir la 
vifion & la proph6tie, t & poiu-dindre' 
ie Saint des Saints. 

2f . Tu fatiras done 8c tu Tentendras , 
que d>prti$ que la parole fera fortie , 
pour s'en retourner & pour rebatir Je*- 
rufalem , jufqu'au CHRIST le Conduc 
teur r ii y 4 fept femaines & foixante 
deux ftmaines ; & les places & la br6- 
che feront rebaties darts un terns fa- 
cheux. 

26. Et antes ces foixante 4eux femai- 
nes , Ie CHRIST fera retranchl , & non 
pas pour foi ; puis Ie peuple d'un Con- 
du&eur qui viendra, deTruira la ville 
& le fan ft u a ire , & la fin en fera avec 
dlbordement, & les deTolations qui ont 
e*te" determiners arriveront a la fin de 
la guerre. 

27. Et il confirmera Talliance a plu. 
Geurs , dans une femaine , & a la moi- 
t\i de cette femaine-la il fera ceffer le 
facrifice , & Toblation \ puis , par le 
moyen des ailes abominables, qui cau- 
feront la ddfo.lation , jufques a rentier- 
re ruine qui a €t€ de"termine*e , U de- 
folation fondra fur le deTole, 

REFLEXIONS. 
A prilre de Daniel eft tin excellent 
1 modele de rhumilit6 avec laquelle 
nous devons reconnoitre & confeflfer 
nos pe"che*s devant Dieu , fur tout dans « 
les terns de calamite*. Cette pridre 
nous apprend , que ce font les pechls 
des hommes qui allument la colere de 
Dieu contr'eux, & que le moyen de 
Tappaifer eft de recourir a fa mife'ri- 
corde avec une fincere repentance. Les 
vceux que Daniel formoit , pour le r£- 
tablifTement de Je*rufalem & de fon tem- 
ple , *nous montrent que le devoir de 
tous les vrais membres de PEglife eft 
de s'inteVefTer pour elle , & de faire 
des prie>es ardentes & continuelles pour 
fa profpe'rite*. La proph^tie des foixan- 
te & dix femaines eft Tune des plus 
expreiTes qu'il y ait dans Ie Vieux Tef- 
tament. Elle ddfigne clairement le terns 
qui devoit s'ecouler depuis TEdit qui 
leroit donne* pour rebatir Jerufalem, 
jufqu*^ la mort du Meffie. L*Ange qui 
parloit a Daniel dit, que ce terns fe- 
roit de 490. ans , lefquels doivent Gtre 
comptis depuis TEdit %v?^Artaxerxei , 
furnomme* Longuemain , donna en fa- 
veur des Juifs. Cet oracle marque for- 
mellement , que le Meffie paroitroit a 
la fin de ce terme ; qu y il teroit T'ex- 
piation *Hes p^cb^s par fa mort \ qu'il 
^tabliroit & quHl confirmeroit Tallian- 
ce de Dieu avec les hommes , 8c qu'a- 
pres cela ^es Romains viendroient d^- 
truire pour tofljours la ville de Jeru- 
falem & fon temple. Toutes ces cho- 
res font arrivles dans le terns & de la 
manie>e qu'elles avoient €i€ prediteS , 
comme on le fait ttes certainemenf: par 
rhiftoire. Ainfi nous avons dans ces 
S s s 4 oracles 

Digitized by LiOOQ IC 



101$ 



DANIEL 



oracles un aj>p,ui inlbranlable de ,n6- 
tre foi ; ils prouvent invinciblement la 
divinity de l'Ecriture , & la v^ritg de la 
Religion Chretienne ; ils font voir de la 
rhanie>e la plus claire que JeTus eft le. 
Meflie, & qu'il eft venu racheter les 
hommes par fa mort; ils 6tabliflTent 
enfin tr£s - fortement Pobligation ou 
nous fommes de le recevoir comnie n6- 
tre Sauveur , & de nous fou,mettre a 
ladoftrine qu'il a annonc6e. 

CHAPITRE X, 
Cie chapitre £?* les deux fuivans CQntien- 
nent une revelation Qui fut adrejfee a 
" Daniel , £7" dont le but etoit de l"inf- 
. truire de cj qui arriveroit aux Juifs ^ 
depuis le regne de Cyrus Roi de Perfe , 
jufqu'a la Jin de la perficution cT^An- 
tiochus. Dam le chapitre X. Daniel 
rapporte la vijion qu'il tut d?un yAnge 
qui s y afparut a lui , fous la forme d'un 
homme vetu de Un ; Ia fray cur que cet- 
te vijion lui caufa ; & comment cet 
xAnge le rajfura , ty lefrjpara a ec ou- 
ter ce tp?il avoit a tut d* r *- Ce %*c 
fringe <(it a Vanicl dans ce chapitre 
tevienp a eeci : JQue les prieres de ce 
Prophete en faveur des Juifs avoient 
ete exaucees ; mats que les Roy de Perfe 
leur feroient contraires ; que les Juifs 
feroient traverfes dans le dejfein de re- 
Patir le K temple ; que ccpendant Dieu 
les protegerott $ que le Prince de ja- 
van , oh des Grecs , Alexandre le 
Grand , viendroit contre les Perfes ; £f 
que les Principaux *Anges , tels qtfe- 
toient celui qui paxloit a Daniel , £? 
Mtchel P^Arcbahge , feroient employes 
de Dieu pour defendre £T ajjifter les 
Juifs , £? pour fortifier les Ron qui leur 
feroient favorables ; comma il eft dit 
au commencement du chapitre futvant , 
que PiAnge qui parte set avoit fortifie 
le Roi Darius, 
T A troifieme anne> du regne de Cyrus 
+* Roi de Perfe , une parole fut r$v6- 
14* a Daniel , qui etoit nomine! Beltef- 
qatfar , & cette parole eft veritable ; 
mats le terns determine' en eft long ; & 
il entendit la parole, & il ent Intel- 
ligence de cette vifion, 

2. En ce teni9*la , moi Daniel , je fus 
dans le deuil pendant trois femaines en- 
tilres ; 

3. Je ne mangeai point de pain d'ap- 
pitit , & il n'emra point de chair ni 
de vin dans ma bouche , & je ne m'oi- 
|nis point, juiqu'a-ce que ces trois 
emaines entires fuffent acoomplies. 

4. Et le vingt quatrieme jour du pr£- 

3 tier mois , j'etois fur le bord du grand 
euve qui eft Hiddlkel. 

5. Et j'elevai mes yeux , & je regar 
dai , & je vis un homme vetu de Fin , 
& dont les reins Itoient ceints d*une 
ceinture de fin or d'Uphaz. 

6. Son corps etoit comme 4e chry. 
folite, fon vifage briUoit comme un 
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Eclair , fes yeux etoienfrtommz des laru- 
pes allumces , fes bras & fes pi£s pa- 
roiflbient comme de l'airaia poli , & 
le bruit de fes paroles 6toit comme le 
bruit d'une multitude de gens 

7. Et moi, Daniel, je vis feul la 
vifion , & les hommes qui etoient avec 
moi ne la virent point ; mais une gran- 
de frayeur tomba fur eux , & ils s'eo- 
fuirent pour fe cacher. 

8. Et 6taut laifle" tout feul , je vis 
cette grande vifion , & il ne demean 
point de force en moi ; mon vifage fat 
change^, jufquesa etre tout d^fait, & 
je ne confervai aucune force. 

9. Car j'entendis la voix de fes paro- 
les ; & fi-tOt ^«e je 1'eus entendue , je 
tombai alio 11 pi fur mon vifage , & mon 
vifage etoit contre tcrre, 

10. Alors uile main me toucba, & 
me nt mett;rq fur mes genoux , & fur 
les paumes de mes mains. 

11. Pn\s il me dit : Daniel, homrae 
agr^able^ Dieu y ecoute les paroles que 
je te dis , '& tiens toi debout fur tes 
pie's ; car j'ai dte* envoys maintenant vers 
toi. Et quand il m'eut dit cette parole , 
je me tins debout en tremblant. 

12. Et il me dit: Ne crains point, 
Daniel ; car des le premier jour que 
tu. as applique ton cceur a entendre ces 
cbofes , & a t'alfliger en la prefence de 
tori Dieu , tes paroles ont e't^ exau- 
cles , &'c'eft a caufc de tes paroles 
que je fuis venu. 

'13. Maisle Chef du Royaume de Per- 
fe m'a refifle* vingt & un jour J & voi- 
ci Mica'el Tun des principaux Chefs eft 
venu pour m'aider , &. je fuis demeuri 
la chez le Roi de Perfe. 

14. Et je viens maintenant pour te 
faire entendre ee qui doit arriver a ton 
pcuple dans les derniers jours ; car It 
vifion s'etend jufques a ces jours-la. 

15. Et comme il me tenoit ces dif* 
cours , je mis mon vifage contre ter- 
re, & je me tfts. 

16. Et voici , quelqu'un qui avoit la 
reflemblance d'un homme toucha mes 
l^vres ; & ouvrant ma bouche , je par. 
lai & dis a celui qui e'toit aupres de 
moi : Mon feign our , mes jointures fe 
font velachees en moi par cette vifion ; 
& je n'ai conferva aucune force ; 

17. Et cdmmeut le ferviteur de Mon- 
feigneur pourroit-il parler avec Monfei- 
gneur i pmis que des maintenant il n'eft 
reft^ en moi aucune force , & que je 
perds m&me la refpiration ? 

1$. Alors celui qui reflemblqit i ua 
homme me toucba encore & me fortifia. 

19. Et il me dit : Ne crains point, 
homme agrlable a Dieu ; la paix eft 
avec toi ; prens courage , prens coura- 
ge; & coin me il parloit avec moi, je 
repris courage , & je dis : Que Mon- 
feigneur parle, car tu m'as fortifi^. 
. 20. Et il me dit : Ne fais-tu pas pour-. 

quot 
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quot je fuis venu vers toi ? Et main- , rieflus taus les autres ; & s*e*tant fort£ 
tenant je m'en retournerai pour com- 1 fie par les richefles , il foulevera tout 
battre toutre le.Chef de Perfe ; apresj/e monde contre le Royaume de Javaq. 



cela, je fortirai, & voici le Ciief de 
Javan viendra. v 

ai.. Au rede jete dgclarerat ce qui eft 

6crit dans Pecriture de ve>iti $ cepen- 

fantiln'y aperfonne qui m'aflifte dans 

qes ohores, finon Micael vdtre Chef. 

.REFLEXIONS. 

L'Affliftfcm & le jefine de Daniel , qui 
fut dans le deuil pendant trois fe. 
maines , doivent etre. confides com- 
me an effet de fon zele pour le reta- 
bliflfetnent des Juifs, C/eft ainfi que les 
perfonnes pieufes & zelles s'atfligent 
tprs que la gloire de Dieu n'eft pas 
avancge , & prient pour la paix de PE- 
glife. II. On voit ici combien Di^u ai- 
me ceux qui le craignent & qui le fer- 
vent avec fidglite' , & combien i) a d^ 
card & leurs prilres & a leur atflittion. 
C'eft ce que marque Papparition de cet 
Ange , qui tut envoys' a Daniel , & la 
manure pleine de bontg dont il lui par- 
la, en Pafliirant quMl gtoit un nom- 
ine agrkible a Dieu , & que fes prilres 
avoient 6ti exaucges. IH. Ce que PAn- 

te dit a Daniel , qu'il avoit travaille 
: conibattu en faveur des Juifs oo li- 
tre ceux qui cherchoient a leur nuire , 
eft une preuve du foin que Dieu a de 
fon Eglile » pour la proteger dans les 
terns raeheux , & pour lui fufciter des 
moyens de dilivrance. Cela. marque 
aum , que Dieu fe fert du miniftere 
des Aqges 4 pour exlcuter fes defleins , 
& pour le bien de ceux qu'il favorife. 
.Mais, ce qui doit fur tout nous rem- 

fdir de confiance , c'eft que Jefus-Chrift, 
e Chef & le Roi de PEglife , veille 
toujour* pour elle , & qu'il deploie fa 
puiflance en fa faveur. 

CHAP^TRE^I. 
X)<Ange continue a parler a Daniel , £T 
a lui reveler les chofti qui devoient ar- 
river. Cette prophetic a trou parties : 
EUe marque ,./. La fin de t Empire des 
Per fes , £T Cetablijfement de la Monar- 
chic des Grecs, qui feroit fondle par 
^Alexandre le Grand. II. Le partage 
mi fe feroit de cette Monarchic apres 
Ja mort , £7* les guerres qu'il y auroit 
entre les Ron d* Egypt e £T les Ron de 
Syrie. III. Le regne d?<Antiochui , Roi 
de Syrie ; fes guerres avec le Roi d'E,- 
gypte , £T fur tout la perfecution qu'il 
nroit aux Juifs , pour tacher d'abo- 
lir le culte de Dieu , £T d'etablir ti- 
dolatrie ; £7" enfin la ruine de ce Prince 
impie £?* cruel^ 
{XR, la pr€mie>e aqn^e du regne de Da., 
^^ rius de Mede , j'afiiftois pour Pai- 
der & pour le fortifier. 

2. Et maintenant aufti je te declare-, 
rai la v£rite\ Voici , il y aura encore 
trois Rois en Perfe ; puis le quatrie'- 
me pofl^dera de grandes richeUes par 



3. Mais uu Roi putfiant fe levera , & 
il dominera avec une grande puiflan- 
ce , & fera tout ce quMl voudra. 

4. Et auffi-t6t cjuHl fera aftermi , fon 
r^gne fera de'truit , & partag^ vers les 

?>uatre vents des cieux , & il ne pat- 
era point a fa pofterite\ & ne confer* 
vera pas la meme puiflance avec la^ 
quelle il aura doming ; car fon Royau- 
me fera extirpg , & meme il fera don- 
n6 a d'autres outre ceux-la. 

5. Et le Roi du midi fe fortifiera; 
& un autre d'entre les principaux Gou- 
vemeurs fe fortifiera par deflbs lui ; & 
il dominera , & fa domination fera une 
grande domination. 

6. Et au bout de quelques annexes , 
ils s'allierout , & la fille du Roi du mi- 
di epoufera le Rot d'aquilon , pour ri- 
tablir les chofes ; mais elle ne confer- 
vera pas la force du bras, & ni eUe y 
ui fon bras ne fubfifteront point ; mais 
elle fera livrfe, & ceux qui Pauront 
amende , & celui qui fera n6 d'elle , & 
qui la foutenoit en ces tems-la. 

7. Mais un rejetton du Royaume du 
midi s'llevera de fes racines pour le 
foutenir ; il viendra avec une armge , 
& il entrera dans les forterefles du Roi 
de Paquilon , & v fera de grands ex- 
ploits & fe fortifiera. 

8. Et meme il emmenera en captivi- 
ty en Egypte leurs dieux , avec les 
vaifleaux de leurs afperfions , & avec 
leurs vaifleaux pr^cieux d'argeqt & d'o*, 
& il fubfiftera quelques amines plus que 
le Roi de Paquilou. 

% Et le Roi du midi entrera dans fon 
Royaume , & il retournera en fon pays. 

IO. Mais les His de celui- la entrtrOnt 
en guerre, ayant aflemble' une multi- 
tude de grandes armies i & Pun d'eux 
viendra avec vitefTe, & Fe r^pandra, 
& paiTera, & reviendra & s'avancera, 
en bataille iufqu'a la t'orterefle du Roi 
du midi^ 

ii. Et le Roi du midi fera irritl, 
& il fo.rtira & combattra contre lui , 
favoir contre le Roi de Paquilon ; 8c 
il affemblera une grande multitude de 
gens , & la multitude du peuple du Roi 
de Caquilon fera livrge dans la main du 
Roi du midi. 

is. Et ayant deTait cette multitude , 
fon cceur s'eievera, & il en abattra k 
milliers ; mais il n'en fera pas fortifi^. 

13. Car le Roi de Paquilon revien- 
dra , & aflemblera une plus grande mul- 
titude que la premilre , & au bout de 
quelque terns & de quelques annges, 
il viendra avec une grande arinee & 
un grand apareil. 

14* En ce tems-la plufieurs s^leve- 
ront contre le Roi du midi ; & les en- 
fans des pievaricateurs de ton peuple 
S s s 5 s'eieve- 
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s'lleveront afin d'accomplir la vifion , j 
mais ils tomberont. 

15. Et le Roi de l'aquilon viendra ; 
il fera des terraffes , & prendra les 
villes fortes ; & les bras du midi , ni 
fon peuple d'llite , ne pourront pas fub- 
fifter , car ils n'auront point de force 
pour reTifter. 

16. Et il fera de celui qui fera venu 
contre lui tout ce qu'il lui nlaira ; & 
il n'jy aura perfonne qui fubfifte devant 
lui; & il s'arr&tera dans le pays de 
gloire . letjuel fera de*truit. 

17. Puis il dreflera fa face pour entrer 
par force dans tout le Royaume de Pau- 
tre , & fes affaires iront bien , & il 
fera de grands exploits ; & il lui don- 
nera une fille entre les femmes , pour 
miner le Royaume ; mais cela ne r£uf- 
fira pas , & elle ne fera point a lui. 

18. Enfuite il tournera la face vers 
les ifles , & il an prendra pluGeurs ; 
mais un Capjtaine fera ceiTer Poppro- 
bre qu'il lui faifoit;. & fans y avoir du 
deshonneur , il le fera retomber fur lui. 

19. Del* il tournera fa face vers les 
forterefles de fon pays, & il tomb era, 
& ne fera plus trouve*. 

20. Et tin autre fera re*tabji en fa pla- 
ce , qui envoiera Pexa&eur pour la gloi- 
re du Royaume ; mais en peu de jours 
il pSrira, non point par rencontre , ni 
par bataille. 

21. Apres lui un autre , qui fera ml- 
prife* , fera eubli en fa place , auquel 
on t ne donnera pas Phonneur royal , 
mais il viendra en paix , & il s'empa- 
rera du Royaume par des flatteries. 

22. Et les bras des grandes eaux fe- 
ront engloutis devant lui , comme par 
un deluge , & ils feront dltruits , auffi 
bien que le Prince de Palliance. 

23. Car apres les accords faits avec 
lui, il ufera de tromperie, 8c il montera, 
& fe fortifiera avec peu de gens. 

24. II entrera dans la Province pai- 
fible , & dans fes lieux gras ; il fera 
des chofes que fes peres , ni les p£- 
res de fes pe>es n'avoient pas faites; 
il leur rgpandra le pillage, le butin, 
& les richeffes ; & il formera des def- 
feins contre les forterefles , & cela juf- 
ques a un certain tems, 

25. Aprds cela , il rlveillera fa for- 
ce & fon courage contre le Roi du mi- 
di, avec une grande armle; & le Roi 
du midi s'avancera en bataille avec une 
grande & tres-forte armle ; mais il ne 
iubfiftera point , parce qu'on formera 
des complots contre lui. 

26. Ceux qui mangent les mets de 
fa table le ruineront , # fon armle 
fera accablde , comme d'un deluge , 
& plufieurs tomberont bleffts a mort. 

27. Et le cceur de ces deux Rois ne 
cherchera qu'a s'encre-nuire ; & ils par- 
lerqnt dans une meme table avec trom- 
perie; ce qui ne reWira pas; parce 



que la fin fera dlftire'e a un autre 
tems, 

28.. II retournera done en fon pays 
avec de grandes richefles; fon cceur fe 
declarera contre la fainte alliance, il. 
fera de grands exploits , puis il re- 
tournera en fon pays. 

29. II retournera au tems marqu6, 
& il viendra contre le midi , mais 
cette dernilre fois ne fera pas comme 
la pr£c£dente. 

30. Car les navires de Kittirrt vien- 
dront contre lui , dequoi il fera indi- 
gn£ , & il s'en retournera , & il fe d*- 
pitera contre la fainte alliance ; & il 
fera de grands exploits , & retourne* 
ra , & s'entendra avec les apoftats de 
la fainte alliance. 

31. Et les forces feront de fon cdti, 
&onfouillera le fan&uaire , yuiejiU 
forterefte , & on fera cefier le faaifice 
continuel , & on y ntettra Pabonuna- 
tion qui caufera la deToiation, 

32. Et il fera p6cher par les flate- 
ries ceux qui pr^variqueronr dans PaU 
liance ; mais le peuple de ceux qui 
connoitront leur Oieu prendra coura- 
ge & fera de grands exploits. 

33. Et ceux qui feront intelligent 
parmi le peuple en inftruiront pin- 
lieu rs ; & il y en aura qui tomberont 
par l'6p6e & par la flamme ; ils iron% 
en captivity , & ils feront en proie plu- 
fieurs jours, 

34. Mais dans le tems qu'ils feront 
ainii abbatus , ils feront un peu fe* 
courus ; & plufieurs fe joindront a eux 
avec un beau femblant. 

35. Et quelques-uns de ces plus in-, 
telligens tomberont, afin qu'il y en' 
ait d?entr'eux qui ibient 6prouv6s, pu- 
rifies & blanchis , jufques au tems mar- 
qui , car cela durera encore pendant un 
certain tems. 

36. Ce Roi fera done au gre" de fes 
deTirs ; ils'llevera, il s'agrandira aq 
deflus de tout Dieu ; il parlera info- 
lemment contre le Oieu des dieux i 
& il profplrera jufques a ce que la co- 
lore de Dieu finifle ; car la determina- 
tion en a £te* faite. 

37. Et il nefe fouciera point du Dteq 
de fes pe>es t ni de defirer des femmes ; 
meme il ne fe fouciera de quelque dieu 
que ce foit , car il s'llevera par deflus 
tout, 

38. Toutefois il honorera dans fon 
lieu le Qieu des forces ; il honorera 
avec Por & Pargent , le9 pierreries ^ & 
les chofes les plus durables , le diem 
que fes pe*res u'avoient point connu. 

39. Et il fera des forterefles a Mao- 
Cm , ce dieu Stranger ; & a ceux qui 
le rcconnoitroqt il leur multipliers la 
gloire , il les fera dominer fur plu- 
fieurs , & leur partagera le pays a prix 
d'argenU ,.«... 

40. Et au tems marque , le Roi dt 

midi 
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midi le heurtera de fes comes ; mais 
le Roi cTaquilon s'eievera centre lui 
comme une tempete , avec des chariots 
& de la cavalerie , & avec plufieurs 
navires ; il entrera dans les terres , & 
les inondera , & il palfera outre. 

41. Et il entrera au pays de la gloi- 
re , & plufieurs pays feront ruinSs \ 
mais ceux-ci echapperont de fa main, 
favoir Edom , & Moab , & le princi- 
pal lieu des enfans de Hammon. 

42. II mettra done la main fur ces 
pays-la , & le pays d'Egypte n'echap. 
pera point. 

43. II fera mattre des treTors d'or 
8c d'argent, & de toutes les chofes 

Srecieufes de I'Egypte; les Lybiens, 
: ceux de Cus feront a fa fuite. 

44. Mais des nouvelles viendront de 
Porient & de 1'ag.uilon qui le trou* 
bleront , & il fortira avec une grands 
fureur , pour en detruire & en exter- 
miner jlufieurs. 

45. Et il dreffera les tentes de fa mai- 
fon royale entre les mers , vers la 
xnontagne glorieufe & fainte ; il vien- 
dra jufqu'a fa fin , & il n'y aura per- 
fonne pour le fecourir. 

REFLEXIONS. 
"TTOici le fens & la fubftance de ce 
v chapitre : Celt qu'il y auroit trois 
Rois eu Perfe, depuis Cyrus qui r£- 
gnoit alors ; qu'apres cela il s^leve- 
roit un Prince puHTant, favoir Xer- 
xes ; qu' Alexandre le Grand viendroit 
detruire l'Empire des Perfes ; qu'apres 
fa mort fa Monarchic feroit parta* 
gee , & qu'il s'en formeroit deux Ro- 
yaumes principaux; favoir, celui de 
Syrie , qui eft appelie dans ce chapi- 
tre, le Royaume d^quilon ; & celui 
d'Egypte, qui eft appelie, (e Royaume 
du Midi > que ces deux Koyaumes le 
feroient la guerre ; qu'entre les Rois 
de Syrie il y en auroit un qui ufur- 
peroit le Royaume 'par fes artifices , 
e'eft sAntiochu* Epiphane ; que ce Roi 
feroit diver fes guerres au Roi d'E- 
gypte ; qu'il perfecuteroit les Juifs, 
qu'il en feroit mourir plufieurs, & qu'il 
profaneroit le Temple de jerufalem ; 
mais que les Juifs lui refifteroient & 
fe mettroient en liberte* \ que cet An- 
tiochus pilleroit les temples , qu'il fe- 
roit encore une expedition enEgypte; 
& qu'apres cela Dieu Pameneroit a fa 
fin. Bien que ce chapitre ait de l'obf- 
curite pour ceux qui ne favent pas 
Thiftoire ancienne , la lefture n'en doit 
^>as fctre omife; parce que c'eftl'une 
des prophecies les plus claires & les 
plus circonftanci^es qu'il y ait dans le 
Vieux Teftament. EUc comprend Thif- 
toire d'environ quatre cents ans, & 
Ton trouve dans les hiftoriens de ces 
tems-la un r6cit tr&s-exaft des evejie- 
mens qui fontici credits. Ce chapitre 
eft done tout-a-fait remarquable ; il 



d( 



nous fournit les preuves les plus evi- 
lentes 8c les plus fortes qu'on nuifle 
i'naginer de la divinitc* de l'Ecnture. 
II nouspreTente auifi diverfes reflexions 
particu litres fur les revolutions & les 
guerres qui arrivent dans le monde , 
i'ur les delfeins de Dieu dans ces di- 
vers e"v6nemens . fur -les perfections 
auxquelles 1'Eglife eft expo fee , fur les 
delivrances que Dieu lui accorde , & 
fur la fin tragique que font ordinai- 
rement les Princes tyrans & perfecu- 
teurs. 

CHAPITRE XII. 
Ceft ici la fuite de la prophetic qui eft 
contenue dans le chapitre precedent,. 
UsAnge qui par bit a Daniel y mar- 
que ces deux chofes: I. La delivran- 
ce des Juifs , & la glorieufe recom- 
penfe que Dieu donneroit a ceux qui 
auroient ete expofes a la Jterfc'cutton 
d^^Antiochus. II. La duree de cctte 
perfecution , qui devoit etre de trois ans 
£f demi, 
pN ce tems-la Micael , ce grand Chef 
*-* qui tient ferme pour les enfans de 
ton peuple , s'eievera , & ce fera un 
terns de de"trefTe, tel qu'il n'y en a 
point eu depuis qu'il y a eu des na- 
tions jufqu'a ce tems-la , & en ce tems- 
la ton peuple Ichappera, favoir qui- 
conque fera trouve ecrit daus le 
livre. 

2. Et plufieurs de ceux qui dorment 
dans la pouffiere de la terre fe reveiU 
Ieront , les uns pour la vie eternelle , 
& les autres pour des opprobres £T 
une infamie eternelle. 

3. Ceux qui auront 6ti intelligens , 
brilleront comme la fplendeur de l'e- 
tendue *, & ceux qui en auront anient 
plufieurs a la juitice Imront comme 
les etoiies a tou jours & a perpetuity. 

4. Mais toi , Daniel , ferme ces pa« 
roles , & f(jelle ce livre jufques au 
terns marque , auquel plufieurs le par- 
courront , & auquel la connoiftance fe- 
ra augmentee. 

5. Alors moi Daniel je regardai ; 8c 
voici deux autres homines qui fe te- 
noient debout , l'un au dega , fur le 
bord do fleuve , & l'autre au del4 * 
fur le bord du mSme fleuve. 

6. Et ou dit a l'homme v^tu de lin, 
qui etoit fur les eaux du fleuve : Quajid 
fera la fin de ces merveilles ? 

7. Et j'entendis l'homme v^tu de 
lin , qui etoit fur les eaux du fleuve, 
lequel eieva fa droite & fa gauche 
vers les cieux , & jura par celui qui 
vit eteruellement , que ce fera jufqu'a 

fun terns, a des terns, & une moitie 
de terns, & que quand il aura acheve de 
difperfer la force du peuple faint , tou- 
tes ces chofes-la feront accomplies. 

8. Ce que j'entendis bien , mais je 
ne le compris point , & je dis :* Mon- 
feigneur, quelle fera riflue de ces chofes? 

9. F.t 
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9. Et il me dit : Va Daniel, car 
ccs paroles font clofes & fc,ell£es juf- 
ques au terns marque*. 

10. II y en aura plufieurs nettoye's, 
blanchis , & £prouv£s ; mais les me- 
Chans agiront avec me'ehancete' , & au? 
cun des mlchans n'aura de l'intelli- 
gence, mais les intelligens compren- 
dront ces chofes. 

11. Or depuis le terns que Ufacri- 
fice continuel aura celfe* , & qu'on au^ 
ra mis l'abomination de deTolation , 
ilyaura mi He deux cents quatre*vingts- 
& dix jours t 

12. Heureux celui qui attendra & 
qui atteindra jufqu'a mille trois cents 
trente-cinq jours. 

13. Mais pour toi va a ta fin ; ce- 
pendant tu te repoferas & tu demeu- 
reras dans ton £tat jufqu'a la fin de 
%es jours. 

REFLEXIONS. 
T ES coniide'rations qu'il faut faire fur 
• ce chapitre font : J. Que Dieu a €t€ 
dans tous les terns le Petenfeur de fon 
Eglife ; & qu'il Ta to u jours protegee, 
lors m?me qu'elle a it€ attaqu^eavec 
le plus de violence. Nous en avons 
une preuve dans ce q-ui eft dit ici, que 
Michel PArchange tiendroit le parti 
des Juifs ; & dans la glorieufe de'li- 
vrance que Dieu leur accorda , aprgs 
qu'ils eurent 6ti cruellement perficu- 
t6s par Antiochus. II. II faut faire 
beaucoup d'attention a ces paroles^ * 
jDue ceux qui dorment dans la poujftere 
Oe la terre fe ireveiUeront , les uns pour 
La vie eterneUe , £7" les autre* pour un 
c-pprobre eternel^ Comme e'eft ici une 
promefle qui regajrde ces Juifs zel£s, 



qui auroient foutenu la Religion & fouf- 
tert la mort fous la perfection d' An- 
tiochus , on ne peut douter aulfi que 
ces paroles ne fe rapportent a la r£- 

furreft'- J " " % * liftinc- 

tion qi venir 

entrel c'eftla 

doftrin . enfei- 

gnie e is i'£- 

vangili 3 me> 

mes t< )e que 

PAnge re's qui 

anroiei ms les 

terns c ouroti- 

n6s d' mefi^f 

auifi d : doit 

nous i iirfour 

tenir 1 Dieu, 

meme i pour 

contrit . _ r icatiou 

des homines , par tous les moyens qui 
font en notre puiftance.' Enfih, puis 
que le tems de la perfection d'An- 
tiochus , & le nombre des jours qu'el* 
le devoit durer, eft ici marque (Tune 
manieVe fi prlcife ; nqus devons ap* 
prendre de la, que Dieu tient les tems 
en fa puifTauce, qu'il a fixe unter- 
me que les ennemrs de fa gloire ne 
pafleront point , & que ce qu'il a re- 
iolu s'ex£cute tod jours dans le tems 
& de la maniere qu'il i'a arrfcte. Ce 
font la , poiir I'Eglife en glne^ral , & 
pour les fiddles en particulier , de 
grands motifs a fe con Her en Dieu , 
me me dans les tems les plus fa,chetix. 
a fe repofer fur fa providence, &i 
atteqdre avec patience , & en s'acqui* 
tant de leur devoir , que fes d&rets 
s'accompliffent 
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ARGUMENT, 

Ofie , le premier des Douze petit* Propbites , fut envoy* pour 
anmncer la rtdne du Rqyawpe des Dix Tribus , de mbnt que 
ceUe du Royaume de Judo. II predit auffi le retaur des Jui(s% 
& la vocation des Qentih i &? U propbetifa pendant env* 
ton quatre*vingts am. 

CHAPITRE I. II. & III. 



Dans les trou premiers chapitres , Qfee 
reprefente , Jbiu Vembterne d'un ma- 
riage avee unefemme debauchee , £F 
des en fans qui en naitroient , que Us If 



raetites etoient tombes dans tideldtrie i 
Que Dieu, pour les en pun ir, les rejtttervt 
tf les reduiroit dans la derniire miser*; 
que cependant il auroit pitie femXyO 
les recevroit encoys dans fin aJ(ia»ce. 
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A parole de l'Eternel qui future feche, & quejene la faiTe mou- 
adreffte a Of$e fils de B£en , rir de foif ; 

_,_ *, _ ? __ *_ *_.,._„. ^ # Et que je n'ufe point de miferi- 
corde envers fes enfans , parce que ce 
font des enfans de proftitution. 

5. Parce que leur me>e s'eft profti* 
tu€e ; celle qui les a con (jus s'eft des- 
honored » car elle a dit : J'iral apres 
ceux qui m'airaent, qui me donnent 
mon pain & mes eaux , ma laine & 
mon lin , mon huile & mon breu- 
vage. 

6. C'eft pourquoi , void, jebouche- 
rai ton chemin avec des Ipines , & je 
ferai une cloifon de pierres , telle-, 
ment qu'elle ne trouvera point fes fen- 
tiers. 

7. Elle pourfuivra done ceux qu'el- 
le aime , mais elle ne les atteindra 
point; elle les cberchera, mais elle 
ne les trouvera point. Et elle dira ; 
Je m'en irai & je retournerai a mon 
premier mari , car alors j'ltois mieuX 
que je ne fuis maintenant, 

8. Or elle n'a point connu quec't- 
toit moi qui lui avois donne le Froment* 
le vin , & l'huile , & qui lui avois 
multiplie* l'argent & Vot.dont ilsont 
fait un Bahal. 

9. C'eft pourquoi je changerai & je 
reprendrai mon fro ment en Ion terns, 
& mon vin en fa faifon , & je retire* 
rai ma laine & mon lin , qui cou- 
vroient fa honte. 

10. Et je decouvrirai maintenant fa 
turpitude aux yeux de ceux qui rai- 
ment, & perfonne ne la dllivrera de 
ma main. 

11. Je ferai ceffer toute fa joie, fe* 
fetes , fes nouvelles lunes , fes lab bats,. 
& toutes fes fetes folemnelles. 

12. Etjegaterai fes vignobles &fes 
figuiers > defquels elle a dit , Ce font 
la mes fu) aires , que ceux que j'aime 
m'ont donnas. Je les redmrai en to. 
ret , & les betes des champs les d^- 
voreront ; 

13. Et je punirai fur elle les jours 
des Bahalins , auxquels elle leur fai- 
foit des parfums , & fe paroit defes 
bagues & de fes joyaux, & s'en al- 
loit apres ceux qu'elle aimoit , & 
m'oublioit, dit l'Eternel. 

14. Cell pourquoi , voici , je 1'atti* 
apres que je l'aurai fait aller 



T 

M a au terns de Hozias, de Jotham, 
d'Achaz , £T d'Ez^cbias , Rois 
de Juda » & au terns de Jeroboam fils 
de Joas , Ror d'Ifrael. 
. 2. Lors que rEcernel commenca a 
parler par OiSe , l'Eternel lui dit: Va; 
prens-toi une femme dlbauchle, & 
ate tfeUe des enfans de proftitution > 
car le {^ays ne fait que fe proftituer, 
en fe> detournant de l'Eternel. 

3. II s'en alia done , & prit Gomer 
fille de Diblajim ; laquelle conqut, & 
lui enfanta un fils. 

4% Et l'Eternel lui dit : Appelle fon 
nom Jizrlhel; car dans peu de terns , 
je ferai fur la maifon de J£hu la pu- 
nition du fang de Jizrehel i & je ferai 
finir le Royaume de la maifon d'Ifrael. 

5. Et il arrivera qu'en ce jour-la je 
romprai Tare d'Ifrael dans la vallle de 
Jizrehel. 

6. Elle concut encore & elle enfanta 
une fille ; & VEttrntl lui dit : Appel- 
le fon nom Loruhama ; car je ne con- 
tinu£rai plus a faire miftricorde a la 
maifon d'Ifrael , mais je les enleverai 
enticement. 

7. Mais je ferai miflricorde a la 
maifon de^Juda, & je les delivrerai 
par moi mime qui fuu l'Eternel leur 
pieu ; je ne les delivrerai point par 
rare , ni par V6p6e , ni par les com- 
bats , ni par les chevaux ♦ ni par les 
gens de cheval. 

8. Puis quand elle eut fevre* Loru* 
hama , elle conqut , & enfanta un fils. 

9. Et l'Eternel dit: Appelle fon nom 
Lohammi ; car vous rtite* plus mon 
peuple, & je ne ferai plus vdtre £>»>»» 

10. t Toutefoisil arrivera que le nom- 
bre des enfaus d'Ifrael i'era comme le 
fable de la mer , qui ne peut ni fe 
mefurer ni Xe compter j & il arrive- 
ra que dans le lieu ou on leur aura 
dit, Vous n'etes plus mon peuple ♦ 
on leur dira : Vom etet les enfans du 
JDieu fort £T vivant. 

11. Auifi les enfans de Juda & les 
enfans d'Ifrael fe raffembleront , & 
s'ltabliront un Chef, & lis remonte- 
ront du pays ; car la journle de Jiz- 
jr^hel aura ete grande. 

CMAPITRE IL 



' APpellez vos fr£res Hammi ; 

** (inpurs Rnhamn 



. & vos 
foeurs Ruhama. 

2. Plaidez avec v6tre me>e, plaidez ; 
car. elle tCefi plus ma femme , je nefuu 
plus auifi fon mari ; & qu'elle 6te fes 

¥roftitutions de deffus fon vifage , & 
es adulteies de fon fein. 

3. De peur que je ne la dlpouille 
toute nue , que je ne la remette dans 
l'e*tat ou elle £toit ati jour qu'elle n& 
quit, que je ne la r^duiie en un de- 
fert , que je ne la rtnde comme untj 



dans le. d^fert , & je lui parlerai felon 
fon cceur. 

15. Et je lui donnerai fes vignes, 
depuis ce lieu-la , & la valine de Ha- 
cor , pour une entrde ft l'efp France, & 
elle y chantera comme au terns de fa 
jeuneffe , & comme lors qu'elle re» 
monta du pays dJEgypte. 

16. Et il arrivera en ce jour-la, dit 
l'Eternel , que tu m'appelleras , Mon 
mari , & que tu ne m'appelleras plus* 
Mon Bahal. 

17. Car j'oterai de fa bouche les 
noms 
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noms des Bahalins , & on ne fera plus 
mention de leur nom. 

18. Aufii en ce tems-la , je traite- 
rai pour eux une alliance avec les 
betes des champs , avec les oifeaux 
des cieux , & avec les reptiles de la 
terre; & je briferai&y'ofrnw dupays 
Tare , P6p6e , & la guerre , & je les 
fsrai dormir en ffirete. 

19. Et je t'6pouferai pour toujours j 
& meme je t'e'pouferai pour moi , en 
juftice , en jugement , en bont£ , & 
en companions. 

20. Je t'e'pouferai fidelement , & tu 
connoitras l'JEternel. 

21. Et il arrivera en ce tems-la que 
je repondrai , dit l'Eternel , que je re- 
pondrai aux cieux , & ils rlpondront 
a la terre ; 

22. Et la terre r^pondra au fro- 
ment, au bon vin, & a Phuile ; & 
ils r£pondront a Jizr6hel. 

23. Puis je la femerai pour moi par- 
mi la terre , & je ferai miffiricorde 
a Lo-ruhama » & je dirai a Lo-ham- 
mi , Tu is mon peuple ; & il me di- 
ra, Mon Dieu. 

C H A P I TR E III. 
A Pr&s cela TEternel me dit : Va en- 
■** core aimer une femme aimle d'un 
ami, & adultere ; comme PEternel 
aime les enfans dTfrael , lefquels tou- 
tefois regardent a d'autres dieux , & 
aiment les flagons de vin. 

2. Je m*acquis done cette femme-\k 
pour quinze pieces d'argent , & un 
chomer & demi d'orge ; 

3. Et je lui dis : Tu demeureras 
avec moi pendant plufieurs jours ; tu 
ne t'abandonneras plus , & tu ne (eras 
a aucun mari ; & moi aula je te ferai 
fidele. 

4. Car les enfans dTfrael demeure- 
ront plufieurs jours fans Roi & fans 
Prince, fans facrifice & fans ftatue , 
fans e"phod & fans TSraphim. 

5. Mais apres cela les enfans dTf- 
ra'el fe retourneront , & rechercheront 
VEternel leur Dieu , & Oavid leur 
Roi, & r6v6rerontrEternel &fa bonte, 
aux derniers jours. 

REFLEXIONS 



Ofur les chapitres I. II. III. 
N doit remarquer en general , lur 
cette proph^tie , la bonti de Dieu , 
qui envoya 016e & d'autres Prophetes 
aux Ifraelites , pour ies retirer de I'i- 
dolatrie qui £toit 6tablie dans leur Ro- 
yaume , & pour les exhorter a la re- 
pentance. Ce qu'on lit au commence 
ment de ce livre paroit fitre une hit- 
toire veritable , & donne lieu de croire 
qu'Ol£e epoufa en effet une femme qui 
avoit eu une conduite dereglee , mais 
qui n'y perflvera pas ; & on pent dire 
que l'ayant epoufge par le commande- 
ment de Dieu , il le fit Mgitimement. 
Cependant comme un tei manage pa- 



roit contraire a la bienfeance , fur tout 
dans un ProphSte ,on peut regarder ceci 
comme une parabole & une allegorie. 
Les Prophetes r£citent fouvent des cho- 
fes qui ne fe font paflles qu'eu vifion , 
ou en figure, comme fi elles £toient ar- 
rives reeilement ; & on en a des exem- 
ples formels dans leurs Merits. Et le 
nom de la femme qu'Ofee Epoufa, & 
les autres circonftances qu 1 il rapporte - 
ne prouveht pas que ce foit ici une 
hiftoire veritable ; tout de meme qu'ou 
ne peut pas conclure que la parabole 
du mauvais riche ne foit pas une pa- 
rabole , parce que Lazare y eft nom- 
m£ , & qu'fl y eft dit que le riche avoit 
cinq freVes. Voici done ce que Dieu 
vouloit marquer par ce qu'Ol^e rap- 
porte ici: C'eft, que les Ifraelites s'€- 
toientdltournesde ion fervice pour ado- 
rer les idoles, comme une femme adul- 
tere fe <l£tourne de fon mari. Le nom 
de Jizrehel , qui eft donne' au premier 
des His qui naquit , mar quo it que Dieu 
puniroit la famille de J6hu Roi dTC 
rael , a caufe de l'idolatrie & des cri- 
mes, de ce Prince & de fes fucceffeurs. 
Cette menace s'exlcuta; Zacharie fils 
de Jeroboam fecond , fous le regne 
duquel Of6e prophdtifoit , ayant£t€ le 
dernier Roi des defcendans de J^hu. 
Le fecond enfant fut une tille nommee 
Loruhama; ce nom Ggnitie que Dieu 
n'auroit plus de compaffion des Ifrae- 
lites , & quMls Iprouveroieut fa ven- 
geance ; ce qui arriva auffi.- Le nom 
du troifigme fut Lohammi i ce qui veut 
dire que les Ifraelites n*6toient plus 
le peuple de Dieu. Aprds cela , Of& 
prldit les calamites qui alloient ton- 
ber fur les Juifs , pour punition de 
leur idolatrie. Cependant Dieu dit qiTil 
avoit encore pour ce peuple des fend- 
mens d'amour; & qu apres les avoir 
punis , il auroit pitie" d'eux , & qu'ik 
fe convertiroient. Voila le fens & le 
but de ces chapitres ; dans lefqueb 
nous avons une vive image de l infi- 
d^Iit^ de ceux qui violent ralliance 
qu'ils ont avec Dieu , & de la vengean- 
ce &v£re que Dieu en rait; auffi biea 
que de fa clemence en vers ceux qui 
le reiherchent par une veritable con- 
verfion. 

CHAPITREJV. 
Ofee declare , que Dieu , irriti fsr U* 
divers crimes qui regnoient dans U IU- 
yautne d'JJrait , meme panr*i ies Sscri- 
Jicateurs, & fur tout par CtatUtru , 
qui ejt ici appellee un adultere , aMtit 
aetruire ce Koyaume dans peu 4e terns. 
II exhorte ceux du Royaume de Juua , 
a ne pM imtter les dix Trikm dams 
leur idolatrie , £T aans Us impietts 
tnfelles commettoient a Gusieal £7 4 
Bethel. 



pNlr ANS d'lfragl , 6cx>uter k parok 
*-* de l'Eternel ; car rEternel a m pro- 
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ces avec les habitans du pays ; parce 
qu'ii n'y a point He verity , ni de bon- 
t£ , ni de connoiflance de Dieu dans 
le pays. 
. 2. // ri*y a que parjure , que menfon- 

fe , que meurtre , que larcin , & qu'a- 
ultere ;, ik fe font entierement d6bor- 
d^s > &■ •* un meurtre touche l'autre. 

. 3* C'eft pourquoi le pays fera dans 
ie.deuii, & tous fes babitans dans la 
langueur , avec les betes des champs, 
& tes oifeaux des cieux ; meme les 
poifTons de la mer p6riront. 

4. Cepeudant qu'on ne difpute avec 
perfonne , & qu'on ne reprenne perfon- 
ne * car ton peuple ejtt comme ceux qui 
difpufent avec le Sacrificateur. 
, 5# Tu tomberas done enpleinjour, 
& le .Prophete tombera aufli avec t«i 
de nuit* & j'exterminerai ta me>e. 

6. Mon peuple eft detruit , parce qu'il 

eft fans connoiflance ; pance que tu as 

tejette* la fcience, jetej-ejetterai, afin 

que tu ne tn'exerces plus le Sacerdoce ; 

1 parce que tu as oublie la loi de ton 

I I}ieu> moi aufli j'oublierai res en fans. 

; 7., AmefurequMlsfe font multiplies f 

, ijs . pat. p€ch6 contre moi ; je changerai 

1 leur .gloire en ignomtnie. 

I 8. Us mangent les plchls' de mon 

, peuple & ne demandent rien que fon 

1 9. O'eft pourquoi le Sacrificateur fe- 

, ra traitt aomme le peuple , & je le pu- 

, nirai felon ion train ,<& lui rendrai fe- 
lon* fes anions. 

i<a* J Is mangeront , mais ils ne feront 

j point jrpilaftgs ; ils fe proftitueront , mais 

lis ne multiplieroBt point 9; car ils ont 

abaijdpjinse PEternei *: pour ne pas ob- 

\ fcrver ft- ioi. ■ : «, 

f 1 1» La fornication , le vin,'& le mout 
leur ont 6te" l'entendement. .. 

ia. jMon peuple demand? avis^a fon 
bois , & fon baton lui lipoud 4 car Pet- 
prit de fornication les. -a iait errer , & 
ils. ie. font proftitueY en abandohnant 
leur Dieu. 

13. Ils fecrifient fur le fommet des 
moiuagnes, & ils font dit^arfum fur les 
cGteaux , fous les cheri&s , lespeiiplkrs , 
# ies ormes , dont Pombre. eft agr£a- 
ble > e'eft pourquoi vos filles fe profti. 
to ei ont., & vos Ipoutes commettront 
adultgre. . 

14. Je ne ferai point punition de vos 
filles , quand elles fe feront proftitules , 
ni de, vos epoufes , quand elles auront 
commis aduitere ; car ils fe fe>arent 
avec les proftituees , # ils facrifient 
avec ks femmes publiques; ainfi le 
peuple qui eft fans intelligence fera 
ruine\ .-, 

15. Situ te proftitues, 6 Ifratl , 
au matnsK que Juda ne le rende point 
coupable; & n'entrez point a Guil- 
gal, & ne montez point a Beth-aven, 
<5c«ejurez point , L*Etecnel «/*vivant. 



16. Parce que les Ifraglites ont €t€ 
rebelles , comme une ggnifle qui n'eft 
pas domt£e , PEternel les fera paitre 
maintenant comme des agneaux dans 
des lieux fpacieux, 

17. Ephrai'm s'eft aflbei^ aux faux 
dieux; abandonne-le. 

18. Leurvin eft aigri ; ils n'ontfait 
que fe proftituer ; ils ont aime" , Don- 
nez-nous : Ses Principaux font fa honte. 

19. Le vent Pa emportee li£e furies 
ailes , & ils auront honte de leurs fa- 
crifices. 

REFLEXIONS. 
TL paroit de ce chapitre , que dans 
1 le terns d'OKe le Royaume d'IfraSI 
6toit rempli d'impi6t6 , d'injuftice, de 
djflolution , & de toutes fortes de 
crimes ; que mdme les Sacrificateurs 
^toient tres-corrompus , & que cette 
depravation g£ne>ale alloit attirer la 
colere de Dieu fur les' Ifraelites ; ce 
qui arriva lors qu*ils furent d^truits 
par le Roi d'Aflyrie , & tranfport^s 
en fon pays. On voit par ces cenfu- 
res & par ces menaces , que quand il 
n'y a plus de crainte de Dieu dans un 
pays r & que les crimes s'y multi'- 

{>lient, & y ont un libre cours , fans que 
es hommes puiflent Stre, ramen^s a 
le»r* devoir, Dieu retire fa proteftion 
de deflbs eux , & qu'il les accable de 
fes jugemens. Les exhortations qu'O- 
f^e adrefioit aux- Jnifs du Royaume de 
Juda > ' de ne fe pas laifler aller aux 
p^che's & a l'idolatrie du Royaume d'lf- 
rael , nous apprennent , que ccux que 
Dieu a honoris plus particuli6rement 
de fe' connoiflance, aw lieu d'imiter 
les m€chnns dans leurs de*reglemens, 
dofvent' s'attaeher d'autant phis invio- 
lablement- a- leur devoir, s'ilsneveu- 
lent pas s'expoier a fes plus ftv^res 
chatimens." *• . 

CH.A PITRE V. 
Ofte reproche aux Sacrificateurs , aux 
Mkgijtrats, & aux Princes tflfrael , 
d'etre les auteurs d<M piches tin peuple 
gr defa'ruine. 11. 11 declare que 
Dieu , fans avoir igard aux facrifU 
1 ces des Juifs . Us feroit tous perir , 
tant ceux d f Ephrai'm , e'efi-k-dire , 
du Royaume d'lfrael, que ceux de Ju- 
da ; £T que le fecours du Roi d'^JJy. 
rie ne les garantiroit point des mat- 
heurs qui alloient tomber fur eux. 
pContez ceci , Sacrificateurs , & vous 
*-> Maifon d'lfra*?! , foyez attentifs , 
& vous -Mail on du Roi , pretez l'oreil- 
le ; car ci'eft a vous a faire la juftice ; 
mais vous 6tes devenus comme un pie"- 
ge a Mitfpa , & comme un filet £ten- 
du fur Tabor. 

2. Et on a fubtilement inventi des 
moVens d^gorger les revoke's ; mais 
je les chatierai tous. 

3» Je connois Ephraim , & Ifrael 
ne rn^ft point cache' 5 je fait que main- 
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tenant , toi Ephraim, tu Ces proftitu*, Ton a recours aux hommes , lors qu'on 
& qu'Ifrael eft fouille\ % ^ ?J?_ P*?, Dieu P">pice ; & qu'il n'y a 



4. lis n'appliquent pas leurs penftes 
a revenir a leur Dieu , parce que Pel- 
prit de fornication eft au milieu d'eux, 
& ils ue connoiflent point PEternel. 

5. Auflfi la Berte* d'lfrael temoigne- 
ra contre fa face , & Ifrael & Ephraim 
tomberont par leiir iniquity ; Judaauf- 
fi tombera avec eux. 

6. Ils iront avec leurs br6bis & avec 
leurs boeufs chercher l'Eternel , mais 
ils ne le trouveront point ; il s'eft retire 
d'avec eux. 

7. Ils ont pgche' contre PEternel ; 
car ils ontengendre" des enfausltran 
gers j maintenant un mois les d6vo< 
rera avec leurs biens. 

8. Sonnez du cor a Guibha, & de 
la trompette a Rama ; fonnez avec 
r£tentiffement a Beth-aven , qui eft 
derriere toi , 6 Benjamin ! 

9. Ephraim fera mis en defolation 
au jour du chatin^ent; j'annonce par- 
mi les Tribus d'lfrael une chofecer- 
taine. 

10. Les Gouverneurs de Juda font 
com me ceux qui remuent les bornes; 
je rlpandrai ma colere fur eux com- 
me del'eau. 

11. Ephraim eft opprime, u eft vo- 
cable juftement, parce qu'il a vpulu 
aller apres le commandement. \ 

12. Je ferai done comme la tigne a 
Ephraim , Sc comme la vermoulure a 
la maifen de Juda. 

13. Et Ephraim a vu fa langueur, 
Sc Juda fa plaie ; Ephraim s'en, eft al- 
Id vers Afl'ur , & on a envoys vers le 
Roi Jareb ; mais il ne vous pourra 
pas guerir , & ne panfera point la 
plaie pour vous en delivrer. 



point d'autre moyen de Pappaifer .. 
quand on eft coupable , que de recon- 
noitre fes p^chds , & de recourir a lui 
par une ferieufe repentance. 

C H A P I T R E v VI. 
Ofee exborte les Ifraelites a [e cbnvertir , 
£7" U leur promet , que sHls le faifiient, 
Dieu aurott pitie d'eux £T let ritiklv 
roit. II. Il reprocbe a ceux des Di* 
Tribus le pen de fincerite de leur fit- 
te ; fcr" il leur dit que e'etoit a cauft 
de cela que Dieu ties menacoit par fes 
Prophetes de les detruire. III. 11 fi 
plaint qu'au lieu de fe rendre agrnr 
bles a Dieu par leur obesjfance , ils vio- 
latent [on alliance , £T s y abandonment , 
tant eux que leurs Sacrificateurs » a toi* 
Us [ortes de defordret , £T [ut tout * 
Vidolatrie. 
"\7 Enez , & retournons a PEternel ; car 
v c'eft lui qui a dichire* ; mais il 
nous guerira ; il a frappl , mais il ban- 
dera nos plates. 

%. II nous rendra la vie dans deui 
jours , & au troifi&ue jour il nous ti- 
tablira , & nous vivrons en fa preTence. 

3. Car nous counoitrons PEternel , & 
nous continuerons toujours a le coonoi- 
tre *, fon lever fe prepare comme eebd 
de Paurore, & il viendra a nous com* 
me la pluie , comme la pluie de Par* 
riere-faifon ». qui arrofe la terre. 

4. Que te ferai-je , Ephraim ? due te 
ferai-je , Juda ? puis que vdtre pie'te' eft 
comme une nuee du matin , &«omme 
une rotte du matin qui fe diffipe. 

5. C'eft ppurquoi je les ai retranebes 
par les. Prophetes, T . & je let- ai tu*s 
paries paroles de ma Douche; &mes 
jugemens fur -eux paroitront comme la 



14. Car je ferai comme un lion ailuinidre <jui fe levfc. 
^Ephraim, & comme un lionceau a la 6. Car je veux la miflricorde , plutot 

maifon de Juda; cVjr'moi,. c'eft moi ,|que le facrifice; & la con no 1 fiance de 
qui ddchirerai ; j'irai , j'emporterai , Dieu, pltitdt que les holocauftes. 
& il n'y aura perfonne qui m'6te la 7. Mais ils out tranfgrefle' PAlliance. 
proie. comme ft elle eut 6ti d'un homme \ *» 

15. Je m'en kai, & je jreviendrai q MO i ils ont p4chd contre moi. 

en 111011 lieu, jufques a - ce qu'ils fe 8. Galaad eft tme ville d'ouvriers dV 
reconnoiifent coupables Sc qu ils cher- ; niquiti ♦ , & remplie de fang. 
chent ma face. lis me chercheront dej 9. Les Sacriticateurs ayant complote » 
grand matin dans leur angoifle. . ; font. comme des daades de voleursqui 
REFLEXIONS. Uuent les gens fur le chemin de Sichem ; 

pE qu'il y a a remarquer dans ce 'car ils exdeutent leurs mdchans deftews. 
^ chapitre , c'eft I. Que la corrup-1 10. J%i vu< une dtofe horrible daw 
tion & laruine des peuples procedent la maifon d'ifrael ; c'eft la Qu'eft U 



le plus ordinairement de ce que leurs 
Conducleurs fpirituels & temporelsne 
s'acquitent pas de leur devoir , Sc vio- 
lent les loix de la religion & de la 
juftice. II. Que quand des hypocrites 
Sc des impies , qui often fen t le Seigneur 
par leurs rebellions, viennent fe pr£- 
fenter devantlui, pour lui rendre un 
culte & des hommages exterienrs , 
ils ne font que provoquer davantage 



proftitution d^Ephraim ; Jfraei ea et 
louill*. . * - 

ii k Juda, tu feras auffi motAoaae • 
jufqu'a^ce que je ramene mon people 
captif. 

REFLEXIONS. 
pE chapitre nous apprend , I. Q»« 
V quand Dieu menace ou punit Iti 
hommes , ils ne peuveut de"tourner « 
appaifer fa colere , que par an vrai * 



fa colere III. Que c'eft en vain ^ue ' prompt retour a leur devoir. IL Q* 
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la Pi£t€ & la repentance qui n'eft que,* aucun d'entr'eux qui crie a" moi. 
paifaglre , & qui ne produit pas un 8. Ephratm meme , s'eft mel£ av£c 
amendement conftant , eft inutile. III. 
Que ce ; que Dieu demande , & ce qu'il 
airae par defius toutes chofes , c'eft 
que les homnies le connoiffent & le 
craignent ; & en particulier, qu'ils exer- 
centla mifgricorde 8c la chanted C'eft 



ce que nous enfeignent ces paroles d'O- 
fe>, que Notre Seigneur allegue dans 
l'Evangile : La mifericorde vaut mieux 
que les facrifices , & la connoiffance de 
Dieu vaut mieux que les holocaujles. IV. 
La fin de ce chapitre nous enfeigne , 
que quand ceux que Dieu a requs dans 
fon alliance vieuneot a la tranfgreffer 
& &. tomber dans Pinndelite" , Oieu les 
prive de fa prote&ion & de fa grace , 
ft les fait fervir d'exemple a tout le 
monde. Les Ifraelites en firent Pex- 
pei ience , comme Ofee & les autres Pro- 
phetes les en. avoient menaces. 
CHAPITRE VII. 
Dieu fe plaint , /. X*ue dans le terns qu'il 



les penples ; Ephraim eft comme un 
gateau qui n'a point 6t6 tourne\ 

9. Les Strangers ont devore fa' for- 
ce, & il ne Pa point fenti; fes che- 
veux font devenus blancs , & il ne Pa 
pas apperc.u. 

io. L'orgueil d'IfraSI rendra done te- 
moignage contre lui en face ; its ne fe 
font pas convertis a Dieu , AHls ne 
Pont point recherche" pour tout cela. 

11. Ephraim eft devenu comme une 
colombe ftupide , fans entendement ; 
car ils ont appelle PEgypte a leur fe- 
cours , £T font alleys Vers les AiTyriehs. 

12. Mali quand ils y iront, j'etehdrai 
mon filet fur eux, & je les terai' tom- 
ber comme les oifeaux des cieux ; je 
les chatierai J comme ils Pont cntert- 
du dans leur x affemblee. 

13. Malheur a eux; p*arce qu'ils ft 
font retires de moi, ilsf feront expofes 
en proie; ils orit peCoS ^contre moi ; 



voHtuit ramener Ephraim, Seft-a'dire, ije les avois rachet^s « mais lis pronon- 
'-- '* r ~ ' * J n -~ •*'--'-- J '-- cent des menfonges contre moi. ; 

14. Ils ne crient point vers moi, da 
fond de leur coeur, quand ils ' hurteut 
fur leurs lits; ils s'inqutetenf ftour lc 
froment & levin, & lis fe de'tournent 
de moi. • 

IS- Soit que je les are chattes ,:foft 
que j'aie tortifie" leurs bras , ils* ont 
penC§ du mal contre moi. 

16., lis fe retoument , main non point 
au Souverain ; ils ibnt devenus comme 
un are trompeur ; les Principaux d'en- 
tr'eux tomberout par P6p£e , a catife 
de la fureur ^de leur lan^ue ; cela kur 
tourneru en nioquerie au pays d'Egypte. 

REFLEXIONS 
I L faut remarquer fur ce ohapitre, f .Que 
1 comme les Ifraelites perftverertnt 
avec obftination dans leurs pectoes, quof- 
que Dieu voulut les en retirer'; ies 
nommes s'gloignent fouvenr de Dieu , 
& I'olFenlent avec plus dejterte\ dans le 
terns qu'il veut les rappeller a lui. II. 
Que Pirreligion & Pimpiete' de ceux qui 
gouveruent, infe&ent ordinairement les 
peuples qui leur font foumis , <& expo- 
lent les Etats a une totale ruine. IH. 
Qu'on s'abule de recourir aux moyens 
hu mains , lors qu'on n'eft pas bien avec 
Dieu ; & que meme Dieu fe fert de 
ces moyens-la pour punir ceux qufy 
mettent leur coutiance. Lesjuifscro- 
ybient trouver du fecours aupres des 
Afiyriens & des Egyptiens , & ils fu- 
rent Chaties par ces memes peuples. 
IV. Nous voyons ici , que les liraeli- 
tes crioient & ge'miflbient dans leurs 
maux ; mais qu'ils ne fe convertiflbient 
pas a Dieu, qui les frappoit. C'eft la Pi- 
mage de ceux qui s'uliiigent & ie plai- 
gnent dans 1'adverfiU , & qui ront me- 
me lemblant de recourir a Dieu; mais 
qui ne font pas touches d'une vraie re. 
* Ttt pentance , 
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les Ifraelites des Dix Tribus , de leur 

idoUtrie & de leurs egaremens , ils y 

continuoient. II. £>ue lews Rots £F les 

principaux avoient ete les premiers a. 

entramer le peuple dans la rebellion ; & 

" qu'd caufe de cela ils feroient con fumes 

par le feu de . la colexe de Dieu , £7* 

deviendroient la proie des etr angers. 

111. Dieu dit que ce feroit en vain. 

qii'ils cbercheroient du fecours vers let 

Egyptiens £7" vers les v AJ/jrtens. J V. 11 

leur reproche de ne s y itre pat converts , 

Inr} q^il Us avoit f rap pes. 

1 Ors que je voulbis guerir Ifrael , Pi- 

*- v.i quite d'Ephraim & les mlchance- 

te r tie Samarie fe font manifeft£es ; car 

ils ont commis des fauflete's ; c'eft pour- 

quoi le larron eft eutre , & la bande 

des voleurs a pill6 dehors. 

2. Et ils n'ont point penfe dans leur 
coeur que je me fouviens de toute leur 
malice ; les a&ions qu'ils ont commi- 
fes en ma pretence les ont main tenant 
envi rounds. 

3. lis rljottfflent le Roi par leur ma. 
lice ,'& les Princes par leurs menfonges. 

J. Ils commettent tous adultere, itant 
rafes comme un four chau&e* par ie 
bouiiinsjer , apres qu'il a ce(F6 d'^veil 
Ier, depuisque lapate eftpe'trie, julquts 
Sl-ce qu'eile foit lev6e. 

^ . Au jour de ndtre Roi , on a ren< 
du malade les GouVerneurs par le vin j 
il a tehdu la main aux moqueurs. 

6. Car ils ont. applique a dreii'er des 
embuches leur cfleur qui eft femblable 
h un tour'; qui » apres que le boulan- 
ger a dormi toute la nuit, eft embraiie" 
}e matin , comme un feu qui jette des 
flammes. 

7. Us font tbus ^chaufF^s comme un 
four , 8c ils aevurent leurs Gouverneurs ; 
tous leurs Rois font tombis , & il n y y «r» 
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pentarice, & don* la donleur-ne pro- 
cede que des ma\iX qiTUs fouffrent ; & 
ne produit pas un. veritable ameiide- 

" ent CH APITRfc VIII, 

Ce chapitre confierit 4e nouvelles mena- 
ce's que Dieu fait dux Ifraelites des 
Dix Txibw , part* W] ils J' t0 ?f n ' re ' 
voltes contre In? , *» SetabliJJant d au- 
tres Ron que ceuje de la maifon de Da- 
vid y en mettant le culte des veaux 
tPor en la place du vraiDieu i^f 
■ enallant chercher de l\ijj$ancl<iupres 
* des ^ilTyriens. II. Le Propbete Uur de- 
' nonet/ (fills aUoient etre txterminesa 
caufe de toutes leurs rebellions ; £T qu a- 
pres eux Us futfs du Royaume de Juda 
le Ceroient aufjl. . , . 

g-RlE commeft tu avou une trompette 
** k la bouche. Uennetoi vient com- 
me unaigle contre la maifon de 1 Eter- 
nal ; parce qifils ont viol6 mtoh Allian- 
ce & ont p6cM contre ma loi. 
C %' Ik crieVont a moi : Mon Dieu , 
nous Savons coiinu , nous qui fommes 

* fr 3 ae jfrafel a t * ,qui 6fe0it bon ; 

mm- ils ont * es Princes, &je 

Te rai pa, Cqu! font fa* des di^eux 

ft euf or & deleiir argent, c v eft ppur- 

quoi chacun d'eux fera ^etranch,6. 

4 - - - ton veau fa chaflse iQin*; 

! embrace contre . £"* .5. 

d ne voudront-ils fcas*V 

jeence? „ . , , 

aw^auffid'Ifrael; l'pu- 

& il u'eft point Dieu ; 

le veau de Saniarie fera 

; ils fement du vent , ils 
; latempete; &i1h>*»- 

Ta „u».. i debout ; le grain ne don^ 

nera point de farioe ; & s'il en donne , 
les Strangers la dSvoreront. . 

8 Ifrall eft d6vor* , il eft maintenant 
parmi les. nations comme un vaifleaU 

qU 9 d Car a ils font months vers Afl\ir , 
mu'tft comme un ane fauvage Qu^ient 
fculipart; Ephraim a donne despr6- 

^M^sTparcequ'ilsauront dodni 
des preiens. aux nations , , je les afleni- 
blerai maintenant, & ils fe repoferont 
un peu du tribut qu'ils payotent pour 

k ri^Parce qu'Ephraim a fait plufieUrs 
autel'spour p6cher , cesautels lui tour- 

**Tj?i™ avois prefcrit plufieurs 
pr^ceptes de ma loi ; mais lis les ont re- 
cardA comme une chofe gtrangere. 

13 Pour ce qui eft des faenhceu qui 
me font.offerts , ils iacrifient de.la 
chair, & its U mangeut; matt 1 Eter ; 
ntl ae les agree point \ maintenant il 



ft ibuviendra de leur iniquite* , & il 
punira leurs p6ch6s; ils retourneront 
en Egypte. 

14. Ifrael a oubli^ celni qui Pa rait, 
8c a bati des palais , & Juda a'Tait plu- 
fieurs villes fortes ; mais j'envoierai le 
feu dans les villes de celui-ci , quand 
il aura d6vor£ les palais de celui-la. 
R E F L EX JONS. . 

LA principale reflexion qu'il fautfeire 
fur les reproches qu'Ofee faifoit aux 
Ifraelites , de s'etre revoltds de Tobe'il- 
fance qu*ils devoient a Dieu , & d'avoir 
abandonn^ fon alliance & fon fervice, 
e'eft qu'on ne fauroit fed^tourner du 
culte que Dieu a itabli , de quelque 
mani^re qu'on le' falfe , fans s'expofer 
a fa vengeance la plus rigoureufe. Sul 
quoi nous devons penfer , que ce iTeit 
pas feulement par Pidolatrie qu'on aban- 
donne Dieu ;,mais qu'on le faitauffi, 
lors qu'on ne lui rend pas le vrai cul- 
$e quMl exige , & qui confifte a le ter- 
vir d'un coeur pur , a Taimer par def- 
fus toutes chofes, & a lui ob&r. Si 
done les Ifraelites ftirent punis avec 
tant de rigueur de leur idolatrie, les 
thr^tiens qui font infideles a Dieu, 
&' qui defobeWent \ Jdfus-Chrift , doi- 
yent s'attendre a despeines encore plus 
feve'res. 

CHAFITRE IX. 

Le fommaire de ce chapitre eft : X>ue les 

Ijiaelites ayant abandonne Dieu pt*r 

fervir les idoles , ils aUoient etre chap 

fes de leur pays , £T dijperfes en Egyh 

' te & en ^ijfyrie , £T que leurs jacrip- 

£ts etoient rtjettes. II. £>ue leur rutne 

feroit voir que les faux Prophetes la 

avoient trompes. III. X&'sls etoient aujjl 

corrompus que les Ifraelites de Guibha 

Vetoient autrefois ; & que les idolatries 

qui fe commettoient depuii long -tern 

dans leur pays , £T fur tout a Guilpl, 

aUoient fair e venir fur eux & fur lew 

enfans une defolation dont ils nefe rf 

leveroient jamatt. . 

ISRAEL , ne te r^jouY point , & ne lpis 

1 point tranfporti de joie comme les 

autrcs peuples , de ce que tu t'es jprol- 

titu6 en abandonnant ton JHeu. Tu a* 

aim6 le faiaire de u proflitution dan* 

toutes les aires de froment. 

2. Mais Paiie & la cuve ne les«- 
paitront point » & le vin excellent leur 
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iblemnelles, & aux jours des fttes de 
PEternel ? 

6. Car void . Us s'en font alles a 
caufe de la deTofation ; PEgypte )es raf- 
femblera; Memphis les enfevelira ; on 
ne deTireia que leur argent; le char- 
don Cera leur h£ritier , lupine croitra 
dans leurs tentes. 

7. Les jours de la vifitation font ve< 
nus , les jours de la retribution font ve- 
nus, £7* Ifrael le faura; les Prophetes 
font fous , les hommes inQ>ir6s font in- 
fenfls, a caufe de la grandeur de ton 
iniquity , & de ta grande rebellion. 

8. La fentinelle d'Ephrai'm eft avec 
mon Dieu ; mats le Prophete eft un fi- 
let d'oifeleur dans tous fes chemins , 
il eft un fujet d'averfion dans la mai- 
fon de fon Dieu. 

9. lis fe font extremement corrompus, 
comme aux jours de Guibha ; c'eftpour- 

auot il fe fouviendra de leur iniquite* , 
punira leurs p£ches. 

10. J'avois trouve* Ifrael comme des 
grapes dans le deTert ; j'avois vu vos 
peres comme le premier fruit d'un fi 
guier dans fon commencement i matt 
lis font entres vers Bahal-p6hor , ils 
fe font fe*pare*s pour aller apres une cho- 
fe infame , & fe font rend us abomina- 
bles comme ce qu'ils ont aime\ 

11. La gloire d'Ephrai'm s'envolera 
aufli vite qu'un oifeau , eUe s y envolera 
des la naiflance & d£s la conception. 

1 a. Que s'ils element leurs enfans , 
je les en priverai , tellement qu'aucun 
d'entr'eux ne deviendra homme ; & 
malheur aufli a eux , quand je me ferai 
retire" d'avec eux ! 

13. Ephraim, lors que je Pai regar- 
ds' , etoit comme une autre Tyr, plantee 
dans un beau lieu ; tuutefois Ephraim 
menera fes fils a celui qui les tuera. 

14. O Eternel , donneleur : Que leur 
donnerois-tu ? Donne-lenr une matrice 
fujette a avorter, & des mammelles 
taries. 

1 5. Tout leur mal eft a Guilgal ; car 
c'eft la que je les ai hai's , £T je les chaf- 
ferai de ma maifon , a caufe de la ma- 
lice de leurs attions ; je ue continuerai 

Slus a les aimer ; tous les Principaux 
'entr'eux font des rebelles. 

16. Ephraim a €U frapp£ , &fara< 
cine eft feche; ils ne porteront plus 
de fruit ; & s'ils ont des enfans , je 
mettrai a mort ce qu'ils aiment le plus , 
& ce qui fera ne" d'eux. 

17. Mon Dieu les rejettera , parce 
qu'ils ne Pont point e\oute , & ils le- 
ront errans pafmi les nations. 

REFLEXIONS. 

ON doit eonfiderer dans ce chapitre 
ce qui amva aux Ifraelites , pour 
avoir renonce* au fervice du vrai Dieu , 
embrace* un faux culte & une religion 
idolatre, & ajoute" foi aux faux Pro- 
phetes 1 plutdt qu'aux Prophetes du Sei- 



gneur. Ce peuple, que Dieu avo it tan t 
aim£ , & avec lequel il avoit traits al- 
liance , futprive" de fa protettion, d£- 
pouille* de tous les avantages dont il 
jouiflbit, & difperfe' parmi les nations 
Strangles. Voila a quoi Pingratitude 
envers Dieu , & Pinnd£lit6 dans fon 
fervice expofent les homines; il rejette 
enfin ceux qui refufent d'gcouter fa 
voix , & aprds les avoir epargnes long- 
tems , il execute fes menaces & fait 
la vengeance de leur m€chancete\ 

C H A P I T R E X. 
Ofee declare^gue farce que les ifraelites 
avoient ^Kfeyere dans leur idolatrie £T 
dans leu+Fpecbes , £7* qu'ils les avoient 
mime multiplies de plus en plus , ils 
feroient tranjportes de leur pays ; que 
Samarie , qui etoit leur viue capitate , 
feroit prife avec fon Roi , £T que Dieu 
feroit venir contr'eux un peuple qui les 
reduiroit dans la derniere defolation. 
II faut favoir , pour entendre ce cha- 
pitre , 9«'Ephra*im fgnifie les Ifraeli- 
tes des Dix Tribus ; queB6tbe\ , ou 
Blthaven , etoit le lieu ou, ils adoroieht 
les idoles ; que les veaux ou les jeunes 
vaches , font les idoles qui etoient ado-' 
rees dans ce lieu-la ; £F que les Camars , 
font les Pretres ou les Sacrificateurs <U 
ces faujfes diyinites. 
ISRAEL eft une vigne ftSrile , & qui 
1 fait du fruit de meme ; il a miiiti- 
plie" des autels , a proportion de Pa- 
bondance de fon fruit ; a proportion 
de la bonte" de leur pays , ils out em- 
belli leurs ftatues. 

2. Leur coeur s'eft par,tage* ; , JU vont 
etre d^clar^s coupables ; il abattra leurs 
autels, il d^truira leurs ftatues. 

3. Car ils diront bientot : Nous n'a- 
vons point de Roi , parce que nous n'a- 
vons point craint PEternel ; & que nous 
feroit un Roi ? 

4. Us ont prononce* des paroles , en 
jurant fauffement , iors qu'ils ont trai- 
te alliance j c'eft poiirquoi le jugement 
germera fur les fillons des champs , 
comme les herbes ame*res, 

5. Les habi tans de Samarie font e*pou- 
vant^s a caufe des jeuucs vatiies de 
Beth-aven; car le peuple fera le deuil 
fur fon idole ; & fes Camars , qui s'en 
rejouiffoient , s'ajfligeront , parce que fa 
gtoire a ete traiifoorte* loin d'clle. 

6. Elle fera tranlporte'e en AiTyrie, & 
on en tera pr6"fent au Roi Jareb ; E- 
phraim recevra de la coutiiiion, & If- 
rael fera honteux de fes defleins. 

7. Le Roi de Samarie fera retranche* , 
comme P6cume qui eft au deffus 4e Peau. 

ii. Etles hauts lieux d'Aven , quijoyt 
le pe'che' d'llrael , ieront d^truits ; Pe- 
pine 6c le chardon croitront fur les au* 
uls , &c ils diront aux montagnes : Cou- 
vrez-nous » & aux cotwaux : Tombez fur 
'nous. 

9. IfraBl , tu as p6ch6 plus que dans 
T t t a ^ les 
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les jours de Guibha; ils s'y arrfctirent, 
fenfant que la guerre qu'ils faifoient 
cootre des impies ne les envelopperoit 
pas a Guibha. # 

io. Je les chatierat felon ma volon. 
te, & les peuples s'aflembleront con- 
tr'eux , lors qu'ils feront Ites a caufe 
de leurs deux iniquitis. 

11. EphraYm eft comme une jeune 
vacne qui eft bien dreflee , & qui ai- 
me a fouler it bit ; mais je mettrai un 
joug fur fon cou fuperbe; ie ferai qu'E- 
phraYm tirera la charue , Juda laboure- 
rs , Jacob rompra fes iqaites. 

12. Semez a la juftice , Ipvous moif- 
fonnerez la mife'ricorde ; rompez les 
novates ; car il eft terns de rechercher 
PEternel , jufqu'a ce qu'il vienne , & 
fsuTe pleuvoir la juftice fur vous. 

13. Vous avez labour^ la mlchance- 
te, £?* vous avez moiironne' PiniquitS; 
vous avez mange* le fruit du menfon- 

fe , parce que tu t'es confix fur ta con 
uite , & fur la multitude de tes horn- 
met forts. 

14. C'eft pourquoi un tumulte s'ele- 
vera parmi ton peuple , & on d^truira 
toutes tes fortereffes , comme Scalman 
de'truilit Beth-Arbel , au jour de la ba- 
taille , oh la mire fut ecrafee fur les 
enfans. • 

15. Beth-el fera la meme chofe, a 
caufe de votre extreme malice ; le Roi 
d'lfraSl fera entierement extermine" au 
point du jour. 

REFLEXIONS. 

SUR ce chapitre , de meme que fur les 
autres cbapitres de ce livre , il faut 
remarquer, que tous ces malheurs qu'O. 
fee & les autres Prophetes avoieut d6- 
nonces aux Ifraglites , tombe*rent fur 
eux , lors que Salmanafar vint dStrui- 
re Samarie , & qu'il tranfporta les Dix 
Tribus en AfTyrie. AinG leur endure 
ruine proclda de leur idolatrie & de 
leur impenitence ; puis qu'au lieu d'a- 
bandonner leurs plcbls , ils les mul- 
plioient de plus en plus. Dans cet ex- 
emple chacun peut voir que Dieu eft 
jufte , & qu'il ne fauroit laiffer impu- 
ni le me'pris de fon alliance. Au refte , 
quand nous entendons les frlqueris re- 

!>roches que les Prophetes faifoient aux 
[uifs, fur ce qu'ils adoroient les ido- 
es , & les menaces qu'ils leur adref- 
foient de la part de Dieu , nous de- 
vons faire cette reflexion : Que violer 
les commandemens de Dieu , & dltour- 
ner fon coeur de lui , pour le donner 
au monde , c'eft commettre une efp&ce 

A^iAnl^t-rio mil np lui f>(l nae mninc 



CHAPITRE XI. 

Ofie riprifente aux Juifs des Dix Tribm , 
que nonobjiant Us graces que Dieu avoit 
accordits a leurs feres , en les delivrawt 
d'Egyptt, CT tont ce qu'il avoit fast 
four Its attirer a lui , ils tavoient re- 
jette , £T Qu'ils itoient tomb is dans Pi- 
dolatrit , O* dans toutes fortes de cri- 
mes { ce qui feroit qu'il les li-vreroit 
au Roi K (C>Affyrit. Cependant le Sei- 
gneur temoigne qu'il etoit emu de com- 
panion envers eux , farce quails etoiesd 
fon peuple ; £f il promet de ne Us fat 
dttruire tout-a-fait , £T de les ramener 
de leur dijperfion. 

QUand Ifrael etoit jeune enfant, je 
. l'aimai , & j'appellai mon fils hors 



d'idolatrie , qui ne lui eft pas moins 
odieufe dans les Chretiens, que celle 
dont Ofe> fe plaigjnoit PStoit dans les 
Ifraelites i & qu'il ne manquera pas 
de punir , en banuiflant de fa preTence 
& de fon Royaume ceux qui s'en ren- 
dent coupables. 



d'Egypte, 

2. Lors qu'on les appelloit , ils fe 
font lloignes de ceux qui les appeJUient; 
ils one (acrifie" aux Bahalins , & fait 
des encenfemens aux images taillges. 

3. Et j'ai appris a Ephraim a mar- 
cher , on Pa portl fur ies bras ; mais 
ils n'ont point coiuiu que c 1 etoit moi 
qui les guerifTois. 

4. Je Tes ai attires avec des cordeaux 
d'humanite* , £7" avec des liens d'amitie; 
je leur ai 6te* comme ceux qui auroiest 
enleve" la bride de leur bouche , & je 
lui ai preTentl de la nourriture. 

5. II ne retournera point au pays d'E- 
gypte, mais fon Roi fera rAfTyrien, 
parce qu'ils n'ont point voulu fe coo- 
vertir. 

6. L'epge s'arretera dans fes villes 
& confumera fes forces & les devore- 
ra, a caufe de leurs defleins. 

7. Et mon peuple pend attache a)i 
rebellion centre moi; on le rappelleao 
Souverain, mais aucun d'eux ne l'exalte. 

8. Comment te traiterois-je,EphraTm? 
Comment te livrerois-je Ifrael? Com- 
ment te.traiterois-je comme Adma, & 
te reduirois- je dans Petat de Tfebolm ? 
Mon coeur eft agit6 dans moi , & mes 
companions fe font echauifees en m^- 
me tems. 

9. Je n'ex6cuterai point Pardeurde ■ 
ma colere , je n'en viendrai point a dt- 
truire EphraYm ; car je Juts le Dieu fort , 
& non pas un homme ; je/tos ie Saint 
au milieu de toi , & Je n'entrerai point 
dans la ville /*«r la detruire entierement. 

10. Ils marcheront apres PEternel, 
qui rugira comme un lion; lorsqo'il 
rugira , les enfans accourront de f'oc- 
cident avec une grande crainte. 

it. Ils accourront avec une grande 
crainte , comme les qifeaux hors d'E- 
gypte , & comme des' pigeons hors do 

Says d'AJTyrie , & je les ferai habiter 
a'ns leurs maifons , dit PE tern el. 

REFLEXIONS. 
f ES reproches que Dieu faiibit aux 
*-• Ifraelites , d'avoir fi mal rlponda 
a Pamour qu'il avoit eu pour eux & 
pour leurs plres , & aux graces Qoil 

Ieor 
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leur avoit faites, nous avertiflent de 
n'Stre pas ingrats aux bontls du Sei- 
gneur , & fur (out a fes bienfaits fpi- 
* rituels , qui font beaucoup plus excel- 
lens que ceux qu'il avoit accorded a 
. Pancien peuple. II. Ofi6e nous apprend 
ici , que Dieu attire les homines a lui , 
& qu'il veut fe les attacher par des 
liens tChumanite , c'eft-a-dire , par des 
voies de douceur & d'amour , par des 
promeffes & par des bienfaits ; & que 
ce font la les moyens qu'il met en ufa- 
ge, avant que d'employer la rigueur 
contr'eux. III. Dieu fait paroitre 
fa grande bonte" envers les Juifs cou- 
pables , en d6cla$ant que fes compaf- 
fions 6toient encore 6mu6s en leur fa- 
venr ; qu'il ne vouloit pas les d^truire 
enticement , & gu'aprfcs les avoir cha- 
ttes , il auroit pitie* d'eux. Dieu eft toft- 
jours bon envers les hommes ; il leg 
epargne , lors mfcme qu'il les punit, 
& il leur rend fon amour & fa faveur , 
d£s que Paffliftion les a humili& , & 
les a rappellgs a leur devoir. 

CHAPITRE XII. 
Vjee fe plaint que les Ifra'elites des Dix 
Tribus avoient etabli un culte idolatre\ 
pendant que le culte que Dieu avoit pre f 
erit , etoit exerce dans le Royaume de 
Juda ; £? il menace auffi ceux de Ju* 
da , pane ju'ils etoient tombes dans Vi- 
doUtrie , a V imitation des Dix Tribus. 
II rappeUe aux Israelites le fouvenir 
des benedictions que Dieu avoit accor- 
dees a Jacob leur pere , £T a fes def 
eendans , en les retirant d'Egypte , £T 
in les conduifant dans ledefert; matt 
il leur reproche d? avoir eti ingrats a 
toutes les bontis du Seigneur , £7" de 
V avoir irrite par le fervice des idoles. 

EPHRAIM m'a environne* de menfon- 
ge , & la maifon d'Ifrael de trom- 
perie ; mais Juda domine encore avec 
le Dieu Fort , & il eft fiddle avec les 
Saints. 

2. Ephraim fe repait de vent , & fuit 
le vent d'orient ; il multiplie tous les 
jours ies menfonges a fa mine; il traite 
alliance avec Amir , & Po'n porte des 
huiles de fenteur en Egypte. 
- 3. L'Eternel entre aufli enjugement 
avec Juda, &il vifitera Jacob felon fon 
train , il lui rendra felon fes ceuvres. 

4. Des fa naifTance , il fupplanta fon 
fr6re ; & par fa force il fut le maitre 
en luttant avec Dieu. 

5 . II fut le maitre en luttant avec P An- 

fe , & il fut le plus fort ; il pleura , 
: lilt demanda grace ; il le rencontra 
a B6th-el , & ce fut la qu'il parla avec 
nous, 

6. t)r PEternel eft le Dieu des armies ; 
fon memorial , c'ejt , L'ETERNEL. 

.. 7. Toi done convertis-toi a ton Dieu ; 
garde la miflricorde & la juftice, & 
'cfpere continuellement en ton Dieu. 
8. Ephraim eft un marchand ; il y a 



dans fa main des balances trompeuCes; 
il aime a commettre des fraudes. 

9. Et Eplirai'm a dit : Cependant je 
fuis devenu riche ; je me luis acquis 
des richeflfes ; on ne trouvera dans au- 
cun de m« travaux une injuftice qui 
foit un p£che\ . _. 

10. Et moi jefu'u PEternel ton Dieu , 
des le pays d'Egypte ; je te ferai encore 
habiter dans des tentes , comme aux 

,0 1 ?. Et j'ai parle* par les Prophetes , 
j'ai multiplie' les vifions , & rai pro- 
pof£ des fimiHtudes par le moyen des 
Profchetes. n , . , A ,. . 

ia. Certainement Galaad tCeJt qu mi- 
quit*; certainement ilsne font que ya- 
nite* ; ils ont facrifie des, bcaufe a Guil- 
?al ; meme leursautels/on* comme des 
monceaux fur les fillous des champs. 

13. Or Jacob s'enfuit au pays de Sy- 
rie , & Ifrael fervit pour une femme , 
& pour une femme il gardoit le betatU 

14. Apres cela PEternel atrempnter 
Ifrael hors d'Egypte par le Prophete, 
& il iiit gard6 par le Prophete. 

15. Man Ephraim a provoqufi Dieu 
a une am6re indignation ; e'eft pour- 
quoi on rlpandra fon fang fur lui i « 
fon Seigneur lui rendra Popprobre quti 
a merits. 

REFLEXIONS. 
e. but de ce chapitre 6toit de remet- 
— tre devant les yeux des ICraehtes leur 
ingratitude & leur infidSliti cotitreDieu, 
qui n'avoit ce(T6 de les combler de fes 
races , pour les ramener a leur devoir. 
Cette lefture doit nous rappeller le fou- 
venir des graces ineftimables que Dieu 
nous a accordSes , en nous donnant la 
connoiflance , & en nous rachetant par 
fon Fils ; & nous faire fentir combien 
nous ferions condamnables , 8c de quel- 
les peines ndtre ingratitude feroit pu- 
nie , fi nous ne r6pondions pas a tent 
de bienfeits. L'endroit de ce chapitre 
ou il eft dit, que Jacob frt vainvueur 
en luttant avec VUnge, £T qtftl fut le 
plus fort , en pleurant £J* en demandant 
grace, incite une ftrieufe attention. 
C'eft un exemple qui nous apprend, 
que Dieu ne refufe rien a ceux qui 1 in- 
voquent avec humility & avec perfeve- 
rance ; & qu'en s'attachant k lui par 
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ranee ; « qu en * *iw,»»»* » «•• r~ 
la foi , & par un deTir finoere de fa 
grace & de fa b6n6di£tion , on ne man- 
que jamais de l'obtenir. 

CHAPITRE XIII. 
Le Prophete dit que ceux d'Epnraim 
etoient autrefoa puifCanstf redoutable* ; 
mais que fitant revoltes par leur tdo- 
latrie, centre Dieu qui les avoit tires 
d? Egypte £T comb les de biens , ils a- 
voient attire fa coiere fur eux. II pre- 
dit que leur Royaume feroit detrutt, £T 
que Samarie, qui en etoit la capitaie , 
feroit defolee ; au lieu que sHLs eujjent^ 
T t t 3 *** 
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ete fideles a leur Dieu , // les attroit 
garantis de tons ces malheurs. 
^ES qu'Ephra'i'm parloit , on trem- 
9 bioit ; il s'^toit 6\ev6 en Ifrael ; mais 

il s'eft rendu coupable par Banal , £r 

il eft mort. 

2. Ec maintenant ils continuent a p6- 
cher , ils fe font fait une image de fon- 
ts , de leur ardent , & des faux dieux , 
felon leur invention , & tout ce qu'ils 
font n'eft qu'un ouvrage d'artifans ; & 
fris difent : Que ceux'qui facrifient bai- 
fent les veaux. 

3. C'eft pourquoi ils feront comme 
une nue> du matin , meme comnft la 
fof6e du matin , qui fe difiipe ; com- 
me la bale qui eft emport^e de Pair.e 
par le tourbillon, & comine la fumle 
qui fort de la chenjine>. 

4. Mais jefuu l'Eternel ton Dieu des 
le pays d'Esypte , & tu ne devrois re- 
connoitre aucun Dieu que moi ; audi 
n> a-t-il aucun liberauur que moi. 

*>. Je t'ai connu dans le deTert , dans 
une terr'e feche. > 

6. Ils ont 6t€ raflTafie's dans lews pa- 
turages , ils ont e'te" raflafigs, « leur 
coeur s'eft 6leve" , & ils m'ont oublie\ 

7. Je ferai done pour eux comme un 
grand lion , £T je les £pierai fur le 
chemin comme un leopard. 

8. Je les rencontrerai , comme une 
ourfe a qui on a 6t£ fes petits ; je d€- 
chirerai Penveloppe de leur coeur ; je 
les d£vorerai la comme un vieux lion ; 
la bete fauvage les d^chirera. 

. 9. Tu es perdu , 6 Ifrael ; mais ton 
fecours W?en moi. 

10. On eft ton Roi ? Ou eftA\ ? Qu'i| 
te d^livre dans toutes tes villes. Ou 
font tes Gouverneurs , dont tu difois : 
Donne-moi un Roi , & des Seigneurs ? 

11. Je t'ai donne* un Roi dans mon in- 
dignation^ je te l'dterai dans ma eolere. 

12. L'iniquit£ d'Ephrafcn */Hie*e , & 
fon pe*che" eft reTervl. 

13. Les douleurs de celle qui enfante 
le furpreiulront ; c'eft un enfant qui 
n'eft pas fage, car il ne fubfiftera pas 
dans le terns que fes enfahs feront d£- 
truits. 

14* Je les aurois delivre*s de la puiflan- 
ce du fe*pulcre , & je les aurois garan- 
tis de la mort. O mort , j'aurois ix.i 
ta pefte : O fSpulcre , j'aurois iti ta 
de-ftru&ion. Le repentir eft cache de 
mes yeux. 

1 s • Quoi qu'il ait fru&ifie* entre fes 
fibres , le vent oriental de l'Eternel , 
montant du deTert , viendra i fes four- 
ces fecheront , & fa fontaine tarira , & 
on pi Hera le trefor de tous les joyaux 
prlcieux. 

I6v Samarie fera deToUe, car elle s'eft 
rebelled contre fon Dieu ; ils tombe 
ront par l'ep*e , leurs petits enfcns fe 
ront ecrates , & leurs f emmet encein. 
tes feront fendugs. 



REFLEXIONS. 
PE chapitre nous engage a r^flechir 
V fur ce qui arriva autrefois aux Is- 
raelites , pour avoir mal rlpondu aux 
graces du Seigneur envers eux , & abu- 
fe de fa patience & de fes bienfaits. 
Dieu, qui avoit e'te" leur protefteur, 
d£s le terns de leurs pe>es , fe d£clara 
contre eux, & les fit d&ruire par les 
Aflyriens. Reconnoiflbns par la, qu'il 
n'arrive jamais de mal aux hommes , 
ue celui qu'ils fe font a euxtnemes. 
_,e Seigneur eft plein de boote" envers 
eux ; il n'a fur eux que des vues de 
mife*ricorde ; mais quand ils font in- 
grats a fes faveurs , & infenfibles a (a 
patience , ils perdeut Ja part qu'ils a- 
voient a fon amour , & ils £prouvent 
enfin fa plus feve*re vengeance. 

CHAPITRE XIV. v 
Le Prophete exhort e le peuple (ClfrAtl a 
v recouYir a Dieu par la repentance , i 
ne mettre point leur confiance aux Jlf- 
fyriens , £j a renoncer au culte des ido- 
les. // promet le retour de la grace de 
Dieu a ceux (Ventfeux qui fe coitver- 
tiroient. 
r\ Ifrael , converti.toi a l'Eternel ton 
^^ Dieu ; car tu es tomb€ par ton ini- 
quity. 

2. Adreffez lui vos paroles , conver- 
tiffez vous a l'Eternel , & dites loi : 
Ote toute Piniquit^, & prens ce qui 
eft bon ; & nous te rendrons des bou- 
veaux par nos levres. 

3. AfTurne nous d^livrera pas; nous 
ne monterons plus fur les chevaux& 
nous ne dirons plus a 1'ouvrage de nos 
mains : Vous etes nos dieux ; car Por- 
phelin trouve la companion devant toi. 

4. Je guerirai leur rebellion; & i* 
les aimerai de bon cceur \ car ma co- 
lere s'eft detour n^e d'eux. 

^. Je ferai comme une rofe*e a Ifraiil; 
il fleurira comme les lis , & il jettera 
fes racines comme les arbres du Li ban. 

6. Ses branches s'avanceront, fa bean- 
t€ fera comme celle de Polivier, & U 
aura une odeur comme celle du Liban. 

7. Ils retourneront Pour fe tenir aflis 
fous fon ombre, ils feront revivre le 
froment, ils fleuriront comme unevi- 
gne, & Podeur de chacun d'eux ferd 
comme ceUe du Liban: 

8. Ephraim^/r^.- Q.u'ai-jeplus4/4^» 
avec les faux dieux? Je Pexaucerai, 
je les regarderai , je ferai pour lui com- 
me un fapin toujours verd ; ton fruit 
fe trouvera en moi. 

9. (lui eft fage ? qu'il comprenne ces 
chofes ; & (pi eft prudent i qu'il les 
connoifle , car les voies de l'Eternel 
fontdroites; les juftes y marchttont, 
mais les re belles y tomberont. 

REFLEXIONS. 

CE dernier chapitre d'Ofe'e coutieat 
ces deux inftruftions : La premiere , 
que quand on a peche" contre Dieu , & 

V* 
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que l*on eft tombe* dans la rebellion , 
il faut s'en relever par une promte con- 
verfion, & recourir a la mif£ricorde, en 
feifant le vceu de s'amender & de le 
fervir avec fidelity. La feconde , que 
Dieu eft tou jours difpofe" a recevoir en 
erace ceux qui fe repentent , & a leur 
faire du bien , apres les avoir chatie's. 
Les promefTes de pardon que Dieu fai- 
foit aux IfraeUtes , marquoient ce qui 
arriveroit a ceux d'entr'eux qui furenc 
rappelHs dans leur patrie , avec les au- 



tres Juifs qui revinrent de Babylone ; 
c'eft que Dieu les beniroit , & qu'ils 
renonceroient pour toujours au culte 
ies idoles. L'ufage que nous devons 
.aire de Texemple de ce peuple , & des 
avertiifeniens qui font con ten us dans 
cette ProphStie, eft marque" dans les 
L j rnie>es paroles de ce Uvre : Que ce- 
lui <±ui eft fage & intelligent prenne gar- 
ie a ces chofes ; car les votes du Seigneur 
font droit es ; les jufies y marcheront , mau 
les pecheurs y tomberont. 
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LE LI V RE 

D E JOEL 

LE PROPHET E. 

ARGUMENT. 

Jacl a propbetije dans le Royaume de Juda , ntais on ne fait pas 
bien en quel terns. Voccafion de fa Propbetie eft une ficbe* 
rejfe *£ une {amine qui itoit arrivee dms ce Royaume, I a. 
11 exoorte ies Juifs a F humiliation % & a la converfion >• il 
pridit aujjl leur retour de la captiviti de Babylone , gsf ce qui 
arriveroit dans le terns que le MeJJie feroit ntanifejie* 

, C H APITR v E I, f 
Joel d'ecrit la defolation oh la Judee aUoit 
etre reduite par U fecberejje , par les 
infeHes , £7" par la famine ; £T il ex 
horte les Juifs a recourir a la miCeri 
eorde de Dieu , par lews prieres £T par 
leur repentance. 

LA parole de PEternel qui fut adref- 
fee a Joel , fils de Pdthuel, 
2. Ecoutez ceci , vous vieil- 
lards ; & vous tous les habitan-s 
du pays, pretez Toreille. Une telle cho- 
fe a-t-elle €t€ faite de v6tre terns , ou 
meme du terns de vos pgres ? 

3. Faites-en le r^cit a vos enfans, & 
vos en€ans a lenrs enfans , & leurs en- 
fans a une autre generation. 

4. La fauterelle a broute* le refte du 
haneton , & le hurbec a broute* le refte 
de la fauterelle , & le vermiffeau a brou : 
t€ le refte du hurbec. 

5. Yvrognes, r£veillez*vous, & pleu- 
tez ; & vous tous qui bftvez le vm , 
hurlez a caufe de la liqueur qui fort 
de la vendarijjc; car elle eft retranch6e 
de v6tre boiiche. 

6. Car une nation puiflante 8c innbm* 
brable eft"mpnte> conire mon pays ; les 
dents font des dents' de lion, &.elle a 
des dents macheli<$res, d'un yieux lion. 



7» EUe a r£duit ma vigne en deTert, 
& elle a 6te" P6corce de mes figuiers ; 
elle les a enti^rement d6pouill6s de leurs 
figues , 8c elle les aabattues ; leurs bran- 
ches font devenues toutes blauohes. 

8. Lamente-toi comme une jeune fille 
qui feroit ceinte d'un lac, a caufe de 
la mort du mari d» fa jeuneffe. 

9. Le gateau & Pafperfion font retran- 
ch^s de la maifon de l'Eternel , & les 
Sacrificateurs qui font le fervice de 
TEternel en pleurent. 

jo. Les champs font ravages ,& la 
terre en ge"mit ; parce que le froment 
eft gate* , Te vin eft tari , & Thuile man- 
que. 

1 1. Laboureurs, foyez confus : Vigne. 
rons , hurlez * caufe du froment & de 
l'orgej.car la moiflbn des champs eft 
p^rie/ " . . \ 

1 2.. Les vignes font fans fruit, & 
les figuiers ont manque* i les grenadiers, 
8c m6me les paVmiers , les pommiers 
& tous les arbres ^e| champs font de- 
venus. fees ; Celt pourquoi Ja joie a aed 
f4 parmi les hommes : 

.13.' Sacrificateprs * ceignez-vous , & 

v v ^iis lamentez ^.vo.usqui faiteslefisr- 

vicede l'autel , twrlez.; vqus qai &*tes 

U fervice de mon Qifiu* eotre^T paf- 

X t € 4 rM 



fez 



Digitized by LiOOQ IC 



10*3 



fez la nuit vfetus de facs ; car il eft dg- 
fendu au -ateau & a Pafperfion d'en- 
trer en 1 maifon de vdtre Dieu. 

14. Sanftifiezle jeune , publiez PaC 
fembtee folemnelle , aflembfez les vieil. 
lards, & tou* les habitans du pays dans 
la maifon de PEternel v6tre Dieu, & 
criez a PEternel , & dites ; 

1*. Helas, quelle journee ! Car la 
Journ^c de PEternel approche ; elle vien- 
dra comme un degat fait par le Tout- 
pumant. 

16. Les vivres ne font-ils pas retran- 
Che's de devant nos yeux , & la joie & 
rallegrefle, de la maifon de ndtre Dieu? 

17. Les grains fontpourris fous leurs 
mottes ; les greniers font deTotes ; les 
granges font dettuites , parce que le 
Froment a manque". 

18. O que les betes ont gemi , & 
dans quelle peine ont 6t€ les troupeaux 
de boeufs , parce qu'il n'y a point de 
paturages pour eux ! Les troupeaux de 
br£bis font auffi deTotes. 

19. Eternel, je crierat a toi , carle 
feu a confume* les cabanes du deTert, 
& la flamme a brute tous les arbres 
des champs. 

20. Meme les betes fauvages ont bra- 
me apres loi , parce que les courans 
d eaux font taris , & que le feu a con- 
fum£ les cabanes du deTert. 

^ a HE FLEXIONS. 
TA famine dont les Juifs furent affli- 
■~ ges du tems de Joel doit etre con- 
v fiderle dans ces deux vugs : I. Com- 
me un chatimetnt de Dieu fur ce peu- 
ple j & en fecond lieu , comme un fi- 
pe avant.coureur de la deTolation que 
les Babyloniens devoient caufer dans la 
Jude*e Sur quoi il faut faire ici ces 
deux reflexions : La premiere , que 
Dieu a plufieurs moyens en main pour 
chatier les hommes; & qu'ayant tou 
tes tes creatures a fa difpofition , i 
?""" les peuples ♦coupables , par la 
•f- S re o » par les in i e ^es , par la ft4- 
rinte , & par la famine , comme cela 
arriva autrefois dans le Royaume de Ju- 
da. La deuxieme, que lors que Dieu 
envoie ces fortes de fl£aux , il faut re- 
courir a lui par le jeune , par Phumi. 
lation & par des Amplications arden- 
7? s V. & ,e fl « cnir par une repentance 
fiticere: de peur qu'il ne deploie fur 
nous des cbatimens plus fevgres. Par 
ce moyen on dettwrne quelquefois les 
caiamit6s temporelles ; mais on obtient 
tofi iou« ftfrement le pardon des p*ch£s, 
* la ctelivrance des maux de Pame & 
des peines de la vie a venir. 

CHAPITREII. 
Jl ■? *, *??" P*rt"s dans ce cbapitre .* I. 
Joel decrit en termes figures les vtdl- 
bturs qui alloient tomber fur les Juifs , 
tant par U famine ST les infefcs , aue 
t*r Us, CaUeens. II. • II ordcnru \u 
pcnpt* , & fritieipsiement awe Sacrifi- 
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cateurs , de s'humilier * £T ttappaifer 

le Seigneur far un jeune folemnel y £f 

par leurs prieres ; moyerinarit quoi Dieu 

leur promet le ret our de fa faveur. III. 

II ajoute une prophetie touch ant le re- 

tour de la captivite , £T les dons du 

St. EJprit que Jefiu-Cbrift repandr%it 

fur les hommes , apres etre monte au 

del , £r avant U derniere ruine dt 

Jirufalem. 

COnnez de la trompette en Sion, & 

^ fonnez avec un rgtentiflement bru- 

yant dans la monta^ne de ma Sainte- 

t^. Que tous les habitans du pays trem- 

blent ; car la journ^e de PEcernel vient, 

car elle approche. 

2 Une journ^e de tenebres & d'obC- 
curit^ ; une journle de nuage.s & de 
brouillards. Comme Paube dujourfe 
repand fur les montagnes, ainft fere* 
pan dra un peuple grand & puiifant, au- 
quel il u'y en a point eu de fembla- 
ble dans tous les tenis , & auquel il 
h*y en aura point de pareil dans toutes 
les generations. 

3. Le feu devore devant lui; la flam- 
me brule apres lui ; le pays etoit avant 
fa venue comme le jardin d'Heden; & 
apres qull fera parti il fera comme un 
deTert defoie ; meme il n*y aura rien 
qui lui echappe. 

4. A le voir , il femble ^'on voit 
des chevaux » & ils courront oomme des 
cavaliers. 

5. Et ils fauteront fur les fommets 
des montagnes , faifant un bruit fern- 
blable a celui des chariots , & au bruit 
d'uue flamme de feu qui devore du chao- 
me ; ils feront comme un peuple puit 
fant range en bataille. 

6. Les peuples feront eiFray£s en le 
voyant , tous les vifages en deviendront 
noirs comme une marmite. 

7. Ils courront comme des gens vail- 
lans , & monteront fur la muraille 
comme des gens de guerre ; ils mar- 
cheront chacun en fon rang, &neft 
detourneront point de leurs cherains. 

8. L'un ne preflera point Pautre , mais 
chacun marchera dans fon chemin; ih 
fe jetteront au travers des £p£es , & ils 
ne feront point blefltes. 

9. lis iront <ja & la par la ville , ill 
courront fur la muraille , ils monteront 
fur les maifons , ils entreront par let 
fenfitres comme un voleur. 

10. La terre tremblera devant lui. 
les cieux en feront ebranles , le fold) 
& la lune en feront obfeurcis , & les 
e*toiles en retireront leur lumiere. 

11. L'Eternel fera audi entendre ft 
voix devant fon armee , parce que fon 
camp" fera tres-grand ; car fexeiaiteur 
de fa parole fera puiilant. Certainement 
la journee de PEternel efi grande & 
touc 'a foit terrj^le , & qui la pourta 
foutenir? ' 

is. JVlaintenant done auffi , dit PE- 
ternel , 
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ternel , convertiflez-vous a moi de tout 
vdtre coeur , avec jeune, avec larmes , 
& avec lamentation ; 

13. Et rom£ez vos coeurs , & non pas 
vos vfctemens , & retournez a PEter- 
nel vdtre Dieu ; car il eft mifericor- 
dieux & pitoyable , lent a la colere , 
& abondant en grace ; & il fe repent 
cPavoir aflBigg. 

14. Qui fait fl PEternel vdtre Dieu 
ne viendra point a fe repentir ; & s'il 
ne iaiffera point apres lui la b£n£dic- 
tion , le gateau & Pafpe'fion ? 

H. Sonnez de la trompette en Sion , 
fanfHfiez le jeune , publiez Paflemblge 
folemnelle ; 

16. Convoquez le peuple, fanttifiez 
Paflemblge, appellez les Anciens.fai- 
tes venir les enfans & ceux qui font 
£ la mammelle ; que P£poux forte de 
fou cabinet , & P6poufe de fa charabre 
nuptiale. 

17. Que les Sacrificateurs , qui font 
le fervice de PEternel , pleureut cntre 
le portique & Pautel , & qu*ils difent : 



leurs railleries. Pourquoi diroit-on par- 
mi les peuples : Ou eft leur Dieu ? 

18. PEternel a 6t€ jaloux de fa terre v 
il a e*te £mu de companion envers fon 
peuple. 

19. Et PEternel a rlpondu & a dit 
a fon peuple : Voici , je vous envoie- 
rai du fro men t , du bon vin , & de 
Phnile, 8c vous en ferez rafiaii£s, & 
je ne vous expoferai plus a Popprobre 
par mi les nations. 

20. J'lloignerai de vous celui qui 
vient du feptentrion , & je le pouife- 
rai dans un pays fee & deTole* ; ce qui 
fera devant , vers la mer orientate; 
& ce qui fera derri£re , vers la mer 
occientale; fa puanteur montera, & 
fon infeftion s'elevera; quoi qu'il ait 
fait de grandes chofes. 

21. Ne crain point , terre , ggaie-toi, 
8c tere'joui" ; car PEternel fera^le gran- 
des chofes. 

22. Ne craignez point , b£tes des 
champs , car Tes patu rages du deTert 
ont ponfle" leur jet , & me me les ar- 
bres ont poufTe" leur fruit ; le figuier 
& la vigne ont pouflTe* avec vigueur. 

23. Et vous, enfans de Sion, £ga- 
yez-vous & vous rljouftTez en PEter- 
nel vdtre Dieu ; car il vous donnera 
la pluie felon fa juftice ; meme il r£- 
pandra fur vous la pluie de' la pr£- 
mie're & de la demise faifon comme 
auparavarit. 

24. Et les aires feront implies de 
froment , & les cuves re'gdrgeroht de 
vin excellent 8c d'huile. 

25. Ainfi je vous rendrai les fruits 
des ann£es que la fauterelle , le hur- 
bee , le vermifleau , &• le haneton , 



ma grande arme> , que j'avois envoySe 
contre vous , avoient brout6s. y 

26. Vous aurez done en abondance 
dequoi manger & etre raflaiies ; & 
vous louerez le nom de PEternel vd- 
tre Dieu , qui vous aura fait des cho- 
fes merveilleufes ; ainfi mon peuple 
ne fera plus jamais confus. 

27. Et vous faurez que je fuu au 
milieu d'lfrael , que je futs PEternel 
vdtre Dieu , 8c qu'il n> en a point d'au- 
tre ; & mon peuple ne fera plus ja- 
mais confus. • 

28. Et il arrivera apres ces chofes, 
que je repandrai mon Efprit furtou- 
te chair ; & vos ills & vos filles pro- 

ftheti feront; vos vieillards auront des 
bnges , & vos jeunes gens auront des 
viiions. 

9. Et meme en ces jours-la je re- 
pandrai mon Efprit fur mes ferviteurs 
& fur mes Cervantes; 

30. Et je ferai des miracles dans 
les eieux & fur la terre , du fang & 
du feu, 8c des colomnes de fumee. 

31. Le foleil fera change' en te"n£- 
bres & la lune en fang , avant que le 
jour grand & terrible de PEternel vien- 
ne. 

32. Et il arrivera que quiconque in- 
voquera le nom de PEternel fera fau- 
ve; car le falut fera dans la monta- 
gne de Sion , & a Jerufalem , comme 
PEternel Pa dit , 8c dans les reftes que 
PEternel aura appelle's. 

REFLEXIONS. 
MOus devons recueillir de ce chapi- 
L ^ tre , de m£me que du precedent , 
I. Que la famine , la guerre , & les 
autres calamines , font des effets de la 
juftice de Dieu , & des verges dont il 
fe fert pour punir les hommes. II. 
Que quand Dieu paroit irrit6 , Pon 
doit de*tourner fa Jolere par la prieV 
re & par le jeune; mais que la veri- 
table maniere de jeuner eft d'avoir le 
cceur brife" par une vive douleui , & 
de fe convertir iincgrement a Dieu. 
C'eft la un devoir g£n£ral ; mais les 
exhortations que Joel adrefTe aux Sa- 
crificateurs , montrent qiill regarde 
d'une faqon toute particulilre les Mi- 
niftres de la Religion. III. Le Pro- 
phete predit que Dieu racheteroit fon 
peuple ,. qu'il repandroit fon Efprit 
fur toute chair dans les derniers jours, 
& qu'alors tons ceux qui invoqueroient 
le nom du Seigneur feroient fauv£s. 
Cet oracle fe rapporte aux terns de 
PEvangile. On en vit Paccomplifle- 
ment , lors que Ndtre Seigneur envoya 
le Saint Efprit aux Apdtres , apres fon 
afcenfion , comme Saint Pierre le fait 
voir au chapitre II. du livre des Ac- 
tes; & cetce promefte s'ex^cute en fa- 
veur de tousles fideles qui vivent fous 
la Nouvelle Alliance ; Dieu repandant 
fon Efprit dans leur ^ cceur , & accor- 
T t t S dant 
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dam le faJut a tous ceux qui invoquent 
Ibn nom ; ce qui doit nous etre un motif 
a ceMebrer.la mife>icorde de Dieu en- 
vers nous, & a profiter de toutes les 
benedictions fpirituefles qu'il nous com- 
munique fi abondarament dans Ton 
Eglife. . 

CHAPITRE III. 

Joel predit que Dieu rameneroit les Juifs 

da.ru leur pays apres la captivite ; 

qu'il feroit la vengeance des cruautes 

tX des injujtjces que lews ennemu 

aproient exercees centfeux ; qu'il deli- 

vreroit [on peupU , £7* qu'il le bentroit 

abondamment. 

r^Ar voici , en ces jours-la , & en ce 

^ tems-la , auquel je fejai revenir 

ceux qui auront etc" emmenls captifs 

& de Juda & de Jerufalem; 

2. J'affeinblerai toutes les nations , 
& je les ferai defcendre dans la val- 
ine de Jofaphat; & la j'entrerai en 
jugement avec eux , a caufe de mon 
peuple , & de mon heritage d'Ifrael ,. 
qu'ils ont difperfe* parmi les nations , 
ccparce qW\\s fe font partages mon pays; 

3. £t qu'ils ont jette" le fort fur mon 
peuple ; & qu'ils ont donne* de jeunes 
garqons pour la proftitution ; & ont 
vendu les jeunes filles pour du vin 
qu'ils ont bu. 

4- Qu'ai je aufli a faire avec vous, 
Tyr fie Sidon, & tous les couftns de 
la Paleftine? Voulez- vous vous ven- 
ger de moi ? Si vous voulez vous 
venger demoi , je vous rendrai promp 
tement & fubitement fur la tete vdtre 
ialaire. 

5. Car vous avezpris mon argent & 
mon or , & vous avez emporte* dans vos 
temples mes c holes les plus prlcieufes 
& les meilleures. 

6. Et vous avez vendu les enfans de 
Juda , & les enfans de Jlrufalem aux 
enfans des Grecs , afin de les Eloigner 
de leur pays. 

7. Voici , je les ferai revenir du lieu 
oik Us ont ete tranfportes , apres que 
vous les ave^ vendus ; & je terai re- 
tourner fur vdtre tdte vdtre falaire. , 

8. Je vendrai vos fils & vos lilies , 
Us livrant entre les mains des enfans 
de Juda ; & ils les vendront a ceux de 
Sce'ba, qui les txanfporterent vers une 
aation eioignee ; car PEternel a parie*. 

9. Publiez ceci parmi les nations ; 
prlparez la guerre > reveillez Wshom- 
zncs torts; que tous les gens de guer- 
re s'approchent & qu'ils; monteut. 

*o. torgez des epees de vos hoyaux, 
& i des lances de vos ferpes ; £T que le 
foible dile: $zfuu fort. 
. ii. Nations-, affemWez-vous , venez 
de toutes parts , & foyez affemblees : 
C'eftla que l'Eternel abattra tes braves. 

la. Que les nations Je reveillent , 
& qu'elles monteiu. a.la vallee de Jo- 
fnphat; car j'*, ferai aflis pour juger 



les nations dc tous les environs. 

13. Mettez la faucille, carlamoif- 
fon eft meure ; venez , $ defcendez , 
car le prefToir eft plein ; les cuvesre- 
gorgent , car leur malice eft grande. 

14. Peuples , peuples , a la valine 
de la definition ; car la journe'e de 
PEternel approche , dans la valine dc 
la definition. 

15. Le foleil & la* lune ont e*te* obC 
curcis, & les etoiles ont retire leur 
lumi6re. 

16. Et PEternel rogira de Sion , & 
fera ouir fa voix de Jlrufalem ; les 
cieux & la terre feront ebranles, & 
PEternel fera la retraite de fon peu- 
ple , & la force des enfans d'IfraeL 

17. Et vous faurez que je fuM PEter- 
nel vdtre Dieu , qui habite en Sion » 
montagne de ma lain tete ; & J6ru(a- 
lerp fera fainte, & les etrangers n'y 
pafferont plus. 

18. Et il arrivera en ce jour -la, 
que le vin doux degoutera des mon- 
tagnes ; le lait coulera des cdteaux; 
les eaux couleront dans toutes les val- 
ines de Juda, & il fortira une fontai- 
ne de la maifon de PEternel , qui ar- 
rofera la valine de Sittim. 

19. I/Egypte fera defole'e , & PIdu- 
m€e fera riduite en deferts & en fo- 
litude, a caufe de la violence qui a 
ete faite aux enfans de Juda , def- 
jtieis ils ont re*pandu le fang innocent 
dans leur pays. 

20. Mais la Jude*e fera habitee €ter- 
nellement, & J^rutalem d'age en age. 

21. Et je nettoierai leur fang, que 
je n'avois point nettoye" ; car PEter* 
nel habite en Sion. 

REFLEXIONS. 
I ES promefTes qui font contenues 
■^ dans ce chapitre , & par lefquelles 
Dieu s'ltoit engag^ de ramener les 
captifs de Juda dans leur patrie , & 
de punir* les nations idolatres , & les 
peuples qui les avoient afniges , s'ac- 
complirent lors aue les Juifs re vin rent 
de la captivite de Babylone ; 
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ARGUMENT. 

D2E0" enwya le Propbete Amos , ^«i etoit forger f po#r e#. 
/w#r Zrx Jwz/j d'lfratl £«f de Juda a la repentance ,• pour 
leur denoncer jet Jugemens >• g? * « Uflme tfe*» j /w«r predire 
la dilivrance du peuple de Dieu , g? to etna? <te Jefus* 
Cbrifl* Le terns auquel Amos vivoit eji marque an comment 
cement de fon livre. 



CHAPITRE I. 
JHeu dit qWil altoit punir Us Syriens, 
. /« Philtjtins , /« 7>r«iw , /« /</»- 
?*»*«»/ , £T /« H ammonites , 4 ftuft/r 
<fc /««« crfwwi £T de tons Us maux 
%u y ils. avoient faits aux Juifs. 
Tf ES paroles d'Amos, qui £toit 
■ d'entre les bergers de Tlkoah, 
M a lefquelles il entendit en vifion 
touchant Ifragl, du terns de 
Hozias Roi de Juda , & de Jeroboam 
fils de Joas Roi d'Jfrael , deux ans 
avant le tremblement de terre. 

2. II dit done : L'Eternel rugira de 
Sion , & fera ouKr fa voix de Je>u 
falem i les ca banes des bergers fc la 
menteront, & le fommet de Carmel 
fechera. 

3. Ainfi a dit PEternel : A caufe de 
trois crimes de Damas , meme a cau- 
fe de quatre , je ne re'voqucrai point 
ceci ; parce qu'ils ont Icrafe* Us habi- 
tant de Galaad avec des herfes de fer. 

4. Je mettrai le feu a la maifon de 
Hazagl , £T ce feu dlvorera le palais 
de Ben-hadad. 

5. Je briferai auffi les barres de Da- 
mas, & j'exterminerai de Bikhath-aven 
les habitans. , & de la maifon d'H6- 
den celui qui y tient le fceptre ; & le 
peuple de Syrie £ra tranfporti a Kir, 
adit PEternel. 

6. Ainfi a dit PEternel : A caufe _. 
trois crimes de Gaza , meme a caufe 
de quatre , je ne reVoquerai point ce- 
ci ; parce qu'ils ont tranfporte' ceux de 
Juda en uft captivite entie're , juiques 
& les livrer aux Idumlens. * 

7. Je mettrai le feu a la muraille 
de Gaza , £T Ufeu deVorera fes palais. 

8. Et j'exterminerai d'Afqdod ceux 
quiPhabitent, & d'Af<;k61on celui qui 
y dent le fceptre 5 puis jp tournerai 



ma main fur Hlkron , & le refte des 
Philiftins plrira , a dit le Seigneur 
PEternel. 

9. Ainfi a dit PEternel : A caufe de 
trois crimes de Tyr , meme a caufe de 
quatre , je ne rlvoquerai point ceci ; 
parce qu'ils ont livre" ceux de Juda en 
une captiviti entilre a Edom, & ne 
fe font point fouvenus de Palliance fra- 
ternelle. 

10. Je mettrai le feu a la muraille 
de Tyr , & ce feu de*vorera fes palais. 

11* Ainfi a dit PEternel : A caufe 
de trois crimes d'Edom , m£me a cau- 
fe de quatre , je ne re"voquerai point 
ceci ; parce qu'il a pourfujvi fon fr^- 
re avec P£pe> , & viole" la companion 
qu'il lui deveit , & que fa colere d6- 
chire continuellement , & qu'il garde 
fa fureur a toujours. 

12. Je mettrai le feu a Teman, £T 
ce feu d£vorera les palais de Botfra. 

13. Ainfi a dit PEternel: A caufe de 
trois crimes des ent'ans de Hammon , 
m£me a caufe de quatre , ie ne re'vo- 
qucrai point ceci ; parce qu'ils ont fen- 
du les femmes enceintes de Galaad , 
afin d'^tendre leurs frontie'res. 

14. J'allumerai le feu , avec alarme, 
au jour du combat , avec le tour bil- 
lon , au jour de la tempete , en la 
muraille deRabba, & cc/tKdlvorera 

defTes palais. 

15. Et leur Roi ira en captiviti, 
lui avec les Principaux de fon pays , 
a dit PEternel. 

REFLEXIONS. 
T A configuration qu'il faut faire Cur 
■ L ' ce chapitre, e'eftque toUs'lespeu- 
ples qui font ici nomm£s ^prouve^refnt 
les effets des menaces d'Amos & des 
autres Propfietes ; & que Dieu les, pu- 
nit , uar le moyen des Aliyriens , de 
leurs 
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leurs injuftices, de leur orgueil, & 
des cruaut^s qu'ils avoient exerce*es 
contre les Juifs ; par ou nous voyons 

J [lie Dieu eft jufte & veritable dans 
es menaces , & <m'il venge les maux 
qui font faits aux mnocens , & fur tout 
i fon Eglife. 

CHAPITRE II. 

^Arnos denonce la ruine des Moabites. 
Il declare enfuite , que les habitant du 
Royaume de Juda £7* ceux du Royau- 
me (Clfra'el feroient aujji funis , pour 
avoir abandonne le Jervict £f les loix 
du Seigneur , & s^etre rendm coupa- 
bles cTune noire ingratitude ; £T par- 
ce que Dieu ayant fufcite des Prophe- 
tes parmi tux pour les avertir , Us 
avoient refufe de les ecouter. 
Ainfi a dit PEternel : A caufe de 
** trois crimes de Moab, m£me a 
eaufe de quatre , je ne re>oquerai 

Soint ceci; parce qu'il a brule" lesos 
u Roi d'Edom , jufques a les calciner. 

2. Je mettrai le feu dans Moab , 
ui deVorera les Palais de K6rijoth ; 

jc les Moabites mourront dans le tu- 
mnlte , dans l'alarme , & au fon de la 
trompette 

3. J'exterminerai les Gouverneurs 
du milieu de fon pays , & je tuerai 
avec eux tous les Principaux du pays, 
8 ditPEternel. 

4. Ainfi a dit PEternel : A caufe de 
trois crimes de Juda , mSme a caufe 
de quatre, je ne r€voquerai point ceci ; 
parce qu'ils ont rejetti la Loi de l'E- 
ternel , & qu'ils n'ont point garde* fes 
ftatuts ; mats les menfonges que leurs 
p6res avoient fuivis les ont fait ggarer. 

5. Je mettrai le feu dans Juda, qui 
d£vorera les Palais de Jerufalem. 

6. Ainfi a dit PEternel : A caufe de 
trois crimes d'Jfragl , mSme a caufe 
de quatre , je ne r^voquerai point ce- 
ci ; parce qu'ils ont vendu le jufte 
pour de Pargent , & le miflrable pour 
line paire de fouliers. 

7. Foulant aux pics fur la pouflilre 
de la terre la tete des pauvres , ils 
font du tort aux affiig^s dans leur cau- 
fe; un horame & fon pe*re vont vers 
une meme fille , pour profaner le nom 
de ma Sainteti, 

8. lis fe couchent pres de tous les 
autels , fur les vetemens qu'ils ont 
pris en gage ; & ils boivent , dans la 
xnaifon de leurs dieux , le vin de ceux 
qu'ils ont condamn^s injufiement. 

' 9- J'avois pourtant detruit PAmor- 
rheen. devant eux; duquel la hauteur 
•ton comme la hauteur des cedres , 
'& qui etoit fort comme des chines; 
* & j'avois detruit fon fruit par defms , 
& fes racines par defTous. 

io. Je vous ai auffi tire's du pays 
d'Egyute, & je vous ai conduits par 
»c deleft- quarante ans durant , arm que 



vous poft£da{fiez le pays de PAmor- 
theen! 

n. J'ai fufcite" encore que(ques-ms 
d'entre vos fils , pour etre Prophetes ; 
& quelques-uns d'entre vos jeunes gens, 
pour etre Nazariens : Cela n'eft il pas 
vrai , 6 en fans d'lfraftl , dit PEternel. 

12. Mai's vous avez fait boireduvin 
aux Nazariens , & vous avez fait deTen- 
fe aux Prophetes , en leur difant : Ne 
prophelifez plus. 

13. Voici , je vais fouler le lieu on 
vous habitez , comme un chariot plein 
de gerbes foule tout ou il pajfe. 

14. Tellement que Phomme leger ne 
lourra fu'i'r ; le fort ne trouvera pas fa 
force , & le vaillant ne fauvera point 
fa vie. 

15. Celui qui manie Parcne pourra 
demeurer ferme; Phomme leger a la 
courfe n'e*chappera point ; Phomme dt 
cheval ne fauvera point non plus fa vie; 

1 6. Et le plus courageux entre les 
plus braves s'enfuira tout nud , en ce 
jour-la, dit PEternel. 

REFLEXIONS. 
T ES menaces qui font contenu&s dan» 
■^ ce chapitre nous engagent a confi- 
de>er , que Dieu , apres avoir dit qu'il 
vouloit punir les peuples voifins des 
Ifraelites , declare qu'il vouloit auffi 
faire la punhion des p6che*s des habi- 
tans du Royaume de Juda & du Royau- 
me d'Ifrael ; & cela parce qu'ils avoient 
peclie" contre Dieu , abandonne' fon 
fervice , abufe" de fes bienfaits , & re- 
fufe d'gcouter les Prophetes qu'il avoit 
fufcite"s au milieu d'eux en divers terns. 
Dieu punit le plche' par tout ; & prio- 
ri palement en ceux a qui il a accor- 
de des graces particuli^res , lors qu'il 
leur arrive d'etre ingrats k fes bontis, 
de violer fes loix , & de m6pril*er fa 
parole & les avertiifemens de fes Ser- 
viteurs* 

CHAPITRE III. 
sAmos denonce aux Ifraelites les terrible* 
jugemens de Dieu , £f il leur decla- 
re que les menaces des Ptophetss aU 
loient s\xecnter. It. v II op p file les 
Philifiins , pour etre temoins des cri- 
mes des IJraelJtes , £F de la vengean- 
ce que Dieu vouloit en faire : 11 dit 
que leurs villa £T leurs pulau feroiemt 
renverfes ^ £7" que B6th-el , qui hut 
le lieu ou ils Jervoient les idoles , ft- 
roit entierement detruit. 
pNfans d'lfragl , e'coutez la parole 
* 31 que PEternel a prononce'e contre 
vous , , contre toutes les families que 
j'ai tire'es du pays d'Esypte, & ce 
qu'U a dit : 

2. Je n'ai connu que vous d'entre 
toutes les families de la terre ; c'efk 
pourquoi je punirai fur vous toutes 
vos iniquit6s. 

3. Deux hommes marcheront-ils eo- 
femble , s'ils n'en font d'accord ? 
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4. Le lion rugira-t-il dans la foret, 
s'il n'a qudque proie ? Le lionceau 
jettera-il fon cri de fon gite, s'il n'a 
pris quelque chofe ? - 

5. Un oifeau tomberoit-il dins les 
filets fur la terre, fans qu'on lui eut ten- 
da des laqs ? Leveroit-on le filet de def- 
fus la terre fans avoir du tout rien pris ? 

6. La trompette fonnera-t-elle par la 
ville , fans que le peuple 6tant tout ef- 
fraye" s'affemble? Ou , y aura-t-i) quel- 
que malheur dans la ville, que PE- 
ternel ne Pait fait. 

7. Car le Seigneur PEternel ne fera 
rien , qu'il n'ait r6v€\6 fon fecret aux 
Prophetes fes ferviteurs. 

8. Le lion a rugi : Qui ne craindra ? 
Le Seigneur PEternel a parle" : Qui ne 
prophltifera ? 

9. Faites entendre ceci fur les palais 
d'Afqdod , fur les palais du pays d'E- 
gypte , & dites : Affeuiblez-vous fur 
fes montagnes de Samarie, & regar- 
dez les grands deTordres qu'il y a au 
dedans d'elle , & ceux a qui Ton fait 
tort au milieu d'elle. 

10. Tls n'ont fu faire ce qui eft droit, 
dit PEternel , car ils amaiPent des tr6- 
fors de violence & de rapine daus leurs 
palais. 

11. Cell pourquoi ainfi a dit le Sei- 
gneur PEternel : . L'ennemi vient , il 
eft autour du pays , il oteta ta force, 
& tes palais feront pi!16s. ~x 

12. Ainfi a dit PEternel: Comme fi 
un berger feuvoit de la gueule d'un 
lion les deux jarrets , ou le bout d'une 
oreille ; ainfi les enfans d'Ifrae'l, qui de- 
sneurent a Samarie , feront fauve*s au 
coin du lit & dans la ruelle du chalit. 

13. Ecoutez & proteftez contre la 
maifon de Jacob , dit le Seigneur PE- 
ternel , le Dieu des armies ; 

14. Qu'au jour que je punirai les 
crimes d'Ifrael fur lui , j'exercerai auffi 
la pumtion fur les autels de Bethel, & 
les cornes de Pautel feront retranchles 
& tomberont par terre. 

15. Et je frapperai la maifon d'hy- 
ver avec la maifon d'£t€ ; les palais 
d'yvoire feront ditruits , &les grandes 
maifons prendront fin, dit PEternel. 

REFLEXIONS. 
T E traitement f£v£re que Dieu fit 
- 1 -' aux Ifraelites , qu'il avoit e*lusd'en- 
tre tous les peuples de la terre, mais 
qui s'etoient rebelles contre lui, nous 
cnfeigne, que ceux que Dieu a rectus 
dans fou alliance , & qu'il a diftingues 
par (es faveurs , font ceux .qu'il punit 
le plus rigoureufement , lors qu'ils 
lui deviennent infideles. II. Ce chapi- 
tre nous apprend , que quand Dieu par- 
le & menace , tout le monde doit etre 
dans la crainte ; & qu'il n'arrive an- 
cun mal aux hommes qui ne vienne du 
Seigneur. Cela doit nous infpirer une 
crainte falutaire pour la voix de Dieu 



& pour fes menaces ; nous faire re- 
connoitre que tous les maux & toutes 
les calamity font difpenflespar la pro- 
vidence , & qu'ainfi il faut adorer en 
toutes chofes la juftice de Dieu , & fe 
foumettre a fa volonti. III. Quand 
nous lifons, que Dieu appelle les na- 
tions voifines pour voir les grands de- 
fordres qui regnoient dans le pays 
d'Ifrael , & pour etre temoins de la 
punition qu'il fe propofoit d'eu faire, 
cela marque Pextreme corruption des 
Ifraelites, qui 6toit telle que meme 
les nations idolatres devoient en etre 
£ tonuses , & reconnoitre la juftice des 
jugemens de Dieu fur eux. IV. Cette 
juftice de Dieu paroit , en ce que 
Bethel , qui Itoit la ville on Pon ado- 
roit les idoles , & les maifons des, 
Orands , ou ils avoient commis leurs 
crimes , devoient €tre deiolees & de"- 
truites pour toujours. 

C HA P I TRE IV. 

sAmos predit , que Samarie , . qui etoit 

la capitate du Royaume des Dix Trim 

but , fer &it bientot detruite , a, caufc 

dei crimes , des injujiices , £7" des 

violences qui y etotent commifcs par Uk 

Giands, qui font ici appelies des va- 

ches grafles des Bafqan ; ty' a caufe de 

Vidolatrie qui s^exerqoit a x B6thel £7" 

a Guilgal. 11 reproche apres celaauie 

Ifraelites , que bten que Dieu les cut 

chaties par la famine , Spar la ftche- 

rejfe % par les infecbes , far la martd- 

lite , CT par d?autresfleaux , ils ne /'£ 

toient point cdnvertis^ a lui } £7* qu'ain* 

fi ils devoient fe preparer a rejfentir les 

dernier •s effets de fa colere, 

P Coutez cette parole - ci , vaches de 

*** Bafqan , qui vous tenez dans la mon- 

tagne de Samarie, qui faites tort aux 

petits , & qui opprimez les pauvres ; 

qui dites a leurs maitres : Apportez 

& npus boirons. 

2. Le Seigneur PEternel a jure" par 
fa faintete" , que voici , les jours vien- 
nent fur vous , qu'il vous enlevera avec 
des pointes ; & ce qui reftera de vous, 
avec des hameqons de pecheur. 

3. Et vous fortirez dehors par les 
breches , chacune de vous devant foi , 
& vous jetterez-la vos palais , dit PE- 
ternel. 

4. Entrez a Bltti-el , & commettez- 
y vos crimes ; multipliez vos crimes 
a Guilgal , & amenez vos facrifices des 
le matin, & vos dixmes au bout de 
trois ans: 

5. Et faites des parfums depainle- 
v€ pour l'oblation d'a&ion de graces ; 
publiez les oblations volomaires, 8c 
les fattes favoir ; car vous le voulez 
ainfi , enfans d'Ifrael , dit le Seigneur 
PEternel. 

6. C'eft pourquoi auffi je vousai ren- 
du les dents nettes dans toutes vos vil- 
les , 8c la difette de pain dans tous vos 

lieux 



Digitized by LiOOQ IC 



io$& 



A MO S. 



lieux ; & vous ne vous fetes point con- 
vertis a moi , dit PEternel. 

7. Je vous ai auffi retenu ia pluie , 
quand il refioit encore trois mois jwf- 
ques a la moifTon ; j'ai fait pteuvoir 
fur une ville , & je n'ai point Fait pleu- 
voir fur Pautre ; une pi£ce de terre a 
6te* arrofSe de pluie , & Pautre pi6ce 
fur laquelle il n'a point plu eft ffech£e. 

8. Et deux , meme trois villes » ont 
courn vers une autre ville pour boire 
de Peau , & n'ont point 6te* raffafie"es ; 
& vous ne vous fetes poiut convertis & 
moi, dit PEternel. 

9. Je vous ai frapp^s de brulure , 
& de nifele ; le haneton a'broutfetous 
les jardins , les vignes , les figuiers , 
& les oliviers que vous ariez ; & vous 
ne vous fetes point convertis a moi , 
dit PEternel. 

io. Je vous ai envoye* la mortality, 
comme je Pavois envoy£e en Egypte, 
& j'ai fait mourir par Pepfee vos gens 
d'felite , outre vos chevaux qui avoient 
£tc pris ; j'ai fait monter la puanteur 
de vos camps en vos narines; & vous 
ne vous fetes point convertis a moi , 
dit PEternel. 

it. J' en ai renverfe" parmi vous com* 
me je renverfai Sodome & Gomorrhe, 
& vous avez fete* comme un tifon tir6 
du feu , & vous ne vous fetes point 
convertis a moi , dit PEternel. 
-. 12, C'eft pourquoi je te traiterai de 
la mfeme manure , 6 Ifrael ; & puif- 
que je veux te faire cela , prepare-to i 
a la rencontre de ton Dieu , 6 Ifrael 
. 13. Car voici celui qui a formlles 
montagnes , qui a cre'fe le vent , & 
tpii declare a Phomme quelle eft fa 
penffee > qui fait Panbe £7* Pobfcuritfe, 
& quLmarche fur les lieux elevSsde 
la terre: L'Eternel le Dieu des armies 
*ft fon nom. 

R E F L EX I N S. ' 

JL y a ces deux reflexions a faire fur 
^ ce chapitre : La prernifere , qu'entre 
les p£chfes qui irritent le Seigneur, il 
y en a deux qui provoqoent particu- 
dierement fa colfere contre les neuples ; 
Avoir, Poppreflien & les injustices qui 
font eoramifes par les Principaux i & 
la profanation du fervice divin , & le 
-faux culte que Pon - rend a Dieu. La 
feconde reflexion eft , 1 que Dieu a ac- 
coutume* d'appeller les hommes a la 
repentance, par divers chatimens, avant 
que de faire tomber fur eux fes der- 
niers jugemens. II avoit envoys' aux 
Israelites la famine, la Kchereue , la 
brulure , les infettes , la mbrtalitfe, & 
Ja guerre , pour les rappeller a lui ; 
mais parce qu'ils ne fe convertirent 
pas fincferement a Dieu, lors qu'illes 
frappoit lie ces divers flteux , il em- 
ploya enfin les derniers & les plus tt- 
vews chatimens , en les livrant i leurs 



& en les chaflant de leur pa- 



ennemis , 
trie. 

CHAPITRE V. 

^imos credit £T deplore la defolation des 
Dix^Tribus; £f il attribuc. cette 'de- 
flation a ridolatrie, a CoppreJJton , 
a Finjuftice , £7* aux divers crimes de 
cette nation ; mait fur tout , a ce qua* 
lieu de chercher Dieu , £7* de ne fir- 
vir que lui , elle continuoit dans U 
culte idolatre qui etoit exerce a Bethel, 
a Gujlgal , & a Beerfc<§ :>ah. //. Ce 
Prophete leur annonce les malheurs qui 
aUoient fondre fur leurs villes £T fur 
tout leur pays. III. 11 dit enfin, que 



Dieu batjfoit leurs affemblees , leurs 

hotocauftes , £? tout leur culte ; parce 

qu'ils firvoient les idoles , comme leurs 

peres avoient fait dans le deftrt ; £T* 

que pout les punir de leur idolatrie, lis 

aUoient etre tranfportes en *Ajfyrie du 

deld de Dam as. 

pCoutez cette parole , cette complain* 

*** te , que je prononce a haute voix 

fur vous , 6 maifon d' Ifrael. 

2. Elle eft tomble , elle ne fe re- 
levera plus , la fille d'Ifrael ; elle eft 
abandon nfee fur la terre , il n> a per- 
fonne qui la relfeve. 

3. Car ainfi a dit le Seigneur PE- 
ternel a la maifon d'Ifrael : La ville , 
de laquelle il en fortoit mille, nen 
aura de refte que cent ; & celle de 
laquelle il en fortoit cent , n'en aura 
de refte que dix. 

4. Voici done ce que PEternel a dtt 
a la maifon d'Ifrael : Cherchez-moi , 
& vous vivrez. 

5. Et ne cherchez point Blth-el , 
& n'enttez point a Guilgal , & ne paf- 
fez point a B6erfc6bah ; car Guilgal 
fera enticement tranfporte*e , & Beth- 
el fera reduite a rien. 

6. Cherchez PEternel , & vous vi- 
vrez ; de peur qu'il ne'faififle la mai- 
fon de Jfofeph , comme un feu qui U 
confumera , fans qu'*7 y ait perfonne 
qui Pfeteigne a Beth-el. 

7. Parce qu'ils changent le droit en 
abfynthe , & qu'ils mettent la juftice 
par terre. 

8. Cherchez celui qui a fait les pleia- 
des & Porion ; celui qui change les plus 
noires tinebres en aube de jour, & 
qui fait devenir le jour, obfeur com- 
me la nuit ; celui qui appelle les eaux 
de la mer , & qui les repand fur hi 
terre ; duquel le Nom eft PEternel. 

9. Ceft celui qui fortifie Popprefteur 
contre Vhomme fort i eolorte que Pop- 
prelfeur entrera dans la forterefle. 

10. lis ha'iifent a la porte ceux qni 
les reprennetu ; Sc ils ont en abomina- 
tion celui qui parle en intlgritl. 

11. C'eft pourquoi a caule que vous 
opprimez le pauvre , & que vous lui 
enlevez fa charge de froment , vous 
Evez bad des maifonsdepierre detail- 

le. 
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le, mais vous n'y hribiterez point; 
vous avez plants des vignes bonnes k 
fouhait, mais vous n'en boirez point 
Je vin. ! 

i a. Car j'ai connu vos crimes qui 
font en grand nombre , & vos plchls 
qui fe font renforces $<votu etes des op- 
prefTeurs du jiifte , vous recevez des 

Srlfens , & vous perverthTez le droit 
es pauvres'a la porte. 
' 13. C'eft pourquoi Vhomme prudent 
fe tiehdra en filence en ce tems-la, car 
le terns eft mauvais. 

14. Cherchez le bien , & non pasle 
mal, afin que vous viviez ; & alors 
TEternel le Dieu des armies fera avec 
vous , comme vous Pavez (lit. 
. * IS. Haifiez le mal , & aimez le bien, 
& ItablifTez la jufiice a la porte ; PE- 
ternel le Dieu des armies aura peut- 
£tre pitil du refte de Jofe£h. 

16. C'eft pourquoi ainfi adit PEter- 
nel , le Dieu des armies , le Seigneur : 
Lamentation par toutes les places ; on 
criera par toutes les rugs , Hllas ! 
Hllas! & on appellera au deuil le la- 
boureur , & a la lamentation ceux qui 
favent feire les plaintes funlbres. 

17. II y aura des lamentations par 
toutes les vignes; car je pafTerai tout 
au travers de toi , a dit PEternel. 

18. Malheur a ceux qui dlfirent le 
jour de PEternel ! l)equoi vous fervi- 
m-t-il ? Le jour de PEternel Fera des tc- 
nebres , & non de la lumilre. 

19. Comme fi un homme fuyoit de 
devant un lion , & qif'iui ours le ren- 
contrac ; ou qu 1 il entrat en la maifon, 
& qu'il appuyat fa main fur la paroi, 
& qu'un ierpent le raordit. 

20. Le jour de PEternel ne fera-t-il 
nas o^es tlnebres , .& non unelumil- 
.re ? N'y a-t-il pas de Pobfcuritl , & non 
de la clarte ? 

a I. Je hais & je rebuke, vos fetes fo- 
lemnelles ; & l'odeur de ce que vous 
m'tjfrirez dans vos aflembieet folem- 
nellts ne me fera pas agrlable. 

22. due fi vous m'oftrez des holo- 
Cauftes & des gateaux * je ne /«rece- 
vrai point; & je ne regarderai point 
Jes oblations de profplritl que vous 
ferez de vos beta grafles. 

23. Ote devant moi le bruit de tes 
cantiques , & que je n'entende plus 
la mllodie de tes harpes. 

24. Mais le jugement roulera com. 
"me de Peau , & la juftice comme un 

torrent impltucux. 

25. Eft-ce a moi, maifon d'Ifrael, 

Jue vous avez ofrert des facrifices & 
es gateaux au dlfert pendant quaran- 
( te ans? 

, 26. Au contraire , vous avez portl 
le tabernacle de votre Moloc £r Ki- 
jun , vos images , & Pltoile de vos 
dieux,-que vous vous etes faits. 
. 27. C'eft pourquoi , je vous tranf- 



porterai ati dela de Damas , a dit PE- 
ternel , duquel le nom eft , Le Dieu des 
armies. 

REFLEXIO WS. 
M"Ous continuons a voir ici , que Dieu 
L * faifoit reprocher aux Ifraelites deux 
plchls principanx ; Tun qu'ils Itoient 
des idolatres ; Pautre , que les Grands 
Itoient des gens fans religion & fans 
confcience , qui opprimoient les inno* 
cens , qui commettoient des injuftices, 
&'qui recevoientdes prlfens & desrl- 
compenfes. Ces reproches , qui revien- 
neqt fi fouvent dans les Prophltes , mar- 

?[uent bien clairement, que cesplches- 
a font du nombre de ceux que Dieu 
ne peut laiifer impunis , & qui caufent 
la mine des peuples & des Etats. II. n 

faroit d'ici , que dans ces terns on les 
firaeiites Itoient (i fort menaces, Dieu 
avoit encore la bontl de ledr enfeijner 
ce quoits deVoient faire pour prevenir 
Ieur ruine , en leur dlfendant d'aller a 
Bethel , & dans les autres lieux ou Ton 
fervoit les idoles ; & en leur difant k 
rli'terles fois : Cherchez-moi , £7* vous vi- 
vrez ; batjfez le mal , aimez le bien , ren- 
dez la juftice dans les jugemens ; peut- 
etre le Seigneur aur a-t-il pitie de vous, 
Dieu eft infiniment bon , 8c d'une Ion- 
gue patience envers les plcheurs ; & 
avant que de leur infliger les peines 
qu'ils m^ritent , il leur enfeigne le mo- 
yen de les eViter, III. On voit ici , que 
les facrifices & tout le culte des Jnifs 
ne failtjient qu'offenfer le Seigneur i 
qu'il haTffoit leurs f&tes folemnelles & 
leurs aflemblles , • 8c qu'il ne vouloit 
plus recevoir leurs holocauftes. Par la 
Dieu temoigne quMl regarde tons les 
aftes extlrieurs de rlligion , mSme 
ceux qui fe font avec le 'plus de fo* 
lemnitl , comme des aftes facrileges & 
impies, lors que ceux qui les pratiquent 
foulent aux pils les faintes- loix - 9 & 
n'ont pas une vlritable intention de 
lui plaire & de lui obeir. ' 

CHAPITRE VI. 

Les ctnfures gf les menaces de ce chapi- 
trt s^adrejftnt Principalement aux riches 
£f aiiX grands du Royaume de Juda , 
£F de celui d'lfrael. <Amos leurrepa- 
che leurs injuftices , leurs dijjolutions , 
leur vie fenfuelle , leur orgueil ; il Us 
refrend fur tout , de ce que dans un terns 
ou lis devoient s"affiiger , en Voyant la 
plaie de Joleph , c'eft-a-dire , la denota- 
tion d'une partie de leurs frires , & 
oh Us itoient eux mimes menaces d^un 
traitement fimbl&ble , Us s* abandon- 
noietit a la foie & aux plaifers. II leur 
declare que DUu , juftement irrite , ab- 
baijj'erott leur orgueil , qu'il les feroit 
pertr malheureufement , tant les grands 
que Us petits , quHl les priveroit de 
tons les avantages dont Us abufoient , 
£T qu % tl les Itvreroit aux *s4Jjyrtens. 
^ Malheur 
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MAlheur a ceux qui font a leur aife 
en Sion, & qui fe confient en la 
montagne de Samarie ; qui font les p!u< 
renommls d'entre les principaux des 
peuples, vers lefquels la maifon d'lf- 
rael va. 

2. PaflTez jufques a Calne" , & regar 
dez ; allez vous en de la a Hamath la 
grande ; puis detcendez a Gath des Phi. 
Jiftins. fifetoient-ils pas plus excellens 
que ne It font ces Royaumes-ci? Leur 
contrle rCetoit-t\\e pas plus £tendu6 que 



rCeft vocre contrle? 
3. 



Vous qui gloignez les jours de la 
calamity , & qui faites approcher'de 
vous le fi£ge de violence; 

4. Qui vous couchez fur des lits d'y 
voire , & qui vous Itendez fur vos 
couches ; qui mangez les agneaux choi- 
fis du troupeau , & les veaux pris du 

lieu ou on* les engraifle ; 

5. Qui accordez vosvoix au fon de 
la harpe ; qui inventez des inftrumens 
de mufique , comme David ; 

6. Qui buvez le vin dans les baffins , 
qui vous parfumez des par funis les plus 
exquis , & qui n'etes pas daus la dou- 
leur a caufe de la ruine de Jofepn. 

7. A caufe de cela,ils s'en iront main, 
tenant en captivitl , entre les premiers 
qui feront tranfportls ; & les t eft ins 
de ceux qui s'6tendent/i*r leurs lits cef. 
feront. 

8. Le Seigneur l'Eternel a jure" par 
foi-meme , l'Eternel le Dieu des armies 
a dit ainfi : Je dltefle l'orgueil de Ja- 
cob , & je hais fes palais, c'eft pour- 
quoi je livrerai la ville & tout ce qui 
ell en elle. 

9. £t s'il arrive qu'il y ait dix hom- 
ines de refte dans une maifon , Us mour- 
ront. 

10. Et leur plus proche parent les 
prendra chacun d'eux , & les brulera , 

four en mettre les os hors de la mai- 
bn ; & il dira a ceux qui feront au fond 
de la maifon : Y en a-t-if encore quel- 
qu'un avec toi ? Et il rlpondra : II n'y 
en a plus.' Puis il dira: Tai-tor; mais 
ce ne fera pas pour faire fouvenir du 
nom de l'Eternel. 

11. Car voici l'Eternel donne fes or- 
dres, & il frappera les grandes mai- 
fons par des ruines , & les petites mai- 
fons par des fentes. 

12. Les chevaux courront-ils par les 
rochers , ou y labourera-t-on avec des 
bceufs , que vous ayez change le droit 
en amertume , & le fruit de la juftice 
en a b fin t lie ? 

13. Vous vous rljouifTez en des cho- 
fcs de neant , £T vous dites : Ne nous 
fommes-nous pas rendus puiffans par 
ndire force ? 

14. Mais, d maifon d'lfragl , voici, 
j'eleverai contre vous, dit l'Eternel le 
Dicu des armies , une nation qui vous 
opprimera , depuis l'entrle de Hainath , 
juiquts au torrent du deTert. 



REFLEXIO N % S. 
T A le&ure de ce chapitre nous engage 
■^ principalement a confiderer , qu'en- 
tre les p6ch6s qui dtplaifent au Sei- 
gneur , & qui allument fa colere , il 
y en a trois qui produifent fur tout 
cet efFet : I. Les injustices & les vio- 
lences que les grands & les riches com- 
mettent, & les exc£s auxquels ils s'a. 
bandonnent. II. La vie fen fuel le & vo- 
luptueufe , le luxe, & la bonne chere, 
l'amour des divertiffemens & des plai- 
firs , & l'orgueil ; & enfin , Pinfenfi- 
bilit£ aux chatimens de Dieu & aux ex- 
emples de fa colere. Ce furent ces pe- 
ehe"s-ia qui firent perir les Juits; ainu, 
ii faut s'en Eloigner avec un tr^s-grand 
foin. Nous devons coufide'rer pour cet 
effet , que ces p6ch6s n'expofcnt pas 
feulement les hommes aux chatimens 
temporeis, mais qu'ils les aflojettilTent 
encore plus inevitablement aux peine* 
de la vie a venir ; & que Pinjuftce . 
Tamour des voluptes , rimpe'nuence « 
la fecurite deplaifent encore plus a 
Dieu dans les Chretiens , que ces vi- 
ces ne l'offenfoient dans les Ju.fs; 1'E- 
vangile nous appellant fi expreffemeut, 
& par des motifs fi forts , a renoncer 
aux deTirs de la chair , & a vivre dans 
la charitl , dans la temperance , & dans 
Thumilit^. 

CHAPITRE VII. 
Ce chapitre a deux parties : Dans la pre- 
miere , sAmos rapporte trou vijions qu'il 
eut. Les deux premieres , qui font cet- 
le des fauterelles £T cetle du feu , n*ar~ 

?ment les chatimens dont, Dieu avoit vou- 
u punir les Jfraelites ; mau dont ils 
. avoient etc delivres par Cintercejfion du 
Prophete , £T par la bonte & le fup- 
port du Seigneur. Mau la troijiime vt- 
fion , y "avoir cetle d y un homme qui avoit 
un niveau a la main , pgnifie , que 
Dieu etoit fur le point d'exiiuter jes 
menaces fur ce people ; qu'il ne lejup- 
porteroit plus , £T *« particulier , quit 
aUoit detruire la famtlle du Rot Jero- 
boam. Dans la feconde par ne ^Amos 
rapporte , flK'Amafias , qui etoit un So- 
cryicateur idolatre a Beth-el, Vaccu- 
fa aupres du Rot Jeroboam cT avoir conf 
pire centre tui ; £T voulut obligor le Pro- 
phete a fe retirer au pays de Juda , if 
a ne plus prephettfer a Bethel. Mam 
*Amos rettcra fes predictions; il demon- 
ca a ^AmafiM & a fa JamtUe une fin 
funefie , £r il dit que les /Jiraelites fe- 
roicnt certainement tranjpertes hors it 
leur pays. 
[ E Seigneur l'Eternel me fie voir ce- 
'*-' ci en vifion : ,11 formoit des fro- 
terelles dans le terns que le regain com- 
menqoit a croitre \ He fetett le rega.n 
qui croijfoit apres que le K01 avoit Uit 
faucher. 

2. Et quand elles eurent achev* dc 
manger l'herbe de la terre, alors je 

dis: 
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dis : Seigneur, Eternel , fois propice , 
je te prie. Qui reubliroit Jacob ? car 
il eft Dien foible. 

3. filers 1'Eternel fe repentit de cela : 
Cela n'arrivera point, dit 1'Eternel. 

4. Le Seigneur 1'Eternel me fit en- 
core voir ceci en vifion : J'entendis le 
Seigneur 1'Eternel crier tout haut, que 
le jugement fe fit par le feu ; & lefeu 
dlvora un grand abime, & il dlvora 
aufii une pilce de terre, 

5. Etje dis: Seigneur, Eternel , cef- 
fe , je te prie. Qui releveroit Jacob ? 
car il eft bien foible. 

6. *Alors 1'Eternel fe repentit de cela : 
Cela n'arrivera pas non plus , dit le Sei- 
gneur 1'Eternel. 

7. II me fit voir encore ceci en vi- 
fion : Je vk le Seigneur qui fe tenoit 
debout fur un mur fait au niveau , & 
qui tenoit en fa main un niveau. 

8. Et 1'Eternel me dit : Que vois-tu , 
Amos ? Et je repondis : Je vois un ni- 
veau. Et le Seigneur me dit : Je vais 
mettre le niveau au milieu de mon peu- 
ple Ifrael , & je ne lui en pafferai plus. 

9 Et les hauts lieux d'Ifaac feront 
deloles , & les fanftu aires d'Ifrael fe- 
ront dltruits ; & je ine drefierai contre 
la maifon de Jeroboam avec l'gpee. 

10. Alors A mafias, Sacrificateur de 
Beth-el , envoya dire a Jeroboam Roi 
d'Ifrael , Amos a confoire* contre toi 
au milieu de la maifon d IfraBl \ le pays 
ne fauroit foufrir toutes fes paroles. 

1 1. Car voici ce qu'Amos a dit : Je*- 
roboam mourra par l'£pe>., & Ifrael 
ne manquera pas d'etre tranfporte* hors 
4e fa terre. 

12. Puis Amafias dit a Amos: Vo. 
yant , va-t-en , & t'enfui au pays de Ju- 
da , & mange la ton pain , & y pro. 
phetife. 

13- Mais ne continue plus a prophet 
tifer a Beth-el j car Ceft le fanftuaire du 
Roi , & c'eft la maifon du Roi. 

14. Et Amos repondit & dit a Ama- 
fias : Je n'e*tois ni Prophete , ni fils de 
Prophete j mais j'etois un berger , & 
je recueillois des figues i'auvages. 

15. Et 1'Eternel m'a pris d'apres le 
troupeau & m'a dit : va, prophetife 
a mon peuple d'IfraSl. 

16. Mais ecoute maintenant la parole 
de 1'Eternel. Tu me dis 1 Ne prophe- 
tife plus contre Ifrael , & ne fais plus 
decouler ta parole contre la maifon d'L 
faac. 

17. A caufe de cela* ainfia dit l'fi- 
ternel : Ta femme fe proftituera dans 
la ville , tes fils & tes filles tomberont 
par l'e>ee , ta terre fera partagle au 
cordeau , & tu mourras dans une terre 
fouillle , & Ifrael ne manquera point 
d'etre tranfporte* hors de fa terre* 

REFLEXIONS, 
TES vifions qui font reutles dans la 
premiere partie de ce chapitje font 



voir , que Dieu , avant que de rejetter 
les Juifs , les chatia en diverfes mani6» 
res , & qu'il les fupporta long-terns , 
e*tant flechi par les prilres du Prophe- 
te; mais que voyant leur endurcifle- 
ment infurmontable , il reTolut de ne 
les plus epargner. Dieu , patient & 
bon comme il eft , ne dltruit pas d'a- 
bord ceux qui plchent contre lui ; il 
les avertit & les menace , & il a 6gard 
a l'interceffion des gens de bien ; mais 
lors que les plcheurs ne profitent pas 
de fon fupport , il diploic fur eux tou- 
te la flvei-it* de fes jugemens , fans 
que rien purfle les en garantir. On lit 
dans la feconde partie de ce chapitre, 
qu'un Sacrificateur idolatre accufa Amos 
d'avoir confpire* contre le Roi , & vou- 
lut le faire retirer du pays d'Ifrael; 
mais le Prophete continua toujours ft 
parler de la part de Dieu ; & il decla- 
ra a ce Sacrificateur impie , qu'il ver- 
roit lui-meme la honte & la ruine de 
fa famille , & qu'il feroit tranfporte' 
avec les IfraSlites dans un pays etran- 
er. Cela nous engage a confiderer, 
. Que les innocens « les vrais Servi- 
teurs de Dieu ont Sprouve* de tout terns 
la contradiction des mlchans , <fe ont 
€t€ expofis a la calomnie. II. due la 
crainte des hommes ne les doit point 
empecher de s'acquiter de leur devoir. 
III. Que ceux qui s'oppofent a la pa* 
role de Dieu , & a fes fideles Minif- 
tres ♦ s'oppofant a Dieu lui-meme , ne 
fcuroient demeurer impunis. 

CHAPITRE VIII. 
Dieu riprefente la ruine du Royaume d'lfi 
rael, par la yi/ion ttun panier de fruits 
a"ete >t qui etoient murs &T prets a tire 
manges. II, // cenfure ceux qui s'ettri- 
chiffoient Par C avarice . far Vufure > 
par IHnjuftice , £T qui fouloient le peu- 
ple. Ill, Ilprotejle, que Dieu ne Lit f 
feroit point cet crimes impunU ; quit 
ace abler oit le pays tt Ifrael de toutes 
fortes de calamttes ; £T fur tout , qu'il 
y envoyeroit la famine de fa parole , 
pourfunir les Ifraiiites du me^ru quiU 
en fasfoient , & de Vidoiatrie qWtlt 
commettoient en odor ant les veaux d*ot 
si Dan fiT i B&rfclbah. 
IE Seigneur 1'Eternel me -fit encore 
*~* voir cette vifion e Je vu un panier JO 
fruits d'lti. 

2. Et il me dit : Que vois-tu, Amos T 
Et je rtpondu : Je vou un panier dt 
fruits d*6ti. Et 1'Eternel me dit : La 
fin eft veuue" fur mon peuple d'Ifrael $ 
je ne lui en naflerai plus. 

3. Les cantiques du temple feront des 
hurlemens en ce terns - la » dit le Sei* 
gneur 1'Eternel. // y aura grand non*. 
bre de corps mom , qu'on jettera en 
tous lieux en fiieuce. 

4. Ecoutez ceci , vous qui engloutif- 
fez les pauvm , meme jufqu'I faire 
pcrir les n^ceflueuitdu pays 

y v v W 
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5. Qui dites , quand ce mois fera paf- 
fe" , nous dlbiterons le bl6 ; & quand 
ce Sabat fera fini , nous mettrons en 
vente le froment, en faifant PSpha 

lus petit, augmentant le ficle, & fal- 
lant les balances pour tromper ; 

6. Afin que nous acquerions les n6- 
ceffiteux pout de Pargent, & le pau- 
vre pour une paire de fouliers , & que 
nous dotations la criblure du froment. 

7. L'Eternel a jure* par la magnificen- 
ce de Jacob , Si j'oublie jamais aucune 
de leurs actions. 

8. Le pays ne fera-t-il pas Ibranle* 
pour cela , & tous fes habitans ne la- 
menteront-ils pas? La terre ne fera-t- 
elle pas inondle corame par le d£bor- 
dement d'un fleuve ; & n'en fera-t-elle 
pas emportie & fubmergle , comme 
par le fleuve d'Egypte. 

9. II arrivera en ce jour-la , dit le 
Seigneur PEternel, que je ferai cou- 
cher le foleil en plein midi , & que 
je ferai venir les tinebres fur la terre 
en un jour ferein. 

. 10. Je changerai vos fttes folemnel- 
les en deuil , & tous vos caruiques en 
lamentation ; je mettrai le foe fur tous 
les reins , je rendrai chauves tootes 
les t£tes ; & je mettrai le pays dans un 
deuil femblable a celui qu*on fait pour 
un fils unique ; & fa fin fera un jour 
d'amertume. 

11. Void* les jours viennent , ditle 
Seigneur PEternel, que j'envoierai la 
famine fur le pays , non la famine mi 
pain , ni la foif de Peau ; inais la fa- 
mine & la foif d'ou'ir les paroles de 
PEternel. 

12. lis courront depuis une mer juf- 
qu'a Pautre * & ils iront de tous cd- 
t6s , depuis Paquiloq jufqu'a Porient , 

Sour cbercher la parole de PEternel, 
: ils ne la trouveront point. 

13. En ce jour-la les belles vierges, 
& les jeunes hommes pamerontde (oif ; 
- 14. Lefquels jurent par le pe*ch£ de 
Samarie , & difent : Dan , vive ton 
Dieu ! Et vive la voie de Blerfdbah ! 
Mais ils tomberont , & ne fe releveront 
plus. 

REFLEXIONS. 

OUtre les reflexions glnerales qu'il 
faut faire fur les chatimens que 
les Ifraglites attirlrent fur eux , par 
leur idolatrie & par leurs antres p6- 
cb£s, ce chapitre nous preTente deux 
conflagrations particulars : L'une , 

3ue c'eft un p£ch6 criant de fe fervir 
e Poppreifion , de Pufure , & de la 
tromperie , pour gagner du bien , d'a- 
voir de faux poids & defaufles me fo- 
res , & de reflerrer ou d'enchlrir le 
ble* & les autres chofes nlcefiaires a 
la vie , dans les terns de difette , afin 
de s'enrichir , & d'acquerir par ce mo- 
yen le bien des petits & des nlcefli- 
teux. II eft a rjjparquer , que Dieu 



jure par lui-meme , qu'il ne laifleroit 

Soint un tel plche* impuni. L'autre r£- 
exion regarde la menace qu*Amos fait , 
que Dieu envoi eroit fur le pays , non la 
famine du pain , ni la foif de Veau , man 
la famine d y outr la parole du Seigneur. 
Cela montre que le plus terrible cha- 
timent dont Dieu puiiTe vifiter un peu- 
ple , eft de lui dter fa parole , & de 
ne lui plus envoyer fes fidejes fervi- 
teurs. Ainfi ceux qui jouiflent de ces 
pre'cieux avantages , doivent Us eftimer 
par deffus toutes chofes & en faire na 
bon ufage , de peur que Dieu ne les 
en prive. 

CHAPITRE IX. 
sAmos recite une notcveUe vijion, qui lui 
fut adrejjee. IlvttDieufe tenant fur 
Pautel , commandant que le temple fut 
detruit avec tout le peuple; £F decla* 
rant , que fa vengeance pourfusvroit les 
Juifs , oh qtfils aUaJfent , £7* qu'il ne 
les regarderoit plus comme fon peuple. 
Toutefois il promet qu*apres les avoir 
difperfes , t it les rappelleroit un jour , 
£T qu'il retabliroit te tabernacle , c'eft' 
a-dire le trine du Roi David , 6? U 
vrai culte de Dieu; £J* c*eft par cette 

Jpromeffe qtf^Amos finit fa, prophetic. 
E vis le Seigneur qui fe tenoit de- 
bout fur Pautel , & il difoit : Frap- 
pe le deflus de la portc , & que les pd- 
teaux foient ^branle's \ blefle-les tons i 
la tete ; je tuerai par P£n€e tout ce qui 
reftera d'eux ; celui qui vouloit s'en- 
fuir ne s'enfuira point , & celui qui 
croyoit exhaper u'^chapera point 

2. Quand ils auroient creuie* jufques 
aux lieux les plus bas de la terre , ma 
main les enlevera de la ; & quand ils 
monteroient jufques aux cieux , je les 
en ferai defcenure. 

3. Quand ils fe feroient caches au fom* 
met du mont Carmel » je les y cherche* 
rai , & je les enleverai de la ; & quand 
ils fe feroient caches de devant mes 
yeux au fond de la mer , je com man- 
derai a un ferpent de les y rnordre. 

4. Et lors qtrils s*en iront en capti- 
vity devant leurs ennemis, je comman- 
der ai a V€pie qu'elle les y tue i je met* 
trai mes yeux fur eux pmr leur faire 
du mal & non pas du bien. 

*. Car le Seigneur PEternel des ar- 
mies eft celui qui touche la terre, ft 
elle fe fond , & tous ceux qui Phabi* 
tentfe lamentent 5 elle eft inond£e com- 
me par un fleuve , & elle eft (ubmer* 
ge> comme par le fleuve d'Egypte. 

6. Cefl lui qui a bati fes Stages daat 
les cieux , & qui a fonde* les armies 
fur la terre ; cUft lui qui appdle let 
eaux de la mer , & qui les re'pand fur 
la face de la terre : Son nom eft PE* 
ternel. 

7. Vous , enfans d'Ifrael , ne m y ete^ 
vous pas comme les enfans des Cut 
ciens , dit PEternel ? N'ai-jc pat. fait 

remon- 
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remontcr Ifragl du pays d'Egypte , & 
les Philiftins de Caphtor , & les Syriens 
de Kyr? 

8. Voici , les yenx du Seigneur TE- 
ternel font fur le Royaume pgcheur , & 
je Pabolirai de defTus la terre ; cepen- 
dant je n'abolirai pas enticement la 
maifon de Jacob , dit l'Eternel. 

9. Car je commanderai, & je ferai 
courir la maifon d'Ifrael par mi toutes 
les nations , comme le bid eft retime" 
dans le crible , fans qu'il en tombe un. 
grain en terre. 

10. Tous les prehears de mon peu- 
pfe motirront par l*6p£e \ tous ceux 
qui difent: Le mal n'approchera pas de 
nous , & ne viendra pas jufqu'a nous. 

11. En ces temSrla., je releverai le 
Tabernacle de David , qui fera tombe* , 
je r^parerai fes brSches , & je redref- 
ferai fes mines ; je le rebatirai com. 
me il 6toit anciennementj 

12. Ann qu'ils poflfcdent le refte de 
l'ldumee , & toutes les nations fur lef. 
quelles mon nom fera invoque" , dit l'E- 
ternel qui fera cela. 

13. Voici % les jours viennent, dit 
l'Eternel , que le laboureur fuivra de 
pres le moiffonneur ; & celui qui foule 
lesraiiins, celui qui jette la lemence; 
& le mout dlgoutera des montagnes » 
& tous les coteaux en dlcouleront. 

14. Et je ramenerai de la captivity 
ceux de mon peuple d'Ifrael , qui au- 
ront iti emmenes captits ; on rebatira 
les villes deTertes , & on les habitera ; 
ils planteront des vignes , & ils en boi- 
ront le vin ; Us feront avfli des jar dins ,' 
& en mangeront le JfruiL 

15. Je les planterai. fur leur terre, 
& ils ne feront plus arraclies de leur. 
terre , que je .leur ai itonnee , dit l'E< 
ternel ton Dieu. 



REFLEXIONS. 
rXfJ voit dans ce chapjtre la feve>ite" 
*^ de la juftice de Dieu contre les 
Juifs, & fa mifericorde envers JesTef- 
tes de cette nation. La fSveritd de fa 
juftice paroit , dans l'ordre que Dieu 
donna a un Ange de detruire les Juifs ; 
& fur tout dans ce qu'il dit , que quand 
meme ils fe cacheroient dans les abi- 
mes cf * * fi 

mont( 
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A R G U M E N T, 

Le livre ^AbHlai ejt une Propbhie contre les Idumeens , qui itolmi 
voijvis dei Juifs , .grf qui defcendoitnt d'EJitu \ "ft ere dk Pa- 
triarcbe Jacob i ce qui fait qu' Abdias . dit que les juifs etoimt 
leurs freres. Abdias predit que Dieu extermintroit les Id*- 

■ miens a caufe de leur orgueil,,,& fur tout part* quW se* 
toient rejouis de la defoliation det Juifs , gef qu'ils tttoient 
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mime aides a Us detruirei ce qui peutfarre croire qtfil vwoit apres 
la none de Jerufalem. Mais comnie Joel, cb HI 19. gf 
Amos > cb. L 11 i*. fo nt k* minus reprocbes & les mimes 
menaces aux Idumiens . &? que la Prophetic d'Abdias eft p/a. 
tie immediatement apres cede de Jotl & d'Amos ; on doit 
croire que ces trois Propbetes ont vecu dans le mime terns ; 
& que ce qui eft dit dans ce livre , des malbeurs arrives aux 
Juifs , regarde d'autres catamites , auxqueUes Us avoient ett 
expofes$ comme on levoitll Cron. XXL 16. 17. & XXV. 21. 
Abdtas pridit auffi que les Jui r s reviendroient dans leur pays f 

6 qu'ils pojjederoient mime une partie de tldumee. 

LA vifion tTAbdias* Ainfi a dit le[ Jettoient le fort fur Je*ru£aleni , 
«5eiUieur VEternel touchant E- auffi comme l'un d'eux. 
dom • Nous avons om une pu- 1 ^ Mais tu ne devois oas 
! blicatiott faite de la part de VE- 
ternel , & un Ambaffadeur a €t€ eovo- 
It parmi les nations , pour dire : Vjn 
nez\ levons-nous contre lui pour le 

C °? b Vaici je te rendrai petit parmi les 
nations, & tu feras fort '««?«»• 

1 L'orgueil de ton coeur t'a trom- 
«* toi qui habites dans les fentes des 
tochers, qui- font ta haute demeure, & 
qui dis en ton coeur : Qui me jettera 

pa I ^uaiid tu aurois Sieve* ton nid com- 
me un afele ; quand tu l'aurois mis en- 
J?e les etoiles , je te ferai defcendre 
de la , dit 1'Eternel. 

< SonU* des larrons ou des voleurs 
de nuit , qui font entr^s chez toi ? Com- 
mMdlnc^tn M ySSU ? Ne fe fuflent- 
Sis pas contend de prendre ce qui leur 
auroit ftiffi ? Si des vendangeurs ttoient 
entr^s^chez toi , n'eufienMls pas luflt 

«t«MS& BM«2 « fouil. 
H? .Comment a-t-On cherche\ oe quil 
avoir de plus cache ? . 

7 Tous tes allies font chalK jufqq'a 
U frontieTe; ceux qui ejoient en paw 
»vec toi font tromp€ , & ont eU le dei- 
fus fur toi j ceux guimangeotent ton pain 
ont mis une pfaie ions toi. II ny a 
point ^intelligence en lm. 

8. Ne fera-ce pas en ce tems-la; dit 
1'Eternel , que fe ferai penr les Sages 
«£ -ridum^/* ** prudence tfertamon. 
tagne d'Efau? „ . . . 

9. Tes hommes forts auffi feront eper- 
dus , 6 Tfman » afiu que les hommes 
foient retrenches de la montagne d E- 
faii , par W carnage. . ' • 

10. ta honte te couvrira , & tu feras 
retranchS a iamais , a caufe de la violen- 
ce que tu as take a ton frere Jacob. m 

1 1. Lors que tu te tenois^vis - a - vis , 
quand les Strangers menoient fon ar-iq 
jn^e rn captivate; lors que les etran- c 
jtfrs ev^oientdaus fes portes ,. 9c qu'ilsls 



tu tfm 

lilt VUIIIIUV M MU V. VW&* 

12. Mais tu ne devois pas prendre 
plaifir a voir le jour de lapunition de 
ton fr6re , quand il a €t€ Kvre aux Stran- 
gers > & tu ne devois pas te rSjouYr fur 
les enfans de Juda , au jour qVils ont 
£tl dStruits 5 tu ue les devois pas bra* 
ver "au jour de la de'trefle. 

1%. Tu ne devois pas entrer dans la 
porte de mon peuple , au jour de fa 
calamite ; tu ne devois pas , toi , pren- 
dre plaifir a voir fon mal au jour de 
fa ruine ; tes mains ne devoient pas s*a- 
vancer pour prendre fon bien au jour 
de fon affli&ion, 

14. Et tu ne devois pas te tenirfur 
les paiTages , pour exterminer ceux des 
fiens qui fe (auvoient; ni livrer ceux 
qui Stoient reftSs le jour de leur detrefie. 
1^. Le jour de TEternel approche 
contre toutes les nations ; on te fera 
comme tu as fait 9 ton falaire retour- 
nera fur ta tftte. 

16. Car comme tous avez bu fur la 
montagne de ma Saintete\ ainfi toutes 
les nations boiront continuellement i oui 
elles boiront , elles avaleront ♦ & elles 
deviendront comme fi elles n*avoient ja» 
mais ete*. m L . 

17. Mais il y aura quelques rechappes 
fur la montagne de Sion , & elle iera 
fainte , & la maifon de Jacob poflKdera 
fes poffeffions. 

18. La maifon de Jacob vera unfeu , 
& la maifon de Jofeph une flamme , 
& la maifon d'EfaU du chaume ; elles 
s'allumerontcdntr'ettx, & elles les con* 
fumeront ; & il n'y aura rien de refte 
dans la maifon d'EfaU i car rEtcrnel 

19. lis polRderontlemidi, /kw#rla 
montagne d»Kfatt , A la carapaene , /i- 
voir les Philiftins ; & lis polQgderont 
le tenitoire de Samarie i * Benjamin 
*>, lalaad. 
r I'arme'e des enfans dlfiraW , 

: &£ tranfporte's , fffedefmt 

it aux Cananeent, julqutsi 

& ceux de Jenifalera qui an- 

ront 
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ront €t€ tranfportls pojpderont ce qui 
eft jufqu'a Se'pharad ; lis U poflgde- 
ront avec les villes du midi. 

21. Car les libgrateurs monteront a 
la montagne de Sion , pour juger la 
monta^ne d'Efati; & le Royaume fera 
a l'Eternel. 

REFLEXIONS. 
T A proph^tie d'Abdias a ceci de par- 
•*-* ticulier , au'il a prophltife* , non 
contre les Juits , mais contre un peu- 
ple Stranger, favoir, contre les Idu- 
meens. On doit faire ces deux confi- 
dlrations fur ce livre : La premiere, 
que les Idume>ns furent effeftivement 
detruits, conforralment aux menaces 
d'Abdias & des autres Prophetes ; car 
les Caldlens prirent & ravaggrent 17- 
duml* , peu apres avoir pris Jerufa- 
lem; 8c lors que les Juifs furent re- 
venus dans leur patrie , ils remporti- 
rent de grands avantages fur les Idu- 



me'ens , 8c fe rendirent mattres d'une 
parti e de leur pays. Ces Ivlnemens , 

3ui font fi conform es a la prophltie 
'Abdias , en prouvent la divinity. La 
feconde reflexion regarde la caufe de 
cette deTolation des Id um dens. Le Pro- 
phete dit a diverfes fois , qu'ils furent 
ainfi trails a caufe de leur fierte" & 
de leur vaine confiance; & fur tout. 

ftarce quails avoient pris plaifir a voir 
e malheur des Juifs leurs voifins 8c 
le " ' " qu'ils s'e"toient m$me 
ai ire , en tuant ceux d'en» 

tr nt 6chaj3pe*s a la fureur 

d< ; , lors de la prjfe de 

J< ft ainfi que Dieu abbaif* 

fe iperbes & cruels ; qu'il 

pi bnt durs envers les mi- 

fe i fe font une jote de les 

vi & gn'il de'ploie fa ven- 

g< qui affltgent fon Eglife, 

& nis de la gloire. 
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LE LIVRE 
D E 

JONAS 

L E PROPHET E. 

ARGUMENT. 

Jonas vivoit du terns de Jeroboam fecond , Rot tlfrotoU II fut 
envoyi de la part de Dieu a Ninive, qui itoit la capitale 
de r empire des A(Jyricns 9 pour annoncer la ruine de cette vile 
It i & ton voit dans ce livre quel fut le fuccis de fon mtnif 
the. Jonas a aujji prononce d y autres propheties que ceBes qui 
font contenues dans ce livre , conune celafe recueiDe du 11. livre 
des Rots f au cbapitre XIV. Cefl le feul Centre les Pro* 
$ bites dont nous avons les icrits , qui ait iti envoyi a une na* 
tion itrangere. Au rejie , ce que Notre Seigneur dit dans CE* 
vangile confirtnc la veriti de ce qui eft contenu dans ce livre , 
&? montre que Jonas itoit un Propbite envoyi de bieu. 

de ville de Ninive , & crle contr'elle ; 
car leur malice eft montie jufqu'a moi. 

3. Mais Jonas fe leva pour s'enfuir k 
Tarfcis de devantla face de l'Eternel ; 
& il defcendit a Japho , ou il trouva 
un navtrequi alloit a Tarfcis; & ayant 

f>aye* fon paflage , il y entra , pour al- 
er avec eux a Tarfcis, de devant la 
face de l'Eternel. 

4. Mais l'Eternel e*lev«i un grand 
vent fur la mer , -qu* y excita une 

V v v 3 grand e 
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CHAPITRE I. 
ZHeu enyoie Jonas a. Ninive; mass ce 
Prophete y craignant d?y oiler ^iemb ar- 
gue far la mer pour s*enfuir a^TarfcU. 
Dieu excite une grande tempite , £T 



1 



Jo:i*4 eft jette dans la mer ," four op- 
paifer Vomge. 

A parole de l'Eternel fut adref. 
tee a Jonas , fits d'AmittaY , & 
.4 il tui dit : 

2. Leve-toi, 8c t'en va en la gran- 
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JONAS. 



grande tempete , de forte que le navi- 
re 6toit en danger de fe brifer. 
5. Et le". manniers eurent peur, & 



dTfrael €toit le Dieu tout-puiflant ; & 
que ce feroit ce mime Dieu , qui ren- 
verferoit leur ville & leur empire ; com- 



crie>ent chacun a fon Dieu ; & ils jet- me cela arriva aU bout de quelque terns. 
tSrent dans la mer ]a charge qui etoit II y a trois reflexions particulieres a 

A -*■*- * 5 — '- j '- l - — --•- faire fur ce chapitre : La premiere , 

que Jonas, n'ofant pas a Her executer 
fa commiflion a Ninive , voulut s'en- 
fuir dans un pays gloigne. Ce fut la 
un effet de la foiblefle du Prophete, 
qui pr^valut dans cette occafion fur fa 
pi6te\ Ceux qui n'ont pas le courage 
de fuivre leur vocation quand Dieu les 
appelle , fe rendent coupables d*un pe% 
che femblable a celui de Jonas ; mais 
c'eft ce que font fur tout les Miniftres 
du Seigneur , qui , retenus par la non- 
te , ou par la Crainte des hommes , n'o- 
fent leur parler de fa part. II. La tem- 
pete qui furprit Jonas', & ceux qui 
£to,ient embarqu£s avec lui , & qui fut 
envoyee de Dieu , nous apprend , que 
c'eft en vain que Ton penfe fe derober 
a fa connouTance , & fe fouftraire a 
fon autorite* ; il pourfuit & il trouve 
par tout ceux qui refufent de lui ob£ir , 



dans le navire , pour le decharger ; mais 
Jonas etoit defcendu an fond du navi- 
re , on il etoit couehe* , & dormoit pro- 
tond£ment. 

6. Alors le maitre pilote s'approcha 
de lui . & lui dit : Qu'as-tu , dormeur ? 
L£ve-toi , £7* crie a ton Dieu ; peut-etre 
qu'il penfera a nous, & que nous ne 
pe>irons point 

7. Et ils fe difent Tun a Pautre : Ve- 
nez , & jettons le fort , afin que nous 
connoi (lions qui eft la caufe de ce mal 
qui nous eft arrive. Ils jette*rent done 
le fort , & le fort tomba fur Jonas. 

8. Alors ils lui dirent : D6clare-noirs 
maintenant pourquoi ce mal nous et 



arrive ? Quelle eft ta profeflion ? Et 
d'on viens-tu ? Quel eft ton pays , & de 
quel peuple es-tu ? 

9. Et il leur dit: Jey»wH£breu, & 
j'adore l'Eternel le Dieu des cieux , qui 
a fait la mer & la terre. 

10. Alors ces hommes furent faifis 
d'une grande crainte , & ils lui dirent : 
Pourquoi as-tu fait cela ; ( car ces gens- 
la avoient appris qu'il s'enfuyoit de de, 
vant la presence de l'Eternel , parce qu'il 
le leur avoit declare*. ) 

11. Et ils lui dirent: due te ferons. 
nous , ami que la mer fe calme a no- 
tre £gard ? Car la mer s'agitoit de plus 
en plus. 

12. Et il leur refondit: Prenez-moi , 
& jettez-moi dans la mer, & la mer s'ap- 
paifera a vdtre egard; car je fais que 
c'eft a caufe de moi que cette grande 
tempete eft venue fur vqus. • 

13. Et ces hommes voguoient, pour 
relacher a terre ; mais ils ne pouvoient , 
parce que la mer s'agitoit de plus en 
plus contr'eux. 

••■ 14. lis criereut done vers l'Eternel, 
& ils dirent : Eternel , nous te prions 
que nous ne periffions point maintenant 
a caufe de Tame de cet horn me -, & ne 
mets po»int fur nous le fang innocent ; 
car tu et PEternel , tu as fait en ceci 
comme jl t'a plu. 

15, Alors ils priren^ Jonas , & le jet 
flrent dans, la mer; & la tempete de 
la mer s'arreta. 

16. Et ces gens T la craignirent l'Eter 
nel d'une grande crainte , & ils offiri- 
rent des facrifices a PEternel , Si voU6 
fent des voeux. 

REFLEXIONS. 
r\N doit remar^uer en general fur ce 
v 7 livre, que Dieu envoya Jonas aux 
Ninivites & aux Aflyriens, pour faire 
connoitre a ces peuples , qui etoient 
idolatres Sc eu'nemis des" Juifs, & qui 
deyoientmeroyedans peu dltriiire le Ro- 
yaiime des t)ix -Xribus , que le Dieu 



& ou qu'ils foient ils ne fauroient echap- 
per a fa juftice. III. II faut reniarquer 
que Jonas fut de*couvert par le fort, 
& jette* dans la mer , pour faire eerier 
J'orage. . Par \a Dieu vouloit punir ce 
Prophete de fa deTobe*iflaiice , lui faire 
fentir la grandeur 4e fa faute , & Pob- 
liger a la confefler en prefence de fes 
compagnons de voyage , & k le Spa- 
rer dans la fuite , en allant a Nini- 
ve. Dieu fe propofoit audi de don- 
ner de la crainte a ces idolatres, qui 
6tpient avec Jonas dans le vaiffeau, 
& de les engager a r^verer & A pu- 
blier le pouvoir du Dieu dont Jonas 
6toit le Miniftre; ce qu'ils firent aufli , 
apres que la tempete fut calme"e. An 
refte , ce qui arriva dans cette occaiion 
fait voir, que le fort, auili-bien que 
tous les autres evlnemens , eft foumis 
a la providence divine^ 

CHAPITRE II. 

J mer , eft en- 

r on , dans It 

trois Jours & 

iere a Dieu, 

iveit delivri ; 

le rivage. 

J ar^un grand 

4 r Jonas , & 

J ntre du poif- 

£ lits. 

2. Kt Jonas nt ta requete a PEter- 
nel fon Dieu , dans le ventre du poif- 
fon, 

3. Et il dit : J'ai cri6 a PEterne! a cau- 
fe de ma d^trefle , & il m'a exauc6 ; 
je me fuis eerie du ventre du fepulcre , 
$c tu as entendu ma voix. 

4. Tu m'avois jett^ au profond , au 
coeur de la mer , & le courant m'avoit 

environn^ ; 
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environne* ; tous tes flots & toutes tes 
vagues avoient paflE fur moi ; 

5. Et j'avqis dit: Je fuis rejette* de 
devant tes yeux ; cependant je verrai 
encore le Temple de ta Saintete\ 

6. Les eaux m'avoient environne* juf- 
ques a i'ame ; l'abime m'avoit envelo- 
pe de toutes parts, les rofeaux m'a- 
voient entoure la tete. 

7. J'6tais defceridu jufqu'aux racines 
des montagnes ; la terre avec fes bar- 
res etoit autour , de moi pour jamais ; 
mais tu as Fait remonter ma vie hors 
de la fofle , 6 Eternel mon Dieu, 

8. Quand mon ame fe pamoit en moi , 
jc me fuis fouvenu de l'Eternel , & ma 
requete eft parvenue a toi , jufques au 
Palais de ta Saintetl. 

9. Ceux qui s'adonnent aux vanitis 
faufles , abandonnent leur mife>icorde. 

10. Mais moi , je te facrifierai avec 
line voix de louange , je rendrai ce que 
j'ai voiie* , car le falut eft de l'Eternel. 

1 1. Alors l'Eternel fit commandement 
au poiflbn , & il vomit Jonas fur le fee. 

REFLEXIONS. 
T A mantere dont Dieu preTerva Jo- 
• L * nas , en le faifant engloutir par un 
grand poiflbn , apres qu'il eut ^t^ jette 
dans la mer , eft un nouveau miracle , 
ou Ton d£couvre la puiflhnce de Imu , 
& en meme terns fa bonte* envers ce 
£rophete. C'eft ainfi que Dieu fait voir 
fa mife>icorde , dans le terns qu'il don- 
ne des marques de f~ : - n: ™ • A ""'en 
chatiant les hommes de 

les fauver 8c de le La 

prtere que Jonas fit 'il 

l'eut fait remonter ( la 

mer, conime cela < 7. 

. 8c dans le terns que *a- 

voit englouti alloit 1 ri- 

vage, marque la gi re- 

conaoiflance de ce fi- 

feien que fa repenta*.w, » w. .v.«ur 
a fon devoir, III. La de*livrance de Jo- 
nas , qui lortit du ventre du poiflbn , 
eft une autre merveillo , oil le pouvoir 
de Dieu & fan amour paroiflent avec 
e*clat. Mais ce que nous devons prin- 
cipalement confiderer dans cet ev£ne- 
ment , c'eft que la manie"re miraculeufe 
dont Dieu rendit la vie ^ Jonas au troi- 
il£me jour, £toit une image tres^ex- 
prefle & de la mort , & de la reTur- 
reftion de Ndtre Seigneur. C'eft ce qu'il 
nous apprend lui -meme dans J'Evan- 
gile , ou il dit: Comme Jon a* fut trou 
jours £T trou units dans le ventre cTun 
grand poijjbn , de mime le Fib de Vhom- 
mefera trots jours £J* trou nuits dans lefein 
de ta terre j & au troifiemt jour il refi- 
fufcitera^ 

CHAPITRE III, 

Jon& eft enveye une feconde fou a Nini~ 

ve ; tl de nonce au peuple de cette gran 



de vilie quelle alloit itre renverfee j [ de- , 

quoi le Rot £T les habitant de Ninive " bonte* pour ce peuple. 

V v v 4 



etant touches , ilsjeunerent tys'humitii. 

rent ; ce qui fit que Dieu les epargna, 
X Pres cela la parole de l'Eternel fut 
** adrefTCe a Jonas , pour la feconde 
fois, & il lui dit: 

2. L6ve-toi , & t'en va a Ninive la 
grande vilie; & publies y ce que je te 
commande. 

3. Jonas fe leva done , & il s'en al- 
ia a Ninive , fuivant l'ordre de l'Eter- 
nel. Or Ninive etoit une tres grande 
vilie , de trois jours de chemin. 

4. Alors Jonas commenca d'entrer 
dans la vilie, le chemin d'un jour, 8c 
il cria en difant : Encore quarante jours , 
& Ninive fera renverfee. 

5. Et les hommes de Ninive crurent 
a Dieu , & As publilrent un jeune , 8c 
fe vStirent de facs, depuis le plus 
grand d'entr'eux jufques au plus petit. 

6. Car cela Itoit parvenu jufques au 
Roide Ninive, qui fe leva de fon trd- 
ne , dta de de fi us lui fon vetement 
magnifique , & fe couvrit d'un fac , 8c 
s'aflit fur la cendre. 

7. Et il fit crier , & Ton publia dans 
Ninive, par un Edit du Roi & de fes 
Princes : Qu'aucun homme , ni bete , 
ni bteuf , ni br^bis, ne goutent d'au. 
cune chofe , qu'ils ne repaiflent point , 
& ne boivent point d'eau ; 

8. Et que les hommes & les betes 
foient couverts de facs , & qu'ils crient 
a Dieu de toute leur force ; & que cha- 
cun fe convertifle de fa mauvaife voie , 
& de l'ini quite* qui eft en fes mains. 

rt ui fait fi Dieu ne fe repentira 
p< & s'il ne reviendra point de 1'ar- 

dc i fa colere , enforte que nous ne 
pi ns point? 

St Dieu regarda a ce qu'ils avoient 
fa : comment ils sMtoient d6tour- 

ni leur mauvaife voie ; & Dieu fe 

repentit du mal qu'il avoit dit qu'il leur 
feroit , & ne le fit point. 

REFLEXIONS. 
T ES reflexions que cette hiftoire nous 
J -' pr^fente font les fuivantes : I. Que 
Jonas , qui n'avoit pas ofS aller a Ni; 
nive , la premiere fois que Dieu le lui 
ordonna , y alia hardiment , apres qu'il 
eut fend les effets de la puilfance du 
Seigneur. Telle eft l'utilite des qhati- 
mens de Dieu ; ils ramenent les hom- 
mes de leurs *garemens , ils reveillent 
fur tout le zeTe des gens de bien , & 
les portent a s'acquiter mieux de leur 
devoir. II. Dieu commanda a Jonas 
d'aller a Ninive , & de d^noncer aux 
habitansdecettp grande vilie., qui£tait 
plonge'e dans l'idolatrie , dans le luxe 
& dans la diflblution , une ruine prom- 
te & t entie're. Ces avettiflemeus f <!»«.' 
Dieu fit donner aux Ninivites , mar- 
quoient d'un cot6, qu'il 6toU irrit6 des 
crimes auxquels ils s'abandonnoient ; & 
de l'autre , w^il avoit encore de la 
•• —•—•- C'eft ainfi que 
les 
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les pich6s des hommes, & parti- 
culilrement ceux aui fe commettent 
dans les grandes villes, & a la cour 
des Princes, provorquent la colere de 
Dieu j 8c que Dieu cependant , par un 
effet de fa mife>icorde , fait menacer 
les hommes avant que de les punir , 
afin qnMls pr£viennent fes jugemens 
par la repentance. III. Le Roi & le 
peuple de Ninive , qui aparemment a- 
voient Itl informed du miracle arrive* 
en la perfonne de Jonas , s'humililrent, 
& fe d£tourne>ent de leurs p6che*s ; & 
Dieu s'appaifa envers eux. Cela nous 
apprend , que Phumiliation , le jeune 
& la converfion font un moycn tres-ef- 
ficace pour d£tourner la colere du ciel , 
& que Dieu Itant infinimcnt bon , par- 
donne aux plus coupables , des qu'ilS 
abandonnent leurs plchls. Enfin , cet- 
te hiftoire doit nous rappeller ce Que 
Ndtre Seigneur dit dans PEvangile : 
Ceux de Ninive Seleveront au jour du 
jugement contre cette nation , ^T U eon- 
damnerant i farce quUls famenderent a la 
pc die at ion de JonaA ; £T tty a ici plus Que 
J on 04, Par la nous pouvons juger de 
la condamnation des Chretiens , . qui 
itant appell^s a la repentance par la 
voix de JeTus-Chrift , n'en auront pas 
profited 

CHAPITRE IV, 
Jonat, voyant que Dieu avoit epargne Us 
Ninivitesy s*aff.ige* C fouhaiie la mort. 
Mats Dieu , pour lui faire comprendre 
qtfil avoit tort de s'affliger ainfi > fit 
secher une plante font laquelle il SiUit 
retire. 
IMAis eels dlplut extrdmement a Jo- 
XfX nas , & il en fut fort afflige\ 

2. Et il fit fa requete a - l'Eternel , 
& dit : Eternel , je te prie , n'eft-ce pas 
ici ce que je difois , quand j'ltois en- 
core en mon pays ? C'eft pourquoi aufll 
je voulois m'enfuYr a Tarfcis ; car je 
connoifTois que tu es un Dieu mifgri-, 
cordieux , pitoyable , lent a la colore , ! 
abondant en grace , & qui te repens du 
mal dont tu at menace* 

3. Maintenant done , Eternel , retire , 
je te prie, mon ame \ car la mort m'eft 
itleilleure que la vie. 

- 4- Et l'Eternel lui dit : Fais-tu bien 
de t'affliger ainfi? 

1. Et Jonas *toit forti de la ville & 
s'&oit alfis du c6te* du devant de la vil- 
le ; 8c il s'ltoit fait la une cabane , fous 
laquelle il fe tint a Pombre, jufques a-ce 
qu'il vit ce qui arriveroit a la ville. 

6. Et l'Eternel Dieu prlpara un ki- 
kajon , 8c il le fit monter au deflus de 
Jonas, afin qu'il lui fit ombre fur la 
tete , & qu'fl le dllivrat de fon mal ; 



& Jonas fe re*jouYt d'une grande joie , 
a caufe de ce kikajon. 

7. Mais Dieu prepara pour le lende- 
main , quand Paube du jonr monteroit, 
un ver qui f rap pa le kikajon, & il secha. 

8. Et quand le foleil tut leve* , Dieu 
prepara un vent oriental & brulant , 8c 
le foleil donna fur la tete de Jonas; 
deforte ou'il tomba en dlfaillance, ft 
quMl pria pour fon ame , demandant 
qu'il put mourir , & qu'il dit : La mort 
ttCefi meilleure que la vie. 

9. Et Dieu dit a Jonas : Fais-tu bien 
de t'affliger ainfi pour ce kikajon? Et 
il repondit : J'ai raifon de nfaffliger ain- 
fi, meme jufques a la mort. 

10. Et l'Eternel dit : Tu voadrois 
qu*on eut 6pargne! le kikajon , pour le- 
quel tu n'as point travaill*" , & que tu 
n'as point fait croitre ; car il eft veuu 
en une nuit , & en une nuit il eft pe>i. 

11. Et moi , n'£pargnerois-je pas Ni- 
nive , cette grande ville , dans laquelle 
il y a plus de fix vingts mille creatu- 
res humaines , qui ne favent pas dif- 
cerncr leur main droite de leur main 
gauche, & outre cela plufieurs betes. 

REFLEXIONS. 
T A triftefTe que Jonas reflentit, lors 
*"' fge Dieu eut epargnl les Ninivites , 
ett>it une de ces foiblefTes , qui fe ren- 
contrent quelqnefois dans les perfon- 
nes qui d'ailleurs ont de la piltl, ft 
que Dieu leur pardonne. Ce dlplaifir 

Jroc$doit , au refte , de la crainte que 
onas avoit d'etre expofiS a quelque 
mauvais traitement dans ce pays-la , & 
de paffer pour un faux Prophete , puis 
que fes menaces n'avoient pas €t€ ex6> 
cut^es. II. II eft 4 remarquer , que Jo- 
nas s'ltant mis a Pombre tous une plan- 
te , Dieu la fit secher , & que comme 
ce Prophete s*en affligeoit , il lni fit 
voir combien il avoit tort, d'etre dans 
Pamertume 8c dans la crainte, a cau- 
fe que Ninive avoit 6te* Ipargnee. Ce 
2 tie Dieu dit a Jonas dans cette occa- 
on , marque une grande bonte* envers 
ce PTophete ; on y voit fur tout fa rai- 
f^ricorde envers les bommes , & me- 
me envers les petits enfans. Ce Dieu 
tout bon ne hait aucune de fes creatu- 
res ; 8c bien loin de les rendre malheo- 
reufes , & de prendre plaifir a les voir 
dans la fouftrance , il eft port* a les 
epargner 8c a leur faire du bien. Cet- 
te bonte\ du Seigneur doit toucher nos 
cceurs d'amour& de reconaoiflance co- 
vers lui , nous infpirer des feutimens 
de charite* pour tbus les hommes, ft 
nous engager a etre mifiricordicBK . 
comme ndtre P6re qui eft dans It del 
eft mifencordieux. 
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ARGUMENT, 

Michee tnvoit du terns d'Efdie &f <f 0/?*. Le but de fa fro* 
phitie eft de repreudre let pecbis des Ifratlites det Dix Tri* 
bus y gf principalement de ceux du Royaume de Juda , de 
lew aunmier lew ruitte , & de predire le ritablijjiment du 

, p tuple de Dieu , &f /a venue du MeJJie. 

CH APIT 

Michee dit , que Dieu 
marie , qui itoit ta c, 
me <Clfr&il , £T Jrra 
cafttale dc celui de 
tidolatrie a UqueUe c 
s*etoient abandonnes. 
mine dc plufieurs vi 
rae'l, &de Juda; d< 
nan , de Maroch , t 
quelques autre*. 

LA parole de TE 
adreflfce a Mich* 
tems de Jothan 
d'Ez&hias, Ro 
line vifion contre Sanu 
a. Vous tous peupl 
toi, terre, fois attend 
eft en elle ; & que 1( 
net foit temoin conti 
gneur qui fort du Palai 
3. Car void , l'Ete 
fon lieu , il defcendra , 
les lieux Sieve's de 1< 
a. Les montagnes fe 
& les valines fe fond re 
fe fond devant le feu 
eaux qui coulent dan: 

5. lout ceci arrive 
che" de Jacob , & a 
de la maifon d'Ifrael 
ch£ de Jacob ? NV/. 
Et quels font les lieui 
pas Jlrufalem ? 

6. C*eft pourquoi je 
eomme en un monceau 
fait dans les champs 
vignes , je ferai r 
dans la valine , & j< 
fondemens. 

7. Et toutes fes ima 
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qui mu'e , car lis font men<s captifs 
loin dc toi. 

REFLEXIONS. 
|L faut confid6rer en glnlral fur ce 
* premier chapitrc , que la v6rit6 & 
la divinity des predictions de Michee 

Sarut par Ptvlnement ; le Royaume 
'Ifraelayant 6U de"tnnt parlcsAfly. 
riens , & celui de Juda ayant €t€ at- 
taque* par les memes Affyriens , fous 
le regne d'Ez6chias , & enfin aufii 
dltruit par'les Babyloniens, qui me 
nlrent les Juifs en captivity, fl. L'on 
doit faire attention a cette magnifi- 

J[ue defcription que le Prophete fait de 
a majefte* du Seigneur , a Pentr^e de 
ce livre. Elle nous apprend , que Oieu 
a un pouvoir fans bornes , Que rieu 
ne pent lui re'fifter , & qu'il fe fert de 
ce pouvoir pour cbatier ceux qui Pof- 
fenlent; comme ill'emploie pour pro- 
tiger ceux qui le craignent. Ce rut ce 
qui parut dans la deftru&ion des prin- 
cipafes villes d'Ifrael & de Juda , & 
dans la ruine de ces deux Royaumes, 
qui pour avoir provoque* la colere de 
jpieu ; par leur idolatrie & par divers 
crimes , fe virent prives de fa protec 
tion . & livre*s a leurs ennemis. 
CH^PJTRE II. 
jd tehee , apres avoir Pat It , dans le cha- 
pitrc precedent , de Vidolatrie des Juifs, 
parte dans celui-ci de\ injujtices £T des 
■ txtorfions qui fe commettoient par mi 
tux , princtpalement par les Grands £T 
far les Magijlrats , £T il leur denon- 
ce unefoudaine deftru&ian. 
TLlAlheur a ceux qui penfent a Pini- 
* f * quite" , qui forgent le mal fur leurs 
lits , er qui Pexgcutent des le point 
du jour, parce qu'ils en ont le pou- 
voir en main. 

2. S'ils deTirent des pofTefllons ", ils 
les ont auffi.tdt ravies ; & s'ils deftrent 
des maifons , ils les ont auffi-totpri. 
(es ; ils oppriment Pbomme & fa mai- 
fon , Phomme & fon heritage. 

3. Celt pourquoi, PEternel adit : 
Vcici , je penfe aujji contre cette fa- 
mine un mal duquel vous ne pour- 
rez point retirer vdtre cou , & vousne 
marcherez plus avec R$tti i car ce 
terns eft tres-mauvais. 

4. En cetems-Ja on feradevousun 
proverbe , & on glmira d 1 un g6mif- 
lenient lamentable , & on dira : Nous 
fommes enticement dgtruits ; ona 
change' la portion de mon peuple; 
comment me Pa-t-on 6t6e 1 Partage-t-on 
nos champs , pour nous les rendre ? 

5. C.'eft pourquoi il n'y aura perfon- 
ne pour toi qui Itendele cordeaupour 
ton partage dans Pafl'emblee de PEter- 
nel. 

6. On dit : Ne proph&ifez point. 
Ils prophetiferont; mau ils ne pro- 
phltiferont pas pour ceux-cii la con- 
tufionne s'lloignera point. 



7. Toi qu'on appelle, la maifonde 
Jacob, PEtpritde PEternel eft-il reffer- 
r€? Sont-ce la fes penfe*es ? Mes pa- 
roles ne font-elles pas bonnes pour 
celui qui marche droitement ? 

8. Mais celui qui etoit ci-devant mon 
peuple s'eft eleve" contre moi, com- 
me un ennemi ; vous avez depouill6 
du manteau & de l'habit ceux qui paf- 
foient en aftiiraqce, en revenantdela 
guerre. 

9. Vous avez chafie* les remmes de 
mon peuple des maifonsou elles Itoient 
en repos; vous avez 6t£ ma eloire 
pour toujours de defTus leurs petats en- 
tans. 

iq. Levez-vous & marchez , car ce 
pays n'eft plus un lieu de repos pour 
vous ? parce qu'il eft fouilli i il vous 
detruira, me me d'une promte deftruc* 
tion. 

|i. ^i/jf4quelque hamrae qui cou. 
re apres le vent , & qui mente & parU 
fauftement , en difant : Je te propb^ti- 
ferai du vin & de la cervoife , ce fe-. 
ra le Proph^tede ce peuple-ci. 

12. Certainementjet'afiemblerai tout 
entier, o Jacob, je rademblerai en* 
tie^rement les reftes d'Ifrael, & je les 
mettrai tous enftmble comme les bre% 
bis de fi^otfra, & comme un troupeau 
au milieu de fon Stable \ il y aura un 
grand bruit pour la fuitle des homines, 

13. Le deftrufteur montera devant 
eux , ils hriferont tout , & pafferont 
outre , & ils fortiront par la porte, & 
leur Roi paifera devant eux , & PEter* 
nel fera a leur tdte. 

REFtEXIO N & 
f E Prophete fe plaint dans ce cha- 
pitre , que les Juifs , & fur tout 
les Principaux d'entr'eux , 6toient des 
avares & des injuftes, qui n^avoient 
en vue que de s'enrjehir % & qui eni* 
ployoient toutrs fortes de moyens pour 
tela. II les accufe de plus, de vou- 
loir empecher les Prophdtes du Sei* 
gneur de leur parler , & d'lcouter plu- 
tdt les faux prophetes, Enfin , il urc> 
telle que Dieu leur feroit bient6tfen-» 
tir les effets de fa juftice , en les cbaf. 
'fant du pay% ou ils habiroient. Oq 
ne pept pas douter des la , o^ue les 
p^chis des perfonnes qui font en aik 
torit^ , Pinjuftice , la violence , le de* 
fir de s'enrichir , « le me*pris des aver- 
dflemens que Dieu fait donner par fa 
parole & par fes ferviteurs, ne foient 
la marque d*une extreme conuption ; 
& que Dieu ne fafle enfin , d'une ma- 
nie're ou dHine autre , la vengeance de 
ces pgch{s-U , lors que les hommes, 
y perleverent avec obftination. 

CHAPITRE II I, 

Le Prophete continue fes cenfures contre 

les crimes^ des Juifs. II reproche aux 

Magijtrats leur avarice , leurs iniqui- 

tes , £f Uurs malverfations. II pari* 

contre 
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centre Us faux Prophete* 9 qut trom- 
potent les Juifs en teur promettant la 
paix , £T cela dans des vu'e's dUnteret. 
Et il declare* de la part du Seigneur , 
- que ces peches des Chefs du peuple fe- 
rodent caufe que Dieu renverferoit b ten- 
tot Jerufalem £F le Temple , £T Us re* 
duiroiten mafures* 
f^'Eft pourquoi pai encore dit : Ecou* 
^ tez maintenant, Chefs de Jacob, & 
vous Condu&eurs de la maifon : N'cft- 
cc point k vous de connoitre ce qui eft 
droits 

2. lis ha'i'flent le Men , & lis aiment 
le mal ; ils arrachent la peau de ces 
gens de deflus eux , & leur chair de 
deflus leurs os. 

3. Etce qu'ils mangent c*eft la chair 
Ae mon peuple ; ils ont arrache* leur 
peau de deflus eux , & ils ont brii'e 
leurs 0$ , & les ont mis par pieces , 
comme dans un pot , & comme de la 
chair dans uue chaudie>e. 

4. Alors ils crieront a PEternel . 
mais il ne les exaucera point ; mais il 
cachera fa face d'eux en ce tems-la, 
comme ils ont fait le mal dans toute 
leur conduite. 

5. Ainfi a dit PEternel contre les 
Prophetes qui font £garer mon peuple, 

• qui mordent de leurs dents , & qui 
crient : Paix ! & ft quelqu'un ne leur 
donne Hen dans leur bouche , ils pu 
blient la guerre contre lui. 

6. C*eft pourquoi, au lieu de la vifion, 
vous aurez la nuit ; & les te*nebres au 
lieu de la reflation; le foleilfecou- 
chera fur ces Prophetes-Ja , & le jour 
deviendra noir fur eux. 

7. Et les Voyans feront honteux, & 
les Dlvins rougiront de hont;e ; tous 
le couvriront jufques fur la levre de 
deflus , parce qu'i/ n> aura aucune re% 
ponfe de Dieu. 

8. Mais moi je fuis rempli , par 
TEfprit de PEternel , de vertu , de 
juftice , & de force , afin que je, de- 
clare a Jacob fon crime , & a Ifrael 
fou p6che*. 

9. Ecoutez maintenant ceci , Chefs 
de la maifon de Jacob , & vous Con. 
dufteurs de la maifon d'Ifrael , qui 
avez la juftice en abomination , & qui 
pervertiflez tout ce qui eft droit. 

10. On batit Sion de fang , & J£< 
rui'alem d'iniquite\ 

11. Ses Chefs jugent pour des pr6- 
' fens , les Sacrificateurs enfeignent pour 

un falaire , & fes Prophetes prophe"ti- 
fent pour de l'argent; cependant ils 
. s'appuient fur PEternel , en difant : 
I/Eternel ifefimW pas parmi nous ? Il 
ne viendra point de mal fur nous. 

12. C'eft pourquoi, a caufe de vous, 
Sion fera laboured comme un champ ; 
Jerufalem fera rlduite en monceaux , 

. 8c la montagne du Temple en une 
haute for&t. 



REFLEXIONS, 

LES cenfures qui font contenues dani 
ce chapitre s'adreflent aux Princi- 
paux , aux Magiftrats , * aux Prophe- 
tes d'Ifrael. EUes montrent , que la 
depravation Itoit g6ne"rale & fans re- 
mlde parmi les Juifs , du terns de Mi- 
ch €e ; mais que la fource du mal fe 
trouvoit dans ceux qui gtoient a la 
tete du peuple. Les Juges & les Ma- 
giftrats s'adonnoient ouvertement a 
Pinjuftice , ils jugeoient pour des prg- 
fens, & ils prenoient des recompen- 
fes. Outre cela , les Prophetes & les 
Sacrificateurs , qui auroient du s'oppo- 
fer au mal , gtoient audi des preva- 
ricateurs & des mercenaires , qui en 
flattant le peuple Pentretenoient dans 
la fgcuritg. Ce font la des crimes que 
les Prophetes -reprochent tres-fouvent 
aux Principaux des Juifs , & fur lef* 
quels Miche> declare , que Sion & Je- 
rufalem alloient etre reauites en mon* 
ceaux de pierres. -Par la chacun peut 
voir , a quel point les crimes des per. 
fonnes publiques , Piniquitg dans les 
jugemens , & PinfidelitS dans les Mi- 
ni ftres de la Religion , irritent le $cU 
gneur; & les grands maux qui en 
arrivent b tout le peuple. C'eft fur 
quoiles Juges & les Magiftrats t aufli- 
bien que Jcs Pafteurs , doivent faire 
une contjnuelle & (grieufe attention, 
Les ferviteurs de Dieu en particulier 
doivent imiter la fainte hardiefle d$ 
Miche>» & 6tre comme lui remplis 
de PEfprit de pieu , pour dire a Jacob: 
fon crime , & a Ifrael fon peche ; c'eft- 
a-dire , pour reprendre le vice avec cou-» 
rage en toutes fortes de perfonnes, & 

Sour declarer aux hommes tout ce que 
ieu leur commande de dire de fa part i 
fe gardaut bien fur tout , d'endormir 
les p6cheurs , en leur donnant des ef- 
p^rances trompeu&s, ou en diffimu- 
lant les malheurs qui les menacent. 

CHAPITRE IV. 
Le Propbete predit , /. Xhte tous les 
peuples devoient etre appeucs a la con-, 
noijfance de Dieu. II. £>ue quai yu^ 
Us Juifs dujfent aUer en captivite a 
Baby lone , Dieu leur donnerott la paix. 
£F la vittoire fur- leurs ennemit. 
JU\Ais il arrivera , dans les derniers 
Lytx jours , que la montagne de la maU 
fon de PEternel fera aifermie aufom- 
met des montagnes , & elle fera ^le- 
ve'e par deflus les coteaux , & les peu- 
ples y aborderont. 

2, Et plufieurs nations y iront, & 
diront : Venez , & montojis a la mon- 
tagne de PEternel , & a la maifon du 
Dieu de Jacob; 8c il nous enfefgnera 
fes voies , & nous marcherons dans 
fes fentiers ; car la loi fortira de Sion, 
& la parole de PEternel , de Jgrufa- 
lem. 

3. II exercera le jugement parmi 

plufieurs 
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plufieurs peuples, 8c il chatiera les 
nations puiflantes , iufqu'aux pays les 
plus lloignls ; 8c elles forgeront leurs 
epe*es en hoyaux , & leurs halebardes 
en ferpes; une nation ne leveraplus 
V6p€e contre l'autre , & elles ne s'a- 
donneront plus a faire la guerre. 

4. Mais chacun fe repofera fonsfa 
vigne & fous fon figuier; &il»>*«- 
ra perfonne qui les epouvante » car la 
bouche de l'Eternel des armies a parte. 

5. Certainement tous les autres peu- 
ples marcheront, chacun au nom de 
ion dieu; mais nous marcherons au 
nom de l'Eternel ndtre Dieu, pour 
toujours & a perpltuiti. 

6. En ce tems-la , dit l'Eternel , je 
rafiemblerai celle qui 6toit boiteufe, 
& je recueillerai celle qui avoit iti 
chaffte , & celle que j'avois affligle. 

7. Et je rlferverai les reftes de cel- 
le qui Itoit boiteufe , 8c celle qui etoit 
lloignge je la ferai devenir une na- 
tion puiflante i 8c l'Eternel regnera fur 
cux dans la montagne de Sion , depuis 
ce terns jufqu'a toujours. 

8. Et toi , tour du troupeau , Ho- 
phel , la fille de Sion viendra jufqu'a 
toi ; 8c la prgmie*re Domination £T le 
Royaume reviendra a la fille de Jera- 
Jalem. 

9. Pourquoi t'6cries-tu fi fort main- 
tenant ? N> a-t-il point de Roi au mi- 
lieu de toi? Ou, ton Confeiller eft. 
il pe*ri . que la douleur t'ait feifie com- 
me celle qui enfante ? 

10. Sois en travail , 8c crie , fille de 
Sion , comme celle qui enfante ; car 
tu fortiras bien-tdt de la ville , 8c tu 
demeureras aux champs, & tu vien- 
dras jufqu'a Babylone ; mais tu y fe- 
ras dllivrle ; c'eft la que l'Eternel te 
rachetera des mains de tes ennemis. 

ix. Et maintenant pluiieurs nations 
fe font alfemblles contre toi , lefquel- 
les difent: Qu'elle foit profaned , 8c 
que ndtre ceil voie en Sion ce que nom 
fiuhaitons. 

12. Mais elles ne connoiiTent pas les 
penftes de l'Eternel , 8c elles ne com- 
prennent pas que fon deflein eft de les 
afiembler , comme on aftemble des 
gerbes dansl'aire. 

13. Leve-toi 8c foule, fille deSion, 
car je ferai que ta come fera de fer, 
8c que tes ongles feront d'airain, & 
tu briferas plufieurs peuples ; & je 
confacrerat comme un interdit leur 
gain a l'Eternel, Sc leurs biens au 
Seigneur de toute la terre. 

REFLEXIONS. 
cbapitre contient deux prldi&iojns : 
La prlmilre eft celle qui porte, 
que les nations 6trang6res feroient 
€clair£es de la connoiflance de Dieu , 
& viendroient l'adorer 8c le fervir. 
L'6tat ou la Religion & le fervice di- 
vin furent a Jfruialem apres le retour 
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des Juifs de la captivity de Babylone, 
ne rdpond point a la majefte* de cet 
oracle. Mais on en trouve l'accomplif- 
fement dans la vocation des Pajfens , 
& dans leur converiion a la Religion 
Chreuenne. Ce grand 8c beureoxe'v6- 
nement doit nous convaincre de la v<- 
riti de cette Religion , & de la divi- 
nity des Prophecies qui Pont annon- 
c€e, 8c produire en nous une grande 
reconnoiflance envers Dieu , 8c un ze- 
le ardent pour fon fervice. La fecon- 
de pr&li&ion de Michle marque , que 
les Juifs iroient a Babylone; mais 
qu'ils reviendroient habiter la Jud£e , 
8c que leurs ennemis feroient confon- 
dus. Cette Proph^tie a M accora- 
plie, de meme que la precldente ; ce 
qui doit fervir 5 conffrmer d'autant 
mieux ndtre foi. On voit, au refte, 
Iclater ici la bonte" de Dieu & fon 
amour envers fon peuple ; puis qu'a 
mefure qu'il menace les Juifs de les 
livrer aux nations Itrangeres , il leur 
promet de les ramener , & de les faire 
triompher de tous leurs ennemis. 
1 C H A P I T R E V. 

Les predictions de ce chapitre mafquent : 
L Les guerres qu'il y / auroit dans U 
Judee s le fiige de Jerufdem , Pah- 
baijjement du geuvernement des Juifs? 
la venue du MeJJie , qui nastroit * 
Bethlehem , £T l\etabl0enunt de fern 
regno. IL Michee pre dit que les If 
raelites feroient delrures des sAffyrient 
& des Rabyloniens , £T que ceux-ci fe- 
roient livres a leurs ennemk &* entU* 
rement detruits. 
A flemble-toi maintenant par troupes , 
A fille de troupes ; on a mis le liege 
contre nous; on frappera le Prince 
d'lfraSl avec la verge fur la jouc. 

2. Mais toi , Beth-llhem vers E- 

Iihrath , quoique tu ibis petite entre 
es milliers de Juda , e'eft de toi que 
me fortira celui qui doit fctre Domina- 
teur en Ifragl , 8c fes iffues font d'an- 
ciennetf , des les jours kernels. 

3. C'eft pourquoi il les Jivrera jaf- 
ques au terns que celle Qui eft en tra- 
vail d'enfant aura enfante , 8c le ref- 
te de fes frlres retournera avec les en- 
fens d'Ifrael. 

4. Etil fe maintiendra. 8c fl gon- 
vernera par la force de rEternel , £T 
avec la magnificence du nom de l'E- 
ternel fon Dieu. Et ils reviendront; 
& maintenant il fera glorifie* jufques 
aux bouts de la terre , 8c c'eft lui qui 
fera la paix. 

5. Apres que PAflyrien fera entre* 
dans ndtre pays . & qu'il aura mis le 
pi£ dans nos palais, nous Itablirons 
contre lui feptPafteurs, & huit Prin- 
ces , prit du commun. 



6. lis ravageront le pays d'AfTyrie 
ivcc l'e"p6e , & la contree de Nimrod 
" )ortes; 8c il nousdeii — -— 
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des Aflyriens , apres qu'ils feront en- 
ters dans ndtre pays , & qu'ils auront 
mis le pie" dans nos quartiers. 

7. Et le refte de Jacob fera parmi 
plufieurs peuples, com me une rofe"e 
qui vient de l'Eternel , & comme une 
pluie menue fur 1'herbe , qu'on n'at- 
tend point de l'homme, & qu'on n'ef- 
pgre point des enfan* ues hommes. 

8. Le refte de Jacob fera entre les 
nations , & parmi plufieurs peuples , 
comme un lion parmi les betes des 
forets , £? comme un lionceau parmi 
des troupeaux de br£bis , qui en paf- 
fant foule & deehire , Cans que per- 
fonne en puifle rien garantir. 

9. Ta main fera 61ev6e fur tes ad< 
veriaires , & tous tes ennemis feront 
retranchls. 

io. Et il arrivera en ce terns-la, dit 
l'Eternel , que je retrancherai tes che- 
vaux du milieu de toi , & je feral p6- 
rir tes chariots. 

ii. Je retrancherai les villesdeton 
pays , & ruinerai toutes tes fortereiles. 

ia. Je retrancherai auffi detamain 
les encnantemens , & tu n'auras plus 
aucun dcvin. 

13. Je retrancherai auffi du milieu 
de toi tes images taillles & tes ftatugs, 
& tu ne te profterneras plus devant 
1'ouvrage de tes mains. 

14. J'arracherai auffi tes bocages 
du milieu de toi , & je detruirai tes 
villes. 

15. Et je ferai vengeance avec cole- 
re & f<Sv6rit6 de toutes les nations qui 
ne m'auront point Icouti. 

REFLEXIONS. 

CE chapitre renferme diverfes predic- 
tions, qui ont toutes 6te* venfie"es 
par l'€ vehement. On y voit les mal- 
heurs qui affliggrent les Juifs avant la 
venue* de Notre Seigneur. On y lit, 
fur tout, un oracle qui marque for- 
mellement , que le Melfie devoit for- 
tir de la ville de Bethlehem. Cette 
Fropbetie convient parl'aitement a J£- 
fus-Chrift , comme Saint Matthieu le 
remarque au chapitre II. de fon Evan- 
gile ; & elle ne pent Stre appliaule a 
aucun autre. Les autres predictions 
de Michle ont auffi 6t6 accomplies. 
les Juifs furent dllivrls & proteges 
par des Rois fufcitgs de Dieu pour ce. 
Ja, & ils revinrent dans la Judge. 
L'Empire des Aflyriens & desBabylo- 
niens prit fin , & Babylone fut totale- 
ment ddtruite. De forte que la divi- 
nite" des oracles des Prophetes , & la 
v^rite" des promeffes de Dieu , ne peu- 
vent etre r^voc^ue'es' en doute ; non 
plus que la v4rite de la Religion en 
g£n£ral , & la nlceffiti ou nous fam- 
ines d'en obferver les devoirs. 

CHAPITRE V. 

Dieu fe plaint, (tune manure cxtrcme- 

merit forte £T touxhante , de Fingra- 



E 



titude des Juifs , qui nonobfiant les 
bienfaits qu'U leur ayoit accordis de 
tout terns , s^etoient reyoltes contrc lui 9 
£T Vavoient abandonne. 11 leur dit 
que leurs facrifices £f lews oblations 
tCctoient fa* cap able s de dstourner fa co~ 
lere} & que le feu I moyen de lui etrs 
agreable , itoit de fairs ce qui ejt 
droit. Enfin* il leur refroche les in* 
juftices , les violences , & les trompe- 
rtes tnCils commettoient i matt fur tout 
, il les accufe , d'avoir garde" les or- 
dinances de Homri & d'Achab, c'e/f- 
a-dire , d? avoir fitivi le culte idolatre 

?ut ccs Rois - la avoient introduit dans 
e Royaume des Dix Tribus ; £T il 

declare* qtCirrite parttom ces crimes , il 

les accableroit de fesfleaux. 
CCoutez main tenant ce que dit l'Eter- 
*-' nel : Leve - toi , plaide devant les 
montagnes , & que les collines enteiw* 
dent ta voix. 

a. Ecoutez, montagnes, le proces 
de l'Eternel : Ecoutez le , meme vous 
les plus fermes fondemens de la ter* 
re ; car l'Eternel a un proems avec fon 
peuple , & il veut plaider avec Ifragl. 

3. Mon peuple , que t'ai-je fait , ou 
en quoi t'ai-je caufe* de la peine ? Re- 
pons moi. 

4. Car je t'ai fait remonter du pays 
d'Egypte , & je t'ai d^livrg de la mai- 
fon de fervitude, & j'ai envoye* de- 
vant toi Moyfe , Aaron , & Marie. 

5. Mon peuple, fouviens-toi , je te 
prie , du deflein que Balak Roi de Moab 
avoit forme" contre toi , & quelle r£- 
ponfe Balaam fils de B6hor lui fit ; 
ST de ce que fai fait depuis Sqittim 
jufqu'a Guilgal , afin que tu connoif- 
fes que l'Eternel eft jufte. 

6. Avec quoi pr6 viendrai - je l'Eter- 
nel , £T me profternerai - je devant le 
Dieu fouverain ? Le pre" viendrai.je avec 
les holocauftes , avec des veaux d'un, 
an? 

7. L'Eternel prendra-t-il plaifir a des 
milliers de moutons , ou a dix mille 
torrens d'huile ? Doanerai>je mon pr4- 
mier-n6 four mon fortait , £T mes en- 
fans pour le p^che" de mon ame ? 

8. O homrae , il t'a declare" ce qui eft 
bon ; & qu'eft-ce que l'Eternel demands 
de toi , finon de faire ce qui eft droit, 
d'aimer la mifgricorde , & de marcher 
dans rhumilite* avec ton Dieu? 

9. La voix.de l'Eternel crie a la 
ville, & ceux qui font fages craindront 
ton Nom. Ecoutez la verge, &ceiui 
qui l'a ordonn^e. 

10. Les treTors de m6chancet6 ne 
font - ils pas encore dans la maifon du 
m^chant , & un ipha trop petit , ce 
qui eft abominable? 

11. Tiendrai-je pour innocent eelui 
qui a de tauiles balances , & de fauf- 
les pier res a pefer dans le fac ? 

12. Car les riches font remplis de 

ce 
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ce qu'ils ont ravi par violence , & fes 
habitans parlent fauflement , & il y a 
une langue trompeufe dans leur bou- 
cbe. 

13. C'eft pourquoi je t'ai fait deve- 
nir languiflante en te frappant , & je 
t'ai deTotee & caufe de tes plchls. 

14. Tu mangeias , & tu ne feras 
point raflhfile , & tu feras abaiftge 
au dedr.ns de toi ; tu 6teras de de- 
vant tennemiy mais tu ne fauveras 

point ; & ce que tu auras fauve* je le 

ivreraia l'Spee. . 

15. Tu femeras, mais tu nemoifibn- 
neras point; tu prefieras l'olive, mais 
tu ne t'oindras point d'huile ; tu 
foulerM le mout, mais tu ne boiras 
point de vin. 

16. On a gar.de* les ordonnances de 
Homri , & tout ce que la maifon d'A- 
chab a fait , & vous avez marche* 
dans leurs confeils; c'eft pourquoi je 
te mettrai en deTolation % & on fiffle- 
ra ceux qui habitent en elle ; & vous 
porterez Popprobre de raonpeuple, 

REFLEXIONS. 

CE qiril faut recueillir de ce cha- 
Pitre , c'eft pr£mie>ement , que 
Dieu eft parfaitement jufte , & en 
m&me terns plein d'amour & de bon- 
t$ envers les hommes ; qu'il ne fe 
propofe que leur bien ; & qu'il les 
com ble de fes bienfaits pour fe fes atta- 
cber & pour les engager a Taimer & 
a le craindre. C'eft ce que Miche> 
marque en des termes bien touchans , 
lors qu'il dit , que Dieu plaide 
avec fon peuple , & lui demande : 
Mon peuple, que fauje fait , men quoi 
fat-je caufe de la peine ? Repons moi. 
Ces paroles du Seigneur montrent d'u- 
ne mantere bien claire , que les hom- 
mes fe rendent coupables d'une noire 
ingratitude , lors qu'il leur arrive de 
fe rebeller contre un Dieu ft bon ; & 
que s'ils attirent par la fa colere fur 
eux ,' ils ne fauroient rien alleguer 
pour s'excufer. La feconde inftruckion 
eft : X>ue ce n'eft }m par des facrifices 
& par des holocaujtes , ou des oblations % 
que Von peut prevenir le Seigneur £T lui 
flair e ; que Dieu nous a declare ce qui 
eft bon\ £7* qu'il ne demande autre cho- 
fi de Vhomme, Jmon qu'il fajj'e ce qui 
eft droit , qu'il aune la mifertcorde t £7* 

?V?ilmarche dans Vhumiltte avec fonDieu. 
'ar la Dieu nous apprend , que le feul 
culte qu'il reqoive eft celui qui eft ac- 
compagud de la droiture, de 1'inno- 
cence de la vie » de Ja chante" & de 
rhumiliti du coeur. Ce lont la les 
devoirs effentiels de la Religion ; & 
ce tut pour les avoir negliges, que 
les Juits, qui 6toient d'anieurs loi- 
pieux de pratiquer Us ceremonies & 
es devoirs exterieurs du culte divin , 
plrirent nialheureulement. Lnfin, puif- 
que Dieu declare qu'il ne liendra poipt 
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pour innocens les injuftes , ceux qui 
ont de faufles mefures & de faux poids, 
& ceux qui raviffentle bien d'autrui, 
foit par la violence , foit par la fraude 
& la tromperie ; on ne peut douter que 
ces crimes-la ne lui foient tres-odieux, 
& qu'ils n'attirent fur ceux qui y torn- 
bent les effets de fa malldi&iun. 
CHAPITRE VII. 
Mschee deplore Vextreme corruption da 
Juifs , £7* les crimes qui regrtoient par. 
mi eux. II. II leur promet un heureux 
retablijfement , £7* it les ajjure , x qu y a~ ' 
pres que Dieu les auroit livres a leurs ' 
ennemu pour t quelque terns , £T qu'il 
les auroit chat tes avec jujl ice , it leur 
rendroit la paix , £7* qu'il feroit pour 
eux des mervetUes fernblabtes a. ceUes 
qu'il avott Jaites du terns de leurs pe- 
ns ; £7" c % ejt dequoi Mtchee loue £T 
benit le Seigneur. 
AA Alheur a moi ! car je fuis comrae 
lfA quand on a cueilli les fruits d'^- 
t^ , & les grapinages de la vendan- 
ge 5 il n> a plus de grape pour man- 
ger; & mon ame deTiroit des pre- 
miers fruits. 

2. L'lioinme de bien eft p£ri de def- 
fus la terre , & il n> a perionne qui 
foit droit entre les hommes ; tons 
tendent des plages pour r^pandre le 
fang ; chacun chafle aprds fon tr^re 
avec des filets. 

3. Pour faire le mal avec les deux ' 
mains , le Gouverneur exige , & le 
Jnge court apres la rdcompenie ; 8c 
les Grands ne parlent que des vio- 
lences qu'ils louhaitent de faire , 8c 
qu'ils out pr£par£es. 

4. Le plus homme de bien d'entt*eax 
eft comme une ronce, & Thomme le 
plus droit eft pire qu'une haie d'epi. 
nes i le jour de tes fentinelles & de 
ta punition eft venu; c'eft main tenant 
qu'ils feront dans la perplexity. 

5. Ne croyez point a votre intime 
ami , & ne vous hez point en vos Con- 
dudeurs ; garde- toi d'ouvrir ta bouche 
devant celle qui dort dans ton lein. 

6. Car le his deshonore Ion pe*re, 
la fille s^leve contre fa mire , la bel- 
le-fiile contre fa belle - mtre , £T les 
domeftiques de chacun font fes enne- 
1111s. 

7. Mais moi je regarderai vers PE- 
teruel ; j'attehdrai le Dieu de.madtli- 
vrance ; mon Dieu m'exaucera. 

8. Toi , 6 mon ennemie , ne te r£- 
jou'i point fur hioi : Si je iuis torn bee 
je me releverai ; ft jai €t€ couchee dans 
les teuehrcs, rKttruel mec.airera. 

9. Je porttrai rindignation de l'C- 
ternel, parte que j'aipeche contre lui, 
julqu'A ce qu'iL detende ma caule, 8c 
qu'il me falie juftice; il meconduira 
a la lumi^re , je verrai fa juftice. 

10. Jbt mon ennemie le verrd , & la 
honte la couvrira j celle qui me di- 
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foit: Ou eft PEternel ton Dieu? Mes 
yeux la verront, £7" elle fera bien-tAf 
foule*e com me la boue dcs rues. 

11. Aii jour qu'il rebatira tesmafu 
res , en ce jour-la les Edits feront 
lloignls. 

12. En cetems-laon viendra jufqu'a 
toi, meme d'Affyrie & des villes fortes, 
& depuis les villes fortes jufqu'au 
fleuve, & depuis une merjufqu'al'au- 
tre , & depuis une moutagne jufqu'a 
I'autre; 

13. Apres que le pays aura 6t€ en 
deTolation , a caufe de fes habitans , 
a caufe du fruit de leurs actions. 

14. Pais ton peuple avec ta houlet- 
te, le troupeau de ton heritage, qui 
demeure feul dans les forfcts au mi- 
lieu de Carmel ; qu'ils paiflent en Baf- 

5 an & en Galaad , conime an terns 
'autrefois. 

15. Je ferai voir a mon peuple des 
chofes merveilleufes , conime au terns 
que tu fortis du pays d'Egypte. 

16. Les nations le verront, & elles 
feront honteufes avec toute leur force ; 
elles metcont leur main fur la bouche , 
£T leurs oreilles feront fourdes. 

17. Elles lecberont la poudre com- 
me le ferpent , £"" elles tremblcront 
dans leurs enclos comme les reptiles 
de la terre ; elles feront effraydes de 
l'Eternel autre Dieu , & elles te crain- 
dront. 

IS. Qui eft le Dieu Fort femblable a 
foi » qui 6te l'iniquit£ , & qui pafle 
par deflus les pe'che's du refte de fon 
heritage ? II ne tient pas toujours fa 
colere , parce qu'il fe plait a faire mi- 
fericorde. 

19. II aura encore companion de nous ; 
il mettra fous fes pi6s nos iniquitls , 
& il jettera tous nos plchis au profond 
de la mer. 

20. Tu feras voir la ve*riti a Jacob , 
£r" ta miflricorde a Abraham , felon 
que tu Pas jure* a nos plres des les 
tems anciens. j 

REFLEXIONS. 

ON doit remarquer dans ce chapitre , 
les plaintes du Prophete , ks con- 



folations qu'il donne aux Juifs , & les 
a&ions de graces qu'il rend k Dieu. 1. II 
fe plaint de la depravation des Juifs , 
en difant : Qu'on ne trouvoit plus 
d'homme de bien parmi eux ; qu'ils 
tie cherchoient qu'a fe faire du mal les 
uns aux autres ; que les gens linceres 
y £toient fi rares qu'on ne pouvoit pas 
meme fe fier a fes plus proches ; & 
que les Juges couroient apres les r6- 
compenfes & commettoient toutes for* 
tes d'iniquite*s. Ce tableau de Gran- 
ge corruption des Juifs montre la juf- 
tice des peines dont Dieu les vifita ; 
& nous apprend que lors que la crain-. 
te de Dieu , la droiture , & la find* 
rite* font bannies d'un pays , lors que 
la fraude & la tromperie y regnent , 
& que les Magiftrats y vendent la juf- 
tice , il h'eft pas poflible que Dieu ne 
fafle la punition de ces cnmes-la» II. 
11 faut faire attention a ces paroles, 
par lefquelles Michel confoloit le peu- 
ple de Dieu , qui alloit bientdt torn- 
ber entre les mains de fes enuemis : 
Toi qui es mon ennemie, ne te rijouis point 
fur moi ; Si je fuis tombee ^ je me releve- 
rai .- fi je ffiu dans les tenebres , le Set* 
gneur m y eclair era. Je porter at Jon indi- 
gnation , Jarce que j* at peche contre lui ; 
mau apres cela il defendra ma caufe. 
Ces belles paroles nous inftruifent de 
la conduite de Dieu envers les hom- 
ines , & en particulier envers fon E- 
glife 5 il lui fait reffentir les effets de 
fon indignation , lors qu'elle p6che con- 
tre lui ; mais apres cela il en a pitie* 
& il la de*livre , & fes ennemis ne pre*- 
vaudront jamais fur elle. III. Cette 
conduite du Seigneur nous engage a re- 
connoitre 8c a louer fa puiflance , fa 
borne* , 8c fa fageffe , & a dire avec 
Miche'e: Qui eft le Dieu fort femb lab lea) 
toi , qui otes Viniquite , £T qui paffet 
par deffus les pechis de ton heritage f 
Il ne {*<•<"*' *— * on jours fa colere I tif% 
pl&it a \ mifericorde ; il aura 

compajj , & nam pardonnerai 

torn no 
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IB LIVES 

D E N A H U M 

LE PROPHETE. 

ARGUMENT. 

La Propbitie de Nabum concerne la ruine de Ninive, & la fin 
de t Empire des AJfyriens * gf Con ctoit que Nabum a vicu 
quatrc vingt ans apris Jonas 9 qui avoit aujji proplitifc con- 
tre Us Nimvites. 



CHAPITRE I. 

Ndhum fdit une magnifique defcripion 
de U grandeur de Dieu £T defapuif 
fanct ; afin de montrer que les AJfyriens 
nefdurotent lui refifter , & que nort- 
obftant lew force ils feroient detruiU ; 
fendant que let Juifs , auxquels ils 
tvoientfait tunt de maux y feroient rfta- 
blu £T eonferves. 

PROPHETIE contre Ninive : Li- 
vre de la vifion de Nahum El- 
kofqien. 

a. Le Dieu Fort */Maloux, & 
TEternel eft vengeur, 1'Eternel eft 
vengeur , & il a la terreur a fon com- 
mandement ; 1'Eternel fe venge de fes 
adverfaires, & U garde a ceux qui 
le haKffent 

. 3. L'Eternele/ lent alacolere, Sc 
grand en force, & il ne tient nullement 
le coupable pour innocent; 1'Eternel 
marche parmi les tourbillons Sc les 
«emj>6tes f & les nules font la poudre 
de fcs pils. 

4. II tanfe la mer, & la fait tarir, 
Sc il defieche tous les fleuves. Bafcan 
Sc Carmel languittent , la fleur du Li- 
ban eft fUtrie. 

5. Les montagnes tremblent acaufe 
de lui , & les cdteaux s'lcoulent ; la 

' terre monte en feu a caufe de fa pre^ 
fence , le monde & tous ceux qui y 
habitent. i 

6. Qui fubfiftera devant fon indi- 

F nation v & qui demeurera ferine dans 
ardeur de fa colere? Sa colere fe 
rlpand coinme un feu , Sc les rochers 
font brifls devant lui. 

7. L'Eternel eft bon ; il eft une for- 
terefle au terns de la detrefle, & il con* 
noit ceux qui fe retirent vers lui. i 

8. II va patter comme une inonda- 
tion , il dltruira fon lieu , Sc il fera 
que les tinebres pourfuivront fesen- 
nemis. 



9. Quel deflfein pourriez - vous for. 
mer contre 1'Eternel ? Ceft lui qui 
detruiLi la detrefle ne s'eUevera pas 
deux fois? 

io. Car 6tant embarafle*s comme des 
Opines , Sc enyvrls comme des gens 
yvres, its feront enticement coofo* 
m£s comme la paille feche. 

il. Ceft de toi qu'eft forti celui qui 
penfe du.mal contre 1'Eternel , & qui 
forme un deffein de mexhanceti. 

il. Ainfi a dit 1'Eternel : Encore 
qu'ils foient en paix , Sc en grand 
nombre , cependant ils feront coupe's, 
comme avec un rafoir , & on paffera 
outre. Or je t'ai affligeje , maisjene 
t'amigerai plus. * 

13. Mais maintenant je briferai fon 
joug de deifus toi , Sc je romprai tes 
liens. 

14. Car 1'Eternel a donne* coraraif. 
fion contre toi ; il n'en naitra plus de 
ton nom ; je retrancherai de la mai- 
fon de tes dieux les images taillees 
Sc celles de fonte i pen ferai ton ft- 
pulcre, apres que tu feras tombc'dans 
le mlpris. 

15. Voici fur les montagnes les pies 
de celui qui apporte de bonnes noo- 
velles, £T qui publie la paix. Jo- 
da , cllebre tes fetes folemnelles , V 
rens tes voeux.; car le mechantnepat 
fera plus a 1'avenir au milieu de toii 
ils font enticement retrenches. 

RE F LE X I O NS. 

IL taut confldlrer fur ce livre de Na- 
hum , que Dieu fufcita divers Pro- 
phetes , pour annoncer, uon feulement 
la ruine des Juifs t mais auffi celle 
des autres peuples ; Sc en particnlier 
celle des Affynens , dont l*Empire etoit 
tres-puiHant , 6c qui avoient opprim^ 
le peuple de Dieu; ieurs fiois, PW, 
Ttglatfilejer • Salman*] *r t Sc Ssncht- 
rib, 
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rib, *tant venus k diverfes fois dans 
le pays d'lfraSl , & y ayant porte* la 
deflation. Ces prldiftions devoient 
confoler les Juifs , & leur faire voir , 
auifi bien qiraux nations idolatres el- 
les-m&mes, que c'^toit le Dieu Tout* 
paifTant & le Maitre du monde qui per. 
mtttoit a ces nations de nuire a fon 
peuple , & qui parloit par la bouChe 
des Prophetes. II importe de remar- 
quer apris cela, que Jonas ayant Ite* 
envoye* a Ninive , environ quatre-Vingt 
ans avant que Nahum prophetifat , les 
Ninivites avoient alors detournd la co* 
l£re de Dieu par leur repentance ; mais 
qu'etant clepuis retombe's dans leurs cri- 
mes , & ayant fait de grands maux aux 
Juifs , Nahum eut ordre de prldire 
Pentigre dcftruttion de Ninive & de 
PEmpire des Aflyriens. Dieu pardon- 
neanx hommes lors qu'ils s'humilient; 
mais quand ils retourneht a leurs pd- 
ch£s 9 il execute enfin fur eux les ar- 
rets de fa juftice. III. II fautfavoir 
3ue ces predictions que Nahum faifoit, 
ans le terns que les AlTyriens Itoient 
encore puilTans & redoutables , s'ac. 
complirent tout a fait au bout d'envi* 
ron quatre-vingt & dix ans » Nabopo- 
laffar » pe"re du grand N$bucadn4far , 
Roi de Baby lone » ayant dltruit Nini- 
ve , & mis fin a PEmpire des Afly- 
riens ; d'eft la une forte preuve de la 
divinite" de ce livre. Au refte» ce que 
Nahum dit avec tant de force & de 
majeft^ , a Pentr^e de fon livre , de la 
puiiTance infinie du Seigneur & de fa 
juftice, nous apprend, que Dieu e*tant 
fi grand & fi puiftant, ceux qui Pof. 
fenfent ne fauroient lui r6iifter ; & qu'il 
n'y a rien qui puifle nuire a ceux qui 
le craignent & qui fe consent en 
lui. 

CHAPITRE II, 
Le Prophete predit , que la ville de Ni\ 
nive feroit attaquee, avec PEmpire det 
xAjfyriens dent elle etoit la ville capi- 
tate * par des ennemu puiffans , £T que 
nonobftant fa force , elle feroit ptife , 
pillee i £f entierement defolie. Cette 
defolatien eft ici reptifentee pat des 
manures de parler prophetiques & fi* 
gurees. 
TE deftrufteur tft monte* contre toi $ 
^ garde la tortereiie , prens garde aux 
avenues , fortifie tes reins , ramaife tou- 
tes tes forces. 

2. Car PEternel a abaifle* la fierte* des 
ennsmu de Jacob , & la fierte* des enne* 
mu d'lfraSl \ parce que ceux qui font 
le dlgat les ont pill*s , & qu'ils ont 
gate* leurs farmens. 

3. Le bouclier de fes hommes forts 
eft teint en rouge ; fes hommes vail- 
lans font couverts de pourpre } les cha- 
riots marcheront avec un feu de flam- 
beaux , au jour qu'il ft preparera* ^ 



les fapins branleront. 

4. Les chariots feront la rage par les 
ru8s, & fe heurteront par les pla- 
ces ; k les voir ils feront comme des 
flambeaux , £f ils courront comme des 
Eclairs. 

5. II fe fouviendra de fes braves gens , 
mais ils tomberont en chemin \ ils fe ha* 
teront de mouter fur les murailles , & 
la deTenfe fera prlparle. * 

6. Les portes des flsuves font ouver- 
tes & le Palais eft d£truit* 

7. Celle qui £toit debout , la Heine , 
a £te* emmenle prifonnie're ; on Pa fait 
monter , & fes fuivantes Pont accom- 
pagn^e « en g^miflant comme des co- 
lombes » & en fe frapant la poitrine. 
• 8< Ninive a 6te* 4 depuis le terns quel- 
le a e*t^ batie y comme un vivier d'eaux ; 
mais ils prennent la fuite > £T quand on 
leur dit : Arretez-Vous , arrdtez-vous , 
perfonne ne tourne vifage* 

9. Pillez Pargent , pilled Pot j Cat 
il n 1 y a point de fin a ce quelle a pre** 
pare* , & a la magnificence de fes meu* 
bles pr&ieux. 

10. Quelle foit toute vuidle & reVUi. 
d^e ; meme toute ipui£6e ; que leur 
cceur fe fonde j que leurs eenoux fe heur-> 
tent Pun contre Pautrer que le tour* 
ment foit dans leurs reins , & que leurs 
vifages deviennent ftoirs comme une 
marmite* 

11. Ou eft maiHtenant le repaire des 
lions * & le paturage des lionceaux * 
ou les lions fe retiroient , . & les vieux 
lions * & les fans des lions * fans que 
perfonne les. eftarouchat ? 

12* Les lions jy raviftbient tout ce qu 4 il 
falloit a leurs fans, & l^trangloient 
pour leurs lionnes $ ils* rempliflbienC 
leurs tani^tes de proie « & leurs repai* 
res de ce qu*il$ aVoient ravi. 

13. Voici , e'eft a toi , que pen Veux« 
dit PEternel des armies ; je brOlerai 
& je reduirai en fume'e tes chariots, 
& Plple confumera tes lionceaux; je 
retrancherai de la terre ta proie , Sc 
la voix de tes Ambafladeurs ne fera' 
plus oule* 

REFLEXIONS, 
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laquelle rien ne pent r*fifter ; & o,ue 
le meme Dieii qui punit & abaifle ainfi 
les peuples & les Royaumes , eft auffi 
le Juge detous les hommes, & qu'il 
rendra a eTiacuu felon fes ceuvres. 
CHAPITRE III. 

• Uahum continue a tredire la dejlru&wi 

de Ninive, quHl affelle , une Ville 
de fang , a cavfe des cruautes quelle 
0voit excretes. II dit que cette ville, 
qui etoit ft fuijfante f & ft fuferbe , fe- 
roit fillet £T faccagee , farce qu'elle 
■ etoit remflie d'injujtice £f d'orgueil , 
£T quelle t" etoit JiuiUee par fes adul- 
- tires , c > efi-a*dire far VidelatHe qui 
y regnoit. II ajoute , K que comme No , 
qui etoit une ville tres-conjidcraak en 
EgyPte , £T qu'on croit itre la fameu- 
fe ville de Thebes , avoit ete ditrupe 
far Sanchertb , Ninive le feroit auffi , 
Cans que ni fes richejfes , ni fes horn- 
mes forts, ni foH grand feufte, fuf 
fent Pen garantir i & qu'elle ne s en 
releveroit jamais. m # 

MAlheur a la ville fongumaire , qui 
eft toute pleine de menfonge , tou- 
te remplie de prole ; la rapine ne s'en 

• retire point. A 

a. On enteWd* le bruit du fouet , le 
bruit imp^tueux des roue's , les che- 
vaux qui battem des pieV, les cfca. 
riots qui fautcnt. ' 

3. Les cavaliers font bondir lews che- 
vaux ; r*p*e brille , Utballebarde ton* 
celle ; il y a une multitude de gens 
bleffe"s a mort, un grand nerabre de 
corps morts ; il rt> a aucune fin a ces 
corps morts , en forte qu'on tombe par 

4. a' caufe' de la multitude des prof- 
- titutions de cette agrlable de^aucta*> . 

de cette maitrefle encbantereife qui 
vendoit les nations T?ar fes proftitu; 
tions , & les families par fes enchan- 
temens. % ., 

; 5. Voici, e'eft & toi que j'en veux, 
'dit PEternet des armies; je retrouf- 
*ferai te* habits Air ton vifage , & je 
montrerai ta nnditl aux nations , & 
ta honte aux Royaumes. . . 

6. Je jetterai fur toi tes abominations, 
ie te deshonorerai , & je te ferai lt)re 
" comme de Pordure. 

-7. Et il arrivera que quiconque te 
'verra s^loignera de toi , & dira : Ni- 
hive a €t€ detruite : Qui aura compaf- 
^fion d'elle? Ou te chercherai-je des 
2 confdlate'urs? M . 

~ x 8. Vaux-tii mieux que No-Ammon , 
♦fitueVan milieu des fieuves , qui *tou 
* r e4ivirpnnW d**aux, dont la mer etoit 
le rem^artV &" '* V»* la nier fttvoit 
Ide iniirarlles? ^ t . 

- -9. Cus itoitfa force, auffi bien^ue 
: ME^rpte-,* , &' ime;1nfiuit€ <l'aptres fcu- 
tfte??'l\iv 'aiffib \t% tybiens - Ctpitat 
alia attttt iffioirrtr. ' .s J * r 



to. Etle-m&me auffi a iti tranfportee ; 
elle s'en eft allle en captivite* ; mime 
fes enfans ont €t€ Icrafds aux carre- 
fours de tootes les rues ; on a jette* le 
fort fur fes gens de qualite* , & to us fes 
plus grands ont €t6 lie de chaines. 

11. Toi audi tu feras enyvr^e ; tu fe- 
ras cachle ; tu chercheras auffi quelque 
force contre Pennemi. 

12. Toutes tes forterefles feront com- 
me des figues & des premiers fruits, 
qui Itant fecouls tombent dans la Dou- 
che de celui qui les veUt manger. 

13. Voici ton peuple fera comme au- 
tant de femmes au milieu de toi ; les 
portes de ton pays feront toutes ouver* 
tes a tes ennemis ; le feu confumera 
tes barres. 

14. Puife-toi de Teau pour le fi^ge , 
fortifie tes forterefles , enfonte le 
mortier , foule Targille , 8c rebati le 
fourneau a faire des brlques. 

15. La le feu te confumera, l^p6e 
te retranchera , elle te coufumera com- 
me les hnrbecs ; qu'on s'amafTe com- 
me les fauterelles. 

16. Tu as multiple tes nlgocians, 
en plus grand nombre que les e*toiies 
des cieux ; les hurbecs s*e*tant r^pan- 
dus. ont tout ravage , & ils fe font 
envoi £s. 

17. Tes Princes etoient comme des 
fauterelles , & tes Capitaines comme 
de grandes fauterelles qui carapent 
dans les haies au terns de la fraicheur, 
& qui , lors que le foleil eft leve* , s'6- 
cartent , de forte qu'on ne connoit phis 
le lieu ou elles ont ete* 

18. Tes Pafteurs fe font endormis, 
6 Roi d'Affyrie j tes hemmes illuftres 
fe font tenus dans leurs tehtes ; ton 

riple eft difperf^par les inontagnes , 
il n> a perfonne qui le raflemble. 

19. // «> a point de remede a ta 
blelfure , ta plaie eft mortelle ; tous 
ceux qui entendront parler de toi bat- 
tront des mains fur toi ; car fur qui 
eft-ce que les effett de ta malice ne font 
point pafles continuellement ? 

1 REFLEXIONS. 

(~XN doit reconnoitre dons la deftruc 
^^ tion de Ninive & de PEmpire des 



PEmpire 
AfTyriens. qui Itoit Pun des plus an* 
ciens & des plus fldriftans quMl y eut 
au monde , que la puiflance de Dies 
eft infinie, & qu*il irenverfe quand il 
lui plait les plus grands Etats. Outre 
4a puiflance du Seigneur, ii faut re- 
marquer ici fa juftice ; car ce fut Por- 
gueil des Aflyriens , leur luxe , leurs 
injuftices , leurs idolatries , & les maux 
quails avoient faits au peuple dUfrafcl, 
qui engag^rent Dieu a les detruire. il 
en fera toujours de meme ; Dieu abaif- 
fera toO jours les fuperbes , & il pu- 
nira celix qui vivent dans le crime & 
dans Pimpiiil; fur tout, lor. qoSh 
periifv^ 

Digitized by LiOOQ IC 



H A B A C U C. 



*©J9 



perf6ve>ent av*c obfti nation dans lenrslafin que ces peuplesidolatresne fe glo- 
pichts. II faut enfin confiderer, que rifiafl'ent pas devoir vaincu les Jiufs; 
Dieu fit annoncer long-teins-i Pavance & qu'il parut i toute laterre que ce- 
par Nahum cettc deftruftion de Nini- la n'Stoit arrive que par la volonte* & 
ve, pour la confolation de fon peu-'par la pcrmiflion de Dieu, qui avoir, 
pie, qui devoit etre afflict & envahi voulu charier fon peuple par le.raoyen 
par les Rois d'Aflyrie. II le fit auffi , ^des Aflyriens. 

****************** * * 

LE LIVRE 

D' H A B A C U C 

L E P R O P H E T E. 



«^<^>W^>W^H^l<^>V^>W 



ARGUMENT. 




dims lews ennemis , fef qu'rnjuite les Ccddems eprouveroieHt 
auffi J* vengeance. 



CHAPITRE I. 

Dans le premier chapitre , Habacuc fait 
trots chofes : I. II fe plaint de — ^ue 
U corruption des Justs etoit ft uif 
a fon comble. II. 11 dit que L fe* 
tost venir contfeux les Caldeen f/. 
11 prie Dieu de ne pas abandon 'on 
peuple , de venger les maux qi (ui 
faifoit , & de ne pas fouffrir _ fes 
ennemis en triompbajjctit , ni qu'ils aU 
tribuajpent Jeurs victoires a leur projpre 
force £T a lews i do let. 

PROPHETIE r6v*lee au Prophtte 
Habacuc. 
2. Eternel, jufques a quand 
crjerai-je, fans que tu Routes? 
Jufques a quand crierai-je vers toi , a 
caufe de la violence, fans que tu U6- 
livres? 

3. Pourquoi me fais-tu voir Piniqui- 
te* 8c la pervertite* ? Pourquoi me fais- 
tu voir la deTolation 8c la violence de- 
vant moi , & des gem qui llevent des 
d^bats & des querelles? 

4. C'eft pourquoi la loi eft affbiblie , 
& le droit n'eft jamais foutenu ; car 

• le m&hant environne le jufte ; k Cau- 
fe de cela on pronouce un jugemenc 
pervers. 

5. Regardez parmi les nations, & 
■ voyez < & foyez extrimement Itonnls ; 

car je vais faire une ceuvre , de vdtre 
terns , que vons ne croiroz point quaud 
on you* la rlcitera. 



6. Car voici , je vais fufciter les Cal* 
d6ens , qui font une nation cruelle & 
impltueufe , qui marche tout au tra- 
vers du pays , pour pofftder des ten- 
tes qui ne lui appartiennent pas. 

71 Elle eft affreufe & terrible ; fon 
gouverntment & fon elevation viendra 
d'elle-mftme. 

8. Ses chevaux font plus lexers que 
les leopards , Sc lis ont la vue plus ai* 
gue" que les loups du fotr ; fa cava- 
lerie fe r6pandra de toutes parts , & 
fes cavaliers viendront de loin; ils vo- 
leront comme un aigle qui fe hftte pour 
fe repaitre. 

9. Elle viendra toute entie're pour ra- 
vir ; ce qu'ils engloutiront de leurs re- 
gards fera porte vers Porient, & elle 
amafTera les prifonniers comme du ta- 
ble. 

10. Elle fe moque des Rois^ & elle 
fe rit des Princes 5 elle fe rit de tou- 
tes les forterefles ; elle fera des terraf- 
fes , & elle les prendra. 

11. Alors elle renforcera fon coura- 
ge « elle pailera outre , & elle fe ren- 
dracoupable, endifant, ^«* cette puif«* 
fence qu'elle a vient de ion Dieu. 

11. N'tMu pas de toute Iternitf ? O 
Eternel , mon Dieu , mon Saint ! Nous 
ne mourrons point , 6 Eternel 1 Tu Pas 
mis pour exercer tes jugemens ; & tot , 
6 mon rocher , tu Pas 6tablis pour cha- 
tier. 

, . ij. Tu as les yeux wop purs pour 
X x x a voir 

Digitized by LiOOQ IC 



torfo 



HABACUC 



fdir 1e mat . & tu ne fimrois prendre 
plaifir a voir la violence, Pourquoi ver- 
rois-ui let pexfides, £T te cairois-tu 
quand le mlchant d*vore celui qui eft 
pins jufte que lui? 
- 14* Auroit-tu fail les bommes comme 
let potftbns de la mer ♦ & comme les 
reptiles qui n'ont point de dominateur ? 
if. II a tout enleve 1 avec Ton harae- 
*^on \ il Pa amaflej dans fon filet & Pa 
aflemble' dans fes rets : C'eft pourquoi 
il fe rejoufra & triomphera. 

16. II Cacrificra a fon filet , & encen- 
fera k fes rets, parce que fa poition 
fera devenue* graife par leur moyen, 
& que fa viande fera (ucculente* 

17* Vuidera-t-il pour cela fon filet; 
& ne ceflera-t-il jamais de dltruire les 
nations ? 

REFLEXIONS. 
VOici les reflexions qu'il faut fairt fur 
v les trois parties de ce chapitre. La 
premilre regarde l'Stat ou les Juifs 
ttoient peu avant leur ruine. Les plain- 
tes par ou Habacuc commence fa pro- 
phltie montrent , qu'on ne voyoit alors 
que violence 8c qu'mjuftice parmi eux i 
la Loi n'y avoit plus de force , la juf- 
tice y e*toit foutee aux pits , & il s'y 
commettoit toutes fortes de crimes. Ce 
fut la veritable caufe des maux qui fon- 
dirent fur eux ; & c'eft ainfi que Oieu 
a accoutume* de punir ceux aui s'a- 
bandonnent au crime & a Pimpi*te\ 
II. Dans la defcription que le Prophete 
fait de la venue des Caldlens , de leur 
cruautc* , & des ravages qu'ils feroient 
dans la Judle , il faut confidlrer, non 
pas tant la puiffance & la cruaute* des 
Caldtais, comme la juftice de Dieu, 
qui fe fervit d'eux pour la uunition des 
juifs. III. La priire qu'Habacuc adrel- 
fe au Seigneur , pour implorer fon fe- 
cours contre Porgueil & Pinjuftice du 
Roi des Caldlens, qui s'ap plaudit oit 
de fes conqufctes , & les attribueroit a 
fes idoles , nous apprend a recourir $ 
Dieu , dans les befoins & dans les dan 
;ers ou nous pouvons nous rencontrer i 
i 4 le faire fur tout avec un grand 
zele & avec une con fiance partitulid- 
re , lors qu'il s'agit des interets de fa 
gloire. Cette pri^re nous enfeigne auf- 
fi , que Dieu eft jufte , qu'il a les yeux 
trop purs pour voir le mal qu'on fait 
aux autres , qu'il ne pent fouftrir la 
violence & Pinjuftice , & qu'il eft en- 
gag* par fa propre gloire a confondre 
les orgueilleux , & tous ceux qui s'6- 
levent avec fierte* contre lui. 
CHAPITRE II. 
Lt Prophete ayant prie pour let Jut ft ^ 
dans le chapitre precedent , Dieu lui re- 
pond dam celui-ci, II Pajfure, que qu«i- 
que la delivrance de fen peuple , j£ la 
punition des Babylenicns fut difftree 
pour quelque term » elle arriveroit . in- 
faiUiblementi que les Jiabjtojiiens fe. 
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relent punk de lews cruautes, debit} 
diffalutiom y £T fur tout deU*rimfi*> 
ts £T de leur tdolatrie i &qu % ilpmi» 
treit , que e'etoit en vain qu'ils je cm- 

Jfioient en leurs faux dieux. 
E me teriots en fentinelle , je me te> 
nois deboutdans la forterefle , &je 
regardois pour voir ce qui nte fereit 
dit , it ce que je rlpondrois a ce- 
lui qui me reprend. 

2. Et PEternel me repondit, & mi 
dit : Ecri la vifion , & marane-la lw 
fiblement fur des tablettes, ann qu'on 
la life couramment. 

3. Car la vifion eft encore diferu\& 
qu'a un terns determine* ; elle fe ma* 
nifeftera a la fin , & elle ne trompera 
point. S'il difftre, attens-le, car il vien- 
dra aiTurlment t £T il ne tardera pas. 

4. Voici , Pame de celui qui s'ewte 
n'eft point droite en lui i mais le juflc 
vivra de fa foi. 

5. Et eomme Pbomme adonnlaurin 
eft pr^varicateur t Porgueilleux ne o>* 
meurera pas dans fon Itat » parce qu'il 
^largit fon ame comme le ftpuicrt, 
qu'ileft infatiable comme la mort , qu'il 
raiTemble vers lui toutes les nations, 
& qu'il s'aflujettit tous les peuples. 

6. Tous ceux-la ne feront-ils pas un 
proverbe de lui , & des railleries io* 
glnieufes? Et ne dira-t-on pas: Mal- 
heur a celui qui afiemble ce qui ne m 
appartient pas : Jufqu'a quand amaffe* 
ra*t-il contre lui naeme des monceau 
de boue* ^paifte ? 

7. N> en aura-uil pas qui s'eleveroit 
tout d'un coup pour te mordre ; & ne 
s'en r^veillera-t-il point qui te fafient 
courir ci & la, & dont tudevieaocs 
la proie? 

8. Parce que tu as d^pouill^ plufiewi 
nations , tout le refte des peuples tedi- 
ponillera , a* caufe des meurtres des 
hommes , & de la violence que t»*+ 
raifaite au pays , a la viile & a tout 
les babitans. 

9- Malheur a celui qui eft convoiteii 
pour fa maifon d'un mauvais pain . ana 
de mettre fon nid dans un lieu llev^t 
pour etre d^livrel de la main du me* 
chant! 

io. Tu as forme* un deffein qnr co«« 
fondra ta maifon ; qui eft de couionicr 
beaucoup de peuples , en pecbantcefr* 
tre ton ame. 

1 1. Car la pierre de la muraille cne* 
ra, & la charpente lui repondra d ea- 
tre le bois. . . ... 

i a. Malheur a celui qui batit bjriuf 
avec le fang des hommes* & qui la W«« 
fur Piniquit^* . „- 

1 3. Void , ceci ne vien^tl pas de 1 b- 
ternel des armies, que les peuples w- 
vaillent pour aflbuvir le feu , « V* 
les nations fe lafleut pour le ne ant . 

14. Mais la terre fera rempbe u 
la connoifianct de la gloire de lBW- 
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net , cotnme les eaux cotablent Ja mer. 

15. Malheur a celui qui fait boire Ton 
compagnon , lui approchant la bouteiU 
lc , 6c l'eny vrant , afin qu'on voie lcur 
nuditl. 

16. Tu* auras encore plus dedcshon- 
neur , que tu n'as eu d'honneur ; bois 
auffl , toi . & dlcouvre toi ; la coupe 
de la drone de PEternel fera le tour 
cbez toi , 8c un vomi dement infame 
fera repandu fur ta gloire. 

17. Car la violence que tu as exercee 
an Liban te couvrira . 8c le digit fait 
par les groffes betes les rendra eper- 
dus ; a caufe des meurtres des hom- 
ines , 8c de la violence faite au pays , 
a la ville 8c a tous fes habitans. 

18. De quoi fert Pimage tajltee , que 
fon ouvrier Pait taiille , ou l'idole de 
fonte ? Ceft un do&eur de menfonge ; 
quoi que PouVrier qui fait des idoles 
muettes fe confre eh ion ouvrage. 

19. Malheur a ceux qui difentau bois, 
Re>eille-toi 5 & a lapierre morte , R6- 
veille-toi, Enfeignera-t-elle quelque cho- 
fe ? Voigi , elle eh couverte d'or & d'ar- 
gent ; toutetois il n'y a aUcun efprit de- 
dans. ' 

zq. Mais l'Eternel eft dans le temple 
de la Sainted. Toute la terre , tats, 
toi, & redoute fa preTence. 

REFLEXIONS. 
T A lefture de ce chapitre doit nous 
•*"* apprendre , pr^mierement , a atten- 
dee patieniment, 8c avec unefoi & une 
efpgrance ferrne , Paccompliflbment des 
promeffes de Dieu, fans jamais. perdre 
courage lors qu'il difftfre de les ex£- 
cuter. Ceft pinftruftion que nous don- 
ne le Propiiete , en difant : S*il diffe- 
re , attens-le t car il viendra affurement , 
£T ne tardera pasj le jufte vivraparfa. 
fit. II. Le Proj»bete marque exprefle- 
ment que la ruine des Babyloniens gtoit 
infallible, & qu'elle feroit cauft&epar 
leur orgueil, par leurs extorfions, & 
par leur. idolatrie. Cela nousinftruit 
du but que Dieu fe propofe dans fes 
jugemens; c'eft de faire la. vengeance 
des crimes, & de montrer qu'ileftle 
pieu ibuverain 8c le Juge de tous les 
hommes. Ces menaces d*Habacuc fu* 
rent au refte aocomplies; les Babylo- 
niens Iprouverent la vengeance divine , 
comme les Aflyriens P'avoient £prouv6e 
avant eux \ & par ce moyen ces derix 
Puiflances redoubles , qui avoicnt trai- 
%i les Juifs avec taut ne cruautS , de- 
vinrent des exemples de la juftice de 
Pieu , a la viie" de toute la terre. En- 
fin , ce que le Propiiete dit » de la pa- 
rtition que Dieu vouloit faire des vio- 
lences & des injuftices du Roi de Ba« 
bylone, doit fctre applique a tous ceux 

2ui veulent s'elever & s'enrichir par 
es moyens criminels. Ces paroles d'Ha- 
bacuc, Malheur a celui qui eft conyoiteux 
four fa maifon (tun gain desbonnete, doi> 



ventetre bien confide>e*e$< de meme que 
ce qui eft dit fur ce fujet dans- ce chapi- 
tre. Cette malldiftion ne regarde pas 
moins les particuliers que les Rois ; 
elle menace tous ceux qui amalTeuC du 
bien par de mechantes- voifts; Pexpe"- 
rience la vlrifie tous les joyrs; la pof. 
feifion des biens ntal acquis n'ltant ja- 
mais longue ♦ 8c attiran t ordinajrement 
furies injuftes& fur leur poftirite" tou- 
tes fortes de malheurs. 

CHAPITRE III. 
Ceft ici f un C antique dans lequel Haba- 
* cue celebre en des t trims magnifiques la. 
grandeur de Dieu* qui avoit paru au- 
trefois lors qu'il publiafa Lot fur. la. 
mont de Sinai , £T dans les merveiHes 
qu?il Jit en dctjruifant les Rots £T les 
peufdes du pays de Canaan , &T des en- 
virons , & en etabliffant les jenfans d'Jf* 
rati dans ce pays-Id. I*e but de.ee Can- 
tique (toit de con filer les Juifs , £2* de 
les ajfurer pleinement que Dieu ne let 
abandvnneroit point + &. qtfil emploie- 
roit encore fa puijfance pour les delivrer 
de Npprejjion des Haldeens. 
pRie>e d'Habacuc le Propiiete, fur Si- 
*•• gionoth, 

a. Eternel, j'ai entendu ce <iue tu m'as 
fait entendre , & j'ai ixjk £ai£ de crain- 
te. Q Eternel , entretien ton ouvrage , 
parmi le cours des aBn4es; faia/econ- 
noitre d*age en age ; fouviens-toi , lors 
que tu $s en colere , d'avoir compaiHon. 

3. Dieu vint de Teman < 8bH Saint 
vint du mont de Paran : S$lah. Sa Ma- 
jeft^ couvroit les cieux , & la terre fut 
remplte de fa louau^e. 

4. Sa fplendeur ^toit comme la lumie*- 
re meme , & des rayons fortoient de fes 
mains; Ceft la 9 tie fa force Itoit cached. 

^, La mortality jnarchoh devant lui , 
8c Its' charbOns (orioient a fes pi^s. 

6, II s'arr^ta 8c il mefura le pays; 
il regarda , & fit treflaillir les nations ; 
les montagnes anciennes fur en t bribes , 
& les cdteaux anciens s'abaiflerent. Les 
chemins de l'univers font a lui. 

LJe vis les tentes de Cufqan acca- 
de toumient ; les pavilions du 
pays de Madian furent 6branlis. 

8. L*Eternel etoit-ilcourrouc^ contre 
les fleuves ? Ta colere itoit~t\\z contre 
les fleuves ? Ta fureur itoit-tWz contre 
la mer , lors que tu montas fur tes 
chevaux £7* fur tes chariots pour ta de- 
Jivrance de ton peuple ? 

9. Ton arc fut enticement ipuite de 
fes fleches , felon le ferment Que tu avoit 
fait aux Tribus d'lfrael , & {elon ta pa- 
vole : Sllah. Tu fendis la terre en fleu- 
ves. 

, 16. Les montagnes te virent , & en 
furent en travail , Pimpgtuofite* des 
eaux pafla , Tabime fit rdtentir fa voix , 
& il ^leva fes mains en haut. 

11. Le foleil CT la lune s'arrete*rent 

dans leur demeure \ 11s marehlrent a la 

X x x J lueur 



Digitized by LiOOQ IC 



T0*» 



H A B A C U C. 



roeor de tes fitenes , *r a la fplendeur 
de Peclair de fa nalebarde. 

fa. Tn marchas fur la terre avec In- 
dignation , & to foulas les nations arec 
colere. 

13. Ta forttt poor la dllivrancede 
ton people , poor la deHf ranee arec 
ton Omt ; ta tranfpercas le Chef; afin 

3n*il o*y en eut plus dans la maifon 
a mechaut , en decoim-ant le foode- 
ment jnfqo'au con; 9eiah. 

14. To perqac avec fes batons le Chef 
des habitant de fes bourgs , qnand ils 
renoient comme nne tempete pour me 
dltmire ; tit fe rljouifloient comme 
poor de>orer I'anlige' en fecret. 

15. To marchas avec tes chrvaua par 
la mer , far U fange des grandes eanx, 

I*. J*ai entendu , 8c nton ventre en 
a ixk 6mo ; roes levres ont tremble* a 



18. Mais moi , }e me reloafrai en 
TEternel , A je treflailKrai de joie an 
Dieu de ma delreraace. 

19. L'Eternel le Seigneur 4* ma for- 
ce; il rendra mes pi£s femblables a 
cenx des bicaes , & me fern Inarcfaer 
far mes liens uteres. An Maitre Cban- 
tre, far Neguinotb. 

M E F L E XI O NS. 
MO« demons apprendre de ce canti- 
** qne , en premier lien , a turns Ton. 
venir des bi cut aits de Dieu, a \csm€- 
diter fans cefle, & principaleroent a 
penfer auv menreilles qne Jtfus-Cbrtft 
Notre Seigneur a faites ponr nous ra- 
cbeier , & qui fnrpaflent de beaocoup 
celles qne le Prophete cei&bre daosce 
ehapitre. En tecond lien* la confide^ 
ration de tons ces eftets de la paman* 
ce & de I'amour da Seigneur doit en- 



ta votx. La pourrttnre eft entree dans ' Hammer not cceurs de reconnoifiance 
roe*: os , & j'ai tremble* en moi-meme ; , & d'amoor pour lni. Elle doit , fur 
je ferai en repot an jour de la detref- tout , nous remplir d'une ferme con- 
fe , auquelm montant en foveur At fin {fiance en Dieu , dans les plus grandes 
peuple il le mettra en pieces. adverfttes. Dieu , qui a donne* dans 

17. Car le figuier ne ponflera point , | tout les tems des preuves fi {platan* 
& il n> ***+ point de fruit dans les; tes de la puiflanoe, de (a justice* & 
vignes ; ce que Tolivt er prodnit man- de fon amour pour Ton Eglife & pour 
quera, 8c pas un cbamp ne produiralfesenfans, eft toujour* le meme ; ainfi 
wen a manger * les brems feront re-'il eftimpoflible quMl abandoane jamais 
trauchlesduparc, & il n'y aura point !ceux qui lui appara'ennent , & qui efc 
de bceuft dans Its etables. . 'parent en lui. 
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A R GVHkNT. 

SopVomc fitt envoyl aux Juifs du Royaume de Juda % fous U 

regne de Jojias , quelque terns avmt kur tuint » pour Us re* 

. tirer de TidolAne &? de leurs autre* fkbis y gf poser les me* 

na<er que , s'iity perfiviroient , ilsferojent wfaitiiblemeta de* 

fruits par Us Qaldiens* 

CHAPITRE I. r mes y €T fur tout far U eutte d*$fmm 

Dam le cbapitte (rlmier , Sfkmh *»• *«£> ^JSZlE £ri(£. ISt 

mm< 9 L% cofire de Dim aUoit fin. »%»"' e Jfc §2^ C^fi ^ 

dr. fur JiruJaUm, fur fes habitant , ?,",' ;J/J/L ^ SJcJ^fLliL 

fur J U famiUe rotate , & fur tout le ^ * "J ^ f eci * "£ ^^US^VSl 

'jtoyamic de Juda, parce que let Juifs 4"* n J"\ ns ** r l<mU mk W* • « *** 

«v*ient ijritt. le Sfigneur far Urns tri-A ieur * ° €% 
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A parole de PEternel , qui ftit d'angoiffe 
adreflee a Sophonie fils de Cuf- 



ci , fils de Guldalja , fils d'A 
marja , fils d'Ezlchias, du tems 
de Julias fils d'Amon , Roi de Juda. 

2. Je ferai enticement p*rir toutcs 
ctaofes de defius cette terre , die TE- 
ternel. 

3. Je ferai plrir Thomme & le bs- 
tail i je confumerai les oifeaux des 
cieux ,- Sc les portions de la mer , Sc 
les. fcandales avec les mechans ; & ie 
retrancherai les homines de defiiis cette 
terre , dit l'Eternel. 

4- J'e'tendrai ma main fur Juda , Sc 
fur tous les habitans de Je>ufalem; Sc 
je retrancherai de ce lieu le rede des 
JBahalins , & les neons des Camars * avec 
les Sacrificateurs ; 

5. Et ceux qui fe profternent fur les 
terrafles des maifons devant l'armee 
des cieux ; & ceux qui fe profternent 
devant TEternel £T jurent par lui , & 
qui jurent aufli par Malcanr; 

6* Et ceux qui fe attornment de 1'E- 
ternel , & ceux qui n'ont pojnt ©her- 
eto TEternel , Sc qui ne Pont point re- 
cherche. ' . 

7, Tautoi , £ caufe de la nreTenee du 
Seigneur TEternel ; car la jour nee de 
VE ternel anproche ; l'Eternel a prepare* 
le facrifice , il a invite* fes con vies. 
'8. Et il arrivera au jour du facrifice 
de l'Eternel , que je punirai les Sei- 
gneurs , & les enfans du Roi , Sc tous 
ceux qui s'habillent de vetemens Itran* 
gers. 

9. E% je punirai en ce joUF-lavtous ceux 
qui fautent par detius lc feuil , qui rem- 
pliflfent la maifon de lews maftres de 
violence & de fraude.. 

10. En ce jotw>La , dit VEternet , en 
entendra un grand eris , depuis la porte 
des portions ,, & des hurieraens vers la 
feconde ville, & une grande desola- 
tion vers les. cdtcauxi 

I c. Vou& qui habitez a Matte's , hur- 
lez; cartons ceux qui trafiquoient ont 
iti de' fails, £?* tous ceux qui appbrtoient 
de l'argent ont e*te" exfcermine's, 

12. Etil arrivera en ce terns-la* que 
Je fouillerai J£rufalera ave$ des lam- 



(uuk, une j*uvne> d'un hruit e'cla- 
tant Sc eftrayant , une journSe de tind- 
bres & d'obfeurit* » une journ6e de miles 
Sc de brouillars ; 

6. Une journeVde cor & d'alarme 
contre les . villes- & contre les hautef 
tburs. 

17. J e mettrai les homme» dans la 
ctetrefle , & lis marcheront comme des 
aveugies , parce qu'ijs ont p*ch£ coir-* 
tre l'Eternel ; leur fang fera repandu 
Qomme de la pouffiere , Sc leur chair 
cpmme de Tordure. 

18. Ni leur argent m leur or ne les 
pourront d61ivrer , dans la journle de 
la calere de l'Eternel; & tout ce pays 
fera deVor* par le, feu de fa jaloufie 5 
oar il fe hatera de consumer tous les 
habitans de ce pays. 

AEFLEXtONS. 

PUEU , par un effet de fa bonte" en- 
KJ vers les Juifs * fufcita Sophonie , \ 
Tous le rggne de Jofias , dans un terns 
oft. tout £toit dans le deTordre* & ou 
let Juifs s*etotent abandonnds a Hdo- 
latrie, a rimpi6t6, &'«nx 'crimes le« 
plu^honteux. Ce Prophdte eut or(fre • 
de ftieu de les exhorter i-le conver- •"> 
tir , Sc de leur annoncer leur totale rui- 
ne 1 ce que la Prophfcteffe Hulda leur di- 
foit aum dans le meme terns. C'eft 
ainfi que Uieu , avant de punir les hom- 
ines , les avevtit 8c les menace , afin 
quMls pr^vienncnt les chatimens par la 
repentance. IL Ott voit iei , que les 
Jwife alloient etre re*duits dans lader- 
ni£re -deTolation, & qjt>e Dieu fe pro- 
pofoit de faire un exaae recherche , & 
une-vensreance ftvevcfeexemplaire de 
le n dans la • 

ft les Egyp- 

ti mis la Ju- 

di ?ns , qui 

5^ i ville de 

/ is appren- 

d; a la puif- 

fa 15 & que 

c' le tomber 

ninlt. Sur 



honie fait 
dpi* 



- -»- j,— if! 

pes , & que je punirai les. hommes quii nous, faire penfer au grand jour du ju- 
tont figes fur leurs lies % Sc qui difent genient , & a Tefirbi dont les me*chans 
dans 1 ears coeurs : L'Eternel ne nous fera 1 fenout alors faifis. II taut rtfflgchir en- 
t» bien ni mal. i tin , fur la caufe de tous ces malheurs 

.13. Leurs biens feront au pillage , & qui accablerent les Juifs. lis avoienc 
leurs maifons. en difolation ; ils auront abandouni le Seigneur r & corrompu 
bati des maifons , mais ils n> babite- fon fervice ; & dans cet etat de r6bel- 
ront point; ils auront plant* des vigues, lion & d'impi^t^ , US' ne laifibient pas 
mais ils n'enb boirontpas. le vin. - • devivre dans la fecund , Sc de fe per- 

' 14. La grand e journee de rEteroel fnader ^ue Dreu ne- leur feroit aucun 

" rail P*»fl« ninlt nna 1«» Qoicrndiir t»«t_ 



crieront. " Jment en ceux a qui ii\ s*eft* tait "con- 

1^. Cette journ^oJ^ e/ une journee goitre d'une faqon phis particuli^re. 

de fureur , une journie de de'trell'e &' Mais ce qui marque ie dernier endur- 

X x x 4 ciifement, 
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nu?V* •* * «• V« engage for tout 
21? w e *}£**"*?" les P*cheurs, 
menaces de fes jugemens , ils ne lcs 
ea £tat de let d&ourner par leqr re- 
C HA P J T R E 
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IT, 

fe '*<?*'» * deux y parties t /, %/,,„,> 
''f ' X V'JW' *rtnnnottre ieurs pe- 
**",'&* Q cmvertir, avant que Dieu 
?««*tf«r eux Varrh de fa $£. 
JL II dtt que Dseu fauveroit unt par- 

Pger let Jutfs dans le pays de Can am ; 
& 'que l«*"#Us veifins, les Philif 
Unt. lesMaahites, Us H ammonite! 
ET les Probes feroientdetrnits, auj,. 
bicn que les. ^f&riens , qui iteient alors 
fi Putjyans , & Ninive qui etoit '-- 
■wile capitate, 3 

JTXaminez-vous , examinez-voqs , 
*"* tion peu amiable ; 

Z. Avant que ledecretenfante.ft 
Je jour pafle oomme Ja bale; avant qiw 
I ardenr de !a eolere de I'Eternel vie* 
ne lur vqhs avant que Je jour de la 
colere de I'Eternel vlenne fir voul 

3. Vous tous les gens de bien du pays, 
qui fcites ce qu'il ordonne, cberYqez 
ih.« 7J f ^f echerche ? ,a juftice » "«*•* 

rEternd aW ,0Ur de ** bol6r * de 
in«/? ar ?* z * f er ;abandoim6 & Afcktf. 
l™/^ 2 an$ la . Ration 5 onchaffe, 

5; Malheur aoxtiabitans de la contree 
maritime , a la nation des KeXtbiens 1 
la parole de I'Eternel eft contre vous. 
Canaan % terre des Phililtius, je te de*- 
bUera. tel,en,ent • W* perfonne n'y b* 

6. Et la contree maritime ne fera plus 

?4£ i C « ban 5 s ' qtie des ,0 ? es d « ber- 
ge 5 * V* - w des P* rcs de br6bis. 



leur orgueil , parce qu'ils ont outrage 
& brave* le peuple de PEternel desar. 
mew, 

II. L'Eternel fera terrible contr'eux ; 
car ll ane*antira tous les lieux de la ter- 
re ; & cbacun f e profterqera devaat tui 
dans foq pays } meme toutes les ifles 
des nations. 

r I2 * J°£? auffi » M***** de Cos . vous 
Jerez bletTgs a raort par qion toe*. 

13. II e>ndra auffi fa main fur Pa. 
quilon , St. il deVuira V AOyrie ; il iqefc- 
tra^imve en deTolation t en un lien 
aride comme un defert r 

.*> B| '« troupeaux ft repqfeFontau 
milieu d'elle t & toutes les bdtes des 
nations, mdiqe !e cormorant f meme 

e bqtor nabiteront dans (es portiques; 
t? r ^ CFi r ^ ten J. ira aui * fenetresi la de^ 
n>latton fira fur le feqil ; car les ce, 
ores ieront v d£oouverts. 

if. Ceft4a cette vilie orgueilleqfe qai 
fe tenoit fi afTur^e , qui difoit en foa 
caur; Ceft moi, & il n>e»'« point 
d autre que qioi. Comment a-t^lle^te 
r^duiteen de^fert pent, etr* le trite del 
bdtes? Qqiconque paffera prds <ftU» 
fifllera , & branlera la main. 



tes de la maifon de Juda j ils paltront 
dans ces lieux-1^ , fir le foir ifs feroSt 

;o; r iS! ?da ? s « les maif O"s d'AfqMlon* 
car. l'Eternel leur Dieu les vifitera, & 
ramenera , leurs captifs. 
w? , . J j? i i e,,te,l<,ll '' es inful tes des Moa. 

tel ^t!r n rep i r ^ es des Hammoui- 
tes , par lefquels ils ont outrage* man 

pe F ] Z: ,? lont br * v6 fur, eur fronti™re 
m^' Qe AP 01,r< l« »»ie/«»vivant, dit 
LS'm^^*? arm6es • ,e ^ ieu d'lfragl, 
S"? ,5 a V era c Q"»ne Sodome, &les 
entans de Hammou comme Gomprrhe , 
uii lieu embarafft d'orties , & u„e car 
\£tJ? ?' &^e deTolation a jamais; 
& Wr^ e ; mcfn »«P! e ,es Pi»wont 
font? ^ nation Ies P ofRde! 

io. Ceei fciw.arrivera en Change de 



A £ F L E X I 6 AT S. 
PE ch^pitre nous apprend , I. Que Ion 
~ que Dieu parqit \tv\tt , le moyeq 
de pre>enir les effets de fa colore eft de 
s amender t & de le fl6chir par uu promt 
retour a tui , avanf qu'il execute fes 
menaces. m II Que la pi6te- , le zele, 
* I integnte de ceux qui craignent Dieu, 
ditpurnent quelquefois fa vengeance; 
mais qyil punit les m^chaqs. Q'eft la 
reflexipn qu'il faut faire fur ces. paro, 
les de Sopnonie: Vem torn Us gens d* 
Pic* du pujs , qui faites ce quHlvdu* 
ne; cherchez (e Seigneur i cherchez, lajufi 
ttce , cherchez la defanairete ,* pcut-itfe 
Jtrez-voit* cachet au jour de U caUre du 
Seigneur. III. Le Prophdte prWit que 
Jj» peuples ennemis des JuiFs feroient 
«Iojes, pendant que Dieu rameneroit 
let Juifs dans ieur patne. Ces nrfdic* 
tionsnetardirent pas a s'ex^cqter. Le 
lRoi de Babylone aflujettit ]es divers 
peuplts qui lont ici pomm^s : on vit 
fur toHt alors la deftruaioq de la fa, 
meure ville de Ninive, &del'Empire 
dey Affynens, Tous ces e\*nemens 

JM "oT. 

de a* 



«x 



CHAPITRB III. 



SophMte denence Us derniers malheurs i 
Jerusalem . parce que let Juifs n'aveieui 
point veulu ecouter U voix dt Dieu. 

II 
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II fe plaint des injustices que les Jw , 
ges contmct\&ient , des menfonges des 
faux Pnphetes ; de Vimpiete ties S<u 
crificateurs , £T" de I endurcijfement du 
pcupb, qui n' avoit profile , ni de la 
fatttncede Dieu, ni de fes thatimens , 
ni de Vexemple des autre* peuples , £r" 
fur tout de eefui des Dix TriHus , qui 
avoient eti dftmites il y avoit quelque 
terns'. II les menace , a caufe de ce* 
la , d*une promte defolation ; promettant 
dependant que Dieu leur ferott du bien , 
$3* leur donneroit encore des fujets. de 
jfoie, en les tamenant des pays eloignes 
dans leur patrie , & en lesy comblant 
* e fes graces. 
. JJ[ Alheur a la ville qui pille , qui eft 
L%1 fouiljle , #* qui nc Fait qu'opprir 
mer, 

% Bile n'a point e*cout£ la voix > elle 
n*a point ree,u d'inftru&ion ; elle ne s'eft 
point confine en rEternel ; elle ne s'eft 
point approchle de fon Dieu. 

3. Ses Seigneurs/ds* an milieu (Telle 
eommt des lions rugiflans , & fes Gou- 
verneurs comme des loups du fojr , qui 
ne laiflent point les ps pqur les ron- 
ger le matin. 

4. Ses Prophetes font des tlmlraires 
£T des hommes pr£varicateurs j fes Sa- 
crificateurs ont fouilM les chafes fain- 
tes , ils ont fait violence a la. £oi. 

5. L'Etemel jufte eft au milieu d'el- 
le, ii ne fait point dMni quite" ; chaque 
matin il produit fon jugement a la lu- 
milre , & il n'y manque pas ; mais Tin. 
jufte ne fait oe que c'eft que ff avoir 
honte. 

6. J'ai extermine* les nations , & leurs 
prineipaux lieux ont 6ii deTo!e*s ; j'ai 
rendu leurs places deTertes , fans que 
perfonne y paffe plus ; leurs villes ont 
€t€ d&ruites, de forte qu'il n'y a plus au* 
cun homme , ni perfonne qui y nabite. 

7. Je difois : Au moms tu me crain- 
dras , tu recevras l'inftru&ion; 8c fon 
habitation n'auroit pas 6t€ dltruite , par 
toutes les punitions que j'ai envoyles 
fur elle 1 mais ils fe font hate's de cor* 
romp re toute leur conduite. 

8. C'eft pourquoi attendez-moi , dit 
l'Eternel , au jour que je me leverai 

Sour le pillage; car ma reTolution efi 
amafter les nations , & d*aflembler 
les Royaumes ; a fin que je rlpande fur 
eux mon indignation , £7* toute 1'ardeur 
de ma colere , aprds que tout le pays 
aura i\€ dlvorg par le feu de ma ja- 
loufie, ■ 

9. Et alors je change rai les levres des 
peuples en des levres pures ; afin qu'ils 
invoquent tous le nom de l'Eternel, pour 
le fervir d'un meme efprit t 

10. Mes adorateurs qui font an dela 
des fleuves de Cus « fawir la fille de 
mes difperfts , m'apporteront mes of- 
frandes. 



FuPe ; a caufe de toutes les aftions par 



lerquelles tu as p£ch£ oontre moi ; car 
alors j'exterminerai peux qui fer^joui'f- 
foient de ton orgueil , 8c de*formais tu 
ne t'enorgueilliras plus de la montagne 
de ma SainteU. 

12. Et je laifferaj de refte au milieu 
de toi un pen pie affligl & ch^tif , & 
ils aurontleur confiance au nom de TE« 
ternel. 4 

13. Les reftes d'lfra^l ne feront plus 
l'iniqnitj , ils ne profiereront plus 
de menfonge , & il n'y aura plus dans 
leur bouche de langue trompeufe ; mais 
ils paitront, & ils fe repoferont, & il 
n> aura perfonne qui les Ipouvante. 

14. RljouY-toi avec un chant de triom« 
phe , fill? de Sion ; jette des cris de rl« 
jouYflance, 6IfraSl; r6jouY-toi t €p\e* 
toi de tout ton coeur, fille de Je*rufalem. 

1^. I/Eternel a 6t^ tes jugemens , il 
a fait retirer ton ennemi ; le Roi d'lk 
raSl , rEternel , ef au milieu de toi ; 
tu ne fentiras plus de mat, 

16, En ce tems*la , on dira a J^ru* 
(alem 1 ^e crains point , Sion , que tes 
mains ne fe relachept point. 

17. L'Eternel ton Dieu eft au milieu 
de toi , le Dieu PuifTant te deMivrera , 
il fe rtjouYra & caufe de toi d'une gram 
de ioie ; il fe taira a caufe de fon amour , 
& il fe re"jouira a caufe de toi avec un 
chant de triomphe. 

15. Je rafiemblerai ceux qui Itoient 
affligls , a caufe des fetes folemnelles j 
ils ^toient fortis de toi , & c'ltoit pour 
toi un pefant oppro'bre. 
. 19. Voici r je detruirai en ce tems-la. 
tons ceux qui t'auront affligle , & je 
de*livrerai la boiteufe , & recueillerai 
cellequi avoit €t€ clialRe; je feraiquMls 
feront loue"s & renomm^s , dans tous 
les pays 011 ils avoient recti de la honte, 

?o, En ce tems-la je, vous ferai re. 
venir, & vous raffemblerai ; car j$ 
vous mettrai en reputation 8c en louan- 
ge parmi tous les peuples de la terre , 
quand je ramenerai vos captifs devant 
vos yeux , a dit TEterne), 

REFLEXIONS. 
T E Prophite fe plaint ici , Que la villt. 
■*- de jerufalem avoit refuie d^couter 
la voix de Dieu , & de recevoir inftruc* 
tion ; que fes JVlagiftrats » fes Sacrifi, 
cateurs , & fes Prophetes , eHoieot des 
impies , des injuftes , & des profanes 5 
& que tout le peuple etoit dans le der- 
nier endurcifl'ement. D ajoute , que 
quoiqne pieu fut au milieu d'eux , & 
qu'ilfit ehaque jour ce qui ^toit n£* 
ceflaire pour les ramener a lui , Hs ne 
favoient ce que c'^toit que d'avoir hon- 
te , & 4e fe repentir. Ces piaintes doi* 
vent etre bien confide'rles, Elles nous 
mpntrent , que Lieu eft tou jours jufte 
8c bon 1 8c qu'ainfi Pon ne doit cher^ 



11. En ce jcw-la tune feras plus con^l cher la caufe de fes jugemens & des 

X x x S maux 
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maux qui arrivent aux bomtnes , que 
dans leur malice , & dans leur reiif- 
tance a (a voix. -Sur tout, on peut 
voir dans ce chapitre, que le plus grand 
malheur qui puifle arriver ft un peu- 
ple , & ce qui Texpofe le plus fure- 
ment aux jugemens de Dicu , c'eft quand 
les Condu&eurs fpirituels , abandon 
aant les devoirs de leur vocation , fou- 
lent aux pie's les loix de la Religion 
& de la juftice. II. II faut remarquer , 

3ne Dieu avoit fait voir aux Juifs la 
eTolation de divers peuples , & fur 
tout celle de .leurs .frlres du Royaume 
d'Hrael, afin quMIs apprifTent par ces 
exemplet a le craindre ; mais que com- 
me ils avoienr perfevere* dans leurs re- 



bellions, le feu de fa colere atloitles 
confumer. Ceux qui, voyant des ex 
eraples de la juftice divine , & les mal- 
heurs qui tombent fur les antres , n'en 
profitenc pas , agravent leur faute 8c 
leur punition , & doiveqt s'attendre aux 
effets les plus fevlres de la vengeance 
de Dieu. Enfiu , les promefles que So- 
phonie joint a fes menaces nous appren- 
nent , que comme Dieu n'afflige les 
bommes que pour les chaaer & les pu- 
rifier , il fait ceffer, radverfiU aoffi-tot 
qu'ils reviennent a lui. Ce fut, ainfi 
qu'il repdit la paix aux Juifs , & qu'il 
les rappella de Babyloqe, apres que 
les foixante & dix ans de leur capti- 
vity furent accqmplis. 
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A R GUM E N T. 

les trots dernier* Prophites , /avoir , Aggee , Zacbarie , ££ 
Malachie, ont propbHifi apris que les Juifs furent revenut 
de Babylone. Agg^e eta ordre cCexborter les Juifs a rebaivt 
le Temple de Jerufalem , ^ de leur anhoncer que le Me$* 
Jie viendroit bkttfot , & que la gfoire de [on regm feroit 
trlS'grande. 

CH.A P1TRE 1., . 
JXstu It premier chapitre , *Aggee repror 

che aux Juift, a 'avoir plus de foin 
• ide kMit Uurs maifons , que de rebatir 

le Temple. U leur dit, que leur ue-. 

gtigewe fcf kwr peu de tele etoit cau- 

fe que Dieu let avoit punts par lajte- 
' rttite. Sur quoi Zur Mabel , Gouver- 

neur de Jerufalem , Jehofqum , Grand 
- Sdcrtficateur t & tout le peuple, fe 

inettent en Stat de batit la maifonde 

Dieu. 
*J A feconde anne"e du regne de Da. 
I rius , le premier jour du (ixilme 
_■ J mois , la parole de PEternel tut 
adreffee, par Agg&e le PronW- 
te , a Zorobabel fils de Salathiel , 
Gouverneur de Juda , & a J^hofquah 
fils de Jlhotfadak • Grand Sacrificateur f 
en ces termes ; 

2. Ainfi a parl6 PEternel des ar- 
m^es : Ce peuple-ci a dit , que le terns 
de rebatir la maifon de 1'Eterael n'eft 
pas encore venu. 



%. C'eft. pourquoi la parole de l'E- 
ternel fut adreffee , par Aggie le Pro- 
phete 1 &il lui dit: 

4- Et vous , eft - it terns pour vous 
d'habiter dans- vos maifons lambriC- 
f6es, pendant que cette maifo^ de* 
men re defolee 1 

5. Maintenant done, ainfi adit TE- 
ternel des armies : Applique2 vos ceeurs 
a confidlrer vos votes. 

6. Vous avez beaucoup femi, mais 
vous avez peu recueilU* vous avex 
mang6 , mais. vous n'avez point e"to 
rafTalie's * v»us avez bu , mais non 
jufques a la joie; vous avez 6U vo- 
tus , mais vous n^en avez point tte* ri- 
chaufls \ & celui qui fe fou8 fe kraS 
pour mettre foil falaire dans un fee 
percl. 

7. Ainfi a dit PEternel dts armies : 
Appliques vos coeurs a confidlrer vos 
voie5 4 

8. Montez a la montagne , apportez 
du bow i 8c baxiiiez ceste mailon ; & 
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?y prendrai roon plaifir, & j'y ferai t miffion les exhortations que Dieu nous 

glorifie* , a dit PEternel | Fait adrefTer ; & que ceux quiont de Pau-. 

9. On s'attendoic a beaitcoup , fcltoiite, foit dans les Etats, foit dans 

uoi taut tevient a peu ; tic vous le les E^lifes , doivent s'employer , aveo 



voici . 

portez chez vous, mais je foufflerai 
deffus; Ponrquoi? A caufe, dit PE- 
ternel des armees , que ma maifou de- 
meure d&feile » pendant que vous vous 
empreflez chacun pour fa maifon. 
. ;*ib. j Celt a caufe de cela . que les 
cieux fe font fermls fur vaus , paur 
ne point donner la roKe; & que la 
terre a xetenu fan rapport ; 

ii, Etque i'ai appelte* la fecherefl'e 
fur *la terre , fur les" nionfagnes , fur le 
froment, Cnr le vin excellent, fur Phui- 
lie \ & fiw tout ce qu* la terre prodnir, 
for. leshommes, fur les. betes i tic fur 
tout . le travail des mains.. . 

12. Zorobabel done fils de Salathiel, 
tic jihofctiah Grand Sacrifccateur , tic 
ttmt le refte du peuple entendirent la 
voix de- PEternel leur Dieu, tic les 
paroles d'Aggee le Proph&e , felon 
que PEternel leur Qieu Pavoit envoy e ; 
tic le peuple oraignit la preTence de 
VEternel, 

13. Et Aggee, Ambafladeur de PE- 
ternel , rparla au peuple , fuivattf la 
coramilfion de PEternel , & il dit ; Je 
fiiit avec vous, dit PEternel. 

.14. Ex PEternel excita le zele de 
Zorobabel , ills de Salatjiiel , G oiw er- 
ne ur de Jud.a, & de JShofcuah , • fils 
de jehotfadak , Grand Saerificateur , 
tic .de tout le refte du peuple j ^& ils 
vin rent .tic travail Igrent a. la maifon de 
PEternel leur Dieu ; 

15.. Le vingt-quatrieme jour du fixt- 
ure mois de la feconde anuee 4u rggne 
de Darius. 

REFLEXIONS. 

tE§ reproches qu'Agge> fait au* 
, Juifs, de ce qu'ils negligeoient de 

rebatir le Temnl< 

?ailloiei\t a\bati 
. 9 ngagent a co'nfid 
' tres-GQupable , 1 

foin de ce qui reg 

porels tie les com 

que de ce qui cc 

Dieu $c fon fervic 

enfuite, que coi 

negligence &,ceti 

en ne b$niilaritp 

leur envoyant la 



courage & de tout leur pouvoir , aux 
ceuvres de jnfyi tic a Pe*tabltfleraeut du ' 
fervioe de Dieu. 

CHAPITRE II. 

Dans la premiere partii de ce chapitre % 

lAgge* prediiy Que quoi que le Tern* 

pie que les Juifs batijjbient alors fut. 

peu dechofe % en comparaifqn du Tern* 

pie de Salomon , la gloire de cefecond- 

Temple feroit plus grande que celle d*. 

premier ; £T que U grace de Dieu fe 

repandroit de la Jut t<m les psuples. . 

xAggee ajoute % que les Juifs & leurt 

facrificcs avoient ete reputes fauilles 

dtvant Dieu , £J* qWit leur avoit en*. 

voje (afterilite Y pendant quHU avoient 

neglige de batir fon Temple; mat* 

quHl alUit de formats les b.entr* . Ilpre-< 

dit enjin , que Dieu dttruiroit diverst 

Royaumes, £T qifil recompen feroit U. 

zele d$ Zorobabel Gouverneur des 

JufA 

[ E vingt « uniewe jour du feptieV 

*-• me mois % la parole de PEternel 

Fut. adreffde X Aggee le Prophe.te , &. 

il lui dit : 

%.. Parle maintenant,a Zorobabel fils 
de Salathiel % Gouvemeur de Juda, tit 
a Jehoiquah fils de J^hotfadak , Grand 
Saerificateur , tic §. tout le refte du peu- 
ple , & dis leur : 

3 S Qui ett celui d'entre vous qui foit 
deme.ur.el de refte, tic qui ait vucette* 
maifon. daus £a pjdmi^re gloire , &, 
qui la voifi telle qiie vous la voyes main- 
tenant 1 Celle-ci n % ejt-e\\e pas commev 
un rien devant vos yeux* an prix de, 
celle-U\? 

4. Matnteaant done ,, toi % Zoroba* 
bel , fortifie toi , dit PEternel ; tic toi 
"[yah fils de J^hotfadak \ 
icateur^ fortifie-toi; vous. 
j peuple du pays, forti-» 
: PEternel % tic travaillez; 
;c vous j, dit PEternel des* 

ile de tsjiUiance que >'ai . 
vous, quan d vous forti- 
, & mon Efprit , demeu- 
m de vous >. ne craiguez 

1 a dit PEternel des ar« 
re une fou , tic ee fera 
i tems , j'ebranlerai les 
terre , 8c la mer & le fee - % 
anlerai tomes les nations, 
; d'entre touteslesuation* 
'c je remplirai cette mai-. 
j j a dit I'Eternel des ar* 



ceux qui ma.nqu 
fervioe fe privet 
au U^u qu'il b£n 

f^mi^remept for 
qu'avec les ben 
leur accorde 1^ 
la dlflrence que 2 

"de J^rufalem t J6hol<uah Grand §a-jm6(js. 
crificateur, & tous les JuiTs , eurent 8. LVgent'ejr a mol , ' & Tor ejt\ 
pour les remontrances d'AggeV, nouslmoi, dit PEternel des armies, 
apprend , qu'U faut regevoir avec fou, 9. La gloire de cette derni^re maifon 
-: fera 
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mitre , a dit VEtet 
ft rocttrai la paix c 
teroel des armies. 

10. Le vingt-qnacr 
vieme mm* oe la Ck 
fins, la parole de 
re adreflee a Agg6 
>1 lui dit ; 

11. Ainfi aditl'C 
Fropoie maintetnot 
la £01 , aax Sacrifr 

12. Si quelqu'un 
conlacrle au coin d 
do coin de Con b 
pain . on quelqne < 
de 1'nnile, on quel 
ibit, ceU en fera-t> 
Sacrificateur* rfpon 
ffon. 

13 Alp" Aggeec 
Ibuilll poor unmoi 
cnofes-l&, ne fere 
Jees ? £t les Sacrific 
St dirent : 0»* , elle: 

14. Alors Aggie 
Ceft aintt que ce 1 

3oe cetie nation ed 
it l'Eternel i telle 4 
leurs mains « & fc 
ici eft fouille;. 

15. Maintenantd 
vdtre efprit c< qui 
jour , & auparavan 
jnit pierre fur pier 
l'Eternel : 

16. Depuis oesjo 
venu a un moncea 
mf»re* , il ne s'en 
& quand on eft vent 
en puifer cinquant< 
fjl couli dn preifoir 
ve" que vingt. 

17. Je vous ai frs 
ye, de la ni^le, & 
tout le travail de 
it'etes point 'rptmnu 
ternel, 

18. Confide rez m 
cceurs ce qtt* eft trri 
&auparavant, depi 
Itie jour' du neuvili 
jour que les fondei 
l'Eternel ont iti jet 
dis-je , dans vos c( 

19* Ce que vous 
Cr6nier? Weme juf 
figuicr, au grenadi 
rien n'a rapport* ; 
ei je blniral. 

20. Et la parole 
adrelflje pour la fee 
le memjtur, vingl 
mois, 5c il lui dit: 

ai. Parle a Zoro 
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ARGUMENT. 

Zacharie fut envoyi dans 4e mime terns gf pour le mime fit jet 
q**Aggie y favohr % pour encourager les Juifs a rebhtir le Temple* 
Mais ce quit y a de particulier dans ce litre , c*eft qu'on y 
trouve beaucoup de vifions gf de figures , qui marquentce 
qui devoit arriter aux Juifs. On y voit auffi diverts 
predittions qui regardent Jifus-Cbrijl , &? en particulier fon 
entree royale a Jerufalem , les trente pieces d* argent que Ju- 
das regut pour le livrer aux Juifs , gf la vocation des 
Gentils. 



CHAPITRE I. 

Dans le chapitre I. Zacharie fait deux 
ebefes : 11 exhorte les Juifs a fe con- 
verter , & a ne pa* imiter lews peres, 
qui , pour avoir meprife les rementran- 
ces des Prophetes , avoient ete emme- 
nosen captivite. I J. 11 rapport e deux 
vifions ; favoir , cells d'uu homme 
monte fur un cbeval roux , &quijl- 
gnifieit, ope Dieu aureit pitie de Je- 
rufalem , qWil la retabliroit , £T qu'il 
veiUoit en favour des Juifs ; £T celle\ 
de quatre comes & de quaere forge- j 
rons ; ce qui marquoit que Dieu dif- 
fiperoit les dejjeins C Us efforts des 
ennemu des Juifs , £7 quHl abattroit 
la putj/ance des Royaunies & des na- 
tions qui leur aveient ete contratru* 

AU huitilme mois de la feconde 
annle du regno de Darius ♦ la 
parole de PEternel fut adref- 
i£e i Zacharie , . fils de Bara- 
chie , fils de Hiddo , le Prop bete, en 
ces termes : 

a. L'Eternel a €ti fort indigne* con* 
tre vos plres. 

3. Ceil pourquoi to leur diras : Ain- 
fi a dit PEternel des armies : Retour* 
nez-vous vers moi , & je me rttour- 
nerai vers vous , dit l'Eteroel des ar- 
mies. 

4- Ne foye2 point comme vos plres, 
auxquels les Prophetes, qui ontltlci- 



voie 

m ' 

c 

Pi 

or 
P* 
It 
q« 
di 



».. 



devant , crloient & difblent : Ainfi a 
dit PEternel des armies: Dltournez- 
vous maintenant de v6tre mauvaift 
de vos mauvaifes attions % 
icoutl , & ils n'ont 

Sc )n a ce que je leur 

i el. 

u font-iU! Et ces 
•ils toujours vivre 7 
les paroles & mes 
s donnls aux Pro* 
irs, n'ont -ils pas 
'OS plres ? De forte 
eux-mlmes , ils out 
^-„ .'Eternel des armies 
avoit rlfolu de nous faire , felon nd- 
tre train & felon nos anions, il Pa 
execute* fur nous. 

7. Le vingt-quatrilme jour de Pon- 
2ilme mois , qui eft le mois de Sc,l* 
bat , la feconde annle de Darius , la 
parole de PEternel fut adrefile a Za- 
charie , fils de Hiddo , le Prophlte , 
en cette manilre : 

8. J'eus une vifion pendant la nuit ; 
& voici , un homme Itoit montl fur 
un cheval roux , & qui le tenoit par- 
mi des myrtes , qui etoient en un lieu 
profond ; & aprls lui , tl y avoit des 
chevaux roux , oais & Wanes. 

9. Et je dis : Monieigneur , que/?- 
gnijient ces c holes X Et PAnge qui me 
parloit me dit : Je te montrcrai ce qu'e!- 
les figmfient. 

10. Et 
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u, Li rjjiijwi pii fr rrar" r ~~*~ ~~*— s^fc _ 

t««rt**rtF-«*t* fe: CejWia;»*> es c^ ^jQ&vaa aa le 

ceax ue rtarael a ca-voycs paar a*-lai eceaaer b *« « Piia^iM, *■ 

fcr oft la par la «"*- i 1 ** «»»?*•■*■* ,«* & P« * feaetaas- 

iiTEt ils \emmmSutm a PAa^e •>!«*«* *« pecaes, « «««~- 
Thuruei , aai fir tea** pacari lo*pb la aMg aces aae ce s «■« ™- 
a»>rtes, iiK*r«c: X«i««to : P^ karaya cat taateaeea**. <*- 
elftttpar laterrej Scwotd aaaKtajfta mb werm ae «e P» **«fer aa 
«rr*eababrt**,ftefle eft,ea reaas^iapaort ae fta , > ft »«>»■> 

11. A*~s PAagede »t«^r^Wfa^5M^««B. 
4tt ftd*t: EteraeJ ac* antes , jatjiJL g« «■«** *» «*>■* * J" **• 

%m it Jeratalemft ae* villes dejs-'exe eaai * caaspa&aa far k trfte 
,4a . coatre lefqaejtes u at ^ udv etat de JeraLueai . & qa il aro* retV- 
*oi acadaat ces Coixaate ft dix aav ,hi de la rearer ac fa rsiaeS ,~~le la 
ZZn? .tirer de Popprdfioa oa die etxw, ft 

13.' EtPEcerael repoadit 4 PAage'dela eraatir da coasts ft a>s «- 
«o ate narlott, par de boaaes paro-'foro de Ccs eaams. Ccs paroles de 
les. par des paroles de coatolauoa. .i'Anze ibat resorbables: Ob v ae- 

liTjnftm*PA»ge qui me parloit coav* biea feanateaM aae Diea vast 
me dit: Crie, ft dis; Aiafi aditPE-»fe goaverae toat ce aai fe £ut 
teracl des armecs: Je fnw ema d'uoc le muade, ft far toat, ce aw 
grande jaloafie poar iinttelem ft poar jrefle foa Egirfe 
Sion. 



15. Etje fais extremement iadi£o£ 
' contre les nations qui loot a tear aife ; 

car I'etois an pea couroaci , ft ils oat 
aid£ an mil. 

16. C'eft ponrqaoi atafi a dit PE- 
ternel : Je me Cms rctoome vers Jero- 
falem par mes companions, £T 
jnaifbn y (era rebatie, dit rEteroel 
des armecs, ft Ie niveau {eraeteoda 
far Jeniialem. - 

17. Crie encore, diiant : AJnfi a 
dit PEternel des armies : Mes villes 
r^gorgeront encore de biens, &£/&• 
ternef conColera encore Sion , ft eura 
encore JeVnialem. 

18. Puis j'elevai mes yenx ft jere- 
. cardai • ft void qoatrc cornes. # 

19. Alors je dis a PAnge qm # 

farloit : Qne frgnifient ces cbofes^ci ? 
t il me r^pondit : Ce font les PuiC 
iances qui ont difiipe Juda , Ifira^l , ft 
J^ruialem. 

ao. Pais PEternel me montra qna> 
tre forgerons.. 

21. Et je dis : Qne viennent nure 
cenx-ci ? Et il r6pondit : Ce fonuW les 
cornes qui ont diflipd Juda , telfement 

Sue petlonne n'oloit lever la tete ; 
lais ceux-ci font venus pour les ef- 
frayer , & pour abbatre les cornes des 
nations , qui ont eleve" la come con- 
tre le pays de Juda pour le diraper. 

REFLEXIONS. 

PE qu'il faut remarquer ici c'eft pi6- 
^ mieremenc cette exhortation que 
Dieu adreiibit alix Juits : Retournez- 
votu vers moi , & je me reUurnerat vers 
vow. Ce iont la des paroles qui uous 
apurennent , qu'auflUdt que ceux qui 
cuit provoqug la coiere de Dieu , par 
leurs ptohes, ie convertifient finc^re- 
nient a lui , il luur pardonne ft leur 
rend fa paix ft la favcur. II. Died 



cat qncilc it reacoatre il aread la 

defeale, ft qu'il ae Pabaadoeae jamais 

ceax qoi cflercacat a la deuaize. 

CHAP1TKE IL 

Dim fast v*ir m Ziehen t , em vifm , 
mm h t mmt qtd Until a» c*4e*m Msme- 
fureri ce §me C.Amge Ud exflifme em 
difant* pu JermfAUm fer*it re&Mti* & 
habiUc t & mme Dieu lui fervirmt d* 
muTsitU. Le Prefbete invite les Juijs 
qui eteient entire d BubjUme d rev*~ 
nir a Jerufdemi il denene'e Us juge* 
mens de Diem i leurs emnemk ; Uer- 
btrte les Juifs dfe rejmstr i & ilfri- 
dit que Us nmtres usUions fe jmrmdrettut 
d eux , £T deviendreient nu£i k feu- 
pie de Dieu. 

IE levai encore mes yenx ft }e regar- 
J dai , ft je vis an faomme qai ssmwit 
a la main un cordean a mefurer. 

2. Et je lui dis : On vas-to ? Etil me 
repondit: Je vast mefurer Jeralaietn , 
pour voir quelle eji fa largear , ft 
quelle fa longueur. 

3. Et PAnge qui me parloit fortit, 
ft un autre Aoge vint an devant de Ipi : 

4. Et il lui dit: Cours, £T parle i 
ce jeune bomme-la, ftdis lui: Jera* 
falemfera babitee fans marailles- t a 
caufe de la multitude d*bommes ft.de 
betes qui feront au milieu d*elle ; 

5. Et je lui (erai, dit PEternel, nae 
muraille de feu tout autour 5 ft je fe- 
rai glorifi^ au milieu d'elle. 

6. Hola , fuyez hors du pays de Vu» 
quilon , dit PEternel ; car je vous ai 
difperfe's vers les qnatre vents des cieax, 
dit PEternel. 

7. Hola, Sion, qui demeures stmts 
la bile de Babylone , fauve-tou 

8. Car ainti a dit PEternel des ar- 
mies : Apres cettt gloire , il m*a en. 
voye vers les nations qui vous ont piU 
Us; ctlui qui voustouctje, touctieU 
prtmelle deion oeil. . 

9. Car 



Digitized by LiOOQ LC 



ZACHARIF, 



io7r 



9. Car void, je vais Itendre ma main 
fur eux, , & ils feront en proie a ceux 
qui ont ite leurs ferviteurs ; & vous con- 
noitrez que 1'Eternel des armies m'a 
envoys. 

10. R£jou7-toi avec chant detriom- 
phe , & t'lgaie , 6 fille de Sion ; car 
voici je viens , & j'habiterai au milieu 
de toi , dit l'Eternel. 

ii. Et plufieurs nations fe joindront 
a rEternel en ce jour-la , & devien- 
dront mon peuple, & j'habiterai au 
milieu de toi, & tu fauras que rE- 
ternel des armies m'a envoys vers toi. 
12. Et rEternel pofftdera Juda com- 
me fon partake, dans la terre de fa 
Saintetl , & il choiiira encore Jlrufa- 
lem. 

I3> Toute chair, tai.toi devant la 
face de l'Eternel, car jl s'eft reveille' 
de la demeure de fa Saintete*. 
REFLEXIONS. 
fYN voit dans ce chapitre , de meme 
v-f <jue dans toute la prophe*tie de Za- 
cbane, des preuves tres-exprefles de 
1 'am our & de la protection dontDieu 
favorifoit le peuple Jutf. C'eft ce que 
marquent fur tout ces paroles : Jefe- 
rai comme une muraille de feu autour de 
Jirufalem : Rejouis-toi avec chant de 
triomphe % fille de Sion ; car je viens , 
£T fbabiterai au milieu de toi , dit le 
Seigneur. Le rappel des. Juifs captifs 
a Babylone , & les graces que Dieu leur' 

accorda ----*- •— - % •' - 
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fa providence , qui s^etendent a tout. 

Le but 'de tout vela etoit de marquer 

que Dieu conferveroit Us Juifs* Je- 

rufalem, £T le Temple* maigre Us 

oppofitions de leurs tnnemit. 

DtJis rEternel me fit voir Jlhofquah 

1 le Grand Sacrificateur , qui Itoit 

debout devant PAnge de l'Eternel ; 8c 

Satan qui Itoit debout a la droite , 

pour s'oppofer a lui. 

2. Et V*Ange de l'Eternel dit a Sa- 
tan : Que l'Eternel te rlprime rude- 
ment , 6 Satan ; que l'Eternel . dis-je , 
qui a llu Jirufalem , te rlprimc ru- 
dement; celui-ci n'eft-il pas un tifon 
tire* du feu? 

3. Et Jehofquah Itoit vetu d'habits 
fales, &il fetenoit debout devant cet 
Ange : 

4* Lequel prit la parole , 8c parla 
a ceux qui afuftoient devant lui , &leur 
dit : Otez lui ces habits fales. Et il lui 
dit : Voici , j'ai 6te* de deflus toi ton 
plchl , & je t'ai vetu d'habits neufs. 

5. Alorsje dis : Qu'on lui mette une 
tiafe Iclatante fur la tftte ; & ils lui 
mirent fur la tete une tiare Iclatante ; 
& ils le revetirent d'habits neufs ; 8c 
l'Ange de rEternel Itoit preTent. 

6. Alors l'Ange de l'Eternel fit cette 
declaration a Jlhofquah , & lui dit : 

7. Ainfi a dit l'Eternel des armies*? 
Si tu marches dans mes voies, &fi 
tu gardes ce que je veux que Ton 
-.._.,- «, j e g 0UVernemeilt 

lime tu garderas 
ai que tu marche- 
afliftent ici. 
ant, Jlhofquah, 
toi , 8c tes com- 
s devant toi ; car 
>n tient pour des 
ent voici je m'en 
ferviteur , dont le 

ce qui eft de la 
evant Jehofquah ; 
cette pierre , qui 
rais graver fa gra- 
des armies, 8c 
l'iniquitl de cc 

dit l'Eternel des 
ous appellerafon 
ne 8c lous le fi- 

I N S. 
irlfente ces trois 
Smilre , que com- 
[uifs s'oppofoienc 
urs torces, a ce 

fervice de Dieu 
x qui travailient 
>ieu lout prefqtie 
tnSis que ces cp- 
joint leur abatue 
ge denonqa a l'ad- 
tie Dieu rlprime- 
roit 
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roit fa malice 3c fes efforts; queJS- 
hofquah le Grand Sacrificateur exer- 
ceroit fa charge dans le Temple , & 
que le fervice divin s'y feroit com me 
autrefois. Ces paroles de l'Ange , qui 
marquedt fi feniiblement que Oieu pro- 
tegeoit Je'rufalem , & ceux qui avoient 
a coeur le rltablmement de fon fervi- 
ce, nous affluent qu'il confondra tou- 
jours les ennemis de la pure Religion & 
de Ton Eglife , & qu'il fera le dtfen- 
feur & le foutien de ceux qui le fer- 
vent fidelement. til. II faut fe fou- 
venir ici de la reflexion que St. Pier- 
re & St. Jude font fur ces paroles , 
?[ue l'Ange dit a l'adverfaire qui reprl- 
entoit les Puiflhnces ennemies 4 des 
Juifs: jQue le Seigneur te reprime , o Sa- 
tan I Ces Apdtres remarquent la deflus, 
que puifque les Anges mime ne pro. 
jioncent pas une feutence de condam- 
nation contre ceux qui font llevls en 
dignite* , mais qu'ils fe contentent de 
les remettre au ju§ement de Dieu , 
11 n'eft jamais per mis de tenir des dif- 
cours injurieux ou mlprifans , contre 
les Puiifances fupe>ieures ; mais qu'il 
faut toujours en parler avec modera- 
tion & avec refpeft. 

CHAPITRE IV, 
Dan* ce chapitre 2. Achat it rapport* la 
vifion d'un chandelier d'or , & de 
deux ollviers. EUe fignifie one Jem 
falem ~ " ~ - y *- •-?-'* '- 
par /\ 
/bins 



ces acclamations: Grace, grace pour 
elle ! 

8. Et la parole de l'Eternel me fut 
adreffte , & il me dit : 

9. Les mains de Zorobabel ont fonde* 
cette maifon, & fes mains I'acbeveront ; 
& tu fauras que l'Eternel des armies 
m'a envoye* vers vous. 

io. Car qui eft-ce qui mlprife le terns 
de ces pet its commencement ? 11$ fe re*- 
jouYront , & ils.verront la pierre du ni- 
veau dans la main de Zorobabel ; ce 
I'ont les fept yeux de l'Eternel , qui vont 
par toute la terre. 

Ti, Et je lui dist Que fignifient ces 
deux oli viers , a la droite ft a la gau- 
che du chandelier? 

13. Je lui dis encore: Que fignifient 
ces deux branches d'oliviers qui i'ont 
aupres des deux bees d'or, defqueis 
Tor dlcoule ? 

13. Et il me par la, & me dit: Ne 
fais-tu Das ce que ces ChoCes fignifient I 
Et je diS : Non , Monfeigaeur. 

14. Alors il dit : Ce font les deux 
fils de 1'huile , qui afllftent devant le 
Seigneur de toute la terre. 

REFLEXIONS. 
X A vifion qui eft rapportee dans ce 
* -1 chapitre nous apprend , que comme 
Dieu protegea autrefois Zorobabel j& 
Jlhofquah , les deux principaux Con- 
dufteurs des Juifs , dans un terns ou 



, c* r*~ -r**»*i: ~'r.r' t >i*nlr£*ZJ,iu sis trou Voient de grandes oppofitions; 
SJZ. d?*DiL tt ■ ZrfilH Wnit & foutient aufit touHes fide- 
iP*^h£J?Uh\£Ll?%t d*te* ferviteurs} mais qu'il affifte d'une 
>^^/^2£^ 7 L^ fiS 1 *^" toute partictlieVe ceux qui, dans 
fr^lLfcXTers Tlesdiux J ,a Maftiftrature., ou dans le Minifttre 
^SB^S? Vhnil^ J«V^[^«? Ir^T^^i f« cr * • s'emploieiit avec ztle pour fa 
deux^OinUdu SeVgneu*?' *"* ,CS gloire & pour PediHcation de fon EgUfe. 

ET l'Ange qui me parloit revint, & CHAPITRE V. 

il me re'veilla, comme un homme Ce thapitrt contient deux vifion*: La pre- 
miere , eft ctlle d'un rouieau , ou <Pun 
livre route qui Voloit , dan* lequel 
itoient icritet lei malediction* Que la 
Lei divine denonce aux larront £T aux 
parjures; cette vifion reprefente la vex* 
geance qui menaqoit let Juif\ hypocri- 
te* £T impiet. Le tew* auquil Zacba* 
rie prophetifoit donne lieu de crtire , 
que ce* menace* regardent ceux qui com- 
mettoient de* tromp tries £7* des fecrU 
lege* , a regard de ce qui avoit (te 
con/acre pour retablir le Temple & I* 
fervice divin, Cefi ce qui paroit par 
les refreshes que Malacbie v em pro- 
phetifoit alors , faifoit aux Jusfs. La 
feconde vifion eft cello d'un epha ft* 
fut emporti au pays de Sinhir , c'r/« 
i-dire, ax Babylon*. L'tpha etoit une 
mefure dont on fe fervoit pour meforer 
les grain* i £T le fen* de cette vifion 
parott etre » que le* Juifs ayant remptt 
la mefure de I eurs crimes , avoient ett 
menes eaptifs a Babytone ,&****** 
ce moyen leur iniqutti y awoit iti eem- 
me tranjbortee* _ . 

Pan 
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qu'on reveille de fon fommeil. 

2. Et il me dit : Que vois-tu ? Et je 
r^pondis : J'ai regard**, & voici un chan* 
delier tout d'or ♦ au haut duquel il V 
a un baflin & fes fept lampes au del* 
fus , 8c fept canauk pour les fept lam- 
pes qui font au haut du chandelier. 

3. Et il y a deux oliviers au deflus , 
l'un a la droite du baflin , & Pautre 
a la gauche. 

4« Alors je pris la parole , & je dis 
a l'Ange qui me parloit : Monfeigneyr , 
que fignifient ces chofes ? 

5. Alors l'Ange qui me parloit rt< 
pondit& me dit.: Ne fais-tu pas ce que 
ces chofes fignifient? Et je dis: Non, 
Monfeigneur. 

6. Alors il me dit : Ceft ici la parole 
de l'Eternel adrefKe a Zorobabel : Ce 
rCeft point par arm6e . ni par force , 

' mais e'eft par mon Efprit, a dit l'E 
ternel des armies , que ceci fe fera. 

7. Qui es-tu < 6 grande montagne . 
devant Zorobabel? Tu feras applanie. 
II tireia la pierre la plus tlevee, avtel 
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ia. Et'parie tin en difarit: Ainfi a 
dit PEternel des- armies : Void un hom- 
me duquel le nom eft Germe 3 qui ger* 
mera fous lui , & rebatira le Temple 
de PEternel. 

13. Ce fera luwneme qui rebatira le 
Temple de PEternel ; & ce fera lui-me- 
me qui fera rempli de majefte* , & qui 
fera affi* ♦ & dominera fur fon trdne $ 
& il fera Sacrificateur etent fur fon 
trdne , & il y aura un confeil de paix 
entre les deux. 

S14. Et les couronnes demeureronta 
H61em , a Tobijah , a J^dahja , & a 
Hen , fils de Sophonie , pour memo- 
rial , dans le Temple de PEternel. 

IS. Et ceux qui font de loin vien 
dront , & batiront dans le Temple de 
VEternel ; Sc vous faurez que PEternel 
des armies m'a envoye* vers vous; & 
ceci ar river a , ft vous gcoutez attentive- 
ment la voix de PEternel vdtre Dieu. 

REFLEXIONS. 

QUoi que les vifions qui font id rap* 
~pertees aient de Pobfcurite* , on y 
voit en glnlral , qu'il 6toit arrive , & 
qu'il arnveroit encore de grandes re- 
volutions dans le monde 1 & partieu- 
liexement dans les Etats & dans les Ro* 
yaumes qui avoient quelque relation 
avec le peuple de Dieu ; mais que le 
Seigneur dirigeroit tellement tous ces 
6venemens , que les Rois & les peu- 
ples ne feroient que ce que Dieu avoit 
reTolu , & que les Juifs Iprouveroient 
toujours fon amour & fa pretention. 
La feconde partie de ce chapitre mar- 
que plus particulilrement ♦ que Dieu 
recompenferoit glorieufement le zele du 
Grand Pontife JlhOf<;uah, & qu'il main- 
tiendroit fon fervice a J6rufafem. D'ou 
nous devons conelure , que fi Dieti pro- 
tdgea autrefois les- Juifs & leurs Coh- 
dufteurs dans des terns facheux , Sc 
s'il punit les Princes & les Royaumes 
qui leur avoient fait la guerre ; ij ne 

Sermettra jamais que les PuifTances du 
londe & de PEnfer prevalent contre 
fon Eglife, St que JeTus-Chrift , qui 
en eft le Grand Sacrificateur & le Roi , 
la foutiendra toujours , & dettuira tout 
ce qui s'oppofe a fon Rdgne. 
CHAPITR E. VII. & VIII. 
Le fujet de ces deux chapitres eft Ik me- 
me , £T ils he doivent pa* etre f Spa- 
res. Les Juifs font demander-attx Sa- 
• ertfeateurs , til faUoit continue!" ax * 
iebrer certains Je*nes,.comme its avoiti 
fait pendant les foixanU £T dix anne 
de la captivity Zacharie leur dtt f\ 
tela Ces quatre chafes far' fbrdre * 
Dteu ; L 11 leur demande t J ft "fete 
ventnblement £T four Dietiv&iis 
voient jeunei //. H .aioutt qutf f>* 
Wtt execute les menaces de feS Pr 
fhctesi £r wfAT*etxH*ltuY*'fimtCi 



votentpat vecu dans la jufiice* il les 
ayott ditoerfes par tout le monde. III. 
jLr ' ' que hjaloufie du Seigneur , 



fa volonte. IV: Le Prophete repond a 
la demande des Juifs , £T il declare, 
iff,,"/ ** a * re J***** V** avoient ete 
ctlebres mfques alors , en memeire du 
Jtege de Jerufalem , de la prije de cette 
VtUe , de la mine du Temple , £T du 
meurtre de Cuedalfa , feroient changes 
en des jours dejoie; £T que memcplu- 
\ fteurs Peuples fe joindroient a euxpeur 

adorer le vrai Dieu. 
T A quatrie*me ann6e du regne de Da- 
7l r i u £ la _P a . rol ede PEternel futadret 
fee a Zacharie, au quatrie'me jour du 
neuvieme mois, qui eft le mois de Kifleu ; 
1. Lors qu'on eut envoys Scaretfer , 
& Reguem-maec, &fes gens \ la Mail 
fon de Dieu, pour fupplier l'Eternel; 
^ 3 i^ lt p 8" r P. ar J^ au « Sacrificateurs 
f "' PEternel des armies , 

i en leurdifant:Pleu- 



6me mois, me tenant 
ai deja fait pendant 

de PEternel me ftit 
e dit: 

: le peuple du pays, 
rs , & dis leur : Quand 

Sc pleura au cinqui^ 
i mpis , il j a foixante 
j : vousc61e*br6cejeane 
lis-je , Pavez*vous fait 

6* Et quand vous buvez Sc que vous 
mangez , n*eft-ce pas pour vous que 
vous maugez & que vous bftvez? 
[J' Ne font^ct pas les paroles que PE* 
ternel a fart entendre par les Prophe- 
tes qui fltit $ti ci-devant, lors que Je"- 
rufalem.^toit habile & paifible , elle 
& fes villes qui ftoient autour d'elle , 
fr lors qifon habitoit vers le midi , & 
dans la plaine ? 

rx 8 \ p 2 is l* Parole de PEternel fot adref. 
fgea d^. 

"9* it PEternel des 

a™ 1 .* t v^ritablement 

to™ Kricorde & la 

com ] rs fon fre*res 

10 t de tort k U 

veuv ,i a p^tranger, 

.ma. «»„. 6 v,, w. ^uv perfonne de vous 
ne penfe aucun mal dans fon cceur con- 

t voulu en- 
P^paule en 
leurs oreil- ■ 

r ccror dur 
point ecou- 
ie PEternel 
par ion Ef- 
ui ont €ti 
ci- 
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ci-devant ; & il y a eii nine grande in- 
dignation de la part de l'Eternel des 
armies. 

13. Etil eft arrive, que comme quand 
il crioit ils n'ont point Icoutl , ainfi 
quand ils ont cril je n'ai point Icoutl , 
a dit l'Eternel des armees; 

14. Et je les ai difperfls , comme par 
un tourblllon , parmi toutes les nations 
qu'ils ne connoiftbient point , & le pays 
a Itl dlfoll aprls eux; tellement qu'il 
n'y a eu perfonne qui y allat, ni qui 
y vint i & on a mis le pays dlfirable 
en dlfolation. 

CHAPITRE VIII. 
T A parole de l'Eternel des armies me 
** fut encore adreflSe , Sc il me dit : 

2. Ainfi a dit l'Eternel des armies : 
J'ai Itl jaloux pour Sion d'une grande 
jaloufie, & j'ai Itl jaloux pour elle avec 
une grande ardeur. 

3. Ainfi a dit l'Eternel : Je me fiiis 
retottrnl vers Sion, & j'habiterai au 
milieu de Jlrufalem; & Jlrufalem fe- 
ra appellee : La Ville de Vlritl ; & la 
Montagne de l'Eternel des armies, la 
Montagne de la Saintetl. 

4. Ainfi a dit l'Eternel des armies : 
II demeurera encore des vieillards Sc 
des vieilles femmes dans les places de 
Jlrufalem , & chacun d'euX aura fon 
baton* a la main , a caufe de leur grand 
Age. 

5. Et les places de la ville feront rem- 
plies de fifs & de filles , quife joul- 
ront dans fes places. 

6. Ainfi a dit l'Eternel des armies : 
Si cela femble difficile aux yeux du 
refte de ce peuple, qui fera demeurl 
de refte en ces jours-la 5 fera»t*il pour- 
tant difficile a mes yeux , dit l'Eternel 
des armies ? 

7. Ainfi a dit l'Eternel des armies: 
Voici , je vats dllivrer mon peuple ♦ 
du pays de Porient , & du pays du fo* 
leil couchant; 

8. Et je les ferai venir , Sc ils habite- 
ront au milieu de Jlrufalem , Sc ils 
feront mon peuple , Sc je ferai leur Dieu 
dans la vlritl & dans la juftice. 

9. Ainfi a dit l'Eternel des armies i 
Vous qui entendez aujourd'iiui ces Da- 
roles de la bouche des Prophetes , main- 
tenant que la Maifon de l'Eternel des 
armees a Ite fondle , & que fon Temple 
fe rebatit , que vos mains fe fortifient. 

10. Car avant ce terns il n'y avoit 
point de falaire pour Phomme, ni de 
lalaire pour la bite ; & il n> avoit 

{>oint de paix pour les allans ni pour 
es venans , a caufe de la dltrefle \ Sc 
i'envoyois tous les hornmes Pun contre 
l'autre. 

11. Mais maintenant je ne ferai pas , 
poor ceux qui feront reftls-de ce pen* 



12. Mais on femera en paix; la vi* 
gne rendra fon fruit* Sc la terre don* 
nera fon rapport ; les cieux donneront 
leur rofle , & je ferai hlriter toutes ces 
chofes-la a ceux qui feront reftls de ce 
peuple. 

13. Etil arrivera , 6 maifon de Juda', 
& maifon d'lfragl , que comme vous 
avez Itl en malldi&ion parmi les na- 
tions , .je Vous en dllivrerai , & vous 
ferez en blnldi&ion ; ne craignez point, 
Sc que vos mains fe fortifient^ 

14. Car ainfi a dit l'Eternel des ar« . 
mles: Comme j'ai penfl de vous a£» 
fliger , quand vos plres ont provoqul 
mon indignation, dit l'Eternel des ar* 
mles , Sc que je ne m'en fuis point 
repenti ; 

15. Ainfi j'ai penfl au Contraire ♦ ett 
ce terns, de faire du bien a Jlrufalem, 
& a la maifon de Juda) ne craigne* 
point. 

16. Mais Voici les chofes qui VoUS fe* 
rez : Parlez en vlritl , chacun avec fun 
prochain i prononcez la vlritl & un ju* 
gement de paix dans vos portes* 

17* Et que perfonne ne mldite du 
mal contre fon prochain dans fon coeur } 
Sc n'aimez point le faux ferment } car 
ce font la toutes chofes que j'ai en haine, 
dit l'Eternel. 

18. Et la parole de l'Eternel des ar* 
mles me fut adreffte , & il me dit ; 

19* Ainfi a dit l'Eternel des armies t 
Le jeune du quatrilme * je jeune du 
cinquilme, le jeune du feptilme , St 
le jeune du dixilme mow feront chan? 
gls pour la maifon de Juda en joie & 
en alllgrefle ♦ & en des fltes folemnel* 
les de rlioulfiance. Aimez done la paix 
& la vlritl. 

20. Ainfi a dit l'Eternel des armies t 
II arrivera encore , que les peuples Si 
les habitans de plufieurs villes vien* 
dront * 

21. Et les habitans de l'une irottt a 
l'autre ♦ Sc diront : Alloris , allons fup* 
plier l'Eternel ♦ Sc rechercher l'Eternel 
des armies : Je m*y en. irai aufli. 

22. Aufli plufieurs peuples, Sc de pttifc 
(antes nations, viendront a Jlrufalem 
rechercher l'Eternel des. armies ♦ St 
fupplier l'Eternel. 

23. Ainfi a dit l'Eternel des armies t 
// arrivera en ces jours*la, que dix hom# 
mes de toutes les langnes des nations' 
faifiront le pan de la robe d'un Juif , & 
diront : Nous irons avec vous i car 
-nous avons entendu que Dieu eft avt£ 
vous. 

REFLEXIONS. 

PES deux chapitres nous enfeigflent ♦ 

v L Que les prilres & les jeunes ne 

peuvent plaire a Dieu lors qu'iis ne font 

ias luivis de l'amendement ♦ Sc que 



poor ceux qui feront reftlfrde ce pen* pas iuivis ne ramenaeraeni, oc 4 w 
pie, tel que fat iti le terns paift* ditl fans Cette difpofmon , il ne tient aucun 
l'Eternel des armies; * I coiripte du culte qu'on liu tend. II; 

T y y y a L'exem* 
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1/exemple des Jutft, qui Air At difper- 
lit parmi les nations , pour n'avoir pas 
▼ecu dMS Plntigrite* , 8c pour avoir m£- 
prift* les remontrances & les menaces 
des Pf ophites , prouve , que Dieu pu- 
uit ftve>ement le mlpris qu'on rait de 
ft Parole , 8c Pobftination dans le mal. 
III. T/on voit dans les promefles que 
Zacharie fait aux Juirs , & dans le 
changement qu'il ordonna a Plgard de 
lewrs Jeunes , que Dieu aime toujours 
fon Eglife, & qu*aprds Pavoir humi- 
liee, fl lui rend la paix pur fa puiC 
fence, & fait fucclder la joie a Paf- 
flittion. IV. II faut bien confidlrer ce 
que Dieu lit dire aux Juifs par fon Pro 
phete : Ce font ici les chofet que vous 
Jerez : Parlez en verite chacun a fan pro* 
chain i prononcez un Jugement de paix 
dans vos portes > que perfonne ne medite 
du mal dans fon ceeur contre fen frire ; 
& n'aimez point le faux ferment ; car 
ce font la toutes cho/es que je hat , dit le 
Seigneur. Ces belles paroles nous ap- 
prennent , que le plus fur 8c le feul mo. 
yen d'avoir Dieu favorable eft de vivre 
dans la juftice, dansPinnocence, dans 
la charite* 8c dans la piete\ Les der- 
nie>es paroles du chapitre VIII. mar- 

3uent , que plufieurs peuples fe join- 
roient aux Juifs , pour fervir le Sei- 
gneur avec eux ; & e'eft ce qui arri- 
va , preincrement , lors qu'apres la cap- 
tivitl on vit un grand nombre de per- 
fonnes d'entre les peuples idolatres em. 
brafler la Religion des Juifs ; & enfuite 
lors que les Parens rarent convertis a 
la Religion Chreaenne. 

CHAPITRE IX. 

Le Prophet* Pridit que les Syriens , les 

Tyriens , Us Sydoniens , les Philifiins, 

fiT les autres ennemis des Juifs Jeroient 

detruits. II annonce a Jerujalem la 

venue de fon Roi , la delivrance des 

Juifs captifs, £? toutes fortes de be- 

nedi&ions. 

pRophltie de la part de PEternel, con 

* tre le pays de Hadrac , & contre 

Damas , fur laquelle ce pays fe confie : 

car PEternel a Pail fur les hommes , 

& fur toutes les Tribus d'Ifrafcl. 

2. Meme aufii contre Hamath, qui 
eft fur fes frontilres, & contre Tyr 
& Sidon , quoi que chacune d'elles croie 
ttre fort Cige. 

3. Car Tyr s*eft bad une fortereffe , 
& & des monceaux d'argent com me de 
la poufiiere, & de fin or comme de 
la boue des rugs. 

4k Voici, le Seigneur Pappauvrira, 
8c en la frappant 11 jettera fa ptiiflance 
dans la mer , & elle fera confumle par 
le feu. 

5. Afcke*lon le verra,& craindra ; Gaza 
auffi le verra , & en fera comme en 
travail d 'enfant , aufli bien qu'H&cron. ; 
parce ^ue fon efp&ance Paura rendu? 



honteufe ; il n'y aura plus de Roi i 
Gaza, 8c Afcke'lon ne fera plus habitle. 

6. Et le batard habitera a Afijdod i & 
je retrancherai l'orgueil des Philiftios. 

7. Mais j'6terai leur fang de la boO- 
che de chacun d'eux, & leurs abomi- 
nations d'entre leurs dents , & il fera 
referve* pour n6tre Dieu ; il fera com- 
me Chef dans Juda , & Hekron fera 
comme le Jlbufien. 

8. Et je camperai autour de ma mai- 
fon , a caufe de Parmee , £T & caufe 
des allans & des venans ; afin que l'op- 
preffeur ne pafle plus parmi eux ; car 
Je la regarde maintenant de mes yeux. 

9. Rtfjouls toi extremement , fille de 
Sion; jette des cris de rej outdance , 
fille de Jlrufalem ; voici tou Roi vies* 
dra a toi , iufte , & fauveur , bumble, 
& monte' fur un aae , & fur le pou- 
lain d'une aneflTe. 

to. Je retrancherai les chariots de 
guerre d'EphraYm , & les chevaux de 
J6rufalem , & Pare du combat fera 
auffi retranch^ ; & le Roi parlera de 
paix aux Nations , 8c fa domination *'e- 
tendra depuis une mer jufqiTa Pautre 
mer, 8c depuis le fleuve jufques aux 
bouts de la terre. 

1 1. Et pour toi , je tirerai tes captifs 
de la foffe ou il nW a point d'eau , a 
caufe du fang de P Alliance que fas traitet 
avec toi. 

12. Retournez a vos places fortes, 
vous captifs, qui avez de Pefp&ance ; 
je t'annonce aujourd'hui que je t'en ren* 
drai deux fois autant. 

13. Car je banderai Juda comme on 
arc ; 8c je remplirai EphraYra comme 
un carquou j & je r6veillerai tes enfans, 
6 Sion , contre tes enfans , 6 Javan , 
& je te mettrai comme Vt$6e d'un puif- 
(ant homme. 

I4r. Alors PEternel fe montrera con- 
tr'eux , 8c fes filches parti ront comme 
un Eclair ; le Seigneur PEternel fonne- 
ra du cor , & marchera avec les tour- 
billons du midi. 

15. L'Eternel des armies fera leor 
prote&cor ; ils mangeront , 8c ils les 
aflujettiront avec les pierres de leurs 
frondes; ils boiront, & ils feront du 
bruit comme dans le vin , & ils fe rem- 

fdiront comme un baflin, £T comme 
es coins de Pautel. 

16. Et PEternel leur Dieu les de*li* 
vrera en ce jour-la , comme le troupeau 
de fon peuple ; meme des pierres cou- 
ronn^es feront 61evCes fur la terre. 

17. Car combien/tr«grandefabonte', 
8c com bien fera grande fa beauts ! Le 
froment fera crottre les jeunes hom- 
mes , 8c le vin excellent les vierges. 

REFLEXIONS. 

P)IEU externa fes menaces contre les 

*■' peuples dont il eft patli dans ce 

chapitre , par te moyen d* Alexandre le 

grand , 
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grand , qui les foumit ; audi bien que on a i\i abattu , parcc qu'i/ n'jr avoit 
par le moyen des Juifs qui s'aflujetti- point de pafteur. 
rent plufieurs Villes dans la Syrie , dans ; 3* Ma colere s'eft embrace qontre ces 
Pldumle, & dans le pays. des Phil if- pafteurs-la, & j'ai punices boucs ; mais 



pays. i 
tins ; comme on le voit dans Phiftoire 
de Jofeph > 8c dans celle des Macca- 
bees ; & qui remporterent de grands 
avantages Cur Antiochus Epiphane , Roi 
de Syrie. II. Zacharie prldit auffi , 
que parmi ces peuples if y auroit un 
grand nombre de perfonnesque Dieu 
ameneroit a fa connoiflance ; ce quj ar- 
riva en effet, plufieurs Payens de' ces 

5 ays-la ayant embrafle la Religion des 
uifs. III. On voit ici un oracle qui 
marque expreiKment , que Dieu envo- 
yeroft a Jerufalem un Roi & un L'u 
blrateur puiflant ; que ce Roi paroitroit 
dans un 6tat foible & abjeft ; qu'il vien* 
droit monte" fur un ane i mais quMl ne 
laifferoit pas de donner des marques 
de fa puilfrnce infinie. Cet oracle s'ac- 
complit, lors que JeTus-Chrift fit fon 
entree Royale a JeVufalem , fix jonrs 
avant fa "mort, monti fur un ane, & 
fuivi d'une grande multitude de peu- 
ple ; & lors qu'apres fa ReTurre&ion il 
#tablit fon Regne fur la terre. C'eft 
ici Tun des caraaeres aux^quels nous de- 
vons reconnoitre que J6lus-Chrift eft le 
Meffie annonce par les Prophetes. Et 
ces paroles de Zacharie : Rejouis-toi , 
fiUe de Sion , void ton Roi vient a tot , 
nous obligent a prendre part a cette 
joie que la venue" du Sauveur devoit 
apporter a PEglife , 8c a nous foumet- 
tre a lui » comme a ndtre bon & grand 
Roi , qui ne regne fur nous que pour 
nous rendre heureux. 

CHAPITRE X, 

Zacharie t apres avoir promts aux Juifs x 
fur la fa du chapitre precedent , que 
Dieu leur envoy eroit Vabondance £7* tou^ 
Us fortes de benedictions % les exhorte a 
iadrejfer i Dieu pour les obtenir , £? 
n on aux idoles t comme ils Vavoient 
fait aMtrefoUy itant fiduits par lews 
Condutteurs & par les fau.v Prophetes ; 
ce qui avoit auffi allume la colere du 
Seigneur contfeux. 11 promet de nou? 
veau , que Dieu , qui etoit le foutien 



PEternel des armies a fait la revue de 
fon troupeau , favoir de la maifon de 
Juda i & les a range's en bataille , com- 
me fon cheval d'honneur. 

4. C'eft de Juda que viendra P angle , 
o'eft de lui que viendra le clou , c'eft 
de lui que viendra Pare de U bataille , 
c'eft auffi de lui que fortiront (ous let 
exafteurs. 

5. lis feront comme des vajllans fcom- 
mes qui foul en t la boug des ebemins 
dans la bataille ; & ils combattront , 



parce que PEternel Cera avec eux , & 
ceux qui montent fur 
ront confus. 



ceux qui montent fur des chevaux fe- 



6. Car je fortifierai la maifon de Ju- 
da , & je preTerverai la maifon de Jo- 
feph ; je les ramenerat , & je les ferai 
habiter en repos ; parce que j'aurai com- 
panion d'eux , & ils feront comme ils 
etoient lors que je ne les avois pas re- 
jettes ; car je fuu PEternel leur Dieu , 
& je les exaucerai. 

7. Et ceux d'Ephralm feront comme 
un vaillant homme , 8c leur coeur fe re% 
joui'ra comme Par le vin i ' fes fils le 
verront, & ils fe rljoulront ; leur coeur 
s'lgaiera en PEternel. 

jf. Jefifflerai & je les raflemblerai , 
plrce que je les aurai rachete*s , 8c ils 
feront multiplies comme ils Pont 4tL 

9. Et apres que je les aurai feme's 
parmi les peuples , ils fe fouviendront 
de moi dans les pays 61oign6s , & ils 
vivront avec leurs fils , 8c ils retour- 
neront dans leur pays. 

io. Ainfi je les ramenerai du pays d*E- 
gypte,& je les raftembkrai de PAUyrie, 
& les ferai venir an pays de Qalaad , 
& au Li ban , & il n*y aura, pas affea 
die place pour eux, 

II. Ifrael pafTera par Us d$tro»tsd« 
la mer«, & il en frappera les fiots , & 



des Juifs , les rajfembleroit des pays oh 

fluff eurs d'eutr'eux itoient encore dijper- 

JV/, & mfil achev eroit a" abattu la 

fuijfance & Corgueil des ^Ajfyriens, des 

Egyptiem * if des autre s ennemif de 

fon peuple. 

TjEmandez de la pluie.a PEternel, 

XJ au terns de la pluie de Parrie>e-fai- 

'-fotf , & PEternel fera des Eclairs % & il 

'vous donnera une pluie " J 8c 

" a chacun de Pherbe dai 

2. Car les Idoles ont pi it, 

& les D^vins ont vu fe ils 

ont proftre" des fonges 
donn6 des confolations 



tautes les profondeurs du fi,euye feront 
taries, & Porgueil des Ailyriens fera 
abattu, 8c lefceptre de PEgypte feradt^. 
12. Et je le fortifierai en PEternel* 
8c Us marcheront en. fpn non\ , dit i'E- 
Wrnel, 

XHFLEXIONS. 

CE chapitre nous engage a confid^- 
rer , I. Que Dieu Itant Pauteur de 
tous les biens temporels , auffi bien 
que des fpirituels, c'eft de lui feul 
qu.'il faut les attendre { & ^ ue P our les 
obtenir nous devons les lui demander % 
8c le fervir avec fidllitl. II. Clue tou- 
tes les pre'diftions que Zacharie 8c les 
autres frophetes avoient faites, tou- 
i chant le retour des Juifs & la ruinc 
nt 1 des 'Peuples qui leur avoient fait la 
.ml | guerre s'accomplirent ; qu'ainfi nous 



s*en eft- on all« comme des brlbis , £T I ne pouvons pas douter que Oicu n'ait 

Y y y 3 infpir6 
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intpire" ces faints Homines, & que la 
doctrine qui eft contenue dans leurs 
Ecrits ne doive etre reque* corame la 
fa role de Dieu lui-memc. 

CHAPITRE XI. 

Ce chapitre marque en general les jugc- 
mens de pieu fur le peuple d*lfrael. 



' bergeri que 
hit Belle, or 

Iue V ^Alliance 
Yieu i tf Pau 
ce qui denote t 
flfrael&de 
boulettes fun 
fier t que Diet 
neroit plm Us 
(erfereit par h 
que trois Paf 
teurs, furen 
mois; ce qui 
Principaux O 
Juifs feroienf 
voit ici Poroi 
tre Seigneur f 
ces d* 1 argent. 
T IBAN , ouvr 
*-* confumera \ 

2. Sapin , hui 
fee* , parce Que 
d&ruits; Chen 
car la foret fe 

3. Jfy a un ci 
teurs, parce qt 
ete* ravaged; U 
ment ,des liont 
gueil du Jourri; 

4. AinO a di 
Pais les brebis 

5. Lefquelles 
fans fe. croixe c 
cun qui les vend 
nel y je fu,is *m 
Pafteurs nc les 

6. Je n'aurai 
ceux qui habit' 
PEternel ; car 
cun entre les n 
.& entre les ma 
fouleront le pa 
rai point de le 

7- J*ai done f 
tinles a la Wei 
ment les plus 
Puis je pris de 

Sellai 1'une , Bel 
: je me mis a p 
, 8. Et je retrai 
. un mois } car 1 
. d'eux , parce q 
. dlgoutle de mi 
9, Etjedis: , 
. Que ce qui fojt 
ce qui doit etr 
chi ; £± jquc c 



ue rune des hculettes s*appel- 



dgvorent chacune la chair Pune de Pan. 
tre. 

10. Je pris enfuite ma verge , appellee 
la Belle , & je la rompis pour rom- 
pre mon Alliance que j'avois traitee 
avec tous ces peuples; 

11. Et elle fut rompue* en ce jour- 
la; & ainfi les plus pauvres du trou- 
peau , qui prenoient garde a moi , con* 
nurent que c'ltoit la parole de PEternel. 

12. Et je leur dis : $W vous femble 

bon , donnez-moi mon falaire; finon , 
_~ i_j -t 11 fi. 
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unique ; & ils en feront en amertume , 
comme quand on eft en amertume pour 
$a mart d*un pre*mier-n6. 

i i. En ce terns-Id , il y aura un grand 
deuil a Jerufalem ; tel que fut le deuil 
iPHadadrimmon , dans la plaine de Me* 
jguiddon. 

12. £c la terre fera dans le deuil , 



re & fa mire qui lui aurontdonne* la 
vie , le tranfperceront quand il prophet 
tifera. > - 

' 4. Et il arrivera en ce terns-la que 
ces Prophetes feront confus chacun de 
fa vtfion , quand il aura prophStife* ; & 
.ils ne feront plus vetus de -manteau ve- 
:lu pout Qientif. 



y y 4 n T s. 
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ARGUMENT. 

Malachie, k dernier des Propbetes , fait deux cbofes dans fin 
Hvre ; Jf # j/ <«n&or# les Juifs a reformer les defordres qui re* 
gnoient parmi eux , fur tout dans le fervice divin , & a fe 
cenvertir. IL II predit titabliffement du culU Evangel i^ue, 
la vema dt Jean Bapt\fb , ctBe de Jifus.CbriJt , fc? la dernier* 
ruine des Juifs. 



CHAPITR 

Vieu reproche aux- Juifs , 

tnierchapitre, que quoi 

aimes £T choijis Pour it 

prefer akUment a Upefiei 

4voient ete ingraU a ft 

rtprend les Sacrificateun 
- de ce quails offroient a 

fes foutUees , %r des bit 
< des defauts : cequi etoit 
. ,&' il predit , que le tei 

auquel on .ojfr?roit parti 

fervice pur , & desfacri 

roient agreahUs. 

REPROCHES feits 
l'Eternel alfragi, j 
2. Je vous ai i 
l'Eternel. Et voi 
En a,uoi nous as-tu aira< 
%oiU\\ pas fre*re de Jacol raant le Diem 

nel? Or j'ai aimg Jacob de vous. Ce- 

3. Mais j'ai hay Efatt , vous rece* 

fes montagnes en deTolati dit l'Eternel 

ion heritage aux dragon 

' 1 "" " " * * ' d'entre vout 

avons ' 
aerans w 
ont hxt dltruits : Ainfi a dit l'Eternel 

des armies : lis rebatiront, mais Je - . - .. 

les ruinerai ; & on les appellera; Le point pour agreable Poblation qui vie** 



ui m'appaiw 

ur , oil eft la 
a dit FEtcr. 
6 Sacrifice 
n Nom. Et 
ons-nous me"* 

uitel du pain 
5n quoi fa- 
ce que vous 
el eft dans le 

amenez une 
ier, n'ya-Ml 

vous Tame* 
'y a-t-il point 
:on Gouver* 

ou te rece- 
dtt l'Eternel 



€t€ appauvris , mais nous re tour-' qui ferme les portes , & allume le fen 
s, & nous rebatirons les lieux qui fur mon autel gratuitement ? Je ne 



pays de mlchancetl , & le peuple con- 
tre lequel l'Eternel eft indigne* pour 
toGjours. 

5. Vqs yeux. le verront , # vousdi. 
rez: L'Eterr * " ""' " 
pays d'lfrael 

6. Le fils honorele P€re, & lefer- 
vueur fon Seigneur \ fi done je fu'u 



prens point de plaifir en vous , a dit 
l'Eternel des armies ; & je n'aurai 



drs de vos mains. 

II. Mais depuisle foleil levant jut 
quesau foleil coucbant, mon Nom (era 

„ .., _._„.. _ grand parmi les nations, & on ottri- 

L'Eternel eft magnify dans le ra en tout lieu du parfum a mon Nora, 
A'lfraMi. & une ablation pure ; car mon Nom 

fera grand* parmi les nations , a dit 
l'Eternel des armies. 

u. Mais 
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7. Car les levres du Sacrificateur 
eardoicnt lafcieqce, & on recherchoit 
Fa Loi de fa bouche , parce qiTil etoit 
j'Ange de TEternel des armies, 

8. Mais vous yous Ites retires de ce 
chernin , vous en avez fait broncher 
plufieurs dans la Loi , & vous avez 
viole* r Alliance de Llvi, ditTEternel 
des armies. 

9. Et moi audi je vous ai rendus 
m^pri fables & abjefs a tout le peu- 
ple ; paroe que vous ne gardez pas 
mes voies , & que vous avez Igard a 
papparence des perfonnes , qu4ndilSa- 
fit de juger felon la Loi. A 

10. N'avonsrfious pas tous un meme 
Plre? Un feul Dim Fort, ne nous 
a-t-il pas crlls ? Pourquoi chacun agit- 
ll perfidlment contre fon frlre , en 
violant P Alliance de nos plres ? 

ii. Juda a agi perfidlment & a com- 
mis abomination dans Ifrael , & dans 
Jlrufalem ; car Juda a profane* la Sain*. 
tetl de l'Eternel , qui l'aimoit , & s'eft 
marie! a la fille d'un Dieu Itranger. 

iz., L'Eternel retranchera des taoer- 
nacles de Jacob l'tionime qui aura fait 
cela, mime celui qui veille , qui rg- 
pond , & qui preTente l'oblation a TE- 
fernel des armies. 

13. Et voicfaine deuxilme chofe $xe 
vous faites ; vous couvrez l'autel de 
PEternel de larmes , de pleurs % & 
de glmiflemens; tellement que je ne 
regard^ plus a 1'oblation , & que je ne 
prens rien a gr6 de ce qui yient de 
vos mains. 

14. Et vous ditess Pourquoi? Par. 
ce que l'Eternel eft intervenu comme 
t&moin entre toi & la femme de ta 
Jeunefle , contre laquelle tu agis perfU 
dement , quoi qu'elle foit ta compa- 
gne, & la femme avec laquelle tu as 
contrail alliance. 

15. N'eft-elle pas l'ouvrage du meme 
Vieu, que vous f N*eft-ce pas fon fouffle 
qui Pa animie comme vous ? Et que de* 
niande ce me me Cr eat cut de Pm £? de 
I' autre , finon qu*il nailfe de vous une 
poftiritl de Dieu ? ConTervez done cello 
qui eft un m£me efprit avec yous , & 
que pcrfonne n'agtfle perftdelmcut avec 
la femme. de fa jeunette. 

16. Car l'Eternel le Dieu d'lfraSla 
' dit , qu*il bait qu'on la renvoie ; & 

cet outrage qouvrira fon habit , a dit 
PEternel des armies. Couudgrez done 
ceci dans v6tre efprit, & n'agiflez 
point avec perfidie. 

17. Vous avez lafK l'Eternel par vos 
paroles, Et vous avez dit; En quoi 
f avons-qous laifl ? C'eft on difant : Tous 
ceux qui font le mal font bons aux 
yeux du Seigneur , & ils lui font 
agrgables ; oik fi ceta n'eft pas. » <tu eft 
le Dieu de la juftice ? 

REFLEXIONS. 
T A prlnaie>e partie de ce cbapi&re re. 
*■* gard* dUoaemont les Miniftres de 



la RlligiQJit I$Ue leur apprend, qu'ils 



font Ifiblis pour procurer la gioire de 
Dieu , pour fervir de guides aux peu- 
ples , & pour les inftruire fidelement, 
tant par leur do&rine , que par leur 
exemple; que lors qu'ils manquent a 
ieurs engagemens f la I^lligion eft me- 
prifle , que le culte diyin eft profanl, 
que le peuple fe corrompt, & qu'ils 
tombent eux-m£mes daas le menris t 
& deviennent Tobjet de la nralldi^tion 
de Dieu. Les Pafteurs «S? les Conduo- 
teurs de l'Eglife doivent avoir contU 
nuellement ces reflexions ' devant les 
yeux. La fecande partie de ce chapu 
tre contJent des inftru£ttons importaq* 
tes fur le mariage. Nous y voyoos, 

?|ue Dieu eft ofrenfl lors qu % on viole 
es loix facrees du mariage , (bit par 
le divorce , foit par la polygamic, 
ou en quelque, manie>e que ee foit i 
comme auifi lors qu'on fe marie h des 
perfonnes idolatres. Ityaiachie montre, 
que ces deibrdres font contraires a li 
prlmigre ipftirution da mariage ; puif* 
que Dieu ne crla au commencement 
qu'un homme & qu'une femme ; & 
c^eft ce que Ndtre Seigneur Itablit en« 
core plus clatrement dans TEvangile , 
qu il prouve , par la prlmilre inftitu- 
tion que Dieu fit aprls avoir crll 
Adam & Eve, que le mariage eft un 
Itat facrd, & un lien indiffoluble, qui 
lie Igalement & la femme & le mari. 
Ainfi cet Itat doit dtre refpec^l &, 
confervl dans tqute fa purete parmi 
Hs Chretiens, 

CHAPITRE HI. 
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VOici , le vais envoyer mon Ange. 
¥ & il prlparera la voie devant moi, 
8c auifi-t6t le Seigneur que vous cher- 
chez , ^c r Ange de I' Alliance que vous 
deTirez, entrera dans fon Temple i 
voici il yient , a dit l*Eter«ei d«s ar- 
me^es, 

%, Et q»i powra Cbutenir le Jour do 
fa venu^? Out pourra ftibftfter , quand 
il parol tra T Car il fera comme un feu 
qui raQine, % & comme le Cavon des ton- 
ion 5 - ^ . . , * 

3. Et ii fera affis comme celui qai af- 
ftac& qui puritierargenti ilacttoye* 

le\ 
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ra les fils de ' Llvi , il les purifiera 
comme on purifie Por & Pargent; & 
ils apporteront a PEternel des oblations 
dans la juftice. 

4. L'oblation de Juda & de Jlrufa- 
lem fera agreable a PEternel , comme 
aux jours anciens , & comme aiuc pre- 
mieres annles. 

5. Je m'apptocherai de vous pour 
juger , & je me haterai d'etre temoin 
contre lesenchanteurs,contreles adulte- 
res , contre ceux qni jurent faufiement , 
& contre ceux qui retiennent le falai- 
re du mercenaire , de la veuve & de 
l'orphelin , & qui font tort a Pltran- 
ger , & qui ne me craignent point , a 
ait PEternel des armies. 

6. Parce que je fuit PEternel , Zf que 
je n'ai point chahgl; vous auffi , en- 
fans de Jacob , vous n'avez pas Itl 
con funics. 

7. Depuis le terns de vos plres vous 
vous Ites dltournls de mes ftatuts, 
& ne les avez point garde's. Rltour- 
nez vous vers moi , & je me retourne- 
rai vers vous , a dit PEternel des ar- 
mies* & vous dites: En quoi nous 
retournerons - nous ? 

8. L'homme pillera-t-il Dieu? En 
quoi t'avons-nous pilW ? Dans les di- 
mes & dans les oftrandes. 

9. Vous Ites maudits de maledic- 
tion , & vous me pillez , vous toute 
la nation. 

10. Apportez toutes les dimes aux 
lieux ordonnls pour les gardcr, & 
qu'il y ait de la provifion dans ma 
maifon; & Iprouvez.moi en cela , a 
dit PEternel des armies , fi je ne vous 
ouvre pas les cauatix deS cieux , & fi 
je n'lpuife pas fur vous la blnldic- 
tion , en forte que vous n'y pourrez 
pas fuffirc. 

11. Je rlpriraerai pour Pamour de 
vous celui qui dlvore , & il ne vous 
gatera point les fruits de la terre , & 
vos vignes ne feront point ftlrilcs dans 
la campagne, adit PEternel des ar- 
mies. - - - 

12. Toutes let nations vou* diront 
heureux , parce que vous ferez un pays 
dliirable , a dit PEternel des armies. 

13* Vous avez redoubll vos paroles 
contre moi, a dit PEternel. Et vous 
dites : Qu'avons-nous dit conrre toi ? 

14. Vous avez dit : C'eft en vain 
u*on Pert Dieu » & qu'avons-nous ga- 



15. Etmaintenant nous tenons pour 
heureux les orgueilleux i & mime ceux 
qui commettent la mlchancete proi- 
plrenc ; & s'ils ont teutl Dieu 3 ils ont 
Itl dliivrls. 

16. Alors ceux qui craignent PEter- 
nel ont parll Pun a Pautre, & PE- 
ternel a Itl attentif , & Pa entendu ; 



& un livre de mlmoire a Itl Icrit de- 
vant lui , pour ceux qui craignent PE- 
ternel , & qui penfent a lbn nom. 

17. Ilsferont miens, a dit PEternel 
des armies , lors que je mettrai a part 
ce que j'ai de plus prlcieux i & je les 
Ipar&nerai comme un horame Ipargne 
fon fils qui le fert. 

18. ConvertiflTez-vous done, & vous 
verrez la difference qu'il y a entre le juC 
te & le mechant , entre celui qui fere 
Dieu , & celui qui ne le fert pas. 

REFLEXIONS. 
PEtte prophltie marque expreflteraent, 
w que Dieu devoit envoyer dans peu 
de terns un Prophete . qui eft ici nom- 
ml VsAngt ou txsimhajjadeur du Sei- 
gneur ; & qu'apres cela le Seigneur que 
les Juifs attendoient entreroit dans ion 
Temple. Jlfus-Chrift explique cct ora- 
cle au chapitre onzilme de Saint Mat* 
thieu, en iaifont voir que Jean Bap* 
tifte Itoit cet Ange qui devoit venir. 
II paroit d'ailleurs que cette prldic- 
tion a Itl accomplie , puis quelle mar- 
que , que le Melfie viendroit pendant 
que le Temple de Jlrufalem fubfif- 
teroit. Ainfi , ce Temple Itant de% 
truit , il n'y a aucune ambiguitl dans 
cette prophltie , & nous ne pouvons pas 
douter que Jlfus ne foit leMeifie pro- 
mis aux Juifs. II. Cet oracle marque* 
que le but de la venue* de Jlfus-Chrift 
feroit de (anfttfier fon Eglife, & de 
faire des Fidlles autant de Sactifica- 
teun £? de Ltvites ; e'eft-a-dire , que ce 
feroient des perfonnes confacrees au fer- 
vice de Dieu. Les Chrltiens ont en 
cela de grands motifs a rlpondre a la 
faintetl de leur vocation , par leur 
dlvottement a Dieu , & par la pnretc 
de leur vie. III. Les reproches que 
Malachie faifoit aux Juifs de leurs pl- 
chls , & fur tout de leurs iacrillges, 
& du mlpris qu'ils faiCoient du fervi- 
ce divin, montrent que Dieu veut qu'on 
ait en rlvlrence tout ce qui appartient 
a la J&ligton i & en ' particular , que 
e'eft un grand crime d'appliquer a 
d'autres ufages ce qui eft conlacre a 
des ufages faints. IV. Nous devons an- 
prendre d'ici , a avoir en horreur les 
difcours & les fentimens des profanes; 
& fur tout a dltefter Pimpiltl de ceux 
qui difent, que e'ett en vain qu'on craint 
Dieu & qu'on oblerve ce qu'il a com- 
mands. Le Seigneur declare ici, d'une 
manilre tr^b-exprelfe , qu'il connoit 
ceux qui le craignent, & qui rlvlrent 
fon Nom; qu'il fe fouviendra deux & 
de leur pilte , & qu'il niettra to u jours 
une jufte diftlrence enure les gens de 
bien tit. Us mlchans. 



CHAPITRE IV. 

MaUcbie predit la venue dujour de U 
Vengeance de Dim , & de la de/.nn- 
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Hon des mechans , fous Vintage ttun feu 

qui con fume f tout ; £F il dit qu'elle / t - 

roit precedes par la venue du MeJJie , 

qu'il aPpeUe Le SoleH de lajuftice, £T 

par ceue de Jean Baptifie , a qui if. 

donne le nwwi'Elie, & duquelitdi 

crit la charge C le minijlere* 

QAr void , urt jour vient , embrafe 

x ^ comme une fournaife : & tous les 

orgueilleux , & tous ceux qui commet- 

tent la mechancete* , feront comme du 

chaume; & ce jour la qui vient les em- 

brafera » a dit l'Eternef des armies, & 

ne leur laifiera ni racine ni rameau* 

2. Mais fur vous qui craignez mon 
nom i fe levera le Soleil de la juftice, 
& la fante [era dans fes rayons ; & 
vous fortirez , & vous croitrez comme 

j- :^..-«- *„. « engraiflfcs. 

:z les md chans ; car 
le la ceudre fous les 
; , au jour que j'a- 
lel des armies. 
delaLoi de Moyfe 
Liquel je donnai a 
fc des ordonnances 

.vous envoyer Elie 
que le jour grand 
ternel vienne. 
le coeur des pe>es 
, & le cceur des. en- 
fens envers leurs p£res $ de peur que 
je ne vienne, & que je ne frappe la 
terre a la fac,on de l'interdit 



RE F L EX I NS. 

PE dernier chapitre de Malacbie mar- 
^ que trois Ivlnemens confi durables : ' 
Le premier eft la vengeance que Dieu 
fe propofoit d*exercer contre les im- 
pies. Get oracle exprime ce qui arri- 
va aux Juifsincrlduies, d'abordapres 
la venue" de , JeTus*Chrift , lors qu'ils 
furent detruits avec leur Ville & leur 
Temple. Le fecond eft la manifefta- 
tion du Meflie , qui eft ici appelle* , le 
Soleil de la Juftice * qui portela fante 
dans fes rayons.. Letroifilme eft la ve- 
nue de Jean Baptifte , auquel MaJachie 
doiine le nom vElie le Proplxte , parce 

Jiu'il devoit re/Tern bier a Elie , dans 
a maniere de vivre, dans fon zele, 
& dans fes fon&ions. On voit dans 
PEvangile , que c'eft la le vrai fens de 
cet oracle ; Ndtre Seigneur ayant dit 
expreflSment , que Jean $aptifte etoit 
cet Elie qui devoit venir. Ces diver fes 
predictions font autant de preuves qui 
gtabliffent la divinity de TEcriture Sam* 
te , la vlrite de la Religion Chretien- 
ne , la certitude des promefles & des 
menaces de l'Evangfle , & la n*ceffit6 
de pratiquer tout ce bui nous y eft 
command**. C'eft auflf la le but de 
toutes les sProph£ties , 8z de tout le ' 
Vieux Teftament , <& l'ufcge auquel 
nous devons le rapporter. 



Fin des Livres Canonifnes du Vieux Teftament* 
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